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VIE  DE  BOSSÜET." 


Janpies-B^gne  Bossubt  naqnit  k  Dy on,  capitale  de  la  Bourgogne,  Ic  27  sep* 
tBnbre  de  Tan  1637.  fl  iüt  baptis^  le  89  du  m6me  mois,  jour  de  la  fi&te  de 
saiiillGcM»  dans  la  paroisse  de  SainWean. 

II  4Mi  flla  de  Benigne  Bossuet »  seigneur  d'Aasu ,  avocat  ei  conseil  des  ^tats 
de  Bourgocjhe,  et  de  Marque  Mouchet. 

n  7  avoit  d6ik  plus  d*ttn  alMequela  famiUe  des  Bossuet  etoit  Stabile  k  Bijon» 

et  occopail  plosi^irs  charges  dans  le  paiiement,  lorsque  Jacques-B^nigne 

BossaelTint  au  monde.  Benigne  Bossuet  son  p^re  avoit  eu  dessein  d^ätre 

coDsefller;  mais  fl  trouva  des  difficolt^s»  parce  que  nx  de  ses  plus  proches 

ptrents  aToient  pour  lors  des  charges  dans  la  compagnie.  G^est  ce  qui  lui  fit 

prendre  la  rösoluüon  de  quitter  D^on,  pour  aller  s'ötablir  k  Metz  avec  Antoine 

Bretagne»  qui  aroit  ^t&  nomm^,  Tan  1635»  premier  pr^sident  du  parlement. 

Bäügne  Bossuet  füt  consdBer  de  ce  noureau  parlement.  B  avoit  deux  fils  • 

Antoine  Bossuet ,  Fatn^,  prit  le  parti  de  la  robe,  füt  maitre  des  requötes,  et 

dans  la  suite  Intendant  de  Soissons.  lacques-Bönigne  Bossuet,  seoond  flis  de 

Benigne,  et  odni  dont  nous  ^crivons  la  vie»  n^avoit  que  six  ans  lorsque  son 

pire  cbangea  de  domicfle.  B  resta  avec  son  frtoe  k  Dgon,  sous  la  direcCion 

de  Claude  Bossuet»  leur  oncle,  et  parrain  de  Jacques-Btoigne»  qui  fit  faire  k 

ses  neveux  leurs  premi^res  ^udes  au  coU^e  des  j^suites  de  BQon. 

iacques-Btoigne  ^toit  n^  avec  les  plus  heureuses  dispositions»  et  eDes 
^oient  cuftiTöes  par  son  oncle»  honune  de  teures,  qui  prenoit  le  plus  grand 
plaiair  aux  suoc^  d*un  neveu  qui  se  livroit  k  Tölude  avec  la  plus  grande 
ardeor.  Son  p^e  revenoit  de  temps  en  temps  k  DJijon»  et  k  chaque  Toyage  fl 
^toit  ^tonn^  des  progrte  de  son  Als. 

On  n^tporte  que»  dans  un  de  ses  voyages»  il  mena  un  jour  son  fils  avec  Inf 
dans  son  cabinet.  Le  jeune  Bossuet  ouTrit  par  hasard  un  livre  :  cMloit  une 
BiMe  latine.  t  H  en  lut  avidement  quelques  pages,  et  demanda  la  permissioa 
de  Femporter.  A  cette  ^poque,  il  ^oit  encore  en  seconde.  G'^toit  la  premi^e 
fois  qu^ü  lisoit  la  Bible  :  son  äme  ^proura  une  Emotion  qu^elle  n'avoit  point 
enccNre  reasentie.  Tous  les  channes  de  la  potoie  et  de  la  Utt^rature  profane 
a'öcKps^srent  ä  Paspect  de  ces  grandes  Images  qui  döjä  transportoient  et  exal- 
toient  son  Imagination.  Bossuet  aimoit  k  se  rappder,  dans  la  suite  de  sa  vie» 
cette  Premixe  impression.  II  en  retragoit  le  sentiment  avec  la  m6me  yivacit6 
qull  Faroit  ^prouv^»  lorsqu'aux  jours  de  son  enfimce  cette  lueur  divine  ^tok 
Tcnoe  briOer  k  son  esprit  et  ^chauffer  son  äme.  > 

M.  PapiUon  assure  qu'il  aroit  oui  dire  k  Pierre  du  Hai»  conseill^  au  pai^ 
lemoit » ifoi  avoit  ftdt  ses  premiä^s  ^tudes  avec  Bossuet,  que  dte  Fdge  le  plus 

1  CeUe  Tie  ftit  terite  par  Borigoy ,  de  l'Acad^mie  des  Insariptioof ,  loixante  ans  aprte  la 
BMirt  de  BcMraet ,  lur  les  H^molres  manusciits  de  Ledfea ,  qol ,  depuls,  servirent  i  la  oompo- 
aitioB  de  rooTrage  da  M.  de  Banaael.  Ces  deux  anleon  ont  poM  aux  memes  loarees.  Todi»- 
fcis  BnrigDjr  aTOit  trop  n^s^  de  citer  le  texte  meme  de  LeditBU,  ei  e'ett  parÜcttUdremeBi 
sous  ee  rapport  que  Ton  a  modifie  son  oarrage»  en  y  introdulsant  loas  les  passages  qu'il  aroit 
eenleoieBt  iodiqnef.  On  a  recüfle  quelques  erreurs  et  quelques  JugemenU  de  Burigny,  luals 
CD  ajaoisdu  de  les  signaler  per  des  gallleBets. 
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tendre  il  ^toit  si  laborieux ,  qu'il  ne  perdoit  jamais  aucun  moment ;  et  que  ses 
camaradesy  i^r  une  allusion  digne  de  leur  äge^  Tappeloiem  Bos  sueins^ 
4iratro^, 

II  ^tudia  jusquVn  rh^torique  chez  les  jösuites  de  D^on.  Son  amour  pour  le 
travaily  la  sup^riorit^  de  son  esprit,  ses  dispositions  k  la  vertu,  firent  naitre  ä 
son  r^gent  de  rh^torique  le  dessein  de  racqu^rir  k  la  soci^td.  H  en  parla  plu*- 
«ifiurs  foisau  jenneBossaety  qui  fit  part  k  mn  onde  de  ses  sotticRatieos.  Hais 
i'pncle  lui  <x>nseUla  de  ae  poiat  pn&ter  Tordlle  aux  ppom^sses  et  aoK  exlior* 
lations  du  jaulte ,  et ,  de  crainte  que  son  neveu  «le  se  kässAt  gagner,  il  engagea 
JBpssuet  le  pte«  k  envoyer  son  Ate  k  Paris,  oü  les  gnmds  talents  sont  to^jours 
plus  k  port^e  d*dtre  mieux  cultiv^s  que  dansla  province.  * 

II  Tiot  k  Paris  Fan  464S,  pour  y  ^udier  la  phäosophie.  Le  cr^t  de  soa 
j>4re,  et  les  esp^rances  qu^il  dMmoit,  iui  avoieat  dä^k  procura  un  canopioat 
4le  Metz,  qui  luifotdonn61e  24  DQYembrel^O. 

c  (Jne  circonslance  ainguUäre  servit  k  fixer  4ans  sa  memoire  P^oque  de  son 
«niv^e  k  Paris.  Le  jour  möme  oü  ü  mrrivoit ,  le  cardinal  de  Ridielieu  mouctot 
if  üiisoit  son  eaträe  au  xolUeu  d^un  pei^^  sUeadeux  et  constame,  fiia-biiit 
4e  ses  gardes,  la  t^te  mie,  le  portoient  dans  une  chawbre  oonalnnlie  «it 
j>l«nGfaes,  couverte  de  damas,  ayaat  k  o6t6  de  iui  un  secr^taire  aasis  avyrte 
4l'une  table,  et  pr£i  ä  6crire  sous  sa  diet^  :  il  venoit  de  ]«is6er  k  Lyon  le 
jeuae  Ckiq*-Hars  et  le  v«rtueux  de  Thou  entre  les  mains  du  bourreaul 

>  Peu  de  ten^ps  aprte,  Bossuet  Vit  ie  mAine  carduaal  expos^,  sur  son  lit  4e 
anort,  aux  r^gards  de  ce  mdmepeuple  que  son  retour  avoit  saiai  d'^tonnement 
et  d'effiroi.  Uvoulutaussiaasister  ala  pompefundbrede  ce  jountstre  si  redoutö. 
B^jä  son  kme  aimoit  k  se  reoueälir  dans  les  hautes  pens^  de  la  religion  et 
•de  la  mort.  > 

Ce  fut  au  ccll^e  de  Navarre  qu'il  ötudia  la  phttoso^^e.  Le  grand^maüre  der 
ce  i^Uege  6toit  le  £sineux  Nicolas  €onnet ,  si  cobqu  dans  Tbiatoire  des  contea- 
^ations  auxqu^es  donaa  naissance  le  iivre  de  Janateivs.  11  avoit  616  j^auite  : 
il  les  aimoit  fort,  et  ^toit  attachö  ä  leur  docirine.  G'est  iui  qui,  tont  syndic  de 
iSoriiionne,  d^on^,  le  i«'  julHet  1649,  k  la  I»cult6  de  Üitologiev  les  cinq 
lameuses  pr(^oälions. 

II  conoMt  bientöt  le  m^rite  du  jeune  Bossuet.  Ü  voutat  prendre  soin  de  la. 
conduite  et  des  ^tudes  d^un  myel  qui  profnettoit  de  iaire^honnreur  k  son  sl^ole. 
Bossuet  a  conserv^  toute  sa  vie  une  tres-^grande  reconnoissance  des  bons 
oiBoes  que  hii  avoit  rendita  le  grand-^niaitre  de  Navarre.  n  en  parle  avec  cette 
.satisfaction  qui  part  du  sentünent,  dans  l'oraiaon  ftin^bre  qu'll  en  fit  Tan  1^63* 
11  assure  qu*il  a  trouve  dans  oe  p^sonnage,  avec  tant  d'aolres  qualltes,  wt 
Ir^sor  inesUmable  de  sages  oonseils,  de  bonneioi,  de  ^o^ritö,  d'amki^ 
constanle  et  invlolable.  11 9|joute  :  c  Puia-je  lui  refuser  quelques  finils  d'un 
•  esprit  qu^il  a  cultiv6  avec  une  bont^  pat^ndle,  ou  lui  dinier  qudNtu^part 
»  dans  mes  discours,  aprds  qu'il  en  a  ^  si  souvent  le  censttor  et  Tarbitre?  » 

Les  Stades  de  Tabb^  Besauet  ne  se  bom^rent  point  k  la  pbüosophie  dhi 
College.  II  apprit  le  grec,  et  s'y  rendil  tres-habile.  II  lut  tous  les  historiens 
grecs  et  lalins,  les  orateurs,  les  poctes;  et  avec  une  si  graude  atlenüon  qu^il 
cn  avoit  retenu  por  coanr  les  endroils  les  plus  brillants.  II  les  r^loit  encore 
dans  un  dge  pius  avancö,  qirand  les  occadons  s^en  pn^sentoient. 

f  6tbUothhque  des  Juteurs  de  Bourgogne ,  pige  62.  Mole  2. 
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fl  itoitadinirateiir  d&la  sttWmIte  d^Homere,  deladouceur  deVirgile^de 
Ja  lM'C€rdej>tooflllitoe  ^as  aes  Phiiifpiques,  et  do  la  «M^stö  de  Gio^viHi« 
Od  pr^tend  que  ^'orai9on  Fro  ügario  etoit  celle  dont  il  audioit  le  plm 
r^oqueoee. 

C€s^6tqdes  o'en^eboient  point  VablM  Boawet  de  donner  une  grande  parü« 
de  «OB  t«mps  k  la  looture  de  PEoritiupe  saiiite « suivant  le  conseil  de  M.  Coniet. 
II  oeiotjaiDaw  ieiit^'d'iätudier  les  malhtoalMiaes,  non  qu'ii  ne  ks  orüt  utäes 
en  eDesfWBmes*  mais  iMopoe  qu'U  ^(oit  per«uad6  qa'un  eccl^iaaüque  pou^oit 
sueuxeoiployer  son  temps,  que  de  le  ivaaser  ea  des  ap^cvlatioiis  atehes  qui 
n'afotat  aHoun  rafport  ä  la  religton. 

La  Philosophie  de  Descartes  lui  plut  beaucoup;  e^M..  fiuet,  ennemi  di^clar6 
da  aoDvaaQ  ajoUrne^^rapporte  qvk'üs  eurent  &.oe  a^jet  des  oontestaüoiis  ir^ 
vives»  mais  dont  les  Yiolences  ne  depassörent  Jamals  ies  bomes  de  Fhonodtet^'. 

Bossoet  soiilmt  sa.pcemi^re'th^  de  ptiüosophie  surla  fln  de  Paim^  dWS. 

lllad6diaaM.  Goapean,  pour  lors  ^^ue  de  lisleux.  C'etojt  uti  pi^lat  fort 
conajdM  ä  la  cour.  II  ^oit  pr^cateur  ordinatre  de  la  retno-ia^  Anne 
d'Amriche  :  aon  m^iite  avoit  ^  la  eauae  de  son  Novation.  Le  dnc  d*£penioa 
ayant  heaacoap  on!  parier  de  son  ^quence,  aUa  Tentendre  an  coUöge  -de 
iisieiix,  oä  oet  homme  modeste  bomoit  ses  tatents  ä  l'lnatniction  de  la  jeu«- 
aesse.  n  en  tut  ^tonn^  :  il  en  parla  avec  admlration  ä  la  conr.  On  Totdut  Ty 
^air :  lesdames  pleuses  le  prirent  ponr  leur  directeur;  et  bientöt  apr^  ilüit 
M  Mqiie  d!Aire,  enouite  de  Nantes,  d'oü  il  passa  k  Lisieox. 

rabb6  Bossuet  brilla  dans  la  thiäse  qu^il  soutint.  11  y  aroit  iin  grand  nombfe 
de  pr61ais  qoi  forent  extrtaieniMit  Contents  du  r^ndaat. 

Bient6t  apr^  on  parla  de. lui  dans  Paris  oonune  d'un  prodige.  11  en  fot 
qoesüoo  4rh6td  de  Rambouillet,  ee  c^bre  rendeK-vous  de  presque  tous  leg 
fSßos  d'espril  de  ce  temps^Ui.  Le  marquis  de  Kontausier  offinit  a  la  marquioe 
de  Rambonittet  de  lui  Isiire  fiwre  coBBoissance  arec  ce  Jeuae  abb^,  en  qui  11 
Tantoituntalenttrös-singulier.  II  assuroitqu'en  renfermantdanaunechambre 
«ms  lui  d(niiier  de  livres,  et  en  hii  marquant  tel  styet  de  sermon  que  Ton 
voudroit,iien  ferott  un  8ur»le<<shamp  qu'U  röciteroit,  et  dont  Ton  seroit  eon« 
>6Dt.  La  marquise  de  Rambouillet  eut  de  la  peine  k  croire  une  chose  si  extraon- 
dinaire :  die  soubaitad^en  aroir  la  preuve.  Le  jeune  abb6  !ut  amen6  A  TbAtal 
de  Rambouillet.  En  qudques  heures  de  temps  il  fit  le  sennon  aar  le  si^et  qoi 
lui  avoit  etd  prescrit,  et  il  le  pronon^a  ensuite  en  prösence  d'une  grande 
^»embite  qui  avoit  et^  convoqui^e  pour  Mre  t^moin  d'une  menreiUe  si 
^Uraordinaire.  Le  cdtöbre  Yoilure,  qui  6toit  un  des  auditeurs,  (fit ,  k  cette  ocoa- 
aion,  qu*aii'*avoit  Jamals  oui.pr6cher  ni  si  tot  ni  si  tard.  0  ^toit  onze  heures 
du  soir  lorsqoe  Bossuet  faisoit  ce  sennon  ainguUer ,  et  il  avoit  alors  seize  ans. 

L'^v^e  de  Lisieux,  qui  connoissoit  d^&  Tabb^  Bossuet,  ayant  oui  patier 
de  cette  fiicifitö  merveilleuse  de  composer,  vouiut  en  6tre  tämoin.  H  assembla 
deiu  6v^es  de  ses  amis :  on  envoya  chercher  le  jeune  abbö,  qui  ^tonna 
s^  auditeurs.  M.  de  lisieux,  apr^s  avoir  donn^  quelques  avis  au  Jeune  pr^ 
dicaieur,  soubaita  qu'il  voulAt  r^p^er  ce  mßme  sermon  en  prösence  de  la 
reine-m^.  n  lui  recomraanda  en  m6me  temps  de  continuer  de  faire  de 
^^<Mines  ^des,  parce  qu'il  est  impossible  de  pr^cher  utilement,  si  Fon 

\  Cmmentar,,  vag,  388.  Amic»  quidem  ac  acres  tarnen  habiln  lüerant  foter  noi  conoer- 

«lOlMI. 
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n^esl  bon  th^ologien,  et  si  Ton  ne  sait  point  parfoitement  la  morale.  La  pr^-^ 
sentation  k  la  reine -m&re  n^eut  pas  lieu,  parce  que  dans  ce  mfime  teinps 
'M.  Cospean  eul  ordre  de  se  retirer  dans  son  dioc^se.  de  präat  ^toit  flamancl. 

ATani  cet  exil»  il  avoit  procura  k  l'abbö  Bossuet  la  connoisfianoe  de  rabl>e 
«de  Rano6,  depois  si  c^ä[>re  sous  le  nom  de  Pabbö  de  la  Trappe.  Ha  T^curent 
dans  la  plus  grande  Uaison,  surtout  depiiis  que  Pabbö  de  Ranc^,  revenu  d^ 
ses  dissipations,  se  pr^para  k  donner  k  l*EgIlse  FMifiant  spectacle  dela  pltnr 
parfoite  p^nitence  que  Pon  eftt  vue  depuis  les  premiers  anachorötes. 

Sa  retraite  k  la  Trappe  ne  fit  qu^augmenter  son  union  atec  Bossnet,  quf 
y  fit  plusieurs  Toyages  pour  y  voir  son  ami,  et  pour  ranimer  sa  propre  pi6UI 
par  un  si  grand  ezemple. 

L*abb6  de  Ranc6  ötant  mort  en  4700,  les  religieux  de  la  Trappe»  qui  savoienC 
jusqu^oü  alloit  la  y^n^ation  de  Bossuet  pour  leur  saint  p^e,  le  pri^^nt  d^en 
Youloir  bien  £dre  la  Yie.  H  n^en.ötoit  pas  äoign^ :  il  chargea  m^me  M.  de  Saint— 
Andr6  de  lui  chercher  des  m^moires.  H  en  fit  aussi  quelques-uns,  dont 
M.  MarsoUier  a  eu  connoissance ,  et  dont  il  cite  ces  paroles  * :  c  Lorsque  Pabbo 
9  de  la  Trappe  commen^oit  k  ^tablir  sa  r^orme ,  je  fls  trois  ou  quatre  Toyages 
9  k  son  abbaye  avec  le  p^re  de  Houchy  de  TOratoire,  pour  y  faire  des  relraites. 
«  Ifous  allions  en  secret  entendre  les  exhortations  qu^ü  fidsoit  k  ses  religieux 
-9  au  cbapitre,  aprte  primes.  Elles  6toient  si  vives,  si  fortes  et  si  toucbantes^ 
3  que  nous  ne  pouvions  relenir  nos  larmes.  Tous  ces  religieux  en  sortoient 
s  avec  une  nouvelle  ferveur,  et  des  sentiments  d\ine  componction  si  extraoiw 
t%  dinaire,  que  rien  ne  leur  paroissoit  impossible.  > 

Tandis  que  Bossuet  se  contentoit  äe  recueillir  quelques  mömoires  sur  Pabb6 
^ela  Trappe,  M.  MarsoUier  en  entreprit  la  Yie,  k  la  sollicitation  de  Jacques  II ^ 
Toi  d^An^eterre,  qui  Tavoit  beaucoup  connu,  et  qui  6toit  rempli  de  la  plus 
^ande  estime  et  du  plus  profond  respect  pour  ce  saint  abb6.  Bossuet  pour 
üors  se  boma  k  revoir  une  autre  Yie  qu'en  avoit  fidte  dorn  Pierre  Le  Nain-,. 
a^gieux  de  la  Trappe*,  fr^e  de  M.  de  Tillemont. 

Mais  pour  revenir  aux  premiers  temps  de  Bossuet,  il  continuoit  ses  ^tudes^ 
«u  College  de  Navarre  avec  les  plus  grands  succte.  Aprte  avoir  fini  sa  philoso* 
i)bie ,  il  alla  en  th^ologie.  M.  Gomet  fut  si  Miü&  de  sa  pi^t6  et  si  content  de  ses 
:progrte ,  que ,  pour  Pattacher  k  la  maison  de  Nävarre ,  il  le  fit  receroir  de  cette 
maison  arant  qu'il  eüt  foit  sa  tentative,  ce  qui  ^toit  contre  la  rögle. 

n  soutint  cette  th^  le  25  janvier  i048.  Elle  6toit  d^di^  au  grand  prince 
4le  Gond6,  que  les  yictoires  qu^il  venoit  de  remporter  k  la  t6te  des  annöes  de 
France  aroient  rendu  le  plus  c^l^re  g^n^ral  de  PEurope.  H  vint  äcet  acte» 
aranri  d*un  nombreux  cort^ge.  Le  jeune  bachelier  y  brilla  :'c  et  la  dlscussiott  ^ 
Ibt  trto-bien  soutenue.  Elle  int^ressa  si  virement  le  prince,  que,  firapp6  de 
i*äoquence  de  Bossuet,  il  füt  tent^  d'attaqtier  un  jouteur  si  habile,  et  de  lui 
^isputer  les  lauriers  m6nie  de  la  tb^ologie.  On  sait  que  ce  prince  aToit  fiüt  des 
•^tudes  fortes,  graves  et  s^rieuses,  et  quMl  ne  pouToit  obtenir aucune  gräce de 
•son  p^,  Sans  lui  präsenter  sa  demande  dans  une  lettre  6crite  en  latin,  et 
•d'un  style  assez  öl^gant  pour  ältester  ses  progrte. 

>  Bossuet  se  sonvenoit  avecplaisir  de  cette  cireonstance  de  sa  yie,  oü  il 
.«^^toit  trouy^  pour  la  premi^re  fois  en  pr^sence  du  grand  (k>nd^.  Ce  Ait  lä 

ft  Cbap.  iiTda  in«UTrede  la  Fie  de  Vabbi  de  la  Trappe. 

«  Gouget,  ton.  L  de  la  BibUoihique  eccUtiaeOqw  du  di^-huUibne  siMe. 
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rorigiiie  de  Tamitlö  gue  ce  prince  conseira  pour  lui  jiuqu^ft  son  demier  sou-«^ 
pir.  Bossu^  lui  adressa  ä  cette  oecaaion  ttn  compliment  qui  ful  nvement 
applaudiy  et  qui  flatta  le  noble  orgueil  d^un  h^ros  passionn^  pour  la  gloire.  » 

Bossuet  fit  ensuite  un  voyage  k  Hetz,  oü  U  alloit  souvent  pendant  les  Ta-^ 
€iDoes,  pour  y  r»iiplir  les  devoirs  de  cbanoine.  LA,  moina  distrait  qu^äParis^. 
jl  s'kppliqua  4  la  iecture  des  P^es  avec  une  grande  pers^v^rance. 

n  regut  oette  mtoe  ann^  le  sous-diaconat  ä  Langres.  II  est  constant,  par 
loQte  sa  conduite»  que»  depuis  qu'il  avoit  commenc^  k  se  connottre,  il  s'^toitl 
desüne  k  P^tat  ecclesiastique.  Ainsi  je  ue  vois  aucun  fondement  a  ce  que  dit. 
an  homme  tr^s-c^äire',  que  Bossuet  avoit  d'abord  projetö'de  prendreler 
parti  de  la  robe.  Ce  ikit  ne  s'accorde  pas  avec  ses  aclions,  et  ne  peut  se  con»^ 
cflicr  avec  les  memoires  sur  sa  vie,  qui  ont  öt^  dress^  par  des  prfitres  quf 
if oieot  louf^temps  v^cu  avec  lui. 

n  refint  k  Paris,  apr^  avoir  regu  le  sous-diaconat  A  Langres.  M.  Gomet 
Padmit  dans  la  confr6rie  du  Rosaire,  stabile  au  College  de  Navarre.  II  fit  ea 
cette  occasion  un  discours  rempli  de  piötö,  le  24  octobre  i048,  dont  on  voit 
cncore  T^loge  dans  les  registres  de  cette  maison. 

Son  amour  pour  T^tude  ne  Pempteha  point  d'entrer  dans  les  emplois  du' 
coll^.  II  eut  la  complaisance  de  vottloir  bi^i  6tre  procureur  de  la  commu-* 
aaot^  des  bacheli^s,  au  commencement  de  Tannde  4049.  Ce  fut  dans  les 
Premiers  jours  de  cette  mömeann^  que  commen^a  la  guerre  de  la  Fronde,  et^ 
qae  le  grand  Clpnd^  tenta  de  röduire  Paris  par  la  ikmine.  Bossuet  racontoit 
que,  pendant  ce  blocus,  il  aroit  gard^,  k  la  ruelle  de  son  lit,  quatre  saos  de 
ftrine  qu^on  y  avoit  d^pos^s  pour  assurer  la  subsistance  de  ses  confröres. 

H.  de  Launoy,  1^  plus  savant  doeleur  de  la  sociM  de  Navarre,  qui  demeuroit' 
pour  lors  dans  le  coU^ge  de  ce  nom,  prit  la  plus  grande  estime  pour  le  jeuno' 
Inchelier.  Mais  celui-<;i  ne  voulut  jamais  se  Her  ^troitement  avec  ce  docteur^ 
doDt  les  sentiments  bardis  ne  lui  paroissoient  pas  pouvoir  se  concilier  faci-* 
lement  avec  les  döcisions  de  FEglise.  Ce  fut  Bossuet  qui ,  quelque  temps  aprte  ^ 
lorsqu'il  avoit  d^jä  une  grande  consid^ration,  fit  interdire,  par  le  cr^t  de 
M.Ie  chanedier  Le  Tellier,  les  conförences  qui  se  tenoient  chez  M.  de  Launey^r 
dans  lesquelles  on  ne  parloit  pas  avec  assez  de  drconspection  des  dogmes 
re^a.  Kais  cette  defense  se  fit  avec  tous  les  m^nagements  que  m^itoient  1» 
probit^  et  les  Iunü6res  de  M .  de  Launoy. 

Bossuet  n*6ioit  pas  encore  dans  les  ordres,  lorsqu^il  prit  la  r^solution  de 
s'adoiiner  k  la  pr^dication,  pour  laquelle  il  faisoit  paroftre  les  plus  grande» 
<&<position&.  II  avoit  entendu  dire,  et  il  avoit  lu  dans  Cic^on,  dans  Quintilien^' 
et  dans  tous  Les  maitres  d*^oquence,  que  la  prononciation  ^toit  uneparti<> 
essentielle  de  Porateur.  II  imagina  qu'en  allant  quelquefois  au  tb^tre  pour 
y  examiner  le  jeu  des  grands  acteurs,  il  pourroit  en  tirer  quelque  avan— 
^.  n  y  alla  donc,  mais  sans  se  foire  une  habitude  de  cet  amusement.  H  ne ' 
&t  pas  pluidt  dans  les  ordres,  qu*ii  renonga  pour  toijjours  au  spectade. 

I  Tainement  on  voudroit  se  prövaloir  de  ce  fait  particulier,  pour  tenter 
^^iUir  Fautorit^  des  maximes  de  TEglise.  Bossuet  lui-mtoie  s*est  dev6 
^ans  la  suite  de  sa  vie,  avec  toute  la  dignitö  de  son  minist^re  et  Tascendant 
^  son  g^nie,  contre  la  licence  des  opinions  qui  tendoient  k  ^nerver  la  dis- 
<^e  eccl^iastique.  C^est  en  lisant  ces  maximes  sur  la  com^ic,  qu^on  se 

•  Voltaire.  Slide  de  LMs  XI K 
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convaincra  qu^il  est  ioiq«Ur$  plus  s^  et  plu&ulile,  dam  lä  dtreetilon  s^^m^ 
t«ell6  des  ämesi  de  proscrire  leath^Atres  que  focile  de  les  r^farniBr.  » 

II  regut  k  flfe(z  le  diaconat  en  1819:  Ge  iiit  cdAe  annöe  mtaequ'ü  se  lia. 
tr^8-6i/oitement  avec  le  man^ehal  de  Sdiomberg,  gonvemeur  et  lieulaBatit 
g^a^l  des  öv6cbäs  de  Metz  et  de  Yerdnn.  Ge  sdgaeur  faiaoit  sa.  prioeifMie» 
r^sidence  ä  Mete,  avee  Marie  de  Hautelort,  qu'ü  avoit  ^pous^  ea  seconded* 
noces.  Le  man  et  la  femme  ^toieiil  de  la  phi»  grande  pi^^  IIa  con^iirint 
pour  Tabb^  Bossuet  les  sentiments  de  laplasparüEdte  eslime,  etsedtelarörent' 
pobliquement  ses  pfotecteurs.  Ce  furent  cux  qtti  contiibnfereofc  le  plus  k  le  fiüre^ 
connoUre  avantageuseineDt  ä  la  coar.  U  en  conserTa  toute  sa  vie  une  trös^ 
graikde  recoanoissance.  On  assure  que,  depuis  qu^tt  fal^v^qaecle  Meaur^  ü: 
ne  passoit  jamftis  k  Nanteuil ,  qui  etnit  de  son  diccöse,  qn'il'  n^dl&l  dire  la^ 
messe  dans  le  prieurö  du  lieu ,  oü  reposoient  les  oorps  du  martehftl  et  de 
la  mar^chale  de  Schomberg. 

II  eiitra  eu  licence  en  16öa.  M.  Comet  exigea  de  lui  qu'ü  füi  directeur  de  W 
confr6rie  du  Rosaire  ^taUie  au  ooU^ge  de  rtavarre;  et«n  cons^ueäce  iifaiseit 
tous  les  samedis  une  exliortation.  II  est  fait  menfion,  dans  les  regiiftres  dm 
coU^ge,  d'un discours  qa'ü  fit  iei^  aoü€i650,  veille  de l'AsscHnption,  sur  le 
triomphe  de  la  Sainte-Vierge,  rempli  d'onction,  de  savoir  et  dl^^loquenoe*. 

n  soutint  sa  sorbonique  le  0  noveodtre  i€30.  Elle  occaaonna  une  disoua^ 
sion  avec  Tabb^  Ghamillisurd,  qui  pour  lors^UKtpiieur  de  Sorbonne.  Baroili 
6ug6  de  Tabb^  Bossnet  despreuves  par  6mt  de  quelques  conctnionsde  8a> 
tbese.  M.  Pereyret,  qui  pour  lors  6(oit  gncnd*4na!tre  de  Navarre,  tat  offena^ 
qu'on  eüt  fait  une  espece  d'affiront  au  plus  digne  sujet  de  lä  licence;  Ilimagina 
que  ce  pouvoit  ötre  uneffet  de  la  riiaütödes  deux  maisons;  et,  congolntenient 
avec  les  dooleurs  de  Navarre,  il  ordonna  4  Tabb^  Bossnet  de  ne  donner  au 
prieur  de  Sorbonne  que  le  titre  de  doeiwnme  domiiM  prior,  au  lieu  de  cdux 
de  diffnissime  qu'on  6toit  dans  Tusage  de  lui  donner,  et  qs'en  cons^ence 
il  iM-^lendoit  loi  6tre  du.  Le  prieur,  offensd  de  ce  qiie  ral^  fifossüetmanquoit 
an  cär^monial,  et  soutenu  des  docteurs  de  la  nuuson  de  Sorbonne,  rompit 
racte.  Alors  les  docteurs  de  la  maison  de  Navarre  se  iransportörent  auK 
Jacobins,  oü  se  rendirent  tous  les  bacheliers  de  la  Ucence,  et  Tade  fiÄ 
aoutenu  dans  r^cole  de  SaintrThomas-d'Aquin.  La  maison  de  Sörbcouio 
pr<^tendit  qu'il  6toit  nul.  Gette  contestetion  donna  occasiön  a  un  proofes  qni 
flu  port*  k  la  grand'chambi^.  L'abbö  Bossuet  plaida  lui-^m^me  sa  cause  en 
laün  *.  L'abb6  Ghamillard ,  qui  ^toit  präsent,  n'osa  se  commetlre  avec  uä 
adversalre  si  redoutable  :  il  laissa  parter  pour  lui  et  pour  la  Sorbonne  les 
avocats.  M.  Oöiör  Talon,  avocat  g^n^al,  condut  pour  TdA^  Bossuet ,  et 
rarr^t  lui  fot  lävorable.  M«  le  premier  prMdent,  llftosire  Mattbieu  Motö, 
en  le  pronon^ant ,  fit  Tdoge  de  Tabbö  Bossuet.  nads  en  m6me  temps  qu'il 
Alt  d4cid6  que  la  thtee  soutenue  aux  Jaoobins  tiendroit  lieu  de  sorbonique , 
ilfat  röglö  qa'k  Tavemr  le  prieur  de  Sorbonne  seroit  trait^  de  dig^Mime, 
auivant  I'usage  ordinaire.  L'arr^t  est  du  36  arrilrifliM. 
L'abb6  Bossuet  flnit  sa  licence  ceite  mAmeann^.  Il  sMtoit  fort  appllqil6 

«  Leg  rigleiDeoU  de  te  Aräll«  obUgvoient  ebaqiiei  lleenei«  *  aoulenlff  une  tii^fe,  eonno»  low 
1«  Domde  8ortMmique,  pircequ'«Ue  avoit  loujoucs  liea  en  Sorbonne. 

1  On  n'4  Januls  pu  relrouver  ce  dUcoun ,  ni  Tdlogc  de  M.  le  Prince ,  fall  le  jour  de  U  IcnU- 
tive .  malgrö  les  recherches  qui  en  oni  616  fiiites  par  un  homme  qui  ayoll  616  lrdi-att«ch6  a 
M.  BoMuet.  (  Mimoirei  de  Ledleu. ) 
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aFi^tddede  liSerHtfre  sdi«le ,  et  aTOit  lu  ayec  grande  atteotioR  les  P^rcsr  et 
les  eoBciles.  Saint  Thomas  ^toit  son  mallre  dans  la  scolastiqae ,  et  il  a  fait 
gloire  toute  sa  vie  dt  ne  jamais  s'^oarter  de  sa  doctrine.  II  aimoit  ä  repeter 
qM  en  tronvoit  les  prineipes  phis  suhris,  et  plus  conformes  k  la  doctrine 
ceanannie  de  I'EgHse  et  de  saint  Atigtntin ,  qne  ceux  des  autres  öcoles.  II 
enbtassa Jttsqu'an  sysltaie  de  la  pr^moiion  physique ,  <pi'il  regardöit  comme 
im  principe  ir^s^prepre  et  tr^s^solide  ponr  exi^quer  les  principales  diffi- 
eult^^e  la  matl^e  de  la  grice.  Cest  ce  que  l'on  peut  voir  dans  la  Defense 
i$  to  traüHün  et  det  süints  PH^s,  imprimito  apr^  sa  mort.  II  y  explique 
taute  Keonomie  de  ce  mystere,  les  divers  sentiments  de  Tdcole^  les  difflcult^ 
qai  se  trouvent  dans  chaque  syst^e,  ce  que  la  tradition  et  les  döcisions  de 
llSglise  noas  oMigent  de  croire ;  enfhi  ce  qni  est  de  foi  et  ce  qui  n^est  que 
dtfcaiiesif^,  et  dont  fl  feut  s^abstenir,  comme  dit  saint  Augnstin. 

D  brähi  dans  la  Ilcence :  ses  th^ses  et  ses  disputes  le  faisoient  admlrer. 
Cesf  le  t^moignage  qu'en  ont  rendu  ses  maitres  et  ses  compagnons  d^^tude. 
Cependant  il  n'eut  que  le  second  Heu,  quand  11  fut  question  de  prendre  le 
boifflet  de  docteur.  Ce  Alt  Pal)3)6  de  Ranc6  qoi  eut  le  premier  :  peut-6tre  que 
l^aBlage  qu*!}  aroit  d'appartenir  ä  des  ministres  pujssants  et  k  despr^Iatsr 
eemid6nd>les  corrtribua  k  lui  faire  donner  cette  pr^förenee  sur  rabb6  Bossuet. 

II  se  pr6para  k  la  prise  de  bonnet ,  comme  ä  une  des  plus  importantes 
actions  da  sa  vie.  H  la  regardöit  comme  un  d^ouement  de  sa  personne  k  la 
defense  de  la  v^it6,  pour  laqueüe  11  croyoit  devoir  exposer  sa  vie,  si 
IVxxaskm  s'en  pr^sentoit.  H  se  ressouvenoit  encore,  ätant  övdque  de  Meaux, 
du  discomv  qu^il  pronon^a  dans  cette  occasion  devant  le  chancelier  de 
l^oritenit^,  k  l^rchevöch^;  et  il  le  r^pöta  un  jour  devant  Pabbö  Ledieu^ 
son  secr^taire;  et  cela  ,  phis  de  cinquante  et^un  ans  apr^s  sa  r^ception.  Yoici 
oe  discours,  dont  Tabb^  Ledien  prit  aussitöt  copie. 

<  Ibo  te  dncelaetus  ad  sanctas  illas  aras  testes  fidei  doctoralis,  quse  migores 
»  nostros  toties  andlerunt ;  ibi  exiges  k  me  pulcherrimum  illud  sanctissf* 

>  mumque  juajurandum,  quo  Caput  hoc  meum  addicam  neci  propter  Chris* 
•  ttrm ,  meque  integrum  devovebo  veritati.  0  vocem  non  jam  doctoris ,  sed 
»  martyris;  nfsi  fortö  ea  est  convenientior  dootori  qu6  magis  martyrem  decet. 
»  Quid  eniffl  doctor ,  nisi  testis  veritatls  ?  Quamobrem ,  ö  summa  paterna 

>  in  sinn  concepta  veritas,  quse  elapsa  in  terras  te  ipsam  nobis  in  Scripturis 
»tradidisti,  tibi  nos  totos  obstringimus ,  tibi  dedicatum  imus  quicquid  in 

>  nohis  spirat ,  int^ecturi  posthac  quam  nihil  debeant  sudoribus  parcere  ^ 
»  qoos  etiam  sanguinis  prodigos  esse  oporteat '.  i 

Ce  fut  lei6  mal  1052  qu^  prit  le  bonnet  de  docteur.  Les  plus  c6l6brc» 
fl*6elogiens  6tofent  convaincus,  dana  ce  temps^lä,  de  Timportance  des  devoirs 


•«ntalMwvattijiiliiidMIe,«!  pktadelt  pluf  vive  JMe ,  i  eci  saintt  aototo ,  t^meii»  d» 
»  k  M  ^atium^i  ti  mu? eiH  lurte  par  not  aainu  prMteeMMn.  Il  touii  laTimpcnerM  o^ 

>  Doliie  et  sicrö  lerment,  qui  d^Toaera  ma  löte  k  la  mort  pour  le  Christ ,  et  toute  ma  vie  k  la. 

>  T^t«.  O  sarment  I  non  plus  d'un  docteur ,  mais  d'un  martjr  ;  sl  poorUnt  il  n*appartienD 
»  d'taiani  plus  k  nn  docteur,  qu*!!  convient  plus  k  un  martyr.  Qu'est  en  effet un  docteur,  linon 

>  OB  intr^pide  t6moin  de  la  Töril«  ?  Ainsi,  6  iMMb  suprem«,  ooBfuitt  daa» le  nia  paltf»! 

>  4*00  Diea  ,  et  descendue  sur  la  terre  pour  se  donner  k  nods  dana  ses  satataa  Ecrituves ,  nous 
> Doos  enebatiioat  taut  enUer  k  vous ;  nous  tous  oonsacrons  loutce  qui  respire  en nous. Ei 

>  oonnnent  lui  refoserions-noot  nos  snenrs ,  noos  qui  venoni  de  Jorer  de  lul  prodiguer  notro 

»iSBg?» 

toiemtoe«  vnl  et  pasiiottn«  qai  Implra  eeserment  i  BMsael,  et  la  eonsetenee  d'y  avoir  ] 
^  tdtte  pendant  ua  deoü-riöcle ,  aervirent  sans  doute  k  le  grayer  dana  la  ittMBolre. 
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auxcfuels  engage  la  dignilä  de  doctear.  n  est  rSLpgortA  dans  Phiatoire  da 
grand  et  ülustre  Antoine  Arnauld,  qui  prit  le  bonnet  de  docteur  dix  ou  onse 
ans  a?ant  Bossuet,  le  19  decembre  1641 ,  qae  '  le  jour  de  Gelte  c^r^onie, 
«le  tournant  vers  ceux  qui  prenoient  le  bonnet  avec  lui,  il  leur  dit :  c  Je  ne 
»  sais^  messieurs,  si  nous  pensons  assez  ä  Taction  que  nous  aUons  fiiire.  Ge 
»  n^est  pas  ici  une  simple  c^r^monie ,  c'est  un  grand  engagement ;  et  ü  ne 
>  foul  pas  y  entrer  sans  aToir  bien  ikit  räflexion  jusqu^oü  il  peut  nous 
»  conduire  dans  la  suite ,  et  dans  les  rencontres  que  Dieu  fera  nailre.  • 

Bossnet  ^toit.  augment^  de  dlgnit^  dans  Tegiise  de  Metz  K  II  fut  archidiacre 
de  Sarrebourg  enTiron  deux  ans.  H  fut  fiiit  ensuite  grand*archidiacre  le  5 
aeptembre  1654. 

H  avoit  re^u  Pordre  de  prötrlse  dans  le  caröme  de  Pan  1652.  D^  qu^il  fut 
prötre ,  il  crut  devoir  c^lebrer  fr6quemment  la  messe :  ü  avoit  coutume  dd 
la  dire  les  dlmanches  et  les  fi&tes ,  suivant  Pesprit  du  conciie  de  Trente;  ü  la 
disoit  aussi  tous  les  jours  des  octaves  des  grandes  f6tes,  les  jours  de  jeünes, 
et  tout  le  car6me. 

Pour  se  bien  preparer  ä  sa  premiäre  messe»  il  fit  une  retraite  k  Sainl- 
Lazare.  Vincent  de  Paul,  insliluteur  des  lazaristes,  et  sup^rieur  g^nöral  de 
cette  congr^gation ,  y  %toit  pour  lors.  L^abb^  Bossuet  IIa  une  6troite  amiti^ 
avec  ce  saint  pr6tre ,  qui  Passocia  ä  la  compagnie  des  eccl^iastique  connus 
80US  le  nom  de  Ifessieurs  de  la  Gonf(6rence  du  Mardi. 

Ces  confi^rences  avoient  conunenc^  Pan  16SS,  et  avoient  toijuours  M 
oontinu^es  depuis  avec  un  trte-grand  fhiit '.  L'assemblöe  de  ces  messieurs » 
petite  au  commencement ,  se  multiplia  avec  une  b^n^diction  particuliöre  : 
eile  a  servi  comme  d^une  pöpini^re  sacree  qui  a  fourni  ä  la  France  un  grand 
nombre  de  pr^lats  respectables  :  plus  de  deux  cents  eccl^iastiques  y  furent 
regus  pendant  la  vie  de  Vincent  de  Paul.  H  n^y  admettoit  que  ceux  qui 
«toient  dans  les  ordres  sacrös,  et  leur  r^ceplion  ne  se  Daiisoit  qu^apr^  une 
longue  Information  sur  leurs  moeurs.  Leurs  emplois  6toient  draller  cat^chiser 
et  confesser  dans  les  höpitaux,  dans  les  prisons  et  dans  les  villages. 

On  traitoit,  dans  les  Conferences  du  Mardi,  de  tout  ce  qui  pouvoit  avoir 
rapport  au  minist^re  eccl^siastique ,  et  aux  vertus  convenables  k  un  ministre 
de  PEvangile.  Bossuet  est  convenu  que  c^^toit  ä  Vincent  de  Paul ,  apr^  Bleu, 
qu^il  devoit  Pamour  qu^  avoit  pour  la  pi^tä  et  pour  la  discipline  ecd^siaa- 
tique.  n  en  fut  toute  sa  vie  tr^s-reconnoissant ;  et  dans  une  lettre  qu*il  terivit 
au  pape  Clement  XI,  pour  soUiciter  la  canonisation  du  bienheureux  Vincent 
de  Paul ,  le  2  aoüt  1702  * ,  il  rappeile  avec  complaisance  le  temps  qu^ü  avoit 
passe  sous  la  discipline  de  ce  pieux  ecclesiastique.  Vincent,  que  la  reine 
Anne  d' Antriebe  respectoit  beaucoup,  avoit  une  grande  consid^ration  ä  la 
Gour ;  mais  il  ne  faisoit  usage  de  son  credit  que  pour  engager  la  reine  k 
ÜEure  de  bonnes  actions,  et  pour  lui  recommander  ceux  en  qui  il  connoissoit 
du  mörite.  n  lui  parla  souvent  de  Pabbe  Bossuet,  comme  d^un  scget  de  la 

plus  grande  esp^rance. 

• 

t  JTfif.  de  Jf.  itfriMiiM,  pif.  42.  ^ 

t  aut,  de  Meaux,  lir.  V ,  n.  67.  * 

s  Fle  de  Fincera  de  Paul,  liv.  I,  chap.  xxvii ,  Ur.  11.  cbap.  ni. 

4  In  eam  todanuteai  oooptaü  fnmuB,  qua  pioi  preBbyteroi ,  ipso  doee  et  auctore,  ia  unam 
coUisebiL  l>e  diTioii  rebai  per  linsolu  hebdoouKUs  üto  dm  «4  aaoerdotiain  proDMTeiidOf 
gut  fuoramqiie  opeii  JotIL 
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M.  Ckumet,  de  son  cdt^»  se  proposa  de  lui  faire  ikire  son  chensin  par  le 
moyen  du  cardinal  Hazarin ,  premier  mioistre ,  et  distributeur  des  gräces.  Ce 
^randHDiiatlre  aYoit  imaginö  de  £aire  au  coll^e  de  Navarre  uq  bfttiment  qui 
pdt^diqNiter  de  magaificence  ä  ce  que  le  cardinal  de  Richelieu  aveit  fait  en 
frTenr  de  la  Sorbonne »  et  ii  le  proposa  au  cardinal. 

Le  Premier  ministre,  agrto  le  projet »  et  erat  que  rien  ne  seroit  plus 

boBorable  pour  son  ministre  que  dUmiter  Texemple  de  son  pr^^cesseur, 

ec  mtoe  de  chercher  ä  le  surpasser.  Mais  quand  il  fut  question  de  conunencer 

roQfrage ,  le  grand-maltre  de  Navarre  fut  retenu  par  la  considöration  de  son 

igt  avancö,  et  de  la  folblesse  de  sa  sant^.  U  craignit  avec  raison  de  ne  jamais 

voir  ce  inrojet  ex^cut6»  et  que  si  le  cardinal.  et  lui  mouroient  au  milieu  de 

fCiäcDtioo ,  le  coU^e  de  Navarre  ne  s^en  trouvAt  que  plus  mal.  Pour  pr^ 

venir  une  partie  de  ces  inconvönients,  des  qu'il  vit  Pabbö  Bossuet  docleur, 

ik  \b  M^Kcita  vivement  d^accepter  la  place  de  grand-maitre  de  Navarre.  fl 

loi  fcprte^ita  que  ce  poste  ne  pouvoit  que  conlribuer  k  son  avancement, 

par  la  liaison  qu'elle  lui  procureroit  avec  le  premier  ministre ,  aupr&i  duqu^ 

il  se  trouveroit  engag^  de  travailler.  D  lui  fit  apercevoir  aussi  que  ce  seroit  un 

trte-grand  honneur  pour  lui  de  rendre  un  service  signal6  k  la  maison  de 

lUfarre,  et  4  tout  le  corps  de  PUniversitö ,  qui  verroit  avec  une  extreme 

atifilaction  son  plus  ancien  College  6tre  ainsi  d^cor^. 

L^abb6  Bossuet  ne  donna  point  dans  ce  projet :  il  le  regarda  comme  inspir6 
VtaUU  par  la  rivalit^  et  la  vanit^,  que  par  des  motifs  de  pi^t^.  II  crat^qu^il  ^toit 
phiscoDveaable pour  lui  draller  ä  Metz,  oü  l'appeloit  son  devoir  de  cbanoine  et 

d'ttdudiacre.  H  s*y  rendit  donc,  et  il  y  remplit  ses  fonctions  avec  la  plus 

gnnde  eiactitude.  H  6toit  le  premier  ä  tous  les  Offices ,  oü  il  6diflolt  tous  ceux 

qoj  ^loieot  tömoin  du  recueillement  avec  lequel  il  chantoil  les  louanges  da 

Sogoear,  ü  s^occupoit  d^ailleurs  ä  Studier  et  principalement  k  m^diter  TEcri- 

tare  saunte,  et  k  approfondir  la  tradition.  II  savoit  la  Bibie  presque  par  cceur. 

Ceux  qui  nous  ont  laiss^  des  M^moires  sur  sa  vie  nous  ont  appris  le  juge* 

nent  qu'O  portoit  des  principaux  P^es  de  TEglise.  II  regardoit  saint  Chry- 

^Mtoflie  comme  un  modöle  pour  ceux  qui  doivent  monter  en  chaire* :  U  disoit 

quec'^U  le  plus  grand  et  le  plus  p^rfait  pr^dicateur  qu^il  y  eüt  eu  dans 

ITgiise.  fl  donnoit  la  pr^fiörence  k  saint  Augustin  sur  tous  les  autres  P^es  : 

il  le  lisoit  continuellement,  afln,  disoitrü ,  d*y  apprendre  les  grands  principes 

de  la  rdigion.  n  en  avoit  fait  de  longs  extraits  sur  sa  thöologie,  et  sur  sa 

maniere  de  prteher.  n  avoit  d^abord  lu  ce  Päre  dans  Tancienne  Edition  connue 

soosle  nom  du  grand  Navire,ei  Texemplalre  dont  il  sMloit  servi  aoit rempli 

de  ses  raoarques.  Lorsque  IMdition  des  b^n^dictinsparut,  il  lui  donna  la  pr6- 

i^renoe  qu^elle  m^ritoit :  il  ne  faisoit  plus  aucun  voyage  qu'il  ne  Teüt  avec  lui« 

n  s'^oit  tellemcnt  nourri  de  la  doctrine  de  ce  saint,  et  il  ötoit  si  attachö  ä 
Sttprindpes,  qu'il  nMtablissoit  aucun  dogme,  ne  faisoit  aucune  instraction, 
ne  rftpondoit  k  aucune  difficultö  que  par  saint  Augusün.  II  y  trouvoit  la  defense 
dela  fei,  et  la  doctrine  des  moeurs.  Quand  il  avoit  un  sermpn  a  faire,  il  prenoit 
saint  Augustin.  Quand  il  avoit  une  erreur  k  combattre,  un  point  de  foi  k  ^tablir, 
3  lisoit  Saint  Augustin.  H  s^ötoit  fait  une-si  grande  habitude  de  son  style,  de 
ses  principes  et  de  ses  propres  paroles ,  qu'il  a  r^tabli  une  lacune  de  huit 
Vgnes  dans  le  sermon  299  de  T^dition  des  b^n^ctins.  Ce  sermon  n^avoit  pas 
encore  para.  Les  b^ni^ictins  ont  reconnu  que  cette  lacune  avoit  6tö  bien 
r^Ublie,  et  ÜB  en  ont  fliiit  honneur  k  Bossuet. 


7t  VIE  DE  BOSSÜET. 

H  amoH  atissi  uti  re^pect  et  urie  e^ltme  tre»«pdrticuli£te  potir  saiftt  Bemard , 
qallregardoit  comme un  fid^e tlisciple  de  salnt  Augustin.  B loueit  fort  1M16- 
vtttionde  son  esprit ,  et  surtout  son  onetion  et  sa  pi6t^. 

n  fidsoHtr^fr^qoemraent  sa  ccmr,  ^tank^tteiz,  au  mar^chal 'ei^  la  marfr- 
chale  de  Schomberg.  U  y  avoit  d*aatant  moiiis  de  r^pagmmce ,  quMfo  avoient- 
l%a^t  IMtttre  beaucoup  de  ptet^.  Ce  fdrent  eux  qui  l'engag^rent  k  faire  usage 
dea  grandes  disposAtions  qu'il  avoit  pour  ia  cbaire,  autant  pour  leur  ^d^lea^ 
tkm  qfue  pour  Pobiiger  k  cultiver  le  talent  extraordinaire  qo^il  aroit  pour 
1A>  pr^cation.  On  Padmirolt  d^autant  plas  qa'on  n^avoit  point  encereTu  eti- 
Fhince  de  bons  sermons;  et,  comme  l'a  tr^iyien  remarque  un  o^^lA^' 
steadtoiefe»  * ,  qo^toit^^^  parmi  noos  que  F^loqiience  de  la  ohaire,  aivant' 
qiie  les  F16chfer  noiis  eussent  appris  les  grftces'  de  la  dietion ,  qtte  les  ^MaueC- 
noirsreiissent  domi6  uneid^edu  path^tique  et  du  sublime,  que  le»  Bour- 
dlüoue  nous  eussent  fait  pr^förer  ä  tout  le  reste  la  raison  mise  dans  son' 
jour?  Jusqu^alors  ce  qu'on  appeloitprftcher^  c^^toH  mettre  ensemMe  heBn^ 
eoup  de  pens6es  mal  assorties,  souvent  frivoles,  et  les  ^noneer  avec  dO' 
grands  mots. 

L^AiA)^  Bossaet  avoit  l^vantage  de  r6unir  le  sublime  avec  la  plus  grandd 
fteilit^^  pour  la  compositiou.  ün  jour  qu'il  dfnoit  au  gouveraement,  daii» 
Foclave  des  Rois ,  M.  le  mar^chal  et  madame  la  mar^chale  le  press^rent-de- 
Hiire  sur-le-champ  un  sermon  sur  le  inyst^re  du  temps  avec  tant  d^instauee , 
qu'il  ne  put  les  refuser ,  malgr6  la  ir^pugnance  qn'fl  avoit  de  traiter  les  cfaosesr 
j^blimes  sans  les  avoir  m^t^es'  profond6ment.  n  choistt  le  changement 
d*eau  en  Irin,  et  prit  occasion  de  parier  da  changement  de  la  loi  en  grilee ,  de* 
Ift  craittte  en  amour,  et  des  flgures  en  vdrit^;  et  comme  il  ^toitrempii  de  ces^ 
grands  pritfcipes ,  11  les  exposa  dMne  fagon  si  brillante  et  si  path^tique,  que 
fies  auditeurs  ne  pouvoient  revenir  de  la  surprise  d'adnuration  que  leur 
causoient  son  eloquence,  ses  profondes  connoissances,  et  surtout  sa  faciBt^* 

Ge  fut  k  Wetz  quMl  commen^  k  entrer  dans  la  carri^e  de  la  controverse, 
dans  laquelle  11  a  rendu  k  TEglise  des  Services  essentiels,  qui  lui  ontprocnr6 
un  nom  immortel.  M.  de  Vernenil  ötoit  pour  lors  ^vftque  de  Metz.  II  avoit 
pour  grand-vicaire  de  confiance  Pierre  de  Bedacier,  qui,  de  religieux  de 
l'ordre  de  Gluny  et  de  vicaire  gön^al  de  Marmoutier ,  avoit  6t6  fait  ^vftquc' 
d*Augusta,  et  gouvemoit  r^vftchö  de  Metz  sous  Tautoritö  de  P6v6que.  n 
<;on^t  une  estime  particuli^re  pour  Tabb^  Bossuet;  il  crut  qu^avec  uu  si 
grand  fouds  de  lumi^res  et  une  öloquence  si  persuasive,  personne  ne  seroit 
pfus  capable  que  Bossuet  de  travailler  efflcacement  k  la  conversiott  des 
calvinistes,  dont  le  nombre  ötoit  tr^s-grand  dans  le  dioc6se.  II  lu!  proposa 
de  faire  une  ^tude  profonde  de  toutes  les  questions  qui  partageoient  les* 
<Atholiques  d*avec  les  protestants.  Bossuet  suivit  son  conseil,  ist  il  ne  füt 
pas  longtemps  sans  trouver  occasion  de  donner  des  preuves  de  son  zde 
et  de  sa  science. 

If  y  avoit  k  Metz  un  ministre  qui  ^toit  regard6  dans  le  parti  Protestant 
comme  un  fort  savant  th^ologien ;  c^^oit  Thomme  le  plus  Eloquent  de  sa 
provlnce,  suivant  le  temoignage  de  Bayle  :  on  le  nommoit  Paul  Ferri.  H 
publia  en  1654  un  cat6chisme,  oü  il  se  proposa d*6tablir  ces  deuxproposl- 
tlons  :  1«»  que  la  röförmation  avoit  ^tö  niicessaire ;  2»  que,  quoiqu'on  pöt  se 

i  HOL  de  VAcaMaUe ,  ptr  H.  l'abM  dimvet ,  ptg.  144. 
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itanreEKdaiis  la  commaiiton  de  l^g^ge  romatne  avant  la  rölbmuitkm  i  deipttf9> 
It-rüarmaMicfn  cela  n'^lbit  pfa»  pbssibie. 

JL'eY)6qiie  cFAugiMtawn'ett  pas  plutdt  v«  cetourrage,  qui  pcmvott  ^e< 
trös-dangereux ,  qu'ü  ehgagea  raU>6Bossuet  ä  le  röfuter.  G^stoequ^flti 
l^Bii'daw  par  UD  liYrecpii  a  pour  titre  :  BäfwiaitonduCaUehimM  dUfHeur 
Jßmmi  Fmnri»  Ge  fut  par  cet  onvrage  qua  BoDsuetcommeii^a  ä  se  fiüre  con>^ 
noitreavantagioiiseBieDt  da  puWo. 

il  fift  approQve  par  IMtdqua  d^Aujguata ,  qui  en  fait  un  trcs^gf and  ^ogei 
dlütt  8on  approiiatioii.  Boasnet  le  di^dia  ao  mar^efaal  de  SduNnberg^  et  diiir> 
B^ltre-  döduoatoire  il  Ini  Uoioigne  «ne  grande^  reconnoissance*  •  de  tant^ 
i'^Aoiuieafs.fiit^'ea  a  regus,  de  ta»l  d'öbMgatioiis  efltectitea ^  de  laut 
»"de  IrieDfidto  qtri  sont  si*  coimus,  de  tant  de  gtäces  que  je  ne  piDis=  eiipll«* 
Bquer ;  »  ce sost sea  tennes« 

Vanteur  fait  voir,  dans  la  premiere  secüon  de  son  ouvri^e,  que  Pött 
panc  aft  sauver  en  la  coflMnanion  de  l*£g)ise  romaine^  mkxa»  par  les  prianipes 
da  uiiiistre;  dans  la  seeonde ,  que  la  foi  da  e<mcile  de-  Trenle»  touchafit  Ik 
JHtiiBatiea  et  le  m^rite  des  bonnes  €euvre8>  inras  a  ^t^  ensetgü^o  par 
Banciemie  f^^iB^,  eC  qu^eHe  Mbllt  fovtement  la  confibnce  du.fldde«D  Muff« 
iMst  seol;  II  prouve  ensovte.  qn^ü  est  imposslble  de  se  sauver  d&ns  Itt 
ftfonnation  pr^tendne,  parrce  qii'(m  ne  peut  faire  son  salutdanls  te  scUmm 

Oc  litre  ent  on  st  grand  suec^,  qtie  le  parti  Protestant  en  ftit^ljranl^ 
lessoei  etle  ministre  Ferri  rest^rent  amis ,  car  Fairersioa  du  noareau  eon«« 
tfofersiste  pour  les  erreurs  de  ceux  i]pai  n'^Coient  pas  soumis'äPBgliseiie 
femfMmif  pas  de  les  traiter  avec  ^ard  et  politesse.  Oh  pr^tend  que, 
^potom ansapres  que  le  Ihre d^ l^abböBossueieut  paru ,  le  mintstre  Feni 
attsquö  d^fie  grande  maladie  dont  i>  moorut  le  97  d^ceinbre  1009^ 
4  voir  Bossuet  pour  conf(grer  avec  lai  sur  la  religion;  mais  que  lea 
ministres  ses  confräres,  craignant  que  cette  coitferenoe  ne  ramenftt  Feni 
i-ii  religiea  calhollqae ,  empöchiteeDt  cett^  entrevue. 

On  ne  ftit  pas  longtemps  ä  la  cour  sans  6tre  infom^  que  le  livre  de 
aToH  di^s6  favorablement  un  grand  non^e  de  protesCants  da 
en  firvenr  de  PElgUse  calhoUqne.  Ik  Alt  resola  de  proftter  des  Circo»* 
\,  et  d*7  envo^er  une  mission^  Tincent  de  Paul,  qui  avoit*  tonte  Itt 
confiance  de  la  reine-m^re  dans  les  mati6res  qui  avoient  rappoil  aux  aAives 
eeä^ttastlquesy  fat  ciiargö  d'ordonner  tont  ce  qui  seroit  n^^oeasaire  pour 
tacteition  de  eetle  piease  entreprise.  II  ^crivit  sur4e-Ghamp  a  BossiMt,  povr 
k'pfier  de  dlriger  cette  mission.  La  reine-m^re  fit  adresaer  ä  ce  s^jet  um 
kttre  de  cacliet  k  Tabb^  Bossuet;  Yincent  choisit  pour  missionnaires  les  pliii# 
liabiles  ecelteiastiqaes  de  la  Goiif(^rence  du  llardl,  k  la  tMe  desqüelr  6toifr 
HiMifi  de  Giiandeirier ,  neveu  dncardinal  de  La  Rochefoucauld.  BsaD^rent 
a  Metz,  et  ils  descendlrent  cbes  Bossuet,  qui  deviitt  Pftme  de  cette  pleoso 
CDlrepfise,  dont  il  pr^para  et  assura  le  succto. 

£a  nüssfOQ  i^ouTrft  le  jonr  des  Ceifedres  de  Tan  1668^  Bossuet  la  conuiien^ 
perune  pn^dieaUon,  et  agit  avec  tanl  de  z^le,  que  rabb6  de  Gbasdenier 
toivtt  au  bienlieuKettx  Yincent  que  le  jernie  abbe  m^ritoit  bien  une  lemtt 
de  ffiBekatiofi  de  sa  part.  €e  bon  pr^tre ,  en  consequence,  lui  öcrfvil  un9 
Witt  tilucliiinft0  et  cbrftHenne,  qui  malheureasemfent  n*a  pas  M  publMe. 

L'evöque  de  Mets ,  qui  avolt  fbit  k  cceur  de  röunir  k  TfigHie  toos  eeuotf 
4tti  ea  «oi^dt^  a^par^i  Mlslt  dM»  son  dioc^se  ttue  c<Hnmu]iaiil^  de  ftks 
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qui  devoleni  6tre  oecup^es  du  soin  d'instruire  les  personnes  de  leur  sexe  qui 
fonnoient  le  projet  de  se  foire  catholiques.  H  nomma  Bossuet  leur  sup^Heur, 
et  le  diargea  de  faire  un  röglement  pour  celle  communaute.  Ge  r^ement  ftit 
imprimö  Fan  4672. 

L*^v6que  d^Augusta  s^^tant  mis  en  chemin  sur  la  fin  de  Tan  1650  pour 
idler  de  Metz  4  Paris ,  tomba  malade  ä  Ghäteau-Thierry,  d'oü  il  fut  trans- 
port^  au  chäteau  du  Channel,  et  y  mourut  peu  de  temps  apr^a.  Se  aentant 
fort  mal ,  il  fit  6crire  ä  Fabbe  Bossuet  qu'U  auroit  grande  envie  de  le  voir 
avant  que  de  mourir  :  celui-ci  se  ra[idit  aux  instances  de  son  ami.  Des  qu'ü 
fut  aiTiv6  au  Channel,  M.  de  Bedacier  fit  en  sa  fiiYeur  une  ddmission  du 
doyenn^  de  Gassicourt,  pr^  de  Nantes,  de  Fordre  de  Quny.  Le  cardinal 
Mazarin ,  qui  ätoit  abb^  de  Quny ,  lui  en  fit  expMier  les  provisions;  mais  ce 
Premier  minlstre  ^tant  mort  le  9  mars  1661 ,  il  y  eut  un  grand  proe^  au 
inget  de  ce  b^n^fice ,  qui  resta  ä  Fabb^  Bossuet. 

L^ann^  suivante  1662,  le  doyenn^  de  Metz  vaqua;  tous  les  chanoines, 
d*une  voix  unanime ,  FoflGrirent  ä  Fabb6  Bossuet.  H  y  en  avoit  un  qui  s^ap-* 
pdoit  Royer,  qui  lui  avoit  donn^  le  canonicat  dont  il  jouissoit  depuis  sa 
tmidre  jeunesse.  11  ^toit  fort  vieux,  et  il  auroit  souhait^  mourir  doyen  de 
Metz.  11  vint  trouver  Bossuet,  et  lui  representa  que  s'il  vouloit  consentir  qu'il 
passftt  deranl  lui  au  doyennö ,  il  n^auroit  pas  longtemps  a  attendre :  il  lui 
promit  mömCy  en  riant,  de  ne  garder  cette  place  tout  au  plus  que  deux  ans. 
Bossuet  lui  protesta  qu^il  consentoit  de  tout  son  cceur  ä  son  äection ,  et 
möme  que,  pour  n'y  point  faire  d^obstade,  il  alloit  s^absenter  de  Metz.  L^e- 
lection  se  fit;  et  les  intentions  de  Bossuet  etant  connues.  Royer  fiit  da 
doyen  le  16  aoüt  1662.  H  tint  parole  k  Fabb^  Bossuet ;  il  mourut  apr^  deux 
ann^es.  Le  doyenn^  ayant  ainsi  yaque  de  nouveau,  Fabb^  Bossuet  iüt  nommö 
doyen  le  10  septembre  1664.  II  se  trouvoit  pour  lors  pr^  de  dix  mille  livres 
de  reute ,  et  ü  se  croyoit  tr6s-riche. 

Les  affiadres  de  son  chapitre  et  les  Siennes  Fappeloient  souvent  ä  Paris, 
oü,  8*occupant  k  fiiire  des  instructions  publlques,  ü  acqu^roit  une  grande 
r^putation  de  pi^t6 ,  de  science  et  d^doquence.  II  se  rendoit  fort  exactement 
aux  Gonförences  du  Mardi ,  et  il  fit,  &  la  pri^e  du  bienheureux  Yincent,  dans 
F^glise  de  Saint-Lazare,  les  entretiens  pour  Fordination  de  la  Pentec6te  de 
Fan  1650. 

Tincent  de  Paul  dant  mort  le  27  septembre  1660,  Ren6  Almeras  Iüt  son 
successeur  dans  le  g^n^ralat  de  Fordre  des  lazaristes.  Bossuet  fut  ^galement 
li^  avec  ce  nouveau  g6n6ral,  et  il  fit,  ä  sa  soUidtation,  les  instructions  pour 
les  ordinations  aux  fötes  de  la  Pentecdte  des  ann6es  1663  et  1664.  Comme 
Gda-  avoit  ^t^  annonc6,  ü  y  eut  plusieurs  eccl^siastiques  qui  choisirent  ce 
temps  pour  se  preparer  aux  ordres :  on  compte  parmi  ceux-lä  Fabb^  Claude 
Fleury,  si  c^ld>re  par  son  Histoire  eccUsioitique, 

Bossuet  eut  bienlöt  une  grande  r«putation  k  Paris,  par  le  succ^  merveil- 
leux  de  ses  predications.  H  fit  un  pandgyrlque  de  saint  Paul,  dans  F^glise 
de  ce  nom,  dont  on  s^enlretint  longtemps  :  on  le  nommoit  le  SurrM^U 
Ptmlus  de  Fabb^  Bossuet,  parce  que  c^^toit  le  texte  de  son  discours.  11  pr6- 
cha  le  Garßme  de  Fan  1656  aux  Minlmes  de  la  place  Royale :  c*doit  un 
concours  prodigieux  pour  Fentendre.  Les  pan^gyriques  qu^il  y  fit,  de  sahit 
Fran^ois  de  Paule  et  de  sainte  Th^öse,  eurent  un  ^lat  donnant. 

La  marquise  de  Senecey ,  dame  d*honneur  de  la  reine-m^re  Äime  d'Att« 


TIE  DE  BOSSUET.  Xlll 

tri^e»  co^jointement  avec  la  comtesse  de  Fleix,  sa  Aue,  regne  en  snrvi- 
Taiic6y  aroient  la  plus  grande  estime  pour  Pabb^  Bossuet;  eOes  souhaitoieiit 
tootes  dem  passionndment  qae  la  reine  püt  Tentendre.  Gomme  eile  alloit 
aoaTent  k  T^gliae  des  Feuillants  de  la  roe  Saint-Honorö,  ces  dames  ima- 
gindrenl  d^engager  Frangois  Bossuet,  secr^taire  du  conseil,  grand  ami  des 
kfoSSkukUf  de  prier  ces  ptees  d^obtenir  de  Tabb^  Bossuet  le  pan^gyrique  de 
Saint  Joseph  de  Fan  i60O;  elles  esp^roient  que  la  reine,  qui  6toit  fort  pieuse, 
ne  manqfaeroit  pas  d'allcr  Tentendre.  L*abb6  Bossuet  c^da  aux  instances 
de  son  parent;  et  Anne  d'Autriche,  qui  aroit  oui  parier  trds-avantageuse- 
ment  da  pr6dicateur,  Toulut  assister  k  ce  sermon.  Elle  se  rendit  k  Täglise 
des  Feuillants,  accompagn^  de  la  marquise  de  Senecey  et  de  la  comtesse 
deFleIx.  Elle  tat  si  contente  du  pr^cateur,  qu'aprte  TaToir  enlendu,  eile 
ditirabb6  Bossuet  qu^elle  souhaitoit  qu^il  prßchftt  le  mßme  sermon  rannte 
fldvante.  II  parloit  quelquefois  de  ce  discours,  conmie  de  ce  qu*il  aiM>it 
Int  de  mieux  dans  ce  genre ;  et  Ton  sait  que  Santeul  a  proflt6  d'une  de  ses 
pensfes  dans  Phymne  qu*il  a  £aiit  sur  saint  Joseph.    * 

Ilprddia,  le  8  septembre  de  la  möme  annte,  aux  grandes  Garm^ites,  le 
aennon  de  la  Töture  de  mademoiseUe  de  Bouillon,  nonun6e  en  rdiglon 
dame  Emilie  de  la  Passion;  c*^toit  Tatnte  des  deux  sceurs  du  cardinal  de 
Bouillon.  La  reine-m^e  et  la  reine  r^gnante  assistä^ent  k  ce  sermcm ,  qui 
M  teoute  avec  les  plus  grands  applaudissements. 

la  reine  Anne  d* Antriebe  avoit  eu  une  si  grande  satisikction  k  entendre 
le  panögyrique  de  saint  Joseph,  qu^elle  suiroit  tous  les  sermons  de  Pabbe 
firämet :  eile  lui  fit  prftcher  PAvent  de  Pannöe  1661  et  le  Garßme  de  1668 
4efaDt  le  rot,  dans  la  chap^e  du  Louvre.  Sa  Misüest^  en  fiit  si  contente, 
qn*dle  le  fit  6crire  par  H.  Rose,  secr^taire  du  cabinet ,  k  M.  Bossuet  le 
p(äre,  derenu  doyen  du  parlement  de  Metz ,  pour  le  fdliciter  sur  les  talents 
et  ks  sucote  de  son  Als ,  et  lui  faire  part  de  la  satisfiiction  que  Sa  Migestö 
anroit  eue  de  Pentendre. 

Get  henreux  p^e  s^toit  donnö  tout  entier  k  la  pi^t^.  Apr^  avoir  mari6 
Antoine  Bossuet,  son  Als  alnö,  il  aroit  pris  le  parti  de  l*Egllse;  üayoit  ^tö 
ordonn^  diacre,  et  il  remplissoit  avec  honneur  et  ^flcation  la  dignitö  de 
grand-4ur€hidiacre  de  Metz. 

L^abb^  Bossuet  cherchoit  plus  k  Mte  des  discours  instructifo  que  des 
sermons  d'apparat.  L^an  1665,  ü  fit  plusieurs  entretiens  pour  la  bourse  cl^ 
ricale  de  Saint-Nicolas-du-Chardonnet;  il  en  fit  au  s^minaire  des  Trente- 
Trois,  etabli  vers  ce  temps  k  Ph^^tel  d'Albiae,  montagne  Sainte-Geneviöve. 
Ces  discours ,  dont  on  n'eüt  jamais  parl6,  s'lls  n'eussent  pas  ^tö  ikits  par 
un  homme  sup^rieur,  avoient  la  plus  grande  c^l^rit6. 

n  fli  cette  möme  annöe  sa  premiöre  oraison  fiin^re;  et  ce  discours  6toit 
nn  tänoignage  public  de  la  reconnoissance  qu^il  avoit  des  bons  Offices 
qaeM.  Comet  lui  avoit  rendus  pendant  sa  jeunesse. 

Ce  grand-maitre  de  Navarre  mourut  k  Page  de  71  ans,  le  18  avril  1663. 
llenf  jours  aprte  sa  mort,  on  lui  fit  un  service  sdennel  dans  la  chapelle  du 
eofl^e,  oü  a  avoit  m  inhum6.  M.  de  La  Motte-Houdancourt,  archevdque 
d*Aueb,  y  officia  pontiflcalement.  L'archevöque  de  Paris,  les  6v6ques 
d'Amiens,  de  Laon,  de  Soissons,  de  Ghartres,  de  GhAlons,  de  Lisieux,  du 
Pny,  de  Bennes,  de  Yalence  et  de  Lavaur,  y  assist^ent.  Bossuet  fit  un  bei 
Aoge  de  son  maitre ,  quoiqu'il  n'et^t  eu  qa^une  semaine  pour  le  composer. 
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'  U  y  ffapportft  üb  tmit  de  la  K<^t^  ^e  ^-'  Comet ,  q«i  mMie  de  n'^ire  ^tB 
jCKÜdi^.  U  ftvoitrecoouiuuidö  ä  im  joge  qm  avoit  beaucoup  d*^gtrds  ponr  lui» 
le.proote  d'iin  de  ses  amis;  et  cet  ami  le  gagna.  M.  Gornet  craigiiit ,  daii&la 
•auite,  querafiaire  ila^elle  ü  s^^teit  iat6re886  ne  fiüt  mauvaise ,  et  qne  ce<Be 
JUi  sa  soUicitation 'qui  eftt  ooairibu^  ä  la  (mte  gagner;  et  il  r^para  de  aas 
deniers  le  lort  qu'ii  crut  avoir  6i6  fait  ä  la  pariie  contre  laqueUe  il  avoit 
Mllioit6. 

L'abb^  Boasuet  cooAiauait  de  prdcher.  Soa  ^loquence  noble ,  sublime  et 
4&atniclive,  attiroif  tont  le  monde  k  ses  sermons.  U  prßcba,  en  i005,  le 
Cartme  dans  Töglise  de  Saint«Thoo)a»-du*LouYre;  les  reines  le  sulTireat.  U 
furöeba,  cette  m6me  ann^e^  le  panegyrique  de  saint  Thamas-d'Aqiiin,  cfaee 
•les  jacobins  de  la  rue  Saint-Honor^  :  la  reine-m^re  alla  Pentendre.  Le  roi 
•voulnt  quHl  prödiät  enoore  devant  lui » et  il  pröcha  en  prösence  de  Sa  M;yest6 
Je4oiir  de  la  Toussaint ,  et  r Avant  qui  suivit  cette  föte.  On  dit  au  roi  que  le 
4>^re  du.pr^dioateur  avoit  ötö.un  des  auditeurs  de  son  fils;  et  Louis  r6pondit : 
II  düit  itre  Irien  eont^U  de  l'entendre  si  bien  frkher. 

Pendant  cet  Avent,  le  duc  de  Foix,  qui  avoit  fidt  une  confession  g^n^rale 
ii  Vabb^  Bossuet,  tomba  malade  de  la  petite  v^crie,  et  demanda  son  coi>* 
'issaeiir,  qui  se  trouva  fort  embarrass^,  surtout  ä  cause  du  genre  de  la  ma- 
ladie  9  qui  ne  lui  permettoit  plus  de  paroltre  devant  le  roi'.  Le  malade  ayant 
insistä ,  Bossuet  fit  demander  au  roi  la  permission  draller  voir  le  duc  de  Foix. 
.'Louis  XIV  y  consentil;  et  Tabb^  Bossuet  alla  s^enfenner  avec  le  duc,  qui 
mourut.  Les  soins  que  Bossuet  lui  donna  Fempdcbdrent  de  pröcher  un  des 
dimanches  dePAvent. 

Le  roi-  fut  si  content  des  sermons  de  cet  Avent,  qu^ii  souhaita  que  TabbS 
Bossuet  prSchät  devant  lui  le  Gartoie  de  l'an  1666.  n  le  fit  ä  Saint-Germain» 
en-lAye,  dans  la  cbapelle  du  cbäteau,  oü  le  roi  a^^toit  retir6  ä  cause  de  la 
mort  deia  reine-m^re,  arrivöe  au  mois  dejanvier.de  cette  ann/6e. 

11  ^loit  retournä  ä  Metz  Tan  1667.  On  le  pria  de  prteher  la  föte  de  PA»- 
■aomption,  dans  la  cath^drale  :  il  y  consenlit.  H  ^toit  prös  de  monter  en 
xhaire,  lorsqu*on  vint  Pavertir  que  son  pere  etoit  k  toute  exUr^mit^,  et  que 
pour  peu  qu^il  tardAt  il  ne  le  verroit  plus.  11  n'hösita  pas  entre  son  sermoaet 
ce  qu^il  devoit  ä  la  nature.  11  ne  pröcha  point :  11  se  transporta  tr^prooq>te- 
ment  chez  son  p^re ,  aupräs  duquel  il  arriva  assez  töi  pour  lui  fermer  les  yeux. 

11  revint  ä  Paris  Pan  1668.  n  y  expliqua  pendant  le  Garfime  les  Epitres  du 
lemps,  au  parloir  des  Carm^lites.  G'etoit  comme  une  conförence ,  oü  assis* 
loient  la  princesse  de  Conti,  la  dudiesse  de  Longueville,  et  d*antres  dames 
dUme  grande  pi6t6. 

Un  sermon  qui  eut  un  trös-grand  6clat,  ce  fut  celui  qu'il  prßcha ,  le  joor 
■de  la  IMe  de  saint  Andr^  de  Pan  1668,  aux  grandes  Carm^lites,  pour  con- 
firmer  le  vicomte  de  Turcnne  dans  sa  r^union  feite  ä  Pfiglise  le  S8  d'octobre 
pr^c^denl.  Bossuet  convenoit  que  c'^toit  une  de  ses  meilleures  piöces.  M.  de 
Turenne  en  fut  si  content,  qu'il  suivit  Pabb6  Bossuet  k  P Avent  qn^il  prdcha 
cette  ann^  dans  Saint-Tbomas«du^Louvre.  Ses  sermons  ctoient  des  Instruc- 
tions, dont  le  prineipal  bnt  ^toit  ,de  confirmer  dans  la  foi  le  nouveau  eon- 
Terti. 

11  fit,  cette  m6me  ann^  1668 ,  sur  la  fin ,  le  pan^gyrique  de  saint  Thomas 

de  CantcH*bä*i.  La  reine,  qui  Pentendit,  en  fut  si  contente,  et  en  fit  au  rat 

•un  necitsi  avanlageux,  que  Sa  3Iajest^  retint  Pabbö  Bossuet  pour  prdcher 
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^evaot  ilui  Eaisent  de  1668.  Ge  qu^ll  y  a  de  plus  siqgidier,  «i  dwA  <6&'  ne 
.Muroil  Irop  s'^tonnery  c^est  la  fiieilll4^v«c  la<^eUe  l^08$uet  lEiiaeit  des*«Qiv 
noDS  duiß  ksquelsil  y  avoit  des  morceaux  de  la  pkift^aiide  ekxfaeaoe.  <^ 
«aü  d'uD  eccd^astique  ^  a .^  vingt  aas  avec  lui  (rabb^'^iedieu ),  jqu'jl jn^ 
^^paccMt  iNres^pie  pcüDt  ses  sers&oiiSy  qu^il  n^ypensoit  que  peu  de  jaurgiat 
nteiepeu  d^heiures  avaat  que  de  Ie&  proAooeer.  Sa  iaciUte  et  son^aboodaiA^e 
hii  fooraissoieDl  -6UF4e-chaHip  ce  qu^U  devoit  dire.  La  ^coMd^rattoi  actoeUe 
do  äea ,  des  personnes  et  du  teiops,  le  d^termiuait  sur  le  <)boix  du  siijeL 
Lonqa'il  prdcboit  uu  Avant  ou  un  Gardme ,  il  ne  se  pr^parait  que  pour  le  ^ 
jornan  qu'il  airoH  ä  pröcher.  U  aiettoit  seulemeat  sur  le  papier  8on  deasain« 
^Q  texte,  ses preuves»  «ans  s'astreiDdre  ni  aux  paroles,  ni  au  toorvAi  aux 
figores.  n  dlsoit  kiirintoie  que  s^U  avoit  vauhi  laire  autiiement ,  aon  aotiaii 
aoroit  iangui  j  et  §ue  sen  discours  ae  seroit  ^nerv^. 

Bfaiaait'ejifiuite  .une  meditation  profpnde  la  malim^e  du  jour  qu'il  anoiti 
fkarier,  le  plus  souvent  «ans  den  ^riredavaatage,  pour  ne  se  pas  fdiaCraire, 
psree  que  son  iiaaginatten  aUoit  plus  rite  que  n'auroit  ^  aa  juain.  Mailre  de 
feapeufi^es,  ü  fixoit  danssa  memoire  las  ej^pressions  dont  il  vouloit  se  sen- 
vir.  Uapr^a-dlner,  il  m<^ditoit  de  nouveau  son  discours,  et  il  le  diotelt 
€QB»ie  sHl  Tavaiit  iu,  an  y  ebtfigeant,  ajoutant  et  retranchant  coaune  l*on 
Mla  {dorne  a  la  main.  Enßn,  mont^  en  chaire ,  il  se  r^gloit  sur  les  impresr 
«OBS  qu^il  avoit  fistiCes,  et  il  se  proportionnoit  ä  la  Situation  de  ses  auditeiiffs* 
Ha^a  Jamals  i^pötä,  ni  le  möme  Carösae,  ni  le  möme  Avent. 

Ses  sqjets  <§toieat  toi^ours  relalifs  ä  la  condition  de  ses  auditeurs.  II  parioifc 
auxiais  et  aux  grands  de  leurs  devoirs,  avec  la  möme  libert^  qu'ii  paiidt 
aux  vvtMsulieps;  et  cependant  toiyours  avec  une  sagesse  et  uoe  rprudSMB 
qai  le  fns^nt  adonrer  de  Aout  le  mond€.  Quand  ii  travailloit  &  ses  oraisons 
iiioefares,  qui  lui  ont  acquis  la  r^putation  d^un  des  ihommes  les  plus  eto^ 
quents  que  ki  FFsnce  alt  Jamals  eu ,  et  dans  lesqueUes  ii  eoire  des  fiiils  oü 
il  n^y  a  rien  4  changer,  il  ^crivoit  sur  du  papier  ä  deux  colonnes,  il.y  met- 
toüPaae  aupr^  de  Tautre  des  expressions  diffigreDtes,  dont  il  se  r^servoit 
lettoii  dans  la  chaleur  de  la  prononciation.  On  a  trouv^  dans  ses  poste- 
iBuiiies  ses  Car^es  en  quelques  feuUles  volantes,  avec  un  texte  en  t6te, 
«nedivision  en  deux  ou  trois  xnembres:  quant  au  corps  du  discours,  Tonn^^ 
troave  «fue  quelques  passages  des  P^s. 

On  a  su'tous  ces  ddtails  par  ceux  qui  avoient  v^cu  avec  lui.  Le  päre  de  La 
Bae  les  a  eonfinn^s,  dans  la  pr^ace  de  ses  Seimons.  Apräs  avoir  remarqu6 
qae  Boasiset  avoit  la  mtootre  si  fidele,  qu^il  ne  daigna  presqne  jamais  l«i 
coofier  ses  sermons^ce  sont  les  propres  termes  du  p^e  de  La  Rue),il 
iljaale :  «  On  n'a  pu  reoueiUir  apr^  sa  mort  que  de  simples  fenillets  qui  ne 
CODtaaoiettt  ,que  P^conomie  des  discours»  la  naissance  des  mouvements  et 
des  traits  qui  en  devoient  £aire  les  nerfs  et  les  omemeuts.  Sur  ces  j^ans  41 
sPcoKT^it  ä  fidre,  en  se  promenant,  le  ohoix  et  Tessai  des  termes  et 'des 
tipresäoiis  conveoabtes  &  l'effet  qu'll  se  proposoit.  U  paroissoit  en  chaire 
avec  confiance;  et»  maltre  de  ce  qu^ll  dlsoit,  il  se  rendoit  ais^ment  maStre 
deaeaaiidüenrs.  4)iialque  exüpaotdifiaires  que  soient  ces  efforts  de  ginie  et 
de  mteoire ,  on  n'^  peutidouter ,  puisque  Bossuet  luiHoa^me  nous  apprend, 
dans  une  de  ses  lettres,  qu'il  n^ecrivoit  rien  de  ses  sermons '.  » 

> 
t  B^git  ici  def  lermons  qae  Bonuet  proBoacadtns^lM  dsrntöret  snate  data  vis |car 
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Son  activitö  poor  les  bonnes  OBuvres,  et  le  sncc^s  de  ses  sermons,  te- 
flrent  d^irer  pour  les  deax  plus  importantes  eures  de  J^aris,  Sai&t^Enstache 
el  Sainl-Sulpice :  c^esl  ce  que  le  p^e  de  La  Rue  et  ceux  qui  ont  y^cu  arec 
Bossuet  nous  ont  appris.  Mais  il  n'aYoit  d*antre  projet  que  draller  passer  sa 
Tie  ä  Metz  dte  qu^il  y  pourroit  retoumer,  et  \k  d^  contiifuer  ses  ^tudes,  et 
d^employer  la  plus  grande  partie  de  son  temps  a  la  defense  de  PEg^.  Gar, 
quelque  consid^ration  que  sa  pi6t^  et  son  öloquence  lui  eussent  donn^e  k  la 
cooTt  ü  n^  paroissoit  point  dte  que  ses  prMications  ^loient  flnies ,  k  moins 
que  qudque  grande  raison  ne  l'obligeftt  d*y  aller.  H  ne  demandoil  rien,  et 
par  cons^quent  il  6toit  sans  esp^rance  et  sans  intrigue.  S'ilalloit  qudqnefofai^ 
ä  Saint-Germain  ou  k  Yersailles,  ce  nMtoit  que  pour  obtenir  des  grftces  en 
fitreur  des  prätendus  r^form^s  qui  s*6toient  r^unis  k  TEg^se. 

Quelque  r^putation  qu*il  se  füt  acquise  par  P^loquence  de  ses  sennonr» 
cependant,  quand  le  p^re  Bourdaloue  parut ,  Bossuet  ne  passa  plus  pour  le 
Premier  pr^cateur,  selon  la  remarque  d^un  c^^bre  ^rivain '.  Ce  n^est  pas- 
que  Bossuet  n^ait  des  sublimit^,  qu^ll  nefiiut  pas  s*attendre  k  trouTer  dans 
le  pjare  Bourdaloue;  mais  celui-ci,  moins  äev^ ,  avec  une  beaut^  contlnue  et 
^gale,  se  fiiit  toiyours  admirer. 

Le  pöre  de  La  Rue  a  bien  rendu  justice  a  Peloquence  de  Bossuet,  lorsquHI 
dit  que  son  talent  fut  plus  naturel  que  celui  de  Fl^hier;  qu^accompagne  de 
gfftces  extörieures  et  enrichi  par  une  ^tude  assidue ,  dont  il  n^eut  pas  besoin 
de  d^rober  aucun  moment  pour  la  culture  de  sa  memoire ,  il  ne  laissa  pas 
aans  ce  secours  d^exceller  dans  toutes  les  parties  de  Torateur  :  aussi  sublime 
dans  Pflege  que  touchant  dans  la  morale,  solide  et  pr^is  dans  Pinstruction , 
Ibsinuant  dans  la  persuasion ,  juste  et  noble  partout  dans  Texpression. 

L*abb6  Colin  y  qui  s^est  fait  honn^ur  par  sa  traduction  du  traitö  de  VOrateur 
de  Clodron ,  et  par  la  pröface  qu'il  a  mise  ä  la  töte  de  cet  ouvrage  y  y  fait  un 
päralläe  de  Bossuet  et  de  Fl^chier.  t  n  n'y  a  pas  tant  d^^^gance,  dit-il  *,  ni 
1  une  si  grande  puret^  de  langage  dans  Bossuet  que  dans  Fl^hier ;  mais  on  y 
»  trouveune^loquenceplus  forte,  plus  male,  plus  nerveuse.  Le  style  de  Fl^chier 

■  est  plus  coulant,  plus  arrondi ,  plus  uniforme.  Celui  de  Bossuet  est  A  la  yMtd 
»  moins  6gal ,  moins  soutenu;  mais  11  est  plus  rempli  de  ces  grands  senti- 

■  ments,  de  ces  traits  hardis,  de  ces  flgures  vives  et  frappantes,  qui  carao- 
t  t^risent  les  orateurs  du  premier  ordre.  Fl^hier  est  merveiUeux  dans  le 
»  choix  et  Farrangement  des  mots;mais  on  y  entrevoit  beaucoup  de  pen- 
»  cbant  pour  Tantithese ,  qui  est  sa  figure  fororite.  Bossuet ,  plus  occup^  des 
B  choses  que  des  mots,  ne  cherche  point  k  r^pandre  les  fleurs  dans  son 
»  discours  ni  k  charmer  ToreiUe  par  le  son  barmonieux  des  p6riodes  :  son 
B  unique  objet  est  de  rendre  le  vrai  sensible  k  ses  auditeurs.  Datas  oetle 
»  vue,  il  le  presente  par  tous  les  c6tes  qui  le  peuvent  faire  connottre  et  le 
»  fiiire  aimer.  N^  pour  le  sublime,  il  en  a  exprimö  toute  la  majesl6  et  toute 
B  lä  force  en  plusieurs  endroits  de  ses  Oraisons  fün^bres ,  et  surtout  dans 
B  ceUes  de  Marie  de  France,  reine  d'An^eterre,  et  de  Henriette-Anne  d*An- 
B  gleterre,  ducbesse  d^Oiiöans.  b 

c  Le  plus  bei  bonmiage  qui  ait  ^t^  rendu  au  genie  oratoire  de  Bossuet  est 
celui  du  p^e  de  Neuville ,  s^öcriant  avec  douleur  sur  les  bords  de  son  tom* 

toui  let  sermonfl  publik  dtns  lei  oraTrei  de  ce  grand  orateur  ont  öl6  trouT^i  dans  sei  paptera 
to'ila  OQ  oorrig^  de  n  main. 

i  iff<«C  dK  ifitele  ile  ZoMif  jr/r.  —  t  Page  4T. 
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beau,  an  momeDt  oü  les  Sermons  de  Bossuet  parurent  pour  la  premi^e 
fois :  f  PUt  au  cid  qae  la  Providence  m^eüt  enrichi  de  oe  trösor ,  aTant  cet' 
Ige  d'aibibli0seinent  et  de  langueur  qui  me  met  hors  d^^kat  d'en  profiter  t « 
AF^oole  de  ce  oiaftre  unique  du  sublime,  de  T^nergique,  du  path^tique^. 
faurois  appris  k  refidchir,  ä  penser,  k  exprimer;  et  j'aurois  desir^  de 
lomber  dans  ces  n^gUgences  de  style,  ins^parables  de  l'activitö,  de  rimpö* 
tuosite  du  g^nie.  Ueureux  le  si^e  qui  a  produit  ce  predige  d'^oquence^ 
qae  Rome  et  Athtoes  dans  leurs  plus  be^ux  jours  auroient  enviö  k  la. 
France  !  Malheur  au  sitele  qui  ne  sauroit  le  goüter  et  Tadmirer !... 
I  Je  croi&  qu^avec  de  Pesprit,  de  Pätude ,  des  efforts,  on  peut  se  promeltre^ 
de  marcher  sur  les  pas  de  Pinmiortel  Bourdaloue,  et  aspirer  k  lui  ressem— 
hier,  Sans  cependant  se  flatter  d'atteindre  a  la  perfection  de  aon  modäe  i. 
maisun  Bossuet  (passez-moi  cette  expression),  il  natt  tout  entier;  il  he  se 
fonne  point  par  des  d^veloppements,  par  des  afccroissements  successifii^ 
el  ü  y  auroit  presque  autant  de  folie  k  entreprendre  de  Tlmiter,  que  de 
däire  k  se  promettre  de  Pögaler.  • 

» Ainsi  le  pire  NeuviUe,  nourri  dens  Petude  des  beaux  modäes,  ne  com-^ 
pread  rien  de  plus  grand  que  les  improvisations ,  ou  plutöt  que  les  inspi'^ 
rations  de  Bossuet. 

I  Etquaqt  ä  ce  qu'on  appelle  Paction  de  Porateur,  Pabb^  Ledieu  rapporte  que 
le  regard  de  Bossuet  ^toit  doux  et  per^nt,  que  sa  voix  paroissoit  toigour» 
sorür  d\ine  äme  passionnäe;  que  ses  gestes  ^toient  modestes,  tranquilles 
et  nalnrds;  que  tout  parloit  en  lui  avant  m6me  qu^il  commen^ät  k  parier.  » 
Tandis  que  tout  Paris  retentissoit  de  son  nom ,  cette  grande  ville  avoit 
pour  archevöque  Hardouin  de  P^r^fixe  de  Beaumont ,  qui  avoit  ^16  pr^cep- 
leor  du  roi,  et  qui  de  P^vöch^  de  Rodez  avoit  et^  transför^  sur  le  si^e  de 
Paris,  n  con^t  pour  Pabbe  Bossuet  la  plus  grande  estime,  et  le  mit  aa 
nombre  de  ses  meiUeurs  amis.  11  Pavoit  avec  lui  k  la  ville  et  ä  la  campagnOr 
ie  plus  soQveot  qu'il  pouvoit.  H  Pemployoit  dans  les  afibires  les  plus  d^lieates 
et  les  plus  importanles.  Ü  se  servit  de  lui  pour  engager  les  religieuses«  de 
Port-Royal  k  sottscrire,  purement  et  simplement,  le  formulaire  qui  contenoit 
la  condamnation  du  livre  de  Jans^nius. 

Bossuet  avoit  ^t^^lev^,  comme  nous  Pavons  vu,  par  M.  Gornet.  II  avoit 
^opt^  les  id^es  de  cet  ardent  ennemi  de  Port-Royal,  tant  sur  VAugustinus. 
de  r^v^e  d^pres ,  que  sur  le  formulaire.  Dans  Pflöge  fun^bre  qu^il  avoit 
Ui  da  grand-maitre  de  Plavarre,  il  s^etoit  ainsi  expliquö,  sur  le  sutjet  de  la. 
^onciatlon  des  cinq  propositions ,  falte  par  M.  Gomet  :  «  G*est  de  eette 
>exp^ence,  de  celte  esquise  connoissance,  et  du  concert  des  meilleurs 

>  cerveaox  de  la  Sorbonne,  que  nous  est  n6  cet  extrait  des  cinq  propo- 

>  siUons ,  qui  sont  comme  les  justes  limites  par  lesquelles  la  v6rit^  s^est 
» Separee  de  rcrreur.  » 

V«  Gornet  6lant  tr^s-mal  dispos^  en  faveur  des  thöologiens  connus  sous 
le  Dom  de  diseiple  de  samt  Augustin,  avoit  fait  tout  ce  qui  d^pendoit  de 
lai  poor  prevenir  contre  eux  son  616ve.  On  rapporte  que  le  docteur  Noel  de 
I^Lane,  si  connu  par  le  Journal  de  Saint- Amour,  et  tres-c^l6bre  par  des. 
Ott^ages  qu'on  recherchoit  avec  beaucoup  d'empressement  il  y  a  un  siMe^ 
^Otthit  selier  avec  le  jeune  Bossuet,  qui  demeuroit  ainsi  que  lui  au  coUege 
<le  üavarre ,  et  donl  il  admiroit  la  science  Qt  la  vertu ;  mais  que  M.  Gornet 
s'yopposa  vivement. 

I.  a* 
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U.  rarchevßqae  de  Paris  n^eat  pas  de  peitie  ä  determiner  PaMy^  BiMtöiiet  k 
Toir  les  religiettses  de  Port^Royal ,  poar  le«  engsfger  ä  signer  le  Ibrimilaire.  B 
eüt  avec  eUes  une  longue  coit^rence;  maislamais  il  ne  put  leor  persuader 
de  fiiire  serment  qoWes  croyoient  un  feir  qn'elles  regairdoient  coimne  ^Cranger 
Ik^la  r6vi61ation,.et  dont  eUes  disoient  qu'a  teur  ^toit  hnpössibl«  de  saroir  par 
^e»-iii6ines  la  Töritö.  Bossüet  n'ayant  pas  r^iissi  ä  les  convatoere  de  Viva 
voix,  leor  eerWit  une  lettre,  ot  i)  leor  ^]^la  tout  ee  qu^il  leur  aveH  dit. 
lääe  fut  envöy^e  ä  Port-ftoyal  par  ordre  de  W.  Tarchev^que ;  mala  eile  na 
fit  pas  plus  d^effet  que  la  conförence.  EOe  n*a  jamaia  ^le  imprim^  du  vivani 
de  Bossuet :  on  l'a  trouv^e  aprte  sa  mort  dans  ses  papiers,  corrig^  dela 
main  meme  de  Bossuet,-^  mais  düKreiite  de  edle  qui  a  M  imprimte,  et 
beaücoup  plus  prMse  et  plus  niod^r^. 

Quelque  attacb6  quti  (Ai  k  M.  l'archev^e  de  Paris  et  ä  lt.  Gamet ,  tt 
ötoit  aussi  M6  partisan  de  la  doctrine  de  saint  Augusthi  qoe  messieurs  da 
Port*Royal,  et  aussl  ^loign^  qo'euk  de  tonte  doctrine  retteli^  sur  les 
moeurs.  Voltaire  *  rapporle  quM  a  su  de  T^T^que  de  Lu^on,  Als  du  c^^lira 
Bossy-Rabutin ,  qu^ayant  demandö  ä  Bossnet  quel  otivrage  il  eüt  mieux  aim6 
avofar  foit  s'ii  n'avolt  pas  foit  les  siens ,  il  lul  avoH  r^pondu  que  c'^oit  les 
Letires  Provinciales,  n  rendolt  justice  ä  M.  de  La  Lane ,  avec  lequel  on 
n*avoit  pas  vonhi  qn'il  se  ItAt  dans  sa  jeunesse  :  on  lul  a  souvent  oui  dire 
que  ce  docteur  ^oit  un  exempte  de  pi^t^  et  de  vertu,  et  si  respeet^  ä 
Mavarre,  que  lorsqu'il  passoit,  les  öcollers  mtee  interrompoient  leurjeu 
pour  lui  faire  honnenr. 

Messieurs  de  Port-*Royal,  qui  auroient  vivement  souhaitö  que  Pabb^ 
Bossnet  eOt  pens^  en  tout  comme  eux ,  avoient  pour  lüt  la  plus  grande  estlme, 
inalgr^  la  difliirence  de  sentiment  qu*il  y  avoit  entre  lui  et  eur  sur  rarUcle  da 
fliit  de  Jans^nius.  L'abb^  de  La  Lane  et  le  p^e  Desmares,  ce  pr^dicatenr  si 
c^6bre,  suivoient  les  sermons  de  Tabbö  Bossuet ,  et  les  adnuroient.  Apr^a 
la  paix  de  TEgltse,  qui  fut  ihite  en  1968,  il  y  eut  de  gratides  relations  entre 
l'abbö  Bossuet  et  les  messieurs  de  Port-Royal. 

Tout  le  monde  sait  avec  qnel  sncc^s  ces  bommes  illustres  s'*appliqu^ent 
h  ecrire  contre  les  calvinistes,  pendant  cette  courte  iröve  qn'avoit  produfte 
raccommodement  entre  eux,  M.  TarcheY^que  de  Paris  et  les  j^suites.  Ils 
demandörent  an  roi  pour  censeur  de  leurs  ouvrages  Tabbö  Bossnet,  qui 
ötoit  aimö  et  estim^  de  M.  de  P^6flxc,  et  qui  par  consequent  ne  powoit  pas 
^tre  suspect  de  jans^nisme  ä  la  cour.  Le  roi  y  consentit ;  et  Bossuet  ayant 
examinö  le  livre  de  la  PerpäiuiU  de  lü  foi,  Tappronva  en  1669. 

Voici  ce  qu^en  dit  un  des  grands  amis  du  c61til>re  docteur  M.  Arnauld  *  : 
€  M.  Bossuet,  alors  doyen  de  T^glise  calbödrale  de  Metz,  et  docteur  de 
»  Paris,  a  un  droit  si  particuKer  d'Älre  ^cout6  sur  ces  mati^es,  et  il  sc 
»  connolt  si  bien  en  catholicit6,  que  son  approbalion  mörite  une  attention 
»  singuli^^e.  II  se  tient  si  assur^  que  ce  livre  est  fr6&-propre  et  tres-efficace 

>  pour  ramener  ä  la -foi  catholique,  apostoliqae  et  romaine,  ceux  qui  8*en 

>  sont  6cart6s ,  qn*il  ne  fait  pas  difflcult^  de  dire  qnMl  ne  fout  plus  qu'^onvrir 
»  les  yeux  pour  voir  devant  soi  la  voic  de  la  vöritö  tonte  apianie ;  et  que 

>  M.  Arnauld  n'a  pas  seulement  6tabli  tout  ce  qu'il  a  promis  d'une  maniöre 

« mn.  du,  SfheU  de  Louis  Xtr,  et  HM,  universeUe ,  Uwn.  VII,  pag.  $. 
s  Bist,  de  M,  AnwM ,  pag.  iss. 
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>  iftTtDCible  et  qii<.  poM  1»  pnMve  jii8(|u'ft  PMdeiiee  de  la  d^aonsiration; 
V  maSB  qa%  a  ontfe  «elft^  donnd  des  prindpe«'  par  iMqnels  on  peut  oompofier 
»  QD  Gorpsde  oontrcyvevseSi  Ca  foi  die  tauebe  >e  lÄus  dims  son  ouvrage, 
s  4MKi»<^9y  c'eügtt'U'  a  r^taado  et  appuy^  paitout  les  saiate^et  im^bna^ 
»  MHaa  nuuäflM»  qol  attaeheiit  les  enftmta  de  Dum  a  raolorH^  sacr^  d«^ 
■  FBgüiay  tei^onropröKiite  pemr  les  ensdgner  dana  toua  le^  siMea. » 

BMMeicoiifhiiifrd'exaBiiDer  ei'd'appreiifer  la-^le  da  Uvredela  Perp4tuU§ 
de  Ü^  f^^  dans  les-Mm^e»  saivantes;  fl  e«t  &  oe  sw^et  des  conMrenee»  avee 
tteflflieur»  Araauldel  Nioole  :  3  pmt  tröa-eoirteBt  dela  fiK^ilil^  areo  laqnell» 
S.  imnald,  1»  plas  aa^aat  th^ogieii  da  oe  siMe,  reeevoit  lea  otMenra-^ 
Hona  quV  ftiifloit  sup  les-  oavragea  qm  6toi€nt  fobjet  de  cel  examen.  Oii' 
anara  qua  ü.  Araaiild ,  au^  sortir  dHine  de  ees  eoi^Fenceat  (ttsoit  qu^iP 
avcüpiiiaaippria  de  Hoasuet  en  deux  ou  trc^  heures,  quUI  n^avoit  fait  par 
une  loiigDe  ^ude. 

M4  le  Cattus ,  ^^e  de  Gneaoble  ei-  d^oia  eardinsi,  Hot  admis  dana  oea 
eeaUhwicea,  cpi  se  tenolent  par  ordre  du  rol.  C*est  ce  qoe  Ten  apprend 
parräfprobatioii  qui  est  ft  la  t6te  des  Priju^ds  UffiUme$yOtk  tt  eet  dit  qu» 
« Iwröct  el  M.  le  Camus  out  In,  par  ordre exprte  de  Sa  M^Jestö^  lesUvre^ 
»  qai  out  pa«r  titre  :  PrifugiB  ÜfiHmes  eewtre  liu  CaitinUtes,  r^onse 
»  giMfala  an  nouveaa  ttvue  da^  siear  Claude^  miiiistre  de  Cbareuton  :  l^ 
*  MnmmrmmmU  da  la  Mwai&de^J^ius^ChiriBtparMä  erreura  äes  cmhinig^^ 

>  fMcAanl  ia  ftutifimHon^'  la  PerpitaiU  dela  foide  PJSgliie  tomehaiU 
»  PEiU!kafi$$ie,  dtfeudlie  contre  le  sieur  daäde ,  lome  seeond^  Les  censearsp 
»  ^ci'vieiA  ifi»  la  fei'  de  l'Egflse  catholique  n'est  pas  seulement  trteHBolidemeat 
»  eipliqnee,  flMis  inviiiettilement  soatenue  dana  ces  exceHenls  ouvrages,  oi!i 

>  kk  Area  da  raisenneBieiit  ^gale  la  profondeur  de  la  dootrine  :  aiasl  nou» 

>  ei^^rona»  diaentr-fts^  qullla  seraat  tr^uCües  &  la  coavereion  des  erranta  et 

>  ä  Instruction  des  flddes.  » 

Baaaea n&nie  teiap8,*la  yeraieaftan^ise  du  NouToaii  Testament,  coonue 
aoBs  Je  nom  de-  la  f^tmicn  da  Mon»,  fsäsolt  beaucoup  de  bruit.  M^  Parelie- 
r^qoe  de  Paris,  perauadö  qa^il  y  avoit  phisienrs  choses  r^41ien8iblea> 
Fiivait  eenaur^e.  Le  marqais  de  Fteuqui^res,  parent  de  Mi  Amaidd,  füt 
diaiyd  par  oe  docteur  de  proposer  ä  Fabbö  Bossuet  de  reToir  ceite  version^ 
ooi9ointeaEie»t  avec  messieurs  de  Fert-Royal.  IL  en  paria  ä  M.  rarcheyeque 
da  Paria,  qui  donna  sen  agreaient  4  ces  oonf^ftrences^  EQes  se  tinrent  ä 
rhdlcl  de  Longuenile.  IM.  AraauM,  de  La  Lane,  de  Saoy  et  Nicole  eir 
^taiant.  On  oommea^  par  VJSp4lre  aux  Bomaina  :  cMtoit  la  traduction  da 
cette  ^fjtre  qui  aroit  doan6  le  plus  d^occasion  aux  plaintes.  On  sait  que  cea 
messjears  ftisoient  avee  une  dociät^  sans  bornes  toutes  les  correcUons  que 
pcapoaoit  Boasuet.  L'eiamea  de  la  traduction  de  cette  ^ftre  ^toit  ä  peina 
achef^ ,  que  M.  rarebavdque  de  Fsuris  mourat ,  et  ces  conförences  finirent. 

Qa^qae  estime  que  Bossuet  eAt  con^u  d^  ce  temps-lä  pour  HM.  de  Port* 
Boyai,  et  quoiqu^tl  fftt  fort  ^toign^  des  seatiments  des  jösuites  sur  la  grftca 
et  sur  la  morale ,  il  eut  cependant  de  tris-bons  amis  chez  les  derniers.  On 
coaipCe  parmi  eeax*lä  le  pere  Cossart,  et  le  pere  Ferrier ,  qui  fut  confessenr 
de  Louia  XIV.  Enfln  il  eut  le  rare  talent  de  se  faire  extr^mement  considigrer 
de  cenx  mime  dont  il  dösapprouToit  la  dectöne;  et  M.  de  Launoy,  do«l 
3  bUmoit  hautement  les  sentiments  trop  hardis,  en  a  fait  le  plus  grand  doge 
daas  son  öpitre  d^dicatoire  de  Tbistoire  du  coU^ge  de  Navarre. 
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L^abb^  Bossoet  ne  s^occupoit  pas  MolemeDt  k  instraüre  et  a  ^dlfler  les 
fldeles  :  il  travailloit  k  rameaer  dans  le  sein  de  TEglise  ceux  que  le  schisme 
en  avoit  s^par^s.  II  eut  graade  pari  ä  la  coaveraion  du  Ticomte  de  Torenne. 
Ge  grand  homme  voiüut  avolr  des  conföreacea  parüculi^res  avec  cdiü  que 
les  catholiques  regardoient  conune  un  de  leurs  theologiens  lea  plus  sayanLs 
et  les  plus  mod^r^s.  II  pria  Bossuet  de  lui  mettre  par  terit  les  iostruetions 
qu'il  lui  avoit  donn^es  de  vi?e  voix,  et  ce  fut  Ik  roccasioa  du  livre  cdlätNre 
de  VBxpQsiUon  de  la  foi  et  de  la  doctfine  catholique.  M.  de  Turenne 
ae  Gonvertit,  et  celte  conversion  fit  trös-grand  bruit  dans  TEurope«  oü  le 
mar^hal  ^toit  eonnu,  [non-seulement  pour  un  des  plus  grands  capitaines 
qui  eussent  Jamals  ^t6,  mais  pour  un  des  plus  honnötes  hommes  qu^ü  y 
eüt  dans  le  monde,  et  sur  lequd  ni  Tint^röt,  ni  le  respect  humain  nV 
voient  aucune  influence  dans  les  matiöres  qui  pouvoient  avoir  rapport  k  la 
religlon. 

Une  autre  conquöte  spiritudle  de  Bossuet,  moins  brillante  que  celle  de 
Turenne,  fut  celle  de  IL  de  Dangeau ,  depuis  abb^,  qui  nous  a  appris  luinmtoie 
dans  son  quatri^e  dialogue  ' ,  la  m^thode  dont  Bossuet  s^^toit  servi  pour  le 
convertir.  c  Dans  les  conversalions  que  j^eus  avec  lui ,  dit^il ,  il  n*attaqua 
»  presque  Jamals  la  religion  dont  je  faisois  encore  profession,  par  les  dogmes 
»  particuliers.  G'eüt  etä  une  affidre  infinie.  II  dtoit  presse  de  me  fiiire  con- 

>  nottre  la  v^rit^.  n  s^appliqua  avec  soin  k  6ier  k  TEglise  romaine  le  masque 
»  hideux  que  lui  avoient  donnö  les  docteurs  protestants.  II  separa  la  v6ri- 
»  table  doctrtne  d'avec  les  consöqences  qu^on  lui  a  foussement  attribuöes  ; 
1  et  en  plusieurs  conversations  il  me  dit,  a  propos  des  objecUons  que 
»  je  lui  faisois ,  la  plupart  des  choses  que  vous  avez  vues  dans  son  üvre 

>  de  VExpoHtian  de  la  doctrine  eatholique,  H  m^en  donna  un  exemplaire , 
»  que  je  lus  avec  soin.  Ge  fut  entre  ses  mains  que  j'dbjurai  toules  mes 

>  erreurs.  • 

II  se  regardoit  toujours  comme  ^tant  du  corps  de  la  focult^  de  tb^logie  de 
Faris :  11  lui  ötoit  tr^s-attach^ ,  et  il  en  donna  des  preuves  publiques  aa 
commencement  de  Fan  i^9.  Le  minist^re  travailloit  pour  lors  ä  öter  Tabus 
trop  ätendu  du  CammiUimus.  La  iacult^  de  Üi^ologie  en  jouissoit :  eile 
craignit  qu'on  ne  le  lui  ölät.  Elle  prit  la  rösolution  d'en  demander  au  roi  la 
conservation,  et  eile  envoya  une  di^putation  ä  la  cour  k  ce  suyeL  L'abbe 
Bossuet ,  qui  y  ^toit  fort  connu ,  fut  mis  k  la  töte  'des  döput^s.  Hs  eurent  une 
audience  publique  au  mois  de  f^vrier  de  la  mSme  ann^.  L'abbä  Bossuet 
porta  la  parole,  et  parla  avec  la  plus  grande  ^oquence.  M.  le  prince  de  Gond^ 
Fembrassa  devant  tout  le  monde.  M.  de  Turenne  vint  le  voir ,  et  £äicita  la 
facult^  d'avoir  un  tel  orateur.  M.  Le  Tellier,  secr^taire  d^ätat,  et  tous  les 
courlisans ,  s^empresserent  k  lui  en  faire  des  compliments.  Gependant  il  ne 
fut  qu'admirö,  et  il  n^obtint  pas  la  gräce  qu'il  6loit  venu  demander. 

Mais  il  ne  fut  pas  longtemps  sans  recueillir  la  r^ompense  qui  ^toit  due  ä 
un  homme  d'un  si  grand  m^rite.  L^6v6chä  de  Gondom  ^tant  venu  k  vaquer» 
le  roi  le  lui  donna,  le  15  septembre  i669. 

Avant  de  le  voir  honor6  de  Pepiscopat ,  dont  ü  fut  un  des  plus  grands 
ornements,  nous  ne  pouvons  nous  dispenser  de  Mre  mention  d'un  bruit 

iiyurieux  k  sa  memoire.  On  a.debit^  qu'il  a  v^cu  mariö;  et  Saint-Hyacinthe , 

• 
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OMiiia  par  la  part  qa*fl  a  eue  ä  la  petile  plaisanierie  de  MaianoiiiM ,  a  passö 
poar  son  Als.  €e  sont  les  propres  termes  de  Yoltaire  *. 

Ceoz  qui  ont  voulu  autoriaer  ce  roman ,  aussi  calomnieux  qu'absurde,  ont 
dil  qa\ine  tämille  consid^röe  dans  Paris ,  et  qoi  a  produil  des  personnes  de 
Bi6rile,  assuroit  qa^il  y  avoit  eu  ua  contrat  de  mariage  eotre  Bossuet  encore 
tr^Bieane,  et  mademoiselie  des  Yieux ;  que  cette  demoiselle  ftt  le  sacriflce 
de  sa  pasaion  et  de  son  dtat  a  la  fortune  que  Moquence  de  son  amant  devoit 
hii  procurer  dans  Tfi^ise ;  qu^elle  consentit  ä  ne  Jamals  se  pr^valoir  de  ce 
contrat,  qui  ne  fut  point  suivi  de  la  c^^ration ;  qae  Bossuet,  cessant  ^xaü> 
d*dlre  son  mari ,  antra  dans  les  ordres ;  et  qu^apr^  la  mort  du  pr^t,  oe  fut 
cette  m6iae  fiumlle  qui  r^gla  ses  reprises,  et  les  Conventions  matrimoniales. 
Jsmais»  dil-on,  cette  demoiselle  n'ab^sa  du  secret  dangereux  qu'eile  avoit  entre 
ks  muns  :  die  v^ut  toiqours  Tamie  de  F^v^ue  de  Meaux  y  dans  une  unioi^ 
söTke  et  re^»ect^  :  il  lui  donna ,  ^oute-t-on ,  de  quoi  acheter  la  petita 
lerre  de  Xanleon,  ä  cinq  lieues  de  Paris ;  et  alors  eile  prit  le  nom  de  mademoi- 
seBe  de  Hanl^n.  £De  a  v^cu  pr^s  de  cent  ann^es. 

On  n^auroit  pas  r^p^tö  cette  Strange  histoire ,  si  eile  ne  se  trouvoit  eon- 
sigiiee  k  la  postörit6  par  le  rapport  de  Voltaire,  ä  qui  il faut  rendre  cette 
jnstioef  qa^il  regarde  ce  que  Ton  dit  de  ce  prötendu  mariage  comme  une 
insigne  calomnie.  U  avoue  *  que  ce  conte,  longtemps  accr6dit6  chez  ce  petit 
■ombre  dliommes  qui  tirent  vanit6  de  savoir  les  secrets  des  familles,  n'a  ni 
v^rit^  ni  vrais^nblance. 

Elfectivement,  que  Ton  suive  Bossuet  d^üis  sa  plus  tendre  jeunesse  jus« 
qtfi  U  ftn  de  sa  vie ,  on  le  verra  tourner  toutes  ses  vues  du  c6t6  de  PEglise , 
n'6tre  occup6  que  de  P^tude,  et  mener  une  vie  vraiment  ecclesiastique  dös 
aoa  eoAiice,  sans  aucune  dissipation.  11  est  contre  toute  vraisemblance 
qnll  aü  jamais  pens6  ä  prendre  un  autre  ^tat;  et  beaucoup  plus  encore 
qa*an  hoomie  ä  qui  ses  plus  grands  enn^nis  n*ont  jamais  rien  pu  r^rocher 
se  seit  oidiüe  au  point  de  violer  essentiellement  la  discipline  ecclesiastique» 
dootd  int  toiqours  un  des  plus  z^l^s  d^fenseurs. 

11  est  bien  vrai  qu^il  a  eu  toute  sa  vie  beaucoup  d'estime  et  d'amitie  pour 
mademoiseUe  de  Maulen.  Le  nünistre  Jurieu  en  plaisanta ,  et  Pon  pr^tcnd 
qoele  pere  de  La  Chaise,  qui  le  craignoit  plus  qu^il  ne  Taimoit,  disoit  que 
Bossnec  ^loit  plus  maul^oniste  que  moliniste  '  :  mais  la  religion  n^exclut 
point  ramitie  et  la  confiance  entre  les  gens  d'un  sexe  diiförent :  les  plus 
cädbrea  Päres  de  PEglise  ont  eu  de  ces  lialsons  qui  ont  quelquefois  donn6 
OGcasion  aux  mddiants  de  les  calomnier.  Qui  est-ce  qui  ignore  Pamiti<§  de 
Saint  Mröme  pour  sainte  Paule,  et  les  mauvais  bruits  que  les  ennemis  de 
ce  Saint  r^ndirent  ä  ce  svjet  ^  ? 

Bossnet,  dont  la  conduite  ^toit  sans  reproche,  ne  ßdsoit  aucun  mysldre 
des  seatiments  qu*il  avoit  pour  mademoiselie  de  Maul^on.  M.  de  Boze  nous  a 
appris,  dans  Pflöge  de  M.  Boutard  * ,  une  anecdote  qui  prouve  la  consid^- 
ratioQ  que  Bossuet  avoit  pour  cette  demoiselle.  M.  Boutard  ^tant  entr^  dans 
U  maison  de  M.  Francine,  grand-prevöt  de  PÜe,  pour  dlre  pr^cepleur  de  M .  de 

t  Biat.  mdverseüe,  tom.  VII,  pag.  190 . 

«  SSbde  de  Louis  XI r,  Mition  de  Leipsiclc ,  pag.  178. 
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IQBepreux,  mii  fll»,  fit  oonnoluanoe  avee  mademois^Ile  de  MaulöoSt  <P^* 
demeuroit  pr^s  de  H,  Franoine.  Uii  des  amuflemetits  de  cette  demoiMlte; 
^Mt  d^($lever  des  pigeons,  et  ^e  en  efiToyoit'  un  cerlain  nombre  des  plus 
besBn  ä  M.  de  Meeiix ,  le  jour  de  sa  ftte.  M.  l'&bb^  Boulard  ^a^  le  momeiil 
de  lenr  mission,  et  persuada  ä  mademoiseUe  &e  MiRd^on  de  les  rendre 
pofteim  dline  ode  lativie  ä  la  louange  de  s&tt  ilhistre  sam.  Le  besifiiet  fbt 
pavAdtemeiit  bieB  re^a  :  M*  de  Meanx  voulüt  cotinoltre  le  pogCe  >  et  le  mena* 
passer  quet^ities  jours  k  sa  bette  mnson  de  Germigay.  Aussitöt  noovene  ode, 
G^rmMmmn,  la  descripiion  de  Germigny.  M.  de  IMTeaux  vit  celte  seoond» 
pidoe  airec  plifs  de  cemplaiBaiiee  encore  que  la  premiöre;  et  il  conseflla  i> 
M;  Pabb^  Boutard  de  travailler,  sur  le  möme  plan,  h  une  deseription  de^ 
Maity  et  de'frianen ,  dont  il  se  cbargea  de  foke  les  honneurs  aiiprto  dm  rok 
Gette  description  atüra  ä  Paoteur  oent  pisloles  de  gratification ,  ifiie  Sa' 
Mi^esl«^  iu7  doima  peor  le  mettreen  ^tat  d^enirer  dMis  le  s^minaire  de  Meaux, 
oü  tt  devoit  sedfsposer  ä  fecevobr  les-ordres;  aprte  quoi  le  roi  promit  de 
prendre  soin  de  lui.  Effectivement,  dös  qu'tt  Alt  prfttre,  le  roi  convertit  en: 
Pension  les  mllle  fi^ncs  de  gratification  :  il  le  nomma  ensuite  k  Pabbaye  de 
Böis»Orosland,  et  k  une  place  de  PAcadteie  des  BeUes*-Lettres  et  Inscrip- 
tioais:  AlMi  madeoM^s^e  de  Maul^on  et  M.  de  Meaax  furent  les  instrvuneiita 
de  la  foinme  de  M.  Boutard. 

Qaant  k  oe  qu^on  a  os6  dire  que  M.  de  Saintp-Hyacintbe  ^toit  fils  de  M »  de 
Meaux,  c'est  une  des  plus  grandes  extravagances  qu'on  ait  jamais  pu  ayancer. 
M.  de  Saint-Hyacinthe  naquit  k  Orleans  le  27  septemibre  16M,  en  legitime 
mariage  d*Hyacintbe  Cordonnier,  sieur  de  Beiais,  porte-manteau  de  Gastoü' 
doc  d'Oritans,  et  d^Anne-Hsffie  Math^,  sa  fenune.  G'est  ce  qui  est  censtant 
par  les  registres  de  PEglise  paroissiale  de  Samt-Vietor  dH)rl^ns  *.  Bossoet 
^oit  pour  lors  ^vdque  de  Ifeaux  depuis  quelques  ann^s,  et  d^  avanc^  en 
äge.  La  pl^t6  et  les  aiUres  de  PEglise  Poccupoient  tout  enüer.  M,  de  Saint* 
Byacinthe  fut  instrait,  swr  la  An  de  sa  vie,  de  oe  bruit  sourd  que  Pon  r^n- 
doit  sur  sa  naissance  :  il  en  fut  d'autant  plus  surpris ,  que  non-seulenaent 
avoit  son  extrait  baptistaire  et  le  contrat  de  mariage  de  son  pöre  en  bonne 
forme,  mais  qu^il  savoit  que  sa  m^re  avoit  tou^ours  v^cu  dans  la  plus 
grande  piM,  et  n'avoit  jamais  eu  aucune  liaison  avec  M.  Pet^que  de  Meaux. 

B  est  temps  de  finir  cette  digression,  dans  laqueUe  nous  ne  sommes 
entrtoque  malgr^  nous;  mais  dont  Pomission  auroit  pu  nous  6tre  reproch^. 

Bossuet,  qui  aroit  ^t6  nomm6  6vdque  de  Condom  le  i3  septembre  1669 , 
ne  fut  sacre  que  le  21  septembre  1^70  ä  Pontoise ,  dans  PEglise  des  p^es 
cordeliers  de  cette  Tille.  H  y  avoit  pour  lors  une  assemblce  g^n^ralc  du 
clergä  k  Pontoise  mßme  :  il  assista  en  corps  au  sacre  du  nouvel  6Töque ,  qui 
tsa  saerd  par  Charles-Maurice  Le  Tellier ,  archeröque  de  Nazianze  et  coad- 
jateiir  de  Pardievtehö  de  Rheiras,  assista  des  evdques  d^Autun  et  deVerdun. 
VBtibk  de  Fromentikies ,  depuis  ^vöque  d*Aire,  fit  le  sermon;  et  Bossuet ,  le 
lendemain,  prftta  serment  de  fid^fit^  comme  6v£que. 

II  continua  de  pröcher  depuis  sa  nomination  4  P^piscopat.  II  pröcha 
devant  le  roi  k  Saint-Germain-en-Laye,  dans  la  chapelle  du  cbäteau,  la  föie 
de  la  Toussaint,  et  PAvent  de  1669,  avec  Papplaudissement  de  toute  la  cour. 

X^e  ne  fut  que  depuis  son  ^piscopat  quUl  fit  les  discours  immortels  qui 
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Bous  restent ,  et  daiiB  lesquels  ü  a  prouvä  jusqtiMü  pouröK  aller  r61oqTience 
tei^ise ,  et  oÄ  Ton  tronre  des  morceaux  df gnes  de  I>6moslbene  et  dfe 
CSe^ron. 

B  avoit  cdniBienoö ,  dto  Pati  4068 ,  A  s^estdi^r  dans  le  genre  des  älogea 
UnäOrea  par  Pöraiaon  qu^M  fit  en  Thonneur  de  Bf;.'  Gomet ,  dont  noHS  aroit^ 
Üjlk  parle.  II  flt  en  1669  rorafsön  Ain^bre  de  la  reine-m^e  Atme  d^Auiriehe^ 
Ttrilaire  d^ddeque  ce  diseouirs  n'^loR  pas  encore  digne  de  Ini,  et  que 
eependsmt  il  valat  i  Taiiteur  r^v6e&^  de  Condom :  ce  neftit  pourcaftit'que  troi» 
äna  j^rte  Tavoir  prononcö  qu^il  fot  nommö  eV6qae. 

II  für  Charge  de  l'oraison  funöbre  de  Henriette  de  France,  reine  d'Angle^ 
terre.  11  la*  fit  ä  Ghalilot ,  le  16  novenilMre  1669,  dans  P6glise  dies  religieuses  de 
Salnte-Harie,  oüla  princesse  s^^toitretir^e  :  Monsieur,  fr^re  du  roi,  ^toit  pt6^ 
sent  G'est:  dans  cette  pi^ce  que  ae  trouve  le  portraft  si  admird  de  GromweU. 
Hie  fat  entendue  avec  lesplus  grands  applaudissements,  et  parut  presque  en* 
toöC  an  eHef^d'cßayre. 

c  KB«  Henriette  d'Angleterre,  duchesse  d'Orl^ns,  fot  attaqut^e,  dans  sa* 
Tttgt-sixi^me  annee,  au  palais  de  Saint-GIoud,  le  29  juin  1670,  ä  six  heure» 
du  soir,  d'une  colique  si  Tiolente  qu'^elle  seernt  empoisonnöe*.  EÜe  annon^ 
aassit^  sa  mort  comme  tr^s-prochaine,  et  cette  prMicIton  sinistre  neftit  que* 
trop  justifi^e.  Les  mMecins,  aussi  effi^y^s  qu^elle-m^me,  conseill^rent  d^adhii*«' 
ntetrer  les  sacrements.  La  princesse,  qnf  en  ful  avertie,  se  souviht  d'avoir 
entendu  rannte  pr^o6dente,  auprös  da  Kt  de  mort  de  sa  mere,  reine  dela 
Grande-Bretagne,  M.  Bossuet,  ev^que  de  Gondom,  qui  avoit  consol6  soii' 
agonie  par  le  langage  de  la  pie^^  la  plus  douce,  et  par  les  cfaarmes  de  la  plus" 
touehante  ^oquence ;  eüe  demanda  qn^on  le  fit  prier  de  ne  pas  perdre  un" 
instant  pour  venir  lüi  rendre  ce  demier  office.  Monsieur  lui  exp6dia  troisr' 
eourriers  coop  sur  coup;  et,  maigrä  leur  dtügence,  Bossuet  ne  put  arriver  &• 
Sa&iM3e!id  qio^Ctitre  dlx  et  onze  heures  du  soir. 

>  Duraat  cet  Intervalle ,  M™«  Henriette  fit  sa  confession  g<^n<^rale  ä  VMIii& 
FeniHet,  chanoine  deSaint-Goud,  Boiüme  s^v^re  jusqu'ä la  duret^,  et  qui  se. 
montra  impitoyahle.  H  ne  r^pondoit  aux  g6missements  de  Ma^me  qu^en  les  luf 
reprochant  comme  autant  de  signes  de  röbellion  contre  la  volonte  de  Dieu , 
et  en  lol  r^tant  avec  amertume'que  ses  p<^chäs  n'etoient  pas  encore  punis 
avec  asses  de  rigueur.  Madame  s^liumifioit  devant  lui  avec  une  douceur  ang^ 
lique;  mais,  au  milteu  de  ses  convulsions  les  plus  d^hirantes,  eile  se  toumolC 
qoelquefols  du  cdt6  de  M»«  de  La  Fayette,  pour  lui  demander  tout  bas  si  Ton 
ne  voyoit  pas  arriver  M.  de  Gondom. 

»  Enfin  il  arriva;  et  dds  que  la  princesse  Taper^ut,  eile  exigea  de  lui  la  pro^^ 
messe  de  ne  phis  U  quitter  jusqu'd  son  dernier  soupir.  Bans  son  saisissement 
i  Faspect  de  tani  de  souflrances,  Bossuet  se  prosterna  contre  terre,  et  resta 
tocrjoursägefioux,  en  s^appuyant  sur  le  lit,  lecmcifix  k  la  main-.  H  invifa 
Madame,  les  yeux  baign6s  de  pleurs ,  et  la  voix  ä  d^mi  steinte  par  son  6mor 
tion,  ä  s'anir  simplement  aux  priores  et  aux  actes  de  fol,  d'esp^rance  et  de 
cbaritö  qu**!!  aOoit  successivement  adresser  k  Bleu  pour  eile,  et  en  son  noni. 
H  se  surpassa  dans  ce  triste  exercice  d*ati  ratnist^e  oü  il  montroit ,  en  assis^ 
tarn  une  mourante ,  une  pi^td,  un  g6nie  et  une  onction  extraordinaire.  Toutear 

t  Tow  les  d^taib  relatib  i  la  mort  de  madame  Henriette  d'Angleterre  tont  extraits  avec  loia 
dNme  Hotice  ipöctale  für  sa  vie ,  de  la  Relatiott  de  sa  mort ,  jmt  madame  de  La  Fayette ,  et  da 
KcMi  btoioriqtte  par  l'abM  FeolUet ,  confemiir  de  eetto  prtttcetie*  ( Wolß  4e  FSäitevr. } 
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les  personnes  de  la  coor  präsentes  k  ce  spectaele  fondoient  en  larmes,  etpar- 
tageoient  sod  Emotion  et  sa  douleur.  La  86v6rit6  de  Tabbö  Feuillet  en  fiit 
ä>raiü^,  et  ü  d^lare  lui-möme,  dans  sanotice,  quUl  avoit  ^tö  vivement  ^mu. 

>  Pendant  quatre  heures  que  dura  cette  sctoe,  &  la-  vue  des  plus  intol^raUes 
toriUFes,  Bossuet  ne  cessa  pas  d'ötre  sublime.  La  malheureuse  et  mourante 
Tictime  Picoutoit  avec  courage  et  fennet^ :  la  parole  de  Bossuet  avoitagrandi 
son  äme.  Bossuet  lui  expllqua  les  priores  des  agonisanls,  qui  ne  seront  pro» 
i)ablement  Jamals  enrldiies  d'un  si  touchant  commentaire.  On  voyoit  avec 
attendrissement  que,  dans  un  combat  si  terrible,  T^loquence  du  grand 
homme  triomphoit  de  la  douleur  et  de  la  mort.  II  absorboit  la  victime  dans 
la  contemplallon  du  ciel,  et  dqjä  eile  avoit  oubli^  tous  les  liens  qui  Tatta- 
choient  ä  la  terre.  - 

»  Une  circonstance  bien  simple  s^outa  quelque  cbose  de  touchant  k  cette 
scöde.  !!■»"  Henriette  reconnut  dans  les  mains  de  Bossuet  le  crucifix  qu^il  avoit 
prösenl6  k  la  reine  regente  Anne  d'Autriche  en  la  pr^parant  k  la  mort,  et  plus 
r^cemment  encore  k  la  reine  d*Angleterre  durant  son  agonie  :  aussitöt  la 
princesse  Fdta  de  ses  mains  pour  le  coller  k  ses  propres  l^vres,  et  ne  le  quitta 
plus  qu'Ä  son  entr^e  dans  IMternit^.  C'est  Bossuet  qui  nous  raconte,  dans 
son  61oge  fun^re,  les  d^tails  d^une  sc^e  si  path^lique,  oü  ü  n^oublie  que 
lui  seul,  et  le  triomphe  si  beau  de  sa  pi^t^  et  de  son  ^oquence. 

»  Pleine  de  reconnoissance  pour  Bossuet,  la  princesse  ordonna  en  saprd- 
sence ,  une  heure  avant  sa  mort,  mais  en  anglois ,  afin  qu*il  ne  Tentendlt  pas, 
qu^on  lui  offrtt  de  sa  part  aprto  son  d^c^,  une  bague  d'une  süperbe  6me* 
raude  entour^e  de  trös-beaux  dlamants,  et  que  le  preist  a  toigours  port6e 
depuis.  Cet  anneau  fut  remis  k  trois  heures  du  matin,  au  moment  oü  la  prin« 
cesse  venoitd'expirer,  par  M»«  de  La  Fayette  &  Lonil  Xiy,'qui  voulutlui- 
m6me  le  meltre  au  doigt  de  Bossuet,  et  quiy.  en  Tinvitant  k  le  porter  toute  sa 
vie  en  souvenir  de  Madame,  le  chargea  de  pr^chei*  son  oraison  fim^re  k 
Saint-Denis. 

1  Ge  choix  fit  ^poque  dans  les  fastes  de  Moquence  :  le  sujet  n^^toit  rien, 
ou  ne  paroissoit  rien,  et  il  inspira  le  chef-d^ceuvre  de  Bossuet,  c^esl-dKiire  de 
l'art  oratoire. 

»  Le  rapprochement  du  pr^ent  que  la  princesse  lui  avoit  fait,  et  deTheu- 
reuse  Inspiration  du  roi,  qui  le  chargea  de  Poraison  fun^re,  frappa  tous  les 
esprits.  On  felicita  Bossuet  de  cette  double  fkveur ,  en  lui  exprimant  quelques 
regrets  de  cequelesbiensöances  de  la  chaire  ne  lui  permettroient  peut-6tre  pas 
de  rappeler  dans  cet  öloge  un  legs  aussi  honorable  pour  la  princesse  que  pour 
Forateur  :  Et  paurquoipeu  ?  dit-il,  dans  un  premier  mouvement  de  recon- 
noissance. Cette  räponse  se  r^pandit :  on  en  parla  k  la  cour  et  il  seroit  difli- 
eile  d^exprimer  la  curiositö  que  cette  espece  dVngagement  excita  dans  tous 
les  esprits.  Toute  la  cour  en  ^toit  pr^occup^  lorsque  Bossuet  parut  en  chaire; 
mais  ce  ne  fut  que  vers  la  fin  de  son  discours  qu^il  röpondit  4  cette  attente  ; 
Sans  recourir  k  aucune  explicalion,  ni  ä  aucun  pr^mbule,  au  milieu  de  V^ 
löge  si  touchant  de  Tindulgence  et  des  vertus  morales  d^une  princesse  dans 
laquelle,  dit-il,  tout  ^toit  esprit,  tout  ^toit  bonte,  il  lyoute  :  c  Que  dirai-je 
1  de  sa  lib^ralit^?  eile  donnoit  non-seulement  avec  joie,  mais  avec  une  hau- 
>  teur  d'äme  qui  marquoit  tout  ensemble,  et  le  möpris  du  don,  et  Pestime  de 
9  la  personne.  Tantdt  par  des  paroles  touchantes ,  tantöt  möme  par  son  si- 
» lence,  eile  relevoit  ses  pr^seats;  et  cet  art  de  donner  agreablement ,  qu'elle 
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» t si bSen  pnüqaö  dnraat  sa  vie»  Ta  soivie»  je  /e  iat>^  jusj^e  entre  les  hnm 
»  delamort»  » 

I  Trois  syDabes,  relevöes  par  un  cri  d^chirant,  an  mflieudu  rteUle  pkas 
Cilaie :  je  le  sais,  suiBrent  ainsi  k  Bossuet  pour  retracer,  avec  autant  de 
öpaii^  qiie  de  mesure,  l'histoire  de  celte'  bague  qu^on  royoU  briller  ä  aon 
doigL  Cest  le  triomphe  des  biens^ancea  oratoires.  Ces  trois  mots,  fondas 
pour  amal  dire  dans  une  narraüon  oü  ils  ne  figoreat  pas  moins  par  leur  pr^ 
cinoii  qiie  par  leur  clart^,  mais  dont  on  ne  peut  deviner  le  vrai  sens,  et  biea 
moins  encore  soup^onner  toute  F^nergie ,  quand  on  les  lit  dans  ce  disoour&, 
qoe  loraqu*on  connolt  Tanecdote  qui  les  motire ;  ces  trois  mots  attendrirent 
toQi  Panditoirey  qui  se  montra  digne  de  les  sentir  et  de  les  apprteier,  en  les 
rappdant  piusieurs  fois  a^ec  transport ,  dans  la  premiöre  ezplosion  de  son 


«.  » 


MaHawitfi  ]a  duchesse  de  La  Yalli^ey  aussi  connue  par  sa  p^nitence  que 
par  aes  amours,  ayant  pris  la  r^lution  de  se  donner  tout  enti^re  k  IMeu»  8% 
mit  entre  letf  mains  de  H.  de  Condom,  et  eut  une  confiance  sans  r^senre  pour 
lul,  qo'eOe  eonserva  toute  sa  vie.  Ge  fut  lui  qui  lui  apprit  la  mort  du  comta 
deTemaadois^son  Als;  et  Ton  assure*que,  p^n^tr^e  de  douleur,  eile  luidit 
ces  panAea  remarquables :  t  Faut-il  que  je  pleure  la  mort  d\ui  fils  dont  je  n*ai 

>  pas  encore  achev^  de  pleurer  la  naissance !  >  EUe  avoit  cm  devoir  quilter  le 
monde«  oä  eile  a?oit  ^t^  une  occasion  de  scandale  :  eile  se  fit  carmdite,  et 
peil  le  nom  de  soeur  Louise  de  la  Mis^ricorde.  M.  de  Condom  crut  alors 
deroir  rompre  un  silence  de  plusieurs  annöes,  et  faire  entendre  une  voix  que 
ks  cbaires  ne  connoissoient  plus.  H  fit  le  sermon  pour  sa  T6ture»  le  9  juia 
i9l5;  la  reine ,  la  cour  et  la  Yille  y  ^toient.  H  prit  pour  texte  ces  paroles  de 
Ti^ocatypie* :  Ei  dixit  qui  sedebat  in  throne :  Ecce  notia  facto  omnia.  ( Et 
odiii  qui  ^loit  assis  sur  le  tröne  a  dit :  Je  renouYeUe  toutes  choses.)  H  s*ih 
diesa  ä  la  reine,  en  lui  disant :  «  Qu^avons^ous  vu?  que  voyons-nous? 
V  qud  elai!  et  quel  etat!  Je  n^ai  pas  besoin  de  parier ^  les  dieses  parlent  assez 

>  dTeBea-mfimes.  Madame,  voici  un  objet  digne  de  votre  pi^^.  »  L^auditoire 
pemt  Ires-content.  Cependant  M"^  de  S^vign^  ne  parle  pas  de  cette  pi^ce 
aree  adoiiration^.  «  Ce  qui  vous  ^lonnera,  ^crit^lle,  c^est  que  le  sermon  de 

>  IL  de  Condom  ne  tat  point  aussi  divin  qu'on  Pespöroit.  i 

Malgr^  aes  grandes  occupations,  Bossuet  prßchoit  qudquefois  devant  le 
rot.  H  cherchoit  k  Tinstroire  sur  des  choses  importantes,  sur  lesquelles  ceux 
qoi  dtoient  cbarg^s  de  sa  cpnscience  ne  Pinstruisoient  peut-^tre  pas  assez.  U 
fit  le  sermon  du  jour  de  Päques  de  Pan  1690.  II  parla  avec  force  syr  Pobligi^ 
tion  de  n^dlCTer  a  P^piscopat  que  ceux  qui  auroient  lait  une  espece  de  novi- 
dai  par  la  fonction  de  grand-vicaire.  II  fit  voir  que  comme  on  n^dldve  dans  le 
militaire,  aux  premiers  postes,  que  ceux  qui  ont  ^  exercös  dans  les  emploi» 
aobeilenies,  ii  conviendroit  aussi  de  ne  confier  le  gouvemement  des  ^glisee 
qa'iiceax  qui  en  ont  fait  Papprenlissage  sous  de  bons  ^v^ues.  U  eut  la  satis- 
Jactien  de  roir  que  le  roi  profita  de  ses  avis. 

■arie-Th^rdse  d^Autriche ,  reine  de  France,  ^lant  morte,  Bossuet  fit  son 
oraisoii  fondyre  ä  Saint-Benis,  le  1<^  septembre  1683,  en  pr<^sence  de  M.  le 

<  Tofct  TBmtd  wr  Füoquence  de  ta  ehaire ,  p»  le  ctrdlnal  Uaory ,  tom.  L  pig.  612. 

•  MäHoiru  de  Maintenon,  tom.  II ,  liv.  lY,,  chap.  tzu. 

>  Chip,  m ,  Ten.  5. 

4  Tene  ni ,  Itfüre  ^/ pa«.  M. 


^se  des  Carm^liles  du  faubourg  Saint- Jacqnes,  le  9  aoüt  16SS,  <6il  fMMice 
lAe  M.  Hs  «loc  i(te  BouHyMi.  t  y  a  utt  tiiail  slfigidfer  am»  eetio  t^a^.  LVi«ateur 
9  iMrieidrim  4crit  de  la  t>rtlMi$s8e,  dMA6  lefu^  cHe  at^iioit  ^'^e  atdü  (M 
tili  tftinpa  Mhd  croSfe  au  diri«tlaiiisme;  qu'im  Mtig6  «pr^il»  «iii  rMaii«?  ^ 
4i^4iit$m  T^ifM6ey  «11^  tre«i^  M  ttia»U»e  de  penwr  «i  cliang^,  ^>&  pttlUft 
p<MiT«li^ell6  li»  tt^^rt;  q6^^täSkk  ciHe  püua  tout  &mk  ooop  4^e  iiroiiiide  tHlK 
«Mrifig  i  «me  hikiif^ipe  ttuniilbstei,  et  isoüfiMti^  4  xaener  ime  vfte  W9»ii^b»^ 

iLe  W  jäum«ir  9966 ,  Bottaet  proH^B^  4  Sdiiii-Geinriuis ,  «n  pr^ii<!«  da  flk^ 
üdeors  ^Pv^eS)  riMiuMn  fünMire  Aft  MieM  Le  T^ffier ,  duttceüer  die  rrluM«v 
■«tee  ie^c« H  afoit ^^.  Impi  Ib^«  II  y  rappi^rte  ^*a  at oit  «tele  tteoin  <tea  dai^ 
niers  moments  de  ce  xninistre,  et  que  ses  derni^eft  paroles  avdeilt  (M::«lfe 
-»  mift»eaifiiGlioiiiv  » 

iMn> kdeftii^i«e  oratMii Iftifi^lwe  de  tiomom  ftit iceüede Lotiia  (Ae Bdov«- 
iKMii,  le  grand  Gbiide.  II  1a  prenon^i' dMia  r^ae  de  Notire4>iidie,  an  tteitr 
<de  loafH  4687.  n  y  iKMiire  ii{ii'll  t  eiiteiidtf  dii<e  4«e  pHwcesi  e^l^r«^^  4talL 
4ihtii6  eü  priwm  tepRü  fDmoeeiil  de  tous  les  homaoies^  «t  qu^en  ^coItrSeiiU  1^ 
litas  edupflMe;  i  A6fes!pe<ir«Mrr^t^il,  je  ite  respi^oia  Jitaifiie  Isk  queie  acrtied 
:*=  du  M  eilä grattdettt- de' ^tat.  » 

€ette  ^eae  döMie  «ne  ilMe  d^  «»»uir  de  M.  lePriiuüe  dtffe^eote  de  odie-qad 
le  piaJ^e  en  a.  Bos^uet  ateure  qoe  ce  mdme  piiuoe ,  qui  paissolt  aiaes  g^ndw- 
Mnetot  piMir  a^öeenper  feKpeu  de  ee  qui  iie  rint^ire^solt  padper9cttn«neme«l^ 
«bangeoit  dfd  visage  au  räeit  des  infbii^iies  <te  ses  aittis ;  qa'U  en  aweit  Sb^  «^ 
Itiiaiii;  et  qiie  (^epHnce  prm^dit'pait  atne  itiotii<freao6oaee  qtii  lea  regatklDieat. 
HadeiiKilselle  de  SonfpetMk^  du  anssi ,  dlUM  sea  Hgmioires  ^ »  qu^ieile  yit  Ms  It 
9rlnee  ptettret  de  dbviiewr  lattKM  deses'attifo  ft  laliafeffle  de  Safact-timtdiiieii; 
eeeBe  jffeieie:  •  QüePen  dfse  qu'a  n^aime  timl  peer^oi»  Je  M  lottijiMUs 
^  cenot  tom  teiidfe^peur  mb  amts.  n 

■Gene «mibon IttuMlre  füila dei^tiü^re  tme ptmoBi^  Besaut. fl la  fluiK  ainai 
^ili  tt'adredsttfit  im  pHnee  doM  il  iMsoit  raioge  :  «  Jl|freez  oea  derniein  eüMls 
^'dVi»e  teüt  4«t  ^<ms  fat  eentwe.  Ye^os  «leittiea  flu  ä  loiis  md  dlacom^  Mi 

>  lieu  de  d^plorer  la  mort  des  auuieti,  ^ähid  pritiiM,i)e  ^duit  tfoMittnud^  ^ 

>  veüx  appr^dre  die  veos  A  ^reiNfre  la  Maime  aMDü* :  iMiireitt  al,  aiterü 

V  <par  eesebev^ux  blitiiea  du  oempte  que  |e  dopis  reMre  de  moii  adubiiatfattev 
t  je  TeüefVe  au  trbttpeau  qee  je  deöi  h^iaitir  de  la  pmt>le  de  vle,  las  reaitfB. 
1»  d^e  ^eix'<ttii^teifaSe  el  d'ehe  ardeut  kfB&  ä^telnf !  i 

ce  ^seeuVs  etn  le  soH  de  tous  its  etfvftiges  des  bottunes  ciSüCa^-:  11  tat 
^adealfe  des  tins ,  et  Mlie  Jetsqutm  ei^prfs  par  d^iuires^.  «  le  viensde^inm 
li  pi^^Mqui  meit  ft ronfaoti'ftoaire,  öerit madMEiie  de  serfgne ft adxi eonaiti 
%  m.lSie  Biidfiry  :  *  Q  ticrma  dlt  que  Mi  de  Meavx  s'eceit  Mi^pasfAft  Mnneme »^ 
s  quelameis  en  ti^roh  liift  vatotrni  tttte  en  eettffre  sf  tiebleMnMiine«!  beie 

Y  matiöre.  i  Un  antre  ami  de  M.  deBinsy''  lui  ecrifoit :  c  üteos  aVrms  ttt'iVlK 
Si  taisonfM&ke  de  V.  le  Mnee,  Mfe  per  11.  de  Veett.  Cette  pte^  ntm  pa- 
»  reit fn^gide. n y ade  beatirx  endrolcs,  deibrt  medleerae/et de Ibttfeiagvif»- 
3  Santo;  souvent  de  mauvaiaes  ^itbetea  et  de  tn^isbaiUfifi  expreaaioo&r  t 

i  Tome  II,  lüge  loa. 

t  Leiirei  de  Bouuei ,  lom,  n ,  pag.  loi. 

«ToBMVIypaseaie. 
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42uoiqpiie  ses  oraisons  j(ttnä)res  aient  6tä  fakes  en  des  temps  tr&s-dlfföreDtfi, , 
jOd  a  ^  que  le  lecteur  aimerolt  mieux  qu^on  «n  paflAt  tout  de  sulte.  Uamiöe 
jDtee  queBoasuet  tainßpmi^  ä  IMv^oh^  de  Ck)ndom,  le  jroi  lui  doima  la 
preore  lajplus  ccnoipl^te  deiFestime  qu^il  iivoit  pour  Jui :  il  le  nomma  pr^oe^ 
teur  de  M.  le  bauphin.  Lors({u'U  avoit  ^t^  question  de  choisir  ceux  qpi  d&- 
foienl  travailler  a  Peducation  de  ce  prince,  M.  le  duc  de  Hontausier ,  son  ^u- 
vemeor,  inüjne  asH  de  Chapelain^  avec  lequel  il  s^^toit  Ue  d^  sa  premiere 
jeunesae  i^rhötel  de  Rambouillet' ,  aiK>it  jei6  les  yeux  sur  lui  pour  la  place 
de  pr^cc^teur.  il  avoit  m&me  obteau  Pagr^iaeDt  du  roi ,  avant  que  d^en  avoir 
parl6  4  Gbapelain,  qui.refusa  ce  glorjleux  emploi,  all^guaut  que  son  grand 
i^ele  rasdoit  trop  s^rieux  et  trop  inflrme  pour  qu'U  püt  se  ÜaUer  d^Sira 
agreable  ä  ua  priace  eocore  si  jeuae. 

Av  refos  de  G&apelaln,  il  Dgillut  songor  ä  un  autre.  H.  rarohevSque  de  Paris 
et  H.  lediancelier  Le  T^ier  propos^eat  M.  Tabbä  .Bossuet,  qui  n^y  son- 
jeoit  ea  aucune  £shQon.  Mais  M.  le  duc  de  Montausier  se  d^clara  pour  Picavt 
de  Pirigajf  President  de  la  chambre  des  coioaptes,  k  la  coHsid^ration  de  la 
duchiesse  de  Hontausier,  safemme,  inüme  aznie  de  la  prösidente  de  P^rigiiy; 
et  cette  protection  fit  donner  la  pr^ference  au  pr^sident.  II  ne  lut  en  plaoQ 
que  deux  ans ,  ^tant  mort  le  i«**  septembre  1670. 

H .  rfbiet  r2im>orte  dans  ses  Commeniairei*  que ,  d^  que  M.  de  P^riginy-fut 
anort,  K.  le  duc  de  Mpntausier.projeta  de  üaire  remplir  la  place  de  pr^cepteqr 
du  Dauphin  par  M.  Hüet  lui-rratoe;  que  pour  r^ussir  il  avoit  pr^sent6  au  roi 
une  liste  de  cent  personnes  qui  demandoient  cet  importaAt  emplol ;  qu'aprte 
avoir  üsit  le  caract^re  de  diacuix,  il  avoit  dit  au  roi  que  ceux  qui  paroLssoient 
le  phiaeonvenir  ^toient  Wl,  Menage,  Bossuet  et  Huet;  que  le  duc  avoit pens6 
que  Hönagene  seroit  point  acceptä,^on  nom  ^tant  ä  peine  connu  du  roi ,  et 
que  M.  Huet  auroitla  pr^fi^rence  sur  M.  Bossuet,  dont  laprofession  ^toit  d*£tr6 
theolQgiki  et  pr^dicateur;  mais  que  le  roi  s'^toit  d^termin^  en  £siveur  de 
M.  Bossuet,  jfue  son  doquence  avoit  rendu  extr^mement  cöl^re  k  la  cour* 
Toüä  ce  que  t.  Huet  assure  avoir  appris  de  M.  de  Montausier.  Mais  Tauteur 
de  la  Tie  de  ce  seigneur '  ne  s'accorde  point  avec  tf .  Huet.  On  y  lit  que  le  pr^ 
aident  de  P^igny  ötant  mort,  et  le  roi  etant  embarrass^  sur  le  choix  dixa 
SDljetponr  resoplir  sa  place,  le  duc  proposa  au  roi  Bossuet ,  comme  le  pIu« 
digne  de  ceux  qu^il  eonnüt;  que  leroi,  incertain,  avoit  dit  k  M.  de  Montau^ 
sier,  quelques  jours  fq>rto  :  <  Avez-vous  reflechi  sur  ce  que  vous  m^avez  pro« 
»  pofi6  ?  Atcz-tous  8ong6  qu^un  ^v^que  pourra  ne  vous  pas  accommoder?  » 
et  que  le  duc  avoit  repondu  : '«  Je  ne  cherche  pas  celui  qui  me  convieadra 

>  le  mleux,  mais  cehii  qui  est  le  plus  honune  de  bien,  le  plus  babile,  et  )e 
*  plus  propre 4  Penqiloi*  SIM.  de  Condom  est  tel,  nous  vivronsbien  ensemble. 

>  Je  n^  garde  de  Jamals  rien  exiger  d'un  6v6que  qui  puisse  därpger  au  ca« 
» ractire  aacr6  et  ä  la  diguit^  respectable  dont  ,il  est  rev^u.  >  Et  qu'eu 
coafieqaence  le  roi  choisit  Bossuet. 

H  hil  donna  cet  emploi  de  confiance  le  i*'  septembre  i670.  Ce  choix  Alt 
apjJancii  de  la  cour  et  de  k  viüe.  Bossuet,  dans  cette  joie  g^^rale,  t^oi- 
gneit  cepeodant  quelque  r^pugnance  d'accepter  une  place  qui  ne  lui  paroissctit 
pas  cQinpatible  avec  le  devoir  de  la  rösidence  et  les  fonctions  de  V^lacop^t* 

•  Uv.iy,|»g.l69. 
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IQ  le  repi^senta  au  roi,  qui  lai  fit  cette  r^ponse  :  «  Je  veux  un  6v^e ,  Mtes* 
' »  Tous  sacrer  :  suiYez  aprte  cda  les  mouTements  de  votre  conscience;  je  yous 
'3  laisse  toute  libertö.  i  Bossuet  cnit  devoir  ob^ir,  et  il  pr^ta  senhcnt  de  fid6- 
litö  le  23  du  mois  de  septembre  1670,  en  qualitä  de  pr^cepteor  de  M.  le 
Dauphin. 

G'^toit  deux  jours  apr^  aroir  6t^  sacr^  ^vftque;  mais  comme  Pordre  du  ro£ 
ne  lui  6toit  pas  ses  scnipules ,  il  forma  le  projet  de  se  d^meltre  de  son  6t^ 
ch^,  dontil  ne  lui  ^toit  pas  posaible  de  rempUr  les  deroirs,  par  la  n^essitö 
oü  il  ^toit  de  ne  Jamals  s^äoigner  de  son  auguste  61^e.  H  erat  cependant 
-qu^il  ^toit  conrenable  de  mettre  quelque  intenralle  entre  son  sacre  et  sa  d4- 
inlssion.  H  commen^  d^abord  par  .charger  du  gouvernement  de  P^glise  de 
Condom  Tabb^  Janon ,  prötre  d^une  trös-grande  capacite  :  il^Yoit  6t6  procu- 
jreur  g^näral  de  la  cour  des  aides  de  Dauphin^  avant  que  d'entrer  dans  Tötat 
eocl^siastique;  il  ^toit  parent  de  Bossuet,  et  digne  de  sa  conflance.  Cependant 
T^T^que  de  Condom,  persuad6  de  la  n6cessil6  de  la  r^sidence  pour  les  öv^ 
-ques,  erat  devoir ,  pour  le  soulagement  de  sa  conscience,  se  d^mettre  de  son 
^v6ch6  :  ce  qu^il  fit  le  31  octobre  1671 ,  par  une  d^mission  pure  et  simple. 
'ii'abb6  de  Matignon  fut  son  successeur,  et  Bossuet  lesacra  au  commencement 
de  ran  1672. 

L'abb6  de  Matignon  avoit  le  prieur^  du  Plessis-Crimoux  :  il  en  fit  sa  d^mi»- 

sion  entre  les  mains  du  roi,  lorsqu^il  fut  nomm^  ^vdfue  de  Condom;  et  ü 

-«upplia  Sa  Msgestä  de  vouloir  bien  le  donner  ä  Bossuet;  ce  qui  fut  accord4. 

*Ce  prieur^  yaloit  huit  ou  neuf  mille  livres  de  rentes;  c^^toit  \k  tout  le  revena 

de  Bossuet,  avec  les  appointements  de  son  emploi. 

Quoiqu*il  ne  fftt  pas  fort  riebe,  ce  qu'il  avoit  lui  suffisoit,  parce  qu^ilvivoit 

^arec  une  frugalit^  et  une  modestie  qu'il  eonserva  jusqu^ä  la  mort.  Sa  table  6toit 

•ans  d^licatesse  et  sansprofusion ,  ses  meubles  tr^s-simples,  son  Equipage  mo- 

desle;  il  n'avoit  que  les  domestiques  qui  lui  6toient  absolument  n^essaires. 

Le  roi  jugea  qu'il  etoit  d^cent  quHin  pr^Iat  charg^  d'un  des  plus  importants. 
-emplois  du  royaume  eüt  des  revenus  proportionn^s  ä  la  grandeur  de  sa  place» 
^  Ainsi  le  cardinal  Hancini  6tant  mort  ä  Rome  le  28  juin  1672,  et  ayant  laiss6 
'trois  abbayes  vacantes ,  La  Chaise-Bieu ,  Saint-Lucien  de  Beauvais  et  Saint- 
*  Martin  de  Laon,  Sa  Msgest^  ddclara  ä  Tancien  evöque  de  Condom  qu^il  pou- 
*Toit  choisir  de  ces  trois  b^n^fices  celui  qui  lui  conviendroit  le  mieux.  Bossuet 
'  donna  la  pr^fSrence  ä  Saint-Lucien ,  ä  cause  de  la  proximit^.  Cette  augmenta- 
""tion  de  revenus  ne  lui  fit  faire  aucune  augmentation  dans  sa  d^pense. 

M.  du  Chätelet,  Tun  des  quarante  de  rÄcad6mie  frangoise,  ^tant  mort 

Tan  1671 ,  cette  illustre  compagnie  erat  que  quelque  chose  auroit  manqu^  ä, 

*sa  gloire,  sl  le  nom  de  Bossuet  ne  se  füt  pas  trouv6  parmi  celui  des  acad^ 

miciens.  11  fut  ^lu  d'un  consentement  unanime,  et  re^u  le  8  juin  1671.  II 

remercia  ses  nouveaux  confröres,  dans  son  discours  de  r^ception,  de  ce 

qu'on  avoit  abräg6  en  sa  fiaveur  les  formes  et  les  d<^iais  ordinaires.  M.  Char^ 

pentier,  qui  le  re^ut,  le  fölicita  sur  ce  qu'il  avoit  remport^  les  applaudisse- 

ments  de  toute  la  France  par  ses  c^l^bres  pr^dications.  M.  de  Bussy  *  parle 

du  discours  de  Bossuet,  dans  une  de  ses  lettres,  en  ces  termes  :  <  J'ai  lu  le 

•»  compliment  de  M.  de  Condom  k  TAcad^mie.  II  est  beau,  cela  ne  me  sur— 

»  prend  pas;  il  ne  fait  rien  qui  ne  soit  de  cette  nature.  i 
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äloit  alars  prindpalement  occiq[^  de  r^ucatioii  de  mpnaeigneur' 
leDaiipbiii.  H  ^oit  aid^  par  M.  Huet,  sous-pr^cepteur,  et  depuis  ^Töque^ 
d*ATniidies,  Fun  des  plus  savants  hommes  de  l'Europe  dans  les  belles-lettreS; 
grecqoes  ei  laünes.  H.  de  Gordemoy,  homine  d^esprit,  et  tr^s-habile  dan» 
lliistoire  de  Fraj|^ce ,  ^toit  lecteur  du  prince« 

M.  r^6qae  de  Condom,  pour  s^acquitter  parMtement  de  la  tüche.  dont 
3  s'ötoU  cfaargöy  recommenga  pour  ainsi  dire  ses  ^tudes.  Od  a  trouv^  panni 
stt  papiers '  des  observations  terites  de  sa  main,  non-seulement  sur  les^ 
rigles  les  plus  fioes  de  la  grammaire ,  mais  encore  sur  IHisage  des  mots  latins 
pris  ea  des  sigoifications  tout  opposöes  par  les  meilleurs  auteurs»  dont  iL 
apportoit  les  exemples.  n  s^exerl^  ä  torire  purement  en  latin;  il  fit  entre^ 
aatres  ciios^  une  &ble  latine  dans  le  goüt  de  PhMre»  dont  le  style  6toit  ä: 
Uat  imitö  qa'on  Tauroit  prise  pour  ötre  de  ce  poete.  H  rerit  les  prindpaux- 
auleurs  grecs  et  laüns  :  il  s^attacha  priacipaleiiient  a  Homere»  dont  11  savoit: 
par  canv  les  plus  beaux  endroits;  il  le  regardoit  conune  un  modMe,  non-* 
seotemeol  pour  les  poStes,  mais  aussi  pour  les  orateurs.  n  n'alloit  jamais  k 
k  campagne  sans  un  Tirgile;  il  n^^loit  pas  si  content  d^Horace,  dont  les 
maiimes  qudqoefois  ^picuri^nnes  alarmoient  sa  religion. 

n  se  proposa  de  graver  dans  le  coeur  de  son  auguiile  ^^ve  des  prindpes^ 
solides  de  pi^t^.  La  joum<to  commen^oit  par  une  Instruction  sur  la  religion« 
On  ftisolt  lire  aa  prince  TEcrilure  sainte,  et  Ton  avoit  grand  soin  de  lui  ilura 
&ire  une  si^rieuse  attention  sur  la  punition  des  princes  impies.  Bossnet  com* 
posa,  pour  rusage  de  H.  le  Dauphin,  des  Instructions  parliculi^es  pour  la 
p^üteaoe  et  pour  la  premi^e  communion.  Ge  pr^t ,  dans  la  suite,  les  donna, 
aux  fidBes  du  dioc^se  de  Meaux ,  apr^  en  aroir  6U  ce  qui  ne  pouvoit  con* 
reoir  qu'aa  prioce;  et  on  les  trouve  imprim^es  dans  le  Urre  des  priores  ecd^ 
siastiqoes  da  diocöse  de  Meaux. 

Le  roi  souhaitoit  aYec  passion  que  son  fils  fdt  trMi>ien  Ü&f6f  et  surtoiit 
dans  la  orainle  de  Dleu ;  c^est  ce  que  nous  apprend  le  fragment  d*une  lettr«- 
de  ce  grand  prince,  qui  nous  a  ^te  conserv^e.  Elle  est  ecrite  ä  H.  de  Con-^ 
dorn,  el  dal^  du  camp  d^Hurtebise,  le  19  mai  1676.  Töici  ce  fragment  *  ^ 

«  Pomr  oe  qui  regarde  moh  fils,  je  vous  recommande  tovQOurs  de  cultifer 
»  fion  es^  avec  le  soin  n^cessaire  pour  lui  faire  bien  con^rendre  ses  dcYoirsr 

>  envers  lui-möme,  envers  les  peuples  qu'il  doit  un  jour  gouvemer,  enTors 

>  moi  qoi  lui  pr^pare  un  r^e  glorieux ,  et  avant  tout  envers  Bleu.  » 

On  a  prdtendu  que  II.  le  Bauphin  avoit  ^t6  ^lev6  avec  une  trop  grande; 
f6vMl6,  et  qu'on  avoit  voulu  surcharger  sa  memoire  de  choses  trös-lnutiles 
pour  un  prince.  Un  bistorien,  dont  Touvrage  ressemble  plus  ä  une  satira 
contre  le  ralnist^e  de  France  qu*ä  une  hisloire  bien  fiüte  ',  rai^rte  qu^un^ 
gentilboinnie  d^esprit  (ce  sont  ses  termes)  lui  racontoit  un  jour  que  M.  le 
Baupliin  disoit  agr^ablement  qu^on  vouloit  qu*il  süt  comment  Yaugirard 
s'appeloit  da  temps  des  druides.  Mais  la  vertu  et  le  m^rite  eminent  de  ceux. 
<^  etoient  chargös  de  cette  importante  Mucation  nous  sont  de  sdrs  garants. 
qoHs  n'ont  Ikit  que  ce  qu^lls  devoient  faire. 

Le  pape  Innocent  XI,  qui  en  avoit  oui  parier  avec  de  grands  ^loges,. 
<tttrgea  le  nonce  qu^il  Avoit  ä  Paris  de  temoigner  ä  Bossuet  le  plaisir  qu*il, 
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liii  tetoit ,  s^  Touloit  blen  lai  ren^e  an  compte  exact  <te  la  miftlliode  dont  il 
fle  servoit  pour  Pinstraction  de  V.  le  Bauphin.  lt.  rancien  eYgque  de  Cimdom: 
Älisfit  ä  la  curioritö  du  saint  Pore  par  une  grande  lettre  qu*il  lui  ^rivit  le  9 
lüara  i679 '.  fl  y  commeice  par  fetre  l^^loge  du  duc  de  Montausier ,  et  proteste 
qu'il  tient  c  ä  gloire  d^avoir  toi\jour«  ^t^  d^accord  avec  un  homsie  ai  excettent 

>  en  toutes  eboses;  et  m6nie  en  ce  qul  regardeies  lettre»,  i^oute  le  pr^lat, 
»  il  nous  a  noa-sealemeut  aidiäs  k  eic^uler  nos  desseins ,  mais  fl  notts  eu  a 
»  iaspir^  que  nous  aTons  auivi»  avec  suoc^.  » 

Eflfectivement  on  Tit  avec  plaiBir,  et  non  pas  aans  qadque  ^lonnemeDt , 
qua  le  gouverneur  et  le  pr^cepteur  du  prince  travafll^rent  toujours  de 
concert,  et  dela  meilenre  intelHgeBce,  ä  P^ducafion  de  leur  auguste  äeve. 
Ifottt  le  monde  ne  plaisoit  pas  ä  tf .  de  Uontausia* ;  mais  il  rend^it  justice  au 
yani  m^rite,  et  il estimoit  et  aimoil  (endrement  M.  de  Condom,  qui  de  son  cM 
lai  4toit  fort  attach^.  Cette  union  ne  se  d<^nentit  jamais  lant  que  v^cut  le  duc 
de  Kontausier.  H  mourut  Tan  1088,  presque  entre  les  bras  de  Bossuet,  qui  lui 
rendit  les  derniers  devoirs  le  jour  de  la  solennit^  de  ses  ftin^ailles. 

M.  r^öque  de  Condom ,  continuant  ä  instruire  le  pape  des  ^udes  dn  prince 
et  de  ses  progr^,  nous  apprend  que  l^istotre  de  France  ^oit  un  des  princi- 
pawi  objets  de  son  appltcation.  •  Nous  avons,  dit  le  pr^Iat,  presque  tcnte 

>  notre  histolre  en  latin  et  en  fran^ois,  du  style  de  ce  prince.  Comme  nous 
]i  avons  vu  qu'il  savoit  asse2  de  latki,  nous  Tavons  ftiit  cesser  d'^crire  Phistoire 
ren  cette  langue.  Nous  la  continuons  en  frangois,  avec  le  möme  sein.  Main« 

>  tenant  que  le  conrs  de  ses  ^udes  est  pi*esque  achev^ ,  nous  avons  cm  devoiv 

>  travaüler  principaiement  k  trois  choses :  premierement,  k  une  histoire  uni-t 

>  verseile  qui  eüt  deut  parties.  H  y  a  longtemps  cpie  nous  Pavons  compos^ : 
Y  nous  la  repassons  maintenant,  et  nous  avons  ijout^  de  nouvelles  rdlezions 
s  qui  fönt  entendre  toute  la  suite  de  la  religion,  et  les  changements  des  em-^ 
»  pives,  äved  Deur »  causes  profondes,  que  nous  ^eprenons  d^  leur  ori^^ne.  • 
Le  second  ouvrage  ^toit  la  politique  tir^e  de  PEcriturerle  troisi^me  devoil 
comprendre  les  lois  et  les  coutumes  particuliöres  de  Franee ,  en  comparant  ce 
Toyaume  avec  töus  les  autres. 

Le  pape  fut'tr^-content  de  la  lettre  de^ossuet,  et  il  Pen  remercia  par  un 
href  datö  du  19  ayril  1679. 

Cette  lettre  nous  apprend  que  IMducatlon  de  M.  le  Dauphin  a  ^tö  Poecasion 
de  ce  bei  ouvrage  connu  soOs  le  nom  de  Biscowrs  8ur  VMiitoire  uwiwneUe. 
On  n*en  a  que  la  molti^,  qai  Alt  corapos^e  •  dans  le  temps  que  la  Fraiiee, 
»  r^unie  sous  un  aussi  grand  roi  que  Louis  XIY,  triomphoit  senle  de  tonte 
»  PEurope. »  Ce  sont  les  propres  termes  de  Bossuet,  dans  lesquda  on  apei^ 
^e/h,  cet  espsit  d'adulation  qui  avoit  s^duit  jusqu'aux  plus  verlueux  courtisans; 

c  On  sait,  par  le  rapport  de  Ledieu ,  que  lorsque  Bossuet  con^ut  la  premi^re 
pens^  de  son  Discours  $ur  l'Hisioift  univerteHey  il  ne  se  proposoit  que  de 
composer  un  abr^g6  de  l%ist<rfre  ancienne  pour  le  Danphih.  Les  r^flexion» 
^toient  reserv^s  pour  servir  de  pr^fttce  ä  oe  tableau  historique ;  mais  des 
nmis  ^clair^s,  apr^s  avoir  entendu  lV>uvrage,  Pengag^ent  k  led^velopper 
davantage.  C*est  ainsi  que  lä  pr6&ce  se  transfbrma  en  un  tableau  admirable  et 
obmplet  de  la  naissance  et  de  la  ehute  de  tous  les  peuples  et  de  toua  les  rois,' 
depuis  ie  commencement  du  monde. 


*  Elle  parat  Imprimö»  en  1709 ,  avec  n  PoUMqßie  joiopto. 
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s  la  JNüMiK»  JMT  PibloM«  iHifv#«flU0  fiit  acber«  «an  mMe  temp» 
flatr^teoilkoadnfiAHpbui,  tcrala  ftnAeftar»;  Bal8«e  tiefte  que fers  Is^ 
c— ■cnifüimeat  4e  i6M  (fiie  l'aimiige  parat  paar  la  -premited  fois. 

■  A  la  ^me  de  ee  auperbe  menovent,  e^dctie  an  ^le^fsoit  Milorieii,  ua  cii 
»  4WiiiiralfcMi  «eUntit  (tat  koat  de  l^Borep^  ä  IViuire.  Le  plaii«t  i'tataitiBBii 
>  8*äeToient  au-dessus  de  toutes  les  riyalitös  naüonalea,  de  Ua»  lea  pr^n^ 
»Apürtia,  delonlea  les diffiKBcea d'opiaie». €e A^toit pas u« tnirrage  de 
B  eootBOvene»  tm  de  eiaoentanee.  Oan^  cbercfaeit  pea  le  IbIMe  intör^  d^vn 
s  pofBl  dMsloire,  d*Q]ie  ^oealioii  de  philoaophie  oa  de  ütt^atere.  Boasaet' 
».aToit  Toulu  parier  ä  tous  les  aiteles,  ä  tous  les  pays,  ä  'toutes  les  oeMWiK 
»  aieas.  fl  avait  eoAraaa^ ,  daaa  ce  Taate  tablea«  de  Ifliiatolre  d|i  flMnde»  tont 
»^eeqsfi  doit  csabar  mme  et  nmagimlioii  par  la  ^nuidear  des  ^ivöaenieiitSy 
» la  magnificeDce  des  Images,  et  la  migestö  des  orades  qu*U  avoit  poia^ 
»  &$tm  les  Ihrreaaaep^a.  Barune  espioe  de  predige  ipii  senbloit  ceaannuiiqtter 
»iaoB  atylefMat  etle8%aresduiangaga  des  propbMes,  ilaToitdoanö  4 
y  laaageaae  el  4  la  raisen  Ions  les  aoaeats  da  gäüe  et  de  nnsptraüen.  Ea  en^* 
»  äbolDaat  tmü  Perdre  diaa  ^v^ttementa  qui  ont  ehaogö  si  aoufenl  laflioed« 
9  monde,  A  Ponire  tmmnahie  des  dessekas  de  Bieo  paar  P^tafciiiwcfiiepl  de  te 
B  ffdigion,  Beasoetdenaeiftau  elvialianisnela  pivs  augnste  dessanclieM,  et 
»  ftdlevoit  r^unir  le  saffirage  de  teate  l^orope,  purce  ipiUors  dana iVurepo 
9  tout  6toit  chr^üen.  i 

i  VwhM  Ledie«  noils  apprend  qua  Bosaad  lui  avoit  dit  k  lai^<«iteBe  qae  äles 
aa  jeanease,  et  dte  le  naoment  äh  ü  eommeo^  4  6to<tter  la  t^m^tttt  dana- 
EEodlaM  et  daoa  leaPdres,  il«voit  eon^  le  d^iBsein  de  ce  graod  tr«fail,  et 
qa^  ae  dMda  k  Feiäoater  lorsqail  ae  fiit  charg6  de  r^duoaüoa  de  M .  le 
Baupdun.  Ea  effet,  l'ex^oation  d*uo  pm^il  ouvrage  demaodoit  uoe  vie  eoti^r« 
d^dtndee  et  de  mdditation.  fl  ftiut  beaueenp  de  teoips  an  gMa  mtoie  poor 
r^aliser  d^aossi  grandes  peasi&es ! 

>  IMti  Ledieu  dit  eocofe  qoe  deox  mols  seokmeDt  aTuit  la  xaort  de 
Boesoel,  eoauoe  fls  r/äiaoieat  enseoible  le  Dimmm  mr  fffistaire  unlttffw 
mlk,  Boaaaet  ^artdla  aux  t^pitres  xjlti  et  axvui  de  la  aecoode  partie,  qai 
coocerneot  les  llTres  de  TEcriture,  et  lui  dit  que  c'^toit  lä  oü  se  ti^ooTeit  la 
iiroe  de  teuf  PouTrage,  ctet*ä-4ire  la  pveove  compttte  de  la  v^ritö  de  la  le- 
U0IOD,  et  de  la  eeriitade  de  la  rdrölation  des  livrea  saiats  ceotm  lea  itkord*» 
daiea;  qoe  M  pan^t  vöritableiBent  tout  ce  qui  est  la  pure  {«roducüon  de  ^n 
eaprit,  et  qoe  ee  soat  de  aoaveaux  argomoota  qui  a'ont  pas  M^  traitda  par  lea 
aaints  Ptees;  c  nouveaux,  disolMl,  pul^qulla  soat  Idtapmv  n§pondre  aii& 
»  QieMivellea  oligeoüona  deä  aditai.  t 

%  Le  gnod  Araai^d  diaait  de  cet  oimage  qs^U  y  aToit  tfouiM»  ee  quHl  a'ayell 
janaöa  T«  aiUeiifa»  oaa  aoiie  deii«Ba^es  d  ooivei^ettea,  et  ai  bi 
raaomeaeat  deatempa  aelaela  an  ceouaeaofflnenl  du  monde  dans  la  religioni 
fltdaaaleaempires,  et  qoe  lareUgioB  a^  montroit  toi^ioiira  in^branlidile  M 
laüiciB  dcB  cbag^;eaieiita  des  aieaandUes.  > 

llieole ea  paiifi  ainai:  f  By  a  daoa  ce  ÜTte  taut  d^sprit,  taal  de  solldit^^ 
> Mlfieiiti<Ba,  degraadeor ,  de  g^aie,  de  hstti^re,  sur  le  fand  da  la  religi<»|, 
»  qp^  n>r  ea  a  anicoa  oi|  no  eiq^rit  laen  liit  pniase  appreodce  daitaiMage  ^  « 
«  CeiMfiKwrf  aurfMiMahißUMmtßU^,  dit  eocore  Yettaine^  n'a  pa  ai  Wkr 

t  Lettre  LXXXIX,  tom.  Xn,  pag.  St. 

t  JIM.  äu  sUeU  de  ZwU  Xir,  chap.  xnz. 
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»  d^e  ni  imitateurs.  Satk  slyle  nVi  tnswr6  qoe  des  admiratmirs.  On  M  dtoim6 
1  de  cette  foroe  nnfjestuease  dont  il  dtoit  les  mcears ,  le  gouTememeBt ,  Fac- 
»  croissemem  et  la  cimte  des  grands  empires,  et  de  ces  traits  rapides  dfime 

>  rMU  teergiqae ,  doni  ü  peint  et  dont  ü  juge  les  nations.  Ge  sont » a|0iite441» 

>  ses  Oraisam  fitnihres  et  son  Ditetmrs  iur  VHUMn  unhenelU  qni  Pont 
»  oondait  &  rinmiortalitö.  » 

Get  ouTrage  deroit  dtre  siiiTi  d'un  aatre  qui  en  aaroit  et6  la  seconde  partie» 
et  qui  deroit  mener  jasqu*aa  siöcle  c  que  hous  Toyons  iUuströ  par  les  actions 
»  immortelles  du  roi  votre  pöre.  »  Ce  sont  les  propres  paroles  de  Bossnel  aa 
Dtvphin. 

n  est  triste  que  Tauteur  n*ait  pas  rempli  ses  engagements.  II  promelloit 
de  d^coutrir  les  causes  des  prodigienx  succös  de  Mahomet  et  de  ses  sac- 
oesseurs. 

H .  Dupin  et  M.  Treur^ ,  ainsi  que  nous  Tapprend  M.  PapUloa*  y  out  cm  que 
cette  seconde  partie  avoit  616  achevöe»  et  möme  qa*eUe  alloit  6tre  donnte  au 
public :  Os  se  sont  certainement  trompös.  II  est  bien  Trai  qne  Bossnet  a  ISut  une 
cbronique  fort  abr^gde  des  övdnements  arriT^  depuis  Gharieinagne  jnsqu'A 
flon  temps ;  mais  cet  ouyrage ,  dont  j'ai  eu  conununication ,  n'est  qu'nne 
espice  de  gazette  oü  les  faits  prindpaux  sont  racont^  tr^s^nccinctement  et 
träs-söchement,  et  dans  lequel  il  n*y  a  aucnne  de  ces  röflexions  admirables 
qni  fönt  le  principal  m6rite  de  la  premidre  partie. 

VHistaire  universelle  parut  pour  la  premi^e  fois  k  Paris  Tan  1681.  Le 
€omte  Philippe  Y erzano  la  traduisit  en  itaUen ,  et  cette  traduction  ftit  impri- 
m^  k Modöne  en  1712.  Un  cai^e,  degnis6  sous  le  nom  de  Selvagio  Cantaleni, 
en  donna  une  autre  traduction ,  la  möme  ann^,  ä  Venise.  M.  l'abbö  de  Par- 
dienay,  aumönier  de  madame  la  duchesse  de  Bern,  en  fit  une  traduction 
latine  estim^e,  qui  fiit  imprim^e  4  Paris  Tan  1718,  sous  le  titre  de  Cammm^ 
iorii  in  unwenam  hieioriam. 

V .  de  La  Barre  a  continne  VEUtoire  univeräeUe  de  Bossuet ;  mais  cette 
oontinuation  n'est  qu^une  chronique  fort  d^cham^,  qui  cependant  a  ^t6 
aussi  tradoite  en  Italien  par  le  canne  qui  s^est  cach^  sous  le  nom  de  Selvagio 
Cantäleni. 

Le  second  ouvrage  fidt  pour  Pusage  de  M.  le  Dauphin,  dont  il  est  pariö 
dans  la  lettre  de  H.  de  Condom  au  pape,  est  la  Politique  tir6e  des  propres  pa- 
Tofts  de  Pficriture  sainte.  EUe  ne  parut  qu^aprte  la  mort  de  Pauteur.  Ge  fut 
fabbö Bossuet,  son  neveu,  depuis  ^Töque  de  Troyes,  qui  la  publia,  et  la 
d6dia  au  Dauphin,  Als  de  Louis  XIV,  en  1709. 

Elle  est  diyis^  en  dix  livres.  Le  premier  traite  des  prindpes  de  la  sodM 
parmi  les  hommes.  Le  second  de  Pautorit6 :  on  y  6tablit  que  Pautorit6  royale 
et  h^r^ditaire  est  la  plus  propre  au  gouvernement.  On  commence ,  dans  le  troi- 
siöme  ÜTre,  k  expliquer  la  nature  et  les  propri^lte  de  Pautoril^  royale.  Le 
ÜTre  quatritoie  est  sur  1^  caracttees  de  la  royautö.  Le  dnquitee  contient 
les  devoirs  de  la  royaut^ :  on  y  proure  qu^elle  doit  6tre  soumise  k  la  raison; 
que  le  roi  doit  saroir  la  loi,  Sudler  les  occasions,  le  temps,  les  hommes, 
lyi*m6me,  ce  qui  se  passe  au-dedans  et  au-dehors  de  son  royaume ;  qu^fl  doit 
saToir  parier  et  sayoir  se  taire;  qu'O  doit  6tre  capaUe  dHnstmire  ses  mi- 
iliitres;  qu'il  doit aimer  la  TMt^,  et  dMarer  qn^  la  Tout  saToir:  ftre  at- 

t  JKfriioift,  de  Beurgo^ne. 
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lenüf,  o(Muidär6»  prendre  conaeil,  donner  töute  Ubertö  ^  ses  conseillers» 
dMMr  an bon eonseil,  teouter,  s^infoimer,  prendre  garde  üiqui  il  donne  sa 
ecMflance,  panir  les  fiiiix  rapporU,  consulter  les  temps  pasaes  el  sa  propre 
eqMeDoe«  a^aoooQtomer  k  r^aoudre  par  hii-mßme,  et  öviter  les  mauvaiaea 


Le  liTre  aixitee  oompreiid  lea  devoirs  des  aqjeta  envers  leprince. 

Bowet  en  ^toU  restö  ä  eea  aix  premiers  üvres,  et  les  ^atre  demiera 
B'^Coient  €ia*^bauch^.  M.  le  duc  de  Bourgogne  les  ayant  tus  en  cet  ^t  d*im^ 
perfBdHHa ,  eogagea  Fauteur  k  lea  finir. 

0  traita  dana  aon  septitee  liYre  des  devoirs  particuliers  de  la  royaut^.  H  se 
propose  de  prouver  que  le  roi  doit  employer  son  autoritö  pour  d^tniire  dana 
aes  elata  les  fiiasses  religions.  G^^loit  la  thtee  favorite  des  th^logiens  da 
Vranee»  depuia  la  r^ocation  de  r6dit  de  Nantes.  Le  livre  hniti^me  (MMitient 
la  süle  ddk  devoirs  particuliers  de  la  royant^.  Le  neuvi^e  traite  des  secoura 
de  la  foyaotöy  des  annes,  des  flnances  et  des  conseils.  Enfln  le  dizi^me  e^ 
denier  Iivre  a  poor  titre :  Des  mcanvSniefOs  ei  tentati&ns  qui  aeeampagnenß 
la  rojfmmtä,  af  des  renMes  qWcm  y  doit  app&rter.  Cet  ouvrage  a  ^t^  traduil 
en  ttaüen ,  par  oe  carme  qui  s*est  nommö  Selvagio  Gantaleni ,  et  sa  tradudion 
a  H»  imprimte  k  Yenise  Fan  1715. 

Bossnel,  dana  aa  lettre  au  pape  Innocent  XI,  parle  d*un  troisiöme  ouvrage  sur 
les  ioia  et  les  ooutumes  du  royaume  de  France.  11  ne  füt  point  ex^ut6,  paroe 
fB^apparemment  tout  ce  qui  devoft  6tre  dana  ce  Iivre  fut  r^solu  dans  VAhTig6 
de  VBUMn  de  France,  foit  par  IT.  le  Dauphin ,  aid^  de  M.  P«v6que  de 
CoodcMa.  Les  commencements  en  furent  Berits  en  latin  et  en  fran^ ois.  La  copie 
maBBscrite  avoit  pour  titre :  Ahrigi  de  VHieioire  de  Franee,  par  Msr  le  Dau* 
pkiB.  £&e  Unit  au  roi  iCharles  IX,  indusivemenL  Bans  le  projet  die  devoit 
aller  joaqo'i  Louis  XIY.  G^est  Monseigneur  qui  parle  en  personne,  c  Gomme 

1  je tire  mtm  ongine  des  Gapevingiens,  lui  fiiit-on  dire  *,  j'ai  dessein  d'terire 
» leur  Idstolre  i^us  au  long  que  je  n^ai  lEait  edle  des  deux  races  pr^o^dentes.  > 
La  fie  d^  aaint  Louis*  flnit  par  oette  r^flexion :  c  Les  pr^ceptes  quMl  a  laisste 
'  i  aas  eiifltota  sont  le  plus  bd  hMtage  de  notre  matson.  » 

Boasuel  a  fiut  encore ,  pour  Pinstruction  de  M •  le  Dauphin ,  un  autre  ouvrage 
qd a  pour  titre  -  Traitide  la  cotmoiesanee  de  Dieu  et  de  soinnime.  G'est  un 
traita  eomplet  de  pfailoaophie,  dans  lequel  Tauteur  parle  de  Ttoe,  et  de  son 
Union  avec  le  corps.  II  y  donne  un  detail  anatomlque  du  corps.  II  y  traite  de 
Biau,  auteur  de  cette  union ,  et  de  la  düfi&rence  qu^il  y  a  entre  llionune  et  lea 


du  Dauphin  fut  une  ^poque  remarquaMe  dans  rhistoire  des 
lettras,  parce  qu'dle  fit  naltre  Pid^  d)me  dea  plua  bdlea  enireprises  qui 
aient  lioiior^  le  siMe  de  Louis  XIV.  Ce  füt  pour  Pinstruction  de  ce  jeune  prinee 
qaPan  radigea  l'utile  eoUection  des  ^tions  ad  u$um  Delphiid.  Quoique  Bos* 
aoel  B^  pria  aucune  part  active  aux  dötails  particuliers  d\uie  entreprise  qui 
ei%ea  les  recherches  et  les  soins  d\uie  multitude  de  savants ,  on  ne  peut  douter 
qoeM^deHontausier  ne  Tdt  consult6  aur  le  plan  et  Pexöcution  decegrand 
tfavaO,  dont-le  aavant  Hud  ftit  üi  la  fois  le  diredeur  et  le  createur. 

i  Enierminaiit  le  r^dt  de  tant  de  soins»  d'dudes  et  de  travaux,  on  ne  peut 
•a  Mendre  d^me  triste  d  afliigeante  röfiexion  sur  le  peu  de  suocdi  d*une  ^dxu 

«üv.  nr,  pag.  sa.— «Ä.,  pig.  loi. 
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<«MaB  dM^  M  aüeoMt  de  ai  Mataats  rtinUtiL  las  ooofeaii^ndM  eob« 
ifihom^ni  cm  Iroiivar  l'expUfiüioa  46  oe  pMamuhte  dwR  l^innrhi^i^ 
vifMMedH  duc  d» MonUiiisier,  4t  dans k  toviMV  dn  gMe  de  Beouet,  qaiMr 
fi4  ptffld  plier  4  laioibto  MeBigcnoe  de  aan  H^e.  Vobaem^a  al  ia  pa^ 
lience  peuyent  coniger  des  d^fants  nalurds ,  mais  Part  ne  peui  pas  dotuMr 
ee  que  la  nate»  a  refiu6 :  il  anffift  da  lireiea  owrages  fonaaeras  iP^daeaiian 
4m  gPPOd  daiqibiii»  pw  Boaanet,  pour  se  comaincre  da  laar  oppoiiliOB  dl- 
xaola,  na  diaaiw  paanraclea  dupoaitioiia  da  prinae,  mala  atrac  le  gdnie  daa 
enfiinta  les  [rius  avanc^  et  les  plus  extraordiaairesr  Une  leeUnre  qüi  damanda 
I0ule9  laa  ftiaaU^s  d^un  bonuna  na  poQToil  qa'^oraaer  la  foUdasae  dhm  anCaait« 
Vi^m  la«ia  ^neaUon,  le  graad  ait  a^t  de  se  rapatisaar;  et  ee  f ot  raii  de 
FfämeloD  Man  plus  qua  da  Boaauet.  > 

QspeadaQt  Boaauet»  quelque  ttta^^ampA  da  P^diicatioB  de  sou  ^töfe«  ne 
^»^oU  pa9  de  TVie  la  converaloii  des  proteatants.  II  araiit  oaaqMMlt  dto  l%ui 
4668,  poar  FinslnicUiNi  de  K.  de  Pvigeas,  VExp9iitim  da  la  daeMm  da 
VM§lm  eslAtf/UffK.  li  la eaaununiqua  au  ourtehaldeTaraiuia,  qnlaiftiid* 
aoH  lue  sl  grande  estime  qu*tt  en  r^paRdoit  paptout  des  capies,  pennuMU  qua 
ee  manuficrlt  prodiiiroit  aar  las  astrea  le  maoiie  effsl  qu*il  aroit  pradidt  aar 
lui.  II  ne  cessoit  de  presser  T^T^que  de  Condom  de  dooner  ce  lifveatt  pabtte, 
paroe  qu'U  le  ragaffdaii  conuae  tr^SKapabla  de  röconclMer  les  pMendaa  vMp- 
llMäa  avec  TEgKae  romalna.  K.  de  Tuf  enne  tItoU  dans  la  plus  Grölte  ttaisoii 
aYeelf,  daGandoen;  et  qaelqnes  anntai  aprto,  lorsque  la  itaM«  eat  leanal^ 
lieur  de  perdra  ce  grand  g^näral  (an  1670) ,  Boasuet,  en  ai^renant  aa  mort, 
peiMa  s'^yanottir.  C'est  madame  de  S^vlgnö  qui  neos  a  eonaerv6  oeMa 
aneQdate^ 

II  b^^itoit  aaeore  k  fiure  impnmer  VEmpoUHtm,  loritqa*on  en  fit  äi  aon  inaa 
we  Edition  k  Toulovae.  U  apprit  en  mAme  tea^u  que  lea  ndaialres  pratestaDta, 
^  av<ae«t  TU  cet  oatrage  an  mannscril,  diao)ent  haateoaent  que  rauteor 
B'oaeroit  jamais  lerendre  pnUks,  et^pie  s^il  Pentreprenoit,  il  n^MteroÜ  paa 
la  censure;  parce  qu'U  avoit  palliö  la  doctrine  de  TEglise  romalna  el  d^guia6 
aes  erreurs ,  pour  täcbar  da  la  rapprocher  des  seallmenls  de  raneieiiiie  EgUae^ 
ai  daoeux  des  protestants.  Ces  bniits  trauvant  or6ance  ches  les  canemls  de 
PEgUae  calhaMquet  Besauet  prit  la  r^aofaition  de  donaer  M^mtee  une  ^tioa 
de  800  ouvrage  qu'il  pAt  avouar;  et  afln  de  eonfondre  eeu«  qui  oapieait  atan» 
aar  quHl  ddbiloll  plutöt  ass  tmai^aüons  que  le  yrai  ayatMae  de  l*Bgllaa ,  fl 
vouliit  le  oommuaaquer  aux  ph»  habilea  pväaU  de  fVanoe  et  k  plnalears  pei^ 
sonnes.saTantes,  pour  profiter  de  leur^  a^is,  et  se  rMuire,  tant  dans  las 
rtösea  que  dans  les  expressions,  k  la  prMsiaB  qua  demande  un  awrage  de 
Mte  natura.  C^eatce  qai  le  fit  r^soudre  4en  faire  imprimer  an  pettt  nombret 
pawr  aoeltre  eotre  les  mains  de  eeax  qu'll  ragardoit  camme  sea  eenaaura.  Im. 
peiaieaas  du  üvraraadeiteala  fort  also,  et  e^^tail  un  aaulagemaat  pour  eea^c 
daat  11  demandeit  las  aTis ,  ou  doni  il  souhaltoit  aToir  Papprabalioa.  Boasuat, 
fai  nousapprend  ces  d6tails,  i^oate:  i  Le  plus  grand  nondire  de  cas  Impri» 
%  mb»  m'eat  ravenn,  et |e  les  ai  ehoore  notds  de  la  maln  da  cea  eiamiaateara 
>  quej^&Toiscliaisia,ett  daiamienBe,  tant  en  marge  que  dans  le  texte.  > 

Öes  aagas  pirtowtiens  ont  donn^  oeeasiaa  k  an  bratl  qua  lea  Miaiatreapro- 
laatanu  r^amdirant  parlout  t  que  e^loit  une  4dttloa  qn'oa  avolt  taq^Mriafete. 

1  X«tfref,  Ion.  n ,  lettre  900 ,  ptg.  SSi . 
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K.'WUto,  «aiiint  AnfjH^^  domuLä  Londvet,  ett4^86,  une  JPatpo^lim  db  te 
dociriBe  de  ItBgUte  0»0lieaM  siur  les  artkoles  ezpliqiiga  put  Bossaet  Üana-Ap» 
jBa^OffiftM  delafid*Viy  fit  riifsloire  de  ce  fivred'mie  sianiere  inM&.  Em 
niMqiia  iMA  de  dim  que  la  premiere  ^tion  avoit  ^  fiorl  (fif66rento 
€tqiie  Ton  areä  ^  oMig6  de  la  suppriiner.  La  Croee,  dans  na  artide  de  kfc 
JNMofMdUd  mmv0r4elk\  a  aussi  pr^tendo  qu'il  y  »voil  d*abord  an  ime  ^did 
tion  de  ce  livre,  que  Tauteur  avoit  ^t^  Obligo  de  supprimer;-en  sorie  quo  eelle 
4»it7i> qai eat  cerlainemenl. la pvemi^e,  n'avoit  pani qa^aprte avoir ^tör^ 
PmoAe  aur  les  eorrectioea  de  la  Soi^oane  et  d'autres  docteors.  Gela  ^eü  a& 
«omraiFe  ä  la  vMt^»  que  PcMiYragei  n'sroit  Jamals  6t6  eaflouDouaiqu^  äkk  |k>0« 
bonne»  ainsi  que  Bossuet  le  däclara  haulement  en  1089,  ä  la  fin  dA  aea  avern 


V£apo$üion,  munie  des  approbalious  des  affchev^uea  de  Beins  ^  de 
Twn,  des  ^vftques  de  (äälons,  dHIz^s»  de  Meaux;  de  GrenoMe,  de  Xutts, 
d^Aoxerre,  de  Tarbes ,  de  B^ziers  el  d^Autun,  panit  en  1671,  el  fiti  re^^  dci 
calholiques  avec  les  plus  grands  applaudissements.  On  n'y  vit  point  Fapprote* 
lioa  de  M .  de  Harlay,  archevöque  de  Paria,  qiioiqu'il  eüt  ^  priö  de  l^p- 
pTMirer.  On  ne  seit  paa  quelles  fureot  aes  raiaoDS ;  oaais  ce  que  Toa  saü ,  o^csl 
4u^  n^aimoit  pas  Bossuet,  avec  qui  il  n'avoi^  aucuoe  reaaemMance,  ai  da 
e6t6  des  aacBurs,  ni  du  cötö  de  la  science. 

D^  qoe  le  livre  fui  hnprimö  &. Paris,  le  cardinal  de  Bouillea  Penveya  aa 
piaux  et  savaut  cardinal  Bona,  qui  lui  ^rivil,  le  19  jaavier  1679  $  qu'ü  «vo^ 
la  PJ^xporitta»  avec  une  atleotloa  sio^uli&re;  qu^U  n^  avoit  trouv^  que  la 
natiöra  de  Ir^grandes  looanges ;  qu^il  avoü  senli  ea  la  lisant  uoe  aatäafeoüou 
qam  ne  sauroit  exprimer.  Le  cardbial  Sigismond  Chigl ,  ä  €pä  Fabbö  de  Daogea« 
Favoit  eoToy^,  lui  6crivit,  le  6  avril  1673,  que  le  oardinal  de  Brancaa  estimok 
fort  ce  livre ;  quü  ne  doutoU  pas  que  M.  de  Clondom  ne  re^  k  Bome  la  mteia 
appvobatioa  qöi  lui  a  616  accordöe  partout  aiUeurs,  et  qui  est  si  l^ltiaaemant 
dae  k  soa  savoir  et  4  son  travail ;  et  que  M.  de  Condom  ne  pouvoit  6tre  If op 
hm^.  Le  p^e  Hyacinthe  Libelli,  pour  lors  maltre  du  saord  palais,  depuia  ar« 
chevdque  d'Avigaon,  ^crivit  au  cardinal  Sigismond  dugt  qu^il  avoU  ^  ai 
eontent  du  Ihre,  que  quaad  IVuiteur  voudroit  que  son  ouvrage  füt  imprim/6  k 
Roma,  il  donnerest  toutes  les  permisaions  n^eessaires.  Le  p^re  Baimond  Ca^ 
piaoo^,  qui  succ6da  4  Libelli  dans  la  place  de  maltre  du  aacr^  palais,  penaoit 
de  Bdme.  II  toivit  k  Bossuet,  le  äD^  juin  1676,  qu'il  regardoit  VEwponiim 
eomme  u»  docie  et  eioeUenl  ouvrage. 

Sntn  le  livre  ayaQt  ^te  pr^ent^  w  pape  Innooent  XI,  le  saint  P^re  ftl  dcrif  e 
i  F^^que  de  Condom,  parPabb^  de  Saint*rLuo,  qu'il  en  ^toit  satlsfftit;  et  11 
le  f^Mtt  plusiettra  fbis  au  duc  d'Bstvöes,  ambasaadeur  de  Fmaea  k  Romob 
Bossuet  en  Ü  ses  remerciments  au  pape  par  une  lettre  du  23  novembre  14^, 
dant  il  re^ut  r^ponse  par  ua  bref  du  4  janvier  1679,  dans  lequel  lonocent  XI 
dMare  quHl  juge  Fouvrage  digne  d^dlrelouö  et  approavd,  tai  et  estimö  de 
tottt  le  monde* 

•  Cest  ce  qui  donna  Ueu  k  une  nouveUe  ^dilioa  de  VEap^itüm,  augmenlöe' 
d*un  a^verüsaement,  oh  Fauteur,  s^^puyant  de  taut  d^apprdbatiooa,  etap^ 
gJakiMonl  du  bref  du  pape,  fenae  Ja  boocbe  k  toua  les  sophismes  dce  minisarea 
pffoleataala,  qui  raecuaoient  de  fidsMi^  ia  dodrln^  ds  [%gtise.  Cette  ^dilkm 

i  Toai;xi,pag.4SS.  ^ 
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est  de  PaDote  1676.  Oatre  reTerUsaemeiit ,  eUe  conlieot  le  bref  do  pm>e  el 
approbations  de  Rome.  L'auteiir  ayant  fiiit  präsenter  cette  nouveUe  Edition  aa 
pape,  en  re^t  un  aecond  bref  du  42  juillet  1670,  dans  lequel  Innocent  XI, 
iqprte  aToir  remerciö  Besauet ,  coollnne  les  grandes  louanges  qu'il  aToit  d^i 
dennöes  i  eet  ouTiage.  Trois  ans  apr^,  eni683,  lederg^  de  France  assem» 
Mö  approuva  V£xpo9iiUm,  comnie  confonne  k  la  foi  catholique,  apostolique 
etromaiDe. 

S*il6toit  besoin  de  nouTeOes  preuves  pour  fiiüre  voir  que  les  catholiqaes, 
dans  cet  ouvrage,  reconnoissoieiit  la  doclrine  de  leur  EgUse,  on  pourroit 
aU^er  le  grand  nombre  de  traductions  qui  eo  ont  ^16  Mies  eo  loutes  sortet 
delangues. 

La  Premixe  version  fiit  edle  de  Fabb^  de  Montagu»  en  an^ois»  qui 
fut  publik  ä  Paris  des  Tan  i672.  En  4675 ,  le  pöre  Porter,  cdd)re  dans 
Pordre  de  saint  Francis ,  et  sup^rieur  da  couvent  de  Saint-Isidore  a  Rome  9 
fit  imprimer  dans  cette  Tille  sa  version  irlandoise,  k  rimprimerie  de  la  Pro- 
pagande. 

Dte  Tan  4675,  Ferdinand,  6v^e  et  prince  de  Paderborn,  alors  coa4iu- 
tenr,  et  depuis  dv^e  de  Munster,  toint  k  Bossuet  qu'il  Cusoit  travailler  k 
iine  traduction  latine  de  VExpatitUm,  pour  rAUemagne ,  oü  il  jugeoit  oet 
ouYrage  näcessaire.  La  guerre  inlerrompii  ce  traTail.  L'abbd  de  Fleury,  si 
cdöbre  par  son  HUiaire  eeelffiUutique,  le  traduisit  en  latin.  Yoici  ce  qu'il  en 
toiTit,  le  6  Janvier  1746,  k  Tauteur  de  la  Bibliothi^ue  de  Bourgogne^ :  c  Ha 
3  traduction  fut  imprim^  k  Bruxelles  par  les  soins  de  M.  de  Gastorie ,  vicaire 
»  apostolique,  qui  vouloit  faire  traduire  cet  ouvrage  pour  ses  diocdsains  de 
>  Hollande;  mais  Bossuet  jugea  plus  k  propos  de  faire  imprimer  la  traductioa 
9  que  j'en  avois  d^  fiiite  de  mon  propre  mouvement,  et  qu'il  revit  trös-exac- 
9  tement  lui-mdme;  en  sorte  qu'elle  peut  passer  pour  son  ouvrage. » 

Ce  fut  Tan  1678  qu'elle  parut.  M.  r^veque  de  Gastorie ,  afin  de  r^ndre  ce 
livre  plus  aisdment  en  Flandre  et  dans  les  dglises  de  Hollande  soumises  k  sa 
juridiction,  fit  imprimer  k  Anvers,  dans  la  möme  ann^,  une  version  fla- 
mande ,  avec  Tapprobation  des  thdologiens  et  de  Tordinaire. 

Environ  ce  mftme  temps,  la  traduction  italienne  fiit  achev^e,  et  fut  trouvte 
tris-fldele  et  tr^s-d^gante.  Elle  öloit  de  Vshb^  Näzari ,  connu  avantageuse- 
ment  par  son  Journal  des  Savanis.  Le  cardinal  d'Estrdes,  non-seulement 
Pavoit  £sdt  examiner ,  mais  il  en  avoit  revu  lui-mdme  les  principaux  endroits« 
M.  MichelrAnge  Ricci,  secrötaire  de  la  sacrde  congr^ation  des  Indulgences , 
Papprouva  le  5«oüt  1678.  EUe  fut  aussi  approuvde  par  le  p^e  Laurent  Bran- 
cati  de  Laurea ,  consulteur  du  saint  oifice ,  bibtiothdcaire  de  la  biblioth^e 
Vaticane ,  et  par  Pabbd  Etienne  Gradi ,  consulteur  et  pr^et  de  la  mdme  biblio- 
tb^e.  Le  traducteur  la  dddia  aux  cardinaux  de  la  congrdgation  de  la  Pro» 
pagande ,  par  Pordre  desquds  eile  parut  dans  la  mdme  ann^  1678,  de  l'im- 
primerie  de  cette  congr^tion,  avec  les  approbaüons  des  plus  cddnres- 
tb^logiens  de  Rome,  et  la  permission  du  mattre  du  sacre  palais. 

Enfln  P^öque  et  prince  de  Strasbourg,  Francis  Egon  de  Furstemberg » 
frte  du  cardinal,  fit  traduire  ce  livre  en  allemand;  et  cette  version,  imprim^ 
dans  son  diocöse,  j  fiit  publik  en  1680.  Bans  ce  mftme  temps,  .la  versioa 
latine  de  Pavertissement,  qui  est  prösentement  k  la  töte  de  VSxfOSÜUm,  fut 
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aehevde  par  Pabbd  Fleury ;  el  Q  piirut  4  Anvers,  eo  1680,  une  nouTelle 
Mtion  da  livre  en  latin,  avec  cette  fradneiion  de  ravertiBsemeiit. 

VExpoiUiim  de  la  docMne  de  VFglUe  inqniaoil  d'aatant  plus  les  nii«- 
nistres  protestants,  qa'outre  qu'eDe  les  convainquoit  d'aToir  calonftiieiiaenieiit 
attribu^  ä  llBglise  romaine  des  sentiments  qu*eUe  oondiuanoit,  eile  op6roit 
beaucoup  de  conrersions.  Bossuet  tömoigne  *  qn'im  nombreprodigieux  ä^h^ 
T^ques,  d4tromp6s  par  Tapprobation  du  pape,  sont  reTenus  ä  l^lIlii6y  el 
conünuent  chaque  jour  ä  y  revenir.  L*abb6  Lenket  *  assore  qiie  M.  Basnage , 
dans  une  conversatioa  qu*U  eut  a^ec  lui  en  4707 ,  ^oit  conrenu  de  bonne  foi 
que  de  tous  les  controversistes  catholiques,  Bossuet  6toit  pour  sa  coaununion  le 
plus  k  redouter ;  et  que  le  seul  livre  de  VExpoeiHan  tijoii  fidl  phis  de  fort  anx 
pr6dicateur8  protestants  que  tous  les  autres  livres  de  controverse,  parce  que 
oe  petit  liyre  ftiisoit  voir  dair  dans  nos  disputes  avec  les  pretendus  rtfonn^. 

n  parut  de  leur  part  un  grand  nombre  de  röftitations  du  llTre  de  Bossuet» 
Les  principaux  auteurs  protestants  qui  ^criTirent  contre  lui  fttfent  Brueys  qui 
depuis  se  conTertit,  Bastide,  Noguier,  Valentin  Albert,  Daniel  Scullel, 
Jurieu ,  Basnage,  et  un  anonyme  dont  parle  Bayle  dans  ^es  Nowwlles  de  la 
f^fuhlique  des  letiree  *,  Ce  demier  avoit  partage  son  ouvrage  en  trois  r^ 
üezions  g^nörales.  La  premijre ,  pour  montrer  qu*encore  que  Pon  accordit 
k  Bossuet  qu*il  a  expos^  fidtiement  la  doctilne  de  son  EgUse,  toutes  les  eon- 
troTerses  ne  laissent  pas  de  subsister,  et  que  ces  controTorses  sont  des 
cauaes  Intimes  de  Separation.  La  seconde,  pour  montrer  qu'il  n*a  pas 
exposä  fld^ement  la  doctrine  de  son  Eglise.  La  troisitoie  r  qu*ll  a  poa6  un 
grand  nombre  de  principes  qui  ötablissibt  ÖYidemment  la  rdigion  prolea*- 
lante ,  et  qui  dötruisent  la  sienne. 

Bossuet  avoit  sou^ent  pris  la  plume  pour  repondre  ä  toutes  les  olijectiona 
qa*on  avoit  Ikites  contre  son  lirre ;  mais  11  ne  reste  rien  de  ces  r^pons^  que 
des  fragments  sur  diverseiß  mati^es  de  controverse.  Ces  firagments  ont  6I/& 
recueOlis  dans  ses  oeuvres.  Toutefois  il  est  remarquable  que  Bayle  prötend 
Idre  Toir  *  que  Papprobation  du  pape  ne  proure  pas  que  le  livre  de  Bossuet 
contienne  exactement  la  doctrine  de  TEglise  romaine;  et  pour  fiiire  valoir 
ce  paradoxe,  fl  emploie  des  sophismes  indignes  d^m  philosophe.  Dans  une 
lettre  k  M.  MInutoli  du  34  mars  4680 *,  11  ne  craint  pas  de  dire,  en  parlant 
de  la  r^ponse  de  M.  Bastide  : « Surlout  je  troure  bon  Tendroit  oü  11  d^truit  le 
>  poids  et  rautoritö  du  bref  du  pape ,  et  des  autres  apprebations  que  M.  de 
'  >  Condom  a  obtenues ,  et  dont  il  ÜEdt  tant  de  cancan  *•  § 

M.  de  Beauval,  dans  son  HUtoire  des  wiemges  des  SavanU,  et  le  ministre 
Basnage,  son  fr^e,  dans  son  HUtoire  dee  EglUes  f^farmiee'' ,  ont  encore 
insislö  sur  ces  yalnes  accusations  de  palliations  et  d^adoucissements,  si 
Mdemment  d^truites  par  cette  multitude  d*approbations  qui  n'ont  jamais  et6 
contredites  par  aucun  docteur,  comme  s*ils  ^toientplus  au  lait  de  la  doctrine 
de  l'EgUse  que  l'Eglise  mtoie. 

1  Diueruaton  priUminaire  de  la  France  orthodoxe  ( i  la  tdte  de  la  Difeme  des  quatre 
arUeUM  du  iiergi  de  \Wi },  n.  M,  i»ig.  iis. 
t  Mimolree  94rUifH$ ,  tom.  I ,  pag.  IM ,  note  0. 
«  Amite  issft,  feplembre,  n.  7 ,  Catalogne  des  lifrei.     « 
4  Levtrt  XXX :  Critique  giiiirale  de  VHUioijre  tfu  calvifdsme^  n*  xz. 
•  LeUre  XXXFI,  Umd.  IV,  pag.  MO. 
e  Amte  1495 ,  fMg.  SOS. 
^BIH.,  tom.  I, pag.  s,  et  tom.  V,  pag.  43S. 
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Le  miniitre  füHea«  üb  des^hänunes  l^fe  plus  ikwloux»  et  le  f/im  graai 
visionnair&öe sonsidele,  s^  prit  d^mie  flotre  üa^n  po«r  attAquer  VExponikm 
tfo<2«  ftrii  II  Mä  sfwaeet,  ^dms  sa  /'o^iltjife  liii  ükrgS,  que  r^C^d^povvliott 
Mit  eapaMe  de  grossir  le  ptni  des  döistes  et  des  eooiDienSy  dont  il  supposolt 
qoeta  France  <^»it.i^eiiie;  et  le  fendement  d'ime  tolle  preteatlOfi  ^teit  qu^ 
ee  llvre  rttlhoit  rii^ifllibilM  de  l^JSgliae ,  et  qu'eii  ne  peuvoit  le  lire  qa*4m 
üe  redontiüt  que  l*Egli8e  a.enr^  «n  beeaeoilp  d'artieles,  qu^^le  a  obüg^  d& 
i^Oiresoaspdne  dteathteies« 

BDBSui^t  ne  dMaifiia  point  ^  f^ndre  ä  eet  extravagant,  qm  dep^ 
i^^iigea  en  ppoph^,  et  ne  cndgnit  pas  d'aaiioiioer  A  rimWers '  qpe  la 
ruin^  du  papisine  cioiimeiiGeroit  yet&  Fan  i$90 ,  qn'efle  seroit  acbev^  enwoa 
raniTtO  01I1745,  et  qne  le  rotraeme  de  France  seroit  le  premier  de  ceuc 
qni  ae^neroiciit  le  jcnlg  da  pape.  II  vdcnt  ateeis  poiir  atoir  la  ceiifu$ioa  dß 
voit*  qira  ü'dloit  qn'on  nstotinairei 

L'Maaalion  de  M.  le  Dorapfain  n*i6tdit  pas  enoore  aehe? 6e,  lorsqu'il  se  passn 
une  adion  d*mi  tf^f^jtsaaA  Mal  eatre  U •  P^Töque  de  Condom  et  le  fomeux 
lniiltett>e  QUittde.  ües  deux  lioitimes  i6ttiient,  chaeun  dans  leiir  eeamuiiipn^ 
las  plus  inatrulta  et  les  phis  jgloqoents.  fis  conför^ent  enseedble ,  k  l'occamii 
lin  dMr  (ttt^avoit  une  peraoone  de  grande  oondition  de  saTOir  ü  lardiigicm 
i^onndne  devoitMre  pr^ftrte  k  Id  Ttformiß  de  €altin. 

CMÜ  ttadenoifidle  de  Duras,  aoenr  des  marfebaux  de  Ourns  et  d& 
%icn*gto,  qiü, hievte  par  lea  protestants,  avoit  eu  qudipies dcmles  sinr la  v^ritö 
de  sa  i*ellgien.  Elle  en  paila  i  IL  Clinide ,  qüi  ae  fit  üort  d^^daircir  sea  diffi» 
-eti^ds»  ta^Boe  en  pfiSsenee  de  M^de  Condom.  Madtemoiselle  de  Buras  fit 
demander  ä  Bossuet  sHl  Youdroit  bien  con£§rer  atec  II.  dundedefvant  eilet 
9  y  censenilt ,  et  se  rendit  k  Paris  ebez  eUe  le  demler  de  fä^rier  4678.  Elle 
Itil  dk  qn*e1le  aoubaitoit  qne  la  dispute  se  fH  sur  la  quesUon  de  r£g}ise.  Ob 
^l^dDTiitt  que  eeseroit  pour  le  leademain ,  i  trois  liaares. 

En^lxms^efiee,  Bosaoet  afla  cbäE  mademoisene  de  Duras  k  Fhetire  mer- 
qu^ :  il  f  tTfmvtk  K.  CkNide.  La  eonigreooeebmmeD^  par  des  poKteases  rdeh 
ffroqu^s.  i!  y  bvoit  peu  demonde,  et  tous  cenxqui  compesoient  la  o^npagBie 
^teient  dek  rcSig^  prätendue  rtfemöe,  4  Pexoeption  de  la  mar^chale  dß 
lorges.  m.  de  Condom,  entra  en  mati^re.  II  prötäddit  <|ne  i'infeillibilit6  de 
PEl^ise  6toit  un  dögme  si  ndoeasalre,  qne  ofeux  qüi  la  nioient  en  sptodflUi^ 
ne  pomoient  i$*einpeeher  de  l'^tabEr  dansla  pratique^  s^Üs  Touloi«it  eonaer* 
Ter  qoelque  ordre  pamtii  eox.  II  iious  a  asaurd  qn^  avoit  elkü^lL  Glande  d  V 
votier  qne  chaque  parifeidier  develt  eroJre  qn*il  enteddoit  mieux  rficri- 
ture  aainte  qüe  ne  Tentendoient  les  coaciles  universds,  et  le  iiesteile  PEgJise. 
'M.  de  €6^ndoin  n^a  poiiA  diasimulö  quil  amii  eu  «OUre  ä  un  bonune  qui  ^coit* 
Mi  patienment ,  qui  parMt  ai«c  netlet§  et  aveeibrce,  et  qui  porloit  les  difll- 
«nltdlr  mix  denH^es  pfMsions ;  qui  d^ltodit  sa  oanse  avec  toule  rhabUelö  poa- 
sible,  et  si  subtilement,  que  M.  de  Condom  craigirit  ponrceuxqni ^eOutoieüC. 
Ja  conförence  dura  cinq  beures.  La  victoire  füt  pour  le  parti  catbolique.  M.  de 
Condom  vit  le  lendemain  mademoiselle  de  Duras,  qulavoua  qii^elle^oitrest^ 
convaincue  de  la  n^essit6  de  s^en  npporter  i  fauterit^  de  l^glise;  et  en 
cons^quence  eHe  fit  son  abjuration  le  22  mars  dela  m^me  ann^  4670,  dans 
IMglise  des  P^es  de  laDoclrine  cbr^tienne,  entrelesmains  de  M.  de  Condom. 

MMec. 
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ü  ae  crut  Obligo  de  la  dcttOMr  qo  yoblie  ttm  qfttürtfroit  N^^6e  folHMiHtife 

q««  «•  de  CondMK  «voic  etyiw^lii  tdrlt6  dan«  son  4fcMi  fl  d^elffihaltWtettieift 
gue  ei  M.  OAade  iü9it  qpi*M  eOfi  snroiu^  «e  ipie  Botooet  sotttiekrt  qtfB  ii  «V6«6; 
S  iffMipgmk  de  -toi<lidi«e  fidrole  ndnieeveii  d«M  «me^ditre  eenß^^^vee. 

«.CMwAe/de  tfoii  «M,  ^B»  une  feMion  ftirt  dMBtf «lite  de  edte  d^ 
^«Müft^  «fr  ftiiiiMHece  ftfftiti  äM4ef  oir  fiBflpe^^  tOkfMäM ,  dttis  l^s^etcaHtef 
fl  rei^ve  ce  que  M.  Omde  it^ft  4U  de  (UMi  ez«ew 

M.  AmaMid  M&oh  une  frattde  eeüatte  de  cet  öuti%ge  de  fteaiNcMt  *.  c  Ce 
»  Ihm,  diiHl,  est  {WHBBdMiiiieDl  bee«,  et  peot  eiäi^MieflAeiil  eonlrilMier  ä  la  <i6i^ 
-»  veniMt  d6B  hvguenoU. »  Beyle  luiHüMe  e  eveud  *  qil^  ^dfoit  t  ceriaifi  qiliB 
»  BoaMMl  weit  aoMedaoMe  efiHire  ^  t]^ie4lsari]e  bofDone,  et  qee  iM^nfi^rd  ^ 
h  MoOeMr*  bM  «Mne  ^  les  «iKxmsteiiGe&  <|äi  Foiyt  ftdt  natire  «tfrötti  ^f6 
» latm  ett  oiAb.  »  Ce  ii^eeipe»qtf*a  nf^siiAl^  auesi  Fotmege  de  V.  CÜiattde, 
aa  ai^et  duqael  U  nous  apiNrend  une  anecdole  qui ,  sdon  tmrtee  les  appsh 
MNM,  ti'-tfst  qu^ime  <edloüMde  Ittveiitite  peEr  ta  ttiaügMI«.  c  Le  bndt  tiemility 
>  dR^l'^y  queleefSiMdfieBelleepr^ts  de  leer  fbelioii,  <]^ii%bmyleiit  pofaA 
«Beaflndty  m^^tak  hk  en  eerfe  aottt  mtSxt  qvte  S.  die  la  neyitiepenidi  1^ 
»  V.  CtMfle  de  i^iMer  «I  voidi^rettee.  > 

te  leinpe  «pie  demaiidoieiit  i  Beesuet  le»  toiiiietis  de  sa  pleee  Arvpt^  dio 
li.  l^lMiqffato,  eiaee  ttraTai»L  j[io«f  l'EgBlie,  ne  räeipedfa^imit  podnrf  de^ 
finiier^ide<0eei^  qui  Md^it  &  ee  däaeser,  er  dansJaqveHe  cependaütoti 
-m  pfJwtoH  jattais  de  tue  lii  müde  de  brn^ori ,  bi  fei  IftlMbife. 

llif^MlilH  ätiftc  pMiaofa  ecel6siaaäqiiee  d^m  rare^inörite  *,  que  8ttift(>ii^ 
ülleii  et  sa  il6cUrbie  «reieiit  eiig*g<^  ä  le  rechercber.  On  coAipte  paMi 
t&&j^^'l*äklM  de  LalBroue,  Tofefe^iflSdn,  eäl^bre  pfdcKdateitfr,  depuis  6r^qvt^ 
de  Wrepok  ";  HH.  de  Gordemoy ,  PelUsaon ,  riMi6'ReiMrcidot  et  T$aiM  Vkrtiriff 
ImiBar  de  VSUtifin  ^ecliäia$HfUe,  quf ,  aprte  atorir  tSt^  «voeat ,  tHoit  pitfftr  lors 
'phtoeptMr  des  piibees  de  CkHiti ,  le  devlnt  enstiite  du  eonite  de  Vendtattde'isfy 
ei  Ibl  eain  BeaB^pr^oepteor  des  finfbnts  de  Franee. 

lMSh6  d6  Fiftieleto ,  doat  nous  BxtMoä  oeeasion  de  pisrier  dsns  fä  eoft^, 
«Ndiate  ifitfe  «teste  dam  cette  soclA6,  et  dPifttre  pri^m^  ä  BosMet :  fl  fe 
ibt'par  soll  otidle,  le  ttiatqols  de  f^tiekm,  üAbne  and  da  piP^at.  Ce  Jetinfe 
abb6,  de  Pesprit  le  plus  brillant  et  de  ki  plus  grande  piötö,  acquit  biemdt 
TMftibe«!  IfrcenfianeedeBöMiet ,  qui  v6ettt  penldMtficräearsanii6ee ^ec 
Mdins^Ia  fioe  initae  ]ialM>n.  die  ne  fbt  ifiterf^mpfse  que par tt grande 
A8|»e(ieMrlequf^aMie,  dout  nöus  «nrott^  k  parier^ 

«^es  fdttiddflby  qui  eotuneaic^ettt  en  4dtS,  ä  Satot^-Gennainy  teilte 
MRreikl  pendabt  deute  anniges  conAdeuthres  jusqu^n  i685.  H  n'y  atdt 
pcMilat9^  les  iilpt^^^^a^iSd^  d^lBcesdlvbis,  les  <fimancbes  ni  les  fttes»  i  h 
dtapeUe  da  ebftieau.  €e  Art  pour  eb  tenir  Ilclü  que  Bossuet  proposa  4  ses 

t  NaneUei  ZeUrei  amire  MtOmkowg ,  lettre  III,  a.  Sb  ^ 

3^JMA/a.S. 
4  Utmolre»  mamaeriit. 

9  Von  le  so  f  eptembfo  lYso » If6  de  soixanie^lx-Mpc  aiM.  H  eit  «uteor  d^exeeDenlsf  iaifn^ 
w  MttiAMrirtlet  eid>m  flhreM  «irrte  gt«^ 
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difidplefl  de  eonncrtr  leor  pramenade  aocoutamte  4  P^Cade  de  PEoiliire 
sainte;  et»  oommeon  ^toilalorsdansrATent,  ce  fiit  pur  la  lecture  des  pro» 
ph^es  d^Isaie  que  Ton  commeD^a  oe  grand  trafaü. 

•  Od  se  servil  d*im  exemplaire  de  lagrande  hüAe  de  FiM,q(d  antarCenoift 
ABossuety  et  dont  les  marges  ofliroieiit  r^qiace  necessaire  poor  reoe?«^ 
les  nolM  qoi  devoient  6tre  le  rteiUat  de  ces  utfles  discosstons  :  PaUiö  Flenry 
fütchoisipourlenirlapliuEeyeltraiiacrire,  au  retour  de  Ghaquepromenade^ 
les  noles  et  les  obsenrations  conreoues.  Ces  promeaades  et  ces'lectares  pro- 

iduisirenl,  aprto  plusienrs  annöes ,  les  Gommentaires  de  Bossuet  sur  les  diff6^ 
rentes  parties  de  la  Bible;  on  les  trouvera  dans  ses  oeuvres. 

•  Cdtoil»  dit  Tabb^  Ledieu,  un  spectade  imposant,  de  Toir,  jiis(iu*4  la  flu 
.X  de  sa  Tie»  ce  vieillard,  v^ntoihle  jjlar  aes  ctteveux  blancs ,  et  plus  eiioore 
B  par  taut  de  travaux  et  de  gioire,  se  promeoer,  suin  de  ee  nombreux  cor- 
»  tage  y  dans  les  all^es  de  oe  petit  parc  de  YersaiUes,  et  surtout  dans  edle 
M  que  toute  la  cour  ötoit  conTsnue  d'appeier  l'^Ue  des  Philo$ophe$,  pour 

•  consacrer  en  quelque  sorte  le  souTenir  des  promenades  de  Bossuet  et  de 
.»  aes  disciples.  > 

c  Ces  philosophei  et  ces diseipto  ^toient  F^nelon»  Pabbö  Fleury,  Pelllssoiiy 
Tabbö  Renaudol,  Tabbö  de  La  Broue,  Tabb^  de  Langeron,  Pabb^.  de  Saint- 
Xuc,  Tabbö  de  Longuerue,  Gordemoy,  La  Bruy^re,  et  quelques  autres. 
c  Dans  ces  promenades,  dit  encore  Tabb^  Ledieu,  on  voyoit  Bossuet  rösoudre 
B  les  difflcult^  qu^on  proposoit  sur  TEcriture  sainte,  exi^quer  un  dogme, 
»  Uralter  un  point  dliistoire ,  ou  un/s  question  de  phllosopliie.  Ui*r^noit  tiae 

>  entiöre  libertä;  on  parloit  de  tout  sans  gtoe,  sans  Prätention;  aux  piu9 

>  graves  discussions  sur  la  religion  et  sur  la  Philosophie,  se  mdoient  des 

>  röflexions  sur  les  nouveaux  ouvrages  de  litt^rature  qui  occupoient  le 

>  public ;  et  souvent  Bossuet ,  entrain^  par  son  go&t  pour  tout  ce  qui  ^ok 

>  grand  et  sublime,  röcitoit  avec  une  memoire  imperturbable  les  plus  beaux 

>  morceaux  des  poetes  anciens  et  modernes. 

»  Quelquefois  mtoie  il  laissoit  lire  devant  lui  des  firagments  de  ses  propres 
»  ouvrages;  il  recueilloit  les  obserrations  de  tous  ceux  qui  T^coutoient;  U 

>  profitoit  de  leurs  avis ,  pour  y  faire  tous  les  changements  et  toutes  les  c<Nr- 
m  rections  qu'on  paroissoit  d^sirer.  G'est  ainsi  que  fut  lue  et  corrig^  en  4708, 

>  aux  promenades  de  Bossuet  pendant  son  demier  s^our  ä  Yersailles,  sa 
1  FolUique  saarü,  k  l&queUe  il  mettoit  la  demi^e  main ,  et  qu'il  ^toit  pr6t 
»  äpublier/ 

•  Mais  ces  travaux  ne  sufflsoient  pas  au  zde  du  nouveau  Pore  de  PEgUse; 

>  dans  le  mßme  temps  11  dirigea ,  par  ses  conseils  et  seslumi^res,  un  des  plus 
1  beaux  monuments  que  la  science  ait  deves  a  la  religion.  G^est  ainsi  qu^ileut 

•  la  plus  grande  part  aux  ouvrages  de  Pabb^  de  Fleury ,  et  particuli^rement  ä 
»  ses  deux  premiers  discours  sur  VBistoire  ecclMastique.  L'abb^  de  Fleury 

>  et  lui  avoient  leur  rendez-vous  ordinaire  dans  le  bosquet  des  Fahles  d^£^ 

>  sope,  qui  ^toit  alors  le  seul  des  jardins  de  Versailles  qui  fOlt  ferm^  au  public» 

>  et  dont  on  leur  avoit  donn^  une  def.  L^abb^  Fleury  apportoit  toi^ours  un 
»  toritoire  et  du  papier ,  pour  prendre  note  de  tout  ce  que  lui  disoit  Bossuet 

>  sur  le  travail  qui  Poccupoit.  » 

L^^ducation  de  H.  le  Dauphin  ^tant  achev^e ,  le  roi  crut  devoir  r^com- 
penser  Bossuet,  et  en  m^me  temps  le  rendre  entiörement  ä  PEglise.  LMv6ch6 
de  H eaux  6tant  vacant  par  Ja  mort  de  M«  de  Ligny,  Louis  XIY  nomma  Bossuet, 
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r«ni6M»  povr  fooc^der  k  ce  pr^t.  U  regat  dans  la  suite  des  tempsdiveiv 
aocroissemenU  de  dignit^s,  qu'il  deroit  uniquement  ä  son  m^ite,  et  non  k 
l^intrigae,  qu*U  n'anploya  jamais ,  61  dont  S  m^prisa  tOHJours  les  arüfices.  n 
fei  Bommö  Premier  aumdnier  de  madame  la  Dauphine  en  4603;  la  maison  der 
Ifavarre  le  choint  pour  son  supörieur  en  1085.  Getle  demiöre  place  n'est 
qalioiioralile»  el  ü  öcrivoit  a  W^  de  Luynes,  abbease  de  Jouarre  :  i  La 
9  supdriorit^  de  Navarre  vaut  autant  que  la  provisorerie  de  Sorbonne ,  c^est-i* 
»  ^Bre  rien  du  tont.  B.L^uniTerBitö  le  choisit  pour  son  conservateur  *.  Le  roi 
rhooM«  en  ia07  du  brevet  de  conseiller  d*6tat ;  et  Tann^  suivanley  il  le 
somma  premier  aumdnier  de  M"^  la  ducbesse  de  Boui^ogne. 

Ms  qu'fl  Alt  6yf^qae  de  M eaux ,  ü  se  remit  k  prteher.  H  fit  rerivre  Tan- 
cienne  discipline,  de  joindre  la  pr6dication  du  pasteur  arec  Toffice  pontifical» 
n  le  promit  en  entrant  k  M eaux ,  et  il  le  pratiqua  ezactement  jusqu'i  la  mort» 
]>aDs  les  grandes  solennit^s ,  11  prMioit  les  mysteres  k  son  peuple :  rhabitud# 
qn'fl  avoit  eae  de  pröcher ,  et  son  extreme  abondance ,  finisolent  qu'il  n^avoit 
pas  beK>in  d'one  grande  pröparation.  II  s'enfennoit  quelques  moments  avant 
que  d^entrer  en  chaire.  Ses  sermons  ätoieni  pour  Pordinaire  des  exhorta-* 
tions  llunillöres ,  qui  ^toient  entendues  avec  une  attention  qu^on  ne  peut 
exprimer.  H  sembloit  TOir  un  ptee  tendre  parier  ä  des  enfiints  dociles.  Son 
grand  taleot  dtoit  de  se  proportionner  k  son  audiloire,  et  de  toucber.  U  ^toit 
iSunOier ,  simple ,  naturel ,  öler^  quand  il  le  fiüloit ,  pressant ,  persuasif ,  plein 
d*oDction.  On  ne  sortoit  jamais  de  ses  sermons  qu'instniil,  consolö ,  et  p^6* 
U^.  Cest  ce  que  Ton  n^avance  que  sur  le  t^moignage  de  ceux  qui  Tont  enlendu. 
n  Toulttt  donner  des  preuves  publiques  de  son  extreme  respect  pour  saint 
Augusfin»  en  1688.  H  c^ä>ra  Tofflce  pontiflcal  dans  Töglise  des  cbanoinesses 
de  Ifolre-Dame  de  Heanx  le  jour  de  la  föte  de  ce  saint,  et^Papr^s-diner  il 
pronon^  son  pan^gyrique.  Son  texte  fiit :  Graiid'Dei  $um  id  quod  ium, 
et  graUa  ejus  in  me  vacua  nan  fuU.  (Je  suis  ce  que  je  suis  par  la  grftco 
de  Dien ,  et  la  gräce  n^a  point  6te  oisive  chez  moi. )  Ce  que  la  gräce  a  flaiit 
poor  Saint  Augustin,  et  ce  que  saint  Augustin  a  fait  pour  la  grJice,  ^toienC 
le  partage  de  son  discours.  L'abondance  de  la  mati^e  et  le  züe  de  Forateur 
pour  la  ^ire  de  son  h6ros,  qui  est  celui  de  l^Eglise ,  le  men^ent  si  loin 
qu*en  une  beure  et  demie  de  temps  k  peine  put^ü  achever  son  premier  point* 
n  flnlt  Sans  a^oir  rien  dit  du  second. 

La  profonde  Tentotion  qu*U'  avoit  pour  saint  Bemard  Pengagea,  cett« 
möme  ann^  1688,  k  en  faire  le  pan^gyrique  dans  T^glise  des  bernardines 
du  Ponl-aux-Dames ,  diocöse  de  Heaux. 

Nous  avons  plusieurs  to'its  qu^  a  fiiits  pour  rinstruction  de  son  diocöse» 
n  fit  paroitre ,  le  6  octobre  1686 ,  un  avertissement  aux  cur^s  et  vlcaires,  aus 
peres  et  m^^,  k  tous  les  fidles  du  diocöse  de  Ueaux.  II  exhorte  les  p6res 
et  les  m^es  d'assister  eux-mömes  au  cat^chisme,  afln  de  se  mettre  en  ^tat 
d^instniire  leurs  eniknts.  II  auroit  souhaiie  d^^tablir  dans  son  dioc^se  une 
eoutume  qui  6toit  Stabile  en  plusieurs  autres ,  que  les  hommes  et  les^femmes 
assistassent  avec  les  enfiints.  au  cat^chlsme,  et  fussent  bien  aises  d'y  dtre 
interrog^  et  d^  r^pondre.  II  fit  un  cateobisme  pour  ceux  qui  commencent» 
et  peuvent  6tre  preparäs  k  la  confirmation.  H  y  en  a  un  autre  pour  ceux  qui 
^ient  plus  avanc^s,  et  que  Ton  preparoit  k  la  oommunion :  un  troisi6me  » 

1  BIkiMh.  de  Bourgogne ,  pag.  «2. 
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foHT  l^otenigenc«  des  fttes,  ei  poor  l%wage  de  ceox  qal  AoieHt  eiicoi>$ 
j^tts  instrails. 

M .  Amftuld  ne  ikl  p»tet  iMUffidtettent  ooMent  de  caiteUMid  de  M.  de  MMek« 
B  disoit  ^  qull  y  avolt  une  infinite  de  eboset  (lui  liai  avolent  eactrteeaMit  §1» » 
«oHMie  les  arertissenie&is ,  Tabr^^  de  rttistoire  aalnte;  ttiais  ik  n^stpptomfoh 
pas  la  fttgon  dont  on  avoit  parl^  de  la  n^eesait^  d'aimtr  Dien,  povfr  ^im 
josfifl^  dans  le  tacrenent  de  p^nitence,  B  trouvoit  qu^oa  n^  aveU  pas  eases 
Insist^  aar  la  ndcessitö  de  l^mour  domioant.  €e  n^t  pas  qoe  8ossoet  ei  hii 
ne  pensassetti  de  meme  sur  le  fond  du  dogme.  Gar  M.  de  Meaiix  *  tronva  qua 
les  r^flexions  de  M •  Amaidd  Potent  justes ;  et  M.  Arnaidd  ayant  oui  parier 
d'une  eenfiSreDce  que  Bos^uet  pixwieltoit  toadiant  Pamour  de  Dieu,  d^cideit, 
«ans  Pairoir  vife,  quece  seroit  ane  belle  cboae. 

Bossuet  s^atlacba  des  geDs  de  bleu ,  qa^S  fak»it  veiiip  4  Meaux,  poar  Taidar 
h  bleu  gouTerDOr  son  dioe^se.  Ayant  eu  occasion  de  connottre  le  m§rite  de 
M.  Treuv^y  cel^bre  par  quelques  evTrages  de  pi^6,  ü  ragppela  k  Meaux ,  hil 
denna  la  thMogale,  et  un  canonicat  de  son  ^Kse ,  et  fl  le  choisit  pour  fMh- 
▼ailiar  au  br^naire  de  son  dioodse  '. 

G*^toit  avec  ces  ec^dascjques  ^dalr^  qu'il  faisoit  des  ooirfS^eiioes.  Le 
TraiU  de  VAmwvr  de  Dieu  Ali  eompos^  en  eoiis^cpience  de  ce  qui  aTOtt  6I>^ 
dit  dans  ces  Conferences  ecd^siastiques,  et  e»  ötoit  ooBune  le  "r^sullat.  U 
est  divis6  en  trois  parties.  Dans  la  premiöre ,  U  est  parl6  de  la  vertu  et  de 
l*i^cace  des  sacreinents ,  qui  donnent  la  grftce  de  la  justification  :  on  y  fi^ 
▼olr  que  cette  espece  d'amour ,  qui  justifle  toiQoups  avec  le  sacrement,  D*eai 
pas  n^cessaire  pour  le  recevoir.  Dans  la  seconde  on  Iraile  de  l'anaor  de  Bleu 
commenc^ ,  et  l*on  prouve  qn*il  est  absolanent  n^cessanre  dans  le  saeremeni 
de  p^nitence,  pour  obtentr  la  grftce  de  la  justiAcatlon.  La  troislteie  et  der- 
niöre  partle  est  pour  r^soudre,  par  des  präiclpes  inodntestaMes ,  tos  düBeaM^ 
qu'on  fait  contre  cette  doctrine. 

M.  de  Meaux  fit  des  pri^es  ecclösiastiques  pour  aider  ceux  qui  öioieni 
confl^  ä  ja  sollicitude  pastorale,  k  blen  entendre  le  service  de  la  parofsse 
les  dimanches  et  fötes.  II  tradinsit  aussi^les  Psaumes,  les  Gantiques  et  les 
Hymnes  qui  se  chantent  dans  l*office  de  Teglise.  II  a  laiss^  des  traductions 
en  vers  fran^is  dHin  grand  nombre  de  psaumes  et  de  cantiqnes,  que  IVm 
assure  avoir  6tö  admir^s  par  ceux  qui  se  connolssent  le  mieux  en  po^sie. 
II  a  fait  des  Statuts  et  ordonnances  synoddes,  le  i6  aoüt  1691  et  le  16 
octobre  4698. 

Le  jubil^  du  commencement  de  'ce  sitele  ayant  et^  envoy6  en  France , 
M.  de  Meaux  le  publia  le  16  janvler  - 1702 ,  avec  des  möditations  sur  la 
rigneur  de  PEglise  et  sur  son  indulgence,  aocompagnöes  de  priores,  d^afifec- 
tiona,  et  de  rösolutions.  D  y  joignit  des  Instructions,  oü  il  expliquoit  oe 
qu*il  felloit  faire  pour  gagner  le  jubilö. 

Le  d^»ir  qu^il  avoit  de  ramener  k  PEgltse  tous  ceux  qui  en  ötoient  separ^s, 
Pengagea  k  fSkire  tout  ce  qui  döpendoit  de  Ini  pour  convertir  les  hör^iques 
qui  se  trouvoient  dans  son  dioc^se.  Aussl  y  flt^ü  un  nombre  kifini  de  con- 
Tersions.  L'ann^e  1686  est  celle  oü  il  y  en  ent  le  plus ;  et  Ton  assure  ^  qu*ü 

i  Lettre  DCXLr ,  V^d.  Ki, 

s  Lettre  de  3f.  AmauXd ,  648 ,  pig.  2S5. 

*  Aln^i  de  rBUt,  ecclis,,  tom.  XII ,  pig.  867. 

1  Mist,  de  MeoMx ,  Du  Pleuis,  n.  77. 
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j  CO  ml  pfcH  de  neu  cents  Iw  deojc  dAroien  mote  de  «etit  aimto.  'S  n'eni-» 
plvspai  ianar,  imht  cette  bonne  ceuvre,  qm  des  moppen»  digties  d'elley* 
<teMpd»e  1»  parsMBkMi* 

lldiri^eoit  W^ilBieles  penoittet  dXfi^ieiqtiMm  it  lvo«n»it  de  grande» 
diepofliüoiis  ii  la  |iiM.  €ar  ce*  n^dtotl  pi»  la  graode  naissanca  qol  Fy  ddiew 
BBioit.  fies  lettres  de  pUtö  mhis  appremeiA  q^il  prit  soin  d'iroe  jeu&e  veav^ 
BOBin^  M^  Cwnuaa,  qui,  appte  la  mort  de  sen  nnri,  ^etoü  relMe  den« 
Bne  commona«!^  de  La-i^t^»*t()ua*9o(uarre.  Ca  eominerce  «piiituel  dura 
dqpnls  «096  jua^'en  170f  >  qo^  M.  de  Heaux  le  rendit  iiiolM  Mquenl,  ä 
cause  de  aes  tiflnuMs.  €ets6  dame,  aprte  avc^  ^1$  lengteraps  ^prouvde 
par  Bessaet,  aa  fli  veligieiise  en  aOSSy  dam  )e  nrnnast^re  de  tbrcy.  fl  liü 
^aaisit  i»  6  mars  de  oefte  aieme  aniiiie,  pourtui  i>ecemHiaBder  de  ne  peint 
>  ft#e  da  tori  ä  qr  flia  qu^eai^oH :  <f6lolt  peu  de  temps  aVam  sa  ppofession^ 
qu^eOefll  au  mois  de  mai  suivant;  et  ce  fat  H.  de  MeauK  qiA  y  pr&slta. 

Od  voily  par  ses  lettres  4  oette  dame,  jusga'o^  ü  portoH  la  mod^ralion» 
sne  avoit  tömoignö  beaacoup  de  ool^e  coftlre  im  Irvte  ifä  ies  sentimenia  de 
M.  dsHeaux  n^eteienl  pas  approutiös  :  il  lai  toMt  <fae  son  ^i^  conlre .ce 
Inre  aiMCoil  peAat  I^iltee;  qee  dans  tes  cbeses  iu^fKrentes  3  Mloit  laisser 
la  lBMit6  i^  taut  le  mende,  et  que  ^en  effenser  4  Texc^,  cMtoit  fbailesse. 

Udos  apprenons  par  las  lettves  de  spirttiHdiKft  de  Besseet ,  qM  entroR 
dans  Ies  ptas  petita  d^üäls  de  to  diveotien,  par  le  d^ir  qu^l  aroil  iMever 
a  la  perfecttsB  tes  persooiies  qai  ötoiem  sous  sa  condaite.  €ß  y  Toit  aussl 
tpn  avoit  peo  d^estime  ponrles  lettres  de  HL  l^bb^  de  SaiRt-Cyran :  «  EQes 
>  aont,  dfsaf|-*il,  dHine  spiritaam^  s6elie  et  alambiqu^;  je  ne  tes  diifends 
•  pw,  analB  je  ne  Ies  ai  jaiiHni  cons^l^es  ai  penfifses.  » 

n  dt  ptasieam  oovra^s  paar  Ies  reMgieuses  de  soo  ^oe^.  C^^cHt  sur  la 
wawihw  da  fidre  oralson  fat  compos6  paar  Ies  religiduses  de  la  Yl^ation  de 
Saintetfaviedelfeaiix :  ony  trouve  en  alMr^l*exereicedeIa  Traie  spiriiadlt^. 

Badaessa  le  6  Jutttet  fSeS^  4  ces  mtoes  relijgieuses,  nne  lettre,  en  leur 
anaoyaol  Ies  MiMioitUm»  $ur  P^Baangile,  Blies  fie  furent  commcmiqu^es  au 
pidittc  qo^aprös  ta  mort  de  Bossuet,  par  B.  IMveque  de  Troyes^  soii  ifenreu^ 
qoi  lea  ilt  inipriiiier  en  i781.  B  y  avoit  nn  an  qil^eltes  parolssoient ,  lorsqu'un 
ccdMaatique  du  diecöse  de  QaiBaper,  nomm^  Mchel  Fichant,  eut  rinsolence 
de  fidre  iMörer ,  dans  le  Journal  de  Tr^anx,  une  lettre  dani»  laquelle  fl 
i*«flbr9ott  de  prouver  que  cet  ouvrage  n^^toit  pas  de  M.  de  tteaux,  que  le 
style  en  ^Soit  dUE^rent^  et  qu'il  y  aveit  des  h^rösies.  B.  r^^que  de  Troyea 
riMa  ces  aceusations  en  i734,  par  unejpstruction  paslorale,  dans  laquelle 
il  proisfa  que  ces  Bi^ftations  ^toient  de  B.  de  Meaux ,  par  la  lettre  que  ce 
pallat  aroü  tante  amc  relijgieuses  de  la  Visitation,  en  Ies  leur  envoyant : 
lettre  qoi  aobslsteencore ,  ^crite  de  la  main  de  Bossuet.  H.  de  Troyes  assura 
qme  IniHndme  pess^doit  ces  MSäitätidm  ^tites  de  la  main  de  son  oivele, 
qu^  lesavoit  exactement  rdues  a^ec  lui  quelques  mois  avant  sa  mort,  et 
qiifQ  hii  avoit  recovimand^  de  Ies  faire  imprimer. 

Jbaa  BH^atioM  d  DUu,  sur  tous  Ies  myst^es  de  la  rdigion  chrötienne, 
aost  an  oonage  dans  le  godt  des  MMitatiam.  Ge  sont  des  r^flexions  sur  la 
solte  de  la  reigion.  Ellca  sont  divls^es  par  semaines,  et  Ies  semaines  en 
Mfirestea  r^flexiens.  On  cemmenee  par  Bleu,  fai  ortetion,  le  p^ch6.  Ott 
Tieot  ensuite  k  la  loi,.au  Messie.  Cai  oansaaa  n^ast  pas  achefö :  il  flinl^  la 
prMicatioii  de  J^ua-Christ. 


XliY  YIE  DB  BOSSÜET. 

ün  ecd^saüBtique,  poussö  sans  doute  par  des  geu  qai  ne  tiMutoiait  pa$; 
eomme  M.  de  Meaux,  pr^tendit  prouter,  Pan  iTSH,  queces  rdflezions  n'^toient 
pointde  ce  pr^lat.  M.  Pöyftque  de  Tröyes  le  fit  aAsigoer  au  parlement  de 
Paris,  ei  demanda  permissioQ  de  döposer  au  greffa  Foriginal  de  ce  litre;  sur 
quoi  fl  intervlnt  arrftt,  dcmn^  le  7  septembre  4785,  qui  or^onnoit  que  ceux 
qiii  avoient  niö  que  cet  ouvrage  lüt  de  H.  de  Meaux  se  rötracteroient.  Les 
parties  assigu^es  companurent,  d^savou^nt  ce  qui  avoii  ^t^  avaiic6  de  leur 
part,  et  demand^rent  un  acte  de  leur  d^saveu ,  qui  leur  fiit  aocord^. 

M.  de  Meaux  ötoit  aussi  en  grande  relaüon  de  spiritualitö  avec  M**  de 
LuyneSy  alors  religieuse  de  Pabbaye  de  Jouafre,  et  depuis  prienre  du  mo- 
nastere  de  Torcy.  Ce  ftit  pour  die  qu'il  composa  le  discours  sur  la  yie  cachte. 
Gette  dame  ayant  perdu  un  proche  parent  pour  qui  eile  avoit  beaucoup  d^af- 
fection ,  M.  de  M^hix  crut  derolr  la  consoler  par  la  lettre  smyante ,  qn^ä  lui 
toivit  de  Germigny,  le  i5  octobre  1680. 

f  La  mort,  toutes  les  f<^  qu'elle  nous  punit,  nous  doit  fait  ressouirenir 

•  de  Pancieane  malödiction  de  notre  natura ,  et  du  juste  supplioe  de  notre 

•  p^h^.  Mais  panni  les  chr^ens,  et  aprte  que  J^su»-Ghnst  Pa  d^sann^, 

•  eile  doit  nous  faire  ressouvenir  de  sa  victoire  et  du  royaume  ^temel,  oü 
>  nous  passons  en  sortant  de  cette  vie-ci.  Ainsi,  dans  la  parte  de  nos  pro* 
»  ches,  la  douleur  doit  6tre  mftlte  avec  la  consolation.  Ne  tous  aflOigez  pas, 
9  disoit  Saint  Paul,  ä  la  maniire  des  Gentils,  qui  n^ont  point  d'espörance. 
ft  H  ne  d^fend  pas  de  s^affliger ,  mais  U  ne  veut  pas  que  oe  seit  conune  les 

•  Gentils.  La  mort ,  parmi  eux ,  fiiit  une  6lernelle  et  irrtoödiable  Separation : 
»  parmi  nous,  ce  n'est  qu'un  voyage;  et  nous  devons  nous  s^parer  comme 

•  des  gens  qui  doivent  bientdt  se  r^oindre.  Fundant  ergo  Chriitiam  eomo' 
»  laMles  laehrymas,  quas  citd  repritnU  fidei  gaudium.  Ges  larmes,  en 
»  attendant,  fönt  un  bon  effet :  elles  imitent  J^sus,  qui  pleura  en  la  personne 
i  de  Lazare,  la  mort  de  tous  les  hommes.  Elles  nous  fönt  sentir  nos  misäres; 
9  elles  expient  nos  pech^;  elles  nous  fönt  d^irer  cette  patrie  oh.  toute 
i  douleur  est  eteinte  et  toute  lärme  essuyee.  Gonsolez-vous ,  et  croyez  que 
1  Je  prends  part  ä  votre  douleur,  et  que  je  m*unis  de  bon  coeur  ä  vos  pri^es.  • 

Nous  ayons  tu  que  Bossuet  avoit  tenu  des  Conferences  dans  lesquelles  on 
üaisoit  une  etude  s^rieuse  sur  PEcriture  sainte.  II  revit  ce  qui  y  avoit  ete  dit 
sur  les  Psaumes,  et  il  en  fit  un  ouvrage  qu'il  dödia  au  dergö  de  Meaux, 
par  une  lettre  datöe  de  cette  Tille  le  8  juin  1694.  II  ne  dissimule  pas  qu'ii 
a  ete  aide  par  des  gens  habiles  en  hebreu,  en  grec  et  en  latin.  On  trouTO, 
i  la  tete  de  ce  commentaire,  ui^preface  ou  dissertation,  dans  laqueüe 
lout  ce  qui  regarde  les  Psaumes  en  generai  est  traite  avec  beaucoup  de 
methode.  Gelte  prefoce  fiit  si  estimee,  queM"*  la  Dauf^ne,  pour  lors  du- 
chesse  de  Bourgogne ,  souhaila  qu^on  la  mit  en  fran^ois.  £n  consequence 
M.  PjEd>be  Boutard  *  et  M.  de  La  Nauee  la  tradoisirent;  mais  leur  ouvrage  n*a 
Jamals  paru. 

Apres  cette  prefac^,  U  y  a  une  refutation  de  Grotius,  qui  est  accuse  d'a* 
Toir  affoibli  plusieurs  preuves  en  faveur  de  jesus-Ghrist ,  tirees  des  prophe- 
lies.  M.  Arnauld  estimoit  ce  commentaire  sur  les  Psaumes  :  il  en  parle  dans 
aes  lettres  en  ces  termes*  :  c  N*a-t-on  point  euToye  k  Rome  le  livre  des 
»  Psaume$,  aToc  des  notes  de  M.  de  Meaux?  II  me  platt  bien.  U  s^est  serri 

1  autolre  de  PJcadimie  det  BtUU'>MVFU»  tom.  TIL  pag.  4ts. 
t  Lettre  CCCCIXXIX,  pag.  iM. 
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»  dVine  pUnate  Adresse  pour  exi^iqiier  l^^breu,  et  non  la  Yulgate ,  qoi 
1  n^  pf^i  de  seos  en  ^vera  endroits.  Cest  qu'il  a  fiiit  imprimer  la  versioii 

>  de  samt  J^rAme  k  e6\A  de  la  Yulgate;  et  c'est  presque  toi^oors  ft  oelle  de 
1  Saint  Medme  qne  se  rapportent  les  notes.  Je  ne  sais»  i4oute-*tr41 ,  alls  s*ao* 
»  ooBunoderwit  de  cela  4  Rome,  mais  üs  n'en  oseront  rlen  dire.  »  M.  Ar* 
nauld  en  parie  encore  ailleura.  c  Je  suis,  dit-fl  S  tr^s-aatisfait  de  PouTrage  sof 
•  les  Psaumes.  La  pr^ce  en  est  admirabley  et  surtout  le  dernier  ehapitre*. 

>  Mais  ee  qui  m*en  a  plu  datantage»  est  le  moyen  qull  a  trourö  d'expKqaer 

>  les  psaumes  seien  rHäbreu,  sans  dire  qu^il  le  fiiisoit.  H  s'est  mis  par  14 
1  fort  au  large;  car  il  ne  s'est  plus  oblig6  de  donner  des  sens  ä  pludeurs  en- 

>  dralls  de  la  Volgate ,  4  qui  il  n^est  pas  ais^  d*en  donner  de  raisonnable.  » 
Parmi  les  deroirs  de  l'öpiscopat,  M.  de  Meaux  regardoit  comme  essentid 

oehn  de  d^endre  les  droits  de  sa  juridiction.  H  fit  preuve  de  son  Me  dans 
un  proete  avec  M"»  Henriette  de  Lorraine,  abbesse  de  Jouarre.  Getto  prin<- 
cesse,  se  croyant  exempte  de  Tordinaire,  enrertu  d^une  sentence  du  car* 
^nal  Romain,  l^t  du  SaintrSi^e  en  France  en  ii85,  abusoit  de  son  pr^ 
tendu  droit ,  et  sortoit  souvent  de  son  monast^e  sans  permission.  M .  de 
Meaux,  möcontent  de  cette  conduiie,  ordonna.  Tan  1689,  4  son  promoleur 
de  Cure  4  ce  siget  uqje  informaüon.  Elle  tat  suivie  d'un  assign^  pour  6tre 
ome,  qui  tat  peu  aprte  converti  en  igoumement  personnel.  L^abbesse  se 
pounrut  auz  requfties  du  palais  :  eile  obtint  une  sentence  qui  cassoit  cet 
4^ouraement  arec  dtfenses  de  passer  oulre.  M.  de  Meaux  se  rendit  appe- 
lim,  et  en  m^me  tempa  präsente  requ^te  pour  faire  övoquer  le  princtpaL 
On  plaida  Taifiiire  pendant  sept  audiences.  H  y  eut  arröt ,  le  26  janvier  1680» 
qui  dMan  la  sentence  du  cardinal  Romain  abusive,  et  qui  remit  Tabbaye  de 
Jouarre  sous  la  juridiction  de  r^vdque  de  Meaux. 

Madame  de  iouarre ,  apr^  la  perte  de  son  proc^ ,  ne  voulut  jamais 
revenir  4  Iouarre  :  eile  donna  la  demission  de  son  abbaye,  et  niadame  de 
Rohan  sa  consine  lui  succdda. 

M.  de  Meaux,  en  cons^ence  de  Parröt  qu^il  aToit  obtenu,  fit  sa  visite  4 
Jouane;  il  trouva  de  la  r^sistance;  ipais  il  la  surmonta  par  sa  formet^ ,  et  4 
la  lln  toutes  les  religieuses  se  soumirent  4  sa  juridiction. 

0  y  avoit  eu ,  dte  le  21  f^yrier  1682 ' ,  une  transaction  entre  lui  et  Fabbesse 
de  Parmoutier,  auloris^e  par  lettres-patentes  du  roi  au  mois  d'ayril  suiTant , 
ptf  la  mödiation  de  Tarchev^que  de  Reims ,  et  des  ^vftques  de  la  RocheUe  et 
de  Beauvais.  Les  articles  principaux  portent  que  Pabbesse  et  les  religieuses  se 
aoumeltront  4  la  juridiction  spirituelle  de  P6v4que  de  Meaux ;  et  P6v6que,  de 
son  eöt^ ,  renoneera  4  prendre  connoissance  du  temporel  de  Pabbaye ,  si  c« 
tfest  en  cas  de  dissipation  ou  de  mauvaise  administration. 

Sur  la  fln  de  sa  vie,  il  soulint  contre  M.  le  chancelier  les  droits  qu'il  croyoit 
que  les  6Y6ques  avoient  au  siyet  de  Punpression  des  ounages  de  doctrine» 
qu'ils  aToient  composes. 

Tandis  qu*on  imprimoit  une  de  ses  ordonnances ,  M.  le  chancelier  de 
Pont-€hartrain  fit  dire  4  Anisson,  imprimeur  de  Bossuet,  de  porter  Pour- 
nage  de  oe  pr^lat  4  M.  Pirot,  docteur  de  Sorbonne,  qu'il  en  avoit  nomm6 
censeur;  et  en  m4me  temps  il  envoya  4  ce  docteur  la  formule  ordinaire 

4  JMfF«  CCCCLXXX!,  pas.  ITl. 

ft  De  Hill  Pioimomm  in  ^Moamigife  vll«  tUOa, 

t  AlM.  4€  Metm» ,  Ut.  v,  n.  Tl. 
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Amt  Oft  se  äfeii  pMr  eovuBetM  an  een^nr  Ta^il  foEtMeD  d^m  oveni^u 

M'.  deMeawx^ilolIpMur  tors  4aii*  ton  diooifle.  liifonnö  de  ee  qui  v«ioilde 
;ite  paaier ,  qu^il  rtgwMl  comme  ime  ^nli<ep»i8e  oontre  la  dfignitö  ^mo« 
fiafe,  fl  draasft  un  üemoire  quHl  ^eavoya  A  M.  le  WHüMd  delfoidllM,  peor 
^*il  le  pnteotAl  ao  roi,  ce  qaeit  «alle  ömliieace  le  9t  uoveuüNte  iW)2. 
Boaaoet  y  ftdl  Yok  q^l'estrepriae  de  V.  la  ehaiMeUar  «sl  «ne  »ecveaut^  1^^ 
lieoae pour W at  poHF  son  oaraolte.tt  itunaaooiidMi^iiMtveaiiidniiede 
TC<pMe,  qu^  pf^aaate  luMitaie  au  roi.  U  fet  mht  de  trotsavtras^  dans 
lasfoelB  M .  de  Heauz ,  poür  r^iidra  i  oe  qa'aiUgaoit  M .  le  chaacaUer  dea 
r^emeata  da  la  diaiicaaerie ,  el  aurtoul  de  eälni  qui  avoit  iftt^  fUl  le  M 
acta^tre  1701 ,  pr^tenM  qua  ee  r^lenem ,  qal  ordooBoll  qoe  taiM  laa  Ihnrea 
k  Imprimar aeroiei^  portdaii  IL  le  chancelier  imhut  ^e aus entve lea  naina 
dHm  oensaur ,  ne  ragapdoil  ni  lea.  calöohismes  ni  les  mlsselay  si  enfln  lea 
ünxte  de  doetoine  qui  aeroient  publiiöa  par  lea  ^^es.  Gatte  aflUre,  ftit 
tanoin^  i  la  aatisfiiotien*da  prdlat. 

Quelque  oceupö  qua  tdi  Beflnial  des  beaolnade  ftijfiie  da  Viaux,  il  na 
perdoitpointdaTueoequ^  apoyoit  devofar  ä  l%|^aa  ualvarsele.  Mrinat 
•wreß  la  plus  gvand  Me  la  r^uakm  de  nes  fMres  ögar^s,  il  Huaalt  paraHva  de 
aampa  ea  tempa  quekpiea^^iu  decea ausragas  immofflels  qui  lul  cm  aaquia 
ia  gkiire  d'dtre  paul-eiae  le  plua  edlere  coutroyevsiala  qul^  eii  PBgliae  de 
Vranee. 

Iie  pveaaiar  ouvraga  oontre  las  protaataBta  qn^il  paUia  dapoia  aa  nond- 
MiHoa  k  V^Mn&  de  Meaux,  tat  le  TrMdie  la  Ommwuwn  aow  ($9  diux 
etpSöe»,  qui  parut  ea  IWS.  H  eat  diflaö  an  deux  parties.  Paus  la  pmani^ref 
t^oteur  aijAlqua  teprallque  da  regUae;  dans  la  seomde,  lea  patedpaa  aor 
lesquels  eile  est  appuy^e. 

n  provfre  dans  la  premi^e,  qne  la  pratique  de  PEgHae  d^a  lea  premiers 
tanps  ^loit  qu^on  y  commiHiiAt  aous  une  oa  sous  deux  eap^cea,  aans  qu'ou 
ait  Jamals  pense  .quUl  manquät  quelque  chose  ft  la  eommunion ,  lorsqu'ou 
n'eii  prenoit  qv\iiia  aeule.  H  &it  voir  qu'on  ne  recevoit  qu^une  aeula  espece 
daua  la  eomoHinioii  des  malades ,  dana  ceUes  des  enfonta ,  dans  la  con^ 
munion  domestique»  et  mtaia  en  oertabis  joura  dans  la  comaiunion  aoten» 
it^le  de  regUsa. 

II  rapporte  rexoapte  de  S^rapion ,  qui,  adon  Eua^)e ,  ^taiit  pr^  de  mourir» 
9&^  une  petite  p»E»eelIe  de  PEaeharistie ,  sana  qu^ü  füt  fall  memion  du  sang. 
31  prouve  par  saiot  Gyprien  qu^n  ne  donnoil  aux  enfants  que  le  aeul  eaüce , 
oe  qui  ^oit  encore  en  usage  dans  le  cinqui^aoie  ou  sni^rae  sitele,  comme  H 
Mt  clak  par  oe  que  dit  Jobius  :  On  nous  baptüB,  on  nous  oiM ,  enfm  on  notia 
dofme  le  sang;  il  ne  feit  aueune  menHon  du  corps.  Getto  pratique  a  subsSstö 
dans  PBglise  latiae  jusqu*au  onzitoe  siMe.  Huges  de  Saikit-Yietor  dit  ex- 
presateent  que  Pen  ne  donnolt  le  saiht  aacrement  aux  enfimts  baptiate 
quo  aous  Pespöce  du  vin.  TertuUien  et  saint  G^Qprien  rapporftent  qu'on  don- 
lioit  aux  fidöles  PEucharlstie  potir  communier  dans  leurs  maisons :  ito  ne 
fanl  mentlon  que  .du  pain.  G*etoil  ayec  le  pain  eucharistique  seidement 
que  les  aolilaires  communioient  suivant  saint  BasHe.  Enfin  PE^^  andenne 
M  diatrtbuoit  ea  certains  jours  solennels  que  le  corpl  saerS  de  Notre-Se^ 
gneur  :  tel  eloit  Poffice  du  vendredi  saint;  et  c'eat  oe  qut  ae  fnfy^koä  dans 
PEgliae  greoque  tous  les  jours  de  oartae ,  k  la  gAwrve  do  aaaMdi  ei  du  dl- 
manche.  . 
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t  f«rt  d6ficat,  fm  apfriMKi,  et  d*aiielioiili6tet4  envera  mhis  <|at  ne  peut  eire 
»  tssM  loo^y  sert^j  Jadicteüx,  et  dtehio^d  de  tout  ee  qul  ne  ^t  pi»  ä  la 
»  qaegAon.  «  Mals  ain  qu'oD  neiui  fH pas  un  ci%M  de  cet  etoge,  Bajie  y 
jotel  «Be  oNwvmliOft ,  donl  sana  <toute  fl  aeiitoit  kil-mtoie  Pltotirdüö ;  c*^«t 
fue  «  ce  tfvfe  est  la  nüne  des  pdrincipes  de  PEgine  romaine,  paree  qn^l 
»  a^BDMiit  (pie  hl  tradltleii  n^est  pas  capaUe  de  BO«ts  apprendre  ee  qu'oil 
%  praikiiieit  aotrelbls  dans  nsgllee.  » 

L^MVfrage  de  M.  de  teaiix  tai  traduil  ea  m^ois  en  4085.  H  ttüt  aiic4a6 
par  las  nAttisares  pl^otestants,  presqiae  attssitftt  aprte  qn'll  eüt  ptf«.  H.  de  It 
Ito^t— ,  ariiästre  de  RoueD^  qui  avoil  oompes^  IWstoire  de  l'CecharJsli»,  cft 
un  anonyme  que  Pon  croit  avoir  ^te  Noel  Aubert  de  Yerzö ,  öcrivireiiC  cenfre 
ee  tFait6>  d^  Vtsk  4689.  V.  de  Meaux  a  aveii6  que  ces  r6ponse&  sont  tontes 
deitx  de  bome  main ,  loutes  deox  Tives,  toutes  deux  savantes.  €e  Idt  le 
deraier  oatrage  de  M.  de  la  Roi^e.  Bayle,  qui  en  parle  dans  les  Nf>w)Hle$ 
di  la  Mpublique  äe$  l9$lre$  *^  dit  que,  quoique  H.  de  M  Roque  n^  «ftl 
Jamals  «ds  son  nom^  oa  ne  laissa  pas  de  oonnolire  qe^ü  venoit  de  lui,  et 
qs^on  le  reGcrnDttt  4  la  mani^re  dentü  ^ftoit  ^rit,  bomiftte,  d^diarg>6  de 
dlgftsslons  et  d^<»iieBieals  superfius,  et  plein  de  remarques  puis^es  dans  la 
ph»  profimde  antiquit^. 

M.  loriea  tritiqna  ausiä  le  Traitö  de  la  ccNnmunion,  dans  la  seoonda 
Edition  de  son  ßmmen  de  PEacharntie.  Enfin  üb  Allemand ,  nommö  leaii 
MakhkMT ,  prolbsseur  en  th^ologie  k  Herbonn ,  dans  le  comtd  de  Nassau ,  fit, 
en  1684 ,  trois  dissertatloAs  th^ologiqües  oontre  le  Traitö  de  la  eommunkm 
«ms  les  deui  espöces  *>,  et  ü  &iit  son  BVre  par  a^iurer  par  le  Dieu  vivant 
H.  de  Keanx  de  songer  ä  sa  oons^enee,  et  de  donner  ^oire  k  la  ¥6rit6;  ee 
ifuidgnifie  en  tenses  deminktre,  selon  Bayle  ^ ,  qu'on  exbortoit  oe  prölat 
ise  feire  bon  Protestant;  k  quoi  Bayle  ^Joute :  «  H  n'en  fsra  rien ;  c'est  d6 
>  quoi,  saus  6tre  prophöte ,  on  peut  6tre  tr^-assur6.  i 

Jl.  de  Meaux  r^pUqua  "  aux  r^onses  des  ministres ;  et  on  trouve  dans  ses 
<Bu?ies  posthumes  un  omnage  qui  a  pour  Ütre :  La  Tradition  difmäme  $ur 
la  matUre  de  la  Cömmuniim  sous  ane  etp6tfe,  Ce  livre  devoit  Ute  en  trois 
parties;  mais  la  Iroisidme  n*a  pas  ^t^  acber^ ,  paroe  que  des  ocoupations 
plus  pressantes  et  d'autres  besoins  de  PEgüse  appetörent  H.  de  Meaux  ailleurs. 
Aureste,  Pourrageest  complct ,  inddpendamment  de  cette  trcrisi^me  partie. 

Qaelque  p^suadd  que  fAt  H.  de  Meaux,  que  PEglise  aroit  eu  des  raisons 
sufiKsantes  pour  relrancher  la  ^oupe  aux  fld^les,  il  oroyoit  cependant  qu'Sott 
aaroit  pu  la  rdtablir,  pour  feciUler  le  retour  des  protestants  au  sein  de 
ngUse.  On  ne  peut  douter  qoe  ce  n^ait  ^  son  sentiment ,  aprös  avoIr  H 
la  lettre  qu*tt  öerivit  au  r^v^rend  Pore  dorn  lean  Mabilton ,  le  i3  aoüt  4685,  et 
que  le  P&re  Courayer  a  fait  imprimer  dans  ses  Pikees  justificatives  \  Voioi 
ce  qui  a  rapport  k  ce  suJet : 

1  Criiique  de  VEi$t,  du  calvMsme,  LeUre  XXX,  n.  is. 

<  Man  1S84. 

>  «/oa.  HeUMotiii  S.  Th,  profssswU,  de  eangulne  Christi  euekarhttco  eommetOallo,  «nn- 
Tpleetens  dUseriaUones  trcM  theotoglco-eucharisUcat ,  qvUbiu  iUustrisaimi  HeldensU  epUwfi 
traeuuus  de  oommuiHone  $ub  uirOque  tpeeie  taccuttiur,  fferhünas  tn*. 

4  iUpMique  dee  lettret,  arril  i6S4 ,  art.  rr ,  GaUtogoo  dtB  Httm  nouveiax. 

<  Tora  la  Premiere  imtrucUon  pa$lorale ,  a.  ü. 

s  Tool  n,  de  la  DUKttaüw  sur  la  vaUdlt4  des  ordinaUMt  des  Jnglols. 
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c  n  me  yient  dans  Tesprit  qxk%  y  auroit  une  chose  qal  ponrroit  beancoiq^y 
»  sdon  loutes  les  nouvelles  que  nous  recevons,  fecUiler  le  relour  de  TAngle- 
»  terre  et  de  rAUenugne.  Ge  seroit  le  r^tablissement  de  la  coupe.  Elle  fat 

>  rendue  par  Pie  IT,  dans  TAutriche  el  dans  la  Baviä'e;  mais  le  remMe 
1  n*eut  pas  grand  effet ,  parce  que  les  esprits  ^oient  encore  trop  öchaufil&s. 
»  La  m^me  chose  accord^e  dans  un  temps  plus  IkToraUe,  comme  celui-ci, 
»  oü  tout  paroit  ^bruü^,  r^nssiroit  mieux.  Ne  pourriez-vous  pas  eh  jeler 

>  quelques  paroles,  et  sonder  un  peu  les  sentiments  lärdessus.  Je  örois,  pour 
»  moi,  que,  par  cette  condescendance,  oü  il  n^y  a  nul  inconvönient  qu*on  ne 
»  puisse  esp^rer  de  vaincre  aprte  ua  usage  de  treize  cents  ans »  on  verroil  la 
•  ruine  entiöre  de  Th^sie.  D^ä  la  plupart  de  nos  haguenots  s'en  expliquent 
»  haulement.  • 

On  Toit»  par  cette  mönie  lettre»  et  Ton  sait ,  par  d^autres  temoignages  %  que 
M.  de  Heaux  pensoit  que  la  succession  de  T^piscopat ,  dans  Tordination 
angUcane,  n^avait  pas  ^  interrompue,  et  qu*il  avoit  dit  au  roi  que,  si  Dieu 
fiusoit  la  gräce  aux  Anglois  de  renoncer  k  leurs  erreurs  et  ä  leur  schisme » 
leur  clergö  n^auroit  besoin  que  d^ötre  r^oncill6  k  TEglise ,  et  r^habillt^. 

I>ans'  le  temps  que  H.  de  Heaux  avoit  la  satisfaction  de  voir  que  je  nombre 
des  protestants  dlminuoit  dans  son  dioctoe,  il  orut  devoir  adresser,  le  M 
mars  1686 ,  une  lettre  pastorale ,  dat^e  de  Qaie  *,  4  ces  nouveaux  catholiques , 
pour  les  exhorter  ä  faire  leurs  Päques ,  et  pour  leur  donner  des  avertisse- 
ments  nöcessaires  contre  les  feusses  lettres  des  ministres.  fl  ne  cralnt  pas  de 
prendre  k  t^moin  les  nouveaux  catholiques,  quela  pers^cution  n*a  point  öt6 
employ^  pour  les  obliger  de  rentrer  dans  le  sein  de  TEglise. 

U  ne  pouvoit  se  dispenser  de  se*justifier  sur  cet  article ;  car  les  ministres 
protestants  cherchoient  ä  le  rendre  odieux  par  des  imputations  calomnieuses 
de  violence  ^,  dont  11  fut  toiyours  tr^-eloign^.  Jurieu  Taccusoit  publique^ 
ment  de  faire  mener  les  g»[is  k  la  messe  d  caups  de  harre.  H.  Basnage, 
quoique  plus  raisonnable  qiie  son  beaurfr^e,  s^ötoit  cependant  laissö  so- 
duire  par  la  calomnie.  11  disoit  de  M .  de  SIeaux  ' :  c  On  sait  depuis  longtemps 
9  que  sa  douceur  est  feinte ,  et  sa  modöration  apparente;  on  lui  a  reprocht^ 
»  publiquement  les  violences  qu'il  a  üsdtes  pendant  la  mission  dragone ;  et, 
X  depuis,  on  Ta  vu  forcer  un  malade  k  profaner  les  myst^es  les  plus  au- 

>  gustes,  k  recevoir  le  sacrement  contre -sa  conscience ,  et ,  irrit6  de  son  re- 

>  fus,  monter  sur  un  garde-fou,  et  pröcher  contre  les  nouveaux  convertis 
j  de  la  maniä*e  du  monde  la  plus  emport^e.  •  A  ces  traits  violents,  il  est 
aisö  de  reconnoitre  la  fureur  de  Fesprit  de  parti. 

Le  plus  grand  ouvrage  de  controverse  que  H.  de  Meaux  ait  donn^  au 
public,  est  son  Eutoire  des  FariatUme,  qui  parut  en  1688.  EUe  fut  autant 
applaudie  des  catholiques  que  lue  impatiemment  par  les  ministres.  H .  Ar- 
nauld ,  si  bon  juge  dans  ces  mati^es,  dcrivoit  4  un  de  ses  anüs  ^ :  c  Je  ne 

>  sais  quel  jugement  on  fkit  k  Rome  de  Vffistoire  des  Fariatione  de  M.  de 
1  Heaux ;  mais  c^est  assurement  un  fort  beau  livre,  tr^s-solide  et  tr^s-bien 
»  ^rit.  • 

L^abb^  Boutard,  de  TAcadömie  des  belles4ettres ,  nous  a  appris ,  dans  un 

i  Preuoetjutitficativei  de  la  difaue  du  P.  Coura^fer ,  pag.  3  et  s. 
s  Voyei  le  cbiquitme  jivertUtement  contre  Jurieu, 
s  Hltt,  des  igUiet  riformie»,  tom.  i,  paf .  tS. 
4Toai.n,pag.i82,^areCCCCZir/f^.  .  . 
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mteoire  qa'il  prdsenta  au  roi  Louis  XY,  en  IISS  * ,  qu^il  fat  engag^  par 
Bossuei  4  entreprendre  une  version  latine  de  son  Histoire  des  Fariations,  et 
que  ce  savant  6v6qu6 ,  qui,  avant  que  de  mourir,  en  avoit  vu  la  pr^face  tra- 
diiiCe  avec  les  deujc  premiers  livres,  encouragea  Tauteur  ä  achever  ce  grand 
oarrage»  dont  il  pr^voyoit  Putüitö  pour  la  religion  catholique »  sUl  6toit  r6- 
pandu  ea  Angleterre ,  en  AUemagne  et  dans  les  pays  du  nord ,  oü  la  languft 
latine  «st  üuniii^e.  Cette  traduction,  selon  toutes  les  apparences,  n^a  Jamals 
^  ache^öe :  il  est  du  moins  constant  qu'elle  n'a  jamais  ^t^  imprim^ey  non 
plus  qae  ceHe  de  Pabb^  de  Parthenay. 

VEiiUnre  des  Fariaiions  embarrassa  beaucoup  les  protestants.  Les  plus 
funeux  ministres  entreprirent  d^  la  r^futer  :  Burnet,  Jurieu,  Basnage,  du 
Tirant  de  Pauteur,  et  Pfaffius,  aprös  sa  mort  '.  Burnet  publia,  en  4689,  sa 
criüque,  qui  parut  d^abord  en  anglois ,  et  fut  traduite  en  fran^ois  la  m6me 
annte  et  imprim^e  k  Amsterdam.  Bossuet  n'y  fit  point  de  r^ponse  particu- 
liäre;  il  se  contenta  de  la  r^futer  dans  les  r^ponses  quUi  fit  ä  Jurieu  et  i 
Basnage.  Jurieu  adressa  plusieurs  lettres  pastorales  ä  ceux  de  sa  communion, 
contra  VHUtoire  des  Fariations  de  M.  de  Heaux.  Basnage  ins^ra  sa  r^ponsa 
ä  cei  ouvrage  dans  son  Hisioire  de  VEglise ,  imprim^e  en  1690  et  en  1721 ; 
il  fit  paroitre  ä  llolterdam  un  ouvrage  sous  ce  titre  :  Hisioire  de  la  religion 
des  Eglises  reformSes ,  dans  laquelle  on  voit  la  successlon  de  leur  ^gUse , 
la  perp^tuit^  de  leur  foi ,  principalement  depuis  le  buiti^me  sihcXe ;  retablls- 
aement  de  la  r^formalion ,  la  pers^v^rance  dans  les  mömes  dogmes  depuis 
la  rtformalion  jusqu'ä  present,  avec  une  histoire  de  Torigine  et  du  progr^s 
des  priocipales  erreurs  de  TEglise  romaine ,  pour  servir  de  reponse  k  VHiS' 
ioire  des  Fariaiions  des  Eglises  protestanies,  par  Bossuet,  ^vöque  de  Meaux. 

Ce  livre  de  Basnage  ne  parut  que  longtemps  aprös  la  mort  de  Bossuet, 
qul  jt^pondlt  dans  le  temps  aux  critiques  que  le  minislre  avoit  flaites  de  son 
ouvrage ,  peu  de  temps  apr^s  qu'il  parut.  La  reponse  de  M.  de  Meaux  avoit 
pour  füre :  Defense  de  V Histoire  des  Fariaiions,  contre  la  reponse  da 
M.  Basnage ,  ministre  de  Rotterdam.  Ce  qu'il  y  a  de  plus  singulier  et  de  plus 
nouveau  dans  ce  livre,  est  ce  qui  regarde  la  coi^uration  d^Amboise.  Le  mi- 
nistre avoit  voulu  la  juslifier ;  et  Bossuet  entreprend  de  lui  prouver  qu^elle 
ii*6toit  ni  conforme  aux  lois  de  la  Subordination  politique ,  ni  aux  r^gles  da 
nEglise.  M.  Arnauld  a  jug^  '  que  cette  Defense  de  V Hisioire  des  Fariaiions 
^it  une  pi^ce  incomparable  dans  le  genre  polömique. 

Bossuet  r^pondit  aussi  ä  Jurieu ,  et  il  donna  k  ses  r^ponses  le  titre  d*^- 
verÜssemenU,  Ils  sont  au  nombre  de  six.  Le  premier  a  pour  titre  :  le  ChriS" 
Uamsme  ßeiri  ei  le  Sodnianisme  autorisi,  par  le  ministre  Jurieu.  Pour  jiisti- 
fier  les  variations  de  son  Eglise,  ce  ministre  avoit  pr^tendu  que  la  pri- 
mitive Eglise  avoit  variö ,  m6me  dans  le  myslöre  de  la  Trinit^,  dont  la 
creance  ^toit  demeur^e  informe  jusqu^au  premier  concile  de  Nicöe,  et  m6ma 
jusqii'i  celui  de  Gcmstantinople ,  et  qu^on  n'y  avoit  pas  eu  une  juste  id^ 
de  rimmutabilitö  de  Bleu.  II  soutenoit  aussi  que  les  anciens,  jusqu'au  qua- 
triteie  sitele ,  avolent  eu  une  fausse  pens^e  au  siyet  des  personnes  de  la 
Trinit^,  et  qn^ils  y  avoient  mis  de  Tinägalit^.  II  pr^tendoit  en  möme  temps, 

1  BUMrt  de  Vjicaäimlt  des  beUe»-4eitret ,  lom.  tu,  pag.  416. 

^DUaertaUo  de   variaüoniina  eeelesiarum  protettantlum ,  advertus  Bouuetum,  psf 
Ckrtuoph,  Matüujeum  Pflifflum ,  eedet,  Tubing,  prctpoiiUm,  1730. 
9  Lettre  CCCCLXXXI,  pig.  iTi ,  Und.  tx. 
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^ne  to^  ancUms  docteurs,  6l  aorloat  ocnx  da  troUtitee  et  du  cputiitee 
4&^1&,  a^^^M^nl  tvompto  sur  le  nystöre  de  l^focarnation,  gu%  ftivoriaoieiit 
ringr^ie  eutych^enne ,  et  que  ce  n^^oit  que  iMir  la  voie  de  longnes  oonteeta»^ 
lioDS^,  qviela  vörll^  de  oe ngrgi^ ^loü  airMe  äla  peqfepüoa;  quelaconr 
BoiaBance  de  la  doctrine  de  kgräoe  6U^k  entilvement  infoime  jasqH'aiLtemps 
de  Saint  A.ugu8tin;  qii*avai|t  ce  tempa  les  uns  öloient  stoideosy  tes  autMf 
msmdkim&f  d'aulres  purap6lagiensy  et  que  les.  plus  ovUiodoxes  ^loieol  scmi^ 
p^giena ;  que  IVticle  de  la  satis&ction  de  Jesus-Christ,  cdui  de  la  just^ 
fication ,  et  celui  du  p^ch^  orlginel ,  sont  maL  ensdgD^s  par  les  sakits  Pdres» 
l^  mioistre  voyant  q^\)q.  pcHivoit  employer  ses  principes  eontre  la  reli- 
glpn » syoiHQit  que  les  ancieoa  P^res.,  malg^  leur  peu  d*exaelitude»  n^avoient 
pas.  vari^  svi*  les  parlaea  essentielles  des  naystöres  de  la  Traute  et  de  Tln» 
<^rnalion;  qu^tls  avoient  reoonnu  qu<*il  n*y  aiioit  quNin  Dieu  e(  qufuneseiile 
ef^nice.divine;  dans  celte  seule  esseace  troia  personnes ,  et  que  la  seconde 
de  ces  personnes  s'dtoit  incarn^e.  H  fraitoit  l'^vdque  de  Meaux  avec  bea»«' 
<;oiip  de  m^pns ,  jusqu^  ravertir  quNin  6v6que  de  cour ,  conune  liri  et  lea 
autres»  dont  le  m^Uer  n'est  pas  d'etucier,  deyroieot  un  peu  ok^nager  esux 
qui  n^ont  poiat^d'autre  profession.  Boasuet,  apr^  avoir  expos6  les  eKCks  ö» 
<e  minisUre ,  fait  voir  los  oontradictioos  et  les  consöquences  penkicteu^ea  da 
spn  ouvrage« 

Jnirieu  se  fit  des  eonemis  möme  dana  son  parti,  par  la  tömdiitä  de  ses 
a^sertions.  Bayle  s*en  pr^valut  pour  le  d^crier ,  et  il  ne  craignlt  pas  de  dfrr 
clarer  publiquement  que  Bossuet  avoit  eu  Pavantage  sur  Jurieu  dana*  eetta 
dispute  ^  «  M.  de  Meaux,  •  dit-il,  c  a  pouss^  lä-dessus  M.  Jurieu  aveo  tant 
9  de  force,  qu'ii  l'a  contraint  d'abandonner  le  nlence,  ä  quoi  il  IVivoit  r6^ 

•  duit  sur  d'autres  articles ;  mais  la  n^püque  a  fiiit  phis  de  tort  que  n^auroit 
1  (alt  le  sUence.  U  a  fkttu  se  oontredire  et  desavouer  hien  des  choses,  et 

•  apr^s  tout  on  n'a  rien  gagne.  M.  de  Heaux  est  revenu  k  la  duarge.,  a 
»  pouss6  son  homme  a  beut ,  et.  1^  r^duit  ä  n^oser  plus  se  montrer^  Dan$ 
un  autre  ouvrage  *  Bayle. prouve  qoe,  suivaot  les  principes  de  Jurieu»  las 
erreurs  des  sociniens  ne  sont  point  fondamenlales,  et  U-approuve  ce  que 
M,  de  Heaux  a  ^erit  sur  ce  siget  eontre  le  minifllre. 

Le  second  avertissement  de  M.  de  Keaia  a  poor  Ulre  :  Im  üdfornm  eofiif^ 
ütUncue  d'erreur  ei  d'impUte  par  le  minifitf  e  Jurieu.  U  prouve  cette  proposi-p 
tion  par  les  aveiix  du  minislre,  qui  est  convenu  que  dans  le  commence* 
ment  de  la  r^forme  et  möme  dans  son  progr^ ,  les  th^ologiena  de  ce  parti 
ayoient  avanc^  des  erreurs  capitales,  entre  autres  que  Bleu  dtoitantmr  d« 
p6ch^ ,  et  que  les  luth^iens  avoient  donnö  dans  le  semi-p6lagianifiine.  M .  de 
Heau:^  le  for^  eacore  d^a^ouer  qu^on  pouvoit  se  sauver  dans  la  conueu'p 
nion  caibolique. 

Le  troisi^me  averttsseraent  a  pour  titre  :  le  Salut  dam  VEglise  Jlomaine 
aelon  le  ministre  Jurieu;  le  fenatisme  Stabil  dans  la  r^nne  par  les.mii- 
nislres  Qaude  et  Jurieu ,  s^n  la  doctrine  des  quakers ;  tout  le  parti  protes«- 
tant  exdus  du  titre  d't^glise  par  H.  Jurieu. 

Le  qvatri^me  aTertissement  est  intitud^  :  la  Sasniete  et  la  Ctmcorie  dtf 
mariage  vioUes,  Bossuet  y  traite  de  la  condescendance  qu^avoient  eue  Lu- 
ther ,  Bucer  et  M^anchthon ,  de  permeltre  au  landgrave  de  Hes^e  d^^pouser 

i  Diciiormaire ,  au  mol  Jrius ,  not»  II. 

s  Janua  Calorum  retwata,  pag.  12. 2«  partie. 
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me  sA6onde  Hamae  du  Tmni  4e  \a  premi^e ,  aiasi  qH^on  peut  le  voir  dan« 
nCiloii»  des  v4uriiytioiift  '.  n  se  r^crie  nur  les  c^UHunies  du  miwire  qiu 
avoit  euriBBpudeiKe  <FaieQiisar  TEglise  roauüiie  de  donnor  des  dUpenises  de$ 
crioies  lespliB  aflSpeux»  d^dccorder  des  indnlgmiees  ä  ceia  qui  avoteqt  coucb^ 
«vec  leur  nöre  et  avec  leur s  sievucs ,  de  penaeUre  d'exercer  la  aodosiie  le9 
liolft  plu«  cbauds  niois  de  Pana^,  et  d^  avoir  la  penaoissioii  sigB^  par 
aoB  pape.  M.  Kkde  a  parle  avec  beaucoup  d'eloge  de  ce  quatrieme  avertis« 
atmeoU  *  :  i  n me  parott  adaüraUey  >  dit-il,  t  et il  mesemble  qu'U comprend 
»Umslesautres«  > 

Le  cinquitoe  a  poor  titre  :  le  FimdemeiU  4^8  ^mfires  reaverae  par  le 
BiBifiCre  Xiiffieu.  Bossuet  y  rH^e  ceUe  maieuae  avaiu^e  par  le  ministre,  qu^oa 
peuUatre  la  guerre  ä  aoii  priiice  et  ä  sa  patrie  pour  d^feodre  sa  religion.  II 
d^tnut  les  priacipos  s^lieux  de  Jurieu ,  qm  doimoH  au  peuple  une  tr(^ 
gtande  antorit^  an  pr^udice  de  la  piüssaoce  souTeraine. 

Enftn  le  siu^e  avertissemeut  est  inUtule :  VAntiquiU  iclcdrciß'  aur  l'in^ 
nhUabiliU  de  VEire  divin,  et  sur  VigaliU  des  trois  persannee  dtinii«#.  Nou$ 
j  mppnB0Bs  combiea  le  zöle  de  M.  de  Meaux  lul  avoit  fiiit  d'ennemis ,  et 
jiuqa'oji  alloitriiQustioe  de  leurs  calomoies.  luriea  aon-seplement  TacCusoU 
d^avoir  recours  ä  la  violence  pour  obliger  de  se  convertir;  mais  au^  de 
iMaer uoe  Tle  ä  la  cour  dans  la  mollesse  et  dans  le  crime;  enfin  de  r^v^rer 
des  myst^res  <|u^il  ne  oroyoit  pas  dans  son  cceur. 

Ces  aooasalioos  calomiüeuses  avoieut  pour  premier  auteur  uu  homme  qu{ 
aToit  616  cbanoine  regulier  :  il  s^appeloit  Frotlä.  II  avoit  6t6  cur6  de  Souilly 
prte  de  Glaie.  X.  de  Heaux  Tavoit  ioterdit  4  cause  de  sa  vie  scandaleuse  :  U  • 
apostasia ,  et  se  retira  ä  Rotterdam.  La  il  publia  sous  les  yeux  du  mioistre 
luriea  '  un  Ubelle  conlre  M.  de  Meaux,  dans  lequel,  enlre  autres  calomniesy 
D  ne  craint  pas  d'avancer  que  M.  de  Meaux  ne  croyoit  point  la  transsubstaviT 
tiation.  Ge  mis^ralile  eut  une  Qn  digne  de  la  vie  qu'il  avoit  menäe  :  il  ae  prit 
de  «ihrelle  avec  les  gurdes  d'un  temple,  qui  le  tuerent  ä  coups  de  hallebarde« 

Ckilre  ces  sU  avertissemenls,  il  y  ena  eocore  deux  autres  de  M.  de  Meaux» 
aux  proleatants.  Le  premier  est  sur  leur  pr^tendu  accompüssament  des  pro-* 
pb^ties  y  dans  lequel  Tauteur  refute  la  ridlouTe  Imagination  des  pr^tendua 
MonofkBj  quele  pape  est  TAnt^-Clirist  marqu6  dans  VJpocalypee,  et  qiie  Iß 
ptpisme  est  ranti-christianisme.  L^autre  avertissement  aux  protestanls  est 
sur  le  reproche  dUdolälrie  £ait  k  TEglise  romaine ;  et  M.  de  Meaux  y  r^futc 
par  eut-mdmes  leurs  accusations  calomnieuses*  Get  ouvrage  avoit  6US 
aeheiT^  par  oe  pn&lal;  oaais  les  derni^ra  cahiers  en  ont  M  6gar6s. 

M^  Amauld  avoit  la  plus  grande  estime  pour  les  Avertissements  de  M.  de 
Meaux  *  i  il  trouvoit  que  le  sixitoie  6toit  une  pidoe  admirable. 

VExplicatUm  de  VJpocalypee,  qui  parut  en  1689,  doit  ßtre  regard^a 
anni  oomnie  un  ouvrage  de  controverse.  M.  de  Meaux  y  pr^tend  faire  voir  que 
rendfoit  de  la  pro|ih6tie  de  saint  Jean  ,  oü  cet  apdtre  parle  de  la  prostitu^e 
de  Babylone ,  dMgnela  cfaute  de  Rome  idolfttre  et  le  demembrement  de  son 
«Bpire  par  les  armes  d^Alaric,  en  HO, 

Le  c^ttbre  M.  Dvguet  jugeoit  tr^s-^fevorablement  de  cetle  Explicaiian  de 

t  in  «xDiDQiiceiDeiil  da  Ut.  ti. 
I  XcHre  Xei,  pag.  i»l. 

3  SixUme  jiwrUssemefü ,  n.  iis. 
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Tjipoealypse.  t  M.  de  Meaux,  i  dit-il  dans  une  de  ses  lettres,  t  Tient  de 
»  donner  une  explication  de  VApocalypse,  oü  il  met  en  poudre  les  impies 

•  profönations  qu'en  fönt  lesprotestants,  et  surtout  le  fanatique  Jurieu ,  dont 
»  la  haine  et  Perreur  fönt  aujourd'hui  un  proph^te.  Le  commentaire  litt^ral 
9  qui  est  distingu^  des  controverses  est  parfaitement  beau ,  mais  peut-6tre 
-»  trop  court  pour  des  personnes  vives  et  moins  appliqu6es,  et  trop  obscur 

>  pour  edles  qui  ne  savent  pas  assez  Thistoire,  ou  qui  n^en  ont  pas  assez 

•  remarquö  le  detail,  qui  fait  tout  en  cette  occasion.  Pour  moi  j'avoue  qua 

>  j'y  donne  les  mains ,  sans  limiter  pour  cela  la  proph^tie  au  pass^,  comme 

>  M.  de  Meaux  ne  le  pr^lend  pas  non  plus.  • 

L'an  1691 ,  M.  de  Meaux  ^laircil  quelques  dlfficult^s  qu'avoit  un  nouveau 
conTerti  sur  Tadoration  de  la  croix  :  il  s^^toit  fait  religieux  de  la  Trappe  et 
Svoit  pris  le  nom  d'Armand-Glimaque.  11  fut  d'abord  tr^s-ferrent  dans  le 
nouveau  'genre  de  vie  qu'il  yenoit  d'embrasser ;  mais  il  n^eut  pas  le  don  de 
la  pers^v^rance  :  il  se  sauTa  de  la  Trappe ,  passa  ä  Genöve ,  y  apostasia ,  et 
y  mourut  maftre  d'^ole. 

M.  de  Meaux  fit  encore  deux  autres  ouvrages  contre  les  protestants ,  et  it 
leur  *donna  le  titre  d* Instructions  pastorales.  La  premi^re ,  qui  est  sur  le& 
promesses  de  TEglise,  est  faite  pour  monlrer  aux  r^unis,  par  Pexpresse 
parole  de  Dieu ,  que  le  m6me  principe  qui  nous  fait  chr^tiens,  nöus  doit  faire 
aussi  catholiques.  Elle  fut  publice  en  1700.  Nous  y  voyons  des  preuyes  du 
fanatisme  des  ministres.  Bossuet  assure  '  quMl  avoit  entre  les  mains  un 
calcul  qu'ils  faisoient  courir  chez  les  protestants ,  d'oü  il  r^suUoit  que  Baby- 
lone,  c'est-ä-dire  Rome,  devoit  tomber  sans  ressource  dans  le  mois  de 
inai  1609. 

La  seconde  Instruction  pastorale  contient  les  r^ponses  aux  objeclions  d^un 
tDinistre. 

G'^toit  M.  Basnage ,  qui  avoit  employ^  contre  M.  de  Meaux  le  livre  qua- 
triöme  du  second  tome  de  ses  Pr^jug^s  faux  et  Mgitimes.  Le  prölat  prouTe 
dans  cette  seconde  Instruction ,  que  les  principes  du  ministre  autorisent  le 
flchisme.  H  y  discule  aussi  ce  qui  regarde  Paschase  Radbert.  II  r^pond  ä  ce 
que  M.  Basnage  avoit  voulu  pfouver,  quHl  y  avoit  eu  une  Innovation  positive 
dans  la  cröance.  n  y  fait  voir  aussi ,  que  les  Grecs  ont  reconnu  dans  les  pre- 
mlers  temps  la  primaute  du  pape ,  et  il  r^fiite  diverses  calomnies  des  protes- 
tants contre  TEglise.    *  ' 

.  Outre  tous  ces  ouvrages,  M.  de  Meaux  avoit  encore  travaille  ä  ün  autre 
qui  devoit  6tre  trös-consid^rable ,  dont  on  n^a  que  des  fragments  qui  se 
trouvent  dans  ses  ceuvres  posthumes.  Ils  sont  au  nombre  de  trbis.  Le  pre- 
mier  est  sur  le  culte  des  Images ;  le  second  sur  la  satisfaction  de  J^sus- 
Christ;  et  le  troisieme ,  sur  la  tradition  ou  la  parole  non  ^crite. 

Les  livres  de  controverse  de  M.  de  Meaux  lui  flrent  un  honneur  inflni  dans 
toutes  les  provinces  de  TEglise  catholique.  La  P6re  de  la  Rue  a  publique- 
ment  attest^  *,  quMl  avoit  vu  diverses  lettres  ^crites  d^Angleterre,  oü  Ton 
man  doit  que  ses  ouvrages  ^toient  sem^s  jusque  sur  les  montages  d'Ecosse 
«t  parmi  les  neiges  du  nord;  que  ses  livres  parloient  la  plupart  des  langues 
de  TEurope;  que  ses  pros^Iytes  publioient  ses  triomphes,  en  des  langues  que 
M.  de  Meaux  n'entendoit  pas,  et  que  plusieurs  protestoient  que  si  leurs 
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cliarges  ne  les  eussent  pas  altachto  ä  leur  pays ,  fls  fussent  venus  des  extr^ 
mil^  du  monde  k  Meaux,  pour  meriter  trois  henres  de  conförence  avec  iui* 

Tandis  que  M.  de  Meaiix  se  distinguoit  si  glorieusement  par  ses  ouvrages 
pol^miques ,  il  fut  quesüoo  de  r^unir  les  ^glises  luth^riennes  de  la  confessioa 
d'Aoabourg  avec  PEglise  catholique.  L*6v6que  de  Neustad,  occap^  de  ce 
projet ,  en  fit  part  k  Fempereur  Leopold.  Oq  en  parla  dans  les  diätes  de 
rempire ;  et  en  cons^quence  des  d^lib^ratlons  qui  y  fureot  prises,  P^vöque 
d^  Neustad  ^rivit  k  M.  de  Meaux  pour  lui  £eüre  part  des  intentions  des  pro-» 
testants.  Ce  prdat  loua  son  zäe;  et,  pour  Tencourager,  il  Tassura  que  )e  roi 
approuToit  cette  id^e.  La  cour  de  ttanovre  approuvoit  aussi  ce  projet  d« 
rränion;  et  FaUMssede  Maubuisson,  Louise  HoUandiney  fille  deFrMöric  V» 
^ecteur  palalin  et  roi  de  Bohöme ,  en  ayanl  ^(^  infonn^e ,  ^rivit  k  sa  soeur 
la  duchesse  de  Hanovre,  pour  lui  &ire  entendre  que  c'^toit  avec  M.  de  Meaux» 
c'eslri-dtre  avec  le  plus  habile  [M-^lat  de  PEglise  catholique,  que  cette  grand» 
albire  devoit  ötre  trait^e. 

La  cour  de  Hanovre  trouvant  le  conseil  trös-raisonnable,  chargea  le  c^l^r» 
Leibnit2  de  Her  un  commerce  de  leltres  k  ce  siyet  avec  M.  de  Meaux.  Ce 
Cuneux  philosophe  avoit  la  plus  haute  estime  pour  Bossuet.  II  lui  6crivit  le  2S 
d^cembre  1691 ,  et  lui  envoya  un  projet  de  r^unlon  dedt  par  le  docteur 
Molanus  ,  abbö  de  Lokum,  de  la  confession  d'Ausbourg.  II  demanda  le  secret 
pour  le  nom  de  ce  docteur,  qui  ne  vouloit  pas  que  cette  negociation  füt 
publique.  Leibnitz  estimoit  M.  de  Meaux  d'autant  plus  capable  de  bien  con* 
duire  une  affiiire  de  cette  importance ,  qu^il  le  regardoit  comme  un  th^ologiea 
tria-mod^rö.  II  lui  en  fit  möme  un  compUment  dans  une  de  ses  lettres,  oft 
ü  s^exprime  ainsi  :  t  Comme  vous  avez  fait  louer  votre  modäration ,  Mon- 

>  seigneur,  en  traitant  les  controverses  publiquement,  que  ne  doitr-on  pa9 

>  aCtendre  de  votre  candeur,  quand  il  s^agit  de  r^pondre  k  celles  des  per* 
»  aonnes  qui  marquent  tant  de  bonnes  Intentions?  » 

M.  Molanus,  plus  sense  que  ce  ministre  de  Mont61imar  ',  Cregut,  qui 
Touloit  exlger  pour  preliminaire  de  la  r^union ,  que  les  catholiques  commen«> 
fassent  par  renoncer  au  dogme  de  la  transsubstantlation ,  demandoit  seule» 
ment  que  PEglise  romaine  eüt  de  Pindulgence  pour  quelques-uns  des  dogmes 
cras  par  les  luth^riens ,  et  contraires  k  ceux  de  PEglise  romaine. 

M.  de  Meaux  commen^a  par  traduire  en  fran^ois  Pouvrag^  de  Molanus,  en 
Pabregeant  en  quelques  endroits,  sans  rien  öter  d'essentiel;  et  il  y  fit  une 
r^ponse  en  latin.  II  y  d^clare  que  PEglise  ne  peut  ppint  accorder  k  M.  Molanus 
sa  demande,  puisque  si  eile  consentoit  k  ce  qu^il  souhaite,  eile  donneroit 
atteinte  k  son  inlaillibilit^.  II  exige  donc  que  ceux  qui  veulent  se  r^unir ,  se 
aoumetlent  aux  d^cisions  du  concile  de  Trente ,  dans  ce  qui  regarde  la  fol. 
Comme  on  ne  put  s'accorder  sur  ces  pr^minaires ,  la  n^ociation  languit 
et  s*dvaDouit  A  la  fin. 

Get  6crit  de  Bossuet  fut  ^t  k  Meaux,  dans  les  mois  d'avril,  mal ,  juin ,  et 
jaülel  1603.  H  s'^toit  expliqu^  de  möme  dans  une  lettre  qu^il  avoit  ^crite  k 
une  dame  qui  avoit  pris  connoissance  de  cette  afikire,  et  qui  ätoit  en  rela* 
tion  avec  M.  de  LeibniU  *.  11  lui  avoit  mand^,  le  39  septäoobre  1691 ,  qu'a 
Cdloit  Hre  arerti  quVn  s$  rdächant  selon  le  temps  et  les  occasions,  sur  lee 
articles  moins  importants  de  discipline ,  PEglise  romaine  ne  se  relftcheroit 

*  flede  GroiiuB,  tom.  u.  pag.  229. 
t  ÜMoMc  4e  BHnon ,  ibUt,,  pig.  S79. 
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jamiite  dans  un  jMnt  de  la  diMiltie  d^ftiiie,  «t  «i  )^iileirif«r  d»  Mtte 
^r^^parleconcBedeTrenbe.  t  Decreim,  »^41,  rq^wiftsMjaiiiiAi 
>  aiMMitte  capfMaüoii  mr  ie  foid  des  dognea  d^fiftte,  In  ecnMtiteEtioii  de 
»  PEflf Ise  ne  te  gonflre  pas ;  ei  fl  «M  af86  de  toir  ^f«e  d^en  agfr  Mtr»* 
»  ment,  tfeat  renvcrMr  les  fbndemeftts,  et  mettipe  toate  It  rdigie«  en  ill»* 
»  pule;  > 

V.  de  Meem  avdit  ^ciit  ta  mtee  elMse  4  Lelbnits  *.  fi  lui  avolt  dit ,  ^*M 
n*y  avoit  rien  4  esp^rer  ponr  la  r^ttnion ,  qiHittd  oft  Ttfadra  soppdser  ifae  ies 
d^l^ons  de  foi  du  concae  de  Treiite  peovenl  demeurer  en  «mp^s.  A  qM 
leilmite  *  rdpondit,  ^e  A  fon  creTOH  dt^tkisp  nn  paifaü  conaenCeneiit  9m 
leules  Ies  dMsions  de  Trente,  M  «e  ftiUoit  pae ,  adoa  ■.  VelattiiB,  «enger  I 
lar^uftion. 

€e  comairee  de  telirea  enfne  M.  de  Meaux  M  Leibaftt  detina  eceaelMi  A 
q|Mli|iies  diBCii$8MMi8  Ütöraires  entre  oes  deux  feettiBee  ffluslres.  mer  Beut 
relatives  k  la  creance  des  deux  religions,  et  entre  «atree  k  la  qveation  des 
ntres  deot^rocanoniquea.  LeibnitB  attaqaa  tr^s^fcuteflsent  la  Ageisio*  du 
ooticHe  de  Trenle,  et  M«  de  Meaiaz  r^pondlt  aoHdem^  aut  objeetions  des 
pröiestants. 

TmMB  que  Bosauet  travaQIoit  A  »ienir  duis  Ie  sein  de  TEgUse  eeox  qui 
i(^ii  ^toieal  säpar^s^  il  y  «voit  de  grandes  ditiBions  dans  eetle  mtee  Egüae  t 
tine  dl^ute  trteHrlve  enHre  Ie  pape  et  Ie  t(h  le^t  a^oft  oeea^oim^es.  B  s*«* 
gisBoÜ  du  dpok  de  r^gale. 

Ob  entend  par  r^gale ,  Ie  droit  que  Ie  roi  a  de  percevoir  lea  revemis  des 
arcberech^  et  des  ^reehöa  du  royamiie  pendant  la  vacanee  des  elf&ges,  et 
de  eonürer  de  plein  droit  tous  Ies  Mn^ficea  quien  d^penfdenl ,  eiseepM  ceuK 
qaf  soot  A  Charge  d'ämes,  jasqa*A  ce  qiie  Ie  iMnivel  ^Y«ipie  ait  pr^ö  aermeot 
de  fld^ltt«,  qa'il  ea  alt  Ml  earegisirer  }\iete  k  la  ebaailMre  des  cottplea  de 
Paris ,  qu'il  ait  obtenu  de  oelte  ee«r  arrret  de  BMüii4evto  des  fraita»  et  qa'l 
ait  pris  en  persome  posaeesion  de  soa  ^\Mi6. 

L^origine  de  la  r^le  est  tr^^-^bseure;  ce  <piä  firit  dire  k  Pasqaier  :  1^ 
y  a  obaeorit^  en  notre  hiaioii«,  c^BSt  priaclpalement  ea  ee  peiat.  i<era4  ei Ie 
parlemeat  de  Vbris  ont  coafflaninieDt  seatena  qae  cVioil  aa  droit  impre»- 
criptible  de  la  courenne. 

Plosleurs  ^^qaea  (Uusires  par  fear  ptM  et  par  leur  dectriae  n^n  eoatve- 
neient  paa.  M.  de  Pamiers  tt  ftäf«  aa  oavrage  dans  lequel  ea  pr^tendk 
proorer  *  que  la  r^sAe  n'^tolt  paa  ea  asage  af  dans  la  preaH^re  ni  dana  la 
aeoonde  race;  qa*«lle  n'a  eodnnene6  qu'apr^  la  c^lMire  contostatfem  des 
tnvestitures,  Ten  Ie  mfflea  du  donzi^sne  aiMe;  qa^elle  a\rfeit  pas4ieu  itans 
toat  Ie  royauaie  *;  que  saint  ijoais  dtelare  q«^eDe  a'^toit  pas  ea  asage  dans 
r^gjise  da  Pay ,  aar  la  eollatlon  des  probendes;  qaePbilii^)e4e«Hardi  ranenfa 
k  ceUe  d'Albi;  que  Ie  concUe  gän^ral  de  Lyon,  tenu  en  1374,  afveü  ordonaö  * 
<pie  la  regele  aurolt  liea  dana  Ies  ^gliaes  oft  eHe.^toil  Mblie  par  Ie  tiare  de 
foadation,  ou  par  une  aneienae  coolume,  avec  d^iensea  de  l^tpodaire  aus 
^fg^sea  qui  soat  <pieaapies ,  soas  peine  d'exconunuaicatlon. 

E*autear  de  eet  oantige  pr^tead  *  qae  oe  Alt  fliili^^le->Bel  qai  Ie  premier 
llt  des  ordonaanoes  tdachaat  la  rigide.  H  auppose  qn^elle  nMtoil  «a  usage 

1  Madame  de  snmm,  Iool  n.  pag.  lOt.— i  Ibid,,  pag.  4SS. 
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qiie*iis  qttdquw  ifßSa^,  «t  ü  teat  le f rOfifftMr i^ In  c^Abre  ot^ntiandl» 
de  1354,  de  Philippe-de-Yalois ,  appel^e  commun^ment  la  Phili]ppitte  *.  S 
ett  ttOMi  pt^iiv«  par  .rordoonaiveie  qui  ooiiimencia  par  bes  ittou ,  2?b- 
mttms  Jlto>  ei  c^i  fst  faite  ^ms  le  cotameiiceiiiisnt  du  qoi^tortitee  sitete  , 
^foe ,  dtea  le»  pvovinces  d^AwBoh  ^  d? Ariea  et  daAB  le  Laaguedoc ,  le  fol  ti'aveit 
poM  te  regele;  «e  qui  est  oomflrM  par  un  dönodaliremeiit  qui  se  trouVe 
dftDB  les  nglatres  de  la  «huobre  des  ccuiples  de  P-an  f  859.  Sür  la  fin  du 
iiMe  MlTitti,  Lottls  Uli ' ,  dan«  oiie  ordcmnaiice  de  4489 ,  est  convenu  qu'S 
j  «foitdeat^Maea  €  esquelles  tt^a  droit  de  rigide.  >  Gent  ans  apr^,  l>y»rac  ^ 
foaliii  täte  pasaer  la  regele  ooffiaae  ntie  r^iß»  unitefselle ;  mais  le  €ler^6 
8^  oppoaa,  et  Pibrac  se  d^sista.  Henri  lY ,  par  aoh  ^dit  de  44M)6  \  Bti|[^^ 
qbV  5  avoft  des  ^güsea  exeapiea  de  la  r^ate; 

toe  fttiiMnent  d»  PMis  fi*eii  couvenoU  pas :  plus  M6  pour  les  droits  du  rot 
4iM  le  eoitsea  de  oe  prince,  tt  reiidit  nti  arrdt,  le  84  avHl  iBOk;  plir  leqv^ 
fi  tfMtfra  4tie  le  wn  atoit  droit  de  rägide  daaa  lotites  les  ^gUses  du  royaume^ 
ei  Ü  iMMiae  mtt  «meats  d'avaooer  auDune  propoi^ioti  contraire.  Le  derg6 
se  pUifgtiit.  Le  roi  aedorda  un  an  dfe  anrsitetice  de  tdus  les  proe^  mus  ott 
i  ttiotttolr  pour  les  i^gUses  qui  pr^t^ndoient  4lre  exetoptes  du  ätoii  d» 
Mgrie;  ei  fi  6voqiia  4  lui  la  ooanolasance  de  ces  affiitres.  Louis  Xnt ,  pat  uite 
ordonnance  de  1^9 ,  conArma  V^i  rendu  par  le  roi  son  p^ ,  eü  4906; 
Mais,  «tt  i«ST » a  rettdit)  le  6  ooiobre ,  un  arr^  peiiatit  que  1^  arcbef^qiies 
ü  9«SqiiM  qoi  se  prit^ndfoietil  exempts  du  di*oit  de  regele,  enverrolent^ 
tew  Sit  «raia»  teutt  titres  am  greffß  da  oenseO ;  ee  qiM  fiit  eonfinnö  depnUr 
patf  dPMires ait«i8  de  1684  >  46ü,  4684. 

*tt  oeite  gnoide  laftdre  edt  öt4  j^gile  pendant  le  minfeMigte  du  cardfincfl  d« 
Rleheüeu ,  les  «?4qiies  qui  refnsoleat  de  se  soomettre  au  droit  de  r^gdki 
amrokktt  eo  «»e  pidsMnte  ptoleetioii;  oar  oe  Kdiilstre  absoin  n^toit  point 
ftirdMM»  au  Mnyanetit  de  Cent  qn  ero^oient  que  la  rägäde  devoU  avoir  fieii 
dm»  lotii  le  royaüsae,  et  ü  ne  (»iiignit  pas ,  ^ns  sctti  testament  p^Mtique  ^  ^ 
de  r6fttier  la  pr^enUste  do  parledient  de  Paris  eonaüie  une  ofaose  notoiretnent 

Qaelques  ann^es  aprte  que  le  rol  Louis  XIV  tat  majeur,  il  don^a  en  sott 
oMhsMl  im  ätM  { V^n  4<^7 )  portattt  qtt*y  seroit  inoessanimeiit  prooddö  eu 
Jngeaaowt  de  PiuMnce  gfoi&rale  de  la  r^aie.  Bntn«  an  mois  de  fftttier  de 
Ite  4678,  M  remM  une  d^elöration,  dabs  laiqudle  il  &^Uk  que  la  regele  M 
appuriMoll  dans  tout  le  royauoie  *;  oe  qal  tut  confirmö  par  une  afettv<tfe 
dMafaMD  du  3  avril  1676,  et  par  ifli  ^t  donnö  au  mois  d^atril  iqst. 

Ua  dvd^Bfes,  qui  iCopposOient  4  la  volonte  du  roi,  avoimit  trouvö  eaie 
yanüe  pt<9leeii0n  4  Rotne.  fiinoeeat  XI  gomrvmoit  pour  lors  l'Egüse  de  Sainl» 
nsw6|  e^4telt  im  des  plus  ▼ettnanx  poaiifes  que  l'on  edt  vos  depuis  long-i^ 
IMIIH  Mr  le  slöge  de  Reine.  11  entt  detofr  prendr«  le  parli  des  pr41ais  qid 
dMeai  peM4eiii4spMr  te  dt^nise  des  ly^ert^s  de  rBgllse;  c'esi  akiä  qtt*fl 
Mtt  ex^ique.  n  4crlt{t  «u  roi '  qai^  auroil  reconrs  anu  rem4des  que  lui 
mxft  les  aiBüjs  te  ptauvoir  qu'tt  atoii  re^n  d«  4iel,  et  qu^il  ne  pon«^ 


i  GkifL  xTfu  «^s  Cbap.  s?ix. 

)  Ctep,  xtiii.  ^4  Cbap.  xn.  • 

<  Chap.  n  •  i4et.  1y. 
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LVI  VIE  DE  BOSSÜET. 

T«U  adliger  dans  une  maladie  si  dangereuse,  sans  manquer  au  deTOtr 

apostolique. 

Le  roi ,  pour  se  pr^cauüonner  contre  ces  menaces,  vonlut  avoir  Tappiii  de 
aon  clerg^.  Q  convoqua  une  assembl^e  generale,  dont  M.  de  Meaux  6loit 
comme  Täme.  H  fut  d^cid^ ,  le  5  föirrier  1682,  que  rintenlioD  de  ioute  Pas- 
.  aembläe  6toit  de  donner  son  conseotement  k  Textension  du  droit  de  regale 
dans  tont  le  royaume,  sans  avoir  ägard  k  Tezemption  pr^tendue  par  de 
certains  ^v^chös;  qu'elle  recevoit  arec  soumission  les  d^claratioi^s  du  roi  de 
Faim^  1675,  et  que  Tassembi^  6criroit  au  pape,  au  nom  de  toul  le  clergö 
de  France ,  pour  lul  eu  appreodre  la  r^soluüoo.  Le  pape  fut  tr^s-möcontent 
de  ia  conduite  de  Tassemblee. 

Comme  il  n'^toit  pas  impossible  qu'il  ne  se  porUHt  ä  quelque  parti  violeni, 
doQt  il  pouvoit  trouver  des  exemples  chez  ses  pred^oesseurs,  dans  des  cir- 
conslances  k  la  vörit^  plus  favorables  que  Celles  oü  Ton  ^toit,  le  roi  crut 
qu'il  convenoit  de  fixer  la  cr^nce  de  ses  sujels  sur  P^tendue  de  Fautorit^ 
du  Saint-Si^ge.  II  souhaita  que  le  dergö  de  France  s'expliquAt  sur  celle  ma- 
ti^e ,  aussi  imporUnte  que  dölicate.  H.  de  Meaux  fut  charg^  de  travailler 
sur  ce  scget,  et  ce  fut  lui  qui  r^dtgea  les  quatre  fameuses  propositions  que 
le  clerg^  de  France  ^dopta,  et  qui  constituent  ce  qu'on  appelle  les  libert^ 
de  l'Eglise  gallicane. 

La  Premixe  d^claroit  que  le  concile  gen^ral  etoit  sup^rieur  au  pape;  la 
seconde',  que  ni  le  pape  ni  P^glise  universelle  n^ont  aucun  pouvoir  sur  le 
temporel  des  rois ;  la  troisi^me ,  que  la  puissance  du  pape  doit  6tre  limit^ 
par  les  canons,  et  qu'il  ne  peut  rien  faire  ni  statuer  qui  soit  contraire  aux 
libert^  de  PdgUse  gallicane;  la  quatritoe  enfin,  que  le  pape  n'est  point  inCül- 
IMtf  ä  moins  qu^il  ne  soit  k  la  töte  d*un  concile  oecum^nique. 

Le  pape  apprit  avec  Indignation  jusqu'oü  les  ev^es  avoient  port^  leur 
audace  (  car  c*est  ainsi  qu'il  parloit ) ;  il  fit  brüler  publiquement  ces  quatre 
articles  comme  contenant  une  doclrine  pernicieuse.  Ce  fut  ce  qui  donna 
occasion  k  M.  de  Meaux  d'en  soutenir  la  veritö  dans  un  grand  ouvrage  dont 
nous  rendrons  compte,  apr^  avoir  rapport6  ce  qui  regarde  la  conduite  qu'il 
tint  dans  Passembl^  du  clergö. 

Ce  fut  lui  qui  prdcha  k  Pouverture  de  Passembl^e  g6n6rale ,  le  0  no- 
vembre  1681.  Le  sujet  de  son  sermon  fut  Punitö  de  PEglise ;  il  est  dins6  en 
deux  Points.  L'Eglise  est  belle  et  une  dans  son  tout ,  premi^re  partie,  oü  Pon 
voit  toute  la  beaut^  du  corps  de  PEglise;  belle  et  une  en  chaque  ibembre, 
seconde  partie ,  oü  Pon  verra  la  beaut^  particuUftre  de  PEglise  gallicane. 

Dans  le  temps  que  Passemblte  se  tenoit ,  il  y  eut  une  commission  formte 
pour  condamner  plusieurs  erreurs  sur  la  morale  avana^  par  (es  derniers 
casuistes.  M.  de  Meaux  6toit  k  ia  töte  du  bureau;  il  travailla  sur  cette  mati^e» 
et  Pon  trouve  dans  ses  ceuvres  postbumes  le  projet  de  censure  i  qu'il  avoil 
dress^,  censure  que  le  clerg6  devoit  publier  contre  la  morale  relAch^.  Bos- 
suet  avoit  appliqu6  des  qualifications  aux  propositions  censur^es^  on  ne  les 
a  point  retrouvöes.  L'assembl^e  du  clerg^  eut  ordre  de  se  s^paaer  avant  que 
ce  projet  eüt  ete  approuv^  et  publik. 

Le  TraiU  de  Vusure  fut  composö  par  Bossuet ,  en  1682,  pendant  le  temps 
de  Passembl^e  du  clerg6.  Ce  devott  6tre  comme  une  suile  du  d^cret  sur  la 

t  Deereium  de  moraU  ditclpUnA ,  auetöre  Joe.  BeiUgno  Bouuet  epUcopo  MOdgittl',  qwod 
trat  ä.  ciero  galUcano  pukUcanäim  in  comiUU  genenMui ,  mM  iMS. 
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Monde ,  auqiiel  il  a  numifestement  rapport.  G^est  une  r^utation  de  ce  que 
^roüus  avoit  dit  en  fieiveur  de  Pusure,  dans  son  commentaire  sur  le  verset  35 
du  chapilre  6  de  saint  Luc. 

Le  li¥re  que  M.  de  Meaux  composa  pour  la  jusliflcatioa  des  quatres  artidetf 
du  derg^ ,  ne  parut  que  iring^sU  ans  apr^  sa  mort ,  en  4730  *.  Encore  cetfe 
6ditioo  est-elle  Irös-imparllsüte;  car,  suivant  la  remarque  du  traducleur  fran- 
5^is  *y  eile  est  leliement  estropi^e,  et  remplie  de  fautes  si  grossi^es ,  qu^elle 
nepeut  ötre  presque  d'aucun  usage. 

Bossuet  avoit  d'abord  ficüt  cet  ouvrage  tel  qu^on  le  voit  dans  r^dition 
de  1730 ,  aux  fautes  pr^s  de  rimpression.  II  le  retoucha  depuis ,  et  il  mit  ä 
la  t^  une  dissertation  qu'il  substitua  aux  trols  livres  qui  sont  les  premiers 
de  r^üon  de  1730 ,  et  il  divisa  le  reste  de  Touvrage  en  trois  parties. 

Ylogt  ans  avant  que  cette  Edition  fautive  parut,  Bossuet ,  6v6que  de  Troyes, 
neveu  de  M.  r^vftque  de  Meaux ,  avoit  remis  un  exemplaire  manuscrit  de  cet 
ouvrage  entre  les  malus  du  roi  Louis  XIV ,  ainsi  qu'il  nous  Fa  appris  lui-m6me 
dans  son  Instmctum  pasioraU,  du  30  septembre  17S9.  Cet  exemi^aire 
n*^it  point  accompagn6  de  la  Dissertation  pr^liminaire  dont  on  vient  de 
parier.  M.  de  Troyes,  peu  content  de  T^dition  de  1730,  et  d^sirant  avec 
ardeur  qu'un  ouvrage  de  cette  importance  püt  6tre  lu  de  tout  le  monde , 
eagagea  un  homme  de  merite,  appel^  le  P^re  Le  Roi,  de  TOratoire,  de  le 
traduire  en  fran^ois ;  et  afin  que  cette  traduction  püt  tenir  lieu  de  Poriginal, 
M.  de  Troyes  communiqua  au  traducteur  la  Dissertation  präliminaire  que 
peraonne  n*avoit  Jamals  vue,  et  tous  les  papiers  de  M.  de  Meaux  qui  avoient 
rapport  ä  cet  ouvrage. 

M.  LeRoi  s^acquitta  parfaitement  bien  de  la  tAche  dont  il  s^^toit  chargö, 
etildonnaau  public  le  livre  de  M.  de  Meaux,  sous  ce  titre  :  DSfense  de 
la  d^iaration  de  Vassemhl^  du  elergi  de  Frame,  de  1682 ,  touchant  la 
puissanceecclMastique,  par  messire  iacques-B^nigne  Bossuet,  ^vdque  de 
Meaux;  traduite  en  fran^ois ,  avec  des  notes  :  k  Amsterdam,  aux  d^pens  de 
la  Gompagnie,  1745.  On  trouve  au  commencement  de  cette  traduction  un 
mteoire  de  M.  de  Meaux,  pr^sent^  au  roi ,  contre  le  livre,  de  romani  jHm- 
Ufids  auetoritate,  compoa^  par  Rocaberti,  autrefois  g^n^ral  des  domi* 
nicains,  et  pour  lors  archevöque  de  Yalence.  Cet  ouvrage  avoit  ^  publik 
il  T^eoce  * ,  en  1684,  lorsque  Paccommodement  entre  la  France  et  le  Saint-' 
Sif^  ^toit  d^k  fait.  II  hxi  supprim^  par  arrßt  du  parlement,  le  90  d^ 
cembre  1695. 

A  la  SHite  de  ce  mänoire  on  a  placö  la  dissertation  pr^liminaire ,  dans 
laqudle  Tauteur  se  propose  de  prouver  que  la  doctrine  des  quatre  artides 
est  orthodoxe,  et  que  n^^tant  difi^rente,  en^iucun  point,  de  celle  que  Ton 
eonnolt  dans  l^gUse  depuis  plusieurs  siteles ,  sous  le  nom  de  Sentimeni  de 
fkoie  de  Paris,  eile  ne  peut  ^tre  condamnr<6e  comme  h^r^tique  ou  comme 
adaamatique,  dka  que  le  Sentiment  de  rScole.de  Paris  n'a  Jamals  ^t^  con« 
danui^  comme  tel.  Cette  dissertation  a  pour  titre,  dans  la  traduction :  La 

f  Defhuio  dedaraUofdt  eeleberrimas  quam  de  poUstate  eceleäasücd  ianxit  derut  Galliea-' 
mtM  XIX  MartU  ies3,  ab  iUuU,  ae  üever,  Jaeobo  Benigne  Bouuet ,  MMenH  epiacopo ,  ex 
epeekdi  Jmseu  Ludovicl  magni  chritlianitsimi  regia  scripta ,  et  elaborata.  Nunc  primüm  in 
hutm  edita,  tummoque  studio  ad  fidem  autographi  codicis  exacta ,  Luxemburgi»  sumptibui 
JnireoB  Chevalier,  BibUapoUe,  ITSO. 

*Pr4ffacetpe$,%i. 

tjHfaue,^-  Sf  n.  v. 


F^mm  HiktßiM»,  m^  apok^ü  dB  r^aU  4b  FuHi^st  ieMHU  tlergim 

La  defense ,  en  trois  parlies ,  suit  cette  dissertMldiK  Li  )^MM«  fttrtfH 
Mfito  de  l'teiiiinM  soufVitliM  el  indjftpMMtoilie  d^  t€A».  Ia  ^ü^eoiidDs  4e8 
e^miles  de  läliß>  de€oiisti»a|,  et  des  «^ree^  les  ottt  suMi.  La  tsoHMitt 
a  pour  ot^et  de  prew er  qa%  le  eenilitieiil  des  (ieeteors  de  fNitie  teittoitttt 
jitti}u')iu  «omnefteeift^st  du  dkriefiaiif  Küe% 

Gelte  contestation  n'^oit  pas  flnie ,  1ops<|«^  emr^Ai  \jtu^  die»  plllis  gWndM 
flMUM  qe^t  eMs  H.  de  Maaiit  pesdant  seb  poilti&eac  c  igtest  ad  dM^naaloii 
«ifBc  le  alia)re  FdReün ,  &  Toodisioa  da  4|Qidtiaiie  de  AaMM  SwyeB'. 

Celle  femme  «fdtok  veKkae  faiMuae  par  les  pregrte  fttVlte  av^it  llitt 
dans  les  voies  epirltanUes,  et  par  «m  grand  nomlMre  de  litrea,  i|ikK  todl 
liiaarres  «fafis  ^iioietii,  a^eM  pr^^ttu  «ift  sa  Atveiif  «m  gvand  tUMUlM!^  de 
personnes  dieUngu^es  par  lenr  espHt^  par  le«r  piA^,  ei  por  leur  naissatiee« 
M.  dettsaiUB^fori  attentiT^  tetrt  ce  ^ai  tegard0ftla4e«irkie,  dMppis>tf«% 
oetse  «oifvelle  spirftuAliid  *  q[ti^  ci^oit  fovoi^aet'  les  erreofs  des  4oi(6tisie»^ 
^e  llt^iae  ^ott  peur  lors  oceup^  4  d^trafiiie.  Madame  My«»^  isfüHtiAa  quA 
11%  de  MnN»  lui  6tcnt  pea  favorabtes  d64lBra  (pi^iAe  vouMt  s^en  |!|q[)pemt 
eatidrement  ffiix  Uuni^res  de  ce  pnSlat ,  et  4te  le  pria.  sealeiDeiit  db  Tettleir 
Me»  ettminer  ses  outtages  afeb  bewaoMp  d^Htieiitioii :  idte  M  ofirit  aHai» 
de  se  Biieiiire  amis  sa  directioii.  C^öteit  l'abba  de  Üneloii  qui  Uli  avott  dumii 
eeeonseil« 

Sa  consiqiwiiee  eile  donna  loia»  ses  Hrtes  taprimteet  ttianQsMts  A 11»  M 
Meaux,  sa  Fie,  un  gros  Yolume  de  commentaires  sor  HDlse,  Josli6»  M 
jQges ,  les  Bpttres  de  saiat  ftal»  ^Apocaljipas  el  beaiieeup  d'atttres  INre*  de 
HEctflore.  H  les  emporti  daaa  son  diecdse  en  IlW^  Ters  le  iliolB  de  sefi^ 
tembte,  et  ü  le»  exataina  aveo  isa  tits^graiid  sein  $  nais  fl  ne  TeHM  Jaeoaia 
al  la  eonfesser  «i  la  dlrlyer.  fi  M  ftiri  ^«oxmi  *  de  lire  dabs  sa  Tfe,  qye  !M«a 
M  demieit  oiie  abonda&oe  de  gviees  deai  die  ctevoit»  eo  pfied  de  Ut  Um»^^ 
en  Sorte  qoUfsilolllad^lttoer)  etdams  oei  i^iatenlamettaitsfä^SMHl»  et 
Fen  veMPlt  reeevelr  la  grtoe  dont  «He  6toii  pleiiie^  et  ^dieüt  le  se«I  miy^k 
4s  la  senAager  t  Ü  suffisolt  d^ure  assts  attpfte  drille,  pour  parüiäper  ä  cettb 
aiündaweic!;  de  griees ;  oeCSe  seasBottaiGatioii  se  lyseiU  9k  ^letiee.  c  Je  mb 
»  eeütois » ^SMBte  dttis  aa  Vis  *,  peu  ii  pea  vider  ei  soidager;  ofaaeM  fece^ 
«  ¥olt  sa  grdee  mikm  s<m  degit^  dfetaisaia,  et  4pNiiteit  aeprtode  tboi  eeitb 
»  pl^nitude  de  gräces  apportöe  par  i^sus-Christ  :  c^^toit  comme  tue  Mose 
»  qui  se  d^^^arge  avec  prefMon ;  e«  se  istiiefi  ftsiapH,  et  »ei  Je  me 
e  ei^nsels  vider  et  soidager  de  an  pl6ttitiide.  • 

M.  de  Meaut  n'ayafit  pas  perdu  f^spi^aüce  de  raiaefter  k  la  raisob  t4ae 
tonne  qoi  parolMoit  aveir  de  la  coaiilaBee  en  hii ,  eut  une  coAiSi^eiiee  avee 
Ms  au  comaMneeraeAt  de  FaiIüM.  EMe  y  seollikt  loijyeiirs  «^te-^eoMfiSBft- 
«MOt  is  ttMxktte  fbndaüienliAe  de  sen  «yettae  t  eile  dMara  au  pri&lM  ipeMü 
M  pouv^  liea  deniMSder  A  Diei«  podr  ene,  pas  meme  la  f^Bdasieii  de  «sa 
p^eh^,  taut  eile  6toit  dösinl^ress^e.  IL  de  Meaux  kii  soutint  fue  sa  prepo- 
aitioii  ^lok  berMque,  aaeis  il  ae  put  la  eotfvakiore.  G^st  pottrquei  M  M 
aignilla  qd*!l  ne  pouroit  hü  permefCre  l^lsage  des  sacremettts. 

i  HelaiUm  du  quUtUme ,  par  M.  de  Meaax. 
s  nOaUm  de  M.de  Mcomx  ,  pas.  TS. 
i  HefoHofi«  pas.  TT. 
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Afite  €Mte  coilfreiioo,  ü.  d»  Mstax  taMt  tme  ifttigae  tettre  A  mwii— i 
Coyon ,  le  4  mai  1094 ,  dans  laqaelle  U  lui  cooseüloit  de  ne  poInt  paroMre 
temmnd^^  et  AesenetttfeAuisqiMltaevMraiteflanB  toir  pttsonae,  ni 
i^  il<e  nViDh  poor  Mt  affidreft^  La  f^pmxm  M  soomilBe  ;  ele  deianda 
dPteft  mftte  dans  Je  diocöae  cfe  Maan  pour  j  4tre  Mstnule.  Oa  lai  aeeonü 
OB  qn^cile  aouiiailmt;  et  eüe  eotm^  le  43  janvkr  1085»  dabs  k  cottTanC  diea 
Fük^-de^Sainte-Marie,  4  condition  de  n^avoir  aucune  relation  ^^«vedeca»* 
it&mar  ^  lai  «raü  4fe4  nanmö ,  et  deax  reVgieiBes :  on  kii  aooorda  l^laage 
detawranKateh  üe  y  üal  six  moia,  et  eile  ea  aartit  i^rds  s^4lre  souoiiae  po- 
fjBiiffnl  el  aiHnJaimmt»  affoir  cottdaauiä  aam  JUbytui  aoürt^  et  aon  irrte  aar  le 
ftniäqiia  daa  «antiqiifta :  eia  oftit  natae  de  briüar  aaa  naiMMcrtUi.  Mala  «t 
pawait  eraire  <|aa  aa  aaumiBaioa  ne  ftit  paa  sinotea:  car  afle <»iitiMia  da 
Id^  i'iHiuiilii^. 

Uy  ivoitAiiaiiilKCyr  aae  sup^iearB  appal4e  nuftdaaaie  Ae  la  lfaia(nr-FoTt» 
paraaie  et  aoue  de  madame  Cayon^^  ^  atoit  go4iö  tea  prineipea  des  aom- 
Team  qul^tistes ;  eile  voulut  les  fture  adopter  daua  aa  cottuaunantö.  Madaaia 
da  MaaiMaan  pria  M.  da  IfiBan  Aa  fendr  4r  SainMIyr,  povtc  y  d4reeiaer  le 
foiiliiyawy  fai  y  fiilaoit  des  prompte-  &  ^^  Madit  aa  cmniaeocaqieBt  de 
taiMW,atflyfit<iaacoBl)firaiiDe8*.Lapreiai4re  aa  tintla  6i$vrier  :ily 
rwaiadtit  le  dogaie  de  Piadiff&rettoa  paar  le  aalat  4terael.  La  aeoonde  aa  fit 
la  7  aaira»  Baaauet  y  aapli^oa  en  quo!  toaüaloit  l'oraiaoa, passive.  Madan» 
Ab  la  ifaiaon«F(nt  eul  ancore  qaelques  difflcidt^;  eile  les  propas^  4  M.  dl» 
Ihaax,  lapiiaat  Aeanttra  aa  r^oiiaa4  fti  iftarge  qu'eHe  avoit  laisa^a  caprte 
8ur  son  papier.  Le  pr^t  r^poadH  leSi  «an.  C^eat  ce  qui  fonna  aa  toit  4 
deaa  eokttodi ,  q1I^lB  Iroaif e  daas  les  Oßwwrti  ^  M,  4$  Mfeiiu». 

Ces  teila  reqpecttb  pasaaieal  par  las  aiaias  da  asadame  de  MateleaaQ^ 
ainai  qa'O  eit  conataaft  par  le  bilfet  da  cetta  daaae  4  aMdaaie  de  la  Malsoa*- 
VaH,  Aat aan  :  ce  blilat  aoaa  aqppsand  rid4e  ifoe  l>0a  avoit  de  laicmai6 
AaprtlBt;il4loitaiii8icon^:  t  Ja  trouve  aasai  toeiit  trts^boa  yie  Yiwis  aia 
AoaalBfoaqMealloasldaacaolMt^eay  et  qea  Toaadeaiandiea  queleareponaes 
»eaolaDtaA»aas4aaAeni4aie.  Je  n\d  paa  dit  aamot  paar  pr4ventrlL  de 
Iteaa;  j*eD  «oaifaia  trop  l*iniitilil4»  eteaBabiea  U  peaae  eonune  yos  aap4^ 
rieurs.  > 

Hnai  cea«  qdk  sPilaiiait  Iaiss4spr4veair  ea  flrr ear  de  aaadame  Gayan ,  fly 
avalt  deagaas  da  ta  phia  9ande  Aatiacllon;  M.  le  dae  de  ClHsn-ease  diait  de 
ee  noadire.  H  aroua  an  jour  4  M .  de  Meaux  *,  que  quand  U  6toit  assis  aapr4s 
da  caOadania,  tt  rasaeatait  ioMliblemeal  las  mpuiiaataii  de  la  gr4ce»  s^il 
a*y  BMttaic  potai  d^d>rtadie.  11  eat  aitB»laaiaipäoil4  de  dcnaader  aii  präat 
MaeaearaufaitiMadaas  la  naftma  aituatioa.  Aqaol  üoasaetn^poadätqu'fl 
Afatt  paar  kaa  de  gtanda  aaoataineata,  aoafe  dlionreur  et  d'indJjgÄalloa  paar 
leaanaata  et  iaa  Baaians  de  adadaaae  Guyoa. 

vaü  oeox  ^ai  4laia&tattaeli4s  4  oelta  daaM  et  i|ai  proiögeaient  la 
apiriliiaflt4,  la  plas  ilasire  4toit  l^siAp«  de  r^naloik  c  »  aMtatt 
pai  faaaMe  d^avair  aaa  iiaaginartoa  iriNis  MHaale,  et  uaa  tee  plas 
iaaAra.  A  oaa  dons  <te  la  aalura,  11  Joigaoit  ana  fttmel^  4  toute  Iprainre. 
M  faaaian  daaa  aa  alMe  ae  T^oalt  plus  de  eandear  daas  Pexpwjaian, 
plus  de  s4ductioii  dans  son  langage ,  et  il  parat  d^aulant  plus  dangereox 
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que  ses  erreors  sembloient  prendre  leur  source  dans  Pezc^  mftme  de  Bes 
vertus. 

» Insüluteur  de  l'h^ritier  du  tröne ,  orade  de  ce  que  la  cour  aroit  de  plus 
vertueux,  il  est  facUe  de  concevoir  toute  la  force  qu'un  tel  appui  pouvoii 
donner  ä  la  secte  naissante.  Cest  ce  qui  explique,  mais  saus  la  justifler,  la 
v6h6meQce  avec  laquelle  Bossuet  combattit  des  erreurs  qui  lui  panirent  si 
dangereuses.  •  * 

Gonsid^röe  sous  ce  point  de  yue,  la  controverse  du  qui^tisme  ^loit  digne 
d*exercer  le  g^nie  de  Bossuet  et  de  Föneion.  D'abord  il  fut  convenu  qu^U  y 
auroit  des  confärences  sur  le  fond  de  la  doctrine ,  et  madame  Guyon  dödara 
qu'elle  s^en  rapporterott  aux  decisions  de  M.  de  Noailles ,  alors  övöque  de 
Chälons;  de  M.  de  Meaux,  et  de  M.  Tronson,  supörieur  du  söminaire  de 
Saint-Sulpice.  11  s'assembl^rent  ä  Issy,  oü  rösidoit  pour  lors  M.  Tronson.  Ces 
Conferences  devoient  6tre  secröles ,  parce  qu'on  ne  vouloit  point  que  M.  de 
Hariai,  archeirßque  de  Paris,  en  füt  instruit;  ce  prölat  ötant  pour  lors  dans  un 
Ir^s-grand  möpris  ä  la  cour. 

L^examen  de  la  doctrine  du  quiöttsme  dura  sept  ä  huit  mois.  Föndon  Tenoit 
souvent  ä  Issy  ^  oü  il  assistoit  aux  Conferences.  U  avoit  une  grande  estime 
pour  M.  Tronson ,  qui  Tavoit  devö ,  et  qu^il  regardoit  comme  son  pöre.  On 
rödigea  dans  ces  Conferences  trente-quatre.  artides ,  qui  ötoient  conune  un 
Corps  de  doctrine  concernant  la  thöologie  mystique.  Föndon  et  madame 
Guyon  les*  signörent.  Gette  derniöre  souscrivit  aux  ordonnances  et  aus 
instructions  pastorales  de  M.  de  Meaux,  et  i  la  condamnation  de  ses  deux 
Ilvres  comme  contenant  une  mauvaise  doctrine. 

n  venoit  dVriver  un  changement  dans  la  fortune  de  Fabbö  de  Föndon.  Ü 
avoit  ötö  nommö  archevöque  de  Gambrai.  Les  conteurs  d'anecdotes  ont  prö- 
tendu  que  H.  de  Harlai,  archevöque  de  Paris,  qui  n'aimoit  point Pabbö  de 
Fenelon,  avoit  eu  le  dessein  de  le  dötruire  en  cour,  et  que  M.  de  Meaux  s^y  ötoit 
opposö.  Ils  dlsent  que  rarchevöque  de  Paris  voulut  &ire  proposer  un  cas  de 
conscienoe  en  Sorbonne ,  dans  lequd  on  demanderoit  si  un  prince  pouvoit 
en  conscience  souf&ir  auprös  de  ses  enfants  un  pröcepteur  accusö  de  quie- 
tisme;  et  que  M.  de  Meaux,  Payant  appris,  empöcha  que  ce  projet,  qui 
pouvoit  perdre  Föneion,  n'eüt  lieu. 

U  est  constant  que  M.  de  Meaux,  qui  auroit  pu  facilement  empöcher  Tdö- 
vation  de  M.  de  Föneion ,  la  vit  avec  plaisir ,  et  qu^il  se  fit  un  honneur  de  le 
sacrer. 

Depuis  sa  nomination  ä  Tarchevöchö  de  Gambrai,  Föneion  pröcha  aux 
Carmölites  de  Saint-Jacques  *.  On  crut  entrevoir  dans  son  discours  des  pro- 
positions  qui  pouvoient  favoriser  la  doctrine  des  nouveaux  quiötistes.  M.  de 
Meaux  le  Ivi  fit  savoir.  M.  de  Gambrai  lui  fit  röponse,  le  17  döcembre  1093. 
II  tAche  d'expliquer  ce  qui  lui  avoit  ötö  reprochö,  et  il  finit  par  ces  paroles  : 
«  Pour  moi,  je  vous  rendrai  toi^ours  avec  joie  et  docilile  un  compte  exact  de 
ma  conduite.  11  n*y  a  correction  que  vous  ne  me  puissiez  foire  sans  mönage- 
ment,  et  que  je  ne  re^ive  avec  soumission  et  reconncHssance,  comme  une 
marque  de  la  continuation  de  yqs  anciennes  bontös.  ie  ferai  profession 
toute  ma  vie  d^ötre  volre  disciple ,  et  de  vous  devoir  la  meilieure  partie  de  ce 
que  je  sais. » 

i  BeUuum  du  quiMme  de  M,  PheUppeaux,  pag.  st. 
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V.  de  Gambrai  croyoit  sincärement  que,  quant  au  fond  de  la  doctrioe, 
M.  de  Meaux  et  lui  etoient  d'accord.  n  mandoit  A  madame  de  Maintenon  * » 
qu^  n'y  ayoit  aacune  ombre  de  dUBcult^  sur  le  dogme  entre  eux,  que  la 
Mole  chose  qu^  ne  pouToit  pas  approuver,  ^toit  la  r^fütation  persoimelle  de 
madame  Guyon.  n  6toit  si  persuadä  de  Forlhodoxie  de  cette  dame,  que  Fon 
croyoit  qu*il  souffiriroit  plotdt  le  martyre,  que  de  convenir  qu^elle  avoit  tort. 
Cest  oe  qu'6crivoit  M.  de  Meaux  a  M.  ParcheTöque  de  Paris.     . 

Imagtuant  done  que  s^il  6crivoit  sur  cette  matidre,  il  meilroit  le  public  de 
son  cdt6 ,  il  fit  dire  k  M .  de  Meaux  qu'il  se  croyoit  Obligo  de  donner  quelque 
Mairdssement  au  public  sur  la  matiöre  de  l'oraison.  Bossuet  ftit  tr^surpris^ 
el  en  mtaie  temps  tres-fiSich^  de  cette  r^solution  de  M.  de  Gambrai,  qu^il 
savoit  alors  6tre  dans  de  ßiux  principes  et  courir  aprös  Tombre  d'une  per- 
fbction  imaginaire,  pour  nous  senrir  des  termes  de  M.  d'Aguesseau  '.  n 
r^ndit  k  M.  Pirot  qui  Moit  Tenu  voir  de  la  part  de  M.  de  Gambrai :  c  Qu'il 
>  ^ctiwe;  mais  dites*4ui  qu^il  prenne  bien  garde ;  car  pour  peu  qu'il  biaise , 
»  fl  me  trourera  partout  dans  son  chemin  :  j'döverai  ma  voix  et  en  porterai 
•  mes  plaintes  jusqu*4  Rome  s'il  le  faut.  i 

M.  de  Meaux  travailloit  de  son  cöte  ä  fixer  la  creance  des  fldäies  sur  les 
vdrit^  oppos^es  aux  erreurs  des  nouveaux  quietistes,  et  il  composa  son 
Instruction  sur  les  6tats  d'oraison.  Elle  est  partag^e  en  dix  lif  res.  Le  premier 
estintitu!^ :  Les  erreurs  des  nouveaux  mystiques  en  g^Sral^  ei  en  parti" 
euHer  leur  acte  eontinu  et  universel.  L'abr^gä  des  erreurs  du  quiöUsme, 
iuivant  Texposition  qu^eu  fait  Tauteur,  est  de  mettre  la  sublimil6  de  la 
perfection  dans  des  cboses  qui  ne  sont  pas ,  ou  en  tout  cas  qui  ne  sont  pas 
de  cette  vie;  ce  qui  les  oblige  k  supprimier  dans  certains  6tats,  et  dans  ceuz 
qu'OB  nomme  parfeits  contemplatifs ,  beaucoup  d*actes  essentielsä  la  pi^t^, 
et  ezpresstoent  command^s  de  Dieu;  par  exemple,  les  actes  de  foi  expliciles 
conteQus  dans  le  Symbole  des  apötres,  toutes  les  demandes,  et  möme  celles 
derOraiaon  dominicale,  les  r^flexions,  les  actions  de  fprdces,  et  les  autres 
actes  de  cette  nalure »  qu^on  trouve  command^  et  praliqu^s  dans  toutes  les 
pages  de  l^Ecriture ,  et  dans  tous  les  ouvrages  des  saints. 

Le  second  livre  de  Plnslruction,  est  de  la  suppression  des  actes  de  foi.  Le 
troisiime,  de  la  suppression  des  demandes,  et  de  la  conformit^  k  la  volonte 
de  Dieo.  L'auteur  y  r^fute  ces  contemplatifs  qui  excluoient  jusqu'ä  la 
demande  des  joies  du  paradis,  par  la  raison  du  parfoit  d^interessement  et 
de  la  d^sappropriation.  Ils  alloient  si  loin,  qu*ils  disoient,  que  T^tat  le  plus 
profond  de  Tan^ntissement  doit  6tre  TindüEgrence  pour  le  succ^s  de  tout 
ce  qn*on  fait  pour  son  sahit ,  et  pour  celui  du  prochain ,  parce  qu*il  ne  falloit 
vooloir  que  ce  que  Dieu  a  voulu  de  toute  6ternit^. 

Dansle  quatritoe  livre,  il  est  trait^  plus  k  fond  de  la  conformit^  ä  la 
TdlonI«  de  Dieu.  Le  livre  cinqui^e  est  sur  les  actes  direcis  et  r^fl^chis«  On 
oppofle4  ces  nouveaut^s,  dans  le  sixi^me  livre ,  la  tradition  de  l'Eglise.  On  y 
&it  Toir  que  les  saints  P^res  contredisent  ^videmment  ce  d^sinti^ressement 
des  noureaux  mystiques.  Le  septi^e  livre  est  de  Toraison  passive  et  de 
Pabos  qu^on  en  fait.  Le  huitiöme  et  le  neuviöme  livres  contiennent  Texplica- 
tioii  de  la  doctrine  de  saint  Fran^ois  de  Sales,  et  de  quelques  autres  saints. 
Eofin  le  dixi^me  livre  est  sur  les  qualiflcations  des  propositions  parlicuU^res. 

•  La  BetanMll«,  lom.  m ,  pag.  2S0. 
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M.  deVeaux  condtnea  par  cette  mtaw  inatiiictioii  ptatante,  1«  litfes 
solMMlft :  X«  bifida  jp<i>iftfeHr  4$^  MiehH  ßiaMii»»  i  Lm  pmiipie  fäelie  pom 
ikv$r  Vime  d  Im  eantmpioHon,  par  Francis  Kaiaval :  Ic  mofan  couitf  ef 
/beiDf  ie  fkwe  fomüom :  La  r^gh  an  mtoeUs  d  VmfcaU  Jim$ :  Im  €tm* 
tique  dis  amHqms  de  ßalmnon,  interprele  adam  las  aeBs  nofyaMqoea,  el  la 
vraie  repvöacatalfton  dea  ^UHs  inlMevra;  enfln  m  limre  lalit  inUtolö,  «roK 
tionis  mentalis  ommtfßnB,  fBf  patnm  Born.  Frone.  Im  Cembe  TcnmMem^ 

Madame  Guyon  ne  fit  point  de  dfficvitö  d^prauTw  par  aa  aignatora  eette 
JkMtmotion  paatorale»  quoiqpie  aea  liires  y  fuaaent  natmn^ineal  eondamn6&» 
Mala  M.  ParclMvd^pie  de  Gambrai  tt'eut  paa  eette  CMafdaiaanoe.  Beasaet  hd 
mroil  comimiiiiquö  sod  instruoHoit  maoiueriCe  :  ä  la  garda  Irois  aemainea  el 
fittit  par  refoaer  de  l'approttuter ,  aur  le  prötezte  que  H.  de  IDeaux  eaadanw 
Doil  madame  Guyon  (pat  Ini  ne  pouvoit  cimdaBUier. 

Gependant  roavrage  anqud  IL  de  €anibrai  tra?aiUoil  avoit  para  queiyie 
tempa  avant  linstraetioii  paatorale  de  M.  de  Heaux ,  qiiolqu'fl  eAt  pvamia  k 
IE.  Varohev^e  de  Paris  de  ne  le  i^ire  paroitre  qn^aptto  rinslraction  pa»> 
torale.  F^nelon  lui  donna  le  titre  d*Explioatien  dea  fiMurtmaa  d^a  Mtnia  aur 
la  vie  intMeure.  Le  duc  de  BeauTÜIiers  en  fit  remeltre  un  exemplaire  k 
Boasnet,  le  jour  m^iae  qu^Q  veneü  de  le  präsenter  au  roi,  au  nom  de  FöaekM 
qai  alovs  6Coit  k  Cambrai. 

BoasueC  porta  dans  Texamen  de  cet  ouvrage  Tatlention  la  plas  söt^.  fies 
ffdveries  de'madame  Gayon  avoient  exeitö  sa  fHliö,  les  prinoipes  de  F^nelon 
aiarmörent  sa  religion.  H  resla  plusieurs  jours  k  Versailles,  sans  voir  pen» 
sonne,  uniquement  oconp^  de  cette  lecture.  c  II  revint  ensuite  k  Paris,  dit 
Pktbo  Ledieu,  et  persista  encore  quinze  jours  dans  le  mdme  silence  k  F^gard 
du  poi,  et  de  ses  meilleors  amis;  mais  iisant  toiqours  le  Hvre  avec  une  gaanda 
attention»  Ms  les  pmniörea  lectares,  11  en  avoit  cbarg^  les  matges  de  coupa 
de  crayon,  aux  mömes  eodroits  qu'il  en  a  depuis  rapris  avec  tant  de  saison» 
r^rivois  sous  lui ,  dit  toiqours  Pabb^  Ledieu,  quatre  ou  dnq  matin^es,  deux 
heures  cfaaque  s^anee,  T^xtrait  des  propositions  citöes  par  pages  et  par 
lignes,  avec  les  raisons  sommaires  de  r^fütation.  G'est  le  premier  essai  et  le 
fondement  de  (ous  les  ecrits  de  M.  de  Meaux  qui  ont  suivi  de  prto.  » 

c  Gependant  rarchev6que  de  Reims  remplissoit  YersaiUea  de  ses  dMa* 
natioas  contre  le  liyre  et  conlre  l'auleur.  L^orage  grossissoit  de  toutes  parts» 
lorsque  Bossoet  se  pr^senta  devant  le  roi,  et  fmt  lui  demander  pardtm  de 
ne  lui  awnr  pas  rMU  plutöt  le  fanatieme  de  eon  confrere.  Mot  pasaonn^, 
et  dont  les  historiens  les  plus  amis  de  Bossuet  se  sont  empress^  de  con^ 
danner  la  yiolence.  » 

f  L'exil  de  Fenelon  dans  son  dioe^se  fat  le  r^suUat  de  cette  d6marche;* 
et  l^aibire  ayant  6t4  d^för^e  par  Fanden  lui^mtoie  aa  jugement  de  Home, 
les  deax  adversaires  commencörent  cette  oantroverse  cel^Mre,  o^  les  ^rita 
les  plus  Tife  et  les  plas  ^qaents  se  saco^^ent  pendant  dix<^uit  mois ,  avee 
une  rapidit6  qui  ne  laisswt  pas  respirer  le  public ,  tant  Tinteröt  ^it  grand  , 
tant  les  deux  adversaires  inspiroient  d'estime  et  d'admiration.  » 

c  Le  Premier  ^rit  de  Bossuet  portoit  le  titre  de  Sommaire  de  la  doehin$ 
dea  livree  de  VE^pHeation  des  maanmee  des  sainis,  B  le  pubKa  en  latin  et 
en  firan^ois ,  et  chargea  son  nevta,  Pabb6  Bossaet,  de  le  präsenter  en  soa 
nom  au  pape  et  aux  cardinaux.  i 

•  Son  c)bjet  ^toit  de  prouver  que  les  maximes  de  ce  livre,  dans  les  «adroits 
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pir  leNr  Um;  öm^. k»  eadvoite  obicim el mitaamsB69^^ dtesont sospeotes 

^Mta  <N»  m^imatir«  ^oncnrnanii  k  Umfe  4$  VSaipäMAUm  des  maa>imuyit$ 
mm^*  H  7  «4p«ioit  tes  pnnciftfites  «oreurs  de  F^ndon,  taUes  qae  celtef 
4»  i«ooiiimttie  oosme  !«►  i^SrimlUt  «nonr  de  IDiau,  eehii  oü  Von  dgtaob« 
Iß:  m/HV  4u  8«liU  el  le  <fcto  de  sa  i^M9>rft  fatetitwle;  de  sniipowr  <|B'ä  est 
permis  de  ie  liTxer  au  d^SMpoir»  el  <iae  o^e^l  m^me  uoe|»erfiBction  Mto^ 
fiftt  4Jhiie»]a  «ncridce»  de  bor  aaliu  öterael. » 

•  A  ^  aiite^  de  oe  vecueil  Secmiet  fil  eooore  imrallire  un  ouvrage  plui 
^teoda  intitul^  :  Priface  mt  VvMirwticfn  pastarale  de  M.  VarchevifuSidi 
Combmi,  4«  t)5  s^piemln^  iWl.  Foia  tiareot  suooeasinemeiil  tcots  aulres 
ownagas  wr  la  mAme  aoati^  :  oeuxTCi  fiureaA  toiiia  eo  latiiL,  paroe  qu'ite 
HaienfcdealiBöa  k  Pinsimctiondea  cacdiaai» ,  de»  pa61als>el  das  ezaniinateaiii; 
chacgte  per  le  paifo  de  jii^ur  le  linre  d€AMaa:im§i  d»8  amnis. 

»  Ha  8011.0616  i^Delmi  oe  däiveloppoR  m  mDina  dfactiritä  ai  moins  dMlo» 
ipiwtfo.  Une  laissoil  rien  saas  n^pMise;  et  sea  räponsea  dtoient  si  rapide»» 
qn'eibsB  aemWeiaDt  a'avoir  denande  que  ie  lemps  matöFiet  pour  lea  ^erioe ; 
aQea  4laifiDt  ea  mteie  tenps  si  daires ,  si  simples  et  sl pressantes,  qii't^ea 
landoieBt  aussitöt  4  F^nalon  tonte  la  fayenr  que  hii  avoient  fall  perdse  las 
aMa^ne»  Ti^ouiseuaeade  aon  adTorsaire.  Teflefiit  Peffetpsodigieux  des  queOr^ 
Mfms  quHi  adressa  ä^Bosauet^  et  qni  cbangteent  pendantquelque  temps  la 
direclion  de  ropinion  publique,  i 

t  lAft^fonse'd» M.  de  Meaux  aux quaire  leUrte de  M.  de  Oambrain^  se 
üt  past  atteadre ;  n^ais  de  tous  les  livires.  qu?il.publia  pendaot  la  discussion» 
oebii  qui  atlira  le  plus  llattentioD ,  et  qui,  il  fluit  le  dire,  produisit  le  plua  da 
aosnd;de»  fiit  to.ra/afüm dMqui^iieme. Ga livre se compose presque en entier 
deaaanlnitls.d'ffn  «a^motre  que  F^nelon  avoit  adress^  k  madame  de  MaÜir 
lanoii,  daos  P^paiichenient  de  la  eonfiance  et  de  l'amili^,  et  des  fragments 
de  quelii^QS  mmiiMariis,  que  madame  Guyon  avoit  confles  k  la  discr^tien  da 
.,  dans  le  temps  oü  eile  avoit  r^clamö  sea  avis  et  se»  Instructions  U 
impnasibte  de  mettre  plus  dtet  dana  le  rteit  de  toutes  le&  folies,  da 
Kmles  lea  rftvieries  de  madame  Guyon.  Bossaet  avoit  anim^  ce  lableau  si 
piiqiiant  de  ces  gcands  mouvemeiUs  d'doquence,  qui  venoiant  y  r^pandra 
tont  k  CDap  un  caracterei  inaUendu  de  force  et  de  nuyestö.  Ifalheureusement 
II  s^ahaadoonatrop ,  et  son  rival  sut  profilar  babttement ,  daas  une  r^nsa 
admirable  quoique  imptovis^e,  de  plusieursviolanoesde  langage  queBossuet 
aea'^^lait  dann^  le  temps  ni  da  mdditec  ni  dfeflhcer.  » 

c  Biea  ae  peut  doac  6tra  comparö'  k  Tetfet  prodigieux  que  produisit  la 
fiialto»  de  Bossuet  sur  tous  las  esprita,  si  ce  n?est  V^ttetque  produisit  sur 
les  mftmes  esprit^  la  r^ponse  anim^e  qpoique  pleiae  de  digait^  de  Fönelom 
&a  lapidil^  de  celte  r^nse  parut  si  in^plicable  k  Pabb6  Bossuet,  qu*il 
aepersuada  qua  de  Gambrai ,  F^don  avoit  Gorronq>u  les  secr^taires  de  son 
oade  iL  Paria,  pour^en  obteair  oomnwinication  de  ses  Berits  4  mesure  qu'fl 
lea  eomposoit :  soop^on  bi^n  digne  du  caract^e  que  Pabb^  Bossuet  montpe 
daa&loulesa  Goorespondanoe.  i 

Tandis  que  les  esprils  ^toient  dans  la  ,plus  grande  fermentation  k  Paris  et 
ik  cour,  le  pape  finit  la  dispute  par  une  Constitution)  dn  iS  mar8i099, 
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qui  condamnoit  le  Uttc  de  M.  de  Cambrai.  Le  roi  n^ent  pas  plat6t  re^  cetle 
buUe ,  qu^il  l'enToya  k  M.  de  Meaux,  qui  ^toit  k  Paria ,  oü  il  attendoit  le  coar- 
rier  '.  La  nouvelle  en  ayant  6t^  r^pandue,  la  cour  et  la  viUe  vinretii  ea 
foule  chez  lui  pour  le  fiäiiciter  d*un  succte  si  glorieux.  Ainsi  finit  cette 
grande  affaire  (  qui ,  poor  me  servir  des  termes  employ^  par  d'Aguesseau , 
pour  lors  avocat-g6n6ra],  dans  ce  beau  discours  pour  Penregistrement  de 
cette  bulle ) ,  c  apr^s  avoir  tenu  toute  l'Eglise  en  suspens  pendant  plus  de 
deux  ann^,  lui  a  donnä  autant  dejoie  et  de  consolation  dans  sa  fln ,  quVUe 
lui  avoit  caus^  de  douleur  et  d*inqui^tude  dans  son  commencement.  > 

c  Yoici  donc  comment  rabb6  Ledieu ,  dans  ses  notes  manuscrites  sur 
Bossuet,  raconte  les  ^v^nements  particuliers  qui  suiTirent  cette  condam- 
nation. 

»  Le  courrier  du  cardinal  de  Bouillon ,  chargö  de  la  buUe  du  pape  pour 
le  roi,  arriTa  ä  Versailles  le  22  mars  arant  midi;  la  nouvelle  en  vint  le  mdme 
jour  ä  Paris  oü  6toit  M.  de  Meaux.  Le  courrier  que  son  neveu  lui  avoit 
depöch^  n'arriTa  que  däns  la  nuit  entre  une  et  d.eux  heures.  M.  de  Meaux , 
avant  de  se  coucher,  sur  les  onze  heures ,  avoit  d^fendu  qu^on le  r^TeüUit , 
dans  le  cas  oü  le  courrier  arriveroit  pendant  la  nuit.  Cfstte  esptee  d'indiffi^ 
rence,  dans  un  moment  oü  11  6toit  assez  naturel  qu'il  eüt  de  rempressemenl 
i  connoitre  tous  les  d^tails  et  toutes  les  circonstances  d*un  jugement  si  vive- 
inent  soUicit^  et  si  longtemps  attendu,  prouve  sa  confiance  et  sa  tranquillit^. 
On  lui  remit  les  lettres  de  son  neveu  4  son  r^veil ,  ä  hnit  heures  du  matin. 
H.  de  Meaux  les  fit  passer  ä  Tarchev^que  de  Paris,  et  resta  renfermö  chez  lui 
Sans  m6me  se  montrer  au  public. 

>  Au  moment  oü  le  roi  annon^a  le  jugement  du  pape ,  le  duc  de  La  Roche- 
foucauld, qui  se  trouvoit  present  4,  cette  d^claralion,  dit  qn'il  pouvoit 
aiisurer  sa  majest^  que  M.  Tarchev^que  de  Cambrai  n'h^siteroit  pas  ä  se  sou- 
mettre  ä  la  d^ision  du  Saint-Siöge.  H  6toit  singuli^rement  attach^  ü  ot 
pr^lat,  et  c'^toit  annoncer  hautement  qu'il  Pesümoit  aulant  qu'il  Paimoit. 

»  M.  de  Cambrai  fut  instruit  de  Parriv^  du  bref  par  le  comte  de  Fanden 
0on  fr^e,  le  25  mars  avant  midi ,  au  moment  oü  il  se  disposoit  k  pr6cher  le 
mystäre  de  VAnnondation.  U  pr6cha  en  effet  sur  ce  texte  :  fiatvolufUas  Uta, 
et  touma  lout  son  discours  sur  la  soumission  k  la  Providence  divine  et  aux 
ordres  des  sup^rieurs,  sans  entrer  dans  ancun  detail.  Mais  en  m6m^  temps 
il  ecrivit  k  ses  amis  de  Paris  et  de  la  cour,  ifu'il  4e  saumettoit  $üns  rüerve, 
et  qu^il  alloit  travailler  k  son  mandement.  Ce  mandement  piarut  le  9  avril,  en 
iatin  et  en  fran^ois  s^paröment.  Mais  nous  ne  re^ümes  de  Cambrai  qu'un  seul 
exemplaire  Iatin  qu'un  ami  de  M.  de  Meaux  lui  fit  passer. 

>  Cependanl  M.  de  Meaux  parut  k  Versailles  le  i"  avrU,  et  y  resta  les  jours 
suivants.  D^  que  le  roi  Paper^ut  k  son  lever,  le  Jeudi  2  avril,  il  le  fit  entrer 
dans  son  cabinet ,  et  concerta  avec  lui  tout  ce  qu'il  y  avoit  k  fidre  pour  Pex^ 
cuüon  et  Pacceptation  du  bref  du  pape.  ^ 

1  Ce  fut  alors  sans  doute  qu'ilinspirale  dessein ,  non-seulement  des  lettre4r 
patentes,  mais  encore  des  assembldes  metropolitaines pour  rendre  Paccepta-» 
tion  plus  solennelle.et  plus  ädatante  k  la  gloire  du  roi.  D^s-lors,  ilnous 
disoit  en  particulier :  Taut  ira  Inen;  on  fera  ce  qu'il  faut;  il  y  apra  des  M- 
Mrei-paienies,  le  parlement  y  passera.  On  disoit  au  contraire  k  Paris  et  i  la 

t  MeUaUm  du  quUlUme ,  Um,  u ,  pag.  m. 
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conr  :  Ce  n*e$i  qu*unbref;  ce  n'esi  Wen  ;  le  roi  ne  daiwera  pas  de  leUres^a^ 
leiUes,  le  parlementpeut  passer  la  clause  motu  proprio.  Quand  jelui  rappor-* 
tois  oes  bniilSy  ü  r^p^toU,  toui  ira  Inen...,  he  roi  ne  re^ut  le  bref  des  mains 
da  nonce  que  le  dimanche  5  avril ,  M.  de  Meaux  ^tanl  encore  ä  Versailles ;  aii 
resle  cette  condamnatioo  d*un  livre  contre  lequel  il  öcrivoit  depuis  si  long^ 
lemps.  Alt  universellement  regard^e  comme  le  fruit  de  ses  veiUes.  Plus  il  se 
ddroboii  cette  gloire  ä  lui-m6me ,  {^lus  le  public  s'empressoit  de  la  lui  donner. 
A  la  nourelle  de  Tarriv^e  du  bref,  il  se  renferma,  comme  je  Tai  dit,  dans 
son  Interieur,  et  toute  la  terre  vint  le  chärcher  dans  sa  retraite.  Ce  fut  un 
concours,  chez  lui,  de  personnes  de  toutes  sortes  de  conditioos;  tous  les 
^T^qaes  qui  se  trouvoient  ä  Paris  viureat  les  premiers.  Les  lettres  des  «bsents 
et  de  tootes  les  personnes  de  consid^ation  du  royaume ,  vinrent  pendant 
deux.  mois  fEiire  lionneur  ä  son  triomphe.  Les  princes  donnärent  les  premiers 
cet  exemple,  en  personne,  et  par  ^rit,  pour  fiäliciter  M.  de  Meaux  sur  le 
grand  proc^  qu^il  avoit  gagn6  k  Rome.  C^toit  le  langage  de  tout  le  peuple  p 
Don-fleolement  de  quelques  .yilles ,  mais  encore  de  la  campagne ,  qui  se  di- 
soient  les  uns  aux  autres  :  M.  de  Meaux  a  gagn6  son  proc^  ä  Rome ,  contre 
M.  de  Cambrai ! 

>  Plus  tard ,  en  1700,  Bossuet  fit  ä  Passembl^  du  clerg^  le  rapport  de  tout 
ce  qui  s'^toit  pass6  dans  Taiffidre  du  quUtisme ,  et  montra  une  moderation 
qoi  acheva  de  r^tablir  le  caMe  que  T^difianle  soumission  de  Pension  aroit 
si  beureusement  pr^par^. 

•  Tel  fut  le  dernier  acte  de  cette  longue  suite  de  scdn/es  si  vives  et  si  ani* 
mte,  qui  avoient  üait  tant  de  bruit  et  d'^clat,  et  auxqu^es  succ^da  tout- 
4-ooup  un  silence  absolu  aussi  remarquable  que  l'int^r^t  extraordinaire  qu^on 
y  avoit  apport^. 

»  Un  dermer  faii  toutefois  reste  ä  raconter.  G^est  le  ddsir  que  t^oign« 
Bossuet  de  se  rapprocher  de  F^nelon.  On  sait  qu'il  chargea  express^ment 
ViiM  de  Saint- Andr^  de  faire  les  premi^es  ouverlures  d*une  reconciliation; 
mais  qu^m  concours  dHncidents  impr^vus  ne  permirent  jamais  ä  Fenelon  de 
connoltre  les  g^nöreuses  intentions  de  son  vainqueur. 

>  AF^poque  möme  (1694)  oü  commencdrent  les  discussions  sur  le  qui^-- 
tisme ,  Bossuet  toi^ours  en  garde  contre  les  nouveaut^s  qui  pouvoient  alar- 
mer les  fiddes,  Bossuet  trailoit  avec  vöb^mence  une  autre  question  non 
moins  grave,  et  qu^il  regardoit  comme  essentiellement  li^e  i  la  puret^  de  la 
morale  chr^tienne. 

>  Le  poete  Boursault  avoit  fait  imprimer  ä  la  töte  d'une  edilion  de  ses 
eom^es ,  une  apologie  des  spectacles,  qu'il  avoit  attribu^e  au  pere  CafTaro,. 
rdigieux  th^tin  de  la  maison  de  Paris.  Cette  apologie,  ou  dissertation,  teile 
qu'dle  parut  en  fran^ois,  n'^toit  pas  r^ellement  du  p^re  GaiEu'o  :  seulement 
on  y  avoit  ins^r^  plusieurs  fragmenls  d*un  ^crit  laiin  que  ce  religieux  avoit 
composö  qudques  ann^es  auparavant  sur  la  comödie,  et  o£i  il  cberchoit*  ä 
justifier  les  spectacles  par  quelques  raisonnemenls  th^ologiques  et  Tauloritd 
de  Saint  Thomas.  U  y  disoit :  que  la  comidie ,  teile  qu'elle  est  aujourd'kui , 
n^ovotlnen  de  contraire  aux  bonnes  mceurs,  et  qu'elle  est  mime  si  ipurie 
sur  le  ihidtre  franpws,  quHl  n'y  a  rien  que  Voreille  la  plus  chaste  n» 
puisse  entendre. 

»  Bossnet  ^crivit  au  pöre  GafiEEiro  une  lettre  secr^te  oü  il  discutoit  la  ques» 
tion,  et  il  obtint  de  lui  un  desaveu  complet  des  principes  que  Boursault  lui 
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«TOit  JB^ttribii^s.  Mais  eomme  cette  alfeire  avoit  feit  de  PMat,  BoMiM  fit 
|nr<4fre,  la  m^ine  ana6e,  aes  r^fteiions  et  ses  mnumes  aar  la  eom^die ,  oft 
Sl  a^aittaehe  k  expliqiier  la  v^ritaMe  doctrine  de  Saint  Thomas ,  dont  on  aroit 
eherdi6  k  abaser  en  ftivear  des  qiectaoles. » 

¥«*$  06  mtee  ten^ ,  c^esMMlire  sur  la  üa  du  dix-septt^me  siMe,  H  parut 
vn  lifre  du  eardinal  Sfondrate,  directement  contraire  4  la  doctrine  de  stifaH 
Augttstin  sur  la  mati^e  de  la  pr^estinatfon.  Piusietirs  ^v^oes ,  e^I^  pour 
le  systöme  du  docteor  de  la  gr^e,  ^rivirent  au  pape  Inaooent  XII ,  contre 
«et  ouvrage  qui  avoit  pour  titre :  NodusprwdegHnatUmis  soltrtui.lä.  deHeaui 
M  un  de  ces  pi^lats,  et  composa  la  lettre.  Les  autres  ^toient  les  ardier^ques 
de  Reims  et  de  Paris,  les  ^vftques  d'Arras  et  d^Amiens.  Leur  lettre  est  dat^ 
du  K^Uyner  1697.  Bs  dteoncörent  en  mime  temps  deux  propo^ions  de  ee 
liire* ,  dent  l^me  sauvolt  les  enfants  «on  baptis^,  et  Tautre  supposoit  que 
la  fei  explieite  en  J4sus»Ghrist  n'6toit  pas  absolument  n^eessaire,  mtae 
depuis  la  Promulgation  de  rErangile.  Le  pape  fit  r^ponse  aux  einq  pr^ts, 
qu^fl  avoit  ordonn^  Fexamen  du  livre  quHls  lui  avoient  d^Ur^,  Mais  cette 
affiiire  n*eut  point  de  snite,  et  eile  ae  deroit  pointen  avoir^s^  est  vrai ,  comme 
le  bruit  en  a  couru ,  que  ce  fut  le  eardinal  Albani ,  depuis  pape  sous  le  nom  de 
Ck^ment  XI,  qui  avoit  feiit  imprimer  le  Uvre  du  eardinal  Sfondrate  son  ami. 

M.  de  Meanx  se  distingua  beaucoup  dans  Fassendi)!^  qui  se  tint  au  com- 
mencement  de  ee  siMe.  n  fut  nomm^,  le  96  *Juin  1700,  comraissaire  povr 
Fexamen  des  propositions  favorables  ä  la  morale  relAeh^ ,  que  le  derg^  ae 
proposoit  de  censurer. 

On  pr^tend  que  le  roi,  gagn6  par  son  confesseur ,  ne  consentH  k  la  coiidai|i- 
tion  projetto  qu^en  exigeant  de  Bossuet  que  les  j^suites,  auteurs  de  ces  pro-- 
positions,  ne  seroient  pas  nommös.  Deux  moisapr^s  que  la  commission  eüt 
M  stabile ,  M.  de  Meaux  se  tronya  en  ^tat  de  faire  son  rapport  k  FassemU^e. 
n  le  fit  le  26  aoftt,  dans  la  s^nce  du  matin  et  les  snivantes.  H  flnll  le  l«'  sep» 
temibre,  et  parla  beaucoup  contre  la  probabilit^.  Le  4  septembre  la  censure 
fut  approuv^e,  et  eile  tat  accompagnöe  d*une  lettre  clrculaire  k  tous  les 
^y^ques  du  royaume.  Dans  cette  möme  assembl^e,  M.  de  Meaux  eut  une  autre 
commission ,  dont  Fobjet  ^oit  de  faire  des  r^^ements  au  sijget  des  r^guliers 
qui  changeoient  de  diocöses,  et  auxquels  on  accordoit  trop  facilement  des 
permissions  de  pr^cher  et  de  confesser.  M.  de  Meaux  repr^senta ,  le  2t  aoQt , 
que  les  religieux  qui  passeroient  dor^narant  d^un  ^v^h^  dans  un  autre, 
devoient  ötre  munis  de  bonnes  attestations;  et  il  füt  ordonnö  en  cons^quence 
que  tout  regulier  qui  se  prösenteroitpour  avoir  des  pouvoirs,  auroit  un  certi- 
ticat  en  bonne  forn^e  de  son  proTincial  ou  de  oelui  qui  en  feroit  les  fonctions. 

L^annee  suivante ,  1701 ,  M.  de  Meaux  tint  un  synode ,  dans  lequel  11  donna 
un  mandement  pour  la  publication  de  la  censure  du  clerg^.  H  est  dat^  du 
!•'  septembre  1701.  B  ecriTitle  1"  aoütl70S  au  pape  Qement  XI,  pour  sup- 
plier  Sa  Saintelö  de  mettre  au  rang  des  saints ,  Vincent  de  Paul,  dont  la  pi^t6 
flit  loiyours  un  des  objets  de  Fadmiration  de  Bossuet. 

<  Quantum  ex  parte  Dei  est,  omnes  dilecU ,  omnes  ad  vitam  ceiernam,  aut  aliquid  quod 
Vita  ceternd  melius  sit ,  ut  de  infantibus  baptismo  non  tlnctis  posteä  dieemus,  destinatt :  vide- 
ima  BrasÜienses  ita  ignoraste  Deum,  id  est  invinelbHtter ;  id  quoque  magna  beneficU  et 
graUas  pars  est, 

Post  promulgatum  BvangeUum ,  an  fides  expUcita  in  C^itium  omnino  necessaria  Ut,  dis- 
.putant  Iheologi.  ^ 

t  Jbr^  de  reist,  eeef^.  tom.  xm » ptg.  TH. 
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Celle  waüme  aunöe  1709 ,  M .  Smioii  >  icsiKieTaitt  iprHte  de  IH)»!«!!« » öfitfoüTa 
4e  Botivefta  tes  efilsCe  du  e^  de  M.  de  H «aux  conM  las  nouifcaiitös.  Ü  j 
mM  diiik  liDiigteiiHie  que  ce  prätt  ä^t  coatriiiliö  4  fidre  nin^toibr  l^Bk^ 
teil«  crfliqae  de  l'an&lea  TeBtameeit ,  l0raqa*dKke  avoH  dt6  impiiln^  ä  PaHs* 
JoifeNei«  HMÜgoe  de  la  bardiease  el  de  la  MaMi^  de  l'aateurSa^a  ^Mt 
exjplitii6,puliiiqueilieac.  M.  Simon»  en  ayant  dt^  instmit,  6t  saehaikt  iBe  qoele 
präai hil  oiyedoit ,  fit  an  mtooire  pour  y  ripondre  *»  ei  il  ftit  <^iii»iuiifu6 
A  BoMnet«  II  y  eut  dauz  conförencea  eatre  eux.  Le  pr^t  räfl^ciiisaant  q«e  ai 
reo  ttaaoü  «fUeMpies  cfaangementa  ddos  Fouvragede  M.  Simoa  *,  il  poutröit 
«tie  alMe  au  public»  hii  tteoigna  que  a^ü  vouloit  fiiire  qdriquea  correiitiona a 
aon  Utt«»  il  emploleroit  pour  le  faire  röimprimer  touC  son  erddit  aufR'cs  da 
M.  le  dMncelier  Le  Tellieret  ai^rda  dea  ddcteura  qai  seroient  cbarg^  de  la 
revair.  11  ae  abargea  de  parier  lui^Hndiitf  ä  11.  le  ehänoelin',  et  peu  de  joort^ 
aprte  ji  penait  ä  oe  magistrat  un  exemplaire  de  cittte  histdira  criti^ue  A  la 
t6te  doquel  M •  le  chanoelier  ^crivit  de  sa  propre  maia  A  H.  Pirol ,  qü'il  la 
floaunail  pour  6lre  de  nowreau  le  r^viaeuf  de  eet  ouTrage.  M.  de  Heaux  toMt 
ea  cona^quenee,  le  12  juin  1695»  ä  H.  Soiion :  •  Je  ne  pbnodrai  pas  mas 
peiaea  k  lire  moi<4iitaie  un  ourrage  de  cette  oons^ence.  J^en  ooafi^erai 
avec  voua  tr6»-Tolonliers,  et  vous  ne  trouverez  pas  plus  de  difficiflt6  «rae 
moi  ffOi^Kwec  lea  nßrsomies  las  plus  flunili^area.  • 

M.  Pirol  refiisa  d^idlre  Tapprobataar  du  livre,  et  M.  Simon  ralira  aon  exem- 
plaire. n  rencontra  Bossuet  en  Sorbonne,  qui  kii  dit  qu'il  lui  donneroil  UH 
flolia  doeieor  pour  cette  r^iaion.  M.  Simon  n*en  vouhil  point,  paroe  qu'il 
itnagina  qu'un  aulre  ne  lui  seroit  pas  plus  fävorable  que  M .  Pirol. 

>.  Toirärd  qui  dtoit  fort  sarant ,  surloul  dana  les  mali^ea  qui  avoienl  rap«- 
porl  i  rficriture  saiate  * ,  offirit  ä  Bossuet  de  Irayaüler.  ä  la  rdfntation  de 
HialDka  Grüique.  II  fiit  arr6tä  qu^on  tiendroit  pour  oela  das  assemblöes  ä 
SaiaM^crmaLiy  prte  du  pr^t^qui  y  rteidmt  pdur  lors;  mäis  ces  assembl^ea 
n'abouUreiit  4  rien.  Pendant  toütes  ces  n^gociations  et  ees  conf6rences  T^- 
lion  de  PBistoire  critique  parut  ä  Rotterdam  cbea  Reimers  Leers,  et  il  ne 
fai  (das  qaaslion  d*en  ÜEure  une  nourelle  Edition  ä  Paris. 

H.  Sinam ,  qui  n*aimoit  pas  H.  de  Heaux,  a  to>it  *  qu'fl  y  avoit  des  ressorU 
eaiUa  donl  le  prelat  n'^toit  que  rhostnunent.  H  enlend  par  lä  eeux  qu'il 
appaOe  jans^njstes ;  el  Q  a  cru  que  Nicole  ayoit  eu  plus  de  pari  que  personna 
a  la  8iq>pression  de  son  litre ,  qui  fut  foite  4  Paris.  11  assure  que  M.  Faure  Inf 
aroit  dil  que  la  y^itable  raison,  c'est  qu'il  avoit  parld  trop  librement  de  saint 
Aagoslm. 

V.  flimmi  conünaa  d'^orire  arec  la  mtaie  libert^,  et  fit  imprimer  ses  ou-« 
Tragea  en  Hollande.  II  fit  Thistoire  critique  des  principaux  oommentateura 
du  nauTcao  Testament ;  et  ce  ftit  cet  ouvrage  qui  occasionna  la  Defense  de  la 
InHiEioa  et  des  saints  P^es ,  que  Ton  troure  dans  les  oauvres  de  K.  de  Heaux. 
H  s'y  propose  de  foire  voir  qua  le  critique  est  tout-^fait  novice  en  thSologie, 
et  quHl  frvnanee  wm^eulemettt  trop  hardiment,  mais  eneore  qu'il  pronanec 
9ml,paurne  rien  dire  de  plus,  eur  des  mati^res  ^ut  le  peusent. 

<  Leiln$  de  M,  Simon,  tom.  lu,  p.  361. 

«Tom.  IT,  p.  52. 

a  Leuru  de  M,  Simon ,  pag.  so ,  et  Fle  en  t^te.    • 
*  BibUoikique  de  Sata-Jore ,  tom.  u ,  pig.  447. 
«XMir«i,iaiB.iT,  pig.  st.« 
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Getie  dtfense  est  dirisee  en  deux  parties.  Dans  la  premi^ ,  on  d^couTre  les 
erreurs  expresses  sur  la  tradiüon  et  snr  FEglise.  On  y  expose  le  m^ris  avec 
lequel  M.  Simon  traile  les  P^res,  les  affbibltssements  qu^il  donne  ä  la  foi  de  la 
Trinil^  et  de  llncaraation ,  et  combien  il  est  fiivoraUe  aox  ennemis  de  ces 
myst^res.  Gette  premi^e  partie  est  parlagde  en  qnalre  livres,  qui  sont  princi- 
palement  deslin^  4  justifler  saint  Augustin  contre  les  t6m4snt^  du  censeur. 

La  seconde  partie  a  pour  titre :  Erreur  sur  la  nuUiSre  du  T^hi  origniel 
0tdela  grdce.  Saint  Augustin  y  est  repr^sent^  comme  rorade  de  PEgtiae ,  et 
e'est  sur  quoi  M.  de  Meaux  s'^tend  beaucoup.  H  y  a  huit  livres  ä  oeCte 
seconde  partie,  dan^  laqudle  on  prouve  fort  au  long  Pefflcacit^  de  la  gräce 
et  la  Prädestination  gratuite. 

K.  Simon,  aprte  avoir  &it  ses  histoires  critiques,  travaiUa  ä  une  traduction 
fran^ oise  du  nouveau  Testament.  Elle  avoit  ^t6  mise  en  manuscrit  entre  les 
mains  de  Bossuet,  pour  ötre  revue  dans  un  examen  charitable,  du  consente- 
ment  de  Pauleur.  Mais,  soit  que  II.  Simon  n'agtt  pas  de  bonne  foi,  soit  qu^il 
appr^hendAt  que  la  revision  de  K.  de  Meaux  ne  IQt  trop  s^Töre ,  il  puMia 
sa  traduction  avant  que  la  r^nsion  en  eftt  ^te  faite.  H  ne  s^ätoit  pas  nonun^  : 
mais  tout  le  monde  savoit  que  c'^toit  H.  Simon  qui  en  6toit  Tauteur.  M.  de 
Meaux  la  lut,  et  en  fut  tr^-m^content.  En  cons^uence ,  le  S9  sep^ 
tembre  4702,  il  fit  une  ordonnance  portant  defense  de  lii^s  et  de  retenir  le 
lirre  qui.a  pour  titre  :  Le  nouveau  Tettament  de  Noire-Seigneur  Jäsui- 
Christ,  tradnit  avec  des  remarques. 

A  cette  ordonnance  fut  jointe  une  premi^e  Instruction  pastorale ,  sur  le 
dessein  et  le  caract^e  du  traducteur.  Le  pr^lat  y  rq>rend  des  inlerpr^ 
lations  singuli^res ,  et  une  trop  grande  Prävention  pour  les  sociniens.  H  fit 
une  seconde  instruclion ,  sur  les  passages  parliculiers  de  celle  traductioD , 
dignes  de  censure.  Elle  commence  par  une  dissertation  pr6liminaire  sur  la 
doctrine  et  la  critique  de  Grotius.  M.  de  Meaux  y  reldve  le  penchant  de 
Grotius  pour  les  sociniens,  ses  opinions  hardies  sur  IHnspiration  et  les 
ivropheties,  son  aversion  pour  saint  Augustin ,  quecet  auteur  d^peint  comme 
un  novateur,  et  il  relive  tres-bien  les  principes  peu  exacts  avanc^s  par 
Grotius  dans  son  livre  de  imperio  summarum  potestaium  circd  sacra. 

M.  de  Meaux  avoit  promis  de  prouver  dans  un  autre  ouvrage  le  consente- 
ment  des  anciens  P^es  avec  leurs  successeuris  de  POrient  et.de  POcddent, 
ainsi  que  des  Grecs  avec  saint  Augustin  et  ses  disciples.  H  avoit  ^out6  : 
€  Geux  qui  pourront  croire  que  cette  entreprise  ne  convient  pas  k  mon  äge 
ni  4  mes  forces  präsentes,  seront  peut-6tre  consol6s  d'apprendre  que  la  chose 
est  d^jä  tout  ex6cut^,  et  que  le  peu  de  travail  qui  me  reste  4  y  donner,  ne 
surpassera  pas,  s^il  plait  k  Dieu ,  la  diligence  d^un  homme  qui  est  resolu » 
avec  la  grftce  de  Dieu,  de  consacrer  ses  efibrts,  tels  quels,  ä  continuer  jus- 
qu*au  dernier  soupir  dans  la  d^ense  des  v^ritös  uliles  aux  besoins  pressants 
de  PEglise.  » 

La  dissertation  contre  Grotius  donna  naissance  ä  quelques  objections,  qui 
furenl  propos^es  par  un  laique  contre  la  proph^lie  d'Isaie.  M.  de  Meaux  y 
r^pondit  avec  bont^.  11  6toit  pour  lors  fort  malade,  et  tourment^  des  dou- 
leurs  de  la  pierre.  H  d^clara  qu*il  6toit  bein  aise  de  voir  perp^tuer  dans 
PEglise  la  sainle  coutume  qui  faisoil  consulter  les  docteurs  par  les  lalques  et 
par  les  femmes  m4mes  sur  PintelUgence  des  Ecrliures« 

M.  Dupin,  c^l^re  docteur  de  Sorbonne,  bisoit  dans  ce  m^me  temps  beaa- 
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GOUf»  pürier  de  iui »  non-seulement  par  le  grand  nombre  d^ouvrages  que  se 
phune  plus  f^conde  qa'exacte  fiüsoit  paroltre ;  mais  aussi  par  la  hardiesse  de 
ses  i^imons.  Elles  caus^ent  quelque  scandale :  on  le  d^non^a  4  la  Sorbonne. 
Le  bniit  courut  que  M.  de  Keaux  avoit  eu  part  4  ce  qui  s'^tolt  foit  contre  ce 
dodeur.  On  prötendit  qu'il  re^i  ordre  de  ne  plus  ^rire.  G'est  ce  que  nous 
apprennent  les  leltres  de  Bayle  ■ ,  o&  Ton  yoit  d'ailleurs  que  la  malignitö 
B^^pergnoit  pas  Bossuet.  •  Yous  avez  oui  parier  sans  doute,  to'ivoil-ii*  ä 
iL  Mlnuloli,  qu^on  a  dänonc^  ä  la  Facult^  de  th^ologie  de  Paris  plusieurs 
propoaiüons  erronöes  de  KL,  Dupln,  contenues  dans  sa  BibliothSque  des 
mOmr»  eeeUiiasiiques*  On  dit  que  M.  de  Meaux  sena  sa  partie ,  et  que  la 
concurrence  oü  ils  se  sont  trouv^s  sur  Texplication  des  psaumes  a  poussö  le 
präat  ä  cela.  » 

A«e  trait  maUn  on  reconnolt  l'eifet  ordinaire  de  TeuTie  et  de  la  Jalousie, 
qui  pour  nuire  aux  grands  honunes  leur  prötent  de  mauYaises  intentions , 
mteies  dans  leurs  bonnes  actions.  Ge  qui  est  constant,  c^est  que  H.  de  Heaux 
fit  un  memoire  de  ce  qu'il  trouvoit  A  corriger  dans  la  nouvelle  Biblloth^e 
des  auteors  ecd^siasttques.  Ge  m^oire  fut  prösent^  k  M.  le  chancelier« 
L^auteor  dMde  que  M.  Dupin  s*expllque  lr4s-peu  exactement  sur  le  p^chö 
originel ,  sur  le  purgatoire ,  sur  les  livres  canoniques ,  sur  l'^temit^  des  peines, 
sur  la  T^^ration  des  saints  et  de  leurs  reliques ,  sur  Tadoralion  de  la  croix , 
sur  la  gräce,  le  pape,  les  evöqies ,  le  car6me,  le  divorce,  le  celibat  des  clercs, 
les  PireSy  la  tradition,  rEucharistie,  et  la  Trinit^.  M.  de  Meaux  Unit  par 
demander  que  KL.  Dupin  se  r^tracte  ou  s'explique.  Ge  pr^lat  fit  aussi, des 
remarques  sur  PHistoire  du  concile  d'Eph^se,  et  celle  du  concile  de  Ghal- 
c6doine  de  KL.  Dupin. 

M.  de  Veaux  entra  ensuite  dans  la  querelle  sur  les  cultes  chinois.  M.  Goulau, 
docteur  de  Sorbonne,  avoit  üait  un  toitpour  servir  de  defense  aux  livres  des 
P^es  Le  Gomte  et  Gobien ,  j^suites ,  sur  la  religion  et  le  culle  des  chinois, 
oensur^  par  la  Facult^  de  Paris.  Ge  docteur  y  avoit  pr^tendu  que  les  anciens 
Penes  avoient  connu  le  vrai  Dieu.  H.  de  Meaux  fit  des  m^oires  en  forme 
de  letlres  contre  cet  ouvrage  :  il  les  adressa  ä  M.  Brisacier,  ^up^rieur  du 
a^minaire  des  Missions  ^trang^res ,  et  on  les  trouve  dans  ses  oeuvres. 

Les  röflexions  du  P^e  Quesnel  sur  le  nouveau  Testament  commen^ient  ä 
£üre  beaucoup  de  bruit  en  France  et  ä  Rome.  Geux  möme  qui  protögeoient  le 
iivre  crurent  qu*il  avoit  besoin  d^ötre  revu.  11  est  constant  que  M.  de  Meaux 
travailla  ä  cette  r^vision  avec  les  docteurs  Ravechet  et  Pirot.  Le  docteur 
Caiflande  a  pr^tendu  que  M.  de  Meaux  n'a  justifie  ce  livre  qu*en  y  mettant 
aix-vingts  cartons.  G^est  ce  qu'il  avance  dans  un  livre»  auquel  il  a  donn6  le 
titre  d^Eclahrcissemeni.  H  fut  refute  par  un  observateur  qui  assure  *  ipie  les 
r^viseurs  ne  Irouv^ent  que  quatre  cartons  ä  faire. 

Quoiqu'il  en  seit  du  nombre  des  cartons,  il  parut,  en  1711 ,  sept  ans  apr^ 
la  mort  de  Bossuet ,  un  Uvre  sous  ce  titre :  Justifkation  des  riflexians  sur  le 
wmveau  Testament,  imprim^s  de  Tautorit^  de  monseigneur  r^vöque  et 
comte  de  ChÄlons,  et  approuv^es  par  monseigneur  le  cardinal  de  Noailles, 
en  1699,  contre  le  probl^me  ecclesiastique,  par  feu  messire  Jacques-B^nigne 
Bossuet,  övöque  de  Meaux,  conseiller  du  roi  en  ses  conseils,  et  ordinaire  en 

*  Lettre  CXKIIL 

t  Lettre  CXXXFIII,  pag.  «is. 

s  QbtereaUom  Vai,  pig.  IT« 
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068  eonteäs  d*Mt,  cMerant  pröceptfeur  de  nsnaelgiieor  le  dliiplite,  fiMmler 
auoi6nier  de  itiadmtie  la  daohene  de  Boiirgogne;  k  litte »  cbes  JeanwjBaptUte 
Broreflioc,  impnmeur ,  me  des  Kaladee,  ä  la  Sorbonne,  4711. 

I.*^diteur  de  oel  ouvrage  e$i  cosfetra  qu*il  hsA  avoit  donnd  an  tiU«  dUKn 
rent  de  cehii  que  Fauteur  loi  avott  deslin^.  B  deroift  ^ttt  Uititiil6 :  AfMUrU^ 
mmmtiy  ou  plut^t  JSckUreiBtemenl  mtrU  HffPB  dM  MfUgnim^  momiM/et 
cet  ^dairassemeoi  aToU  ^tö  ftdt  pour  dlremia  k  la  tdle  d^oiie  aouTelle  ^diillm 
du  pöre  Qaemel*  Un  öorimin  aocoutnm^  ä  d^igülacrles  faiU,  et  k  lee  toltrnik' 
dHine  manij««  romanesque  *  a  |irätendtt  qu'on  avoit  accosö  K.  Bonuelt  V^ 
depttis  Alt  ^vdqne  de  Troie ,  neveo  de  ■.  de  MeanX',  d*«vt>ir  <fitö  rautenr  de  ce 
livre,  et  de  Tavoir  laiMseBMnt  attribu6  k  son  onele«  fi  aieate  qne  la  fraude 
pieuse  devint  publique,  et  indigna  les  honnfites  gens. 

Kais  c^est  un  dlscours  trto-4dm^airement  avano^.  U  eat  coitftant  que 
Mi  de  Meaux  ^oit  Tauteur  de  cet  ouvmge.  yuniversitö  de  Paris  l^tleata  pn- 
bliquement  %  et  dta  pour  garant  H.  le  cardinal  de  Noailles»  en  1718.  On  sait 
par  des  t^moignages  irr6cu8di>les '  que  M.  P^viftque  de  Trde  ayeil  une  copie 
de  oet  ouTrage  revue  et  corrig^e  par  M.  de  Ifeaox  lui-«n6nie,  qui  a  dit  pio- 
aieurs  fois  que  c^dtoit  le  plus  bean  moroeau  de  thMogie  qu^H  eAt  jamais  ^C. 
Cnfln  une  d^monstration  que  ce  livre  est  de  K.  de  Meaux»  c^est  que  les 
^dques  de  Lu^n  et  de  La  Roefaelle  qiu  ^crivirent  contre  cet  oovrage,  doBt 
as  ne  pouToient  mieux  affoiblir  Pauioritö  qp*en  niant  qu'U  ittt  de  M.  de 
Meaux  ^,  sont  cq>endaflt  coovenus  qu^il  en  ^toit  Tauteur.  fl  est  vrai  quHb 
«(jejitent  qu^4  peine  reüt«41  compos^,  il  diangea  de  sentiment  et  condanuia 
1B0A  6crlt  4  dMterneUes  ten^res.  Nous  savons  d'aUlenrs  quhme  oopie  antbei»- 
tique  de  cet  ouTrage  est  entre  les  mains  du  d^positaire  des  manuscrits  de 
M«  de  Meaux. 

Cependanl,  malgr^  ses  grands  tiHYaux ,  Bossuel  aroit  ton^ciarscansenr^  uae 
Ir^s-bonne  sant6,  et  il  avoit  presque  achev^  sa  soixante  efonzitee  asm^, 
lersqu^il  äcrivoit  4  une  persenne  de  oonianoe,  le  36  aoüt  169S  *  :  « Iprias 
pour  les  aifoires  de  IlSglise.  Ses  etfnemis  ne  me  parlent  que  de  mon  grand 
dge,  et  ne  me  menaeent  que  de  la  mort  produdne.  II  n*^  sera  que  ce  que 
Bieu  veot ,  et  pounm  qtie  la  Ticloire  de  la  vMl6  s^coomptiBBe  bientöt,  je  ne 
demande  pas  möme  de  la  voir^  Du  reste  jasquHei  ma  sttitö  est  aussi  bonne 
qu^A  trente  ans,  Bieu merci.  • 

Qeelque  temps  aprös  il  sentit  les  premiöi^es  atteintes  des  doulenrs  de  la 
pierre.  II  s'y  joignit,  sur  la  fin  de  1703,  une  fldvre  qui  ne  le  quitta  plus  jusqu^Si 
Btm  deraier  jour.  Le  16  mars  1704,  apr^  une  nuit  tranqtfiBe,  pr6cödte  par 
tant  de  nuits  de  souffrances,  il  t^moigna  le  d^sir  de  recevoir  le  vialtque, 
pariant  k  Pabb^  Ledieu  avec  un  calme  affectueux  du  honhewr  qu'il  itüuvoit  d 
mourir  avee  Jäsus^Chrisi  dans  le  temps  de  $a  pasaUm! 

•  Le  lundi-saint,  17  mars ,  dit  r«bb6  Ledieu,  Bossuet  se  levaun  peu  avant 
onze  heures,  et  s'habilla  entidrement;  son  visage  ötoit  serein,  son  m'ainlien 
^toit  calme  et  noble.  Le  vicaire  de  Saint^Roch  re<;iit  sa  confession ,  et  monta 
k  Pautel  pottr  cöl^brer  la  messe.  Bossuet  Pentendit  sans  ressentir  Aucune 

fl  yu  di  madame  de  Mainiemm ,  liv.  XL ,  chap»  ii,  lom.  t. 

1  Jcte  Pappel  du  s  dicembre  1718. 

s  Jbrigi  de  VHUU  eceUs,,  tom.  xni ,  pag.  636. 

4  Leuu,  cxxxnir. 

9  raiiu  elfortt  desJiiuUet  coMre  laJustificaUon ,  arU  7. 
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«;  11  ricvt  la  conmttnkm  en  viatique ,  aprto  a?oir  r^t^  ia  Ür$do, 
•vae  vne Ibroa  et  na  conra^a  admiraMes.  A  la  fin  de  la  messe,  il  rödta  te 
7«  Dm»»»  en  actions  de  grftces,  pronon^ant  lui-m6me  diaque  verset  altern»- 
tlveniaiit  anrac  tous  las  aastMants.  n  eut  ensaite  la  ft>roe  d'entendre»une  se- 
conde  messe,  et  de  rester  leT4  Jusqu'4  ireis  henres,  sana  aueune  alt^ration. 

>  €6pendant  soa  alfoiblisseiiieiit  augmentoit  ollaqoe  jonr ,  bientdt  il  ne  pUt 
phM  qnftter  le  Ut,  et  sa  tMe  parut  ^gdemeiit  s^affolbUr  «ans  eependant  s'em- 
iMirasaer ,  ni  s^^^garet. «  n  ae  plaignoit  auasi  8ouveiit,«ditrabl>6  Ledieu,  d*fttre 
M^  de  sea  propres  ptosöes.  Sa  mdmoire  Pimportanoit,  en  lui  raiq[)daiit 
avec  inqiii^ude  des  od9$  d*Horaoe,  qui  for^oient  pour  alnsi  dire  son  atten- 
tion'y  et  qu'U  dtoit  oldlg^  de  se  Mre  lire  pour  s^n  d^vrer  en  quelque  sorte.» 

t  L^aifiinbliBsement  de  restomac,  qai  se  reftwoit  k  ses  fonctions,  annon^oit 
vse  antidre  döcomposition;  II  sentoit  lui-intaie  sa  fln  s^approdier,  et  on 
remeadoit  souvent  dire  ä  demi-voix  :  qme  la  volüntä  de  Dieu  soH  faite. 

i  Eafka  le  7  aTrU»  aprto  une  nuit  tr^s-oragense,  Parr^t  fatid  tat  prononc^, 
et  le  mMecin  fiit  d^vis  de  donner  le  lendemain  Textrtoie-onction  etle  saint 
liatique ;  oe  qui  ftit  fidt. 

t  lA  nuit  du  Jeudi  au  Yendredi ,  li  arril ,  fut  si  mauvaise,  et  las  douleurs 
faeat  si  Ti?e8  dans  la  matin^ ,  que  tous  les  asnstants  crurent  que  Bossuet 
9ML  rendre  1^  defnier  soupir.  L^id)b6  Bossuet ,  son  neveu ,  se  Jeta  alors  au 
pied  de  son  lit ,  pour  lui  demandlnr  sa  b^n^ction.  Geui  qui  ^ient  pr^sents 
k  oetia  higubre  sctee,  se  prostemärent  ^lem^t.  Bossuet  etoit  plein  de 
Tesprit  de  Dieu»  parlant  peu,  mals  avec  onctiony  et  religieusement.  VB!tM 
ledieu  hil  expriina  en  mtaie  temps  sa  profonde  reconnoissanoe  pour  loutes 
aes  boDt^,  en  le  suppMant  de  penser  quelquefois  aux-amis  qu^Ü  laissoit  sur 
la  Cerre,  et  qui  ^toient  si  d^vou^  k  sa  personne  et  A  sa  gloire.  A  ce  mot  de 
^<otre>  Bossuet  d^A  enlr4  dans  le  tombeau »  d^ä  strenger  k  la  terre ,  saisi 
dW  aaint  elfroi,  et  se  soulevant  k  moiti^  sur  son  Ilt  de  douleur,  retrourala 
force  de  prononcer  distinctement  ces  paroles  :  Ceaez  ee$  discown,  demcm^ 
dexpourmoipardmdDim  demespSchis. 

»  Ten  les  neitf  heures  du  soir,  les  pieds  et  les  mains  ^toient  saisis  du  froid  • 
de  la  mort.  On  commen^  donc  la  pri^e  des  agonisants,  et  Bossuet  se 
r^veiDa  et  suivit  les  priores  avec  des  marques  sensäMes  de  fervenr  et  de 
pi^t^.  A  quatre  heures  du  matin,  Tabb^  de  Saint-Andr6  s^aper^ut  que  le 
pasis  se  d6r6gloit  et  devenoit  intennittent.  11  präsente  le  cruciflx  au  mou- 
nnt  en  Texbortant  k  jeter  un  regard  sur  rimage  du  Sauveur.  Bossuet  r^lndlt 
par  quelques  signes  de  tMe  et  de  la  main.  L'abb6  de  Saint-Andr6  lui  lit 
ensolte  lecture  k  baute  Yoix  des  passages  de  lIBcriture  sainte  rapport^s  dans 
le  Bituel  de  Paris,  oomme  les  plus  oonvenables  k  Texlrtodt^  oü  il  6toit  r^duR. 
Eaia,  un  pen  avant  quatre  beures  et  demie  du  samedi  matin ,  dS  ayril  4701 , 
Bossaet  expira  sans  agonie  et  sans  convulsion.  L'abb^  de  Saint-Andr6  lui 
fenna  les  yeui,  en  disant :  t  Hon  Dieu,  que  de  lumieres  ^teintes !  et  quel 
briUanl  flambeau  de  moins  en  votre  Eg^ise!  • 
»  Bossuet  ^toit  kg^  de  soixante-seize  ans,  six  mois,  seize  jours. 
•  Son  Corps  ftit  traasportö  k  Meaux,  le  mercredi  16  avril,  avec  toute  la 
Pompe  convenable ,  et  ses  funörailles  furent  c^I^br^es  dans  son  ögllse  cath^ 
drale,  le  lendemain  17.  U  fut  piac^  dans  un  caveau,  entre  les  dcux  piliers 
du  sanctuaire,  au  pied  de  la  demi^e  mardie  du  grand  autel,  du  cdte  de 
Tepltre. 
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i  Plus  Urd ,  en  4724 ,  le cardiiial  de  Bissi,  ayaot fadt  i^pftrer  le  sanciuaire, 
r^haphe  de  Bossuet  fiit  enlev^e,  et  on  la  transporta  derri^e  le  grand  autd 
o&  OD  la  voll  encore '. 

•  A  ptfüne  6toil-il  mort  *  que  les  mioistres  protestants  essay  örent  de  r^pandie 
quelques  doutes  sur  sa  croyance»  et  d'insinuer  qu^il  n^^toit  pas  persuade  de 
la  v^rit^  des  dogmes  pour  la  defense  desquels  il  avolt  ^crit.  Le  ministre  Pietet 
assura  qu^il  savoit,  ä  n^en  pouvoir  douler ,  que  M.  de  Meaux ,  ötant  au  lit  de 
mort,  ne  voulut  Jamals  qu'on  lui  r^cität  d'autres  priores  que  POraison  domi- 
nicale;  preuve,  disoitr-il,  qu'il  n'approuvoit  pas  möme  les  priores  qü^il  avoit 
Gompos^s  pour  les  saints.  M .  de  Bernez ,  6T6que  de  Genöve,  ^tomi^  de  la 
hardiesse  du  ministre ,  ^rivit  ä  M.  de  Bissi,  qui  6toit  alors  ^vöque  de  Meaui, 
pour  le  prior  de  faire  lä-dessus  les  recherches  les  plus  exactes.  M .  de  Bissi  fit 
r^ponse  ä  H.  P^v^ue  de  GeneTo ,  et  lui  envoya  le  certificat  du  P^e  de  Ribe- 
rolles,  pour  lors  premier  assistant  des  chanoines  r^uliers  de  la  congregatioa 
de  France ;  celui  de  H.  Gaucher,  chefcier  de  rhdpital  royal  des  Quinze-Yingts, 
et  alors  premier  vicalre  de  la  paroisse  de  Saint-Roch;  celui  de  M.  de  Saint- 
Andr^,  grand  vicaire  de  T^gtise  de  Heaux,  qui  altest^ent  que  dans  sa  der- 
ni^e  maladie  Bossuet,  qu'ils  avoient  tous  trois  assistä,  avoit  £ait  ToiBce  des 
saints  marqu^s  dans  le  calendrier  de  son  ^gllse ;  qu'il  avoit  dit  ä  voix  intel- 
ligiUe  la  pri^e  oili  est  renfermee  Finvocation  des  saints,  et  qu^il  n^avoit  point 
eu  d^autres  sentiments  que  ceux  qu^il  av«it  toijyours  soulenus.  H.  Pietet  se 
rendit  ä  des  preuves  si  authentiques,  et  en  fit  sa  dedaration  ä  H.  Pöv^que  de 
Gen^ve.  i 

Un  illustre  ^crivain  nous  a  appris  jusqu^oü  avoit  6t^  la  malignit^  des  enne- 
mis  de  M.  de  Meaux  :  il  rapporle  *  qu'Us  ont  os6  dire  t  que  ce  grand  homme 
avoit  des  sentiments  philosophiques  diifärents  de  sa  th^logie,  k  peu  pr^ 
comme  un  savant  magislrat ,  qui ,  jugeant  selon  la  lettre  de  la  loi,  s^^^veroit 
quelquefois  en  secret  au-dessus  d^elle  par  la  force  de  son  gdnie.  » 

C'est  dire  assez  intelligiblemenl,  que  Bossuet  n*a  ^te  qu^un  fourbe  et  un 
hypocrile.  Je  suis  tr^s-assur^  que  Voltaire  lui-möme  h^sjoutoit  aucune  foi  ä 
nne  Imputation  aussi  odieuse  que  legörement  avancöe.  n  est  constant  que 
tous  ceux  qui  ont  v^u  dans  Tunion  la  plus  intime  avec  M .  T^v^que  de  Heaux, 
ont  tous  d^clar6  que  personne  n'^toit  plus  sincerement  attach^  aux  dogmes 
dont  rEglise  catholique  exige  la  creance ,  que  ce  grand  pr^lat. 

c  On  le  regarde  avec  raison,  dit  tres-bien  un  äcrivain  moderne  *  comme 
un*P^e  de  FEglise.  C'est  un  titre  que  lui  assurent  tant  de  grandes  qualit^ 
qu'on  admire  en  lui :  l'^levaüon  de  son  esprit,  T^tenduede  ses  connoissances, 
la  puret^  de  sa  doclrine ,  Tardeur  de  son  zele ,  la  vari^t^  de  ses  talents,  la 
sublimil^  de  son  61oquence.  U  a  tout  embrass^,  dogmes,  morale,  discipline, 
controverse,  explication  de  PEcriture;  enfln  il  est  au-dessus  de  tous  les 
^oges.  II  n'y  a  qu'une  voix  sur  le  m^rite  extraordinaire  du  grand  Bossuet,  ä 
qui  Ton  donne  communement  le  titre  d'orade  de  TEglise.  • 

*  II  est  probable  que  cette  traoiUtion  da  mirbre  tumalaire  a  6pargii6  A  notre  siöde  la  bonte 
de  Toir  les  restes  de  Bossuet  proOmte  par  des  mains  sacril6ges.  Les  bourreauK  de  179S ,  in- 
struiis  que  son  cercueil  n'exisloit  pas  sous  le  nurbre  qui  porle  soq  Dom  et  ses  titres ,  se  bomö- 
reut  i  en  effacer  les  armoiries;  mais  la  cbtire  dans  laquelle  il  moula  si  souTent  pour  innoneer 
la  parole  de  Oien ,  ezisie  encore ,  et  a  6tö  r^lablie  en  son  ancienne  place. 

«  ne  de  M.  A(M^2/oR/6rAque  et  piince  de  Genive ,  tom.  ii.  pag.  49. 

3  HUU  umverteile  de  M.  de  Voluire ,  lom.  vn ,  pag.  199. 

4  dbrigi  de  CffUt.  eccUs.,  Iabl  xui ,  pag.  I04. 
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raileür  ddnl  OA  enprMite  fei  les  termes,  remarcpie  cpi'il  ötoü  d'une  sr 
grande  encUtade  da»  la  motale»  qQ'H  portoit  te  s^^rit6  plus  ioür  qae 
H.  Aratuld  möme;  et  oenx  ^  out  v^ca  avec  iHi  »ous  out  apfuris  qufil  aYott 
kttme  la  aatire  d4$  BoSeaü  rar  les  fenünes,  qat  M.  Amauld  avoit  approut^» 

0  n*6loif  pas  eontent  des  poßte«  chi^tiens  qiti  s^iimghient  end^ellir  leisnr 
aovrages  en  cmployaat  le  nom  des  (fieux  de  la  fable  ^  H  reprit  Saineuil  ]^tir 
aroir  nomine  Pomone  en  parlant  des  jardins  de  Versailles;  et  ce  poefe  parut 
aoastmt  ^lacensnre  de  cd  juge  sövöre,  en  s^avouant  Griminel  devant  Ini, 
qneiqiie  les  Moses  dossent  Fabsondre  :  Me  pcndtetU  etrOiBe  tu  «ito  «otftf^to 
Wao^  ti  dispüeirisse  tUear  tti  tiie  ImurgenH  ianio  episcopo ,  eüam  a^iol'» 
MliMs  MmHs. 

M.Roifin  entra  dans  celie  nidnie  idi6e  de  Bossuet.  II  s^afoua  coupaMe  de 
h  mime  fimte,  oä  t^exen^le  des  aotres  Fenlrahia  pendant  sa  jeunesse;  et  Ü 
en  tdnoigna  m  shie^re  repeniir,  paree  que,  dit-il,  employer  ainsi  le  nom 
des  Intses  divinM^s,  c>st  an^antir  dans  le  langage  le  fruit  de  la  vicfoire  de 
J^siD-€farist. 

PeneflM  ne  conniit  mieut  cpie  M.  de  Meam  la  n^cessitö  de  bien  employer 
laa  loDpt :  il  ne  ftrt  jamais  tin  moment  oisif.  fi  n'atoft  point  d^heure  r^^e 
fma  maDger  *.  n  ^fndleit  jusqif  A  ce  que  la  fafim  Tobligedt  de  reconrif  ä  la 
aowriiare.  Ses  grandes  ätudes  he  Pemptohoient  eependant  point  de  remplir 
MS  dcfofrs  4&  pasteur.  H  pr6eboit  souvent  dans  sa  cathMrale  et  dans  ses 
paroisses.  n  ne  croyoit  pas  qu^il  füt  indlgne  d^un  ^TÖque  de  foire  lui-meme 
tecaMeUsne  aux  enfents.  H  confessoit,  foisoit  exactement  ses  Yisites  pas- 
tonks,  etne  n^^fgeoit  aucnne  desfonctions  du  saer6  minist^re.  fl  ^toit  de 
Paccte  le  fiits  ai86 :  un  simple  paysan  qui  vouloit  lui  parier ,  6toit  sür  d'aveir 
«ae  avdieiiee  iSivorable. 

U  iroinrofll  assea  de  temps  pour  remplir  tous  ses  divers  devoirs,  et  pmir 
«Audier,  paree- qu^it  n^avoit  aocnne  dSssipation.  H  se  prmnenolt  tr&s^peu,  et 
Mftiiaoit  point  de  visRe.  On  rapporte  qn'un  jour  allant  par  hasard  dans  son 
JardlD,  fl  donanda  ä  son  jardinier  comment  aüoient  les  arbres  fruiüers.  A 
quoi  le  jardinier,  m^content  de  rindifförence  de  son  maitre,  r^pondit  : 
«  Voos  Toas  soucies  bien  de  vos  arbres,  monseigneur!  si  je  plantois  des 
Maits  Angüsfins  et  des  saints  Jdrdmes,  tous  les  viendriez  Toir;  mais  pour 
vos  arbres  T<Mift  ne  vous  en  meilez  gn<^re  en  peine.  i» 

n  s'explique  clairement  sur  rinutilil^  des  visites ,  dans  une  lettre  k  madame 
Ab  Unies,  äbbesse  de  Jouarre  : «  Je  suis  peu  regulier  en  visiles»  lui  disoit-il, 
oa  pfaM  je  sirfA  asses  r^Uer  4  n^en  gu^e  faire.  On  m'excuse  parce  qu'on 
^bien  qne  ce  n^est  ni  par  gjolre  ni  par  dedain,  nl  par  indiff&rence  en 
■M>i :  ee  qui  me  garartUt  d^une  perte  de  temps  infini.  • 

H  ae  fuf  jantaiil  homme  de  partf.  11  ftit  li^  arec  quelques  j6suites,  et  ü 
**"ttolt  Nrt-Royal.  11  avoit  6X6  elev^  par  des  gens  preVcnus  cohlre  les  dis- 
^ip^de  Saint  Angastin ;  eependant  il  atmoit  trop  la  vertu  et  la  verit6  pour 
Bt  leor  pas  reiM^  justice. 

O^loiipiQg  tbomiste  qo^augustinien.  Bans  son  TraiU  d,H  libre  arbitre,  ü 
•«ifeire  voir  qm  la  prßmotion  et  la  pr6d6tennination  physique  est  le  vrai 
"»yen  (faccorder  la  libert^  avec  les  döcrets  de  Dieu,  qu'eD'e  sauve  parfeite- 
^^iDoürelibert^,  et  qu'en  m&ne  temps  eile  stabil t  notre  döp  endancede  Dieu, 

* 'teiPff  4t  r^eotftmle  ittf  ftettei-/^a'ef ,  Ion.  XT ,  p»  Mi 
*  ^igt.de  VMiU.  tccUf.,  ton.  xu ,  p.  553. 
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• 

GependAnt  fl  ne  d^sapprouvoit  pas  la  distinctioii  des  deux  ^ts* » t  dönt 
le  Premier,  dit*fl»  est  celui  du  vieil  Adam,  qui  donne  un  simple  pouToir  de 
pers^^rer  dans  le  bien,  et  n^en  domie  pas  raction  ni  Feffet.  i  H.  Ledieu, 
qui  a  vtoi  81  longtemps  avec  lui,  tenoit  de  Bossaet  lui-mfime,  qa*il  eat  trte- 
grande  part  k  rinslniction  paslorale  sur  la  Gräee^  que  M.  de  IfoalHeSy  arche- 
vdque  de  Paris,  publia  en  4606,  et  dont  les  augustiniens  pari^fent  avec  ad- 
miration. 

n  est  certain  aassi  qu^il  avoit  la  plus  sincä*e  estime  pour  M.  AmaukL  Non- 
seulement  il  a  donn^  de  grands  tioges  aux  ouvrages  que  ce  oäöbre  dodeor 
aYOit  faits  contre  les  protestants ,  et  il  auroit  voulu  qn^ils  eussent  4iU  r^pandus 
partout* ;  mais  aussi  il  approuva  le  TraitS  de$  ld/6e9,  et  il  exhorta  Panteur  ä 
r^Aiter  le  Aotioea«  sysUmc  de  la  Naiure  ei  de  la  Grdee,  du  Pore  Male- 
branche,  systtoie  dont  Bossuet  t^moignoit  le  plus  grand  m^ris.  II  disoit 
que  ce  petit  ouvrage  ne  respiroit  que  la  nouveaute,  la  firassetö  et  la  folie. 
Voici  les  propres  termes  de  ce  präat :  Tarn  noea,  tarn  falsa,  tarn  imuma, 
lam  exitiosa  eired  gratiam  ChrisH,  tarn  vadigna  de  iped  ChrüH  peretmd, 
»amctaque  ^ue  emmm  Ecelesim  »um  eUruetura  incwnbeiUie  sctenlul. 

On  fit  Toraison  funäire  de  M.  de  M eaux ,  et  ce  fut  celui  des  RR.  PP.  j^suites 
qui  avoit  la  plus  grande  röputation  dans  ce  genre  d^^oquence ,  qui  en  ftü 
diarg6,  le  cä^re  Ptte  de  la  Rue.  Son  discours  6toit  partag6  en  trois  partaes : 
t  La  bont^  dans  ses  mceurs,  la  droiture  dans  ses  emplols ,  et  la  vMt^  dans 
sa  doctrine.  ■ 

M.  Tabbö  de  Polignac,  d^uis  cardinal ,  succeda  dans  Tacadömie  fran^oise 
ä  Bossuet,  et  il  fUt  re^u  le  2  aoüt  1704,  par  M.  Tabbö  de  Q^embaut,  qui  fit 
unfort  bei  ^oge  de  M.  de  Meaux.  •  Ce  grand  personnage,  dil-il,  ^toit  un 
de  ces  honunes  rares  et  superieurs  qui  sont  quelquefois  montr6s  au  inonde» 
pour  lui  fiiire  seulement  sentir  jusqu'oü  peut  6tre  port^  le  m^te  sublime , 
Sans  laisser  presque  respörance  de  leur  pouvoir  trouver  de  successeurs«  H 
8Ut  gagner  par  les  channes  de  son  conunerce ,  dans  lequel  il  saroit  tout 
rendre  aimable,  ce  doux  empire  sur  les  aeurs  dont  il  a  joui  d'une  maniä« 
ffisinguU^.  1 

Le  jour  m&ne  de  cette  r6ception,  Tabb^  de  Choisi  pronon^a  dans  TAca- 
d^mie  fran^oise  un  pan^gyrique  de  Bossuet,  dans  lequel  11  le  rqNr^aeiite 
eonune  un  de  ces  hommes  extraordinaires,  n^  pour  Thonneur  de  leur 
patrie  et  pour  le  bien  de  la  Religion. 

II  avoit  d^jä  M  louö  mAme  de  son  vivant  dans  cette  o61^re  compagnie, 
dont  il  ^it  un  des  principaux  omements;  et  La  Brujf^,  dans  mm  discours 
de  r6ception  du  15  juin  1695,  s^6toit  ainsi  expliqu^  sur  Bossuet :  c  Que  dirai- 
je  de  ce  personnage  qui  a  fait  parier  si  longtemps  une  ennuyeuse  critique » 
et  qui  l'a  fiiit  taire;  qu'on  admire  malgr^  soi,  qui  aocaMe  par  le  grand 
nombre  et  par  P^minence  de  ses  talents;  oraleur,  lustorien,  tb^iogten, 
pbilosophe,  dhine  rare  Erudition,  dhine  plus  rare  ^oquence,  soit  dans  aes 
entretiens,  soit  daxis  ses  Berits,  soit  dans  la  chaire?  un  dtfenseur  de  ia  rein 
gion,  une  lumi^re  de  TEglise ;  parions  d'avance  le  langage  de  la  postMt^ , 
un  Pore  de  l'Eglise.  Que  n'est-il  point  ?  Nommes,  messieurs,  une  vertu  qui 
ne  soit  pas  la  sienne.  > 

*l'€UretdeM.Jniauld,fim»m,UiinCCXXf^»hUe.UttnCCCt%m,vi^V^niM 
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Le  iilre  de  cet  ouvrage  annonce  une  collecUon  compldte  des  CEuTres  de 

Bossuet.  Depuis  la  mort  de  cc  grand  homme,  arriv^e  endTOI,  on  a  essay^ 

trois  fois  de  recueiüir  et  de  donner  au  public  toutes  ses  diverses  producüons, 

Le  Premier  qui  en  ait  fait  Tentreprise  est  un  c^löbre  imprimeup  de  Venise*, 

Jean^Baptiste  Mbrizzi  .'.il  sortit  successivement  de  se$  presses,  depuis  i  730 

jusqu^en  1757,  dix  ¥olunies  in-4<>,  qui  ne  contiennent  que  les  ouvrages  Berits 

en  fran9ois4Kir  Bossuet,  et  publi<^s  de  son  vivant.  Dans  ravertissement  en  t^te 

du  dixieme,  Albrizzi  ßls  promettoit  de  continuer  F^dition  commencee  par  son 

päti,  el  de  donner  les  ouvrages  latihs  et  les  ceuvres  posthumes.  Le  p^e  avoit 

d^ji  promis,  dans  Pavertissement  du  tome  sixiöme,  que  sa  collection  seroit 

tenoin^e  par  un  Bossuetiana,  oa  recueil  de  pi^ces  singuliöres  relaüres  k 

Bossuet;  mais  ces  pronesses  n'ont  point  6te  effectuöes,  et  cette  Mition  de 

Yenise,  quoique  fort  belle,  n'a  Jamals  6te  recherch^e,  soit  parce  qu'elle  est 

incomiköte,  soit  parce  que  les  faUtes  typographiques  y  sont  nombreuses,  soit 

parce  que  les  trail^  y  sont  mal  distribu^s,  soit  enfin  parce  qu^une  Edition 

conunenc^  plus  tard  ä  Paris,  et  d^ä  termin^e,  dispensoit  de  recourir  ä  une 

Edition  6trang^e.  L'^quite  ne  nous  pennet  pas  de  taire'que  les  ^dlteurs  de 

Tenise  ont  iyout^,  snr  les  ouvrages  par  eux  publi<^s,  des  remarques  en  petit 

nombre,  mais  la  plupart  jusles.  Nous  avons  adopt<^  Ißs.plus  interessantem,  et 

nous  disons  plus  bas  comment  on  les  reconnoiti^. 

U6dition  de  Paris  est  donc  la  seconde  entreprise  d'uxie  collection  generale. 
11  en  panH  d'abord ,  de  4745  ä  1747,  douze  volumes'  in  -4« ,  par  les  soins  d'uxk 
estimable  ^teur,  ral)b6  Gabriet-Louis-Calabre  P6rau,  Un  aulre^diteui^iion 
moins  habOe,  Charles-Frangois  Le  Roi,  publia  en  1745  la' Defense  de  la  D^ 
claratiolf  du  derg^,  en  Talin,  teile  que  Bossuet  Tavoit  6crite,  et  Paccompagna 
d*une  Yersion  fran^oise  de  sa  fa^on  :  le  tout  formanl  cinq  volumes  in-4«.  Enfin 
le  mtee  C.-F.  Le  Roi  fit  paroltre  en  1753,  sous  le  titre  dWEuvreBpoithuiMS, 
trois  Douveaux  volumes,  sertant  (Je  suppI^ment  aux  dix-sept  qui  avoient  pr6- 
oM^.  Ces  ^diteurs  avoient  eu  la  comniunication. des  manuscrits  de  Bossuet; 
malgrö  quelques  n^gligence^  et  quelques  £iutes  reelles,  trop  s6v^rement  re« 
I>rochees  au  premier,  on  peut  dire  en  gönöral  qu*ils  ont  rempli  leur  täche 
avec  intelligence  et  fldölit^. 

Teile  est  T^dition  de  Paris,  formant  vingt  volumes  in-4<*.  Belle,  correcle^' 
dirigt^  par  des  personnes  de  m^rite,  eile  füt  parfaitement  accuelllie;  et» 
devenue  moins  commune  par  le  laps  de  soixante  ann6es,  eile  est  aoüourd'hul 
d*un  fort  grand  prix. 

Ifous  devons  observer  ici,  pour  les* bibliophiles,  que  les  douze  premiers 
volumes  ayant  ^t^  rapidement  enleväs,  on  les  r6imprima  dans  le  cours  des 
anodes  1747, 1748  et  1749,  et  que  cette  r6impression  se  distingue  de  la  pre- 
nii^,  non-seulement  par  les  dates  et  par  de  l^gers  changements  dans 
quelques  pr^faees,  mais  par  le  papier  qui  est  moins*  beau,  et  par  les  incor<- 
rectioos  qui,  dans  plusieurs  volumes,  sont  tres-multipli^es. 

Nous  dlrons  encore  que  cette  prepi^e  Edition  de  Paris  a  ät^  conlrefaite 
»^•4  Avignon,  sous  le  nom  de  Li^ge,  en  1766  et  1768;  et  qu^au  vingt- 
deioiäne  et  dernier  volume  de  cette  contrefa^on»  \p  libraire  a  a^ofM  la  Fie 

'  U  ploi  grvKle  partle  de  eotto  pröfiMe  est  empnmt^  de  l'^iiOD  de 
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de  Bossuei,  par  Burigny,  et  une  table  par  chapitres  des  trait^s  contenus 
dans  chacun  des  volumes. 

Les  manuscrits  de  Bossuet,  aprös  la  mort  de  ses  neveu  et  arri^re-neveu , 
ayant  öte  remis  entre  les  mains  des  b^n^dictins  des  Blancs-Hanteaux,  ei  de 
quelques  ecclösiasliques  qui  leur  ^toient  associ^,  ces  messieurs  y  trouvärent 
une  grande  quantit^  de  pi^es  inedites,  qu'ils  crurent  dignes  de  Tint^röt 
public,  et  form^ent  en  cons^quence  le  projet  de  donner  une  ^Uonbeaa- 
coup  plus  ample  et  plus  compl^te  que  celle  de  messieurs  P^rau  et  Le  Roi :' 
4f  est  la  troisi^me  entreprise  de  ce  genre.  . 

L^abb^  Charles  Le  Queuä:  et  dom  Jean-Pierre  Diforis  nous  paroissent  en 
avoir  partag6  seuls  tout  le  iravail.  Le  premier  avoit  d^jä  donn^  de  bonnes 
^ditions  de  quelques  ouvrages  particullers  de  Bossuet,  de  V Exposition  de  la 
.  Doctrine  de  VEglise  caiholique,  1761,  in- 12  :  des  Oraisons  funAres,  1762, 
in-12 :  il  avoit  encore  präpar6  celle  de  VHisioire  des  Fariations,  qui  ne.paruC 
qu*en  1772,  par  les  soins  de  G.-F.  Le  Roi,  cinq  volumes  in-12.  Hais  d^  que 
le  plan  d^une  ödition  gc^n^rale  fut  arröt^,  Tabbi^  Le  Queux  s^  livra  avec  un 
z^le  qui  peut-6tre  abregea  ses  jours ;  il  en  distribua  le  prospectus  enl766, 
«t  mourut  en  1768.  La  parlie  bien  importante  du  trivail  qu'il  avoit  pr^för^e 
^toit  la  r^vision  des  ouvrages  inq^rimös,  leur  collation  avec  les  manuscrits 
originaux,  et  la  rectification  de  tout  ce  qui  s^y  Irouvoit  corrig^  de  la  main  de 
Bossuet.  On  doil  regrelter  qu^il  n^ait  pas  acbev6  cette  r^vision  comine  il  Pavoit 
commenc^e ;  car,  dans  Texamen  que  nous  avons  fait  de  ce  qu*il  avoit  ainsi 
pr^par(§,  nous  n^avons  pu  qu^applaudir  k  son  exactitude. 

Son  collaborateur ,  dom  D^föris,  s^etoit  charg^,  pour  sa  part>  de  deblayer 
les  'manuscrits  ncn  encof  e  publi^s.*Les  pr^c^dents  6diteurs  avoient  cm  devoir 
Hügliger  une  prodigieuse  quantitö  d'esquisses  de  sermons  trouv^es  dans  les 
papiers  de  Bossuet :  on  sait  qu'en  effet  il  n^en  6crivit  d^entiers  que  dans  les 
^Premiers  temps  de  sa  carri^re  apostolique ,  et  qu*il  s^habitua  dans  la  suite  ä. 
les  iiQproviser.  Ils  avoient  cru  devoir  negliger  de  möme  d^immenses  porte- 
feuilles  remplis  de  lettres ,  soit  par  lui,  soit  ä  lui  6crites,  et^qm  ^toitnt  Ten-* 
semble  de  ses  diverses  correspondances.  Dom  B^foris,  ayant  afirontä  lalecture 
de  tous  ces  papiers,  n^en  jugea  pas  comme  eux  :  11  rangea,  dans  un  ordre 
m^thodique,  les  canevas  de  Sermons,  les  Lettres,  par  ordre  de  dates,  et , 
Sans  6gard  pour  la  dislribution  gener^e,  il'se  häia  de  les  publier; 
*  Par  la  mort  de  Tabb^  Le  Queux ,  il  ^toit  resl^  seul  öditeur.  Cet  abbö,  comme 
tious  Pavons  dit,  avoit  revu,  corrige  et  dispos^'pour  cette  Edition,  les  prin- 
cipaux  ouvrages  d^jä  connus,  et  plusieurs  fois  imprimös.  Son  plan  6toit 
quUlsfiissenl  distribu^s  en  dlfiigrentes  classes :  d'abord  les  traites  sur  TEcriture 
sainte,  ä  raison  de  la  dignil6  de  la  matiöre :  ensuite  ceux  de  controverse,  etc. 
On  trouve  ce  plan  trac6  ä  la  fin  de  son  edition  des  Oraisons  fun^bres.  Dom 
Diforis,  n^^tant  plus  g6n6  par  cet  associö,  publia  d'abord  trois  volumes  sur 
PEcrilure  sainte;  puis,  impatient  de  meltre  au  jour  son  propre  Iravail,  il  les  fit 
suivre  imm<^dialement  de  douze  volumes  de  Sermons  et  de  Lettres. 

P^ous  supposons  ici  que  le  triage  des  Sermons  lui  appartient,  contre  Popinion 
de  plusieurs  personnes  inslruiles ,  qui  en  fönt  honneur  k  son  confrere  dom 
ffippolyte 'Augustin  de^  Coniac/Ce  qui  nous  d<^cide  en  faveur  du  premier, 
c^est  le  silence  dePhistorien  des  öcrivains  de  la  congregalion  de  Saint-Maur,  de 
«[om  Tassin,  qui  dans  P^num^ration  des  ouvrages  de  dom  de  Coniac,  ne  dit 
point  qu^il  se  soit  occup^  des  Sermons :  c^est  surlout  le  silence  de  dom  Diforis 
lui-m6me,  qui,  nous  apprenant  que  Pabbi^  de  La  Holte,  anden  grand  vicaire 
de  Troyeä,  ^voit  commenc^  k  les  d^brouiller,  se  seroit  certainement  fait 
iMTupule  de  ne  pas  nommer  dom  de  Coniac,  si  ce  travail  lui  eülappartenu. 
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Ve  tr^s-bon  coeur  nous  rendons  justice  ä  dorn  B^foris,  et  louons  ce  qu'il  a 
fait  dHilile;  mais  aussi  nous  ne  pouvons  pas  enti^ement  dissimuler  les  re^ 
proches  qu'i^  a  mörit^s. 

Sans  doute  on  doit  lui  savoir  gr^  de  la  publication  des  Sermons,  dans  la 
plopait  desquels,  quoique  simplement  ebauch^s,  on  Irouye  Tempreinte  du 
ginie  de  Bossuel,  ses  id^es  profondes,  ses  mouvements  d^inspiration,  samäle 
äoquence  :  c^est  un  beau  präsent  fait  k  la  litt^rature.  et  ä  la  rellgion  :  ce  sont 
des  cuions  de  Rapha^el ;  mais  on  peut  blämer  justement  Pediteiir  d'avoir  enfl6 
868  Tolumes  d\ine  qiullilude  de  firagmenls  r^p<^tes  jusqu^ä  dix  fois ,  et  presque 
dans  les  mömes  termes. 

On  lui  doit  ^galement  de  la  reconnoissance  d^avoir  tir^  de  Foubli  des  Lellres 
trte-instructives  et  tres- interessantes;  mais  au  lieu  de  suiyre  Tordre  des 
mali^^^si  naturel  et  si  simple,  devoit-il  suivfe  Pordre  des  dates,  qui» 
ramenant  4  cent  ^poques  dilförentes  ä  un  mßme  siget  autant  de  fois  interrompu» 
iatigae  n^cessairement  Pattenlion  et  trouble  la  memoire  du  lecieur  ?  Devoi^il 
joindre  auz  letires  de  Boissuet  Celles  qui,lui  ^toient  adressöes,  k  moins  qu'elles 
ne  fiissent  näcessau'es  pour  entendre  ses  r^ponses  ?  Et  parmi  celles  de  Bossuet 
lui-möme,  n^en  est-il  pas  un  grand  nombre  dUndiff^rentes,  et  d^aulres  qui 
poQToient  impun^ment,  qul  devoienl  m6me  resler  lougours  ignor^s? 

Comment  encore  excuser  Tönorme  et  trop  souvent  oiseuse  prolixit^  d^ 
pre&ces,  des  analyses,  des  notices,  des  notes,  des  tables  dont  il  a  surcharg^ 
les  quinze  volumes  quUl  a  donn^s?  Dans  son  prospeq^us  U  €n  annon^oit  vingt- 
qnatre  ou  vingt-cinq  :  sUl  eüt  achev^  son  Edition,  en  continuant  de  s'aban- 
doimer  k  cette  intarissable  diffusion,  le  nombre  se  seroit  certainement  elev^ 
de  qoarante  k  cinquante  rolumes  in-4<>.  • 

Mais  un  tort'plus  grave  est  Tesprit  de*parti  qu^il  montre  k  d^uvert  et  sanff 
r^senre  en  toute  occasion ;  ce  z^le  inconsidör^  le  dominoit  au  point  qu'oubliant 
ses  protestations  reit^r^es  de  respect  et  d^admiration  pour  la  doctrine  toujours 
pure,  toiyours  exacte  de  Bossuet,  il  se  pennet,  et  sur  des mati^res s^rieuses, 
de  blämer  sa  moderation  et  de  censurer  ses  opinions.  Lesmurmures,  les 
plaintes  qui,  des  la  publication  de  ses  pi^miers  volumeä,  s^(§lev6rent  de  tous 
c4t6s  conlre  lui,  et  dont  noua  ne  sommesici  que  de  tr^foibles  6chos,  ne 
le  rendirent  pas  plus  circonspect.  Ni  les  avis  des  censeurs,  ni  rauloril^  du 
deig^,  ni  les  representations  de  ses  confr^es,  ne  purent  vaincre  son  inflexible 
opinjalrete ;  il  ne  s'arröta  enfln  et  ne  cessa  dUmprimer,  que  sur  la  defense 
presse  des  sup^rieurs  de  sa  congr^gation. 

Ces  fiiits,  dont  nous  avons  ^t^  t^moins,  ont  eu  trop  de  publicitö,  et  les  torts 
^  ce  religieux  sont  trop  ^vidents  k  quiconque  le  lit,  pour  que  nous  puissions 
^  Uire  :  nous  ne  les  rappelons  cependant  qu^k  regret,  et  par  la  n^cessit^ 
d^assigner  les  vraies  causes  du  discr^dit  de  cette  Edition  et  de  sa.  chute.  Le 
Quinzieme  tome  est  imparfait,  renferme  des  morceaux  tronqu^s  et  ho^s  de 
P^;  une  longue  dissertalion  qui  le  termine  n*est  pas  mtoe  acheT6e;  la 
friere  ligne  finit  au  milieu  d'une  phrase;  en  sorte  que  tout  lecteur  croiroit 
qu'il  manque  quelques  pages  k  son  exemplaire;  mais  iin*en  manque  pas,  et 
b  denü^  page  etoit  imprim^,  lorsque  dorn  Digforis,  frappö  dlnterdiction» 
relira  8oa:manuscrit,-et  se  resigna  au  sUence  qui  lui  6toit  enjoint.  Teile  est 
b  ^Tale  Solution  d*une  <§nigme  qu'on  a  faussement  interpretee '.  11  survöcut 

^Jkn  raTerü«etDont  des  Mtteun,  qui  commence  le  tome  XLHI,  on  lU :  «  En  tcberant 
*^e  trarail,  nous  ne  pouTons  nous  refuser  k  insörer  ici  la  rtelamation  qui  nous  t  M  ftlte 
^  ime  aswrUon  de  M.  l'abM  H^mey,  concernant  D.  mrorls.  Un  confröre  de  D.  IMtoris,  qui 
*  v^o  aree  lui  aax  Bianca -Blanleauz  jusqn'A  iear  ezpulalon  du  monasltee,  n'a  Jtmaia  oiA 
Pvler  de  eeue  ddfenfe;  et  U  ajoute  d'aiUeurs ,  comme  bleu  instraU,  qne  c'Aloit  le  cbapttro 
<**^  leul»  et  non  le  lup^rieur  de  It  congr^gation ,  qui  avoil  droit  de  porler  une  pireUlo 
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•jsix  ans  ä  sa  disgnUce,  ödifiaiU  par  sa  soumissian  et  sa  r^gularite,  et  tomba 
4DUS  la  hache  r^ToluUonnaire  le  S5  juin  i7d4,  äg6  dß  soixaate-deux  aii9. 

La  möme  ann^e  1788,  oü  le  quinzieme  tome  avoit  paru,  on  doona,  conune 
j^uite,  les  lomes  16, 17  et  18,  sans  pr^face,  sans  möme  le  plus  court  averüs* 
aement.  Ges  volumes,  depuis  loogtemps  impnmes,  avoieat  6t^  pr^par^s  par 
Tabb^LeQueux,  et,  selon  son  plan  beaucoup  plus*  röguli^remeot  ordooü^, 
devoienl  former  les  tomes  4 ,  5  et  6  de  la  coUection.  La  preuve  en  est  dans 
les  signatures  4u  bas  des  pages  qui  suivent  inun^dlatement  les  fronllspices, 
et. dans  la  prefece  du  lome  premier,  oü  dorn  D^foris  dit  qu'il  donne  six 
volumes,  tandis  qu^il  n^en  donnoit  que  trois.  Rien  depuis Va  paru.  Tette  est 
rjhistoire,  tel  a  ete  le  sort  de  ce^e  ^lion,  dont  le  discr^dlt  est  un  ari^ftt  qui 
nous  eojoint  d'en  ^viter  les  d^fauts. 

Celle  de  messieurs  Pärau  et  Le  Roi  est  donc  la  seule  aiyourd'hu^qul  soit 
4igne  d^^tre  recberchöe;  m^is,  öpuis^e  depuis  longtemps ,  les  exemplaires  on 
spnt  rares  et  cbers;  mais  eile  est  incompl^te,  puisqu^ii  y  manque  les  Ser- 
mions,  la  Goirespondance  et  quelques  autres  piöcc^;  mah  eile  u'a  point  de 
table  g^n^rale,  d^faut  tres-grand  dans  une  coUection  si*nombreu$e  et  st 
▼ari^e ;  mais  cette  Edition  enfin ,  que  nous  avoas  lou^e  de  tr^s-bonne  foi ,  n^est 
pas  exempte  de  lautes  reelles  et  de  nögligences,  qu'il  est  important  de  cor- 
xxger  et  de  r6parer.  . 

Ges  reproches,  que  nous  adoucissoos,  lui  ont  616  plus  durement  faits  par 
I?abbe  Le  Queux,  par  G.-F.  Le  Roi,  par  dorn  D^oris  m^me;  ils  ne  tombent 
que  sur  le  premier  edi^eur,  Tabb^  Perau;  et  ils  sont  fond^s,  en  ce  que  pour 
filusieurs  trait^  importanis,  dont  il  a?oit  en  main  les  manuscrits,  tels  que 
Vffi&toire  des  Fariations,  le  TraiU  de  la  Commiknum  sous  les  dewß  espiceA^ 
et  quelques  autres,  qui  d^aiUeurs  avoi^nt  616  plus  d'une  fois  r^imprim^s  avec 
les  additions  et  corrections  de  Bossuet,  au  Ueu  de  suivre  du  moins  ces  ödilions 
revues  et  corrig^es ,  il  a  maladroitement  oopi^  les  premi^es ,  ^ec  leurs 
imperfecüons. 

Ges  motifs,  joints  ä  la  raretd  de  P^tion  de  Versailles,  alnsi  que  Töpulse- 
m^t  de  r^tion  qub*nous  en  äVons  donn^e  nous-mömes  en  1836,  et  de 
Celle  qui  parut  en  concurrence  k  Paris,  nous*  ont  d^lerminäs  ä  en  entrer* 
prendre  une  nouvelie.  Nous  avons  re^  sur  ces  deux  dernidres  des  obserra- 
fions  dont  nous  avons  fait  notre  profit.  Le  mode  adoptö  pournotre  publica- 
fion  pr^sentait  quelques  inconvenients  que  nous  avons  dii  songer  ä  iaire 
^sparoitre :  la  grandeur  du  format,  le  poids  incommode  dfi»  vokimes,  le 
mauvais  effet  qui  rösulte  pour  r<eil  du  rapprochement  de  deux  colonnes  ser^ 
r^es,  et  surtout  la  petitesse  des  caractöres,  c^^toient  lä  de  v^itables  d^uts 
^e  Ton  voyoit  avec  peine  dans  un  livre  qui  veut  ötre  presque  joumeUement 
oohsult^,  et  möme  quelquefois  transport^  dans  les  voyages  ou  les  pro-^ 
nenades.  Aussi  des  conseils  nous  ont  ^t^  donnäs  de  publier  un  Bossuet  plu» 
commode  et  plus  portatif .  Nou/  avons  donc  räsolu  une  r^inqtresston*  de& 
OJSuvres  oompUtes  de  Bossuet ,  en  dix-^neuf  forts  volumes,  fonnat  in-S 
ordinaire,  qui  r6unira  les  conditions  du  luxe  et  de  r^conomie. 

Bossuet,  orateur  sublime,  th^logien  profond,  controv^siste  sans  rival, 
Instorien  inimitable,  et  Phomme  du  g^nie  le  plus  vaste,  le  plus  Eminent,  dans 
un  sitele  que  tons  les  talents  ont  iUusträ;  Bossuet,  pendant  une  longue  car- 
zidre,  n^a  pas  cess^  d'^rire*;  et  le  nombre  de  ses  ouvrages ,  soit  de  ceux  qui 

iBtenttcUon,  mais  qa'«ne  n*^  Itmaia  en  Ueu.  Si  D»  Deforis  n'a  pu  mü  plui  d'tcUTitö  4  fiiiro 
piroltre  mw  Mitioa,  c'ett  quo,  pendant  plualeiin  «nnöes,  fl  i'eat  occup^  d'aflaireiiial  n'tToleni 
aoeuB  rapporl  I  ion  UitaU  nir  BoMuel,  ei  aes  confrörea  lui  en  flreni  m^me  aouven^  dos, 


PRfiFACE.  t 

<ml  paru  pendanl  sd  vic,  soit  de  ceux  qui  n'ont  616  donn^s  qn'aprfts  sa  inbrt^ 
€ät  rdeUemeitt  prodigieox.  YoolanC  les  rtunir  en  «n  seul  Corps,  les  p^ilonilei 
Maines  que  nous  nous  sommes  fafl  un  devoir  de  consulter ,  ont  penä6  qüe 
BOlre  coüectton  ne  seroit  dignc  de  la  confiance  et  de  restime  publique^ 
que  si  eile  ^toH  i»  entiöre  et  sans  Omission;  2«  ßiite  oa  sur  les  mannscrlts 
origiBaox,  oo  sur  les  ödUions  les  meillenres  et  les  plus  correctes;  ^  r6guü6-' 
rement  distrtbut^e;  4«  exempte  de  tous  accessolres  superflus  :  enfln,  qu*eI14 
deroit  offrir  Bossuet^  toul  Bossuet,  rien  que  Bössuet. 

Ges  condilions  etolent  trop  sages  pour  que  nous  h^^itassions  ä  y  souscrlrt 
et  ä  les  remplir. 

Wons  nous  sommes  donc  appliqu^s,  i«  ä  rethercher  et  k  nous  procürer  toutes 
les  Mtiofis  g^nörales  et  particulieres,  et  tous  les  recueifs  partiels  qui  fen  ont 
pani;altn  qu^auenne 'pitee  legitime  ne  nous  öchappät  et  que  nous  pusslon^ 
alftrtfia*  avec  veril6  que  notre  coUection  ^loit  compl6(e.  Les  ouvragesimprim^^ 
du  tltant  de  Fauleur  offroient  peu  de  diMcuIti^s;  mais  les  posthumes  exi- 
geoient  plQs  d'attention.  On  sail  en  eflfet  que  rauthenlicitö  de  plusieurs  de  ce* 
denders  a  ^t^  contest^e ,  qu^on  les  a  suspectus  d^interpolation ,  et  que  dei 
saYanls  ^Irangers,  que  le  cardinal  Gerdi§,  ehtre  autres,  n'a  pas  craint  d'a- 
Taneer  qd^oh  devoit  se  d^fler  de  tous.  L^opinion  d*un  personnage  aussi  grave; 
aoasi  sage  que  le  cardinal  Gerdil ,  m^ritoit  d^ßtre  approfondie.  I*)aus  rarofit 
donc  examfn^  ei  pesde  k  la  rigueur;  dans  la  notice  de  ccS  ouvrages,  en  t6tä 
de  diacune  des  classes  oü  nous  les  pla^ons,  nous  donnons  les  preuves  d% 
leor  autlwnticitö,  si  daircs  et  si  convaincantes ,  qu*eUes  doirent  dis^iper  jüsqiEi'i 
roinbre  du  doule. 

Onabeaucoup  pa^lö,  on  parle  beaucoup  encore  de  plusieurs  manuscrits 
tn^ffitsd^Bossfifel,  et  il  est  vrai  qn^il  etiste  une  prodigieuse  quantit^  depapfert 
€cHts  de  sa  main  :  mais  ce  ne  sont  pas  des  ouvrages,  ce  sont  des  notes  ou 
des  mati^rjaux  qu^U  a  pour  la  pltiTpart  employös.  06  qu^en  a  dit,  il  y  a  sofxant« 
!sas,  an  bcmme  qui  lei  a  eus  lohgtetnps  k  sa  di8posit{on,«qui  6ioit  tr^s  eil 
^tat  de  1^  appr^ier,  qu!  möme  en  a  publik  trois  volumes,  G.-F.  LeBot,  nou^ 
laUoofl  si  peu  ^espoir  de  tronrer  quelque  chose  k  glaiicr  aprfes  hii,  que  ttotlA 
ötlons  fort  tent^s  de  nous  abstentr  de  les  rechercher.  Gependant,  pour  ea 
l^arto^arec  (^üsd^assurahcc,  nous  arons  vn  et  hi  avec  attention  ceux  au  moini 
qui  offroient  fapparence  d'un  travaS  suivi.  Les  premiers  que  nons  ayon^^ 
exadfin^s  ^toient  des  abrc^gös  de  Grammiiire ,  des  observadions  sur  les  Langues^ 
ia  lAi^riqti^ ,  les  tropes  oratoires,  espöces  de  rudhnents  tr6s-clairs  satk^ 
doute.tt  tres-^äcts,  mais  superficicls,  et  redig^s  par  Thabile  instituteur  poüf 
son  ufÜHÄ  propre ,  el  pour  se  pr^parer  aux  le^ons  quMl  ^voit  k  donner  k  soik 
augtitte  6l&ve.  Le  plus  complet  de  ces  manuscrits  a  pour  titre  la  Logique; 
0  paroA  qn^on  aTOit  eu  dessein  de  le  publler ,  car  il  est  muni  de  Tapprobatioii 
d^oncenseur,  dalöe  du  24  aTrii  1749;  et  d'aiUeurs  il  est  c^nonc(^  dans  le  second 
priviKge  obtenu  par  IVvftque  de  Troyes  pour  Timpresslon  des  Oteuv^ei 
poQÜnime^  de  son  oncle.  Gepen^ant  il  n'a  point  paru,  et  en  le  Hsant  on  jVig^ 
aisteie&t  pourquoi.  Quand  Bossuet  röcrivit,  la  LogiqUe  de  Port-Boyal  6toit 
d^ji  connue,  couroit  dans  beaucoup  de  mains,  ötoit  ih^ihe  imprimee  :  il  eik 
ftdonc  un  abrögö,  changea  quelque  chose  k  l^ordre  des  chapilres,  et  aus 
öettqiles  afldguiSs  säbstitua  d^autres  excinples  :  eut-11  Jamals  la  pensäe  qu*utk 
tel  ftbr^g6  dOt  Mre  publik?  Son  neVeu  a  donc  agi  prudemmcnt  en  suppfimant 
tm  ttpQscvde  Indifferent  k  la  gloire  de  son  oncle,  et  d^autant  plus  inutile  ad 
pabliq,  que  la  Logique  de  Port-Royal,  tr^s-perifecüonnöe  dans  les  t^dltions 
<iai  Gtot  suivi  la  premiöre,  joult  et  Joufra  longtemps  de  Testime  la  mieux  m6* 
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Dans  un  genre  sup<^rieur  nous  avons  trouv6  quelques  fragmenls  dignes 
d'int^röt,  et  nous  les  ferons  remarquer  en  les  imprimant.  Au  reste,  nous 
avons  fait  un  appel  k  toutes  les  personnes  qui  se  trouveroienl  poss6der  des 
pieces  interessantes  et  originales  de  Bossuet,  et  nolre  appel  a  ^t^  entendu. 
rfous  avons  re^u  commuoication  de  quelques  pieces  in<kiltes  que  nous  avons 
jug^es  assez  ünportant^s  pour  faire  partie  de  ceite  ödition,  et  panni  les- 
quelles  on  remarquera  Celles  qui  se  raltachenl  k  la  correspondance. 

Pour  öviter  de  nous  r^p^ter,  nous  nous  r^ervons  de  parier  des  manuscrits 
Bur  rEcriture  sainte  en  ^le  de  nos  observations  sur  les  ouvrages  imprim^s  de 
cette  classe. 

^  Nolre  Edition  est  falte  ou  sur  les  manuscrits  originaux,  ou  sur  les  edi- 
tionsles  plus  correctes.  On  sait,  et,  en  parcourant  les  manuscrits  de  Bossuet, 
on  voit  qu^il  ne  cessoit  de  retoucher  ses  ouvrages,  ceux  m6me  qui  ^toient 
d4ik  publi^s;  car  tous  sont  charges  d^additions  et  de  corrections  de  sa  main. 
Le  soin  des  6diteurs,  apr6s  lui,  a  donc  du  ^tre  de  r<^former  les  premi^es 
^diti<His,  et  de  ne  donner  les  nouvelles  qu*avec  les  changemenLs  falls  par  Tau- 
teur.  G'est  ce  qui  rend  inexcusable  Pabb^  P^rau,  et  ce  qui  d^pr^ie  r^ellement 
plusieurs  volumes  de  l'^dition  d^aris,  oü  c^  rectiflcations,  comme  nous 
Tavons  dit,  onl  61^  n^glig^s;  et  par  la  raison  des  contraires ,  c*est  ce  qui  rend 
pr^cieuses  les  ^ditigns  donn^es  par  Pabb^  Le  Queux  et  C.-F.  Le  Roi,  parce 
qu'ils  y  onl  fid^ement  insär^  toutes  les  corrections  des  manuscrits  originaux. 
^os  soins  ä  cet  egafd  ont  egal<^  les  leurs,  et  nous  n'avons  rien  n^glige  pour 
que  TMition  que  nous  o£Erons  atgourd^hui ,  balan^at  au  moins  le  m^rite  de 
toutes  Celles  qui  ont  paru  jusquUci. 

3^  Quant  k  la  dislribulion  des  trait^s  „  nous  y  avons  longtemps  r^fl^chi ;  et 
apr&s  un  mür  examen,  nous  sommes  forc^s  de  convenir  qu^il  ne  nous  a  pas 
paru  possible  d^en  former  une  exaclement  mdthodique.  Plusieurs  de  ces  trait^s, 
par  raffinil6  de  leur  si\jet,  peuvent  apparteQir  k  diverses  dasses,  et  ötre  afbi- 
trairement  plac6s.dans  Pune  ou  dans  Tautre.  Puisqu^il  falloil  se  d^cider,  nous 
avons  au  moins  ^vil^  deux  inconvönients,  Tun  de  trop  multiplier  les  divisions , 
l'autre  de  mettre  ensemide  des  trait^s  sur  des  mati^res  absolument  disparates. 

rvouspartageons  donc  le  tout  en  six  classes  majeures  :  la  premiire  contient 
les  Berits  de  Bossuet  sur  PEcriture  sainte  et  sur  son  interpr^lation ;  la 
deuxiime,  les  Uvres  de  pietä,  discours,  sermons  et  oraisons  fun^bres,  la 
iroisiime,  ce  qu^il  a  compos6,  comme  ^vdque,  pour  Pusage,  la  discipline  et 
rinstruction  particuliere  de  son  dioc^se  :  de  plus,  ce  qu'il  a  compos6  au  nom 
et  comme  Paigle  du  clerg^  de  France;  la  quatriime,  ce  qu'il  a  ^crit  pour 
r^ucation  du  grand  Dauphin;  la  cinquiSme,  ses  ouvrages  de  controverse  et 
de  critique;  la  sixiime  enfln,  sous  le  titre  de  Milanges,  renfermc  divers 
opuscules  n'appartenant  directement  k  aucune  des  classes  pr^c^dentes,  et  un 
choix  des  Lettres.  Le  remede  aux  irr^larit^s  inevitables  de  cette  division 
sera  une  Table  generale  des  matiöres,  faite  avec  le  plus  grand  soin.  Quant  k 
Ja  Table  synoptique  qui  suitimm^diatement,  cette  pr^face,  eile  präsente,  sous 
un  seul  coup  d'oeil,  nos  six  classes,  arec  Pördre  des  trait^s  contenus  dans 
chacune ,  et  indique  les  volumes  oü  ils  se  trouvent. 

40  Pour  ne  pas  grossir  une  coQection  dej4  trös-nombreuse,  nous  en  61imi- 
nons  toutes  les  superfluit^s,  tous  les  accessoires,  tout  ce  qui  n^est  pas  Bos- 
suet; nous  souvenant  de  ce  qu^a  dit  un  homme  plein  de  sens  et  de  goüt :  Füii 
iU  Omnibus  qui  aliorum  eduni  scripta,  hoc  in  omni  miate  familiäre  Vitium, 
%t  se  primitm,  auctorem  detnde  suum  illustrandos  omandosque  susceperint. 
Indöpendamment  de  cet  älan  de  vanit6  qui  porte  des  hommes  obscursä  accoler 
ieur  nom,  fait  pour  6tre  toigours  ignor^,  k  quelque  nom  c^ldbre;  et  leurs 
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minces  ecrits  ^  des  ^rits  admires ;  trop  souvent  la  manie  des  longues  pröfaces^ 
desaT^rtissemenls,  des  analyses,  a  bien  moins  pour  objet  d^nslruire  le  lec- 
teor,  que  de  le  pr^ccuper;  et,  par  une  trompeuse  adresse,  lui  insinuier  ,. 
comme  appartenant  k  Pauteur,  des  opinions  diam^tralement  oppos^es  ä  ses 
Irritables  sentiments.  Pour  ^viter  jusqu^au  soup^on  de  cet  art  .insidieux,  on 
ne  trouTera  dans  notre  Edition  poinl  de  pr^face  hors  celle-ci,  point  de  tra- 
doctioo des ouvrages latins ,  point  d^analyses,.rien  en  un  mot  d^^tranger  ä 
Bossuet.  Nous  nous  bomons  ä  mettre  ea  tste  de  chaque  classe,  d^abord  le 
titre  de  cbacim  des  oüvrages  que  nous  y  faisons  entrer,  la  daCe  de  leurs  pre-^ 
miires  ^tions,  leur  format  et  le  nombre  des  volumes  :  ensuite  des  remarques 
faisteriques  tr^courtes  sur  chacun,  pour  dire  ä  quelle  occasion  ils  ont  ^t6  , 
oompos^;  la  daU  oü  ils  ont  öte  publl^s  pour  la  premiöre  fois,  afin  qu'on 
puissedistinguerlesposttiumes,  dont  aubesoin  nous  d^montrons  Tauthen^ 
tkiik'yVaccasion,  parce  que  souvent  il  est  n^cessaire  d^en  ötre  instruit,  pour 
U  pleioe  intelligence  de  ce  qu^on  ya  lire.  De  plus  amples  d^tails  bibliogra* 
phiqoes  sont  r^serr^s  ä  la  vie  particuliöre  d*un  auteur.  La  plume  qui  nous  o 
si  ä^gamment  trac^  les  aimables  qualit^s,  les  rares  talents  et  les  eminentes 
Terlns  de  Tillustre  archev6que  de  Gambrai ,  ätoit  seule  digne  de  nous  tracer 
encore  Tessor  du  g^nie  de  Fimmortel  ^vöque  de  Heaux.  G^est  ce  qu^a  parfai-- 
tement  exteut^  monseigneur  de  Bausset,  dans  Thistoire  de  la  vie  et  des 
oomges  de  Bossuet. 

Qaoique  strictement  asservis  ä  la  loi  que  nous  nous  sommes  impos^ 
de  n*^uter  rien  k  Bossuet,  on  nous  aceuseroit  de  pusillanimit^,  si  nous  por^ 
tions  le  scrupule  jusqu'ä  n*oser  pas  ptacer  quelques  notes ,  soit  pour  ddaircir 
des  bits  obscurs  et  peu  connus,  soit  pour  rectifier  quelques  iuadTertances  de 
notre  auteur  (car  il  loi  en  est  ^chapp^  quelques-unes  :  summus  est,  hämo 
tarnen ).  On  en  troavera^done  9a  et  lä ,  mais  fort  rares,  mais  indispensables^ 
et  en  si  peu  de  mots,  que  leur  totalitä  rempliroit  ä  peine  trente  pages.  La 
meiUeore  partie  de'^ces  notes,  au  reste,  ne  nous  appartient  pas  :  dies  sont 
presqoe  toates  emprunt^es  ou  des  ^teurs  de  Yenise,  ou  de  ceux  de  Paris  : 
les  signatures  al^eg^es,  Sdit.  de  Fen.,  Sdit.  de  Par.,  idiU  de  Fere.,  mises  au 
bas  de  chacane ,  eo  indiquent  les  auteurs. 

La  Table  g^n^rale  des  mati^res,  qui  flnit  notre  recueil  et  lui  sert  de  cou- 
roonementt  estfiaite  avecune  attention  particuli^e,  et  corrigöe,  pour  les 
dnfliresde  renvoi,  ayec  tout  le  soin  possible;  eile  suppige  d'abor^  k  Timper» 
^on  ineTitable  du  dassement  des  trait^s ;  mais  eile  est  surtout  une  concor-» 
^»oct  exacte,  oü,  sous  chaque  mot  caractöristique,  enrecourant  aux  volumes 
etaux  pages  indiqu^  par  les  chifires,  on  treuve  ais^ment,  et  comme  en 
mutant  de  trail^  sp^iaux  sur  la  Philosophie,  Thistoire,  le  dogme,  la  morale 
^  la  disdpline,  Tenfiemble  de  la  doctrine  de  Bossuet,  ^parse  dans  ses  nom* 
^6iu  oüvrages. 
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PREMIERE  CLASSE. ' 

OCVRAGES  SÜR  L'feCRITÜRE  SAEfTE  ET  SUR  SON  mTEWRfeTATION. 


I.  LfBER  PSALBORDB  ET  CaNTICA  ,  CUin 

Botte  J.-B.  Bossnet,  isplseopl  Meldensis. 
Paris ,  1690 ,  in-S...  Sopplehda  m  Psalmos. 
( liB  tapplönieot  n'a  para  poor  la  premitee 
foif  que  vtom  tos  aprte  le  commenuire.) 

n.LiBRi  Salomonis,  Proyerbia  ,  ECGLE- 
SiASTEs,  Gahticub  Cantiqordm  :  SAriEN- 
TIA  :  EccLESiASTicts  :  cum  noUs.,  etc. 
Parte,  1693,  ln-8. 

in.ExPLICATfON  DE  LA  FROnrtTirD'ISAlE, 
SDR  L'EHrANTEMENT  DE  LA  SAIlfTE  ViERGE; 
Tt  WS  PSAÜHE  XXI ,  SDR  LA  PASSION  ET  LE 
BJfiLAISSEMERT  DE  NoTRE-SeIGREFR.  PRriS, 

I704,in-12. 

IV.  L'ApOCALTPSE  ,   AVEC   CNE   EXPLICA- 

TiOM  f  suivie  d'an  ÄvertissemerU  auj^  pro- 
iestanJts  swr  Uur  prStendu  aecomplissement 
detProph^es.  Paris,  168tf,  in>8. 

V.  De  excidio  Bartloris  apdd  S^  Joar- 
»Ev,  Demonstratlones  adTersfts  Samue- 
lern  Verensfelslnm.  Paris,  1772,  in<4.  au 
tome  IH  de  rMiUon  de  D.  Döforis. 

VI.  AVERTISSEMEMT    SCR    LB  UVRE    DBS 

R^FLExioNS  MORALBS  ( 80UB  Ic  faox  Ütre  de 


Jugtificatum).  Lille  (Paris  ),  1710,  In-fS. 

Vn.  Instruction  sdr  la  tersion  dd  Nod- 

VEAD  Testament  !mpriri£e  a  Tr^todx«  Pi- 

ris,  1702,  in- 12.  Secondb  Instroctioh  : 

SDR  LBS  PASSAGES  PARTIGDLIERS  DD  TBA- 

ddctedr,  avec  une  Dissertation  pr^li- 

■INAIRE  SUR 'LA  DOCTRINE  ET  LA  GRITIQDE 

DE  Grotids.  Paris ,  1703,  in- 12. 

\in.  DEFENSE  DE  LA  TRAQITION  ET   DES 

SAiNTs  PfeREs,  contre  Rlcliard  Simon.  Pa- 
ris, 1753,  in>4,  au  tom.  II.  des  OEwtra 
pasthumis, 

IX.  iNSTRDCtION  SDR  LA  LECTDRE  DB   l/Er 

CRiTDRE  SAiNTE.  Paris,  1731,  in^l2»  a« 
tome  IV  des  M^itations  sur  VEvangile» 

X.  Sdr  les  trois  Hadeleines.  Paris, 
1807,  dans  les  Nouveaux  Opwcules  de 
l'abW  Fleury. 

J^.  B.  La  plapirt  des  onTra^ss  de  BoaBvet 
ont  eu  de  nombreqfei  Mitionl.  Noua  n'indi- 
qaoDS  qne  la  premiöre  de  cbaque  ouTrage , 
afln4]ii'aa  premler  eoup  d'oeti  on  TOie  qveli 
ioiit  leg  poathames.  Ce^foul  Ums  ceux  doni  la 
data  est  pott^ieure  k  1704. 


t  Celle  ctaMe  renfhrnie  les  tomei  i ,  ii ,  et  une  partle  du  lopie  ni  de  notre  Mltkm. 
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OBSERVATIONS  DE  L'fiDITEUR. 


En  parlant,  dans  notre  pr^foce ,  des  ma- 
nuscrits  in^its  de  Bossuet,  nous  n'avons 
rlen  dit  de  ceux  sur  l'Ecriture*  sainte  : 
cette  Omission  ^toit  reflechie.  Prevoyant 
la  nöcesslt^  oü  nous  serions  de  rappeler 
Ici,  au  moins  en  partie,  ce  que  nous  en 
aurlons  dit  aiors,  pour  ^viter  Tinconve- 
nient  de  nous  r^peter ,  nous  avons  pense 
que  la  discussion  de  ce  qui  concerne  ces 
manuscrits  seroit  mieux  placke  ä  la  töte 
de  nos  observations  sur  les  imprimes  de  la 
möme  classe. 

On  sali  que  Bossuet,  d^  son  plus  Jeune 
lige ,  ^tant  tombe  sur  une  Bible ,  fut  tel- 
lement  ömu  de  la  lecture  de  ce  saint  llYre , 
que  Jamals  il  n'oublla  le  senüment  vif  et 
profond  qn'il  en  avoit  öprouYÖ ;  et  que  dans 


sa  vieillesse,  an  milleu  de  ses  amls,  II  se 
plaisoit  ä  en  rappeler  le  souvenlr. 

On  sait  aussi  qu'^nt  venu  k  Paris  au 
Coline  de  Navarre  pour  y  fiiire  ses  conra 
de  Philosophie  et  de  th^logie,  11  eut  le 
bonheur  de  rencontrer,  dans  le  Y^n^able 
chef  de  cette  maison ,  un  homme  pleln  de 
lumiöres  et  de  sagesse,  qui,  frappö  des  rares 
talents  qu'annonqoit  ce  Jeune  ölöve,  lul 
tömoigna  le  plus  tendre  intöröt ,  se  cbar- 
gea  de  le  diriger  dans  ses  ^tudes,  et  lors- 
qu'il  eut  commencö  son^cours  de  th<k>logle, 
entre  autres  conseüs,  insista  partlculldre- 
ment  sur  Tetude  assidue  de  l*Ecritare 
sainte;  lui  r^p^nt sans cesse  qu'elle  etoit 
la  base  la  plus  solide  des  connoissances 
qu'il  lul  importoit  d'acqu^rir. 


ODSERVAtlONS 

Ms  ce  moment,  Bossuet  s'y  litra  vrec 
taeipptlcAtlod  qot  ae  sf  d^raentU  Jamals ; 
«I ,  diuiB  la  flutte  4e  sa  Tie ,  il  ne  pasea  pas 
an  Jonr  aana  nounir  son  eaprR  et  son 
cmor  de  oetle  diTine  kf^tut'e. 

Pendast  las  deux-^oin^d'lntentlcas  du 
teccateor^t  ä  la  licene« ,  et  pendant  six 
avlrea  aiuito  qa'ayant  recu  )e  bonnet  de 
daefetv,  il  alk  r^slder  4  MeU ,  11  lut  sue- 
ceedrement  toute  la  BIble  et  les  ouvragea 
de  stt  pim  saTAnts  commeiitatettn.  Mafs 
Im  e(«iiBi€iiiat^is  e^tim^  et  Agnes  de 
ftoe  MHil  en  giund  nombre,  leura  ou- 
migi%  pour  la  plapart  difTüs  et  yolqini- 
neULfCluu^  d'^rudition  Orientale,  et 
fattears  ne  ae  trouvent  guire  que  dans 
de  grandes  blM&oth^ües. 

CeataicOBYdnleiife^jolnts  au  ^ng  tenlps 
qM,  malgrd  aa  pändtration,  BoMuet  avoit 
AAaMIgA^emplo/er  ä  les  ttre,  lol  flrefkt  Ju- 
Serqne  le  ^«s  grand  nombre  des  eccl^iaa- 
fi^iMa,  oeeup^  nux  fonetieiiB  du  salnt  mU 
vMn ,  ifaTolant  nf  les  me^ens  de  se  pro- 
earer  ees  euvrages,  tA  le  lolsir  de  les 
Stadler;  ipie;  par  cons^uenti,  ils  m^n- 
tpxAaX  gte^ndemeiit  de  k  plus  Impor^ 
taate  lastraeiUan  de  leur  4tat. 

ftmr  la  lent  feeniter ,  Bossuet  forma  d^ 
Ion  le  pn^  de  f^figer  k  lear  usage  /  sor 
chaeaa  des  HvTes  qv!  xomposeät  la  BIble , 
na  tanutoeiitalre  abrig^,  d^g^  de  tont 
fetla#dnHntIon,  oA  les  textes  obseurs  se- 
Nfinft  expBnqfa,  les  dlfflcult^  r^laes, 
fe.ieiia  propre  et  lltt^ral  fixi  :  en  sorte 
^arvee  deoaomle  de  d^peine  et  de  temps , 
Ib  pment  aequ^ir  une  oonnolssance  suf- 
Ünte  et  safide  de  equ  saints  llttes. 

toniet  ns^te  kmgtemps  ce  preijet,  et 
eaBsaeroit  fous  les  momenfs  libres  que  hii 
laittoient  aes  antres  oeeupatlons,  k  en 
nfeBSNr  les  mat^riaux  et  ä  en  properer 
VMeMlon :  mids  nne  dUOeuH^  TarriStoli  t 
eoHtteat  poavdtr-ll  s'örlger  en  eommen^ 
famr  d'ottvngea  qu'll  ne  eonnoissett  que 
ftt  iss  tradoetloos  ?  Presque  teus  les  llvres 
de  FAncien  Testament  ont  M  orlginaire^ 
Ment  derita  en-  h^breu;  qnelques-dns, 
fwtäleais  k  }n  eaptMte,  l'ont  M  en 
ehaldfeii ;  H  eeut  do  Rourean  Testament , 
e&  syriaqoe  oa  en  gree.  Qr,  de  cee  lau- 
guea,  Besaset  ifavolt  <Hud!^  que  la  der- 
attre  :  la  eonnolssanee  de  toutes  est  ea^ 
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pendant  i^cessalre  i  un  cotnmentateur, 
qui  ne  pent  bien  elpliquer  un  texte  que 
quand  11  en  a  saisi  le  Bcnslitt^ral ;  ee  sens, 
lorsqu'il  est  eonflrm^  par  la  ttadiUen, 
etant  le  seul  sur  lequel  est  etabli  le  dogme» 
Mais  dans  une  langue  mat^riellement  paa- 
yre,  depnls  longtemps  Inuslt^,  dont  n 
reste  peu  de  monuments,  le  sens  lltt^ra! 
est  sourent  difficile  k  saisir ;  seit  parce 
qu'il-s'y  trouve  des  mots  rarement  em- 
ploy^,  et  dont  le  contexte  ne  peut  aider 
ä  determiner  la  vrale  taleur;  soit  pafee 
que  cette  langue  a  dans  ses  termes  et  ses 
expressions  une  Energie  qu'aucune  aiitre 
langue  ne  peut  rcndre  üdölement  que  pat 
des  paraphrases :  et  tel  est  le  caract^e  de 
la  langue  salnte.  Les  Ihres  qui  nons  en 
restent  ont  6t^  trfts-ancicnnement  trtdirttB 
en  grec ,  syriaque ,  arabc ,  cophte ,  etc*  Cefc 
versions ,  ponr  en  feclllter  la  conrparatsofif, 
ont  h6  rapproch^es  dans  les  Polyglottem; 
et,  en  les  comparant , on «trouve  blen  par- 
tout la  mtee  coritlnnltd  d'ldto  et  le  muffle 
sens  que*dans  rociginal;  mals  avec  des 
nuanees  diffärentes ,  avec  p^is  ou  molns 
d'empbase.  Cependant  on  na  peut  faire  de 
telles  comparaisons  que  quand  on  silt  ees 
langues,  et  Bossuet  ne  les  savolt  pas.  Ia* 
lente  et  pesaiKte  applicatlon  que  leur  ftnda 
exlge  pouYott-elle  cqntcnlr  k  Tactitit^  db 

son  g^nte? 

Ind^pendammen^  des  polyglottes ,  notrt 
avons  beaucoup  de  IWres  excellenta  com- 
pos&  par  de  savants  orlentaüstes,  oA  touB 
les  mots  de  la  langue  salnte  sont  expll- 
qu^  par  leurs  racfaes ,  leurs  d^rl  v^ ,  letirt 
dlfförentes  acceptlons,  et  leur  afllnitdi  rft^ 
les  mots  corrÄpondants  des  aatres  lan* 
gues  anclennes:  teile  est,  entre  autres,  la 
cflÄbre  CüMordance  de  Calasio.  Mals  de 
quelle  utUit*  poovolt  «tre  k  Bossuet  ce  Ä- 
vre,  qu*«  n'autolt  paS  mßme  su  Tlrt ;  dm- 
que  page  en  6tant  h^rlss^  de  earactfrrtfc 
hÄreux ,  syüaques ,  araber?  Le  partl  qu'll 
prlt  ftit  de  s'assocler  quelques-nns  de  ses 
Ätofs ,  pattacnHÄf ement  versus  dans  la  cotf- 
noissance  de  cette  KttÄatitte  qnl  M  rttttf- 
qtiolt :  II  en  cholsit  tfaut^es  encore,  dto^ 
tlngo^  par  d*antres  tatents;  ftaWH  d^ 
conKrences  oü  11 4es  r^unfesolt,  et  oü 
chacuii  apportoll  le  trlbut  des  recherchee 
panitfoHdre»  411I  lol  ^tatent  asslgn^.  Ei^ 
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8ä)e  Renaullot,  Barthölemi  dUerbelot, 
Fabb^  de  Longuenie,  les  deux  frires  de 
Compl^e  et  de  Veil,  tr^s-connus  par 
leur  profond  savolr  en  orieniallsme,  ^toient 
Bp^Ialementchargesde  l'examen  des  textes 
hdbreu  et  samaritain,  et  des  anciennes 
Tersipns  chaldaique,  syriaque,  arabe, 
cophte,  armenienne.  Nicolas  Thoynard, 
auquel  on  dolt  une  excellente  Harmonie 
des  qwUre  Evangiles,  fonrnissoit  po.ur  sa 
part  les  observatlons  sur  les  Septante  et 
sar  les  autres  yersions  grecques.  Quant  au 
d^pouillement  des  glossateurs,  scholiastes 
et  modernes  traducteurs,  11  etolt.  reparti 
entre  dlfferents  membres  de  cette  savante 

BOCiÖt^. 

A  cbaque  sdance ,  tons  ayant  leurs  Bibles 
partlculiöres  sous  les  yeux,  on  lisoit  un 
cbapitre  de  la  Vulgate;  11 6toit  dlscute  par 
Tenet ,  et  les  diverses  opinlons  enlendues , 
pesto  et  resum^ ,  on  en  (terlYoit  le  r^ 
Bultat  sur  les  marges  d'une  grande  Blble 
de  Yltre ,  qul  exlste ,  et  dont  nous  parlerons 
tout-d-rbeare. 

Ces  conförences,  commencto  en  1673, 
ne  dnr^renf  que  deux  tm  trols  ans;  elles 
cesB^rent'parce  que  d'autres  travaux  im- 
portants  de  rillostre  cbef  qul  les  pr^idoit » 
ne  lul  pennlrent  pas  de  les  contlnuer.  U 
paroit  m&ne  qu*on  n'y  Int  qu'nne  partie 
des  llyres  de  l'Ancfen  Testament,  ä  en 
juger  da  molns  par  oetta  Bible  de  Yltr^ » 
qul  est  en  quelque  sorte  le  proc^verbal 
des  Conferences.  ' 

Ce  qne  nous  dlsons  Icl  de  leur  Etablisse- 
ment ,  et  du  princlpal  motlf  qul  le  d^ter- 
mlna ,  n'est  pas  tout-ft-&lt  d'accord  avec 
le  r^it  pleln  d'intEr£t  que  fait  l'Ulustre 
historlen  de  Bossuet  de  ces  conversatlons 
et  de  ces  promenades  oü ,  suIyI  d*un  cor- 
t^e  d*amls  distingu^ ,  11  s'entretenolf  avec 
.eox  de  quelque  w^el  Important  ou  d*E- 
crlture  sainte,  «Di  d'histoire,  ou  de  mo- 
rale  :  nous  n'lgnorons  point  que  ces  con- 
versatlons et  ces  promenades  ^olent  le 
d^^lassement  de  Bossuet,  et  fiüsolent  le 
.Charme  de  cenx  qa'U  y  admettolt :  mals 
J10U8  croyons  qu'lKfaut  les  dlstlnguer  des 
Conferences  proprement  dltes ,  compos^ 
de  graves  Erndlts,  oü  l'on  ne  traltolt  que 
de  TEcrltdre  salnte,  et  oA  Ton  re^hercboit 
le  leos  Uttdral  dans  Thä^reu*,  dans  les  ver- 


sions  anciennes  et  dans  la  tradlUon.  La 
preuTe  en  est  dans  la  lettre  de  Bossuet  i 
son  cbapitre ,  en  töte  du  Commentalre  sur 
les  Psaumes.  Or,  un  tel  travail  ezigeolt 
qu'on  eüt  les  hvjes  sous  les  yeux,  et  la 
plupartde  ces  Üvres  ne  sont  polnt  du  tont 
portatifs.D'ailleur8,  ces  Conferences  com- 
mencdrent  dans  Tavent  de  1073,  k  Saint- 
Germaln-en-Laye ;  ce  llen  oü  Tair  est  trös- 
Tif ,  et  la  Saison  ordinairement  rigonreuse 
de  Tavent  ponvoient-ils  permettre  des 
promenades  longues  et  serieuses?  Quant 
aux  Erudits  que  Bossuet  s'etoit  associes , 
et  dont  M.  d'Alais  ne  parle  {»as ,  nous  les 
avons  nomm^  sur  la  fol  deTabb^  de  Lon-^ 
gnerue ,  qul  Ini-möme  assista  pendant  quel- 
que temps  k  ces  Conferences. 

Quol  qu'll  en  seit ,  Bossuet  ne  les  avolt 
Etablies  que  pour  y  trouver  plus  de  facllitä 
k  l'exEcutlon  de  son  pltfn  :  seul  et  dans  le 
secret  de  son  cabinet,  11  y  traYalUoIt  avec 
une  persevErance  qul  tient  du  prodige. 
En  1690 ,  comme  si  ces  savants  et  sublimes 
ouvrages  que  presque  cbaque  annee  voyolt 
Eclore  n'ei^^nt  pas  du  absorber  toute  son 
attention  et  iout  son  temps,  11  avolt  en- 
core  des  commentaires  prEparEs  sur  toos 
les  llvres  de  la  salnte  Ecriture.  II  n'en  a 
publik  que  deux  volumes,  le  premler  sor 
les  Psaumes,  le  second  sur  les  Llvres  Sa- 
plentlanx;  mals  lAst  indubitable  que  les 
autres  etoient  au  molns  fort  avancEs ,  puls- 
que ,  dans  la  Lettre  k  son  cbapitre ,  11  pro- 
met  de  les  donner  sans  Interruption ;  puis- 
que  dans  la  pVEface  sur  TEcclEslastlque  et 
encore  ailleurs ,  il  rEp^te  la  m£me  pro- 
messe; pulsqu'enfin^le  prlvilöge  qn'il  sol- 
licita  pour  rimpression  de  ces  deux  vo- 
lumes  lul  fut  accordE  pour  Timpresslonde 
ses  Notet^sur  toute  VEerilure  taiate. 

Ces  notes  n!ont  polnt  paru ,  parce  qne 
d'autres  travaux  plus  pressants  occupteent 
les  derniöres  annEes  de  sa  vie :  mals  aprte 
sa  mort ,  le  manuscrit  s'en  est  trouvE  dans 
ses  papiers,  et  voici  ce  qu'on  sait  du  sort 
de  ce  manuscrit.  . 

U  Etolt  tombE  par  hEriUge,  ainsique 
tous  les  autres  papiers  de  IBossuet,  dans 
les  malus  de  son  neveu ,  depuis  EvEqiid 
de  Troyes;  celui-cl  obtint  successivement 
deux  privilEges  pour  rimpression  de  ceux- 
qa*il  Jugea  dignes  d'Etre  publiEsi  et  dans 


QBSERVATIONS 

le  second  de  ces  privil^es,  daU  du  2  de- 
cembre  1727,  oü  les  Utres  de'la  plup^rt 
sont  6nonc&,  on  lit :  Nota  in  lihros  Ge- 
nesis et  Prophetarum.  Le  privilöge  ^toit 
accorde  poar  vlngt  ann^es  :  dans  cetle  | 
Periode ,  presque  tous  les  ouvrages  ^nonc^ 
ont  pani ,  et  non  pas  ce  dernier ,  dont  le  ' 
manoscrit,  m^mc  aprte  la  mort  de  Te-  ' 
TÄjuc  de  Troyes,  ne  s'est  pas  retrouvä. ' 

Onvcndit.en  1741,lesllvre8  de  la  blblio- ' 
thiqnc  de  M.  Lcpelletier  des  Forts :  au  n«  60  ' 
da  catalqgue  est  porte  un  manuscrit  in-4o,  I 
Inlitulö  J.'B,  Botsuet  noUje  et  commentaria 
w  lihns  Gmesis,..  tu  Isaiam  et  Prophetas, 
Ce  nanuscrit  ne  pouvoit  pas  Ätre  Tori- ' 
ginal,  qne  l'^vÄque  de  Troyes,  vivant  en- ' 
CO«  alors ,  eüt  InfalUlblement  röclamö.  On  ' 
a»yectare  que  c'en  etoit  une  copie  venue ' 
de  Fabb^  Reury.  Quo!  qu'il  en  seit,  eUc  ' 
fut  achet^  par  le  llbraire  Barrols,  che« 
lequd  C.-P.  Le  Roi  atteste  ravoir  Tue,  et 
B'aToir  pu  l'acqu^rlr,  parce  que  le  prix 
qo'en  exlgeoit  ce  llbraire  ^toit  au-dessus 
de  ses  beulte.  Voyex  ta  traducHon  des 
J>iuertaafMs  de  Bostuet,  page  5. 

De  la  boutiqne  de  Barrols ,  ce  manuscrit 
passa  dans  la  bibllothdque  de  M.  de  Ha- 
angties,  puls  dans  celle  de  revöque  de 
Carpentras,  et  de  14  en  Itolle,  oü  11  n'a 
plös  ^  posslble  d'en  sul vre  la  trace.  Voyex 
V<^^  17  de  2a  pr^faice  du  tome  I  de  V^- 
tion  de  D.  D^f<nis. 

NoQSDODs  Bommes  assurös  que,  dans 
leprfeienxd^t  des  manuscrite  de  la  Bl- 
bliothAiue  du  roi,  11  n'en  existolt  aucun, 
original  on  copie,  total  ou  partiel,  des 
coimnentalres  de  Bossuet  sur  racriture 
atotc;  ce  qui  laisse  peu  d'ei^poir  de  recou- 
rrer  Jamals  les  orl^inaux. 

Le  P:  U  Long,  page  047  de  sa  BibUo- 
*Wgtte  saer^,  cite  les  notes  de  Bossuet 
«fr  Job,  Isale  et  Daniel ,.existantes  en  ma- 
na«Til  dans  le  cabinet  d'Alexandre  Le  Roy. 
Ce  ne  potktoit  Ätre  que  des  coples  j  car  ä 
l'epoqneoü  r&rivoltle  P.  LeLong,  en  1723, 
les  origlnaux  ^tolent  certaitiement  entre 
ks  malni  de  TöY^que  de  Troyes.  On  ne 
ttJt.tf'aiOeun  ce  que  sont  deyenues  ces 
copies. 

Ao  tome  II  d'un  recuell  de  LeUres  et 
Opueules  de  Butuet,  Imprim^  k  Paris, 
17«,  on  trouTe,  page  20»,  un  Commen- 
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taire  sur  le  Cantique  des  Cantiques  :  et 
page  239,  des  Notes  sur  saint  Luc  et  sur 
Saint  Jean,  Le  premler  de  ces  opusculeg 
est  evidemment  extralt  et  traduit  de  Tim- 
primä  latln;  par  consequent  11  ne  peut 
nous  Int^resser^quantau  second,  T^diteur 
ne  dit  pas  d'oü  il  a  tlr^  ces  notes  :  mals 
elles  sont  sl  pauvres,  sl  peu  dlgnes  de 
Bossuet ,  quelques-unes  mdme  sl  Stranges , 
que  noüs  n'b^itons  pas  ä  les  d^larer 
absolument  apocryphes. 
I  Pour  ^pulser  donc  ce  que  nous  avlons-ik 
dlre  des  manuscrits  de  Bossuet  sur  TEcrl- 
ture  salnte,  11  nous  reste  &  parier  de  cette 
grande  Bible  de  Yltr^,  dont  les  marges 
sont  chargees  de  notes  recuelllles  dans  les 
Conferences  de  1673.  M.Briyeux,  llbraire, 
auquel  eile  appartlent,  nous  a  bleu  permis 
de  Texamlner  chez  lui ,  mals  non  avec  le 
löisir  et  1q  sein  que  nous  aurions  d^lr^ 
d'y  apporter.  Yolcl  du  moins  le  r^ultatde 
ce  que  nous  y  avons  obser^ö : 

D'abord  on  n'y  trouve  aucune  note  sur 
les  llvres  de  Toble,  Judith,  Esther,  non 
plus  que  sur  les  Psaumes,  les  llacluJ>to, 
et  le  Nouveau  Testament :  les  notes  sont 
plus  ou  moins  multlpll^es,  plus  ou  moins 
etendues  sur  le$  autres  llvres ;  quantitö  de 
versets  obscnrs,  mtoe  des  chapitres  en- 
tlers, n'en  ont  aucune;  les  plus  nom- 
breuses  et  les  plus  tongues  sont  sur  les 
proph^ties  d'Isaie  et  de  Daniel.  Presque 
toutes,  les  nenf  dlxltoes  au  moins,  sont 
^rites  de  bi  maln  de  Tabb^  Fleury,  les 
autres  de  diffdrentes  malus,  extrömement 
peu  de  Celle  de  Bossuet.  Enfln  les  notes 
sur  hl  Sagesse  et  lüBccl^iastlque  ne  sont 
polnt  ecrites  ä  Tencre,  malsaucrayen« 
et  asses  difflclles  k  d^chiffrer. 

Ces  partlcuburlt^ ,  qul  ne  portent  que 
sur  hl  superflcle,  sont  de  peu  d'lnter^t; 
en  Yolci  de  plus  s^rieuses  : 

Bossuet  n'ötolt  pas  sansdonte  un  acteor 
muet  dans  les  conförences  qu'il  avolt  Sta- 
biles; Sans  doute  11  y  donnolt  sc»  avis, 
auxquels  le  respect  pour  »es  lumiires ,  plus 
encore  que  pour  sa  dignltS,  i^outoit  une 
Juste  prSpondSrance  :  mala,  dans  cet  Eta- 
blissement, quel  avoit^ötS  son  bat?  nous 
l'aYons  dlt :  de  suppiger  k  ce  qui  lui  man- 
quolt  en  connolssance  des  langues  origly 
nales  de  la  salnte  Ecrtture;  possedant 


12 


OB&ERVATIORS 


'  tTalllfeur»  ^mlnemment  toates  les  aütres 
t^tties  dii  6t(völr  reqtils  en  nn  commenta- 
t^r,  11  cönstiltolt  Bes  doctes  assocles, 
comme  des  iexiqneä  Tlvants,  qul  satl&fai- 
soient  k  Tiastant  k  s^  dlffleuK^,  et  lui 
(Spargrioienf  t'ennntdep&lif  sur  d'^norme^ 
In-fotio,  souveht  atec  le  d^oüt  de  ne  pas 
trorivcr  ce  qu'U  y  eherchoH. 

Ot,  qulconque  voodra  Benlement  par- 
toorlr  la  Bible  de  Brajeux  sera ,  eomme 
nobSy  cbnvainca  qu'tin  grand  nombre  des 
liötes  ne  pent  dtre  attribu^  qu'aax  savants 
liöbratsaiita  des  conförences:tötitesceIIe8, 
pät  CQiempIe,  sign^  &  la  fin  des  lettres 
H,  CA,  et  du  Chiffre  70;  abr^viations  qui 
Ituflquent  des  lecons  de  Th^bren ,  du  chal- 
ddien  et  des  Septante,  dilt^rentes  de  la 
1e^  du  la  Valgate;  phisienrs  autres  ne 
$r(^tft6Yit  que  des  interpfetatlons  parf|-r 
6üHdfe8  tlrees  des  ThargiifiUin an  de^rtiih 
Idns;  Q  est  Evident  qu6  ces  notes ,  ^A4- 
ralement  assez  courtes,  n'ont  ^t^  donndes 
tttn  pat  les  assoc!^  h^ralsants.  II  6n  est 
de  plus  ^tendäes,  durtdtit  sm-  les  Pro- 
ptidtm,  qnl  ^cbdrelssent  des  polnts  dTiis- 
totre,  de  ehronologle  et  d6  gitographie  an- 
tSitttüB,  Ottolque  itossuet  ne  fdt  rten  molns 
^ü'Ai'dngiet'  ästti  ces  partles  derinstructioü 
sColMlqHe,  U  eM  tt^ninöfns  eertatn  que 
Jamals  Ü  ne  s*y  ^töTt  appesantl  en  crltlquö 
öbstlnö  k  d^bronfflet  le  cbaos  des  dlffl- 
tüXUi  qul  s'y  rencöntteüt :  U  s'eri  rappor^ 
tbn  k  cet  ^¥d  äux  ouvräge^  r^pttt&i  les 
plus  ilacts  et  les  plus  judtcleux ;  c'esi  alnsi 
^e,  dans  la  pi^mi^re.partie  de  son  Dis-- 
e&ttn  tut  fJiUtoire  umerseOe,  11  a  sulv! 
ft  syst^mö  et  les  calculs  d'Üss^flns.  Nous 
p^tielkons  donc  k  crolrd  que  lies  loAgues 
notes  oü  se  tfoürenf  des  dlscussloii^  de 
tfßSte  esp^  appartiennent  molns  k  lui, 
qta'ft  qaelqd*ttii  de  ses  #rudItsassocies.  Nous 
en  avons  rencontr^  trdls  ^rltes  de.sa  nialn, 
qiri  n«  titous  ont  offert  rleri  de  bien «t^mar- 
quablii^.  ÜAe  as^  longue  prtfaee  sur  Job 
tioos  a  pam  un  i^sum^  fort  bien  falt  de  ce 
4if dnt  dft  IVaiton,  Lmisden  etles  autres  crt- 
fiqaes,  dy)6^Bafntl  personnage.  On  nousavoU 
prtvenu  qu'U  s'y  trtuvoU,  en  tdie  du  Nott^ 
wan  Testament ,  une  prdface  trte-remaf- 
quaMa  sur  les  ]^rangtles  et  les  Aotes  des 
ApMres ;  nons  Pavona  hie  avec  attention , 
<Ä  aVons  blen  cru  y  recohnoltre  le  style 
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de  Boftuet ,  du  pan^gyrlste  de  salnt  Paul; 
mais  oe  n'est  qu'un  fragment,  une  grande 
pena^e  :  et  sur  J^sus-€3irist'et  ses  ap6- 
tres ,  quels  mervellleux  d^veloppements  ne 
devoit-on  pas  attendre  du  sublime  auteur 
de  la  pr^foce  sur  les  l^umes? 

Voilä  ce  que  nous  avons  pn  recaelUir 
d'lnt^ressant  sur  cette  Bible ,  dans  le  pen 
d'heures  qui  nous  ont  €t6  permlses  pour 
la  parcourir.'Les  notes  qu*elle  contient  ne 
sont  jMis  proprement  des  not^  de  Bossuet , 
paisqn'elles  ont  M  recneillies  en  soclet^; 
la  r6iaction  m4me  ne  lui  en  appärtlent 
pas ,  le  m6rite  en  est  a  i*abb^  Fleury »  qoi 
les  a  presqne  toutes  ^crites. 

Ind^ndamment  de  ce  qu'il  avoit  nne 
tr^belle  maln ,  une  ^critnre  extrimement 
propre ,  c'^toit  d'ailleurs  un  homme  calme » 
attenlif,  Jndictenx,  discemant  parfaite- 
ment  ce  qul  detolt  6tre  omis  on  retenn , 
et  sachant  Texprimer  aTCc  antant  de  clart6 
que  de  prdcislon,  Est-ce  un  homme  de  ce 
talent  qo'on  edt  f^düit  au  servile  ofBce 
d'^rlre  sons  la  dlci^  d'autnii  ?  11  est  bien 
plus  probable  qu'AroHement  lli^  ayec  Bos- 
suet M  dana  sa  ^oAfid^ce  Infinie,  9  ne 
retend^t,  de  tont  ce  qnl  se  dlsolt  «bös  leg 
confSrencefe,  que  ce  qul  convenoit  an  plan 
de  sOn  Uhist/e  ami ,  et  le  r^digeoft  k  loisln 

Le  vral  m^H«  que  nous  r^connotsBOBS 
k  la  mbla  de  Bfa}eut  est  donc  d*dtre  tm 
döpöt  de  mat^riaux  exceüents,  priSpar^ 
par  des  mahn  hablles,  qül  pent  6tre 
tr^utlTe  k  ccux  qtü  s'occ^ht  de  h  crl- 
tlqne  sacrae,  aC  par  cons^uent  4ilgne 
d'enrSchlr  la  tr^söf  de  la  Biblibth^e  du 
rol. 

TOiia  ce  que  nOns  a^lons  k  dire  das  ina- 
nuserits  de  Bossnet  so?  l*Ecritnre  saiiite. 
Passotts  ffux  ifitpHm^« 

I.  LiBfeR  PiSALMoavii,  etc.  Bossuet  a 
iättna  d'abord  le*  comnK^ntalre  sur  les 
Psanmes,  parce  qne  ce  llVre  est  le  plus 
ftiMÜer  k  toils  lea  chf^tiens»  et  particit- 
llareiAent  anx  ecclesiastiqnes,  qnl  le  ll6ent 
en  entle^  chaqoe  temaine  an  r^Hant  icur 
hr^tUilra. 

Il'a  piacö  la  vafslon  de  salnt  larAme  iTtt 
r^ard  de  la  Vulgate.  La  Vulgate  seule  en 
nsage  dans  TEglise  hilne  est  fort  Obscnre 
fit  h^ias^  de  harbarlsfiiesi  parce  qne, 
tr^-anclennement  ftiRe  sUr  le  grec  defe 
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S^pUnle,  et  saq^ejit  retpochöe,  on  %'äß\i 
mlnsi  appliiliiä  ä  la  fendre  correcte  que 
ÜUeraie.  Saint  J^öme  ea  Ht  iine  autro 
tur  l'bebreu ,  plus  diI4gante  et  jfim  iptelli- 
2^6,  aoe  Q^ianmoins  TEgllse  n'^dopta  pa«, 
par  Q^e  raison  tr^-sa^  Les  fld^les  dors 
saT^geot  tpua  les  Pdayime?  par  cobot,  et  le^ 
chaiMaient  tels.  «{ue  nous  Icfl^  chantons 
encore  a^jourd'k^i2  k  barbarie  du  style 
ne  les  clioquoit  p^s,  eile  y  e^^  effac^  par 
k subpnUte  dus^Qs i  4. ce sens, oa  ^toit 
tris-fiQi£P|ieux  de  le  leur  expUq^ier.  On  edt 
dpac  gEat^itement  alarmö  leur  pl4^ ,  si  on ' 
lös  edt  forces  d*oublier  la  version  ancienne, 
9i  d'a];prendre  la  nouvell&  Hais  si  cette 
T^lon  noavelle  n'^  pas  ^  mlse  en  osji^  i 
on  Ta  c^pendant  soigneuseo^^t  conservee» 
poor  al^er  h  rintelUgence  de  Tanpl^nne; 
et  Tojli  pourquoi  Bossuet  les  a  mi^ea  e^ 
r^^ :  cela  le  dlscensoit  d*une  infinite  <le 
aotes  qu'eüt  exijsees  chaque  verset. 

La  Tersion  des  Psaumes  de  aaint  J^rdme 
le  trouTe  dans  toutes  les  Wtiona  dfi&  WJk- 
na}  da  ce  P^;  la  meilleure,  ä  Tepociue 
i^  BQ^uet4»ubUa  son  conunentaire,  ^t 
«eüe  de  HdBLnapus  Victorius ,  et  il  1^  suivie. 
Mais  deu^i  ans  apr^,  en  1093,  parut  le 
prenuer  tome  d'une  nouvelle  ^tlon  de 
.  saiot  J^rtoze  ,^donnäe  par  les  bdnädictins ; 
ces  ]%e$  possj^olent  d*excellents  manu- 
8^ts,iraI4e  desquels  ilsavoient  pu  cor- 
lifier  ap9  infinite  de  fautes  des  ^Uona 
priced^tes :  aussi  la  leur » beaucdbp  plus 
liefle  et  piua  correcte,  obt^t  bientöt  une 
jttste  prelereaoe. 

U  est  indubitable  que  si  cette  edition  eilt 
nist^  en  169J ,  Bosauet  y  auroit  pris  sa 
tersion  de  saint  Jerdme ,  et  npn  dans  Td- 
dUlon  de  Marianus  Victorius;  ceUe-ci 
lyant  an  grand  nombre  de  le^ns  videu- 
Ms,  d«Dt  les  souveaux  öditeurs  avoient 
Forgä  la  leur. 

QueJqoee  personnes  ^oient  donc  d'avis 
qoe  noos  fUaions  ce  qu'inlailliblement 
aoroit  Eaiit  Bossnet,  et  que  publiant  au- 
joord'hol  aon  conunentaire,  au  lieu  du 
täte  io^coKrect  de  saint  Jer We  donn^  par 
Victorius,  nous  snivissions  le  texte  beau- 
eoup  plus  pur  donnä  par  les  bön^ic- 
Uns, 

Uoe  autre  Observation  ajoutoit  quelque 
poids  h  ee  consell.  U  a  paru  ä  Verone, 


en  173ß ,  une  nouvelle  ddlUon  tres-eatlm6ft 
des  (Buvres  de  saint  Jerdme,  par  lea.soins 
de  Dominique  ViCllarsi  i.cißt  habile  ^diteyir' 
dit  qu'il  a  collationnö  Iß  psautier  de  saint. 
i4^r6me ,  des  b^n^dictlns ,  ayeo  les  plus  an- 
c'lens  manuscrits  du  Yatican,  et  qu'il  n*i^ 
rien  tronv^  k  y  corriger ,:  il  est.  en  effet 
imprim^  ai\  tome  IX  de  son  ^tion ,  page 
1159;  tel  et  comme  s'U  ei^t.^te  cpplö^^r 
celnl  des  b^n^dictins. 

Ces  r-e^spns  specieuses'ne  nous  ont  ce-* 
pendant  pas  Skulls,  et  ind^peQdamrofag^ 
de  la  fldölitä  qui  doit  ^re  ia  lol  de  toqt  ^\r 
teur,  nouf  avons  compar^  l'aacienne  ^- 
tion  suiviepar  Bossuet  avte  les  nouvell^i 
et  quoiqi^e,  daps  la  premi^e,  la  divetsiitd 
des  IcQons  et  les  incorrections  soient  fort 
iQaltipU^es ,  en  aucun  endrciit  ellesi  ne. 
cbangent  essenUellement  le  sena.  NpMft 
avons  de  plus  observä  <;^  les  notea.  dß 
Bossuet  portant  presque  toi^es  aur  1^  le- 
cons  de  Victorius ,  nous  ne  pouvions  lnt(Ch 
duire  un  changement  dans  le  texte  sana^ 
en  faire  i^i  autre  qui  lul  eorrespondjit  daoa 
lea  notes,  ce  qui  eüt  et^  de  notre  i^rt  u^ 
vdritable  attentat.  Nous  donnons  done  \^_ 
Version  des  Psaumes  de  saint  J^rome,  telJie. 
que  i'a  donnee  Bpssuet  d'aprte  MarianusVio- 
torius.  11  sufflt  que  les  lecteura  sacbent  qu'U 
y  a  des  öditionspr^rables ,  ceüe  desb^ni^ 
dictins.,  Celle  de  Vallarsi,  celle  encore  de. 
dorn  Sabbatbier  au  ton^e  u  de  sa  QoUet^. 
tion  ^  a^iciennes  v^siont  latines  de  la, 
Bibk. 

Quant  au  commy^ntalre  de  Bossuet,  lO) 
lecteur  dpit  ötre  prevena  que  souvent  dea, 
textes  de  TEcriture  y  sont  abr^&,  sou- 
vent aussi  aii^i^  en  d'autres  ternies  q^^, 
eeux  de  la  Vulgale,  non  pas  par  iuadver- 
tance ,  mais  parce  que  quelquefois  l'auteujr 
emplole  des  versions  anclennes ,  pour  faii^ 
entendre  plu8*pleinement  le  sena  de  1^, 
pbrase  ou  du  mot  qu*il  explique.  Souvent^ 
aussi  il  cite,ä  Tappiü  de  son  explicatiOAt, 
des  passages  de^  salnta  F^res  qv'U  ne  copia 
pas  litf6raiean.ent :  11  les  abrege,  surtoiit 
quand  ils  sont  un  peu  longs,  et  se bomai^ 
en  donner  le  sens.  Nous  n'avons  pascroi 
devoir  en«  faire  la  remarque  k  chaque  enr 
droit  parllculier;  c'eüt  €U  gratujtement. 
multipllcr  les  distracUons,  et  montrer  1'^ 
I  diteur  iii  chaque  page.  Himium  quo4.eH  of- 
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fendit  vehemefUiüt,  quam  quodvidetur  pa- 

rum.  GiccR. 

L'Wtion  originale  a  qaelques  fautessin- 
gnliöres ,  par  exemple ,  la  lettre  de  Bossuet 
k  son  chapitre  est  datöe  vi  nonoi  junii :  il 
n'est  pas  d'äcolier  qui  ne  sache  ces  deux 
vers  techniqaes : 

Sex  mälua  nonas ,  oclober;  Jaliul  et  man; 
Qoattuor  at  reliqai.  ' 

I  au  lieu  d'^tre  mis  avant,  a  it€  mis  apr^  V ; 
(*est  nne  faate  parement  typographique , 
qul  pourtant  a  pass^  dana  toutes  les  6di- 
tiona  suivantes. 

Dans  la  dissertation  sur  les  psaumes, 
n<»  14, p. 28 ,on  11t,  qr*^  tum  optat  sed pro- 
videt :  ce  demier  mot  &it  contrötens,  et 
Bossuet  avoit  eertalnement  ^rit  prcevidet  : 
Le  Queux  l'a  bien  remarqaö ,  et  par  scru- 
pnle  a  consery^  dans  le  texte  providet : 
nous  avons  6t^  moins  timor^;  et  une  fois 
pour  toutes,  nous  ayertissons  que  nous 
corrlgeons  sans  heiter  les  fautes  de  cette 
esp^e. 

Cette  dissertation  ou  pr^face ,  que  Bos- 
'suet  a  mise  k  la  töte  de  son  commentaire 
8ur  les  Psaumes ,  peut  ötre  regardee  comme 
iin  de  ses  plus  beaux'ouvrages ,  par  sa  Yive 
äoquence  et  par  Törudltion  la  mieux  di- 
g^r^e.  MM.  de  La  Naube  et  Boutard,  aca- 
d<Smiciens,  Tavoient  tradulte ;  cestraduc- 
tions  n'ont  pas  ^Ü  imprimees,  G.-F.  Le 
Hol  en  a  fait  une  autre  ä  laquelle  il  a  Joint 
Im  prefaces  des  LWres  Sapientiaux  :  le  re- 
cueil  ena  M  publik  k  Paris,  1775,  in-12. 
Les  personnes  auxqueiles  la  langue  latiue 
est  ^trang^re,  peuvent  y  recourir. 

A  lasuitedu  commentaire  sur  les  Livres 
Sapientiaux,  post^rieur  de  trois  ans  k  ce- 
lui  des  Psaumes,  Bossuet,  sous  le  titre 
de  SuppUnda  in  Psalmos,  a  ajoute  des 
notes  k  Celles  qu'll  avoit  prec^enunent 
donn^  :  11  a  ajoute  ces  notes  pour  com- 
battre  quelques  novateors,  prötendant 
que,  pour  dtoontrer  aux  JuifsPav^ne- 
mentdu  Messie  en  la  personne  de.  J^as- 
Christ,  les  apötres  ne  s'6toient  point 
servls  de  la  preuve  tir^  des  proph^ties  : 
la  raison  dont  s'appuyoient  ces  novateurs 
€toit  que  toutes  les  prophetle»  ont  uh 
double  objet,  dont  le  premier  et  le  plus 
direct  n*e8t  pas  J^us-Christ ,  mais  ou  Eze- 
chias ,  ou  Josias ,  ou  quelque  autre  person- 


nage inslgne  de  Thlstoire  salnte ;  que  ces 
personnages-sontles  prototypes  dont  Jdsu&-' 
Christ  est  rimage ;  qu'enfln*  ce  qul  est  dlt 
d*eux  dans  les  prophetles  ne  peut  lul  eon- 
venir  et  lul  £tre  appliquö  que  par  all^gorie. 

Ce  Systeme  ^toit  trop  övldemment  fonx  , 
trop  imple ,  pour  que  Bossuet  ne  Tatta^aAt- 
pas  avec  toutes  les  forces  de  son  Irr^sis- 
tible  dialectique;  il  l'a  Ikit  dans  d'aatres 
ouvrages  dont  nous  parlons  sous  le  n«  tu. 
Mais  comme  dans  les  Psaumes  11  y  a 
nombre  de  textes  prophiHiques  si  exclosi- 
vement  propres k  J&us -Christ,  qu'appll- 
ques  k  tout  autre,  ils  seroient  destitu<Ss  de 
sens  et  de  v^ritS ;  et  comme  Bossuet  dans 
son  conmientaire  n'avoit  pas  lnslst6  sur 
cette  appllcatioQ,  II  a  recuellli  ces  textes, 
les  a  d6velopp6s  ^  et  en  a  formö  ce  Supple- 
ment. Ces  nouvelles  notes  ayant  done  nn 
bnt  sp^ial ,  doivent  rester  s^parte, et  ne 
pas  ötre  numöriquement  r^parties  dans  le 
commentaire ,  alnsi  qu'elles  le  sont  dana 
r^ition  de  Paris. 

IL  LiBRi  Salobonis,  Proverbia,  etc. 
Chacun  des  Livres  Sapientiaux  commeat^ 
par  Bossuet  est  pr^c^ö  d'ime  excellente ' 
pr^face,  oü,  comme  dans  celle  des  Psaumes» 
on  trouve  le  möme  choix  d'une  erudition 
exquise ,  la  möme  sagacit<$  de  critique ,  la 
möme  abondance  de  nobles  i>ensees,  et 
toujours  la  plus  persuasive  ^loquence  : 
chaeune  en  partlculier  caract^rlse  le  llvre 
qu'elle  pr^cMe ,  apprend  quel  est  son  aa- 
teur,  quels  sont  ses  traducteurs,  et  dlt 
tout  ce  qu'il  faut  pour  en  pröparer  utile- 
ment  la  lecture.  S'il  en  exlstoit  de  parellles 
sur  les  autres  livres  salnts,  dans  les  ma- 
nuscrits  qu'll  a  laissös ,  et  que  nous  n^vons 
plus,  on  ne  peut  qu'en  d^plorer  amöre- 
ment  la  jjerte. 

Bossuet  n'a  donnö  que  la  Version  Vul- 
gate  des  Froverhes  :  eile  a  pour  auteur 
Saint  Jf^röme ,  qul  l'a  folte  sur  Fhäbreu  et 
sur  les  Septante.  L'extröme  conclslon  du 
texte  h<9)reu  le  rend  souvent  obacur ,  et 
les  Septante  Tont  quelquefois  paraphras^, 
pour  rendre  plus  pleinement  en  grec  le 
sens  et  la  valeur  ^nerglque  des  termes  de 
roriglnal.  Saint  J^röme  a  conserv^  dans  sa 
Version  quelques-umes  de  ces  paraphrases, 
et  Bossuet  dans  ses  notes  a  soin  d'en 
I  avertir. 
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Sar  VEeclitiaste ,  nova  observerons  avec 
notre  anteur  que  saint  J^rdme  ea  a  foit  deux 
tiadocüoDS  diff6rente8 ;  dans  la  premi^re, 
adress^  k  Paule  et  k  Eustochium ,  il  ne 
e*^it  pas  astreint  k  sulvre  litt<$ralement 
le  texte  hebrea  :  mala  ayaot  boob  lea  yeax 
les  rerdmis ,  faites  ayant  lui ,  des  Septante , 
d'Aqaila,  de  Symmaqae,  de  Th^dotion 
et  ntalique  *,  et  les  conförant  enseilible, 
flarolt  prU  de  chacaneleaexpresslons  qni 
lol  parolsolent  rendre  plus  fld^ement  le 
seosde  l'original;  et,  dans  ce  choix,  il 
avoit  de  pr^förence  adopt^  les  expressions 
de  ntalique ,  quand  elles  ne  8*6]oignoient 
pas  trop  da  sens  de  l'h^reu.  II  avoit  Joint 
k  ceUe  rersion  nn  comfnentaire  qui  suS- 
aiste,  et  qiii  est  imprim^  dans  toates  les 
coUections  des  OEnvTes  de  ce  Pore. 

Qoq  ans  aprte ,  11  fit  sa  seconde  traduc- 
lipo  sor  le  seul  texte  hä)rett ,  et  c'est  celle- 
ci,  adoptee  par  ITgllae  et  ios^i^e  dans 
tOQtes  DOS  Bibles,  que  nous  appelons  la 
Yolgate. 

Ibiianos  \lctorias  est  le  premler  qal 
ait  detaeh^  le  texte  de  la  premi^re  Version 
de  son  commentaire,  et  qui  l'ait  plac^  en 
regard  de  la  seconde.  II  est  certain  que 
differentes  venlons  rapproch^  et  com- 
parto  fiicilltent  beaacoup  rintelligence 
do  Traj  shis  de  Torlginal ;  par  cette  raison , 
BosEuet  les  a  placöes  de  mtoe  sur  deux 
coionnes  paralleles.  Hais  ponr  TEcclö- 

^  t  La  TCfikm  ItaÜque,  aloii  app^löe,  parce 
qne  daai  les  premlers  siöcles  du  chrittianisme 
eile  ^Krftaeule  en  nsage  dans  I'EgHse  laline, 
troU  M  Criie  sar  le  grec  des  jSepUinte ,  et  sou- 
vent  reloiiclite  :  le  style  eii*  ötott  obscnr  et 
Ivbare.  SiiiM  Jör6me,  profondöroent  ?ersö 
dios  II  eoanöiSMnce  de  rböbreu ,  du  ctiald^en , 
da  grec  et  do  syriaque ,  entf  eprit  de  nou?elIes 
vefsfams  de  loos  lea  livres  sainis  qui  sont  dans 
le  enna  dea  Joilk  et  d*aprte  les  exemplaires 
1«  plus  correcu.  Ces  terslons,  applaudles 
B^oe  des  Jttift,  faroDt  bientöt  reines  de  tottte 
l^gltse ,  et  alles  formeot  la  majeure  partie  de 
aotot  Talgate.  On  0*7  a  coDserv6  de  Viuüique 
qoe  les  Piaomes,  paurce  que  le  peupl^  les  sa- 
Toit  pfl(  eoBur ;  et  eucore  la  Sagesse,  l'EccIö- 
üftique,  Banich  et  les  Machaböes.parce  que 
niat  J^rOaw  ne  les  a  pas  traduiu.  VHalique 
prcsqne  oubli^  d'ailleurs ,  n*est  cependant  pas 
podoe :  dem  Pierre  Sabbaibier  l'a  recueiiUe 
avee  des  soins  iofiols;  eile  a  etö  publik  apr^ 
»  Bwrt  par  dorn  Q^mencet,  qui  7  a  Joint  de 
nranies  pr^bcea :  eile  est  inlitnl^e  Bibliorum 
focrorum  latincß  verslones  anliquce,  seu  vetus 
Aito.  Hemia ,  1743, 3  Tol.  in-folio. 


siaste,  comme  ponr  les  Psaames,  il  a 
copi^  r^ition  de  Victorias;  et  nons  avons 
observe  qu*il  y  en  avoit  de  plus  r^centes, 
faites  sur  de  meilleurs  manuscrits,  et  par 
cons^uent  pr^ferables  :  Bossuet  n'a  pa 
les  sulvre,  puisqu'elles  lui  sont  post^ 
rienres.  Astreints  k  publier  son  travail  tel 
qu'il  a  paru  d'abord ,  nous  nous  bornons  k 
pr^venir  les  lectears  que  le  texte  de  la'pre- 
mi^  Version  de  rEccl^siaste,  fSciit  par 
Saint  J^rome,  se  trouve  beaucoup  plns  par 
et  plus  correct  dans  l'ödition  de  Martianay , 
tome  II,  pag.  715,  dans  celle  de  Vallarsi, 
tome  III ,  pag.  381 ,  et  dans  la  coUection  de 
dorn  Sabbathier,  tome  II,  pag.  8&3. 

he  CanHgue  des  CanHiq^u  est  un  poeme 
qui  paroit  une  production  tout  humaine 
aux  hommes  vulgaires,  k  ceux  dont  les 
sensations  n'ont  Jamals  atteint  la  hauteur 
du  sentim^nt.  Sous  Temblime  de  Tonion  la 
plus  l^itim^et  la  plus  dlgne  d'ötre  rdvörte, 
sous  les  noms  <l^poux  et  d*^pouse,  Salomon 
a  voulu  peindre  U  paete  de  Jihwa  a/oee  son 
peuple  ^u,ei  par  anticipation  VaUianee 
de  J^siLS-Christ  avec  son  EgUse,  ainsi  que 
Celle  des  pridestinds  avec  Dieu.  Ponr  pr^ 
venir  Tabus  de  toute  honteuse  application, 
la  synagogue  et  l'Eglise  avolent  interdit  la 
lecture  de  ce  poeme  k  la*Jeunesse,  k  cet 
äge  de  la  frivoiitö,  oü  les  passions  en  ef-  . 
fervescence  ne  sont  avides  que  de  ce  qui 
les  flatte  et  peut  leur  servir  d'aliment.  II 
n'etoit  permis  de  le  lire  qu'ä  ceux  qui, 
ayant  connu  de  bonne  heure  le  danger 
de  riilusion  des  sens,  et  le  danger  plus 
grand  encore  des  volupt^,  avoient  con-^ 
ser\'6  Tinnocence  des  moeurs  et  un  coeur  * 
put. 

Eh !  quy  a-t-il  d'int^e  sur  la  terre, 
qu'y  a-t-il  dont  l'aveugle  erreur  et  le 
crime  ne  sachent  abuser?  L'indigence  des 
lanpies  humaines  est  elle-inöme  nn  piege ; 
elles  n'ont ,  pour  exprlmer  les  plus  nobles 
Operations  de  rintelligence ,  que  les  m^mes 
termes  qui  expriment  les  vulgaires  effets 
de  la  Vision  corporelle  :  et  pour  exprlmer 
les  aflfections  du  coeur  les  plus  pures,  ellea 
n'ont  d'autres  termes,  que  ceux  qui  expri- 
ment les  penchants  commnns  k  l'homme 
et  k  la  brüte.  Lumihe,  amour,  noms  Ce- 
lestes, si  chers  aiix  anges  et  aux  ames 
saintes ,  faut-Ü  donc  craindre  de  vous  pro- 


ie 
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fdrer ,  paree  «pie  das  l^Tres  impures  tous 
Im  Jour»  vous  prodoftiit  I 

Dans  cette  sublime  ^gJogue,  c'esi  un 
4poia  plein  d'borrour  du  vice  et  d'atta- 
ob^mont  ü  la  vertu,  qui  par  son  eieinple 
nQUB  apprend  comment  nos  incliDaUoiia, 
dufplea  dana  i'origine ,  «oni  annoblies  par 
la  diguitä  de  leur  olu'et,  oa  degrad^  par 
sa  baaseeae  s  et  c'est  Qour  noua  anner 
eoatre  toutes  lea  a^uctiona,  qu'ii  noua 
jMMiyigqA  qu*ici-bas ,  comme  dana  to  ciel , 
Dien  doit  4tre  l'unique  ebjet  de  notre 
amour»  et  qu'U  n'eat  pour  nous  de  calme 
iaierienr ,  de  jouiisanee  pute ,  de  bonbeur 
lnalterable,qae  par  notre  union  avee  iui. 

Lee  'Juife  reÜgieniL  n*ont  jaxnais  inter> 
pfM  ce  bean  canUque  en  d'autre  sens;  IIa 
Tont  regarde'  conune  une  parabole  dict^ 
ptr  l'Eaprit  saint,  et  Tont  Ina^re  dana  le 
eanon  de  leura  llvrea  aacr^.  L'EgUse,  en 
le  recevant  de  leura  malus,  y  a  vu  pro- 
pb^tiqueinent  celebr^e  son  ttiance  et  celle 
de  toutes  les  &mea  salntea  avec  Jesus- 
Gbrbit.  Les  saints  Pöres  y  ont  puis^  mille 
instroctiona  propres  k  nourrir  Ui  piöte  des 
fldöiesf  Bossuet  lea  a  recueilUes,  en  d^ 
plohmt  comme  eux  Vaveugle  depravation 
des  pervers  qui ,  dans  les  saints  transports 
du  plus  pur  amour ,  s*t4)6tinent  k  ne  voir 
que  i^  cbants  dlssolus  d'une  passlon  en 
'  dälire. 

Le  texte  origlnil  du  Uvre  de  la  Sagesse 
eaten  grec ,  et  la  version  Vulgate  que  nous 
en  avens  dans  nos  Bibles  est  raucienne 
Ualiqne.  On  ne  salt  ni  ä  quelle  öpoque  ce 
livre  a  ^te  ecrit,  nl  quel  est  son  auteur ; 
'inais  l'Eglise  l'a  eu  de  tout  temps  en  \in6- 
ration ,  et  11  contlent  des  choses  admini- 
blea.;  les  saints  Ptees  Tont  souvent  clt^. 
Dom  Sabbathier  a  compare  toutes  leurs 
cttationa  entre  elles  et  avec  le  texte  grec , 
et  n'y  a  trouvö  que  des  dlfferences  ^  le- 
geres, qu'elles  ne  donnent  pas  le  moindre 
aoup^on  d'alt^tion  :  itlea  a  scrupuleuse- 
ment  publik  dans  son  recueil » tome  U» 
page389. 

V^ceWnoiUqHe  a  M  compose  en  h^ 
breu  par  J^us,  Als  de  Slraeb,  et  tradult 
en  grec  par  son  petit-flls.  Bossuet  a  par- 
iiiitement  discnt^  et  fixe  Tepoque  od* Tun 
et  Tautre  ont  ^rit  L'gieul  eomposa  son 
livre  sous  le  pontificat  d'Onias  111 ,  au  com- 


mencement  de  la  pers^utlon  d'Antloabiis 
Epipbanes,  et  son  petit-flls  le  traduialt 
Tan  XXXVIII  du  rigne  de  Ptol^meePhyBCOB» 
et  de  son  fröre  PbÜometor ,  sous  le  ponti** 
float  de  Jean  ilirean ,  13)  ans  avani  Jtea^ 
Gbrlat. 

L'origlnal  bebrea  est  perdu ;  mala  k  Ver- 
sion grecque  snbstote»  alnai  qoe  deux  tn-^ 
dttctiens  latinea  trös-anciennement  Mm 
sur  celle-ci.  La  preinite  est  ni^re  Vnlgate 
aotaellfl ,  qui  probablement  et4ilt  lltaBque ; 
parce  que  toutes  les  cita&iona  qu*ea  onfc 
«mpruntees  les  Ptees  de  ITSgUae  kUne  y 
aont  conformes.  La  seconde  a  plua  de  rap» 
port  avec  le  texte  grec.  Dom  Sabbathler« 
qti  a  ins6r6  la  premiöre  au  tome  ii  de  sa 
eollection,  a  mis  en  notes  au  baades  pages 
toutes  les  diff^renoes  qu'offre  la  aeoonde. 

Bosauel  a  place,  en  regard  de  la  Yul- 
gate ,  la  veralon  qu'on  appelle  Sixtme,  0t 
qui  a  pooc  antec^  Flamlnius  NdbUius. 
Quoique  k  cet  ^rd  11 8e  solt  tr^*  dali»« 
ment  expliquä  dans  sa  pr^face,  aea  danz 
Mlteura,.  rabbd  P^ran  et  l'abbö  Le  Qaenx » 
s'y  sottt  absolument  m^pris.  Pour  entendra 
quelle  a  ete  leur  erreur ,  11  taut  aavoir  que 
le  pape  Slxte  V,  en  exiteuUon  d'un  dtoet 
du  coneile  de  Trente,  rtonlt  les  plva  aa- 
vasta  tb^ologiena,  pour  donner  des  ddl- 
tions  autbenttquea  et  oorreciea  dd  la  e^l^ 
bre  Version  grecque  des  Seplante  et  de  la 
Vulgaie.  Flaminiua  NobiUns  eut  la  princi- 
pale  part  au  travail  sur  les  Septante ,  et  en 
donna  l^UtJon  trte-belle  et  trte-estimde « 
k  Rome  en*t587,in-folio.  L'annte  aojh 
vante,  1588,  II  publia ,  ibid.,  une  tradao* 
tion  litt^raTe  de  cette  Bible ,  avec  des  notes , 
en  2  voL  in-foUo ,  Mition  aussl  recberch^ 
que  la  prMdente :  enfln,  en  1690,  parut 
la  Vulgate,  qui  fut  presque  auasitAt  aap- 
prim^  par  Sixte-Qulnt  lui-m£me,  qal  y 
avoit  remarquä  plusieurs  fautes.  Ce  aont 
oes  trols  Bibles  qu'on  appelle  Sixtlnea, 
parce  qu'elles  furent  fkites  par  ordre  et 
sous  M  auspices  du  pape  Sixte-Qu^nt. 

La  Version  que  Bosauet  a  placee'paial- 
l^lement  k  la  Vulgate  de  I'EcelMastlqud 
est  emprunt^  de  la  seconde ;  c*est  la  Ver- 
sion de  Nobilius  fiiite  sur  le  grec  des  Sqn 
tante,  et  on  ne  peut  s'exprlmer  plus  efaü- 
rement  qu'il  ne  l'a  falt :  VulgaUe  nostrw 
I  vernofU  addimus  eam  quam  vir  doctoi* 
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innt,  ac  teteruü^  läHnärum  §ratärumque 
{sefCoKUm  folerHgsimut  indagator,  ftami- 
Mii'Nöhüius,  et  grceco  SixHno  adorriävit 
Dax»  P^dKloii  orlislnate ,  eette  verton  est  h 
Jb.  ptige  96S,  soas  h  titre  de  Sapietuia 
SiraelL 

LU)bt)  VitBXL ,  Premier  ^tedf  des  OEu- 
rtt$  dA  Boteuet ,  peQ  vers^  dans  ces  ma- 
tKres,  ilenvole  De  lecteur,  poor  Ten  in- 
ttrafre,  h  ruhdolre  qa'en  a  fatte  Prosp^ 
Ifaj^diMlkd;  iiial9.PrMper  Marchand  n'a 
ftie  ridMdfre  qoe  de  la  trotsltoie,  qtti  edt 
k  VdllsAtt :  ainä ,  Selon  TabM  Pton ,  Bo^ 
taeC  aurolt  nds  la  Ydlgate  k  c6i6  de  la 

IMM  iA  (ta^ni  a  ftilt  une  mdprlse  plus 
atraordtnalre  potir  nn  homme  habitu^  ft 
feüictitnde.  A  la  page  592  du  tome  I  de 
Mn  Mition,  11  dlt  qu'il  a  cherchä  cette 
t^imöa  aeeol^e  par  Bossaet  k  la  Vulgate , 
dans  Id  recoell  de  dorn  Sab1)atliier ,  et  qu'il 
ne  ry  a  pas  trouvi^  :  comment  aurolt-il« 
(root^  une  rerslon  moderne  dans  nn  re- 
dndl  quf  n)B  coutient  qne  les  anciennes  ? 
sni  eftt  senlement  parcoum  la  pDftface  que 
Ann  ettmencef  a  mise  &  la  töte  de  Tou- 
VraHt  de  dem  Sabliathler,  il  y  auroit  lu , 
pages  tf)  et  64,  une  histolre  abr^e  des 
Bibies  SIxlines :  11  y  auroit  apprls  de  plus 
itbB  les  detoi  ddltions  de  Nbblllus ,  la  grec- 
qa«  et  la  latine,  ^tant  fort  rares  et  d'un 
iraftl  prlx,  avolent  6td  r^nles  et  trds- 
ihttlement  r^l^pprlm^es  k  Paris  en  1628, 
par  les  solns  du  P.  Hoiln,  de  TOratolre. 
AJoütons  qn'elles  se  tronvent  encore  au 
toflde  IV  de  la  Polyglotte  de  Walton. 

ICons  ne  nous  sommes  penhis  ces  d^talls 
qoe  ptf  ce  que  les  dpui  ^diteurs  de  Bossuet 
les  ayaiit  ignor^  et  fy  ^tant  tromp^,  ont 
du  tA)mp<!rleors  lecteurs. 

Bans  la  premlftre  Edition  de  ce  volnme 
de  dossaet,  11  s'^t  gliss^  quelques  fautes 
q&l  dot  et6  r^p^tto  dans  les  Mitions  su!- 
Times :  la  plus  remarquable  est  une  inad- 
Totadte  de  Bossuet  lul-möme  :  au  n»  3 
de  k  prdfbce  dn  Cantiqne  des  Cantlques, 
9  a  nüf  Dälitam  lieu  de  Pht1ttfe(^;nous 
n'avDns  pas  h6^t6  k  rätabllr  le  mot  Phi- 

hn  cbapitre  tx  des  Proterbes ,  note  i ,  la 
tnnspoaiUoD  d*nn  mot  rend  k  note  pres- 
que  rldicnle ,  au  moins  Inintelllgible.  Boa- 


suet  avoll  relev^  cette  fäute  dans  une  lettre 
k  r{icole,  du  17  aoüt  1693.  L'^dlteur  da 
cette  lettre  a  cependant  n^gUgä  ]fL  correc* 
tlon  ^*elle  Indlquoit. 

UK  EXPLICATION  DE  LA  PROPH^TIE  D*f- 

SAlE ,  etc.  Ce  pätit  ouvrage  est  le  dernler 
que  Bossoet  alt  compös^  et  publik;  ir  Ta 
öcrit  un^an  senlement  avant  sa  mort.  M.  de 
Yaliiicourt,  secrätalre  g^n^ral  de  k  Ma- 
rine, qu'il  honorolt  de  son  atnltl^,  Usant 
sa  dissertalion  contre  Grotius,  fut  frappe 
d^une  dlllicült^  assez  sp^cieuse ,  et  qu'il  ^t 
k  conflance  de  lui  pröposer.  «Läsdocreurs 
Juifo,  lui  dit-il ,  connoissoient  les  carac- 
töres  qoe  les  propb^tes  avolent  annoUc^ 
comme  distinctif»  du  Messie  :  Isafe  avoit 
dlt  qu'il  natti^lt  d'une  vierge ,  et  qu'il  se- 
rolt  appel^  Emmanuel;  comment  done 
pouYOient  -  ils  reconnoitre  J^sus- Christ 
pour  le  Messie,  pnisqu'il  portoit  un  autre 
nom ,  et  qu'il  paroissoit  ötre  le  flis  d'une 
femme  marlee  ?  »  Bossuet  r^pond  k  cette 
difücult^  en  d^veloppant  l'admirable  eco^ 
nomie  de  la  Provtdence  dans  l'accomplls- 
sement  successif  d'une  proph^tie  dont ,  par 
sa  nalurc,  l'etacte  v^ritö  ne  pouvoit  pai 
ßtre  connue  d'abord.  Ainsl  un  öcklrclsse- 
ment  demande  modestement  nous  a  pro- 
eure  une  Solution  frappante  par  sa  Justesse» 
«  J'avoue,  dit  Bossuet,  que  Je  suis  bledt 
aisd  de  voir  perp^tuer  dans  l'EgÜse  k 
sainte  coutume  qUl  faisoit  consuiter  lest 
docteurs  aux  klques  et  aux  femmes  m£me 
sur  rinlelligence  de  ITcrilurte.  •  Que  d'e- 
crits  Impies  et  dicl^  par  k  plus  pr&omp- 
tueuse  ignorance  n'auroient  Jamals  vu  le 
Jour,  sl  cette  louable  coutume  ^lolt  r€gu- 
lißrement  sulvleP  Ärguunt  ei  ne$ciunt,., 

IV.  L'ApOCALTPSE,  AVEC*  ÜNE  EXPtlCA- 

TiON ,  etc.  Les  anciennes  proph^ties  avolent 
potir  objets  prlncipaux  le  peuple  Juif  Jus-^ 
qu'ä  sa  dispersion ,  et  le  Messie  Jusqu'ä  soo 
triomphe.  L'Apocalypse  est  k  prophÄle 
du  Nouveau  Testament ;  J^us-Christ  f 
röv^le  k  son  disciple  bien-aimö  le  sort  de 
rfiglise  depuis  sa  naissance  jusqu'ä  k  fla 
des  temps ,  et  les  Jngements  qu*il  dolt  suc-« 
ccsslvement  exercer  sur  ses  enntmis;  twt 
les  Jaife  d'abord-,  sur  les  fauteuis  de  l'ldo- 
ktrle,  sur  les  hir^ques,  et  wir  les  apo- 
skts  s^dults  par  rAntecbrtst. 
« Une  propb^tle  n'est  parfaitement  coqok 
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prise  que  qaand  ce  qu'elle  prMit  est  ar- 
Tiv6;  c'estdonc  la  suite  des  ^v^nements 
consignds  dans  rhistoire  qui  peut  seule 
dÖYOiler  le  sens  de'  ces  myst^rieux  Ora- 
cles. II  n'est  pas  dans  les  desselDs  de 
Dleu  qu*ils  soient  parfaltement  entendus 
pendant  qa*ils  s'accomplUsent;  au  con- 
tralre ,  il  est  quelquefois  de  sotf  dessein 
qu'ils  ne  le  soient  pas  alors  :  le  möme 
esprit  qul  pr^ide  4 Tinspiratlon  pröside  k 
rinterpr^tation ;  les  personnes  en  qni  les 
proph6tie8  s'aceomplissent, celles  mime 
qui  participent  ä  raccomplfssement , 
n'en  entendent  pas  tQuJours  le  myst^re , 
et  senrent  sans  le  savolr  k  Tosuvre  de 
Dieu.  Dans  le  temps  qu*elle  s'exicute , 
d'autres  ^rlvent  les  foits ,  et  la  Provi- 
dence  r^rve  la  preuve  qni  en  est  la 
ddmonstration.  On  voit  alors  le  doigt  de 
Bieu,  on  admire  la  profondeur  de  ses 
desseins ,  et  on  se  fortifle  dans  la  foi  de 
ses  promesses.  »  Tels  sont  les  principes 
de  Bossuet. 

II  est  certain  que  les  premitees  prophd- 
lies  de  TApocalypse  sont  actuellement  a&- 
complies ,  et  que  c'est  par  les  Ikits  hisio- 
riques  que  la  veritö  de  ces  oracles  doit  itre 
dömontr^. 

Les  protestants  en  ont  indignement 
abus^ ,  en  pr^tendant  tronver  la  Babylone 
de  $ai$U  Jean  ^tont  VEglise  romaine,  VAn- 
techrist  datM^son  chef,  Verreur  dam  sa 
doctritiCj  Vidoldtrie  dan$  son  eulte.  Ce  pro- 
fane attentat.enflamma  le  zile  de  Bossuet. 
II  voulut  venger  l'Eglise  de  Jesus^hrist  et 
la  chaire  de  saint  Pierre,  en  d^montrant 
par  les  termes  de  la  proph^e ,  par  les  faits 
Incontestables  de  Thistoire,  et  par  la  tra- 
dition  constante  des  saints  Pöres,  que  la 
Babylone  de  saint  Jean  dtait  Vancietme 
Home,  mire  et  proteeirice  de  Vidaldtrie, 
persüutrice  des  saints,  et  enitrie  du  sang 
des  martyrs ;  et  en  dtoontrant  que  le  ch&- 
timent  ^uvantable  dont  le  ciel  l'avolt 
menac^  s'^toit  effectu^  par  une  suiteMe 
flöaui  divers  et  par  sa  ruine  entiire  sous 
Alaric.  Mals  surtout  il  a  si  bleu  dtoontre 
Todieuse  impi^t^  du  aysttoe  des  protes- 
tants, que  depuis,  dans  leurs  chaii^  et 
leurs  ^les»  k  peine  quelques  professenrs 
obscurs  ont  os^  le  soutenir. 
Quant  aux  autres  parties  de  la  proph^- 


tie»  et  ä  raj^llcatlon  des  ikits  historiqaes 
aux  figures,  il  y  a  une  multitude  d'inter- 
prötations  differentes :  Bossuet  ne  propose 
les  siennes  qu'aYec  la  plus  grande  tiiodes- 
tie :  mais  la  m^ode  qu*il  a  suivie,  les  prin- 
cipes qu'il  a  posös  et  que  nous  venons  d'ana- 
lyser,  sont  derenus  nne  rdgle  commune 
adopt^  par  Jes  plus.habiles  interpr^es. 

Un  docte  ministre  bollandois,  Gampöge 
Vitrlnga ,  torivit  en  1706  un  Enorme  yo- 
iume  snr  TApocalypse,  pour  Topposer  au 
commentalre  de  Bossuet ;  il  est  douteux 
.que  le  plus  intr^pide  lecteur  puisse  affiron- 
ter ,  ou  du  moins  achever  la  lectore  de  ce 
Yolume;  mais  le  mtoie  Vitringa  nons  a 
donne  (  k  Lewarde,  1715  et  1730,  r^im- 
primö  k  Basle,  1733  ,  deux  iii-fol. )  un  sa* 
vant  commentaire  sur  Tkaie,  dans  la  pr^ 
face  duquel  il  pose,  pour  rintelligence  et 
Texplication  des  prqphities,  les  mtoes 
r^es  que  Bossuet  avoit  prescrites,  et  ne 
s'el^Yc  pas  avec  moins  de  force  que  luI 
*contre  la  tim^rite  de  ceux  qul  s'en  61oI- 
gnent.  Tel  a  toujours  M  Tascendant  de  ce 
grand  homme  surses  propres  adversaires. 

Depuis  sa  mort,  IIa  paru  plusieurs  noa- 
velles  expllcations  de  l'Apocalypse,  qhel- 
ques-unes  mtoe  toutes  r^entes,  dont 
nous  n'avons  aucune  raison  de  parier  ici ; 
mais  parmi  ces-  nouYCaux  Interprites ,  U 
en  est  qul  ont  ressuscite  rancienne.erreur 
des  milUnaxres,  avec  quelques  modifica- 
tions  cependant,  et  qui  ont  pr^tendü  V^- 
tayer  de  l'autoriU^  de  Boftuet.  Loin  de 
trouver  dans  aucun  de  ses  ouvrages  rien 
de  favorable  k  cette  prötention ,  on  y  voit 
au  contraire  ,•  et  particaliörement  dans  le 
commentalre  qui  nousoccupe,  qu'il  a  for- 
tement  combattu  c^tte  erreur ,  et  qu'il  eüt 
d^test^  les  Stranges  induetions  qu'en  tirent 
ses  Partisans.  Sur  quelle  autoritä  fondent- 
ils  donc  cette  accusation?  sur  une  con- 
versation  'de  Bossuet  avec  Tabbö  Duguet. 
Ce  n'est  point  Tabbe  Duguet  qui  en  a  falt 
le  r^it,  c'est  Soanen,  evdque  deS^nes; 
et  ce  recit,  Soanen  ne  le  tenolt  pas  de 
l'abb^  Duguet,  mais  de  ceux  qui  le  lul 
avoient  entendu  raconter;  et  la  lettre  oü 
il  est  consign^  porte  bien  le  nom  de  l'e- 
vdque  de  Senez ,  mais  eile  est  du  P.  de 
Gennes,  qui  lul  prdta  sa  plume.  Voll4  sur 
quelles  autoritda  on  voudroit  nous  per- 
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soader  qne  Bossaet  «Tolt  adoptä  mie  opi- 
nioa  trte-dangereu8e,  en  Opposition  di- 
reete  k  ses  priDcipes,  et  qui  se  trouve 
plelnenieni  r^futfe  danftplosieurs  de  ses 
ouvHgef. 

La  commentaire  de  BoMoet  a  M  tra- 
doit  en  Italien  par  Ärcangelo  ÄgosHni, 
eanne  vteitlen ,  tioos  le  nom  de  Sehaggio 
CuUunm,  et  imprim€  k  Venise,  1723, 
in-!. 

A  k  page  98de  sa  pröfiice,  Bo»u^t  cite 
Btaigaiide,  et  ditqnelesöditeurft  desaint 
Ambroiie  noos  apprendront  quel  est  ce  Bö- 
.  rengftude.  Les  61iteurs  de  saint  Ambroise 
ne  nous  Font  point  appris,  ni  le  P.  Geil- 
Her  daas  lon  Histoire  des  autanrs  eccld- 
BiaiUqaes,  nl  dorn  l^foria  dans  son  ^- 
üon;  mais  Henri  Warton,  dans  ses  notes 
ur  Ponvrage  dUae^-ius,  qui  a  pour  titre 
BisUfiia  dogmaüea,,.,  de  Seripfurü  et  sc^ 
erit  Ttnaculu,  Lfmdwi,  1690, a tröfl-bien 
proQT^qae  ee  Berengaudas  est  le.Beren- 
ger  de  Tonn ,  archidiacre  d'Angers ,  mort 
en  1088,  et  &meiix  par  -ses  errejirs  sur 
rEoeharlstte. 

Boisaeta  aoflsi  marqn^,  dans  sa  tradne- 
Uon  de  l'Apocalypse,  les  difförences  qui 
se  tzoQTent  entre  le  texte  grec  et  la  Vul-^ 
gtte.  Noos  arons  en  soin  de  les  placer  k 
chaqoe  ebapitre ,  an  bas  des  pages. 

V.  Dl  KXciDio  Babtlonis  ,  etc.  Ge  peüt 
tralt^  est  la  r^ponse  k  une  disserUUion  de 
SamuH  Verenfek,  prpfessenr  de  thdologle 
k  BMle,  eontre  le  commentaire  de  Bos- 
BMt  La  dissertation  ^it  toite  avec  dö- 
cmce,  et  pleine  d'^gards  pour  Bossnet;  sa 
'^Mose  est  ^galement  savante  et  polle.  U 
7  nppeOe,  mais  daps  un  ordre  dUförent , 
^  explieatlons  qu'il  avoit  d^velopp^es 
äuK  son  commentaire;  et  en  les  presen- 
tant  80B8  un  jour  nouveau ,  11  les  rend 
plos  frappantes.  On  y  admire  la  lidäitä  de 
Di^moiie  et  la  Yigueur  du  style  qu'il  avoit 
eonsenrte  dans  un  &ge  qui  est  ordlnaire- 
OMDt  eelol  de  la  pesanteur  et  de  la  cadu- 
cH^;  e'est  toi^ours  Bossuet,  et  Bossuet 
a^ee  Hn^grltö  de  ses  forees. 

VI.  Atsrtissemeht  sor  lb  litre  des 
Kiruxiys  HOMALEs,  otc.  Lo  cardinal  de 
^^,  €fiqae  de  Meaux,  dans  son  Jfande- 
^tmmi  du  25  avrü  1714,  parle  ainsi  de 
^  ATertisaement :  «  Entre  tous  les  ou- 
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Träges  qui  bnt  ^t^  public  pour  la  d^ 
fense  du  llvre  des  U^flexions  mordles,  11 
y  en  a  un  qui  a  pu  faire  beaucoup  plus 
d'impression  que  tous  les  autres,  par  le 
m^rite  ^latant  de  feu  M.  Bossuet,  notre 
prMöcesseur  immMiat ,  sous  le  nom  da- 
quel  11  a  paru.  Gomme  la  memoire  et  les 
sentiments  de  ce  digne  prelat  vous  doi— 
vent'ötre  paräculi^rement  respectables, 
-  nous  ne  pouYons  nous  dispenser  de  tous 
dire  qu'il  avoit  cru  d'abord  pouvöir  Jus- 
tifler  en  plusieurs  endrolts  les  ILifleaktmf. 
moToki :  mais  qu'aprte  en  avoir  fait  uir 
examen  plus  exact,  iL  reconnut  et  dd- 
Clara  que  cet  ouvrage  ^toit  si  remplf 
d'erreurs,  qu'il  n'^toit  pas  possible  de  le 
corriger,  et  qu'il  falloit  le  refondre;  ce 
sont  ses  expressions :  nous  le  savons  par 
le  tämoignage  de  personnes  exemptes  de 
soup^n  et  dignes  de  toute  vän^ratlon  » 
qui  viveiit  encore,  et  qnl  nous  en  ont 
assur^  plus  d'une  fois;  nousie  savons 
des  janstoistes  m6mes ,  par  les  reproches 
piquants  qn'lls  flrent,  dans  le  temps  de 
l'assembl^  du  clergi  de  1700 , 4  feu  M.  de 
Meaux ,  dans  lenrs  lettres  qu'on  conserve 
encore  en  original :  de  lä  naissent  na- 
turellement  deux  r^exions  aussi  utiles 
pour  votre  Instruction  que  propres  ä  dl&F* 
Biper  les  vains  triomphes  de  l'auteur  dar 
livre  condamnö  et  de  ses  partisans  r 
Tune,  que  M.  Bossuet  auroit  saus  doute 
entierement  snpprim^  le  manuscrit  de  la 
justiiication  du  livre  du  P.  Quesnel,  s'il 
eüt  pu  deviner  qu'apr^s  sa  mort  on  l'eüC 
mis  au  jour  et  sous  son  nom;  l'autre»  ' 
que  ses  efforts,  reeonnus  par  lul-mtee 
inutiles  pour  excuser  les  RSflexums  mo- 
rales,  condamnent  davantage  ce  mau- 
vais  livre, jque  si  feu  M.  de  Meaux  Teüt 
condamne  en  effet  sans  avoir  essayö  de 
le  döfendre.  •  La  justesse  de  cette  der- 
ni^re  r^flexion  du  cardinal  de  Kssy  est 
pieinement  dömontrto  dans  un  livre  de 
rabb6  de  La  Ghambre,  qui  a  pour  titre  la 
BMU4  du  joM^iigme,  1740,  in-12.  II  y 
prouve,  par  cette  pritendue  jusUjicaHof^ 
de  Bossuet ,  que  Thör^rie  jans^enne  n'est 
rien  moins  qu'un  fimtdme.  Vogex  de  eur- ' 
rieia  däailt  sur  te  Iwret,  sapubli/Mm^ 
furtive  et  $<m  Htm  trompewr,  dms  VBiSr-. 
toire  de  Bosaaet,  llv«  30. 
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VII  et*VHI.  iNsnuciiO!»  skia  la.  tbr* 

fltON  WS  NOUTBAU  Tbstahbkt  n^Biwi  A 
ThiVOCX.— P^PBMSB  DE  LA  TBADITION  BT 
BB»  SAINTS  PfcRBS  ,  etC. 

IHiDs  ces  deux  ouvrages  des  dernlere 
ttmpB  de  8a  Yie ,  Bossaet  senble  avolr  ou- 
Mie  sa  modämtlon  habltttelle,  et  tratter 
atao  tit^  de  s^^ritö  le  prtndpal  adver- 
aaire  qu'II  y  combat,  Richani  Simon.  H 
Taccuse  de  tte^rit^ ,  d'ignoranee ,  d'etreur 
•t  de  bMseMe ,  et  n'adooeit  en  aocanema- 
ntöre  la  dureU^  de  oes  re^ocbes  •  mals  la 
mati^  ^oit  bI  grave,  et  les  torts  de  cet 
antear  %l  artlflcieusement  dägaisäs ,  'qa'ils 
youvoient  ffteilemeDt  en  imposer;  plus 
sitoe  attx  savants  qn'ao  valgaire  des  leo- 
teurs.  Eiebard  Simon  n'^lt  p<dnt  sans 
mörite  et  «ms  talento;  Ü  exoelloit  dans  la 
oonnoiBsance  des  hmgues  orientales ,  ätolt 
doud  d'one  memoire  ötonnaiite ,  et  avoit 
alprodigiensementla ,  qn'il  sembtoit  avoir 
dpois^  toutes  les  blbliothöqneB;  mais  U 
^oit  avide  de  paradons,  reeoeilloit  de 
pr^C6rence  les  opinions  ignorto ,  slngn- 
Ilires,  bardies;  et  Si  ses  nonüMreox  on- 
viages  attestent  one  p^n^bation  vIt»  et  un 
savoir  tr6s-4tendu ;  on  peut  auasl  datier , 
dans  le  caractöre  de  hsar  aotear,  de  )a 
Bonplesse ,  de  la.  rose  et  qaelquefois  möme 
de  la  mallce*  Bossuet  est  donc  excosable 
de  l'avolr  traltö  sans  mäDagemeni.  L'edl-> 
fear  de  ses  (^uTres  postbomes,  CL-F.  Le 
Bol^  dans  la  pr^fiice  du  tome  I^  page 
ixxvii » du ,  atec  beancoup  de  sens  et  de 
lalson  :  «  Ge  pr^t  deyott  se  comporter 
• »  dlversement  lorsqii^ll  combattollde  faax 
»  d<^(mesfrapp^d'anatbtoee,ettorsqaMl 

>  attaquolt  des  erreors  naisBantes  dögui* 

>  säes  avec  artiflce;  lorsqn'il  avoit  alAiire 
»  aOEX  ennemls  d^cdar^  du  dehors,  dont 

>  la  condamnatlon  dtott  gravee  pour  alnsl 

>  dlre  sur  lenr  front ,  et  lorsqu'il  s'ölevoit 

>  contre  des  ennemis  domestSqnes.  Les  fi^ 

>  döles  n'avoient  rien  k  cralndre  des  pre- 
»  miers,  parce  qüe  Fautorlt^  de  l'EgUse 

>  dtoitunpulssant  pr^servatif  contre  lenrs 
9  enreurs...  Ifals  tout  ^toit ä  cralndre ,  tout 
»  teitsödnisantponr  les  simples  fld^les  de 

' » la  part  des  docteurs  cathollqnes  qnl  les 
*  » dgäVplent  en  les  falsant  marcber  dans 
I»  des  lootes  nouvelles  et  dlflMrentes,  de 
9  Celles  que  l*Egliae  a  toi^oiuB  sulTles. » 


G'esfcpouB  eehi  sans  doottf  que 
ne  s'est  pas  ^lev^  avec  molns  de  fraise 
eontre  le  soeinlanisme  de  Gfotins  que 
eontre  celni  deR.  Simon;  mais  ilVesi  pl« 
k  loüer  les  sentiments  du  docte  HoDbiuIoIs 
manlftst^  dans  sesidemlem  «masee :  U 
applaudlt  k  ses  prog^^  dans  bi  reikerelie 
de  la  y^t^,  et  regrette  ^u'aprt«  avotr  wh 
blement  d^ndu  la  eonsütotlo«  de  1*E* 
glise  cathoUqne,  la  puret^  de*sa  doottine 
et  de  sa  diseipline ,  11  n*alt  pas  eis  1»  csou- 
rage  d'entrer  dans  sa  commnnlonv  eU'  a^ 
jurant  le  seblsme  qn'li  d^ptoroit. 

Grotlus  avott  d'abord  reprMntd  <  le  se*» . 
etnSanlsme  comme  la  pint  ddtestabki  dei 
beresles;dans  unautre  onwaise«,  U  atott 
victoriensementcombattnson  piemleraii-- 
tenr  Fauste  Secln ;  ei^l^,  dttas  sen  tnltd 
de  la  Yiriti  de  la  teUglon^  cMMeiMa,  II* 
vre  V,  il  ayeit  prouvö  la  venue  dtttMeeBta 
eontre  les  Julfs,  snrtoat  par  les  pr<qpA^ 
ties,  dont  ils  sont  les  d^positairei,  ^cpil, 
de  r^aveu  de  leurs  plns  cA^res  mbblns , 
n'ont  pour  objet  que  ce  llbiritettr  :  mala 
ensuite  cbancelant  dans  des.seBtfmenta  sl 
vrais,  et  sMnlt  par  des  letties  ItatlleBses 
de  Grelllas »  11  geüta  les  principe»  de  sa 
seote ,  et  sa  m^tbode  d'interpi^r  Uteri- 
türe  sainte,  nen  par  elleHsteieet  par  la 
traditioff,  malspar  tesrftgles  du  bon  sen»: 
ainsl ,  secouani  le  jong  de  la-  toi ,  et  asser- 
viBsant  tont  ce  qn'elle  enseIgne'lL  PoTgocil 
de  la^ralsen ,  il  composa  trols  volmne»  da 
OmmentaMnn,  oü  11  ne  veut  pbis  yofir  le 
Blessle  lltt^ralement  annone^  dans  las.  pro* 
pb^ties,  mais  eo  flgure  senlement ,  ei  par 

alMgorle. 

La  T^utaüon  de  I^otenr,'  fondde  sur 
des  talents  rede  et  de  brlUanta  snecte, 
donna  un  grand  er^t  k  ees  Gammen* 
toires;  ils  forent  aridement  recberrii^  ei 
pr^onls^  en  Angleterre,  en  AUemagne, 
snrtout  en  Hollande;  et  qjax>)v»  damals 
ces  sertes  d'ouYrages  aient  cese*  d'lnt^ 
resser»  oö  ne  pent  dontsr  que  .eelai-tt 
n'ait  beaucoup  oontribnd  aux  ftinesles  pro» 
grte  du  socinianlsme. 

£n  France,  Grotlus  ^it  blea  plus  connu 
comme  llttörateor  eldgaol  et  btblle  pu- 

I  Pleuu  orOhmm  EoUrnidke,  Groiif  opp. 
tom.  IV,  p.  1T9. 
a  De  ioMftcUem  ChrUa,  SM.,  pig^  sav. 
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wBtolMS  nyUMMi  imtfM  d&s  ntimtt 
^  e«ttt  ifeniMm'  elaMe ,  k»nqde  Rlelüird 

^miJite  liitf  üAftrltd.  La  pftnädfB  de  66ft 
ftfcfMni'tell  oeUedermo«^  IVifttmair^ 
iwiiiwiifcpidft  011  ttWMBcrlt  j^  I1iut«iir 
l*^ol|iie>  UAls-y  69  iBfnlse  h  on  ^dnseuf 
pMV  <lft  etamihde  r  te-  iHUlt  ^i  ^en  rd* 
pindlt  duM  le  public  akrma  leg  penofUM» 
mtfi$i  et  BfttMCt  dta  premie»;  il  dh  vlt 
k  ]iidbM  et  les  titres*  dfes  ehapitres-,  attr 
ki^Mli,  pr^flgeHiit  reifet  qtie  prodaltoll 
Ife  Ivie^  U  obMnt  do  ehsnecAer  la  sup- 
pmum  üMoMe  &^  yddKiöii  oemmencde. 
i»rrfRt«iifd;8taHiH  aroll  de»  ennends , 
U  aveli  aoist  diw  pttrUHotf.  BoMaet ,  <fDi 
■«Mt  apprteier  Bon  i^drtfftble  mdrite » ent 
(Tidqae  Mipift  Fespoir  de  reodre  ses  tä" 
}mitMmrä  n^ee;  ille  tH  senvedt,  et 
MtMovdade  Imipeiitretieiistledifleiple, 
Muai»  et  doeOe  en  apparenee ,  promlt 
dt  rOiuier  tdiii  ee  qw  le  pr^lat  )uge^ 
loit  T^räienaible,  et  s'engBfsa  In  e4irri* 
«ar  lan^naai«  aee  onvnigeft;  ntafe  il  dtoit 
trop  ipcU  de  8on  savolr  et  frop  Jaloiix  de 
MB  ht^tpta^Koo&f  pooff  edder  mxt  sages 
«vb'd^a  JiaoMie  fde  diniff  la  üeieneebi- 
Mlqwfl  entölt  hü  ddre  t)rd»-ltifdFleDr.  II 
tedadtftoatoolH  aea  pfimeeaeir,  et  petir 
Mqpcr  am  abMaelea<(ae  Irooverolt  en 
Vktaea  mmprmäoni  de  ae«  U?ra,  n  w* 
«MoMaur  prassee  de  HoDadde«  Ilen  sortlt 
it^tbNd  r JKsfo*«  cfOüpie  de  l'Aneim  fet- 
ftMwwnapprimde  &  Paria,  et  Bvoeessive* 
■«*  te  Arffttr»  cHHfiiei  du  tesfk,  de» 
*i<i«nv/'et  dM  pfffWijMiM»  aoiniiieiilcH 
da  ifbmmNik  L'dnidition  qut  j  dfdit 
ne  prttölt  qü6  plua  d^ttnüte  et 
de  idteetiaii  anx  reehefeheft  enrieuses,  li 
la  singidarltd  des  ophUoas  et  ft  la  ttedritd 
^  jogemeats  de  Paateinv  Noo  sealement 
tt  FttbtBit  A  raiiterttd  des  salnts  P6m  la 
n^Me  et  ks  iiiterpr^tatloiis  de  GmtluB ; 
>B>bi  par  nn  aystdma  lyisarre  et  d^nud 
^  pieaves»  il  portoH  de  dangereoeee  at- 
^^otes  k  raatbenUcltd  des  livres  Baints  et 
i  lear  Imiplratloii.  Sur  an  autre  point  trto- 
gnTe,  il  oppoBoit  la  tradltion  de  rEgiise 
«l'orient  k  la  tradltion  de  rEgUse  d'occl- 
^t,  et  OBOit  tralter  de  noYateur  le  plus 
Profond  et  le  pioB  admird  des  Pörea  de 


FEgÜBd  latlM.  6ette  aüd^ee  enflammaf  k 
aUa  de  BoBBiiet ;  !i  atolt  k  renger  d'abord 
Kfth»  Au^utHn,  et  piilB  le  gnutd  prmclpa 
d^  ViiwaHaiimde  VXgiite  eatfhoUqnedan* 
Uk  dueiHfie :  H  Be  mit  dpnc  an  traTail,  et 
eemitaenta  sa  Biffbue  de  la  Tradition  et 
da  saiMs  ThH;  die  eUgeolt  de  fongnea 
et  l^düorleuBeB  reebisrclKB ,  malis  11  en  avolt 
lliabitüde ;  il  ftit  eependant  ffitilraif  et  flvrdd 
de  leB  titspendire  par  iä  conthrrerse  dli 
<p]fdtt8ine  y  <iul ,  ifdtevant  alors ,  tfbeorb'a 
toüB  BeafloittB;  A  celle-lä  Bnccdda  la'  ndgo- 
ctation  poür  la  röunlon  dea  Inth^rlens 
d'Alletaiagne,  et  puiB  les  nlftiireB  de  Fas- 
Bembl^  dn  cleiisd  de  1700.  II  ftit  rappeül 
k  wtk  tnvaiiocmtrB  R.  Simon  par  nn  noü- 
vel  onvrage  de  celui-ci;  c'dtoit  sa  tradac- 
tUm  du  Nan^eau  Tertamefd  qni  pamt  i 
Tr^mtx  en  1702.  Le  tradncteur  y  avolt 
ad6ptd  lä  pliipart  dea  Interprj^ta^ons  qni 
atoient  offnsqndnn  grand  nombre  de  thdo- 
legiena,  et  Bossttet  Bortont,  dans  Be«  Sit- 
totta  criffqtier  .•  eUes  pamrent  plus  cho- 
quantes  encore  et  plns  dangereuseB ,  dailft 
nn  Uvre  mis  k  la  portde  dto  Blmples  üdMes. 
La  nouvelle  verSion  fbt  condamn^  d'ä- 
i>ord  par  une  ordof^fuuiCB  du  cardinal  de 
Ifoaitiet,  arehevique  de  Paris,  du  15  sep- 
tembre  1703,  k  laqiidle  R.  Simon  oppoea 
ime  rmmttaiiee  dir  12  oetobre  Bnltant* 
Cette  vemon  fUt  dans  le  mime  tempB  eon^ 
damnfe  par  BoBBaet  avec  des  qualifleatlons 
tr^JB-B^vöres.  ÄBOn  ordonnance  dtblt  Jolnte 
nne  InBtrnctlon  oft  il  d^oflöit  IcB  artlflcea 
dti  tradnctenr,  et  Bon  affectatlon  k  snlvre 
la  mdthode  dcB  Interprites  Bocinlenfi :  cette 
premidre  instmetlon  fbt  sijivie  d'one  ee- 
conde,  oü  BOnt  dlBcntfe  tonB  les  passfiges 
digneB  de  cenBure.  R.  Simon  repqpdit  au 
pnilat  par  pIuBleurB  lettreB  inserto  anx 
tomes  11  et  IV  du  recueli  qn'en  a  publld 
Bon  n^veu,  Bmzen  deXa  Ifariiniire;  et 
on  ne  peut  dlBconvenlr  que  quelqueBrunea 
de  Bes  r^ponses  ne  BOient  JuBtes :  mals  on 
y  remarque  plns  d'adreBse  encore  que  de 
BoUdltd;  Ba  maxime  fikvorltis  dtolt  que, 
^ns  tonte  dispute,  11  falloit  autant  que 
poBslble  prendre  TaTantage  sur  son  agr^ 
seur ,  et  le  mettre  lui-mtoie  sur  la  dd- 
fenslve.  11  Insinue  donc  en  plualeura  eA- 
droits  de  ses  riponaes ,  qne  les  accusationa 
muitlpiidefi  contre  sea  ouvrages,  n'dtoient 
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qa'ane  recrimlnaUoii  da  parti'de  Port- 
Royal ,  pour  le  panir  de  son  attachement 
au  parti  opposö,  et  lui  felre  expier  k  cri- 
tique  acerbe  qu'il  avoit  faite  du  Nouveau 
TettameiU  de  Motu :  il  dlt  m&ne  ouverte- 
ment,  tome  lY,  lettre  49  :  «  qne  Nicole, 

>  trto-liö  aVec  Bossuet,  Tavoit  solUcit^ 

>  fortement  k  dcrire  contre  YHistoire  des 

>  commentaUurs  au  suJet  des  P^res  grecs 

>  et  de  Saint  Augustin ;  et  comme  on  trouve 
»  dans  les  Instructions  de  M.  de  Meaux 

>  les  m^mes  objections  sur  ce  demier  ar- 
» ticle,  que  Celles  üaites  alors  par  Nicole , 
»  cela  fait  juger  que  Tillustre  censeur  qui 

>  est  charg^  de  tant  d'affaires  se  sera  servi 
»  des  M^oires  de  son  ami ,  qul  n*enten- 
»  doit  guöre  ces  sortes  de  mati^res.  »  Quoi 
qu*il  en  seit  de  ces  artiflcieuses  Insinua- 
tlons,  les  deux  Instructions  de  Bossuet 
sontpleines  de  r^flexions  les  plus  sages, 
et  prouYent  quels  ^toient  encore ,  au  bord 
de  sa  tombe,  la  force  de  sa  töte,  la  vi- 
gueur  de  sa  memoire,  et  les  inaltörables 
prlnclpes  de  sa  doctrine. 

Le  Premier Mteurdeses  (ffiuYres,  l'abb^ 
Pörau ,  indlque  aux  leoleurs  d^ireux 
d'une  Instruction  plus  m^thodlque  sur  cet. 
pbjet,  le  livre  du  p^re  Baltus,  qui  a  pour 
üire  :  Defense  des  propMies  de  la  reU- 
gion  chfräienne;  Pari»,  1737,  3  vol.  in-12. 
pans  les  deux  premiers  Yolumes,  II  r^fute 
Grotius,  et  Richard  Simon  dans  le  troi- 
slöme.  G'est  effectivement  un  livre  trds- 
bien  folt ,  et  oü  sont  exactement  dävelopp^ 
et  complöte^ient  r^futds^les  sophismes  des 
sociniens. 

Ge  qui  avoit  particuliörement  exasperö 
Bossuet  contre  R.  Simon  ^toit  rindecence 
anrec  laquelle  il  avoit  parl^  de  saint  Au- 
gustin ,  et  sa  doctrine  sur  le  p^che  orl- 
ginel  et  la  grftce  :  R.  Simon  n'ötolt  sur 
cela  que  l'^cho  de  Grotlus ;  mals  en  France 
on  ne  lisoit  gu^re  Grotius,  au  Heu  que  les 
Histairet  critiques  etblent  avidement  re- 
cherchees.  Bossuet  ranima  donc  toutes  ses 
forces  pour  repousser  Tii^ure  foite  au  su- 


blime docteur  de  la  grftce ,  et  turtoat  pour 
confondrelatdmtoire  aaaertlon  d'iin  pritre 
catholique,,qui  osolt  accuser  ^n  Eglise 
d*innovation  dans  sa  doctrine  et  dans  sa 
fol.  D^ji  le  mlnlstre  Basnage  a'en  pr^va- 
loit  contre  Bossuet ,  et  s'api^odlfisoH  de 
voir  d^truit  le  grand  principe  de  son 
Bistaire  des  variations,  par  un  des  plus 
savants  ecclt^stiquea  de  sa  commu- 
nlon. 

G'est  k  la  Solution  de  ces  deux  difficultös, 
ou  plutot  k  la  r^futation  de  cette  double 
erreur',  qu*on  doit  rimportante  Defense  de 
la  Tradüion  et  des  SahUs  Pires.  Quoique, 
pr^venu  par  la  mort,  Boesuet  n'ait  pu  Ta- 
chever,  on  y  reconnolt  cependant  rinvlor 
cible  athl^te,  digne  de  toutes  les  palmes, 
que  la  Providence  semble  avoir  susclti 
dans  un  sl^le  illuströ  par  tous  les  ta- 
lents ,  pour  montrer  le  degrö  de  sup^lo- 
ritö  qu'ils  acquiörent  dans  une  &me  que 
Jamals  n'ont  souill^  les  passions,  et  qui 
n'a  pour  guido  que  les  pures  lomldces  de 
TEsprit  Saint. 

HL  iNSTaOGTlOIl  SUB  LA.  LEGTUÜE  DB  L'E- 
CRITURE  SAMTE. 

Get  opuscule ,  par  son  objet,  avoit  droit 
d'ötre  placö  le  premier,  dans  l'ordrd  des 
ouvrages  de  cette  classe;  mals  n'ayant  M 
composö  que  pour  des  rdigieuses,  Tauteur 
s'est  bom6  k  y  donner  les  conseils  appro- 
pries  k  leur  ^tat.  11  est  peu  de  personnes 
cependant,  mdme  parmi  celles  dont  les 
fonctions  exigent  une  ^ude  approfondie 
de  l'Ecriture  sainte,  qui  ne  puissent  en 
tlrer  du  profit;  car  si  rlen  n'y  flatte  la  va- 
nit^  du  s^voir ,  tout  y  satisfialt  Thumble  et 
modeste  pi^.  On  peut  y  admlrer  mdme 
avec  quelle  sobriet^  un  grand  homme  sait 
dispenser  seslumlöres  :  content  d'edairer, 
11  se  garde  bleu  d'ä>lonir. 

X.  Sur  les  teois  Madeleines.    . 

Getto  petite  dissertation  a  ^te  imprimöe 
avec  une  autre  de  l'abbe  Fleury ,  sur  le 
möme  si^'et,  dansjes  Nouveaux  Opusculet 
de  cet  auteur,  qul  parurent  en  1807. 
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EPISTOLA 

ILLUSTRISSIMI  MELDENSIS  EPI3C0PI. 

hcms  BcxicNvs  BOSSUET ,  episcopus  Meldensis  ,  veiierabiUbus  atque  amplisslmü 
Yiris  ac  dikaisdmto  fhitr&us  Decano  et  Ganoiücis  sanct»  Meldensis  Ecclesls ;  Eccle* 
slaram  Pastoribns ,  rellglosls  G<Btlbiu ,  unlvenotiueGlero  Meldensl ,  salutem  In  Domino. 

Afferifflos  ad  tos  ,  dllectlsslml  fratres ,  nostras  In  Psalmonim  llbnim  pH  yestrl  stadU 
adjQtriG«]iotas;  nt  qnl  tanto  deeore,  tanUque  diligentia  Deo  psallltls,  datA  explana- 
Uone,pfaUere  i&pienter,  eruditi  scUicet  atque  Intelligenter,  magls  magisqne  edla- 
catls.  Pertinet  ad  commendatlonem  exlgul  licet  operls,  quöd  In  eo  accurando  b4Iu- 
toKs  oacti  smnos  ylros  egreglos,  hebraic^,  grsc^,  latlnö.  doctlealmos,  quomm  par^ 
ad  mdlorem  pneeeasere  yltam ,  pars  adhuc  superetites ,  summA  cum  pletatls  ac  doc- 
trios  oplnlone,  etiam  In  eplscopall  sede,  alllsque  ampllselmls  manerlbös  collocati 
desant  Mam  dnm  In  aulA  versamor,  alU  allis.de  caosls,  ego,  quod  nptom  est» 
LodoTicl  Ddj^l  angustlsdml  ac  fortlsslmi  prlnclpls  adolescentl»  ac  spei  k  magno 
Hege  admotos,  omnes  quldem  parlbus  florentes  studlls,  Integrft  amlcltlffi  gratlA  ac 
flde,  eoDUDiuilbas  curls  coeplmus  eTOlvere  Scripturas,  blanda  Inter  et  aspera,  quo 
noila  in  eam  ¥ltam  Incldunt ,  solatlo  et  consllio,  quotldlans  Yer6  nostrsB  consnetu- 
dini,  ac  fornlUaribus  colloquils,  summo  oblectamento  atque  emolumento  futuras. 
^^w  üs  exponendis  multa  perlegimus,  pauea  seleglmus.  Hlnc  Psalml  nostri  pro- 
dsaat, tm6  verd  vestrl ,  quando  et  ego  vester » omnta  enim  vestra  sunt,  sine  Pauku, 
<n«  ApoHo,  sice  dphas,.,.:  omnia  enim  vestra  sunt;  vos  autem  Christi^  Christus 
OMim DeiK  Quare ,  dllectissiml ,  beneTolls  anlmls  vestra  haec  acciplte ; haec ,  Inquam , 
MQabatrusa  et  recondlta,  hoc  est,  plerumque  vana,  sed  apta  atque  aceommodata 
^  iimpUeem  Utteralemque  Intelligentiam ,  atque  omnlno ,  utlUora  qu&m  ornatlora 
ut  ambitiosiora ,  sequi  bonique  consulite.  Nos  enim  pro  eo  famulatu  quem  In  Eccleslä 
^i  gerimos,  non  modo  valldloribus  Inter  tos,  Terüm  etlam  Inflrmloribus  senrlre 
^^'^^'^^^  Sit  ista  testlficatlo  publica ,  quantl  ego  tos  faciam,  quanti  pletatem  indu^ 
^^^nixpie  Tcstram ,  ac  labores  Testros  nostris  sociatos.  Sic  denlque  Intelligent ,  quam 
lütter  in  domo  Domini  Tersemur  unanlmes.  Sequentur  autem  posteä ,  nusquam 
T^^niptis  operiB»  nostra  in  Prophetas  ac  totnm  Testamentum  Yetüs  :  per  iuec  sl 
^ita,  si  lueos  bona  adfuerlt ,  Deo  auctore  ac  duce ,  dcTcniemus  ad  NoTum.  Certö  in 
^comeneacere ,  bis  immori ,  summa  Totorum  est :  id  pium ,  Id  beatum ,  fateri  enim 
^,ld  omni  ambitn  expetendam  duclmus;  Id  Testrls  qooque  preeibus  impetran- 
^1  •!  qua  est  nostri  Caritas .  et  speramus  et  poscimus :  Takte.  Datum  MeldlSt  iv 
°*^  jonii,  anno  m.  dc.  ic. 
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Anteaquam  singulos  Psalmos  aggredimur;  ut  nostra  expeditior, 
neque  ullis  intemipta  qoentionS)!»  fluat  explanatio ;  hsc  qum  intel- 
ligenti«  aperirent  viam,  totoque  passim  opere  suborturas  difficulta- 
tes  solverent,  attento  ac  pio  lectori  universim  proponi  oportere  du- 
ximus. 

Caput  i.  De  Psalmonim  ratione  et  instiluto. 
Caput  ii..  De  gfaHdilcMtuetiti&  et  duafifiBito  Psahnomnl. 
Caput  iii.  De  variis  Psalmorum  generibus. 
Caput  iv.  De  profunditate  et  obscuritate  Psalmonmu 
Caput  v.  De  textu  ac  versionibus. 
Caput  vi.  De  titulis  aliisque  natis :  ac  de  argumentis,  auctoribus  et 

ordine  Psalmorum  \  deque  choreis  et  piA  saltatione,  ac  metrorum 

ratione. 
Caput  yii.  De  ratione  legendi  et  intelligendi  Psalmos. 
Caput  viii.  De  usu  J^salmorum  in  qüocum(|ue  vite  statu* . 

« 

CAPUT  I. 

Eh  Pmln^wwh  raHone  et  ifUlHuto. 

m 

h-^^iitaMtmä  vi» :  PMlmi  M  plMrott  eaMm  dwültal}* 

Omnisr  qliidem  Scriptmra  divüriiüs  in$piraia  est,  eaaque  habet  ck>* 
tes  quas  F^ulus  commemorat-,  ut  sit  utüit  ad  docendum,  ädafguen-- 
dmn,  ad  corripiendmn,  ad  erudiendum  m  jmtiüA,  uiperftchAs  aü 
hamdDti  ad  &mW6pu$  bonum  insfru^upK  Cetet^m  Psalmorum  Hlw 
cum  bffic  universa  complecütur ,  tum  obtinet  imprimis  singulai-em 
mirffieamque rim, quft  humanosaflfectos  omnes  in  Deutti  transf^vt; 
ut  quandoquidem  animus  corporeft  mole  pressos  languet  ac  deficit, 
modulatissimi,  eruditissimique  carminis  potenüA  erigatur. 

Est  autem  Psahnorum  über,  ut  vel  inde  ordiamür ,  vetustistiSttio- 
ram  hymnorum  et  odarum  vetustissima  coUectio,  quibus  {Nrisci  Uli 
Aebnei,  Deilaudes  et  k  Deo  traditee  legis  veritätem  sanctiCatemque , 
ad  hskc  gesta  nugorum,  divinaque  beneQcia  privatim  ac  publica,  at- 
<|ue  inter  ipsa  sacra  aolemnesque  conventus,  conciiiebant^  Et  horam 
qtddem  hymnorum  cum  plurimi  laudentur  auctores,  ut  suo  loco 
memorabimus,  tum  illud  certissimum ,  k  sancto  Davide  poiissknum 
esse  conscriptos.  Antiquus  enim  et  ab  ipsius  Davicfis  temporflbus  de* 
ductus  usus  obtinuit,  ut  qwe  ipse  psaUeret,  in  sacris  cobyentibus 

1 1  Ifm.^  lu.  I«,  17. 
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can^^ntor.  Neque  ipse  David  canebat  sibi.  Sed  raptus  in  Deum,  qu6 
ipse  trahebatur,  casteros  pertrahebat,  dicens  :  Magnificate  Dominum 
meeum;  ei  exdUemus  nomen  ejuspariter  ^ :  Et  illud,  unde  quotidie 
nocturnas  ordimur  iaudes  :  P^enitey  exultemw  Domino^  jtilnlemm 
Deo  saluiari  nostro*.  Quse  dum  sancto  Davide  in  verba  praeeunte  ca- 
nimus,  quid  aliud  quam  priscis  piorum  choris,  spiritu  ac  mente 
conjimgimur? 

n.—- In  Davide  CDra  cantüs,  sacrseque  masics. 

Certö  viro  Dei  praecipuam  f uisse  curam ,  de  hymnis  in  domo  Do- 
mini  coram  arcft  concinendis,  sacra  testatur  historia :  Constituü  enim 
coram  arcd  Domini  de  levitis,  qui  ministrarent,  et  recordarentur  ope^ 
rum  qu8,  et  glorificarent  atque  laudarent  Dominum  Deum  Israel  *. 
Quemautem  canebant  Psalmum,  sacro  textu  referente,  divinorum 
operum  beneficiorumque  memorem ,  is  ab  ipso  Davide  compositus. 
Neque  verö  dubium  est,  quin  alios  benä  multos  instinetu  divino  ipse 
ooDscripserit :  quo  factum  est,  ut  fidentissimö  de  se  ipso  diceret : 
Dixit  David  filius  Isai....  egregius  psaltes  Israel :  Spiritus  Domini  fo- 
oUnuestper  me,  etsermo  ejus  per  linguammeam  ^.  Quod  quidem  de 
Psalmis  dictum  nemo  non  videt,  cum  praesertim  nuUum  aliud  opus 
Davidis  memoretur.  Jam,  Salomonerege,  initiato  templo,  levitae  car- 
inina  Domiui  concinebant,  quce  fecit  David  rex  ad  laudandum  Domi^ 

ttum hymnos  David  canentesper  manus  suas  ' :  adhibitisscilicet 

organis  musicis ,  et  quidem  Ulis  quse  ipse  comparaverat ,  vel  etiam 
invenerat  atque  adornaverat,  ut  sacra  refert  historia.  Quo  ritu  Eze- 
chias jussit^  ut  levitae  laudareni  Dominum  sermonibus  David,  et  Asaph 
«tdetuis  %  ubi  etiam  disertä  notatum,  stetisse  Levitas  tenentes  organa 
Dorid:  atque  etiam  clariüs,  interipsa  holocausta  cecinisseDei  Iaudes 
iiAis et  diversis  organis,  quce  David  rex  Israel prcepataverat  "^ :  tanta 
pio  regi  cantuum  cura  :  tantus  amor  inerat  sacrae  musicae,  quft  lau- 
daretur  Deus. 

lisdem  instrumentis  musicis,  Davidis  studio  comparatis,  ejusdem 
Davidis  hymnos  Israelitae  reduces  instaurato  templo ,  duobus  etiam 
choris  constitutis  iterabant,  quingentis  fer6  annis  postquam  David 
obiit :  ut  tot  post  saecula,  non  modo  sacrae  ejus  voces,  verum  etiam 
citharae,  nablia  •,  aliaque  instrumenta  quibus  ipse  usus  erat,  piorum 
inccetibus  audirentur :  quae  ideö  memoravimus,  ut  constaret  apud 
omnes,  sanetum  Davidem  divino  numine  unum  fuisse  excitatum , 
quo  auetore  non  modo  sacra  cantica ,  sed  etiam  ipse  canendi  psallen- 
^que  ritus  ad  tarn  longinqua  tempora  propagaretur.  Nam  secuta  sae- 

•  ft,  uan.  4.  —  i  xoT.  i.  —  «  i  Par^  xy.  16;  xvi.  4 ;  Ibid.,  7. — <  2  Reg,,  xmii.  I ,  a.  — 
*  J  P(tr.,  yn.  6. 1  Par,,  xxiii.  5.—  6  2  Par.,  xxix.  30.  —  7  2  Par.,  xxix.  26 ,  27.  —  •  i  Bsd.,  la. 
^^ii;Ileh,,xiu  35,39. 
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eola  commemorare  quid  attinet,  cäm  omnes  sciant  et  ab  Hd!)r»ls, 
et  k  Christianis  Psalmos  Davidicos  ftiisse  celebratos  :  quibus  non 
modo  urbes  pagique,  sed  etiam  deserta  et  invia  personarent,  et  p!as 
In  lacrymas  agrestes  etiam  animi  colliquescerent. 

IIL— Munimenta  fldei  lo  Psalmis :  primüm  ex  commemoratione  reroin  antlqnarom; 

tum ,  decurrentlum. 

Mec  immeritö.  Cum  enim,  teste  Augustino,  nuUum  aliud  canticum 
nos  doceat  Dms,  nisi  fidei ,  spei  et  caritatis  '  ^  nihil  Psalmis  utilius  ut 
fides  roboretur,  spes  efferatur  altiüs,  Caritas  inardescat.  Et  fidem 
quidem  qu®  fulciant,  haec  sunt.  Primüm  oomm^iKMratio  beneOeio- 
rum  ae  miracidorum  Dei,  ex  quo  miseratus  homines  ignorantift  mer- 
80S,  et  falsis  plerumque  addictos  numinibus,  patrem  fidei  nostr» 
Abraham  pacto  fcedere  sibi  copulavit,  ejusque  famiU»  in  magnvm 
jam  popidum  excresoenti,  pastorem  se,  ac  peculiarmi  regem  prae- 
buit.  Quo  factum  est,  ut  ä  Servitute  iEgyptiacft  liberatam,  ae  per 
Mosen  mediatorcm  omatam  legibus,  firmatam  imperiis,  castissimis 
sanctissimisque  religionibus  ac  c^emonüs  eonsecratam ,  oonfirmato 
amplificatoque  fcedere,  in  terram  Ciianaan  itidem  ex  veterum  pro- 
missorum  fide  induceret :  seque  Abrahami,  Isaaci,  Jacobique  Deum , 
eumdem  cceli  ac  terrae  conditor^n,  quem  Abramidse  colerrat,  esse 
testaretur. 

Quin  etiam  suo  tempore  Davidem ,  ex  fpastore  ovium  regem ,  nee 
minus  pietate  atque  demenüA,  quam  fortitudine  victoriisque  nob- 
lem suscitavit,  quo  duce  Abramidarum  imperium  longo  lat^ue  pro* 
pagaretur,  pulsisque  Jebusaeis,  illa  Jerusalem  ac  mater  nosbti  Sion , 
divino  nomini  initiaretur;  princeps  urfoium  scilicet,  sacrorumque 
juxtA  ac  legum  majestatisque  custos,  regnique  pariter  et  sacerdotii 
Caput.  Quid  quöd  eumdem  Davidem  inclytum  regem,  uti  jam  memo- 
tavimus,  divino  actum  instinctu,  vatem  ac  poetam  psaltemque  Is^ 
laelis,  eumdemque  ut  rerum  gerendarum  ducem,  ita  eüam  canaot- 
darum  auctorem  prsconemque  finxerit?  Undö  potissimum  nobis  hie 
Psalmorum  über  prodiit ,  quo  sua  pariter  majorumque,  imö  ver6  ip- 
sius  Dei  gesta,  vates  divinissimo  atque  exceisissimo  pneditus  spirita^ 
Bempitemss  memoria^  consecravit. 

IV.  —  Vetus  apud  omnes  gentes  carminum  canticorumque  Institatum  :  Mosis 

alioramqoe  exempla. 

Sana  apud  omnes  populos  ille  ritus  vetustissimus  long^que  sanc- 
tissimus  inolevit,  utsuas  majorumque  res  carmine  celebrarent,  ip- 
sisque  numeris,  ipsA  suavitate  cantQs  auribus  commendatas,  animo 
etiam  ac  memoria^  altiüs  infigerent.  Quo  ritu  primus  Hoyses  cäm 

t  BnarraU  in  ps,  sei ,  n.  i. 
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divino  numine  duo  quffidam  praestitisset,  ut  I^aditas  et  per  mare 
Babnm  tradaceret,  et  ab  hostibus  liberos  sanctissimis  legibus  infor- 
maret,  gemino  carmine  hsec  duo  commendavit,  suumque  illud  pro-» 
toiit :  Cantemus  Domino  :  gloriosi  enim  magnificatus  est;  equum  ei 
üicmiorem  dqecU  m  mare  ^ :  cum  undis  obruti  hostes  adhue  in  eon-* 
ipecta  esseat,  et  marinis  fluctibus  jactata  cadavera  volverentur.  Neo 
minus  excdsum  illud  quod  moriturus  cecinit :  Audite,  cceli,  qucs  fo- 
fKT ' :  at  legem  tot  signis  portentisque  firmatam ,  hominum  men-> 
tSns  incoik^ret.  Quo  etiam  fönte  manarunt  ea  cantica ,  quorum  in 
libro  Namer(»rum  iniüa  legimus  *.  Nee  piis  foeminis  defuit  ille  can- 
taodi  prophetandique  ^iritus.  Itaque  iUa  Debbora  *  superbissimum 
Saarun  foraiineft  manu  csBSum ,  ae  profligatos  hostes  currusque  di- 
nipto,  et  subjecit  oeulis,  et  post^rorum  memorise  tradidit,  victo- 
remqae  fauidayit,  non  hominaoi,  sed  Deum.  Notum  quoque  Ann» 
prsstiBtisfiinue  f(Bmin»]€oncepto  Samuele,  canticum  *,  haud  minore 
gnadSoqueRtift  et  exultatione  prolatum  ut  frustra  GneeiajaetetLes- 
bitfa  iUom  suam  :  nobis  quoque  presto  sunt  nostrae  poetrides,  qua» 
aoQ  infaiidosamores,  sed  c^stissimos  juxtA  ac  vebementissimos  in 
Aemn  «ffisctus  prcMnant.  His  igitur  David  exemfdis  animatus,  eodem- 
que  sprita  aflSatus ,  qu«  in  se  Deus  beneficia  contulit ,  qusque  sibi  ar- 
Bik  exequenda  mandavit,  ea  pul(dierrimis  suavissimisque  constricta 
Verabus,  lyrasque  seu  psalterio  apta  concinuit,  Alcseumque  et  Pin- 
darum  et  Flaceum,  quam  dignitate  rerumque  gestarum  glorift,  tarn 
BtttTitate  et  magniloquenti&  vicit.  Secutus  Ezechias  Davidem ,  rex  re- 
gem ,  pQJtram  filius  * :  seraü  alii  vates ,  Isaias  ^,  Jonas  *,  Habacucus  %  re- 
fumqae  mirabillum  historiam  cantibus  illustratam ,  ac  temporum  sig« 
natamBotii,  posteris  reliquerunt.  Qu»  cantica  nos,  ne  quid  huic  operi 
deemC,  et  lyccommemontrimus,  et  ad  calcem  bujus  libri  exponimus. 

V.—- Res  antiqn»  In  Psalmis  recensits. 

Hic  verö  juvatlsraelitis  impensfegratulari,  quibus  historiam  Moses 
ipse  legisfator  princepsque  contexuit ;  quibus  odas ,  dramata ,  idyllia 
pastoralesque  lusus;  quibus  sententias  versibus  distinctas  informandis 
Bioribus  composuere  reges;  quibus  denique,  pro  Simonide,  Theo- 
critoque  et  Theogni  et  Phocylide,  David  et  Salomon  inclyti  reges, 
ftiere.  Atque  herum  operÄ  id  consecuti  sumus,  ut  quod  posteä  pr»- 
cepit  Hato,  poetici  modi,  divinissimum  scilicet  loquendi  et  scribendi 
geoos,  non  nisi  divinis  divinorumque  virorum  laudibus  celebrandis, 
incolcandisque  legibus  inserviret.  Quippe  David,  noster  Pindanis, 
^ue  lyrici  nostri,  non  agones  Olympicos  et  pugnas  umbratiles,  sed 
Abiabami,  Isaacique  ac  Jacobi  fldem,  et  beata  Josephi  vaticinia  ac 
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£Oinnia ,  plagasque  iEgypUacas ,  ultricemque  Dei  manum ,  atque  ip- 
sius  auspiciis  decertata  prselia,  populique  etiamnum  profugi  ac  per 
deserta  vagantis  errores,  seditiones,  flagitia  atque  supplicia,  atque 
inter  hostiles  insidias  successus  mirabiles  ^  legem  etiam  in  monte  Si- 
nai tarn  conspicuA  divini  numinis  prsesenUA  in  ipso  fugse  initio  pro-* 
mulgatam;  denique  totam  k  Mose  conscriptam  historiam,  ipsiusque 
adeö  Mosis  dubitantis  hs^itantisqüe  lapsum,  quaeque  indö  secuta 
sunt  inculcanda  ac  repetenda  posteris,  versibus  aliigarunt,  iisdem 
quoque  verbis  quae  in  Mosis  historift  continentur.  Hinc  illud  ä  Nume- 
rorum libro  in  Psabnos  translatum  :  Adhac  esccß  earum  erant  in  ore 
ipsorum^  et  ira  Dei  ascendit  mper  eos  ^  Quid  quöd  sanctus  David, 
illatft  arcft  fcederis  in  Sionis  arcem ,  Uiud  iterabat  quod  est  in  eodem 
Numerorum  libro  proditum  :  Ciim  elevaretur  arca ,  dicebat  Mayses : 
Surge,  Domine,  et  dissipentur  inimici  tui,  et  fugiant  qui  oderunt  te, 
d  fade  tuä  *.  Unde  nemo  non  videt  promanasse  hsec  Davidis  arcam 
attollentis  :  Exurgat  Deus,  et  dissipentur  inimici  ejus  '^  et  caetera  to- 
tidem  verbis,  quot  Moses  proferebat.  Nee  minus  insigne  illud  man- 
datum  Aaroni  ac  filiis ,  ut  plebi  benedicerent  :  Benedicat  tibi  Domi- 
titis,  et  custodiat  te :  ostendat  Dominus  faciem  stiam  tibi,  et  misereatur 
tut  ^^  quae  translata  k  Davide  in  hunc  Psalmum  :  Dem  misereaiur 
nostrty  et  benedicat  nobis :  illuminet  vultum  suum  super  nos,  et  mise^ 
reatur  nostrt  '.  Atque  haec,  aliaque  id  genus,  cum  ex  libris  iMose 
conscriptis  atque  ex  antiquissimis  sub  eodem  Mose  frequentatis  riti- 
l)us  repetebant,  nihil  aliud  quAm  Mosen,  resque  k  Mose  gestas  tan- 
quam  sub  oculis  reprsesentabant,  ad  confirmandam  rerum  antiqua- 
rum  fidem. 

Omitto  caetera  in  Psalmis  ejusdem  planö  spiritüs,  quae  veterem  bis« 
toriam  referant.  Neque  praetermissum  illud,  undö  orsus  est  Moses  : 
nempä  orbem  Universum,  non  machinft,  non  manu,  non  aliundi 
conquisitft  aut  anxiö  elaboratft  materift,  non  denique  atomorum  con- 
cursationibus  atque  conflictibus,  sed  statim  Dei  nutu  ac  verbo  con- 
stitisse,  datasque  coelo  ac  sideribus,  terraequeac  mari,  quas  serva- 
Tent  leges :  quo  ex  capite  Moses  praeclara  illa  ac  mira  contexuit,  quae 
Abrahamo,patriarchis,  sibique  ipsi  atque  universo  populo  contigis- 
sent :  ut  nempä  constaret  cum ,  k  quo  tanta  miracula  profluxissent 
Beum ,  non  alium  esse  quam  ipsum  cujus  voce  jussuque ,  nuUo  alio 
subsidio,  universus  orbis  in  lucem  emerserit.  His  igitur  inhaerens 
David  eumdem  ubique  praedicavit  Deum,  qui  verbo  velut  misso,  ac 
voce  prolatA ,  tot  ac  tanta  gessisset ;  cujus  deindä  legibus  omnia  te- 
nerentur  :  undö  illud  :  Extendens  calum  sicut  pellem ,  qui  tegis  aquis 
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wperiora  ejus  '  :  quo  loco  qui  non  videt  allusum  ad  illud  Mosis  r 

Fiatexpansio  in  medio  aquarum,  et  dividat  aquas  ab  aquis  S  planö  cffi* 

CQtiat.  Neque  minus  luculentum  illud  in  eodem  Psalmo :  ^t  fundavit 

ierram  super  stabüitatem  suam :  non  inclinabüur  in  scectUum  sceculi^ 

Ahyssus  sicui  vestimentum  amictus  ejus  :  illud  denique  :  Ascendunt 

mcnies,  et  descendunt  campi  in  locum  quem  fundasti  eis  :  terminurm 

posuisti,  quem  non  transgredientur ,  neque  convertentur  operire  ter^ 

ram  ^  Et  alio  in  Psalmo  clariüs,  disertisque  verbis  :  Ferho  Domini 

etBlifirmati  sunt^  et  spiritu  oris  ejus  omnis  virtus  eorum  :  congregans 

sicui  in  utre  aquas  maris ,  ponens  in  thesauris  abyssos  ^.  Ubi  quid  aliud 

repetitum,  quam  illud  sancti  Mosis,  Congregentur  maria  *?  subdi* 

tumque  illud,  und^omnia  orta  sunt :  Quoniam  ipse  dixit,  et  facta 

swu :  ipse  mandavit,  et  creata  sunt :  atque  additum  velut  coroUarii 

loco  :  stahAiteain  cetemum,  et  inswculum  sceculi  ^  prceceptum  posuit , 

et  non  prasteribit^.  Quis  ergo  negaverit  DavidemäMose  doctum,  ad 

illud  inilium  cuncta  revocasse?  Jam  odae  seuPsalmi,  eruditissimum 

scilicet  poematis  genus ,  non  modo  ad  antiquam  iiovamque  histo- 

riarn,  sed  etiam  ad  festos  dies  et  sacriQciorum  ritus,  ac  majorum  in* 

stituta  semper  alludunt.  Quis  autem  nesciat  apud  Hebrsos ,  leges  ^ 

mores,  ritusque  ita  intextos historiae,  ut  h©c  äse invicem  avelli ne* 

queant?  neque  unquam  futurum  fuit,  ut  David  hsec  omnia,  totam* 

que  aded  majorum  historiam  ab  ipsä  genesi  mundique  initiis  repeti- 

tarn  caneret,  populoque,  ut  yulgatam  notamque  canehdam  traderet, 

nisi  eam  quam  nunc  quoque  legimus  k  Mose  contextam  historiam  ^ 

et  in  manibus  habuissent,  et  animo  penitüs  imbibissent. 

VI.— Gonfatatl  ex  Psalmls ,  qui  Pentateuchum  ab  Esdrä  aliisTe  conflctum  credunf » 

Qtt6  magis  admirari  libet  eorum  hominum  amenliam ,  qui  Mosis 
nomine  semper  insignita  ac  celebrata  volumina,  recentioris  aetatis 
auctoribus  tribuunt :  pars  Esdrae  5  pars  insulsum  commentum  aver* 
sati,  antiquioribus  aliis  circa  Salmanasaris  tempora  scriptoribus,  ut 
nuper  apud  Batavos  quidam ,  nuUo  historiarum  traditionisve  suffra- 
gio,  somnianmt.  Atque illi,  si  Deo  placet,  benfe christianos se  haberi 
pntant,  si  Christum  nominent,  k  Christo  commendata  instrumenta 
coQtemnant  :  prffiposteri  homines,  quibus  nihil  pensi  est  evertere 
omnia,  dmnmodö  caeteris  doctiores  acutioresque  videantur,  ac  sine 
more  modoque,  gravissimo  in  argumento  ludant.  Qui  quidem,  ut 
hie  omittamus  tot  scriptores,  tot  prophetas ,  totumque  adeö  Hebraic© 
reipublic®  statum,  cum  Mosis  historiä  librisque  connexum  :  ut  haec, 
inquam,  omittamus,  unius  Davidis  vetustissimi  regis  testimonio,  et 
bymnisÄtoto  pridem  populo  decantatis,cumulatissimfe  refelluntur» 
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lldc  accedunt  alia  cantica,  Psalmorum  libro  comprehensa.  Ganit 
enim  ipse  Salomon  dedicato  templo  * ,  ä  parente  Davide  institutos 
sanctissimi  juxtä  ac  nobilissi^ii  sedißcii  apparatus  :  canuiit  alii  alia 
piorum  rerum  gesta  :  canunt  profligatam  captivamque  gentem,  ac 
Mosecontemto  impletas  k  Mose  intentatas  minas.  Canit  Ethan  Ezraites* 
datam  Davidi,  Davidisque  soboli  de  regno  obtinendo  fidem  velut  ia 
irritum  abiisse,  Deumque  piis  cantibus  ad  pristina  promissa  revooat« 
Quid  plura?  quae  ante  templum  conditum,  quieqae  templo  stante, 
everso,  restitutoque  recentissimA  memorift  gesta  essent,  ea  suis  dis- 
tincta  notis  atque  temporibus  canimus,  ut  antiquissimis  interesso 
conventibus,  prisca  sacra  intueri,  atque  in  bis  cum  sancto  Davide 
aliisque  sacris  vatibus,  Christum  cogitare  videamur. 

Vn.— Firmaia  fldes  ex  vatlelnüs  Dtnridicis  de  Christo :  hlnc  q^oque  spei  incltomenta« 

Nam  et  illud  confirmandae  fidei  luculentlssimum  argumentum  in 
Psalmorum  habemus  volumine,  ut  de  Christo  venture  ä  Davide  edita 
oracula  audiamus.  Cum  enim  antiqua  per  Abrahamum  ac  Hosen 
gesta ,  uni  Christo  suis  temporibus  adventuro  praelucerent  ^  designatus 
est  David,  utraque  inter  tempora  medius,  qui  quidem  vetusta  me- 
ttioraret,  iisque  firmandis  nova  ipse  gereret  :  ti!lm,  quod  erat  vel 
maximum,  futura  praecineret.  Neque  immeritö  :  quippe  cum  pro«- 
gnatus  6  Davide  Christus,  Davidis  ülius  appellandus  esset.  Itaque  ob 
eam  causam  evectus  est  in  regnum,  ut  Christi  regho  praeluderet; 
datusque  Salomon  ille  pacißcus ,  in  quo  intueretur  Christum  pacis 
principem.  Hinc  David  universas  res  Christi  executus,  et  ante  Luci- 
ferum  geniü  originem  sempitemam ,  et  inter  homines  nati,  regnum, 
sacerdotium,  gloriam  acquededecoracecinit,  Judaeorum  ac  Gentium 
coitiones  coi^urationesque,  crucem  denique  ipsam  ac  resurrectionem 
et  ascensum  in  ccelos,  secutasque  Victorias',  et  ad  fidem  Abratuß 
traductas  omnes  gentes,  in  ejus  scilicet  semine  Christo  benedictas; 
magnamque  Ecciesiam  toto  jam  orbe  difTusam*,  revocatosque  tsa- 
dem,  tanquam  postliminii  jure,  ad  sui  generis  nominisque  primor- 
dia  mortales ,  per  tot  ssecula  divinitatis  oblitos.  Neque  verö  quidquam 
est,  quo  se  Christus  commendet  magls  qvAm  Psalmonun^  libro.  Se 
Davidis filium, Davidis  quoque  Dominum,  Davidis  ipsius  auctoritate 
decemlt  *.  In  ipsft  etiam  cruce,  Davidis  Psaimo  pronuntiato  *,  tantum 
sacriflcium  atque  humani  generis  propitiationem  initiat :  Davidis  in-« 
tentus  oraculis ,  profitetur  sitim  feile  acetoque  sedandam ''.  Quis  erg6 
est  tam  languidus,  quem  ista  non  moveant?  Quis  non  fide  vivA  Davi-* 
dicos  sonet  Psalmos  rerum  gestarum  raemores ,  pra&sentium  testes, 
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prasdos  ftaturoram?  cümque  tot  ac  tanta  super  Christum  et  Ecde^ 
siani  olim  ä  Davide  praedicta,  jam'repraesentata  videat;  quis  non  fa«- 
tm  pFsemia,  qui  postremus  est  daaique  divinarum  promissionuia 
fractas,  animoeomplectatur? 

VID.— -Spea  Incltata  in  PBalmis;  fotora  Tita  felicitas  sub  flgnrlB  adombrata« 

Atque  hsec  flia  spes  est ,  quam  seeundo  loco  diximus  incitari  Psalmis» 
Quo  enim  exurgat  divin»  bonitatis  atque  potentife,  Christique  ade6 
fidefiretusanimus,  nisi  ad  res  diviuas  atque  sempiteraas?  Undö  ipse 
suietus  David :  Deus  cardis  mH ,  etpar»  mea  Dem  tn  mterwum  ^  Atqu» 
iteram :  BeaH  qui  habüani  in  domo  tud.  Domine :  m  meula  smctüorun^ 
UmdabmU  te  '•.*..  Intbridbunlur  ab  uberkUe  domAe  tWB,  ei  torrente  to^ 
bfiaii$  huB  poiabie  eos  * ;  qdam  san^  exuberantiam  saactse  et  ä  Dea 
pnestiüD  voluptatis,  fragUis  hujus  et  egen®  mortalitatis  conditio  noft 
eapit. 

Sani  C(Hifitemur  füturi  sflßculi  f elicitatem  non  perspicuis  disertisque 
verbis,  sed  sub  figurarum  involucris ,  pro  Veteris  Testamenti  ratione^ 
ksaneio  Davide,  ut  ä  sancto  Hose,  füisse  adumbratam.  Quem  admo^ 
di^  enim,  teste  Paulo  ad  Hebneos,  Abraham  cum  Isaac  et.  Iae(^ 
refnmimome  eohcBredibus  *,  in  promissft  terra  tanquim  in  afienft^ 
extnietifl  tantüm  casulis  demoratus ,  ibique  se  hospitem  ae  p^re^ 
grinam  reoognoscens,  sub  ejus  figurft  coelestem  patriam,  acparataia 
k  Deodvitatem  permanentem  inquirebat :  ita  beatus  David  däm  re* 
promissara  terram .  populo  Dei  armis  asserit  ^  dum  Jerusalem  extruit, 
atqne  ad  Simctuarium ,  cdebresque  coetus  divino  numini  consecratos  , 
totEs  anbelat  praee<M*diis :  quid  aliud  in  eis  nisi  Christum ,  et  aperta  per 
Christum  letema  iUa  nee  manu  facta  sancta,  atque  illam  beatis»fiiam 
ineo^  sanctorum  societatem  recogitat? 

DL*- Loci  «luidam  in  Psalmis ,  quibus  spes  omnis  ad  präsentem  vitam  redaota 

videalur. 

Neque  verd  qnemquam  movere  debet,  quöd  h®c  David  aliive  ceci- 
nerint :  Non  mortui  laiidäbnnt  te ,  Domine  ■  ,•  et :  Non  est  in  morte,  qui 
memet  sit  tut  ,•  in  infemo  autem  quis  confitebitur  tibi  *  ?  Et  iUud :  Ex9nt 
ipiri^  ejus,  hominis  scilicet,  et  ipse  revertetur  in  terram  suam  :m 
Vlädtie  peribunt  onrnes  eogitationes  eorum '.  Et  illud :  Numquid  confite-^ 
titftr  läK  pahis,  mU  awauntialbit  vefitatem  tuam  •  ?  Hlud  denique  cu- 
hscomque  sit :  Numquid  narrabit  aliquis  in  sepulcro  misericordiant 
teont :  aut  cognoscentur  in  tend>ris  mirabitia  tua,  etjustitia  tua,in 
terra  Mivionis  •?  quibus  homini  post  mortem,  non  cantus,  notl 
Beilads,  non  denique  memoria  aut  cogitatio  ulla  relinquitur^  quia 
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ipsi  mortui  Deo  penitus  excidisse ,  et  ä  manu  ejus  omnino  repulsi ,  hoc 
est,  in  nihilum  abiisse  videntur,  <iüm  dicitur  :  Sicut  vulnerati  dor^ 
mientes  in  sepukris :  quorum  non  es  memor  ampliüs  :  et  ipsi  de  manu 
tuä  repulsi  sunt  ^ :  quibus  ad  cumulum  additur :  Sed  nos  qui  vivimus  , 

benedicimus  Domino in  regione  vivorum  ^y  ut  qui  häc  in  vitä  de- 

gunt,  soli canere,  soli  placere  Deo,  soli  in  Deum  sperare  judicentur. 

X.— •  Horum  locorum  expUcatio,  atque  inde  qaoque  vits  futur»  spes  firmata. 

Hflec  inter  meminerimus  quae  illorum  temporum  conditio  fuerit : 
nondi]im  enim  aßulsisse  plen6  coeleste  lumen  iüud ,  quo  futuram  vitam 
kitueri  detur  :  Nondum  propalatam  esse  sanctorum  viam  '^  ut  ait  apo- 
stolus  :  Evangelio  denique  et  Christo  reservatum,  coelestia  arcana 
reserare  :  neque  rudern  populum  ad  animarum  statum,  aut  ad  spi- 
rituales  illas,  castasque  delicias,  quae  sensum  omnem  exsuperant, 
assurgere  potuisse :  quas  proindfe  in  vivorum  ecetibus  festisque  adum- 
brare ,  et  crassam  adhue  gentem  hoc  sensibus  objecto  pabulo  inescare 
oporteret.  Quare  Davidem  aliosque  hujus  aevi  vates,  dum  haec  et  alia 
suprji  memorata  de  mortuis  referunt ,  nihil  aliud  in  mortuis  atlendisse 
constat,  quam  naturalem  mortuorum  statum,  quo  omnia  hujus vit» 
consilia  coeptaque  intereant :  non  sacris ,  non  profanis  coetibus  inter- 
esse,  aut  festos  dies  cum  populo  agereliceat-,  quodest  verissimum. 
Neque  enim  in  sepulcris  exaudiebatur  ulla  vox  Domino  Isetantium, 
aut  Ulla  templi  videndi  in  sepulcro  spes  erat :  quae  cum  ingemiscerent , 
neque  quidquam  aliud  moriendo  deplorarent  \  nempfe  illud  osten- 
debant ,  in  bis  omnem  sibi  vitae  jucunditatem  repositam ,  neque  videri 
quidquam  in  morte  tetrius,  aut  in  sepulcris  tristius,  quam  quöd  ibi 
Dei  laus,  et  illa  animi  in  Deum  exultantis  gratulatio  conticesceret. 

Hinc  spiritualibus  verisque  Judaeis,  hoc  est,  veris  laudatoribus, 
qui  in  rudi  licet  gente  ad  excelsiora  animos  attoUebant,  vitae  melioris 
certa  spes  affulgebat.  Qui  enim  solo  Deo  ejusque  laudibus  delecta- 
rentur,  qui  Geri  posset,  ut  eos  Dens  ipse  desereret :  neque  curaret 
mortuos,  qui  ad  extremum  usque  halitum  omnem  in  ipso  gloriam  ac 
voluptatem  coUocarent?  an  ipse  eorum  ora  in  aetemum  clauderet, 
animasad  suam  imaginem  ac  similitudinem  factas  extingueret?  Absit 
hoc  k  tantä  Dei  benignitate  :  imö  veris  Ulis  sanctisque  Judaeis  spiri- 
tuales  oculos  aperiebat  intus,  quibus  in  sempiterna  gaudia  mentem 
intenderent.  Hmc  illud  :  In  Deo  scdutare  meum,  et  gloria  mea  :  Deus 
auxilii  met,  et  spes  mea  in  Deo  est :  tum  adhortatio  :  Sperate  in  eo, 
omnis  congregatio  popvUi ;  effundite  cor  am  illo  cor  da  vestra :  Deus  ad- 
jutor  noster ,  et  quidem ,  in  cetemum  *.  Ne  adversarios ,  ne  insidias ,  ne 
ipsum  interitum  servi  Dei  metuant :  imö  verö  beatos  se  futuros,  inter 
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immortales  Dei  laudes  exclament  his  verbis  :  Beati  qui  haJntant  in 
domo  taä.  Domine!  in swcula sceculorum  laudabunt  te  ^ :  qualia  passim 
in  Psalmis  occurrunt.  Quin  igitur,  inquies ,  sanctus  David  haec  futuri 
ssculi  bona  exponebat  planis  disertisque  verbis  ?  nemp6  quia  hsec 
parcö  commemoranda  erant,  quee  crassioribus  ingeniis  risui,  aut 
etiam  ofiTendicuIo  futura  essent :  quippö  cum  in  mortuorum  anima- 
bus,  more  gentilium,  nihil  nisi  impios  cultus ,  falsos  Deos  scilicet  ex 
hominibus  consecratos,  aut  placandis  manibus  inferias,  ac  divina- 
tiones,  umbrarumque  citationes,  sive,  ut  vocant,  necromantias, 
aliaque  perinde  inania,  imö  etiam  noxia  et  infanda  cogitarent.  Itaque 
animaram  ac  futuri  ssculi  arcana,  crasso  adhuc  populo  tecta  sub 
figuris,  quibus  et  perfecti  doceri,  nee  rudiores  gravari  possent. 

XI.~Caritatis  incitamenta  in  Psalmis. 

Jam  nihil  est  cur  ampliüs  de  summo  Davidis  erga  Deum  amore 
qusramus :  effblget  ubique  in  Psalmis,  primüm  quidem  ipsa  res  sim- 
plidbus  ac  familiaribus  verbis :  Diligam  te.  Domine  * :  Deindö  amandi 
eaus»  9  Dei  veritas ,  sapientia ,  sanctitas ,  pulchritudo ,  majestas ,  induti 
decore,  invecti  nubibus,  insidentis  coelos,  atque  indö  coruscantis, 
elocanüs  montes ,  maria  increpantis ,  liquefacientes  terram ,  totumque 
orbem  nutn  commoventis  :  tum,  haec  inter  magna  et  admirabilia, 
effüsa  bonltas,  omnibus  provida,  nee  dedignata  corvos  quantumvis 
asperft  voce  Deum  invocantes  j  in  homines  verö  propensa  benevo- 
lentia,  inexhausta  liberalitas^  deindö  in  electos  plebemque  dilectam 
patemus  animus,  promissorum  fides ,  tutaque  amicitia ,  nihil  curse , 
nihil  officii  praetermittens  :  Studium  erga  pios ,  erga  impios  quoque 
patientia :  denique  indulgentia  ei^  poenitentes  :  horumque  omnium 
vivax,  ipsisque  visceribus  atque  ossibus  insidens  sensus,  undö  ille 
clamor  :  Omnia  ossa  mea  dicent :  Domine ,  quis  similis  tibi '  ? 

Quft  m  re  quandoquidem  Israelitarum  sancta  gens,  nonritu  caete- 
ranim ,  visibiles  ac  deauratos  deos  coleret  •,  David  Mosen  secutus ,  sin- 
gularem  operam  adhibuit,  ut  per  se  inconspicuum ,  neque  tantüm 
sensus  omnes ,  sed  ipsam  etiam  mentis  aciem  supergressum ,  operi- 
bus,  beneficiis,  miraculis  conspicuum  praesentemque  redderet.  Hinc 
iila  in  Psalmis  amori  inflammando  assidua  consideratio  operum  Dei : 
hoipum  praestantia ,  ordo ,  varietas ,  immensae  sapientiae  industriaeque 
testis :  atque  inter  opera  Dei ,  iUud  praeclarissimum ,  nempö  in  populo 
Israelitico,  humanas  gentis  foedus  cum  Deo  initum :  atque  hie  nobi- 
lissimum  ac  perfectissimum  opus,  quo  se  Dens  exhiberet,  ipsa  lex 
omni  auro  purior  ac  pretiosior  *.  Hanc  ergo  beatus  David  amat,  am- 
plectitur,  deosculatur,  Dei  veritate  ac  decore  plenam  :  hanc  nocte 

«  Ps,  r.xxlni.  5.— «  xTn.  —  s  xxnr.  lO.  —  <  xYxn. 


S4  DISSERTATIO  DE  PSALHIS* 

dleque  versat :  huic  inteUigendse  inhiat :  non  k  manibus  unqnim, 
Bon  ab  oredimittit :  hanc  gestat  in  oeulis  :  hanc  imö  pectori  medul- 
Kaque  infigit ;  hujus  admiratur  speciem ,  areana  scnttatur ;  in  eft  spem, 
gaudia ,  gloriam ,  divi  tias ,  amicitias ,  oonmiia  omnia  denique  reponit : 
hujus  ffiquitati  ac rectitudini  se  aptat :  eft  se  regit,  se  tueiur,  se 
exomat;  arma  hsdc^  hunc  clypeum,  hos  ornatus,  venuatatemque 
oogitat  * :  sie  amat,  sie  fruitur.  Quorum  omnium  hoc  cxjpfatzSciMef 
quia Dominus  ipse  est  Deus :  ipse  fecü nos,  einon  ipsi  nos  * :  quod  ubi-* 
que  in  Psahnis,  quim  graYiter,  tarn  variö  ac  suaviter  inculcatum,  ut 
d  k  quo  sumus  nos  nostraque  omnia,  corpus,  animum,  cogitationes^ 
sensus,  voluntatesque  penitüs  addicamus. 

Xn.— «In  Psalmls  admlrabllls  sensus  caritaUs  in  Deum. 

Hsec  amoris  incitamenta  :  hsd  caus»  :  tum  eflfectus  mirabiles :  Dei 
admiratio  :  exultatio  in  Deum  :  tanta  illa  quidem,  ut  ex  animo  in 
corpus  redundet :  undö  iUüd  :  SitivU  in  te  anima  tnea :  quam  miuUi^ 
pliciter  tibi  coro  mea* :  et :  Cor  mewn  et  coro  mea  eanUtavertuU  im 
Deum  vivum  \  Tum  Dei  canendi  mira  suayitas ,  qussitumque  ia 
citharis  amori  solatium  :  duleesque  atque  uberes  ex  y&tk  pietate 
fletus.  Hi  Davidis  sensus :  at  postquam  voluptate  amens  k  lege  ibet-^ 
ravit ,  insecuti  gemitus  tristiores ,  iique  coutinui :  tum  ex  imo  peetore 
Bon  modo  suspiria,  verum  etiam  fremitus :  non  aves  solitariaB  flebi-« 
liüs  sonant;  non  leo  rugit  viotentiüs;  tum  ipso  luctu  contabeseentes 
artus  9  nee  modus  lacrymis :  his  cibos ,  bis  lectum  irrigat :  versi  im 
fontes  ocuU ;  exeavat®  propemodüm  gen®  :  deduetique  in  siaum 
rivi  ne  ipsft  quidem  veniA  inarescunt.  Quis  non  exardescat  ad  tantos 
Dayidis  ignes?Hisauditiscarminä>us,  hoc  amoreperspeeto,  quis  tarn 
durus  atque  immitis  animus,  qui  nen  gustet  ac  vid^t  qu^  suavis 
Sit  Dominus? 

Xffi.— Caritas  qsoque  ergaproiümum;  ettam  erga  lnlmleo& 

Nec  minor  in  saneto  rege  fratemae  caritatis  sensus  :  quippfe  cum 
inter  alias  tanti  prineipis  dotes ,  mansuetus  ejus  ac  misericors  animu5 
k  Salomone  filio  imprimis  commendetur  :  Memento  enim  David, 
inquit,  et  omnis  mansuetudinis  ejus  *.  Quo  animo  et  Saüli  necem  ma- 
öhinanti  parcit,  et  morfuum  ulciscitur :  imö  etiam  deflet  amarissimis 
ac  verissimis lacrymis,  quanquam  ejus  nece  regnum  ad  se  translatum 
videbat  •.  Quod  idem  in  Isbosetho  Saülis  filio  contigit,  cujus  per- 
cussores  rex  optimus  merito  supplicio  afiTecit '',  testatumque  volui£ 
non  gratum  facturos,  qui  sibi  adversantes  c©de  compescerent.  Toto 
denique  Israele  conquisivit  6  Saülis  domo  quos  beneficüs  cumularet  * : 
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tarn  exoelso  erat  animo,  tarn  erecto  supra  omnem  injnriarum  me- 
moriam.  Sanö  cum  ipse  Nabalom  f^rum  hominem,  interfecturui 
esset,  mitissimo  Abigaiiis  alloquio  placatus,  has  edidit  voees,  invicte 
iiBBiortaliaciuecl^nenti»  testes :  BenedichM  Dominus...  ei  benedieimm 
üofuium  limm :  et  benedieia  tu ,  qu(ß  prohUmkli  me  hodiS  ,  ne  irem  ai 
$fmgumem,  ei  uleiscerer  me  manu  med  ^ :  taiitam  voluptatan  vir  mi- 
tissimus  ex  niisericordi&  oeperat.  Quid  Semei  iUe  nequissimus,  k  quo 
non  modo  probris,  verum  etiam  lapidibus  impetitus  tantus  rex;  et 
tarnen  dedit  veniam ,  suosque  ä  nefarä  vilissimique  hominis  C£ede 
prohibuit :  neque  Salomonem  in  emn  commovisset  *,  nisi  novoregno 
sub  adolesoentulo  rege,  aulA  inquietissimA ,  turbarum  aliquid  ä  {htso- 
fracto  turbulentoque  ingenio  metuisset.  Cseterüm  ubi  h»  causse  ab«- 
erant,  indulgentissimum  se  prsebuit.  Cujus  rei  gratia  non  immeritö 
bsc  de  se  ipse  pr^edicat :  Opprcbrium  insipienti,  6  Deus,  dedisd  me  : 
cbmuiui  ei  non  aperui  o$  meum  >  quoniam  tu  fecüti  *.  Satis  enim  intelii- 
gebat  nihil  licere  impiis  adversüs  bonos,  nisi  Deus  furentibus  habenas 
permitteret :  atque  in  illatis  injurüs,  non  eorum  malevolentiam » 
sed  Dei  justissimi  ac  providentissimi  considerabat  manum,  Itaque 
iram  suam  premebat  tacitus  :  Ego  auiem,  inquit,  tenqudm  mrdue 
iiofi  ouiiAam,  et  sicut  mutus  non  aperiens  os  mum :  Et  faciue  sum 
eicui  hämo  non  audiene,  et  non  habens  in  ore  suo  redargutiones  * :  tot 
Beet  petitus  insidiis,  tot  maledictis  lacessitus,  tarn  inultus  indefen- 
susque,  ut  etiam  inimici  insolescerent ,  et  silentlum  conscientia 
imputarent.  Virum  enim  innoxium  oppugnabani  gratie :  SiCpro^eo, 
inquit,  ui  düigerent,  detrahebant  mihi :  posuerunt  adversüm  me  mala 
probonie,  etodiumpro  dUeciione  med  * ;  et  tamen  semper  mitis  atque 
beneyclus,  etiam  adversüs  ingratos,  nihil  cuiquam  intentabat  mali, 
et  ab  Omnibus  proditus ,  et  ad  Deum  se  convertd)at ,  atque  omne  prse* 
sidium,  omne  solatium  in  oratione  reponebat :  Ego,  inquit,  orabam; 
tantos  inter  dolos  atque  nequitias :  et  iterüm :  retribuebani  mihi  mala 
pro  boni»}  sterililatem  animce  mece :  id  est,  ut  me  orbum ,  egenum, 
cassum  omnium  facerent :  at  ego,  cum  mihi  molesti  essent,  non  arma^ 
non  odia,  non  ultiones  cogitabam  :  quin  potiüs  :  induebar  cüieio; 
humiUmbam  in  jejunio  animam  meam,  et  oratio  mea  in  sinum  meum 
reveriebaiur  :  qtuui  ad  amieum,  quasi  ad  frairem  meum,  sie  ambur' 
labam  ' :  hoc  est,  tacitas  fundebam  in  sinn  meo  preces,  ac  firatema 
soeietatis  memor ,  intuebar  in  hoste  quamvis,  amieum  et  fratrem*  His 
inimicoriHn  injurias  propulsabat:  Oratio,  inquit,  mea  in  benq)lacitii 
eorum;  vel,  ut  habet  Hebrons,  oratio  mea  pro  malitüs  eorum '.  Ita^ 
que  medias  inter  frendentium  iras,  attoUebat  ipse  puras  ad  ccahiia 
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manus ,  clarft  voce  testatus  :  St  reddidi  relribuenttbus  mihi  mala, 
deddammeritö  ab  inimicis  meis  inanis  :persequatur  inimicus  animam 
meam,  et  comprehendat ,  et  conculcet  in  terra  vitam  meam ,  et  gloriam 
meam  inpulverem  dedticai  ^  Sic  ille  prseveniebat  evangelicam  lucem, 
quasi  jam  audisset  dominicum  illud  :  Diligite  inimicos  vestros ;  bene- 
facite  his  qui  oderunt  vos  :  orale  pro  persequentibus  et  calumniantibus 
V08  *.  Et  illud  :  Noli  vinci  d  malo,  sed  vince  in  bono  malum  *• 

XIV.— Inimlcorom  commemoratio,  atque  adveraüs  eos  imprecationes  in  Pfialmis 

quam  k  Tulgarl  sensu  abhorreant. 

San6  cum  in  omnibus  fer^  Psahnorum  versibus  de  inimicis  quo- 
rentem  Davidem  audiamus,  oper®  pretium  erit  semel  intelligere  quos 
ille  inimicos  habere seputet.  Sunt  autem  inimici  Dei,  hoc  est,  violenti 
quique,  injusti,  oppressores;  uno  verbo  scelerati  atque  impii.  Hinc 
flia  Yox  :  Nonne  qui  oderunt  te.  Domine ,  oder  am,  et  super  inimicos 
tuos  tabescebam?  perfecto  odio  oderam  illos,  et  inimici  facti  sunt  mihi: 
cujus  rei  testem  invocans  Deum,  hsec  subdit :  Scrutare  me,  Deus,  et 
cognosce  cor  meum  :  proba  me,  et  scito  cogitationes  meas  *. 

Quffi  cum  ita  sint ,  neminem  commoveri  oportet  tot  execrationibus , 
quibus  Veteri  Testamenti  scriptores,  et  ipse  sanctus  David,  hostes 
Dei  suosque  diris  devovere,  infaustaque  omnia  imprecari  videntur. 
Non  enim  in  animum  tam,  mitem,  tamque  ab  ultione  purum,  hsec, 
utsonant,  incidunt.  Sed  ita  intelligenda ,  primüm  ut  conditionalia 
sint :  hoc  est,  ut  mali  mala  pereant,  nisi  resipuerint.  Non  enim  David 
benignissimus  perditissimorum  hominum  sanguine  delectatur,  pro 
quibus  se  jejuniis ,  cilicioque  aßlictabat.  Haec  ergo  comminantis  potiüs 
qujim  imprecantis  sint.  Certö  cum  impios  videbat  se  superbö  effe- 
rentes-,  quo  studio  in  Deum  erat,  extabescebat  animo,  et  in  lacrymais 
difQuebat :  p^idi  enim  prcevaricantes ,  et  tabescebam ,  quia  eloquia  tua 
non  custodierunt  :  Exitus  aquarum  deduxerunt  oculi  mei ,  quia  nan 
custodierunt  legem  tuam  '.  Neque  alift  caus&  suos  etiam  detestatur 
inimicos,  quam  quöd  dolis,  contumelüs,  ac  c^dibus  excogitatis,  Dei 
conculcabant  leges.  Tabescere  me  fecit  zelus  meus,  quia  obliti  sunt 
verba  tua  inimici  met'.Haec  igitur  causa  erat,  cur  eos  quoque  exe- 
cratus,  infausta  minitaretur;  qua  in  re  clementise  potiüs  quam  irse 
indulgebat.  Id  enim  agebat  exemplo  ipsius  Dei ,  ut  gravibus  minis  k 
scelere  deterreret.  Hinc  üla  precatio  :  Erubescant,  et  conturbentur 
vehementer  omnes  inimici  mei :  convertantur ,  et  erubescant  valdivelo- 
citer^.  Accelerari  petit  poenas,  quibus  fracti  contumaces,  cito  rever- 
tantur  ad  Deum,  seque  ad  pconitentiam  inflectant.  Quo  etiam  illud 
pertinet :  In  matutino  interficiebam  omnes  pecccUores  terrae,  ut  dis- 
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perderem  de  eitniate  Damini  omnes  operanies  iniquitatem  ^ :  ne  aut 
impunes  ipsi  magis  superbirent,  aut  prostratis  legibus  vitia  grassa- 
rentur :  quöd  si  nee  poenis  deterriti ,  destinato  animo  in  Deum  insanire 
porrö  pergunt;  tum  justitise  ardentissimum  Studium  seu  zelum,  imö 
ipsam  Dei  justitiam  indu  ti  David  aliique  sancti ,  deposeunt  ad  supplicia 
praefractam  et  omnia  ausuram  insolentiam,  ne  Deus  ipse  alere  scelera 
Tideatur.  Hoc  illud  est ,  quod  David  modo  praedicabat ,  perfectum 
odium :  perfecio,  inquit,  odio  oder  am  illos* :  non  ultionis  libidine, 
aut  animi  explendi  studio;  sed  ex  perfeetft  regulä  veritatis,  quft 
homines  diligimus ,  scelera  odimus ,  et  coerceri  volumus. 

Hüc  accedit  harum  imprecationum  sensus  excelsior ' :  namque, 
teste  Chrysostomo,  quse  execrationes  videntur,  execrationis  specie 
vaticinia  sunt.  Sic  Judae  proditoris  Judaeorumque  poenas,  imprecationis 
specie  David  exequitur :  extorres,  prof  ugos,  vagos,  ad  haec  errore  atque 
amenUft  percitos  fore  denuntiat :  quae  non  optat ,  sed  praevidet :  neque 
hec  execramenta ,  sed  oracula  sunt  prophetici  spiritds.  Haec  igitur 
omnia ,  duaü[)us  de  causis  facilö  excusantur :  justitiae  zelo ,  ac  prophe- 
tandiauctoiitate :  quae  duo  paucissimis  complexus  Augustinus :  Hcec, 
inquit%  sanctus  DsiyidfuiuraprcedixitjnonqiMsiutevenirentoptaviL 
Quanquäm  et  in  spiriiu  Deipropheta  sie  ea  dicat ,  quomodö  illa  Deus  fa-^ 
cUy  certoji^icio,  bonoyjiMto,  sanclo,  tranquillo  y  nonperturbatus  irä,  non 
amaro  zelo,  non  animo  inimicitiarum  exercendarum,  sedjustUiä  viiio- 
rum  pmiendorum :  verumlamen  propheiia  est.  Hactenus  Augustinus. 
Caeterum  meminerimus  multa  in  Veteri  Testamento  pro  eorum  tempo- 
inm  ratione  dici :  quibus  temporibus  frangendae  contumaciae  ac  duris 
cervlcibus  edomandis ,  Dei  severitatem  ostentari  et  eminere  oportebat : 
quibos  temporibus  Moyses  hominum  mitissimus,  ad  totac  tanta  sup- 
plicia inferenda  cogebatur :  quibus  Elias  in  duces  ac  milites  superbien- 
tes  decoelo  elicieba  t  ignem ' :  quibus  Elisaeus  immissis  ursis  ulciscebatur 
cliam  parvulos  licentius  debacchantes  • :  quae  nunc  si  quis  cogitet,  au- 
dieti  bono  Domino :  Nescitis  cujus  spiritüs  estis '' :  cum  alia  poscatis 
ftit  arundinem  confractam  non  content,  neque  extinguit  linum  fumi-' 

XV.— De  veterls  populi  Bacramentis,  pioque  erga  ea  DavidlB  affectu. 

Atque  haec  de  ratione  et  instituto ,  ipsoque  adeö ,  ut  ita  dicam ,  Psal- 
morum  spiritu,  deque  animis  ad  fidem,  spem,  et  caritatem  inflam- 
mandis,  in  antecessum  coUigere  placuit  :  quöd  sparsa  in  Psalmis, 
validiora  et  incitatiora  visa  sint,  si  uno  velut  aspectu  intuenda  pro- 
ponerentur.  Quem  ad  locum  pertinet  de  veteribus  sacramentis,  deque 
iniro  erga  ea  Davidis  affectu  dicere.  Sacramentorum  autem  veterum 
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tum&Bßj  latiore  aigniEcatu  hie  intellecta  volumus,  aream,  templain, 
fijonem,  sanctamcivitatem,  terram  ipsam  Israelitis  herediUti  datam, 
denique  ea  omnia  quibus  Christus ,  Ecclesia ,  atque  ea  quam  expecta- 
mus ,  beata  et  »tema  dvitas ,  designantur .  Sanö  duabus  de  causis  haec 
Teterum  Hsebr^orum  animis  penitus  inbsosisse  notum,  et  quöd  prisca 
xnemorarent,  et  quöd  Ventura  nuntiarent.  Ae  primüm  ea  erat  arca 
fCBderis,  qu8D  ä Mose  fabricata,  jam  ind6  ab initio  Israelitics&  peregri- 
natioais  testis,  populo  profugo  ac  perinvia  deerranti,  ac  deindöpos- 
teris  praestitisset  prseseutiam  Dei  ^  Et  intus  quidem  Decalogi  tabulae, 
in  ipso  Sinai  Dei  digito  exarate,  non  modo  praesentem,  verum  etiam 
ünperantem ,  ac  tantüm  non  fulminantem  Deum  referebant.  Desuper 
verö  impo»tum  propitiatorium  sive  opertorium,  seabellum  pedum 
Dei  ',  attestante  Davide,  ejusque  sedes  erat :  vacua  illa  quidem,  si 
ocolos  oonsuleres :  neque  enim  ulla  fcMrma  quam  videres,  insidebat : 
sed,  si  intelligeres  9  pur«  menti  exhibebat  invisibilem  Israelis  Deum. 
Ga^terüm  tanta  tamque  ooculta  majestas,  fusis  indö  clarft  voce  oraculis, 
atque  explendescenta  virtute  divinft ,  se  prsesentan  dabat.  Quo  cum 
aocederent,  inbabitantem  Deum,  ac  sub  ejus numinerefluum  Jorda- 
nem,  ut  in  quodam  Psalmo  canitur ' :  coUapsa  Jericuntis,  neque  un- 
qujim  resurrectura  mcenia :  collapsa  deüm  deluln^,  ipsumque  Dago- 
nem :  ad  htec  Phüisthnos  insanabiii  percussos  pkgA ,  aliaque  miracula 
reoentissimft  memorift[per  arcam  edita ,  coräm  intueri  videbantur.  Ad 
haoc  igitur  David  miris  desideriis  suspirabat :  exultabat  ad  sanctua- 
rtum  in  quo  collocata  erat.  Hie  vultum  seu  faciem  Dei,  hie  Deum  ipsum 
assiduö  requirebat, cum  diceret :  Fadem  tuam.  Domine,  requiram  ^. 
Hanc  alii  vates  bis  verbis  reposcebant :  Quam  dilecta  tabemaeula  taa, 
Domine  virMwn  l  und6  subdunt :  Cor  meum  et  coro  mea  ea!uUans>eruni 
in  Deum  tritmm '.  Hanc  pülchritudinem ,  gloriam ,  decus,  sanetitatem 
Israelis  quotidianis  vocibus  ai^llabant :  hinc  ille  solemnis  adorand® 
arc89  ritus,  propter  insidentem  Deum,  juxti  Davidicum  illud  i  Ado- 
rate  teabettum pedum  ejue  *.  Nee  minorte  erat  cultös,  arcA  prodeunte, 
tanquAm  triumi^nte  Deo,  Davidis  exultatio  et  tripudium;  neqiiic- 
quam  succensente  regina  ^  Is  inerat  pio  regi  affectus  in  arcam :  cujus 
rei  gnari ,  cum  Absalomum  f ugeret ,  universi  levitae  arcam  attulerunt , 
tazitii  in  calamitate  solatio  futuram.  At  dixit  rex  ad  Sadoc :  Reporta 
arcam  Dei  in  urbem.  Si  imenero  graiiam  in  oeuiie  Domini,  redueei 
me,  ei  ostendet  mihi  eam  et  tabemaeulum  suum.  Si  auiem  dixerii  mihi : 
Non  places  :pr<ß8to  eum  :  faciat  quod  bonum  esl  in  oculis  suis  *,  Qu® 
verba  perp^identibus  nihil  incredibile  habere  videbuntur  affectus 
nurabUes  in  arcam,  quantos  passim  in  PsalraÄs  ardescere videbimus. 
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Aoxit  reUgionem  ipsa  stnictura  temidi  auctore  Salomone  :  illatt 
Tideücet  arcft  foederis  in  locmn  suum  ^ :  quem  locum  Dominus  k  se 
designandum  per  Mosen  edixerat ' :  ä  se  designatum  tot  signis  e(fitia 
finnayerat ' :  quo  in  loco  sacri  OBtus ,  cast«  rdigiones,  sancta  con« 
Tiyia,  pii  cantus  ä  majoribus  traditi  celäirarentur.  Hinc  Jerosolyma 
Deo  düecta  eivitas :  fervd[)ant  viae  ad  urbem  ac  domum  Dei  ferente^, 
ingente  betiti&  a<^  i^usu ,  ut  sa&pö  in  Psalmis  iegitur :  terra  ipsa  Palaes» 
lin«  somra»  yoiuptaü  erat :  quippö  tot  diyinis  manifestatiombus  con» 
seentta ;  tot  inibi  vigentibus  ayitos  fidei  ac  divinie  ben^centi®  mono* 
meiitis.  Ad  eam  eigö  David  exul  incredilüli  cupiditate  ferri :  populus 
Yer6  universns  m  Babyloniam  transportatus,  eam  assiduö  cogitare, 
extri  eam  gemere,  non  laetitise  unquäm  indulgere,  non  cantibus  : 
qmMdo  eaim  cantabimtM  cantieum  Domini  in  terra  aliend  *.  Quin 
etiam  urbe  dirutft,  templo  in  cineres  rejdacto,  locum  tarnen  ^»um 
Teoerari  ac  ditigere :  und6  illud  in  Psalmis  captivitatis  tempere  püs 
com  fletibus  decantatum :  Qucnidm  plaeuerwU  servis  (uis  lapides  ejus : 
phcuerunt  ipsa  rudera  eversae  civitatis  ac  templi :  ei  ierrw  ejus  mise- 
rebnaiMr ' :  idest,  excisam ,  desolatam  indefesso  luctu  prosequ^itur. 
^pneseDtes  quidem  eö  deferre  munera  ac  thus,  ut  est  ä  JeremiA 
proditom  * :  absentes  verö,  6  loco  captivitatis  eö  intendereoculos,  ae 
^^so  in  patriam  vultu  ex  praescripto  majorum  ^  preces  fundere ; 
esemplo  Danielis  flectentis  genua,  Deumque  adorantis  contra  Jerur- 
vdtm^ :  eö  quöd  jam  indö  k  Davidis  Salomonisque  temporibus,  Dei 
nomen  ac  titulus  ibi  collocata  essent :  tantft  loci  reverentift,  tanto 
templi  desiderio,  tanlä  caritale  patrii  soli  tenebantur. 

Hscinter,  veriac  spirituales  JudsU)  hoc  est,  ante  Christum  Christi 
disapuli,  altiora  cogitabaiit ,  et  rerum  coelestium  sacramenta  venerati, 
novam  Jerusalem,  novum  templum,  novam  arcam  intuebantur.  Ut 
6iuin  reUqua  aperta  et  obvia  prsetermiltam,  arca  testamenti,  Christi 
ecdesia  est :  vera  Dei  sedes,  in  quA  pro  Decalogi  tabulis,  evangelici 
iQ^dati  c(£leste  depositum.  Arca  in  deserto,  arca  capta  &  Philisthaeis 
etinter  eos  victrix,  arca  in  campis sylvse,  et  variis  in  domibus  vaga, 
PBr^grinantem ,  afilictani,  ab  inimicis  oppressam,  et  tamen  ubique 
^tricem  et  semper  Deo  plenam  demonstrat  Ecclesiam.  Arca  elevata 
inSioDlsarcemacdeindöin  sanctuarium,  eamdem  Ecclesiam  mons«- 
^t ,  sed  jam  triumphantem ,  et  ad  coelos  Iranslatam.  Quin  etiam  sub« 
ümiore sensu  arca,  ipse  Christus,  quo  velut  oraculo  Dens  insideos, 
V^d  Teilt  edicit  :arca,  ipsa  Christi  caro  quam  plenitudo  divinitatis 
^obabitat ;  quod  Dei  scabellum  olim  apostoli  in  terris,  et  nos  quotidiö 
i&mysteriis  adoramus  * ,  in  qua  carne,  ut  in  arcä,  descendit  et  ascendit 
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Deus.  Et  quidem  descendit od  multitudinem  filiorum  Israel,  qaod  est 
de  arcft  in  Numeris  proditum^^  ^  cum  in  terris  visus  est,  et  cum  höminünu 
conversahis  *.  Kursus  autem  ascendit  in  requiem  suam ',  ad  patemum 
sinum  und6  exiverat,  et  ubi  semper  erat  unigenitus  Glius.  Huc  erg6 
ascendit^  cum  arcä  sanctificationis  sua  *,  cum  carae  quam  suscepit.  Sic 
arca  illa  foederis,  sie  antiquum  illud  templum,  in  quod  illata  est,  ad 
Novum  quoque  Testamentum  pertinent  ^  ideoque  Joaimi  per  iUam 
beatissimam  visionem  in  coelo  apparuere  *.  Quo  exemplo  nos  quo- 
que et  tempium  et  arcam  videmus  in  coelo,  cum  in  bis  coelestia  my»* 
teria  contemplamur.  Quae  omnia  si  exequi  nunc  pergimus ,  imus  in 
longum :  sed  hsec  tamen  commemorari  6  re  fuerit,  cum  ut  vel  prae- 
cipuus  ac  frequentissiüius  in  Psalmis  illustraretur  locus,  tum  ideö 
maximö,  ut  quoties  ejusmodi  occurrerint,  occurrunt  autem  saepis- 
simö,  statim  intelligeremus  qu6  nos  deducerent.  Ergo  arrige  aures, 
Christiane  lector,  et  ubi  talia  in  Davide  legeris,  tu  mibi  fac  cogites, 
non  arcam,  fragile  lignum,  aut  tabemaculum  contectum  pellibus, 
non  urbem  lapidibus  compositis,  non  templum  divinae  migestati  an- 
gustum  :  sed  Christi  et  Ecclesiae  sacramenta;  sed  vivos  lapides, 
Christo  angulari  lapidi  coaptatos ;  sed  ipsam  Eucharistiam  praesenüs 
Dei  testem  ^  denique  coeleste  regnum  et  aetemam  felicitatem. 
^^— ^— ^i^.— ^— — ^ ■    *  ■  II  .— ^^^1— — —— — ^— — — — ^— „^^—^ 

CAPUT  II. 

De  grandiloquentid  et  suavitate  PscUmorum, 
XVI.  — Psalmomm  Stylus ;  ac  primüm  grandiloqaentia  ex  rerum  ac  sensuam  majestata 

Nunc  de  stylo  Psalmorum.  His  inesse  dicimus  grandüoquentiam 
summa  cum  suavitate  conjunctam.  Et  quidem  grandiloquentiara 
haec  faciunt :  primüm  rerum  sublimitas  :  de  Deo  :  Elevata  est  ma- 
gnificentia  tua  super  calos '.  Ceeli  enarrant  gloriam  Dei  "^ :  Qui  facii 
mirabilia  magna  solus^ :  tum  tantis  rebus  apta  verba,  non  inflata, 
non  vana  *,  persaepe  simplicia ,  sed  altissimo  sensu :  qualia  ista  sunt : 
Deus  meus  es  tu;  bonis  meis  non  eges  ^,  non  sacrificüs,  non  muneri- 
bus ,  non  laudibus  *,  tibi  magnus ,  tibi  beatus :  saepe  tamen  splendida 
et  ornata  :  Dominus  regnavit,  decorem  induit :  induit  Dominus  forti- 
tudinem  '®.  Laudem  et  decorem  induisti,  amicius  lumine  sicut  vesti- 
mento ".His congrui sensus motusque :  Tu terribüis es, et quis resistet 
tibi "  ?  Quam  magna  opera_  tua.  Domine !  valde profundes  sunt  cogita-- 
tiones  tuee;  vir  insipiens  non  cognosdt,  neque  stultus  intelligitistud  ''. 
Nee  aliter  de  Christo.  Quam  enim  magnum  illud  :  Dixit  Dominus 
Domino  meo ,  Sede  d  dextris  meis :  tum  illud :  ex  utero  ante  luciferum 
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fmui  te^:et  illud  :  Sedes  tua ,  Dem ,  in  sceculum  sceculi :  eam  ob  rem 
unxit  te  Deus,  Dens  iutM  '  /  Quid  enim  sublimius  quam  Deus  ä  Deo 
unctus  ?  Illud  verö  quAm  simplex  :  Speciosus  forma  prce  filiis  homi^ 
fiu$n :  diffusa  est  gratia  in  labiis  iuis !  Kursus  autem  quam  omatimiy 
quam  splendidum :  Specie  iuä  etpulchritudine  tuä,  et  decore  tuopro-^ 
speri  ogfe  *  /  His,  inquit,  succinctus,  invehere  curru,  ac  debella  hostes 
vxiltAs  tui  verborumque  gratiä :  id  enim  iste  locus  intelligenti  sonat^ 
quo  quid  sublimius? 

XYII.— Subjicere  oculis,  quam  vividam  in  Psalmls. 

Sed  nihil  inPsalmis  aut  frequentius,  aut  vividius,  quam  illud  quod 
vocant,  subjicere  oculis,  ac  ponere  ad  vivum  expressam  imaginem. 
En  pingendi  hostes  propemodum  infensi  ad  rabiem :  uno  verbo  rem 
transigit :  Frenduerunt  super  me  dentibus  suis  * :  alibi :  f^iderunt  me, 
ti  moverunt  capita  sua  *  :  quo  simul  dedignantes,  comminantes, 
insultantesque  videas.*Ponendus  maledicus  ?  Huic  praesto  suntarma,. 
sagitUe,  venenati  dentes  et  ad  vivum  infixi  ^  Sin  amici  infidi :  j^mici 
mei  et proximi  mei  quasi  ad  leprosum  stelerunt'^ ^procul  scilicet,ac 
Telut  aversis  oculis ,  nee  alloquio  dlgnati :  en  ipsa  res  nativis  suisque 
depicta  coloribus.  Quid  si  effbrmandus  «ger?  patent  viscera,  nee- 
dum  obductae  cicatrices  :  jam  inquietudo  jacentis  in  lecto ,  sequo 
hie  iUicque  versantis,  et  acutis  doloqbus  ut  spinä  contixi  ^.  Quid 
si  in  carcere  positus?  En  ille  apparet  in  lacu  inferiori,in  ienebrosis, 
et  in  umbrd  mortis  :  in  obscuro  sicut  mortui ' :  horret  animus  non 
carcerem,  sed  sepulcrum.  Ista  quoque  quam  ad  vivum !  Sagittis  appe-^ 
iunt  in  abscondito  virum  simpUcem  :  abscondunt  laqueos :  scrutantur 
iniquiiates^^ :  ubi  in  eädem  veluti  tabula,  ex  unft  parte  videas  virum 
bonum,  nee  quidquam  mali  cogitantem ;  ex  altera,  fraudum  artificem 
caeeis  intentum  machinationibus.  Quis  autem  pictor  crucifixum  Jesum 
tarn  ad  vivum  expressit ,  quam  est  ille  apud  Davidem ,  confossis  mani- 
bospedibusque  :  efKisft  virtuteomni :  distractis  denudatisque  ossibus 
suspensi  ac  dilaniati  corporis^  ad  h»c,  ne  quid  desit,  circumfusis 
immani  cum  strepitu  vitulis  lascivientibus  atque  insultantibus ,  tauris 
ver6  pioguibus  ac  ferocientibus,  canibus  denique,  ac  leonibus  :  uno 
verbo  inimicis,  qui  nudum  et  inermem  non  modo  inverecundis  ma- 
ledicisque  vocibus,  tanquam  latratibus,  verum  etiam  iteratis  ictibus 
tanquam  comibus  morsibusque  impetant  "  :  atque  haec  omnia  bre- 
Tibus  depicta  verbis  atque  sententüs,  uno  intuitu  conspicienda  dan«* 
bu* :  quffi  quA  tabul&  expressiora  non  sunt?  Sic  corporea  pingit,  quin 
cliam  incorporalia.  Nonne  ipsa  pax  bis  in  verbis  velut  corporata  cer- 
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nitur?  Ar  cum  conteret,  et  canfringet  arma,  et  seuta  comiuret  igm '« 
Quid  Justitiar  nonne  subjicitur  ocnlis^  cäm  illud  dicilur :  Juelüia 
de  codo  prospexit '  ?  Noa  vides  tanquam  ab  excelso  supremoqae  solio 
rebus  omnibus  praesidentem,  bonorumque  ac  malorum  Hfiq)ectri-- 
cem,  et  pro  eo  ac  debeat,  animadversuram  jusütiam?  quibus  quidiem 
offlciis  vis  ejus  continetur.  Quid  hiyus  cum  clementift  indivolsa  so« 
cietas,  quAm  elucet !  Afisericardia  et  f>eT%iae  obviaverunt  Mi  :jmiiiia 
et  pax  oscuUUm  mnt  *.  Quid  enim  illo  occursu  ketius,  aul  osculis 
suavius?  Quin  ipsa  divina  m^estas,  in  immensum  quamvis  submota 
k  sensibus,  qujtm  conspicua,  quam  praesens^  dum  Deus  invectus 
nubibus,  super  pennas  ventorum  coruscans  atque  intonans;  tum 
intendens  oculos,  protendens  bracbia,  manrum  ab  alto  mittens  indu- 
citur*  !  At  fort6  metuas,  ne  membra  corporea  alBngantur  Deo; 
haud  magis  quam  gladlus,  quam  jacula  et  arcus.  Sicut  ergo  noa 
cogitant  Deum  bene  instructum  roilitem,  cum  bis  accingitur,  sed 
vim  eminus  et  cominus  ex  »quo  invadentem,  eaque  inevitabilem; 
ita  cum  manus,  et  aures,  et  ora  tribuuntur.  Quare  hanc  incorpö- 
ream  inconspicuamque  vim,  aliä  sub  imagine  sie  David  posuit :  Ip$e 
dixit,  et  facta  sunt :  ipse  mandavit,  et  creata  sunt'^  prorsus  ex-digni-- 
täte  atque  ex  sublimitate  Mosis.  Quo  loco  intuemur  non  jam  bracbia 
aut  valentes  manus,  sed  vocem ,  sed  Imperium ,  atque  ad  unius  immo- 
bilis  jussum,  naturam  universam  dicto  audientem,  stabilique  et 
sternä  lege  constrictam.  Statuit  enim  ea  in  swculum  sceculi :  prcecep^ 
tum  posuit,  et  non  prceteribit  ^  Quae  quidem  ita  se  ingerunt  sensibus, 
ut  simul  ducant  ad  ea  quae  sensum  omnem  exsuperent.  Unde  etiam 
illud :  Si  ascendero  in  ccelum,  tu  illie  es :  si  descendero  in  mfemiim, 
ades :  si  habitavero  in  extremis  maris,  illuc  manus  tua  deducet  me'' : 
ut  prorsus  insaniat,  qui  enormem,  giganta^^imque  formam,  non  verö 
Deum  ipsum  quaquaversus ,  nuUft  jam  corporei  mole  nedum  hu- 
manft  specie,  difllisum  intelligat. 

XVm. — ComparaUoDea  in  Paalmis :  mira  ac  Bublimissiina  breTitas. 

Hüc  accedunt  ex  rebus  notissimis  duct«  comparationes,  atque  iO» 
quidem  non  ambitiös^  velut  ad  pompam  ostentatse,  sed  uno  verbo 
transactas  ad  intelligentiam :  quale  est  iüud  :  Sicut  fluit  eera  ä  facie 
ignis^  sie  pereant  peccatores  d  facie  Dei  *  :  et  ittud  :  CUstodi  me,  ut 
pupUlam  oculi  • :  quo  non  modo  graves  ictus  5  verum  etiam  levissi- 
mus  quisque  contactus,  atque  ipsa,  ut  ita  dicam,  festuca  depeltitur. 
Quid  illud :  Et  ipse  tanquam  spansus  " :  quo  uno  verbulo  solis  orientis 
pulchritudo  ornatusque  adeo  nitet,  nihil  ut  addi  possit.  Jam  illud  : 
Exiliit  ut  fortis  "  :  quo  subjiceretur  oculis  tanta  ejusdem  celeritas 
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stsdiuM  deemrentis,  et  uno  veluti  salto  inunensa:  ooeli  spatia  pera-« 
gnoitiB.  Reque  pnetermittendunr  illud,  (food  etiam  tardissiini  sen-* 
tiimt :  f^idi  mpkm...  sieui  eedros  Libani  :  ei  traniivi,  ei  ecee  nom 
ef0i  ^ :  (pioBon  modo  ruina  ingens,  sed  subita  atque  improvisa  con-^ 
spieitnr.  Etquidem  fatendam  est  vates  nostros,  omnibus  in  rebus 
efltaigendis  artifioes  egregios;  tum  in  exponendft  renim  bumanarunt 
Tanitate  precipuos.  Quid  enun  fluxum  magis  quim  illud,  tanqaam 
ßas  agri,  rie  efflorebit ' :  hortorum  dicere  potuit :  agri  maiuit  -,  ne  cura, 
nehicus  tenuem  illam  vitam  protraberent  At  illud  etiam  levius: 
Sicmi  mmbra  cum  declinat ' :  et  tarnen  alibi  rem  accelerat :  ^elut  sam^ 
MNtm.  eurgenUum,  Domine* :  ut  parum  sit  impios,  qui  sß>i  Dementes 
ÜMlniifttiqtte  videntur,  ad  somni  inanitatem  redactos-,  nisi  etiam  illud 
Mmninm  tale  sit,  non  quale  intempestA  nocte  aliquanto  temporis 
apatto  dttcitur,  sed  ut  samnium  surgentium,  quod  statim  evaneseat: 
quo  quid  rapidius?  et  tarnen  babuere  divini  poet^,  quod  pnecipitan« 
ttÜB  corveret,  dum  miUe  anno$ ,  diem  hestemam  qu€d  prwteriü  %  re- 
putant;  ut  non  modo  vita  humana  Iota,  verum  etiam  IcHigissima 
tempora  nihil  esse,  ac  coepta  vix,  jam  avolasse  videantur.  Quo  loca 
praBtennitt^ida  non  est  illa  brevitas,  sacris  scriptoribus,  atque  im- 
primis  Davidi  familiaris.  Neque  enim  ut  scriptorum  yulgus ,  id  figen-* 
dis  rerum  imaginibus  minutissima  quseque  persequitur  *,  sed  in  rebu^ 
eStagiandis,  velut  in  humano  vultu,  quaemagis  emineant  lineamenta 
seligit,  qu»  unA  vel  aiterft  lineft  exprimat :  ex  quibus  existere,  non 
tirn  imago,  quAm  res  ipsa  videatur.  Sit  exempli  loco  illa  tempestas  : 
Diant,  ei  adeiiUi  epirihu  procelke  :  iniumueruni  fluctus  :  ascenduni 
mque  ad  calos,  et  descendufU  usque  ad  abyseos* :  sie  und»  susque 
dequö  Yolvuntur^  quid  bomines?  Turbati  sunt,  ettnoti  sunt,  sicut 
dnius :  et  omnis  earum  sapientia  absorpta  est  "^ :  quAm  profectö  fluc- 
tuum  animorumque  jactationem,  non  Vii^ilius,  non  ipse  Homerus 
tanta  verborum  copift  Square  potuerunt.  Jam  tranquiUitas  quanta  ? 
Eisiaiuüprocellam  ejus  in  auram^.  Quid  enim  suayius,  quam  mitem 
in  auram  desinens  gravis  procellarum  tumultus,  ac  mox  silentei» 
fluctus  post  fragorem  tan  tum?  Jam  quod  nostris  est  proprium,  ma- 
jesUtt  Dei  quanta  in  hftc  voce  :  Dixit,  ei  procella  adstüit  !  non  hlo 
Juno  JEolo  supplex,  non  hlc  Neptunus  in  ventos  tumidis  exaggera-* 
tisque  vocibus  seeviens,  atque  aestus  ir»  suae  vix  ipse  interim  pre- 
mens  9  uno  ac  simplici  jussu  statim  omnia  peraguntur. 

Et  tarnen  illa  descriptio  paulö  fusior,  ut  illum  locum  decebat ;  alias 
breviores  ut  ista :  Fallax  equus  ad  salutem  ^ :  et  haec :  Cadent  d  latere^ 
tuomiUe,  et  decem  millia  d  dextris  tuis :  ad  te  autemnan  accedet  intern 
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ilusK  Denique  in  nostris  scriptoribus  ipsius  orationis  tanta  est  tarn«- 
que  circumcisa  brevitas,  ut  eam  assequi  vulgari  sermone  vix  liceat : 
quäle  est  illud :  Respicis  terram,  et  tremü :  tangis  mantes,  etfumant*: 
quo  loco  quis  dixerit  non  jam  verba  rebus,  qu«  vis  sermonis  est, 
sed  verbis  subslitutas  res?  Nee  absimile  illud  :  Das  eis,  coUigunt  : 
aperis  manum  tUam,  saturantur  bonis  :  abscondis  fadem  tuam,  eonr- 
turbantur  :  aufers  spiritum  eorum,  deficiunt ' :  nempfe  sancto  pro- 
phet»,  divino,  ut  videre  est,  agente  spiritu,  nee  tantüm  otii  est,  ut 
vel  indicet  id  statim  ac  momento  iieri  :  quin  ipsum  illud  statim  ex. 
ipso  sermonis  cursu  cemitur  5  nee  vaeat  particulas  conjunetivas,  qu» 
vincula  sunt  orationis,  ponere^  nisi  quod  in  extremä  clausula  sie 
seribitur  :  Et  in  pulverem  sMum  revertuntur  * :  ut  tandem  oratio  in 
ipsa  tarn  veri  nihili,  si  ita  loqui  fas  est,  consideratione  paulüm  im- 
moretur,  creataque  omnia  fateantur  tandem,  nihil  esse  verA  suum 
pweter  pulverem. 

Illud  quoque  quam  breve,  quam  magnum  :  Ponens  in  thesauris 
ubyssos  ^.  Ingen tem  domum  videas  orbem  Universum,  in  qua  non 
modo  multa  conspicua,  nobilia,  illustria,  sed  etiam  alia  recondita, 
inaccessa,  ipsius  domini  aut  familiarium  forsitan  oculis  reservata. 
Tum  illud  ejusdem  (erk  generis :  Educens  ventos  de  thesauris  suis  * : 
en  vim  ventorum  mirabilem;  latentem  san6,  et  tamen  cum  libuit, 
vel  ut  ex  altissimo  natur®  penu  erutam  occultissimis  causis,  und6 
existant  nubes,  pluvise,  ac  per  dies  noctesque  nunc  serenitas  expansi 
ac  perspicui  aetheris,  nunc  obscuri  et  contracti  horridior,  ac  suo 
quodammodö  venerabilior  species.  Deficiet  me  dies,  si  talia  ö Psalmis 
enarrare  pergam  :  relata  qusedam  quae  ingeniorum  acuerent  dili- 
gentiam. 

XIX.  —  Rapidl  concitaüqQe  motas. 

Quid  Uli  in  tantä  sermonis  brevitate  rapidiconcitatiquemotus,  qui 
attentum  lectorem  lan^escere  non  sinunt :  ex  quibus  efflorescit  illa 
figurarum  tam  concinna,  tam  laela,*  tam  propemodum  immensa  et 
inexhausta  varietas :  und6  personarum  ac  rerum  subitae  commutatio- 
nes.  Sumamus  enim  unum  vel  brevissimum  Psalmum  de  senatorum 
ac judicum  majestate :  Deus  stetit  in  synagogä  Deorum^.  En  subjicitur 
oculis  augustissimusilleconsessus :  tumDeiallocutio",atqueincrepatio 
primüm  :  Usquequö  judicabitis  iniquitatem  ?  deinde  adhortatio :  Eri- 
pite  pauperem  :  de  manu  impiorum  eruite.  Quo  Dei  increpantis  ser- 
mone Quito ,  jam  propheta  sanctus  tacitö  apud  se  cogitans  quam 
parum  attenderint^  in  has  erumpit  voces :  Nihil  norunt,  nihü  intel^ 
ligunt :  in  tenebris  ambulant.  Haec  de  perversis  judicibus :  mox  autem : 
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NuUmt  omnia  fundamenta  terrcs :  conversisjam  oculisad  ipsos  even- 
tus  judicionim  corruptelam  consecutos.  Neque  hlc  conquiescit :  nam 
ecce  ipse  Deus  iterum  :  Ego  dixi :  DU  estis  :  ut  animum  erigant :  et 
confestim,  ne  sixpvk  modum  efferantur  :  P^erumtamen  sicut  homines 
morieminu  Sic  enim  decebatDeum  pro  majestate  suft,  nunc  engere, 
nunc  deprimere ,  velut  6  nutu  pendentes  suo,  homines  excelsissimo 
etiam  loco  constitutos.  Denique  ad  Deum  sermone  converso :  Surge, 
Detis,  judica  terram  :  tanquJkm  diceret :  hominum  perversa  judicia 
tu  ipse  judica,  quoniämomnes  gentestuae  sunt,  nee  imperiumtuum 
uUo  fine  clauditur.  Quanta  igitur  in  octo  versibus  rerum  persona- 
rumque  commutatio!  tum  quanta  suppressa  sunt,  quae  si  verbis  ex- 
presseris,  frigescet  oratio  :  sed  ipso  erumpendi  impetu  testantur, 
quam  ex  imo  prosiiiant,  tanquäm  6  fomace  prorupti  flammarum 
globl.  Jam  celeres  animi  motus  quanta  verborum  vis  sequitur !  Non 
enim  ait  tantüm  :  Liberale  egenum  :  sed  eripite  :  vim  enim  ad- 
hiberi  oportet,  non  frigida  et  lenta  oflicia.  Neque  concussa  regna 
memorat,  quod  erat  obvium  :  sed  terrae  totius  fundamenta  labefacta, 
emotamque  molem,  atque  alia  in  hunc  morem:  quae  qui  non  sen- 
serit,  aut  frigid^  legerit,  stipessaxumquesit.  Quid  illud?  Juvatenim 
aliquot  exempla  ponere ,  quibus  lector  instructus  ad  similia  cogitanda 
suäsponteassuescat :  Deus  ultionum.  Domine  1  Deus  ulHonumy  appare^. 
Increpituro  scelera  gentis  humanae  nullum  aptius  dicendi  exordium 
occurrebat,  quam  adversüs  impios  invocatioDeisubhoctitulo,  Deus 
vitianum,  eoque  ingeminato  ad  incutiendum  terrorem.  Quam  vivida 
esse  oportet ,  quae  tali  compellatione  incipiunt !  Nee  alludunt  sequentia 
per  admirationem  et  interrogationem :  Usquequd  impU^  Domine,  usque^ 
quo  impii  superhient  ?  Tum  subjectae  oculis  velut  ex  hoc  superbiae  fönte 
exortae  rapinae,  caedes,  fanda  atque  infanda  omnia :  Domine,  plehem 
tuam  conterunt  :  hcereditatem  tuam  affligunt.  Tum  personae  inductio': 
Et  dixerunt :  Non  videhit  Dominus  :  mox ,  quam  pressus  ille  argu- 
mentaodi  modus  :  Intelligite,  insipientes  :  stulti,  aliquandö  sapite  : 
qui  pUmtavit  aurem,  non  audiet?  Deind6  exclamatio  :  Beatus  homo 
quem  tu  erudieris.  Domine!  Tum  indignatio  :  Quis  consurget  mihi 
advtrsüs  maleficos  P  Tum  sut  allocutio  ad  seipsum  :  Si  dicebam :  Motus 
est pes  meuB  :  misericordia  tua.  Domine,  sustentavit  me.  En  uno  te- 
nore ,  suie  infirmitatis  conscius  animus ,  ac  statim  auxilio  divino 
confirmatus:  tanta  est,  tamque praesens  opitulantis  Dei  eflScientia ac 
virtus.  Jam  verö  cogita  quo  aib  initio  ista  profecta  sint,  utque  ab  in- 
vocatione  Dei,  ad  hominum  corruptelas,  ad  increpationem ,  ad  indig- 
nationem,  postremö  ad  fiduciam  poeta  decurrit :  quod  erit  perlegenti 
obvium.  Omninö  concitatus  semei  animus ,  nihU  languescere  sinit 

I P«.  xaa ,  per  UHum. 


«  DISSERTATIO  DE  PSALSIS» 

jtt  8tyIo.  Hi  Psaimonun  motits  :  quibns  h>ci8  tectoreod  per  sese  ssA* 
Biadvertere  oportet ;  quis  poetioe»,  ac  pnesertim  qois  odarum  geaiiis, 
qiii  Impetus,  qutoi  alii  ex  alüs  motus  existant^  qÜAm  vohicres  trans*« 
itii^;  uno  verbo,  (fdhm  ipse  seroio  totas  in  motu  ^ 

XX.— Suavitas  in  Psalmis  quanta* 

Gsterüm  hi  properi  incitatique  motus,  ita  sunt  suA  quAdam  saqiuH 
bUitate  temperaü,  ut  singulis  rebus  etiam  immorari  liceat  Hiiic  Ülud 
vulgarem  Psalmis,  totaque  adeö  Scripturft,  ut  eadem  semel  iterimH 
que,  uno  etiam  in  versu  repetantür ,  ut  ülud  :  In  omnem  terram 
exivü  sonus  eorum  :  et  in  fines  orbis  ierrm  f>6rha  ear%im  ^  N&n  $ecmr 
dum  peccata  nostra  fecii  nobis,  neque  secundüm  iniqu%kUe$  noitras 
reiribuünobis* :  et  alia  ejusmodi,  qu»  omninö  ad  inculcandam,  medi- 
tandam ,  amandam  veritatem  pertinent.  Hsbc  tarnen  verba,  plerumque 
ut  simillima  sint,  non  tarnen  ejusdem  sensOs  nee  prorsüs  synonyma : 
exempli  gratiä :  Manus  tua  dedmet  me^  tenebit  me  dextera  tua^ :  qu® 
si  quisperpenderit,  sanö  illud  tmere,  quod  est  sustentantis,  ab  iUo, 
deduci,  quod  est  praeeuntis,  longissimö  distare  reperietur :  et  quidem 
quod  sumftias  artis  est,  postrema  saepö  augent^  quäle  illud -est, 
breve  licet,  mir»  tamen  ampliGcationis  :  Qui  fecit  magna  im  Mgifp- 
io,  mirabilia  in  terra  Cham,  terribüia  in  mari  Rubra ^.  Ac  si  vlm 
verborum  excuümus,  aut  hebraicij  sermonis  virtutem  et  gratiam 
omnem  assequi  daretur,  forsitan  in  simillimis  ac  gemellis  quamvis, 
aliquid  diversitatis  qua  internosci  possent,  subtilis  et  accurata  in- 
spectio  deprehenderet ;  et  tamen  utcumque  sit,  in  eJidem  veritate 
hserere  ^  eam  mente  revolvere  atque  animo  infigere  -,  e&  delectari  et 
frui,  bon»  mentis  est.  Quod  agebat  David  cum  diceret :  Beati,  qua- 
rum  remissce  sunt  iniquitates,  et  quarum  tecta  sunt  peccata*  Beatus 
^  mr,  cui  non  imputavit  Dominus peccatum*.  QuÄ  meditatione,  quo 
fructu  Yoluptatis,  quo  veritatis  gustu,  nihil  est  elQcacius  aut  sua- 
vius.  Ex  his  enim  fer6  exisUt  illa  Psalmorum ,  quam  commemoravi- 
mus,  mira  suavitas.  Nam  praeter  illos  incitatissimos  motus  quos 
diximus,  sunt  quidam  leniores,  animi  in  Deum  paulatim  defluentis, 
ac  veluti  liquescentis,  queis  nihil  est  dulcius.  Quam  enim  suave, 
quam  delicatum  illud  :  Benedic,  anima  mea,  Domina,  et  omnia,  qum 
intra  me  sunt,  nomini  sancto  ejus  :  qui  propitiatur  amnibus  iniqui'^ 
tatibus  tuis;  qui  sanat  omnes  languares  tuas  ^ :  quseque  alia  comme- 
morat  beneficia  prsevenientis  Dei  et  ultrö  miserantis.  Prosequitur 
enim  :  non  secundüm  peccata  nostra  fecit  nobis  :  undö  securitas  : 
quantö  ccelum  terra  excelsius,  tantö  confirmata  est  misericordia  ejus* 
Jam  peccata  quam  procul !  quantum  distat  ortus  ab  occidente  l  tum 
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ipee  indulgmdi  iQodiis  :  quomodö  misereiur  pater  fUkffum  :  nüijt 
pnetenniait  quo  amaBte^n  Deum,  seque  redamantem  fac^ret»  Qiu> 
loeo  exekunaveriin  mdite  quAm  Hie  quondäm :  Spivat  adhnc  amör  ; 
vtviiDt  Da¥idic9e  lyne,  ac  sacris  hyitinis  commissi  ealores  si?ö  amaiH 
ti6  Dei,  8iv6  redamantis  hiMninis.  Hinc  illa  suavitas,  cujus  tantai  yl^ 
«st  ia  Davidicis  carminibus,  ut  etiam  perrmnpat  ad  nos,  ac  pene^ 
trety  mter  versionum  nostrarum  phrases  iDccmditi»,  et  semibaiiMi*« 
ras.  Frorsis  enim  necesse  est,  ut  quasi  arr^tft  dtharä  Deum  cana^ 
mu0,  statim  atque  illad  assonat ;  Bamtm  esi  htudare  Dominum,  ei 
fmMere  fiomm»  tuo,  AMssime,  ut  anmmtkmut  mani  miseriüordiam 
fuam,  «I  writatem  iuam  per  noctee^ :  m  deeachordo  psaUerio^  cum 
eemUeo,  m  cUharä.  Hlc  verö  totus  animus  coIKqaescit :  Cantabo  Dth' 
miino  m  vüA  meä;  peaUem  Deo  meo,  quamdü  sum.  Jucundum  »ii  ei 
äeqtrium  meum :  ego  verö  delectabor  in  Domiho*.  Qus  si  commemo- 
rareaggrediar,  hüc  denique  omnes  Psalmos  transferri  oporteMt.  Nee 
immeritö  Ambrosius,  ut  tanti  viri  verbis  desinam  :  Psalmus  ofufti 

duleis  wtaü,  omni  aptm  esi  eecnti Psalmus  eanUUwrah  imperaUh- 

ribiu,  d  papuUs  jubikUur ;....  domi  canitur,  fori$  reeenseiur....  Peah- 

mu$  noeiumi  pavorie  solaUum,  diumi  Uborü  requies PsakMOi» 

8i  eaxa  reepondeni  :  Pealmue  cemiiur,  ei  saxea  peetora  mollum^xr  : 
mrfmaM  ßere  prwduros,  fleeii  immisericordes.  Certai  tri  PsaUmo  doe^* 
irina  cum  ffraäd  simul.  Canüatur  ad  detectationem,  ditcitur  ad  erudir 
tionem. nee  eansuevii  elabi,  quod  cum  votuptaiepercq^erie*. 

CAPUT  III. 

De  f>ari%$  Psaimorum  geturUme, 
XXI.  —  Varlomm  generum  in  Psalmis  ratio  et  vis. 

Varia  Psaimorum  genera :  sunt  enim  vel  morales,  sive  adhortato- 
rä,  sire  increpatorii ,  vel  deprecatorii,  vel  historici,  vel  prophetici : 
et  per  omnes  quidem  fusa  suavitas  cum  grandiloquentiä  ]  sed  in  mo- 
ralibus,  hsec  singularem  habent  gratiam,  sententiarum  pondus,  ac 
dicentis  auctoritas,  styli  denique  gravitas.  Sidera  in  coelo  citiüs  quam 
in  Psalmis  sententias  numeraveris.  Quasdam ,  exempli  gratiä ,  com- 
memorabimus.  Qui  confidunt  in  Domino,  sicut  mons  Sion^  sunt  sie 
excelsi,  et  imperturbabiles :  Et :  Beatus  qui  cogitat  de  paupere^ :  et : 
octäi  Domini  super  justos  • ;  et :  noli  asmulari  mal^agenies  :  qui  Psal- 
mus,  quot  verba,  tot  habet  sententias  :  has  insignes :  Melius  estmo^ 
dicum  jusio,  super  divitias  peecatorum  multas  :  et :  muiuö  accipiet 
peccator,  ei  non  sohei:  justus  autem  miseretwr,  ei  tribuei''.  Jam  auc- 
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toritas  :  Attendite,  popule  meus,  legem  meam^^  et  :  f^eniie,  filii, 
audiie  me  :  Hmorem  Damini docebo  vos*;  et:  AuditefuBC,  omnes  gen- 
tes '  :  jam  ä  populo  Dei  ad  omnes  quaquaversüs  populos  auctoritate 
propagatd.  Quo  etiam  pertinet  toties  interpositus  Deisermo,  etqui-* 
dem  lectore  interdum  admonito ,  Deum  esse  qui  loquatur :  ut :  Pec- 
catori  autem  dixii  Deus^.  Hüc  accedit  styli  gravitas,  inculcati  ye- 
ritate  ac  miris  verborum  veluti  aculeis  infixft  mentibus.  Deprecato- 
rios  commendat  fides ,  ac  reliqua  omnibus  nota ,  maximö  humilitas : 
Hwniliata  est  in  pulvere  anima  nostra :  conglutintUus  est  in  terra  ven- 
ter  noster*^  et :  Adhcßsit  pavimento  anima  mea* :  aliaque  ejusmodi. 
Historicos  appellamus,  siv6  eos  qui  veteres  revolvunt  historias ,  qua- 
les  sunt :  Attmdite^  et,  Canßtemini'^ :  sivö  eos  qui  ä  Davide,  aliiS' 
que,  de  rebus  suis  compositi^  utest  quinquagesimus,  postquämDa^ 
vidi  Nathan  exprobravit  adulterium  et  caedem.  In  bis  pnetermissa 
non  mod6  nomina,  verum  etiam  fer6  particulares  circumstantisß, 
quae  personam  Davidis  aliorumque  proprio  designarent :  credo,  ut 
omnibus  Psabnos  decantaturis  faciliüs  aptari  possent. 

Quibus  verö  priscas  historias  repetit,  tres  sunt  praeeipm  :  lxxvii, 
Giv,  Gv  :  Id  autem  in  Ulis  cumprimis  notabile :  ipse  narrationis  cur- 
sus  :  nee  omnia  enarrata,  sed  summa  ^  certo  orationi  scopo  consti- 
tuto,  quo  omnia  referantur  ^  insertis  etiJun  quaehistoriamillustrent, 
lectorem  doceant,  animum  afliciant,  atque  in  optatum  Qnem  quasi 
manu  ducant  :  qu»  nos  sigülatim  in  cujusque  Psahni  expositione 
notabimus. 

Propheticos  verö  dicimus,  ut  ratio  nominis  praefert,  qui  futuras 
praecinunt  siv6  Christi  et  Ecclesiae ,  sivfe  aliorum  quoque  res  :  sunt- 
que  hi  duplicis  generis  ]  alii  mer6  prophetici ,  ut  qui  de  solo  Christo; 
alii  mixti  :  iique  iterüm  duplicis  generis ,  siv6  David  verbi  causA ,  de 
rebus  suis  locutus  animo  repentö  in  futura  rapto ,  res  Christi  inter- 
serit ;  sivfe  de  se  multa  dicit  in  figura  Christi ,  quorum  in  ipsum 
Christum  sit  sensus  illustrior ;  quae  hie  commemorare  nihil  attinet, 
cum  suis  tradantur  locis. 


CAPUT  IV. 

Deprofunditate  et  obscuritate  Psalmorum. 
XXn. — Profunda  Paalmorum ;  hujus  rei  prima  causa,  ex  rernm  celsitadine. 

Psalmorum  mira  profunditas  :  cujus  hae  sunt  causae  :  primüm  qui- 
dem  ratio  communis  eloquiorum  Dei,  quae  Spiritus  sanctus  ita  vult 
constituta,  ut  animos  nan  tantüm  manifestä  pascant ,  sed  etiam  se-- 

4P*.i.xxyn.  1.— tzzxui.  13.~iXLYm.2.— 4xLix.i6.  — »mn,  2S.— •  cxTin.  25.— 
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ucretA  exerceant  veritate\  Sic  Augustinus.  Quo  Gt  ut  prseter  obvios 
sensus,  alii  intüs,  et  in  ips&  veluti  medullä  delitescant.  Quid  enim 
planiusqu&m  iliud  :  Deus^in  adjuiorium  meum  intende ;  Domine ,  ad 
adjuvandum  me  festina^P  ei  tarnen  videre  est,  quam  hunc  locum 
vers^do  et  scrutando  penitüs,  sanctus  ille  abbas  apud  Cassianum 
miros  yerosque  sensus,  velut  reconditos  thesauros  eruerit?  Naba  ille 
rersiculus  adversüs  discrimina  invocatümem  Dei^  habet  humilitatem 
picB  canfessianis  y  habet  sollicitudinis  ac  timoris  perpetui  vigil<mtiam  f 
habet  considerationem  fragilitatis  stuß ,  exauditionis  fidudam,  confi" 
deniiam  prcesentis  prwsidii :  habet  amoris  ardorem ,  insidiantium  foT" 
midinem  ,  qwim$  perspiciens  s^  noctu  diüque  vallatum ,  eanfitetur  $e 
tum  poise  sine  sui  defemoris  auxilio  tiberari*.  Hactenus  Cassianus; 
tu  ipse  Tide  reliqua :  et  unius  versiculi  divitias  inexhaustas  fatebere. 
Cujus  generis  profunditatem  in  omnibus  Psalmis,  non  commenta- 
torum  diligentia,  sed  recitantium  pietas,  et  in  meditatione  exardes- 
cens  ignis  inveniet. 

XXni.  — Altera  caasa  ratio  prophetici  sermonis;  tertia  ex  sublimitate  poSseos. 

Atque  hffic  profunditas  summa  cum  perspicuitate  conjuncta  est. 
Sunt  jlia  in  divinis  eloquiis  obscura ,  cum  Dei  majestas  ad  reveren- 
tiam  sul  velut  nube  se  involvit.  Quam  profunditatem  äuget  ratio 
prophetiae,  ubi  ille  Spiritus  propheticus  5cruto^ur  omnia,  etiämpro^ 
fimda  Dei^y  futuraque  expedit  interdüm  per  ambages,  quse  non  nisi 
sununo  studio,  summftque  diligentift,  alia  ex  aliis  eruendo,  reclu- 
dantur.  Huc  accedit  vis  poetices,  sensuumque  sublimitas,  ac  perni- 
citas  motuum :  tumbrevitas,  atque  amdique  emicantia  fulgura,  qu» 
segnes  oculi  non  ferant  :  tum  is  c^uem  diximus,  odarum  genius, 
Sttblimis,  eniditus,  rapidus,  tam  subitis  rerüm  personarumque  com- 
mutationibus,  plerumque  nee  lectore  admonito.  Neque  enim  sacri 
vates  dum  Deum  inducunt  loquentem ,  id  semper  praefigunt :  Hwe 
dicit  Dominus;  aut  ut  ipse  Psalmistes  :  Peccatori  autem  dixitDeus*; 
haec  enim  adhibent  cum  oscitantem  quoque  ac  stertentem  auditormi 
tanqnjun  ö  gravi  somno  excitant  :  cseteräm  plerumque  id  aliaque 
ejusmodi  prsetermittunt,  oe  velut  cursu  suo  profluens  relardetur  ac 
languescat  oratio.  AttentAS  enim  aures  postulant ,  qu»  per  se  nee 
adroonihe,  rerum  gustum  sensumque  capiant.  Atque  id  ex  consue- 
tudine  sermonis  illius,*quem  vocant  incitatum  vehementemque ;  cui 
ad  res  ipsas  citiüs  properanti ,  verborum  circuitus  impedimento  sint. 
Quae  vis  vigilantes,  aul  etiam  assuetos,  adjuvat  et  arrigit;  tardos 
desidesve  aut  pnetervolat,  aut  etiam  obruit. 

fSpiti.  od  Folus,  cxxxni.  n.  18.—  t  Ps.  lxxx.  3.—  s  De  Orot.  coUat.  z,  c.  lO.^  4 1  Cor*,  tt^ 
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XXIV. — Alia  oaufla ,  tu  Ungarn  aacRB  ratione. . 

Atque  haec  obscuritas  pleramque  oritur  ex  linguse  hebn^ic»  brevi- 
täte  etgenio.  Sanfe  qui  diversarum  gentium  indolem  inspexerint, 
intelligunt  ut  ingeniis,  ita  Unguis  inesse  tarditatem,  aut  levitatem 
mobilitatemque  quamdam.  Et  quidem  Hebrsei,  Arabes,  alii,  femdo 
sub  coelo  nati,  quse  volunt  rapido  sermone  significant*,  plura  gesti- 
bus  riutibusque,  quam  verbis  eonficiunt :  in  sermone  multasupplent. 
Hinc  iHa  in  Jobo ,  ac  persaepfe  in  Davide  obscuritas  pen6  inextrieabilis ; 
Bon  quöd  illa  lingua  per  sese  ambigua ;  sed  quöd  antiquissima,  at- 
que ä  vicenis  eoque  ampliüs  saeculis  obsoleta ,  fer^  nos  fugiat  ^  sint- 
que  inaccessa  prorsüs,  quse  ipse  usus  aperire ,  quae  ipsa  familiaris 
jermonis  ratio  moUire  ac  supplere  consueverat.  Quo  etiam  factum 
est,  ut verborum  virtus  intercideret,  particularum  verö  quibus  oratio 
continetur,  solo  usu  nota  proprietas,  atque  ideö  ferä  ignota  nobis, 
pendentem  abruptumque  sermon^n  relinqueret.  Deniqueoccurrunt, 
ut  in  antiquissima  linguft,  imperfecta  multa,  atque  in  aliis  Unguis 
ipso  usu  perpolita.  Quae  ut  sacrorum  librorum  antiquitatem  auctori- 
tatemque  commendant;  ita  necesse  est,  ut  nobis  maximas  ac  pro- 
pemodüm  insuperabiles  diilicültates  pariant :  ac  reverft  testatur  non 
modo  explanationum ,  sed  versionum  etiam  propemodum  ii|ßnita 
Tarietas,  quam  in  exculpendis  penitus  hebraicarum  vocum  signifi- 
cationibus  clarissima  ingenia  laborarfnt. 


CAPUT  V. 

De  iextu  ac  versionibus. 

XXV.  —  Moaitum  necessarium*;  in  variis  lecUonibus  ac  versionlbiis  eamdem  inesse 
rerum  et  doctrinae  summam ;  tum  de  textu  ac  verslonibus  reguls.  Prima  rsgula. 

In  bis  dilGcultaübus  superandis,  idprimum :  has  diversitates  nihil 
ad  fidei  morumque  normam  pertinere ;  namque  in  original!  textu , 
inque  interpretationibus  Ecclesiarum  usu  celebratis,  atque  ideö  in 
Vulgatä  nosträ  eamdem  esse  doctcinse  summam,  ne  uno  quidem 
apice  detracto;  tum  confutandiserroribus^  ac  stabiliendis,  asserea- 
disque  dogmatibus  idem  robur  :  denique,  auctoritatem  summam, 
veramque  pietatem.  Quar^cüm  nos,  reiiquorum expositorum  exemr 
]do,  ad  hebraicos  fontes,  aut  eüam .  cum  opuf  est,  ad  alias  versiones 
recurrimus,  id  omninö  valet  non  ad  i^rum  summam,  atque,  ut 
aiunt,  substantiam,  sed  ad  Ulustrandam,  confirmandamque  verita- 
tem-,  tum  ad  investigandos  illustrioresaptioresque  sensus^  totamde- 
nique  orationis  seriem  suis  nexibus  melius  componendäm  :  quod 
pra^fari  oportuit,  ne  quis  dubitationi  aut  calumniae  pateret  locus. 
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His  ooQstabUitis,  de  textu  ac  versionibus  duas  ponemus  regulas; 

primam :  qui  litteralein  sensum  sectentur,  eis  ad  Fontes  hebraioos 

recurrendum.  Id  enim  Patres  omnes,  id  Theodoreitos ,  id  Chrysos- 

tomus  ubique  faciunt.  Hieronytnus  verö  adeo  favit  hebraicse  veritati  ^ 

ut  post  Septuagitita  quos  vocant  interpretes,  non  modo  catholic» 

EcdesMS-usu,  verum  etiam  evangelicfö  apostolicisque  litteris  con- 

secratoB,  novam  versionem  quarto  demum  Eeclesiflß  sseculo,  ex  he- 

bnicis  fontibos  instruere  non  dubitaret :  cojQS  ex  HelH'seo  Scripta- 

mm  interpretantis  tarn  liUeratum  laborem ,  teste  Augostino  %  etiam. 

Jt^dai  fatebantur  esse  veracem.  Quo  factum  ut  Ecdesia  latina  uni- 

versa,  duce  etiam  romanft  omnium  Ecclesiarum  matre,  hebraici 

teilAs  Gduciä ,  novam  Ijanc  versionem  antiqua^  et  vulgat®  quam 

tunc  vocabant,  tandem  anteponeret^in  omnibus  quidem  Scripturse 

libris,  praeter  unum  Psalterium,  ek  fortfe  causÄ  quam  posteä  refere- 

mus.  Tum  verö  evenit  id ,  quod  evenire  posse  nee  Augustinus  pro- 

viderat',  ut  tot  Ecclesiae  Christi  quae  latinam  sonarentlinguam,  Sep- 

tuaginta  interpretibuis  urmm  interpretem  Hieronymum  anteferrent. 

Necpoduit  rpmanam  universamque  latinam  Ecclesiam,  aliter  legere 

quam  Lucas,  quam  Paulus,  aliique  scriptores  sacri  retulissent^aut 

Ecclesiae  ab  ipsä  christianitatis  origine  retinuissent :  cujus  rei  exem- 

pla  si  referre  incipiana ,  nae  ego  in  re  certä  et  compertÄ  nimis  diligens 

videar.  Sed  latini  nostri  bis  permoti  non  sunt,  cum  intelligerent, 

tolam  hanc legendi  varietatem,  uti  praediximus,  nihil  omninö  perti- 

nere  ad  rerum  doctrinaeque  summam.  Quin  ipse  Augustinus,  Sep- 

tuaginta  interpretum  tantus  fautor.,  ut  etiam  Prophetis  eos  aequare 

videatur,  textum  tarnen  hebraicum,  etiam  k  Septuaginta  interpre-^ 

tibus  dissonantem,  haud  minus  propheticum  atque  integrum  esse 

fatebatur*.  Denique  idem  doctor,  propter  Septuaginta  interpretum 

«uctoritatem ,  Hieronymianae  versioni  initio  parüm  aequus ,  postea  in 

libris  de  Doctrinft  christianä*,  ubi  interpretandls  Scripturis  praefigit 

regulas,  ita  decemit :  elucidari  eas,  facta  familiär! täte  cum  origina- 

ffl)us  Unguis  :  hebraeos  graecosque  fontes  necessariö  requirendos, 

atque  exemplaria  linguae  praecedentis ;  recurrendum  ad  ipsas  linguas^ 

exquibos  sacra  Scriptura,  atque  interpretationes  profluxerunt :  qui 

hasKnguas  nesciant,  frequentandas  illis  interpretationes  eorum,  qui 

ie  verbis  nimis  obstrinxerunt*.  Quibus  etiam  factum  est,  ut  doctor 

eximius,  dum  Scriptune  sacrae  elegantiam  et  vim,  ex  quodam  loca 

Arnos  demonstrare  aggreditur^  locum  prolixisstmum  referendum 

daxerit,  prout  Hieronymus  ex  Hebraeo  verterat^  qui  locus  ab  Au- 

gusUno  refertur  ad  verbum ,  prout  nunc  in  nosträ  VuIgatA  legitur* 

*i>e  O'r.,  Üb.  xTin.  cap,  43.—  t  Ibid,  —  s  ße  Civ.  Üb,  xtiii.  cap,  4S.  —  4  Lib.  u.  C,9,  1<>^ 
H» »» 13»  Bdlt,  bai/od^  n.  i«,  17, 18»  19  el  m^.— f  ibid,^  üb.  iy.  c  t.  n.  i5,  16  ,  n,  18 ,  19. 2«. 
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His  efflcitur,  juxtii  Patrum  sententiam,  hebraico  textui  inesse  ali- 
quid yerius  ac  certius  :  ponrö  in  eo  textu ,  nihil  grave  commutatum 
ab  Hieronymi  Augustinique  temporibus  apud  eruditos  feri  constat, 
dempto  uno Psalmi  XXI  versiculo  17,  de  quo  suo  loco  dicemus.  Quare 
quo  jure  Patres  eö  recurrebant,  eodem  quoque  jure  uti  nos  oportet; 
licebitque  nobis  exemplo  Hieronymi  dicere  :  Sic  omnino  psallendum 
nt  fit  in  Eccksiä,  et  tarnen  sciendum  quid  hebraica  veriUM  habeat; 
atque  aliud  esse  propter  vetustatem,  in  Ecclesiä  decüntandum,  diui 
seiendum,  propter  eruditionem  Scripturarum  ^ 

XXVI. — Altera  regula ,  de  antiqnis  Ter&ionibus. 

Altera  regula :  ad  antiquas  etiam  versiones  necessariö  recurrens 
dum.  Hebraico  enim  textui  longo  temporum  tractu  irrepsisse  dubia, 
Tel  ipsae  ab  antiquo  variae  lectiones  probant :  nee  deesse  menda  con- 
stat \  atque  ut  caetera  omittamus ,  unum  illud  ineluctabile  in  Psalmo 
acrosticho  cxliv,  ubi  versum  integrum  deesse  Hebraeis,  ipsa  ratio 
acrostichi  dubitare  non  sinit,  praetermissft  litterft  Nun :  quem  hebraici 
textüs  defectum,  graecae  et  latinae  versiones  pleno  et  accuratfesupplent. 

Hüc  accedit  vocum  hebraicarum  obscuritas,  nuUo  alio  modoelu- 
cidanda  clariüs  quam  per  antiquissimas  versiones,  ubi  melius  et  tu- 
tiüs  tanquam  ex  propinquo ,  originalis  linguae  servatur  Ingenium  et 
Spiritus.  Tum  quibusque  unguis  sua  inest  proprietas,  nee  vox  voci 
respondet  ex  aequo,  ut  notum  est.  Quare  dum  varianit  interpretes, 
aliusque  aliö  collimat,  originalis  linguae  vim,  atque,  ut  ita  dicam, 
amplitudinem  ex  ipsä  interpretationum  varietate  percipimus  :  unde 
sancti  Patres,  quique  inter  eos,  vel  exquisitissimi  judicii,  limatis- 
simique  ingenii  sunt,  Chrysostomus  ac  Theodoretus,  variantes  ver- 
siones,  illumque  originalem  textum  assidufe  memorant;non  ut  lec- 
toris  confundant  intelligentiam ,  sed  potiüs  ut  juvent :  atque  omnino 
vigilanter  suoque  more  Augustinus  :  Adjuvat  legentes  ipsa  varietas  *; 
iit  illa  discrepantia  versionum ,  quae  nil  nisi  ambiguitatem  paritura 
Tidebatur,  intelligentiae  ac  perspicuitati  vertat.  Quin  ipsa  Ecclesiä 
catholica  dissonanter  versiones  adeo  indifferenter  habet,  ut  cum 
Psalmo  xciv  Vulgata  legat :  Quadraginta  annis  offensus  fuij  nos  con- 
tra in  nocturno  canamus  :  proximus  :  diversissimo  sensu ,  sed  utrO' 
bique  sano  :  quod  exempli  loco  ponimus,  ne  cum  lectoris  fastidio 
omnia  persequamur. 

XXVII.  — Harum  regularum  usu»;  versio  Hieronymi  ex  HebraM). 

Has  igitur  secuti  regulas,  varias  versiones  adhibemus;  parcö  illu« 
quidem,  ne  superfluis  lectorem  oneremus  :  hebraicos  verd  fontes, 
quam  possumus  late  pandimus  :  idque  ut  feUciüs  praestemus  ac  se- 

ASp.adSum*  etFniel,Sdii,bened.  l.  2.  p.  6M.  qHWSi.de  Pi.  7f.— sX(d.n.  DocL  chf'  <>• 
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cnriüs,  Hieronymiaiiam  versionem ,  eam,  quam  ex  hebraicft  veritate 
edidit,  magno  emoimnento  futuram  legentibus,  h  regione  Vulgate 
ponimus.  Qood  dum  facimus,  nonnostrum,  sed  Ecclesi»  catholioe 
Judicium  sequi  nos  credimus :  quippe  quae  et  in  interpretandis  Script 
iwris  doctorem  maximum  ^  Hieronymum  prsedicet :  et  ejus  versionem 
in  oeteris  ßcriptune  libris  sequendam  jadicarit;  idem,  ut  videtur, 
factura«  in  Psalmis ,  nisi  ex  quotidiano  usu  tenaciüs  inhsererent  me- 
morie,  quam  ut  alten  versioni  loco  cederent. 

Neque  enim  uUa  ratio  excogitari  potest,  cur  in  cseteris  Scriptune 
iibris,  duce  Hieronymo  hebraicam  veritatem  magis  approbaret,  in 
Psalmis  verö  minus :  nisi  fortö  suspicemur ,  ipsum  Hieronymum  in 
Psalmorum  versione  indiligentiüs  esse  versatum,  contra  quod  ipse 
profitetur  prsfatione  ad  Sophronium ,  quam  suse  versioni  prsfixam 
esse  voluit,  et  nos  hlc  prsposuimus. 

Sanfe  confitemur  Vulgatae  nostre,  qufißcumqueillasit,  Psalmorura 
y^oni,  cert6  vetustissime,  ac  vetustissimarum  Ecclesiarum  auc- 
toritate  tulUßj  inesse  quemdam  pietatis  spiritum,  persspe  etiam  in 
verbis  efflcaciam  singularem.  Cffiterüm  Ilieronymianam ,  quam  com* 
memoravimus,  versionem  planiorem  aplioremque  esse,  ac  limpidito 
fluere,  lector  diligens  facil6  animadvertet :  quare  in  notis  nostris, 
pars  expositionis  erit  ^eronymianam  interptetationem ,  hoc  est ,  he- 
braicam veritatem  digito  indicare.  Nee  prsetermittimus ,  sicubi  Hie- 
Tonymus  pro  verborum  ac  phrasium  obscuritate,  ab  hebraico  fönte 
nonnihil  deflexisse  videatur.  Atque  haec  de  versionibus,  quantüm 
ad  institutum  nostrum ,  dicta  suiBciapt :  cetera  in  eam  rem  vulgata 
eoairare  non  est  animus,  nullo  laboris  fjructu  nee  dicendi  modo. 

CAPUT  VI. 

DeiiiuKs,  aliitque  notis  :  ac  de  argumentis,  auctoribus,  ei  ordinc 
Piolmorum :  deque  ckareis  et  pid  saltatiane ,  ac  fnetr(>rum  ratUme. 

XXVin.— TItulI  Psalmorum  authentici. 

Psalmorum  titulos  divinitus  inditos  conservatosque  dicimus,  ut 
Psalmorum  auctores  et  argumenta  noscerentur  :  quam  Psalmorum 
clavim  Hieronymus  meritö  pronuntiat ,  nee  magis  Heere  sine  titulo 
Psaimum ,  quam  sine  clavi  domum  ingredi  '.  Nihil  enim  magis  ad- 
juvat  inteUigentiam ,  quam  rerum ,  personarum ,  ac  temporum  notie, 
et  ipse  auctoris  scopus  cognitus.  Nee  abludit  Augustinus  :  Inde  (ex 
titulo  scilicet)  pendet  omnis  verst^  qui  cantatur.  Tum  :  Si  quis  cog^ 

<  CoU.  fuL  S.  Bier.-^t  Prcef,  Commeni,  in  Ps,  qui  in  edit,  Bened.  Lib,inexpo9ition,  PtO. 
Pnum.  €i  Brevlarium  S.  Biefw.  in  PiaUtrium  inscribunu».  Ulrumque  ii^rum  viäe  in 
rewUce,  1. 9.  pag.  m  et  in. 
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^Mcai  quod  in  domüs  fronU  posiium  est,  $ecuru$  intrML  Nee  cum 
mtraverU,  errabit :  hoc  enim  in  ipso  poste  preBnoiaium  est,  quomod» 
imieriiu  non  erreiur  \  Neque  verö  uQa  ratio  sinit ,  ut  titulos  ä  reliquo 
3cripturarum  corpore  amputemus,  cum  eodem  tenore  l^antur  cum 
i^iquis;  alque  in  iextu  pariter,  ei  in  omnibus  versionilms  postti 
rq^eriantur :  denique  ab  omnibus  expositoribus  sive  Gbrißtianis,  sive 
eüam  Judsejs,  pari  cum  Psalnxis  ipais  religione  expUcentur.  Qui  enim 
titulos  non  uno  modo  inteliigant,  video  esse  quam  plurimos;qui  de 
titulorum  auctoritate  dubitarit,  ex  antiquis  onmiiio  neminem.  Et 
qiaidem  expositor^  plurimi  Psalmos  non  eorum  esse  volunt,  quo- 
rum  nomine  inscribuntur,  Asapbi,  Idithimi,  Mosis  ipsius;  dequibus 
dieemus  postea  :  at  Uli  non  rejiciunt  titulos,  sed  sententiie  sius  ac- 
commodant,  et  cur  eorum  notentur  nomine,  caüsas  alias  querunt, 
illaesA  interim  tituli  auctoritate  :  quo  inviolabiiem  sacrosanetanique 
«fi^  oportet.  Quin  eüam  Augustinus  de  titulo  Psalmi.  h  sie  habet : 
Hoe  non  in  Psalmo  hgiiur,  wd  in  tituh  :  in  libro  autem  Hegnorwiß 
jfhniHü  tegiiur :  utraque  autem  Scriphura  camoniea  esi  *.  En  tituto 
pari  jure  vocat  canonicos,  quo  ipsos  Regum  Iibix>s  :  quo  quid  cia- 
riMS?  Nee  aliter  inPsalmum  lxiv, cujus exposUio  sieincipU  :  >^sftMi- 
cenda  est  vox  sanctod  prophetice,  ex  ipso  tiiulo  Psabni  knkjue  :  sanilta 
passim.  Quid  aut^i  Tbeodorebus?  Eo  ab  Augustino  diflfert,  quöd  hie 
quidem  inteatus  aUegorüs  autmoribus,  ut  solebant  in  concionibus 
ad  populum,  titulos  qui  in  Septuaginta  tantum,  quique'  in  Utbrno 
«tjam  habeantur  nuUo  refert  discrimine.  At  Tbeodoretus  ubiqiie  bis*- 
tori»  ac  litter»  memor,  non  itp.  Nam  ipsi  Septuagiata  seniorum  co^ 
dices  quos  tractabat,  ita  quosdam  titulos  aiÜebant  iisquos  Hebneus 
habet,  utetiam  annotarent  in  Hebreo  deesse,  Psalmosque  bis  titulis 
notatos  esse  anepigraphos,  seu  sine  titulo.  Idverö  Theodoretus,  se- 
cutus  ut  solet  Chrysostomum ,  assiduä  notat ' :  ex  quo  eflicit  illos 
non  in  antiquis  inventos-  codicibus,  sed  a  studiosis  quibusdam  ap- 
positos;  atque  adeo  dubios,  falsos,  rejeetitios,  quod  in  Hebraeo  non 
sint :  quöd  nee  in  antiquis  Septuaginta  seniorum  codicibus  ^  quod  non 
denique  in  hexaplis  :  quare  Septuaginta  senum  versio ,  una  sit  accu- 
ratissima ,  atque  Hebneis  codicibus  convenientissima.  De  titulis  verö 
absoluta  hoc  asserit  :  eos  eodem  cum  Psalmis  dictatos  spiritu ,  eo- 
demque  instigante,  et  ex  lequo  ab  Esdrd  restitutos,  elk  Septuaginta 
senibus  translatos :  piaculumque  esse,  dubitare  de  titulis  seque  Spi- 
ritui  sancto  anteferre.  Quo  profectö  testatur ,  id  omne  esse  sanctum, 
quod  illi  seniores  ex  hebraico  fönte  transtulerint,  adeoque  titulos 
eodem  jure  censeri,  quo  Psalmi  habentur.  Ex  quo  illud  eflicitur,  in 

t  In  P«.  Lni. «.  1.—  •  /» P«.  Im  «.  9.  —  *  4i  P**  VLTi»  smu,  uav,  ijit,  uu»  ux« 
a:xzu ,  zcT,  xcn ,  cuxti  ,  cxlu. 
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titnlis  quidem,  ut  in  reliquo  textu,  esse  potuisse  diversas  mterpre- 
tationes,  variasque  lectiones  -,  quasdam  eüam  studiosorum  notas  de 
]atere  in  corpus  adscrlptas  :  caeterüm  titulos  quos  in  originalibus  li- 
hhs  fuisse  constaret,  k  nullo  unquam  antiquo  doctore  in  dubium 
revocatos  fuisse. 

XXIX.  — •  Iteih  de  tltuiis ,  deque  allA  not&  ad  Ps.  lui. 

Est  et  alia  nota  insignis  in  fine  Psalmi  Lxxi.  Defeeerunt  laudes  Dc^ 
tid  filxi  Jesse  :  ex  quft  suo  loco  pro  certo  statuemus,  aliam  Psabna» 
mm  conectionem  ftiisse  ante  istam  Esdras  quam  nunc  habemtis :  quo 
etiam  clarum  fit,  ab  Esdrl^  in  novft  coUectione  veteres  notas  Studiosi 
retentaSy  in  antiquitatis  memoriam :  unde  pnidens  lector  eliciet,  ab 
Esdrft  näiil  mutatum  ftiisse,  praeter  Psalmorum  ordinem  :  cseteräm 
notas  omnes  adeoque  et  titulos  vetustiores  esse,  Psalmisque  ipsis 
C06V0S  atque  congeneres ,  aut  certä  paulö  post  recentissimA  niemo««' 
rttscriptos,  neque  k  quoquam  sine  piaculo  contemnendos. 

XXX. — De  Psalmorum  auctoribus. 

Hine  videtur  solvi  qusestio  de  Psalmorum  auctoribus  :  cum  aliqui 
Baridi,  idiqui  Hemano,  Etbano,  aliis,  ipsique  adeo  Moysi  imputen** 
tur.  Nam  de  Asapho  Iditbunoque  alia  est  ratio ;  quibus  attribui  po* 
tuere,  non  ut  auctoribus,  sed  ut  cantorum  prsefectis  :  quod  suoper*^ 
^eodemus  loco.  De  Moyse  autem  quis  tale  quid  dixerit  ^  ?  Praeter^ 
perssepe  in  ipsis  Psalmis  videas  quse  non  ad  Davidis,  sed  ad  diver^ 
sissima  tempora  manifeste  pertineant ,  puta  captivitatis  aut  desolati 
templi :  in  quibus  proinde  nulla  jam  arcs  mentio ,  qusB  in  antiquio* 
rflras  Psalmis  vel  familiarissima  est  :  quippe  cum  exusto  templo 
anrnsa  fuerit,  neque  unquam  populo  restituta.  Hos  Psalmos  Da  vidi 
tribni,  vix  ratio  sinat.  Quae  tamen  nihil  prohibent,  quominus  PatreSs 
Yartcnt.  Quidam  enim  Davidi  omnes  attributos  volunt :  qui  Moysi  in- 
scribatur,  eum  k  Davide  in  Mosis  persona  compositum  :  quae  poste- 
riori tempora  spectent,  eos  k  Davide  prophetico  spiritu  conscriptos. 
No8  com  Hieronymo  *  planiorem  secuti  viaih,  nihil  obstare  videmus, 
qnominus  k  diversis  auctoribus  scripti  esse  exislimentur  •,  iisque  tri- 
buantOT,  quorum  nömen  prseferunt.  Neque  inde  aliquid  auctoritati 
detmctum  est,  ci!un  ea  non  k  Davidis  nomine,  sed  k  Spiritu  sancto 
dictante  repetatur  :  quin  etiam  accedat  et  auctoritas  et  gratia,  er 
aliorum  auctorum,  puta  Mosis,  nomine.  Quod  autem  de  prophetift 
dicunt,  ut  nonrefugimus,  si  cerla  ratio  addicat,  ita  gratis  dici  nolu- 
noa^  aut  fadlä  referiraus  ad  propheti«  rationem,  id  quod  nihil  in- 
Toltttum,  nihil  arcanum  aut  mystieum,  sed  puram  {danamque  bi»-^ 
toriam  oonünet,  quod  Prophet»  non  solent. 

I  inf,  ad  Psalm,  uzuz.— tprcr/l  ad  Sophronium ,  vid,  infirä. 
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XXXI.  — Item  de  titulls,  auctoribus  et  argumentis  Psalmorum ;  hornm  utilitas. 

Hinc  certa  paratur  via  ad  argumenta  Psalmorum  ^  quippe  quae 
persaepe  in  ipso  titulo  declarentur :  quo  exemplo  ad  quffirenda  caetera, 
piorum  studia  accenduntur.  Et  quidem  Psalmos  aliquot  sine  titulo, 
puta  secundum ,  Da  vidi  tribuendos  vel  ex  Actis  constat  *  ^  sive  tituli 
exciderint,  sive  alia  causa  subest.  In  bis  aliquid  auxilii  praesto  esse 
videbatur  ex  eä  regulä  quam  Hieronymus  tradidit :  ut  amnes  Psaltni, 
qui  cujus  sint  titiUum  non  habent,  iis  deputentur  quorum  in  prioribus 
Psalmis  nomina  continenlur  S  quam  regulam  ad  argumenta  Psal- 
morum doctores  Hebrseorum  patere  volunt.  Verum  hanc  regulam  nee 
Patres  reliqui  secuti  sunt,  et  nos  ex  rebus  ipsis  non  satis certam  esse 
comperimus.  Ecce  enim,  verbi  gratiä,  secundus  Psalmus  non  habet 
titulum :  ejus  ergo  sit,  cujus  est  primus  :  at  et  primus  anepigraphus. 
Fallit  ergo  regula,  jam  inde  ab  initio.  Neque  in  decursu  tutior,  ut 
consideranti  perspicuum  fiet.  Quare  ubi  certa  in  titulis  argumenta 
desunt,  Chrysostomi,  Theodore ti ,  aliorumque  Patrum  et  interpretum 
exemplo'  conjecturäs  adhibemus,  ex  rerum,  personarum,  ac  tem- 
porum  notis  ^  saciü  etiam  historift ,  quft  diligentift  possumus ,  recensit^. 
Certi  in  eo  maxim6  laboramus,  ut  ad  certum  scopum  lectoris  diri- 
gamus  animum  :  quo  uno  maxim6  intelligimus  adjuvari  memoriam, 
mentemque  revocari,  ne  per  inania  divagetur.  Atquehaec  erant,  quae 
de  titulis  et  argumentis  generatim  diceremus  :  particularia  suis  locjs 
posita  melius  intelligentur. 

XXXII.  De  sela ,  nihil  ad  sensum  pertinente.    . 

De  seh,  uno  verbo.  Est  quidem  ea  nota  ssepe  intertexta  Psalmis : 
iQterdum  etiam  in  fine  posita  :  quam  vocem  Septuaginta  et  Theo- 
dotion,  et  Symmachus,  diapsalma  vertunt,  eÄque  designari  volunt 
canendi  vices  aut  flexus  :  Aquiia  verö,  quem  Hieronymus  sequitur, 
ubique  vertit :  semper  :  tanquam  nota  illa  sit  rei  sempitemse ,  ut  idem 
Hieronymus  interpretatur :  quod  tamen  sensui  non  congruit,  ut  suis 
in  iocis  videre  est.  Nos  cum  Theodoreto  plures  interpretes  secuti, 
diapsalma  intelligimus ' :  neque  ad  res,  sed  ad  rationem  cantüs  per- 
tinere  arbitramur  :  Interim  indicamus,  quid  sit  illud,  semper,  quod 
in  Hieronymianft  versione  k  reliquo  sermone  divulsum ,  saepe  repe- 
ritur :  in  Vulgatä  verö  nosträ  ubique  praetermittitur :  neque  immeritö, 
quippe  quod  nihil  ad  sensum  faciat. 

XXXm.  De  choreis  ac  metris. 

San6  in  sacris  hymnis  diversissimos  modos  f uisse  adhibitos  ^  varia 
^dam  instrumenta  musica ,  seu  Psalmi  graviores ,  seu  laetiores  erant, 

« Ad.,  IT.  3S.  —  B  BpUt,  139  ad  Cypr.  PreHf.  Ed,  Bened.  inter  Epttt,  crUlcat,  i.  2.  p.  S^S*" 
>  Theod,  preef.  in  Psalm, 
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et  res  ipsa  probat,  et  ex  Psalmorum  ütiüis  indicari  videtur.  In  ca- 
nendo  quoque  priscum  illum  populum  sacras  egisse  choreas,  easque 
choreas  in  ipso  maris  Rubri  transitu  ä  Marift  sorore  Aaron ,  piisque 
mulieribus  primdm  celebratas  ^ ,  transiisse  ad  posteros,  atque  ab  ipso 
Davide  fuisse  frequentatas,  sacra  narrathistoria'.  Quft  desaltatione 
praeclarfe  Gregorius  ille  Theologus  :  non  eam  dissolutam  indecoris 
incomposiüsque  motibus,  qualis  erat  Herodiadis ;  sed  agilis  et  mo- 
desti,  variisque  motibus  atque  progressibus  ad  Deum  incedentis 
animi  esse  roystenum  :  twurjxw  x«i  voXvorpöfou  xara  ^t^  7topi{»s  i^n^pv^  '• 
Cantus  autem  et  choreas  strophis  antistrophisque,  variisque  vocum 
motuumque  flexibus  atque  reflexibus  constitisse ,  ad  Psalmum  lxvii 
ex  Philonis  quoque  testimonio  referremus  \  Cui  etiam  rei  inservisse 
ipsum  $ela,  de  quo  modo  diximus ,  suspicamur.  Sed  horum  omnium 
vis  ritusque  pridem  intercidit.  Quin  etiam  excidit  ipsa  metri  ratio  : 
nisi  quöd  antiquos  hymnos,  quos  Psalmos  interpretamur ,  plerumque 
trimetros  fuisse  idem  Philo  meAiorat :  sed  qu»  horum  ratio  fuerit, 
ut  rem  vulgö  notam  praeter! t,  neque  eft  de  re  Hebrseorum  magistri 
quidquam  idoneum,  quod  sciam,  tradiderunt.  Clemens  Alexan- 
drinns,  vir  doctissimus,  idemque  priscae  reconditaeque  doctrin® 
studiosissimus ,  ac  multarum  rerum  scienti&  clarus ,  de  Psabnis  Da- 
vidicis  sie  memorat  * :  6os  potissimum  ad  gravitatem  Dorici  cantüs 
fuisse  compositos ,  qui  et  antiquissimus  fuerit,  et  spondaeis  stabili^, 
et  ad  celebrandam  Dei  majestatem  numerosis  Ulis  smiorisque  vocibus, 
ac  deinde  consecutis  gravissimis  motibus  aptissimus.  Hujus  gravitatis 
specimen  deprehendere  mihi  videor  in  ipso  haüelu-ia,  longissimis 
qaatuor  constante  syllabis ;  si  quidem  antiquissimis  interpretibus 
credimus,  ita  vertentibus  :  «JUbtOotk« :  qu«  vox,  cum  populo  in  Dei 
laudes  exclamanti  famiiiarissima  fuerit,  ejus  rei  gratift  prsefigitur 
Psabnis,  has  laudes  personantibus  :  gravitate  pariter  atque  exul- 
tatione  in  unum  temperatis,  ac  Istitiae  intermixto  tantae  majestatis 
metu,  justa  illud  Davidicum  :  Eocultate  ei  cum  tremore  ^ 

XXXIV. — De  Instramentis  musicifl. 

De  instrumentis  musicis ,  id  certum ,  apud  Hebraeos  usitata  in  sacris 
sive  quae  flatu  aut  animA,  ut  tubam  :  sive  quae  percussione  solft,  ut 
cymbalum  :  sive  quae  etiam  fidibus  constitissent :  quod  genus  ä  tan- 
gendo  seu  pulsando  neghinoth  vocabatur.  Hujus  sunt  species  kinnar 
seu  cinyraaut  cithara;  et  nebel  seu  nablium,  aut  psalterium  :  quod 
utrumqne  cum  voce  conjunctum  memoratur  Psal.  lvi,  9.  Exurge, 
Imgua  mea,  exurge ,  psalterium  et  cithara :  et  alibi  passim.  Psalterium 
autem  fuisse  decachordum  patetPs.  xxxii,  2.  InpscUterio  decem  char- 

t  SM4,,  XT.  30, 21.—*  2  Reg.,  in.  li.—  i  Orat,  vi,  —  4  Ztb,  dß  FiL  wniemp,  iub  finm. 
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darum  psattiie  üU  :  aliisque  *m  locis  :  ut  illud  Ps.  xci ,  4.  In  ieea^ 
ehordo  psalterio,  quod  in  Hebraeo  legitur,  non  ad  distinguenda 
Organa ,  sed  ad  unurn  ideznque  oi^nnm  describendum  pertmere 
intelligatur ;  nam  dthartm,  q\m  in  eodem  versu  memoratur,  octo- 
ehordam  füisse  tradnnt.  Gertö  reperitur  in  titnlis  Psalmornm,  sche^ 
minith  S  quod  nosiri  pro  octmä  vertunt :  CbaldsBUS,  eumque  secati 
gravissimi  auctores,  octo  chordarum  citharam  interpretantur;  qnan- 
quam  alii  ad  tonos  magis  quftm  ad  numerum  chordaram  referant. 
Pulsabant  autem  digitis,  non  piectro,  ut  videtur,  de  quo  nulla  mentio 
in  Scripturis.  Atque  id  genus  quod  fidibus  constaret,  duplex  reeen- 
aelur  :  alterumquod  ex  inferiori ;  alterum  quod  ex  superiori  parte, 
tonorum  modulos  discriminaret :  ac  posterioris  generis  psalterium 
me  nablium  f uisse ,  Basilius  *  aliique  ex  tradttione  ref erunt :  nobis 
€a  omnia,  ut  parum  necessaria,  ita  non  planö  comperta  ingenuö 
iprcßtemxxr. 

XX3nr.<— Psalmorom  ordo  incompertns. 

De  Psalmorum  ordine  6xum  iQud,  in  coUectione  nosträ,  nullam 
temporis  haberi  rationem.  De  rerum  ordine,  nibil  cerü  compertum 
habemus,  praeter  illud  Chrysostomi :  Tristiores  Psalmos  fer6  primo 
ordine  coUocatos;  tetiores  et  qui  Iaudem«onent,  ad  finem  reser- 
vatos^  utlaboribus  doloribusque  exercitatus  animus,  in  Dei  laudes, 
Ihque  ipsum  haUeluia  desineret,  ibique  facto  fine  conquiesceret 
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CAPUT  VII. 

De  ratione  legendi  et  intelligendi  Psalmos. 
XXXVI.  -«-UUlis  ^Mciiritas ;  es  flde  iatelUgentia* 

Psaimos  ut  et  caeteras  Scripturas,  divino  Spiritu  id  agente ,  ita  com- 
positos  esse  constat ,  ut  plana  et  aperta  obscuris  implicitisque  inter- 
jecta  sint  :  quam  in  rem  egregiö  Augustinus  :  Locis  apertis  fami  : 
^euris  fa$M%o  öcemrritur  \  Id  ergo  agat  vir  pius,  ut  elaris  et  apertis 
fidem,  spem^  oaritatem  alat :  hiec*mfigat  memorke  :  im  se  extoBat 
adDeun.  In  obscuris  id  primum  oogitet,  quod  idem  Augusünus  ait  * 
Si  parum  itUeiliffü  poptUus  darutianus  Pmdmos  qwM  emnM ,  tredU 
bmam  e$$e  fiMd  emUai '.  Hac  fide  viam  parat  ad  tnteiligeniiam ,  eodem 
Attgustino  teste  :  Gradui  mteUw^4a  fida ;  fidei  frucim  ifUeUectms  ^ 
Hiac  recondiCos  sensua  pio  Miore  qunrat :  et  quasi  medidiam  fracto 
nudeo  suavids  gusteC 

« JP«.  fi.  et  xT. — t  Boiit  howOL  hi  PmOm,,  x.  n. ). — )  dkryi,  in  Pi.  tt.  p.  I6n.  eda.  Bened., 
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]ßXVn. — Ratio  legendi  Psalmos;  pauca  de  auctorlbus  quos  maxim^  secuti  sumus;  ao 

de  GoRunentario  Hieronymi  in  Psalmos. 

Nospium  hunc  laborem  adjuvandum  suscepimus :  dum  constitutis 
argntnentis  scopum  attention!  figimus  :  dum  scrutamur  litteram ,  et 
eisacrft  historiä,  quantüm  possumus,  omnia  repetimus :  dum  inter- 
dum  annotamus  qus  pietatem  inflamment  ^  alia  eo  exemplo  querenda 
indicamus.  Occurrunt  san6  in  Psalmis  magnae  difficultates.  Tu  bis 
superandiB  nostras  notas  adbibe,  breves  iUas  ac  parabiles,  quoad 
ipso  usu  doctus,  meUtMra  assequare.  Nee  tarnen  blc  subsistas  velim  : 
QOD  enim  delectabit  Psalmuß  per  singulos  versiculos  anxid  excussuik, 
ac  vdut  articulatim  incisus  :  tu  mihi  Psakni  scopum ,  tu  teooreia 
Universum  mente  complectere.  Ac  si  quidem  in  Psalmorum  titulis 
prasCxa argumenta  repereris,  rectö :  sin  minus,  Tel  nostris utere,  vel 
borum  ex«m{do  alia  ipse  ccmquire  :  büc  deinde  colUma,  hüc  omnia 
lefer.  Neque  bic  gradmn  figito  :  quin  Davidem  seeutus ,  ac  pias  in 
laudes  effusus,  sancto  amori  vela  pandas  :  ibi  agente  inUis  sgiritu, 
tanta  iOa,  tam  mira,  tarn  beata  üent,  qiMUfita  nos  aec  docereoec 
scrib^ie,  ac  ae  quidem  auimo  providere  possumus. 

Häc  ut  te  perducamus,  optimos  quosque  ac  sanctissioios  intep- 
pietes  sequinmr :  ö  Gracis  Chrysostomum ,  Tbeodoretum ;  i  LatiniB 
Ambrasium,  Augustinum;  alios  e^^sdem  not»  :  certö  Hieronymum 
hte  lA  re  emiaentisainue  auctoritatis  virum,  non  mod6  perpetuum 
iolerpretem ,  ac  per  aspera  qusaque  vm  ducem  damus  :  verum  etiam 
ex  doctissiKiis  ^us  lucidurationibus  atque  ex  ipsis  Comm^atarüs  in 
PaalmoSy  sefecüssima  qmeque  profenmus. 

iNequenos  fugit  ho6  Commentarios  k  Si^to  Senexusi  et  aliis,  sancto 
viro  abjudicatos.  Nos  ejus  esse  diciBMAS,  qui  quadringentesimo  terb 
Christi  «mo  scriberet  :  qui  nulkun  memoraret  hsresim  qus  non 
quarto  saeculo  extitisset :  qui  monachi  propoaito  viveret :  qui  Hien>- 
solymitanum  3olum  rusque  BeUilemicum  prsaepi  Dominico  delecta- 
tus,  incoleret :  qui  ea,  quae  ex  hebraicä  erudttione  promeret,  Hie^ 
ranymo  proferret  ubique  gemina.  Sin  autem  sspe  allegorica,  et  alia 
qus  ab  Hieronymi  consuetudine  ac  sensu  abhorrere  viderentur  : 
nihil  mirum ,  cum  in  ips&  prsfatione  testetur ,  ä  se  quidem  tradi  magis 
Origeniana  qukok  sua  ^ :  quod  et  q>sum  Hi^t)nymus  s«pe  fecerit,  ne 
quid^n  adnöonito  lectore  V  Quin  etiam  in  Psalmum  xciii ,  longam 
iolerpreiationem  referemus,  quam  ipse  Augustinus  ex  Hieronymi 
commentariisin  Psalmos sumtam  esse  testetur,  tam  reliquissimilem, 
ut  oibil  svprä.  Refert  et  Gn^orius  ex  eo  Gommentario  qusedam  sid> 
Hieronymi  nomine«  Quin  ipse  Hi^^nymus  eas  interpretationes  k  se 
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in  Psalmos  editas  memorat  ^ ,  qus  in  hoc  libro  reperiantur.  His  vicü 
fatentur  hos  Commentarios  ex  Hieronymo  poüssimum  esse  consar- 
cinatos-,  quod  nobis  sulBcit. 

XXXyni. — Ordo  Yersuum;  Vulgat»  glo8seiiiata,qnoram  h\c  pleraque  referuntar. 

Gseterüm  ad  intelligendam  Vulgatam  versionem,  non  parum  haec 
conrerant.  Primum,  si  restituas,  ut  fecimus,  versuum  distinctionem 
interdum  perturbatam  :  alterum,  si  annotaveris  quanlam  Vulgaüe 
glossemata,  ut  est,  benedicere  Dominum,  pro  laudare,  Celebrare  : 
item,  exultare,  eodem  fer6  sensu :  ut,  exultäbit  lingtM  mea  jtutUiam 
itMm :  et  extUtabo  mani  misericordiam  tuam  * ;  pro  laudabo ,  celebrabo 
cum  gaudio ;  quo  ferfe  sensu  confiteri ,  pro  laudare  ;  confessio  pro 
laude  *,  quanquaih  suo  quoque  sensu ,  ponitur  pro  conGteri  peccata : 
mortifico  pro  morti  dedo :  mortificati  pro  caesis  :  malignari  pro  mali 
agere :  zelare  pro  invidere,  sive  semulari :  redimere  pro  Uberare  •,  aut 
etiam  pro  emere,  comparare  seu  sibi  vindicare  :  furor  pro  irft  yehe- 
menti  :  salutare  Domini ,  pro  salute  quse  ab  ipso  sit :  comu  pro  su- 
perbift,  sive  etiam  pro  robore  :  in  idipsum  pro  simul,  ut  est,  exal- 
iemtis  nomen  ejus  in  idipsum '^ id  est,  simul,  pariter  :  peccatores  pro 
impiis,  interdum  pro  inimicis  :  in  finem,  pro  admodum,  alias  pro 
in  perpetuum  :  legem  dare,  statuere,  ponere,  pro  docere  :  moveor 
pro  cado  vel  labasco  :  calix  pro  portione  alicui  attributA  :  fünes  seu 
funiculi,  pro  eodem,  comparatione  ductA  ab  agris  metandis  et  divi- 
dundis  :  ossa  pro  viribus:  s«pe  pro  interioribus  :  quo  ultimo  sensu, 
et  venter  et  renes  :  adinventiones  pro  studiis ,  cogitationibus  :  man- 
sueti  pro  piis  :  pauper  pro  afflicto  et  calamitoso  ^  interdum  pro  viro 
bono  ac  modesto,  nee  inflato  opibus.  Jam  illa  notiora,  usquequaque 
pro  semper  :  infemus  pro  sepulcro  :  framea  pro  gladio  :,scandaluni 
pro  offendiculis  :  Spiritus  pro  flatu  et  vento  :  humilis  pro  vili,  atque 
eodem  exemplo  humilitas  pro  vilitate  atque  infirmitate  :  reverentia 
pro  ignominift  et  conrusione  :  necessitates  pro  angustHs  :  exercitatio 
pro  meditatione  passim.  Jfam,  dirigere  pro  rectum  Tacere  :  corrigere 
pro  regere  vel  dirigere  :  quod  est  ipsum  persaepe  appendere ,  ut  cor- 
rexit  arbem  terrae ^,id  est,  direxit,  libravit  quasi  utrinqüe  appenso 
pondere ,  atque  eodem  sensu  correcUo  directionis  ac  firmamenti  loco : 
convertere  pro  reverti,  saepe  pro  avertere,  aut  simpliciter  vertere, 
vix  uUo  persaepe  prsepositionum  discrimine ,  non  modo  in  verbis 
compositis,  sed  etiam  in  universä  phrasi  :  quale  est  iUud,  averte 
mala  inimicis  meis  ',-  hoc  est,  adversds  inimicos.  Denique  causales 
particulse ,  quia ,  quoniam  ^  saepe  pro  etenim ,  pro  tamen ,  pro  quamvis, 
pro  cum;  quale  est  illud  specie  obscurissimum,  re  planissimum :  Ei 
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amnes  tias  nuM  prcevidisti  :  quia  nan  est  sermo  in  lingud  med  ^ :  quo 
quid  obscurius?  at  verte  sie :  Tu  quidem ,  ö  Deus,  omnes  cogitationes 
meas  prospexisti,  cum  ne  verbum  quidem  prorerrem  ullum  :  plana 
sunt  omnia^,  significaturque  nihil  opus  yerbis ,  arcana  omnia  in  ipso 
mentis  nostrse  sinu  intuenti.  Interjectiones  quoque  :  euge,  quod  est 
ajoimanüs,  pro  vah,'  quod  magis  est  indignantis  et  exprobrantis. 
Atque  haec  ex  eo  orta,  qu6d  ejusmodi  in  hebraicft  linguft  suam  pro- 
prietatem  habent,  cui  latina  non  respondeant.  Mitto  hebraismos  in 
sacrisversionibusfrequentissimos,  dum  interpretes  anxiä  metuunt, 
ne  verbo  I)ei  aut  addant,  aut  detrahant  vel  apicem  unum,  suaque 
interserant;  atque  ideö  obscura  malunt  qujim  aliena  tradere.  Hinc 
ergo  hebraismi  suis  annotandi  locis  :  frequentiores  hi :  verbum ,  pro 
]psftre:anima,  propersonft  totft,  seu  pro  supposito,  ut  aiunt,  atque 
ipso  indiyiduo ,  animft  simul  et  corpore ,  ut  cum  de  Jlosepho  scribitur ; 
ferrvm  pertransiit  animam  ejus  * :  id  est,  personam,  corpus.  Sic  est 
anima  nephesh  :  aliud  est,  rouach,  Spiritus,  mens  ipsa  sive  anima 
rationalis.  AUus  hebraismus  frequens  \  hcec  facta  est  mihi ' :  absoluta 
ut  nosdicimus :  hoc  factum  est  mihi :  Latini  negotium  subintelligunt, 
ac  neutro  vertunt :  Hebrsei  feminine.  Item  tabemaculum  pro  domo, 
frequens  :  fortö  ex  antiquo  ac  pastoritio  ritu  habitandi  sub  pellibus  : 
decor  pro  templo ,  seu  tabemaculo ,  pro  arcÄ ,  pro  sacro  monte  in  quo 
coUocata  emt :  quöd  ea  terr»  sancta; ,  ipsisque  Israelitis ,  decori  et 
omamentaessent.'Pariuntetiam  obscuritatem  in  verbisconjugandis, 
temporum  non  satis  observata  discrimina,  cum  praeteritum  pro  fu- 
turo ,  aut  vicissim  ponunt  :  praesentis  quoque  temporis  ambiguft. 
plerumqne  apud  Hebrseos  notft.  His  qui  insueverit,  non  levi  in  Psalmis 
exponendis  labore  Jevabitur.  lUud  intefim  admoneo,  ne  soloecismos 
nimis  horreant.  Nostri  enim  interpretes,  quod  fatendum  est,  dumse 
plebeio  sermoni  ac  vulgi  captui  accommodant,  nihil  barbarismos  aut 
solcecismos  veriti ,  atque  omninö  ex  graeco  malo  latinum  pejus  fecere : 
quem  in  locum  praeclarfe  Augustinus  :  Qui  sunt  in  style  delicatioris 
fasUdii,  ed  suntinfirmiores  quo  doctiores  videri  volunt....Bonorumque  • 
ingefUarumque  insignis  est  indoks,  in  verbis  verwn  amare,  non  verba  *. 


CAPUT  VIII. 

De  usu  Psalmorum  in  qtwcumqite  vitce  statu. 
XXXCL — Ut  in  DaTidis  rebas,  seipsum  quisque  cogitet;  ex  eancto  Athanaslo. 

Jam  eö  devenimus,  cujus  gratift  caetera  instituta  sunt,  nempe  ut 
Psalmis  rect/b  et  ex  Spiritus  sancti  magisterio  utamur.  Eum  in  locum 

i  P9,  atxmu  I,  —  «  cit.  i8.  — «  cxtiu.  S6. — 4  i?e  DoeL  CAr.,  u.  i|. «.  20.  et  it.  ».  M. 


ez  DISSERTATIO  DE  PSALMIS. 

extat  magni  Athanasii  eptsiola  ad  Marcellinum ,  cujus  haec  summa 
est :  Psalmos  ad  omnem  pietatis  usum  esse  accommodatos,  tribus 
maxim6  causis :  primum ,  qu6d  reliqui  libri  singulare  quoddam  argu-* 
mentum  habeant,  cum  Psalmi  omnia  complectantur ,  .historiam, 
mores,  legem  universam^  Christum,  ejusque  gestaac  mysteria  : 
Veteris  denique  Novique  Testament!  partes  omnes ,  quotquot  essent, 
utsuprävidimus :  alterum,  quödinPsalmis  (Hnnemhumanam  vitam, 
omnes.  casus  adversos  prosperosque  videas.  Rectö  omnino ,  cum 
David  proponatur  unus  omnium  exemplum :  pastor  ignobilis :  rex  k 
Deo  designatus  :  tum  singulari  praelio  Victor  ^  dux  belli ,  regis  gener 
atque  aulse  miraculum :  postea  infesto  rege  vagus,  inops ,  null&  apud 
cives,  null&  apud  exteros  sede.  Quin  etiam  idem  David  jam  rex, 
stabili  jam  imperio,  totque  victoriis  propagato,  iterum  insectanie 
Absalomo  filio ,  profugus  ac  despectus ,  iü)ique  spectaculum  rerom 
humanarum  ^  atque  ut  ipse  de  se  cecinit ,  ut  portentum  factus  ^ :  unus 
omnia  expertus ,  regum  fluxam  gratiam  et  acerba  odia  plebem  insta- 
bilem  :  infldos  amicos  :  fiiium  quoque  infeosum  :  hoc  est,  domi 
forisque  intuta  omnia  et  adversa ;  animo  interim  divinis  imperüs 
ubique  obsecundante,  atque  adeo  inconcusso.  In  hoc  ergo  intuere, 
tanquam  in  speculo,  omnes  fortunae  vices;  fortunam  autem  atque 
humanas  res  quid  loquor?  Sunt  et  rebus  divinis  su^e  vicissitudines, 
non  Deo  sed  homine  Variante,  atque  ad  mutationes  suas  quodam- 
modo  inflectente  divinum  illud.  Ecce  enim  sanctiis  David,  ab  inno- 
eentiä  in  peccatum,  ä  peccato  ad  pceuitentiam  versus,  te  docebit, 
«castae  ac  pures  animae  quam  se  amicum  Dens  prsebeat :  quitm  ofTensus 
territet,  et  quas  intentet  minas :  quanto  solatio  sit  peccata  deploranti 
ac  deprecanti  veniam.  Haec  igitur  meditare,  resque  Davidis  tuis  rebus 
acoommoda  :  sie  ad  veram  pietatem,  et  ad  veram  rerum  divinarum 
humanarumquenotitiam,  proficere  poteris. 

XL.  -—  Cum  Davide  exporgandi  et  ad  Deum  transferendi  affectus :  ex  eodem  AUianasio. 

Hüc  accedit  tertium ,  his  ferfe  consectaneum  :  in  uno  Davide ,  animi 
affectus  omnes ,  cuicumque  scilicet  fortun»  acconunodati.  Neque 
enim  David ,  aut  uUus  vere  pius ,  affectavit  unquam  stultam  illam 
fictitiamque  apathiam,  hoc  est,  imperturbabilitatem,  sive  potiüs  in- 
dolentiam  aut  insensibilitatem,  si  ita  loqui  fas  est,  quam  stoici  jactant. 
Vis  metum?  Consideraham  ad  dexteram,  et  videbamy  et  non  erat,  ?t** 
cognosceret  me  :  periit  fuga  ä  me  ,•  et  non  est,  qui  vitae  mece  curam 
gerat  ^.  Vis  animum  dolore  mersum?  Tribulationes  inferni  invenerunt 
me :  prwoccupaverunt  me  laquei  mortis  •.  Vis  post  pericula  exidtantem? 
Circumdantes  circumdederunt  m€  :  ei  in  nomine  Domini  tUtus  swn 
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CM.  Et :  Aperüe  mihi  partas  jmtitift,  ingre$$us  in  eas ,  eanßtAor  Do* 
mino  :  et,  Hae  dies  quam  fecii  Dominu$  ^ :  talia  ubique  invenerU  :« 
ubique  spes,  metus,  dolores,  gaudüa,  eaque  omnia  ad  summuin. 
QiM>rsum  igitur  ista?  nempö  hüc  :  ut  affectus  purg^tur,  ae  Deo  ser- 
vianl :  spes  ab  bumanis  rebus  ad  eum  traducatur  :  metus  ac  trisUtia 
gnvibtts  in  periculis  f raogant  süperbiam ,  Deumque  ultorem  in  ani- 
mum  reducant :  gaudia  ad  verum  revoo^iitur  usom ,  quod  est  gaudere 
in  Domino ,  exultare  in  Deo  salutari  suo  :  ut  quocumque  in  affectu 
verseiis,  sive  teteris,sive  metulSis,  sivesupplices,  sive  gratias  agas, 
exempliim  habeas  quid  canas :  Psabnorumque  verba  tibi  aptes  :  imö 
DOQ  alium ,  sed  te  ipsum  loqui  sentias.  Hsae  suadet  Athanaäus  :  eam 
enim  Psalmorum  esse  vim ,  ut  cum  cseteri  libri  diligaidum  Deum , 
oraochiffl  atque  ad  veniam  üiflectendum ,  deploranda  peccaCa ,  eorum- 
que  agendam  posnitentiam  doeeant :  sit  in  Psalmis  formula  orandi, 
pcenitendi,  exultandi  in  Domino,  et  in  quocumque  statu  accept», 
amisfie ,  recuperatae  gratise ,  ea  exequendi  qu«  Deo  plaoeant ;  quo 
nihil  promtius  ad  corrigendos  mores,  atque  affectus  omnes  submit- 
teodos  Deo  :  hinc  iliud  effici ,  ut  animus  diversis  affectibus  veluti 
chordis  intensis  et  in  perfectissimum  concentum  temperatis ,  homo 
ipse  sub  Dei  manu  sit  Organum  musicum ,  in  quo  nihil  inveniatur 
disfionum  ac  discordans  :  non  idem  rectfe  sentiat,  ac  pravö  agat;  vel 
iQuno  genere  rectus,  in  alio  pravus  sit :  in  quo  denique  nulla.sit 
perturbatio ,  nuUus  inordinatus  affectus ,  sed  totus  homo  rectA  ratiooe 
dactus,  ac  divin»  serviens  voluntati :  ex  quo  existat  iila  eiUkymia, 
sive  recta  et  sequabilis  animi  compositio,  de  qua  Apostolus  :  jEqua 
otUnw  aliquis  in  vobis  $$t  ?  psalUU  ' :  quo  etiam  intelligimus  Deo 
psallere,  aut  canere  posse  neminem,  qui  non  in  Deum  tendat,  Om- 
nibus animi  affecübus  ex  rationis  prsescripto  aptis  et  ordinatis. 

Hcc  terä  Athanasius  ille  magnus,  quffi  k  sene  quodam  viro  ve- 
nerabili  accepisse  se  refert :  castera  qusa  ad  ^gulorum  Psalmorum 
in  quocumque  Vit»  statu  vim  usumque  memorat,  hlc  praetermitti- 
mus,  quöd  in  singulis  quibusque  Psalmis  observare  ea,  magis  h  re 
aititrräiur. 

XLI.  —  Vera  paalmodia  ex  S.  Augustino. 

Hisconsentanea  scripsit  Augustinus :  Qui  sunt,  inquit ,  quipsaUunt? 
^operaniur.  Parum  est,  Qui  operantur  cum  tristitiäy  nandumpstdlunt. 
Q^  ^mi  qui  psalluntP  qui  cum  hilaritate  faciunt  bene.  In  psallendo 
w»m  hilaritas  est.  Et  quid  äicit  Apostolus?  Hilarem  enim  datorem  diligit 
J^eus*.  Is  igitur  est  uberrimus  sanctffi  psalmodi©  fructus,  ut  bene 
facientes,  cum  beato  Davide tetemur  in  Domino-,  quodisancto  viro 
pnestitum  in  summis  etiam  calamitatibus.  His  institutus,  Christiane 
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lector,  perge  ad  inteUigendos  canendosque  Psalmos :  perge  ad  psal- 
lendum  Domino,  qu»  vel  maxima  pars  est  christianse  pietatis.  Atque  ut 
id  prffistes,Davidem  induito,  ejusque  intimis  sensibus  imbuare.  Ac 
primüm  quidem  Verba  perpende,  singulisque  teipsum  apta.  Exem- 
plum  demus  vel  ^unum  cujus  ad  normam  exigas  reliqua.  Jaces  in 
miseriis ,  qui  frequeniissimus  est  vit®  humanae  Status :  arripito  Psal- 
terium  solatii  loco.  Ibi  occurrat  illud  :  Ohmului^  et  nan  aperui  o$ 
meum  ^:  quibus  iu  verbis  quanta  yis?Non  enim  obmutui  tantüm, 
sed  ne  os  quidem  aperui  :  non  verHa ,  non  querete ,  non  denique 
gemitus,  aut  incondits  voces  erumpunt  doloris  testes :  cohibita  intra 
pectus  suspiria.  HBdc  extrjt;  intüs  autem,  humüiatus  sum  :  non  su- 
perbift,  aut  contemptu  conticeseo,  quod  est  dedignantis,  nee  metu, 
quod  est  prementis  magis  ac  dissimulantis ,  quam  continentis  iram  \ 
sed  reverentift  uiciscentis  Dei.  Causa  enim  tarn  humilis  silentii^ftio- 
niam  tu  fecisti :  non  Saül,  non  alii  obtrectatores :  sed  tu  qui  homi- 
num  yoluntates  perversas  regis.  Nee  Interim  patientissimo  quamvis 
deest  acerrimus  doloris  sensus,  quo  victus  exclamat  :  amove  d  me 
piagas  tuas :  abstine  manum ,  cujus  impetum  jam  ferre  non  possum : 
nam  ä  fortitudine  manüs  tuw  ego  defeci :  nee  vires  ullse  suppetunt. 
Nee  tamen  succenseo  ssevienti  quamvis  :  nam  in  increpatUmibus , 
propter  iniquitatem  corripuisti  hominem :  non  irft,  non  odio,  aut  libi- 
dine  abreptus,  increpas  homines;  sed  justissimo  quidem,  licet  in to- 
lerando  judicio.  Et  posuisti  ut  tineam  omnia  desiderabilia  ejus :  omnes 
spes,  opesque  ejus  corrupisti-,  quibus  malis  propulsandis  homines 
fru$trä  laboramus  :  omninö  enim  vani  canturbatur  omnis  komo, 
neque  ulla  ratio  expediend»  salutis,  aut  uUum  ä  te  nisi  ad  te  perfu- 
gium.  Quare  addivinam  benignitatem  totum  se  convertit :  Exaudi»-» 
Domine..,  auribus  pereipe  lacrgmas  meas;  est  namque  vox  in  lacry- 
mis :  sunt  tibi  aures  luctuum  lamentorumque  audientes.  Atque  hinc 
spes  solatii  :  remitie  ut  refrigerer ,  pHusquäm  abeam ;  non  ä  te  vo* 
luptatem ,  non  felicitatem  postulo  in  häc  umbrä  vitse  fragilis  ]  sed  sta- 
tim  abituro  breve  refrigerium.  Vita  enim  evanescit :  vix  respiravero 
cum  ecce  mors  aderit,  ei  amplius  non  ero.  Hujlis  exemplo  aeteros 
non  jam  interpretare,  sed  imitare  Psalmos,  translatis  ad  te  sancti 
Davidis  sensibus.  H^c  autem  et  similia  si  meditando  et  orando  ex 
Psalmis  exculpseris,  6et  illud  quod  ait  Paulus  :  psallam  qinritUf 
psallam  et  mente^:  fiet  illa  sancta  et  perrecta  psalmodia,  quam  Au- 
gustinus docuit,  ad  quam  te  manu  ducimuö. 

Quis  autem  nobis  dederit,  ut  cantando  liceat  suave  illud  experiri 
quod  est  apud  Joannem :  Si  cor  nostrum  non  reprehenderit  nos,  fidu^ 
ciam  habemus  ad  Deum ' :  quodque  est  bis  consectaneum :  et  quidquia 

m 

« In P$. xixTux.  10  ti seqq^  —  •  1  Cor^  jay,  15. -* ii  /oan., m.  21, tt. 
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peHerimtu,  accipiemus  ab  eo,  qtMniam  mandata  ejus  cmiodimtis,  et 
ea  qvuB  suntplaeita  cor  am  eo,  facimus :  quft  fiduciä  exclamemus  cum 
beato  Davide :  ab  omniviä  maläprohibuipedes  meos  ^ :  et  illud :  et  retrir- 
huet  mihi  Dominus  secundüm  justiiiam  meam,  et  tecundüm  puritatem 
manuum  mearum  in  conspectu  oculorum  ejus ' :  neque  interim  in  nobis, 
sedcastöet  sincerö  gloriemur  in  Domino,  cujus  misericordift  stamus. 

XUI. — Optimus  psalmodiffi  usus ,  ex  eodem  AugaBtino. 

Neque  pr»tennittendum  illud  ejusdem  Augustini  passim;  tunc 
Psalmos  yideri  suavissimos,  ac  divinissimft  luce  perfusos,  cum  ia 
bis  Caput  et  membra ,  Christum  et  Ecclesiam ,  sive  apertä  propala- 
tos,sive  latenter  designatos  intelligimus.  Neque  propterea  d)  histo- 
rico,  sive  litterali  atque  immediato,  ut  aiunt,  sensu  aberrare  nos 
oportet :  quin  eö  erit  clarior  ac  fundatior  secretioris  illius  intelligen- 
te sensus,  quo  typum  ipsum,  hoc  est,  historiamac  litteram  figemus 
certiäs.  Quare  iterüm  atque  iterüm  erigamus  animos  :  atque  ubi 
üavidem  atque  Salomonem,  tum  Davidis  hostes,  Saülem,  Achito- 
phelem ,  alios  ^  ubi  bella  et  pacem ,  captivitatem ,  libertatem ,  ac  cse-' 
tera  ejusmodi  audimus  ^  tum  aiiimo  iiißgamus  Christum ,  et  Ecclesiam 
hboribus  periculisque  exercitam,  atque  inter  ad  versa  et  prospera 
peregrinantem ;  tum  sanctorum  persecutores ,  non  modo  yisibiles  ^ 
sed  etiam  invisibiles  iUos  atque  aereas  potestates ,  pugnasque  in  hftc 
vitA  perpetes ,  ac  secuturam  postea  pacem  sempiternam. 

« Joan,,  czTzn.  loi. — •  Ps.  xrii.  25. 
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SANCTI  HIERONYMI  PRESBYTERI  IN  PSALMOS 

JUXTA  BEBRAICAM  VERITATEM, 

AD  SOPHRONIUM  PRJIFATIO. 

Seio  qnosdam  putare  Pfealterium  in  quinqne  libros  esse  divlsiim ,  nt  ubicumqae 

apud  Septua^nta  interpretes  scriptttm  est ,  ^it^iro  yrfvetro ,  id  est » flat  fiat ,  flala  l&ro- 

rum  Sit,  pro  quo  in  Hebraeo  legitur,  amen  amen.  Nos  antem  Hebrseorum  auctoritatem 

wcuti,  et  maxlmö  Apostolorum ,  qui  semper  In  Novo  Testamente  Psalmorum  Ilbrum 

iMMninani ,  unum  volamen  aaserlmiia.  Psalmoa  quoque  omnea  eonun  testansvr  ane- 

torum,  qul  ponimUir  in  titulia,  DaTtd  sciUcet,  Asaph,  et  Idithua,  fiUanini  Gore, 

Eman  Ezrahltee ,  Mosl  et  Salomonls,  et  reliquorum  quo»  Esdras  uno  volumine  c4H2^ 

prehendit.  Si  enim ,  amen,  pro  quo  Aquila  transtulit  ncm^/itfywc  in  fine  tantOm  llbro- 

mm  poneretnr,et  non  Interdum  ant  in  exordio,aut  in  calee  sermonis  sive  sen- 

tenti»,  nunquam  SalTator  in  Evangelio  loqueretur  :  Ame^  amen  äico  vobis :  el  PauH 

epistol»  in  medio  iUud  opere  continerent.  Moses  quoquie ,  et  Jeromifia  at  cieteri  1b 

huDC  modum  multos  haberent  libros,  qui  in  medlls  volunUnlbus  sui»,  amen^,  fre- 

.qnenter  interserunt.  Sed  et  numerus  viginti  duorum  hebraicorum  libroram ,  et  mys* 

terinm  ejusdem  nnmerl  eommutabitur.  Nam  et  titulus  ipse  hebraicus ,  Sephar  thallim, 

quad  interpretatur ,  volumen  hymoorum ,  apostolic»  auctoritati  congruens,  non  plures 

Ubros,  sed  unum  Yolumen  osteodiL  Quia  igitur  nuper  cum  HebF»o  disputanat 

«jaaidam  pro  Domino  Salvatore  de  Psalmis  testimonia  protulisti ,  volensq^ue  llle  te  iUtt- 

dere ,  per  sermones  penö  singulos  asserebat  non  ita  haberi  in  hebrseo ,  ut  tu  de  Septua* 

ginta  Interpreübus  opponebas ;  studiosissim^  postulasti ,  nt  pöst  AquHam ,  et  Symma- 

chum ,  et  Theodotionem ,  novam  edltionem  latino  sermone  transforrem.  Alebaa  ralm 

te  magis  interpretum  varietate  turbari ,  et  amore  quo  laberis ,  vel  translatione »  vel 

Jndicio  meo  esse  contentum.  Unde  impulsus  ä  te  cul  et  qus  possum  negare  non 

possum,  rursum  me  obtrectatorum  latratibus  tradidi ,  malulque  te  vires  potiös  meas, 

ipaäm  Toluntatem  in  amicitiä  requirere.  Cert^  confldenter  dicam ,  et  multos  hnjos 

operis  testes  citalM),  me  nibil  duntaxat  sclentem  de hebraic&  veritate  mutasse.  Sicubi 

ergo  editio  mea  a  veteribus  discreparit ,  Interroga  quemlibet  Hebraeornm ,  et  liquidö 

pervidebis  me  ab  aemulls  frusträ  lacerari ,  qui  malunt  contemnere  videri  praeclara , 

quam  discere.  Perverslsslml  homines.  Nam  cum  semper  novasexpetunt  voluptates,  et 

gulas  eorum  vicina  maria  non  sufflciant;  cur  in  solo  studio  Scripturarum ,  veteri 

sapore  content!  sunt?  Nee  hoc  dico,  quo  praedecessores  meos  mordeam ,  ant  quid- 

quam  hls  arbitrer  detrahendum ,  quorum  translationem  dlügentissimö  cmendatam , 

olim  mes  lingusß  hominibus  dederim ;  sed  quod  aliud  sit  Ecclesüs  Christo  credentiam 

Psafanos  legere  ,  aliud  Judsis  slngula  verba  calumniantibus  respondere.  Quod  opus- 

eulum  meum ,  si  in  Graecum ,  ut  poUIceris ,  transtuleris ,  et  imperitisß  mea;  doctis- 

simos  qoosque  viros  testes  facere  volueris ,  dicam  tibi  lllud  Horatianura  :  In  tylvafß 

ne  ligna  fer<u.  Nlsi  quud  hoc  habebo  solamen,  si  in  labore  communi  intelligam, 

mihi  et  laudem  et  vituperationem  tecum  esse  conmiunem.  Valere  te  in  Domino  Jesu 

cupio ,  et  meminisse  me!. 

NOTiE  A6BREVIANTES. 

Hier.  Hieronymui  :  qoA  item  noU  bebreui  textns  intelUgllur  :  nbi  aulem  Hieronyinus  ab 
hebrao  defleclere  vifuf ,  Hebrcewn  lic  notamos  :  Heb.  Vulg.  Fulgata,  Cb.  Oiaidaui :  sea 
ehaldaica  paraphraali.  Sjr.  Syrus,  leu  antiqoa  Yeralo  sjrlaca.  Antiqui  autem  Inierpretci  ^ 
hebr»o  in  grscum  aic  notantur  :  Aq.  JquUa  :  Sjmm.  Synmachus.  TfaeodoL  Hieodoucn* 
Theodw,  Theoäoretut,  Comm.  Hier.  Commentarita  Bieranifml  in  Pudmoi  :  cetera  obria. 
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LIBER  PRIMUS  PSALMORUM 


SBCUN^GM  BBBRAOS,  ITSQCE  AD  PSALMUM  XLI. 


M>M>^<^«MM 


PSALMUS  I.  MORALIS.  SINE  TTTULO. 

Flr  bmva  tdem  beaius;  conXrU  maUu  idem  mtser.  PrcedarUtlmttm  sanaof  emuUonU  mmm^ 
£ni,  sf  beoU»  vitce  /Ine  eortiUUUo,  animus  ad  pMaila  ttudium  Detque  laudes  inclUlw, 
Sie  Pudmut  Ueet  imeHptUme  careai,  tarnen ,  dm  prhnue  tii  in  libro  Davidi  poiisslmuim 
•müm,  wUlel»  ejue  e$9e,  ut  et  eequent,  esqmk  eine  ütuh,  fitem  tarnen  eju9  eue  eon- 
4tol  CS  Act.  IT.  SS. 


ISUID  S.  BIEBORTMI  PRBSBTTBAI. 

Beatos  vir,  qui  non  abilt  In  conclllo 
tanpfonun,  et  tn  y\ä  peccatorum  non  ste- 
tit,et  In  eathedrft  derisonim  non  sedit: 

Sed  in  legß  Dominl  Yoluntas  ejus ,  et  in 
kgi  ejos  meditabltur  die  ac  nocte. 

Et  erit  tanquam  lignum  transplantatutn 
]axta  riTulos  acpianim;  quod  fructam 
sooffl  dabit  in  tempore  soo. 

Et  foliom  ejus  non  delluet,  et  omne 
fDod  fiiciet  pTosperabitur. 

NoQ  ftlc  impli;  sed  tanquam  pulvis, 
qaem  projicit  ventus. 

Propierea  non  resorgent  impü  in  Judi- 
tlo,  aeqae  peccatores  in  congregatione 
jnstonim. 

Quonlam  norit  Dominus  viam  Justorum , 
et  iter  impioram  peribit. 

I. Non  abüt..,  non  $tetit,„. non  iedit.,,.  Neu  tres  gradm.  Primus  est  ire  ad  impioa, et 
«■rilüt  aarw  prabere ,  cootr«  TeUlum  Uiud :  FUi,  ne  ambaiee  aan  eis.  Ptot.  i.  i6.S«oaixliiaw 
com  peccatoritms  progredl,  eorumque  TesUgiu  Inaiatere.  Tertiua,  in  peocandi  conaaetudin» 
ttfüiflaeer«,  et  attia  oorrampeiMlis  operam  dare.  Qoar«  Theodor,  tria  hic  notat,  i.  moluin  in 
■liiiBi ;  1^ atatnm ,  i.  hattitam,  aire  obdiiratiooem.  Cathedra,  alii,  eonctma.  PetUUnücB , 
pestileDtiom  bomlnum,  qui  alioa  corruropunt.  Hieron.  derisorum ,  alibl  illoaorum.  CooBn.  In 
ft*  quo  nomine  paaaim  perverai  honünea  deaignaalur  in  Scripturia,  ut  eal  iUud :  Porata  sunt 
^ttoribus  jmUcia.  ProT.  uz.  2»,  etc. 

%  Fobrntas  ejui,  Studium.  Deum  ejuaque  legem  amat  et  aaaiduö  meditatar,  sicot  acripUim 
«t :  Enmt  verba  kaic  in  oordc  iuo :  mediiaberis  in  ei»,  iedens  in  domo,  et  anUmiam  fta 
iünere.  Deuu  ti.  «,  T,  etc. 

3.  St  erit:  Primö  docuit  di? enere  ä  malo :  ieenndö  focere  lionum ,  juita  iUud  Pi.  ixzvi.  2T. 
^gctoiB  ä  malo,  et  fac  bonum :  terti6  bia  traoaacüa,  nunc  mercedem  proponiL  Jan^iMaa 
^9»nm;  h«c  eat  arbor  bona,  qua  bonum  fructam  facit,  MttUi.  tu,  lY. 

4.  Non  HC :  Repetliio  deeat  Hier. 

5.  N<m  remargem  :  Non  aobaiatent.  Heb.  non  juaÜAcibuittttr  impii  Doo  jndioe.  Gh.  canit 
cadent. 

^ifoHiDimüntt:Vnimit  dliiglt.  Sie :  Aovi  le  «c  nomliie.  Eaod.  xxxui  ,17. 


TfiUIO  VTLGATA. 

1.  Beatus  vir,  qui  non  abiit  in  condll» 
Implorum ,  et  In  vift  peccatorum  non  steiit, 
et  In  cathedra  pestllentls  non'sedit : 

2.  Sed  in  iege  Domini  voluntaä  ejus»  et 
in  lege  ejus  meditabltur  dI6  ac  nocte. . 

3.  Et  erit  tanquam  lignum,  quod  plan- 
tatum  est  secus  decursus  aquarum ,  quod 
fructum  snum  dablt  in  tempore  suo : 

Et  folium  ejus  non  defluet ,  et  omnl^ 
quscumque  faelet ,  prosperabnntur. 

4.  Non  Sic  impii ,  non  sie :  sed  tanquam 
pulyjs,  quem  projicit  ventus  k  fkcle  temSr 

6.  Ideo  non  resurgent  impii  in  judicio» 
neque  peccatores  in  concillo  justorum. 

6.  Quonlam  novit  Dominus  rlam  justo- 
rum :  et  iter  implorum  peribit. 
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PSALMORUM  CIBER  PRIMUS. 


PSALMüS  II.  PROPHETICUS.  SINE  TITÜLO. 

POaU,  Herodis,  Gentium  et  Judceorwn  cai^uraUo  in  ChrMum,  Act  it, 35,26,  2T.  Christi 

deinde  vi^oria ,  et  imperium  toto  orbe  propagatum. 


TEBSIO  S.  HIERONTHI. 

Quare  turlnbnntttr  gentes,  et  tribus 
meditabuntur  inanla  ? 

Gonsargent  reges  terrae,  et  principes 
tractabunt  pariter  adversüm  Don^iiium, 
et  adversüm  Christum  ejus. 

Dirompamus  vincula  eonim,et  proji- 
ciamus  k  nobis  laqueos  eorum. 

Habltator  cceli  ridebit,  Dominas  subsan- 
nabit  eos. 

Tunc  loquetur  ad  eos  in  irä  suä ,  et  in 
lürore  suo  conturbabit  eos. 

Ego  autem  ordinavl  regem  meam  super 
Sion  montem  sanctum  meum. 

Annuntiabo  Dei  prsceptum.  Dominus 
dlxit  ad  me  c  Filius  meus  es  tu ,  ego  hodie 
genul  te, 

Postula  k  me^  et  dabo  tibi  gentes  ha^re^ 
ditatem  tuam ,  et  possessionem  tuam  ter- 
minos  terrae. 

Pasces  eos  in  virgä  ferreä ;  ut  vas  flguli 
conteres  eos. 

Nutic  ergo ,  reges ,  Intelligite ;  erudlmini, 
Judices  terrae. 

Servite  Domino  in  tlmore ,  et  exultate  in 
Iremore. 

Adorate  purö ,  ne  fort^  irascatur,  et  per- 
eatis  de  \ik. 

Cum  exarserit  post  paululum  furor  ejus, 
beati  omnes  qui  sperant  in  eum^ 


TERSIO  VULGATA. 

l.Quare  fremuerunt  gentes? et  popoU 
meditati  sunt  inanla  ? 

2.  Astiterunt  reges  terrs,  et  principes 
convenerunt  in  unum,  adversüs  Domi- 
num, et  adversüs  Christum  ejus. 

3.  Dirumpamus  vincula  eorum ,  et  pro- 
jiciamus  k  nobis  jugum  Ipsorum. 

4.  Qui  habitat  in  ccells,  irrideblt  eos,  et 
Dominus  subsannabit  eos. 

6.  Tunc  loquetur  ad  eos  In  IrA  suA ,  et 
in  furore  suo  copturbabit  eos. 

6.  Ego  autem  constitutus  sum  rex  ab  eo 
super  Sion  montem  sanctum  ejus,praedi- 
cans  praeceptum  ejus. 

7.  Dominus  dixit  ad  me  :  Filius  meus  es 
tu ,  ego  hodie  genul  te. 

8.  Postula  ä  me ,  et  dabo  tibi  gentes  ha&- 
reditatem  tuam,  et  possessionem  tuam 
terminos  terrae. 

9.  Reges  eos  In  virgä  ferreA ,  et  tanquam 
vas  flguli  confr Inges  eos. 

10.  Et  nunc,  reges,  intelligite  :  erudi- 
mini,  qui  judicatls  terram. 

n.  Servite  Domino  In  tlmore  :  et  exul- 
tate ei  cum  tremore. 

1 2.  Apprehendlte  disciplinam,  nequando 
Irascatur  Dominus ,  et  pereatis  de  vlä  jusU. 

13.  Cum  exarserit  in  brevl  Ira  ejus ,  beati 
omnes  qui  confidunt  in  eo.. 


1.  Quare  ffemuerunt  gentes,  Romini :  et  populi,  Judci ;  Spiriiu  Sancio  fnterprete.  Act  ir, 
«5,  27. 

2.  Astiterunt  reges,...  et  principes....  Herodes  etPoDtios  Pilatns :  ibid.  unA  cum  principilMS 
tacerdotum ,  et  aliis  Jadsorum  primoribus. 

3.  Dirumpamus.  Ex  persona  impiorum ,  ^i  J)et  et  Christi  jagam  excatere  eonanhir* 
Jiigum  .*  Laqueos.  Hier.  Fanei.  Heb.  prsBcepta  quibos  nos  obUganl.  [Jugum  Chiisti  suare, 
dumm  implto  Tidetur. 

6.  Ego  autem  constitutus :  Cbriatua  loqnltur.  AI  in  Heb.  Deni :  Ego  autem  ordinavi  regem 
meum :  ut  apud  Hier.  Super  Sion.  Hsc  quidem  utcumqne  Davidi  congniunt,  led  melids 
Chrblo.  De  quo  ipte  David' tit :  Firgam  virtulis  tute  emittet  Dominus  ex  Sion.-Fs.  cix.  3« 
et  Iniu ;  De  Sion  exibit  lex ,  u.  3.  Proedtcans :  Annuntiabo  Dei  praeceptum.  Heb.  ex  penont 
Chriatl ,  ut  stalim  Hier. 

7.  FÜius  meus  es  tu :  Hlc  totus  anurgil  in  Christum,  ut  Ps.  Lxxxvin.  27.  Jpse  invocabii 
me; pater  meus  es  tu,  ete.  et  Pa.  cix.  3.  Ex  utero  anu  luciferwn  genul  te,  Hodie :  quam  diem 
Hon  modo  ad  »temam  generationem ,  verum  etiam  ad  temporalem  Christi  manifeitaiioDeBi 
pertinere  Patres  docent.  Etiam  Paulus  :  Act.  xiii.  33. 

S«  Gentes  hasreditatem :  oongmit  Ps.  xxi.  29.  Et  ipse  domlnabltur  gentium :  et  Ps.  xxxz.  if« 
Omnes  gentes  servlent  et. 

9.  Reges  eos :  Pasces.  Hier,  et  70,  aUt  ex  Heb.  oonleres.  P^irgA  fsrred :  Idem  Christo  tri- 
ImiUir.  Apoc.  XIX.  is.  imö  et  membris  Christi  in  regni  socieutem  assumptis.  Apoc.  ii.  27. 

12.  Apprehendlte  disciplinam.  Adorate  purh.  Hier.  Osculamlni  Flllum.  Cb.  id  est,  ador^: 
ut  etiam  notat  Hierooymns  Comm.  Ps.  2.  ( Edlt  Bened,,  tom.  ii.  Append.  p.  124  )  et  i.  sdr. 
Ruf.  0.  s.  ( Edlt.  Bened,,  tom.  it.  pag.  2,  pag.  871 ) quo  sensu  ordo  Sil :  Adorate  Flllum,  nf 
orU  irascatur  Dominus,  hoc  est,  Pater.  Hier.  ibid.  qui  enim  non  fwnorlficat  FlUwn,  ncn 
^0iorißcat  Patrem :  ait  ipse  FiIius.,JoaD.  v.  23. 
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VERSIO  S.  HIERONTMI. 

Fitfaiin  DiTid,  «lutndo  ftigit  k  bcie  Absalomi 

fllH  soi. 

Domine,  qoare  mulUplicaü  sunt  hostes 
md  P  multi  consurgunt  adreraüm  me. 

Haiti  dicont  animiB  meiB,  non  est  salus 
hole  in  Deo.  Semper. 

Td  autem ,  Domlne ,  clypeaB ,  circa  me , 
gloriamea,  et  exaltans  eaput  meum. 

Yoce  me&  ad  Dominum  clamabo,  et 
eundiet  me  de  monte  sancto  suo.  Sem- 
per. 

Ego  dormivi  et  soporatus  snm ,  et  vigi- 
laTi.quia  Dominus  suatentavlt  me. 

Non  timelx)  millia  populi ,  qui  circum- 
dederont  me. 

Sorge,  Domine,  salvum  me  fac,  Dens 
meos,  qula  percuBSisti  omnium  inimico- 
niB  meorum  maxillam,  dentes  Irapiorum 
confregisti. 

Oomlnl  est  salus  :  super  populum  tuum 
lienedlctio  tua.  Semper. 


VERSIO  TCLGATA. 

1.  Pialmut  Df  Ttd « cum  ftigeret  k  fkcie  Äbsaloai 
fliii  tui.  Fide  IL  Reg,  IS,  i4. 

2.  Domlne,  quid  multiplicat^sunt  qui  tri- 
bulantmeP  multi  Insurgimt  adversüm  me. 

3.  Multi  dicunt  anims  me»  :  Non  est 
Salus  ipsi  in  Deo  ejns.« 

4.  Tu  autem,  Domine ,  susceptor  mens 
es ,  gloria  mea ,  et  exaltans  caput  meum. 

5.  Voce  me&  ad  Dominum  clamavi :  et 
exaudiTit  me  de  monte  sancto  suo. 

6.  Ego  dormivi ,  et  soporatus  sum :  et 
exnrrexi,quia  Dominus  suscepit  me. 

7.  Non  tlmebo  millia  populi  circumdantia 
me :  exurge,  Domine,  salvum  me  üac» 
Dens  mens. 

8.  Quoniam  tu  percusslsti  onmes  adver- 
santes  mihi  sine  causA,  dentes  peccato- 
rum  contrlvlsti. 

9.  Domini  est  salus,  et  super  populum 
tuum  benedlctio  tiia. 


PSALMUS  IV.  HISTORICUS  ET  MORALIS. 

Siludem  argummUicumpreecedenUf  ted  rdtus  in  meliü8  ver$is,  Ita  Theodor.  B\e  porrl}  ad 
precem  vetpertinam  perUnet,  propier  vert,  9,  nt  sequeru  Psaimus  ad  matutinam. 


VERSIO  S.  HIEROIITHI. 

Vidori  In  caniicii :  Psaimus  David. 

Invocantem  me  exaudisti  me,.DenB 
jnstiUae  mes  :  in  tribulatione  dilatastl 
müii :  Miserere  me! ,  et  exaudi  oratlonem 
meani. 

Filii  viri ,  usquequo  inelytl  mel ,  igno- 


VERSIO  vulgata: 
1.  In  flnem  in  cärmtnilms :  Pialmos  David. 

2.  Cum  Invocarem ,  exaudlvit  me  Den« 
Justitis  mes :  in  tribulatione  dilatastl  mih!.^ 

Miserere-  mei,   et   exaudi    orAionem* 
meam. 

3.  Filii  hominum  usquequo  gravi  corde? 


2.  QiM  muliipUcaU  sunt,.,,  mtUti  insurgunt.  populos  enim  ooDCurreni  aogebalor  com 
Ateakmi.  II.  Reg.  xt.  13. 

8.  Animoe  meas.  Mihi.  Noliis  hebraiimas  et  in  Psalmis  frequens.  In  Deo  ^us.  Ejus ,  dies  in 
Heb.  sed  habet  vocem,  Selab,  quam  Hieronymus  post  Aqailam  ubique  verlil,  Semper: 
TolaDlqoe  e»e  firmantis  in  sempitemum.  Vide  Hier.  Epislolam  13S  ad  Marceliam.  At  70,  per 
iwbiXim.^  reddont,  voluntqae  Grnci,  post  originem,  esse  notam  inflectandn  vocls  in canto. 
Vulpta  olnqae  omittit :  nee  immeritö,  cum  nihil  ad  sensum  pertineau 

4.  Susceptor,  Clypeus.  Hier,  et  lu  Heb.  passim. 

6-  Exurrexi,  evigilavi,  te  protegente  securos.  Hanc  versum  Ecclesla  Christo  resnrgentl 
iput 

i»Non  timebo  mUUa  popuU,  cAm  ad  eum  veniret  nunciiu  dicens  :  Toto  corde  universut 
Tsraä  tequitur  Jbsalom.  II.  Reg.  xv.  13. 

>.  Pereussisti...  sine  causd  deest.  Heb.  Percussisti  maxillam.  Hier. 

i./fi  finem,  Vlctori.  Hier.  Prfficentori,  ut  Hebrnl  exponunt /ittoannitilhtf  >  Negbinotb , 
(oitnimenü  mpsici  genas ,  ä  taDgendo  sie  dictnm.  Quod  auiem  babent  70.  in  ftnem.  Patrea 
iBterpreUnlttf  in  ChrisUim  :  Finis  enim  legis  Christus.  Rom.  x.  4.  Quoniam  quidquid  agimus, 
9d  ittmt  referimus,  et  dm  ad  ewtn  pervenerimus ,  ultra ,  quod  quoeramus,  non  habeMmus. 
Ang.  in  Ps.  t^r. 

2.  pan  imocarem.  Invocantem  me  exaodlttl.  Hier,  exaudi.  Heb.  Deus  justUkB  meas  aaetor 
et  lestis.  In  tribulatione.  In  aDgastiA.  Heb.  in  anguatiis  laUm  viam  et  (kcil^  apemlsti.  MUe- 
reremd.  Ree^jft,  quantumvis  enim  Justof » Urnen  miserieorditer  exanditsr.  Ghrys. 

S. FiUi  Isominum.  FUii  viri.  Hier,  id  est,  not^ei.  Vide  P«.  xlvui,  8.  Usquequo,  usquequo 
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minlosö  diligiUs  Tanitatem»  quierentes 
mendacium?  Semper. 

Et  cognoscite,  qaonlam  mirabilem  red- 
didlt  Dominas  sanctum  säum  :  Do- 
mtiras  exaudiet  me,  ctaa  clamaTere  ad 
eum. 

Imclmlnl  et  nollte  peoeare :  loqslmini 
iB  eordiboft  veatris  su^r  ooblUa  vestim, 
et  tacete.  Semper. 

Sacriflcate  sacriflcla  jiutm»,  et Mtc  in 
Domino. 

Moltl  dlciml,  Qnis  eeteadit  nobls  bo- 
num  ?  Leva  raper  noe  Ineem  TOltüa  tui. 
Domine. 

Dedisti  Itttitiam  in  corde  meo  :  in  tem- 
pore frnmentum  eoram  et  viniim  eoram 
moHlpUcata  sunt. 

In  pece  slmnl  requiescam ,  el  dormiam , 
quia  ta ,  Domlne,  specialiter  securum  lia^ 
bitare  feciati  me« 


ut  quid  dlligitis  vanitatem,  et  qQKritis 
raendacinm? 

4.  Et  acitote,  qnoniam  miriflcavit  Ikh 
minus  sanctum  suum :  Dominus  exaudiet 
me  edm  damavero  ad  enm. 

5.  Iraselmini ,  et  nolite  peccare  :  ^a 
dicitts  In  cordllme  Testrks,  In  enbOfliiit 
veetris  eenpunglnini. 

6.  Sacriflcate  sacrifletam  Jnstitle,  «t 
gerate  In  DombM  ;  malt!  dienst,  Quis 
ostendit  nobis  benaf 

7.  Sisniam  est  super  no«  lomen  miMs 
tut ,  Domlne  s  dedisti  leetiliam  In  oeids 
meo. 

8.  A  fmofn  frvmeoti,  vkii  el  ole!  sul 
muItipHcati  sunt. 

9.  In  pace  in  idipsum  dormiam  et  r^ 
quiescam. 

16.  Qnonlam  tu,  Domine,  sAngulariter 
in  speconstituisti  me. 


PSALMUS  V.  fflSTORICUS  ET  MORALIS. 

Ininäeorum  calumniU  «c  SadlU  odUt  vexatM,  ttaUm  atqut  expergUeiiur^  ad  Deum  u 
erlgiL  OraUo  em  persona  Sedesice,  citm  mani  adit  domum  Domini,  Sf/rus,  propUr 


vert.  4. 

TERSIO  S.  HICRONTMI. 

VictOfi  pro  fattredfUtiboi,  mimos  Derid. 

Verl»  mea  Audl ,  Domine ,  inteUige  mur- 
mur  meum. 


VERSIO  VÜLGATA. 

1.  In  ÜBeni  pro  el,  qa«  heredltatem 
qutor,  niimvf  Derld. 

2.  Verl»  mea  auribus  percipe ,  Domine, 
intellige  clamorem  meum. 

ilorl«  »ea  in  igBoninian  >  Diligitlf  yaniuiem ,  et  quaritii  mundacinm.  Heb.  id  est ,  eor  me 
eonteaniUi,  et  Ttot  MquisüBi  ?  ad  priacipes  ioquitur  A.litaloaiam  fecutos.  Prasclari  Hieron. 
•  Uiquequo  indjü  mei,  elc.  Valgit«  sensus orte«  eit, ut  alibi  panim,  ex  altt  leclione.  Utquequo 
gravi  corde,  Urdi  ad  tnteHlgendam  qu»  sil  TOluntai  Del. 

4.  Mlrifieavlt,  alü  ex  Heb.  segregavit  piam  libi;  quod  eödem  recidil.  Sanctum  euum,  bm 
Cbrislom  ejus. 

5.  Irasdmini,  ita  et  Paulus  Eph.  it.  38.  ubi  hoc  tesUmODlo  utitar.  Soos  alloquitur  Darid  ne 
In  perdaeUes  acrids  irascantur.  Gdm  iraacknioi ,  tarnen  noifle  peccare.  QmedicHis,  loquimiDi 
In  cordibus  restris  super  cubilia  restra,  et  tacete.  Hier.  Examen  conseienti«,  ut  rocant.  Deam 
apnd  Yos  GOgitale.  C. 

e.  Sacrificate  eaerifteium  jusUUas ;  qnod  renim  est  sacrifieinm.  Ps.  xltx.  i4.  et  l.  fe.  «S^pe- 
raie  tn  Domino,  Ha)c  et  reliqua  usqne  ad  Psalmi  floem,  iia  contexenda  snnt :  Sperate  In  Domino : 
neque  exaudite  dicentes,  prs  hostiam  multltudine  spem^'ncbb  saperesse  nnliam.  Tu  enim. 
Domine,  favorem  tunm  in  nos  explicas :  meque  data  viclorU  Isttflcas:  et  iis  qnl  in  le  sperant. 
omnia  ad  viiam  prssidia  copiosö  et  opportonö  prcstas.  Itaque  in  pace  reqniescam,  tul  singaiari 
miserioordtft  fretos.  Hie  universim  sensus :  jam  ad  stnguia. 

7.  Signaütm  est  euper  nos,  tera  super  nos.  Hier,  rocem  heb.  Nesah.  70.  accepemnt  quasi 
dnctam  i  Nasas  :  unde  Nes  Texlllum :  quare  rerterunt  i99ifui6»9vii  slgnatum  est  lomen  Tultds 
tai ,  qnod  bforem  signiOcat,  Sic  ProT.  xtx.  is.  Jn  hilaritate  vuUäs  regts,  vita :  Heb.  in  lumlno 
Tttltüs  regis :  et  iia  passim  in  Scriptnris. 

8.  jä  f^nctu  firumenU^  In  tempore  Ihunentnm  eoruaa  et  rinum  eoram  mnItipUcals»  snnt. 
Hier.  H0O  evenient  Juatis  Deun  oogiumliboa.  Possei  verti  ex  70.  repleti  sunt,  id  est ,  saturaU. 
OMaKi^deettHeb. 

0.  M  paco  in  idipswn.  In  pace  simul  requiescam  et  donnlam.  Hier,  jacebo  et  obdor- 
miam.  Heb. 

10.  Singuiariter.  SpeoiaUlar  focurum  babilare  ÜscisU  me.  Hieron.  cOmsimsolut,  tarnen 
eoDlIdenler  haUiaHo. 

1.  In  ftnem  pro  Oi,  qnm  tugredUatem,  Bcelestt  seüieet.  At  Hebi  PnMenlOFi  super  Hahttlot, 
tastrumenta  musiea  sie  dicia,  qudd  perforala  essenl. 
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Adrerte  ad  Toeem  clamoris  mel,  rex 
meos  et  Dens  meos ,  quia  te  depreoor. 

Domine,  maiA  audies  vocem  zneam, 
manö  praepaTal)Qr  ad  te ,  et  contemplabor. 

Qaoniain  non  Dem  volens  iniquitatem 
to  es,  nee  babltabit  Jaxta  te  mali^us. 

Non  stabuQt  Uil<|«l  itt  eoaspeetu  qpulo-^ 
IUI  taomm  ■  odisti  oomes  openuHes  ini^ 
qnitatem. 

Pordea  loquentes  loeiidaciiuu»  virum 
sangniniim  et  dolowim,  abQ9UQa][>itur  Do- 
miDitt« 


Egoautem  in  muUltudine  DQdserioordia& 
toas  introibo  in  doixuun  tuson ,  adorabo  ad 
temiyiwnganctoro  tuiun  in  Umore  tno. 

Domine,  deduc  me  in  juatitiÄ  tuÄ  prop^ 
ter  inskliatorea  meos,  diri^e  ante  fooiem 
meamTiam  luam« 

Non  est  enim  in  ore  eoram  rectam :  In- 
teriom  eornm  insJdis :  sepulcrum  patens 
gotttti  eorom ,  linguam  suam  Isviflcant. 


Gondemna  ees,  Dens ,  decidant  a  con- 
sUiis  sais,  joxta  maltitudinem  scelerum 
eoram  expeUe  eo&  :  quoniam  provocave- 
niDtte. 

Etistentnr  omnes,  qui  sperant  in  te, 
iaperpetnom  laudabnnt :  proteges  eoe ,  et 
isübuntor  in  te  qui  diligunt  nomen  taum. 

Qo&aiam  tu  benedlcea  Justo ,  Domine , 
nt  scnto  placablUtatis  coronabis  eiun. 


3.  lotende  Toci  orationis  me9,  rex 
mea«,etDeasmeuB. 

4.  Quoniam  ad  te  orabo :  Domine ,  manö 
exaudies  Yocem  meam. 

5.  Manö  astalw  tibi :  et  videbo ,  quoniam 
non  Dens  volens  iniquitatem  tu  es. 

6.  Nequß  litUtabiit  juxla  ie  maügnu^ : 
neque  permanebunt  ii\i«0ti  aate  ocules 

tUOB. 

7:  Odisti  omnet  qui  operäntur  iniquita- 
tem :  perdes  omneaquiloquuntjir  mendar 
cioin. 

Vlrura  sangttinum  et  doloeum  abomlD%- 
bltur  Dominum. 

8.  Bgo  autem  in  multltudine  miserioor- 
dis  tus. 

Introibo  in  domum  tuam,  adorabo  ad 
templum  aanetum  tuum  in  timore  tuo, 

9.  Domine,  deduc  me  In  justitiä  tuA: 
propter  inimicos  meos  dirlge  in  censpectu 
tuo  viam  meam. 

10.  Quoniam  non  est  In  ore  eorumveri- 
tas  :  cor  eorum  vanum  est. 

1 1 .  Sepulcnim  patens  est  guttur  eorum^. 
Unguis  suis  dolos^  a^ebant;Judica  iilos» 
.Dens. 

Decidant  k  cogitationibus  suis,  secuo- 
düm  multitudinem  impietatum  eorum  ex- 
pelle  eos ,  quoniam  irritaverunt  te ,  Do- 
mine. 

12«  Etlsetentur  omnes,  qui  sperant  inte; 
in  ffiternum  exultabunt ,  et  liabitabia  in  eis. 

Et  gloriabuntur  In  te  omnes,  q;ui  dlB- 
gnnt  nomen  tuum.  13,  quooiam  tu  bene- 
dices  Justo. 

Domine,  ut  scuto  bon»  Toluntatift  Umb 
coronasti  nos. 


s.  AtSabQ  ühi,  Pr«parabor  ad  te,  Hier.  Quod  est  studiosö  et  aUeat^  precanlis.  Non  Dau 
votoif  iniquiUUem.  Prima  prsptraUo  precatari ,  k  peecaüt  tbborrere :  aupie  inde  ordir i  die»» 
ntlacit  Ecelerii  primi  borA  sie  ortns  :  ut  in  h^c  die  ad  mdlvm  decümmua  peccatum* 

^.Ntque  pemumebunt,  nen  stabunt.  Bier,  non  consistent :  te  judicem  non  •ustinebUBt. 

I.  Perda  cames ,  deeat  omDea ,  Heb. 

*•  Tenplum  tanctum  swtm,  Teaaplum  et  domui  Domini  ante  Salomonem,  dicebatur  leeas 
vU  erat  arca.  I.  Reg.  i.  9.  lu.  3.  Prima  igitur  cura  evigiianlis  adire  lempliim. 

9.  Dirige  in  campectU  tuo  vidm  meam ,  ante  Cusiem  meam  viam  tuam.  Hier,  sit  mihi  via  toa 
Ute  ocnh»  recta  et  patena  :  Ikc  voluntalis  tue  recliludtnem  ioleUigam.  Tempore  Theodoreti 
DOB  deerani  exemplaria  grnca  in  quibut  ut  in  Hebrseo  bal>eretur. 

10.  In  ore  eorum  verita».  In  ore  eorum  rectum.  Hier.  Cor  eorum  vauan  est,  leve,  infldom^ 
meodax.  lateriora  eorum  insidl«.  Hier. 

II.  Unguis  suis  dolosh  agebant,  Linguam  auam  leevlflcaDt.  Hier.  Expoliont  ut  adlambeat 
leoiui :  lonmi  arte  Uancfiuntur. 

n.  St  kabitabis  in  eis,  in  corde  eorum,  vel  in  medio  eorum :  proteges  eoi.  Hier. 
13.  Conmasti  nos,  corooabis  eum.  Hier,  dreumcifiges :  prpteges. 
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PSALMUS  VI.  MORALIS. 

Cäm  gravi  morbo  laboraret.  Bei  manum  agnoscU,  et  peceaia  tUfleL  Unäe  paniienübui 
accommodat  EecUsUi,  dtm  peccatum  ei  animi  tit  morSu*,el  9<gpe  morborum  corporatim 
causa. 


VBRSIO  S.  RIERONT«!. 

Viciori  in  canülNu  saper  ocUyi  Pnlmut 

Divid. 

Domlne,  ne  in  farore  tno  arguas  me, 
neque  in  irft  tu&  corripias  me. 

Miserere  mei,  Domine,  quoniam  inflr- 
mos  som  ego  :  sana  me ,  Domine ,  quo- 
niam conturlMita  sunt  ossa  mea. 

Et  anima  mea  contarbata  est  valde;  et 
tu,  Domine,  usquequo? 

Revertere,  Domine,  enie  animam  meam, 
salva  me  propter  misericordiam  ti}am. 

Quoniam  non  est  in  morte  recordatio 
tui :  in  inferno  qois  confltebitnr  tU>I  ? 

Laboravi  in  gemitu  meo :  natare  faciam 
totft  nocte  lectum  meum ,  lacrymis  meis 
Stratum  meum  rigabo. 

Caligavit  prse  amaritudine  oculus  mens : 
consumptuB  sum  ab  unlversls  hostibus 
meis. 

Recedite  k  me  omnes  qui  operamini  ini- 
quitatem ,  quia  audivit  Dominus  Tocem 
fletüs  mei. 

Audivit  Dominus  deprecationem  meam , 
Dominus  orationem  meam  suscepit. 

Gonfündantur  et  conturI)entur  yehemen- 
ter  omnes  inlmici  mei,  revertantur  et 
confündantur  subito* 


•  TERSIO  TÜIiGATA. 

1.  In  flnem  in  carmlnibof ,  Pnlmiis  Dtvld, 
pro  octiTt. 

2.  Domine,  ne  in  furore  tuo  argaas  me, 
neque  in  irft  tu&  corripias  me. 

3.  Miserere  mei.  Domine ,  quoniam  infir- 
mus  sum:  sana  me.  Domine,  quoniam 
conturbata  sunt  ossa  mea. 

4.  Et  anima  mea  tnrlMita  jcst  Talde :  eed 
tu.  Domine,  usquequo? 

5.  Gonvertere ,  Domine ,  et  eripe  animam 
meam  :  salvum  me  fac  propter  miseri- 
cordiam tuam. 

6.  Quoniam  non  est  in  morte  qui  memor 
Sit  tu!  :  in  inferno  autem  quis  confltebitnr 
tibi? 

7.  Laboravi  in  gemitu  meo ,  lavabo  per 
slnguias  noctes  lectum  meum,  lacrymis 
meis  Stratum  meum  rigabo. 

8.  TurlMitus  est  k  fürore  oculus  meas : 
inveteravi  inter  omnes  inimicos  meos. 

9.  Discedite  k  me  onmes  qui  operamini 
iniquitatem  :  quoniam  exaudivit  Dominos 
Yocem  lletüsmei. 

10.  Exaudivit  Dominus  deprecationem 
meam,  Dominus  orationem  meam  suscepit. 

11.  Erubescant,  et  conturbentur  vehe- 
menter omnes  inimici  mei :  convertantar 
et  erubescant  valdd  velociter. 


I.  In  camünibus.,.  pro  octavd.  In  NegUnolh  super  Hascheminith :  Heb.  de  Negbinolb  dieluoi 
fopri.  IT.  1 .  Hascheminith  ChaldaK),  hlc  est  ciihart  oeto  cbordanim :  aliis ,  octo  tonos  continei». 
H»c  Y«ba  stfpius  occurrenl  in  inscriptionlbus  Psaimorum.  7ide  I.  Par.  xt.  21. 

4.  l/a^ue^uo?  irasceris, scilicet 

5.  Comertere «  ad  me,  A  quo  arersos  Tideris. 

«.  In  inferno  autem  quis  conftiebitur  :  in  sepulcro  quis  Iandabit?et  iupassim  hc  rocei 
exponend».  His  et  slmilibos  pessimd  abatuntur  qui  animos  post  mortem,  aut  extiDgul,aat 
peniUis  consopiri  puUnt,  neque  rerum  nostrarum  quldquam  ad  eos  pertinere.  Loqaitur  emm 
DaTid  cdm  de  staui  mortuomm  natorali,  tum  de  laadibus  canendis  in  coüu  piorum. 

7.  Lavabo :  natare  faciam.  Hier. 

8.  Turbatus  est,  Caiigavit  pr«  amarjtudine.  Hier.  Fr«  lacrjmaram  coplA.  Inveieravi ,  cob- 
senni,  conubul  inier  bestes  meos,  de  meo  morbo  et  interitu  iaUntes. 

9.  Discedite ;  Yd  se  i  peccatoribus  segregat  p«nitens ;  Tel  eonim  de  se  spem  firn8U>attB  >" 
•ignifieal. 

II.  Erubescant  et  conturbentur,...  Converiantur.,..  vaide  velociter.  Non  contra  inimictfi 
sed  pro  inimicis  orat,  ut  converiantur  et  erubescant  non  leniter,  sed  Yebementer,  nee  recn- 
Btinato  tempore,  sed  cito.  Gomm.  Hier.  Vide  Prsf.  c.  x.  n.  14. 
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PSALMUS  VII.  HlSTORICUS  ET  MORALIS. 

A  Saüle  ad  neeem  usque  vexatus,  Deo  adjutore,  nihil  metitit. 


VERSIOS.  HIEROHTMI. 

PHlmos  Dayid ,  quem  cecinit  Domino  super 
Terbis  Chus  filii  Jemini. 

I^omiDeDeus  meas,  In  te  speravl :  salva 
m<  ab  Omnibus  persequentibus  me,  et 
Ilbera  me. 

Ne  fortö  capiat  at  leo  animam  meam ; 
laceret,  et  non  sit  qul  eruat. 

Domlne  Deas  meus«  si  feci  istud,  si  est 
iiUquUas  in  manlbus  meis  : 

Sireddidi  retrlbuentibus  mihi  malnm, 
et  dinüsi  hostes  meos  vacuos  : 

Perseqnatur  inimicns  animam  meam, 
et  apprehendat  et  conculcet  in  terM  vitam 
meam ,  et  gloriam  meam  in  pulverem  col- 
locet,  Semper. 

Surge,  Domine,  in  furore  tuo,  elevare 
indigoans  super  hostes  meos ,  et  consurge 
ad  me  jadicio  qaod  mandasti. 

£t  congregatio  tribuum  circumdet  te, 
et  pro  h4c  in  altum  revertere. 

Dominus  Judicabit  populos :  Judica  me , 
Domine,  secundüm  justitiam  meam,  et 
secundüm  simplicitatem  meam  qujB  est 
inme. 

Consummetur  malum  inlquorum,  et 
conürmetur  justus,  probator  cordis  et  re- 
nom  Deus  Justus. 

CJypeos  meus  in  Deo,  qui  salvat  rectos 
corde.  ^ 


TERSIO  VULGATA. 

1.  Psalmus  David  quem  cantavit  Domino  pro 
Terbis  Gbosi  fiiii  Jemini.  //.  Reg,  xti. 

2.  Domine  Deus  meus,  in  te  speravi : 
salvum  me  fac  ex  omnibus  persequenti* 
bus  me,  et  libera  me. 

3.  Nequando   rapiat  at   leo   animam 
meam,  dum  non  est  qui  redimat,  neque  / 
qui  salvum  faciat.  ( 

4.  Domine  Deus  meus ,  si  feci  istud ,  &l 
est  iniquitas  in  manibus  meis  : 

5.  Si  reddidi  retribuentibus  mihi  mala , 
decidam  meritö  ab  inimicis  meis  ina- 
nis. 

6.  Persequatur  inimicus  animam  meam , 
et  comprehendat ,  et  conculcet  in  terra 
vitam  meam ,  et  gloriam  meam  in  pulve- 
rem deducat. 

7.  Exurge, Domine, in  irä  tuA  :  et  exal- 
tare  in  flnibus  inimicorum. 

Et  exurge, Domine  Deus  meus.  In  prs- 
cepto  quod  mandasti :  8.  Et  synagoga  po- 
pulorum  circumdabit  te. 

Et  propter  haue  in  altum  regredere. 

9.  Dominus  judicat  populos. 

Judica  me.  Domine,  secundüm  justi- 
tiam meam,  et  secundüm  innocentiam 
meam  super  me. 

10.  Consumetur  nequitia  peccatorum, 
et  diriges  justum ,  scrutans  corda  et  renes, 
Deus. 

Justum  1 1 .  adjutorium  meum  ä  Domino , 
qui  salvos  facit  rectos  corde. 


uchusi  filii  Jemini,  Ducis  Saal  cui  mandavertt  persequendum  Dayidem.  Gh.  quidam 
^tfemai  ad  bistöriam  Cbasai  ArachiUe.  II.  Reg.,  xy,  xti.  quos  conftitat  Hieronymus. 

!•  Dum  non  est  qtü  redimat;  beeret,  et  non  sit  qul  eruat.  Hier.  Neque  qui  ialvtan  faciat 
d««si  Heb. 

*■  Si  fed  istud.  Quod  suspicatur  Safll  ut  qunram  ei  malum ;  quod  ipse  David  i  se  amoUtur. 
1-  Reg.,  xxiv.  10, 12. 

5.  Si  reddidi  retribuentibus.  Si  pro  bonis  mala  retribuenUbus  reddidi  vlces.  Decidam  meriib 
0^  inimicis  meis  inanis.  Sint  irriii  conatus  mei  adveraus  eorum  insidias.  At  Hieronymus :  SI 
dimiii  bestes  meos  vacuos :  Si  spoliavi  rebus  suis  :Si  reddidi  benefacienli  mihi  mala :  et  oppressi 
M>  qoi  mihi  adversabantur  sine  causA.  Gh.  Syrus :  Et  hoc  est  parcentis  hosUbus ,  et  ulüonem 
DomiDo  relinquentis  :  quo  aniroo  David  adversüs  Saüiem  Tuit.  I.  Reg.,  xxiv,  xxvi. 

6.  Persequatur  inimicus  et  conculcet  in  terra  vitam  meam.  Peream  absque  uUA  spe,  neque 
mihi  opiiuletur  Deus  cujus  potesutcm  in  ulciscendis  inimicis  mihi  vindicassem. 

^' Exurge ,  Domlne  f  In  Irä.  Ulciscere  tu,  Dominc,  injuslö  Issum,  neque  seulciscentem. 

t.  Synagoga  populorum.  Coelus  populorum  luum  Judicium  expeclantium :  ut  fit  in  pubiicia 
jodiciis.  Prcclara  hypotyposis  judicantis  Dei.  Et  propter  hanc  :  Rem  :* propter  hunc  coetum 
^Keode  iierum  tribunal  tuum ,  ut  judices  impios  Sub  Saüle  grassantes. 

10.  Consumetur  nequitia  peccatorum.  Consumat  malum  impios.  Heb.  Et  diriges  justum.  Et 
cottfirmetur  justus ;  Hier.  Scrutans  corda  et  renes,  InUma  arcana  meniis  :  ita  passim :  Probator 
cordi«  et  renum ,  Deus  juslus.  Hier. 

ii.  Jdjutorium  meum...  secundüm  Yulgatam  :  jusfum  adjutorium  meum:  Just^,  hoc  est 
Bn'itd,  k  Deo  juslo  expectatum. 

I.  A 
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Beus  judex  jQ8tD8  et  fortls,  comminang 
totftdle. 

Non  conyertenti  gladium  sunm  acnet : 
arcum  süam  tetendit ,  et  paravit  iUum. 

Et  In  Ipso  pneparavit  Tasa  mortis,  sa- 
l^ttas  suas  ad  comburendum  operatus  est. 

Ecce  partarlit  iniquitatem  :  concepto 
dolore  peperit  mendaciam. 

Lacum  aperuit  et  effodlt  eum :  et  Incidlt 
In  interitum  quem  operatus  est. 

Rerertetur  dolor  suus  in  caput  ejus  :  et 
super  rertlcem  ejus  iniquitas  sua  descen- 
det. 

Confltebor  Domino  secnndüm  justitiam 
ejus :  et  cantabo  nomlnl  Domini  altissimi. 


12.  Dens  judex  justus ,  fortis ,  et  paUeoB, 
Hamquid  irascitur  per  singulos  dies? 

13.  Nisi  conversi  fuerltis,  gladium  sunm 
Tibrabit :  arenm  suum  tetendit,  et  para- 
vit illum. 

14.  Et  in  eo  paniTlt  Tasa  mortis,  sagit- 
tas  suas  ardentibus  effeciL 

15.  Ecce  parturiit  ii^Qstitlam  :  concepit 
dolorem,  et  peperit  iniquitatem. 

16.  Lacum  aperuit,  et»effodit  eom :  et 
incidit  in  foveam ,  quam  fecit« 

17.  Convertetur  dolor  ejus  in  caput 
ejus  :  et  in  verticem  ipsfus  iniquitas  ejus 
descendet. 

Confltebor  Domino  secundäm  jusUtiam 
ejus ,  et  psaliam  nomlnl  Domini  altissimi* 


PSALMUS  VIII.  LAUDIS  ET  ADMIRATIONIS. 

Dei  mßiestaiem ,  hominis  digfiilaiem  commendat. 


VE&SIO  S.  HIERONTMl. 

Ylclori  pro  torcularibui,  Psalmus  David. 

Domine  Dominator  noster,  qnkm  grande 
«st  nomen  tuum  in  universA  terra  1  qui 
posuisti  glorlam  tuam  super  ccelos ! 

Ex  ore  Infontium  et  lactentinm  perfe- 
cisti  laudem  propter  adversarios  tuos,  ut 
quiescat  inimicus  et  ultor. 

VIdebo  enim  ccelos  tuos  opera  digltomm 
loorum ,  lunam  et  Stellas  qus  fundasti. 

Quid  est  homo,  quonlam  recordaris  ejus  ? 
Tel  fliius  hominis ,  quonlam  Tisitas  eum  ? 

M inues  eum  paul6  minus  k  Deo ,  gloriä 
et  decore  coronabls  eum. 

Dabis  ei  potestatem  super  opera  ma- 
nuum  tuarum.  Cuncta  posuisti  sub  pedl- 
])us  ejus : 


VEBSIO  VGLGATA. 

1.  Id  flnem  pro  lorcuütriboi ,  Psalmos  David. 

2. Domine  Dominus  noster, quiun  admi- 
rabile  est  nomen  tuum  in  univeraä  terril 

Quoniam  elevata  est  magniflcentla  toa 
super  ccelos. 

3.  Ex  ore  infantium  et  lactentinm  per- 
fecistl  laudem  propter  inimlcos  tuos,  ut 
destruas  inimlcum  et  ultorem. 

4.  Quoniam  videbo  ccelos  tuos,  opera 
digitorum  tuorum  :  lunam  et  Stellas  qom 
tu  fundasti. 

5.  Quid  est  homo ,  quöd  memor  es  ejus? 
aut  fliius  hominis ,  quoniam  Tisltas  eum? 

e.Hlnulstleum  pauiö  minus  ab  angelis, 
gloriä  et  honore  coronastl  eum ; 

7.  Et  constituisti  eum  super  opera  ma- 
nuun^tuarum. 

8.  Omnia  subjecisti  sub  pedibus  ejoSf 


13.  Et  paUent.  De«t  Heb.  Numquid  iratcitur,,,  commiiuiis  lotA  die, Hier.'  sine  interro^« 
Hone :  diutluimÄ  commiiuiDS ,  ne  undem  ferire  cogalur. 

13.  Gladium  suum  vlbrabit.  kcuel  Hier,  nisi  peccator  converUlur. 

14.  jirdeniUfus  effeeiL  Ad  combarendam  operauit  est.  Hier.  Ignitai  ngiuas  histori«  n«- 
morant. 

15.  Peperit  iniquitatem,  Peperit  mendtciam.  Saül  acilicet  summo  nisu  et  Itbore  mala  moiiuir, 
oed  rrusiri  nulli  enim ,  nisi  sibi  nocuit,  ul  seqaentei  versus  demonsiraol. 

17.  Convertetur  dolor  ejus..,,  in  verticem  iptius  iniquitas  ejus...  Dolor  ille  quem  in  me 
«CTundendum  conceperat,  et  ejus  iniquitas  quam  pirilurus  erat,  inipsum  deniqae  reddit; 
quod  Regum  docet  liistoria. 

I.Pro  torcularihus.  Ghiltit,  InslmmenU  mosica,  qu»  tribus  Psalmomm  titulis  Unldin 
nemorantur  :  hlc  lux,  lxxxiii.  an  calcalis  torcularibus ,  peracia  vindemia,in UbemaculoniiB 
Xesto? 

3.  Ex  ore  infantium...,  Tanta  estiiujusoperispolcbritudo,  utTel  inrantes  eam  perspicer» 
ti  celebrare  possint,  ad  impios  et  Tiolenios  homines  conrundendos.  Hunc  sibi  locum  ipse  Christof 
accommodai.  Maiih.,  xxi.  i6,  cum  revera  puerorum  ore  laudaretur.  Perfecisti  laudem :  rundaiü 
robur.  Heb.  demontrasü  viriulem  luam. 

6.  Jb  angelis.  7o.  et  post  eos  VulgsU;  ab  angelis :  rectö,  ul  patet  ex  Paulo  Heb.  ii.  6,  etc. 
J*aulq  minus.  Est  enim  homo  angelis  inrerior,  sed  pauiö  ;  ad  eamdem  scilicet  Tocatus  bealito- 
dinem,etpari  jure  Deo  poliiurus. 

a.  Omnia  subjecisti.  Id  Paulus  uni  Christo  perfeclö  convenire  docet  Heb.,  n.  5,  e,  etc. 
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Ot«  et  armenta  amnla ,  Infiuper  et  ani- 
maiia  agri; 

Atcs  cceli  et  pisees  mari8 ,  qui  transeunt 
eonttas  ponti. 

Domlne  Domlnator  noeler,  ^nde  est 
nomen  tuum  in  aniTersA  terrt  1 


oTes  et  boves  uniTenai  :  famiper  et  pe- 
cora  eampi. 

9.  Volucres  c(b11  et  pisees  maris,  qal 
perambulant  semltas  marls. 

10.  Domioe  Dnminm  Doeter,  ^m  aA- 
mirabileest  nomen  tuum  in  uniyenA  terrA  I 


PSALMUS  IX.  HISTORIGUS  ET  M(ttALIS. 


naSIO  8.  HIERONTXI. 

Yidori  fBper  morle  fliii,  CaDtkam  Darfd. 

Confltebor  Domino  in  toto  oorde  meo  : 
oirnibo  omnia  mlrabilia  loa. 

LsBlalMMr  et  gaadeix)  in  te  :  eanam  no- 
mini  too,  Ahlaslme. 

Cäm  ceciderint  inimici  mei  retrorsom , 
ctcormcrlnt,  et  perierint  k  fseie  ta&. 

FecisU  enim  Judicium  meum  et  causam 
neam  :  aedisU  super  solinm  Judex  Justi- 

Increpasti  gentes,  perilt  Impius  :  no- 
Bwn  eonim  delesti  In  semplleraum  et  ju- 
gtter. 

loimici  complette  sunt  soütudines  in 
flnem :  et  civitates  subvertisti.  Periit  me- 
moria forum  cum  ipsis. 

Dominus  autem  in  sempiternumsedebit : 
dabUivit  ad  judicandum  soUum  suum. 

Et  ipse  Judicabit  orbem  in  JustitiA,  Ju- 
dicabit  popuJos  in  isquitatilma. 

Et  erit  Dominqs  elevatio  oppresso :  ele- 
talio  opportuna  in  angustift. 

Et  eonlident  in  te, qui  noverunt  nomen 
tuum«  qiioniam  non  dereUquisti  qu8&- 
rentes  te,  Domlne. 

Cantato  Domino  habitatori  Sion,  an- 
oootiate  in  popuüs  cogitationes  ejus. 

Qocniam  qusrens  sangulnem  eorum 
ncordatus  est  :  non  est  obiitus  clamoris 
paapernm. 


TERSIO  TULGATA. 

1.  In  flnem  pro  oeeuliia  flUi,  Pialmas  Darid. 

3.  GonflteboT  tibi ,  Domine ,  in  toto  corde 
meo  :  narrabo  omnIa  mirabilia  tua. 

8.  Uetaiior  et  exultabo  in  te  :  psallam 
nomini  tuo,  Altissime, 

4.  In  convertendo  inimicum  meum  r&* 
trorsum  :  inflrmabnntur ,  et  peribunt  ä 
facie  tuft. 

5.  Quonlam  fecisti  Judicium  meum  et 
eansam  meam :  sedisti  super  thronum  qul 
Judicas  JnstHiam. 

6.  Increpasti  gentes ,  et  periit  Impius : 
nomen  eorum  delesti  in  letemum ,  et  in 
saeculum  saecnli. 

7.  Inimici  defecerunt  frames  in  flnem : 
et  civitates  eorum  destruxisti. 

Periit  memoria  eorum  cum  sonitu  :  8. 
Et  Dominus  in  sternum  permanet. 

Paravitin  Judicio  thronum  suum  :  9.  Et 
ipse  judicabit  (Hrbem-terne  in  aequitate, 
judicabit  populos  in  justitid. 

10.  Et  factus  est  Dominus  reftigium  pau* 
peri :  adjutor  in  opportunitatibus ,  in  tri- 
bulatione. 

1 1 .  Et  sperent  in  te  qui  noverant  nomen 
tuum  :  quonlam  non  dereliquisti  qua^*- 
rentes  te,  Domine. 

12.  Psailite  Domino  qul  babitat  in  Sion : 
annuntiate  inter  gentes  studia  ejus. 

13.  Quoniam  requirens  sanguinem  eo- 
rum recordatus  est :  non  est  obiitus  da- 
morem  pauperum. 


uProoeeullUfiHi.  Saper  raorte  fiiil.  Hier.  Labl)ei].  Heb.  quod  Tiddor  eise  inidam  eanti* 
kocPttres  de  triampbaii  Christi  morte  Interpreuolur.  Cum  autem  t.  13,  loqaatur  de  Sloo, 
m  arci  Jam  eO  iranslalA ;  reclö  referiur  ad  aliquam  Davidia  jam  in  Jerusalem  regnantis  de 
Vnrtüms  Tidoriam.  Tide  II.  Beg.  tiii. 

4.  In  eorwertendo.  Cum  ceciderint  inimici ,  Hier,  in  eTcrtendis  inimicis.  Ita  in  anweriendf^ 
^pisine  acclpltar.  Infirmabuntur,  Et  corruerint,  Hier. 

5.  Qtä  judicas  JiatUiam.  Judex  justus,  Heb. 
«.  Periit  impiaa,  Hostis  scilicet  popuü  Dei. 

T.  Inimici  defecerunt  firamece  :  gladios  bostilis  consumplus  est.  Framea  genns  est  telf 
Germanici ,  quod  passim  in  hAc  Psalroorom  versione  pro  ense  vel  gladio  somitur.  Inimici  est 
fniUrui  iingularl^,  rou  ix^poO.  Cum  sonitu  :  com  ingente  rerum  gestarum  fkmft.  At  Hier. 
<>■  ipsto.  Omnia  sustuHslI ,  arma  consuropta,  munillones  destructn,  memoria  ipsa  deleta. 

10.  Refugium  pauperi  •  oppresso :  Israelitls  sciiicet  tolies  yictis  et  oppressis  per  arma  PliUia- 
tiDomm.  Adjutor  in  opportunitatibus  j  subsidium  opportunum  in  angusiiS.  Vide  Hier. 

U.  Qui  habltat  in  Sion :  arca  e6  iranslaia.  Inter  gentes  :  in  populis.  Hier,  jimmim :  qu» 
TOI  etiam  famiüas  popuii  Dei  signiflcat;  non  Goim  quse  significal  gentUes.  iftudia  ^ums 
Toiiinutes. 
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Miserere  mel ,  Domine  :  Tide  aflUctlo- 
nem  zneam  ex  inimicis  meis,  qui  exaltas 
me  de  portis  mortis ; 

Ut  narrem  iaudes  taas  in  portis  fliis 
Slon  :  exultabo  in  salutari  tno  : 

Demerss  sunt  gentes  in  interitu  quem 
fecerunt.  In  reti  qaod  alMconderunt,  cap- 
las  est  pes  eorum. 

Agnitas  est  Dominus  Jadiciom  feciens : 
In  opere  manuum  suarum  corruit  impius. 
Heditatione.  Semper. 

Gonvertantur  impii  in  infernum ,  omnes 
Centes  quae  obliviscuntur  Deum. 

Quoniam  non  in  aeternum  oblivioni  erit 
pauper  :  expectatio  pauperum  non  peribit 
in  Perpetuum. 

Surge ,  Domine ,  non  confortetur  bomo : 
Judicentur  gentes  ante  faciem  tuam. 

Pone,  Domine,  terrorem  eis  :  sciant 
Sentes ,  homines  esse  se.  Semper. 


14.  Miserere  me! ,  Domlne ,  Tide  homi- 
lltatem  meam  de  inimicis  meis. 

1&.  Qui  exaltas  me  de  portis  mortis,  ut 
annuntiem  omnes  laudationes  tuas  in 
porlis  filLsB  Sion. 

16.  Exultabo  in  salutari  tuo  :  inflxs  sunt 
gentes  in  interitu  quem  fecerunt. 

In  laqueo  isto,  quem  abscondemnt, 
comprebensus  est  pes  eorum. 

17.  Cognoscetur  Dominus  Judlcia  fsr 
ciens :  in  operibus  manuum  suarum  com- 
prebensus est  peccator. 

18.  Convertantur  peccatores  in  infer- 
num, omnes  gentes  quas  obliTiscuntor 
Deum. 

19.  Quoniam  non  in  flnem  obliTio  ertt 
pauperis ,  patientia  pauperum  non  peribit 
in  flnem. 

20.  Exurge ,  Domine ,  non  confortetur 
bomo  :  Judicentur  gentes  in  conspecta 
tuo. 

21.  Gonstitue,  Domine,  legisbitorem 
super  eos,  ut  sciant  gentes  quoniam  bo- 
mines  sunt. 


PSALMUS  X.  SECUNDUM  HEBRiEOS.  MORALIS. 

J}eus  unicum  prassldium  pauperi  adversiu  oppressores  qui  Deum  obllti  tine  more  sanflunL 
Licet  hie  PsahnuM  titulo  careat  in  Heb.  quemadmodum  et  primus  et  $ecundat ,  divertum 
tarnen  esse  ä  superiori  vel  Stylus  indieare  vidttur;  hie  erdm  subltmior  et  ab  animo  ttppresso ; 
iUe  non  tarn  subiimis ,  at  lastus.  Quamquam  et  fieri  potuH  ut  repente  Stylus  assurgeret, 

.  ^uod  fit  in  adis. 


TERSIO  S.  HIERONTHI. 


Qoare ,  Domine ,  stas  ä  longo ,  despicls 
In  temporibus  angustise? 

In  superbiÄ  impii  ardet  pauper :  capiun- 
tur  in  sceleribus  quse  cogitaverunt. 


TERSIO  TULGATA. 

1.  Ut  quid,  Domine,  recessistl  longa, 
despicis  in  opportunitatibus ,  in  tribula- 
tione  ? 

2.  Dum  superbit  impius ,  incenditur 
pauper :  comprebenduntur  in  consiUlsqai- 
bus  cogitant. 


tA,  Miserere...  vide  humlUtatem..,  affliclionem.  Hier,  de  inimlds  meis :  In  quam  ip'dt- 
conim  me  conjecil  improbitis.  Videtur  David ,  priaüna  sub  Saüle  calamiiaüs  memor  ex  per- 
sonA  pauperis  bunc  et  sequenles  versus  promere.  Est  autem  omnis  bomo  coram  Deo  pauptf 
et  miserabilis. 

15.  De  portis  mortis,  de  inferis,  de  sepuicro ,  de  potestate  mortis.  Porrö  videnlur  porls 
mortis  porüs  Sion  opponi. 

18.  Infixas  sunt  gentes :  k  nobis  Ticl» :  In  interitu,  in  foveA  :  Heb.  Redit  Propheta  ad  vielo- ' 
Tias  suas ,  et  divinam  ultionem  exponit. 

17.  Cognoscetur,  Agnitus  est,  Hier.  In  operibus  manuum...  propriis  maebinis  oppagnati  lunU 
Teccalor.  Hie  in  Heb.  addunlur  hlgghaon  selah,  voces  ignotSB,  quas  Hier,  reddit,  medUaÜwc 
semper.  70,  w(fq  Sioi'P<kXfiaroi.  VulgaU  oroisit,  utsolet.  Vide  Ps.  iii.  3. 

18.  In  infernum :  Sepulcrum  Heb.  et  ita  semper. 

21.  Legislatorem.  Doctorem  :  at  Hier,  terrorem :  potestatem  scilicet  cujus  cobibeantur  melu. 
Quoniam  homines  sunt,  Deo  nempe  subdili ,  ordioe  et  legibus  gubemandi. 

1.  In  opportunitatibus.  Cdm  tuo  maximö  opus  est  auxiiio. 

2.  Incenditur  pauper,  uritur,  torquetur ;  vel  ex  Heb.  insequitur  pauperem  :  Sopple  impiitf 
in  SQperbiA  suA.  Comprehenduntur  in  conslliis,  capiontur  in  sceleribus  qua  cogiUnl.  Heb.  cui 
congruit  Hier. 
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Qola  laudavitimplus  desiderium  animae 
sux ;  et  avarua  applaudens  slbi  blaapbe- 
mavit  Dominum. 

Impios  secundüm  allitudiaem  furoris 
sui  non  requiret;  nee  Dens  in  onmibus 
cogitationlbus  ejus. 

Parturiont  vis  ejus  in  omni  tempore  : 
longo  sunt  judicia  tua  k  lacie  ejus :  omnes 
ioimicos  suos  despicit. 

Loquitur  in  corde  suo ;.non  movebor :  in 
generatione  et  generatione  ero  sine  male. 

Haiedictione  os  ejus  plenum  est,  et  do* 
fis  et  avaritiä  :  sub  linguä  ejus  dolor  et 
ioiquitas. 

Sedet  insidians  juxta  yestlbuia  in  abs- 
conditis,  ut  interfleiat  innocentem  :  oculi 
ejus  robustos  clrcumspiciunt : 

Insidjatur  in  abscondito ,  quasi  leo  in 
cubiü,  insidiatur  ut  rapiat  pauperem  : 
npjet  pai|j>erem,  cum  attraieril  eum  ad 
rete  säum. 

Et  confractum  subjiciet,  et  irruet  vi- 
ribus suis  valenter. 

Dlxlt  in  corde  suo  :  Oblitus  est  Dens , 
abscondit  üaciem  suam ,  non  respiciet  in 
Perpetuum. 

Surge,  Domine  Dens,  leva  manum 
tuam ;  noii  obüvisci  pauperum. 

Qaare  blaspbemat  impius  Deum,  di- 
ceos  in  corde  suo  qu6d  non  requirat  ? 

Vides,  quia  tu  ]a]>orem  et  furorem  re- 
spicls;  ut  detur  in  manu  tuä.  Tibi  relin- 


3.  Quoniam  laudatur  peccator  in  ded* 
deriis  animsB  suce;  et  iniquus  benedicitur«. 

4.  Exacerl)avit  Dominum  peccator,  se* 
cundüm  multitudinem  irs  suse  non  quffi- 
rel. 

5.  Non  est  Dens  in  conspectu  ejus ;  in«* 
quinats  sunt  vis  illius  in  omni  tempore» 

Auferuntur  judicia  tua  ä  facie  ejus :  om- 
nium  inimicorum  suorum  dominabitur. 

6.  Dixit  enim  in  corde  suo :  Non  movebor 
k  generatione  in  generationem ,  sine  malo» 

7.  €ujus  maledictione  os  plenum  est, 
et  amaritudine ,  et  dolo  :  sub  linguä  ejus 
labor  et  dolor. 

8.  Sedet  in  insidiis  cum  dlvitibus  in  oc* 
cultis ,  ut  interfleiat  innocentem. 

9.  Oculi  ejus  in  pauperem  respiciunt; 
insidiatur  in  abscondito ,  quasi  leo  in  spe- 
luncä  suä. 

Insidiatur  ut  rapiat  pauperem,  rapers 
pauperem ,  dum  attraliit  eum. 

10.  In  laqueo  suo  humiiiabit  eum,  in- 
clinabit  se ,  et  cadet ,  cum  domlnatus  fuerit 
pauperum. 

11.  Dixit  enim  in  corde  suo  :  Oblitus  est 
Dens,  avertit  faciem  suam  ne  vldeat  In 
flnem. 

12.  Exurge,  Domlne  Dens,  exaltetur 
manus  tua  :  ne  obliviscaris  pauperum. 

13.  Propter  quid  irritavit  impius  DeumF 
dixit  enim  in  corde  suo  :  Non  requiret. 

1 4.  Vides,  quoniam  tu  laboremet  dolorem 
consideras  :  ut  tradas  eos  in  manus  tuas» 


t.  Quoalam  laudatur  peccator.,,  laudavit  impius  deiiderium  anim»  lu».  Hier,  laudtt  le. 
Heb.  et  iniquus  benedicUur.  Avanis  appiaudens  s(bi  blasphemaTit  Dominum.  Hier. 

4.  Secundüm  multitudinem.  Hier,  impius  secunddm  aiUtudlDem  Turoris  tui  non  requiret, 
Dcum  icUicet. 

s.  Non  ett  Deus  In  conspectu  ejus.  Nee  Deut  in  omnibus  cogitalionibus  ejus.  Hier.  Not« 
progrevom  impietatii.  Sibi  placet  peccator  superbus,  Deoque  contumeliam  Ikcit;  quo  rece- 
diente,  ira  ae  ceteris  inimi  perturlMtionibos  Iradilur;  nee  Deum  requirli  ullri,  nee  cogiiatr 
iw  &t  m  in  omnem  proruit  nequiliim,  quasi  ullor  nullus  aut  judex  futurus  sit.  Inqutnatas 
^Myia  illius,  ParUiriunL  Hier,  iniqua  omni«  difficuliatibusac  laborlbus  plena.  Auferuntur,., 
pneal  ab  ocults  ejus  judleia  tua.  Ornnium  inimicorum  suorum  dominabitur.  Nihil  enim 
iflaosom  reiinqnit,  quem  neque  Dei,  neque  hominom  metns  cohibei.  Omnes  inimicos  snot 
dcipiciL  Hier  exsufllabit.  Heb.  Videlur  Dens  inlerddm  favere  impio  prosperA  agenU. 

t.  Hon  movelfor  ä  generatione  in  generationem.  Inconcussn  res  me».  Sine  malo  :  fupplo 
cro.  Bier,  ero  sine  malo.  Chr js.  ctiam  cz  70. 

f.  Et  amaritudine,  et  dolo  :  et  doiis  et  fraude.  Heb.  Sub  linguA  ejus^  in  dictis  ejus  labor  et 
dolor,  quos  in  iKMtes  proroaU  Labor  et  ioiquitas;  Heb. 

I.  Cum  divitibus  equd  Tioienlis.  Juzu  vestibula.  Hier.  Circa  atria  et  aditus  domorum. 

9.  in  pauperem  respiclunt.  Clam  observant.  Rapere  pauperem,  rapiel  pauperem,  cdni 
tUraierii  eum  ad  rete  suum  :  Hier.  quA  vi,  qai  bii^nditiis  et  doiis. 

IS.  In  laqueo  suo :  quod  Hier,  ad  pracedentem  versum  relulisse  Tidimus.  Humiiiabit  eum, 
pnaiernet.  Inclinabit  se  er  cadet  pauper,  scilicet  cum  ei  dominabiiur  Impius.  Alü :  cadet  in 
Tiribos  ejus  pauper :  at  Hier,  et  confractum  subjiciet,  et  irruet  viribus  suis  valenter;  quod 
MB  de  paupere  capto,  sed  de  invasore  diciior. 

II.  Ne  videat  in  flnem ,  in  perpetuum.  El  iu  semper  reddendum  iilud  :  in  flnem. 

14.  Fides,  quoniam vides  |p,  6  Deus,quippe  qui  laborem  et  indignationem  respicto 

^vniii  qai  opprimunlur ;  ut  eos  sub  manu  ac  tuieli  tui  recipias. 
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qQontur  fortes  toi :  pnpiUo  tu  es  factus 

GoDtere  brachiam  Impil  et  mallgni  : 
queres  impletaUm  ejus,  et  non  loveoies. 

Dominus  rex  ssecull  et  aeteraltatls  :  per- 
ieruut  gentes  de  terr&  iUios. 

Deslderlum  pauperum  audistl,  Domine ; 
pneparasti  ut  cor  eorum  audlat  auris  tua. 

Ut  jttdices  pupillam  et  oppressum  :  et 
Dequaquam  ultra  superbiat  homo  de  terra. 


Tibi  derelictus  est  ptaper  :  orphano  ta 
eris  a^Jutor. 

15.  Gontere  brachlum  peccatoris  et  ma- 
llgDi  tquaeretor  peccatam  iUlus,  et  non 
iDTeoietor. 

16.  Dominus  regnabit  In  a;ternum,  et 
In  saBGulum  ssculi  :  peiibitls  gentes  de 
terra  iUius. 

17.  Desiderium  pauperum  exaudivlt  Do- 
minus :  prseparationem  cordis  eorum  ao* 
divit  auris  tua. 

18.  Jndicare  pupillo  et  humili :  ut  non 
apponat  ultra  magnlflcare  se  homo  super 
terram. 


PSALMUS  X.  CONSOLATORIUS. 

dm  Davidem  in  deserto  latitantem  ob  Sauli$  ituidias  hortarefüur  ionici,  vf  fagä  saluim 

quasreret.  TbeodoreUis« 


ITKASIO  S.  HlEaONTHt. 

Yictorl ,  Psalmua  David. 

In  Domino  speravi ,  quomodo  dlcitis  ani- 
mas  meae;  Transvola  in  montem  ut  avis  ? 

Quia  ecce  impli  tetenderunt  arcum  :  po- 
auerunt  sagittam  suam  super  nervum ,  ut 
sagittent  In  abscöndito  rectOB  corde. 

Quia  leges  dissipats  sunt :  Justus  quid 
operatus  est? 

Dominus  in  templo  sancto  sno ,  Domi- 
nus in  ccbIo  tbronus  ejus  :  ocuU  ejus  vi- 
dent,  palpebrs  ejus  probant  fllios  homi- 
num. 

Dominus  justum probat;  impium autem 
et  diiigentem  iniquitatem  odit  anlma  ejus. 

Pluet  super  peccatores  laqneos  :  ignis  .et 
eulphur,  et  spirilus  tempestatum,  pars 
calicis  eorum. 

Quoniam  justus  Dominus  justitias  di- 
lexlt :  rectum  videbunt  facles  eorum. 


VfiaSIO  TULGATA. 

1.  In  finem,  Psalmus  Da^d. 

2.  In  Domino  confldo ;  quomodo  dicitis 
animse  meae :  Transmigra  in  montem  sicut 
passer  P 

3.  Quoniam  ecce  peccatores  Intenderont 
arcum ,  parayerunt  sagittas  suas  in  pba* 
retrft,  ut  sagittent  in  obscuro  rectos  corde. 

4.  Quoniam  quse  perfecisti  destruxerant : 
Justus  autem  quid  fecit  ? 

5.  Dominus  in  templo  sancto  suo ,  Do- 
minus in  coelo  sedes  ejus : 

Oculi  ejus  in  pauperem  respiciunt  *.  pal- 
pebrsejus  interrogant  fllios  hominum. 

6.  Dominus  interrogat  justum  et  Im- 
pium :  qui  autem  diligit  Iniquitatem,  odit 
animam  suam. 

7.  Pluet  super  peccatores  laqueos :  ignis, 
et  Bulphur,  et  splrltus  procellaram,  pars 
calicis  eorum. 

8.  Quoniam  justus  Dominus  et  Justitias 
dilexit :  aequitatem  vidit  yultiis  ejus.. 


15.  Quaretur  peccattan  iUiiu.,,.,,  qun  tot  sceleribu^  quosirit,  it«  perlbunt, ut ne  Yestigioo> 
quidem  eorum  supersit.  Vide  Pt.  xxxti.  36. 

16.  Peribiiis  genUs ,  PbilistbflBl  vel  quilibet  alii  Genliies  io  JudcA  et  terrA  iBraei  reliclL 

17.  Pnxpanuionem,..  noiti  cor  quo  propensurum  sit,  et  audls  preces  oondam  conceptif'At 
Bier.  prsparasU  ut  cor  eorum  audiat  auris  tua.  Vel,  ipie  ila  prasparas  cor  eorum,  ot  qu«  vo- 
iuDi  approbei . 

3.  Sicut  passer  :  ut  afls,  Hier . 

Z,  Peccatores :  iniqui,  violenU.  In  pharetrd,  super  nerrum  (arcüs,  scilicel.)  Hier.jm 
intentoarcu,  sagiuajamjamemitlcnda.  . 

4.  Quas  per^cisU  destruxeruni ,  leges  dissipat»  sunt.  Hier.  Jusius  autem  quid  f\scil?Q^^^ 
ftciet  justus,  ubi  null«  sunt  leges  ? 

5.  In  pauperem  respiciunt:  inpauperßm  deestHeb.  ^. 

6.  Dominue  interrogat ,  quasi  Judieaturus.  Dominus  Justum  probat;  impium  autem  et  oui' 
gentem  iniquiutem  odit  anima  ejus.  Hier,  et  alii  apod  Cbrys.  jfnima  ejui :  ipse  Dens.  RM||J 
etiam  70.  et  YulgaU  :  Quü  diiigit  iniquitatem ,  odit  animam  tuam  :  omnis  enim  iniqous  «>>* 
pessimus.  ..| 

7.  Pars  calicis.  Sors  mea  :  ut  est  Ps.  xy.  5.  A  ealiee ,  ande  sortes  ducebantur.  Vel  ut  aui , 
neuiphora  duoUi  conviTils,ittquibiis  sua  cuique  potAs  mensura  dividebatur. 

8.  Et  justitias.  Et  deest  Hebr. 
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•  PSALMÜS  XI.  CONSOLATORIÜS. 

Omtra  mendaces  ae  perfidos  undique  eircumfusos,  dkm  esset  in  auld  Saulis ,  quibus  ille  man-- 
dtkai  Ml  ctam  Davidi  dieereni:  Ecee  placei  regl,  et  omnes  serri  ejus  diligunt  te:  I.  Reg. 
XTm.  23.  eian  neeem  parareM. 


VERSIO  S.  HIERONYMI. 

Vidorl  pro  ocUift,  Psalmuj  Dafid. 

8aha,  Domlne,  quoniain  defecit  sanc- 
los :  qacmiam  immlnuti  sunt  fldeles  & 
Ulis  hominuin, 

Frnstii  loquuntarunuBquiequeproximo 
suo :  labhim  subdolum  in  corde  et  corde 
loqanntnr* 

Disperdat  Dominos  omnia  labia  dolosa , 
lingnam  magniloqnam. 

Qul  dixerant :  Lingnam  nostram  robo- 
reinus;  iabia  nostra  nobiscum  sunt;  quis 
nosterDominns  esit 

Proptorvastitatem  inopnm  k  gemitn  pau- 
penim;  nunc  consorgam,  dlcit  Dominus. 
Pooam  in  salntari  auxilium  eornm. 


Eloqoia  Domini ,  eloquia  munda :  argen- 
tom  igne  probatum ,  separatum  k  terra , 
CDhtnm  eeptuplum. 

Tn ;  Domine ,  cnstodies  ea ,  servabis 
nos  k  generatlone  h&c  in  aeternum. 

In  cireoitu  impii  ambolabunt  :  cum 
exaltati  fnerint  Yilissimi  flliornm  homi- 
aam. 


VERSIO  TUL6ATA. 

i.  In  flnem  pro  ocUvA,  Psalmnt  David. 

2.  Salvum  me  fac ,  Domine ,  quoniam 
defecit  sanctus  :  quoniam  diminutse  sunt 
veritates  k  filiis  hominom. 

3.  Vapa  locuti  sunt  unusqnlsqne  ad 
proximum  suum  :  labia  doiosa ,  in  corde 
et  corde  locuti  sunt. 

4.  Disperdat  Dominus  universa  labia  do- 
iosa ,  et  linguam  magniloqnam. 

5.  Qui  dixerunt :  Linguam  nostram  ma* 
gniflcabimus ,  labia  nostra  k  nobis  sunt ; 
quis  noster  Dominus  est  ? 

6.  Propter  miserlam  inopum  ,  et  geml- 
tum  pauperum,  nunc  exurgam ,  dicit  Do- 
minus. 

Ponam  in  salutari :  flducialiter  agam  In 
eo. 

7.  Eloquia  Domini ,  eloquia  casta  :  ar- 
gentum  igne  examlnatum ,  probatum  ter- 
ra ,  purgatum  septuplum. 

8.  Tu,  Domine,  servabis  nos,  et  cnsto- 
dies nos  k  generatlone  häc  in  seternum. 

9.  In  circuitu  impii  ambulant :  secundüm 
altitudinem  tuam  multlplicasti  filios  ho-^ 
minum. 


PSALMÜS  XII.  MORAUS,  CONSOLATORIÜS. 

Ab  komMbus  ipsoque  Deo  quodam  modo  desUiutus,  animum  tarnen  non  detpondet. 


TSBSIO  S.  HIERONYMI. 

Vletori.Pialinus  David. 

üsqueqno.  Domine,  obllvisceris  mei  pe- 
iütüs?Q9quequo  abscondis  faciem  tuam  k 
ae? 

Osqnequo  ponam  consllla  in  animam 


VERSIO  yULGATA. 

i.  In  flnem ,  Psalmua  David. 

Usquequo ,  Domine ,  obllvisceris  me  ia 
flnem  ?  Usquequo  avertis  faciem  tuam  h 
me? 

2.  Quamdin  ponam  consilia  in  animft 


%  DefifcU  sanau» :  taiila  undique  circamatat  iniqoonim  lurba.  Dhninutas  santveritates.,,., 
lanHoml  fantfidalea.  Hier.  Bari  sunt  veraees  ac  ilnceri  tioroines;  fraua  ubique  et  doli. 

S«  Fana,  mendavia.  In  corde  e<  corde...  fallaci  sunt  et  dupücl  corde,  nee  tibi  constant 

S.  Unguam  nostram  magnificabimus  :  magna  Jactabimoa  :  metuendoi  noi  prcaiabimus.  La- 
bia nosiraä  nobis  statt :  nobiscum  ninU  Hier.penöt  noe  sunt;  nostra  sunt.  Syr.  Quidquid  libue- 
riide  Davide  comminiscemur  ac  Sauü  persuadebimus,  neque  quisquam  no«  prohibere  poteriL 

«.  Fomm  in  salutari :  ponam  in  tuto.  Supp.  virum  bonum.  Fidacialiier  agam  in  eo  :  for- 
titer  et  iDcancUnter  eum  Uiebor.  At  Heb.  illaqaeabit,  vei  exsufflabUeum;  nempe  vir  bonua 
iaiprobom  inlmicam. 

7.  Eloquia  Domini :  ab  bominum  mendacito  ad  eloquii  dlvini  sinceriuiem  converlilur.  Pro- 
htotm  terra  :  leparalum  A  terrft  rneUllo  immixU. 

t.  A  generalione  hdc  :  pravA  scilicet 

t.  In  circuitu  ambulant,  me  undique  obaident  Secundim  altitudinem  tuam ,  altissimo  et  oc- 
calMmo  judiclo  tuo ;  MuliipllcasU  filios  hominum :  tot  iniquos  scilicet.  AI  Hier,  cum  exaiuU 
heriot  vUiasiffli  flliornm  bominum;  hoc  est,  undique  circumfluuntimprobi,  ut  exalUlia  vel 
Tiliaimla  liominiboa  adulentur. 

s.  Ponam  consOia  .*  quandiu  varilf  eorls  tgitabor  ?  Per  diem,  UXfc  die. 
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meam ,  dolorem  in  corde  meo  per  diem  ? 
Usquequo  exaltabitur  Inimicus  meus  saper 
me? 

Convertere ,  exaudi  me  ,  Domine  Deus 
meus.  Illumina  oculos  meos ,  ne  unquam 
obdormiam  in  morte  : 

Nequando  dicat  inimicas  meus  :  Prx- 
Talui  adversils  eum.  Hostes  mei  exuita- 
bunt  si  motus  fuero. 

Ego  autem  in  miserlcordiä  tuä  confldo , 
exultabit  cor  meum  in  salutari  tuo  :  can- 
tabo  Domino,  qui  reddidit  mihi. 


meä ,  dolorem  in  corde  meo  per  diem  ? 

3.  Usquequo  exaltabitur  inimicus  meus 
super  me? 

4.  Resplce,  et  exaudi  me ,  Domlne  Deus 
meus. 

lilumina  oculos  meos,  ne  unquam  ob- 
dormiam in  morte :  5.  Nequando  dicat  ini- 
micus meus  :  Praevalui  adversOs  eum. 

Qui  tribulant  me ,  exuKabunt  si  motus 
fuero. 

6.  Ego  autem  in  misericordlä  tuft  spe- 
ravi. 

Exultabit  cor  meum  in  salutari  tuo; 
cantabo  Domino  qui  bona  tribuit  mihi,  et 
psallam  nomini  Domini  altissimi. 


PSALMUS  XIII.  MORALIS. 

Dei  contemptorei  ubique  diffusi  eum  ultorem  sentiunt.  Scriptus,  e&m  pcpubu  gravi  lyroJl- 
nide  vexaretur ,  jibsalomi  tempore ,  ut  videtur  ex  f,  ulL  Psalmus  m ,  huicperslmUU, 


VERSIO  S.  HIERONTVI. 

Ylctori,  Psalmus  David. 

Dixit  stiiltus  in  corde  suo :  Kon  est  Deus. 
Gorrupti  sunt,  abominabiles  facti  sunt 
Studiosi :  non  est  qui  faciat  bonum. 


Dominus  de  coelo  prospexit  super  fliios 
hominum,  ut  videretsi  est  intelligens,  aut 
requirens  Deuni. 

Omnes  recesserunt,  simul  conglutinati 
sunt  :  non  est  qui  faciat  bonum ,  non  est 
usque  ad  unum. 


YERSIO  VÜLGATA. 

1.  In  flnem ,  Psalmus  David. 

Dixit  insipiens  in  corde  suo  :  Non  est 
Deus. 

Gorrupti  sunt,  et  abominabiles  facti 
sunt  in  studiis  suis,  non  est  qui  faciat  bo- 
num ,  non  est  usque  ad  unum. 

2.  Dominus  de  coelo  prospexit  super 
filios  hominum,  ut  videat  sl  est  intelli- 
gens ,  aut  requirens  Deum. 

3.  Omnes  declinaverunt ,  simul  inutiles 
facti  sunt :  non  est  qui  faciat  bonum ,  non 
est  usque  ad  unum. 

Sepulcrum  patcns  est  guttur  eorum : 
Unguis  suis  dolosö  agebant,  venenum  as- 
pidum  sub  labüs  eorum. 

Quorum  os  maledictione  et  amaritudine 
plenum  est;  yeloces  pedes  eorum  ad  ef- 
fundendum  sanguinem. 

Contritio  et  infelicltas  in  vlis  eorum,  et 
viam  pacis  non  cognoverunt :  non  est  ti- 
mor  Dei  ante  oculos  eorum. 

4.  Obdormiam,.,,  dormitm  mortem.  Heb.  in  mortem.  mU  Bkvktov  70.  id  est,  moriar ;  morali 
sensu  :  ne  nobis  eterna  dox  ,  ne  moriis  »lern»  obrepat  somnus ,  Comm.  Hier. 
8.  Et  psallam.,  Desunt  )i»c  in  Hebr. 

1.  Dixit  insipiens,.,.  Non  est  Deus.  Hoc  dicunt  non  modo  qui  negant  Deum  esse,  sed  etiam 
qui  negant  curare  quidquam,  aut  usquim  animadverlerc  in  impios  :  sie  illi  apud  Prophetam 
deflxi  in  fascibus  suis,  qui  dicunt  in  corde  suo :  Non  faciet  benb  Dominus,  et  non  fhctet  maU : 
Sopb.,  1. 12.  et  Mal.,  in.  t4.  Dixisiis :  vanus  est  qui  servit  Deo,  et  quod  emolumentum  quia 
custodivimus  pracepta  ejus ,  et  ambulavimus  tristes  coram  Domino  exercituum  ?  Ergo  nunc 

beatos  dicimus  arrogantes Tentaverunt  Deum  et  salvi  facti  sunt.  Et  Jerem.  y.  13,  is.  Nega- 

verunt Dominum,  et  dixerunt:  Non  est  ipse : negue  veniet  super  nos  malttm...  Prophetce  fut- 
runt  in  ventum  locuti.  Nee  minus  insipientes  illi,  II.  PeL  in.  4.  dicentes :  Ubi  est promissio , 
aut  adventus  ejus  ?  Ex  quo  enim  patres  dormierunt ,  omnia  sie  perseverant  ab  itiitio  crea- 
turce  :  Quibus  insipienilores  sunt  qui  cdm  ea  dicere  aut  cogiure  non  audeant ,  tamen  lu  vi- 
Tunt,  ac  si  pro  cerlis  liabeant.  Non  est  usque  ad  unum  ;Sumptum  ex  i,  s. 

S. /nuli/e« /"acft  aim/ ;  oblorpoenint :  ad  bonum  sctiicet:  vel  putnierunt,  Heb.  id  est,  cor- 
mpti  sunt.  Sepulcrum  patens :  Hsc  et  sequenlia ,  usque  ad  versum  quarlum ,  desunt  in  Heb. 
et  in  70.  apud  Cbrysoit.  et  TbeodoreL  Habet  Paulus.  Rom.  iii.  19»  etc.  Quem  locum  Gonim* 
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Nonne  cognoscent  omnes ,  qui  operantur 
iniquitatem,qiii  devorant  populum  meuin, 
ttt  clbom  pante?  Dominom  non  invocave- 
nmt. 

Ibi  timebuDt  formidlne ;  quoniam  Deiis 
In  geoeratione  Justä  est. 

ConslUum  pauperum  confudisüs :  quo- 
niam Dominus  spes  ejus  est. 

Quisdabit  de  Sion  salutare  Israel  ?  qaando 
redaxerit  Dominus  captivltatem  populi 
sul ,  exultabit  Jacob,  Istabitur  Israel. 


4.  Nonne  cognoscent  omnes  qui  operan- 
tur inlquitatcm,  qui  devorant  plebem 
meam,  sicut  escam  panis? 

5.  Dominum  non  invocaverunt ,  illic 
trepidaverunt  timore ,  nbl  non  erat  timor. 

6.  Quoniam  Dominus  in  generatione 
JusU  est;  consilium  inopis  confudistls : 
quoniam  Dominus  spes  ejus  est. 

7.  Quis  dabit  ex  Sion  salutare  Israel? 
cum  averterit  Dominus  captl vitalem  ple- 
bis  suffi,  exultabit  Jacob,  et  Isßtabitur  Is- 
rael. 


PSALMUS  XIV,  MORALIS. 

Bofd  viri  ac  iacroi  conventus  purh  adUuri,  more* :  Feri  ctelorum  dvet. 


VERSIO  VULGATA. 

1.  Pulmiu  David. 

Domine,  quis  babitabit  in  tabernaculo 
tuo?  aut  quis  requiescet  in  monte  sancto 
tuo  ? 

2.  Qui  Ingreditur  sine  maculä ,  et  6pe- 
ratur  justitiam  : 

3.  Qui  loquitur  veritatem  in  corde  suo , 
qui  non  egit  dolum  in  Iingu&  suft  : 

Nee  fecit  proximo  suo  malum,  et  op- 
probrium  non  acceplt  adversüs  proxlmos 
suos., 

4.  Äd  nibilum  deductus  est  in  conspectu 
ejus  maügnus ;  tlmentes  autem  Dominum 
gloriflcat : 

Qui  jurat  proximo  suo ,  et  non  decipit : 
Qui  pecuniam  suam  non  dedit  ad  usu- 

ram ,  et  munera  super  innocentem  non  ac* 

cepit : 
Qui  facit  bsec ,  non  movebitur  In  aeter- 

num. 

Bier.  Hie  alt  Apostolum  ex  varlls  Scriptum  locia  texuisse ,  ac  fortö  ex  ejus  EpistoU  büc  tränt- 
laUs. 
-i.  Notme  cognoicent  omnes.  Supp.  Deam.  Nonne  male  soo  experieotur  Deum  esse  ? 

5.  Ubi  non  erat  timor  :  Dcest  Heb.  Habetur  Ps.  lu.  6.  eliam  in  Heb.  unde  videtur  büo 
tnnslauim.  Vana  pavenl ,  im6  nulla :  qui  non  inniluntur  Deo. 

6.  Dominut  In  generatiotie  Juxiä  ett :  babiut  inter  juatoa.  Quoniam  Dominus  spes,.,.  Ali! , 
t^  DeusBpes  ejus  est. 

'.  BxSion.  Ergo  David  Jam  in  Sion  rcgnabat.  jiverierii  captivitatem ,  rednxerit  reduclio- 
nem.  Heb.  populum  auum  ab  Abaalomo  divisum. 

1.  Habitabit  :  peregrinabitur :  Hier.  70.  Tra/Mcxifact.  Allusum  ad  vocem  Ubernaculi  aeu 
icoiorii.  quod  est  peregrinantia.  Sensua  est :  quia  adibit  SancU  tua? 

4-  M  nihUum :  Despicitur,  liier.  70.  ifcu^iyonTou.  Proximo  suo...  jurat  ut  se  affligat:  et 
BOD maut.  Hier,  id  est:  vovet  jejunium,  et  propoailum  non  muUU  Lectio  Yulg.  orU ex  uniua 
tnnspoiiüoiie  Uiier«. 


VERSIO  S.  HIEROXYHl. 

Psalmua  David. 

Domine,  quis  peregrinabitur  in  tento- 
TioUio,  et  quis  habltabit  In  monte  sancto 
sao? 

Qoi  iogreditur  sine  maculä ,  et  operatur 
justitiam  :  loquiturque  veritatem  in  corde 
sao : 

Qui  non  est  facilis  in  Iingu&  saä ,  nee 
fecit  amico  suo  malum ,  et  opprobrium  non 
sosünult  Buper  vicino  suo. 


Despicitur  in  oculis  ejus  improbus  :  tl- 
mentes autem  Dominum  gloriflcablt :  ju- 
Tat  Qt  se  affligat ,  et  non  mutat. 

Peconiam  suam  non  dedit  ad  usuram , 
et  mooera  adversüm  innoxium  non  ac- 
cepit :  qal  facit  haec ,  non  movebitur  in 
8temam. 
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PSALltfüS  XV.  fflSTORICüS  ET  PROPHETICüS. 

David  exul  Deo  vero  adhcerere  ie  proßteiuTt  fälHs  repudHM»  s  tum  in  pers&nä  ChrMi  lö^ 
quem,  ejus  resurrectionem  prcedicit;  teste  Pelro ,  Act.  n.  2S,  et  Paulo ,  AcL  xiii,  SS.  iäeo 
steiograpMa  seu  tiluli  imcripao  est  Psalmui  sdlieet  monimento  ceterno  inseulpendui.  Kide 
iiUUum  Psatm,  lt.  lti  ,  ltii  ,  ltiii  ,  uz. 


TERSIO  S.  HIERONYMI . 

Humilis  et  »implicis  DtTid. 

Gostodi  me,  Deos,  qaonJam  speraifi  in 
te. 

Dixi  Deo,  Dominus  meus  es  tu,  hene 
mihi  non  est  sine  te. 

Sanctis  qui  in  terra  sunt  et  magnificis, 
omnis  voluntas  mea  in  eis. 

M^ltiplicabuntur  idoia  eorum ,  post  ter- 
gum  sequentium  ;  non  llbabo  libamina  eo- 
rum de  sanguine;  neque  assumam  no- 
mina  eorum  In  labiis  meis. 

Dominus  pars  hsreditatis  mes  et  calieis 
mei :  tu  possessor  sortis  mes. 

Line»  ceciderunt  mihi  in  pulcherrimis, 
et  hsereditas  speciosissima  mea  est. 

Benedicam  Dominum,  qui  dedit  mihi 
consilium;  insuper  et  noetibus  erudierunt 
me  renes  mei. 

Proposui  Dominum  in  conspectu  meo 
semper;  quia  a  deitrls  meis  est,  ne  eom- 
movear. 

Proplereä  laetatom  est  cor  meum,  et 
erultavit  gloria  mea ;  et  caro  mea  habita- 
Tit  confldenter. 

Non  enlm  derellnques  animammeam  in 
infemo ;  nee  dahis  sanctom  tuum  videre 
oorruptionem. 


TERSIO  TÜLGATA. 

1.  TiUili  inseripllo  ipsi  David. 

Gonserva  me ,  Domtne ,  quoniam  spersri 
in  te. 

2.  Dilti  Domino,  Dens  meus  es  to»  quo- 
niam bonorum  meorum  non  eges. 

3.  Sanctis,  qui  sunt  in  terrft  ejus,  mlri- 
ficavit  omnes  voluntates  meas  in  eis. 

4.  MultipÜcatse  sunt  infirmitates  eorum;  • 
postea  acceieravenint. 

Non  congregabo  conTenticula  eorum  de 
sanguinibus;  nee  memOr  ero  nominum 
eorum  per  iabia  mea. 

5.  Dominas  pars  hiereditatis  me»,  et 
calieis  mei ;  tu  es ,  qui  restitues  haeredit»- 
tem  meam  mihi. 

6.  Funes  ceciderunt  mihi  in  prsedaris; 
et  enlm  hasredltas  mea  prschtra  est  mihL 

7.  Benedicam  Dominum,  qui  tribuit  mihi 
intellectum ;  insuper  et  usque  ad  noeteni 
increpuerunt  me  renes  mei. 

8.  Providebam  Dominum  in  conspeetn 
meo  semper ;  quoniam  k  dextrls  est  mihi, 
ne  commoTear.    ' 

9.  Propter  hoc  hetatum  est  cor  memn» 
et  exultavit  lingua  mea ;  insuper  et  caro 
mea  requlescet  in  spe. 

10.  Quoniam  non  derellnques  animam 
meam  in  Inferno ;  nee  dabis  sanctniiL  tuum 
videre  corruptlonem. 


2.  Dtxi  Domino.,.  Dizi  Deo,  Dominus  meus  e«  tu  :  Jeliovah.  Bonorum  meorum..,  Bene  mihi 
nonestBine  te.  Hier. 

3.  Sanctis  qui  sunt..,  Sanctuario  quod  vocalMitur  Sancia.  Hebrai  neutro  carent;  quod  sspe 
exprimunt  per  rcemininum.  Sanctis  qui  ia  terrA  sunt  et  magnificis ,  omnis  volantas  mea  in  eis. 
Hier.  Omnis  alTeclus  meus  sanctuario  et  inclyto  tat>ernaculo  inhieret,  quod  est  in  lerrS  sancti : 
veijuxti  Vulg.  mtrum  mihi  Dens  sancUiarii  affecUim  indidit.Sic  David  exul  loquitur.  Yide 
PS.  XLz.  4 ;  XLii.  3. 

4.  Infirmitates,  vaniutes.  Heb.  Idola  eorum.  Hier.  Syromm  scilicet  et  aliorum  gentiHum » 
apttd  quos  exuIalNkt  I.  Reg.,  xxvn.  Postea  acceleraverunt :  ad  alienum  (Deum)  festinaverunt. 
Heb.  illi,  scilicet,  gentiles.  Uli  quidem  mulliplicant  idola; tiobis,  ut  unus  Deus est,  iu  unum 
ianctaarlam.iVdit congregabo..,.  non  libabo libamina  eorum,  etc.  Hier,  non  participabo  eorum 
lacris.  Nee  memor ,  ne  nominabo  quidem  Deoa  falsos;  ut  lex  vetabat. 

5.  Pars  calieis  mei,  vide  sopri  x.  7.  Tu  es  qui  restitues,  tu  sustentans.  Heb.  anertor 
sortis  me«. 

6.  Funes  ad  agnim  scilicet  metandum  et  dividendum ,  quod  ad  erclseondam  sive  dividun- 
dam  b«reditatem  pertinet. 

7.  Melleetum ,  concilium.  Hier,  usque  ad  noctem ,  noetibus  erudierunt  me  renes  mei.  Hier* 
cum  noctu  curls  angerer ,  pii  motus  ad  inleriora  penitus  immissi  k  Deo  me  erudieniBt :  per 
noctem,  ut  cur»  remordent,  ita  saepe  subitdulcior  Dei  recordatio. 

8.  Providebam  Dominum  :  hac  et  sequeYiUa  in  persona  Christi :  teste  Petro ,  Act.  II.  35. 

9.  Lingua  mea ,  gloria ,  Hier,  quod  sa»pe  llnguam  signiflcat ;  ac  sie  refertur  hie  locus ,  Act. 
.  n.  36.  Gertö  per  llnguam  Deo  reddiuir  gloria,  quod  est  piis  gratissimum  et  gloriosissimum.  In 

spe,  resurrectionis  statim  adventur«. 

10.  jinimam  meam ,  meipsum.  Unde  Petrus:  Providern  locuius  est  de  resurrectione  Christi, 
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(MendlB  mihi  semitam  vlt»,  plenltudi-l  11.  Notas  mihi  fecisti  vlas  yits,  adlm^ 
Dem  Istltiarum  ante  vaKum  tumn,  deccHlplebls  me  IstitiA  cum  vultn  tuo;  delecta- 
ro  hl  dnterä  txA  iBternoa.  |  tiones  in  deiterä  ta&  usque  in  flnem. 

PSALMÜS  XVI,  MORALIS. 

(»«f  Kl  0»  MmUonan  buldiU  et  erudeUiäie  Uheretur :  Bei  proiegeniU  bonitatem  et  patien- 

tlem  commendat. 


VERSIO  S.  HIERONTm. 

Oraüo  Dt? id. 

Audi,  Dens,  Jnstum,  intende  depreca- 
tknem  meam :  anribus  perclpe  orationem 
meam,  absque  lablis  mendacü. 

De  tnltn  tno  judleinm  menm  prodeat : 
oeiiU  tni  Tideant  aqnitates. 

Probasti  cor  meam,  viaitasti  nocte  : 
eortflKU  me ,  et  non  InTenisU  cogitationes 
meas  tnmsire  os  menm. 

hl  opere  hominom ,  propter  verbum  la- 
MonuB  tuorum,  ego  obsenrarl  yias  latro- 
nis. 

SaHenta  greaana  meos  in  callibns  tnis ; 
e(  aoD  labentar  Testigia  mea. 

Ego  hiTocaTi  te ,  quia  exaudies  me  Dens ; 
iadina  aurem  tuam  mihi »  audi  doqnium 
menm. 

MirabUem  fiic  misericordiam  tuam,  eal- 
tator  sperantimn,  ä  reslstentibus  dexterffi 
ta». 


VERSIO  VULGATA. 

1.  Oratio  Darid. 

Exaudi,  Domine,  Justitiam  meam :  in- 
tende deprecatlonem  meam. 

Auribus  percipe  orationem  meam ,  non 
in  iabiis  dolosis. 

2.  De  vnltu  tuo  Judicium  meam  .pro- 
deat :  oculi  tui  videant  aequltates. 

3.  Probasti  cor  meum ,  et  visitasti  nocte : 
Igne  me  examinastl ,  et  non  est  inventa  in 
me  Iniquitas. 

4.  Ut  non  loqaatur  os  meum  opera  ho- 
minum  :  propter  verl»  labiorum  tuorum 
ego  castodivi  vias  duras. 

5.  Perflce  gressus  meos  in  semitis  tals : 
ut  non  moveantur  vestigia  mea. 

6.  Ego  clamaTi ,  quoniam  exaudisU  me, 
Dens :  incllna  aurem  tuam  mihi ,  et  exaudl 
verlHi  mea. 

7.  Mirifica  misericordiaa  tuas ,  qui  sal- 
YOs  facis  sperantes  in  te. 


9«te  neque  derelietut  est  In  Inferno :  Act.  ii.  si.  Quarnquam  animt  CbriaU  descendit  ad  inferos 
Mm  ihl  derelieu  est ,  at  cater»  anima  piomm.  In  in/tmo :  in  sepulcro,  teste  Petro ,  Act.  n. 
29.etPiiilo,  Act.  XIII.  3«.  Corrttpiionem^  foveam.  Heb.  Cli.  ut  Viilg.  ac  sie  Petnu  et  Paulus 
lociieiialis. 

11.  Noioi  mihi,  in  lepulcro  jacenti :  fecisti  vias  vilce ,  quibus  mortuoa  licet,  ad  yitam 
rediuBB.  ffsque  in  finem;  decoret  »temos :  propter  »ternam  gloriam  Christo  resurgenti  tra- 
ditam.  Igiuir  bi  tres  ulümi  Tenus  de  Christo  intelligendi  sunt,  Petro  et  f>aulo  interpretibos. 
Hae  tarnen  aUquatenuspracesserunt  In  Davide ,  ut  typo  Christi ,  dum  illam  Dens  k  morte  to- 
tieserait,  et  In  regno  coUocaTit.  Cnteram,  ut  praciarA  argumenuntur  Petrus  et  Paulus, 
Dirid  et  Insepulcro  derelictus  est,  et  corrupliooem  Yidit:  quare  h»c  de  Davide  intelllgi  nul« 
laienos  possont,  iieqoe  res  Davidls,  utcumque  splendid«,  bujus  loci  magniflcentiam  ez- 
haarinu 

I.  Justitiam  meam :  Justum.  Hier.  Non  in  Iabiis  dolosis ,  audi  precationem  puro  et  simpUcd 
eorde  protetam. 

s.  De  vultu  tuo :  de  conspectu  :  de  audientIA  tuA.  Similis  locutio  Eslh.  i.  10.  Sgredlaiur 
edieium  ä  fade  tud.  Dan.  n.  is.  Senientia  ä  fiicie  regis  egressa. 

3.  Kiilftuti  nocte  .*  scrutatus  es  in  nocüs  silenUo,  dum  cogitationes  rellqun  conticescunt, 
Igne  me  examinasU ,  conOasU ,  Hier,  ezcoxisti  ut  aurum.  Et  non  est  inventa  in  me  iniquitas. 
AlJler  Bier,  in  seq. 

4. 1/t  non  loquatur  os  meum.  Et  non  invenisti  cogitationes  meas  transire  os  meum.  Hier. 
riaceriloqQor :  Tcrba  sensibus  congruunl;  ac  sie  ferd  Heb.  Opera  honUnum.  Hier,  ad  yersum 
■eqaenlem  refert,  ac  sie  ex  Hebraeo  yerül:  In  opere  hominum ,  propter  yerbum  labiorum  tuo- 
nuD  ego obserrayi  yias  latronis :  in  opere  hominum,  supple,  quorum  sum  inspecior  :  Propter 
verte  taMorum  tuorum :  propter  mandata  tua,  observavl  vias  Ulronis,  yiolenti  oppressorls : 
Mque  tantüm  ego  i  scelere  absünui ,  sed  et  alles  deterrui ;  quod  regis  officium  est.  Secunddm 
VolSataBi  sensus  sit.  Ct  non  loquatur  os  meum  opera  Iwminum;  yana  et  iniqua ,  qualla  sunt 
<ipera  hominam;  tustodivi  vias  duras ,  angustas ,  qu«  ad  yllam  ducunt.  Matt.,  tu.  14. 

s.  Per/lce.....Boiia  sua  pro  eonselenti«  sinceriule  proiessus,  conyertit  so  ad  Deum,  ol  ^us 
aaisBnm  finnet  In  bono. 

e.  Sxattäisa :  euudlti.  Hier. 
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Gastodi  me  quasi  pupillam  intus  oculo : 
In  urabrä  alarum  tuarum  protege  me, 

A  facie  implorum  vastantium  ine.  Ini- 
micl  mei  anlmam  meam  circumdederunt. 


Adipe  suo  concluserunt :  et  ore  locuti 
sunt  superbö. 

Incedentes  adversüm  me  nunc  circum- 
dederunt me ;  ocuios  suos  posuerunt  de- 
clinare  In  terram. 

Similitudo  ejus  quasi  leonis  desiderantis 
l^rsdam  :  et  quasi  catuli  leonis  sedcntis  in 
absconditis. 

Surge,  Domine,  praeveni  faciem  ejus, 
incur\'a  eum  :  salva  animam  meam  ab  im- 
pio,  qul  est  gladius  tuus. 

A  Tirls  manüs  tux, Domine ,  qui  mortui 
sunt  in  profundo ,  quorum  pars  in  vitä ,  et 
quorum  de  al>sconditis  tuis  replesti  ven- 
trem.  Qui  saturabuntur  fliiis ,  et  dimittent 
reliquias  suas  parvulis  eorum. 

Ego  in  justitiä  videbo  faciem  tuam :  im- 
plebor,  cum  evigiiavero,  similitudine  tud. 


8.  A  resistentibus  dexter»  tuas  custodl 
me ,  ut  pupillam  ocull. 

Sub  umbrä  alarum  tuarum  protege  me,  9. 
k  facie  impiorum ,  qui  me  alUixerunt. 

Inimici  mel  animam  meam  circumde- 
derunt. 

10.  Adipem  sunm  concloserant ;  os  co* 
rum  locutum  est  superbiam. 

11.  Projicientes  me  nunc  circumdede- 
runt me;  ocuios  suos  statuerunt  dcclinare 
in  terram. 

12.  Susceperunt  me,  sicut  leo  paratas 
ad  praedam ;  et  sicut  catulus  leonis  habi- 
tans  in  abditis. 

13.  Exurge,  Domine,  praeveni  eum,  et 
supplanta  eum  :  eripe  animam  meam  ab 
impio ,  frameam  tuam  14.  ab  inimicis  ma- 
nüs tuse. 

Domine,  ä  paucis  de  terra  divido  eos  in 
viti  eorum ;  de  absconditis  tuis  adimpletus 
est  venter  eorum. 

Saturati  sunt  fliiis :  et  dimiserunt  reli; 
quias  suas  par\'ulis  suis. 

15.  Ego  autem  in  justitiä  apparebo  con- 
spectui  tuo :  satiabor ,  cum  apparuerit  glo- 
rla  tua« 


PSALMUS  XVIL  fflSTORICüS,  PROPHETICüS. 


VERSIO  S.  HIERONYHI. 

Yiciori  servo  Domini  David,  qui  locutus  esl 
I)omino  verba  canüci  hujus,  in  die  quA 
lil)eravit  eum  Dominui  de  manu  omnium 
inimicorum  ejus,  et  de  manu  SaOl. 

Et  dixit :  Dillgam  te,  fortitudo  mea  : 


VERSIO  VULGATA. 

1.  In  flnem  paero  Domini  David,  qui  locabu 
est  Domino  verba  canüci  hujus ,  in  die  qui 
eripuit  eum  Dominus  de  manu  omnium 
inimicorum  ejus ,  et  de  manu  Saül ,  et  dixit : 
{li.Reg.,  xxu.  2.) 

2.  Dillgam  te ,  Domine,  fortitudo  mea : 


10.  j4dipem  suum  cwcltuerunt :  adipe  suo  concluserunt.  Hier,  id  est,  operti  sunt :  in  deliciii 
vixenint.  Cb.  Opibus  slipali ,  obesi  et  pinguefocli  sunt. 

11.  Projicientes  me:  eipelientes ; ejicienles.  70.  At  Hier,  incedentes  adversüm  me;  gressos 
meos  observantes,  nunc  circumdederwU  me :  llinera  mea  obsident.  Ocuios  suos  siatueruni.  In- 
tendunt  ut  tendantin  terra.  Heb.  Supple,  laqueos  quibus  me  capiant. 

'  12.  Susceperunt  me .-  Exceperunl,  invaserunt :  stmiiiludo  ejus  quasi  leonis:  Hier. 
IS.  ^b  impio  j  frameam.,.,  ab  impio  qui  est  gladius  tuus  :  Hier,  quo  instrumento  oteris  at 
ponias. 

14.  jib  inimicis  manäs  tuce,  k  viris  manüs  tu«  :  k  mortalibus  qui  sunt  manus  tua.  Heb. 
qui  me  casUgas  et  exerces.  Sic  Babylonicum  imperium  dicitur  malleus  universa:  lerree  :  Jer., 
X.  23.  J  paucis  de  terra...,  k  mortalibus  de  tempore  tempus  suum  agenlibus.  Heb.  id  est,  quo- 
rum  pars  in  viia.  Hier,  qui  spem  omnem  in  viUk  presenü  collocant.  Secundüm  Vulg./>oin<nf , 
ä paucis  de  terra,  etc.  Vuit  Ecciesla ,  ut  est  in  parab.  Matt.,  xin,  28,  in  hie  eliam  viti,  s- 
zania  i  tritico,  carnales  et  lerrena  sapienies  separari  k  paucis ,  seu  ab  eleclis ;  pauci  enim  electi: 
Matt.,  XXII.  14.  Sed  frustri;  nam  accepit  responsum  divinum;  tinile  uiraque  crescere  usque 
admessem.  Comm.  liier.  De  absconditis,  de  thesauris  tuis  :  de  penu  lui.  Saturati  sunt  filHs : 
liberorum  copii  afliuunl.  Parvulis  suis,  parvulis  eorum ,  Hier,  nepotibus  suis,  scilicet. 

15.  Bgo autem....  i\xa\\  longediversa  spes.  Satiabor....  implebor,  cum  evigiiavero,  similiui- 
dine  tui.  Hier,  tua  mihi species  evigilanli  statim  occurrot, mcque  saliabit.  Quod  longo erit  ve- 
rlos, postquam  apparuerit,  cum  similes  ei  erimus,  ac  videbimus  eum  ticuli  est,  I.  Joan.,  in.  2. 

1.  Locutus  e«l (David  )  Domino,  Hie Psalmus  cum  tituiosuo  iovenitur  totus  II.  Reg.,  xxn. 2. 
referturque  ad  Quem  vit«  Davidis,  edilus  scilicet  ad  roemoriam  sempiteroam  tot  beoe&cio- 
rum,  quo  Deus  in  se  contulll :  vocatiooem  quoque  gentium  prcfigurat,  44,  4S,  50»  teste 
Paulo  :  Rom.,  XV,  9. 

2.  Diligam  te.  Pro  tot  ac  tanlb  beAe&ciis ,  unum  munua  Deo  gralam ,  ipsa  dilecUo. 
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Domine ,  petra  mea ,  et  robur  meam ,  et 
salvator  meus. 

Deus  meus,  fortis  mens,  et  sperabo  in 
eo ;  scQtmn  meam ,  et  cornu  salutis  meee ; 
SQsceptor  mens. 

• 
Laudatum  invocabo  Dominum  :  et  ab 

inimicis  meia  sahrus  ero. 

Gircumdederunt- me  funes  mortis  :  et 
torrentes  dial>oli  terruerunt  me. 

Funes  inferni  circumdederunt  me :  prcB- 
tenerunt  me  laquei  mortis. 

In  tribttlatione  meä  invocalM)  Dominum , 
et  ad  Deum  meum  clamabo.  Exaudiet  de 
tempio  sancto  suo  vocem  meam  :  et  cla- 
mor  meus  ante  faciem  ejus  veniet  in  aures 
ejus. 

Commota  est  et  contremuit  terra  :  et 
fundamenta  montium  concussa  sunt ,  et 
cooqpassata  sunt ,  quonlam  iratas  est  eis. 

Afscendit  fumus  de  furore  ejus,  et  ignis 
n  ore  ejus  deTorans  :  carl>one8  incensi 
sunt  ab  eo. 

Inctinavit  coeios ,  et  descendit  .*  et  cailgo 
eub  pedibns  ejus. 

£t  ascendit  super  Cherubim ,  et  yoIa\it 
toper  pennas  Tenti. 

Posuit  tenebras  latibulum  snum ,  in  cir- 
cuitu  ejus  tabernaculum  ejus  :  tenebrosa 
aqua  in  nubibua  stheris. 

Pne  fulgore  in  conspectu  ejus  nubes 
tnosierunt,  grando  et  carbones  ignis. 

Et  intonuit  in  c(nlo  Dominus ,  et  Altis- 
fiimas  dedlt  vocem  suam ,  grandinem  et 
caibones  ignis. 

Et  emisit  saglttas  saas,  et  dissipaTit 


3.  Dominus  flrmamenf um  meum ,  et  re- 
fugium  meum,  et  liberator  meus; 

Deus  meus,  adjutor  meus  et  speralw)  In 
eura. 

Protector  mens ,  et  cornu  salutis  meae , 
et  susceptor  meus. 

4.  Laudans  invocabo  Dominum;  et  ab 
inimicis  meis  salvus  ero. 

6.  Gircumdederunt  me  dolores  mortis  : 
et  torrentes  iniquitatls  conturbaverunt  me. 

6.  Dolores  inferni  circumdederunt  me, 
prsßoccupavernnt  me  laquei  mortis. 

7.  In  tribulatione  meh  invocavi  Doral- 
nura ,  et  ad  Deum  meum  clamavi : 

Et  exaudivit  de  tempio  sancto  suo  to- 
cem  meam :  et  clamor  meus  in  conspectu 
ejus  introivit  in  aures  ejus. 

8.  Commota  est ,  et  contremuit  terra  : 
fundamenta  montium  conturbata  sunt  et 
commota  sunt ,  quoniam  Iratus  est  eis. 

9.  Ascendit  fumus  in  irä  ejus;  et  ignis  k 
facie  ejus  exarsit;  carbones  succensi  sunt 
ab  eo. 

10.  Inclinayit  coeios,  et  descendit;  et 
caligo  sub  pedibus  ejus. 

1 1 .  Et  ascendit  super  Cherubim ,  et  vo- 
lavit ;  volavit  super  pennas  ventorum. 

12.  Et  posuit  tenebras  latibulum  suum, 
in  circuitu  ejus  tabernaculum  ejus;  tene- 
brosa aqua  in  nubibus  aeris. 

13.  Prae  fulgore  in  conspectu  ejus  nubes 
transierunt ,  grando ,  et  carbones  Ignis. 

14.  Et  intonuit  de  coelo  Dominus ,  et  AI- 
tissimns  dedit  vocem  suam  :  grando  et 
carbones  ignis. 

15.  Et  misit  sagittas  suas,  et  dissipavlt 


3.  Fbmamentum  meum ,  Petra  mea ,  rupes  mea ,  Heb.  quA  tulus  innitor.  Firmamentum 

meum :  refagfum  meum :  liberator,  Deus,  adjutor  meus protector  meus :  acutum  meum. 

Bei).  Qttot  amoris  vocabula?  Sic  estamor;  nusquam  iaudaodi  Miielas,  nee  blandilils  modus. 
Cornu  salutis ,  cornu  pro  robore  sumllur.  DucU  4  brotis  meiaphora. 

s.  Dolores  mortis,  funes.  Hier.  Laquei  ul^  sequenli  :  Torrentes  iniquitatis  :  Torrentes 
Belial.  Heb.  kl  est,  perversorum  bominam  vel  diaboü,  ulHier.  Porro  calamitates  fluctibus 
iquamm  inundantium  comparari  solent. 

6.  Dolores  inferni,  Funes,  Hier,  ul  sup. 

7.  Invocavi.  Invocabo.  Hier.  Inyocabam,  damabam.  lU  passim  falurum  ponunt  Hebrei 
pTOimperfecto  prsterilo. 

8.  Commota  est Hie  induciUir  Deus  de  coelo  descendens  ad  Ilberandum  Davidem :  de- 

scribiuir  ira  divina  in  hosies  ejus :  tum  orbis  universus  ante  Deum  iralom  contremiscens.  Qu« 
fisuT«  demonstrat  quid  boslibus  ejus  limendum  sil ,  esique  in  Scripluris  frequens.  Jratus  est 
eis :  Deest  eis.  Heb. 

».  IpiU  ä  facie  exarslt :  ignis  ex  ore  ejus  devorans :  Hier.  Sic  Deus  dicilur  ignis  consumem. 
Deut.,  TT.  34  ;  IX.  3.  et  fluvius  igneui  ä  facie  ejus  egredi.  Dan.,  yn ,  10. 
JO.  Inclinavit  ccelos ,  et  desceiwtit :  Magniflcum ,  ulsub  Deo  insessore  coell  ipsi  se  demittant 

11.  Ascendit  super  Cherubim,  Equitayit.  Heb.  Scdit  super  Clierubim ,  quasi  cumi  invectus, 
utEaechieli  apparnit  :  Execb.  i.  ^ 

12.  Etposuit  tenebras Ilis  adumbranlur  profunda  et  terribilia  judicia  Dei :  exequemfl 

celrritJS  est  efficacia. 

is-U.  Prce  fulgore Ante  se  agebat  nubes,  grandinem  et  fuimina.  Grando  et  carbones 

igrOs :  topp.  GonUnnö  ruunl  :  ei  ilcral  iisdem  verbis  ad  incuicandam  vim  grandmls  et  nil- 
DiBia. 
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eos;  et  iülgura  mulUpllcaTit,  et  contar* 
baTit  Ulos. 

Et  apparuerunt  effusiones  aquaram,  et 
revelata  sunt  fandamenta  orlsis,  ab  incre- 
patione  iuk ,  Domine ,  ab  inspiiatione  api- 
Titüs  furoris  tui. 

Mittet  de  alto,  et  accipiet  me,  et  trabet 
me  de  aquis  multls. 

Liberabit  me  de  inimicis  meis  potentis- 
simiB ,  et  de  bis  qui  oderunt  me ;  quoniam 
robusUores  me  erant. 

Praeveniet  me  in  die  afflictionis  mes ;  et 
factoB  est  Dominus  flrmamentum  meum. 

• 

Et  educet  me  in  iatitudinem  :  liberabit 
me,  quia  placui  ei. 

Retribuet  milii  Dominus  secundüm  jus- 
tltiam  meam;  et  aecundüm  munditiam 
mannum  mearum  reddet  mihi. 

Quia  custodiTi  vias  Domini,  et  non  egi 
Implö  k  Deo  meo. 

Omnia  enim  judicia  ejus  in  conspectn 
meo ;  et  praecepta  ejus  non  amovi  k  me. 

Et  fui  immaculattts  cum  eo ;  et  custo- 
divl  me  ab  iniquitate  meä. 

Et  restituit  mihi  Dominus  secnndüm 
Jnstitiam  meam;  et  secundiüm  munditiam 
mannum  mearum  in  conspectu  oculorum 
^us. 

Cum  sancto  sanctns  eris,  et  cum  viro 
bmocente  innocenter  ages : 

Et  cum  electo  electns  eris ;  et  cum  per- 
Terso  perverteris. 

Quia  tu  populum  pauperem  salvabis;  et 
oculos  excelsos  humiüabls. 

Quia  tu  illuminas  lucernam  meam :  Do- 
mine Deusmeus ,  iiiumina  tenebras  meas. 

In  te  enim  curram  aceinctus ,  et  In  Deo 
meo  transiliam  murum. 


eos :  fulgura  mvltiplicavit,  et  conttoTlitvit 
eos. 

16.  Et  apparuenint  fontes  aqnaram ,  et 
revelata  sunt  fundamenta  orbls  t^rramm ; 

Ab  increpatione  tuft ,  Domlne,  ab  in^l* 
ratione  spirit^  irae  tnse. 

17.  Misit  de  summo»  et  aceeptt  me;  et 
assumpsit  me  de  aquis  moltis. 

18.  Eripnit  me  de  inimicis  mels  fortiaä- 
mis ,  et  ab  his  qui  oderunt  me :  quooiam 
confortati  sunt  super  me. 

19.  Prsrenernnt  me  in  die  afDfetionis 
me»  :  et  faetus  est  Dominus  protector 
mens. 

30.  Et  eduxit  me  in  Iatitudinem :  salvimt 
me  fecit ,  quoniam  Toluit  me. 

21.  Et  retribuet  mihi  Dominus  secon- 
düm  justitiam  meam ;  et  secunddm  pari- 
tatem  manuum  mearum  retribuet  mihi. 

22.  Quia  custodiTi  Tias  Domini ,  nee  im» 
piö  gessi  k  Deo  meo. 

23.  Quoniam  onmia  judleia  ejat  in  eoii- 
spectu  meo;  et  jusUtlas  ej  us  non  repuü  ä  me. 

24.  Et  ero  immacuiatus  cum  eo ;  et  ob- 
servalM)  me  ab  iniquitate  meft. 

26.  Et  retrilniet  mihi  Dominus  seeundilkm 
justitiam  meam ;  et  seeundüm  puritatem 
manuum  mearum  in  conspectu  oculorum 
ejus. 

26.  Cum  sancto  sanctus  eris;  et  com 
viro  innocente  innocens  eris  : 

27.  Et  cum  electo  electus  eris;  et  cum 
perrerso  perverteris. 

28.  Quoniam  tu  populiun  humilem  sei* 
vum  facies;  et  oculos  superborum  huml* 
liabis. 

29.  Quoniam  tu  illuminas  lucernam 
meam,  Domine  Dens  mens,  iiiumina  te- 
nebras meos. 

30.  Quoniam  in  te  eriplar  k  teniatione, 
et  in  Deo  meo  transgrediar  murum. 


17.  MUH  de  sumimo :  de  coelo  :  roanum  raam,  tcUicel.  De  aquis  multis,  CaliaüUlibus,  nt 
lapri  s.  Comparalione  ducti  ab  eo  qui  alto  flavio  mersum,  et  propemodam  aquia  siiffoca- 
tom ,  validA  manu  exU'aheret. 

18.  Qwmiam  eonfitriatL,.,,,  cum  essent  superiöres  viribus,  nee  ulhi  spes  soperetset  niii 
In  Deo. 

19.  Prasvenerwu,.,,  adTersarli  incautum  me  pneverlerant. 

90.  in  laütudinem :  ab  angusüis  et  praniptis  ad  plana  et  lata,  yoiuit  me  :  dilexit :  placiii  ei. 
Hier,  et  ideo  diligenti  dllecUonem  rependo,  qae  una  estdigna  raercea.  f.  2. 

21.  Secundian  justitiam  meam  :  Vir  lx>nus,  suasque  tibi  innocentie  consciua,  e6  magis  Dee 
AtiL  lU  Job,  iu  Paulua,  et  paasim  viri  sancti. 

24.  Ero,  Fui :  Hier,  aic  25.  Retribuet :  relribaiL  M  iräquitate  med  :  i  pecealo  cui  aasnevi; 
quod  ne  mihi  aurriperei ,  nisi  assidue  caverem. 

26.  Cum  sancto.,,.  Ad  Deum  ista  dicit,  iiominibus  pro  atudiorum  ratione  juata  tritmentem. 
Theodor.  Sic  Levit.  xx^i.  23.  24.  St  ambulaveritis  ex  adverso  mihi,  ego  qmoque  contra  vos 
adversus  incedam, 

27.  Cum  electo..,,  cum  candido  candidö  agis.  Cum  perverso  perverteris :  lUlaeca  bllis. 
29.  Illuminas  lucernam  meam :  A  te  lux  mea :  nam  per  me  ifMum  venor  in  tenehria. 

so.  In  ie  eriplar.  Occurram  lurmn.  Heb.  Proaidio  tuo  frelua  incedam  «dversüf  tiostea.  4 
tentationci  i  pericuio.  2>ansgrediar  murum;  muniüonea  auperabo. 
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Dens  Immaeiilatt  Tia  ejus«  eloquium 
Domlni  Igae  examlnatum  :  scutum  est 
omni  am  sperantium  in  se. 

Qals  est  Deus  prceter  Dominum  P  et  quis 
fortis  Bieter  Deum  nostrum  P 

Deus  qui  accingit  me  fortitudine;  et  po- 
Boit  immaciilatam  Tiam  meam. 

Gocqnans' pedes  meos  cenris,  et  saper 
exceba  statuens  me. 

Docens  manus  meas  ad  praeliam,  et 
oompon'eoa  qaasi  areum  lereum  brachia 
mea. 

Dedisti  mihi  clypeum  salutis  tusB,  et 
dextera  tna  confortavit  me ,  et  mansuetodo 
toa  mnhiplicaTit  me. 

DUatabis  gressus  meos  subtus  me,  et 
non  deAcIent  tali  mel. 

Penequar  inimicos  meos,  et  apprehen- 
dam  eoe,  et  non  revertar  donec  consu- 
mameofi. 

Gaedam  eos»  et  non  poterunt  nrgere; 
cadent  sab  pedibus  meis. 

AecinxJsti  me  fortitadine  ad  pnellom, 
iocurrabis  resistentes  mihi  subtus  me. 

Inlmicorum  meorum  dedisti  mihi  dor- 
mm ,  et  odientes  me  disperdidisti. 

Glamabnnt,  et  non  erit  qui  salret;  ad 
Dominum ,  et  non  audiet  eos. 

Delebo  eos  ut  pulverem  ante  fiiciem 
Tenti,  ut  lutum  platearum  projiciam  eos. 

Sahabls  me  ä  contradictionibus  populi , 
pones  me  in  caput  gentium ;  populus  quem 
igDorari,  serviet  mihi. 

Aoditiooeaurisobediet  mihi,  fiUi  alieni 
meationtur  mihi. 


31.  Deus  mens  impolluta  via  ejns ;  elo- 
quia  Domini  Jgne  examinata  ;  protedor 
est  omnium  sperantium  In  se. 

33.  Quoniam  quis  Deus  pnBter  Domi- 
num? ant  quis  Deus  pneter  Deum  noa- 
trumP 

33.  Deus  qui  pnecinxit  me  Tirtote;  et 
posuit  immaculatam  viam  meam. 

34.  Qui  perfecit  pedes  meos  tanquam 
cervorum ,  et  super  excelsa  statuens  me. 

36.  Qui  docet  manus  meas  ad  prttUum  i 
et  posulsti  ut  areum  eerenm  brachia  mea. 

36.  Et  dedisti  mihi  protectionem  salutis 
tu» ,  et  dextera  Ina  suseepit  me  : 

Et  disciplina  toa  correxit  me  in  flnem« 
et  disciplina  tua  ipae  me  doceblU 

37.  Dilatastl  gressus  meos  subtus  me  : 
et  non  sunt  inlirmata  vestigia  mea. 

38.  Persequar  inimicos  meos,  et  com- 
prehendam  illos;  et  non  eonvertar  donec 
deflciant. 

39.Confringam  Illos,  nee  poterunt  stare; 
cadent  subtus  pedes  meos. 

40.  Et  pr&cinxisU  me  virtute  ad  bel- 
lum :  et  supplantasti  Insnrgentes  fn  ma 
subtus  me. 

41.  Et  inimicos  meos  dedisti  mihi  der» 
sum  ,  et  odientes  me  disperdidisti. 

42.  Clamayerunt ,  nee  erat  qui  sahroi 
faceret;  ad  Dominum,  nex  exaudlvlt 
eos. 

43.  Et  eomminuam  eos,  ut  pulverem 
ante  fociem  venti;  ut  lutum  platearum 
delebo  eos. 

44.  ErIpies  me  de  contradictionibus  po- 
puli ;  constltues  me  In  caput  gentium. 

45.  Populus ,  quem  non  cognovl ,  ser* 
vlvlt  mihi ;  In  anditu  auris  obedivit 
mihi. 


31.  hnpöttuta  via  ejm,  Fldella  Dei  promina,  edmomnia,  tarn  eaquo  Dayidi  prlTatlm  fecit 
n,  QüU  Deua,  Quis  forüs?  Hier. 

11.  PonUi  inunaetUaUm  viam  meam :  Qudd  ImmacolaUii  fuerit ,  Deo  Irilmit ,  et  in  Donüso 
Storiator. 

14.  Qui  ptffedt :  coaqaani  pedes  meos  oervii :  Hier,  relocilaie,  seUicet 

15.  Pofutod....  coniereAt  areum  «reum  bracbla  mea  :  Heb. 

16.  Stdiidpitna  fua...Et  mansaeludo  loa  mulüplicafil  me.  Hier,  auxit  me.  Cetera  in  Heb. 
dcnnu 

IS.  Nm  eonvertar :  Non  reyertar :  Hier. 

41.  inimicos..,  Inimlconim  meorum  dt^lisii  mihi  dorsum.  Hier.  Feeisti  ut  terga  rerterent 
Pi.  IX.  11.  ponee  eo»  dorsum :  eadem  sententia :  nallios  aiierius  rei  quim  dorsi  ? ertendi  me- 


42.  aämaveruni :  Clamabani :  Hier. 

44.  Contradictionibus  populi:  lediliosi,  contentloai^  qualem  expertoa  sum,  diTlsis  pott 
Safilem  uibulnis  el  rebellante  Absolomo,  II.  Reg,,  xxii.  44.  In  caput  gentium  :  Golro.  Genil- 
liuo.  Oifid  gentes  Ticioas  subegil ,  el  ad  Eupbratem  usque  promovil  Imperium  :ied  maximd 
ad  Chriitum  bac  pertinent.  Infri  4S,  so.' 

45.  Populus  quem  non  cognovi ,  gentes  scHicet :  tn  auditu  auris  obedient  mihi  :  die 
dient«  eront,  quod  eliam  dictum  ex  Cbrisli  personS :  nam  fidcs  ex  aiuiitu.  Rom.  x.  IT. 
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Filii  alienl  defluent,  et  contrahentur  In 
angustiis  suis. 

YiTit  Dominus ,  et  benedictns  Deus 
meus,  et  exaltabltur  Dens  salutis  mes. 

Deus  qui  das  vindictas  mihi ,  et  congre- 
gas  populos  sub  me. 

Qui  servas  me  ab  inimicis  meis ,  et  k 
resistentibus  mihi  eleyas  me ,  k  viro  inl- 
quo  libera  me. 

Propterea  confltebor  tibi  in  gentibus, 
Domine  :  et  nomlni  tuo  cantabo. 

Bfagniflcans  salutes  regis  sui ,  et  mlseri- 
cordiam  Christo  suo  David,  et  semini 
ejus  usque  in  asternum. 


46.  Filii  alieni  mentiti  sunt  mihi ,  fliii 
allen!  inveterati  sunt,  et  claudlcaverant 
k  semitlssuis. 

47.  Vivit  Dominus ,  et  benedictus  Deus 
meus  et  exaltetur  Deus  salutis  meae. 

48.  Deus,  qui  das  vlndictas  mihi,  et 
subdis  populos  sub  me ,  liberator  meos  de 
inimicis  meis  iracundis. 

49.  Et  ab  insurgentibus  in  me  exalta- 
bis  me  :  k  viro  iniquo  eripies  me. 

60.  Propterea  confltebor  tibi  in  taatloni- 
bus.  Domine  :  et  nomini  tuo  psalmum 
dicam. 

51.  Magniflcans  salutes  regis  ejus,  et 
faciens  miscricordiam  Christo  suo  David, 
et  semini  ejus  usque  in  s^eculum. 


PSALMUS  XVIII.  LAUDIS  ET  EXHORTATIONIS. 

Coelorum  ordo  immortalis,  ac  regis  inconcussa  veriias,  sapienUdm  Dei  prcediana. 


VERSIO  S.  HIERONYMl. 

Yictori,  Psalmus   David. 

Coell  enarrant  gloriam  Del,  et  opera 
loanuum  ejus  annuntiat  flrmamentum. 

Dies  diei  eructat  verbum ,  et  nox  nocti 
indicat  scientiam. 

Non  est  sermo ,  et  non  sunt  verba ,  qui- 
bus  non  audiatur  vox  eorum. 

In  omnem  terram  exivit  sonus  edrum  : 
et  in  fines  orbis  verba  eorum. 

Soll  posuit  tabernaculum  in  eis. 


VERSIO  VCLGATA. 

I.  Infinem,  Psalmua  David. 

2.  Coeli  enarrant  gloriam  Del ,  et  opera 
manuum  ejlis  annuntiat  flrmamentum. 

3.  Dies  diei  eructat  verbum ,  et  nox  nocti 
indicat  scientiam. 

4.  Non  sunt  loquaelse,  neque  sermones, 
quorum  non  audiantur  voces  eorum. 

5.  In  omnem  terram  exivit  sonus  eo- 
rum :  et  in  fines  orbis  terrae  verba  eorum. 

6.  In  sole  posuit  tabernaculum  suum : 


46.  FUii  alieni :  alienigena).  Mentiti  sitnt:  todera  fregenint,  ut  Hanon  rex  Ammon.  n.  Reg.,x. 
At  Hier.  Defluent :  res  eorum  oollabenlur.  Et  daudicaoerunt :  el  conlrabenlur  in  angiutiis 
suis :  Hier.  Ipsi  te  in  anguilias  conjicient. 

48.  De  inimicis  meis  iracundis.  Deest.  Heb. 

50.  Confltebor  tibi  in  nationibus :  Genübiu :  Heb.  rererlur  bic  locus  ad  convenionem  gen- 
tium.  Rom.,  xv.  9. 

51.  Regis  ejus.  Regia  aoi  :  Hier.  Davidis.  Miro  ordine  omnia  in  hoc  Ptaimo  procedant 
David  primd  gralias  agil;  lum  ponit  sub  oculos  calamitatesauaa;  mox  Deum  auxUio  toU  majes- 
tate  advenienlem ;  ae  propter  innocentiam  liberalum :  imö  et  viclorem ;  prostratoa  inimicoa;  im- 
perium  longo  ad  exleroa  prolalum;  qu®  omnia  execulua,  ad  grätiarum  denique  acUonem  redit 

3.  Dies  diei..,  Conlinuanlur  diea  noctibua,  eoque  omnia  tenore  procedunt,  ut  et  dies  diei, 
ei  nox  inaequenli  nocti  quid  agendum  ait  indicare  videanlur,  perpetuA  quaai.lraditione 
doctrinflB. 

4.  Non  sunt  loquelas..,  auditur  vox  eorum,  omnium  gentium  lioguia. 

5.  In  omnem  terram  exivit  sonua  eorum  .-Delineatio  eorum :  Heb.  eö  quöd  ubique  celebretnr 
perfecliasimi  operia  aumma,  et  ad  normam  exacia  pulchriludo.  Sanier  lamen  70.  ac  Vulgata 
lectto,  Sonus:  leviasimA  inflexione  hebraici  vocabuli  Kouam,  quod  est  delineaiio  k  Kotami 
quod  est  sonua.  Meliila  aanö  dicitur  exire  aonus,  alque  omnia  pervadere :  lum  accuratiüa  re- 
ipondei  antecedenlibua  :  alque  bia  in  fine  versus  vocibus :  In  fines  terrae  verba  eorum  :  aeosu 
scilicel  iteraio  in  morem  Hebrcorum :  denique  sie  legil  Apoatolua ,  alque  aposlolic®  praedica' 
Uoni  ex  antiquA  traditione  apui,  Rom.  x.  is.  Quod  omnino  sono  congruit,non  alteri  illi  lecUoDi 
bebraicflB. 

6.  In  sole  posuit :  aoli  posuit  tabernaculum  in  eis  :  in  coelia,  acilicet :  Heb.  id  eat,  aolen  in 
ccBlia  collocavil.  Fecit  Deus  duo  luminaria,  et  posuit  in  firmamento  ccrH.  Gen.,  1. 16.  De  ccbIo 
locutua  David,  in  aole,  parle  coeli  nobiliaairoA,  menlisdefigil  oculos,  ejusque  exequilur  pul- 
cbriludinem ,  celerilatem  ac  vim.  Et  ipse  tanquam  sponsus.  Et  pulchriludo  lanlo  cum  aplendore 
orientia.  Non  pulchrior  ö  ibalamo  novus  sponsua  prodit,  non  aplendidiore  amictu,  non  mirabi- 
liore  colorum  rarietate  adornatua. 
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Et  ipse  qua^  sponsus  procedens  de  tha- 
lamo  soo  :  exultavit  ut  fortis  ad  curren- 
dam  viam  : 

A  sommitate  coeli  egressus  ejus  et  cur- 
siu  ejus  osque  ad  suhunitatem  illius :  nee 
est  qui  &e  abscondat  ä  calore  ejus. 

Lex  Domini  imniaculata ,  conTertens 
animas :  testimonlum  Domini  Adele ,  sa- 
pieotiam  praestans  parvulis. 

Prscepta  Domini  recta ,  laetiflcantia  cor ; 
mandatum  Domini  lucidum,  illuminans 
oeulos. 

Timor  Domini  mundu»,  perseverans  in 
sscuia;  judicia  Domini  vera,  jusüficata 
Ol  semetipsa. 

Desidecabilia  super  aurum  et  lapidem 
pretiosom  multum ;  et  dulciora  super  mel 
etfaiiim  redundantem. 

Unde  servus  tuus  docebit  ea ;  in  custo- 
dlendis  eis  retributio  multa. 

Erroresquis  intelUgit  ?  ab  occultismunda 
mea. 

A  soperbis  quoque  libera  servum  tuum. 
Si  oon  fuerint  dominati  mei ,  tunc  imma- 
cuiatus  ero ,  et  emundabor  k  delicto  maxi- 
mo. 

Sint  placentes  sermones  oris  mei ,  et 
medjtatio  cordis  mei  in  conspectu  tuo; 
Domlne,  fortitudo  mea,  et  redemptor 
meoa. 


et  ipse  tanquäm  sponsus  procedens  da 
thalamo  suo  : 

Exultavit. ut  gigas  ad  currendam  viam, 
7.  ä  summo  coeio  egressio  ejus  : 

Et  occursus  ejus  usque  ad  summum 
ejus  :  nee  est  qui  se  abscondat  ä  calore 
ejus. 

8.  Lex  Domini  Immaculata ,  convertens 
animas:  testimonlum  Domini  Adele,  sa-^ 
pientiam  prsestans  parvulis. 

9.  Justltis  Domini  rectsB,  laetificantes 
corda ;  praeceptum  Domini  lucidum ,  illu- 
minans  oeulos. 

10.  Timor  Domini  sanctus,  permanens 
in  ssculum  ssculi ;  judicia  Domini  vera , 
justiflcata  in  semetipsa. 

11.  Deäiderabilia  super  aurum  et  lapi- 
dem pretiosum  multum  :  et  dulciora  su- 
per mel  et  favum. 

12.  Etenim  servus  tuus  custodit  ea  :  la 
custodiendis  Illis  retributio  multa. 

13.  Delicta  quis  intelllgit?  ab  occnlti» 
meid  munda  me  ; 

14.  Et  ab  alienis  parce  servo  tuo. 

Si  mei  non  fuerint  dominati ,  tunc  im- 
maculatus  ero;  et  emundabor  ä  delicto 
maximo. 

15.  Et  ernnt  ut  complaceat  eloquia  ori$ 
mei ,  et  meditatio  cordis  mei  in  conspecta 
tuo  semper. 

Domine,  adjutor  meus,  et  redemptor 
meus. 


T.  ExuUavil.  Jam  ad  celeriUtfiin  pergil,  ioductA  comparatione  cursoria  A  carcere  ad  metam  , 
non  Um  panibiM,  qaAoi  lalUlnis,  properanlis :  ut  gigas  :  ut  fortis  :  Hier.  Quasi  diceret ,  for- 
motos  quidem  ut  sponsus,  non  tarnen  delicalus  aut  mollis; sed  fortis ,  rapidus,  indefesaus.  A. 
tumno  cceto.,.  ad  ezU'emum  coelum  :  ab  Oriente  ad  occidentem  occursus  ejus :  cursus.  Hier, 
rerolatio. 

8.  Lex  Domini,  Secunda  pars  Psaimi,  in  quA  k  sapientia  Dei  mundum  ordinantls ,  transit  ad 
legeiD  mores  homlnum  componenieai ,  Iransltu  in  Psalmis  frequente.  Sic  Ps.  ex.  Magna  opera 
Domini :  moz  fldelia  omnia  mandata  ejus.  Ps.  cxviii.  89.  In  oHernum ,  Domine,  verbum  tuum. 
permanel  in  calo,  etc.,  tum  92.  Tiisi  quod  lex  tua  meditatio  mea  est,  etc.  Lex  Domini:  nota 
liie  Taria  vocabala  ad  designandam  legem :  de  quibus  vide  in  Ps.  cxvui. 

9.  Jusittice :  precepta  :  Hier,  moz ,  mandatum. 

10.  Timor  Domini  sanctus  ,  mündus  :  Hier. 

11.  hapidtm  ffretiosum.  Paz  Heb.  qu»  voz  reddilur,  topazfpn,  Psai.  czviii.  127.  Volant  esso 
aonim  ezqaisilissimum.  Mel  et  favum.  Addit  Heb.  redundantem. 

12.  Custodit  ea,  docebit  ea :  Hier,  alii,  illuslralur,  admonelur  ab  eis.  In  custodiendis  illis 
retribviio  muüa  :  legis  ezeculio,  cum  mulla  bona  affert ,  lum  ipsa  sibi  merces. 

IS.  Ddicfa  .•  errores  :  Hier.  Cum  lez  Um  sancU  sii ,  Um  recU;  nosque  lol  perversia  cupidi- 
talibus  impliciti ,  quis  omnes  errores  intelligal  eilam  suos  ? 

14.  j^b  alienis,  ä  peccatis  alienis  quibus  quocumque  modo  communicavero.  AI  Hier,  i  super  bis. 
Alii  Aniperbis,  ut  sensus  sit,  liberi  me  tum  ab  occullis,  lum  ab  apertis  Iransgressionibus.  Sensus 
Vnlg.  mellor,  orUis  ez  liiterulA  diversiuie.  Si  meh.  mei,  non  ä  nominal,  sing,  meus,  sed  abego. 
genitiTo  caso.  Si  ab  occoliis  el  alienis  peccaiis  mundus  sim,  de  casieris  viz  eril  quöd  Umeam. 

15.  Et  erunt...  sint  placenles  :  Hier. 

?loui  Theodor,  in  hoc  Psalmo  ires  leges ;  naturalem,  ki.i,  MosaTcam,  ab  8.  Novi  TesUmentip» 
in  qao  remissio  peccaiorum  el  Vit»  novitas ,  A  13. 
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PSALMUS  XIX,  DEPRECATORIÜS. 

Hege  ad  beüwn  proeedente. 


Tnsio  s.  HiBRomn». 

VIctori,  Pialmus  DaTid. 

Exaudiat  te  Dominos  in  die  tribulaüo- 
nls :  protegat  te  nomen  Del  Jacob. 

llittat  tibi  attiiUmn  de  sancto»  et  de 
Sion  roboret  te. 

Hemer  sit  omnis  Bacriflcii  tui ,  et  holo^ 
eaustum  tuum  pingue  flat.  Semper. 

Det  tibi  secundüm  cor  tuum,  et  omnem 
Toluntatem  tuam  impleat. 

Laudabimus  in  salutari  tuo,  et  In  no- 
mine Dei  nostri  ducemus  choros.  impleat 
Dominus  omnes  petitiones  tuas. 

Nunc  sclo,  quoniam  salvabit  Dominus 
Christum  suum ;  exaudiet  eum  de  coelo 
sancto  suOy  in  fortitudine  salutis  dexters 
^os. 

Hi  in  curribus ,  et  lii  in  equls ;  nos  autem 
noininis  Dei  nostri  recordabimur. 

Ipsi  incunrati  sunt  et  ceciderunt;  nos 
autem  surreximus  et  erecti  sumus. 

Domine,  salva;  Rex,  exaudies  nos  in 
die,  quA  InTOcaverimus  te. 


TEESIO  VULGATA. 

1.  In  flnem,  Psalmus  Darid. 

2.  Exaudiat  te  Dominus  in  die  tribnla- 
tionis;  protegat  te  nomen  Dei  Jaccd). 

3.  Mittat  tibi  auxillum  de  sancto,  et  de 
Slon  tueatur  te. 

4.  Memor  sit  omnis  sacrificii  tui,  et 
holocaustum  tuum  pingue  fiat. 

5.  Tribuat  tibi  secundüm  cor  tanmi  et 
omne  conslUum  tuum  conflrmet. 

6.  Lffitabimur  in  salutare  tuo,  et  in  no- 
mine Dei  nostri  magnificabimur. 

7.  Impleat  Dominus  omnes  peüüones 
tuas  :  nunc  cbgnovi  quoniam  salvam  f&- 
cit  Dominus  Christum  suum. 

Exaudiet  illum  de  eoslo  saneto  suo;in 
potentatibus  salus  dexters  ejus. 

8.  Hi  in  curribus,  et  hi  in  equls;  nos 
autem  in  nomine  Domini  Dei  nostri  inro- 
cabimus. 

9.  Ipsi  obligati  sunt,  et  ceciderunt;  nos 
autem  surreximus  et  erecti  sumos. 

10.  Domine,  saWum  foo  regem  :  et 
exaudi  nos  in  die,  quli  InvocaYerimos  te. 


PSALMUS  XX.  EUCHARISTICUS. 

Begepo$t  vicioriam  redeunte. 


VERSIO  S.  HIERONTML 

Viclori,  PBalmos  David. 

Domlne,  in  fortitudine  ta4  Istabitur 
rex ,  in  salutari  tuo  exultabit  Tehementer. 

Desiderium  cordis  ejus  dedistl  ei ,  et  vo- 
luntate  labiorum  ejus  non  fraudasti  eum. 
Semper. 

Quoniam  prsvenisti  eum  ii^  benedictio- 


▼ERSIO  VOLGATA. 

1.  In  finem ,  Psalmus  DaTid. 

2.  Domine ,  in  virlute  tuft  Istabitur  rex, 
et  super  salutare  tunm  exultabit  vdi^ 
menter. 

3.  Desiderium  cordis  ejus  tribuisU  ei» 
et  voluntate  labiorum  ejus  non  fraudasti 
eum.  • 

4.  Quoniam  prs?enisti  eum  in  benedic- 


2.  Triöuiaii<mis :  befli  sclllcet,  quod  semper  magna  calamitas  est. 

5.  Constlium,.,  confirmet,  Impleat.  Hier. 

6.  Salutari.  Salus  scpe  pro  vicloria,  cujus  fniclus  est,  in  Scripluris  accipUur.  Vid* 
Jodic,  XT.  18.  Magnificabimur :  ducemus  cboros  :  Hier.  Signa  victricia  erigemus  :  Heb.  iriaO' 
phabimus. 

7.  Nunc  cognovi.  Nunc  scio  quoniam  salvavil  Dominus  Christum  suum:  Hier.  Cftriifif* 
auum  :  regem.  In  potentatibus.  In  forüiudine  salutis  dextero  ejus :  Dei  scUlcet.  Hier,  id  estf 
in  invlcü  ilia  tI  serTatricis  dextern  Dei. 

8.  In  nomine  Domini.  Nomiois  Domini  Dei  nostri  recordabimur:  Hier. 

9.  Obligati  sunt :  quasi  compedlbus  yincli.  IncarTaU  sunt :  Hier. 

10.  Domine ^  salvum  fac...  Domine,  sal?a; Rex,  exaudies  nos,  etc.  Hfer.  Regem  Tocat  Deo0 
regem  regum.  Vulg.  planior  et  cunvenienlior. 

3.  Exultabit  vehementer.  Quantum  exulubit :  Hebr. 

3.  Foluntate  labiorum,  Prolatione  labiorum :  Heb.  precum  (hicla. 
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nibat  bonltatls ;  pones  In  capite  ejus  coro- 
Dam  de  obrizo. 

Yitam  petivit  k  te,  et  dedisti  el  longi- 
todinem  dierum  in  saeculom  et  in  ster- 
noni. 

Magna  gloria  ejus  in  salatari  tao;  glo* 
riam  et  decorem  pones  super  eom. 

^  Pones  enimeum  in  l)enedictionem  sem- 
ptternam ,  et  hilarabls  enm  IseUtlA  apud 
Tiiltum  tnum. 

Quia  rei  confldet  in  Domino,  et  in  mi- 
KricordiA  Excelsi  non  decipietor. 

Infenlet  manns  tua  omnes  inimicos 
tnos;  dextera  tua  inveniet  odientes  te. 

Pones  eos  ut  clilMnam  ignis  in  tempore 
▼ultäs  toi :  Dominus  in  furore  auo  prs- 
cipitabit  eos ,  et  devorabit  eos  ignis. 

Froctom  eorum  de  terra  perdes ,  et  se* 
Bien  eomm  de  filüs  liominum. 

Quoniam  inclinaverunt  super  te  ma- 
ium,  eogitar?enint  scelus  quod  non  potue- 
runt. 

QDoalam  pones  eos  humerum  :  fines 
taos  flrmal>!s  contra  facies  eorum. 

Eiaitare,  Domine,  in  fortitndlne  tuä; 
eantabimus  et  psallemns  fortitudines  tuas. 
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tionibus  duicedinis;  posuisti   in 
ejus  coronam  de  lapide  pretioso. 

6.  V^m  petiit  &  te,  et  tribuisti  ei  Ion* 
gitudinem  dierum  in  saeculum ,  et  in  sse-^ 
culum  sseculi. 

6.  Magna  est  gloria  ejus  in  salutari  tue  : 
gloriam  et  magnum  decorem  impones  su- 
per  eum. 

7.  Quoniam  dabis  eum  in  benedictioneni 
in  ssculum  sseculi  :  laetiflcabis  eum  in 
gaudio  cum  Tultu  tuo. 

8.  Quoniam  rex  sperat  in  Domino :  et  ia 
misericordiä  Altissimi  non  commovebitur. 

9.  Inveniatur  maniis  tua  omnibus  inimi- 
eis  tuis  :  dextera  tua  invenlat  omnes  qui 
te  oderunL 

10.  Pones  eos  ut  clibanum  ignis  in  tem- 
pore Yultüs  tui  :  Dominus  in  irft  suA  con- 
turbabit  eos,  et  devorabit  eos  Ignis. 

11.  Fructum  eorum  de  terra  perdes  :  et 
semen  eorum  ä  flliis  hominum. 

12.  Quoniam  d^ciinaverunt  in  te  mala; 
cogitaverunt  consilia ,  quae  non  potuerunt 
stabiiire. 

13.  Quoniam  pones  eos  dorsum  :  in  re- 
iiquiis  tuis  prseparabis  vultum  eorum. 

14.  Exaltare,  Domine,  in  Tirtute  tuä; 
eantabimus  et  psallemus  virtutes  tuas. 


PSAI.MÜS  XXI.  PROPHETICÜS. 

Chrlsuu  in  eruee  Deum  orai,  seque  per  returredionem ,  Judeeos  electos ,  gentesque  con- 
versa»,  per  passionem  suam  prcedical  liberccndos,  Ipse  parrb  crudftxus  hune  PsaUman  de 
H  esse  docuit,  Blatt,  xz^u.  4S.  Biarc.  xt.  34. 


TEBSIO  S.  HIERONYttl. 

Tidori  pro  oerro  matulino,  Canticum  David. 

Deus  mens,  Dens  mens,  quare  dereli- 
quisti  me.'  longo  k  salute  med  verba  ru- 
gitus  mei. 

Dens  mens,  clamalx)  per  diem,  et  non 


VERSIO  TULGATA. 

1.  In  finem,  pro  auscepUone  matutinft  Psalmas 

David. 

2.  Deus,  Deus  mens,  respice  in  me; 
quare  me  dereliquisti?  longo  ä  salute  meä. 
verl>a  deüctorum  meorum. 

3.  Deus  meus ,  clamalK)  per  diem ,  et  non 


4.  Dtt/ceitoila... bonitatia :  Hier.  Lapide  pretioso,  obrizo:  Hier,  auro  scilicet.  Paz  Heb» 
ntpiixTni.  II. 

6.  In  saiuittri  tuo,  Te  aalvante ,  et  ita  aemper  exponendura. 

7.  BenedicUonem  in  saculum,,.  sempiternam :  Hier,  vultu  tuo  :  Divorabili. 

9.  iwenSatur.,.  Inveniet  manus  tua  omnes  inimico«  tnos :  Hier,  non  enim  lalebris,  non 
fogs  locui. 

iO,  Ut  etibanum  :  ut  fornacem ;  tanquam  incendio  consumentur.  In  tempore  vultüs  tui :  ira» 
tna.  Sic.  Pi.  xxxiii.  17.  f^uilus  autem  Domini  super  facientes  mala,  Conlurbabit :  praecipiUbiL 

n.  Decünaverunt,..  moliü  sunt  in  te  malum :  Heb.  Consilia,  Scelus :  Heb.  stabiiire,  Deest 
Heb.  Ttctk  suppletum. 

13.  Pones  eos  dorsum,  Yide  Ps.  xvii.  4t.  /n  reUqiäis  tuis,  Funes  tuoa  flrmabis  conU-a  faciem 
eoram.  Hier,  vel  laqueoe  in  quoa  incidanl,  vel  nervum  arcüs  tui. 

1.  Pro  suseeptione  matuttnd.  Ad  implorandum  manö  auxilium  Dei.  Ch.  pro  oblaiione  maUi- 
tiU.  Heb.  pro  cerva  matutinljad  modum  cantilens;  cujus  inilium;  cerva  matuUna. 

a.  Respice  inme,k  Glirislo  prslermiaaum ,  cum  in  Heb.  dcaii  loco  cit.  Longtä  salute  med, 
Quantamvia  clamem,  nü  mibi  prodest  ad  salutem.  yerba  delictorum  meorum,  id  est,  noatrO' 
nun  qvm  ipae  porUvit :  at  Heb.  verba  rugitOa  mei ,  id  est»  ciamoris. 
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exaudies  :  et  nocte ,  nee  est  sUentium 
mihi. 
Et  tu  sancte  :  habitator,  Laus  Israel. 

.  In  te  conflsi  sunt  patres  nostri :  conflsl 
snnt,  et  salvasti  eos. 

Ad  te  clamaverunt ,  et  salvi  facti  sunt : 
In  te  conüsi  sunt,  et  non  sunt  confusi. 

Ego  antem  sum  vermis  et  non  homo  : 
opprobrium  hominum ,  et  despectio  plebis. 

Omnes  videntes  me ,  subsannant  me  : 
dimittunt  lablum ,  movent  caput. 

Confugit  ad  Dominum ,  salvet  eum ,  li- 
beret  eum ,  quoniam  yult  eum. 

Tu  autem  propugnator  mens  ex  utero  : 
flducia  mea  ab  uberibus  matris  mex. 

In  te  projectus  sum  ex  vulvA  :  de  venire 
matris  meae  Deus  mens  es  tu. 

Ne  longo  flas  A  me,  quoniam  tribulatio 
proxima  est;  quoniam  non  est  adjutor. 

Circumdederunt  me  vituli  muiti :  taori 
pingues  valiarunt  me. 

Aperuerunt  super  me  os  suum  :  quasi 
leo  rapiens  et  rugiens. 

Sicutaqua  effusus  sum ,  et  separata  sunt 

omnia  ossa  mea  :  factum  est  cor  meum 

.  sicut  cera  liquefacta  in  medio  ventrismei. 

Aruit  Telut  testa  fortitudo  mea ,  et  Iln- 
gua  mea  adliTsit  palato  meo,  et  in  pul- 
verem  mortis  detraxisti  me. 

Circumdederunt  me  venatorcs  :  concl- 
lium  pessimorum  Tallavit  me  :  fixerunt 
manus  meas ,  et  pedes  mens. 


exaudles ,  et  nocte ,  et  non  ad  insipientiam 
mihi. 

4.  Tu  autem  in  sancto  habitas,  Laus 
Israel. 

5.  In  te  speraverunt  patres  nostri :  spe- 
raverunt ,  et  liberasti  eos. 

6.  Ad  te  clamaverunt,  et  salvi  &cti 
sunt :  in  tc  speraverunt,  et  non  sunt  con- 
fusi. 

7.  Ego  autem  sum  vermis,  et  non 
homo :  opprobrium  hominum,  et  abjectio 
plebis. 

8.  Omnes  videntes  me ,  deriserunt  me : 
locuti  sunt  lablis ,  et  moverunt  caput. 

9.  Speravit  in  Domino,  eripiat  eum: 
salvum  faciat  eum ,  quoniam  vult  eum. 

10.  Quoniam  tu  es  qui  extraxisti  me  de 
ventre  :  spes  mea  ab  uberibus  matris 
meae. 

n.  In  te  projectus  sum  ex  utero;  de 
ventre  matris  meas  Deus  mens  es  tu.  12« 
Ne  discesseris  k  me  : 

Quoniam  iribuiatio  proxima  est :  quo- 
niam non  est  qui  adjuvet. 

13.  Circumdederunt  me  vituli  multi, 
tauri  pingues  obsederunt  me. 

1 4.  Aperuerunt  super  me  os  suum ,  sicut 
leo  rapiens  et  rugiens. 

15.  Sicut  aqua  elTusus  sum,  et  dispersa 
sunt  omnia  ossa  mea  : 

Factum  est  cor  meum  tanquam  cera 
liquescens,  in  medio  ventris  mei. 

16.  Aruit  tanquam  testa  virtus  mea,  et 
lingua  mea  adhssit  faucibus  meis ,  et  in 
pulverem  mortis  deduxisti  me. 

17.  Quoniam  circumdederunt  me  canes 
muiti  :  concilium  malignantium  obsedit 
me. 


3.  Bt  non  ad  imipienüam  mihi  :  supple,  eril :  neqae  enim  fjrustri  invocatar  Dens,  qo»- 
tamvis  obsurdescere  Tideatur.  Nee  est  siienlium  milii :  Hier. 

4.  Tu  autem  in  sancio.  Et  tu  sancte  :  inliabtUns,  laude«  Israelis  :  Heb.  habitator,  Lauf 
Israel.  Laus  Israel  permanens  :  quem  Israel  acsiduö  Uudat ,  cujus  inter  laude«  perpetoai 
versaris. 

8.  Locuti  sunt  labiis.  Dimiltont  labium  :  Hier,  distenlanl  iabia  irridentes. 

9.  Speravit  in  Domino...  lu  Judsi  Christo  cruciflxo  eiprobrabaot.  Matt.,  xzvit.  43.  Iten 
Sap.,  II.  18.  Quoniam  vuit  eum  diligit. 

10.  Qui  extraxisti....  Propugnator  meus  ex  utero:  Hier.  Jam  inde  i  nativitaie  omnihumano 
auxilio  destitutus ,  imö  Herodis  insidiis  petilus ,  te  unum  habui  ausceptorem. 

13.  f^itull  multl,  tauri  pingues  et  validi :  hi  vituli,  hi  tauri  sunt  inimici;  alii  insuUantes  et 
]asciviente8,alü  ferocientes. 

15.  Sicut  aqua  effusus  sum :  exhauslus  viribus :  in  me  nihil  flrmi.  Dispersa  sunt :  distracta; 
nihil  superest  roboris.  In  medio  ventris :  pectoris. 

16.  Aruit.,.  Sitim  detcribit,  qus  maztmd  angit  in  tormentis,  et  debllitat:  de  quft  oni 
Christus  questus  est.  Joan.,  xix.  28. 

17.  Canes  multl :  plebs  ore  rabido  allatrans.  Foderunt ,  fixerunt :  Hier.  Lectio  hodierna  Ju- 
dsBorum  basc  est :  sicut  leo  manus  faie«  et  pedes  mei  :  nullo  sensu.  Vel  :  sicut  leo  manus 
meas  et  pedes  meos  :  supple,  mordenl,  laceranl  :  quasi  leo  manus  et  pedes  invadere  soleatt 
non  totum  corpus.  Prsierea  leonts  roenUo  facta  est  supri  i4.0mnino  locum  hunc  corruperuot 
Judsi,  et  pro  caru  reposuerunt  caarl.  Ipsi  utramquc  lectiooem  anliquam  esse  alfirmanl,  ut 
patet  ex  Maretis  et  aliis.  Justinus  Apol.  I.  p.  77.  adv.  Tryph.  p.  325,  332,  et  in  Apologii  secuodi 
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Nomeravi  omnla  ossa  mea,  qus  ipsl 
respicientes  viderunt  in  me. 

Diviserunt  yeslimenta  mea  sibi ,  et  su- 
per TesUmentum  meum  miserunt  sortem. 

Ta  autem,  Domine,  ne  longo  facias; 
fortitado  mea ,  in  auxilium  meum  festina. 

Eroe  h  gladio  animam  meam :  de  manu 
canis  solitariam  meam. 

SalTa  me  ex  ofe  leonis ,  et  de  cornibus 
DDicorninm  exaudi  me. 

Narrabo  nomen  tuum  fratribus  meis :  in 
medio  ecclesiae  laudabo  te. 

Qai  timetis  Dominum,  iaudate  eum  : 
omne  semen  /acob  gloriflcate  eum  ,  et 
meluite  eum ,  Universum  semen  Israel. 

Qooniam  non  despexit  neque  contcmp- 
Sit  modestiam  pauperis ,  et  non  abscondit 
facieni  suam  ab  eo ,  et  cilm  clamaret  ad 
eum^exaudlvlt. 

Apad  te  laus  mea  in  eccIeslA  multA; 
Vota  mea  reddam  in  consp^ctu  timentium 
eum. 

Coraedent  raites,  et  saturabuntur ;  lau- 
dabuQt  Dominum  quaerentes  eum  :  vivet 
cor  vestrum  in  sempiternum. 

Recordabuntur  et  convertentur  ad  Do- 
minum omnes  fines  terrsB,  et  adorabunt 
coram  eo  universae  cognationes  gentium. 

Quia  Domini  est  regnum ,  et  dominabi- 
tor  genUbus. . 


Foderunt  manus  meas  et  pedes  meos. 
18.  Dinumeraverunt  omnia  ossa  mea. 

Ipsl  verö  consideraverunt  et  Inspexerunt 
me.  19.  Diviserunt  sibi  vestimenta  mea, 
et  super  vestem  meam  miserunt  sortem. 

20.  Tu  autem ,  Domine ,  ne  elongaveris 
auxilium  tuum  ä  me  :  ad  defensionem 
meam  conspice. 

31.  Erue  h  frameA,  Deus,  animam 
meam ,  et  de  manu  canis  unicam  meam. 

22.  Salva  me  ex  ore  leonis,  et  ä  corni- 
bus unicornium  humiiitatem  meam. 

23.  Narrabo  nomen  tuum  fratribus  meis : 
in  medio  ecclesiae  laudalK)  te. 

24.  Qui  timetis  Dominum ,  Iaudate  eqm  : 
Universum  semen  Jacob,  gloriflcate  eum. 

25.  Timeat  eum  omne  semen  Israel; 
quoniam  non  sprevit ,  neque  despexit  de- 
precationem  pauperis : 

Nee  avertit  faciem  suam  ä  me ,  et  cum 
clamarem  ad  eum ,  exaudivit  me. 

26.  Apudte  laus  mea  in  ecciesiä  magna : 
Vota  mea  reddam  in  conspectu  timentium 
eum. 

27.  Edent  panperes,  et  saturabuntur;  et 
laudabunt  Dominum ,  qui  requirunt  eum  ^ 
vivent  corda  eorum  in  ssculum  ssecull. 

28.  Reminiscentur  et  convertentur  ad 
Dominum  universi  fincs  terrae : 

Et  adorabunt  in  conspectu  ejus  univer- 
sae  famiiise  gentium. 

29.  Quoniam  Domini  est  regnum,  et 
ipse  dominabitur  gentium. 


bune  locttm  adducenf,  uti  nunc  quoque  Septuaglnta  legunt,quinquam  Judnis  aolitus  cor- 
nipiaiii cxprobrare  texlum;DibiI  bic  eosarguit,  neque  veleruin  quisquam :  qao  cerlum  est 
noQduiD  CO  lempore  qutdquam  immutatum ,  eamdemque  fuisie  noaU'am  el  Judicorum  lecUo- 
neni.  Aqnila  verterat  ^«j^vvav,  dehonestaverunt.  Quod  quaroTis  noo  conveniat,  mullüm  tarnen 
distat  i  Jndcoruro  bodiemA  leciione  ;  quin  et  cnicifliio  alionde  aalis  apparet  in  dlsiraciia  et 
dinameratis  onibus.  Vide  notas  Pa.  cviii.  ^.8. 

18.  Dinumeraverunt,  Numeravi :  Hier.  Ossa  mea  numerarem  :  adeo  nodata ,  distenta ,  ao 
Telai  dirulsa  lunt,  laDialo  corpore  et  auspenso.  Ipsi  verb  consideraverunt.  At  ipai  doloribus 
neti  oculos  aaliant. 

19.  Diviserunt  sibi.,,  H»c  ad  lilteram  impleta :  Malt.,  xxvii.  35;  Joan.,  xix.  33. 

30.  Ne  elongaveris,,.  ne  recedas  :  roriiiudo  mea ,  in  auxilium  meum  feaiina :  Hier. 

ii.jtframedj  k  gladio :  Hier.  Unicam,  dilecUm  :  animam.  De  manu  canis... 

22.  Ex  ore  leonis.,.  ä  cornibus  unicornium.,.  ab  efferaiia  ac  auperbiaaimis  adversariia.  Humi- 
iiuutmmeam  :Inflrmitatem  meam,.viliutem  meam;  et  ila  ferö  aemper. 

n.  Fratribus  meis.  Apoatolis  quibua  h«c  auniiirii :  Ite ,  nuntiale  fratribus  meis :  MsiUh.^ 
xiTm.  10.  judais  quoque  cognatis  auia,  qui  facti  sunt  ecciesia  magna  cum  gentibus,  de  quibus 
infri  J6.  • 

35.  Deprecationem  :  modestiam :  Hier,  manaoetudlnem. 

26.  Jpud  te  :  coram  te  :  i  te  incipil  la*is  mea  :  hinc  exordior :  te  quoque  inspirante  oritur : 
^  tccietid  magna ,  in  ecciesia  cathoücA  ubique  diffusa. 

27.  Edent  pauperes  :  mites  ;  Hier.  Uli  scilicet  pauperes  spirilu,  quos  laudat  ChrisUia : 
^ti.,  y.  3.  Alludil  ad  aacriflcia  eucharlstica ,  ad  qun  advena,  pupillua  et  vidua  conviv»  voca- 
»nnUiT.  Deut.,  xvi.  ii,  14.  Sunlque  convivia  nascentia  Ecciesia,  Judsorumque  recenscon- 
T«norum  ad  fidem ,  qui  simul  sumebant  cilmm  cum  exultaiione  et  simpücilaie  cordia ; 
^t  u.  4Q.  El  ipsum  Eucbaristia  sacramenlum. 

38.  Heminiscentur :  tanquam  ö  gravi  aomno  ad  Deum  evigilabunt.  Universce  familias  gen- 
Uim  :taprä  de  Judais  locuius  est,  quoa  fralres  vocaYit,23.  nunc  de  genlibusj  qua»  Undemad 
Deu«  redibunl,  ul  est  in  f.  seq. 
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.  Gomederunt  et  adoraverunt  omnes  pin- 
gaes  terra:  ante  faciem  ejus :  curvabont 
genu  anWersi  qui  descendunt  in  pulire- 
rem,  et  anima  ejus  non  vivet. 

Semen  servlet  ei ,  narrabitur  Domino  in 
generatione. 

Venient  et  annuntiabant  jnstitiam  Cjjus 
populo  qui  nascetur,  quem  fecit. 


30.  üanducaverunt  etadoraverontonmes 
pingues  terrx :  in  eonspectn  ejus  cadeat 
omnes  qui  descendunt  in  terram. 

31.  Et  anima  mea  illi  yivet,  et  semen 
meum  serviet  ipsi. 

32.  Annuntiabitur  Domino  generatio  ven* 
tura ,  et  annnntiabunt  coeli  justitiam  ejus 
popoio  qui  naseetar ,  quem  feeit  Dominus. 


PSALMUS  XXII.  MORALIS. 

Quem  Dem,  opUnmi potior ,  tueiär  ac  curat,  nthü  ÜU  deeM. 


TERSIOS.  HIERONTMl. 

Psaimot  DaTid. 

Dominus  pascit  me ,  nihil  mihi  df erit. 

In  pascuis  herlmrum  acclinavit  me  : 
super  aquas  refectionis  enutrivit  me. 

Animam  meam  refecit  :  duxit  me  per 
semitas  jusUtiae,  propter  nomen  suum. 

Sed  et  si  ambulavero  in  Talle  umbrs 
mortis,  non  timebo  malum,  quonlam  tu 
mecum  es. 

Yirga  tua  etbeculustuus,  ipsa  conso- 
labuntnr  me. 

Pones  coram  me  mensam ,  ex  adverso 
hostium  ifieorum  :  impinguasti  in  oleo  Ca- 
put meum ,  et  calix  meus  inebrians. 

Sed  et  benignitas  et  misericordia  subse- 
quentur  me  omnibus  diebus  vit«  meae ,  et 
habitabo  in  domo  Domini ,  in  longitudine 
dlerum. 


TERSIO  VÜLGATA. 
1.  PMlmus  Dtf  i^. 

Dominus  regit  me ,  et  nihil  mihi  deerit : 

2.  In  loco  pascusB  ibi  me  eollocaTit. 

Super  aquam  refectionis  educayit  me :  3. 
Animam  meam  convertlt. 

Deduxlt  me  super  semitas  Jnstitise ,  pn^ 
ter  nomen  suum. 

4.  Nam,  etsi  ambulavero  in  medio  nm- 
braß  mortis ,  non  timebo  mala  ,  quoniam 
tu  mecum  es. 

Yirga  tua ,  et  baculus  tuus ,  ipsa  me  con- 
solata  sunt. 

5.  Parasti  in  eonspectn  meo  mensam « 
adversüs  eos  qui  tribulant  me. 

Impinguasti  in  oleo  caput  meum ,  et  ca- 
lix  meus  inebrians  quam  pra^larns  estl 

6.  Et  misericordia  tua  subsequetur  me 
omnibus  diebus  vits  mese : 

Et  ut  inliabitem  in  domo  Domini ,  in 
longitudinem  dierum. 


so.  Omnes  pingues  terrae :  opulenti ,  poteotes,  reges  ipsi  Yenient  homiles  ad  cullum  et  coD' 
▼ivium  CtirisU ,  non  Unlum  Judni ,  iunc  pauperes  et  oppressi.  Cädent :  curTabunt  gena : 
Bier.  Omnes  qiä  descendunt.,.  omnes  qui  redigantur  ad  pulTerem  :  omnes  mortalet. 

31.  Anima  mea :  Anima  ejus  non  vivet;  semen  serTiel  ei  :  Hier,  eö  quod  Tilam  abjecerit, 
hal>ebil  posteros  per  Odern  ex  cruce  ortos :  sie  Isa.,  lui.  lo.  Si  posuerit  pro  peccato  animam 
suam,  videbit  semen  longcevum.  Vulg.  legit  lo  per  Tau,  et  sensus est,  vivam  Deo  perresurrec- 
tionem.  Atque  hincmihi  longa  posleritas,  chrisiiani  scilicet  med  morte  ac  resurreclione  regenitl. 

32.  Jnnunüabitur :  numerabilur ,  accensebitur ;  generatio  Ventura  ^  ex  illo  semine.  j^nnun- 
tiabunt  coeli...,  coeli,  deesl  etiam  in  70.  unde,  annuniiabunt ,  impersonaliter  accipiendum : 
Populo  qui  nascetur  .•  populo  no?o,  genti  sanct»,  populo  acquisitionts ,  de  quo  I.  Pet.  u.  9, 
eam  in  rem  faclo,  utvirlutem  annontiet  ejus,  qui  de  tenebrls  nos  vocavit  in  admirabile  lu- 
men  suum.  Quem  fecit  Dominus  :  fpsius  enim  sumus  factura ,  creaH,,,,  in  operibus  bonis: 
Epb.  II.  10.  Dominus,  deest  Heb. sed  reciö  suppletum. 

1.  üegit  me.  Pascit  r'Hier.  pastor  meus :  Heb. 

2.  In  loco  pascuce.  In  pascuis  berbaram :  Hier.  Aquam  refectionis  :  quilHis  «sta  GOnfecUim 
oorpos  reficitur.  Alii ,  aquas  Iranquillu.  Alii ,  tranquiilum  super  aquas. 

3.  Animam  meam  convertit :  supp.  ad  vilam  bonam :  unde  subdit :  Deduxlt  me  super  $emt- 
ias  justitias, 

4.  In  medio :  In  ralte  umbrw  mortis  :  Hier.  In  desertis,  insidiosis  atqne  Intutls  ioeis.  Flrga 
tua  et  baculus  tuus  :  folcra  qua  laboranliprabes. 

5.  Adversüs  eos..„  ex  adverso  boetmm  raeorum  :  Hier,  in  eorum  conspectu :  ul  Tideant  (e 
adesse  adjuiorem,  dum  putanl  me  fame  tabescere.  Impinguasti :  unxisti  ut  in  convivlls  et  1»- 
titia  solebant.  Qalix  meus  inebrians :  et:a\ieT^xa.  Quam  praclarus  estl  Sed  et  benignitas  et 
miserieordia  subsequentur  me,  etc.  Hier.  St  ut  inhabltdn  :  to.  El  bciet  habitare,  et  babiubo: 
Hier. 
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Cim  area  ex  domo  Obededom  in  Sion  translata  est^  Bei  sedem  suam  ingredlentismajestatem 
fimfüt  aedamationibus  popuitu  cum  rege  prosequitur,  Quämpurh  sancttque  mom  iUe  De% 
iacer  iü  adeundus,  canit,  Christi  coßlum  ingredientis  gloriam  prceflgurat.  Fide  II.  Reg.  yi. 
n.  etI.Par.zv.29. 


VERSIO  S.  HIERONTMI. 

Pnlmus  Dtvid. 

Domlnl  est  terra  et  plenitudo  ejus :  orbis 
K  baJ)itatore8  ejus. 

Qa!a  ipse  super  marla  fnndaTit  eum,  et 
snper  flumina  stabiUrft  iUum. 

Quis  ascendet  in  montem  Domini?  et 
quis  stabit  in  loco  sancto  ejus  P 

Innocens  manibus ,  et  mundo  corde,  qui 
Don  exaltavit  frusträ  animam  suam,  et 
nonjuravit  dolosö. 

Acciplet  l)enedictionem  k  Domino,  et 
jastitiam  k  Deo  salutari  suo. 

Rsc  est  generatio  quierentinm  eum ,  qu8&- 
renttojn  fiieiem  tuam ,  Jacob.  Semper. 

Lerate,  ports,  capita  vestra ,  et  eleva- 
mini,  jannas  sempitemffi;  et  ingredietur 
m  glori». 

Quis  est  isie  rex  glorls  ?  Dominus  fortis 
dpotens.  Dominus  potens  in  prxlio. 

Levate,  portae,  capita  yestra,  et  eri- 
gimini  Janux  sempitemae;  et  ingredietur 
Ri  gloriae. 

Qois  est  iste  rex  gloriasP  Dominus  exer- 
citaum ,  tpse  est  rex  gloriae.  Semper. 


VERSIO  VTJLGATA. 

I.  Primi  aabbali ,  Psaimiu  DaTid. 

Domini  est  terra  et  plenitudo  ejus  :  or- 
bis terrarum ,  et  universi  qui  liabitant  in 
eo. 

2.  Quia  ipse  super  maria  fündavit  eum , 
et  super  flumina  prseparavit  eum. 

3.  Quis  ascendet  in  montem  Domini  P 
aut  quis  stabit  in  loco  sancto  ejus  P 

4.  Innocens  manibus  et  mundo  corde, 
qui  non  accepit  in  vano  animam  suam, 
nee  juravit  in  doio  proximo  suo. 

5.  Hie  accipiet  benedictionem  k  Do- 
mino :  et  misericordiam  k  Deo  salutari 
suo. 

6.  Ha2c  est  generatio  quaerentium  eum, 
quserentium  faciem  Dei  Jacob. 

7.  Attollite  portas  principes  vestras,  et 
elevamini ,  portsß  seternaies ,  et  introibit 
rex  giorise. 

8.  Quis  est  iste  rex  gloriae?  Dominus 
fortis  et  potens :  Dominus  potens  in  praelio. 

9.  Attollite  portas  principes  vestras,  et 
elevamini ,  portae  aeternales  i  et  introibit 
rex  gloriae. 

10.  Quis  est  iste  rex  gloriae?  Dominus 
virtutum,  ipse  est  rex  gloriae. 


PSALMUS  XXIV.  DEPRECATORIUS. 

Jitarid  pressmangustils,  urgenlibui  hotiibus ,  peeeata  condonari,  in  reclam  $e  dedud  virnn , 
ab  adversttriis  liberari  peÜL  Acroitieus  est  hie  Psalmus, 

VSRSIO  8.  HIEROimil.  1  VERSIO  VULGATA. 

Pülmm  David.  1  i.  In  flnem,  Psalmua  David. 

Ad  le ,  Domine ,  animam  meam  levabo.  1    Ad  te ,  Domine ,  levavi  animam  meam : 

t.  Primd  säbbaU :  De  die  qiüt  coepil  Deus  creare.  S^r.  Domitü  est  terra,,  Senaus  eat :  uni- 
Yemi  qnidem orbto  ejna est;  et  Urnen  bHnc  montem  sibi  delegit.  Sic,  II.  Par.,  iri.  it.  Srgone 
crtdUfOe  est  lU  habitet  Deus  cum  homimbus  super  terram  ?  si  calum  et  call  coelorum  non  te 
eaptmt,  etc. 

2.  Super  maria.  Ad  maria  et  flumina  quibus  ipia  telltu  immiDet ,  prnroptia  oonfragosiaque 
liUoribui,  certö  ezcelsioribua  arcia  inaUr  impoailis,  quibus  minaces  fluclua  coerceaDUu*.  Sic 
rigüM  floTii  oontlnenUir :  quod  idem  canii  Psalmista.  Qui  firmavlt  terram  super  aquas,  Ps. 
OUT.  5.  Perlinet  eiiam  ad  amoBnItatem  et  commodum,  quöd  urbea ,  caatella,  terra  ipsa  hu^ 
mni  generis  doroicilium  ,  ad  aqoaa  collocenlur. 

4.  Qui  non  accepit  in  vano,,,.  non  pejeravit  in  animam  auam.  Proximo  suo;  deeat  Heb. 

5.  Hisericordlam ,  justittam  :  Hier. 

«.  Faeitm  Dei  Jacob,  De  quo  acriptum  est,  Vidi  Devon  fade  ad  faciem ,  etsalva  facta  est 
vnimamea.  Gen., nxii.  30.  Quarunt  aulem  fiiclem  Dei  qui  aceedunt  ad  locum  ubi  arca  repo- 
iiu  est,  Deusque  praesens  colitur. 

1.  JUoUite  portas,  Levate ,  port«,  capiu  vestra  :  Hier.  Porta:  ceternales :  (bres  sempiterne, 
Urm«,  Dei  numine  tut».  Quasi  Ingredienli  arca  pori«  quaslibet  minorea  sint.  H«c  videntur 
aliernis  cboris  Tuiase  cantata. 
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Deus  meus ,  in  te  conOsus  sum :  non 
confundar,  ne  laetentur  inimici  mel  mihi. 

Sed  unlversi  qui  sperant  in  te ,  non  con- 
fundentur  :  confundantur  qui  iniqua  ge- 
Tunt  frusträ. 

Ylas  tuas,  Domine,  ostende  milii,  et 
semitas  tuas  doce  me. 


Deduc  me  in  veritate  tuä,  et  doce  me  : 
quia  tu  es  Deus  salvator  meus ,  te  expec- 
tavi  tota  die. 

Recordare  miseratlonum  tuarum,  Do> 
mine,  et  misericordiarum  tuarum,  quia 
ä  sempiterno  sunt. 

Peccatorum  adolescentis  meae,  et  sce- 
lerum  meorum  ne  memineris  :  secundüm 
misericordiam  tuam  recordare  mei  tu, 
propter  l)onitatem  tuam ,  Domine. 

Bonus  et  rectus  Dominus ;  proptereä  do- 
cebit  peccatores  in  viä. 

Deducet  mansuetos  in  judicio ,  et  doce- 
bit  modestos  viam  suam. 

Omnes  semitte  Domini  misericordia  et 
veritas his  qui  custodiunt  pactum  ejus,  et 
testificationes  ejus. 

Propter  nomen  tuum ,  Domine ,  propi- 
tiare  iniquitati  mes,  quoniam  grandis 
est. 

Quis  est  iste  vir  timens  Dominum ,  quem 
docebit  in  \iä  quam  elegit  ? 

Anima  ejus  in  bono  commorabitur,  et 
semen  ejus  lisreditabit  terram. 

Secretum  Domini  timcntibus  eum,  et 
pactum  suum  ostendet  eis. 

Oculi  mei  semper  ad  Dominum;  quia 
ipse  educet  de  reti  pedes  meos. 

Respice  in  me ,  et  miserere  mel ;  quo- 
niam solus  et  pauper  sum  ego. 

Tribulationes  cordis  mei  muitiplicatse 
sunt :  de  angustiis  meis  educ  me. 

Vide  humilitatem  meam  et  laborem 
meum ,  et  porta  omnia  peccata  mea. 


2.  Deus  meus ,  in  te  confldo ;  non  eru- 
bescam  : 

3.  Neque  irrideant  me  inimici  mei;  ete- 
nim  universi ,  qui  sustinent  te ,  non  con- 
fundentur. 

4.  Confundantur  omnes  iniqua  agent^ 
supervacuö. 

Vias  taas ,  Domine ,  demonstra  mihi :  et 
semitas  tuas  edoce  rae. 

6.  Dirige  me  in  veritatb  tuä,  et  doce 
me  :  quia  tu  es  Deus  salvator  meus,  et  te 
sustinui  totä  die. 

6.  Reminiscere  miseratlonum  tuarum. 
Domine,  et  misericordiarum  tuarum ,  qus 
k  sscuio  sunt. 

7.  Delicta  juventutis  me« ,  et  ignoran- 
tias  meas  ne  memineris. 

Secundüm  misericordiam  tuam  me- 
mento  mei  tu ;  propter  bonltatem  tuam. 
Domine. 

8.  Dulcis  et  rectus  Dominus;  propter 
hoc  legem  dabit  delinquentibus  in  viä. 

9.  Diriget  mansuetos  in  judicio :  docebit 
mites  vias  suas. 

10.  Universs  vias  Domini,  misericordia 
et  veritas ,  requirentibus  testamentum 
ejus,  et  testimonia  ejus. 

t  i .  Propter  nomen  tuum ,  Domine,  pro- 
pitiaberis  peccato  meo;  multum  est  enlm. 

12.  Quis  est  homo  qui  timet  Dominum? 
legem  statuit  ei  in  viä ,  quam  elegit. 

13.  Anima  ejus  in  bonis  demorabitur  : 
et  semen  ejus  haereditabit  terram. 

14.  Firmamentum  est  Dominus  timen- 
tibus  eum  :  et  testamentum  ip.^us  ut  ma- 
nifestetur  iliis. 

15.  Oculi  mei  semper  ad  Dominum :  quo- 
niam ipse  evellet  de  laqueo  pedes  meos. 

IG.  Respice  in  me,  et  miserere  mei; 
quia  unicus  et  pauper  sum  ego. 

17.  Tribulationes  cordis  mei  multipli- 
cats  sunt :  de  necessitatibus  mels  crue 
me. 

18.  Vide  hamilitatem  meam,  et  labo- 
rem meum  :  et  dimitte  universa  delicta 
mea. 


4.  Supervacub.  FrustH :  Hier,  gratis ,  nollo  dructn. 
T.  ignorantias,  peccaU  :  Heb. 

8.  Legem  dabit,  docebit:  Hier,  et  ita  passtm  io  Vulg.  legem  dare,  legem  staluere,  legem 
ponere ,  phrasis  est  qua  reddttur  Hebraicum  docere  :  sie  et  infri  12. 
10.  Testamentum ,  pacta m :  Hier. 
12.  Legem  statuit :  docebit. 

14.  Firmamentum  est  Dominus Secretum  Domini :  Hier,  hoc  est,  occulu  proleclio,  sire 

declaratio  arcanorum  :  ul  ps.  l.  8.  Incerta  et  occulta  sapientice  tuas  manifestasti  milii.  Et  tes- 
tamentum.... et  pactum  suum  oslendel  eis  :  Hier,  promissorum  verilatem. 

15.  Oculi  mei,,..  Erultme  Dominus  ä  laqueis ,  in  so  poUüs  qu&m  in  eos  inluentem. 

16.  Unicus,  solus  :  Hier,  ab  omnibus  destitulus. 

17.  De  necessitatibus  :  de  angusliis  :  Hier. 
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Tide  inixnicos  meos ,  quia  multlpllcati 
sant;  et  odio  iDiquo  oderunt  me. 

Custodi  animam  meam,  et  libera  me;' 
non  confundar ,  quoniam  speravi  in  te. 

Simplicitas  et  seqoltas  servabuDt  me; 
qnla  expectavi  te. 

Redime ,  Deas ,  Israel ,  ex  omnlbas  an- 
gostiis  suis. 


10.  Respice  Inimicos  meos,  quoniam 
maltipllcati  sunt ,  et  odio  iniquo  oderunt 
me. 

20.  Custodi  animam  meam,  et  crue  me  : 
non  eru])escam,  quoniam  speravi  in  te. 

21 .  Innocentes  et  recti  adhseserunt  mihi ; 
quia  sustlnni  te. 

22.  Libera ,  Dens ,  Israel ,  ex  omnibua 
tribulationibus  suis. 


PSALMUS  XXV.  DEPRECATORIUS. 

SacerdoUbtts  aecedeniibua  ad  altare,  uf>  liebt  nullius  tibi  sceleris  conscH ,  purgari  ampUus 

expetant» 


VERSIO  S.  HIERONYMI. 

DaTid. 

jQ^ca  me ,  Deus ,  quoniam  ego  in  sim- 
pUcifatemeäambulavi ,  et  in  Domino  con- 
fldens  non  deflciam. 

Proba  me.  Domine;  et  tenta  me,  ure 
leneg  meos  et  cor  meum. 

Qala  mlsericordia  tua  in  conspectu  ocu- 
loTummeorum  est,  et  ambulabo  in  veri- 
tate  toä. 

Non  sedi  cum  viris  vanitatis ,  et  cum 
snperbis  non  Ingrediar. 

Odivi  ecclesiam  pessimorum,  et  cum 
iniquis  oon  sedebo. 

Uvabo  innocentiä  manus  meas ,  et  cir- 
CDibo  altare  tuum ,  Domine ; 

l't  aodlam  vocem  laudis ,  et  enarrem 
omn»  mirabilia  tua. 

Domine,  dilexi  habitaculum  domüs  tus, 
et  locum  tabemaculi  glori»  tuse. 

Ke  auferas  cum  peccatoribus  animam 
meam,  et  cum  Tiris  sanguinum  vitam 
meam. 

lo  quonun  manibus  scelus  est,  et  dex- 
tera  eoram  repleta  est  muneribus. 

Ego  antem  in  simplicitate  med  gradlar. 
Bcdüne  me ,  et  miserere  mei. 

^  meus  stetit  in  recto;  in  ecclesiis  be- 
nedicam  Domino. 


VERSIO  TÜLGATA. 

1.  In  finem,  Paalmos  Darid. 

Judica  me ,  Domine,  quoniam  ego  In 
innocentiä  meä  ingressus  sum  :  et  in  Do- 
mino sperans  non  infirmabor. 

2.  Proba  me,  Domine,  et  tenta  me,  ure 
renes  meos  et  cor  meum. 

3.  Quoniam  misericordia  tua  ante  ocu- 
los  meos  est ,  et  complacui  in  veritate  tud. 

4.  Non  sedi  cum  concilio  vanitatis,  et 
cum  iniqua  gerentibus  non  introibo. 

5.  Odivi  ecclesiam  malignantium ,  et 
cum  impiis  non  sedebo. 

G.  Lavabo  inter  innocentes  manus  meas, 
et  circumdabo  altare  tuum ,  Domine ; 

7.  Ul  audiam  vocem  laudis ,  et  enarrem 
universa  mirabilia  tua. 

8.  Domine ,  dilexi  decorem  domüs  tuas , 
et  locum  habitationis  gloris  tuae. 

9.  Ne  perdas  cum  impiis,  Deus,  anin^m 
meam,  et  cum  viris  sanguinum  vitam 
meam : 

10.  In  quorum  manibus  iniquitatcs  sunt; 
dextera  eorum  repleta  est  muneribus. 

11.  Ego  autem  in  InnocenliA  meä  ingres- 
sus sum.  Redime  me ,  et  miserere  met. 

12.  Pes  meus  stetit  in  directo ;  in  eccle- 
siis benedicam  te ,  Dom  ine. 


2t.  Innocentes,.,,  Simplicilas  et  «quilas  8«rrabunl  me :  Hier. 

2.  Ure  renes  meos :  purga  inleriora  mea ,  quasi  in  fornace. 

6.  Lavabo  inter  innocentes..,  Lavabo  in  iDnocenliA :  Hier.  Reverd  accedentes  ad  allare  ma- 
nus eipedes  lavabant.  Eiod.,  xxx.  9.  i9.' Et  circumdabo quod  proprio  et  ad  sacerdoteff 

pertinei:  quanquam  ipsa  picbs  spectatNit  sacriflcium,  suoque  modo  quodam  altari  appropin- 
quaJbat,  Levii.,  ix.  2S,  24. 

7.  Ut  audiam  vocem  laudis,,..  Cantus  el  Psalmoa  Dei  memores  circa  altaria. 

*'  Decorem  ;'babiuicttluai :  Hier,  ipsum  sancluarium,  ejusque  puichriludinem  acsancU- 
Uten. 

9.  Firis  sanguinum  :  homicidis. 

10.  Dextera  eorum  repleta  est  muneribus.  Munera  ad  versus  innoxiumacclpiunl,  contra  vcl>- 
to.  Pial.  xiT.  5.  Munera  super  innocentem  non  accepit, . 

13.  In  directo :  In  reclo  iramile. 


I. 
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PSALMUS  XXVI.  MORALIS. 

David  beüo  peiitta  et  in  4mgu8tU$,  citm  adhue  fugertt  SaUem., 


▼EHSIO  S.  HIBRONTHI. 

Darld. 

Dominus  lux  mea ,  et  salutare  menm , 
quem  timebo  ?  Dominus  fortitudo  vits 
meffi ,  quem  formidabo  P 

Dum  appropinquarent  mihi  maligni  nt 
comederent  carnem  meam  :  hostes  mei , 
Inimicl  mel  ipsi  impegerunt  et  ceciderunt. 

Si  steierint  adversüs  me  castra ,  non  tl- 
mebit  cor  meum ;  si  surrexerit  contra  me 
l>ellum ,  in  hoc  ego  confldam. 

Unam  petivi  k  Domino ,  hoc  requiram , 
Qt  habitem  in  domo  Domini  omnibus  die- 
1)U8  vits  mea; ,  ut  videam  pulchrltudlnem 
Domini ,  et  attendam  templum  ejns. 

Abscondit  enim  me  in  umbrft  su&  In  die 
pessimft ;  abscondet  me  in  secreto  taber- 
naculi  sui',  in  petrft  exaltabit  me. 

Nunc  quoque  exaltavit  caput  meum  su- 
per inimicos  meos  qui  sunt  in  clrcultu 
meo  ;  et  immolabo  in  tabemaculo  ejus 
hostias  Jubili  :  cantabo  et  psallam  Do- 
mino. 

Audi ,  Domine ,  vocem  meam  Invocan- 
tis  :  miserere  me! ,  et  exaudi  me. 

Tibi  dixit  cor  meum ,  quaesivit  vultus 
meus  :  faciem  tuam ,  Domlne ,  requiram. 

Ne  abscondas  faciem  tuam  ä  me  :  ne 
decllnes  in  furore  tuo  ä  servo  tuo.  Auxi- 
lium  meum  fulstl :  ne  derelinqnas  me ,  et 
ne  dimittas  me ,  Deus  salvator  meus. 

Pater  enim  meus  et  mater  mea  derell- 


TEKSIO  VULGATA* 

1.  Pnlimit  DtTid ,  prlufquam  llnlretor. 

Dominus  llluminatio  mea ,  et  salus  i 
quem  timebo  ? 

Dominus  protector  tIUb  mea,  k  quo 
trepidabo? 

2.  Dum  appropiant  super  me  nocentes» 
ut  Qdant  cames  mea^  : 

Qui  trlbiüant  me  Inimlci  mei ,  ipsi  io- 
flrmati  sunt  et  ceciderunt. 

3.  Si  coBsistant  adversüm  me  castra, 
non  tlmebit  cor  memn« 

Si  exurgat  adversüm  me  pnsUnm,  in 
hoc  ego  sperabo. 

4.  Unam  petil  a  Domino ,  hanc  requi- 
ram, ut  inhabltem  in  domo  Domini  om- 
nibus diebus  vitae  meae : 

Ut  Yideam  voluptatem  Domini,  et  yIsI- 
tem  templum  ejus. 

5.  Quoniam  abscondit  me  in  tabema- 
culo suo  :  in  die  malorum  protexit  me  lo 
abscondito  tabernacull  sui. 

6.  In  petrjk  exaltavit  me  :  et  nunc  exal- 
tavit Caput  meum  super  inimlcos  meos. 

Gircuivi,  et  immolavl  in  tabemaculo 
ejus  hostlam  voclferationis  :  cantabo,  et 
psabnum  dlcam  Domino. 

7.  Exaudi ,  Domine ,  vocem  meam ,  qol 
clamavl  ad  te ;  miserere  me! ,  et  exaudi  me. 

8.  Tibi  dixit  cor  meum ,  exquislvlt  ta 
facies  mea  :  £aclem  tuam ,  Domine ,  re- 
quiram. 

9.  Ne  avertas  facletn  tuam  k  me :  na 
declines  in  irA  k  servo  tuo. 

Adjutor  meus  esto :  ne  derelinquas  me, 

neque  desplclas  me ,  Deus  salutaris  meas. 

I     10.  Quoniam  pater  meus  et  mater  mea 


t.  Priusquam  llniretur :  k  JudA  quidem  II.  Reg.,  it.  4.  k  reliquo  autcm  Tirael,  ibid.,  v.  S. 
cum  aniea  unctus  esset  4  Samuele  in  Bethleem ,  I.  Reg.,  x.  i.  Qu»  ütuli  pars  In  Heb.  deestjot 
inHexap.  teste  Theodoreto. 

3.  Jnflrmati  sunt :  impegerunt :  Hier.  ' 

4.  Unam :  rem,  unum  :  Hier.  Hanc ,  boc  requiram.  Ut  inhabitem :  In  templo  etoratlonibot 
sim  assiduus;  nonexulet  vagus,  acsacrorum  exlorris.  Voluptatem ,  pulchritndinem :  Bier. 

s.  Abicondit  me  in  tabemaculo  suo :  in  umbri  tuft :  Hier,  haa  qunrit  tulissimas  iatebras  ad- 
Tersüa  Saülem:  non  loca  impervia,  speluncaave  abdiliasimas,  qusrei  pervateral. 

6.  Jn  petrd :  quasi  in  rupe ,  in  arce ,  exaltavit  Caput  meum  super  inlmieos  meos»  Circuivi. 
Hier,  qui  sunt  in  circuilu  meo.  At  lensus  VulgaUe  aU  :  Circuivi :  obambulavi  ioca  sancta :  tt 
immolavl ,  immolalw:  tiostlam  voclferationis  :  Jubili  laudia  alacris,lataa  in  Deiim  vooes. 

8.  Tibi  dixit  cor  meum :  Mens  mpa ,  non  lingua,  nonlabia.  Exguisivit  te...,  quasivit  vultos 
neui  fSiciem  tuam :  Hier,  qusrite  fociem  meam:  Heb.  Repulavl  hoc  luum  praceptum :  quoB' 
rite  faciem  meam;  et  implevi.  Unde  subditur;  vultum  tuum.  Domine,  requiram.  Vallom  an- 
tam  tuum,  hoc  est,  arcam  luam  in  quA  habiiaa,  et arcana  in  piorum  coBlibua  solaüa. 

9.  Nc  avertas: ne  abscondas :  Hier.  Adjutor  meus  esto:  fkiisti :  Hier.  Ne  despiciiu.».,.. ne 
dimittes  me  ;  idem ,  ne  deaeras. 

10.  Pater  meus..,.  Vel  mortui ,  vel  ipsi  infirmi  et  iml)ccille8 ;  et  si  me  dereliquerint,  tarnen 
tu ,  Domine ,  semper  ades. 
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faenmt  me ;  Domlmis  aatem  cotteglt  me. 

Ortende  mihi ,  Domine ,  viam  tuam ,  et 
dedoc  me  In  eemiU  rectA,  propter  insi- 
diatores  meos. 

Ne  tradae  me  animsB  tribulantlam  me : 
qnoDiamsairexerunt  contra  me  teste» falsi, 
etapertum  mendacium. 

Ego  autem  ctedo,  qu6d  tideam  bona 
Domini  in  terrA  Tiventlum. 

Expecta  Dominum,  confortare,  et  ro- 
boretor  cor  taum ,  et  sustine  Dominum. 


dereliijnernnt   me  :  Dominus  autem  &&- 
sumpslt  me. 

11.  Legem  pone  mihi,  Domine,  In  Tlä 
tnft  :  et  dlrige  me  in  semitam  rectam  p 
propter  inimicos  meos. 

12.  Ne  tradiderls  me  In  anlmas  trlbn- 
lantlum  me  :  quonlam  insurrexerunt  In 
me  teste«  inlqul ,  et  mentita  est  Inlqultaa 
sibl. 

13.  Credo  Yldere  bona  Domlnl  In  terrft 
viventium. 

14.  Expecta  Dominum ,  vlrlllter  age :  et 
confortetur  cor  tuiun ,  et  sustine  Domi- 
num. 


PSALMUS  XXVII.  MORALIS. 

ji  maus  hominUfMarcumveniu»,  Deo  nititur,  ne  cum  eis  pereaL 


i        TEBSIO  8.  HIERONTMI. 

Darid. 

Ad  te,  nomine ,  elamabo,  fortls  mens ,  ne 
obsurdescas  mihi :  ne  forte  tacente  tejnlhl, 
Mnparer  hia  qui  descendunt  In  lacnm. 

Audi  Toeem  deprecationis  mes ,  cum 
chmamo  ad  te,  cAm  levavero  manus 
meas  ad  oraculum  sanctum  tuum. 

Ne  tiadas  me  cum  impiis  et  cum  ope- 
naUbos  iniquitatem,  qui  loquuntur  pa- 
can  com  amlcis  suis ,  et  est  malum  in 
coideeoraffi. 

Ite  eis  seeundAm  opus  suum ,  et  secun- 
däm  malom  adinventionum  suarum,  jux- 
ta  opus  mannum  anarum  da  eis  :  redde 
retrONittonem  saam  illis. 

Qoeniam  non  Intelllgunt  opera  Domini, 
et  opus  manuum  «ejus  :  destrues  eos ,  et 
non  sdjficabis.  Benedlctus  Dominus ;  quo- 
nlam aodivlt  TOcem  deprecationis  meae. 

Dominus  fortitudomea  etscntum  meum ; 
in  ipso  conflsum  est  cor  meum,  et  habui 
adjotoiinm  :  gavisum  est  cor  meum ;  et 
in  cantico  meo  confltebor  illi. 


VKRSIO  TÜLCATA. 

pMimus  ipsl  David. 

1.  Ad  te ,  Domine ,  clamabo,  Dens  mens» 
ne  sileas  ä  me ,  ne  quando  taceas  A  me ;  et 
assimilabor  descendentibus  in  lacum. 

2.  Exandi ,  Domine ,  vocem  deprecatio- 
nis mese ,  dum  oro  ad  te :  dum  extollo  ma- 
nus meas  ad  templum  sanctum  tuum. 

3.  Ne  simul  trahas  me  cum  peocatorl- 
bus,  et  cum  operantibus  Iniquitatem  ne 
perdas  me. 

Qui  loquuntur  pacem  cum  proxlmo  suo, 
mala  autem ,  in  cordibus  eorum. 

4.  Da  Ulis  secundüm  opera  eorum,  et 
secundäm  nequitiam  adinventionum  ip- 
soruni. 

Secundüm  opera  manuum  eorum  tribne 
illis  :  redde  retributionem  eorum  ipsis. 

5.  Qnoniam  non  Intellexerunt  opera  Do- 
mini ,  et  in  opera  manuum  ejus;  destrues 
ilios ,  et  non  sdiflcabis  eos. 

6.  Benedlctus  Dominus ;  quonlam  exaa- 
divit  vocem  deprecationis  mex. 

7.  Dominus  atj^utor  meus,  et  protector 
meus;  in  ipso  speravit  cor  meum,  et  ad- 
jutus  sum. 

Et  refloruit  caro  mea  :  et  ex  voluntate 
meA  confltebor  ei. 


u.  Legem  pone  mihi :  doco  me.  Inimicot :  insidialores :  Bier. 

12.  Tatet  tniqui :  falsi :  Idem;  qui  dicebant  Saüii :  David quarltanlmam  tuam.  I.  Reg.,  xxiv. 
to.Et  ineiiCi(a....et^perlum  mendacium :  Hier,  quod  seipio  ronvincilur.  Yulg.  congruit. 

13.  Credo  videre,  Nisi  crcderem  :  Heb.  formula  afflrmandi.  Reclö  Hier,  ego  autem  credo 
<l«M  videam. 

H.  FirUittr  age,  Seipsura  adhorUtlur  ad  palientiam ,  Deo  auxilium  ac  soiaüum  differenfee. 

t.  DeuM  meui  :  petra  mea  :  Heb....  Ne  sileas  ä  me,,..  ne  obsurdescas  mihi :  Hier,  et  assi-' 
^fUbof :  ne  animiler.  Yide  lotom  veraum  apud  Hier. 

2.  Temphtm  sanctum  tuum  :  oracuium:  Hier,  id  est,  arcam. 

s.  Ne  perdas  me  :  deesl  Heb. 

s.  Opera  Domini ,  et  in  opera..,,  Non  intellexerunt  opera Domlni ,  et  focturam  ejus  :  Heb. 
TJriis  Terbis, eodem  sensu. 

7.  ReßoruU  caro  mea :  GaYlsom  est  cor  meum :  et  in  cantico  meo.  Hier. 
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Dominus  fortitudo  mea ;  et  robur  salu- 
tarium  Christi  sui  est. 

Salva  populum  tuum ,  et  benedic  hsre- 
ditati  tus  :  et  pasce  eos,et  subleva  eos 
nsque  in  sempiternum. 


8.  Dominus  fortitudo  plebis  tu»,  et  pro- 
tector  salvatlonum  Christi  sui  est. 

9.  Saivum  fac  popuium  tuum ,  Domine, 
et  benedic  hsreditati  tu»;  et  rege  eos,  et 
extoile  illos  usque  in  sternum. 


PSALMÜS  XXVIII.  MORAUS. 

Dei  ab  alio  inumaiaii  veneratur  majestaiem,  popuium  trepidantem  consoiatur. 


VERSIO  s.  HIEROmmi. 

Pitlmas  David. 

AiTerte  Domino  fliios  arietum;  afferte 
Domino  glorlam  et  imperium. 

Afferte  Domino  gloriam  nomini  ejus; 
adorate  Dominum  in  decore  sancto. 

Yo\  Domini  super  aquas,  Deos  gloriae 
Jntonuit;  Dominus  super  aquas  muitas. 

Vo\  Domini  in  fortitudine;  vox  Domini 
In  decore. 

Vo\  Domini  confringentis  cedros;  et 
confringet  Dominus  cedros  Liliani. 

Et  dispergct  eas  quasi  vitulus ;  Libanus 
et  Sarion ,  quasi  ülius  rhinocerotis. 

Vo\  Domini  dividens  flamraas  ignis ;  Vox 
Domini  parturire  faciens  desertum ;  par- 
turiic  faciet  Dominus  desertum  Cades. 

Vox  Domini  obstetricans  cervis,  et  re- 
Telans  saitus,  et  in  templo  ejus  onmis  lo- 
quetur  gioriam. 

Dominus  diiuvium  inhabitat,  et  sedebit 
Dominus  rex  in  sternum. 

Dominus  fortitudinem  populo  suo  dablt : 
Domitms  benedicet  populo  suo  in  pace. 


VERSIO  VULGATA. 

1.  Psalmns  David ,  in  consammaUone  tabemi' 

culi. 

Afferte  Domino ,  fllii  Dei ;  afferte  Do- 
mino fliios  arietum. 

2.  Afferte  Domino  gloriam  et  honorem , 
afferte  Domino  gioriam  nomini  ejus ;  ado- 
rate  Dominum  in  (ftrio  sancto  ejus. 

3.  Vox  Domini  super  aquas ,  Dens  ma- 
jestatis  intonuit;  Dominus  super  aquas 
muitas. 

4.  Vox  Domini  in  Tirtute ;  tox  Domini 
in  magniflcentid. 

5.  Vox  Domini  confringentis  cedros  :  et 
confringet  Dominus  cedros  Llbani : 

C.  Et  comminuet  eas  tanquam  vitulam 
Lil>ani :  et  diiectus  quemadünodum  fllius 
unicornium. 

7.  Vox  Domini  intercidentis  flammam  ig- 
nis: 8.  Vox  Domini  concutientis  desertum: 
et  commovebit  Dominus  desertum  Cades» 

9.  Vox  Domini  prsparantis  cervos,  et 
reveiabit  condensa,  et  in  templo  ejus  om- 
nes  dicent  gioriam. 

10.  Dominus  diluvinm  Inhabitare  focit, 
et  sedebit  Dominus  rex  in  sternum. 

11.  Dominus  virtutem  populo  suo  da- 
bit  :  Dominus  benedicet  populo  suo  in 
pace. 


8.  Forlitudo  plebis  suos  :  fortitudo  conim :  Heb.  unA  litteruIA  aln  excisA ,  ut  videlur :  omnino 
«nlm  Icciio  Vulgatos  metior.  Protector  salvatlonum,  Salulem  Cliriiti  sui,  regia  scilicet,  coo- 
firmat. 

1.  In  consummatione :  sive  ul  lial>eDt  TO.  in  exitu ,  k^Gilou  Tabernaculi :  qui  Ululus  deest  in 
Heb.  et  in  Hexaplis.  Theodor.  Nonnulli  sali«  commode  inlerpretanlur ,  exeunte  feslo  ubema- 
culorum.  Afferte  Domino,  ftlii  Dei.  Deest  hoc  pulcherrimum  initium  in  Heb.  elapud  Hier« 
Habet  lamen  Gh.  quod  indicio  est  olim  in  textu  Aiisse  et  eicidisse. 

2.  Honorem ;  imperium  :  Hier.  Jn  airio,.,,  in  templo  vel  in  magniflccntiA;  eadem  enim  tox 
Infr^  4. 

3.  f'ox  Domini :  Sic  Hebrei  tonitruum  vocant ,  de  quo  in  sequentibus  agitur.  .^uper  aquas : 
phivio  coeio  el  imbre  ingruente. 

6.  FA  comminuet  eas,...  et  subsilire  faciet,  tanquam  vitulum :  Libanum*et  Sarion  tanquam 
pullura  unicornif :  Heb.  Sarion  est  mons  Hermen.  Deut.,  ui.  9. 
•  7.  Intercidentis :  dividens  :  Heb.  dispersas  flammas  ejaculans:  sie  fulgur  exprimitur. 

4.  Concutientis  desertum  :  parlurire  faciens  desertum  :  Hier.  Propler  versum  sequentem , 
baec  ad  vocem  vel  tonitruum  melius  referuntur  quam  ad  iptum  Deum. 

9.  Pra^arantis  cervos ,  seu  poüüs  cervaa :  obstetricans :  Hier,  parturire  faciens  :  nt  prsce- 
dente  versu.  Terrore  tonilrui  cervas  parturire  rerum  naturaüum  bistorici  memorant.  Et  in 
4emplo....  Terrore  tonilrui  concussi  bomines  ad  templum  confluunt. 

10.  Dominus  diluvium  inhabitare  facit  :  inhabiut :  Hier.  Sedet  in  diluvio,  ut  in  throno ; 
^od  inier  pluvias  ac  lempestales  diluvii  et  ultionis  divin»  meminerimus. 

11.  Dominus  virtutem.,,  Sic  minas  in  spem  et  consolalionem  desinunt. 
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PSALMUS  XXIX.  EUCHARISTICUS. 


VERSIO  S.   HIERONYMI. 

Pnlffliu  cantici,  ad  dedicationem  domOi 
David. 

Eiahabo  te,  Domine,  quoniam  salvasti 
me,  et  non  dilatasti  inimicos  meos  super 
me. 

Dominot  Deus  maus,  clamavi  ad  te,  et 
saoa&ti  me. 

Doffline,  edu&isti  ex  inferno  animam 
meam ,  vivificaetl  me,  ne  descenderem  in 
lacum. 

Gantate  Domino  sancti  ejus,  et  confl- 
temini  memoriae  sanctitatis  ejus. 

Quoniam  ad  momentum  est  ira  ejus,  et 
Tita  io  repropitiatione  ejus ;  ad  vesperum 
commorabitur  flatus ,  et  in  matutino  laus. 

Ego  aotem  dixi  in  abundantiä  me&  : 
MoD  moTelwr  in  sempiternum. 

Bomioe,  in  voluntate  tuä ,  posuisti  monti 
meorortitndinem ;  alMCondisti  faciem  tuam 
^  me,  et  £actus  sum  conturlKitus. 

Ad  Dominum  clamabo,  et  Dominum 

Qasß  est  utüitas  in  sanguine  meo,  dum 
descendero  in  corruptionem? 

Nufflquid  confltebitur  tibi  pulvis,  aut 
annuntiabit  veritatem  tuam  ? 

Audi,  Domine,  et  miserere  me! ;  Do- 
niine,e8toadjutor. 

Convertisti  planctum  meum  in  chorum 
mUij; soiTlsti  saccum  meum,  et  accinxisli 
meixtitjA: 

Vi  bodet  te  gioria ,  et  non  taceat.  Do- 
miae  Oeus  meus ,  in  sempiternum  confl- 
teiwr  tibi. 


VERSIO  VCLGATA. 

1.  Psalolus  canlici,  in  dedicatione  domüs 

David. 

2.  Exaltabo  te ,  Domlne ,  quoniam  sns— 
cepisti  me ,  nee  delectasti  inimicos  meos 
super  me. 

3.  Domine  Deus  meus,  clamavi  ad  te^ 
et  sanasti  me. 

4.  Domine ,  eduxisti  ab  inferno  animam 
meam ;  salvasti  me  k  descendentibus  ia 
lacum. 

6.  Psalüte  Domino  sancti  ejus,  et  cön— 
fltemini  memoris  sanctitatis  ejus. 

6.  puoniam  ira  in  indignatione  ejus»  et 
Vita  in  voluntate  ejus. 

Ad  vesperum  demorabitur  fletus,  et  ad 
matutinum  isetitia. 

7.  Ego  autem  dixi  in  abundantiä  me&  z 
Non  movebor  in  aeternum. 

8.  Domine,  in  voluntate  tuA,  prsesti- 
tisti  dec^ri  meo  virtutem. 

Avertisti  faciem  tuam  ä  me ,  et  iactos 
sum  conturbatus. 

9.  Ad  te ,  Domine ,  clamabo ,  et  ad  Deum 
meum  deprecabor. 

10.  Quffi  utilitas  in  sanguine  meo,  dum 
descendo  in  corruptionem? 

Numquid  confltebitur  tibi  pulvis,  ant 
annuntiabit  veritatem  tuam  ? 

1 1 .  Audivit  Dominus,  et  misertus  est  mei  ^ 
Dominus  factus  est  acUutor  meus. 

12.  Convertisti  planctum  meum  in  gao- 
dium  mibi ;  conscidisti  saccum  meum ,  et 
circumdedisti  me  laetitiA  : 

13.  Ut  cantet  tibi  gioria  mea,  et  non 
compungar ;  Domine  Deus  meus ,  in  ster- 
num  confltebor  tibi. 


1'  indtdiCtttUme  domüs,..  Cujus  ritüa  mentio  habetur  Deut.  xx.  5.  Quis  adificavlt  damunt, 
tt  NOR  adificavti  eam  ?  Rectö  autem  referunt  ad  dedicalionem  domüs  per  Absalom  polluta  , 
cdm  16,  poat  res  prosperai,  in  magnum  incidisse  periculum  et  ab  eo  llberalum  esse,  tou» 
PHimo  tesietur. 

i'  Salvatti....  vivificasti  me ,  ne  descenderem  in  lacum  :  Hier. 

<>  Ira  In  indignatione.  Ad  momentum  est  ira  ejus.  Hier.  Ira  Dei  Inrevis  est :  amor  jugia  ae 

diutarnas.  ^d  vesperum HInc  brevitas  ir»  apparet.NoUi  vesperum  dici  priüs;quia  He- 

IvMnmi  more ,  iode  dies  incipit. 

1.  Diiiln  abundaniia  med Florenlibus  rebus  meis ,  putabam  prosperiutem  tanUun  nu- 

^e  non  posse  ,  sed  experimenlo  didici  totum  in  te  esse  posiuim. 

t.  In  volunlate  tuA;  pro  arbitrio  tuo.  Prcesüüsti  decori  meo,  glorie  ac  felicilati.  Virlulem; 
^^^j  firmitndinem ,  unde  sequitur  :  averüsü  freiem..,  neqae  enim  opus  erat  iilatl  vi ,  sed 
UoifliD  sabtracta  manu ,  im6  averftis  oculis ,  adeö  lotus  i  te  pendebam.  Facius  sum  coniur'- 
j'^*  Quo ,  DOD  modo  rerum  perturbatio ,  verum  etiam  animi  fluctuatio  designatur.  At  Hier» 
orcori  meo :  monti  meo ,  arci  mea  Sion ,  qu»  mihi ,  le  favente ,  et  praasidio,  et  ornamenU)  fuit«. 

).  Clamabo; seu  polids ,  clamabam ;  nam  refert  qu»  tunc  dixerit. 

10.  Corruptionem :  foveam  :  Heb.  sepuicrum. 

I2>  In  gaudium :  in  chorum  :  Hier.  In  tripodium.  Saccum,  vestem  lugubrem  in  latam  com^ 

13.  Gloria  mea :  lingua ,  ui  pawim.  Et  non  compungar,  I^ihil  supeniti  quo  remordear  aoL 
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PSALMUS  XXX.  EÜCHARISTICÜS  ET  DEPRECATORlüS. 

Ab  onudbui  prodUus ,  et  ä  SaÜle  undigue  quasi  indagine  dnUus ,  in  denrto  Mann,  tmUd 
spe  fagas,  repente  est  expeditiu,  quid  in  Deo  spem  omnem  poneret,  I.Reg.,  xxiu.  2S,etc. 


TEBSIO  8.  HIBRONTMI. 

Yielori,  Psalmiu  David. 

In  te,  Domine,  speravl ,  non  confundar 
in  sternum;  in  Justitlä  tu&  salva  me. 

Inclina  ad  me  aurem  tuam  yelociter, 
Übera  me  :  esto  milii  in  lapidem  fortissi- 
mum ,  et  in  domum  munitam »  ut  saives 
me. 

Quia  petra  mea,  et  munitio  mea  tu  es, 
et  propter  nomen  tuum  dux  mens  eris , 
et  enutries  me. 

Educes  me  de  reti  quod  al)8Conderunt 
mihi ,  quia  tu  fortitudo  mea  es. 

In  manu  tu&  commendalx)  spiritnm 
meum,  redemisti  me ,  Domine  Dens  veri- 
tatls. 

Odisti  custodlentes  vanitates  frustii ;  ego 
autem  in  Domino  confisus  sum. 

Exuitabo  et  laBta])or  in  misericordift  tuft, 
quia  Yidisti  aillictionem  meam;  cogno- 
Tisti  tribulationes  aninue  mese. 

Et  non  conclttsiftti  me  in  manu  ini- 
mici;  statuisti  in  latltudine  pedes  meos. 

Miserere  mel,  Domine,  quoniam  tri- 
bulor;  caligavit  in  furore  oculus  meus, 
anima  mea  et  venter  mens. 

Quia  consumptae  sunt  in  moerore  Tits 
me»  et  aniri  mei  in  gemitu;  inflrmata  est 
in  iniqnitate  ?irtu8  mea ,  et  ossa  mea  con- 
tabuerunt. 

Apud  omnes  hostes  meos  factus  sum 
opprobrium,  et  yicinis  meis  nimis,  et 
timor  notis  meis;  qui  videbant  me  in  pla- 
teis,  fugiebant  ä  me : 


VERSIO  TULGATA. 

I.  In  finam ,  PwlmiM  DaTid  pro  extMl. 

3.  In  te,  Domine,  speravi,  non  con- 
fundar in  sternum;  in  justitiA  tuA  libera 
me. 

3.  Inclina  ad  me  aurem  tuam,  accelera 
ut  eruas  me. 

Esto  mihi  in  Deum  protectorem ,  et  in 
domum  refugii ,  ut  salTum  me  facias. 

4.  Quoniam  fortitudo  mea  et  refn^um 
meum  es  tu  :  et  propter  nomen  tnum  de- 
duces  me ,  et  enutries  me. 

5.  Educes  me  de  iaqueo  hoc ,  quem  abs- 
conderunt  mihi,  quoniam  tu  es  protee- 
toi^meus. 

6.  In  manns  tuas  commendo  spiritum 
meum  :  redemisti  me,  Domine  Dens  veri' 
tatis. 

7.  Odisti  obserrantes  vanitates,  super- 
Vacu^. 

Ego  autem  in  Domino  speravi :  8.  Exni- 
talM>,  et  iffitabor  in  misericordift  tuA. 

Quoniam  respexisti  humiütatem  meam, 
salvasti  de  necessitatibus  anlmam  meam. 

9.  Nee  conclusisti  me  in  manibas  Ini- 
mici :  statuisti  in  loco  spatioso  pedes  meos. 

10.  Miserere  mel,  Domine,  quoniam 
tribulor  :  conturbatus  est  in  irä  oculus 
mens ,  anima  mea ,  et  venter  mens. 

I I .  Quoniam  defecit  in  dolore  vita  mea , 
et  anni  mei  in  gemitibns. 

Infirmata  est  in  paupertate  virtus  mea, 
et  ossa  mea  conturl)ata  sunt. 

12.  Super  omnes  inimicos  meos  focttu 
sum  opprobrium ,  et  vicinis  meis  Talde , 
et  timor  notis  meis. 

Qui  videbant  me ,  foräs  fugerunt  ä  me. 


erucier.  At  Hier,  non  Uoeat :  lingua.  AIH :  propteret  canUbit  tibi  gloriam,  et  non  tacebit; 
Bopple ,  quisqae,  impenonaiiter ,  more  Heb 

1.  Pro  extasi :  ikrcMiaf  deett  Heb.  et  in  multis  exemplaribot'gracit :  Theodlor. :  Samptoffl 

d  versa  33.  ubi  70.  h  t9i  ixTeAvti  ftoO. 

7.  Odisti :  odi  :Heb.  Supervacuh  :  quasi  diceret ,  vaniUlei  vanissimas :  qak  voce,  ut  idob 
plerumque,  iu  etiam  sspe  res  alin  Inteliiguntur,  queis  bomines  vani  nitl  soient.  YanitJS 
autem  ,  mendacium  est;  oec  tantam  Hebrafs ,  ▼enim  etiam  Latlnis. 

8.  Quoniam  respexisti  tuanilltatem  meam  :  CognovisU  trilmlaliones :  Hier. 

9.  Nee  conclusisti  me,  Quanquam  enim  ccnclosus  uodique  in  Maon ,  tarnen  ä  te  ezpedltof . 
Vide  argumentum. 

10.  Conturbatus  :  caligavit :  Hier.  In  ird,  lugentei  animos  adversüs  invadentet  hostes  iram 
appeUat  Scriptura  :  Ja.,  luu.  5.  Circumspexi ,  et  non  erat  auxltiator  :  indignatio  mea  ,  ipsa 
auxiliata  est  mihi :  quöd  tum  David  nihil  proderat ,  nullfl  evadeudi  spe ,  niai  Deus  succurre- 
ret.  Fenter  meus  :  inberiora  mea ;  et  IIa  semper. 

12.  Super  omnes...  apud  Hier,  coram  advenarils.  Sic  iudlbrio  fait  Inlmicfs ;  et,  qui  est  mlse- 
riarum  cumulus ,  borrori  fkmiliaribua.  Qui  videbant  me  foräs :  qui  videbant  me  in  plateis , 
ftigiebam  A  me :  Hier.  Vulgna  omne  me  Aigiebat ,  ne  Infortunii  mel  velnti  conUgio  Isodereuir. 
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(M¥k»i  tiadituA  8iim  quasi  morUius  h 
corde ;  lactiis  sum  quasi  vas  penUUim. 

Andivi  enim  opprobrlom  multorum, 
eoDgrogatione  in  clrcuitu,  dum  inirent 
consilium  adversüm  me ,  et  ut  auferrent 
inimam  meam  cogitaverunt« 

Egoautem  in  te  speravi,  Domine;  dixi , 
Deofl  mens  es  tu. 

In  manu  tuA  tempora  mea ;  libera  me 
de  manu  inimieorum  meorum ,  et  perae- 
qoentium  me. 

Otteode  fiiciem  tuam  super  senrum 
toum :  salya  me  in  misericordi&  tuÄ. 

Boolne,  ne  confundar,  quoniam  invo- 
c«Ti  te :  confündantur  impii ,  taceant  in 
lafemo. 

Muta  fiant  labia  mendacii :  qus  loquun- 
tor  eoDtra  Justum  dura ,  in  superbiA  et 
dcepectlone. 

Qa^  multa  est  bonitas  Uia ,  quam  abs- 
coodiiU  timentibus  tel 

Opeiatus  es  sperantibus  in  te  :  in  con- 
>peeta  ftUorum  hominum. 

Abecondes  eoe  in  proteetione  vnltAs  tui 
idoritiA  Tirl;  abscondes  eos  In  umbrft  ä 
coatradielione  llnguarum. 

Benedictus  Domino,  qupniam  mlrabi- 
^  fecit  misericordiam  suam  mihi ,  in 
eivitate  munitü. 

B90  autem  dixi  in  stupore  meo  :  pro- 
Jectos  snm  de  conspectu  oculorum  tuo- 
rum. 


13.  (Hilivioni  datus  sum  tanqnam  mor- 
tuus  k  corde. 

Factus  sum  tanquam  vas  perditum  : 

14.  Quoniam  audivi  vituperationent 
multorum  commorantium  in  circuitu. 

In  eo  dum  convenirent  simul  adversüm 
me,  accipere  animam  meam  consiliati 
sunt. 

16.  Ego  autem  in  te  speravi ,  Domine  s 
dixi ,  Deus  mens  es  tu : 

16.  In  manibus  tuis  sortes  meee. 

Eripe  me  de  manu  inimieorum  meo- 
rum ,  et  k  persequentibus  me. 

17.  lllustra  faciem  tuam,  super  servum 
tuum,  salvum  me  fac  in  misericordlA. 
tuft  : 

18.  Domine  non  confundar,  quonlani 
invocavi  te. 

Erubesoant  impii,  et  deducantur  in  infer- 
num.  19.  Muta  flaut  labia  dolosa ; 

QusB  loquuntur  adversüs  Justum  iniqul* 
tatem ,  in  superbi& ,  et  in  abusione. 

20.  Qutm  magna  multitudo  dulcedinis 
tue,  Domine,  quam  abscondisti  timen* 
tibustel 

Perfecisti  eis,  qui  sperant  in  tc,  in 
conspectu  flliorum  hominum. 

21.  Abscondes  eos  in  alMcondito  fiicleL 
tu«  ä  conturbatione  hominum. 

Proteges  eos  in  tabernacuio  tuo  k  eonr- 
tradictione  linguarum. 

22.  Benedictus  Dominus ;  quoniam  ml- 
riflcavit  misericordiam  suam  mXbl  in  ei- 
vitate munlt&. 

23.  Ego  autem  dixi  in  excessu  mentis 
mesB :  projectus  sum  k  fiiicie  oculorum  tuo- 
rum. 


13.  OblHfUmi  datus  sum,  tanquam  mortuus  ä  corde :  k  corde  Unquam  morUius;  penlUw 
cxcidi  <niob ,  ttt  solent  mortui.  Tanquam  vas  perditum  :  ez  quo  efDuunt  omnia  :  ipse  oon- 
f^os  ic  Tiliirim»  lest»  loco  babilus.  jiudivi  vituperationetn  multorum.  Sic  fit :  inrorlunatl, 
eüan  maU  et  impnidenles  babentur.  Yide  k  ^  11.  yariot  miteria  gradui.  1.  ipse  infirmus. 
1  taimida  probro  babitus.  9.  eUam  vicinis.  4.  liorrori  notia.  s«  i  vulgo  deserlus.  6.  oblivionl 
'i^itoi.  f .  rerum  omnium  inopa.  8.  omnium  Judicio  condemnalus,  ipso  quoque  audienle  s 
9»  Oflmla  cooUDgunt,  irato  rege  :  tarnen  inde  ezpeditus  :  qu»  Dei  potenüa  ac  beaeflcea- 
tia  est. 

11.  Sorles  meas :  tempora  mea :  Hier.  AnUqua  interpretationea  apud  Theodor,  xcdpol  fem* 
von  i  pro  quo  TO  xX^poi :  sortes.  Tempora  autem  dicit  sive  proepera ,  sivc  adversa. 

U.  Dtduamtur  :  taceant  in  infemo  :  Hier ,  moriantur. 

IS.  üi  abusione  :  despecUone.  Idem. 

».  Qmm  abscondtsil :  quam  fn  medils  calamiutibus  reservasti.  Perfecisti :  repete ,  quam 
dulceäinem.  In  conspectu  flliorum :  UnU  est  iUa  dulcedo,  ut  etiam  alils  bominibus  appareaU 

91.  M  abseondtto  faclel  tuoe  ;  in  secreto ,  ubi  faciem  benignam ,  id  est ,  faTorem  tuum  tuia 
dhüwi.  ^  eontradlcUone  llnguarum  ;  k  unguis  maledicis. 

2^  In  dvitate  munltd.  Tam  tulum  me  prsssUtisti ,  ac  si  essem  in  eivitate  munita. 

SS.  In  excessu  menils  mece;  iv  ri)  Ix^rdcacc  /xoC  70.  Mentis;  additum  :  quod  allter  latinns 
Mnao  iKSrracfftv  ezprimere  non  possit ,  nisi  mentis  ezcessum :  Hier.  Epist.  ad  Sun.  Ubi  etiam 
iMaiar  hi  laUnis  ollm  codicibus  lectum  :  In  pavore  meo  :  In  Heb.  autem  baberi ,  in  Stupor« 
ctadmiratkme.  Eadem  voz  bebrea  habeUir  Psal.  cxv.  ubi  Yuig.  almpiiciter  Terllt,  in  excessu  s 
iMrobiqne  Hier,  in  stupore :  qui  idem  ferö  sonat  ac  mentis  excessum,  rapto  animo  extra  se  » 
propter  vebemenUam  admirationis.  Et  certö  versus  sequentes  sunt  rapidissimi  et  concitatls- 
*ai  BotOs }  qaem  reetd  expreaiii  Hier.  Alii  ex  Heb.  simpliciier ,  dum  featinarem  :  k  fkcift 
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Ergone  audistl  vocem  deprecationls 
mea;  :  cum  clamarem  ad  te  ? 

Diligite  Dominum , 'omnes  sancti  ejus  : 
fideles  servat  Dominus  :  et  retribuet  bis 
qui  satis  operantur  superbiam. 

Confortamini ,  et  roboretur  cor  ves- 
irum,  omnes  qui  expcctatis  Dominum. 


Ideo  exaudisti  vocem  orationis  mex , 
dum  clamarem  ad  te. 

24.  Diligite  Dominum  omnes  sancti 
ejus,  quoniam  veritatem  requiret  Domi- 
nus, et  retribuet  abundanter  facientibus 
superbiam. 

25.  Viriliter  agite,  et  confortetur  cor 
vestrum ,  omnes  qui  speratis  in  Domino. 


PSALÄIÜS  XXXI.  DEPRECATORIUS. 

David  (eger,  itt  videtur,  ac  peiens  venUtm,  gr  alias  agil  pro  remissione  peccatorum,  alque  ä 

Deo  dociu» ,  seque  et  alios  ad  meliora  converiiL 


VERSIO  S.  HIERONTMI. 

Darid  erudiüo. 

Beatus  cui  dimissa  estiniquitas,  et  abs- 
conditum  est  peccatum. 

Beatus  bomo ,  cui  non  imputavit  Domi- 
nus iniquitatem  :  nee  est  in  spiritu  ejus 
dolus. 

Quia  tacui ,  attrita  sunt  ossa  mea ;  in 
rugitu  meo  totA  die. 

Die  enim  et  nocte  gravatur  super  me 
manus  tua ;  versatus  sum  in  miseria  meA, 
cum  exardesceret  sestas  Jugiter. 

Peccatum  meum  notum  faciam  tibi ;  et 
iniquitatem  meam  non  abscondl. 

Dixl :  Confltebor  sceluß  meum  Domino; 
et  tu  misisti  iniquitatem  peccatl  mei. 

Pro  hftc  orabtt  omnis  misericors  ad  te  : 
tempus  inveniens,  ut  cum  inundaverint 


VERSIO  VULGATA. 

Ipsi  DaTid  inlellectui. 

1.  Beati  quorum  remisss  sunt  Iniqui- 
tates,  et  quorum  tecta  sunt  peceata. 

2.  Beatus  vir,  cui  non  Imputavit  Do- 
minus peccatum ,  nee  est  in  spiritu  ejus 
dolus. 

3.  Quoniam  tacui ,  inveteraverunt  ossa 
mea ,  dum  clamarem  totc^  die. 

4.  Quoniam  die  ac  nocte  gravata  est 
super  me  manus  tua  :  conversus  sum  in 
srumn&  meä ,  dum  conflgitur  spina. 

5.  Delictum  meum  cognitum  tibi  feei; 
et  injustitiam  meam  non  abscondi. 

Dixi  :  Confltebor  adversüm  me  lnja&- 
titiam  meam  Domino :  et  tu  remisisti  im- 
pietatem  peccati  mei. 

6.  Pro  häc  orabit  ad  te  omnis  aanctos 
in  tempore  opportuno. 


Saülis ,  sclllcet.  Frigidius  :  nt  Tidelar  ,  quim  bic  locus  poscau  Projectus  sum  :  inde  angor 
maximus,  quödse  ADeo  abjectum  putaret.  Jdeb  exaudisH  :  ergooe  exaudisti?  .Hier.  Quod 
est  admirantif,  et  buie  loco  magis  congruil. 

24.  yerltatem  requiret  Dominus  :  fldeiei  servat :  Hier.  Facientibus  superbiam  :  superbö 
agentibus. 

i.Jntellectus  :  eruditio :  Hier.  Quo  liluio,  ubi  occurrit,  admonemur  aliquid  esse  in  Psalmo 
altius  inquirendum  considerandumque ,  priBserlim  ad  Informandos  mores ,  ut  palet  ex  ▼.  8.  9. 
Hie  ergo  intelligenda  in  morbis  poena  peccati,  in  solulione  morbi ,  rcmisso  peccatorum  aJiaque 

ad  bunc  locumspeclantia.  itemjs^a; tecta....  Noland»  yari»  voces  de  remissione  peccalo- 

rum.  Ablata  dicuntnr ,  IranBlala,  occullaui,  non  impulaia ,  lola ,  purgata,  deleia,  qua  eodem 
omoia  recidunt. 

2.  In  spiritu  ejus  dolus.  Nee  aliis ,  nee  sibi  imponit  ipsi ,  ut  solenl  ficUü  poenitentiA  ,  nee  ad 
Tivum  penetrante. 

S.  '/Vzcu/ :  peceata  mea,  de  quibus  supri,  quo  silentio  pejus  babuit.  Nam  ut  prodar^ 
Tertul.  üb.  de  Poenil.  Quantum  confessio  peceata  Jevat,  tantitm  dissimulatio  exaggeraL 
Inveteraverunt  ossa  mea ;  attriUi  sunt ;  Hier.  Vires  [consumptas  sunt  clamoribus  coniinuis 
quibus ,  de  sgritudin^  querer  :  yide  infrA  5. 

4.  Conversus  sum  in  cerumna  :  versatus  sum  in  miseriA  meä  :  Hier,  bftc  et  iltic  jactalus. 
Dum  conflgitur  Spina  :  dolores  aculissimi :  ad  h»c  Stimuli  ;conscientis.  AI  Heb.  versus  est 
«accus  meus  in  sieciUles  sestivas,  id  est ,  morbo  contabui ,  ut  «stu  gramina. 

5.  Delictum  :  quo  gravabar.  Cognitum  tibi  feci :  confessus  sum.  EA  mente  fui ,  ut  sponte 
oonfiterer  eliam  si  ignorares;  lanta  tuf  fiducia  inerat.  Dijci :  Confltebor :  cum  segritudfhem  de- 
plorarem ,  ae  de  peccatis  taeerem  ,  sup.  v.  3  ,  manus  me  tua  opprimclMl;  ubi  vox  conQienlls 
erupil,  tu  dimisisti,  etc.,  dixi,  Confltebor,.,  et  tu  remisisti.  Re  nondum  expIeiA,  ipso  proposiie 
confitendi,  inQexus  es  ad  veniam  ,  audiens  vocem  confessionis  in  corde ,  antequam  voce  pro- 
ferretur,  Aug. 

6.  Pro  hdc,  pro  boc ;  Temin.,  pro  neatro :  notus  hebraiimus :  vide  Pi.  xxvi.  4.  Omnis  satC" 
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aqoaK  multae ,  ad  illum  noa  accedant. 

To  es  protectio  mea ,  ab  hoste  cusiodles 
me,  laus  mea  salvans :  circumdabis  me. 
Semper. 

Docdw  te »  et  monstrabo  tibi  vlam  per 
qaam  ambules;  cogitabo  de  te  oculo  meo. 

NoUte  fleri  slcut  equus  et  mulus,  qui- 
bas  non  est  inteiiigentia. 

In  camo  et  frseiio  maxillas  eorum  cod- 
etrioge,  qui  non  accedunt  ad  te. 

Multi  dolores  impil ;  confldentem  autera 
in  Domino  misericordia  circumdabit. 

Lstamini  in  Domino ,  et  exultate ,  justi , 
etlaudate  eum,  omnes  recti  corde. 


Verumtamen  in  dlluvio  aquarum  mul- 
tarum ,  ad  eum  non  approximabunt. 

7.  Tu  es  refugium  meum  k  tribulatlone, 
quae  circumdedit  me  :  exuUatio  mea, 
erue  me  k  circumdantibus  me. 

8.  Intellectum  tibi  dabo ,  et  instruam  te 
in  viA  häc ,  quA  gradieris ;  flrmabo  super 
te  oculos  meos. 

9.  Nolite  flerl  sicnt  equi;s  et  mulus ,  qui- 
bus  non  est  intellectus. 

In  camo  et  freeno  maxillas  eorum  con- 
stringe ,  qui  non  approximant  ad  te. 

10.  Multa  flagella  peccatorls;  speran- 
tem  autem  in  Domino  misericordia  cir- 
cumdabit. 

11.  Lxtamini  in  Domino,  et  exultate, 
j  usti ,  et  gloriamini ,  omnes  recti  corde. 


PSALMUS  XXXII.  LAUDIS  AC  SPEI. 

FideUi  hortatttr  ad  laudandwn  alacriter  creatorem  omnium,  acprce^idem  et  custodem  Deum, 

Piano  sine  Utulo  in  Hebrao. 


YERSIO  S.  HIERONTMI. 

Laadate ,  justi ,  Dominum  :  rectos  decet 
laudatio. 

C^nfltemini  Domino  In  citharft ;  in  psal- 
terlo  decachordo  cantate  ei. 

Cantate  ei  canticum  novum ;  diligenter 
psaiUte  in  Jubiio. 

Quoniam  rectum  est  verbum  Domini , 
et  omne  opus  ejus  in  flde. 

Diligit  justitiam  et  Judicium  :  miseri- 
cordia Domini  plena  est  terra. 

Verbo  Domini  cceli  firmati  sunt,  et  spl- 
ritu  oris  ejus  omnis  ornatus  eorum. 


VERSIO  VULGATA. 

Pfalfflus  David. 

1.  Exultate  justi  in  Domino  :  rectos 
decet  collaudatio. 

2.  Ck>niitemini  Domino  in  citharä;  in 
psalterio  dccem  chordarum  psallite  1111. 

3.  Cantate  ei  canticum  novum;  benö 
psallite  ei  in  vociferatione.  , 

4.  Quia  rectum  est  verbum  Domini ,  et 
omnia  opera  ejus  in  flde. 

6.  Diligit  misericordiam  et  Judicium; 
misericordia  Pomini  plena  est  terra. 

6.  Yerbo  Domini  cceli  flrmati  sunt,  et 
spiritu  orls  ejus  omnis  virtus  eorum. 


tut.  Nota  preces  pro  sgrotis  in  cos  tu  fideüam.  Verumtamen :  Ideo  :  eö  qu6d  sancti  pro  me 
orent.  Non  approximabunt ;  aquaB  sciliccl  de  qulbiu  sermo ,  id  est,  calamitates. 

7.  A  tribulatlone ,  ab  hosta  coslodies  me :  Hier. 

%,  Intellectum  tibi  dafro  .«docebo  :  Idem.  In  morI)ls  scilicel,  in  calamiUittbus ,  quibus  vel 
vuilm^  erudimur.  Dens  blc  inducilur  loquens ,  ac  precibus  afllicli  hominis  respondens.  Fir- 
nabo  super  te  oculot  meos;  te  aUenlö  aspicfam ,  ul  consulam  calamitati  tuis. 

9.  NoUte  fleri  sicut  equus  et  mulus,  Homo  enim  ctmi  in  honore  esset ,  non  intellexit ;  com-- 
V^atus  est  jumentis  insipientibus,  Ps.  xltui.  i3.  Rebus  prosperis  inflatus ,  ac  beliuino  more 
insolescens,  morbis  et  calamilalibns  frartus ,  meliora  docelar.  In  camo  et  ffceno,  eo  qudd  ca- 
lanütalibus  fraenantur  cupidiutes.  Maxlltas  eorum  constringe ;  vi  comprime  ,  aique  adige  ad 
te,  Domine ,  eos  qui  verbis  tuis  non  moventur. 

la.  Flagella  :  dolores  :  Hier.  Multis  doloribus ,  calamiutibus ,  morbis  impius  coercetur  ac 
pQBiUir. 

I. üectot  decet  collaudatio.  Peccatori  enim  dixit  Dens  :  Quare  tu  enarras  jusUtias  meas? 
fti.  ZLix,  IS.  Nee  est  speciosa  laus  in  ore  peccatoris.  Eccli.,  xv.  9. 

2.  In  dthard :  cinnor.  Heb.  unde  cinyra  instnimenlam  musicum.  Psalterio  :  Nablio  :  Nebel, 
Beb.  et  iu  paasim. 

S.  PsaUiU...  in  vociferatione :  in  jubiio  \  Hier,  illud ,  psallere ,  est  fldes  längere ;  vociferari 
aoiam,  seu  jubilare ,  est  vocem  comiiem  addere. 

4.  In  flde :  fideliter  implet  promisu. 

5.  Diligit  misericordiam  ;  jusliliam  :  Heb. 

S.  Ferbo  Domini.  Est  Dominus  et  Vorbum  et  Spiritus  :  sanctaque  Trinitas  myslicö  adum- 
brala.  Firmati  sunt :  facti  sunt :  Heb.  Firtus  eorum :  ornatus  :  Hier,  ezercitu  :  Heb.  Sabaa  : 
lic  passiffl  Tocantar  sidera. 
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Congregans  qaasi  in  utre  aqoaa  maris, 
ponens  in  thesauris  abyssos. 

Timeat  Dominnm  omnU  terra;  Ipsnm 
formident  universi  habiiatorea  orbis. 

Quia  ipee  dixit,  et  &ctu8  est;  ipao  pra&- 
clpiente  stetit. 

Dominus  dissolvlt  concUium  gentium , 
Irritas  focit  cogitationes  populorum. 

GonaUium  Domini  in  teternum  stabit, 
cogitatlones  cordia  ejus  in  generatione  et 
generationem. 

Beata  gens,  cujus  Dominus  Deus  ejus; 
populus,  quem  elegit  in  haereditatem  sibi. 

De  cceio  respeiit  Dominus,  Tidit  omnes 
fllios  Adam. 

De  flrmissimo  sollo  suo  perspexit  ad  uni- 
yersos  babitatores  terrae. 

FIngens  pariter  cor  eorum ,  inteüigens 
omnia  opera  eorum. 

Non  saivatur  rex  in  multltudine  exer- 
citüB,  nee  fortis  liberabltur  in  multitudlne 
Tirtutis. 

Fallax  equus  ad  salutem ,  et  in  multltu- 
dine virtutis  susß  non  sairablt. 

Ecce  oculus  Domini  super  tlmentes  eum, 
ad  expectantes  misericordiam  ejus : 

Ut  eruat  de  morte  animas  eorum,  et 
viviflcet  eoB  in  fiune. 

Anima  nostra  expectavlt  Dominum, 
auxilium  nostrum ,  et  clypöus  noster  est. 

In  ipso  enlm  lastabitur  cor  nostrum, 
quia  in  nomine  sancto  ejus  speravimus. 

Fiat  miserlcordia  tua,  Domihe,  super 
nos,  Bleut  expectavimus  in  te. 


7.  Congregans  sicut  in  utre  aquaa  ma- 
ris, ponens  In  tbesauris  abyssos. 

8.  Timeat  Dominum  omnis  terra ;  ab  eo 
autem  commoTeantur  omnes  inbabitantei 
orbem. 

9.  Quoniam  ipse  dixit,  et  faeta  sunt; 
ipse  mandavit,  et  creata  sunt. 

10.  Dominus  disslpat  consilia  gentium; 
reprobat  autem  cogitation^  populorum, 
et  reprol>at  consilia  principnm. 

11.  GonsÜium  autem  Domini  in  ster- 
num  manet,  cogltetionea  cordia  ejus  in 
generatione  et  generationem. 

12.  Beata  gens ,  cujus  est  Dominus  Deoa 
ejus  :  populus,  quem  elegit  in  haeredi- 
tatem  sibi. 

13.  De  ccelo  respexit  Dominos  :  Tkfit 
omnes  fllios  bominum. 

14.  De  praeparato  habltaculo  suo  re- 
spexit  super  omnes  qui  liabitant  terram. 

15.  Qui  floxit  sigillatlm  corda  eorum; 
qui  intelllgit  omnia  opera  eorum. 

16.  Non  saivatur  rex  per  multam  yir- 
tutem ,  et  gigas  non  salvabitur  in  multitur 
dine  virtutis  susb. 

17.  Fallax  equus  ad  salutem ,  in  abun- 
dantiä  autem  virtutis  suae  non  salvabitur. 

18.  Ecce  oculi  Domini  super  metuentes 
eum,  et  in  eis  qui  sperant  super  miseri- 
cordi&  ejus : 

19.  Ut  eruat  k  morte  animas  eorum ,  et 
aiat  eos  in  fame. 

20.  Anima  nostra  sustlnet  Dominum; 
quoAiam  adjutor  et  protector  noster  est« 

21.  Quia  in  eo  iaetabitur.cor  nostrum, 
et  in  nomine  sancto  ejus  speravimus. 

22.  Fiat  miserlcordia  tua ,  Domlne ,  su- 
per nos ,  quemadmodum  speravimus  in  te. 


7.  Congregans  sicut  in  uire,  AUudit  ad  illad  :  Congregeniur  aquee  in  locum  tmum  .-  Geo., 
I.  9.  Ponens  in  thesauris  abyssos  :  proamda  mar»  imperteraUbilia ,  tanquam  Iq  penu  toi 
faabens. 

S.  /ib  eo...  commoveantur :  fpnim  formident  :  Hier. 

0.  Ipse  dixit ipse  mandavit  :  at  Hier,  ex  Heb.  Ipae  dixit,  ei  Uiclus  est :  (orbis  teUicet ) 

ipso  prscipiente  stetit,  quo  signiflceUir,  Deojabente,  res  et  primltus  fSictM,et  posteaeoa- 
senratas. 

10.  Bt  reprobat  consilia  prineipum :  deest  Hier.  Sed  blc  ut  et  alibi ,  sape  Hebraus  ex  TO. 
suppIeDdus  Yidetar. 

11.  ConsUium.,.,  Domini  in  atemum :  consilia  bominum  fluxa ;  Dei  Anna  ei  «tema  sunt 
18.  De  calo  rtspexiu,,,  Adrerte  grapbicam  descriptionem  Dei  ab  altisiimo  aolio  res  bumaoai 

inttteniis. 

14.  De  preeparaio  hatitaeulo  .«firmiasimo sollo: Hier. 

15.  Qui  fixit  sigiUatim  corda  eorum  :  ideo  non  taniüm  uniTersis ,  sed  etlam  singolis  inten- 
tos :  unde  subdit :  qui  imeUigit  omnia  opera  eorum, 

16.  Per  multam  virtutem  :  in  muIUtadine  exercftüs  :  Hier.  Gigas  :  potent :  Heb.  Kirtutis  : 
roborif :  Heb.  ita  et  f-  17.  Sensiu  eit :  quid  validius ,  quftm  rex  Ingeniibua  cinctus  copiis;  ipse, 
fortis  ac  praYalido  corpore  ?  El  tamen  nee  sie  aatis  tutas. 

17.  Fallax  equus  ad  salutem :  ad  expediendum  equitem ,  vires  el  prcter  spem  suppeUint. 
Non  salvabitur  .-salvablt :  Hier.  Non  Uberabit  equitem ,  licet  eo  maximö  in  bello  confideniem. 
Sic  Fror.,  zxi.  31.  Equus  paratur  ad  diem  beUi  ;ßominui  autem  salutem  tribuit. 
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PSALMUS  XXXIII.  HORALIS. 


Tuno  s.  HiBROimi, 

DtTid.  Oiundo  commutaYU  ot  tuam  ooram 
Abimelecli ,  et  ejecit  eum,  et  abiit. 

Benedlcam  Dominum  In  omni  tempore, 
eemper  laus  ejus  in  ore  meo. 

In  Domino  laudabltur  anima  mea ,  an- 
dient mites ,  et  Istentur. 

Magnlflcate  Dominum  mecum ,  et  exal- 
temus  nomen  ejus  parlter. 

QuaesiTi  Dominum,  et  exaudlvit  me,  et 
de  Omnibus  angustils  meis  liberavit  me. 

Asplcite  ad  eum  et«onfluite,  et  vultus 
Te&tri  non  confundentur. 

Hie  pauper  clamavit,  et  Dominus  exau- 
dlTit,  et  de  omnlbus  tribulationibus  ejus 
nlTavit  enm. 

Gircumdat  Angelus  Domini  In  gyro  ti- 
mentes  eum ,  et  eruet  eos. 

Gostate  et  Tldete  quoniam  bonus  Do- 
mlaitt;  beatns  vir,  qul  sperat  in  eo. 

Tiinete  Dominum,  sancti  ejus;  quo- 
niam non  est  inopia  tlmentibus  eum. 

Leones  indiguerunt ,  et  esurlerunt ;  quas- 
reotlbusautem  Dominum  non  deerit  omne 
bODum. 

Venite,  fllii,  andlte  me;  timorem  Do- 
mlni  docebo  tos. 

QqIs  est  Tir  qui  Teilt  Titam,  diligens 
diesvidere  bonos? 

Cosiodi  linguam  tuam  ä  malo ,  et  labla 
toa  ne  ioquantur  dolum. 

Becede  k  malo,  et  fac  bonum;  qusere 
pacem,  et  persequere  eam. 

OcQli  Domini  ad  justos,  et  aures  ejus 
ad  clamores  eorum. 

Vultus  Domini  super  facientes  mala,  ut 
perdat  de  terra  memoriam  eorum. 

QamaTenint ,  et  Dominus  exaudlvit ,  et 
ex  Omnibus  trU)ulatlonibus  eorum  libe- 
ravit eos. 


TERSIO  TOLGATA.        '' 

t.  David! ,  cum  immutavit  vultum  suum 
coram  Achimelecb ,  et  dimUit  eum ,  et  abUt. 
( /.  Reg.,  21. ) 

2.  Benedicam  Dominum  in  omni  tem- 
pore :  semper  laus  ejus  in  ore  meo. 

3.  In  Domino  laudabltur  anima  raea; 
audiant  mansueti  et  laetentur. 

4.  Magniflcate  Dominum  mecum,  et 
exaltemus  nomen  ejus  in  idlpsum. 

6.  Exquisivi  Dominum,  et  exandivltme, 
et  ex  Omnibus  tribulationibus  meis  eripu&t 
me. 

6.  Accedite  ad  eum,  et  illuminamini, 
et  fiicies  vestrs  non  confundentur. 

7.  Iste  pauper  clamavit,  et  Dominus 
exaudlvit  eum ,  et  de  omnlbus  tribulatio- 
nibus ejus  saivavit  eum. 

8.  Immittet  Angelus  Domini  in  circuitu 
timentium  eum ,  et  eripiet  eos. 

9.  Gustate ,  et  vldete  quoniam  suavis  est 
Dominus ;  beatus  vir ,  qui  sperat  in  eo« 

10.  Tlmete  Dominum,  omnes  sancti 
ejus;  quoniam  non  est  inopia  tlmentibus 
eum. 

11.  Divites  eguerunt ,  et  esurlerunt;  in- 
quirentes  autem  Dominum  nonminuentur 
omni  bono. 

12.  Venile,  filii,  audlte  me;  timorem 
Domini  docebo  vos. 

13.  Quis  est  homo  qul  tuU  vitam ,  dilir 
glt  dies  videre  bonos? 

14.  Prohibe  linguam  tuam  k  malo,. et 
labla  tua  ne  Ioquantur  dolum. 

15.  Diverte  k  malo ,  et  fac  bonum ;  in- 
quire  pacem ,  et  persequere  eam. 

16.  Ocuii  Domini  super  Justos,  et  aures 
ejus  in  preces  eorum. 

17.  Vultus  autem  Domini  super  facientes 
mala ;  ut  perdat  de  terra  memoriam  eo- 
rum. 

18.  Clamaverunt  J  usti ,  et  Dominus  exau- 
dlvit eos,  et  ex  omnibus  tribulationibus 
eorum  liberavit  eos. 


t.  Cm  HnmuiavH  vultum  suum  :  insaoum  se  flnxll.  Coram  Achimeleck  :  Abimelech  :  Heb. 
led  omnino  TulgaU  prsslat.  H»c  enim  egllDaTid  coram  Achis,  rege  Geth  :  babetur  bnc  hia- 
toriaLReg.«  xxi.  13.  David  ergo  ä  Unto  periculo  llberalus ,  innocentt»  cuatodem  Deum  et 
iniqoiiaii«  ultorem  acerrimum  prndicat.  Psaimua  bic  est  acroaticus. 

4.  In  idipnan :  pariler. 

5.  Aeeediie..,  ftieics  vestrcs  :  Heb.  sie  invertit :  aspiciant  ad  eam,  et  fticles  eorum  non  con- 
fondenuir. 

S.  Immittet.»,  in  etrcuilu.  Gircumdat :  Hier.  Castra  metabilur :  Heb.  et  TO. 
II.  Divitet.  Leones :  Heb.  id  est ,  rapaces ,  violenti ,  qualis  Aü\  et  Pbllbtbsi  quorom  i  ma- 
aHns  ereptns  est  David, 
n.  Mti  videre  bonos  ?  beatoa ,  fortunatoi  dies  ad  videndum  bf  nam  :  Heb. 
IT.  FuUut  Domini  .*  id  est ,  ira  ,  ut  sspe  videmus. 
lt.  Clümtwerwu^utU  ;deest  jMtt  Heb.  sed  recii  suppletum  ex  anteeedeDtibüs. 
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Juxta  est  Dominus  contritls  corde,  et 
confractos  spirita  salvabit. 

Mults  tribulationes  justi,  et  ex  Omnibus 
Ulis  liberabit  eum  Dominus. 

Gustodit  omnia  ossa  ejus ,  unum  ex  eis 
non  corifringetur. 

Interflciet  impium  malitia ,  et  odientes 
Justum  culpabuntur. 

Redimet  Dominus  animas  servorum  suo- 
rum ,  et  non  peccabunt  omnes  sperantes 
ineo. 


19.  Juxta  est  Dominus  iis,  qui  tk-ibulalo 
sunt  corde ,  et  humiles  spiritu  salvabit. 

20.  Multae  tribulationes  justorum ,  et  de 
Omnibus  bis  liberabit  eos  Dominus. 

21 .  Gustodit  Dominus  omnia  ossa  eorum : 
unum  ex  bis  non  conteretur. 

22.  Mors  peccatorum  pessima ,  et  qoi 
oderunt  justum ,  delinquent« 

23.  Redimet  Dominus  animas  servoram 
suorum ,  et  non  delinquent  omnes  qui  spe- 
rant  in  eo. 


PSALMUS  XXXIV.  DEPRECATORIUS. 

David  imidils  et  calumniit  impetitus  cum  SatUern  et  alios  inimicos  nee  patientid  nee  fa$is 
pro  Ulis  precibus  lenire  posset ,  non  tarnen  ulciscitur,  sed  Deum  implorat  judicem,  Qucb 
omninb  congruunt  ei  loco ,  ubi  David  in  speluncA  delitescen»,  Saäli  pepercit,  crom  chlamy- 
dis  proecidit,  I.  Reg.,  xziv.  s. 


VERSIO  S.  HIERONTm. 

David. 

Judica ,  Domine ,  adversarios  meos ,  pu- 
gna  contra  impugnante»  me. 

Apprebende  scutum  et  hastam ,  et  con- 
Bürge  in  auxillum  meum. 

Evagina  gladium,  et  praeoccupa  ex  ad- 
Terso  persequentem  me;  die  animas  meae : 
Salus  tua  ego  sum. 

Gonfundantur  et  revereantur ,  qui  qusB- 
Tunt  animam  meam. 

Gonvertantur  retrorsum ,  et  confundan- 
tur,  qui  cogitant  malum  mibi. 

Flaut  sicut  pulvis  ante  faciem  venti ,  et 
Angelus  Domini  impellat. 

Sit  via  eorum  tenebrs  et  lubrlcum ,  et 
Angelus  Domini  persequatur  eos. 

Qula  frusträ  absconderunt  mihi  insidias 


VERSIO  VULGATA. 

Ipsi  David. 

1.  Judica,  Domine,  nocentes  me,  ex- 
pugna  impugnantes  me. 

2.  Apprebende  arma  et  scutum,  et  exurge 
In  adjutorium  mibi. 

3.  Eirunde  frameam,  et  conclude  adver- 
siis  eos  qui  persequuntur  me ;  die  anlnuB 
mesB :  Salus  tua  ego  sum. 

4.  Gonfundantur  et  revereantur,  quse- 
rentes  animam  meam. 

Avertantur  retrorsum ,  et  confundantur 
cogitantes  mihi  mala. 

5.  Fiant  tanquam  pulvis  ante  faciem 
venti ,  et  Angelus  Domini  coarctans  eos. 

6.  Fiat  via  lllorum  tenebro)  et  lubricoffl) 
et  Angelus  Domini  persequens  £os. 

7.  Quoniam  gratis  absconderunt  mihi 


19.  lis  qui  tribulato  sunt  corde :  conlritia  corde :  Hier,  afiliclis  ac  moBrenlibus. 

21.  Omnia  ossa  eorum  :  artas  omnes ,  et  artuum  substeDtacuia ;  quare  undique ,  et  ab  omoi 
iclu  tulus. 

22.  Mors  peccatorum Interficiel  impium  malitia :  Hier,  ut  non  modo  malö  pereant,  sed 

etiam  ipsi  sibt  accersanl  interitum. 

23.  Non  delinquent :  non  deficient ,  non  vaslabunlur  :  Heb. 

1.  Judica,..  nocentes  me :  liliga  cum  liliganübas  mecum :  Heb.  causam  meam  in  Saülem.et 
adversarios  suscipe.  Qu»  sand  ed  perlinent,  ut  ultionem  permiUat  Deo,  ipse  i  vindicui  pu- 
rus.  Sic  enim  Saülem  alloquilur  :  Judicet  Dominus  inter  me  et  te ,  memus  autem  mea  non  sit 
in  te.  Et  ilerum :  Sit  Dominus  judex ,  et  judicet  inter  me  et  te :  vtdeat  et  judicet  causa» 
meam,  ei  eruat  me  de  manu  tuä,  I.  Reg.,  zziv.  is,  16.  qua  omnino  huic  loco  congruunt. 

2.  Jpprehende  arma  et  scutum  :  scutum  et  hastam  :  Hier,  quo  et  me  luaris ,  et  ulciscartf 
bostes  ;  Dens  enim  pro  eo  miliut ,  qui  ulUonem  Uli ,  non  sibi ,  tribuit 

S.  Bffunde  frameam  :  evagina  gladium :  Hier,  expedi  lanceam  :  Heb.  et  conclude:  et  pre- 
occupa ,  eic.  Hier,  quod  est  egregii  pugnanlis ,  et  pravertenüs  ictus.  Die  animas  mece :  into^ 
arcana  illi  spiritüs  voce. 

5,  6.  £/  jingelus  Domini..,  «  Horrenda  via?  Tenebras  solas  quis  non  borreat  r  lubrlcum  so- 
» lum  quis  non  paveat  ?  in  tenebris  et  lubrico  qui  is  ? ubi  pedem  Ogis? »  Aug.  (in  baoc Ff« 
serm.  i,  n.  &  ).  El  instal  prsterea  :  Angelus  Domini ,  malus ,  ul  pulo  :  ut  non  possint  stare» 
Idem.  Morali  sensu :  «  tenebras,  ignorantia  :  lubrlcum ,  luxuria.  » Idem.  Praeter  incentiva  vi- 
tlorum ,  tentator  urget ,  nee  quiescere  sinit. 

7.  Gratis,,,  supervacu^  :8ine  causA,  non  lacessiti :  eadem  utrobique  vor :  Heb.  InterüW^ 
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letis  sQl ,  sine  causa  foderunt  anlmse  mes. 

Veniat  ei  calamitas  quam  ignorat ,  et  rete 
säum  quod  abscondit  comprehendat  eum, 
et  cadat  in  laqueum. 

Anima  autem  mea  exultabit  in  Domino, 
et  laetabitur  In  salute  suÄ. 

Omnia  ossa  mea  dicent  :  Domine ,  qiiis 
simiils  tni?  eripiens  inopem  ä  validiore, 
et  pauperem  et  mendicum  k  violento. 


Sargentes  testes  Iniqui ,  quae  nescielMim 
ioterrogal>ant  me. 

Reddel»nt  mllii  mala  pro  bono ;  sterili- 
tatem  animae  mesB.   * 

Ego  autem  cQm  infirmarer  ab  eis,  in- 
doebar  ciliclo ;  humiliat)am  in  jejanlo  ani- 
mam  meam,  et  oratio  mea  in  sinum 
meom  revcrtetur. 

Quasi  ad  amicum,  quasi  ad  fratrem 
meam  sie  ambuiabam ;  quasi  lugens  ma- 
ter,  tristis  incurvabar. 

Et  in  inflrmitate  meä  laetabantur  et 
coogregabantur;  collectl  sunt  adversüm 
me  percatientes ,  et  ne8ciel)am ,  scinden- 
tes,  et  oon  tacentes. 

In  simnlatione  verborum  (ictorom ,  fren- 
debant  contra  me  dentibus  suis. 

Domine,  quanta  videbis?  converte  ani- 
nam  meam  k  calamltatibus  suis ,  k  ieonl- 
baa  solitariam  meam. 

Gonfitel)or  tibi  in  ecciesiä  grandi ;  in 
populo  forti  laudabo  te. 

lUm  istentur  super  me  inimidi  mei 
mendaees;  odientes  me  frusträ  conniven- 
tes  oculo. 


interitum  laquei  sul;  supervacu^  expro- 
braverunt  anfmam  meam. 

8.  Veniat  Uli  laqueus  quem  ignorat,  et 
captio,  quam  abscondit,  apprehendat 
eum ;  et  in  laqueum  cadat  in  ipsum. 

9.  Anima  autem  mea  exultabit  in  Do- 
mino, et  delcctabitur  super  salutari  suo. 

10.  Omnia  ossa  mea  dicent  :  JOomlne, 
quissimilistibi? 

Eripiens  inopem  de  manu  fortiornm 
ejus,  egenum  et  pauperem ä  dl ripientibus 
eum. 

11.  Surgentes  testes  Iniqui,  quae  igno- 
rabam  interrogabant  me. 

12.  Retribuebant  mihi  mala  pro  bonis; 
sterilitatem  animse  mese. 

13.  Ego  autem  cum  mihi  molesti  essent, 
Induebar  ciliclo. 

Humiliabam  in  Jejunio  animam  meam , 
et  oratio  mea  in  sinu  meo  convertetur. 

14.  Quasi  proximum,  et  quasi  fratrem 
nostrum ,  sie  complacebam  :  quasi  lugens 
et  contristatus ,  sie  humiiialMir. 

15.  EtadversOm  me  laetati  sunt, et  con- 
venerunt ;  congregata  sunt  super  me  fla- 
gella ,  et  ignoravi. 

IQ.  Dissipati  sunt,  nee  compuncti ,  ten- 
taverunt  me,  subsannaverunt  me  subsanna- 
lione:  frenduerunt  super  me  dentibus  suis. 

17.  Domine,  quando  respiclesP  restitue 
animam  meam  k  maiignitate  eorum,  k 
leonibus  unicam  meam. 

18.  Confitebor  tibi  in  ecclesift  magna, 
in  populo  gravi  laudabo  te. 

19.  Non  supergaudeant  mihi  qui  adver- 
santur  mihi  iniqnö ,  qui  oderunt  me  gra- 
tis, et  annuunt  ocuüs. 


%iie/  na  :  Uqueam  suum  exitialem.  Exprobraverunt  animam  meam :  foderunt  anim«  me« : 
Bier,  insidlati  sunt :  Ch. 
t.  Laqueta :  calamitas :  Hier. 

10.  oimia  otsa  mea  :  totis  viribus  et  ex  Intimis  medullia  dicam. 

1^  Sterilitatem,  Heb.  orbiutem  :  Heb.  ut  me  orbum  et  inopem  bcerent. 

13.  don  mihi  moletti  essetiL  Congruit  Hier.  Ch.  Lyr.  Cum  ipsi  inflrmarentur ,  cum  vehe- 
ittnÜMimöIaborarent,  non  gravavi  oppresBos;  quin  polids  ad  preces  mß  coDtuli,pro  ipsis 

VMqueDeo  supplicans,  ut  docent  sequentia.  Oratio  mea  in  sinu  meo in  sinum  meum  re- 

venebatnr :  Hier.  Secreuu  fundel>am  preces ;  vel ,  ea  ipsis  imprecaliar,  qu»  mihi  evenire  op- 
itteo;  sie  enim  agebat.  Vide  f.  seq.  vide  etiam  Pra}r.,  cap.  i.  n.  i3. 

i4.  Quasi  proximum  ^  quasi  ad  amicum ,  quasi  ad  fratrem  meum  ;  sie  ambuiabam ,  etc.  Hier. 
Kibil  miii  cogitans  adversüs  malos ,  imö  fausU  omnia  ut  amicis ,  ut  fratribus  evenire  oplans. 
Qttost  lugen» :  quasi  lugens  matrem ,  tristis  incurvabar  :  Hier.  Tanta  inerat  Caritas  erga 
iDfeims  quosque ,  ut  etiam  laborantes  squö  lugeretac  matrem. 

15.  Et  adversüm  me.,.  et  in  infirmitale  meH ,  eic.  ut  apud  Hier,  usque  ad  j.  17.  (scindentei, 
ctnon  lacentes ,  etc.  ex  Hier.)  proscindenlcs  me  contumeliis ,  neque  id  clam  babent^s ;  quippe 
ivoTessi Odium ,  ioterdum  tarnen  blanda  simulantes,sed  insullanlium  roore. 

IT.  A  maiignitate  eorum  :  A  calamitalibus  suis  :  Hier.  Unicam  meam  :  animam. 

11.  in  eccUsld  magna.  Recte  :  dignus  piorum  coelibus,  qui  nemini  machinatur  malum; 
naoes ,  aique  etiam  advcrsarios ,  Craterna  cariiatc  coropieius.  In  populo  gravi ;  dcnso,  multo* 

i9. Qui adversanlur inimici  mei  mendaees  :  Hier,  annuunt  oculis  .-sie  ille  deceptor. 

I*roT.,  Tl.  13, 14.  aimult  oculis ,  terit  pcde ,  digito  lofjuitur ,  pravo  corde  machinatur  malum ; 
nuiltis  Interim  Sincerss  familiaritatis  indiciis. 
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Non  enim  pacem  loquantur ,  sed  in  ra-  f    20. Quoniam  mihi  qnidein  |»cl!lc^ loqne- 
pin&  terrae ,  verba  frauduienta  cencinnant.  bantur,  et  in  iraciuidi&  terne  loqnentes, 

dolos  cogitalNint. 


Et  dilataverunt  saper  me  os  snnm ,  dixe- 
runt :  Vah »  vah ,  vidit  oculns  noster. 

VidistI,  Domine,  ne  taeeas;  Domine, 
ne  elongeris  k  me. 

Consurge<et  vigila  in  Judicium  meum  : 
Deus  meus  et  Dominus  mens ,  in  causam 
meam» 

Judlca  me  secundüm  justitiam  tuam , 
Domine  Deus  mens,  et  ne  insultent  milil. 

Nee  dicant  in  corde  suo  :  Vah  animsB 
nostrsB  :  nee  dicant  :  Ainortmimos  eum. 

Gonfündantur  et  revereantnr  pariterqui 
lietantur  in  afflictloine  meft,  induantur 
confttsione  et  verecundlft,  qni  magnifl- 
oantnr  super  me. 

Laudentet  Isetentnr  qni  rolunt  Justitiam 
meam  :  et  dicant  semper  :  Ma^Diflcetur 
Dominus »  qul  vult  pacem  seryi  sui. 

Et  llngua  mea  meditairitnr  Jostitiam 
tuam ,  totä  die  laudem  tuam. 


21.  Et  dilataverunt  super  me  os  Buum; 
dixerunt  :  Euge,  euge,  Tidemnt  ocali 
nostri. 

22.  Vidisti ,  Domlne ,  ne  sUeas :  Domine, 
ne  discedas  k  me. 

23.  Exurge  et  intende  judlelo  meo ,  Dens 
meus  et  Dominus  meas ,  in  causam  meam. 

24.  Judica  me  secnndüm  Justitiam  tuam, 
Domine  Deus  meus,  et  non  supergaudeant 
mihi. 

25.  Non  dicant  in  cordilnis  snis  :  Cng<e, 
euge ,  anims  nostra^,  nee  dicant :  Derora^ 
Yimus  eum. 

M,  Embescant  et  reyereantur  simn], 
qui  gratulantur  malis  mels. 

Induantur  confusione  et  reverentlA  qni 
magna  loquuntur  super  me. 

27.  Exuitent  et  laetentnr  qni  volunt  Jus- 
titiam meam ,  et  dicant  semper  :  Magniff- 
cetur  Dominus,  qni  volunt  pacem  seni 
ejus. 

28.  Et  lingua  mea  meditabitar  Jastitiant 
tuam ,  tot&  die  laudem  tuam. 


PSALMUS  XXXV.  MORALIS. 

impiorwn,  qualU  erat  SaU,  profunda  nuUltia ;  Dei  profunda  judida  in  nudos,  et  effuta  in 

bonos  mltericordta. 


VERSIO  S.  HIEROimi. 

Pro  TictoriA,  lenro  DomRii.  Darid. 

Dlxlt  scelus  impii  In  medio  cordis  ejus, 
non  esse  timorem  Dei  ante  oculos  ejus. 

Quia  doiosö  egit  adversüs  eum  in  oculis 
suis;  ut  inveniret  Iniquitatem  ejus  ad 
odiendum. 

Vecba  oris  ejus  iniquitas  et  dolus  :  ces- 
savit  cogitare  benefacere. 

Iniquitatem  cogitat  in  cnblli  suo ,  stabit 
in  viä  non  bona;  malum  non  abjiciet.. 


VERSIO  VCLGATA. 

1.  In  finem ,  serTO  Domini  ipti  Darid. 

2.  Dixit  injustus  ut  dellnquat ,  in  semet- 
ipso;  non  est  timor  Del  ante  oculos  ejus» 

3.  Quoniam  dolos^  egit  in  conspecia 
ejus ;  ut  inveniatur  iniquitas  ej  us  ad  odiuin. 

4.  Verba  oris  ejus  iniquitas  et  dolus: 
noluitintelligereut  benö  ageret. 

5.  Iniquitatem  meditatus  est  in  cubtli 
suo ;  astltit  omni  vise  non  bons,  malltiam 
autem  non  audivit. 


30.  Quoniam  nüMquldem..,  non  enim  pacem  loquantnr.  Hier.  Et  in  iracundiä  terra :  Hier, 
in  rapinA  terra  :  Dolos  cogitabant ;  frauduIenU  verlM  concinnant :  iia  se  gerunt ,  iU  doIosÄ 
agunt ,  ut  solent  iracandi  terr»,  rapaces  violentique  homines ,  qui  in  terrA  passim  occurrunt. 
Alii  et  Heb.  lic :  saper  qaietot  terrs  vert»  doio«a  eicogiianl. 

21.  Euge,  euge  :  quod  est  adhortantis ,  tanquam  leipsi  ad  scelcra  adbortentar :  alü  t  v^» 
Yah  :  quod  est  indignanlis  et  insuitanlis. 

26.  Erubescant  et  revereantur  .-pudefiant.  Reverenttd:  ignominift;  qoA  de  re  vide  Prci. 
cap.  I.  n.  14,  et  in  Ps.  ti.  ii. 

3.  Dixii  injustui :  impim.  Ut  deUnquat,  in  semetipso  rdixlt  in  semetipso  ut  detlnqoat;  de- 
stinaia  maliliS  maebinalur  scelus. 

8.  Quoniam  dolosö...  dolosd  egltadyersds  eum  (Deum)  In  oculis  suis :  Hier.  Sibi  Uanditor , 

quasi  Deo  ipsi  possit  imponere.  l/t  inveniatur ejus  ad  odium,  Ita  ut  odiosa  flat  ioiquitas 

ejus  :  nulia  excusaUone,  cum  non  animi  impotenlia ,  non  IgnormttA,  non  fTagilitate  natur«» 
aat  humanA  aüA  inflrraiUle  peecet,  sed  deliberato  consilfo  ac  maliiia  merA  :  unde  sequitur : 

5.  Iniquitatem  meditatus  est  in  cubili  suo.  Non  diu,  non  noctu  ab  iniquiute  desistit.  nea 
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Domlne ,  In  ocelo  mfiiericordia  tua ;  fldes 
tna  usqae  ad  nnbes. 

JofUtia  tua  <iuasi  mcmtes,  Domlne,  Ju- 
dicia  tna  abyssus  molta ;  hominem  et  Ja- 
nentom  salvoa  faclea ,  Domlne. 

Quliii  preUoea  est  mlsericordia  tua, 
Pomine !  et  fiUi  Adam  in  umbiA  alarnm 
totfiini  flperabont« 

bebriabuntur  de  pinguedlne  domAs  tuae, 
et  torrente  deltclamm  tufitum  potabis  eos. 

QDonlam  tecum  est  fona  Yit» ,  in  Inmine 
tDo  TMebtanos  lumen« 

Attnhe  miserleordlam  tuam  scientibos 
te,  et  Jtntltlam  tuam  rectia  corde. 

Nflin  yeniat  mibi  pes  snperbise,  et  ma- 
m»  imploram  ne  me  cmnmoTeat. 

IM  eecldenint  operantea  iniqnitatem; 
eqmlil  sunt »  et  non  potuerunt  surgere. 


6i  Domine,  in  coelo  miserieordia  tua, 
etveritas  tua  usque  ad  nubes. 

7.  Justitia  tua  Bleut  montesDeiJudi- 
cla  tua  abyssus  inulta. 

Homines  et  Jumenta  salvabls  Domine  : 

8.  Quemadmodum  multiplicasti  mise- 
ricordiam  tuam ,  Dens ! 

Vilii  autem  hominum  in  tegmine  ala- 
rnm tuarum  sperabnnt. 

9.  Inebriabuntur  ab  ubertate  domüa 
tu8B ,  et  torrente  Tolnptatls  tnae  potabis  eos« 

10.  Quoniam  apnd  te  est  fons  vitSB ,  et  in 
lumine  tno  videbimus  lumen. 

ft .  Prstende  mlsericordiam  tuam  scien- 
tibus  te ,  et  justitiam  tuam  bis  qnt  recto 
sunt  corde. 

12.  Non  veniat  mihi  pes  superbis,  et 
manus  peccaforis  non  moveat  me. 

1§.  Ibl  ceeiderunt  qui  operantur  iniqni- 
tatem, expulsl  sunt,  nee  potuerunt  stare. 


PSALMÜS  XXXVI.  HORALIS. 

Dei  auxUio  tätis  Imp^rum  non  itwidenda  felMtas.  Aerosticiu. 

VERSIO  VVLGATA. 


VSaSIO  8.  HlERONTMl. 
Divid. 

NoU  contendere  /;um  malignis ,  neque 
Smnleris  fticlentes  Iniqnitatem. 

Qooniam  sicut  berl)a  velociter  conteren- 
tor,  et  sicut  olus  viride  marcescent. 

S^  in  Domino,  et  fac  bonum,  pere^ 
grinaie  In  terrft ,  et  pascere  flde ;  et  delec- 


Psalmoi  ipii  David. 

1.  Noli  smulari  in  malignantibus ,  ne- 
que zelaverls  facientes  iniqnitatem. 

2.  Quoniam  tanquam  foenum ,  velociter 
arescent :  et  quemadmodum  olera  berlia- 
rum  cltö  decldent. 

3.  Spera  in  Domino ,  et  fac  bonitatem ,  et 
inhabita  terram ,  et  pasceris  in  dWitiis  ejus. 


uBpeü^nodam  abreptuf ,  ted  dedlU  operfl :  uHs  videtar  faisie  SaÜI ,  InTidIft  datns  in  repro- 
bom 


«.  Doadae,  in  cado  miserieordia  tua.  Hominis  profunda  millti«  opponit  Dei  inflnilam 
boBiiktea :  ae  poatea ,  jiutiUani.  FeriUa  tua  :  fldes  In  promiMis ,  atque  aded  In  minit.  Utquo 
od  mibei  eztolUiur,  omnilMis  oonsplcoa. 

7.  Juiütia  tua  sieut  montes  Dei :  licot  montes  excelsisBimi ,  slo  emiaet  rao  tempore  ac  loco ; 
Md  ioterim« /tidida  tua  abyssus : lusiliüai  qaidem  eminet;  modus  aatem  ezeqaende  jusliün 
conprehendi  non  polest :  consilla  enim  loa  per  arcana  et  inaccessa  se  evolYunt :  sie  SaOlem 
latemperili  agi,ac  reprobnm  llcöt,  diallssimö  regnare  sinis.  Homines  et  jumenta  .'etlaffl  ad 
^ta  proTideniia  tna  se  eitendit,  idque  hominum  gratift,  quibus  uUliasunL 

t.  Qaemadmodum  multiplicasti  l  Admirantis  et  ezciamanlb  :  onde  Hier,  qnim  pretiosa 
miserieordia  tua !  qoim  dives  ,  cum  etiam  ad  Jumenta  perveniat :  quantö  magia  ad  bomines  : 
QBde  miau  i  Filii  autem  hominum  in  tegmine  alarum  tuarum,.,  aingulari  priBsidio  tuü ,  quod 
pcrtinei  ad  aecuritatem,  sequentia  vero  ad  copiam. 

0.  inebriabuntur...  et  torrente  voluptatis...  eiundantibus  Isonis,  amoretuo  delectalMintur , 
pr^io  quidem  lumine  yeritatis ,  binc  subjicit : 

10.  /■  lumine  tuo  videbimus  lumen  :  ä  te  illuminaü ,  islernffi  veriuiis  lumen  videbimus ,  at 
Pl  cxTin.  18.  Revela  oculos  meos ,  et  considerabo  mirabilia,  etc.  37.  In  vlA  tuA  vivißca  me  : 
114.  Iniellectum  da  mihi,  et  vivam, 

12.  Pes  superbioB :  Non  accedani  ad mesuperbi.Sic,  Quam  puldtri  pedes  evangelizantiwn 
V<^tem!„.  laa.,  ui.  7.  ' 

13.  Ibi  ceeiderunt ,  quo  me  impeliebant ;  in  immanem  ruinam.  Sie  Sattll  contigit.  Nee  potue- 
^vnt  Stare :  surgere  :  Hier,  immedicabiiiter  corruent. 

1.  Ifoli  cemulari.  Ne  succenseas  improbis.  Ne  smuleris  iniquos ;  Heb. 

3.  Pasceris  in  divitiis....  pascere  flde  (veriute) :  Hier.  Nutri  te  eA ,  memor  Dei  tibi  lerram 
polliciti,piaTiam  ac feracitatem  pro  tuft  pieiale  tribuentis. 
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tare  in  Domino,  et  dabit  tibi  petitiones 
cordis  tui.       . 

Volve  super  Dominum  viam  tuam ,  et 
conflde  in  eo ,  et  ipse  faciet« 

Et  educet  sicut  lumen  justitiam  tuam, 
et  Judicium  tuum  sicut  meridiem. 

Tace  Domino ,  eipecta  eum ,  noli  con- 
tendere  adversüs  eum  qui  proflcit  in  y\ä 
suä,  adyersüm  virumqui  facit  qus  cogitat. 

Dimitte  iram,  et  derelinque  furorem, 
noli  contendere  ut  malefacias. 

Quoniara  qui  malefaciunt,  interibunt; 
expectantes  autem  Dominum ,  ipsi  haere- 
ditabunt  teiram. 

Adhuc  enim  modicum ,  et  non  erit  im- 
pius,  et  cogitabis  de  loco  ejus,  et  non 
subsistet. 

Mites  autem  haereditabunt  terram,  et 
delectabuntuT  in  multitudine  pacis.    ' 

Cogitat  impius  de  justo,  et  frendet  ad- 
versüm  eum  dentibus  suis. 

Dominus  deridebit  eum,  videns  qu6d 
venia t  dies  ejus. 

Gladium  evaginaverunt  impii ,  intende- 
Tunt  arcum  suum ,  ut  percutiant  egenum 
et  pauperem ,  et  interficiant  rectos  in  viä. 

Gladius  eorum  ingrediatur  in  cor  eo- 
Tum ,  et  arcus  eorum  confringantur. 

Melius  est  parum  justo,quäm  divitiae 
peccatorum  mults. 

Quoniam  bracbia  impiorum  confringen- 
•  tur ;  sublevat  autem  justos  Dominus. 

Novit  Dominus  dies  immaculatorum ,  et 
baereditas  eorum  aeterna  erit. 

Non  confundentur  in  tempore  malo  et 
in  diebus  famis  saturabuntur. 

Quia  impii  peribunt,  et  inimici  Domini 
gloriantes  ut  monocerotes,  consumentur; 
sicut  fumus  consumentur. 


4.  Delectare  in  Domino ,  et  dabit  tibi 
petltiones  cordis  tui. 

5.  Revela  Domino  viam  tuam ,  et  spera 
in  eo ,  et  ipse  faciet. 

C.  Et  educet  quasi  lumen  justitiam  tuam, 
et  Judicium  tuum  tanquam* meridiem. 

7.  Subditus  esto  Domino ,  et  ora  eum. 

Noli  aemuiari  in  eo ,  qui  prosperatur  in 
viä  suä,  in  homine  faciente  iojustitias. 

«.  Desine  ab  irA ,  et  derelinque  furorem  ; 
noli  aemuiari  ut  malignerls. 

9.  Quoniam  qui  malignantur,  extenni- 
nabuntur;  sustinentes  autem  Dominum, 
ipsi  haereditabunt  terram. 

10.  Et  adhuc  pusillum,  et  non  erit  pcc- 
cator ,  et  quaeres  locum  ejus,  et  non  inve- 
nies. 

1 1 .  Mansueti  autem  haereditabunt  tcr- 
ram.et  delectabuntur  in  multitudine  pacis. 

12.  Observabit  peccator  justum ,  et  ßtrl- 
debit  super  eum  dentibus  suis. 

13.  Donunus  autem  irridebit  eum ,  quo- 
niam prospicit  quöd  veniet  dies  ejus. 

14.  Gladium  evaginaverunt  peccatorcsj 
intenderunt  arcum  suum , 

Ut  dejiciant  pauperem  et  inopem;  «t 
trucident  rectos  corde. 

;5.  Gladius  eorum  intret  in  corda  ipso- 
rum,  et  arcus  eorum  confringatur. 

16.  Melius  est  modicum  justo ,  super  di- 
vitias  peccatorum  n\ultas. 

17.  Quoniam  brachia  peccatorum  con- 
terentur,  conflrmat  autem  justos  Dominus. 

18.  Novit  Dominus  dies  immaculatorum, 
et  hffreditas  eorum  in  aetemum  erit. 

19.  Non  confundentur  in  tempore  roalo, 
et  in  diebus  famis  saturabuntur  :  20.  Quia 
peccatores  peribunt : 

Inimici  ver6  Domini  mox  ut  honoriflca" 
fuerint  et  exaltati,  deflcientes,  quemad- 
modum  fumus ,  deflcient. 


4.  Delectare  in  Domino. „  Hoc  iiiud  est,  flde  pasci  ,atque  ejus  amore  frui ,  nee  metu  poen» 
agi ,  sed  amore  ac  delecUtione  justitis ,  nee  coacle ,  sed  sporne ,  quod  est  delecuri :  boc  auteia 
est  in  poteiute ,  aspiraale  Dei  gratiA ,  unde  jubei :  delectare,  et  dabit  tibi  petitiones...  aminu 
sciiicet,  ejusque  reritale  ac  bonitate  se  oblecUnti. 

5.  Revela,..  Sic  Cii.  ItHier.  Volve  super  Dominum  Tiam  tuam.  Ejus  lege,  tanquam  car- 
dine innitatur  Tita  tua. 

6.  Et  educet  quasi  lumen...  pietate  Uia,  Deiquede  te  judicio  explendesces.  . 

7.  Subditus  eato  Domino Uce  Domino ;  Hier.  Quod  est  obedienlis,  nee  uaquam  obto- 

quenlts.  Ora :  expecu  :  Idem  :  quod  esi  etiam  oranU« ,  sperantis,  palienlis.  Noli  cemularr: 
ne  succenseas ;  ne  invideas  ;  ut  »upri.  Injustitias,  versutias ,  dolum;  Heb. 

8.  Desine  ab  ird...  quA  velul  Dco  succenses ,  ci  in  malos  prosperö  agenlea  Airif .  NoU  c^^' 
lari.  Doli  contendere ,  etc.  Hier.  Ut  maligner is,  malefacias  ;  Hier. 

10.  ^dhuc pusillum,  et  non  erit  peccator  :  Momento  disperditua. 

11.  Mansueti,  mites; Hier.  Beati  mites,  quoniam  ipsi possidebmt  terram.  Matth.,  r.  4« 
14.  Rectos  corde,  rectos  in  via  :  Hier. 

18.  Novit  Dominus,  approbavit ,  ut  sspe. 

20.  3/ox  Ml  Itonoriftcati...  sicut  preliosi  agnt  deflcient;  in  fumo  deflcient  :  Heb.  sicut  «io- 
ria  vervecum,  qui  prlmüm  impinguanlur ,  Undem  jugulanlur  :  Cli.  Ailusio  ad  viclim«'  ^ 
fumo  autem  velut  assali  et  combusti ,  viciimarum  instar. 
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Foenos  accipit  impius ,  et  non  reddlt ; 
jastus  aiitem  et  donat ,  et  tribuit. 

Qaiaqui  benedictl  fuerint  ab  eo,  hsre- 
ditabunt  terram ;  et  qul  maledicti ,  inter- 
ÜHint 

A  Domino  gressus  ylri  flrmantar,  ei 
Tiam  ejus  volet. 

Cum  ceciderit,  non  allidetur ;  quia  Do- 
minos gustentat  manom  ejus. 

Puer  fui ,  Biquidem  senui ,  et  non  vidi 
jQSlam  dereiictum ,  neque  semen  ejus  qusß- 
renspanem. 

Tot&  die  donat  et  commodat,  et  semen 
ejas  in  benedictione. 

Kecede  k  malo ,  et  lac  bonum ,  et  inha- 
bita  in  sempiterno. 

Qaia  Dominus  diligit  Judicium ,  et  non 
derelinquet  sanctos  suos;  in  seternum  cus- 
toditi  sunt,. et  semen  impiorum  peribit. 


lusti hsereditabunt  terram,  et  inhabita- 
bimt  in  KDcuIum  super  eam. 

Qs  josti  meditabitur  sapientiam,  et  iin- 
gna  ejQs  loquetur  Judicium. 

Lex Dei  ejus  in  corde  ejus ;  non  deflcient 
gTfssus  ejus. 

Gonsiderat  impius  justum ,  et  qusrit  ut 
oetidat  enm. 

Dominus  non  derelinquet  eum  in  manu 
ejus,  et  non  condemnabit  eum,  cum  ju- 
dicatur« 

Expecta  Dominum ,  et  custodi  viam  ejus, 
et  eultabit  te  ut  possideas  terram;  cum 
interibont  impii ,  videbis. 

Vidllmpium  robustum,  et  fortissimum , 
sicut  indigenam  virentem. 

Et  transivi ,  et  ecce  non  erat,  et  qussivi 
enm,  et  non  est  inventus. 

Costodi  simpiicltatem ,  et  vide  rectum ; 
«Jöia  erit  ad  extremum  viro  pax. 


21.  Mutuabitur  peccator  et  non  solvet;^ 
justus  auiem  miseretur  et  tribuet. 

22.  Quia  benedicentes  ei  hsreditabunt 
terram;  maledicentes  autem  ei  disperi— 
bunt. 

23.  Apud  Dominum  gressus  hominis 
dlrlgentur ,  et  viam  ejus  volet. 

24.  Cum  ceciderit,  non  coUidetur;  quia 
Dominus  supponit  manum  suam. 

25.  Junior  fui ,  etenim  senui ,  et  non 
vidi  justumMerelictum ,  nee  semen  ejus' 
qusfirens  panem. 

26.  To\A  die  miseretur  et  commodat ,  et 
semen  illius  in  benedictione  erit. 

27.  Declina  ä  malo,  et  fac  bonum,  et 
inhabita  in  ssculum  ssculi. 

'OS.  Quia  Dominus  amat  judlciuni,  et 
non  derelinquet  sanctos  suos ;  in  xternum 
conservabuntur. 

Injusti  punientur,  et  semen  impiorum 
peribit. 

29.  Justi  autem  hxreditabunt  terram , 
et  inhabitabunt  in  sxculum  saeculi  super 
eam. 

30.  Os  justi  meditabitur  sapientiam,  et 
lingua  ejus  loquetur  Judicium. 

31.  Lex  Dei  ejus  in  corde  ipsius,  et  non 
supplantabunlur  gressus  ejus. 

32.  Con&iderat  peccator  justum,  et' 
quaerlt  mortiflcare  eum. 

33.  Dominus  autem  non  derelinquet' 
eum  in  manibus  ejus ;  nee  damnabit  eum». 
cum  judicabitur  Uli. 

34.  Expecta  Dominum ,  et  custodi  vianr 
ejus,  et  exaltabit  te  ut  hsereditate  capias 
terram ;  cum  pcrierint  peccatores,  videbis. 

35.  Vidi  impium  superexaltatum ,  et  ele  • 
vatum  sicut  cedros  Libani. 

36.  Et  transivi ,  et  ecce  non  erat ;  et 
quaesivi  eum,  et  non  est  inventus  locus, 
ejus. 

37.  Custodi  innocentiam ,  et  vide  aequl- 
tatem  :  quoniam  sunt  rellqula^  hominf 
pacifico. 


^Benedieenies,.,  maledicentes.  Benedict!  ab  eo...  maledicti :  Hier.  &  Deo  scilicet. 
22.  Jjwi  Dominum  :  coram  Domino ;  melius ,  i  Domino :  Hier. 

34.  Supponit  manum  suam ,  sasteniat  manum  ejus  :  Hier,  eodem  sensu. 
St.  It^utii  punientur  :  deest  Heb. 

30-31.  Meditabitur  sapientiam,..  Lex  Dei  et  in  ore  ejus  et  in  corde  rersabtlur. 
ft.  Mortificare ,  occidere :  Hier. 

35.  Cumjttdicabitar  Uli :  ab  iUo'impio ;  deest  Uli  Heb.  licit  ab  impio  jadicelur ,  non  tamea 
i  Domino  damnabitur. 

3S.  Kidiimpium...  Vidit  enim  David  finem  regni  Safiüs ,  tyrannidis  Absalomi ,  finem  Naasi 
AnunoniiB,  Goliath  Pliilistbei.  DoCgldumei  et  aliorum :  Tlieodor.  Cedros,  alii  laurum  vi- 
TenieiiL 

i6.  Et  transivi,  et  ecee  non  erat.  Yix  transieram  admirans ,  et  jam  non  comparebat,  um  ro- 
peni«  Miceisos.  Zoeus  ejus  deest  Hier. 

W.  Sunt  reUquiCB...,  Mulla  supererunt ,  sunt  futura  bomini  pacifico  :  Theodol.  apud  Tbco- 
<"'•  Erit  ad  extremum  vlro  pax :  Hier, 
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PrSYaricaiores  autem  delebuntar  parl- 
ier ,  et  novlssimum  impiorum  peribit. 

Salus  autem  Justorum  k  Domino ;  forti- 
tudo  eorum  in  tempore  trlbulationis. 

Et  auxlliabltnr  eis  Dominus ,  et  Ilberablt 
eoB,  eruet  eos  ab  implis,  et  salyabit  eos; 
qula  speraverunt  in  eo. 


38.  Injusti  autem  disperlbont  simul; 
reliquis  impiorum  interlbont, 

39.  Salus  autem  Justorum  ä  Domino,  et 
protactor  eorum  in  tempore  tribulationis. 

40.  Et  a^juvabit  eos  Dominus,  et  Ilbe- 
rablt eos,  et  eruet  eos  k  peccatoribos,  et 
salvabit  eos,  qula  speraverunt  in  eo. 


PSALMÜS  XXXVII.  DEPRECATORIÜS, 

Jbsalomo  persequente,  amicU  palam  deficientibus ,  DeiuUionem  agnoscii,  seque  grüvih 
iimis  peccatis,  ut  morbo  et  ulceribus,  confectum.  Jtaque  ad  ejut  misericordUtm  confugU, 


TERSIO  S.  HIERORTm. 

Canticam  Darid,  in  commemoraüone. 

Domlne ,  ne  In  lr&  to&  arguas  me ;  ne- 
que  in  furore  tuo  corriplas  me. 

Quoniam  sagittae  tus  infixs  sunt  mihi , 
et  tetigit  me  manus  tua. 

Non  est  sanltas  in  carne  meA  k  facie  In-r 
dignationls  tuac;  non  est  pai  osslbus  mels 
k  facie  peccati  mei. 

Quoniam  iniquitates  meas  translerunt 
Caput  meum;  quasi  onus  grave  aggravatx 
sunt  super  me. 

Computruerunt,et  tabuerunt  cicatrices 
mesß ,  k  facie  insipientiae  mex. 

AlUictus  sum  et  incurvatus  sum  nlmis ; 
totä  die  moerens  ambulavi. 

Quoniam  lumbl  mei  repleti  sunt  igno- 
mlnlÄ ,  et  non  est  sanltas  in  carne  meä. 

E\lgilavl,  et  aflllctus  sum  nimls;  ru- 
giebam  k  gemltu  cordis  mei. 

Domine,  in  conspectu  tuo  omne  deside- 
rlum  meum ,  et  gemitus  meus  ä  te  non  est 
absconditus. 

Cor  meum  fluctuabat,  dereliqult  me 
fortltudo  mea ,  et  lux  oculorum  meorum 
etlam  Ipsa  non  est  mecum. 


TERSIO  VCLGATA. 

1.  Pstlmui  DaTid,  In  rememoraüonem  de 

Stbbaio. 

2.  Domine,  ne  in  furore  tuo  arguas  me, 
neque  in  ir&  tu^  corripias  me. 

3.  Quoniam  sagltts  tu»  pnfixs  sunt 
mihi,  et  conürmastl  super  me  manum 
tuam. 

4.  Non  est  sanltas  in  carne  meA  k  fiicie 
irae  tuae ;  non  est  pax  ossibua  meis  k  fecie 
peccatorum  meorum. 

5.  Quoniam  iniquitates  ;ne«B  supergresss 
sunt  Caput  meum ,  et  sicut  onus  grave 
gravatae  sunt  super  me. 

6.  Putruerunt  et  corruptas  sunt  cica- 
trices meae  :  k  facie  insipientisB  meae. 

7.  MIser  factus  sum  et  curvatus  sum 
usque  In  finem ;  totä  die  contristatus  iB- 
gredicbar. 

8.  Quoniam  lumbi  mei  impieti  sunt  illo- 
sionibus ,  et  non  est  sanitas  in  carne  meä. 

9.  Aflllctus  sum,  et  humlUatus  sum  nl- 
mis ;  ruglebam  ä  gemltu  cordis  mei. 

10.  Domine ,  ante  te  omne  desideriiun 
meum ,  et  gemitus  meus  k  te  non  est  ate- 
condltus. 

n.  Gor  meum  conturbatum  est,  dere- 
liqult me  virtus  mea ,  et  lumen  oculorum 
meorum ,  et  Ipsum  non  est  mecum. 


as.  Reliquioe  impiorum  :  NoTissifflum  implomm :  Hier,  qua  sibi  tanquam  in  tulo  reserra- 
terant. 

I.  In  rememorattonem :  ad  commemorandum  :  Heb.  supple  beneflciam  liberatorii  Dei* 
3.  Confirmasti ,  aggraTasti. 

5.  Iniquitates  meas  :  Ex  bis  et  seq.  palet  DaTidem  post  lapsum  loqul. 

6.  ji  fade  insipientiag ,  propter  peccatum  meum ,  qus  miscranda  insipientia  fait. 

7.  Utque  in  finem  :  nimls :  Hier,  id  est,  admodam  :  et  iia  passim. 

8.  lUusionibui  :  ignominU :  Hier,  foedo  ulcere ,  cui  pcccata  comparat.  Ilia  mea  plena  supt 
ardore :  Heb.  dolore  veliementi. 

II.  Conturbatum  est :  Ftucluabat :  Hier,  desertos  ab  omnibus ;  incerlut  quid  consilü  cspe- 
rem.Palpiut,  pavore  acilicet.  Heb.  Dereliquitme  virtut  mea ,  Mimi  fortitudo,  cum  Abialo- 
mum  fügeret.  Lumen  oculorum,,,,  Tenebra  pro  moBrore,  qua  omnia  etiam  ad  peccaium  per- 
tineot,  flucuunte  primüm  animo  ex  leDtatione  vebementi ,  tum  deflciente  priscA  Tiriate ,  >c 
prsvalente  libidine ,  animo  denique  tenebrls  merso ,  sutqae  oblito.  Sic  David  in  adultenuni 
atque  bomicidium  actus,  rix  evigtUvil ,  etiam  aPropbeti  mooitus. 

12.  jimici  mei,,,  Nullum  tempus  est  post  lapsom  Daridis ,  cui  haee  congroant ,  nisi  itlod ,  qof> 
desclvit  Absalomus;  transeunte  in  partes  etiam  Achilopbeio  Intimo  coosiliario.  Jdversum  iR^ 
quasi  contra  lepram  meam  stelerunt.  TheodoU  apud  Tbeodor.  quod  «ödem  recidit  \  mntnvp^ 
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Cat\  mei  et  amic!  mel  quasi  contra  le* 
pnun  meam  steterunt,  et  vicinl  mei  longo 
stetenint : 

Et  irraebant  qaserentes  anlmam  meam , 
et  mvestlgantes  mala  mihi ,  loquebantur 
insidias,  et  dolos  totä  die  medltal>antur. 


Ego  antem  quasi  surdus  non  audiebam , 
et  qaasi  mutos  non  aperiens  os  suum. 

Et  eram  quasi  homo  non  audiens ,  nee 
labens  in  ore  suo  redargutiones. 

Te  enim ,  Domine ,  expectalmm :  tu  exau- 
dies,  Domine  Deus  meus« 

Qaia  diii  :  Ne  fortö  insnltent  milii ;  et 
cäm  TaeiUaTerint  pedes  mei,  super  me 
magnlflcentur. 

Quia  ego  ad  piagas  paratus  sum,  et 
dolor  mens  contra  me  est  semper. 

Qoia  iniquitatem  meam  annuntio;  sol- 
licltus  CTO  pro  peccato  meo. 

Inlmici  autem  mei  viventes  confortati 
SQnt ,  et  muliipHcati  sunt  odientes  me 
mendaciter. 

Et  qui  reddunt  malum  pro  bono ,  adver- 
si^tiir  mihi ;  quia  sequel)ar  l)onum. 

Ne  derelinquas  me ,  Domine  Deus  meus , 
ne  elongerls  ä  me. 

Festlna  in  auxilium  meum ,  Domine  sa- 
ioUsmes. 


12.  Amici  mei ,  et  proxlmi  mei  adrersüm 
me  appropinquaverunt,  et  steterunt. 

Et  qui  juxta  me  erant,  de  longo  stete^ 
runt. 

13.  Et  vim  faciebant  qui  quserebant  anl- 
mam meam. 

Et  qui  inquirebant  mala  mihi,  iocuti 
sunt  Yanitates,  et  dolos  totA  die  medlta* 
bantur. 

14.  Ego  autem  tanquam  surdus  non  au- 
diebam ,  et  sicut  mutus  non  aperiens  09 
suum. 

1 5.  Et  factus  sum  sicut  homo  non  audiens 
et  non  habens  in  ore  suo  redargutiones. 

16.  Quoniam  in  te,  Domine,  speravi, 
tu  exaudies  me ,  Domlne  Deus  meus. 

17.  Quia  dixi :  Nequando  supcrgaudeant 
mihi  inimici  mei :  et  dum  commoventur 
pedes  mei ,  super  me  magna  Iocuti  sunt. 

18.  Quoniam  ego  in  flagella  paratus 
sum,  et  dolor  meus  in  conspectu  meo 
semper. 

19.  Quoniam  iniquitatem  meam  annun- 
tiabo ,  et  cogitabo  pro  peccato  meo. 

20.  Inimici  autem  mei  vivunt;  et  con- 
firmati  sunt  super  me ,  et  multiplicati  sunt 
qui  oderunt  me  iniqu^. 

21 .  Qui  retribuunt  mala  pro  bonis ,  detra- 
hebant  mihi,  quoniam  sequebar  bonitatem. 

22.  Ne  derelinquas  me,  Domlne  Deus 
meus ,  ne  discesseris  ä  me. 

23.  Intende  in  adjutorium  meum ,  Do- 
mino Deus  salutis  meae. 


PSALMUS  XXXVIII.  MORALIS. 

^rnmis  catfeeiu$,  intidianie  irdmico,  SaülCj  ut  videtur,  summo  in  vUce  diserimine,  utpatet 
^  f'  5.  f I  ultimo ,  linguam  eotüinuei ;  viUeque  brevitatem  ac  vaniUUem  rerum  liumanarum. 
ogw^ceiu,  in  Deo  acquiescit. 


TERSIO  8.  HIEROimil. 

Pro  Tietoriä,  Iditban.  Psalmus  David. 

Dill :  Custodiam  vias  meas ,  ne  peccem 
io  HfigoA  meä  :  custodiam  os  meum  si- 


YERSIO  YCLGATA. 

1.  In  flnem,  ipei  Idithun.  Canlicum  David. 

2.  Dixi :  Custodiam  vias  meas ,  ut  non  ,^ 
delinquam  in  linguä  med.  /  - 

M :  lie  &  me  abborrebant ,  Unquam  i  leproio  ac  nefario  bomine;  quin  etiam  increpabent :  vir"  \ 
*^uimm,virBelialM,h.ejL,xri,i, 

IS.  Btvim  faciebant,,...  et  irruebant  quarentes,  etc.  Hier  itqueos  tctenderunt :  Heb. 

14.  Tanquam  iurduM,  pula ,  cum  Semei  malediceret. 

17.  Quia  dixi,  versia  ad  Deam  precibus. 

18.  in  flagelia  paratus  sum.  DicelMt  enim :  Dimitte  tum  (Semei)  ut  maledicat ;  Dominus 
'^  pr<reep||  ei  ut  malediceret  David,  et  quis  est  qui  audeat  dicere ,  quare  sie  fecerit  ? 
n*  ^^i  XVI.  10.  El ,  faciat  quod  bonum  est  coram  se.  Ibid.,  xv.  36.  Dolor  meus  in  conspectm 
*»to  semper,  non  ceaaat ;  seu  polids  ne  cetaet :  ut  aenaua  alt :  ad  quecumque  mala  paraiua  sam» 
*^i*iB  te  f  Diente ,  ad  perpeiuum  dolorem. 

19-  Cogitabo  pro  peccato ,  ad  propiüandom  Deum ,  calamitatilras  nqoo  animo  sosceplif. 
30.  MuMpUcaH :  Sic  Pa.  in.  i.  de  iladem. 

21.  Dttrahtibant  mihi,  quoniam  sequebar  bonitatem  :  AiMalomoa  et  aocii  imoleacebant ,  Da- 
nUieleneiiiiafireU. 

1.  Ipsi  idithun,  Canticum  David :  Ambro«,  i.  OfBc.  c.  7.  n.  23.  quem  Psabnum  ( bunc  aci- 
Ivel)  prifpheia  David  sancto  idithun  eanendum  dedit,  Quod  indicio  est  alioa  quoque  Xditbun» 
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lentio ,   donec   est  impius    contra  me. 

Obmutui  Bilentio,  taciil  de  bono,  et 
dolor  maus  conturbatus  est« 

Incaluit  cor  meum  In  medio  mei ,  in 
meditatione  raeft  incensus  sum  igni ;  locu- 
tus  sum  in  linguä  meä. 

Ostende  mihi,  Domine,  flnem  meum, 
et  mensuram  dierum  meornm  quse  sit,  ut 
sciam  quid  jolhi  desit. 

Ecee  breves  posuisti  dies  meos ,  et  vita 
mea,  quasi  non  sit  in  conspectu  tuo ;  onmia 
enim  vanitäs ;  omnis  liomo  stans.  Semper. 


Tantum  in  imagine  ambnlat  homo , 
tantüm  frusträ  conturl>atur;  congregat  et 
ignorat  cui  dimittat  ea. 

Nunc  ergo  quid  expecto,  Domine?  pne- 
stolatio  mea  tu  es. 

Ab  Omnibus  iniquitatibus  meis  libera 
me ;  opprobrium  stulto  ne  ponas  me. 

Obn\utui ,  non  aperlam  os  meum ,  quia 
tu  fecisti. 

Tolle  k  me  piagas  tuas,  k  contentione 
manüs  tuae ,  ^o  consumptus  sum. 

In  increpationibus  pro  iniqnitate  cor- 
rlpuisti  virum,  et  posuisti  quasi  tineam 
desiderabilia  ejus,  verumtamen  vanitas 
omnis  homo.  Semper. 


Audi  orationem  meam,  Domine ,  et  cla- 
morem  meum  exaudl ;  ad  lacrymam  meam 
ne  obsurdescas  :  quia  advena  ego  sum 
apud  te ,  et  peregrinus ,  sicut  omnes  pa- 
tres mei. 


Posui  ori  meo  custodiam ,  cum  consis- 
teret  peccator  adversümone. 

3.  Obmutui ,  et  bumiliatus  sum ,  et  silai 
k  bonis ,  et  dolor  meus  renovatus  est. 

4.  Concaluit  cor  meum  intra  me ,  et  in 
meditatione  meä  exardescet  ignis. 

5.  Locutus  sum  in  llnguÄ  meft  :  No- 
tum  fac  mihi ,  Domine ,  flnem  meum, 

Et  numerum  dierum  meorum  quis  est, 
ut  sciam  quid  desit  mihi. 

6.  Ecce  mensurabiles  posuisti  dies  meosj 
et  substantia  mea ,  tanquam  nlhilum  ante 
te. 

Verumtamen  universa,  vanitas,  omnis 
homo  vivens. 

7.  Verumtamen  in  imagine  pertiansit 
homo ;  sed  et  frusträ  conturbatur. 

Thesauriaat ,  et  ignorat  cui  congrega- 
bit  ea. 

8.  Et  nunc  qua  est  expectatio  mea. 
nonne  Dominus?  et  substantia  mea  apud 
te  est. 

9.  Ab  Omnibus  iniquitatibus  meis  erue 
me :  opprobrium  insipienti  dedisli  me. 

10.  Obmutui,  et  non  aperul  os  meum, 
quoniam  tu  fecisti.  il.  Amove  k  me  piagas 
tuas. 

12.  A  fortitudine  manüs  tuae,  ego  defecl 
in  increpationibus  :  propter  Iniquitatem 
corripuisti  hominem. 

Et  tabescere  fecisti  sicut  araneam  am- 
mam  ejus  :  verumtamen  vanö  conturba- 
tur omnis  homo. 

13.  Exaudl  orationem  meam  ,  Domme, 
et  deprecationem  meam  :  auribus  percip« 
lacrymas  meas. 

Ne  siieas,  quoniam  advena  ego  sum 
apud  te ,  et  peregrinus ,  sicut  omnes  pa- 
tres mei. 


ioscriptos,  veri esse Darldis; eumqueinon auclorcm,  sed  canlorem esse; seu,  ut I. P*''»*?T;j; 
propheum  ad  canendum.  Ita  Theodor,  et  alii  patres.  Quanquam  si  quis  contenderit  ab  ips" 
Idithuno  Psalmum  compostlum  ia  Davidis  gratiam  ,  baud  magni  refert. 

3.  Poiui  ort  meo  custodiam  :  capistrum  .-  Heb.  ut  decet  summis  in  calamitatibus ,  ne  ua- 
palientiä  viclus ,  in  adversarios,  aut  eliam  in  Deum ,  temerö  quid  eflTuUas.  vj. 

3.  Silui  A  bonis,  absUnui  eliam  ä  bonis  rebus  enarrandis,  ne^oecasionem  darem  impro^"* 
Qqo  loco  Patres  docent  sepe  proBStare  Silentium  opUmis  etlam  sermonibus.  ,  y: 

5.  Numerum  dierum ut  sciam  quantulum  desit.  Nam  tot  inter  snimnas,  mors  soiau 

loco. 

6.  Mensurabiles :  breves.  Hier,  ad  mensuram.  substantia  :  viu  :  Hier.  Universa  vonK^f 
omnia  sunt  Tana.  ra  counAvxK,  70.  Omnis  homo  vivens ,  etiam  ei  qu&m  maximö,  Ipsc  bOBw« 

7.  In  imagine,  ut  umbra ,  ul  simulacrum  ;  nihil  veri. 

8.  Substantia  mea  apud  te  est;  prsstolalio  mea  :  Hier.  spesquA  nitor. 

9.  Dedistime,  nc  ponas  me  :  Hier.  ^^ 
12.  Tabescere  fecisti..,  posuisti  quasi  tineam  desiderabilia  ejus :  Hier.  Thesaurosejus.  rO«^ 

conturbatur  :  vanitas ,  omnis  homo  :  Idem.  ^^ 

ts.  Advena  ego  sum...  sicut  omnes  patres  mei.  Alludit  ad  illud  sancti  Jacob :  ^^'^^^^Ißtl 

nationii  me(v  super  terram Gen.,  xltu.  9.  ünde  illud  :  Conßlentes  quia  peregrini  einoi 

pites  smit  super  terram.  Heb.,  xi.  13. 
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Parce  mihi,  ot  rideam  antequam  va-l     14.  Remitte  milii,  ut  refrigeicr  priüs- 
dam ,  et  non  Bubsistam.  |  quam  abeam ,  et  ampiius  non  ero. 

PSALMUS  XXXIX.  CONSOLATORIÜS  :  PROPHETICÜS. 

Bxrecordatione  prateritorum  malorum  ä  quibtu  opedivind  expedUui ,  liberari  sperat  ä 
yfZHnÜbu»  arumnis  yravissimls,  quas  prd  peccalis  paiUur,  Interim  sacriftelum  ChrUtt, 
Veterum  viciimarum  toco  ,  futurum  prosnuntiat.  Congruii  hlc  Psalmus  temporiöus  Absa- 
Umi,  Cerit  postDavidU  lapsum  scrlptus  est,  ex  jf.  13. 


▼ERSIO  S.  HIEROMTMI. 

t 

Pro  Tictoria ,  Psalmus  Darid. 

Expectans  expectavi  Dominum ,  et  in- 
cünatus  est  ad  me,  et  audivit  clamorem 
meum. 

Et  eduxlt  me  de  lacu  sonitüs,  de  liito 
coeni ,  et  statuit  super  petram  i^es  meos , 
stabiüvlt  gressus  meos. 

Et  dedit  in  ore  meo  canticum  novum , 
iaudem  Deo  nostro. 

ViddNint  multi  et  timebunt ,  et  spera- 
bunt  in  Domino. 

Bealiu  vir ,  qui  posuit  Dominum  confl- 
denUam  suam ,  et  non  est  aversus  ad  su- 
perbias,  pompasque  mendacü. 

Multa  fecisti  in  tu ,  Domine  Dens  meus , 
mirahUia  tua ,  et  cogitationes  tuas  pro  no- 
bis,  non  invenio  ordinem  coram  te. 

Si  oarrare  voluero  et  numerare ,  plura 
sont  qu4m  ut  narrari  queant. 

Victimam  et  oblationem  non  voluisti; 
aures  fodisti  mihi ;  holocaustum  et  pro 
peccato  non  petisti. 

Tanc  dlxi :  Ecce  ego  vönio ;  in  volumine 
libri  scriptum  est  de  me. 

Vi  i^cerem  pUicitnm  tibi;  Dens  meus, 
Toloi,  et  legem  tuam  in  medio  ventris  mei. 


VERSIO  VULGATA. 

1.  In  flnem ,  Psalmuf  ipti  David. 

2.  Expectans  expectavi  Dominum,  et 
intendit  mihi. 

3.  Et  exaudivit  preces  meas ,  et  eduxlt 
me  de  lacu  miseris ,  et  de  luto  faecis. 

Et  statuit  super  petram  pedes  meos,  et 
direxit  gressus  meos. 

4.  Et  immisit  in  ob  meum  canticum 
novum ,  Carmen  Deo  nostro. 

Vldebunt  multi  et  timebunt ,  et  spera- 
bunt  in  Domino, 

5.  Beatus  vir ,  cujus  est  nomen  Domini 
spes  ejus,  et  non  respexit  in  vanitates,  et 
insanias  falsas. 

6.  Multa  fecisti  4M  >  Domine  Dens  mens, 
mirabilia  tua ,  et  cogitationibus  tuis  non 
est  qui  similis  Bit  tibi. 

Annuntiavi  et  locutus  sum ;  multipllcati 
sunt  super  numerum. 

7.  Sacriflcium  et  oblationem  noluisti;* 
aures  autem  perfeclsti  mihi. 

Holocaustum  et  pro  peccato  non  postu- 
lasti.  8.  Tunc  dixl :  Ecce  venio. 

In  capite  libri  scriptum  est  de  me ,  9.  ut 
facerem  voluntatem  tuam  :  Deus  meus , 
volui,  et  legem  tuam  in  medio  cordis 
mei. 


14.  Prhaquam  abeam  :  moriar.  Sic  Job.,  x.  30'.  Numquid  non  paueitas  dierwn  meorum  fi- 
vf^lar  brcvi?  dimttte  me.„  antequam  vadam,  et  non  revertar,  eic. 

2.  Bxpectans  expectavi  :  diallssimö ,  vebementiasiinö  :  quod  in  iiia  ingeminalione  vocum 
■iHqQe  Hl  obferrandum. 

3.  Mlseriee  :  sonilOi :  Hier,  perstrepentibus  andis  ;  quod  ad  calamitales  pertinere  s»pe  vidi- 
mt.  Direxit,  tubiiivit.  Idem. 

s.  Non  respexit ;  et  non  est  oonrenus  ad  süperbes  et  deOectentes  ad  mendaciam :  Heb. 

8<  Cogitalionibut ,  cogitationes  tuas ,  etc.  Hier.  Tuanim  de  nobis  cogilationum  non  polest 
iniri  niio.  MuhiplicaU  sunt :  muttipHcaUD  cogitationes ;  plures  sunt  quim  ut  enarrari  queant, 
«QlttaiDerari :  nnde  sequitur  :  Annuntiavi  et  locutus  swn..,  prsclarö  :  Hier.Si  narrare  vo- 
iuefx). 

T.  Saerificium TanU  sunt  beneficia  tua ,  ut  nultis  sacriflciis  gratis  referri  pcesint ,  qui 

^>^csriooie  transgreditur  ad  veterumabrogalionem,  Christum  immolatum,  etabrogata  vetera 
J>crificia.  Nota  bic  omnia  sacriflciorum  genera.  Sacriflcium  paciQcum ;  llliationem  seu  munus; 
bolocsiistum  pro  peccato  :  de  quibus  Levit.  1 ,  etc.  Tribus  bis  versibua  7,8,9,  Christus  lo- 
qoitDr,  Paulo  teste  :  Heb.,  x.  5.  Aures  auiem».  corpus  autem  aptasti  mihi :  70.  Et  ita  Paulus  : 
^iiad  Heb.  accediU  Per  fecisti :  effiniisli ,  formasti :  ut  diclo  tibi  audiens  essem.  Fodisü  : 
Üier.  Unquam  mancipio ,  cui  perforabaniur  aures.  Exod.,  xxi.  6.  Cb.  sie  Interprelatur  :  ape- 
ntsii  01  audirem  :  Sic  Isa.,  l.  s.  Dominus  aprruit  mihi  aurem. 

9.  f^oluntatem  tuam  :  qua  me  pro  omnibus  viclimi  esse  voluisti ;  quam  voluntatem  etiam 
»««emdlaii. 


118 


PSALMORUM  LIBER  PRIMUS. 


Annuntiavi  Jostitiam  in  eeclesiÄ  maltüi, 
ecce  labia  mea  non  prohibebo ;  Domine , 
ta  nosti. 

Justiüam  taam  non  abaeondi  in  medio 
cordis  mei ,  fldem  tuam  et  salutare  tuum 
dixi. 

Non  alMCondi  misericordiam  tuam,  et 
Teritatem  tuam  in  ecclesiä  maltä« 

Tu ,  Domine ,  non  prohibebis  misericor- 
dias  tuas  ä  me;  misericordia  tua  et  veritas 
tua  jugiter  servabunt  me. 

Circumdederuni  enim  me  mala ,  quo- 
ram  non  est  numerus ;  eomprehenderunt 
me  iniquitates  mem ,  et  non  potui  videre. 

Plures  factOD  sunt  quam  capiili  capitis 
mei ,  et  cor  meum  dereiiquit  me. 

Pkiceat  tibi,  Domine,  ut  IU)ere8  me; 
Domine ,  ad  adjuvandum  me  festina. 

Confundantur  et  revereantur  simui, 
qaaerentes  animam  meam,  ut  auferant 
eam  :  convertantur  retrorsum ,  et  confun- 
dantur, qoi  Yoiunt  mala  mihi. 

Pereant  post  confusionem  suam ,  qbi 
dicunt  mihi :  Vah ,  vab. 

Gaudeant  et  laetentur  in  te  omnes  qui 
quaerunt  te;  dicant  jugiter  :  Magniflcetur 
Dominus,  qui  diiigunt  salutare  tuum. 

Ego  autem  sum  egenus  et  pauper;  Do- 
minus sollicitus  erit  pro  me  : 

Auülium  meunr,  et  salutare  meum  tu 
es ,  Deus  mens ,  ne  moreris. 


10.  Annuntiavi  jastltlam  tnam  In  ec- 
clesi&  magna',  ecce  labla  mea  non  prolii- 
bebo :  Domine ,  tu  scisti. 

H.  Justitiam  tuam  non  abscondi  in 
corde  meo  :  veritatem  tuam  et  salutare 
tuum  dixi. 

Non  abscond!  misericordiam  tnam ,  et 
Yeritatem  tuam ,  4  concilio  multo. 

12.  Tu  autem ,  Domine ,  ne  longo  facias 
miserationes  tuas  k  me ;  mlsericordia  toa 
et  veritas  tua  semper  suaceperunt  me. 

13.  Quoniam  circumdederunt  me  mala, 
quorum  non  est  numerus :  eomprehende- 
runt me  iniquitates  me» ,  et  non  potui  nt 
viderem. 

Multiplicata  sunt  super  capiUos  capitis 
mei ,  et  cor  meum  dereiiquit  me. 

14.  Gomplaceal  tibi.  Domine,  nt  eroas 
me  :  Domine,  ad  adjuvandum  me  ve- 
spiee. 

15.  Confundantur  et  revereantnr  simal , 
qui  qusBrunt  animam  meam ,  ut  auferant 
eam. 

Convertantur  retrorsum,  et  reverean- 
tnr ,  qui  volunt  mihi  mala. 

16.  Ferant  confestim  confusionem  suam, 
qui  dicunt  mihi  :  Enge ,  euge. 

17.  Exultent  et  laetentur  super  te  omnes 
qusBrentes  te ,  et  dicant  semper  :  Magnifl- 
cetur Dominus,  qui  diiigunt  salutare  tuam. 

18.  Ego  autem  mendlcus  sum ,  et  pau- 
per;  Dominus  sollicitus  est  mei. 

A4jutor  mens ,  et  protector  m^us  tu  es : 
Deus  mens ,  ne  tardaverls. 


PSALMÜS  XL.  MORALIS. 

David  Absalomum  fugten»,  Berzellaf  senU  et  aliorum  opibus  rtcreatu»  est.  II.  Reg.,  xxtu. 
27,  etc.  Hör  um  fide  et  liberalHate  commotus,  beatos  prcedicat,  qui  egentibuM  iubveiäuttt; 
tum  de  calamitaie  sud  et  amicorum  perftdid  questus ,  in  Deo  spem  coUocat, 


VERSIO  S.  HIERONTKI. 

Pro  victoriA,  Psalmus  David. 

.    Beatus  qui  cogitat  de  paupere;  in  die 
mala  Uberabit  eum  Dominus. 

Dominus  cnstodiet  eum,  et  viviflcabit 
eum ,  et  beatus  erit  in  terra ,  et  non  tradet 
eum  anlmae  inimlcorum  suorum. 


VERSIO  VCLGATA. 

1.  In  finem,P8tlmu8  ipfi  Dar  id. 

2.  Beatus  qui  intelligit  super  egenum  et 
pauperem ;  in  die  maä  liberabit  eam  Do- 
minus. 

3.  Dominus  conservet  eum,  et  vivificet 
eum,  et  beatum  faciat  eum  in  terra,  et 
non  tradat  eum  in  animam  inimiconun 
ejus. 


10.  j4muintiaüi :  H«c  et  ex  Davidis  et  ex  GhrisU  persool  dicU  accipt  possunt.  i»  eedesid 
magna :  iu  ChrisUi« ,  Psthn.  xxi.  36,  et  David,  Psaliq.  zxziy.  18. 

13.  Iniquitates...  Sioante  lapsam  non  loqueretar ,  qui  fecit  rectum  in  oeuUs  Domtni 

cmctisdiebusvita  sua ,  excepto  sermone  l/rias  Betluei,  III.  Reg.,  xr.  5. 

16.  Ferant  conftstim,  pereant  post  confusionem  .*  Hier. 

18.  Mendlcus  sum,  et  pauper.  Tantus  rex  ?  humana  enim  Tita  tota  inopia  est. 

1.  Qui  intelligit :  qui  cogiut  de  paupere :  Hier.  David ,  rex  licöt ,  domo  pulsos ,  pedes  in 
deserto  egebat. 
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Dominns  confortabit  eum  in  lecto  inflr- 
mitat»;  totiiin  stratam  ejus  Tertlsti  in 
aegrotatione  8u4. 

Ego  dixi :  Domlne,  miserere  mel,  sana 
animam  meam ,  quoniam  peccavi  tibi. 

Inimici  mei  loquentur  maium  mihi  : 
Quando  morietar,  etperibit  nomen  cijus? 

El  Bi  venerit  ut  Yisitet,  vana  loqaetar 
cor  ejas  :  congregabit  iniquitatem  sibi, 
egrediens  foräs,  detrahet. 

Simul  adtersüm  me  murmural>ant  om- 
nes  odientes  me  :  contra  me  cogitabant 
ffialam  mihi. 


Verbum  diabbli  infundebant  sibi  :  Qu! 
dornüYit,  non  addet  ut  resurgat. 

Sed  et  homo  pacificus  mens ,  in  quo  ha- 
bui  flduciam,  qul  manducabat  panem 
meam  ^  levavit  contra  me  plantam. 

Et  to, Domine,  miserere  mei,  et  eleva 
me » et  reddam  eis. 

lo  hoc  eognovi  qu6d  velis  me ,  quia  non 
insoltaliit  inimicus  meus  mihi. 

Ego  autem  in  Bimplicitate  meä  a^jutus 
somite,  et  statuesme  ante  Caciem  tuam 
in  Perpetuum. 

iienedictus  Dominus  Deus  Israel  k  ssß^ 
cuJo, et  osque  in  saeculum :  Amen,  amen. 


4.  Dominns  opem  ferat  illi  super  lectum 
doioris  ejus ;  Universum  Stratum  ejus  ver- 
sasti  in  infirmitate  ejus. 

5.  Ego  dixi  :  Domine ,  miserere  mel : 
Sana  animam  meam ,  quia  peccavi  tibi. 

6.  Inimici  mei  dixerunt  mala  milii  : 
Quando  morietur ,  et  peribit  nomen  ejus  ? 

7.  Et  si  ingrediel)atur  ut  videret,  vana 
loquel)atur,  cor  ejus  congregavit  iniquita- 
tem sibi. 

Egrediebatur  fora8,et  loqnebatur  8.  in 
idipsum. 

AdversCtm  me  susurrabant  omnes  ini- 
mici mei ;  adversüm  me  cogitaliant  mala 
mihi. 

9.  Verbum  iniquum  consUtuerunt  ad- 
versüm me :  Numquid  qui  dormit,  non 
adjidet  ut  resurgat  ? 

10.  Etenim  homo  pacis  mes,  In  quo 
speravi ,  qui  edebat  panes  meos ,  magnifi- 
cavit  super  me  supplantationem. 

U.  Tu  autem,  Domine ,  miserere  mei , 
et  resuscita  me,  et  retribuam  eis. 

12.  In  hoc  cognovi  quoniam  voluisti 
me ;  quoniam  non  gaudebit  inimicus  meus 
super  me. 

13.  Me  autem  propter  innocentiam  su»- 
cepisti ;  et  conflrmastl  me  in  conspectu  tuo 
in  seternum. 

14.  Benedlctus  Dominus  Deus  Israel  a 
sa^culo ,  et  usque  in  saeculum  :  Fiat,  flat. 


4.  Stratwn  ejus  verstuU :  composofsll  ad  sgrum  sublcTandum.  Sic  iptum  BerzeUai  decce- 
pitam,  M  moribandum  senem  i  Deo  sublerandum  sperat. 

•.  Dixencni  mala  mihi :  quando  morietur  ?  Imprecati  sunt  mala.  Yide  verba  Seme!  diram 
B^cemimprccantis.  II.  Reg.,xvi.  7. 

7.  Si  iKgrtdiebatur.,.  Si  me  invisebat,  mendaciler  loqaebatur.  Cor  ejus  congregavit.,,  malö 
cogiubat.fabodiens  lic^t :  mox  egressus  for^  eadem  qu«  solebat  mala ,  loquebatur  in  me.  Sic 
Acbttoi»bet,9ie  alü  aulici  jam  Absalomo  dediii ,  sie  ipse  Absalomus ,  soUicitabat  cordä  viro* 
fton  Israel,  Non  est,  inquil,  qi^i  te  audlat,  consUtutus  ä  Rege,  II.  Reg.,  xv.  3, 6. 

s.  In  idipnan  :  simal  adversüm  me  murmurabant  omnes :  Hier. 

9,  yerbwn  iniquum,,,  Verbum  Belial  ei  adbasil :  Heb.  res  peasima ,  nempe  peccatam  illod 
Neos }  cujus  causa  desertus  k  Deo,  sie  alDletus,  ot  non  resurgat :  Terba  sunt  inimici. 

la.  ffcmopacii  meoe.  Singularem  amicum  designat,  qualis  fuit  Acbilophel,  id  Gbristus  Juds 
^'c^'auBodat  Joan.,xin.  18.  Cujus  flgura  Acbilophel,  ut  David  Christi.  Magnificavil,,,  supplan- 
^'»iioHm:  leTavil  contra  me  plantam :  Hier,  calce  mepercussii;  vel  Inaigni  firaude  aupplan- 
«»"UVidePsal.  LIV.14, 15. 

14.  FUa  :  amen.  Heb.  Quo  Paalmornm  fine  Hebrai  librum  quemqae  designari  putant. 
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PSALMORÜM  LIBER  II, 

SECUNDUM  HEBRiEOS,  USQCE  AD  PSALMUM  LXXII. 


P^ALMÜS  XLI.  CONSOLATIONIS. 

A  SaÜle  pulsus  et  exvU,  tabernaculum ,  sacra,  et  festivitaies  desiderat;  quA  spe  agrum 

animum,  et  calamttatibus  fetsum  ertgU.  f,  6,  7. 


TERSIO  S.  HIERONTMI. 

Tictori,  intelleclus  filii«  Gore. 

Slcot  areola  prsparata  ad  irrigationes 
aquanim ;  sie  anima  mea  praeparata  ad  te , 
Deus. 

SitivU  anima  mea  ad  Deum  fortem, 
viTum ;  quando  Teniam  et  apparebo  ante 
faciem  Dei  ? 

Fuerunt  mci  iacrymae  meae  panes  per 
diem  et  noctem ;  cum  diceretur  mihi  totü 
die  :  Ubi  est  Dens  tuus  ? 

Horum  recordatus  sum ,  et  elTudi  in  me 
animam  meam  :  quia  veniam  ad  umbra- 
culum ,  tacebo  usque  ad  domum  Dei ,  in 
voce  laudis  et  confessionis ,  multitudinis 
festa  celebrantis. 

Qaare  incurvaris,  anima  mea,  et  con- 
turbas  me?  expecta  Deum,  quia  adhuc 
confltel)or  ei ,  salutaribus  vultüs  ejus. 

Deus  meus,  In  meipso  anima  mea  in- 
curvat|;ir;  propterea  recordabor  tui  de 
terrA  Jordanis,  et  Hermonim  de  monte 
minimo. 


VERSIO  VULGATA. 

1.  In  flnem,  intellectus  flliisCore. 

2.  Quemadmodum  desiderat  cervus  ad 
fontes  aquarum ;  ita  desiderat  anima  mea 
ad  te ,  Deus. 

3.  Sitivit  anima  mea  ad  Deum  fortem , 
vivum ;  quando  veniam  et  apparebo  ante 
faciem  Dei  ? 

4.  Fuerunt  mihi  lacrym»  meae  panes 
die  ac  nocte  ;  dum  dicitur  mihi  quotidie  : 
Ubi  est  Deus  tuus  ? 

S.iHaec  recordatus  sum,  et  eiTudi  in  me 
animam  meam ;  quoniam  transllM)  in  1&- 
cum  tabernaculi  admirabilis  usque  ad  do- 
mum Dei  : 

In  voce  exultationis,  et  confessionis, 
sonus  epulantis. 

6.  Qüarc  tristis  es,  anima  mea :  et  quare 
conturbas  me? 

Spera  in  Deo ,  quoniam  adhuc  confite- 
bor  IUI,  salutare  vullüs  mei.  7.  Et  Deus 
mens. 

Ad  meipsum  anima  mea  conturbata 
est ;  propterea  memor  cro  tui  de  terra  Jor- 
danis ,  et  Hermoniim  ä  monte  modico. 


1.  FiliU  Cwe :  filii  baar,  fllii  Gutb,  fllü  Levi,  illius  scilioel  qui  advertüs  Moysen  insurrexe- 
rtt,  pt  patet,  Num.,  xvi.  i,etc.  el  I.  paral.,  vi.  37, 88.  Hajus  ergo  poiteri  patria  perosi  exempte, 
praBcipuis  oflBciis  inier  Levitaa  fratres  suos  funget»antur ,  cuitodes  ▼eitibulorum  lesUmonii » 
I.  Par.,  IX.  19.  lempli  jaoilores ,  ibid.,  xxvi.  i,  12.  Ad  h»c  cantores  prscipai ,  quilHis  egregii 
Pialml  cantandi  daü  suot;  ui  hlc  et  xun.  usquQ  ad  xlix.  lxxxui  el  lxxxit.  de  summis  rebus 
editi ,  ac  prsserüm  de  sacrorum  minislerio ,  ut  bic  et  lxxxiii. 

3.  Cerviu :  ita  Heb.  et  Gfa.  Quo  impeta  cervus  longo  venalu  sitibundui,  curritad  aquas ,  eo 
impetu  anima  mea  ad  te  fertur. 

Z.peum  fortan  :  Deum,  Deum  vivam  :  Heb.  Faciem  Dei :  arcam,  in  qui  Deus  suam  pr«- 
aenüam  declirabat.  QuAm  autem  eam  David  desideraret  et  cur.  vide  Prsr.  cap.  i.  num.  f. 

S.  Trantibo  :  in  numerum  me  movebo  cum  eis  usque  ad  domum  Dei :  Heb.  Exultabuodi 
iacra  per  cboreas  adibant.  Sonus  epulantis :  multitudinis  festa  celebrantis  :  Hier,  turb»  tripo- 
dianlia :  Heb.  Exultat  Propbeta  recordatus  populi,  ad  fesUvItates,  quibus  ipse  Interesse  sdebit 
alacriter  procedentis. 

0.  Conftteöor  Uli,  salulare  vultüs  mei :  Sic  dlcam  :  Tu  es  salus  mea  :  at  Heb.  vultAs  ejus, 
quod  est :  laudabo  vuluim  ejus  saluUrem,  id  est  faventem. 

7.  Et  Deus  meus Hier,  per  exclamationem  ,  0  Deus !  De  terrd  Jordanis  et  Hermomim. 

loca  commemorat  in  quibus  agebat  exul  circa  Jordanis  fontes  et  montem  Hermon.  MonU  mo- 
dico :  monte  Misaar :  Heb.  nomen  proprium. 
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AbyssQS  abyssDin  vocat ,  In  voce  catarac- 
tanim  tuarum ;  omoes  gurgites  tul  et  fluc- 
tui  tui  super  me  translerunt. 

Perdiem  mandavit  Dominus  misericor- 
diam  tuam ,  et  nocte  canticum  ejus  me- 
cum  :  oratio  Deo  vitae  mese. 

Dicam  Deo  ;  Petra  mea ,  quare  oblitus 
es  mej  ?  quare  tristis  Incedo ,  aflligente  ini- 
mico? 

Dum  me  interflcerent  in  ossibus  meis, 
eiprobraverunt  mihi  bestes  mel :  dicentes 
toU  die :  Ubi  est  Deus  tuus  P 


Quare  incur^aris,  anima  mea,  et  con- 
torbas  me  ? 

Eipecta  Dominum ,  quoniam  adhuc  con- 
fltebor  ei,  salutibus  vultüs  mei  et  Deo 
meo. 
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8.  AbyssDS  abyssum  invocat,  in  voce 
cataractarum  tuarum. 

Omnia  excelsa  tua,  et  fluctns  tui  super 
me  transierunt. 

9.  In  die  mandavit  Dominus  miserlcor- 
diam  suam ,  et  nocte  canticum  ejus. 

Apud  me  oratio  Deo  vitae  me«  :  JO.  Di- 
cam Deo  :  Susceptor  meus  es. 

Quare  obJitus  es  mei  ?  et  quare  contris- 
tatus  incedo,  dum  affligit  me  inimicus  ? 

11.  Dum  confringuntur  ossa  mea,  ex- 
probravcrunt  mihi  qui  tribulant  me  inl- 
mici  mei. 

Dum  dlcunt  mihi  per  singulos  dies  : 
Ubi  est  Deus  tuus? 

12.  Quare  tristis  es,  anima  mea?  et 
quare  conturbas  me? 

Spera  in  Deo ,  quoniam  adhuc  confltebor 
iili;  salutare  vultüsr mei,  et  Deus  meus. 


PSALMUS  XLII.  DEPRECATORIUS  ET  CONSOLATORIUS. 

Ejutdm  argwnenti.  Inter  infldeles  agens ,  Jerusalem  et  tabernaculum  desiderat ,  eäque  me 
tt/ßictum  animum  acpropejam  deftcientem  erigit.  Sine  titulo  in  Heb, 


TERSIO  S.  HIERONTMI. 

Judica  me,  Deus,  et  disc«rne  causam 
meam  de  gente  non  sanctä ,  k  viro  iniquo 
et  doloso  salva  me. 

Tu  enim,  Deus,  fortitudo  mea,  quare 
projecistimc?  quare  tristis  incedo,  aflli- 
gente inimico  ? 

Mitte  lucem  tuam  et  veritatem  tuam  j 
ipsa  ducent  me,  et  introducent  me  ad 
niontem  saactum  tuum ,  et  in  tabernacu- 
lum toum. 

£t  Introibo  ad  altare  Dei ,  ad  Deum  lae- 
tiliJB  et  exuitationis  me®,  et  confltebor 
tii)i  in  citbarä,  Deus,  Deus  meus. 

Quare  incurvaris,  anima  mea ,  et  quare 
conturI)asme? 

Expecta  Dominum ,  quoniam  adhuc  con- 
fitebor  ei,  salutibus  vultüs  mei,  et  Deo 
meo. 


VERSIO  VUtGATA. 

Psalmus  David. 

t .  Judica  me ,  Deus ,  et  discerne  causam 
meam  de  gente  non  sanctä ;  ab  homine 
iniquo  et  doloso  erue  me. 

2.  Quia  tu  es,  Deus,  fortitudo  mea, 
quare  me  repulisli?  et  quare  tristis  in- 
cedo ,  dum  affligit  me  inimicus  ? 

3.  Emitte  lucem  tuam  et  veritatem  tuam ; 
ipsa  me  deduxerunt ,  et  adduxerunt  in 
montem  sanctum  tuum ,  et  in  tabernacula 
tua. 

4.  Et  introibo  ad  altare  Del ,  ad  Deum , 
qui  Istiflcat  juventutem  meam. 

Gonfltebor  tibi  in  citharä,  Deus,  Deus 
meus  : 

5.  Quare  tristis  es ,  anima  mea ,  et  quare 
conturiias  me? 

Spera  in  Deo ,  quoniam  adhuc  conflte- 
bor ilii  :  salutare  vultüs  mei,  et  Deus 
meus. 


8.  Abywis.,.  Te  fluctus  ac  tempestales  cienle ,  ali»  ex  alüs  me  calamiUiLes  obruerant :  me- 

^phon  coosueta.  Yide  Psal.  xxxi,  6,  etc.  In  voce  cataractarum ruplia  cataracUa,  obici- 

li^ue  Omnibus ;  aquis  undecumque  erumpenUbua ,  ac  frementibus.  Omnia  excelsa ;  omnea 
«argiiei :  Hier. 

9.  Mandavit :  jussu  suo  miail :  sie  Psal.  xliii.  s.  Qui  mandas  Salutes  Jacob,  In  die..,  mise^ 
^icordUm...  et  nocte  canticum  :  TotA  die  beneficia  ejus  accipio,  nocte  commemoro. 

1-  Discerne...  litem  meam  cum  gente  impii  dirime ;  tcI  ,  meam  causam  age. 

3.  Dtduxerunt  :  deducenl  :  Hier. 

^'  Dam,  quilcetificat .-  Deum laetiUa) ,  etc.  Hier  :  qus  in  idem'recidunt;  in  juventute  au- 
^  t  Terror  et  aniroi  novilas ,  qua  excitalus  animus  juvenescere  et  revirescere  tfe  sentit.  Con^ 
^^r  tibi  in  dthard;  arreplo,  pro  more ,  instrumento  musico ,  tum  cupidiuitibus  in  concen- 
^  temperatis ,  qua  vera  est  musica. 

I.  6 
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PSALÄIÜS  XLIII.  CONSOLATORIUS,  PROPHETICUS. 

£numerat  poputi  calamitates ,  Deumque  ex  antiquarum  beneflciorum  recordaüone  ad  sue^ 
currendum  provoeat.  Congruit  autem  persecutioni  jintiochi,  etMathathice  temporibu8,cim 
populits  confiäenler  negei  se  äDeo  recessiste.  f.  18,  I9,  etc.  Itaque  videtttr  eae  prophetiaa. 
Neque  enim  post  Bsdram  fuit  uUus  Propheta ,  aut  quidquam  in  camnem  Scripiitrarum  bh 
iertmn.  lia  Chrg»,  et  Theodor, 


TERSIO  S.  HIERONYMI. 

Pro  TictorU ,  filiit  Gore  enidiUo. 

Dens,  aurlbns  nostris  audlvimus;  pa- 
tres nostri  narraverant  nobis  opus ,  quod 
operatus  es  in  diebus  eorum,  in  diebos 
antiquis. 

Tu  manu  tu&  gentes  delesti ,  et  plantasti 
cos  :  afllixisti  populos,  et  emisisti  eos. 

Non  enim  in  gladio  suo  possederont 
terram,  neque  brach! um  eorum  salvavit 
eos  :  sed  dextera  toa ,  et  brachium  tuum , 
et  lux  vultüs  tui ,  quia  complacuisti  in  eis. 


Tu  es  ipse rex  mens, Deus  :  praecipe  pro 
salutibus  Jacob. 

In  te  hostes  nostros  ventilabimus ;  in 
nomine  tuo  conculcabimus  adversarios 
nostros. 

Non  enim  in  arcu  meo  confldam ;  neque 
gladius  mens  salvabit  me. 

Quia  salyasti  nos  de  hostibns  nostris  : 
et  eos  qui  oderunt  nos  confudisti. 

In  Domino  gaudebimus  totä  die ,  et  no- 
miiii  tuo  in  sternum  confltebimur.  Sem- 
per. 

Verum  tu  projectsti  et  confudisti  nos, 
et  non  egredieris  in  exercitibus  nostris. 

Vertisti  terga  nostra  hosti ;  et  qui  ode- 
runt nos,  diripuerunt  sibi. 

Dedisti  nos  quasi  gregem  ad  vorandum , 
et  In  gentibus  dispersisti  nos. 

\endidisti  populum  tuum  sine  pretio , 
nee  grandls  fuit  conunutatio  eorum. 

Posuisti  nos  opprobrium  vicinis  nostris; 
8ul>sannationem  et  irrisum  bis  qui  erant 
In  circuitu  nostro. 

Posuisti  nos  similitudinem  in  gentibus , 
commotionem  capitis  in  tribubus. 


VERSIO  VULGATA. 

1.  In  flnem,  flliis  Gore  ad  inteUeclnm. 

2.  Dens ,  aoribns  nostris  audiTimus  : 
patres  nostri  annuntiayerunt  nobis  , 

Opus,  quod  operatus  es  in  diebos  eo- 
rum ,  et  in  diebus  antiquis. 

3.  Manus  tua  gentes  dlsperdldlt ,  et  plan- 
tasti eos;  aflllxisti  populos,  et  expalisU 
eos. 

4.  Nee  enim  in  gladio  suo  possederont 
terram ,  et  brachium  eorum  non  salvaTit 
eos : 

Sed  dextera  tua ,  et  brachium  tuum ,  et 
illuminatio  vultüs  tui ,  quoniam  comph- 
cuisti  in  eis. 

5.  Tu  es  ipse  rex  meus  et  I>eus  mens, 
qui  mandas  salutes  Jacob. 

6.  In  te  inimicos  nostros  Tentilabimos 
cornu ,  et  in  nomine  tuo  spernemus  insu^ 
gentes  in  nobis. 

7.  Non  enim  in  arcu  meo  sperabo ,  et 
gladius  meus  non  salvabit  me. 

8.  Salvasti  enim  nos  de  affligentibns 
nos ,  et  odientes  nos  confudisti. 

9.  In  Deo  laudablmur  tot4  die,  et  la 
nomine  tuo  confltebimur  in  ssculum. 

10.  Nunc  autem  repulisti  et  confudisti 
nos,  et  non  egredieris,  Dens,  in  yirtuU- 
bus  nostris. 

1 1 .  Avertisti  nos  retrorsum  post  inimi- 
cos  nostros ,  et  qui  oderunt  nos ,  diripie- 
baut  sibi. 

12.  Dedisti  nos  tanquam  oses  escarom, 
et  in  gentibus  dispersisti  nos. 

13.  Yendidisti  populum  tuum  sine  pre- 
tio, et  i)on  fuit  muliitudo  in  commuta- 
tionibus  eorum. 

14.  Posuisti  nos  opprobrium  viciois 
nostris ,  subsannationem  et  derisum  bis , 
qui  sunt  in  circuitu  nostro. 

15.  Posuisti  nos  In  similitudinem  genti- 
bus; commotionem  capitis  in  populis. 


3.  Manus  tua.  Tu  minu  iuA,etc.  Hier. 
.  5.  Qui  mandas  salutes  Jacob.  Qui  Jossu  suo  mlttit.  suprä  xli.  9. 
10.  In  virtutibus...  in  exercitibus.  Non  jam  te  ducem  habebimus,  ut  oHm. 

13.  Sine  prelio ,  id  est,  Tili  pretio.  Et  non  fuit  multitudo :  nee  cum  venirent ,  molti  foenint 
licitantcs.  Vüia  mancipia ,  ac  duIIius  pretii.  Do  vcndiUs  autem  Judsis  Anliocbi  joasu  :  Tide 
II.  Marc,  y.  tl;Tiii  14. 

14.  Oppr(AfrUan  vicinis...  Ex  bistoriA  Machabseonim  apparet  non  Grsctsmodö ,  sed  Sjri** 
Ammonitis,  Idumais,  Judeos  ludibrio  fUisie. 
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ToU  die  confüslo  mea  contra  me,  et 
ignomfaiia  feclei  mesß  cooperait  me. 

A  voce exprobrantis »et  blasphemantis , 
i  iieie  inim  Ici  et  ultoris. 

Omoia  haec  venenint  super  nos ,  et  ob- 
lUi  nott  siimiis  tal ;  nee  mentiti  somus  in 
]acU>  tuo. 

Non  est  conversum  retro  cor  nostrum ; 
oec  declinaTeniDt  gressu«  nostri  k  semitA 
toi. 

Qnonlam  dejeclstl  nos  in  loco  draco- 
noni,  et  openiisti  nos  umbrA  mortis. 

Si  obllti  sumus  nominis  Dei  nostri ,  et  si 
opandlmuB  manas  nostras  ad  Denm  alie- 
niun: 

Nonuinid  nen  Dens  investigabit  Istod  ? 
ipse  enlm  novit  cogltatlones  cordis. 

Qaoniam  propter  te  mortificati  sumus 
totä  die ;  reputati  sumus  ut  grcx  occisionis. 

Consnrge»  quare  dormitas,  Domine? 
erigUa^quare  projicis  nos  in  sempiternum  ? 

Quare  laclem  tuam  abscondis  P  oblivis- 
ceris  aflUctlones  et  angustlas  nostras. 

QQoniam  incnrvata  est  in  pulvere  anima 
nostra ;  adhaesit  terrse  venter  noster. 

Sorge  auiiliare  nobis,  et  redime  nos 
propter  misericordiam  tuam.      « 


16.  TotA  die  verectmrtia  mea  contra  me 
est ,  et  confüsio  faclel  mes  coopernit  me« 

17.  A  voce  exprobrantis  et  obloquentls, 
A  facie  inimici  et  persequentis. 

18. Haec  omnia  venerunt  super  nos,  neo 
obllti  sumns  te ,  et  iniquö  non  ^imns  in 
testamento  tuo. 

10.  Et  non  recesslt  retro  cor  nostrmn, 
et  declinastl  semitas  nostras  A  viA  tuA« 

20«  Quonlam  humiliasti  nos  in  loco  af- 
flictioni8,et  cooperuit  nos  umbra  mortis. 

21.  Si  obliti  sumus  nomen  Dei  nostri, 
et  si  expandimus  manus  nostras  ad  Denm 
allenum  : 

22.  Nonne  Dens  reqniret  istaP  ipseenim 
novit  abscondita  cordis. 

Quoniam  propter  te  mortüicamur  totA 
die ;  ffisiimati  sumus  sicut  oves  occisionis. 

23.  Exurge,  quare  obdormis.  Domine? 
exurge,  et  ne  repellas  in  finem. 

24.  Quare  faciem  tuam  avertis ,  oblivis- 
ceris  inopls  nostne  et  tribulationis  nos- 
tr«? 

26.  Quoniam  humiliata  est  in  pulvere 
anima  nostra ;  conglutinatus  est  In  terra 
venter  noster. 

26.  Exurge ,  Domine ,  a^juva  nos,  et  re- 
dime nos  propter  nomen  toum. 


PSALMUS  XLIV.  HISTORICÜS,  PROPHETICÜS. 

Cum  Salomon  duceret  filiam  PharaoniSj  ni.Reg.,  in.  i.  hujus  eptthalamtum  ab  aliquo  iÜiuM 
Umporis  Propheld  ediium ,  alque  ipti  regt  nuncupatian  ;  Coritis  denique  prcesUmtifshnis 
Mntorifria  tradHum ,  ut  Regls  nuptias  celebrarent,  Neque  abnuerim  hose  ä  sancio  Davide 
prophciico  spiritu  cani  potuisse ,  quippe  qui  inieiligeret  Christum  ipsum  in  Salomone  suo 
figwabim.  Utcumque  est,  Uquetharum  nupiiarum  spede,  ut  in  Cantico  Canticorum,  Christi 
et  Bcdesits  canjunctionem  manifssih  cani ;  Ecclesice'autcm  ex  gentibus  vocatce ,  citm  sit 
uof  aUenigena.  Htne  Chrysostomus  hunc  Psalmum  interpretans  sie  orditur  :  Yelim  hte 
^em  BoMtniin  omnei  et  Judoot  et  Genliles  ,  atqne  aodire  prolalum  ab  anliqais  adeoqne 
<7ad«bHeet  Inimicis  ,  de  Cliriilo  tmümoniam.  Adeo  aperth  hicPsalmus  Christi  mysteria 
otqw  Victorias,  ipsamque  etiam  divtnitatem  sonat. 


VERSIO  S.  HIERONTHI. 

Tidori,  pro  liliis  flliorum  Gore,  erudilionis 
Canticum  amantiMimi. 

Enictavit  cor  meum  verbum  bonum ; 
dieo  ego  opera  mea  regi ;  lingua  mea  Stylus 
scribs  velocis. 


VERSIO  VDLCATA. 

1.  In  finem«  pro  lisqni  commatalnintur,  flilis 
Gore,  ad  intellectum ,  Caniicum  pro  dilecto. 

2.  Eructavit  cor  meum  verbum  boniun; 
dico  ego  opera  mea  regi. 

Lingua  mea  calamus  scrilKB ,  velociter 
scribentls. 


16.  Contra  me  est,  Qnisque  commemorat  pcccau ,  non  Untdm  univerifiplebis,  sed  eilam  aua. 

<l.  Ifec  obliti  sumus  te.  Ilcc  nullia  leroporibus  congruere  possnnt,  prsterquam  ItfacbalMicif . 
Ciptifiuiis  enim  tempore  pro  IdoiolatriA  poenas  dabant,  Idque  confiiebantur  palam.  IV.  Reg., 
iTii.  7, 19.  Et  II.  EadriB  passim :  Dan.,  ix.  s,  6,  etc. 

lt.  Et  deelinasti  :  nee  declinasti,  tuppleU  negatlone  qua  est  in  antecedenlibos ,  Juxta  eon- 
netodinen  sermonis  bebralci.  Nee  deelinasti ;  nee  4eciinare  permiaisli ;  aiius  bebraismui : 
s  Hier,  nee  declinaverunt  gressus  nostri ,  etc. 

90.  Humiliasti.,,  dejeciaU  in  loco  draconum.  Idem.  In  deserllsquö  confugll  MalhaUilaa  cum 
lUb,  obi  inier  feras  etserpentes  agebani.  1.  Mach.,  ii.  28,  3i.  Item  II.  MaGb.,T.  27. 

1-  Pro  iis  qui  commutabuntur.  Pro  litiis  :  Hier :  SosamUm  :  Heb.  quod  alü  Instnimentum 
■BncofflexponttDt :  alü  principium  caniileno^  Pro  dilecto,  Jedldoth :  amorum :  Heb.  aman- 
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Decore  pnlclirlor  es  filüs  hominum ;  ef- 
fusa  est  gratia  in  labiis  tuis :  propterea  be- 
nedixit  tibi  Deus  in  sternum. 

Accingere  gladio  tuo  super  femur ,  for- 
lissime ,  gloriä  tuä  et  decore  tuo. 

Et  decore  tuo  prosperö  ascende ,  propter 
Terbum  veritatis  et  mansuetudinem  jus- 
tjtiae,  et  docebit  teterribilia  dextera  tua. 


Sagittae  tuseacuts ,  populi  snb  te  cadent , 
In  corde  ininücorum  regis. 


3.  Speciosus  formft  prae  flliiä  bominrnn , 
diffusa  est  gratia  in  labiis  tuis  :  propterea 
benedixit  te  Deus  in  stemum. 

4.  Accingere  gladio  tuo  super  femur 
tuum ,  potentissime. 

5.  Specie  tnd  et  pulchritudine  tuft  in* 
tende ,  prosper^  procede ,  et  regna. 

Propter  veritatem  et  mansuetudinem, 
et  justitiam ;  et  deducet  te  mirabiliter  dex- 
tera  tua. 

6.  Sagittffi  tuae  acuts ,  populi  sub  te  ca- 
dent ,  in  corda  inimicorum  r^is. 


tlfliimi :  Hier,  nempe  Salomonls,  qai  etiam  amabilis  Domino  diTinilds  vocatoB  est :  II.  Reg.,  xii. 
S5.  Heb.  Jedidiah. 

n.  Bructavit  cor  memn  verbwn  bonum.  Erumpit  verbom  illud  ex  eorde  meo  inipeUi  pro- 
pfaelico ,  impellente  spirllu  ,  cujus  eüam  vim  calami  velocis  similiuido  designat.  Sic  Baruch, 
Jerem.y  xxxti.  18.  de  prophetiA  sie  ait :  Ex  ore  suo  loquebatur ,  quasi  legem  ad  me  ,  omnes 
sermones  istoi  :  ut  non  ipse  componere ,  sed  i  Deo  tradita  legere  videretur ;  binc  ilia  celeri- 
tai.  Itaque  bujus  Psalmt  scriptor  sie  i  sptritu  agebator ,  quo  loco  Chrysostomus  ;  Spiritu  pfo- 
wius  tpirilualia  profudit;  lalia  eructavU,  qualia  eomedit.  Dico  non  k  verbo  dicare,  aed  i  di- 
cere.  Opera  mea,  propheUam  ipeam ,  sacrumque  canticum.  Regi  :  Salomoni  dtGtam  :iie 
rCnim  inicriptum  videmus :  pro  dilecto. 

3.  Spedosas  forma,»,  Diffu$a  est  gratia  in  labiis  tuis :  pulcbriludo  tua ,  rex  Christe ,  pna- 
stanlior ,  et  Spiritus  prophetisD  datus  est  injabiis  luis.  Cb.  Propterea :  eö  quöd  :  Heb.  Pnedari 
Jlug.  blc  :  Nobis  credentibus ,  ubique  sponsus  pulcher  occurrat ,  pulcher  in  calo  ,  pulcher  ja 
ierrA,  pulcher  in  utero ,  pulcher  in  manibus  parenium,  pulcher  in  miraculis ,  pulcher  in  fiO' 
gellis,  pulcher  invitans  ad  vitam ,  pulcher  non  curans  mortem ,  pulcher  deponens  atümam, 
pulcher  recipiens ,  pulcher  in  ligno ,  pulcher  in  sepulcro ,  pulcher  in  corIo,  pulcher  in  inlei- 
'iectu :  summa  enim  et  vera  pulchriludo  jusiitia  est si  ubique  juslus ,  ubique  decorus, 

4.  jiccingere  gladio,  Jam  aggreditor  Christi  pugnas  atque  viclorias.  Potentissime  :  Ibrti»- 
sime :  Hier. 

5.  Specie  tuA  et  pulchritudine  tuA :  glorift  et  decore  tuo :  Hier,  qui  etiam  ad  Teream  prace- 
dentem  referl ,  ut  et  Chrys.  et  alii.  Intende  :  arma  expedi ,  ipsam  scUicei  puIcbritudineiB 
tuam ,  ipsam  mansuetudinem ,  atque  justitiam ,  qua  cuncia  ad  te  trabes  :  ut  sutim  subdiiar : 
prospert  procede,  ascende  :  Hier,  quasi  in  currum.  Regna ,  populis  ultro  ,  atque  ipso  amore 
tut  ad  pedes  ruituris. 

t  .'.''»..%  .  Vielorqoe  Tolentet 

Per  populos  dat  |ura.  Gtorgk.,  üb.  it. 

Unde  subdit :  propter  veritatem  et  mansuetudinem  j  et  justitiam :  regnum  florentissimum  qaod 
ipsjl  veriiate,  ipsA  dementia,  ipsA  justiiift  ^iget,ac  valet.  His  enim  maximö  commeodatur 
■Cliristi  regnum  atque  Evangelium,  patefactä  yeritale,  pec^alorum  indulgentift,  inductlio 
bominum  mores  verä  slernAque  justitü.  Adverle  aotem  quiim  admirandum  victorem  btc 
concinncl  spirilus ,  miscens  gladio ,  sagitlis,  armis  omnigenis  ac  bellis  mansuetudinem  ac  pul- 
ehritudinem,  et  quem  nunc  minacem  atque  terribiiem ,  eumdem  mox  i,  9.  myrrhi  mananteo 
ostendit  et  unguenlis  delibitum,  neque  ex  castris  ferura,  sed  ex  domibus  eburneis  magnificum, 
2C splendcnlem  educit,bis  autem  adumbrat  verum  Salomonem,  verum  paciflcum  Christum, 
Ipfi  scilicet  cslestis  doctrins  verilale,  ipsädivini  amoris  suavilate  viciorem.  Cbrys.  Et  de- 
ducet te  mirabiliter  :  non  tantdm  admirari  oporiet  quod  res  prsciaras ,  sed  quod  prcter 
hominum  expectationem  opinionemque  gesserit;  nee  lantüm  mira,8ed  etiam  mirabili  modo, 
'dum  morte  mortem,  ligno  lignum,  maledicto  malediclum,esu  esumsolvit,  ac sanat  Cbrys. 
AI  Hier,  cum  Heb.  legit  :  Docebit  te  terribilia  dextera  tua;  sunt  enim  terribilia  etborrenda 
qu«e  gessit!  mortem  expugnavit,  perrregit  inforos,  ccelum  aperuit.dejecit  dsBmones.orbeiD 
.perdomuit ,  imis  summa  miscuit.  Idem  Cbrys.  Dextera  tua :  polentia  tua :  ipsa  tibi  Tis  tua,  le 
.potenlia  sufficit,  nullius  indiga  auxilii :  Idem.  Atqui  addit  sagiltas,  gladium,arma,  figurata: 
.cum  interim  signiflcet  ipsum  lolo  decore,  sola  suavitale  atque  justitift  victorem  luinrum. 

6.  Sagittoe  tua:  acutai :  yeThum  tuum  eiBcax  et  pcnetrabile.  His  sagittis  Paulum  superbientoB 
'9C  sffivientem  dejecisli.  Populi  sub  te  cade»/ :  Interposila  parenlliesis,sive  hyperbaton,««« 
•trajectio.  Ordo  enim  ctH  sagittce  tua  acutes  in  corda,  jaclsB  scilicet.  Sed  interjectum  üio^ 
populi  sub  te  cadent :  quasi  Testinante  vatis  calamo  ad  ampliludinem  tanl»  victoris  describen- 
dam.  Populi  snb  te  cadent :  unde  illud  :  Fortium  dividetapoliai  Isa.,  liii.  i2.  Cadent :  nitro 
coila  subdent.  In  corda  inimicorum :  ut  doceat  qu&m  certi  sint  icius.  Melius ,  eonim  qui  ante« 
inimici  erant,  cor  tetigit,  non  ut  interficeret,  sed  ut  ad  se  pertraheret :  Omnia  enim  trahai* 
«d  meipsum,  inquit,  Joan.,  xii,  33.  Cbrys. 
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Thronustans,  Deus,  In  saeculum,  et  in 
xternum :  sceptnim  aoqaitatis ,  sceptrum 
regni  tai. 

Dileiisti  jnstitiam,  et  odisti  iniquitatem ; 
propterea  unxit  te  Dens ,  Deus  tuus ,  oleo 
emhationis  prsß  participibus  tuis. 

Myrrhaetstacte  et  casia  in  cunctis  ves- 
Umentls  tuis,  de  domibus  eburneis  quibus 
faetiflcaTerant  te. 

Filise  regum  in  honore  tuo  :  stetit  con- 
jia  in  dexterft  tuA ,  in  diademate  aureo. 

Audi,  fliia,  et  vide,  et  inclina  aurem 
toam ,  et  obliviscere  populi  tui ,  et  domüs 
patris  tui. 

Et  eoncupiscet  rex  decorem  tuum ;  quia 
jpse  est  Dominos  Deus  tuus,  et  adora 
eum. 

EtflliafortiSyinmuneribus  faclem  tuam 
deprecabuntur  divites  populi. 

Omnis  gloria  filiaß  regis  Intrinsecus; 
fasclis  aareis  vestita  est. 


7.  Sedes  tua ,  Deus ,  in  sfficulum  sxculi  ^ 
virga  directionis ,  virga  regni  tui. 

8.  Dilexisti  justitiam ,  et  odisti  iniquita- 
tem;  propterea  unxit  te  Deus,  Deus  tuus, 
oleo  leetitise  prae  consortibus  tuis. 

9.  Myrrha ,  et  gutta ,  et  casia  k  vesti- 
mentis  tuis ,  k  domibus  eburneis ;  ex  quibus 
delectaverunt  te  10.  filiac  regum  in  honoro 
tuo. 

Astitit  regina  ä  dextris  tuis  in  vestita 
deaurato;circumdata  varietate. 

il.  Audi,  fllia,  et  vide,et  inclina  au- 
rem tuam ,  et  obliviscere  populum  tuum  » 
et  domum  patris  tui. 

12.  Et  eoncupiscet  rex  decorem  tuum; 
quoniam  ipse  est  Dominus  Deus  tuus ,  et 
adorabunt  eum. 

13.  Et  filiae  Tyri  in  muneribus  vultum 
tuum  deprecabuntur ,  omnes  divites  plebis. 

14.  Omnis  gloria  ejus  flliae  regis  ab  intus^ 
in  flmbriis  aureis.  15.  Circumamicta  varic- 
tatibus. 


hSeäet  Uta.  Deus?  6  Deus !  ^ti  :  vocandi  casu ,  ut  ipM  Aquila  vertit,  teste  Hier,  in  buntr 
Pialmum,  eplsu  ad  Princip.  Ergo  Ghrislua,  quem  David  alloquiUir.Deus  est.  Porrö  ad  Cbriston» 
l»c  pertinere  docet  Paulus  :  Heb.,  i.  8.  Hie  autem  sie  nugalur  nescio  quis :  Sedes  tua  Deus  : 
redo  casu,  hoc  est,  Deus  ipse,  qui  est  sedes  tua,  in  quo  collocatos  regnas;  duUo  plao^ 
eienmlo :  ipso  etiam  Paulo  adversante,  cum  ex  loco  evincat  Christum  esse  non  ministrum  at 
ao«doi,sed  Deam.  Ibid. 

S.  Unxit  te,..  proe  consarlibus  tuis :  pr«  participibus ;  Hier.  Unctus  quidem  Salomon  in  re- 
geoi,  aiqueantepositas  fratribus ,  Christus  vero  pr«  omnibus  asquö  cum  ipso  honnnibus ,  ipso 
Spiritaiancio,  ipsA  divinitate  unctus,  dicente  Propheti  :  Spiritus  Domini  super  me;  eb  qubd 
uxurli  Dominus  me:  Isa.,  lu.  i.  Deus ,  Deus  tuus.  Elohim  ,  bis.  primüm  vocativo,  iterunk 
BominatSvo ,  hoc  est ,  0  Deus ,  unxit  te  Deus  tuus ,  Dominus  Deus  luus  :  Ch.  Quem  ergo  allo- 
<iuiuir  est  Deus,  nempe  Filius ;  et  additur ,  Deui  tuus ,  nempe  Pater,  ut  blc  necessariö  inteUi- 
gatur ,  non  lantüm  Deus ,  sed  etiam  Dei  Deut,  sive ,  ut  patres  Niccni  dicunt,  Deus  de  Deo. 

9.  Mifrrha  et  gutta sUcien ,  et  alia  odorifera  :  ä  vestimentis  tuis,  diffluunt :  ä  domibuß 

eburneis  :  domus  quoque  ebore  niientes  hos  efflant  odores.  Ex  quibus  delectaverunt  te  :  bis 
te  delectarerunt ;  splendore  ac  decore  suareolenlis  palatii.  Bic  finiendus  versus ,  ut  apuA 
Hier,  et  eateros.  • 

10.  yHiae  regum  in  honore  tuo :  in  occursum  tuum  :  Heb.  Et  hoc  ad  gloriam  pertinet  for- 
Bttialmi  Juxta  ac  fortissimi  regis ,  ut  non  tanldm  hostibus  formidandus ,  sed  &  regiis  virgi- 
AitMis  expeiendos  et  ambiendus.  Filiie  autem  regum  spiriluali  sensu ,  anima  Yerbi  amatricev» 
^Kilif  regina;  conjux  :  Hier.  MuiUe  ambiunt  virgines ,  sed  una  conjux  est ;  sicul  et  in  Ganlicis» 
▼I-  7,  8.  Sexaginta  reginos ,  octoglnta  concubince...  Una  est  columba  mea,  perfecta  mea.  Spi- 
ritiuli  quoque  sensu ;  una  sponsa  est  Ecciesia  calbolica ;  omnes  enim  animse  sanct»  in  Chrislo 
naam  sunt.  Festitu  deaurato,  auro  ophir  ( pretiosissimo  ac  mundissimo).  Heb.  Circumdaia 
vorietau.  Pietas  vestes  designat  variis  coloribus  undique  efflorescentibus :  quod  in  Heb.  deest 
Wbetur  i.  15. 

11.  Jftdi ,  fllia  :  Ex  persona  Bethsahee  nurum  compeliantis  exponentisque  ei  Salomonis  sui 
ardeDÜasiDum  amorem  :  f.  12.  spirituali  sensu ;  vox  patris  ad  Ecclesiam  catholicam.  Audi,  6 
congregatio  Israei,  verba  orls  ejus.  Ch.  Obliviscere  populum  tuum :  sie  fllia  Phraonis ;  sie  etlana 
ipiritaali  sensu  ecciesia  gentium. 

ii.  Dominus  Deus  tuus :  Dominus  tuus  :  Heb.  vocabolo  commnni ,  non  ilio  arcano  ac  sa* 
cnsraelo.  Et  adorabunt;  et  adora  eum  :  Hier,  ut  mariuim  ac  regem  tuum ;  spirituali  sensu» 
Ghristam,  aogustlore  intellectu ,  Dominum;  quippe  qui  et  Deus  sit,  ex  antecedentibus. 

tl.FiUat  Tyri  :  urbesTyro  8ubject«;diutissim»  ill»  atque  magniflcentissimss.  Regiope» 
n^iionim  venient ,  ut  suscipiant  faciein  tuam :  Ch.  tibi  ut  obsequantur ;  quod  spirituali  sensot 
ad  Qiristoai  pertinet. 

1«.  OnmU  gloria  ejus  filice  regU hujos  quam  canimus.  Ab  intus ;  intrinsecus  s  Hier- 

mnmiis  deeor  in  regia  penetrabilibus ;  ipsa  scilicet  in  flmbriis  aureis ;  fasciis  aureis  vesuu« 
idem  :  ipsa,  Inquam ,  pulcherrimum  aula  interioris  ornamentum. 

15.  Ctrcmnamicia  varietaUbüs :  in  scutuUÜi  ducetur  ad  regem :  virgines  lequentor 
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In  scntolatifl  ducetnr  ad  regem :  virgines 
sequentur  eam  amicse  ejus;  ducentur 
illuc. 

Ducentur  in  Isetitiis  et  exultatione;  in- 
gredientur  thalamum  regis. 

Pro  patribus  tuls  erunt  filii  tui  :  pones 
609  principes  in  universä  terra. 

Recordabor  nomlnis  tui  in  omni  gene- 
ratione  et  generatione. 

Propterea  populi  confitebuntur  tibi  in 
saecuium ,  efr  in  sternum. 


Adducentur  r^l  virgines  post  eam; 
proximsB  ejuB  afferentur  tibi. 

16.  Afferentur  in  Isetitift  et  exnltatioae; 
adducentur  in  templum  regia. 

17.  Pro  patribua  tuis  nati  sunt  tibi  filii : 
constitues  eos  principes  super  omnem  ter- 
ram. 

18.  Memores  erunt  nominis  tui  in  omni 
generatione  et  generationem. 

Propterea  populi  confltebnntur  tibi  in 
SBternum ,  et  in  saecuium  ssscull. 


PSALMÜS  XLV.  EÜCHARISTICUS. 

Ficiis  hosübus,  etpaceparlä  :  Vlde  n. Reg.,  yni ,  el  I.  Ptr.,  xvni. 


TERSIO  S.  HIER0NT1II. 

Yictori,  fiiionim  Coro  pro  Jarenlulibus  Gan- 

ticum. 

Dens  nostra  spes  et  fortitudo ;  auxillum 
!n  tribulationibus  inventus  es  validum. 

Ideo  non  tlmebimus  cum  /uerit  trans- 
lata  terra,  et  concussi  montes  in  corde 
maris. 

Sonantibus  et  intumescentibus  gurgiti- 
bns  ejus ,  et  agitatis  montibus  in  potentiä 
ejus.  Semper. 

Fluminis  divisiones  Isetiflcant  civitatem 
Dei ;  sanctum  tabernaculum  Altissimi. 

Dens  in  medio  ejus ,  non  commovebi- 
tur  ;  auxiliabitur  ei  Deus  in  ipso  ortu  ma- 
toUno. 


VERSIO  VULGATA. 

1.  In  finem,  filiis  Gore,  pro  arctnii  Psalooi. 

2.  Deus  noster  refuginm  et  yirttts;ad- 
jutor  in  tribulationibus,  quae  invenenuit 
nos  nimis. 

3.  Propterea  non  tlmebimus  dum  tarba- 
bitur  terra,  et  transferentur  montes  in 
cor  marls. 

4.  Sonuerunt  et  turbats  sunt  aqus  eo- 
rum ;  conturbati  sunt  montes  in  fortittt- 
dine  ejus. 

6.  Fluminis  Impetus  laetiflcat  civitatem 
Dei;  sanctiflcavit  tabernaculum  &im 
Altissimus. 

6.  Deus  in  medio  ejns,  non  commove- 
bitur;  adjuvabit  eam  Deusmanö  dilaculo. 


amic«  ejus;  ducentur  illac.  Sic  distingaendam  cum  Hier,  et  Heb.  Solebant  spona»  ^^ 
cosras  vircines,  ut  fidissimaa  carisaimasque  comlles;  quod  ad  Grscos  permeavit,  lesteTbeo- 
crito ,  Id.  18.  de  Heien»  nuptiia;  quo  de  riui  fuaids  dicemua  in  Caniica.  Scuiulata  autea 
vestes  ,  aunt  veslea  tenicolores ,  op«re  plamario ,  texta»,  Tel  acu  ^cUe :  spirituali  seniu ;  de- 
cor  Ecciesia  intua  ex  inhabitante  Spiritu  ;  quo  ex  fönte  Taria  dona  explendeacunt  in  ocaif» 
omniam. 

16.  Templum :  qua  vox  etpalalium  lonat. 

17.  Pro  patrtbtu  tuis  natl  sunt.,,  pro  patribas  tuta  erunt  tHier.  Ad  Salomonem  bac ,  ic  lob 
ejua  persona  ad  Cbriilum  diriguntor.  Eat  enim  pronomen  masculinum;  senaus  autem  est :  o^j 
cenlur  tibi  Ulli ,  qui  aTorum  nomen  ac  titoioa  auppleant.  Comtitues  eos  principes :  et  hoc  ad 
regium  decoa  pertinet,  ut  ö  stirpe  regU  exleris  quoque  reges  dentur  :  boc  autem  non  cooti^ 
Salomoni ,  aed  Cbristi  Apoatoll  orbi  terrarum  principea  ducesque  dati  aunt.  . 

18.  Memores  erunt  nominis  tui  :  ö  Salomon,  aeu  potiin,  ö  Gleiste.  Confit^buniur  tibi;  i^^' 
bunt  te;  qua  vox  rard  de  bomine  uaurpatur. 

1.  Pro  arcanis ,  juTentutibua :  Hier.  Quidam  exponunt,  ad  Tirginum  roeem ,  lea  acutna 
sympboniam.  Aiti  vocem  Halamoth  pro  inatrumento  muaico  accipiuot.  Vide  I.  Par.,  xt.  i^ 

2.  Qute  invenerutU,..  auxUium  in  tribulationibus  inventua  ea  validum :  Hier.  ^ 
4.  Sonuerunt ,  sonabunt :  Heb.  Jquoe  eorum :  ejua :  Heb.  maris  aciUcet,  de  nao  ^^''"'l" 

fbrtituditie  ejus  :  aonantibna  et  inuimeacenUbiia  gurgitibus  :  Hier,  lupple  non  timeo''^' 
ex  ^.  8 ,  aenauaque  est ,  non  oonturbabimur,  nee  si  teilua  tremat :  jf.  3.  nee  ai  exandeotau' 

S.Impetus,  divisiones  : Hier,  rivuli.  Heb.  non  iUi  flucUia  concitati  civiUtemDei  circoo«^ 
pnnt,  aed  aqua  Gehen  etSüoe  leniter  fluentea  (ut  est  Isa.,  viii.  6.)  irriganl  eam,  qua  esiuoer' 
nacainm  Altiaaimi.  u. 

6.  Deus  in  medio  ejus;  ideo  non  commovebitur ,  ipsa  eivitas :  verb.  femin.  manb  mW»»* 
Telociter ;  auidioaö :  Theodor. 
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GontnrlNitaB  snnt  gentes ,  concussa  sunt 
regna  :  dedii  Toceiii  suam  ,  prostrata  est 
terra. 

Dominus  exercUuum  noblscum ;  protec- 
tor  Doster  Deus  Jacob.  Semper. 

Venite ,  et  videte  opera  DoMinl ;  quan- 
las  posuerit  solitudines  in  terra. 

Compescuit  bella  usque  ad  extremum 
terre,  arcum  confringet ,  et  concldet  has- 
tarn ;  planstra  eombaret  ignl. 

Gessate,  et  cognoscite  quoniam  ego 
Deos ;  exaJtabor  in  gentibos ;  et  exaltabor 
in  terrA. 

Dominus  exercituum  nobiscum ;  forti- 
todo  nostra  Deus  Jacob.  Semper. 


7.  Conturbatsß  sunt  gentes,  et  inclinata 
sunt  regna;  dedit  vocem  suam,  mota  est 
terra. 

8.  Dominus  vlrtutum  nobiscum;  sus- 
ceptor  nosterDeus  Jacob. 

9.  Venite,  et  videte  opera  Domini ,  qu» 
posnit  prodigia  super  terram;  10.  Aufe- 
rens  bella  usque  ad  flnem  terrs. 

Arcum  conteret  et  confringet  arma ,  et 
scuta  comburet  igni. 

11.  Yacate,  et  videte  quoniam  ego  sum 
Deus;  exaltabor  in  gentU)us,  et  exaltabor 
in  terra. 

12.  Dominus  virtutum  nobiscum;  sus- 
ceptor  noBter  Deus  Jacob. 


PSALMÜS  XLVI.  LAUDIS  ET  EXULTATIONIS  :  PROPHETICüS. 


YERSIO  S.  HIEKONTMI. 

Yiciori,  flliorom  Gore  Psalmus. 

Omnes  popoli ,  plaudite  manibus ;  ju- 
bilate  Deo  in  Yoce  laudis. 

Qooniam  Dominus  altlsslmus,  terribilis ; 
lex  inagnuB  super  omnem  terram. 

GoDgr^vit  populos  subter  nos ,  et  tri- 
bos  8ub  pedibus  nostris. 

Elegit  noMs  hsreditatem  nostram ;  glo- 
riam  Jacob  quam  dilexit.  Semper. 

Ascendit  Dens  in  Jubilo,  Dominus  in 
Toee  buccinae. 

Canite  Deo ,  canite  :  canite  regl  nostro , 
canite. 

QQla  rex  uniyerss  terrae  Deus ;  canite 
erudiU. 

RcgnaTit  Deus  super  gentes ;  Deus  sedet 
super  Uuropum  sanctum  suum. 

Principe  populorum  congregati  snnt, 


VERSIO  VULGATA. 

I.  In  flnem ,  pro  flüis  Gore  Psahnui. 

2.  Omnes  gentes,  plaudite  manibus ;. 
Jubilate  Deo  in  voce  exuitationis. 

3.  Quoniam  Dominus  excclsus,  terribilis  ^ 
rex  oiagnus  super  onmem  terram. 

4.  Subjecit  populos  nobls,  et  gentes  sub 
pedibus  nostris. 

5.  Elegit  nobis  baeredltatem  suam,  spe- 
dem' Jacob  quam  dllexlt. 

6.  Ascendit  Deus  in  jubllo ,  et  Dominus 
in  voce  tubse. 

7.  Psallite  Deo  nostro ,  psalUte ;  psalllte 
regl  nostro ,  psalllte. 

8.  Quoniam  rex  omnis  terrae  Deus;  psal- 
lite  saplenter. 

9.  Regnablt  Deus  super  gentes;  Deus 
sedet  super  sedem  sanctam  suam. 

10.  Principes  populorum  congregaü  sunt 


T.  DeäU  vocem  suam ,  Deus  intODuit ,  hinc  tanti  motu«.  Mota  est  terra »  Hquescit ,  defluiU 
t-  QwK  postät  prodigia :  qaantas  posuerit  solitudines :  Hier,  quas  dcrastaiiones  fecerit  in 

19.  Auferen»  beüa ;  non  tantdm  bella  movei ,  sed  cessare  facit ,  ut  Tult ,  atque  extremoi  orbii 
Klegsu  Qnes.  Canftinget  arma  ;  baslam  :  Hier.  Scuta  :  curram  :  Heb.  En  alUssima  pax ,  coa- 
Iritis  combostisque  omnibus  instrumeniis  bellicis. 

II.  Vacaie,  et  videte;  cessate  et  cognoscite :  Hier.  Otio  pacis  i  Deo  concess«  utlmini  ad  eum 
cosiundam  et  admirandum. 

1.  Gemts^  popali :  Hier,  sie  i,  4.  qua  voceeüam  gentes  sive  ethniel  oomprehendantnr ,  ut 
pitet  a  ^.  9.  Jubilate  Deo.  Jubilus  «AoJiftff/utd«,  toz  Tincentis :  triumphalis  bymnus  cum  tu- 
^■nia  dangore.  Theodor,  hlc  et  alibi  passlm ;  quod  et  Deo  triamphatori ,  et  mortis  victorl 
^telo  eoBgniit ;  T0C6  etiam  Evangelii  longo  lalöque  perTorgata. 

S.  BUgii».,  hcertdllatem  suam :  nostram  :  Hier,  terram  quam  nobis  in  hsreditatem  dedit ; 
te  ei^t  nobis  pulcherrimam,  lacte  ac  melle  manantcm :  studio  et.consilio,  non  casn  aut 
^obiatam.  Speciem  Jacob :  glorlam  :  Hier.  Eadem  tox  Heb.  Amos.|  vii.  7.  ubi  Vulg:  vertit 
AperlNam  Jacob,  id  est  gioriam  Jacob  :  ipsam  Jerusalem  qua  maximö  Israeliticus  populus 
Cioriatar. 

*•  Ascendii  Deu$.„  ascendit  arca  in  Jerusalem  cum  cantu.  Propheticö ,  ucendit  Gbristus  in 
^am;  non  dicit  aasumpUim ,  unquam  alienis  viribus ,  sed  ascendit  vi  suA ;  Gbrys. 

<•  Psidliu  sapieraer ,  eruditö  :  Hier,  sire  ipsa  carmina,  sIto  artem  canendi  spectes. 
^  Prinekpes  populorum  :  gentium.  Congregati  sunt  cum  Deo  Abraham  :  cum  populo  Dei 
^■*ktti;Ueb.  Principes  unireni  orbis  cum  populis  suis  undique  congregati ,  at  per  ETaor^ 
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populos  Del  Abraham  :qaon!amdii  fScutal  cum  Deo  iVbraham  :  quoniam  dil  fortes 
terrae ,  vehementer  elevati  sunt.  |  terrs  vehementer  elevati  sunt. 

PSALMÜS  XLVII.  EUCHARISTICÜS. 

Jerusalem  sancta  et  ä  Deo  proiecia,  fuso  Sennacheribo.  IV.  Reg.,  xmi,  zu,  et  11. 

Paral.,  zun. 


VERSIO  S.  HIERONYMI. 

Ganücum  PMlmi  fiiionim  Gore. 

Ilagnus  Dominus ,  et  laudabilis  nimls ; 
In  civitate  Dei  nostri ,  in  monte  sancto 
ejus. 

Specioso  germine  gaudio  universs  terraß, 
monti  Sion  ,  lateribus  aquilonis ,  civita- 
tuls  regis  magni. 

Deus  in  domibus  ejus ;  agnitns  est  in 
auxiliando. 

Qula  ecce  reges  congregati  sunt ;  vene- 
runt  slmnl. 

Ipsi  videntes  sie  obstnpuerunt ;  contnr- 
batl  sunt ,  admirati  sunt. 

Horror  possedit  eos  ibi,  dolor  quasi 
parturientis. 

In  vento  uredinis,  confringes  naves 
Tharsis. 

Slcut  audlvlmus ;  ita  vidimns  in  civitate 


VERSIO  VULGATA. 

1.  Psalmns  canlici  flliis  Gore ,  lecondi  nb- 

bau. 

2.  Magnus  Dominus ,  et  laudabilis  nimls ; 
in  civitate  Dei  nostri,  in  monte  sancto 
ejus. 

3.  Fundatur  exultatione  unlverss  ten« 
mons  Sion ,  latera  aquilonis ,  civitas  regis 
magni. 

4.  Deus  in  domibus  ejus  cognoscetor, 
cum  suscipiet  eam. 

5.  Quoniam  ecce  reges  terrae  congregati 
sunt;  convenerunt  in  unum. 

C.  Ipsi  videntes  sie  admirati  sunt,  con- 
turbati  sunt,  commotl  sunt;  7.  tremor 
apprehendit  eos. 

Ibi  dolores  ut  parturientis.  8.  In  splrita 
vehementi  conteres  naves  Tharsis. 

9.  Sicut  audivlmus ,  sie  vidimus  in  ci\i- 


gelium  cum  Abramidis  catholicam  confluent  Eccieslam.  Congregati  sunt  ut  sint  populus  Dei 
Abrabam ,  quod  magis  congruit :  Hier.  DU  flirtet  terrce...  Dei  est  protectio  terre  :  Yebemea- 
ter  elevaUu  est ;  Heb.  Dei  Tortes  (  9toG ,  genitiro  casu )  valde  eieTati  sunt  super  terram :  70. 
Israelit»  scilicet,  quos  Deus  roboraL  Pro  Dei ,  geoitivo  casu ,  repositam  dil  nomio.  plurali : 
hinc  Vulg.  dii  flirte»  terrce :  sensusque  Sit :  ille  popolus  Dei ,  iili  scilicet ,  quos  Dens  fadt 
deos  et  vaiidos ,  Yalde  elevati  sunt;  virtuUbus  aacti  atque  honoribus. 

1.  Secundd  sabbati :  deest  Heb.  Filiis  Core  :  qui  non  lantüm  sub  Davide,  sed  etiam  dio- 
tissimö  sab  secutis  regibos  ipsoqoe  Ezechia,  cantandi  officio  prsfUerunt.  n..Par.,  zz.  i9; 

XZZI.  14. 

3.  Fundatur  exuliatione :  UniTersa  terra,  mazimö  yerö  terra  Israelis  ezultat,  firmato  monis 
Sioo.  At  Hier,  specioso  gennine,  etc.  iipH;wf  :  TO.  quod  est ,  firmis  radicibus :  unde  Vulgata 
verUt  :  fundatur  .-  Heb.  verd  puichro  situ,  sive,  ut  aiunt ,  climate.  Latera  aquilonis;  sie  de- 
signatur  Jenisaiem  :  Sedebo  in  monte  testamenti,  in  ipso  templi  loco,  in  [lateribus  aquiUmis; 
in  ipsi  url>e  JerosoiymA  :  Isa.,  zit.  18.  Civitas  regis  magni :  Dei  scilicet :  sie  enim  rocatar  i 
Christo  :  Matth.,  v.  3S,  sensus  ergo  est ;  mons  Sion,  in  cujus aquiionari  laiere ,  Jerusalem  urbi 
magni  regis  est,  seu  ipsiusDei;  elegans  est  regio,  gaudium,  atque  omamentum  uniTers« 
terrsB. 

4.  fn  domibus,  paiatiis.  Heb.  Cognoscetur,  cognitns  est  Hier.  Cum  suscipiet,..  in  auzUiando* 
Hier.  Deui  in  ea  notus  est  auziiiis  qua  ipsi  prsbuiU 

5.  Reges ,  Sennacberibo  subditi  vel  toderati.  Terrce :  deest  Heb.  Convenerunt  in  mu»  ' 
Iransierunt  simul :  Heb.  flumen  Euphratem. 

e.  Ipsi  videntes  .*  quA  vi  Dens  tueatur  Jerusalem,  admirati  sunt ,  etc. 

7.  Ibi  dolores,  distingue,  utapud  Hier,  borror  possedit  eos  ibi ;  dolor  quasi  parturienüsjcc 
•is  scilicet  repente  ezercitibus. 

8.  In  spiritu  vehementi naves  Tharsis  :  magni  maris.  Sensus  est :  qualis  ventos  velie- 

mens  conierit  nares  magni  maris,  talis  est  Dei  vis  tuentis  Jerusalem ,  et  bostilem  ezercitma 
dissipantis. 

9.  Sicut  audlvimus,  Prophetia  Isaias  videtur  hie  notari  :  sensusque  est :  sicut  audivimus  ^ 
IsalA  propbeutum,  fore  ut  obsidio  mirabiliter  solveretur,  ac  Sennacheribi  duz  RateaceSi 
ejusque  ezercitus  c«dereUir ;  sie  impletum  vidimus.  Isa.,  zzzvii.  21,  et  IV.  Reg.,  ziz.  30)  c*^ 
QuA  figurA  coBleslis  Jerusalem  incol»  et  ipsi  canunt :  Sicut  audivimus,  ez  auditu  fldel,  Gal-i 
ni.  2,  5.  Sic  vidimus,  Jam sublalo  veb ,  atque  apertA  Dei  facie.  Deus  fundavit  eam.,.,.,.  V»^ 
habet  metuendum,  tantoexempta  perlculo.  Propheticöy  de  EcclesiA  fundatA  super  petraiV} 
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Dei  exercituam,  in  civitate  Dei  nostri; 
l>euä  fundavit  eam  usque  in  seternum. 
Semper. 

i&tlmayimus  ,  Dens ,  misericordlam 
tuam ,  in  medio  templi  tui. 

Secundüm  nomen  tuum ,  Deug ,  sie  laus 
tua  usque  ad  extremum  terrffi;  justltlä 
repleta  est  dextera  tua. 

Lsetetur  mons  Sion ,  exultent  filiae  Juds, 
propter  judicia  tua. 

Circomdate  Slon ,  et  circuite  eam ,  nu- 
merate  torres  ejus. 

Ponite  cor  vestrum  in  mcenibus  ejus ; 
separate  palatia  ejus,  ut  enarretis  in  ge- 
neratione  novissim^. 

Quia  ipse  est  Deus ,  Dens  noster  in  ssß- 
culum ,  et  in  perpetuum ;  ipse  erit  dux 
noster  in  morte. 


täte  Domini  virtutum,  in  civitate  Del 
nostri;  Deus  fundavit  eam  in  aetemum. 

10.  Suseepimus ,  Deus ,  misericordlam 
tuam ,  in  medio  templi  tui. 

t\.  Secundüm  nomen  tuum,  Deus,  sie 
et  laus  tua  in  flnes  terrs;  justitiä  plena 
est  dextera  tua. 

12.  Lsetetur  mons  Sion ,  et  exultent  flliao 
Judae,  propter  Judicia  tua,  Domine. 

13.  Circumdate  Sion,  et  complectimlni 
eam;  narrate  in  turribus  ejus. 

14.  Ponite  corda  vestra  in  virtute  ejns, 
et  dlstrlbuite  domos  ejus,  ut  enarretis  in 
progenie  altera. 

15.  Quoniam  hie  est  Deiis ,  Deus  noster 
in  sternum,  et  in  saeculum  ssculi :  ipse 
reget  nos  in  sscula. 


PSALMUS  XLVin.  MORALIS. 

FarnUatem  divUiarum,  mortU  ineviiabiit  necestitate ,  vitasque  fuiurte  tpe ,  demomtrat,  od' 
vertds  eos  qul  ^iviUis  superbiuni;  i,  t.  Obscurissimus  Psalmus,  atque  tdeo  instar  aenig^ 
«Mut  proposiius,  i,  5.  cujiu ,  eruto  sensu ,  docirina  fit  gratior ,  lucis  instar  emergeniis  t 
temtbris. 


TERSIO  S.  HIERON TMI. 

Yictori,  flliomm  Gore  Pialmus. 

Andlte  hasc,  omnes  popuU;  auribus 
percipite ,  universl  habitatores  occidentis. 

Tarn  fUil  Adam  ,  quam  fllii  singulorum; 
simol  dlves  et  pauper. 

Ob  metim  loquetur  sapientias ,  et  me- 
dltatlo  cordis  mei  prudentias. 

Inclinabo  ad  parabolam  aurem  meam; 
aperiam  in  cithara  aenlgma  meum. 


VERSIO  VULGATA. 

1.  In  flnem,  lUiia  Gore  Psalraus. 

2.  Audite  h&ec ,  omnes  gentes ;  auribus 
percipite,  omnes  qui  habitatis  orbem. 

3.  Quique  terrigens ,  et  fllii  hominum ; 
simui  in  unum  dlves  et  pauper. 

4.  Os  meum  loquetur  sapientiam,  et 
medltatio  cordis  mei  prudentlam. 

5.  Inclinabo  in  parabolam  aurem  meam ; 
aperiam  in  psaiterio  propositionem  meam. 


ideoqae  inconcuaBft ,  MaUh.,  xvx.  18.  Prsclarö  Aug.  bic  :  Sed  gbril  i$ta  eivitas  qua  mundum 
teniat  (  Eeclesia  cathollca ),  aliquando  evertetur,  Absit ;  Deus  fundavit  eam  in  ceternum,  Si 
ergo  eam  Deus  fundavit  in  ceternwn ,  quid  times  ne  eadat  ftrmamentum  ?  ( in  Ps.  ZLvn.  n.  T.) 

10.  Suseepimus,,,  mlsericordiam.,,  in  medio  templi  tui,  Prophelia  bai«  salutem  poiUcenÜs 
delaia  ett  in  poblico  coelu  ad  Ezechiam  in  templo  oraniem.  laa.,  zzztii.  i4. 

tuSeeundian  nomen  tuum Quanta  est  ezcelienUa  nominia  tni,  Unta  e(  laus  toa  ubiqae 

diffanditur. 

13.  Exulteni  ftUce  Judas,  oppida  yiclna  Jerosoiymia,  quonim  urbs  Mncta  melropolis,  ac 
nore  Hebraomm,  eA  iiberaU ,  ad  exollalionem  merltö  provocanUir. 

I).  Compleciimini„,  circuite :  Hier.  Narrate.,.  numeraie  turret  idem. 

14.  in  virtute....  in  moenibui  ejus.  Hier.  Distribuite  domos  ejus :  dividiie  vot  ad  tu  speo- 
tndas ,  quasi  civitate  in  partes  distributA  :  attoUite  paiaUa  ejus.  Heb.  Yidete  quüm  ezcelia 
ilBi :  admtrasnini  qnAm  integra  et  iilosa  lint  omnia,  Uirres,  muri ,  domus ,' post  Untam  vlm 
IXMilem. 

15.  in  sacuta ,  super  mortem :  Heb.  usque  ad  mortem. 

3.  jiudite,  Magna  locubirus ,  altenlnm  audilorem  lacit.  Onmes  gentes...  Omnes  homines 
coDToeat ,  ocnnmunem  omnium  de  divitiis  errorem  damnaturus  ;  rursus  aatem  altentos  Cicit; 
dietnnu  enim  est  lanto  coeto  digna. 

S.  Terrigenas:  fltil  bominls  :  Heb.  ut  se  Ghristus  vocabat :  plebeÜ.  Filti  hominum,  fllii  viri : 
Heb.  DObilei.  Dives  et  pauper;  quasi  diceret,  utrosque  docturus  sum. 

S.  In  parabolam,..  in  psaiterio  propositionem.,.  In  citbarA  «nigma  meum  :  Hier,  ezantiquif 
Boriboi  ;  sie  enim  Job  assumit  parabolam  :  zzvii.  i,  etc.  Sed  et  Regina  Saba  venit  tentare 
Salomonem  in  cenlgmatibus .-.  HI.  Reg.,  z.  i.  et  hoc  pertinet  ad  ooncUiandam  auditorum  ai- 
teaiioaem. 
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Qaare  timebo  in  dlebus  mall  ?  Iniquitas 
calcanei  mei  circumdabit  me  ? 

Qiii  fiduciam  habent  in  fortitudine  suft , 
et  in  mnititudine  divitiarum  suarom  bu- 
perbiunt. 

Fratrem  redimens  non  redimetvirjnec 
dabit  Deo  propitiationem  pro  eo. 

Neque  pretium  redemptionis  animae  eo- 
rum ;  sed  quiescet  in  uecula. 

Et  vivet  ultra  in  semplternum ,  et  non 
videbit  interitum. 

Cum  viderit  sapientes  morlentes ;  simiil 
incipiens  et  indoctus  peribant ,  et  derelin- 
qnent  aiienis  diYitias  suas. 

Interiora  sua  domus  suas  in  saeeulo, 
tabernacula  gua  in  generatione  et  genera- 
tione ;  vocaverunt  nominibus  suis  terras 
suas. 

Et  homo  in  honore  non  commorabltur , 
et  siniilatus  est  Jumentis ,  et  eiaequatus  est. 

Hs9c  est  via  insipientis  eorum,  et  post  eos 
juxta  08  eorum  current.  Semper. 

Quasi  grex  in  Inferno  positl  sunt ;  mors 
pascet  eos,  et  subjiclcnt  eos  recti  in  ma- 


6.  Cur  timebo  In  die  maUP  IniquHas 
calcanei  mei  cireumdablt  me. 

7.  Qui  confldunt  In  ylrtute  wik ,  et  in 
mnititudine  divitiarum  suarmn  gloriantur. 

9.  Frater  non  redimit,  redlmet  homo; 
non  dabit  Deo  placatiooem  suam. 

9.  Et  pretium  redemptionia  animie  sos, 
et  laborabit  in  sternum,  10.  et  viTet  ad- 
buc  in  finem. 

U.  Non  videbit  interitam,  cum  viderit 
sapientes  morlentes;  simul  insiplens  et 
stttltus  peribunt. 

Et  relinquentalienis  divitlas  suas;  12.  et 
sepulcra  eorum  domus  illoram  in  sßtemam. 

Tabernacula  eorum  in  progenieet  proge- 
nie ;  vocaverunt  nomlna  saa  in  terrissuis. 

13.  Et  homo,  cum  in  honore  esset,  non 
intelleiit;  comparatus  est  jumentis  insi- 
pientibus,  et  similis  factus  est  illls. 

14.  H8DC  via  lllorum  scandahmi  lpsls,et 
postea  in  ore  suo  complacebunt. 

15.  Sicut  oves  in  Inferno  positl  sunt, 
mors  depascet  eos. 


6.  Cur  Umebo in  die  mala?  in  diebos  mali :  Hier,  mortis scilicet.  Iniquitas  calcanei  mei... 
flnis  mei  tea  mortis;  quöd  pedet  «trema  stnt  ptn  corporis ,  ul  mors  loüus  vit« :  quo  ferA 
sensu  dicimus  ä  capite  sd  caicem ,  ab  iniUoad  flnem.  Iniquitas  autem  mortis  hie  dicitur;  me- 
moria flagitiorum  ac  scelerum;  sensusque  est :  cur,  qusrendo  diyittas ,  id  agam ,  ut  amaram 
mihi  mortem  arcetsam ,  yel  tpsarum  desiderio ,  rel  conscientia  scelenim  quibus  parat»  supt? 
Qud  mihi  diviti» ,  si  is  earum  rruclus,  ut  tristiils  peream,  sie  Ecdi.,  xli.  i.  O  man ,  fiMm 
amara  ett  memoria  tua  komini  pacem  habenti  in  divHiis  tuis  l  unde  sequitar  : 

7.  Qui  confiduni,,.  supple  :  Uli  timeant  mortem ,  qui  reponuni  fiduciam :  in  virtute  sud ,  ia 
opibus. 

8.  Frater  non  redimit...  redimel  homo  :  sopp.  non;  ex  consuetudine  sermonia  bebralci :  non 
redimil  rrater;non  homo  quiTls.  Clariüsapud  Hier.  Tralrem  redimens,  non  redlmet  vir :  nemo 
fratrem  ä  morte  redimeL  Non  dabit  Deo  placaiionem  tuam :  propitiationem  pro  eo ;  nullo  la- 
criflcio  liberabit quis  sgrotum  ac  moriturum,  non  frater,  quantumvis  piut,  ac  polens  ;noa 
alias  quivis  homioum. 

9.  Et  pretium  redemptionis..,  sopp.  nemo  dabit :  at  Heb.  aliler  preliosa  est  redemptio  anim» 
Ipsonim ,  id  est ,  pretiotior  qoAm  ut  homo  id  prcestare  poatit.  Hioc  inutililas  diviltarum,  qu^ 
hominis  morientis  salutem  nemo  ä  Deo  ullo  prelio  redimat.  Laborabit  in  cetermbn  :  homo  sci- 
licet :  vanos  et  caasus  lairar  mortem  deprecantia.  At  Hier,  qoieseet  in  sscula ,  seu  quod  idem, 
eessabit,  desinet :  Heb.  hoc  est,  homo  quantumvis  opulentus,  necessariö  deficiei ;  mors  ineri' 
UbUis. 

10-11.  Et  vivet  adiiuc  in  flnem :  (ii)  Non  videbit  interitum...  Ironie^,  quasi  dicerel ,  an  poU- 
bit  se  perpetuö  victurum  ,  (ii)  et  non  visurum  interlUim  7  cäm  viderit  sapientes  morientet,  et 
commune  omnium  btum  ?  Quatuor  postremos  versus  ad  Christum  Patres  referunt,  ut  sensttS 
alt,  nemo  purus  homo  fratrem  redimit,  sed  tantüm  itle  homo  qui  etiam  Deus  est  Memorant 
•tiam  interpretes  lU  Hosen  Haaardan,  qui  verba  bsc  ven.  9  et  lO.  Desinet  in  sceculwn  et  vivei 
in  oBtemum^  de  rege  Measia  intelligil,  qui  pro  redemptione  fratnim  mortttos,  postea  in  ater» 
num  vivat ,  uU  prasdicuim  ab  Isaia,  uti.  lo. 

12.  Nomina  sua...  vocaverunt  nomioiboa  suis  lerras  suas :  Hier,  quibus  scilieet  terrisiaha' 
mantur ,  de  iis  enim  agitor ;  diceUir  autem ,  hoc  est  sepulcrum  hujus  et  hujus :  hoc  unum  sa- 
pererit ,  nee  quidquam  reiiqui  prster  sepulcrum ,  et  inanem  merooriam. 

13.  Non  inieilexit :  non  eogitat  unde  ilit  omne  decus.  At  Hier,  in  honore  non  commorabiiarj 
Conqmratus  est  jumeniis...  Unus  enim  internus  hominis  etjumentorum :  Ecd.,  iii.  19.  Quoad 
temporalia ,  nihil  habet  ampüus,  alque  omnino  instar  Jumenli  est,  nisi  stema  meditetor. 

14.  Heec  via....  scandaium  ipsis :  hsc  via  f nsipienti«  eorum ,  Hier,  hec  via  iUoram ,  b^' 
luarum  more  viventium ,  mera  insipientia  est.  Et  postea  in  ore  suo...  et  post  eos  juxta  eorum 
plaeiuvivenu  Tarn  ipsi  qu&m  ipsonim  posteri  hAc  lUIacia  divitiarum  ioescati,  ad  turpia  ^^J^P^ 
promont ;  secunddm  Vulg.  h»c  via ,  in  qoi  tarnen  sibi  ptacebunt,  denique  ipsii  eritscanoanH 
offendiculo  quo  oorruant ;  ut  halMlnr  f,  seq. 
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tatino ;  et  flgma  eorum  coateretur  in  In- 
ferno post  iMbitacalam  snuin. 

Veramtamen  Dens  redlmet  anlmam 
meam  de  mana  inferni  :  cum  aasumpse- 
rit  me.  Semper. 

NoUte  timere  cum  ditatns  fuerlt  vir; 
cum  mnlliplicata  fuerlt  gloria  domAs  ejus. 

Neqae  enim  morleos  toUet  omnia ;  nee 
desceadet  post  eum  gloria  ejus. 

Qoia  aolroa)  sus  in  yit&  suA  benedloet ; 
landabnnt  te  cum  benefeceris  tibi. 

Intiabit  nsque  ad  generationem  patrum 
saorum ;  oaque  ad  flnem  non  videbunt  lu- 
cem. 

Homo  etm  in  honore  esset ,  non  intel- 
teilt;  comparatus  est  Jumentls,  et  sile- 
bitur. 


Et  domlnabuntor  eorum  Justl  in  matu- 
tino,  et  auxilium  eorum  veterascet  in  In- 
ferno ä  gloria  eorum. 

16.  Verumtamen  Deus  redimet  anlmam 
meam  de  manu  inferl ,  cum  acceperit  me. 

17.  Ne  timneris  cum  dives  foctus  fuerlt 
homo,  et  cum  multiplicata  fuerlt  gloria 
domüs  ejus. 

IS.Quoniam  cum  interlerlt,  non  snmet 
omnIa;  neque  descendet  cum  eo  gloria 
ejus. 

19.  Quia  anlma  ejus  in  vltA  Ipslns  be- 
nedlcetur;  confitebitur  tibi,  cum  benefe* 
ceris  ei. 

20.  Introlblt  usque  in  progenles  patrum 
snorum,  et  usque  in  seternnm  non  vi- 
debit  lumen. 

2i.  Homo,  cum  in  bonore  esset,  non 
intelleiit ;  comparatus  est  jumentis  Insl- 
pientibus ,  et  slmilis  foctus  est  Ulis. 


PSALMÜS  XLIX.  MORAUS  ET  PROPHETICÜS. 

y<ra  tacrificia  Del  laudes  esse ,  et  preces  puro  corde  prolatas :  iic  novo  Testamenio  viam 
paroi.  Vide  Ps.  l.  17,  i8,  19..  Im.,  i.  ii,  etc.  Jerem.,  tu.  21,  etc.  De  titulOj  atque  Jsaph, 
Vide  Fl .  LXKii. 


TERSIO  S.  HIEROMTMI. 

Psalmus  Aiaph. 

Fortis  Dens  Dominus  locutns  est ,  et  vo- 
cavit  terram ;  ab  ortu  solis  usque  ad  oc- 
casum  ejus. 

De  Sion  perfecto  decore  Deus  apparuit. 

Venlet  Deus  noster ,  et  non  tacebit ;  Ignis 
ciyram  eo  vorabit,  et  In  circuitu  ejus  tem- 
pertasvtlida. 


TERSIO  VULGATA. 

1.  Psalmus  Asaph. 

Deus  deorum  Dominus  locutus  est,  et 
vocavit  terram , 

A  solis  ortu  usque  ad  occasum ;  2.  ex 
Sion  speclea  decorls  ejus. 

3.  Deus  manifeste  veniet;  Dens  noster, 
et  non  süebit. 

Ignis  in  conspecto  ejus  exardescet,  et 
In  circuitu  «(Jus  tempestas  valida. 

IS.  Dondnabuntur.,,,  jusü,.,.  snperioret  erunl,  protUbani.  In  matutino;  stitim  poit  mor- 
tem apparebit ,  qaantdm  divilibus  impiis  preiienl ,  justi ,  qui  in  Deo ,  noD  in  rebus  Tanis  con- 
Bdant.  AuxlUum  eorum.,.  opes  quaa  auxillo  sibi  futuras  sperabanU  Veterascet  in  inferno,  etiam 
io  eorum  lepalcrls  opea  ül«  obsolescenl.  ^  gloria  eorum ;  deletA  et  oblilteratS  ilia  quoque 
glorii  aepolcrali :  planids  Hier.  Ogura  eorum  cooteretur,  etc.  etiam  in  sepulcro  specles  eorum 
e?io«acei,  poilquim  in  Ulad  translaü  sunt  triste  domlcUium. 

10.  Verumtamen  Deus,..,  ^on  diviti»,  inquit,  sed  unus  Deus  redimet  animam  meam..,, 
lopiorum  inanilale  deipectli,  anargilad  bonos  in  Deum  tperantea,  qaorum  Deus  animam  ab 
Inferis  redimit,  cdm  A  lepulcro  ataumptoi  ad  YlUm  «ternam  Iranifert.  Alioqui  neqae  quI  spe- 
ratin  Domino  plus  reüquis  haberet,  neque  prefatloni  responderel  hujos  Psalmi  doctrina. 

19.  jinima  ejus.,,,  divitis  Impii :  in  vitA  ipsius  benediceiur ;  laudibus  celebrabltur.  Confi' 
tebltur  tibi,  laadablt  te.  Jam  ad  ipium  divitem  lermo  convertitur,  tensusque  est :  Üle  aaaiduus 
scpoüdoslaadalor  etaduUtor  luus  impenid  te  laodabit,  non  tamen sincerö,  non  veri  studio, 
sed  beneflcils  iUecUis  tuis.  AtHier.  aliler  :  animasus  in  vItS  suA  benedicel  iUe  dives,  sibl 
IriaodieUir ,  se  bealum  prasdicabit :  addit  Hier,  laudabunt  te,  cum  benefecerli  tibi;  plaudent 
cüjB  tibi  beauis  Tideberls,  teque  unum  pradicabunt  tot  opibus  dignum ,  qudd  ils  fruaris ,  tuo« 
que  geoio  indulgeas. 

at.  Introibit  usque  in  progenles  patrum.,..  ibit  ad  patres,  morietur ;  pbrasi  uaiiatA. 

21.  Borna,  cum  in  honore....  Heritx^  ergo  ä  me  dictum  f,  is.  atque  hlc  inculcaUim ,  nesdre 
Iraminem  nÜ  Tera  gloria  reponenda  sIt ,  atque  omaind  brüllt  eate  •Imillimum, 

3.  Sx  Sion  species  deeoris  ejus :  de  Sion  perfeolo  decore  Deui  apparuit :  Hier,  cujus  dls- 
tinciio  sequenda.  Porrö  bis  describllur  majeittt  Dei ,  ex  Sion  uM  habiut  esplendeacentis,  et 
ipMs  eUam  lacriflcantes  Judlcantis . 

S,  Sxardescet,  torabit :  Hier. 
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Yocabit  coelum  desursum  et  terram ,  ut 
jadicet  populum  suam. 

Gongregate  mihi  sanctos  meos ;  qui  fe- 
riunt  pactum  meum  in  sacrlflcio. 

Et  annuntiabunt  coeli  justitiam  ejus ; 
quia  Deus  judex  est.  Semper. 

Audi,  popule  meus,  et  loquar,  Israel, 
testiiicabor  in  te ;  Deus ,  Deus  tuus  ego 
8um. 

Non  propter  victimas  tuas  arguam  te, 
et  holocautomata  tua  coram  me*6unt. 
Semper. 

Non  accipiam  de  domo  tuÄ  vitulum, 
neque  de  gregibus  tuis  hircos. 

Hea  sunt  enim  omnia  anlraalia  silva- 
rum ;  pecudes  in  montibus  millium. 

Scioomnes  aves  montium,  et  universi- 
tas  agri  mecum  est. 

Si  esuriero ,  non  dicam  tibi ;  meus  est 
enim  orbls,  et  plenitudo  ejus. 

Numquid  comedam  carnem  taurorum , 
aut  sanguinem  hircoriim  bibam  ? 

Immola  Deo  laudem ,  et  redde  Altissimo 
Tota  tua. 

Et  Invoca  me  in  die  tribulationis ;  libc- 
rabo  te ,  et  gloriflcabis  me. 

Implo  autem  dl\it  Deus  :  Quid  tibi  est 
cum  enarratlone  prseceptorum  meorum , 
ut  assumas  pactum  meum  in  ore  tuo? 

Qui  odisti  discipUnam,  et  projecisti 
verba  mea  post  te. 

Si  videbas  furem ,  consentiebas  ei ,  et 
cum  adulteris  erat  pars  tua. 

Os  tuum  dimisisti  ad  malitlam ,  et  lin- 
gua  tua  concinnavit  dolum. 

Sedens  adversus  fratrem  tuum  loque- 
baris ,  et  adversus  fllium  matris  tuse  fabri- 
cal)arls  opprobrium. 

Hase  fecisti ,  et  tacul ;  existimasti  me 
futurum  similem  tu! ;  arguam  te ,  et  pro- 
ponam  te  ante  oculos  tuos. 

Intelliglte  hoc ,  qui  obliviscimini  Deum ; 
ne  fortö  capiam ,  et  non  sit  qui  liberet. 


4.  Advocabit  coelam  desursum ,  et  ter- 
ram ,  discernere  populum  suum. 

5.  Gongregate  Uli  sanctos  ejus,  qui  or- 
dinant  testamentum  ejus  super  sacriflcia. 

6.  Et  annuntiabunt  c(bU  justitiam  ejus; 
quoniam  Deus  judex  est. 

7.  Audi,  populus  meus,  et  loquar;  Isr- 
rael,  et  testiflcabor  tibi;  Deus,  Deus  tuos 
ego  sum. 

8.  Non  in  sacriflciis  tuis  arguam  te;  ho- 
locausta  autem  tua  in  conspectu  meo  sunt 
semper. 

9.  Non  accipiam  de  domo  tuä  vitulos, 
neque  de  gregibus  tuis  hircos. 

10.  Quoniam  meae  sunt  omnes  fers  sil- 
varum,  jumenta  in  montibus  et  boves. 

U.  Gognovi  omnia  volatilla  cceli,  et 
pulchritudo  agri  mecum  est. 

12«  Si  esuriero,  non  dicam  tibi;  meus 
est  enim  orbis  terrae,  et  plenitudo  ejus. 

13.  Numquid  manducabo  carnes  tau- 
rorum, aut  sanguinem  hircorum  potabo? 

14.  Immola  Deo  sacrificium  laudis,  et 
redde  Altissimo  vota  tua. 

15.  Et  invoca  me  in  die  tribulationls; 
eruam  te ,  et  honorificabis  me. 

16.  Peccatori  autem  dlxit  Deus  :  Quare 
tu  enarras  justitias  meas,  et  assumls  tes- 
tamentum meum  per  os  tuum  ? 

17.  Tu  verd  odisti  discipUnam,  et  pro- 
jecisti sermones  meos  retrorsum. 

18.  Si  videbas  furem,  currebas  cum  eo, 
et  cum  adulteris  portionem  tuam  ponebas. 

19.  Os  tuum  abnndavit  malitiä,  et  lin- 
gua  tua  concinnabat  dolos. 

20.  Sedens  adversus  fratrem  tuum  lo- 
quebaris ,  et  adversus  fllium  matris  tos 
ponebas  scandalum.  21.  Hsec  fecisti,  et 
tacui. 

Existimasti  iniqu6  quod  ero  tul  simllls; 
arguam  te ,  et  statuam  contra  faciem  tuam. 

22.  InteUigite  haec,  qui  obliviscimini 
Deum;  nequando  rapiat,  et  non  sit  qui 
eripiat. 


4.  Discernere ,  ut  judicel :  Hier. 

s.  lUi  sancios  ejus :  mihi  sancto«  meos  :  Hier,  ad  sacerdoüum  consecratoi.  Qui  ordinani 

iestamentum qoi  feriunt  pacUim  meum :  Hier,  qui  ritum  Bacriflcandi  ex  foedere  meo  ob- 

lervanu 

8.  Non  in  sacrificiis,,.,  Non  queror  deesM  sacriflcia,  cum  semper  prsslo  sint,  sed  maüns 
aliquid  requiro. 

11.  Folaiilia  ecßli ,  montium  :  Hier.  Pulcitritudo  agri ,  unirersilas  agri :  Hier.  Alii :  besli« 
agrorum  penes  me  sunt ;  bestin  qus  agrorum  omamenta  sunt,  me«  sunt. 

14.  Sacrificium  laudis ,  laudem :  Hier. 

1«.  Quare  tu  enarras,...  quid  tilyi  est  cum  enarratlone,  etc.  Hier.  Non  est  enim  spedosa 
laus  in  ore  peccatoris :  Ecdi.,  zv.  9. 

18.  Portionem  tuam  ponebas :  pars  tua :  Heb.  supp.  erat :  eorum  convictor  assiduus. 

90.  Sedens,  desünato  animo.  adversus  fratrem  tuwn  loquebaris :  sie  :  Sederunt  prindpes ,  et 
adversüm  me  ioquebantur.  Psalm,  cxvii.  i.  23. 

81.  Existimasti  tniqut :  iniquit  deest  Heb.  jirguam  te,  et  «loluam...  proponam  te  ante  oenlofi 
UI08  :  Hier,  teipsum  exhibebo  tibi ,  ne  tibi  placeas. 
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Qal  hmnoUt  confesslonem ,  gloriflcatl  23.  SacriflciumlauAiBhonoriflcabitme, 
me;  et  qui  ordinat  viam,  ostendam  ei|etUllciter,qiioo6tendam  Uli  salutareDeL 
salatare  Dei.  | 

PSALMUS  L.  DEPRECATORIÜS. 


TERSIO  S.  HIERONYHI. 

Ticiori,  CanUcnm  DaTid;  quando  Tcnlt  ad 
emn  Hathan  propbela ,  quaDdo  ingresaiu  est 
ad  Betbsabee. 

Miserere  mei ,  Deus ,  secundüm  miseri- 
cordiam  tuam. 

Juxta  moltitudinem  miseratiomim  tua- 
nim :  dele  iniquitates  meas. 

Multüm  lava  me  ab  iniqultate  meä ,  et 
h  peccato  meo  manda  me. 

Quoniam  inlqoitates  meas  ego  cognovi , 
ti  peccatnm  meum  contra  me  est  semper. 

Tibi  soli,  peccavi ,  et  malum  coram  te 
feci ,  nt  jasliflceris  in  sermonlbas  tuis ,  et 
Tincas  cum  judicaberis. 

Ecce  in  iniqultate  conceptus  sum ,  et  in 
peccato  peperit  me  mater  roea. 

Ecce  enim  yeritatem  diligis ,  abscondi- 
tmn  et  arcanum  sapientise  tus  manlfes- 
tasti  mihi. 

Asperges  me  hyssopo,  et  mundabor; 
kTabisme,  et  super  nivem  dealbabor. 

Auditum  mihi  facies  gaudium  et  Iseti- 
tlam ,  et  exultent  ossa  qua?  confregisii. 

Ai>8conde  faciem  tuam  ä  peccatis  meis , 
et  omnes  iniquitates  meas  dele. 

Gor  mnndum  crea  mihi ,  Deus ,  et  spiri- 


VERSIO  TULGATA. 

1.  In  flnem  Psalmua  David. 
7/  Cum  Tenit  ad  eum  Nathan  Propheta, 
quando  inlrarit  ad  BeUisat)ee.  ( //.  Reg,,  12. ) 

3.  Miserere  mei ,  Deus ,  secundüm  mag- 
nam  misericordiam  tuam. 

Et  secundüm  multitudinem  miseratio- 
num  tuarum ,  dele  iniquitatem  meam. 

4.  Amplius  lava  me  ab  iniqultate  med , 
et  k  peccato  meo  munda  me. 

5.  Quoniam  iniquitatem  meam  ego  cog- 
nosco ,  et  peccatum  meum  contra  me  est 
semper. 

6.  Tibi  soli  peccavi,  et  malum  coram 
te  feci,  ut  Justiflceris  in  sermonibus  tuis, 
et  vincas  cum  Judicaris. 

7.  Ecce  enim  in  iniquitatibus  conceptus 
sum,  et  in  peccatis  concepit  me  mtfter 
mea. 

8.  Ecce  enim  veritatem  dilexisti ,  in- 
certa  et  occulta  saplentise  tuae  manifestasti 
mihi. 

9.  Asperges  me  hyssopo ,  et  mundabor ; 
iavabls  me ,  et  super  nivem  dealbabor. 

10.  Audltui  meo  dabis  gaudium  et  lfl&- 
titiam ,  et  exultabunt  ossa  humiliata. 

11.  Averte  faciem  tuam  k  peccatis  meis, 
et  omnes  infquitates  meas  dele. 

12.  Cor  mundum  crea  in  me,  Deus,  et 


tum  stabilem  renova  in  visceribus  meis.  ^spiritum  rectum  innova  in  visceribus  meis. 

33.  Saerificium  laudU,  lacriflcans  iaudem  :  Heb.  Ei  iUiciler  :  et  qui  ordinat  viam,  osten- 
dam  itti  Mlutare  Dei :  Hier,  ponenti  viam  :  Heb.  rectA  via  gradienti ,  ottendam  salutem  veram. 

6.  TiM  soli ,  tibi ,  tibi  soli :  Heb.  nam  csteros,  bomines  scilicel.  ceiavi  peccalum  meum : 
prcterea  te  unum  metuebam,  regia  polestate  Tretus.  Chrys.  Amb.  Cian  judicaris :  in  judicando 
te :  Heb.  cum  judicas  :  cum  occulta  mea  flagilia ,  adulteria  scUicet,  quas  foedä  et  occultü  caede 
tcgereme  posse  speralMim,  educis  inlacem,  eaque  puniens,  oslendis  nihil  te  latere.  Sedet 
cum  jodiearis  ab  liominibus,  vincis  ostendens  te  scelerum  älterem,  cum  minimö  arbitrantur. 
Queomnia  Davidi  declaravit  Deus  per  Propbetam ,  dicens  :  Tu  enim  fecisti  abscondith;  ego 
auiem  fhciam  in  conspeetu  omnls  Israel,  et  in  eonspectu  solls.  II.  Reg.,  xii.  12. 

7.  Scce  enim  in  iniquitatibus.  Numquid  David  de  adulterio  natus  erat  ?  de  Jesse  viro  justo 
nattts  erat  et  conjuge  ipsius.  Quid  ergo  se  dicit  in  iniqultate  conceptum ,  nisi  quia  suscepit 
penooam  generis  bumani ,  et  atlendit  omniom  vincuia ;  propaginem  mortis ,  originem  iniqui- 
taüi  advertit.  Aug.  blc.  Hsbc  autem  sanctus  David  commemorat ,  non  ad  se  excusandum,  sed 
ad  deprimendum  poliiis  :  neque  enim  mirum  i  corrapto  semine  bsec  mala  emanasse. 

8.  Eeee  enim  veritatem  dilexisti.  Enim  deest  btc  et  supri  i.  7.  VeriUlem  diügls  peccata  con- 
fitentis.  Incerta  et  occulta  sapientice  tuce,  Propter  prophetiss  donum ,  ostendisti  mihi  vias  tuy 
arcanas,  eventtts  varios  et  incertos,  certA  tamcn  Providentia  gubemalos;  Christum  ipsum, 
ejiiaque  mysteria ,  ut  patet  in  Psalmis  passim. 

9. Hyssopo,  ut  leprosum  reducendum  ad  hominum  coetus.  Levit.,  xiv.  6|  vel  quemlibot  im- 
mondnm  aquA  lustrali  aspergendum.  Num.,  xix.  18. 

10.  j^udilui  meo....  Auditum  mihi  facies  gaudium Bier,  per  verbum  absoluUonis  pronun- 

tiatum  Davidi  k  PropbetA ,  nobis  per  sacerdoiale  ministerium. 

12.  Spiriium  rectum  innova. nempe  aversus  k  lege,  rectitudinem  omiserat  quam  reddi 

petii. 
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Ne  projicias  me  k  Tacle  iuk ,  et  spiritnm 
sanctum  tuum  ne  auferas  k  me. 

Redde  mihi  isetitlam  Jesu  tui ,  et  spi- 
rltu  potenti  conflrma  me. 

Docebo  iniquos  vias  tuas,  et  peccatores 
ad  te  convertentur. 

LUbera  me  de  sanguinibus,  Deus,  Deus 
salutls  mes;  laudabit  lingoa  mea  justi- 
tiam  tuam. 

Domine ,  labia  mea  aperies ,  et  os  meum 
annuntiabit  laudem  tuam. 

Non  enim  vis  ut  Tictimam  feriara ;  nee 
holocaustum  tibi  placet. 

Sacriflcium  Dei  Spiritus  contribulatus ; 
cor  contritum  et  humiliatum ,  Deus ,  non 
despicies. 

Benign^  fac  in  voiuntate  tu&  Sion,  et 
sdiflcentur  muri  Jerusalem. 

Tunc  suscipies  sacrificium  justifls;  obla- 
tiones ,  et  hoiocausta ;  tunc  imponent  super 
altare  tuum  Yitulos. 


13.  Ne  projicias  me  h  faele  tnft,  et  spi- 
ritnm sanctum  tnnm  ne  auferas  k  me. 

14.  Redde  mihi  laetitiam  salolaris  tat, 
et  spiritu  principali  conflrma  me. 

15.  Docebo  iniciuos  vias  toas,  et  impii 
ad  te  convertentur. 

16.  Li])era  me  de  sanguinibus,  Dens, 
Deus  salutls  meae ,  et  exultabit  Üngua  mea 
Justitiam  tuam. 

17.  Domine,  labia  mea  aperies,  etos 
meum  annuntiabit  laudem  tuam. 

18.  Quoniam  si  voluisses  sacriflcium, 
dedissem  ntique;  holocaustis  non  delec- 
taberis. 

19.  Sacrificium  Deo  splritus  contriba- 
btus ;  cor  contritum  et  humiliatum ,  DeaS| 
non  despicies. 

20.  Benign^  fac ,  Domine ,  in  bonft  vo- 
iuntate tuä  Sion ;  nt  sediflcentur  muri  Je- 
rusalem. 

21  .Tunc  acceptabis  sacrificium  jusUtis, 
oblationes  et  hoiocausta ;  tunc  imponent 
super  altare  tuum  vitulos. 


PSALMUS  LI.  INCREPATORIUS. 

In  persona  Doeg ,  iniqiua  doUs  suU  superbientes  Increpat,  et  suo  exemplo  confundil. 


VERSIO  S.  HIERONTHI. 

Victor! ,  eniditio  David ;  cdm  venit  Doeg  Idu- 
nisus,  et  annuntiavil  Saül ,  et  dixlt  ei :  Venit 
David  in  domum  Achimelech. 


Quidgloriaris,  In  maliti&.potens?  mi- 
sericordia  Dei  totA  die. 


VERSIO  VULGATA. 

In  flnem,  i.  Inteliectus  David. 
2.  Cum  venu  Doeg  Idumens,  et  nanttavilSafiU: 
Venit  David  in  domum  Achimelech.  /.  Reg» 
xxu.  9. 

3.  Quid  gloriaris  in  mallti&,  qui  potens 
es  in  iniquitate? 


15.  SpMium  sanctum  tuum  ne  auferas  ä  me.  An  ergo  peccator  bal)ebat  Spiritnm  sancliun^ 
non  enim  dicit ,  Da  mihi ;  sed ,  ne  auferas  h  me ,  nempd  quod  dtm  quisque  sibi  irascUur  et  tibi 
displicet ,  sine  dono  Spiritus  sancti  non  est,  quamyis  venlam  deprecelar.  (Aug.  hie,  n.  K.) 

14.  Spiritu  principali :  potenti :  Hier,  ipontaneo.  Heb.  Nedibah ,  quod  volantirii ,  Pv.  i>ni* 
8.  Nota  titc  ipirilnm  rectum ,  qui  est  vera  JuBtitia ;  Spirttum  Mnctum,  quo  justiiia  in  bomine 
Jam  ad  se  redcunte  inctioatur;  spiritum  principalem,  quo  accepU  venia  jam  securos  ac  firmoi, 
non  modo  in  Justttiä  peneverat,  sed  etiam  cnteros  docet ,  ut  seqnenlia  demonslrant.  Aog.  blc. 

16.  De  sanguinibus  :  pluralf  numero;  ä  reatu  mulüplicis  csdis,  nee  tantüm  Uria,  verum 
etiam  commilitonum  ejus,  qui  ut  ipse  caderet ,  ad  iniquum  certamen,  atque  ad  necem  cerum, 
missi  sunt.  II.  Reg.,  xi.  15,  2p,  2i.  A  tantanim  ergo  csdium,  qus,  cootinuo  yeluldaniore, 

Davidis  sanguinem  reposcebanl ,  reatu  et  horrore  liberari  petit.  Exultabit ,  laudabii  üngua 

mea  :  Hier. 

15.  Quoniam  si  voluisses...  non  enim  vis,  etc.  Hier,  non  id  hunc  ä  me  peccalore  requiris: 
qua  Toce  sanctus  David  signiflcat  vetera  sacrificia  per  se  non  esse  Peo  placita ,  ac  tandem  oaA" 
teranda. 

19.  Contritum  et  humiliatum;  confractum  et  contritnm :  Heb. 

30.  Benign^  fac...  benefac  Sioni,  et  muros  Jerusalem  cdifica :  metnit  ne  suo  scelere  civittf 
ab  ipso  aucta  et  partim  condita ,  pereat. 

9.  Doeg  fdumceus :  in  auia  Saulis  vir  Primarius,  polentissimus  quippe  pastomm :  I-  Beg.,xxx. 
7.  atque  inter  servos  ejus  primus ,  xni,  9.  Quo  indice  cum  accepisset  Saül  egregiö  excepto» 
esse  Davidem  ab  Acbimelech  sacerdote,  ipsum,  atque  uniyersam ejus  bmiliam  interfiei joisib 
Quod  facinus  cdm  satelütes  bomiissent ,  Doeg  Idumsus  eorum  supplerit  Ticem.  Itaque  oct^ 
ginta  qutnque  siccrdotes  cesi,Nobe  eorum  urbs  excisa,  universis  civibus  interfectis- IbM>- 
17,  IS,  19.  , 

8.  Quidgloriaris....  Sensus  planus; sie  autem  est  in  Heb.  Quid  gloriaris,  ö  tn  qui  es  poiens- 
Uisericordia  Dei  tota  die  :  Hier,  non  tecum,  sed  com  sanctis  est;  et  ita  Gb. 
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faiBlcKaB  cogiUvit  llngoa  tua ;  qnasl  no- 
Taeola  acota  feciens  dolum. 

Dilexisti  malnm  magte  quam  bonum; 
mendaeiiim  magls  quam  loqui  Justitlam. 
Semper. 

Dilexisti  omnia  verba  ad  devorandum 
linguam  dolosam. 

Sed  Deus  destraet  te ,  in  sempiternnin 
terrebit  te,  et  evelletde  tabernaculo,  et 
eradicabit  te  de  terra  vlventium.  Semper. 

Videbnnt  JQsti,  et  tlmebant,  et  super 
eum  rldebunt« 

Ecee  Tir  qul  noa  posnit  Deum  fortitudi- 
nem  soam ;  sed  speravit  in  multitudine 
diTitiarum  suarum ;  confortatus  est  in  in- 
sidiis  suis. 

Ego  autem  sicut  oltva  Tirens  in  domo 
Bei;  speravl  in  misericordiA  Del  in  sascu- 
lam  sempitemum. 

Gonfitebor  tibi  in  saeculum,  quoniam 
fecist! ,  et  expectalK)  nomen  tu  um ,  quo- 
niam bonum  in  conspectu  sanctorum  tuo- 
Tum. 


4.  Totä  die  injustitiam  eogitaTit  lihgua 
tua ;  sicut  novacuia  acuta  fecisti  dolum. 

5.  Dilexisti  malitiam  super  benignifa- 
tem;  iniquitatem  magls  quam  loqui  sequi- 
tatem. 

6.  Dilexisti  omnia  verba  prfficipitationis, 
lingua  dolosa. 

7.  Propterea  Deus  destruet  te  in  flnem; 
evellet  te,  et  emigrabit  t^  de  tabemacnlo 
tuo ,  et  radicem  tuam  de  terra  viventium. 

8.  Videbunt  jnsti ,  et  timebunt ,  et  su- 
per eum  ridebunt,  et  dicent  :  9.  Ecce 
homo,  qul  non  posuit  Deum  acUutorem 
suum ;  , 

Sed  speravit  in  multitudine  divitiarum 
suarum,  et  prsvaluit  in  vanitate  suä. 

10.  Ego  autem  sicut  oliva  fructifera  in 
domo  Dei ,  speravi  in  misericordiä  Dei  in 
setemum ,  et  in  ssculum  bsbcuU. 

U.  Confltebor  tibi  in  saeculum  quia 
fecisti,  et  expectabo  nomen  tuum,  quo- 
niam bonum  est  in  conspectu  sanctorum 
tuorum. 


PSALMUS  LH.  MORALIS.  DEPRECATORIUS. 

Tide  P4,Tm.  eui  hie  stmülfmu»,  nonnuUis  addiiis  quibu$  David  eouum  Rahsads  exerdtum 
et  JerusaUm  obtiäione  tlberatam  pjFcednere  videatur,  Theodor.  Vide  ^.  8  ei  7.  Nee  minim 
keee  preedixUse  Davidem ,  qnoe  propter  tpsum  fUUtra  etsent :  Protegam  erUm  urbem  banc, 
didt  Dominus  propter...  David  serTummeum.  lY.  üeg.,  xxx.  S4. 


TERSIO  S.  HIERONTMI. 

Yietori,  per  chorum  erudiiio  Darid. 

Dixit  stuitus  In  corde  suo.  Non  est 
Deus ;  eorrupti  sunt  et  abominabiles  facti 
sunt  iniquitate ,  non  est  qui  faclat  bonum. 


Dens  de  ccelo  prospexit  super  flllos  bo- 
mlnum,  ut  videret,  si  esset  intelligens, 
lequirens  Deum. 


VERSIO  VULGATA. 

In  flnem,  i.  Pro  Maeleth  intelligentiaB  David. 

Dixit  insipiens  in  corde  suo  :  Non  est 
Deus. 

2.  Gorrupti  sunt,  et  abominabiles  facti 
sunt  in.iniquitatibus;  non  est  qui  üaciat 
bonum. 

3.  Dens  de  ccelo  prospexit  super  filios 
homlnum,  ut  videat  si  est  intelligens , 
aut  requirens  Deum. 


4.  SiOa  novacula  acuta.,.,  qan  cum  längere  ieniler  et  taniüm  rädere  videretur,  altö  inflgi- 
tor,  ac  velat  blandiendi  specle  vulnerat :  ita  Doeg  cum  Achfmeiech  in  tabernaculo  Oominl 
amicitl«  pteutisque  apecie  renatus,  foedo  indicio  Tiros  optimo«  prodidit.  I.  Reg.,  xzi.  7; 
xin.  0. 

6.  Prceeipitatlonis :  atisorpUonis,  demersionis :  x^'^otttovrivfioO ,  70,  ad  devorandum :  Hier. 
Cojas  quippe  conailHs  manuque,  tot  egregü  viri,  tantaque  urbs  perierit.  Lingua  dolosa :  6  lin- 
gua dolota  !  Heb.  linguam  dolosam :  Hier.  70.  supp.  dilexisti. 

7.  In  flnem  :  in  sempitemum.  Eveüet  te...  coroparatione  duclA  ab  arbore  excisl :  et  nota  vim 
Terborom:  Emigrabil  te :  amovebit,  abradet,  Heb.  delebit,  excidet,  ne  tranco  qaidem  relicto, 
denique  eradlcabiL 

8.  St  dicent :  deest  Heb.  sed  subintelligendum. 

9.  DivMarum  suarum:  Erat  enimDoeg  locopietissimus.  Vid.  argum.  In  vanitate  suä :  pra- 
TiUte :  Heb. 

10.  Ego  autem  Heut  oliva :  non  ut  Doeg  «rbor  excisa ;  sed  fructifera ,  vlrens :  Hier. 

1.  Pro  Maeleth  :  pro  cborom  :  Hier,  ita  Theodor,  et  Symm.  ex  Theodor.  Dixit  imipient... 
Von  esi  Deus.  Sic  illc  Ral)saces:  Nee  conturbetvos  Ezechias ,  dicens  Dominus  liberabitnos... 
übt  est  Deus  Emalh  et  j4rphad  ?  Qais  est  ex  omnibus  diis  Urrarum  istarum  qui  eruerit 
terram  swan  de  mamtmed^  ut  eruat  Dominus  Jerusalem  de  manu  med.  Isa.,xxxiri.  iS,  I9,  SO. 
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Oihnes  ayenl  sant ,  psulter  adhaeserunt ; 
noD  est  qui  faciat  bonnm ;  non  est  usque 
ad  unum. 

Numquid  non  cognoverunt  qui  operan- 
tnr  iniquitatem ,  qui  comednnt  popolum 
meum  ut  cibum  panis;  Deum  non  iuTO- 
caverunt. 

Ibl  timuerunt  timore ,  ubi  non  est  ti- 
mor ;  quoniam  Dens  dispersit  ossa  circum- 
dantium  te ;  confunderis ,  quia  Dens  pro- 
jecit  eos. 

Quis  dabit  ex  Sion  salutare  Israel  ?  cum 
reduxerit  Dens  captivltatem  populi  sui , 
exu]labit  Jacob,  istabitur  Israel. 


4.  Omnes  decllnavernnt,  simul  inuUles 
iacti  sunt ;  non  est  qui  faciat  bonum,  non 
est  usque  ad  unum. 

5.  Nonne  scient  omnes  qui  operantar 
iniquitatem ,  qui  devorant  plebem  meam 
ut  cibum  panis? 

6.  Deum  non  invocaverunt,  lUictrepi- 
daverunt  timore,  ubi  non  erat  timor. 

Quoniam  Dens  dlsslpavit  ossa  eomm 
qui  hominibus  placent;  confusi  sunt, 
quoniam  Dens  sprevit  eos. 

7.  Quis  dabit  ex  Sion  salutare  Israel  ? 
cäm  converterit  Dens  captivltatem  plebis 
suae,  exultabit  Jacob,  et  Istabltnr  Israel. 


PSALMUS  Lin.  MORALIS. 

Deus  iltorum  cusioset  vindtx. 


VERSIO  S.   H1£R0NTMI. 

Victori  in  Psaimis,  eradilio  David;  quando 
yeDerunt  Ziplisi ,  et  dixerunt  Saül :  Nonne 
David  absconditus  est  apud  not  ? 

Deus,  in  nomine  tuo  salva  me,  et  in 
fortitudine  tu&  ulciscere  me. 

Deus,  exaudi  orationem  medm;  auribus 
percipe  verba  oris  mel. 

Quia  alieni  insurrexerunt  adversüm  me, 
et  fortes  quaesiernnt  animam  meam,  et 
non  proposuerunt  Deum  in  conspectu  suo. 
Semper. 

Ecce  Deus  auxlliabitur  mibi ;  Dominus 
sustentans  animam  meam. 

Redde  malum  insidiatoribus  meis ;  in 
veritate  tuä  disperde  eos. 

Voluntariö  sacriflcabo  tibi;  confltebor 
nomini  tuo ,  Domine ,  quoniam  bonum  est. 

Quoniam  ex  omni  tribulatione  liberavit 
me  ,  et  inimicos  meos  vidit  ocuius  mens. 


VERSIO  VULGATA. 

In  floem,  i.  In  carminibosintellectos  David. 
2.  Cum  veniaaent  Zipbsi ,  et  dixiaaent  ad  Saül: 
Nonne  David  abeconditoa  est  apud  nos?  (I. 
Reg,»  XXIII.  19.  et  zxvi.  i.) 

3.  Deus  in  nomine  tuo  saivum  me  &c, 
et  in  vlrtute  tu4  judica  me. 

4.  Deus,  exaudi  orationem  meam;  au- 
ribus  percipe  verba  oris  mel. 

5.  Quoniam  alieni  insurrexerunt  adver- 
süm me,  et  fortes  qusBsierunt  animam 
meam,  et  non  proposuerunt  Deum  ante 
conspectum  suum. 

6.  Ecce  enim  Deus  adjuvat  me,  et  Do- 
minus suBceptor  est  animae  meae. 

7.  Averte  mala  inimicis  meis,  et  in  ve- 
ritate tuä  disperde  illos. 

8.  Voluntarid  sacriflcabo  tibi ,  et  confl- 
tebor nomini  tuo ,  Domine ,  quoniam  bo- 
num est. 

9.  Quodiam  ex  omni  tribulatione  eri- 
puisti  me,  et  super  inimicos  meos  de- 
spexit  ocuius  meus. 


6.  Eorum  qui  hominibtis  placent.  Sensus  planus :  cum  Deo ,  non  hominibus  placere  nosopor* 
teat.  Sed  alUer  liier.  Ossa  circumdantium  le  :  castra  metantium  circa  te  :  Aqu.  et  Sjmm.  ex 
Tbeodor.  Est  autem  pronomen  te  femininum  in  Heb.  onde  ad  Sion  vel  Jerusalem  referendam. 
Confusi  sunt :  confunderis :  Hier,  verbum  masc.  jamad  bostem  sermone  converso.  Alii  ex  Heb. 
padore  affecisti :  supp.  hostes  tuos ,  6  Israel !  de  quo  f.  seq.  QuiB  quidem  egregiö  conveniont 
Babsacis  excidio ,  et  Jerusalem  ab  obaidione  lil)erate. 

7.  Quis  dabit  ex  Sion quis  dabit  ut  ex  Sion  salus  universi  Israelis  incipiat,  et  inde  an* 

nuntietur  per  omnes  urhet  ?  Supple ,  Deus  hoc  dabit :  et  ita  contigil.  lY.  Reg.,  xix ;  Isa.,  xxxvii. 

5.  jflieni :  id  est,  hostes.  Ch.  legit ,  superbi :  Zedim  pro  Zarim,  apice  immutato. 
7.  Averte  mala :  redde  malum :  Hier. 
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David  fkgieatjibsalom  et  jichUophel,  U.  Reg.»  zy.  FideVt.  in,  izn,  lzz. 


TBRSIO  S.  HIERONTMI. 

Yiciori  in  PmIiiüs,  erudiUo  OaTid. 

Euttdl,  Deas»  oratlonem  meam,  et  ne 
desplcias  deprecationem  meam. 

Attende  mihi,  et  exaudi  me;  humilla- 
Ub  sam  in  meditatlone  meA,  et  contur- 
bttns. 

A  Toce  inimici,  k  facie  persecpientis 
impii  :  quooiam  projecerunt  super  me 
iniquitatem,  et  in  furore  adver8al)antur 
mihi. 

Gor  meom  doluit  in  vitalibus  meis ,  et 
tmores  mortis  ceciderunt  super  me. 

Timor  et  tremor  venit  super  me,  et 
operuit  me  caligo. 

Et  diii  :  Quis  dabit  mihi  pennas  co- 
hunbe,  nt  Yoiem  et  requiescamP 

Ut  procol  abeam ,  et  conmiorer  in  de- 
serto.  Semper. 

Festioabo  ut  salver  ä  spiritu  tempestatis 
et  tarbinis. 

Prseipita,Doniine,  divide  linguas  eo- 
nuD. 

Quoniam  vidi  iniquitatem  et  contra- 
dictiooem  in  civitate. 

Die  et  nocte  circmneuntes  muros  ejus ; 
sceliu  et  dolor  in  medio  ejus. 

Insl^s  in  Titalibus  ejus ,  et  non  recedit 
de  plateis  ^us  dAmnum  et  fraudulentia. 


VERSIO  VULGATA. 

1.  In  flnemf  in  cirminibus  intellectus  Darid. 

2.  Exaudi,  Dens,  oratlonem  meam,  et 
ne  despexeris  deprecationem  meam :  3.  lo- 
tende mihi ,  et  exaudi  me. 

€k>ntristatu8  sum'in  exercitatione  med, 
et  conturbattts  sum.  4.  A  voce  Ihimlci, 
et  k  tribuktione  peccatoris. 

Quoniam  declinaverunt  in  me  Iniqni- 
tates ;  et  in  irä  molesti  erant  mihi. 

5.  Gor  meum  conturbatum  est  in  me^ 
et  formido  mortis  cecidit  super  me. 

6.  Timor  et  tremor  venerunt  super  me, 
et  contexerunt  me  tenebne. 

7.  Et  dixit  :  Quis  dabit  mihi  pennas 
sicut  columbaB ,  et  volabo,  et  requiescam.. 

8.  Ecce  elongavi  fugiens,  et  maus!  in 
solitudlne. 

9.  Expectabam  eum,  qui  salvum  m0 
fecit  k  pusiUanlmitate  spiritüs,  et  tempes- 
täte. 

10.  Prscipita,  Domine,  divide  linguas 
eorum ;  quoniam  vidi  iniquita|em ,  etcon- 
tradictionem  in  civitate. 

1 1.  Die  ac  nocte  circumdabit  eam  super 
muros  ejus  iniquitas ,  et  labor  in  medio 
ejus,  12.  et  i|jjustitia. 

Et  non  defecit  de  plateis  ejus  usura ,  et 
doius. 


1  Comriitatu»  8wn,„  bnmiliatus  lum  in  meditatlone  me4  :  Hier,  tot  adversis  Texalttff,aG 
Tchtlabjeeaspe. 

i.J  tribtdaiione  peccatoris  :&  facie  persequenlts  impli :  Hier,  acilicet  Achilophel.  DecUtuX" 
rennt..,  proiecemnt  luper  me :  Hier,  id  est,  mihi  iniquitatem  objiciunt;  yel  comminiicuntur 
io  ne  coosiliam  iniquum. 

T.  Qmü  dabit  mihi  pennas  sicut  columbas  ?...  Sic  enim  David  ad  suos  :  Surgite ,  fugiamus; 
aefiie  enlm  erit  nobis  effugium  ä  facie  Absalom  :  feslinate  egredi ,  ne  forli  veniens  occupet 
«w.  n.  Reg.,  XT.  14. 

s.  Elongavi :  procul  abeam  :  Hier.  In  solitadine;  quo  David  ftigiebat :  ibid.  23, 28. 

9.E^fectabam  eum.  Deum  qai  mihi  ereiit  animum.  Aliter  Hier,  feslinabo  ut  salver;  ut 
npri  f.i.ji  pusiUantmitate  spirit&s,,,,  i  spiritu :  id  est ,  vento  tempesuüs  et  turbinis  :  Ideoa 
nKT. 

le.  Pradpita :  demerge  in  profündnm  ;  x«Ta?royTtffoy.  Divide  linguas  :  sint  eorum  varia 
CQOHlia.  AJInsio  ad  Babel :  convenit  qaod  ait  ipse  David,  U.  Reg.,  zv.  8i.  Infatua ,  quceso,  Do^ 
«Me,  eondUam  Achilophel.  Coniradictionem ,  jam  enim  video  ilios  inter  se  divisos,  sciasaque 
ituiia  inier  Cbusal  et  Acliitophel;  ab  hoc  Undem  discessum,  unde  partibus  pernicies  :  II.  Reg. , 
XTD.  /fi  civitate :  In  Hebron  perfldi  civiute,  quo  Absalom  suos  vocaver  at,  ubi  regnabat.  II.  Reg., 
»'••,11. 

li./Xe  ncnooe  circumdabit  eam...  circumeuntes  muros  ejus  :  Hier.  supp.  inimici  mei :  cua  - 
Iwi«  et  Tigilic  circum :  urbem  obeunl  ^ilites :  bic  sensus  clauditur.  Iniquitas ,  et  labor,.,,, 
•eeluet  dolor  in  medio  ejos :  Hier.  Latwr  aulem  sive  dolor  sceleris  comes. 

12.  Btinjusütia :  addit :  Heb.  in  medio  ejus  :  ut  supri.  Usura  et  dolus  ;  vicin»  res :  non 
^fdt  de  plateis  ejus  :  negotlosiasima  civius,  sed  pessimis  dedita  negotiis;  ubi  unU  un- 
^u  eoncoiMÜo,  sed  avariti«  fraudisque  causA.  Vide  autem  inter  mores  perdit«  atque  impS» 
r^itUs nsoram disertft  nouum. Sumoui  boc :  non Dei, non  bomiaum,  non legum «  non fra- 
*^  cariiaüf  reppectof  ullos. 

I.  r 
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Von  enim  inimicas  exprobniYit  mihi  ut 
sttstlneam ,  neque  is  qui  oderat,  super  me 
magniflcatus  eet ,  ot  abscondar  ab  eo. 


Sed  tu  bomo  ananimis  meus,  dox  meuB, 
et  notus  meus : 

Qui  simul  habuimuB  dulce  secretum , 
in  domo  Dei  ambulaylmus  In  terrore. 

Veniat  mors  super  eos,  descendant  in 
infemum  viventes ;  quoniam  nequitiae  in 
congregatione  eorum ,  et  in  medio  eorum. 

Ego  ad  Dominum  clamabo,  et  Dominus 
salvabit  me. 

Yesperö,  et  manö,  et  meridie  loqnar, 
et  resonabo,  et  exaudiet  vocem  meam. 

Redlmet  in  pace  animam  meam ,  ab  ap- 
propinquantibus  mihi;  multi  enim  fue- 
runt  adversüm  me. 

Exaudiet  Dens ,  et  humiliabit  eos ,  qni 
Judex  est  ab  initio.  Semper. 

Kon  enim  mutantur  ,  neque  timent 
Deum. 

Extendlt  manum  suam  ad  paciflca; 
eontamlnal^t  pactum  suum. 

Nitidius  butyro  os  ejus  :  pugnat  autem 
cor  illius ;  moUiores  sermones  ejus  oleo , 
cum  sint  lance». 

Projice  super  Dominum  caritatem  tuam, 
et  ipse  enutrlet  te;  non  dabit  in  aetemum 
fluctuationem  justo. 

Tu  autem,  Dens,  deduces  eos  in  pu- 
tenm  interitüs ;  vir!  sanguinum  et  dolosl 
non  dimidiabunt  dies  suos.  Ego  autem 
flduciam  haheo  tui. 


13.  Quoniam  si  inimicus  mens  male- 
dlxisset  müii ,  sustlnulssem  utique. 

Et  si  is ,  qui  oderat  me  super  me  ma- 
gna locutus  fuisset  y  abscondissem  me  for- 
sitan  ab  eo. 

14.  Tu  Yerd  homo  unanimis,  dux  mens, 
et  notus  meus : 

15.  Qui  simul  mecnm  dulces  capidAS 
cUms;  in  domo  Dei  ambulavimus  com 
eonsensu. 

16.  Veniat  mors  super  illos;  et  descen- 
dant  in  infernum  viventes  : 

Quoniam  nequitis  in  habitaculis  eo- 
rum ,  in  medio  eorum. 

17.  Ego  autem  ad  Deum  ciamavi,  et 
Dominus  salTabit  me. 

18.  Vespert,  et  manö,  et  meridie  nar- 
rabo ,  et  annuntiabo ,  et  exaudiet  Tocem 
meam. 

19.  Redimet  in  pace  animam  meam  ab 
bis  qui  appropinquant  milii ;  quoniam  io- 
ter  muitos  erant  mecum. 

20.  Exaudiet  Deus,  et  hnmiliabit  illos, 
qui  est  ante  sseula. 

Non  enim  est  illls  commutatlo ,  et  non 
timuerunt  Deum  ;  21.  Extendit  manum 
suam  in  retribuendo. 

Contaminaverunt  testamentum  ejns ;  22. 
divisi  suntab1r4  vultüs  ejns  :  et  appro- 
pinquaYit  cor  illius. 

Holiiti  sunt  sermoHes  ejus  super  oleum, 
et  ipsi  sunt  jacula. 

23.  Jacta  super  Dominum  curam  toam, 
et  ipse  te  enutrlet;  non  dabit  in  aBternom 
fluctuationem  justo. 

24.  Tu  verd ,  Dens ,  deduces  eos  in  pn- 
teum  interitüs. 

Viri  sanguinum ,  et  dolosi  non  dimidia- 
bunt dies  suos  :  ego  autem  speral>«  in  te, 
Domine. 


14.  Homo  unanimis  :  tu  Achitophei ,  oUm  amiciuimus.  Dux  meus  :  preceptor  qoi  docnitfi 
me  :  Ch.  cujus  oonsiliis  agelum  omnia. 

15.  Mecum  dulce*  capiebas  dbos :  en  OmiiiiarlUa  et  conTictus  :  at  Hier,  fimul  halmiiDiis 
dulce  fecreuim;  cuiarcana  omnia  commiltebam;  tanla  fldacia  ac  AiiniliariUf  inerau  In  domo 
DeU„  cum  consemu :  in  sirepilu  :  Heb.  uimultu,  fesUnaüone,  magni  popuii  frequentiA,  reroffi 
bumananim  ac  dlTinarum  inter  nos  summa  societas. 

19.  j4b  tUs  qui  appropinquani  mihi :  ab  amicis  cum ,  sed  nunc  perfldis.  At  Heb.  ab  impv^ 
nantibtts.  Quoniam  inter  muitos  :  inter  csteros  familiäres  i  meo  latere  non  discedebant :  it 
Heb.  plures  mecum  erant  quam  cum  iüis ;  Deo  prolegente  et  angelis  circnmstanübos ,  alqa« 
invisibUi  exerciui ,  qualem  ministrosuo  trepido  ac  desperanli  ostendit  EUssus.  lY.  Reg.,  n. 
le,  17. 

90.  Non  e>Um  est  ilUs  commutatto  :  non  mntantnr  :  Hier.  Malö  agere  perseTcrant ,  neqae 
uUus  ralioni  locos. 

21.  Bxiendit  manum  suam  in  retribuendo :  Deus  yindex ,  sciilcet :  at  Hier.  Extendit  mama 
suam  ad  paciflca,  impius ,  pacb  et  amicitl»  Simulator ;  clarius ,  ad  pacificos  :  consociatis  dex- 
teris  com  iis  quilniscum  pacem  colehat ,  ut  me  communi  opera  malö  perderent.  Contamit»' 
verunt  testamentum  ejus :  contaminabit  pactum  suum :  Hier,  id  est ,  fldem ,  quam  mihi  dede- 
rat,  frcgiu 

n.  Divisi  sunt  ab  Irä,  Lenlora  bntyro  verba  orls  ejus ,  et  beUnm  cor  ejus ;  moUioros  wt- 
mones  ejus  oleo;  et  ipsi,  stricti  gladti.  Heb.  consonat  Hier. 

24.  Non  dimidiabunt  dies  suos ;  uon  penrenient  ad  medium  juatiB  sUÜs. 
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PSALMUS  LV.  DEPRECATORIUS. 


TEftSIO  8«  HIEHORTMI« 

Vietori,  pro  columM  muU,  eö  qaöd  proeuJ 
ibierit  Divid  hmnUit  et  Simplex ,  quando 
leDuemiit  eom  Ailopfafli  in  Gelh. 

Miserere  me!,  Deus,  qooniam  concul- 
cavit  me  homo ;  totä  die  pagnans  tribu- 
hTit  me. 

GpDcolcaTerant  me  insidlatores  mei 
iGtÄ  die ;  multi  enim  qui  pagnant  contra 
me  alUsdmö. 

Qaäcumque  die  terrltus  fuero ,  ego  in 
teconfidam. 

In  Deo  landabo  Terbum  ejas ,  in  Deo 
tperavi;  non  timebo  quid  faclat  caro 
mihi. 

ToU  die  sermonibus  me  aitligebant; 
contra  me  omnes  cogitatlones  eonun  in 
malum. 

Congregabontar  abscondtt^ ,  plantas 
meas  observabunt;  expectantes  animam 
meam. 

Qiiia  nnllus  est  salvas  In  eis ;  in  furore 
popolos  detrahet  Deus. 

Seeretiora  mea  nnmerasti :  pone  lacry- 
mam  meam  in  eonspectn  tuo  :  sed  non  in 
namtionetuA. 

Tunc  conYertentnr  Inimicl  mei  retror- 
uun ,  in  qodcumque  die  inTOcavero  :  hoc 
sclo  quia  Deus  meus  es. 

In  Deo  landabe  verbum  :  in  Domino 
pnedicabo  sennonem. 


TERSIO  YVLCATA. 

In  flnem,  i.  Pro  populo^  qui  A  sanctii  long^ 
fiictus  est  David  in  Utaü  ioscriptlonem,  cum 
tenueninl  eum  AUophyli  in  Geth.  ( I.  Reg., 

XZI.  12.) 

3.  Miserere  mei ,  Deus,  qnoniam  con- 
cnlcavit  me  homo;  tot&  die  impngnans 
tribulavit  me. 

3.  Conculcaverunt  me  inlmici  mei  tot& 
die ;  qnoniam  multi  bellantes  adTersüm 
me, 

4.  Ab  altitudine  diel  timebo ;  ego  verd  in 
te  sperabo. 

6.  In  Deo  landabo  sermones  meos ,  in 
Deo  speravi ;  non  timebo  quid  faclat  mihi 
caro. 

6.  TotA  die  verba  mea  execrabantnr ; 
adverstkm  me  omnes  cogitatlones  eorum  ^ 
in  malum. 

7.  Inhabitabnnt  et  abscondent ;  Ipsi  cal- 
caneum  meum  observabunt. 

Sicut  sustinuerunt  animam  meam,  8» 
pro  nihilo  saWos  facies  mos ;  In  irä  popnlos 
confrlnges. 

Deus ,  9.  vltam  meam  annnntiavi  tibi : 
posuistl  lacrymas  meas  in  eonspectn  tuo : 

Sicut  et  in  promlsslone  tuft  :  10.  Tunc 
convertentur  inimicl  mei  retrorsum. 

In  qnftcumqne  die  Invocavero  te ;  ecce 
cognovi  qnoniam  Deus  meus  es. 

11.  In  Deo  laudabo  verbum,  in  Do- 
mino landabe  sermonem :  In  Deo  speravl  f 


1.  Propopuio ,  gui  ä  sanctit  ( ä  Mnctnario  )  longi  /actus  est :  quod  foriA  accommodalos 
Ml  Paimns  popolo  inter  genles  exalf  tempore  captiviuiis :  at  Hier,  pro  colambA  mnU;  qood 
iailiiim  nois  eMitilen«.  In  UiuU  trucri^aonem ;  ad  rei  memoriara :  h«o  aalem  verba  batet 
Htb.  Irteet  in  quatnor  Psaimis  sequenlibuB  :  quA  de  re  vid.  Ut.  Ps.  xv.  Jttophyli  in  Geüi  t 
PUliiUiaBi  sttb  rege  Achis.  I.  Reg.,  xxi.  lo.  Yide  titulam  Psalmi  xxxni.  de  eodem  argumeato 
«oKripÜ. 

2.  Omeulcavit  me  homo  :  SaOl  scilicet. 

H.  MtUa  beüantes....  ab  altitudine,  AllitsimA  :  Hier.  Tanquam  ab  escelso  loco  me  oppu- 
CBtti  •  hac  ad  lerüum  f.  pertineat.  Ad  quarlum  verö ,  quAcmnque  die  timebo :  Hier.  Jn  te  z 
'Pff<^:nequt  eoseciüs  oonfldam  Ubi  tot  ioler  lerrores. 

S.  in  Dto  Uutdaho  sermones  meos  :  sensos  obrlus ;  in  sermonibus  meis  id  unnm  landabo » 
'Nd  ad  Deom  referantur :  at  planids  Hier.  In  Deo  laudabo  verbam  ejus;  Deam  landab» 
Kopter  Terbum  suum. 

6'  Ferba  mea  execrabantur  :  sermonibas  me  aiSligebant :  Hier. 

T.  Mfta6ttafricfil  et  abscondent :  congregabaotur  abscondilA ;  Hier.  Calcaneum  meum  obser- 
"^t .'  iDsidiosA  agent  serpentis  instar,  de  quo  scriptum  est :  Et  tu  insidiaberis  calcaneo 
4ai.  Gtü^  lu.  15.  Sicut  sustinuerunt :  expectantes  animam  meam  :  Hier,  vit«  me«  et  lusi- 
dualem 

Jj^^^  mhiio  saivos  facies  :  quia  nulhis  est  saivus  in  eis  :  Hier,  nulla  eis  ab  irA  tuA  salus. 
^ffpfdos  confringes  :  populos  dejieies,  0  Deus ;  vox  Deus ,  ad  j^.  8  revocauda ,  Hier. 

'•  Fitam  meam  lannuntiavi  tibi :  fügam  meam  numerastl :  Heb.  Nosti^pioUes  ad  fügam 
Witt  ittin.  Posuisa  lacrymas  meas.,,,  IngenUs  solatii  est  quöd  flentem  respiciat :  neque  id 
■tttdoi,  sed  addendum  isUid ,  sicut  et  in  promissione  tuA.  Nonne  et  in  libro  tuo  ?  Heb.  supple» 
Msii  laerrmas  meas,  quod  est  non  Unulm  consideranüs,  led  eliam  lUidiosö  numerantis ,  et 
■■paremiBlseentis,  ne  usquam  excldant  animo. 
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In  Deo  speravi :  non  timebo  quid  faciat 
homo  mihi. 

In  me  sunt,  Dens,  vota  tua  :  reddam 
gratiarum  actiones  tibi. 

Quia  eripulsti  animam  meam  de  morte, 
et  pedes  meos  de  lapsu  :  ut  aml)ulem  co- 
ram  I>eo  in  iumine  viventium. 


non  timebo  quid  foclat  mihi  homo. 

12.  In  me  sunt,  Dens,  vota  tua^quae 
reddam  laudationes  tibi. 

13.  Quoniam  eripnisti  animam  meam 
de  morte ,  et  pedes  meos  de  lapsu  :  ut  pla- 
ceam  coram  Deo  in  lumlne  Tiventium. 


PSALMÜS  LVI.  DEPRECATORIÜS. 

Deui,  omni  ope  destiiuio ,  certus  2  ccUo  atuaUator. 


TERSIO  S.  HIERONTHI. 

Ticiori,  ut  non  dUperdis  Darid  bamilem  et 
simplteem,  quando  (ügit  ä  bcie  Saal  inspe- 
Inncam. 

]tf iserere  mel ,  Deus,  miserere  mei ;  quo- 
niam in  te  speravit  anima  mea ,  in  um- 
brä  alarum  tuarum  sperabo ,  donec  trans- 
eant  insidis. 

Invocabo  Deum  altissimum ,  Deum  ui- 
torem  meum. 

Mittet  de  ccelo ,  et  salvabit  me ,  expro- 
brabit  conculcantibus  me.  Semper. 

itfittet  Deus  misericordlam  suam ,  et  ve- 
ritatem  suam. 

Anima  mea  in  medio  leonum  dormivit 
ferocientium ;  fllii  homlnum ,  dentes  eo- 
rum  ianceiB  et  saglttae,  et  lingua  eorum 
gladlus  acutus. 

Exaltare  super  coelos ,  Deus  :  in  omni 
terra  glorla  tua. 

Rete  paraverunt  gressibus  meis ,  ad  in- 
curvandam  animam  meam : 

Foderunt  ante  mc  foveam;  ceciderunt 
in  medium  ejus.  Semper. 

Paratum  cor  meum ,  Deus ,  paratum  cor 
meum ;  cantabo  et  psallam. 

Surge ,  gloria  mea ,  surge,  psalterium, 
et  cithara ;  surgam  man^. 

Ck)nfltebor  tibi  in  popuUs ,  Domine :  can- 
tabo tibi  in  gentibus. 

Qula  magna  usque  ad  coelos  mlsericordia 
tua ,  et  usque  ad  nubes  veritas  tua. 


VERSIO  VtJLGATA. 

In  flnem,  i.  Ne  duperdis  DaTid  in  titnii  in- 
scriptionem,  cum  fiigeret  k  facie  Safil  in 
spelancam.  ( II.  Reg.,  xxn.  i.  et  ist.  4.) 

2.  Miserere  mel ,  Deus ,  miserere  mei ; 
quoniam  In  te  confldit  anima  mea. 

Et  in  umbrä  alarum  tuamm  sperabo, 
donec  transeat  iniquitas. 

3.  Glamabo  ad  Deum  altissimum,  Deom 
qul  benefeeit  mihi. 

4.  Misit  de  ccelo ,  et  liberavit  me ;  dedit 
in  opprobrium  conculcantes  me. 

Misit  Deus  misericordlam  suam ,  et  ve- 
ritatem  suam,  5.  et  erlpuit animam  meam 
de  medio  catulorum  leonum :  donnivi  cod* 
turbatus. 

Fllli  homlnum ,  dentes  eorum  arma  et 
sagittae :  et  lingua  eorum  gladlus  acutus. 

6.  Exaltare  super  coelos,  Deus,  et  in 
omnem  terram  glorla  tua. 

7.  Laqueum  paraverunt  pedibus  meiS; 
et  incurvaverunt  animam  meam. 

Foderunt  ante  faciem  meam  foveam;  et 
inciderunt  in  eam. 

8.  Paratum  cor  meum ,  Dens ,  paralam 
cor  meum  :  cantabo ,  et  psalmum  dicam. 

9.  Exurge ,  glorla  mea ,  exurge  psalte- 
rium  et  cithara  :  exurgam  diluculo. 

IG.  Confltebor  tibi  in  populis,  Domioe, 
et  psalmum  dicam  tibi  in  gentibus. 

II.  Quoniam  magniflcata  est  usque  ad 
ccbIos  mlsericordia  tua ,  et  usque  ad  nubes 
veritas  tua. 


12.  In  me  sunt ,  Deut,  vota  tua :  vota  tibi  nuncapivi.  Qua ,  abundat.  Reddam  laudatione* , 
gratiarum  acUones :  Hier.  Vota  nuncuptla  reddam. 

1.  Ne  difperdas :  me  scllicet.  Titulas  frequens ,  quo  admonemar  Psalmum  pertlnere  ad  aioo- 
Uendam  tram  Del. 
3.  Transeat  Iniquitas  :  insidia :  Hier. 

3.  Deum  gut  benefeeit  mihi :  ultorem  meum  :  Idem. 

4.  Misit  de  calo...  mlsericordiam...  nt  est  in  seqaentibui,  ad  me  liberandum  :  alibl :  misit 
h  coelo  aaxiliatricem  manum.  Ps.  XTn.  17 . 

5.  Arümammeam...  dormiui  conturbatus..,  Qu«  enim  requies  agenti  inter leones?  At  Hier, 
anima  mea  in  medio  leonum  dormivit  ferocientium,  tanta  ex  flducia  in  Deum  secnritas  inerat. 
j^rma  :  lancea  :  Heb. 

7.  El  incurvaverunt,..  ad  incurvandam  :  Hier,  ad  prosternendum  me. 

8.  Paratum  cor  meum,  Yide  inilium  Ps.  ctii. 

9.  Gloria  mea :  lingua  *  utssope  aliii.  VidePs.  xv.  9.  Act.,  ix.  36. 
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Exaltare  saper  ccbIos,  DeuB  :  in  omnil     12.  Exaltare  super  coelos,  Deus;  et  su^ 
terra  gloria  tua.  |  per  omnem  terram  gloria  taa. 

PSALMÜS  LVIL  MORALIS,  INCREPATORIUS. 


tn  assentatores  Sa&iU. 


VEaSIO  S.  HIERONTMI. 

Vidori,  ut  non  disperdas  Dayid  humilem  et 
timplioem. 

Si  Terd  utique  justitiam  loquimlni  : 
recta  Judicate ,  Ulli  hominam. 

Etenim  in  corde  iniqnitates  operamini 
in  terra  :  iniquitates  manas  vestrs  ap- 
pendoDt. 

AÜenati  sant  peccatores  k  vulvft ,  erra- 
Temnt  ab  atero ,  loquentes  mendaciam. 

Faror  eorum  slcut  fnror  serpentls ;  sicut 
r^iüi  surdi  obturanti^  aurem  suam  : 

üt  non  audlat  vocem  murmurantium ; 
nee  Incantatorls  incantationes  callidas. 

Bens,  excute  dentes  eorum  ex  ore  eo- 
nun :  molares  leonum  confringe ,  Domine. 

Oisaolvaatur  quasi  aquae  quae  defluunt : 
intendit  arcnm  suum  donec  conterantur. 

Quasi  Tennis  labefactus  pertranseant  : 
quasi  abortiTum  mulieris  quod  non  vidit 
solem. 

Antequam  crescant  Spinae  vestrae  in 
riuunnum  :  quasi  viventes ,  quasi  in  irä 
tempestas  rapiet  eos. 

LÖtabitur  justus  cum  viderit  ultionem, 
pedes  sQos  lavabit  in  sanguine  impii. 


VBRSIO  VULGATA. 


In  finem ,  i.  Ne  disperdas  David  in  titnli  in- 
leriptiooem. 

2.  Si  verö  utique  Justitiam  loquimlni  : 
recta  Judicate ,  filii  hominum. 

3.  Etenim  in  corde  iniquitates  opera- 
mini :  in  terrü  injustltias  manus  vestr» 
concinnant. 

4.  Alienati  sunt  peccatores  k  tuIyA,  er- 
raverunt  ab  utero ,  locuti  sunt  falsi^ 

5.  Furor  iUis  secundüm  similitudinem 
serpentls;  sicut  aspidis  surd»,  et  obtu- 
rantis  aures  suas , 

6.  Qu8ß  non  exaudlet  vocem  incantan- 
tium ,  et  veneflci  incantanüs  sapienter. 

7.  Deus  conteret  dentes  eorum  in  ore  ]p- 
sorum :  molas  leonum  confringet  Dominus. 

8.  Ad  nlhilum  devenlent  tanquam  aqua 
decnrrens  :  intendit  arcum  suum  donec 
infirmentur. 

9.  Sicut  cera,  qus  fluit,  auferentnr : 
supercecidlt  Ignis;  et  non  vlderunt  solem. 

10.  Priusquam  intelligerent  spinas  ves- 
trsß  rhamnum ;  slcut  viventes ,  sie  in  irft 
absorbet  eos. 

11.  Laetabitur  justus  cum  viderlt  vin- 
dlctam  :  manus  suas  lavabit  in  sanguine 
peccatoris. 


2.  Si  veri....  Sensua  Vulgat«  planus ,  quem  Sequilar  Hier.  InTebitur  autem  gravissimö  in 
^,  qoi  de  jnstiUA  multa  et  prsclara  locuU ,  eam  conlemnuni  in  Judieiis  :  at  Heb.  eodem  ferft 
jnisa, led  Yefaemenliüs  :  num  verö,  d  congregalio,  Justitiam  loquimlni?  num  recta  judicatis  » 
Uli  hominam  ?  Cdm  enim  Tideat  viz  ullum  esse  juslitis  in  Iota  civitate  locum ,  non  singulare! 
^ines,  sed  universam  congregalionem  appellat ;  quasi  diceret :  Cur  vobis  justitia  in  ore  est  ? 
cor inane tantdm  nomen  ejus? 

3.  In  corde,,,  Non  tantüro  cogitatls  iniqua ,  sed  opere  completis. 

i  AUenati  tuni  peccatores  ä  vulvä.  Ab  ipsft  naiivitale  errant,  peasimis  exemplla  et  procep- 
Üiioftitoti. 

s.  Furor  :  alii,  Tenenum,  Secund&m  similitudinem  serpentis  :  Teneni  serpentis:  Heb.  Ve- 
aeuu  iingua;  venenalus  ipse  alitus  ipsum  aerem  inflcit ;  corrupta  omnia. 

6-  Qua:  non  exaudiet :  utnoa  audiat,  etc.  Hier.  Gomparatio  ducu  ex  vulgär i  opinione.  Ne 
aodire  quidem  volunt  quod  eos  posstt  A  scelcre  revocare.  Incantantis  «opienlef  .*  ex  artis  oc^ 
^^  id  enim  est  sapienter ,  secunddm  Hebraos. 

7.  Conteret :  excuie :  Hier.  Molas  leonum  :  dentes  molares  :  vim  bominum  crodelium. 

9- intendit  arcum  suum  :  Deus  scilicet. 

9.  Sicut  cera...  quasi  vermis  Ubefactus ,  etc.  Hier.  Supercecidlt,...  quasi  aborÜTum  moUe- 
'iSi  etc.  Idem.  In  Vulgata  autem ,  ignis  intelligendus ,  ira  Dei  quA  impii  consumanlur. 

t9.Prlusquian  Intelligerent  .-antequam  crescant,  etc.  Totus  versus  ex  Hier.  PriusquAm  ma- 
UüaTesira  mibi  noceat;  tunc  cum  vigere  incipit.dlsstpabitur. 

ti*  Manus  suas  lavabit :  tinget :  in  sanguine  peccatoris :  niciscendo  eam  t  pedes  sooa  : 
Bier,  proculcalls  bostlum  cadaTeribus,  insuo  sanguine  Yolantatis  :  Unta  erlt  ullio.  Totum  aUf 
^1k)g,  idem  est,ac  si  diceret,  leUbltur  impiorum  interitu.  Sic  Psalm,  lxvii.24.  Ut  intln- 
9mr  pes  tuus  in  sanguine.  Quod  alt  non  illudens  peccatori ,  sed  divin«  proTidenti«  cerneof 
MTecüis.  Theodor. 
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Et  dicet  homo  :  Vere  est  (hictos  Jasto  ;  |    12.  Et  dicet  luMno  :  Sl  ntiqne  est  ttnt- 
yerö  est  I>eu8  Judlcans  in  terra.  Itus  Josto  :  utiqoe  est  Deus  Judicass  eos  in 

Iterrft. 

PSALMUS  LVIII.  DEPRECATORIUS  :  PROPHETICUS. 


YKBSIO  S.  HIBROIITIII. 

Yiclorf ,  ut  DOD  dlfperdu  Da?ki  huinlleiii  et 
simplicem ,  qaando  mWt  Saül,  et  cuatodle- 
runt  domuni ,  ut  occiderenl  eum. 

Erue  me  de  inimicis  meis,  Deus  mens, 
et  k  reslstentibus  milii  protege  me. 

LiJt^era  me  ab  operarü»  iniquitatis ,  et  ä 
Tiris  sanguinam  saiva  me. 

Qai|k-  ecco  insidiati  sunt  anima  mes , 
eongregantur  adversüs  me  fortissimi :  abs- 
que  iniquitate  meA,  et  al)8que  peccato 
meo ,  Domine. 

Non  egi  inlqu6 ;  et  illi  currnnt  et  prse- 
parantur  :  surge  ex  adverso  pro  me ,  et 
Tespice. 

Et  ta ,  Domine  Deus  exercituum ,  Deus 
Israel,  evigila  ut  Tisites  omnes  gentes  : 
non  miserearis  universis  qui  operantur 
Iniquitatem.  Semper. 

Revertantur  ad  vesperam,  et  latrent  ut 
canes,  et  circumeant  civitatem. 

Ecoe  loquuntur  in  oro  suo, gladii  in  ia- 
biis  eorum  :  quasi  nemo  audiat. 

Tu  antem ,  Domine ,  deridebis  eos ;  sul>- 
Bannabis  omnes  gentes. 

Fortitudinem  meam  ad  te  senralN) :  quo- 
nlam  tu  Deus  eleyator  mens. 

Del  mei  misericordia  prsveniet  me; 
Dens  osiendet  mihi  Insidiatores  meos. 

Ne  occidas  eos,  ne  fortö  obliviscantur 


▼SaSIO  VOLGATA. 

IB  finem,  i.  Na  dliperdw,  David  in  titaX 
inscriptionem ,  quaiido  mbit  Saai,elciiito- 
divlt  äomam  ejui,  ut  eam  interftccctL 
( I.  Reg.,  XU.  ii. ) 

2.  Eripe  me  de  inimicis  meis,  Dem 
mens :  et  ab  insurgentibus  in  me  libera  me. 

3.  Eripe  me  de  operantibus  iniquitatem : 
et  de  Tiris  sanguinum  salya  me. 

4.  Quia  ecce  ceperunt  animam  meam : 
irruerunt  in  me  fortes. 

5.  Neque  iniquitas  mca ,  neque  pecea- 
tum  meum ,  Domine :  sine  iniquitate  ca- 
curri ,  et  direxi. 

6.  Exurge  in  occursum  meum ,  et  Tide  .* 
et  tu ,  Domine,  Deus  virtutiim,  Deus  Is- 
rael. 

Intende  ad  Tisitandas  omnes  geotes; 
non  miserearis  omnibus,  qui  operantur 
iniquitatem. 

7.  Gonyertentur  ad  yesperam,  et  fimiem 
patientur  ut  canes ,  et  circulbunt  civita- 
tem. 

8.  Ecce  loquentur  in  ore  suo ,  et  gladius 
in  labils  eorum  :  quonlam  quis  audivit? 

9.  Et  tu ,  Domine ,  deridebis  eos :  ad  ni- 
bilum  deduces  omnes  gentes. 

10.  Fortitudinem  meam  ad  te  costo- 
diam,  quia  Deus  susceptor  mens  es: 

11.  Dens  mens,  misericordia  ejus  prc- 
yeniet  me. 

12.  Deus  ostendet  miiil  super  inlmicos 


4.  Ceperuni...  insidiati  lunt  anim»  mea  :  Hier.  Irrueruni :  congregantor  :  Idem. 

5.  Neque  Mquitas.,.  f  upple,  ulla  est.  Cucurrl,  et  direxi  ad  sqaum  gressus  meof .  At  Hier. 
de  inimicis ;  illi  cuminl  ei  prsBparantor ,  accingnnt  le  ut  me  subTertant. 

6.  Exurge  in  occursum  meiern  :  ex  adverso  pro  me :  Idem.  Omnee  gentes,  Non  in  me  tan- 
tAm  intende ,  aed  in  omnes  oppressos ,  quScumque  lerrarum ;  id  enim  te  decet  orbis  unireni 
Jndicem.  Sic  decet  calamitosoi ,  ex  ipao  miaeri«  lu«  a ensu ,  pro  omnibos  «oqui  laborantitras » 
anpplicare. 

7.  Convertentur  :  revertantur :  Hier,  percuiaores  quos  mihi  Saal  lummiierat,  tanqnam 
canes  amissa  praedS.  Famem  patientur  :  latrent :  Hier.  Circuibuni  civitatem  .•  ot  me  depre- 
bendaoL 

8.  Loquentur  .-petent,  interrogabunt  qaoscumque  occnrrentes.  Quis  audivU?  nU  lateit 
David.  St  giadius  in  labiis  eorum.  Hac  voce  sanguinarii  ab  omnibus  quarenL 

9.  Ad  nihüum  deduces :  subsannabis :  Hier.  Omnes  gentes.  Yidetur  SaiU  David!  gentila  ss^ 
Bsiiisae  sateUiles,  qualis  fori*  Doeg  Idumsos  et  llnguS  et  mann  promptos  aique  ad  cadem  in- 
stracUis ,  de  quo  vide  in  Ps.  li. 

iO.  Fortitudinem  meam  ad  te  custodi^mi :  in  te  mea  est  fortitado.  Non  ad  me,  sed  ad  te; 
quia  in  exercendisvlrtulibua,tibi  laudes  refero  semper,  non  meis  viribus.  Gomm.  Hier. 

12.  Ostendet  nUiU  super  inimicos :  osiendet  mihi  insidiatores  meos :  Hier,  id  est,  osiendet 
mihi  Judicium  suum  oecullum  de  ipsis ,  quod  tale  est ,  ut  sequitur ,  nempe  ne  occidas  eos : 
duret  eorum  supplicium.  Nequando  obliviscantur  populi  mei :  plnraliter  in  recUi;  ut  popols- 
ribus  meis  documenio  sint  et  exemplo.  Propbetici,  Christian!  divina  ultionis  oblirisci  vf» 
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popoli  mei :  dlsperge  eos  in  fortitudine 
tuA ,  et  destrue  eos ,  protector  noster,  Do- 
mine. 

hl  peecato  oris  snl ,  in  fiermone  labio- 
rom  Buorum ,  et  capiantur  in  superbift 
snA  i  maledlctionem  et  mendaclum  nar- 
nntes. 

Consame  in  furore ,  *  conBume  ut  non 
8iil»istant :  et  scient  qaoniam  Dens  dojil- 
nator  Jacob ,  in  flnibns  teme.  Semper. 

• 
Gonvertantor  ad  yesperam ,  et  latf  ent  ut 
eanes,  et  circumeant  ciTitatem. 

Ipai  vagabuntur  ut  comedänt ,  et  cum 
laturaü  non  ftierint,  murmurabunt. 

Ego  antem  cantabo  Imperium  tuum ,  et 
hndalM  manÖ  misericordiam  tuam ;  quo- 
niam  fifictus  es  fortitudo  mea,  et  refti« 
giiun  in  die  trlbolationis  mese. 

Virtutem  meam  tibi  cantabo ;  quoniam 
Dens  adjutor  mens,  Dens  misericordia 
mea. 


meos ,  ne  occidas  eos ;  nequando  obliris- 
cantur  popiili  mei. 

Disperge  lilos  in  ylrtute  tu&,  et  depone 
eos  protector  meus ,  Domine. 

13.  Delictum  oris  eorum ,  sermonem  la- 
biorum  ipsorum ,  et  comprehendantur  in 
superbift  suA. 

Et  de  execratione  et  mendacio  annun* 
tiabnntur  14.  in  consummatione :  in  ir& 
consummationis ,  et  non  erunt. 

Et  scient  quia  Deus  dominabitur  Jacob, 
et  flnium  terrs. 

15.  Gonvertentur  ad  vesperam,  et  fa- 
mem  patientui'  ut  canes ,  et  drcnlbunt  ci- 
Titatem. 

16.  Ipsi  dispergentur  ad  manducandum ; 
si  yerö  non  fuerint  saturati ,  et  murmu- 
rabunt. 

17.  Ego^autem  cantabo  fortitudinem 
tuam,  et  exultabo  manö  misericordiam 
tuam. 

Quia  factus  es  susceptor  meus ,  et  re- 
fugium  meam ,  in  die  tribulationis  m^. 

18.  Adjutor  meus  tibi  psallam,  quia 
Dens  susceptor  meus  es ;  Dens  meusj  mi- 
sericordia mea. 


PSALMÜS  LIX.  EUCHARISTICUS. 

ÜUut  cnliquoi  IsraeUtanan  hosies  Syroi,  ä  quibia  oUm  oppressi  fuerant  iub  Judidbus,  cer» 

tarn  sibi  ae  stnguUs  trtbubus  victoriam  poUieetur» 


▼ERSIO  S.  HIERONTMI. 

\lcloti,  pro  Illiis,  tettim^iain  homilii  et 
ärnpOdt  DaTid  ad  docendani ;  quando  pugna- 
Tit  adversdi  Sj  riam  Mesopolainis ,  et  adver- 
9A$  Sjriam  Soba ,  et  revert os  est  Joab ,  et 
percoartt  Edom  in  ralle  SaUDamm  daodeclm 

BUUit. 

Dens ,  projecisti  nos ,  scidisti  nos ;  ira- 
tos  es,  oonTertisti  nos. 
GonunoYisti  terram ,  et  diripuisti  eam ; 


vcRsio  tüiA;ata. 

1.  In  flnem ,  pro  bis  qui  Immutabantur ,  in 
Utali  iMcripÜODem,  ipti  David  indoclrinanu 
3.  Cum  f  uccendii  Metopotamiam  Syrl» ,  et 
Sobal ,  et  oonvertit  Joab,  et  percuatit  Idn- 
msam  in  vaile  Salioarnm  duodeclm  millia. 
( II.  Reg,,  tm.  uetx.  7.  et  I.  Par,,  zmi.  i.) 

3.  Dens,  repolisti  nos,  et  destruxistl 
nos ;  iratus  es,  et  misertus  es  nobis. 

4.  GommoYisU  terram ,  et  conturbasti 


pQnnt ,  dam  Jod«i  excidio  sao  sapersUtes ,  et  ubique  Tagi ,  pflsnam  niam  et  pariter  in  tesU^ 
■OBiuB  eioqaia  divina  circomfernntn  August  et  alii  passim.  Disperge  iUot  :  Tagoa ,  qualis 
Clin. 

a  Delictum  orit  eorum,,.  In  peccaio  oris  sui,  etc.  Hier,  supple ,  düperge  eoM,  Dispergantor 
propier  peceau  oris  sui :  propter  insanas  illas  et  implas  adversüm  me  f  oclferatloDes,  quod  et 
Jndcb  et  ininücis  Davidis  oongruit.  Bt  de  execratione  et  mendacio  :  bis  sceieribos  oon?ieti. 
^nmmUabuniur ,  omnibos  innotescent :  at  Hier,  maledictionem  et  meodaclam  narrantei ; 
qoaii  dlceret«  nihil  nisi  maledicU  et  mendacia  in  ore  habenu 

14.  In  comummatione,.,  Consume  in  fürore,  consume,  etc.  Hier. 

1$.  Convertentur,., reYeruntur...  lalreot , atiupri T.RepeÜtnr  aalem  llie  Teriu»  ad  Incul- 
cadam  infanieorum  Aiiorem ,  ae  Dei  llberatorif  beaeflcinm. 

t6.  DiepergentWF :  Tagabuntur  ad  maDdaeaodum :  Hier,  prcde  af  idi  diseorrent  andiqne. 

17.  Bxullabo :  praBdicabo  com  gaadlo.  Manh;  reet^ ,  com  noctn  Aigerit.  L  Reg.,  xn.  19. 

18.  DetumtuM,  misericordia  mea  .-Deot  miserioordi»  me»  :  Heb.  Tel  Deus  mtierfoon 
neos,  qoi  lotos  bonitas,  lotns  misericordia  est. 

B.  £1  misertut  est  nobis  :  reTerlere  ad  nos  :  Heb. 

4.  CbnMiovlic<lemim.«Jadttam;tanocdnaSyrisiabJadlelbttSTeutaAM. 
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Sana  contritiones  ejus,  quoniam  mota est. 

Ostendisti  populo  fuo  daritiam;  potasti 
nos  Tino  consopiente. 

Dedisti  metuentibus  te  Signum,  ut  fu- 
gerent  k  facie  arcAs.  Semper. 

Ut  liberentur  amici  tui :  salTa  deiterä 
tnA ,  et  exaudi  me. 

Bens  locutus  est  in  sanctuario  suo  :  lae- 
tabor ,  dividam  Sichimam ,  et  vallem  Soc- 
coth  dimetiar. 

Mens  est  Galaad ,  et  mens  est  Manasse , 
et  Ephraim  fortitudo  capitis  mei;  Juda 
legifer  mens. 

Moab  oUa  iavacri  mei :  super  Idumaeam 
incedam  calceamento  meo  :  mihi  Paläs- 
tina foederata  est. 

Quisdeducet  me  ad  civitatem  mnnitam  ? 
quis  deducet  me  usque  ad  Idiftnsam? 

Nonne  tu,.Deu8,  qni  projecisti  nos,  et 
non  egredieris,  Dens,  in  exercitibus  nos- 
triS? 

Da  nobis  auxiiium  de  tribulatione;  vana 
est  enim  salus  ab  homine. 

In  Deo  faciemus  virtutem  ,  et  ipse  con- 
calcabit  tribulantes  nos. 


eam;  sana  contritiones  ejus,  quia  com- 
mota  est. 

5.  Ostendistl  popuio  tuo  dura  :  polasU 
nos  Tino  compunetionis. 

6.  Dedisti  metuentibus  te  signlflcatio- 
nem ,  ut  fugiant  ä  iacie  arcüs : 

Ut  liberentur  dllecti  tui :  7.  salTum  tue 
dexterä  tu&,  et  exaudi  me. 

8.  Deus  locutus  est  in  sancto  suo :  Iffi- 
tabor ,  et  partibor  Sichimam ,  et  conval- 
lem  tabernaculorum  metibor. 

9.  Meus  est  Galaad ,  et  mens  est  Manas- 
ses ,  et  Epffraim  fortitudo  capitis  mei. 

Juda  rex  meus  :  10.  Moab  olla  spei 
meaß. 

In  Idumsam  eitendam  calceamentnia 
meum  :  mihi  aüenigenae  subditi  sunt. 

1 1 .  Quis  deducet  me  in  clTitat^em  muni- 
tam?  quis  deducet  me  usque  in  Ido- 
mseam? 

12.  Nonne  tu,  Deus,  qui  repullstl  nos, 
et  non  egredleris,  Deus,  in  Tirtutibus 
nostris  ? 

13.  Da  nobis  auxiiium  de  tribulatione; 
quia  Tana  salus  hominis. 

14.  In  Deo  faciemus  Tirtutem,  et  ipae 
ad  nihilum  deducet  tribulantes  nos. 


PSALMUS  LX.  EUCHARISTICUS. 

Dei  banitatem  expertus ,  certAjam  spe  eam  intplorat. 


TERSIO  S.  RIERONYMI. 

Yictori,  in  PsilailB  Dayid. 

Exaudi ,  Dens,  laudationem  meam;  in- 
tende  oratloni  mes. 
De  novissimo  terrae  ad  te  clamabo;  cum 


TERSIO  TOLGATA. 

In  finem.  i.  In  hymnis  David. 

2.  Exaudi ,  Deus ,  deprecationem  meam; 
intende  orationi  mes. 

3.  A  flnlbus  terrae  ad  te  clamavi  :  dum 


5.  yino  eampuneüonU  :  consopiente  :  Hier,  id  est ,  lethali;  tlii,  borroris. 

6.  Dedisti,..  iigrUficaüonem ;  utfUgiant..,  More  preclari  tc  providi  ducis  ligniflcastl  tnif , 
quandohottes  imminerent.  At  Heb.  dedisti  sigoum,  yexiUum,  Terbum  touin,ut  se  exloUant 
propter  veritalem ,  face  est ,  ut  promissis  tuis ,  tuA  yerilate  nitantur. 

7.  Salvum  fac...  H»c  et  sequenlla  Tide  repetita  Ps.  cvii.  7. 

8.  Lcetabor  et  partibor  Sicflimam  :  urbem  Amorrheonim.  Convallem  tabernaculorum  : 
Taltem  Soccoth  :  Hier.  Sensas  est ,  Istabor ,  politas  vicloriä,  Sicbimamque  et  Soccoth  regiones 
Pbilisthinorum  dimetiar ,  ut  in  piebem  meam  partiar. 

9.  Meus  est  Galaad...  Gommemorat  tribus  Israelis  quibus  boslium  agros ,  nrbesquedisper- 
tivit.  Ephraim  fortitudo  capitis  :  flrmamenUim  regni.  Juda  rex  meus,  legislator :  Hier.  Mebo- 
ceci ;  ut  Gen.  zlix.  lo.  Tribus  Juda  regnum  obliaebit  sub  Davide  et  posteris. 

10.  Moab  oüa  spei  mece  :  Iavacri  mei  :  Hier,  pelvis  ad  lavandos  pedes.  Subjiciam  illum  pe- 
dibu» :  Israel  elegi ,  et  sprevi  Moab ,  Idumasos,  Pbilisthoos ,  de  quibus  poslea.  In  Idumaam 
extendam  ealceamentum...  incedam  :  Hier,  procnicabo  eam.  Alienigenoe ,  Philistbai,  et  ita 
•emper. 

11.  Quis  deducet  me  usque  in  Idumceam  ?  12.  Nonne  tu,  Deus  ?  quo  duce ,  David  Idumat 
potitof  esL  II.  Reg.  viii.  14. 

13.  Qui  repuUsti...  Projeceras  nos ,  et  non  egrediebaris ,  etc.  Qni  tempore  SaüUs ,  videbaris 
noa  deserere  nee  prcesse  vellejam  nostris  exercitibus ,  cdmoracnia  etsoiitnm  anxiliumde- 
negares ,  nunc  victores  prsstas. 

14.  Faciemus  virtutem :  fortiter  rem  geremus. 

h  A  finibus  tcrras^,  clamavi  ,*  4  (am  longinquo  spatlo  j  ab  extreow  aogulo  lerr«  ianct»,  pro- 
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(riflte  fiitrU  cor  menni :  cum  fortls  eleva- 
bltnr  advenüm  me,  tu  erlB  dnctor  mens. 

Faisü  gpes  mea  :  tarris  manitisfiima  ä 
ftcie  Inlmici. 

Habltabo  in  tabernaculo  tuo  Ja^ter; 
sperabo  in  protectione  alarum  tnarum. 
Semper. 

Ta  enfm,  Dens,  exaudisti  oratlonem 
meam  :  dedisfi  hiereditatem  timentibus 
^omen  tumn. 

Dies  super  dies  regis  adjicies  :  annos 
^as  donee  est  generatio  et  generatlo. 
• 

Sedebit  semper  ante  faclem  Dei,  mise- 
ricordia  et  yeritas  servabunt  eam. 

Sie  canam  nomini  tuo  jugiter ;  reddens 
Tota  mea  per  singulos  dies. 


anxiaretnr  cor  meum;  in  petr&  exaltastl 
me. 

Deduxisti  me,  4.  qu!a  factas  es  spes 
mea ;  turris  fortitudlnis  k  facie  inlmici. 

5.  Inhabitabo  in  tabernaculo  tuo  in  sse- 
cula  :  protegar  in  velamcnto  alarum  tua- 
rum. 

6.  Quoniam  tu,  Dens  meus,  exaudisti 
orationem  meam;  dedisti  hsereditatem 
timentibus  nomen  tuum. 

7.  Dies  super  dies  regis  adjicies ;  annos 
ejus  usque  in  diem  generationis  et  gene^ 
rationis. 

8.  Permanet  In  ffiternum  In  conspectu 
Dei;  miserjcordiam  et  Teritatem  ejusquis 
requiretP 

0.  Sic  psalmum  dicam  nomini  tuo  in 
ssculum  saeculi :  ut  reddam  vota  mea  de 
die  in  diem. 


PSALMUS  LXI.  CONSOLATORIUS. 

Tempore  Jbsalomi ,  ut  videtur ,  desertus  ac  deceptus  ab  omnibus,  segue  et  popiäum  divM 
auxUii  spe  sustentat.  De  tittäo  vide  in  Psalm,  xxxtux. 


VERSIO  S.  HIERONTVI. 

Udori ,  pro  Idilliuii  eaDliCttm  David. 

AUamen  apud  Deum  silebit  anima  mea ; 
ei  eo  Salus  mea. 

Attamen  ipse  est  scatum  meum  et  salus 
mea;  fortitudo  mea,  non  commovebor 
amplius. 

Usquequo  insidiamini  contra  virum, 
ioterficitls  omnes,  quasi  murus  Inclina- 
tus,  et  maceria  corruens. 

Paitem  enim  ejus  cogitaverunt  expel- 
lere,  piacuerunt  sibi  in  mendacio  :  ore 
SUD  siagoU  benedicunt,  et  corde  suo  ma- 
ledicant.  Semper. 


VERSIO  VVLGATA. 

In  flnem.  i.  Pro  Idtihun,  Psalmus  David. 

2.  Nonne  Deo  subjecta  erit. anima  mea  ? 
ab  ipso  enim  salutare  meum. 

3.  Nam  et  ipse  Dens  meus,  et  salutaris 
meus;  susceptor  meus,  non  mcrvebor am- 
plius. 

4.  Quousque  irruitls  in  hominem  P  in- 
terficitis  universi  vos  :  tanquam  parieti 
inclinato,  et  macer iae  depulsos? 

5.  Verumtamen  pretium  meum  cogita- 
verunt repellere ,  cucurri  in  siti ;  ore  suo 
benedicebant ,  et  corde  suo  maledicebant. 


cnl  i  bbemaeolo  tno,  et  tarnen  me  audiebas :  nam  cum  omnino  defieerem :  in  peträ  exaltasti 
ne;qul  et  in  altum  erigerer,  et  flrmo  pede  confisterem. 

6.  Deditti  hcereditatem  :  regnum  et  domam  quam  Deos  Davidi  glabiliTit ;  II.  Reg.,  tii.  7. 

T.  Diet  super  dies  regis..,  Davidis  ac  posteronim  ejas ,  quibuf  regnum  conceaaiati  in  longia- 
lima lempora ,  imö  ln»iernum;cämChri«to  Tenturo dederis  regnum  David  patrIa  ejus,  et 
ip»  in  atemum  in  Jacob  regnatunis  >it :  Luc.,  i.  82. 

I.  Pemumet  in  teternum...  ipae  et  regnum  ejus ,  cujus  non  erit  finis :  Luc,  i.  S3.  Misericor* 
äiam...  ejus..,  Planoa  Vulgals  sensus  sive  ad  Deum ,  sire  ad  Davidem  referas :  nemo  in  Deo, 
nemo  in  Davide  requirei  misericordiam  et  juitiliam;  al  liier,  misericordia  et  veritaa  servalMint 
^ttm ;  Davidem  :  quod  videtur  subllmius. 

9-  De  die  in  diem  :  quotidie. 

3.  Sonne  Deo...  Certd  Deo  silebit  anima  mea  :  Heb.  imperante  Deo ,  ne  muüet  quidem; 
tiDUeritobediemla. 

3.  Nam  et  ipse :  ceriö  ullque ,  ut  supri. 

4.  Quousque  irruistis  in  hominem  ? tanquam parletf  inclinato? Hb  imiistis  in  me,  tan- 
quam essem  murus  ,  jam  Impulsas  in  niinam  ,  ac  flicilö  ruiturus  ;  at  non  iui  est ,  Deus  enim 
n«  sustental.  Hie  ordo  verborum,  sed  inlerjecium  illud ,  interficitis  universi  vos :  omnes  me 
^  ioiernecionem  quaerllis  ;  toto  enim  corde  universus  Israel  sequebalur  Absaiom.  II.  Reg., 
»▼.  IS. 

5.  Verumtamen  :  utique,  ut  suprä.  Pretium  meum  :  partem  ejus :  Hier,  de  se  enim  in  terüA 
li^nona  ioquitur  ,  ut  jf .  3.  Sensus  est :  pretium  meum ,  partem  meam  qu»  mihi  est  preüoiia- 

I.  7 
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Yeromtamen  Deo  retice,  anima  mea; 
tib  ipso  enim  praestolatio  mea. 

Sed  ipse  est  fortitudo  mea  et  salu»  mea ; 
£usceptor  meus ,  non  timebo. 

In  Deo  saluiare  meum ,  et  gloria  mea ; 
Tobur  fortitudinis  mes,  et  salus  mea  in 
heo. 

Sperate  in  eo  omni  tempore ,  populi , 
cfTundite  coram  eo  cor  vestrum;  Dens 
spes  nostra  est.  Seraper. 

Yeromtamen  vanitas  fllll  Adam ,  men- 
^clum  fllii  viri  in  stateris  dolosis ;  frau- 
dulenter  agunt  simul. 

Nollte  confldere  in  calamniä ,  et  in  ra- 
j[)inä,  ne  frustremini ;  divitis  si  ainuxe- 
Tint,  ne  apponatis  cor. 

Unum  locutus  est  Dens,  duo  hsc  an- 
^ivi  j  quia  Imperium  Dei  est. 

Et  tibi ,  Domine,  misericordia ,  quia  tu 
reddes  unicuique  secundüm  opus  suum. 


6.  Verumtamen  Deo  subjecta  esto,  ani- 
ma mea ;  quoniam  ab  ipso  patientia  mea. 

7.  Quia  ipse  Dens  meus,  et  salvalor 
meus;  adjutor  meus,  non  emigrabo. 

8.  In  Deo  salutare  meum ,  et  gloria  mea ; 
DeuB  auxilli  mei ,  et  spes  mea  in  Deo  est. 

9.  Sperate  in  eo,  omnis  congregatio  po- 
puli ,  effundite  coram  ilio  corda  vestn  ; 
Dens  adjutor  noster  in  oeternum. 

10.  Verumtamen  vani  füll  bominom, 
mendaces  fiUi  hominnm  in  stateris;  at 
decipiant  ipsi  de  vanitat^  in  idipsum. 

11.  Nolite  sperare  in  inlquitate  ,  et  ra- 
pinas  nolite  concopisccre ;  diviti«  si  af- 
floant ,  nolite  cor  apponere. 

12.  Semel  locutus  est  Deus,  duo  haec 
audivi ;  quia  potestas  Dei  est ,  13.  et  tibi, 
Domine,  misericordia  :  quia  tu  reddes 
unicuique  jnxta  opera  sna. 


PSALMUS  LXIl.  CONSOLATORIUS. 

fi  deserlo,  MonctuarH  memor,  müctU  conventUmt  menU  se  iisUL  Demnque  certisthmim  vin- 
dicem  se  habere  Icetatur,  Hose  tummo  mane  evtgUans  canit,  Unit  hie  Psalrnua  maiutii» 
äieebatur.  Chrys,  in  PmL  cxl. 


TERSIO  S.  HIERONTHI. 

Psalmiu  David. 
Cum  eael  in  deserto  Jud«». 


Beus ,  fortitudo  mea  tu  es ,  de  luce  con- 
surgam  ad  te. 

Sitivit  te  anima  mea,  desideravit  te 
tcaro  mea  :  in  terr&  in  viä  et  consitiente , 
AC  sine  aqua. 


VERSIO  TÜLGATA. 

Psatmus  David , 
1.  Cum  esset  In  deserto  Idumee.  ( L  Reg., 

IUI ,  5. ) 

2.  Deus,  Deus  mens,  ad  te  de  Ince 
vigilo. 

SitiTit  in  te  anima  mea,  quam  multipli- 
citer  tibi  caro  mea. 


*sima ,  Deum  scilicet ,  k  me  alienare  se  pone  putint ,  sed  (histri  sunt.  Cucurri  in  sM.  Iti  ftigi, 
•11t  servos  sitibuodus,  actus  ä  Yenatoribus  :  at  planiüs  Hier.  Placueruot  sibi  in  mendado :  nnde 
aubdit :  ore  suo  benedicebitnt ,  etc. 

6.  Deo  subjecta  esto  :  Deo  retice  :  Hier,  eodem  sensu ,  ut  patet  f.  3. 

7.  Non  emigrabo :  nitiil  me  commovebit :  non  mutabo  :  Hebr.  in  ejus  flde  et  amore  peni»- 
tarn. 

9.  Omnis  congregatio  populi,  Addit  Hier,  omni  tempore. 

10.  yani  ftlii  hominum  :  fllii  bomlnis  :  Heb.  Mendaces  filii  hominum  :  flili  veri  :  Heb.  Um 
plebeü  quam  nobiles ;  vide  Ps.  xltiu.  3,  s.  ^/n  stateris .-  in  bllance  attolluntur  ipsi  pr«  vani' 
täte  simul :  Heb.  statim  atque  bilancibus  sunt  imposill ,  Tanllate  sunt  ipsA  leviores ;  Tel  qnod 

-«ödem  recidit ,  omnes  simul  sui  yanitate  leves ,  in'bilance  statim  attolluntur,  nuUo  poodere» 
AuilA  vi. 

11.  /n  iniquitate in  calumnia  et  rapinA.  Nolite  in  ejusmodi  fidere  ,<  ne  frustremini  (ip^ 

veslrA)  :  Hier.  Divitice  si  affluani :  robur  si  affluat ,  etc.  Heb.  eodem  sensu ,  cum  ex  dirilii» 
Tobur  existat. 

12.  Semel  locutus  est,,,  Quod  ait  semel,  firmitatem  dictonim  ostendit :  Gomm.  Ifier.  SemeL 
unum :  Hier.  Duo  haec  audivi :  ex  uno  et  Irreiractabili  decreto  Dei ,  hmc  duo  intellexi :  licc 
summa  decreiorum,  ut  omnia  potestate  administret,  vim  illam  potenttasimam  et  indedlnalil' 
1cm ,  adhibiia  misericordia ,  temperet. 

13.  Quia  tu  reddes  unicuique :  quod  est  summ«  potestatls  officium. 

1.  Tn  deserto  tdumceoe  :  Judns  :  Heb.  et  70.  apud  Theodor.  In  deserto  Zipb,  que  in  triln 
Juda.  1.  Reg.,  XXIII,  IS. 

2.  Quam  muiapliciier..,  desideravit  te  caro  mea :  Hier.  Affectus  animi,  pre  Tehemenüi,  ia 
ipsum  corpus  redundant. 
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Sic  in  sancto  apparuit  tibi ,  ut  videam 
fortitodinem  tuam ,  et  gloriam  tuam. 

Melior  est  enim  miserlcordia  tua  quam 
Tita; :  labia  mea  laudabunt  te. 

Sie  benedicam  tibi  in  yiik  mek;  in  no- 
mine tuo  lerabo  manus  meas. 

Quasi  adipe  et  plngnedine  implebitar 
anima  mea,  et  labiis  laudantibus  canetos 
meum. 

Recordans  tui  in  cnbili  meo ;  per  sin- 
gQlas  Tigilias  medltabor  tibi. 

Qaia  füisU  auxilium  meum ,  et  in  om- 
bra  alarum  tuarum  laudabo. 

Adhxsit  anima  mea  post  te ;  me  susce- 
pit  dextera  tua. 

Ipsi  Tero  Interflcere  quaerunt  animam 
meam;  ingrediantur  in  extrema  terrae. 

Gongregentur  in  manus  gladii ;  pars  vul- 
piom  erunt. 

Hex  autem  laetabitur  in  Deo ,  laudabltur 
omnis  qui  jurat  in  eo;  quia  obstruetur  os 
loquentium  mendacium. 


3.  In  terr&  desertä  et  inviä  et  inaquosA , 
Sic  in  sancto  apparui  tibi ,  ut  viderem  vir- 
tutem  tuam ,  et  gloriam  tuam. 

4.  Quoniam  melior  est  miserlcordia  tua 
super  Titas  :  labia  mea  laudabunt  te. 

5.  Sic  benedicam  te  in  Tita  meik,  et  in 
nomine  tuo  leTabo  manus  meas. 

6.  Sicut  adipe  et  pinguedine  repleatur 
anima  mea ,  et  labiis  exultatlonis  lauda- 
bit  OS  meum. 

7.  Si  memor  ful  tui  super  Stratum 
meum,  in  matutinis  medltabor  in  te  : 
8.  quia  fulsti  adjutor  meus.  • 

Et  in  velamento  alarum  tuarum  exul- 
tabo.  9.  Adbssit  anima  mea  post  te;  me 
suscepit  dextera  tua. 

10.  Ipse  verö  in  Tanum  qussierunt  ani- 
mam meam,  introibunt  in  inferiora 
terrae;  U.  Tradentur  In  manus  gladii, 
partes  Tulplum  erunt. 

12.  Rex  Terö  laetabitur  in  Deo,  lauda- 
buntur  omnes  qui  Jurant  in  eo;  quia  ob- 
structum  est  os  loquentium  iniqua. 


PSALMUS  LXIII.  DEPRECATORIUS  ET  INCREPATORIÜS. 

In  maledicos  qui,  conspiradone  facta,  SaÜUm  in  ipsvm  imtigäbanU 


TERSIO  S.  HIERONTHI. 

yictori,  Pstimus  David. 

Audi ,  DeuB  ,  Tocem  meam  loquentis ,  k 
timore  inlmici  serTa  Titam  meam. 

Absconde  me  k  consillo  mallgnorum ;  k 
tofflultu  operantium  Iniquitatem. 

Qola  exacnerunt  quasi  gladinm  linguam 
Sttam;tetenderunt  saglttam  suamTerbum 
anutrisaimnm. 

rt  sagittarent  in  absconditls  slmplicem ; 
SQblt6  sagittabunt  eum ,  et  non  timebunt. 

GonfortaTerunt  sibi  sermonem  peasi- 


TERSIO  TULGATA. 

In  flnem.  t.  Pnlmuf  DtTid. 

2.  Exaudi ,  Deus ,  orationem  meam  ciüm 
deprecor ;  k  timore  Inimici  eripe  animam 
meam. 

3.  Protexisti  me  k  conventu  malignan- 
tlum ,  k  multitudine  operantium  iniqui- 
tatem. 

4.  Quia  exacuerunt  ut  gladium  lingnas 
suas;  intenderunt  arcum  rem  amaram, 
5.  ut  sagittent  in  occultls  immacnlatum. 

G.  Subitd  sagittabunt  eum ,  et  non  time- 
bunt; firmaTerunt  sibi  sermonem  ne- 
quam. 


3.  Sic  in  sancto :  quasi  in  sanctuario :  quod  quidem  assiduö  animo  Tolutabam. 

4.  Juper  vito«  .•  melior  omni  Titädivitum,  potentium ,  bominam  suaYiter  YiYentiam,  cu- 
joscomqae  generla. 

5.  Sioa  adipe...  unquam  cibo  suavissimo  repleor,  cum  te  laado. 

T.  Si  memor  fui  tui cum  recordor  tut  in  cubili  meo,  tum  exolUl  oi  menm  :  ex  Tcrs. 

prscedenti. 

5.  In  velamento...  in  umbrft :  Hier. 

10.  In  vornan  qucesierunt interflcere  quaront  animam  meam :  (me.)  Hier.  In  inferiora 

^tnct:  in  sepulcnim. 

11.  Partes  vtäpium para  Tulpium  et  eorum  cibus  :  l>esliis  laniandi  xelinquentur. 

n.  Rex  :  David.  QBi  furant  in  eo :  rege  acilicet ,  per  cujus  salulem  jam  libeiö  Jurabitor , 
Sifile  et  inimicia  exUnctis.  Theodor.  Loquentium  iniqua .-  mendacium  :  Hier. 

3.  Protexisti  :  absconde  :  Hier,  protege.  J  multitudine  :  i  lumultu :  Idem. 

4.  Arcum :  sagitlam  suaro  verbum  amarissimum :  Hier,  hoc  enim  sagitt»  instar. 

6.  Pirmaverunt  sibi  sermonem  nequam  :  froniem  obfirmaverunt  ad  aggerendas  calumniaf. 
Qua  videbit  cos  ?....  laqucos  sciiicet.  Tant»  artes,  tarn  occult»  tendiculo ,  ut  nullus  cautloni 

l«eai. 
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xnum,  narraverunl  ut  absconderent  la- 
cpieos ;  dixerunt :  Qnis  videblt  eos  ? 

Scrutati  sunt  inlquitates,  defecerant 
tecrutantes  scrutinio ,  et  cogitatione  singu- 
Jorum ,  et  corde  profundo. 

.    Sagittabit  ergo  eos  Deus  Jaculo  repen- 
tino ;  inferentur  plags  eorum. 

Et  corruent  in  semetipsos  Unguis  suis  : 
fugient  omnes  qui  viderint  eos. 

Et  tfgfiebunt  omnes  bomines ,  et  annun- 
tiabunt  opus  Dei ,  et  opera  ejus  intelli- 
gent. 

Lsetabitur  justus  in  Domino ,  et  sperablt 
in  eo  :  et  exultabunt  omnes  recti  corde. 


Narravernnt  ut  absconderent  laqaeos; 
dixerunt :  Quis  videbit  eos? 

7.  Scrutati  sunt  iniquitates ;  defecemnt 
scrutantes  scrutinio, 

Accedet  homo  ad  cor  altum :  8.  et  exal- 
tabitur  Deus. 

SaglttsB  parvulorum  facts  sunt  plag» 
eorum  :  9.  et  inflrmats  sunt  contra  eos 
lihgus  eorum. 

Conturbati  sunt  omnes  qui  yidebant 
eos ,  10.  et  timuit  omnis  homo. 

Et  annuntiavernnt  opera  Del ,  et  (acta 
ejus  intellexerunt. 

11.  Laßtabitur  justus  in  Domino,  etspe- 
rabit  in  eo;  et  landabuntur  omnes  recti 
corde. 


PSALMUS  LXIV.  EUCHARISTICUS. 

Mlatis  primitHs ,  vel  ftugibus  eollectis ,  meme  septimo,  certh  in  magna  ioUmnitaie,  l/näe 

Omni»  caro  ad  te  veniet.  f,  3. 


VERSIO  S.  HIEROMfm. 

Tictori ,  Psalmos  Darid  Cantici. 


\ 


Tibi  Silentium  laus ,  Deus ,  in  Sion ,  et 
tibi  reddetur  votum. 

Exaudi  orationem ,  donec  ad  te  omnis 
caro  veniat. 

Verba  iniquitatum  praevaluernnt  adver- 
süm  me  :  sceleribns  nostris  tu  propitia- 

l)eris. 

Beatus  quem  elegerls  et  susceperis  :  ba- 
bitabit  enim  in  atriis  tuis ;  replebimur  in 


VERSIO  VULGATA. 

In  flnem ,  Psalmai  David. 

1.  Caniicum  Jeremi«,  et  Ezecbielif  popolo 

traiumigraüonfs,  edm  inclperent  exire. 

2.  Te  decet  hymnus,  Deus,  in  Sion,  et 
tibi  reddetur  votum  in  Jerusalem. 

3.  Exaudi  orationem  meam ,  ad  te  om- 
nis caro  veniet. 

4.  Verba  inlquorum  praevalaenmt  super 
nos,  et  impietatibus  nostris  tu  propitia- 
berls. 

5.  Beatus  quem  elegisti  et  assumpsisti ; 
inhabitablt  in  atriis  tuis. 


7.  Scruiali  sunt  iniquitaies  :  vias  nocendi  stadiosö  exquisierunt.  Defecerunt  scfutanux 

Perfecerunt  scruünium  scrutinii ;  Heb.  occultissimum  ac  profundissimum.  Accedet  homo  ad 
cor  altum :  ad  iniima  hominis :  cum  facta  desint  qun  argnank ,  eütm  eorda  KTtttanUir,  ei  ar- 
canas  cogitationes  accusant.  Sic  enim  David  ipse  qoeritur  ad  Safitem  :  Quofe  audu  verte  ho- 
minum  loquentium  :  David  quceril  malum  adversum  te?l.  Reg.,  xxiv.  lO. 

8.  Exaltabitur  Deus  :  uiciscendo  et  puniendo.  Sensus  apertua ;  sed  aliler  Hier.  SagiUas  poT' 
vulorum  facice  suntplagas  eorum  :  ut  hoc  ad  vindiciam  perlineat  quöd  sagitice  parvulorum , 
inibecillea  licdt ,  tanquam  inflrroa  manu  jactai ,  tarnen  allö  inüganlur.  Sed  Heb.  cui  congruit 
liier,  sagiitabil  eos  Deus  jaculo  repentino  :  inferentur  eis  plags,  quod  est ,  declinare  non  pole- 
Tunt  iclus.  AlqueilaTheodot.  apod  Theodor. 

9.  Infirmatte  sunt Corruent  in  semeiipsos  unguis  suis  :  Hier.  Sibi  muluö  nocebont,  ac 

tarn  varia  fingent,  utnec  ipsi  sibi  constare  possinl. 

10.  TimuH  omnis  komo :  cum  viderint  iniquos  ,  muluft  veluü  csde  confectos,  ac  Benm  Jas- 
inm  esse  clama^unt.  Annuntiaveruni  opera  Dei...  intellexerunt.  Annuniiabunt...  intelligent : 
Hier. 

1.  Jeremiw  -.  aliqui  addebant  Jggasi ;  sed  bsc  desunt  Hier.  Heb.  et  i  Theodoreto  respunntar. 
?.  Tc  decet.  Tibi  silenlium  laus  :  Ifier.  cum  nihil  de  te  dignö  dici  polMt.  In  Jerusalem,  deest 
Heb. 

3.  Omnis  caro  :  omnes  homines. 

4.  rerba  iniquorum  :  verba  iniquitatum  :  Hier,  res  iniquffi;  verbiun  pro  ipsA  re,  noto  be- 
■|}raiaroo. 

5.  neatus  quem  elegisti :  Beati  sacerdotes  et  ieviUs  templum  inbabilantes.  Replebimur 

%o»  quoque  sacris cibis saiiabimur.  Sanctum  est  templum,...  Sanclificatlone  templi  Uli:  Ifier» 
acmpu  victimis ,  instructo  ex  eis  sacro  epulo. 
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boDis  domüs  tos,  sancüflcatione  tempU 
toi. 

Terribills  in  Justitiä  exaudl  noft,  Deus, 
sakator  noster  :  confidentia  omnfum  ü- 
idim  terrae ,  et  maris  longinqui. 

Pneparans  montes  in  .virtute  8u& ,  ac- 
cinctus  fortitudine. 

Compescens  sonitum  marls,  fremitum 
fluctouin  ejus,  et  multltudlnem  gentium. 

Et  timebunt  qui  liabitant  in  extremis  ä 
«gnis  tuls  :  egressus  matutini  et  vesperi 
laudantes  focles. 

Viäitasti  terram ,  et  irrlga  eam ;  ubertate 
dita  eam :  riTus  Dei  plenus  aquft .-  prspa- 
rabis  frumentum  eorum ,  quia  sie  fundasti 
eam. 

Siilcos  ejus  inebria ,  multlplica  fruges; 
pluvüs  irriga  eam ,  et  germini  ejus  bene- 
dic. 

Volvetar  annus  in  bonitate  tud ,  et  ves- 
tigia  toa  rorabunt  pinguedine. 

Pinguescent  pascua  deserti ,  et  exulta- 
tlooe  coUes  accingentur. 

Vestientur  agnis  greges;  et  valles  plenae 
fromento  cosquabuntur  et  canenL 


Replebimur  in  bonis  domüs  tus :  sanc- 
tum  est  templum  tuum,  6.  mirabile  ia 
aequitate. 

Exaudi  nos,  Deus,  salutaris  noster , 
spes  omnium  finium  terrae,  et  in  marl 
longo. 

7.  Praiparans  montes  in  virtute  tuä» 
accinctus  potentiä :  8.  qui  conturl)as  pro- 
fundum  maris ,  sonum  fluctuum  ejus. 

Turbabuntur  gentes,  9.  et  timebunt  qui 
liabitant  terminos  ä  signis  tuis  :  exitus 
matutini  et  vespere  delectabis. 

10.  Visitasti  terram ,  et  inebriasti  eam; 
muitiplicasti  locupletare  eam. 

Flumen  Dei  repietum  est  aquis,  parastl 
cibum  illorum;  quoniam  ila  est  prsepara- 
tio  ejus. 

11.  Rivos  ejus  inebria ,  muUiplica  geni- 
mina  ejus;  in  stülicidiis  ejus  laetabitur 
germinans. 

12.  Benedices  corons  anni  benignltatls 
tuffi,  et  campi  tul  replcbuntur  ubertate. 

13.  Pinguescent  speciosa  deserti,  et 
exultatione  colles  accingentur. 

14.  Induti  sunt  arietes  ovium,  et  valles 
abundabunt  frumento ;  damabunt ,  etenim 
hymnum  dicent. 


PSALMUS  LXV.  LAÜDIS  ET  GRATIARUM  ACTIONIS. 

Populo  ä  caUmataübus  Uberaio. 


YERSIO  S.  HIERONTMI. 

Tklori ,  Canlicum  Psalmi. 
JulMlate  Deo ,  omnis  terra.  Cantate  glo- 


VERSIO  VULGATA. 

In  finem ,  i.  CanUcom  Psalmi  resurrectionir. 
JubiJate  Deo ,  omnis  terra ,  2.  psalmum 


«.  Tempiwn  Ciium  mirabile  :  lerribüe.  In  cequltale.  Terrentur  quo  oogltant  qQüm  parö  , 
qoiin  ttDcliö  fit  adeandam.  Ei  in  mari,.,  et  maris  longinqui :  Hier.  In  le  f perant  et  qui  lorrana 
iacoiant.et  qui  navigant. 

f.  Prcepararu  monles  :  condens  jam  inde  ob  origine  mundi.  Virtute  tuA;  soft :  Hier. 

S-  Qtä conturbas,...  Tu  nempe  tempestates  cies.  At  Hier.  Compescens  sonitum  maris.  etc.; 
et  moltiiudinem  gentium ,  eleganiissimö :  Dens  enim  animata  ac  inanima  »qua  io  poiesuid  ha- 
bet, moiuaque  omnes  suis  sobdit  legibus. 

7.  Tfwubtmtyui  habitant  termlnoa ;  sapple ,  terr«.  j4  signis  .-k  miracolis,  quo  in  gratiamt 
popdi  uu  edidisU.  Sxitus  mtOuUni,,.  deiectaUs ;  Uudantes  Ikcies  :  Hier.  Fads  ut  te  laudent 
qui,iea  man^,  leu  vesperö ,  ad  lacrificia  procedunt. 

w,lnebriasU  :  immiasa  pluYia  desiderare  fecisll  eam  :  Heb.  cümaresceret,  et  aquas  aitira 

videretnr.  Muitiplicasti  locupletare Admodum  locupletasti ,  dato  imbre  copioao ,  quo  be* 

tom  ftx  nt  flumen  Dei,  quod  est  flumen  ingena,  bebraismo  noto,  Jordania  scUicet ,  Inlume»* 
eereL  id  aotem  Jordani  contingit  mesaia  tempore ,  ut  videre  est  Jos.,  iix.  is.  Uade  fbrtö  ail 
PeoieccMlen  Paalmus  pertinet  Cibum  illorum  :  firumentum  :  Hier.  :  IIa  est  proeparatio :  aic 
fojKlaati  eam  :  Idem  terram ,  acilicet :  aic  comparasti  eam,  ut  irrigata  ferax  esset. 

11.  Bivos :  sulcoa  :  Idem  et  7o.  Genimina,  fnigea :  Hier.  In  stiUicidiis.,»,  PIutüs  irriga  eam» 
et  germiol  ejus :  l)enedic  :  Idem. 

13.  Coronee  arnii  :  coronabia  annum  benigniuie  tui :  Heb.  cinges ,  ezomabis,  cumulabia  ftu» 
gites.  Campi  tui ;  vestigia  tua,  etc.  Hier,  id  est,  itinera  terrae  sanctn ,  quam  Deus  inhabitaro 
ci  inambslare  vUebatar. 

14.  Arietes  ovium.  Agnia  greges :  Hier,  eodem  sensu ;  ftecundabuntur  oves ,  agnia  abnnd»^ 
■xui.  üynuitm  dicent  agrieolaa,  pro  tantü  annl  fertlUute ,  rerumqae  eopiA. 

1.  Reswrectionie  :  deest  Heb.  etiam  apud  70.  teste  Theodor« 
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riam  nomlnl  ejas;  date  gloriam  laudi  ejus. 

Dielte  Deo,  quam  terriblle  opus  tunm; 
in  multltudine  fortltudinis  tus  mentien- 
tur  tibi  Inimlci  tui. 

Omnis  terra  adoret  te  et  canat  tibi ;  canat 
nominl  tuo. 

Venite,  et  Tidete  opera  Del,  terribilia 
consilia  super  flliis  hominum. 

Convertit  mare  in  aridam ,  in  flumine 
pertransibunt  pede ;  Ibi  Istabimur  in  eo. 

Qui  dominatur  in  fortitudine  suä  ssculo, 
oculi  ejus  gentes  aspiciunt :  qui  increduli 
sunt,  non  exaltentur  in  semeiipsls.  Sem- 
per. 

Benediclte ,  popull ,  Deo  nostro ,  et  audi- 
tarn  facite  vocem  laudis  ejus. 

Qui  posuit  animam  nostram  ad  Yitam , 
et  non  dedit  in  commotionem  pedes  nos- 
tros. 

Probastl  enim  nos,  Deus;  igne  nos  con- 
flasti ,  sicut  conflatur  argentum. 

Introduxisti  nos  in  obsidionem ,  posuisti 
Stridoren!  in  dorso  nostro. 

Posuisti  homines'  super  capita  nostra ; 
transivimus  per  ignem  et  aquam  :  et 
edaxlsti  nos  in  refrlgerium. 

Ingrediar  domum  tuam  In  holocaustis ; 
reddam  tibi  vota  mea. 

Quffi  promlserunt  labia  mea ,  et  locutum 
est  OS  meum  in  tribuiatione  meä. 

Holocausta  mednllata  olTeram  tibi  cum 
incensoarietum;  faciam  boves  cum  hir- 
cis.  Semper. 

Venite,  audite,  et  narrabo,  omnes  qui 
Umetis  Deum ,  quanta  fecerit  anims  mese. 

Ipsum  ore  meo  invocavl ,  et  exalta?!  in 
Unguft  meft. 

Iniquitatem  sl  Tidi  in  coi*de  meo ,  non 
exaudiet  Dominus. 

Ideo  exaudivit  Deus;  et  attendit  vocem 
deprecationis  mes. 


dielte  nomlni  ejus;  date  glorlam  laodl 
ejus. 

3.  Dielte  Deo :  Quam  terribilia  sunt  opera 
tua ,  Domine !  in  multltudine  yirtutis  tus 
mentientur  tibi  inimlci  tui. 

4.  Omnis  terra  adoret  te ,  et  psallat  tibi; 
psalmum  dicat  nominl  tuo. 

5.  Venite ,  et  yidete  opera  Del ;  terribUis 
in  consiliis  super  iUlos  hominum. 

6.  Qui  convertit  mare  In  aridam  :  in 
flumine  pertransibunt  pede  :  ibi  Ixtabi- 
mur  in  ipso. 

7.  Qui  dominatur  in  virtute  sud  in  &- 
ternum,  ocull  ejus  super  gentes  respi- 
ciunt ;  qui  exasperant ,  non  exaltentur  in 
semetipsis. 

8.  Benediclte,  gentes,  Deum  nostram, 
et  auditam  Caclte  vocem  laudis  ejus. 

9.  Qui  posuit  anlmam  meam  ad  vltam , 
et  non  dedit  in  commotionem  pedes  meos. 

10.  Quoniam  probastl  nos,  Dens;  igne 
nos  examinasti ,  sicut  examinatur  argen- 
tum. 

U.  Induxlsti  nos  in  laqueum,  posuisti 
tribulatlones  in  dorso  nostro :  12.  impo- 
sulstl  homines  super  capita  nostra. 

Transivimua  per  ignem  et  aqaam ,  et 
eduxistl  nos  In  refrlgerium. 

13.  Infroibo  in  domum  tuam  in  holo- 
caustis; reddam  tibi  vota  mea,  14.  qos 
distinxerunt  labia  mea , 

Et  locutum  est  os  meum,  in  tribuia- 
tione meÄ. 

15.  Holocausta  meduUata  offeram  tibi 
cum  incenso  arietum ;  olTeram  tibi  boves 
cum  hircis. 

IC.  Venite,  andite,  et  narrabo,  onmes 
qui  tlmetlfi  Deum,  quanta  fecit  anlms 
meae. 

17.  Ad  ipsum  ore  meo  clamavi ,  et  exal- 
tavi  sub  Ijnguä  med. 

18.  Iniquitatem  sl  aspexi  In  corde  meo, 
non  exaudiet  Dominus. 

10.  Propterea  exaudivit  Deus ,  et  attendit 
voei  deprecationis  me». 


3*  MenUentur  UM...  Pr»  timore  negabunlfe  Israditis  adveriarf. 

6.  Mare ,  Rubrum  Hebraeif  pervium.  In  flumine  ;  in  Jordane ,  quod  fiictnm  est  sub  Josue. 
Jos.  in.  Ibi  ketabimur  in  ip90  :  in  Deo. 

7.  Qui  exasperant.,,  Cootumaces ,  ne  superbiant. 

8.  Gentes  :  populi,  Ammiin.  At  Israelit»  plerumque  populus,  singulari  numero. 

9.  Anhnam  meam  :  animas  noslras  :  Heb.Ped^  meat;  nostros :  Heb. 

11.  in  laqueum :  in  obsidionem  :  Hier.  In  anguslias.  Tribulaüonet :  stridorem :  Hier,  tn 
dorso  nostro :  immlsisti  hosles  tergo  insistenles  cum  diris  comminationibus. 

12.  Imposuisti  homines ,  nobis  ^raves  ;  inequiuntes  :  Heb.  quasi  bumeris  insidentes.  In  re* 
frigerium;  tn  irriguam  :  Heb.  supp.  terram. 

14.  Distinxerunt :  promlserunt  :Hier.  clarö  etaperti  pronunliavemaL  Ei  locuium  est.^,^ 
sopple,  qua: :  vota  qu«  fecl,  et  qua  sum  locuUis,  etc. 
1$.  Meduüaia :  ptnguia,  opima. 
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Benedictiu  Deus,  qn\  non  abstalit  ora- 
tionem  meam ,  et  misericordlam  saam  k 
me. 


20.  Benedictus  Deas,  qui  non  amovit 
orationem  meam ,  et  misericordlam  suant 
&  me. 


PSALMÜS  LXVI.  DEPRECATORIUS. 

Pitpuku  Deo  tuiore  keius,  accinere  sIM  gemes  omnes ,  ejusdemgue  cuUüs  participes  fieri 

oplat. 


TERSIO  S.  HIERONmi. 

Vietori » ia  Fialmii  Ganticum  carminli. 

Deus  miaereatur  nostr!,  et  benedicat 
no9 :  iUostret  faciem  suam  super  nos. 
Semper. 

Ut  Dota  flat  In  teni  Tia  toa ;  in  nnlver- 
m  gentibas  salns  toa. 

Conftteantnr  tibi  populi,  Dens;  confl- 
teantor  tibi  populi  omnes. 

Laetentur  et  laodent  gentes,  qnopiam 
jDdieas  populos  in  seqaitate ,  et  gentium 
qus  In  terra  sunt  ductor  es  sempiternus. 

GoDflteantor  tibi  popnli,  Dens,  confi- 
teantortlbi  populi  omnes. 

Terra  dedit  germen  suum.  Benedicat 
nos  Deas,  Dens  noster. 

Benedicat  nobis  Dens ,  et  metuant  eum 
omoes  (Ines  terrae. 


VERSIO  VCLGATA. 

In  finem,  i.  In  bymnis,  Pnimus  Cantici 

David. 

2.  Dens  misereatur  nostri ,  et  l)enedicat 
nobis  :  iliuminet  Yultum  suum  super  nos , 
et  misereatur  nostri. 

3.  Ut  cognoBcamus  in  terrft  viam  tuam , 
in  Omnibus  gentlbus  salutare  tuum. 

4.  Conflteantur  tibi  populi ,  Deus;  confi- 
teantur  tibi  populi  omnes. 

6.  Laetentur  et  exnltent  gentes ;  quonhim 
Judicas  populos  in  lequitate,  et  gentes  in 
terra  dirigis. 

6.  Confiteantnr  tibi  populi ,  Deus ;  con- 
flteantur  tibi  populi  omnes :  7.  terra  dedit 
fructum  suum. 

Benedicat  nos  Deus ,  Deus  noster ,  8.  be- 
nedicat nos  Deus ;  et  metuant  eum  omnes- 
flnes  terrae. 


PSALMUS  LXVII.  EUCHARISTICÜS. 

Dfim  area  od  Slonem  trantferlur,  papului  Dei,  veterwn  mb  Mose  mirabiUum  memor ,  instar 
MarUe,  sorarU  Mosls,  Icetatur,  atque  in  hostesDel  opem  imploraC,  II.  Reg.,  vi.  5;  Pf.  zlti. 


TERSIO  8.  BIEROMTMI. 

Tidori  f  DaTid  Psalmus  Cantici. 

Exorgat  Dens,  et  diasipentnr  inlmici 
^jus,  et  fogiant  qui  oderunt  eum ,  ä  facle 
ejus. 

Slcat  deficit  fnmns  deflclant,sicut  ta- 
liesdtcera  ä  &cie  ignis;  sie  pereant  impii 
a  fade  Bei. 

iosti  antem  laetentur,  et  exultent  in 
conq^eau  Dei ,  et  gaudeant  in  laetitiä. 

Cantate  Deo ,  canite  nomini  ejus ;  pra»- 
parate  tiam  ascendenti  per  deserta,  in 
limine  nomen  ejus ,  et  exultate  coram  eo, 

Patre  pupUlorum ,  et  defensore  vldua- 


YERSIO  YÜLGATA. 

In  floem ,  l.  Psalmus  Canüci,  ipsi  David. 

2.  Exurgat  Deus ,  et  dissipentur  inlmici 
ejus,  et  fugiant  qui  oderunt  eum,  ä  facie 
ejus. 

3.  Sicut  deficit  fumus,  deflclant;  sicut 
flult  cera  k  facle  Ignis ,  sie  pereant  pecca- 
tores  k  facie  Dei. 

4.  Et  justi  epulentur,  et  exultent  in 
conspectu  Dei ,  et  delectentur  in  IstitiÄ. 

5.  Gantate  Deo,  psalmum  dicite  nomini 
ejus :  iter  facite  ei ,  qui  aseendit  super  oc- 
casum  jDomlnus  nomen  IUI. 

Exultate  in  conspectu  ejus,  turbabuntur 


1.  David  :  deest  Hier. 

L  Si  misereatur  nostri :  detunt  Hier.  70.  Primus  autem  bic  versus  desumptus  est  ex  Num. 
^  S4,  etc.  et  erat  soiemnis  formula ,  qua  sacerdotes  oonceptis  verbis  populo  tienedicerent. 

T. i>«dli />itc£iim....  cum  et  univers«  gentes  ad  Deum  converienlur,et  eiecli  abundabunl 
^Qü  opertbof ,  rernrnque  oranium  copU. 

^ExurgatDews.  Yerba  Mosis ,  cum  elevaretur  arca :  Num.  z.  35.  ubi  habetur  inleger  hie 

i.  BpaktUsar :  letenUir :  Hier.  In  conspectu  Dei ;  meupbora  ducu  i  sacris  circa  Dei  alUr»- 
«OBTirKs. 

^  SvptT  oeeomm  :  super  nubes :  Heb.  Nubitas  ut  cnrru  luTehitur.  Turbabuntur  Ji  /bcfr 
^ü.  Abondant  bas  Toces ,  et  sunt  alia  Tersio  pnecedenlium. 
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rum;  Deus  In  habltaculo  sancto  sao. 
Deas  inbabiUre  facit  solitarios  in  domo, 
educet  Tinctos  in  fortitudine;  increduii 
autem  habitaverunt  in  siccltatibus. 


Deus,  cilm  egredereris  ante  populum 
toum,  et  ambulares  per  desertum.  Semper. 

Terra  commota  est,  et  cccli  distillave- 
runt  k  facie  tuä ,  Dens ,  hoc  est ,  in  Sinai , 
ä  facie  Del  Israel. 

Pluviam  voluntariam  elevasti ,  Dens  : 
haereditatem  tuam  et  lai>orantem  tu  confor- 
tasti. 

Animalia  tua  habitaverunt  in  eä ;  pr»- 
parasti  in  bonltate  tuä  pauperi  Deus. 

Domine,  dabis  sermonem  annuntiatri- 
cibus  fortitudinis  plurims. 

Reges  exercituum  foederabuntur ;  foede- 
rabuntur,  et  puichritudo  domüs  dividet 
spolia. 

Si  dormieritis  inter  medios  terminos, 
penns  columbas  deargentatas,  et  poste- 
riora  ejus  in  Tirore  auri. 

Cum  divideret  robusUssimna  reges  in 
eä ,  nlve  deall)ata  est  in  Selmon. 

Mons  Dei,  mons  pinguis,  mons  excel- 
sus,  mons  pinguis. 


k  facie  ejus, 6.  patris  orphanonim  et  jadi- 
eis  Tiduarum. 

Deus  in  loco  sancto  suo ;  7.  Deus  qui  in- 
habitare  facit  unius  morls  in  domo. 

Qui  educit  vinctos  in  fortitudine,  simi- 
liter  eos  qui  exasperant ,  qui  habitant  in 
sepulcris. 

8.  Deus ,  cian  ^redereris  in  conspecta 
populi  tui ,  cum  pertransires  in  deserto : 

9.  Terra  mota  est ,  etenim  cosli  distil- 
laverunt  k  facie  Dei  Sinai ,  k  facie  De!  Is- 
rael. 

10.  Pluviam  voluntariam  segregabis, 
Deus ,  haereditati  tuas  :  et  infirmata  est, 
tu  verö  perfcclsti  eam. 

11.  Animalia  tua  liabitabunt  in  e& :  pa- 
rasti  in  dulcedlne  tuä  pauperi ,  Deus. 

12.  Dominus  dabit  verbum  evangeUsan- 
tibus  virtute  multä. 

13.  pex  virtutuni  dllecti  dllecü,  etspe- 
ciei  domus  dividere  spolia. 

14.  Si  dormiatis  inter  medioe  cleros, 
pennae  columbs  deai^entatae^,  etposterioia 
dorsi  ejus  in  pallore  auri. 

15.  Dum  discernit  coelestis  reges  super 
eam,  nive  dealbabnntur  in  Sehnon.  16. 
Mons  Dei ,  mons  pinguis. 

Mons  coagulatus,  mons  pinguis;  17.  ut 


7.  Uniui  moris :  unaoimef  ;  et  Hier,  solilarioi,  quos  babiure  bcit  in  domo,  dam  orboi 
facit  fcDcundoi.  Sie  Ps.  cm.  9.  SimUiter  eot  exaipereni.,,,  Increduii  autem  habiUTcrant  ia 
siccitatibus  :  Hier,  in  detertis  et  iridis  locis.  Atque  bec  est  commemoratio  mlraculomm  Dei  ex 
iEgyplo  cducenlis  vinctos ,  eosdem  rebeiles  et  incredulot  punientis  ac  prostementia  in  deserlo. 

9.  Terra  mota.,.  Deo  appropinquante ,  omnia  commoventnr.  4  fiicie  Dei  Simd :  nomina- 
tivo  casu  :  i  facie  Dei :  ipse  Sinai  (disiiUaTit).  Idem  in  Canüco  Debore,  Judic.  ▼.  4,  5. 

10.  Pluviam  voluniariam  :  gratam  ,  liberalem ,  libentissimo  animo  k  Deo  datam.  Segrtgor 
hli  :  reservabis.  Pluvia  largft  perpiuisti  hsreditalem  tuam ,  terram  promiaum.  Infirmata  e<(... 
lalwrantem  confortaati. 

11.  j4nimalia  tua  :  grex  tuua,  populas  tuus.  Ps.  lxxvii.  S3.  ParasU;  supple  terram.  Pau- 
peri :  populo. 

13.  Bvangelizanlibus  :  fceminino  genere ;  annuntialricibas  :  Hier.  Virtute  muUä,  :  exerri- 
tui  mulU) :  Heb.  Magnai  muliitudini  mulicrum  iilarum ,  quc  cum  Maria  ;  Mosia  sorore  ,  Dei 
Victoriaa  prodicabant :  saroplo  enim  tympano  ccieris  accinentibua ,  Maria  cospit  canere  Mo- 
aaicum iünd :  Cantemus  Domino, gUtriöse  enim  magnlficatui  est,  Exod.,  xv.  30, 31.  Vld^etiam 
infrü ,  36. 

13.  Rex  virtutum  äilecti  dileeti.  Reges  exercituum  fugemnt,  fugerunt :  Heb.  Baecaneat 
ill»  mulieres  :  prsdicebant  enim  PhUialffiOt ,  regesque  Moab  et  Edom  ab  Israele  vineendoi : 
£xod.,  XT.  15, 16.  ßl  speciei  domüs..,  pulcbriludo  domdLs  dividet  spolia  :  Hier.  Alii  :  babiutrix 
domüa ;  mulieres  specioa»  domui  reüct« ,  quo  nihil  magnificenlius ,  ut  viri  pugnent,  mulieres 
antem  spolia  inter  se  ditperUant. 

14.  InUr  medios  cleros :  medias  ollaa ,  tripodaa  :  Heb.  Etsi  non  in  cubilia ,  sed  tanqoam  in 
culina  Inier  oUas  Tersari  cogimini ,  aervi  acilicet  Ipaa  foligine  nigri ,  et  ramrore  squaientei.  Sic 
Joel.,  II.  6.  Omnes  vultus  redigentur  in  ollam.  Nabum.,  xt.  lo.  Facies  omnium  eorum  siaü  ifi- 
gredo  ollce.  St  ergo  talea  eritis ,  tarnen  Deo  tos  [protegente  :  peitua  columbce ,  etc.  eritis  ncai 
penn»  columbin« ,  variis  depictn  coioribus ,  candldi,  deaurali ,  l«ti. 

15.  Dvm  discernit :  cum  difiderel  Omnipotena  :  Heb.  Reges  :  puU  Og  et  Schon.  Super 
eam :  hareditatem  suam ,  de  qui  ^.  lo.  et  seq.  cum  adversos  populo  suo  reges  proffigaret. 
Nive  dealbabmUur...  nivet cet :  Heb.  alba  facta  est  (haBrediUa)  ut  nix  quc  est  in  monte  Setmoa; 
Candida,  lucida ,  victrix , fortnnaiaqoe  erit. 

16.  Mons  Dei :  hobraiamus,  pro  excelao  monte.  Mons  pinguis :  mons  Basan :  Heb.  Mons  coa- 
gulatus :  excelsus ,  exaggeratus.  3fotta  pinguis  :  mona  Basan  :  Heb.  moniem  igitur  Basaa, 
aiiosque  excelsos  montes  bis  compellat  verbis. 
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Qaare  eontendlUs,  numtes  excelsi,  ad- 
tersüs  montem,  quem  dilexit  Deus  ut  ha- 
faUaret  in  eo  ?  si^ldem  Dominus  habitabU. 
Semper. 

CurriuDel  innumerabilis ,  millia  abun- 
dantium  :  Dominus  in  eis ,  in  Sinai ,  in 
sancto. 

Ascendlsti  in  excelsum,  captivam  duxisti 
eaptivitatem ,  accepisti  dona  in  hominl- 
ha& :  Losuper  et  non  credentes  inhabitare 
Dominum  Deum. 

Benedictus  Dominus  per  singulos  dies  : 
portabit  no6  Deus  saluUa  nostrae.  Semper. 

Deu»  noster,  Deus  salutis;  et  Domini 
Del ,  mortis  egressus. 

Vernmtamen  Deus  confringet  capita 
inimicorum  suorum,  vertlcem  crinis, 
perambulantium  in  delictis  suis. 

Dixit  Dominus  :  De  Basan  convertam, 
eoDvertam  de  profundis  maris  : 

Ut  Calcet  pes  tuus  in  sanguine ;  lingua 
canom  tuorum  ex  inlmicis  ä  temetipso. 

Viderunt  Itinera  tua,  Deus,  itlnera  Del 
mei ,  regia  mei  in  sancto. 

Ptxceseenint  cantatores  eos,  qui  post 
tergam  psallebant  in  medio  pueiiarum 
tympanistriarum. 


quid  suspicaminl  montes  coagulatosP 

Mons  in  quo  beneplacitum  est  Deo  habi- 
tare  in  «o;  etenim  Dominus  habltabit  in 
flnemt 

18.  Gurrus  Dei  decem  millibus  multiplex, 
millia  laetantium ;  Dominus  in  eis ,  in  Sina, 
in  sancto. 

19.  Ascendisti  in  altum,.Gepisti  eapti- 
vitatem ;  accepisti  dona  in  hominibus  :    • 

Etenim  non  credentes  inhabitare  Domi- 
num Deum. 

20.  Benedictus  Dominus  die  qaotidie : 
prosperum  iter  fiüciet  nobis  Deus  saluta- 
rium  nostrorum. 

21.  Deus  noster,  Deus  salvos  faciendi; 
et  Domini  Domini  exitus  mortis. 

22.  Yerumtamen  Deus  confringet  capita 
inimicorum  suorum;  yerticem  capiUi  per- 
ambulantium in  delictis  suis. 

23.  DlxIt  Dominus :  Ex  Basan  conyer- 
tam ,  convertam  in  profundum  maris  : 

24.  Ut  intingatur  pes  tuus  in  sanguine, 
lingua  canum  tuorum  ex  inlmicis,  ab  ipso. 

25.  Viderunt  ingressus  tuos,  Deus,  in- 
gressus  Dei  mei  :  regis  mei  qui  est  in 
sancto. 

26.  Prsevenerunt  principes  conjuncti 
psallentlbus ,  in  medio  juvencularum  tym- 
panistriarum. 


n.  Utquid  suspicamM,.»  Quare  despicitis,  montes  excelfi,  moDlem  quem  dilexUDeosPetc. 
Beb.  nempe  terram  sanctam,  terram  excelsam  situ ,  et  nobilem,  qu»  etiam  ci  causa  mons  di- 
ciUir  Pi.  uxTif.  54.  Item  Exod.,  xv.  17.  in  Cantico  Blosis  et  fliari«  :  mons  iuereditatis  tua, 

II.  Decem  miUlbus  :  innumerabilia :  Hier,  Sedea  Dei  circumdatur  angeiis  innumerla.  Sic 
Daol.,  xixui.  2.  JpparuU  de  monte  Pharan ,  et  cum  eo  sanciorum  mlUia, 

i9»DecepisU  dona,  Ita  Hier,  ex  Heb.  ot  7o.  ut  viclor  accepisti  dona  dtstribuenda  inter  bo- 
nijws.  At  Paulos,  Epb.,  iv.  8.  Dedit  dona  hominlbus<  eodem  sensu  :  Deus  invectns  carm  in- 
büaii ,  capüTOi  Israeiitas  eduxit  ex  ^ypto  :  ae  triumpbatoris  instar ,  dona  dlstribuit.  Pro- 
pbeUo6 ,  Paulo  interprete  :  de  Christo  in  ccelam  ducente  capUvoa  quos  liberaverat.  Etenim  mm 
credentes..,  etiam  non  credentibus  Deum  babilare  nobiscum  :  quod  superioribus  connecten- 
<isoi :  ut  seosos  Sit  dedisse  dona  etiam  hominibus  antea  incredulis,  nee  saus  Deo  flidentibofl  : 
qnod  etiam  Christo  congruit ,  gentes  vocanti. 

30.  Die  quottdie  :  per  singulos  dies :  Hier Prosperum  iter,  etc.  proleget  dos  Deus ,  elo* 

Beb. 

31.  Deus  salvos  faciendi :  serrandl  arbiter.  Deus  salutis :  Hier.  Exitus  mortis :  egressus  ejus 
mortiferi ,  hoslibus  ect  itt^oSot  7o.  recto  casu. 

33.  yerticem  capiüi :  usque  ad  capillos  fmpiorum  conieret,  cum  piorum  capilli  omnes  nu- 
iBerati  sint.  Bfatlb.,  x.  30. 

23.  Ex  Basan  convertam  :  Israelilas  meos ;  ö  terrA  Og  vlctores  redocam.  In  profundum  mO' 
Tis :  de  proAindls  maris  :  Hier,  maris  Rubri. 

34.  Intingatur  pes  tuus  in  sanguine,  Ipsam  plebem  alloquilur.  De  bfte  aulem  phrasi  yide  Ps. 
i'YU.  II.  Lingua  canum  tuorum ;  supple ,  intingatur.  Ex  inimicis  ab  ipso ,  sanguine ;  canet 
toi  hosUlem  sanguinem  üngant. 

3$.  Fideruni  ingressus  tuos :  Deus ,  itinera  tua :  Hier.  Viderunt  tribus  Israel  quA  majestate 
pergeres  auxiliatorus  eis ,  quA  ferires  manu. 

3e.  Prcevenerunt :  prccesserunt  cantatores  eos  qui  post  tergum ,  etc.  Hier.  Cum  Maria  hac 
eaneret,  Delque  miracula  celebraret ;  antecedebant  prscentores,  succedebant  psallentes,  in 
medto  erant  puelhe  tympanisU'ia;  Maria  ipsa  etsocia  annunttatrices ,  de  qulbus  suprd,  ii.  ita 
Gb.  Philo  meroorat  ad  eum  rilum  compositas  solemnes.  Therapeutarum  suoruro  choreas,  et 
cantari  quidem  bymnos  alternantibus  vocibus,  ipsosermonis  ducein  verba  prseunte  :  mox 
dms  choroa ,  aUerum  vtronim ,  alterum  mulierum  variis  Oexibus  ac  reflexibus  sacras  obtre 
choreas ;  deniqne  in  unum  chorum  cogi ,  velut  ä  numine  actoa.  Ssempto ,  inquit,  antigui  tf- 
Uus  Chart  ad  mare  Rubrum  propter  admtrania  tbl  opera ;  quo  dkvino  beaeficio  moti  viri  ac 
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In  eeclesiis  benediclte  Deo  Domino,  de 
fontibns  Israel. 

Ibl  Benjamin  parvulus  conUnens  eos, 
principes  Juda  in  purpurA  su&  :  principes 
Zabulon,  principes  Neplitall. 

PrsBcepit  Dens  tuus  de  fortltudine  tuä ; 
conforta,  Dens,  hoc  quod  operatus  es  in 
nobis. 

De  templo  tuo,  quod  est  in  Jerusalem, 
tibi  Offerent  reges  munera. 

Increpa  besüam  calami,  congregatio  for- 
tiom,  in  vitolis  populorum  calcitrantinm 
contra  rotas  argenteas ;  dispei^e  populos 
qui  bella  volunt. 

Offerantur  velociter  ex  Mgypto ;  iEthlo- 
pia  festina  dare  manus  Deo. 

Regna  terrse,cantate  Deo,  canite  Do- 
mino. Semper. 

Qui  ascendit  super  ccßlum  coeli  ä  prin- 
cipio;  ecce  dabit  voci  su2B  vocem  fortitu- 
dlnls. 

Date  glorlam  Deo  :  super  Israel  magni- 
flcentia  ejus,  etfortitudo  ejus  incoelis. 


27.  In  eeclesiis  benediclte  Deo  Domino , 
de  fontibus  Israel. 

28.  Ibi  Benjamin  adoiescentulus ,  in 
mentis  excessu. 

Principes  Juda  dnces  eorum  :  principes 
Zabulon,  principes  Nephtali. 

29.  Manda ,  Dens ,  virtutl  tus ;  confirma 
hoc ,  Dens ,  quod  operatus  es  in  nobis. 

30.  A  templo  tuo  in  Jerusalem,  tibi  Offe- 
rent reges  munera. 

31.  Increpa  feras  arundinis,  congrega- 
tio tauror  um  in  vaccis  populorum;  ut  exclo- 
dant  eos ,  qui  probat!  sunt  argento. 

Dissipa  gentes ,  qus  bella  volunt :  32. 
venient  legati  ex  i£gypto ,  JBt&lopia  prs- 
veniet  manus  ejus  Deo. 

33.  Regna  terra;,  cantate  Deo  :  psallite 
Domino  :  psaliite  Deo.  34.  qui  ascendit  su- 
per coelum  coeli ,  ad  orlentem. 

Ecce  dabit  voci  su8B  vocem  virtutis ,  35. 
date  glorlam  Deo  :  super  Israel  magnifi- 
centia  ejus,  et  virtus  ejus  in  nubibus. 


muUeres ,  uno  eonfecto  choro ,  hymnot  euehariitico9  tervatori  Del  cednere  ;  viris  prceär 
nente  Mose  prophetd;  miaieribus  verb  Maria  prophetide,  quorum  exemplo  gravi  vironan 
voce,  aeutiori  mulitftm  voci  mixtä.,  suavissimum  concentttm  edunt,  Hase  Philo  :  de  Vit. 
contemp.  Qui  ritus  ad  hunc  versum  explicandum  ftictaa  yidetur. 

27.  De  fbniibus  Israel :  tos  qui  esUs  ^  footibus  Israel ,  ab  illo  orli. 

28.  Jbi  Benjamin :  bibus  Benjamint.  jädolescenlulus  :  quöd  Benjamin  minimus  natu  filio- 
Tum  Jacob,  in  mentis  excessu  :  Spiriiu  sancto  abreptus,  UoU  in  IsBtitia  popuü.  At  Hier,  pro 
mentis  excessu ,  continens  eos ,  imperans  ipsis  :  Heb.,  princeps  füturus  sab  Saflle.  Omnes  Pa- 
tres de  Paulo  apostoio  accipiunt ,  rapto  ad  tertiom  coelum :  et  dicente ,  Sive  menie  exeedinms, 
Deo,  eic.  II.  Gor.,  t.  iS;  xii.  2.  Principes  Juda,  duces  eorum :  in  purpuri  suA  :  Hier,  qood 
esi  imperiiinsigne.'Ergo  in  eo  coetu  ex  Israeie  orto ,  et  Domini  Victorias  caniante ,  primus  erat 
Benjamin  regnum  ausptcataras :  deinde  post  eum  regnatunis  Juda  sob  Davide  :  tum  principes 
csBterarum  trilNium  etiam  minimanim.  His  aulem  Iribuum  nominibus  vult  Tlieodorelus  Apo- 
stolos  degignari ,  fratres  Domini  ex  JadA ,  reliquos  ö  GalilsA ,  ubi  Zabulon  et  NepbUli ;  adde  in 
Benjamino  Paulum. 

29.  Manda,  Deut Post  commemorationem  llberationis  exfgypto,  Del  in  Slon  habiia- 

turi  auxilium  in  hosles  Israelis  imploraL  Mamda,  Deus :  prncepit  Dens,  de  fortiUidine  toa,  etc. 
Hier.  Yult  eam  esse  invictam. 

SO.  ji  templo,  Teroplum  vocat  talsemacalum  arc« ;  ut  sspe  aliis  ;  sensusque  est :  propler 
templum  tuum  *,  undique  in  Jerosolymam  reges  et  peregrini  conflaent.  11.  Par.,  vi.  B2. 

31.  Feras  arundinis  :  t)estiam  calami :  Hier.  Hippopotamum  vel  crocodilam,  id  est,  regem 
.Sgypti,  iu  designatam  ex  belloA  Nilo  noia  :  Ezech.,  zxix.  2,  3,  4  et  seqq.  Congregatio  tau- 

rorum  :  congregatlonem  robustorum  :  Heb.  supp.  increpa.  In  vaccis  populorum in  vitulis 

populorum  gloriantem ,  hoc  est, increpa  coetum  robustorum  qui  inter  lascivientes,  exuluotes- 
que  in  morem  vitulorum ,  populos  gloriantur.  Qui  probali  sunt  argento  :  in  Tragmentis  ar- 
genti.  Sic  consut  integer  versus  hoc  sensu  :  Increpa  regem  £gypü  populo  tuo  invidenlem , 
increpa  etiam  optimatesqui  inier  populos  honorc  et  viribus  eminent,  argenteis  clavis,  vel  aliis 
insiguibus  ornati.  Caterüm  Theodoretus ,  aliique  mjstico  sensu  de  Judeis  inteUlgunt ,  qui 
excludere  voIelMtnt  i  Dei  regno  gentes  in  Christum  credentes ,  et  instar  argenti  per  palien- 
Uam  probatas. 

32.  Fenieni  legati  ex  JEgypto,  Etiam  ex  JEgrpto  nunc  infestissimi,  venient  legati  depre- 
caturi  Deum  Israelis ;  quin  etiam.  JEthiopia  prceveniet :  fesünet  dare  manus  Deo :  Hier,  id 
est ,  ipsa  jEihiopia  festinabit  proferre  manus  muneribus  plenas  :  ceruiim  omnes  accurrent » 
donis  onusii.  « 

34.  Jdorientem  :  ut,  unde  sol  ingreditor,  Deus  ipM  triompbare  videatur.  At  Hier,  i  prin- 
cipio,  ab  ipsA  die,  adeoque  mundi  ipsius  orlgine. 

35.  Daie  gloriam...  robar :  Heb.  Vim  ejus  agnoacile.  In  mtblbui :  In  oobüs  :  Heb. 
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TerrlbUls  Dens  de  Banctuarlo  sno :  Deusl  36.  MlrabilU  Deus  In  sanctls  suis,  Deng 
bnel  Ipse  dablt  fortltudinem ,  et  roburl  Israel  ipse  dabit  vlrtatem  et  fortitudinem 
populo,  benedictus  Deus.  |  plebi  sux  :  benedlctus  Deus. 

PSALMUS  LXVIII.  PROPHETICÜS. 

Qurlstiu  patietu  inflgurd  Davidis  ab  omntbus  derelieti,  Congruil  lempori  Abtaloml ,  cian  de 
Shn  k^uatur.  f.  S6.  Sub  persona  IsraeliUtrum  in  Davidem  rebelUwn ,  Judceortan  Christi 
persecutormn  pcsna  deseribiittr.  Yide  Pi.  xxi.  ChaldcBut  populo  capüvo  accommodat ,  et 
amgruuni  Ultimi  versus. 


TEII6I0  S.  HIERONTMI. 

Viciori,  pro  lilUs  DairiiL 

Salya  me,  Deus;  quoniam  venerunt 
aqox  iisque  ad  animam  meam. 

Inikxus  8UII1  in  llmo  profund),  et  non 
possom  eonsistere;  venl  in  profundum 
aqoarom ,  et  flumen  operuit  me. 

Laboravi  clamans,  exasperatum  est  gut- 
tur  meom ;  defecerunt  oculi  mei ,  expec- 
tantesDeum  meum. 

MoJUplicati  sunt  super  capiUos  capitis 
mei ,  qai  oderunt  me  gratis. 

Cooibrtati  sunt  qui  persequelMintur  me 
inimici  mei  injust^  :  qusß  non  rapueram , 
tone  reddebam. 

I>eiu,tu  scis  stultitiam  meam,  et  peo- 
caU  mea  k  te  non  sunt  abscondita. 

Non  confundantur  in  me  qui  expectant 
te,  Domlne  Dens  exercituum  :  non  con- 
fondantur  in  me  qui  qusrunt  te,  Deus 
Iffacl. 

Qoia  propter  te  portavi  opprobrium; 
operuit  cooltisio  Ihciem  meam. 

AUenos  lactits  sum  fratribus  meis ,  et 
peregrlnos  filiis  matris  mes. 

Quia  lelus  domüs  tu®  comedit  me ;  et 
opprobrium  exprobrantlum  tibi  cecidit 
Hipcr  me. 

Et  flcTi  in  jejunio  animam  meum ;  et 
&ctQm  est  in  opprobrium  mihi. 

Et  posui  Testimentum  meum  saccum  -, 
et  facttts  sum  eis  in  parabolam. 


VERSIO  VULGATA. 

1.  In  flnem,  pro  iis  qui  oommulabonlur  David. 

2.  Salvum  me  fac,  Deus;  quoniam  in- 
traverunt  aquae  usque  ad  animam  meam. 

3.  Inflxus  sum  in  limo  profundi ,  et  non 
est  substantia. 

Venl  in  altitudinem  marls,  ettempestafl 
demersit  me. 

4.  Laboravi  clamans ,  raucs  facta)  sunt 
fauces  me^ ;  defecerunt  oculi  mei ,  dum 
spero  in  Deum  meum. 

5.  Hultiplicati  sunt  super  capiUos  capitis 
mei ,  qui  oderunt  me  gratis. 

Gonfortati  sunt  qui  persecuti  sunt  me 
inimici  mei  injustö :  qus  non  rapui,  tunc 
exsoiTel)am. 

G.  Deus ,  tu  scis  insipientiam  meam ,  et 
deiicta  mea  ä  te  non  sunt  abscondita. 

7.  Non  erubescant  in  me  qui  expectant 
te,  Domine ,  Domine  virtutum. 

Non  confundantur  super  me  qui  quse« 
runt  te ,  Deus  Israel. 

8.  Quoniam  propter  te  sustinui  oppro- 
brium; operuit  confusio  faciem  meam. 

9.  Extraneus  factus  sum  fratribus  meis, 
et  peregrinus  flüis  matris  mea. 

10.  Quoniam  zelus  domüs  tu»  comedit 
me;  et  opprobria  exprobrantlum  tibi  ce- 
ciderunt  super  me. 

]  1 .  Et  operui  in  Jejunio  animam  meam ; 
et  factum  est  In  opprobrium  mihi. 

12.  Et  posui  vestimentum  meum  cili' 
cium ;  et  factus  sum  Ulis  in  parabolam. 


U.  In  taneüs  suis :  de  sanctuario  aao  :  Hier,  onde  Unta  edit  miracuia  et  oracola. 

s.  JToii  est  substantia  :#on  poisum  conslstere :  Hier,  nihil  est  flrmi.  Altitudinem  marls  s 
proraodmii  aquintm  :  Hier. 

S.  QiUB  non  rapui,,.  Ex  penooft  Christi  :  iu  mecum  agiUir ,  ac  fi  rapta  ab  altero ,  ab  aitero 
«oqoe  innoiio  repeias;iieqae  enim,  impiorum  ezemplo,  Deo  rapui  honorem  debitum ;  at  pro 
eb  ioIto  quicumque  rapuerunt :  alcut  scriptum  est :  Propter  scehts  populi  mei  percussi  eum, 
itt^  Lni.  8. 

I.  Insipientiam  meam,  et  deUeta  mea,,,  qu»  in  me  luseepi :  quia  posuit  in  eo  Dominus  int' 
qdiaies  omnium  nostr(tm.  Isa.,  uii.  6. 

10.  Zeius  domüs  tuce.  De  Christo  expellente  vendentes  in  iemplo  exponit  Joan.,u.  17.  Op- 
pfobria  exprobrantlum  tibi  In  me  redundabant,  cum  dicerent :  Si  rex  Israel  est ,  descendat 
^cruce  ;  eonfldit  In  Deo,  liberet  nunc ,  si  vult  eum,  etc.  Matt.,  xxtii.  42,  43.  Quare  huno 
I^Yidis  locom  de  Christo  Paulus  intelligit.  Rom.,  xv.  3. 

II.  Operui  :  fleri  in  Jejunio  anim«  me« :  Heb.  cum  Jejunarem,  fleUis  miscul  Jejunlls. 
u.  In  parabolam :  In  prorerbium,  in  faimlam. 
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Contra  me  loquebantur  qul  sedelMiit  in 
portA ,  et  cantabant  bibentes  yinum. 

Hea  autem  oratio  ad  te ,  Domine :  tem- 
puB  reconciliationis  est ;  Dens  in  multitu- 
dine  misericordisB  tuae,  exaudi  me  in  ve- 
ritate  salutis  tpae. 

Erue  me  de  luto,  ut  non  inflgar ;  libera 
me  ab  bis  qui  odenint  me ,  et  de  profundiß 
aqnifi. 

Ne  operiat  me  fluvius  aquae ,  et  ne  ab- 
sorbeat  me  profundum;  et  non  Coronet 
super  me  puteus  08  suom. 

Exaudi  me ,  Domine ,  quoniam  bona  est 
miserieordia  tua ;  secnndüm  multitudi- 
nem  miserationwn  tuarum ,  respice  ad  me. 

•  Et  ne  abscondas  faciem  tuam  k  servo 
tuo  :  quoniam  tribulor,  cit6  exaudi  me. 

Accede  ad  animam  meam ,  redime  eam ; 
propter  Inimicos  meos  libera  me. 

Tu  scis  opprobrium  meum ,  et  confusio- 
nem  meam ,  et  ignominlam  meam ;  coram 
te  sunt  omnes  hostes  mei. 

Opprobrio  contritum  est  cor  meum,  et 
deeperatus  aum : 

Et  expectati  qui  contrislaretur ,  et  non 
füit;  et  qui  consolaretur,  et  non  InTcni. 

Et  dedernnt  in  escam  meam  fei,  et  in 
Bit!  meÄ  potaverunt  me  aceto. 

Sit  mensa  eorum  coram  eis  in  laqueum, 
et  in  retributiones  ad  corruendum. 

Gontenebrentur  oculi  eorum  ne  videant ; 
et  dorsum  eorum  semper  incurva. 

EiTunde  super  eos  indignationem  tuam ; 
et  ira  furoris  tui  comprehendat  eos. 

Fiat  commemoratio  eorum  deserta ;  in 
tabernaculis  eorum  non  sit  qui  habitet. 

Quoniam  quem  tu  percussistl,  perse- 
cutisunt;  et  ut  affligerent  vulneratos  tuos 
narrabant. 


13.  Adversto  me  loquebantur  qui  se- 
debantin  portÄ,  et  in  me  psallebant  qui 
bibebant  vinum. 

14.  Ego  verö  orationem  meam  ad  te, 
Domine;  tempus  beneplaciti ,  Dens. 

In  muititudine  misericordise  tuas  exaudi 
me ,  in  veritate  salutis  tuae. 

15.  Eripe  me  de  luto,  ut  non  inflgar; 
libera  me  ab  iis  qui  oderunt  me,  et  de 
profundis  aquarum. 

16.  Non  me  demergat  tempestas  aqus, 
neque  absorbeat  me  profundum;  neque 
urgeat  super  me  puteus  os  suum. 

17.  Exaudi  me,  Domine,  quoniam  be- 
nigna  est  miserieordia  tua;  secundüm 
multitudinem  miserationum  tuarum ,  res- 
plce  in  me. 

18.  Et  ne  avertas  faciem  tuam  ä  poero 
tuo ;  quoniam  tribulor  ^elociter  exaudi  me. 

19.  Intende  anims  meae^  et  libera  eam; 
propter  inimicos  meos  eripe  me. 

20.  Tu  scis  improperium  meum ,  et  con- 
fusionem  meam,  et  reverentlam  meam. 

21.  In  conspectu  tuo  sunt  omnes  qnl 
tribulant  me ,  improperium  expectavit  cor 
meum ,  et  miseriam. 

Et  sustinui  qui  simul  contristaretur,  et 
non  fuit;  et  qul  consolaretur,  et  non 
inveni. 

22.  Et  dedernnt  in  escam  meam  fei,  et 
in  siti  meä  potayerunt  me  aceto. 

23.  Fiat  mensa  eorum  coram  ipsls  in 
laqueum ,  et  in  retributiones ,  et  in  scan- 
dalum. 

24.  Obscurentur  oculi  eomni  ne  videant; 
et  dorsum  eorum  semper  incurva. 

,    25.  Effunde  super  eos  iram  tuam ;  et 
furor  iraj  tuae  comprehendat  eos. 

26.  Fiat  habltatio  eorum  deserta ;  et  in 
tabernaculis  eorum  non  sit  qui  inhabitet. 

27.  Quoniam  quem  tu  percussisti,  per- 
secuti  sunt ;  et  super  dolorem  vulnerum 
meorum  addiderunt. 


13.  Qui  sedebant  in  portd :  aenitus ,  Judices ,  yiri  gravef.  Qui  bibebant  vinum  :  jovenes, 
illusorefl.  Sic  omnes. mihi  iniqai ,  nee  Untüm  furlosi,  sed  ctiam  quiupientes  videbaolar. 

mSgo  verb.,.  mea  aalem  oratio,  etc.  Hier.  Tempus  beneplaeH$:  reconeUiaUonit :  Idem. 
Quoniam  quidem  erat  in  Cliristo  mundum  reconciUant  sibij  non  imputans  ipsU  deliela  ip' 
9orum.  II.  Gor.,  y.  19.  Iteitf  .-Junge  wquenü. 

ao.  ReverenUam :  ignomlniam  :  Hier,  el  ila  passim. 

31.  Improperium :  opprobrio  contriuim  est  cor  meum,  etc.  Hier. 

32.  Dederunt  in  escam  meam  fel.„.  In  Christo  implelum  :  MaUfa.,  xztii.  48;  Joan.,  xix.  39. 

33.  Mensa  eorum,,.  in  laqueum  :  ut  contingit  avibos ,  qu»  Yictum  qosrenles  capiuntor.  Et 
in  retributiones  :  et  paces  eorum  in  offendiculum  :  Heb.  ubi  prospera  sperant ,  ibi  impin* 
gant.  De  Judsis  inteliigit  Paulus  :  Rom.,  xx.  9, 10.  Nee  minds  eis  conveniunt  quc  sequunUir. 

26.  Fiat  habitatio  eorum  deserta.  De  JudA  prodilore  exponitur ,  Act.,  i.  20.  Congniit  eiiam 
Judeis  eversA  Jerosolymft ,  quod  Christus  prsdixerat :  Bcce  relinquelur  vobis  domus  vtstra 
deserta.  Luc,  xiu.  35. 

27.  Super  dolorem,.., :  yttlnoribus  yulner« ,  et  iniaper  opprobria  addunt. 
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Da  in!qiiitatem  super  inlqultatem  eo- 
nrm ;  et  non  veniant  in  Justitlä  tnä. 

Deleantur  de  libro  vtventium ,  et  cum 
JQStis  non  scribantur. 

Ego  autem  pauper  et  dolens :  salus  tua, 
Dens,  suscepit  me. 

Laudabo  nomen  De!  in  cantico,  et  mag- 
Diiicabo  eum  in  confessione. 

Et  plaeebit  Domino  super  yltulum  no- 
Tdlum ,  cornua  efferenteiQ  et  ungulas. 

Videntes  mansueti  laetabuntur ;  qui  quse- 
Titis  Denm ,  vivet  anima  vestra. 

Qaonlani  esaudivit  pauperes  Domlm» , 
etYinctoB  suos  non  despexit, 

Landent  eom  cceli  et  terra,  mare/et 
omnla  quae  moventur  in  eis. 

Qola  Deus  salvabit  Sion ,  et  sdlficabit 
ciTitates  Juda ,  et  habitabunt  ibl ,  et  pos- 
sidebont  eam. 

Et  semen  servorum  ejus,  possidebit 
eam,  et  gul  diligunt  nomen  ejus,  hablta^ 
IwBt  in  eft. 


157 


28.Appone  iniquitalem  super  inlquitatem 
eorumjet  non  intrent  in  justitiam  tuam. 

29.  Deleantur  de  libro  viventium,  et 
cum  justis  non  scribantur. 

30.  Ego  sum  pauper  et  dolens  :  salus 
tua ,  Deus ,  suscepit  me. 

3i.  Laudabo  nomen  Del  cum  cantico, 
et  magnlflcabo  eum  in  laude. 

42.  Et  plaeebit  Deo  super  vitulum  no- 
vellum ,  cornua  producentem  et  ungulas. 

33.  Videant  pauperes ,  et  lartentur ;  quffl- 
rite  Deum ,  et  vivet  anima  vestra. 

34.  Quoniam  exaudivit  pauperes  Domi- 
nus, et  vinclos  suos  non  despexit. 

36.  Laudent  iUum  coell  et  terra ,  more, 
et  omnia  reptilia  in  eis. 

36.  Qaonlam  Deus  salvam  fadet  SlOn , 
et  sdiflcabuntur  eivitates  Juda. 

Et  inbabitabnnt  ibi ,  et  haereditate  ac- 
qnirent  eam. 

37.  Et  semen  servorum  ejus  possidebit 
eam ,  et  qui  diiigent  nomen  ejus,  babitil- 
bunt  in  eA. 


PSALMÜS  LXIX.  DEPRECATORIUS. 

TemptfOus  AhMUomi  eofwenit  cum  nquente*  Hie  autem  gravi  calamitate  pressus ,  fettimm 

postulat  auxülum.  j.  6. 


VERSIO  S.  HIERONTm. 

Yiclori,  David  ad  recordaDdnm. 


Deus ,  ut  liberes  me ;  Domine ,  nt  auxi- 
lieris  mihi  festina. 

Confundantur  et  erubescant,  qui  quas- 
nmt  animam  m^am ;  convertantur  retror- 
sum ,  et  erubescant ,  qui  volunt  mihi  ma- 
lum. 

Revertantur  ad  vestlgium  confusionis 
SOS,  qoi  dicnnt :  Vah,  vah. 

Gandeant  et  laetentur  in  te  omnes  qui 
qosruut  te ,  et  dicant  semper  :  Hagnifice- 


VEHSIO  VUL6ATA. 

In  finem ,  Psalmus,  David. 

1.  In  rememoraüoDem ,  quöd  salvum  feeerit 

eom  Dominus. 

2.  Deus,  in  a^jntorium  meum  intendej 
Domine,  ad  adjuvandum  me  festina. 

3.  Confundantur,  et  revereantur,  qui 
qusrunt  animam  meam. 

4.  Avertantur  retrorsum ,  et  erul)escant9 
qui  volunt  mihi  mala. 

Avertantur  statim  erubescentes ,  qui  di- 
cnnt mihi  :  Enge ,  enge. 

5.  Exultent  et  tetentur  in  te  omnes  qui 
quaerunt  te,  et  dicant  semper :  MagniÜce- 


2t.  Avpofne  iniquitalem  super  iniquitatem,,,,  deserendo ,  et  permiuendo ,  non  operando ;  uU 
Ihcologl  nonrat 

29.  De  libro  viveniium  :  de  ipsä  vilä  :  tanquam  Dens  vivos  omnes  in  libro  descriptos  babeat, 
deleaiqne  eos  quos  morti  destinat.  Altiore  semu,  v/veyi/e« ,  Ipsi  justi  intelliguniur ,  et  seqii. 
coDgrnont. 

33.  Plaeebit  Deo  super  vitulum...  Laus  Deo  acceptior  quim  vicUmm  :  Ps.  xux.  8,  23;  1. 18. 
et  atlbi  puBim. 

33.  Fideant  pauperes ,  et  loetentur  :  Gbrfsli  enfm  erga  panperes  benevolenüa  singularb. 
CoQTenit  cum  Pf.  xxi.  27.  lxxi.  4.  Qucerite  Deum...  qui  qusritis  Deum,  vivet,  etc.  Hier.  Eo- 
dem  Mino  hoc  et  seqaentia  ad  redemptionem  per  Christum ,  sub  figurä  solutn  captivitatis , 
Tidentar  pertinere. 

36.  Sion : spirituali  sensu ,  Ecclesiam.  Civitates  Juda; singnlaresEecIeiiai. 

1.  In  rememorationem :  sive  ad  recordandum :  supp.  divini  auxilii.  Qubd  salvum  feeerit,... 
deest  Heb. 

3.  Revereantur  :  Pudore  afBcianlur. 

4.  Suge  :  Vah  :  Hier.  Non  enim  adhorlantis  aut  collaudäntis  vox  est ,  sed  Increpantls  et  ex- 
probrantis ,  qualls  Semei  II.  Reg.,  xvi.  7. 

5.  Et  dicant  semper...  Ordo  verborum  :  qui  diligunt  salutare  tuum ,  dicant  semper ,  Magni- 
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tur  Dominns,  qui  diügunt  salutare  tuum. 
Ego  autem  egenus  et  pauper  :  Deus, 
festina  pro  me  :  aaxllium  meum  et  salva- 
tor  mens  es  tu ;  Domine ,  ne  moreris. 


tur  Dominus,  qui  dllignnt  salutare  tuum. 

6.  Egor  verö  egenus ,  et  pauper  som : 
Deus,  adjuva  me. 

A^'utor  meus ,  et  Uberator  meus  es  ta: 
Domine ,  ne  moreris. 


PSALMÜS  LXX.  DEPRECATORIUS  ET  CONSOLATORIÜS. 

David  senex ,  Jbsolomo  rebeUatae ,  auxiUum  Dei  guod  ab  ineunU  ceiate  sofpiüt  expertas 

est,  nee  in  flne  sibi  defulurum  sperat,  Neu  jf.  9,  il. 


VERSIO  S.  HIERONTm. 


In  te ,  Domine ,  sperayl ,  non  confün- 
dar  in  seternum. 

In  JustitiÄ  tuä  erue  me ,  et  libera  me  : 
Incllna  ad  me  aurem  tuam ,  et  salva  me. 

Esto  mihi  robustum  habitaculum,  ut 
ingrediar  Jugiter;  prsecepisti  ut  salyares 
me,  quia  petra  mea,  et  fortitudo  meaes 
tu. 

Deusmeus,  salva  me  de  manu  impü; 
de  manu  iniqui  et  nocentis. 

« 

Quia  tu  eipectatio  mea ;  Domine  Deus, 
flducia  mea  ab  adolescentift  med. 

A  te  £U8tentatus  sum  ex  utero ,  de  ven- 
ire matris  mes  tu  es  protector  meus ;  in 
te  laus  mea  semper. 

Quasi  portentum  factus  sum  multls ,  et 
tu  spes  mea  fortissima. 

Impleatur  os  meum  laude  tuÄ,  tot&  die 
roagnitudine  tuä. 

Ne  projicias  me  in  tempore  senectutis ; 


TERSIO  TOLGATA. 

PMlams  David ,  1.  Filiorum  Jonadab ,  et  pri»- 
nun  captiToram. 

In  te ,  Domine ,  speravi ,  non  confondar 
in  aeternum  :  2.  In  justitlä  tuA,  libeia 
me ,  et  eripe  me. 

Inclina  ad  me  aurem  tuam ,  et  salva  mc 

3.  Esto  mihi  in  Deum  protectorcm,  et 
in  locnm  munitum,  nt  salvum  me  feclas. 

Quoniam  flrmamentum  meum,  et  re- 
fugium  meum  es  tu. 

4.  Dens  meus ,  eripe  me  de  mann  pec- 
catoris ,  et  de  manu  contra  legem  agenlis 
et  iniqui : 

6.  Quoniam  tu  es  patientia  mea,  li- 
mine ;  Domine  spes  mea  k  juventate  mö. 

6.  In  te  conflrmatus  sum  ex  utero;  de 
ventre  matris  meae  tu  es  protector  meus. 

In  te  cantatio  mea  semper  .  7.  tanquafl» 
prodigium  factus  sum  multis,  et  tu  ad- 
jutor  fortis. 

8.  Repieatur  os  meum  laude,  nt  can- 
tem  gloriam  tuam,  totA  die  magnituöi- 
nem  tuam. 

9.  Ne  projicias  me  in  tempore  scnecW- 


ficetur  Domittua  :  qui  A  teie  saWoa  volant ,  non  le ,  sed  Deum  magnifieri  optent. 
6.  Jdjuva  me :  fesüna  pro  me  :  Hier. 

i,  Filiorum  Jonadab:de  quibus  Jerem.  xxzv.  Hunc  tilulam  sie  refert  ei  exponit  B'^ 
Epist.  ad  Paulin.  de  insÜL  roonachi :  Filii  Jonadab  et  eorum  qui  primi  in  capUviUieffl  d«^ 
sunt ,  qui  in  tabernaculis  habltantes ,  ad  exiremum  propter  irniplionem  Chaldaorum  ^^\^ 
Hierosolymam  inirare  compulsi,  banc  prlmam  caplifitatem  susÜnuUse  dicuntur;  Q*'^  ^^ 
Soliludinisliberlatem,  urbe ,  quasi  carcere  sint  reclusi ;  ut  estapud  Jer.,  xxxv.  ii*  ^®^^"!|Lm 
Hebreo  nullus  est  titulus,  neque  quidquam  in  texiu ,  quod  ad  Rechabilas,  eorupique  I^^^^ 
Jonadabum  proprio  pertineai :  quem  tarnen  Psalmum  ad  divinam  misericordiaro  ^^^^^tA^ 
per  id  tempus  decantatum ,  eö  quöd  necessitate  compulsi ,  k  palriis  institntis  deflexisse  v 
renlur ,  baud  absimile  vero  est. 

3.  In  Deum  protectorem,  deeslHier.  Nisl  fort*  idcm  est  cum  loco  muDilo,  **'^***  Y  »Soi 
versio  duplex.  Addit  autem  Hier,  ut  ingrediar  Jugiter  3  tu  mihi  non  modo  Uitumt  s^^^.^*.  ^ 
continuum  refugium ,  ac  semper  patens.  Addit  et  Ueb.  Prscepisti  servare  me ,  lapia  J'^^,^ 
cura  salutis  me» ,  ut  de  me  tucndo  mandata  dederis  angelis  tuis :  Jngelis  enim  suis  mow 
dele.  Ps.xc.Mi. 

5.  Patientia  mea :  expeclatio :  Hier. 

6.  Confirmatus  :  sustentatus  .-  Hier,  te  nilor.  De  ventre  matris  meeejproteetor,.,»  •;  "^^J^y! 
avulsor  :  Heb.  te  mihi  obste tricis  loco  :  per  le  matris  mee  fiiustus  parlus  tail ;  jam  '^^^  ^  ^ 
vitale  tuas  in  manus  sum  deposilus.  Sic  Ps.rxxi,  10.  Cantatio ;  laus :  Hier.  ^ 

7.  Tanquam  prodigium..,  in  meobstupucnint,  cum  viderenllol  inusiiatos  ritv  bb^*  ^'^ 
taniumque  regem  abomnibus  repenie  destitutum.  Vide  prcf.  cap.  vin.  num.  41. 

8.  Ut  cantem  gloriam  tuam :  desuni :  Hier. 
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€äm  defecerit  fortitado  mea ,  ne  derelin* 
quas  me. 

Quia  dixerunt  inimici  mei  mihi ,  et  qai 
obsenrabant  animam  meam,  inierunt  con- 
giliumpariter, 

Dicentes  :  Deus  dereliquit  eum ,  perse- 
quimini  et  comprehendite  eum ,  quia  non 
est  qui  eroat. 

Deus,  ne  elongeris  k  me  :  Dens  meus, 
in  auxillum  meum  festina. 

CoofuDdantur,  et  consumantur  adver- 
saril  animas  mes,  operiantur  opprobrio 
et  Gonfusione ,  qui  quserunt  malum  mitii. 

Ego  autem  jugiter  expectabo;  et  adji- 
ciam  super  omnes  iaudationes  tuas. 

Os  meum  narrabit  justitiam  tuam ,  totä 
die  saiutare  tuum;  quia  non  cognoTi  lit- 
terataras. 

logrediar  in  fortitndlne  Domini  Dei  : 
recordabor  JusUtis  tuse  solius. 

Deus  y  doeuisti  me  ab  adolescenti&  meä, 
11t  usque  nunc  annuntiabo  mirabilia  tua. 

Et  insuper  usque  in  senectutem  et  ca- 
nos,  Deus,  ne  derelinquas  me,  donec 
annanUem  brachium  tuum  generationi , 
cuQctiaque  qui  venturi  sunt ,  fortitudines 
toas, 

Et  jQstitiam  tuam ,  Dens ,  usque  in  ex- 
celsam; quanta  fecisti  magnalia;  Deus, 
quis  simllis  tibi  ? 

Qai  ostendisU  mihi  tribulationes  piu- 
rimas  et  malas ;  conversus  vivificabis  nos , 
et  de  abyssis  terne  rursum  educes  nos. 

Multiplicabis  magnitudinem  meam,  et 
coDTersus  consola])eri8  me. 
Ego  autem  confltebor  tibi  in  vasis  psal- 


eum, 
eum  ; 

Deus 


tis;  cilun defecerit  virtns mea,  ne  derelin- 
quas me. 

10.  Quia  dixerunt  inimici  mei  mihi , 
et  qui  custodiebant  animam  meam ,  con- 
silium  fecerunt  in  unum , 

11.  Dicentes  :  Deus  dereliquit 
persequimini ,  et  comprehendite 
quia  non  est  qui  eripiat. 

12.  Deus,  ne  elongeris  k  me  : 
mens ,  in  auxilium  meum  respice. 

.13.  Confundantur ,  et  deflciant  detra- 
hentesanimsB  mex ;  operiantur  confuslone 
et  pudore  qui  quserunt  mala  mihi. 

14.  Ego  autem  semper  sperabo;  et  adjl- 
ciam  super  omnem  laudem  tuam. 

16.  Os  meum  annuntiabit  Justitiam 
tuam ,  totA  die  saiutare  tuum. 

Quoniam  non  cognoTi  litteraturam  ; 
16.  Introlbo  in  potentias  Domini  :  Do- 
mlne ,  memorabor  Justltise  tu»  solius. 

17.  Deus,  doeuisti  me  k  juventute meA, 
et  usque  nunc  pronuntiabo  mirabilia  tua. 

18.  Et  usque  in  senectam  et  Senium, 
Deus ,  ne  derelinquas  me. 

Donec  annuntiem  brachium  tuum  gene- 
rationi omni,  qus  Ventura  est; 

Potentiam  tuam ,  19.  et  justitiam  tuam, 
Deus,  usque  in  altlssima,  quse  fecisti 
magnalia  :  Deus  quis  simllis  tibiP 

20.  Quanlas  ostendisti  mihi  tribulationes 
multas  et  malas;  et  conversus  viviflcasti 
me ,  et  de  abyssis  terrae  iterum  reduxisti 
me. 

21.  Multiplicasti  magnificentiam  tuam, 
et  conversus  consolatus  es  me. 

22.  Nam  et  ego  confltebor  tibi  in  vasis 


9.  Ckm  deflscerit  virtus  mea  :  fortitado  mea  :Hier.  Ea  senes  confectis  corporis  animique  vi- 
rilws  qnale  ribi  auxilium  parare  dcbeant. 

10.  Inimici  mei  mihi :  de  me  :  Qui  custodiebant  afiimam  meam  :  qui  otMerrabant ,  etc. 
Hier,  qui  imidialKintur  vita)  mea».  Concilium  fecerunt :  conTOcaio  Acliilophel  et  aliis  tacrificii 
oUeniQ.  IT.  Keg.,  xv.  i3.  Dicebant  sequeolia. 

lt.  Deu*  dereliquit  eum,  ut  aduUerum  et  homicidam  :  agite ,  opportunum  tempus  est. Per- 

tequimini non  est  qui  eripiat.  Hoc  erat  consilium  Achilophel.  II.  Beg  ,  xvii.  l.  Consur^ 

gern  persequar  David  häc  nocte :  et  irruens  super  eum.,.  percutiam  regem  desolatum,  etc. 

13.  Detrahentes  animoe  mea: :  adversarii :  Hier. 

14.  Adjiciam  super  qpfinem  laudem  tt$am  :  ooTis  le  in  dies  laudibas  curoulabo. 

15.  Justitiam  tuam  :  quji  me  ab  impiis  ac  perfldis  vindicasU.  Litteraturam  :  numerationem  : 
Heb.  nnmemm  mirabilium  tuorum.  Quia  mox  dixerat :  Os  meum  annuntiabit  Justitiam  tuam 
et  salulare  tuum  :  nunc  se  agnoscH  tanlx  rei  imparem ,  nee  posse  recensere  innumerabilia 
Dei  beneOcia.  Sic  Ps.  xxxix.  6.  Tbeodor. 

16.  introibo  in  potentias  Domini :  ingrediar  In  fortiludine  Domini  Dei :  Hier,  h  J^voe^lcqc 
To.  Error,  in  Yulg.  ut  videlur.  Nota  verborumconnexionem  :  primüm  annuntiabo  juslitiaa  et 
iDisericordiam  tuam  :  tum  agnoscit  id  esse  supra  vires  tuas;  introibo  tarnen,  inquit,  te  duce 
et  ractore ,  In  haec  inscrulabilia. 

19.  Justitiam  tuam.,,  usque  in  altissima,...  Aliler  Hier,  annuntial»  Justitiam  tuam.  usque  in 
eicelsum  :  exallabo  eam ;  mox  :  quanta  fecisti  magnalia ,  etc. 

20.  Quanta»  ostendisti...  viviflcasti  me..,  reduxisti  me.  Qui  oelendisti...  vivificabis  nos 

ednces  nos  :  Hier.  Pro  multitudine  malorum ,  bona  cumulatim  in  nos  conferes. 

21.  Multiplicasti.,,  consolatus  es,..  Hultiplicabis;  coniolaberis :  Idem. 
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t€fril  vBrUatem  tuam :  D^nsmetts ,  cantabo 
tibi  in  catharä ,  sancte  Israel. 

Laudabunt  labia  mea  cum  cantatero 
tibi ,  et  anima  mea  qDam  redemisti. 

Insaper  et  llngda  mea  totä  die  medita- 
bitor  jUBtitiam  tuam  :  quia  confusi  sunt 
et  dehonestati ,  quierentes  maium  mihi. 


psalmi  yeritatem  tuam  :  Dens,  psalhdi 
tibi  in  citharÄ ,  sanctus  Israel. 

23.  Exultabunt  labia  mea  cftm  'caota> 
yero  tibi ,  et  enbna  mea ,  quam  redemisti. 

24.  Sed  et  llngua  mea  totA  die  medita- 
bitur  justitiam  tuam  :  cum  confnsi  et  re- 
veriti  foerint  qul  qusrunt  mala  mihi. 


PSALMUS  LXXI.  HISTORICUS  ET  PROPHETICÜS. 

Davidis :  cdm  moriem  regem  comtituerel  Salomonem.  Ingreuis  namgue  ad  eim  opflMofltaf 
ae  dicentibus  :  Ampliflcet  Deus  noipen  äalomonis  raper  nomen  tuom ,  et  magDifteet  ihio- 
num  ejus  super  thronum  tuum  :  el  idoravil  rex  in  lecUilo  suo ,  et  loculos  est :  Banedictos 
Dominus  Deus  Israel,  qui  dedit  hodie  sedentem  in  solio  meo,  videntibus[ocuIis  raeis;  III.  Reg., 
X.  4y.  Qua  in  exaltaUone  vir  sanetua ,  ac  supra  ieipsum  evecius  ,  Christoque  suo  InitMvß, 
magnifieenUstimo  cetrmirte  vüticinatur  de  adverau  ejus,  et  vöcatione  gentium.  Ifeque  iatU 
eonveniunt  Sahmoni  quas  dieuntur  versibus  s,  n,  n,  17,  nisi  ui  Christi  typo,  BxquopatH 
sanctum  regem  Dei  spiritu  actum ,  ad  eMremum  usque  hctUtum  prophetasse. 


VERSIO  S.  HlERONTMl. 

SalomonL 

Detn,  Judicium  tuam  regi  da,  et  jasti- 
tiam  tuam  fllio  regia. 

Judicabit  popuhim  tuum*  in  JastitiA ,  et 
panperes  tuos  in  judicio. 

Assument  montes  pacem  populo,  et 
colles  Justitiam. 

Judicabit  pauperes  popuU ,  et  salvabit 
filiOB  pBuperis ,  et  confrioget  calomniato- 
rem. 

Et  timebunt  te  quandln  erit  sol ,  et  ultra 
lunam,  in  generatione  generationum. 

Descendet  ut  pluvia  super  reilus,  nt 
Etillffi  Irrorantes  terram. 

Germinabit  in  diebus  ejus  Justus,  et 
multltudo  paciSjdonec  non  sit  luna. 

Et  dominabitur  ä  mari  usque  ad  mare, 
et  k  flumine  usque  ad  terminos  terrae. 

Ante  eura  procident  ifithiopcs,  et  ini- 
mici  ejus  pulverem  Üngent. 

Reges  Tharsis  in  Insulse  munera  oite- 
rent ;  reges  Arabix  et  Saba  tributum  con- 
ferrent. 


VEMIO  TVliCATA. 

Psttmus.  1.  In  SalomoDeni. 

2.  Deus,  Judicium  tuum  regi  da,  et 
Justitiam  tuam  fllio  regis. 

Judicare  populum  tuum  in  jttstlUÄ,et 
pauperes  tuos  in  Judicio. 

3.  Susclpiant  montes  pacem  populo,  et 
colles  justitiam. 

4.  Judicabit  pauperes  populi ,  et  salvos 
faciet  fllios  paupernm  :  et  bumUiabit  ca- 
lumniatorem. 

5.  Et  permaneblt  cum  sole ,  et  ante  lu- 
nam ,  in  generatione  et  generationem. 

'G.  Descendet  sicut  pluvia  in  vellus,  et 
sicut  stilHcidia  stillantia  super  terram. 

7.  Orietur  in  diebus  ejus  Justitia,  et 
abundantia  pacis;  donec  anferatur  luna. 

8.  Et  dominabitur  k  mari  n^que  ad 
mare;  et  k  flumine  usque  ad  terminos 
orbis  terrarum. 

9.  Coram  illo  procident  iEthlopes,  et 
inimici  ejus  terram  lingent. 

10.  Reges  Tharsis,  et  InsulaQ  munera 
Offerent  :  reges  Arabum  et  Saba  dona 
adducent : 


92*  Fasii  psalmi :  inktrumenlo  nablio  :  Heb.  instrumentis  musicis.  oTtsfki  Gnec.  ras  et  in- 
stmmentum.  Sanctus  Israel :  sancte :  Hier. 

2.  Regi..,  fitio  regis  :  Salomoni,  qui  rex  et  filius  regis.  Judicare  .-judicabit  :  Hier. 

3.  Suscipiant  montes,..  Universa  regio  pace  et  justitia  florebit. 

4.  Pauperes,  Nou  pauperes  regi  specialiler  rommendalos  :  videinfri,  12, 13. 

5.  Permaneblt...  timebunt  te  quandiu  erit  sei ,  el  ultra  lunam  :  Hier. 

6.  Descendet  sicut  pluvia  :  tarn  gratus.  In  vellus :  in  tonsionem  :  Heb.  id  est ,  supra  lonsam 
berbam ,  ut  rursus  incrementum  capiat. 

7.  Orietur justitia  :  florebis  in  diebus  ejus  :  Heb.  At  liier.  Germinabit  in  diebus  ejus 

Justns :  eodem  ferö  sensu  :  tota  regio  Tiris  juslis  abundabit,  quo  nihil  est  l)ono  regi  carius, 
aut  honesiius. 

8.  jä  mari  usque  ad  mare.  De  Salomone  quidem  :  k  mari  Rubre  ad  mare  magnum.  A  /In- 
mine,.,.  ab  Euphrate  ad  terminos  terrae  (sancue)  Hier.  At  70,  ry^  olxoufiiyrji :  quöd  Christus 
Imperium  proiensurus  esset  per  unirersa  maria  ac  terras ,  atque  orbe  universo. 

9.  £thiopes  :  Siim  incols  deserti.  Ps.  lxxiii.  14. 

JO.  Reges  Tharsis,  et  insulce  :  regna  occidua.  Reges  Arabum  et  Saba :  oriens  et  meridies. 
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Et  adorabant  enm  omnes  reges  :  uni- 
Tersaß  nationes  servient  ei. 

Qula  ernet  pauperem  ä  potente,  et  ino- 
pem  cui  non  est  a^jutor. 

Parcet  inopi  et  pauperi ,  et  anlmas  pau- 
perom  salTabit. 

Ab  usorä  et  iniqiiitate  redimet  animas 
ccnim;  et  pretiosus  erit  sanguis  eorum 
eoram  ocolis  ejus. 

Et  YlYet,  et  dabitur  ei  de  auro  Saba,  et 
orabunt  de  eo  jugiter ;  totil  die  beoedlcent 
ei. 

Eni  memonibUa  tritioom  in  terri^ :  in 
capite  montium  eleyabitur  sicut  Libani 
fructus  ejus,  et  florebunt  de  civitate, 
sicut  fcennm  terns. 

Erit  nomen  ejus  in  seternum ,  ultra  so- 
tem  pereererabit  nomen  ejus :  et  Insnedi- 
ccnUir  in  eo ;  omnes  gentes  beatificabunt 
eom. 

Benedictus  Dominus  Dens  Israel,  qui 
facil  mirabilia  solus. 

Et  benedlctum  nomen  gierige  ejus  in 
sempiternnm  :  et  implebitur  gioriä  ejus 
unJTeraa  (enn.  Amen  et  amen. 

Omplox  sunt  orationes  David  fiUi  Jesxe, 


11.  Et   adorabnnt  eum  omnes  reges 
terroB  :  omnes  gentes  servient  ei. 

12.  Quia  liberabit  pauperem  ä  potente  , 
et  pauperem  cui  non  erat  adjutor. 

13.  Parcet  pauperi  et  inopi,  et  animas 
pauperum  salvas  faciet. 

14.  Et  usuris  et  iniqultate  redimet  ani- 
mas  eorum;  etbonorabile  nomen  eorunt 
eoram  illo. 

15.  Et  vivet,  et  dabitur  ei  de  auro  Ära- 
bi8B ,  et  adorabunt  de  ipso  semper ;  totä 
die  benedicent  ei. 

16.  Et  erit  flrmamentum  in  terri  in 
summis  montium,  superextolletur  super 
Libanum  fructus  ejus,  et  florebunt  de  cl- 
vitate  sicut  foenum  terrae. 

17.  Si  nomen  ejus  benedictum  in^ss- 
cula ;  ante  solem  permanet  nomen  ejus. 

Et  benedlcentur  in  ipso  omnes  tribus 
terrae ;  omnes  gentes  magnificabunt  eum*. 

18.  Benedictus  Dominus  Deus  Israel^ 
qui  facit  mirabilia  solus. 

19.  Et  benedictum  nomen  majestatis 
ejus  in  seternum;  et  replebitur  majestate 
ejus  omnis  terra  :  Fiat,  flat. 

20.  Defecerunt  laudes  David  filii  Jesse^ 


VideGeD.,x.  Nayes  Salomonis  ibantin  Thanls.  IIT.  Reg.,  x.  32.  Regina  Sabaad  eum  venil. 
in.  Bas.,  x>  !•  Atque  face  in  flguram  Gbriait  tolo  erbe  poüluri ,  idque  k  Magorum  munere  in^ 
^^niguDua  inchoatum ,  qui  gentium  regumque  typum  tenuiise  monslrantur.  Comm.  Hier. 

ii.  Reges  terra  :  terra  deesl  eüam  in  70.  Gentes  :  GoKm.  Heb.  id  est ,  genies  idolis  ad- 
dicta. 

14.  HmmofttbiU  nomen,  Pretiosus  erit  sanguis  eorum,  ela  Hier,  forte  in  70,  ex  avix ,  bclum 

9lQflfL, 

1&.  AnAloB  :  Saba :  Heb.  jidorabunt  de  ipso  :  orabunt  de  eo  :  Hier,  gralias  agent  Deo  pro 
Salomonis  beneficenliA;  lon^  autem  magis  pro  collatis  ä  Cbristo  beneflcüs.  Polest  inlelligl  se- 
cuodäfliHab.  Orabunt  pro  eo,  proSalomone :  qua 'summa  regum  gloria ,  utexteris  quoquo 
hoDori  et  amori  sint. 

10.  Fimtamentum  in  terra,,.,  pugillus  frumenti  in  terrA,  In  capite  montium  :  Heb.  aryiptyfi« 
foriÄ  pro  ffiTOu  ipäyfiK.  Superextolletur...  perslrepet  sicut  Libanus :  Heb.  Si  vel  pugillus  fru- 
oK&ti  senior  in  montium  vertice  arido  plerumque  et  saxoso ,  silrescet  messis  i^ltior  cedris  LW 
hsQl  Ftorebutttdei^civitate.  Gives  multipUcabuntur ;  urbes  llorentes  erunt ;  agri ,  urbes,  omni« 
8Qb  bono  rege  fellcia. 

n.  Sit  nomen  eiui  {benedictum)  deest.  Erit  nomen  ejus  in  »temum  ultra  solem  :  Hier.  Csma 
Qbiqud  diffusa  et  immorUlis.  Benedlcentur  in  ipso,..  At  Hier,  sie  distinguit :  et  bonedicenUir 
ioeo;  omnes  gentes ,  etc.  Omnes  tribus  terrae  deest.  Gentes  aulem  est  Golfm  :  ut  supri^.  IK 
Qoi  proprios  reluti  cbaracter  Christi ,  de  quo  ab  Inllio  dictum  erat  Abrahame  :  In  semihe  tuo 
fffJiäticentur  omnes  gentes  terrae.  Gen.,  xii,  3  ;  xxii.  I8,  elc. 

i9.  Fiat  :  Amen  :  Heb. 

30.  Defecerunt  laudes....  Hie  est  ulümus  Psalmus  Davidis  non  tarnen  suo  loco  positus  ,  cum 
Bolii  sequantur  quos  ipsius  esse  certissimum  est ;  ut  Ps.  cix.  aliiquo  :  unde  apparet  alfam 
fsitte  oUm  Psalmomm  colleclionem  ,  in  qua  lemporis  ordo  servatus  esset.  Hroc  autem  verba  , 
qaidain  Codices  sequeniis  Psalmi  titulo  adjungebant,  nullo  sensu.;  quos  confuUt  Comm.  Hier, 
«i  ipsi  hebraici  Codices. 
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SEGUNDUM  HEBR^OS,  USQUE  AD  PSALMUM  LXXXIX< 


DE  PSALMIS  ASAPHI  NOMINE  INSCRIPTIS. 

Buodecim  omnino  Psalmi  sunt,  Asaphi  inscripti  nomine.  Primus  xLix;at- 
que  ab  hoc  lxxii  ad  lxxxii.  Asaph  autem  I.  Par.,  vi.  39,  accensetur  Levitis  quos 
David  ad  canendum  ordinavit.  Item  I.  Par.,  xv.  17.  xvi.  5,  37,  Asaph  elfratres 
ejus  in  conspectu  Area;  ministrant.  Memorantur  item  Heman,  Asaph  et  Ethan 
in  cymbalis  asneis>concrepantes.  I.  Par.,  xv.  47  et  d9.  Hos  cantores  int^,  a 
saneto  Spiritu  toties  celebratos ,  cum  tres  excellerent ,  Asaph ,  Heman  et  Idi« 
thun,  I.  Par.,  xxv.  i.  tum  ipse  Asaph  inter  alios  clarus  habetur ,  princeps 
quippe  cantorum  ä  Davide  constitutus  :  ibid.,  xvi.  5.  et  singulari  quädam 
honoris  praerogativä ,  nominatus  inter  eos,  qui  juxta  Regem  prophetareut : 
ibid.y  xxv.  2. 

Quo  loco  considerandum  venit ,  cantandi  officium  quo  honore  praecelleret, 
cum  ad  ministerium  propheticum  pertinere  judicetur :  unde  I.  Par.,  xxv.  1 , 3, 5. 
inducuntur  filii  Asaph  et  Heman  et  Idithun  ,  qui  in  citharis  aliisquc  insüru- 
mentis  prophetareut :  docti  nempe  k  Deo  ut  ipsi  canerent ;  quemadmodum 
Beseleel  aliique  periti  artiflces  repleli  divino  Spiritu ,  quorum  egregiä  operd 
tabemaculum  ac  caetera  divino  cultui  destinata,  affabre  fierent.  Exod.,  xxxi. 
2 ,  etc.  Atque  is  instinctus  e6  magis  musicis  cantibus  congruebat,  qu6  musica 
ad  excitandos  in  Dei  amorem  animos ,  im6  verö  ad  compescendum  malum  spi- 
ritum,  bonumque  ac  propheticum  accersendum,  Deo  ita  volenle,  potentior 
habebatur  :  exemplo  Saülis  Davidem  egregium  psaltem  adducentis.  I.  Reg., 
XVI.  15,  etc.  ipsiusque  Elissei  psalten  item  accersentis,  quo  canente  prophe- 
taret ,  IV.  Reg.,  in.  15.  Verum  inter  eos  qui  ad  canendum  prophetabant,  qui- 
dam  altiore  isensu  Videntes  habebantur ,  qualis  Heman  Videns  regis  in  ser- 
monibus  Dei,  ut  exaltaret  Davidis gloriam.  I.  Par.,  xxv.  5.  Quo  ritu  Asaphum 
Yidentem  fuisse  disert6  memoratur  his  verbis  :  Prwcipitque  Ezechioi  et 
principes  Levitis  ut  laudarent  Dominum ,  sermonibus  David  et  Asaph  Vi- 
dentis  :  II.  Par.,  xxix.  30.  Quibus  verbis  saneto  Asaph ,  aeque  ac  ipsi  Davidi 
sermones  Dei ,  hoc  est  Psalmi ,  tribuuntur. 

Pleque  minus  insigne  est ,  quodlegitur  Nehemise  xii.  45.  In  diehus  David  et 
Asaph;  quo  loco  Asaph  Davidi  propemodum  comparatur,  atque  ambo  quasi 
ex sequo  memorantur,  quibus  quippe  auctoribus  sacrse  observaliones,  etle- 
viticorum  ministeriorum  ordo ,  et  ipse  canendi  ritus ,  universo  populo  tanto 
honori  habitus ,  ad  posteros  defluxerit.  Atque  haec  sufficiunt  ut  intelligamus 
quam  celebre  fuerit  Asaphi  nomen ,  ciyus  etiam  titulo  hi  Psalmi  commendaü 
ad  nos  devenerint. 

Jam  verö  an  ad  ipso  conscripli  fuerint,  Patres  ipsi  variant :  ac  sanctus  qiü- 
dem  Ambrosius  ä  Davide  compositos ,  saneto  Asaph  ut  caneret  datos  tradidit , 
in  tit.  Psal.  lxxii.  Sanctus  ver6  Hieronymus  usque  adeo  ab  Asapho  non  modo 
cantatos,  sed  etiam  compositos  existimati  ut  etiam  Matthaei  xui.  35.  pro  eo 
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qaod  scriptum  est :  Ui  impleretur  quod  dictum  est  per  Propheiam  ( quo  loco 
multa  exemplaria  Esaiam  habebant )  ipse  reponi  velit :  Hcec  facta  sunt,  uf 
impleretur  quod  scriptum  est  in  Asaph  Prophet^;  quia  locus  k  Matthseo  lau- 
dalus :  Aperiam  inparabolis  os  meum,  ex  Psalm,  lxxvii,  qui  Asapho  tribui- 
tiir,  sumptus  esset :  Hoc  enim,  inquit  Hieronymus,  non  Esaias  loquitur, 
tei  Asaph.  Id  habet  Hieron.  Commentario  in  Psalm,  lxxvii  ;  aique  eliam. 
lib.  i.  in  Matt,  in  exposit.  cap.  xiii. 

Eine  sacri  intcrpretes  in  varias  distracti  sentehtias.  Nos  cur  Hieron^mo  po- 
tiüs  assentiamur,  bae  causae  sunt :  primüm  inscriptio  Psalm,  lxxyi.  Pro 
mtkwuy  Psalmus  Asaph :  nuUo  alio  commodo  sensu  ,  nisi  inlelligamus  ab 
Asapho  compositum  Idithuno  canendum  traditum,  ut  ibi  obsenavimus  ;  quo 
sensu  item  scriptum  est  in  tit.  Ps.  xxxviii,  lxi.  Pro  Jdithun,  Psalmus  David  : 
lumeö  Tel  maxime,  quod  ut  suprä  memoravimus,  sermones  Domini  non 
modo  Davidi,  verum  etiam  Asapho,  ut  Prophet^B,  tribuuntur.  11.  Par.,  xxix.  50»- 
Caeterum  Davidisne  sint  an  Asaphi,  parvi  refert  et  ad  aucloritalem  et  ad  tem* 
porum  inquirendas  notas ,  cum  et  ab  uno  spiritu,  et  Davide  rege  £actos  esse 
constet.  Porrö  Asaphi  fiUos  in  canendi  ministerio  patri  successisse ,  alque 
eltam  inter  canendum  divino  spiritu  ad  pandenda  futura  fuisse  afilatos ,  do- 
Cent  n.  Par.,  xx.  14;  xxix.  13;  I.  Esd.,  III.  10;  et  II.  xi.  22. 


PSALMUS  LXXII.  CONSOLATORRJS. 

Impht  tarül  guidem  perscepe ,  sed  gravlter  Den»  tUcUcitur  ;  hinc  tpes  bonorum,  Idem  ar^ 
gMmentwn  de  divinA  providerMA :  vide  £cd.,  vui.  lO,  etc.  xi.  9;  xii.  14;  Sap.,  u>  m,  it,  ▼ 
et  altU  paaiim. 


TERSIO  S.  HlEROIfTHI. 

CanUcum  Aiaph. 

Attamen  bonus  et  Israel  Dens  his  qui 
mundo  sunt  corde. 

Mei  antem  pene  vaciUaverunt  pedes ; 
pene  effosi  sunt  gressus  mei. 

Qoia  ffiomlatus  sum  contra  Iniquos  : 
piceffl  implorum  videns. 

Qn<kl  non  recogitaverlnt  de  morte  su^ , 
et  Anna  sint  vestlbula  eorum. 

lolabore  homlnum  non  sunt,  et  cum 
hominibus  non  flagellabontur.         ^ 

Idee  nutritisunt  ad  superbiam,  circum- 
<le<leront  iniquitatem  sibi. 

Processeront  ä  plnguedine  oculi  eorum; 
tnnsierant  cogitationes  cordls. 


VERSIO  VULGATA. 

Psalmus  Asaph. 

1.  Quam  bonus  Israel  Dens,  his  qu! 
recto  sunt  corde ! 

2.  Mei  autem  pene  moti  sunt  pedes» 
pene  elTusi  sunt  gressus  mei. 

3.  Quia  zelavi  super  iniquos  pacem  pec- 
catorum  videns. 

4.  Quia  non  est  respectus  raorti  eorum  » 
et  flrmamentum  in  plagä  eorum. 

5.  In  labore  hominum  non  sunt,  et  cum 
hominibus  non  tlageilabuntur. 

6.  Ideo  tenuit  eos  superbia ,  operti  sunt 
iniquitate ,  et  impietate  suft. 

7.  Prodiit  quasi  ex  adipe  inlquitas  eo- 
riun,  transierunt  in  afTectum  cordls. 


1.  Qnian  bomts :  qoim  :  Heb.  pariicula  asserendi :  uUqae,  profectö.  Bonus  Israeli  Deut» 
Mope  rectis  corde. 

1  MfoU  sunt :  vaciUaverunt :  Hier. 

4.  Qttia  non  est  retpectut :  qnöd  non  i'ecogiuverint  de  morte  sua :  Hier.  etc.  Non  ligamentc 
id  Bonem  Ulis ;  sana  fortitudo  eorum  :  Heb.  nuUo  morbo  ad  mortem  tratauntur. 

6.  St  impieiaUsuA,  DeesL  Hier. 

"i-ProdUl  guoH....,.,  processerunt  i  pinguedine  ocnU  eorum  :  Hier,  ut  contri  famelicis  pro 
""»de  caviocoii.  Sic  Deut,  xxin.  I5.  Incrastatus  est  dilectus ,  etc.  Transierunt  in  affecium. 
<en2f« ;  dilexerunl  IniquiUtem ,  ui  passlm  in  Psalmis.  AI  Hier,  transierunt  oogiutiones  cordls  ;, 
*tpri  quAnt  oogllabtnl«  feUceste  putanU 
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Irriserunt ,  et  locnü  snat  in  malitift  ea- 
lumniam ,  de  excelso  loquentes. 

Posuerunt  in  ccelum  os  suum » et  lingua 
eorum  deambulavit  in  terr&. 

Proplerea  convertetur  popuius  ejus  hüc, 
et  quis  plenus  invenietar  in  eis  ? 

Et  diierunt :  Quomodo  novit  Dens?  et 
si  est  scientia  in  excelso? 

Ecce  isti  impii ,  et  abundantes4n  ssbcuIo, 
multipIicaVerunt  divitias. 

Ergone  frusträ  mundavi  cor  meam ,  et 
lavi  in  innocentiÄ  manus  meas  P 

Et  fui  flageilatus  totü  die,  et  increpatlo 
mea  in  matutinis. 

Dixl :  Si  narravero  sie ,  ecce  generatio- 
nem  fllioram  tuorum  reliqul. 

Et  cogitavi  ut  intelUgerem  istod ;  labor 
est  in  oculis  meis : 

Donec  veniam  ad  sanctuaria  Dei ,  et  in- 
telligam  in  novissimo  eorum. 

Verumtamen  in  lubrico  posuisti  eos; 
dejecisti  eos  ad  interitom. 

Quomodo  vastati  sunt  subito ;  defece- 
runt^consumpti  sunt  quasi  non  sint. 

Quasi  somnium  evigilantis,  Domlne,  in 
civitate  tuä  imaginem  eorum  ad  nibilum 
rediges. 

Quia  contractum  est  cor  pieum ,  et  lumbi 
mei  velut  ignis  fumigans. 

Etego  insipiens,  et  nescius;  quasi  ju- 
mentum  factus  sum  apud  te. 

Et  eram  semper  tecum ,  et  tenebas  ma- 
num  dexteram  meam. 


8.  Gogitavenint,  et  loeuti  sunt  noqai- 
tiam;  iniquitatem  in  eiicelso  loeuti  soaL 

9.  Posuerunt  in  coelum  os  suum,  et 
lingua  eorum  transivit  in  terra. 

10.  Ideo  convertetur  popuius  mens  hie, 
et  dies  pleni  invenientur  in  eis. 

11.  Et  dixerunt :  Quomodo  seit  Deu? 
et  si  est  scientia  in  excelso  ? 

12.  Ecce  ipsi  peccatores  ,  et  abundaates 
in  saeculo ,  obtinuerunt  divitias. 

13.  Et  dixi :  Ergo  sine  cansA  jn8tifl<»Ti 
cor  meum ,  et  lavi  inter  innocentes  maoos 
meas: 

14.  Et  fui  flageilatus  totA  die ,  et  casti- 
gallo  mea  in  matutinis. 

15.  Si  dicebam  :  Narrabo  sie  :  ecce  na- 
tionem  flliorum  tuorum  reprobavi. 

16.  Existimabam  ut  cognoscerem  hoc, 
labor  est  ante  me  : 

17.  Donec  intrem  in  sanctuariumDel, 
et  intelligam  in  novissimis  eorum. 

18.  Verumtamen  propter  dolos  posuisti 
eis ;  dejecisti  eos  dum  allevarentur. 

19.  Quomodo  facti  sunt  in  desolaüonem, 
subito  defecerunt;perierunt  propter  ini- 
quitatem suam. 

20.  Velut  somnium  surgentium,  Domlne, 
in  civitate  tuä  imaginem  ipsorum  ad  nihi- 
lum  rediges. 

21.  Quia  inflanmiatum  est  cor  meam, 
et  renes  mei  commutati  sunt : 

22.  Et  ego  ad  nibilum  redactus  sum,  et 
nescivi. 

23.  Ut  jumentum  factus  sum  apnd  te, 
et  ego  semper  iecum. 


8.  CogitaverunL.,  irriserunt  ei  loculi sunt  ia  malitii  calamniaai :  Hier.  In  excelso,  6e ex- 
celso loquentes  :  Idem.  Tanquam  ex  alte  despicientes. 

9.  Posuerunt  in  cce/um...  Blasphemi  in  Deum,  in  homines  maledici. 

10.  Popuius  meus  lue.  ildverbialiter ;  popuius  ejus  hüc :  Hier,  ivrotß&ct.  t  hioc  eö  redigelnr 
popuius :  sapp.  es  antecedentibua ,  ulDeum  contemnat ,  et  crcdat  nihli  prodesse  jostö  Tivere. 
Dies  pleni .« justam  ntaiem  viyent :  impii  pleni  dlernm  morientnr. 

ii.  Et  dixerunt :  jusli  malorum  feiicitate  commotl. 

13.  Et  dixi :  deest  Heb.  reclö  tarnen  supplelum.  Inier  innocentes  :  in  InnocenltA  :  Hier. 

14.  Flageilatus :  alDicius.  In  matutinis :  i  mane  usgue  ad  vesperam. 

15.  Si  dicebam  :  si  dixero :  Heb. 

16.  Labor  est  ante  me :  difficUe  inteileclu. 

17.  In  sanctuarium...  in  arcanum ,  in  consilium.  VIde  intrk ,  24. 

18.  Propter  dolos  :  illasisli  eis  specie  blandienlis ;  digni  enim  erant.  In  lubrico  posnisU  eos : 
Hier,  nee  firmo  gradu  consislunt.  Dum  allevarentur  :  dum  allevalos  se  pulabanl;  dejecisti  eos 
ad  interitum  :  Hier. 

19.  Perierunt  propter  iniquitatem...  defecerunt  consumpli  ä  terrorlbus :  Heb.  ipso  terrore 
confecti. 

30.  In  civitate  tud,  palam,  coram  omnibus  civibus^  Imaginem  ipsorum  :  ipsos  in  qaibos  niiiU 
▼cri,  nihil  solid!.  Proeteritenlm  ftgnra  hujtts  mundi.  I.  Cor.,  yii.  3i. 

21.  Inflammatum  est  cor  meum  :  efTerbuit,  iniurnuit,  tanquam  i  fermento  :  Heb.  Renes  mei 
commutati  sunt :  tabuerunt  :  Heb.  pra  indignaiione. 

22.  Et  ego  ad  nUülum...  ego  insipiens  ei  nescius :  Hier,  qui  malorum  prosperitite  taau>per6 
eonUirbarer. 

98.  £^f  jumenlaiii.-nlhomodesptcabiiis,  quem  vis  jumento  anteferres.  Sgo  semper  teasm: 
cum  me  despici  pularem ,  tecum  eram :  tu  me  tuebare.  Uade  sequilur : 
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la  coasUium  tuum  deduces  me ,  et  po&- 
le»  la  gloriä  suacipiea  me. 

Qaid  mihi  est  in  coelo  ?  et  tecum  nolui 
'm  terra. 

Consumpta  est  caro  et  cor  meum  :  ro- 
hax  cordis  mei  et  pars  mea ,  Deas ,  in  tcter- 
nam. 

Qoia  ecce  qui  elongant  se  ä  te ,  perlbunt ; 
penlidtoG  bomein  toralcantem  ä  te. 

Mihi  autem  appropinquare  Deo  bonum 
fgt:  poj^ai  ia  Domiao  Deo  spem  meam : 
ut  nanem  onmes  annuntiationes  tuas. 


24.  Tenuisti  maaum  dexteram  meam , 
et  in  voluntate  ta&  deduxisti  me ,  et  cum 
gloriä  suscepisti  me. 

25.  Quid  enim  müii  est  in  coelo  ?  et  ä  te 
quid  volui  super  terram  ? 

2G.  Defecit  caro  mea  et  cor  meum  : 
Deus  cordis  mei ,  et  pars  mea ,  Dens ,  in 
aeternum. 

27.  Quia  ecce  qni  elongant  se  ä  te ,  per- 
ibunt;  perdidisti  omnes  qui  fornicantur 
abs  te. 

28.  Mihi  autem  adhasrere  Deo  hoaum 
est ,  ponere  in  Domino  Deo  spem  meam : 

Ut  annuntiem  omnes  prsedicationes  tuas» 
in  portis  Alis  Sion. 


PSALMÜS  LXXIII.  PROPHETICÜS. 

Pf^iuio  templo ,  et  in  hostium  poteitatem  redacto,  cum  nullus  esut  propheiaqui  spem  sa- 
ittUf  o9ienderet,  populut ,  veterum  beneflciorum  commemoratione,  Deum  ad  auxilUtm 
prwocaL  Nullit  congruit  temporibus ,  ntsi  Machabaicis,  Captivitatia  enim  tempore  nan 
modb  poUtUum ,  sed  etiam  excisum ;  et  lüferalionem  post  70  annos  Jeremiäs  pronvnlime* 
rat  Constat  ergo  hunc  Pscdmttm  esse  propheticum ,  utpoU  ab  Asapho ,  Davide  rege,  can-i 
tatian ,  et  de  MachabaicA  vexatione  scriptum ;  dan  jam  indh  ab  BsdroB  tempore ,  perfecUf 
jam  hebraico  canoni  niiiil  sit  additum. 


vensio  s.  bieronthi. 
EmdiÜo  Asapb. 

Ut  quid,  Deus ,  rcpulisti  in  finem?  fu- 
mabit  furor  tuus  in  gregem  pascuse  tusß  ? 

Recordare  congregationls  tuse,  quam 
possedisti  ab  initio ,  et  redemlsti  virgam 
bsreditatis  tuae,  montem  Sion,  in  quo 
habitastl. 

Snbiimitas  pedum  tuorum  dissipata  est 
nsque  ad  finem :  omnia  mala  eglt  inimicns 
in  sanctuario. 

Fremuerunt  hostes  in  medio  pacti  tui : 
posuerunt  Signa  sua  In  trophxum. 

Manlfesta  in  introitu  desuper :  in  saltu 
llgDDrum  secures. 

Et  nnnc  sculpturas  ejus  parlter  bipenne 
et  dolatoriis  deraserunt. 


VEBSIO  TVLGATA. 

1.  InlellecUu  Aiaph. 

Ut  quid,  Deus,  repulisti  in  finem?  ira- 
tusest  furor  tuus  super  oves  pascuaßtuseP 

2.  Memor  esto  coilgregaüonls  tuss ,  quam 
possedisti  ab  initio. 

Redemlsti  virgam  hsreditatis  tuffi ;  mons 
Sion ,  in  quo  habitastl  in  eo. 

3.  Leva  manus  tuas  in  superbias  eorum 
in  finem  :  quanta  malignatus  est  inimicus 
in  sancto ! 

4.  Et  gloriatl  sunt  qui  oderunt  te,  in 
medio  soleomitatis  tuae. 

Posuerunt  signa  sua ,  Signa  : 

5.  Et  non  cognoverunt  sicut  in  exita 
super  suramum. 

Quasi  in  silvä  Ugnorum ,  securibus  6.  ex- 
ciderunt  januas  ejus  in  idipsum :  in  securi 
et  ascia  dejecerunt  eam. 


31.  TaulisU  manum  dexteram  meam .-  dexterii  appreheniuin  deducebas.  In  volunlate.,.»  in 
coDstUum  tuum  deduxisii  me  :  Hier.  Ad  arcanas  lue  providenlia  ac  justitiaD  raiiones^ 
iS,  J  te  quid  volui :  tecum  nolui  in  terra :  Heb.  te  unum  yolui :  noa  tecum  aliud  qatdquam. 
26.  Deus  cordis  mei  :  robur  cordis  mei  :  liier. 
38.  In  portis  fiUos  Sion  :  desunt  Hier . 

2.  Firgam  hcereditatis  luoe :  hsreditatem  ipsam,  Yirgä  mensorift,  seu  perticü,  per  tribas 
dirisam.  Mons  Sion  :  montem :  Hier,  lipot ,  neutr. 

3.  Leva  manus,,.  atlolle  pedes  :  Heb.  Incede  sublimis  et  yelox.  In  superbias  eoritm  :  hostium 

populi  Uli :  ad  Taatitates  eorom :  Heb.  ad  vaalandos  aos.  Quanta  malignatus  est, omnia 

mala ,  olc.  Hier.  In  sancto  .•  in  sanctuario. 

i.  Gloriati  sunt  .«fremuerunt  bestes :  Wier .  Solemnitatis,,.  congregationls :  Heb.  eodem  sensu. 
Posuerunt  signa  est,  Signa.  Sic.  Heb.  id  est :  posuerunt  ea,  ut  signa  victori«  saa.  Quod  rectö 
Hier,  pooaerant  Signa  sua  in  tropheum,mBnifesta  in  introitu,  eu:.  Yexilla  profana  in  portis 
lemplt ,  in  Signum  Ticlori»  statuerunt . 

«.  Jantias  ejus  :  valvas  :aUi,scnlpturas.  Defecerunt .-  deraserunt :  Hier.  Vide  portas  exuslas  : 
L  Hac,  IT.  38. 
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lliserant  Ignem  in  sanctuarinin  taum  : 
In  terrft  contaminaverunt  tabernaculiim 
nominis  tui. 

Dixerunt  in  cordibus  suis  posteri  eorum 
simul  :  incenderunt  omnc^  solemnitates 
Dei  in  terrft. 

Signa  nostra  non  vidimus,  non  est  ultra 
propheta  :  et  non  est  nobiscum  qui  sciat 
aequeqoo. 

Usquequo ,  Dens ,  exprobrabit  advena- 
rius?  blasphemabit  inimicus  nomen  tuum 
in  flnem? 

Quare  convertls  manum  tuam  et  dexte- 
ram  tuam?  de  medio  sinu  tuo  consumena? 

Dens  antem  rex  meus  ab  initio ,  opera- 
tur  Salutes  in  medio  terrs. 

Tu  dissipasti  in  fortitudine  tuämare; 
contrivisti  capita  draconum  In  aquis. 

Tu  confreglsti  capita  Leviatlian ;  dedisti 
eum  in  escam  populo  iEthiopum. 
i    Tu  diruplsti  fontem  et  torrentem;  tu 
exsiccasti  flumina  fortia. 

Tuus  est  dies ;  et  tua  est  nox  :  tu  ordi- 
nasti  luminaria  et  solem. 

Tu  statu  ist!  omnes  terminos  terrs  :  ss- 
tatem  et  hiemem  tu  plasmasti. 

Memento  hujus,  inimicus  exprobravit 
Domino ;  et  populus  insipiens  blaspliema- 
Tit  nomen  tuum. 


7.  Incenderunt  ignisanctoariam  tanm; 
in  terra  polluerunt  tabernaculum  nominis 
tui. 

8.  Dixerunt  in  corde  suo  cognatio  eo- 
rum simul  :  Quiescere  faciamus  omnes 
dies  festos  Dei  h  terra.  * 

9.  Signa  nostra  non  vidimus ,  jam  non 
est  propheta  :  et  nos  non  cognoscet  am- 
pllus. 

iO.  Usquequo,  Deus,  improperabit  ini- 
micus ?  irritat  adversarius  nomen  tuum  in 
flnem? 

11.  Ut  quid  avertis  manum  tuam,  et 
dexteram  tuam,  de  medio  sinn  tuo  in 
flnem? 

12.  Dens  autem  rex  noster  ante  ssecuk, 
operatus  est  saiutem  in  medio  terrae. 

13.  Tu  conflrmasti  in  virtute  tu&  mare; 
contribuiasti  capita  draconum  in  aquis. 

14.  Tu  confregisti  capita  draconis;  de- 
disti eum  escam  populis  iSthiopum. 

16.  Tu  dirupisti  fontes  et  torrentes;  tu 
siccasti  fluvios  Ethan. 

16.  Tuus  est  dies,  et  tua  est  nox :  tu 
fabricatus  es  auroram  et  solem. 

17.  Tu  fecisti  omnes  terminos  terrs  : 
sestatem  et  ver  tu  plasmasti  eas. 

18.  Memor  esto  hujus :  inimicus  Impro- 
peravit  Domino ,  et  populus  insipiens  in- 
citavit  nomen  tuum. 


7.  Incenderunt  igtü...  admoTerunt  ignem  ad  templam,  porlls  eliam  exottis :  ibid.  In  terra , 
in  ipsA  terrA  Deo  tot  miraculis  contecraia :  vide  ibid. 

8.  Cognaüo  eorum...  depopulabimur  eos  :  Heb.  Quiescere  faciamus  :  id  moliebatnr  Anilio- 
cbus :  I.  Hac,  i.  41,  etc.  Incenderunt  omnes  congregaüones  Dei :  Heb.  id  est:  synagogu»  loa 
congregaüonum. 

9.  Signa  nostra  :  templam ,  altaria  ,  Signa  prosenü»  Dei ,  et  religionis  insignia.  Kon  est 
propheta,  qui  noi  consoletur  spe  foiuri ,  ut  olim  Iiaiu,  premente  Sennaclieribo  :  Jeremias  in 
capüvilale  :  et  alli.  Tempore  Antioctii  expretsi  dicitur  non  füiaa«  propbetas.  1.  Mach.,  ix.  9t. 
St  nos  non  cognoscet  ampUus :  Dens  oblitus  est  nostrt :  meliuB  Hier,  et  non  est  nobiscum,  qui 
sciat  usquequo ;  non  est  propbeta  qui  sciat  quousque  inimicus  dessviaL 

10.  Improperabit  inimicus,  Id  maximö  Antiocho  cohvenit,  ejusque  dudbus  Nicanorlt  et 
aliis.  I.  Macli.,  i.  25,  etc.  tu,  xit,  xt,  etc. 

11.  Ul  quid  avertis...  Sic  disUngue  :  ut  quid  avertis  manum  tuam  ab  hoslibus?  quin  tu  proTer 
eam  de  medio  sinu  tuo  :  exere  vires ;  ne  sis  velut  manibus  in  sinum  complicalis ,  quod  est  ni- 
bii  agentis.  Fror.,  xix.  24.  Abscondit  piger  manum  sub  ascella.  In  flnem  ;  consumere :  Heb. 
profer  manum  cotksumere,  id  est,  ad  consumendos  bostes. 

13.  Conflrmasti.,.  mare,».  stare  fecisti  utrinque  quasi  murum  fluctus  Hulni  maris,  ut  popoios 
tranairet.  Exod.,  xit.  22.  At  Hier,  dinipasti ,  divisisU ,  exsiccasti :  ibid.  htpxrtdatvoii  :  TO  do- 
minaUis  es.  Capita  draconum  :  regem  et  principes  JEgjpU  devoirisU  in  mare  :  ibid. 

14.  Capita  draconis  :  Leriathan  :  Heb.  crocodiii.  Vide  Job.  xl.  20.  Pharaonis :  Ezecb.  xxix. 
3.  PopuU  JBthiopum  :  Leisiim  ;  populo  deserti  siticuloto.  Icbtbyopliagis  ad  mare  RubruQi  po- 
sitis,  apud  quos  fiima  vigebat ,  magno  quondam  maris  recessu,  Aindum  coioris  vidiris  ap|MH 
ruisie ,  etrursum  mare  refluum  in  priorem  locom  esse  resUtutum.  Diod.  Sic.  Üb.  III.  His  igi- 
tur  dedisti  devorandos  pisces  £gyptiorum  camibus  saginalos. 

15.  Dirupisti  fbnUs :  scissi  rupe  eiicuisti  fontem.  Cb.  Ftuvios  Ethan  :  flaraina  fortia :  Hier. 
Jordanem  et  torrentes  Arnon.  Num.  xxi.  14.  Deuter.,  ii.  86.  Jos.,  iii.  et  ita  Ch. 

16.  Fabricatus  es  .-ordinasti  iuminaria  et  solem :  Bier. 

17.  JBstaiem  et  ver :  et  hiemem :  Hier. 

18.  Memor  esto  ejus :  (rei)nempe  quöd  inimicus  Antiochus.  Nicanor,  alil :  I.  Mach.,  tu,  xir, 
XT.  improperavit  Domino :  lanquam  imbecüli ,  nee  vaienti  tueri  piebem  suam.  Sennaclieribi 
instar  dicentis :  Quis  Deus  eruet  nos  de  manu  med  ?  quod  exemplam  Judas  Blaclubnos  me- 
moraTlt.  I.  Mach.,  tu.  81.  Indtavit :  Masphemavit :  Hier, 
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Netndas  bestils  anlmam  eniditam  lege 
taä :  Titaß  paapernm  tuortun  ne  oblivi»- 
carls  in  perpetuum. 

Respice  ad  pactum  :  quia  repletae  snnt 
tenebris  terrs ,  habitationes  inlqn»  sab- 
rats. 

Ne  reTertatur  confractus  et  confusas : 
egenns  et  pauper  laudabnnt  nomen  taum. 

Sarge,  Dens,  jodica  causam  tuam  : 
memento  opprobrü  tul  ab  insipiente  totft 
die. 

Ne  obliviscaris  voces  hostlum  tuornm  : 
WDitos  adTeraariorum  tuorum  ascendlt 
jDgiter. 


19.  Ne  tradas  bestlls  animas  confltentes 
tibi ,  et  animas  pauperum  tuorum  ne  ob- 
liviscaris in  flnem. 

20.  Respice  in  testamentum  tuum :  quia 
repleti  sunt,  qui  obscurati  sunt  terrsB  do- 
mibus  iniquitatem. 

21.  Ne  aTertatur  humilis  factus  confu- 
sus  :  pauper  et  inops  laudabunt  nomen 
tuum. 

22.  Exurge ,  Dens ,  judica  causam  tuam : 
memor  esto  Improperiorum  tuorum,  eo- 
rum  quffi  ab  insipiente  sunt  totä  die. 

23.  Ne-  obliviscaris  voces  inimicornm 
tuorum :  superbia  eorum ,  qui  te  odernnt, 
ascendit  semper. 


PSALMÜS  LXXIV.  MORALIS. 

M  ncptfbos ,  ne  extoUantur ;  sed  Dewn  fausta  cequh  et  adver sa  pro  sud  cequitate  tempe- 

rantem  agnoscani. 


VSRSIO  S.  HIEROMYm. 

Vklori,  ut  non  diBperdu.  Psalmus  AMph 
Ganlici. 

Confitd)Unur  tibi ,  Dens ,  confltebimur ; 
et  juxta  nomen  tuum  narrabunt  mirabilla 
toa. 

GAm  accepero  tempus ,  ego  recta  judl- 
ealM. 

Dissolvetur  terra  cum  omnibus  habita- 
toribas  suis :  ego  appendl  columnas  ejus. 
Seraper. 

Dixi  Iniquö  agentibus,  noiite  iniquö 
agere ;  et  impiis ,  noiite  exaltare  comu. 

Noiite  extollere  in  excelaum  cornu  vea- 
tnun ,  loquentes  in  cervlce  veteri. 

Qoia  neque  ab  Oriente,  neque  ab  occi- 
dmte ;  neque  ä  SQlitudine  montium. 

Sed  Beus  judex  :  hunc  humiUabit,  et 
bunc  exaltablt. 


VERSIO  VULGATA. 

1.  lo  flnem,  Ne  corrump» ,  Psalmus  Ctnlici 

Aiaph. 

2.  Confltebimur  tibi ,  Dens  :  conflteb^ 
mur,  et  Invocabimus  nomen  tuum. 

Narrabimus  mirabilla  tua  :  3.  COm  ac- 
cepero tempus,  ego  justitlas  Judicabo. 

4.  Liquefacta  est  terra,  et  omnes  qui 
habitant  in  eA  :  ego  conflrmavl  columnas 
ejus. 

5.  Dixit  iniquis :  Noiite  iniqu^  agere;  et 
delinquentibus ,  Noiite  exaltare  comu. 

6.  Noiite  extollere  in  altum  cornu  ve^ 
trum ;  noiite  loqui  adversüs  De  um  iniqui- 
tatem. 

7.  Quia  neque  ab  Oriente ,  neque  ab  oc- 
cidente ,  neque  ä  desertis  montibus  : 

8.  Quoniam  Dens  Judex  est. 

.  Hunc  humlliat ,  et  hunc  exaltat :  9.  qnla 


t9,AnimaM  eonfliens  :  animam  eniditam  lege  tuA.  jinimas  pauperum..,  vlts  pauperum  tuo- 
rum ne  oUiriscaris  in  perpetuum  :  Hier.  Quo  magis  se  pauperea  abjecloaque  putant ,  eö  apud 
Deom  elariorea. 

90.  Repleil  sunt...  tenebrosa  loca  terrae  Tlolentia  repleu  sunt :  Heb.  nuU»  jam  lalebr»  ab 
iKStioffi  iDcarsibos  lecuras  sunt. 

2t.  Ne  avertatur  humitit :  ne  pauper  repulsam  passua ,  confüsus  al>eat. 

23.  Superbia :  aonitus  :  Hier,  superbs  vbces  semper  ineretcant :  dum  tu  dlffers  pcenat , 
iUi proficlunt  in  hlasphemtU :  Hier,  ad  San.  et  Fret 

1.  Ne  eorrumpoM :  ne  disperdas ;  ut  lupri ,  Ps.  lvi.  et  allis. 

3.  Et  imfocabimut  nomen  tuum :  et  prope  est  nomen  tuam :  tu  prasens  aoiiliator.  At  Hier. 
Joxta  nomen  tuum  narrabunt  mirabilia  tua  :  te  tantdm  eztollent ;  qoAm  est  nomen  tunm  In- 
drtam.  Cian  aeeepero  tempwt.  Loquitur  Dens :  tempore  opportuno  rectÄ  Judicabo ,  Jualt  de- 
oemam.  , 

4.  Liquefüeta  est  terra  :  debiliUU :  exinaniu  defluxit  ad  nltaUum ,  pravalente  iniqui- 
Ute. 

6.  Noüte  ioqui :  loquentes  in  cerviee  veteri :  Hier,  id  est ,  In  contunucU  pridem  genti  In- 
lia. 
T.  Ne^ue  ä  desertis  wwntilnu :  lupp.  veniet  vobis  auzUium. 
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Qaia  callx  in  manu  Domini  est,  vino 
mero  usque  ad  plenum  miitus,  et  propi- 
nabit  ex  eo  :  verumtamen  fseces  ejus  epo- 
tabunt  bibentes  omnes  impii  tenx. 

Ego  autem  annuntiabo  in  sempiteraum : 
cantabo  Deo  Jacob. 

Et  omnia  cornua  impiorum  eonfiringam: 
et  exaltabuntur  cornua  justi. 


calii  In  manu  Domini  vini  meri  plemis 
mUto. 

Et  inclinavlt  et  hoc  in  hoc  :  veramta- 
men  tex  ^us  non  est  exinanita :  bibent 
omnea  peccatorea  terriB. 


10.  Ego  autem  annuntiabo  in  eaecnloms 
cantabo  ]>eo  Jacob. 

11.  Et  omnia  cornua  peccatorum  con- 
fringam  :  et  exaltabuntur  cornua  jusU. 


PSALMUS  LXXV.  EUCHARISTICUS. 

f^ictorid  <U  hosUbiu  partd,  quales  mulUß  fu^e  iub  Davide  U.  Reg.,  ▼,  tui,  x.  jisaphMt , 

optlmi  regii  nomine^  Deo  Israelit  epiniclian  canit. 


TERSIO  S.  HIEROMTVI. 

Victori,  in    carmiDibus,    Psalmiu 
Ganticaiii. 


AMph 


Cognoscltur  in  Judacä  Deus;  In  Israel 
magnum  nomeh  ejus. 

Et  erit  in  Salem  tabemaculum  ejus ,  et 
habitatio  ejus  in  Sion. 

Ibi  confrlnget  yolatllia  arcds ,  scutum , 
et  gladium ,  et  bellum.  Semper. 

Lumen  tu  es  magniflcö  ä  montibus  cap- 
tlvitatis. 

Spoliatl  sunt  superbi  cprde  :  dormitaTe- 
runt  somnum  suum ,  et  non  invenerunt 
omnes  viri  exercitüs  manus  suas.  • 


TERSIO  TULGATA. 

1.  In  finem,  in  laudilws,  Pulmus  Anph, 
GiDÜcum  ad  Ascyrtofl. 

2.  Notus  in  JudseäDeus;  In  Israel  mag- 
num nomen  ejus. 

3.  Et  fectus  est  in  pace  locus  ejus » et 
habitatio  cyus  in  Sion. 

4.  Ibi  confregit  potentias  arcuum ,  scu- 
tum ,  gladium  et  bellum. 

5.  lUumlnans  tu  mlrabiliter  ä  montibus 
ffitemis : 

6.  Turl)atl  sunt  omnes  Insipienteacorde. 

Dormierunt  somnum  suum ,  et  nihil  in- 
venerunt omnes  vir!  divitlarum  in  mani- 
bus  suis. 


a.  Caiix  in  manu  Domini  :  uiüo  :  caltx  ire,  indignationis  :  Im.  xl  it ,  22.  calix  mcBToris  et 
tristiiia :  Eiech.,  xxxii.  33.  yini  meri  :  et  hoc  ad  ullionem  peninet.  Ebrietate  enim  ei  dolore 
repleberis  :  Ezecta.  ibid.  Et  apud  Jerem.,  li.  7.  Calix  aureus  Babylon  in  manu  Domini :  de 
ejus  vino  bibent  gentes.  Plenus :  calix  plenos  plenam  ullionem  dcsignat :  Calicem  bibes  pro- 
fundum  et  laltan :  Ezech.,  xxiii.  33.  Plenus  mixto  :  vino  mero  usque  ad  plenam  mixtus :  Hier. 
In  re^onibus  sstu  torrcntibua ,  ubi  erantTina  fenridiasfma ,  non  bibebtnt,  ac  nequidem  con- 
dek>ant  (quod  in  usu  est  etiamnum  per  Ilallam)  nisi  aliqualiter  temperaia :  unde  vulgaria  poUo 
GrsciB xpK9(c,  hoc eit  mixtio,  dicebalur.  AUi  sie  volunt  intelligi ,  ut  calicem  Deoa  teneat  noa 
▼ioo  siraplice  f  sed  rebui  aliis  Tino  mero  mixtis  atque  inTuaii  plenura ,  quibus  fial  nocenUiis. 
Et  indinavit,..  propinaril  ex  eo  :  calice  scilicet :  Hier.  Fcex  ejus  :  tecea  ejiu  epoubani,  etc. 
Hier.  Bibes  illumt  et  epotabis  usque  ad  fueces :  Excch.,  ibid.  34.  l/sque  ad  futtdum  potasü 
usque  ad  foDces.  Im.,  li,  it.  Erat  ergo  iUa  mixtio  quam  Deus  propinabat :  et  amplissima, 
pleno  videlicet  calice  :  et  ferridissima ,  vinumque  merum  redolens :  et  turbida  fecibus ,  quam 
tarnen  ad  imum  haurire  peccatores  cogerentur,  neque  uUam  partem  divina  ultionis  effu- 
gerent. 

1.  jid  Jssyrios  :  deest  quidem  in  Heb.  sedrepeti  potutt,  Assyriis  sub  Ezechiä  perangelum 

«BUS. 

3.  In  Judceä :  in  Judi :  Heb.  Magnus  quidem  Deus  in  uniTerso  Israele,  sed  maximö  Jod« 
notus  jam  regias  tribiu ,  ac  Daridis  viciorüs  nobUilate. 

9.  In  pace  :  in  Salem  :  Heb.  quJB  est  JeruMlem :  Gen.,  xit,  18.  A  pace  sie  vocata  :  Heb.,  tu. 
3.  Locus  ejus  :  propler  arcam  eö  ä  Daride  Iranslalam ,  et  in  Sione  collocatam. 

4.  Ibi  confregit  potentias.,,.  volatilia  arcüs  :  Hier,  sagittas  inde  nobis  auxilium  quo  arma 
hosiium  viresque  confregimus  ibi  arma  et  roanublM  hostiam ,  in  memoriam  prostiti  i  Deo 
auxilii,  consecravimus ;  quod  factum  A  Davide  :  II.  Heg.,  tiii.  7,  ii,  13,  etc. 

5.  Illuminanstu  mirabiliter :  lumen  tu  es,  etc.  Hier,  ä  quo  illuslramur  ingenle  glorii.  ji  non« 
ilbus  teternis :  cosUtf  :  h  montibus  capUriUtis  :  Hier.  AJii ,  prsad«  :  k  montibus  SyrisB ,  et  alio* 
rum  quibus  olim  pranla  fuimus.  Inde  ergo  nobis  lax ,  ubi  quondam  captivi  fueramus.  Judic. 

U,  III. 

6.  Turbali  sunt :  spoliali  sunt  superbi  corde  :  Hier.  Dormierunt  somnum  :  inertes  et  veiuU 
Bomnolenti :  sicut  f.  7.  Ifiliil  invenerunt,.,,  non  invenerunt  omnes  Tirl  exercit^a  manua  suas : 
Hier,  velut  in  somnis  magna  moliri  videmur ,  casso  conato ;  tales  bosUum  nisus.  Notom  illod 
poetc  de  Tumo :  Ac  velut  in  somnis,  etc.  £neid.  xn.  subflaem.  Yet  parle  aiercitaf  c«sa  , 
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Ab increpatione  toA ,  DeuB  Jacob,  con- 
sopitus  est  currus,  et  equus. 

Td  terribilis  es ,  et  quis  stabit  adversüm 
tePextoncira  taa. 

De  ccelo  annimliabis  Jadicinm  :  terra 
timens  tacebit. 

CQm  sarrexerit  ad  jadicandum  Deas , 
Bt  salTOs  fiiclat  omnes  mites  terrs.  Sem- 
per. 

Qoia  ire  hominis  confltebitur  tibi :  reli- 
qoiis  irs  accingeris. 

Vovetc,  et  reddlte  Domino  Deo  vestro: 
omnes  qul  in  circuitu  ejus  sunt,  Offerent 
dooa  terriblll. 

Aüferet  spirltum  ducum  :  terribili  regl- 
liQs  terrae. 


169 

7.  Ab  increpatione  tuÄ,  Dens  Jacob, 
dormitaverunt  qui  ascendenint  equos. 

8.  Tu  terribilis  es,  et  quis  resistet  tibi  ? 
ex  tunc  ira  tna. 

9.  De  coßlo  audltum  fecisti  Judicium  : 
terra  tremuit  et  quievit. 

10.  Cum  exurgeret  in  Judicium  Deus, 
ut  salvos  faceret  omnes  mansuetos  terr®. 

n.  Qnoniam  cogltatio  hominis  conflte- 
bitur tibi,  et  reliquiffl  cogitationis  diem 
festum  agent  tibi. 

13.  Vovete,  et  reddite  Domino  Deo  Oes- 
tro :  omnes  qui  in  circuitu  ejus  affertis 
munera. 

Terribili,  13.  et  ei  qui  aufert  spirltum 
principum ,  terribili  apud  reges  terrae. 


PSALMÜS  LXXVI.  CONSOLATORIÜS. 

BMtaUe  Jbsalomo,  Davide  ad  Domini  Judicia  contremiscente ,  Jsaphus,  pii  regis  no- 
mine, hoc  Carmen  edidiL  CerU  adversüm  usque  13.  persona  quasdam  singulari»  inducitur 
iaqueqiia  Psahnos  confecerit.  Vide  f.  7.  ex  Heb,  Reliquus  Ps,  a  jf.  14.  aßücU  refidl  ani- 
man,  ex  recordalione  Dei  populum  ab  JEgyptiacA  Servitute  liberantis,  Convenit  etiam 

mfdoäNabuehodonosore  a/ßtcto,  ex  miraculis  in  suam  olim  graiiam  factis  spem  eri- 
gaOL 


▼EBSIO  S.  HIERONTMI. 

Ticlori ,  pro  Idilfaon ,  Psalmas  Aupb. 

Voce  meA  ad  Dominum  exclamavi ;  voce 
mei  ad  Dominum ,  et  exaudivit  me. 

In  die  tribulationis  me®  Deum  exqul- 
siTi;  maniAJ  mea  nocte  extenditur,  et  non 
qniescU;  nolult  consolari  anima  mea. 

Recordans  Dei ,  conturbabar  :  loquebar 
iamemetipso ,  et  deflciebat  spirltus  mens. 
Semper. 


V£R8I0  VUL6ATA. 

1.  In  flnem ,  pro  Idithon ,  Psalmas  Asapfa. 

2.  Voce  meä  ad  Dominum  clamavi ;  voce 
meä  ad  Deum ,  et  intendit  mihi. 

3.  In  die  tribulationis  mex  Deum  ex- 
quisivi ;  manibus  meis  nocte  contra  eum  : 
et  non  sum  deceptus. 

Renuit  consolari  anima  mea :  4.  Me- 
mor  fui  Dei ,  et  delectatus  sum ,  «t  exerci- 
tatus  sum ,  et  defecit  spirltus  mens. 


et  lomDam  mortis  dormlente,  reltqul  conterriti,  nee  pugnare  poluerunt.  Simili  compa- 
raUone  uras  est  Isa.,  xxix.  7,  8.  Porrö  Tulgata  sensus  obTius,  sed  contextul  pardm  con- 
fniiL 

T.  Dormitaueruni  :  consopitos  est  curros ,  et  eqaos :  Hier,  id  est,  nihil  egit ,  cenafit,  eTa- 

miiL 

i.Qnis  resistet?.,,  ex  tunc  :  ex  quo  apparet  ira  Uta :  quis  resistet  tibi  ?qu!8  stabit  adTorsum 
ie?  Hier. 

9.  Anditwn  fecisti :  annuntiabis:  Hier.  Terratremuit :  timens  Ucebit  :  Idem  :  te  de  coelo 
wooante. 

10.  Mwuuetos :  Israelitas  mites  et  humlles ,  unoque  Deo  nixos. 

1^  Cogitatio  hominis :  ira  liominis :  Hier.  Confltebitur  ^  id  est,  cedet  in  laudem  tuam.  Reli- 
9^  cogitationis :  reliquiis  ira  accingeris:  Hier,  ul  ornamento ;  tibi  erunt  decorl.  Sensus  est : 
^i  {iridÄ  irascekttniar  et  fremebant  sub  bostiü  jugo,  nunc  luas  canunt  laudes ,  ac  si  quid  ira- 
ivn  dobriique  superesl,  tibi  iaudi  vertet,  delelis  ad  Internecionem  hostibus. 

13.  Jgieriis  munera :  Offerent  dona  terribili :  Hier. 

il'Sptritum  :  animum,  consUium.  Sic  Saüli ,  sie  Kabuchodonosori ,  aliisque  superbis  da- 
^^  Dens  mentem  eripuiL 

^Proldithun,  Psalmus  Asaph.  Ita.  Heb.  etoinnes  inlerpretes :  quo  demonstrari  Tidetur 
^^nsen  hoc  ab  Asapho  compositum ,  alque  Idithuno  traditum  ;  quo  etiam  sedsu  in  tilulo  Psal. 
^Tiu.  legimus  :  pro  Idithun ,  canticum  David  :  ut  supri  diximus. 

i. Manibus  meis  nocte.,.  manus  mea  nocte  extenditur,  et  non  quiescit :  Hier. 

4.  Et  delectatus  sum Quantum  iupeccatls  meis  fui,  nullam  invenire  polui  consolatio- 

"^  :Tursum  cogitavi  de  Deo;  et  misericordiä  ipsius  delectatus  «um.  At  Hier,  ex  Heb.  aliter  : 
■«BOT  fai  Dei ,  et  conturbabar. 

I.  8 
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Prohibebam  snspeetum  ecalorum  meo- 
tum  :  stapebam ,  et  non  loquebar. 

Recogjtabam  dies  aatiquos ,  annos  «e- 
«ulorum. 

Reoordabar  psabnorum  meonim  :  in 
nocte  cum  corde  meo  loquebar,  et  Ecopebam 
apiritam  meum. 

Eiipone  in  sternora  projielet  Dominus, 
«t  non  propitiabitur  ultra  ? 

Ergone  compleblt  usqne  in  finem  mise- 
Ticordiam  suam  :  consununabitur  ver- 
bum  de  generatione  in  generatlonem? 

Nomquid  oblltus  est  misererl  DeuB?  aut 
complebit  furore  misericordiam  suam? 
Sßmper. 

Et  diii :  Imbeeililtas  mea  est  :  hasc 
4sommutatio  dexters  Excelsi. 

Reoordabor  cogitationum  Domini :  re- 
minisaens  antiqua  mirabilia  tua. 

Et  meditabor  in  omni  opere  tuo ,  et  ad- 
Inrentiones  tuas  loquar. 

Dens ,  in  sancto  via  tua ,  quls  Dens  ma- 
gßuif  ut  Deus? 

Tu  es  Deus  faciens  mirabilia  :  osten- 
•dens  in  populis  potentiam  tuam. 

Redemisü  in  braehlo  populum  tuum, 
:fllios  Jacob  et  iosepb.  Semper. 

Vldentes  te  aquse ,  Deus ,  videntes  te 


5.  AnticipaTerant  YigUiafl  ocoli  md : 
turbatus  sum ,  et  non  sum  locntuft. 

6.  CogitaYl  dies  antiqnoe ,  et  annos  ster- 
nos  in  mente  babui. 

7.  Et  meditatos  sum^nocte  cmn  corde 
meo,  et  exercitabar,  et  scopebam  epiri- 
tum  meum. 

8.  Numqnid  In  ffiternnm  projIcietDeos? 
aut  non  apponet  ut  complacitior  Sit  ad- 
huc? 

9.  Aut  in  flnem  misericordiam  twm 
abscindet ,  ä  generatione  in  generationem? 

10.  Aut  obÜTiscetur  misereri  Deus?  aot 
continebit  in  ir&  soä  misericordias  soss? 

11.  Et  dixi  :  Nunc  ccspl :  hsc  motati» 
dexterffi  Excelsi. 

12.  Memor  fui  operum  Domini ;  qoia 
memor  ero  ab  initio  mirabilium  tooniin. 

13.  Et  meditabor  in  omnibns  operibos 
tuis,  et  in  adinvcntlonibus  tuls  exercebor. 

14.  Deus,  in  sancto  via  tua :  quis  Deus 
magnus,  sicut  Dens  nosterP  15.  Tu  «r 
Deus ,  qui  facis  mirabilia. 

Notam  fecisti  in  populis  Yirtutem  toam: 
16.  redemisti  in  brachio  tuo  popDlum 
tuum ,  fiUos  Jacob  et  Joseph. 

17.  Viderunt  teaquae,  Deus,  ^denml 


Qui  ollm,  afflictus  quamfis ,  audito  Dei  nomine  respirabtm ,  nunc  mini«  ejus  territoSjjV^ 
Tioi  nominis  recordatione  contorbor :  nempe  :  consideravi  mansuetttdinem  iptius » ca»i»^ 
raol  pietatem,  consideravi  mundMam  ;  et  videm  meipsmi  hmmmdum ,  v^iementer  ^i*"^ 
babar,  Gomm.  Hier.  Et  exerdtatus  swn ,  et  defedt  Spiritus  mens.  Hier,  in  CeauncDi*  o 
Hebrao  melius  habet :  Loqiieliir  io  memeiipeo,  et  defecit  spiribu  meus  :  quod  eliaD  ita  to^ 
hie  ipse  Hier,  aensiuque  eat :  bomo  anxiut  ac  tremens ,  suis  se  ipse  cogitationibof  f|*^ 

5.  ^ntidpaverunt  vigilias  ocuii  mei,  Comm.  Hier.  In  Hebrao  aliter  habet  :  ProliU»ba|B 
suspectum  oculorum  meorum :  conslupelMm,  et  non  loqnek>ar ;  ac  sie  ipse  yertit  hie.  ^^^^J^ 
Gomm.  Quod  dicit ,  hoc  est :  Considerans  peccata  mea ,  oculos  ad  coetum  erigere  titm  ffito^ 
bam;  propterea  stupebam,  timebam,  loqui  non  poteram.  Heb.  ad  irerbum  :  lenuiiti  Tip>»> 
oculorum  meorum :  seu,  tenulstts  in  custodiis  oculos  meos,  ut  ne  palpebras  quidem  poi^ 
atlollere. 

6.  Cogttavi  dies  antiquos.  Lege  Hier.  Gdm  prasentia  omnia  nil  nisi  borroreib  injicereoif 
priscorum  saeulorum  miracula  revolrebam ,  quilMis  '.sustenlarem  spem  meam :  Tide  ]f.  i^; 

7.  Et  meditatus  sum :  reoordabar  psalmorum :  Hier,  cui  Heb.  congrult :  quarelMm  ^^ 
io  recordatione  suavissimorum  carminum^ quakte  aoctore,  cecini.  St  exercitabar, nof»^ 
1oqae)»r  com  corde  meo :  Hier,  com  corde  meo  garrieltam  :  70.  ^ioXiv^ow  .  ^^^JfJ!!^ 
lüsa  aniroo  ToluiakMm ,  abreptus  incerto  cogitationum  aniu.  Scopebam  :  scrutabar  1"^|V 
meum :  alii ,  yenUlabam :  hie  iiUcque  Tersaäm :  profUndissImis  et  acutissimis  cuHs  ^^ 
confidebam.  At  70.  sffxodXov ,  Sarriebam  animum  meum :  cogitationes  meas  seeabun  ^^ , 
sarcnlo :  Hier,  ad  Sun.  Fret.  Qua  modöprol>aYeram,eadem  improbabam  rur80S,eodeinoi'i<F' 
sensu ,  eddem  aniroi  floctuatione. 

8.  Non  apponet  ut  complacitior  stt  adhuc  ?  non  propitiabitur  ultri  ?  Hier.  , 

9.  Abscindet.  Adde  ut  apud  Hier.  Consummabitur  yerbum  de  generatione  in  generaUoB^* 
Id  est,  oracula  ejus  qua  toties  fimsta  audiTimus ,  peniids  desienint;  nee  spes  ^^'^'^P^^'t^^ 

i\,Et  dixi :  Nunc  ceepi  :  Hier,  hie  et  in  Gomment.  in  Hebrao  aliter  habet:  et  dixi  fi^ 
eillitas  mea ;  id  est,  hoc  quod  patior ,  non  est  de  crudeliuite  Dei,  sed  de  peccatis  mcis.  '^ 
iRKiado...  id  est ,  Dei  est  res  turbidas  immutare ;  inde  expectanda  sunt  yices.  ^^ 

13.  Sxercebor,..  adinventiones  tuas  loquar :  Hier,  sapientia  tua  arcana,  et  ad  saloi^"^ 
"tram  excogiiata  consilia. 

14.  In  sancto  via  tua :  y'm  tua  sancta.  ^^ 
17.  Fiderunt  te  aqua  ■:  Ps.  anii.  s.  Marc  vidit ,  et  f^git,  etc. Ez  hoc  Indpit  grtpWc* ^*^ 

Joere  transiuim  maris  Rnbri.  Infrit*  30. 
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aqos;  ]«rtarieruiit  et  commot»  stint 
abyssi. 

Excusserunt  aqaas  nobila ,  vocem  de- 
derunt  nubes ,  et  sagittas  tuiiß  dlscurre- 
Innt. 

Vox  tonitrni  tut  in  rotä,  apparuenint 
fttlgora  tua  orbl ;  concussa  est ,  et  com- 
mota  est  terra. 

In  narl  via  tua ,  et  semits  tase  in  aquis 
miiltls ;  et  Testigia  tua  non  sunt  agnita. 

Deduxisti  quasi  gregem  populum  tunm : 
in  manu  MoysI  et  Aaron. 


te  aqua),  et  timnerunt,  et  tnrbatiB  gmit 
ai)y8si. 

18«  MulUtudo  sonitos  aquarum  :  vocem 
dederunt  nubes, 

Etenim  saglftiB  tn»  transeunt :  19.  Vox 
tonitrui  tui  in  rotÄ. 

Illuxenrat  ooruscationes  tuse  orbi  lerne : 
commota  est,  et  contremuit  terra. 

20.  In  mari  Tia  tua ,  et  semit»  Um  in 
aquis  mulUs ;  et  vestigia  tua  non  cogno»- 
centuT. 

21.  Deduxisti  slcut  oves  populum  ta«D, 
In  manu  Moysi  et  Aaron. 


PSALMUS  LXXVII.  HORTATORIÜS  ET  INCREPATORIUS. 

Aidecem  tribus,  ne  agnito  Davide ,  et  in  unum  $emel  cum  Judd  coalitce.  II.  Reg.,  t.  i,  S^  A 
Davide^ejusqueposteris  deiciscatU,  Hcec  autem  tanclu*  Aioph  cecinit,  prcescius  fuiaronam^ 
Namque  ineranljam  inde  ab  ipsie  Davidit  iniliis  inier  Judce  iriöum  et  reliquas,  cemtUa^ 
üenit  ae  diseordice  semina :  c^  in  Hebron  regnantem  Davidem  super  Judam  cceteri,  bello 
täam  iUato,  repeOerent ,  et  I^seth  regem  ieguerentur,  IT.  Reg.,  ii.  iit.  Ficto  quogue  Ab-' 
*alomo,Jadae  tribu  fäcilh  ad obsequium  redeunte,cotteri  Israetitee  tardissimi  acpostrtwd 
owüum  resipuerunt.  II.  Reg.,  xix.  ii,  el  siqq.  40,  et  seqq.  Quin  ettam  paulo  post :  Seba  tÜ 
Jeraioeiu  cecinit  boccinä  ,  ei  ait :  Non  est  nobit  pari  in  David,  neqne  bsreditas  in  Mäo 
}u\ :  rerertere  In  tat)eniacula  taa ,  Israel :  Igitur  separatiu  est  omnis  Israel  ä  David,  seca» 
tnsque  est  Seba  :  Tirl  autem  Juda  adhoserunt  reg!  suo.  II.  Reg.,  xx.  i,  a.  Adeo  inutdebani 
trUndjuda  ,  qubd  una  non  modb  singulis ,  verum  etiam  omnibus,  et  numero  et  giorid 
darior  potiorque  haberetur ,  attributä  etiam  nuper  ad  eumutum  regia  dignitate ,  dvilafs 
regia, eaerii  etiam;  quceque  gloria  gentis  erat^  ared  Dei,  temploque.  Bis  igitur  irartm 
fmitüm»  in  atema  diuidia  proni  videbantur,  ut  postea  contigit,  Jeroboamo  duce ,  dbn 
decem  trünu  äfratribue,  et  Davidit  familid  ae  abruperunt,  Ucee  ergo  cogitans  Aeaph, 
hortalar  hat  tribut  ut  in  fideperslent.  Causat  autem  tuu  maximb  eotnmemorat:  qubd  Dem» 
Davidem  eiegerit :  qubd  Jerotolymit  et  in  iptd  Sia^  civitatem  David  sedem  arcce  eltge" 
rü  :  qubd  ibidem  ipse  David  locum  futuri  templi  detignarit ;  II.  Reg.,  xxit,  2S,  et  I.  Par.« 
xn.  tt.  ei  II.  Par.,  iii.  i,  etc.  qubd  hujus  templi  extructio  Davidis  Salomont  filio  reservatm 
euet :  idque  repulsä  Sih ,  vetere  arcce  sede ,  ne  Ephralmitee  quorum  in  sorte  erat,  eä 
ntperbirenl.  Sie  decem  tribut  Davidis  famiUoe  arctitsinUt ,  ckm  civilibu» ,  tum  etiam  re* 
UgionU  vinculit,  canjungebat :  quat  etiam  cautat  refert  Abtat  Boboami  filita  cur  detem 
tribvt  ad  te,  Davidicamque  turpem  reverterentur,  IL  Par.,  xiii.  S  et  teq. 


TE&SIO  S.  HIEROMTMI. 

Erodilio  Asaph. 

Aoscolta ,  populus  mens ,  legem  meam : 
iodhiate  aurem  vestram  ad  yerba  orls  mel. 

Aperiam  In  parabolA  os  meum  :  loquar 
SDigmata  antiqua. 


TERSIO  TVLGATA. 

1.  InleUectus  Asaph. 

At^ndlte,  popule  mens,  legem  meam : 
incünate  aurem  vestram  in  verba  orls  mei. 

2.  Aperiam  in  parabolis  os  meum  :  1<k 
quar  propositiones  ab  inltlo. 


lt.  HuUiiudo  tonilüs  aquarum:  recedCDÜum, ac  sutim  in  JEgyptlos  reflaentium.  At  Hier. 
ncusKrant  «qoas  nubila ,  idest,  effuderunt  imbres.  Etenim  tagittas :  et  sagiu«  ta»  (ftilmiii») 
dttcorrebanl :  Hier.  Dominus  enim  respiciebat  JEgyptlos  per  colamnam  Ignis  et  nabif^ci 
pigubat  contra  eos.  Ex.,  xir.  24, 25. 

IS.  Fox  tonitrui  in  rotd :  insUr  rotss  rapidö  discurrentis ;  sire  Dens  rcTera  inloooil ,  «t 
tnto»  ExodI  signiflcare  videtur ;  sire  iram  ejus  tonitrui  ac  fulguris  imagine ,  Psalmi  aucl«r 
dcii|Bat :  ut  Ps.  xvti.  14. 

SO.  In  mari  via  tua :  qnA  tu  populom  deduxisti;  dux  ipse  itineris,  et  ante  eor  gndlens.  Exod.» 
fiu.  31,  ele. 

Ulntetteaut  Asaph.  Psalmus  reveri  slngulari  consideratione  dignissimos :  unde  sie  incipil  s 
iUendite :  Propheta  loquitur  t  Popule  meut :  populäres  mei.  Legem  fiieafii:doctrinara  mea». 

s.  InparaboUt Aliud  dicit :  aliud  Innuil :  ac  prctjBritorom  specie  futnra  prssaglt.  M 

Vipqae  ex  persona  Christi ;  MaiU,  xiii.  3S.  Propotitionet  abinitio ;  abscoodiu  h  constlUitioM 
B»odi :  Matth.  ibid.  Mysteria  antiqua  ab  Abrabamo  et  Jacobo  pairum  traditione  coUecta»  H 
PWeris  tradiu. 
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Quae  audivimus  et  cognoviinus ,  et  pa- 
tres nostri  narravernnt  nobis. 

NoQ  sunt  abscondita  k  filiis  eorum ,  h. 
^eneratione  sequenti. 

Narrantea  laudes  Domini ,  et  potentiam 
«jus,  et  mirabilia  ejns  qas  lecit. 

Statult  contestationem  in  Jacob»  et  le- 
gem posuit  in  Israel,  qiis  mandavit  pa- 
triboB  nostris ,  ut  docerent  fiUos  auoe. 

Ut  cognosceret  generatio  subseqnens  : 
filii  nascituri  surgent ,  et  narrabimt  Ullis 
suis  : 

Ut  ponant  in  Deo  spem  suam,  et  non 
•obliviscantur  cogitationum  Del ,  et  man- 
data  ejus  custodiant : 

Et  non  sint  slcut  patres  eorom ,  gene- 
ratio  declinans ,  et  provocans ;  generatio 
quae  non  pneparavit  cor  suum ,  et  non 
credidit  Deo  spiritus  ejus. 

Filii  Ephraim  Intendentes  et  mittentes 
arcnm ,  terga  verterunt  in  die  belli. 

Non  cnstodierunt  pactum  Dei  sui ,  et  in 
lege  ejus  noiuernnt  ingredi. 

Et  obliti  sunt  commutationum  ejus  ,  et 
mirabilium  ejus  quae  ostendit  eis. 

Coram  patribus  eorum  fecit  mirabilia , 
In  terra  i£gypU ,  in  regione  Taneos. 

Divisit  mare ,  et  transduxit  eos,  et  stare 
iecit  aquas  quasi  acenrum. 

Et  duxit  eos  in  nube  per  diem ,  et  tpiä 
Jiocte  in  lumine  ignis. 

Scidit  petram  in  deserto ,  et  potum  de- 
dit  quasi  de  abyssis  magnis. 

Et  eduxit  riYOs  de  petrA,  et  elicuit 
quasi  fiumina  aquas. 

Et  addiderunt  nltrjl  peccare  el ,  ut  pro- 
Tocarent  EiicelSum  in  invio. 

.  Et  tentaverunt  Deum  in  cordibus  suis ; 
petentes  cibum  animae  suae. 


3.  Quanta  audlTimus  et  eognoTimns  ea: 
et  patres  nostri  narravenmt  nobis. 

4.  Non  sunt  occultata  k  filiis  eorum ,  in 
generatiöne  altera. 

Narrantes  laudes  Domini,  et  Tirtat» 
ejus,  et  mirabilia  ejns  qus  fecit. 

5.  Et  suscitavit  testimonlum  in  Jacob, 
et  legem  posuit  in  Israel. 

Quanta  mandavit  patribus  nostris,  nota 
facere  ea  filiis  suis  : 

6.  Ut  cognoscat  generatio  altera. 

Filii  qui  nascentur :  et  exurgent,  et  nar- 
rabunt  filiis  suis, 

7.  Ut  ponant  in  Deo  spem  suam ,  et  non 
obliviscantur  operum  Dei ,  et  mandata  ejus 
exquirant : 

8.  Ne  flaut  sicnt  patres  eorum;  genera- 
tio  praya  et  exasperans ; 

Generatio ,  quae  non  dlrexlt  cor  suum , 
et  non  est  creditus  cum  Deo  Spiritus  ^us. 

9.  Filii  Ephrem  intendentes  et  mitteotes 
arcum ;  conversi  sunt  in  die  belli. 

10.  Non  cnstodierunt  testamentum  Del, 
et  in  lege  ejus  noluerunt  ambulare. 

11.  Et  obliti  sunt  benefactorum  ejus, et 
mirabilium  ejus ,  quae  ostendit  eis. 

12.  Coram  patribus  eorum  fecit  min- 
bjlia  in  terra  iEgypti ,  in  campo  Taneos. 

13.  Interrupit  mare ,  et  perduxit  eos,  et 
statuit  aquas  quasi  in  ntre. 

14.  Et  deduxit  eos  in  nube  diel ,  et  totft 
nocte  in  illuminatione  ignis. 

15.  Interrupit  petram  in  eremo,  et  äd- 
aquayit  eos  velut  in  abysso  multä. 

16.  Et  eduxit  aquam  de  petrA,  et  de- 
duxit tanquam  fiumina  aquas. 

17.  Et  apposuerunt  adhuc  peccare  ei , 
in  iram  excitaverunt  Excelsum  in  in- 
aquoso. 

18.  Et  tentaverunt  Deum  in  cordibos 
suis ,  ut  peterent  escas  animabus  suis. 


8.  Exasperans :  pro? ocani :  Hier,  contumaz :  perdoeliis.  Non  direxil  cor  suum  :  rectum  non 
baboit.  Non  est  ere(Ulus.„  non  credidit  Deo  fpiritns  ejus :  Hier. 

9.  Filii  Ephrem.  Cur  EphremiUs  bic  potisiimum  comroemoret ,  bae  causs  sunt :  quöd  J»- 
aephi  tribus ,  propter  ipsam  Joeepbum ,  Deo  dilectissima  Tideretur  :  quöd  Joseph!  fiiins 
Ephraim,  Deinutu,  Manaasi,  primogenllo  licöl,  antepositus  Gen.,XLyiii.i7.  etc.  quöd  Jam  ind« 
ab  inilio,  Ephraimit«  fortitadiaeac  yiriboi  prsyalerent :  Deut,  xxzni.  17.  quo  Ikctam  est ,  ot 
ab  ipso  Davide ,  fortitudo  capitis  sui ,  ac  regni  firmamentnm  haberentur :  Ps.  Lfx.  9.  quöd  de- 
nlqueraturum,  nt  sub Roboamo  tribus  desciscerent  hortalore  Jeroboamo  Ephralmita ,  ipsaqae 
noTi  regnl  Israelitici  sedes  Samaria  in  sorte  tribOs  Ephraim  collocanda  esset,  ünde  passim  is 
Prophclis  sciss«  tribus ,  Ephraim  nomine  yocanlor.  Intendentes  arcum :  EphrairoitcB  habiii  ja- 
calalores  egregii.  Conversi  sunt  in  die  belli :  s«pe  in  fUgam  acli  i  Davide  cum  aociis  trihu- 
bus  :  II.  Reg.,  ii.  Denique  sub  AYAää  paocis  fusi  sunt :  II.  Par.,  xiii.  15,  etc. 

ii.  Et  deduxit  eos  in  nube  diei :  per  diem  :  eAdem  columnA  nubis ,  per  diem  prstiente  um- 
braculom ,  nocte  facis  insur ,  prcvlA.  Tide  Exod.,  xui.  31,  etc. 

15.  Felut  in  abysso  muUA :  quasi  ex  aquis  profundis ,  sie  ex  sillce  potum  prsstiüt. 

16.  Deduxit  tanquam  fiumina.,..  aqua  cnim  populum  peregrinantem  scqueluitur :  unde  Pau- 
lus aflirmat  spiriluaJem  pciram  ipsos  consecuiam ,  qux  perennem  aquam  deduceret.  I.  Cor., 

X  4. 

17.  [n  inaquoso  :  in  deserto;  et  ila  passim. 
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Et  loqoentes  contra  Deum,  dicebant  : 
Numquid  poterit  Deus  ponere  mensam  in 
solitodlne  ? 

Ecce  percosalt  petram,  et  fluxerunt 
aquae,  et  torrentes  inundaverunt :  nnm- 
quld  et  panem  poterit  dare ,  aut  prspa- 
rare  camem  populo  suo  ? 

Ideo  audiTit  Dominus ,  et  non  distulit ; 
et  ignis  accensus  est  in  Jacob ,  et  furor 
ascendit  in  Israel : 

Quia  non  crediderunt  in  Deo ;  nee  ha- 
buerunt  flduciam  in  salutari  ejus. 

Et  prsBcepit  nabibus  desuper ,  et  portas 
ccell  aperait. 

Et  pluit  super  eos  manna  nt  comede- 
rent ,  et  tritieum  ccell  dedit  eis. 

Panem  fortium  comedltvir :  cibaria  mi- 
slt  eis  in  saturitatem. 

Abctolit  Eurum  de  ccelo ,  et  induxit  in 
fortitadine  suä  Afiricum. 

Et  plait  super  eos  quasi  pulverem  car- 
Bes ,  et  quasi  arenam  maris  volatilla  pen- 
nata. 

Et  caclderunt  in  medio  castrorum  eo- 
mm :  in  circuitu  tabemaculorum  eorum. 

Et  comederunt ,  et  saturati  sunt  nimis : 
et  desiderlum  eorum  attulit  eis. 

Non  indiguerunt  de  cupiditate  sak ;  cum 
adhoc  cibus  esset  in  ore  eorum. 

Foror  ergo  I>ei  ascendit  super  eos;  et 
occidit  pingues  eorum,  et  electos  Israel 
iaeurvavit. 

In  Omnibus  bis  peccaverunt  ultra;  et 
non  crediderunt  in  mirabilibus  ejus. 

Et  consumpsit  in  vanitate  dies  eorum , 
et  annos  eorum  velociter. 

Si  occidebat  eos ,  tunc  requirebant  eum, 
et  conrertebantur ,  et  diluculo  consurge- 
liant  ad  Daum. 

Et  recordabantnr  quia  Deus  fortitudo 
eonun ,  et  Deus  excelsus  redemptor  eorum 
est 

Kt  iactaverunt  eum  in  ore  suo ,  et  in 
linguÄ  suä  mentiti  sunt  ei. 

Gor  autem  eorum  non  erat  flrmum  cum 
eo*:  nee  permanserunt  in  pacto  ejus. 


19.  Et  mal^  locnti  sunt  de  Deo  :  dixe- 
runi:  Numquid  poterit  Deus  parare  men- 
sam in  deserto  ? 

20.  Quoniam  percussit  petram ,  et  fluxo- 
runt  aquae ,  et  torrentes  inundaverunt ; 

Numquid  et  panem  poterit  dare  ,  aut 
parare  mensam  populo  suo  ? 

21.  Ideo  audivit  Dominus ,  et  distulit ;  et 
ignis  accensus  est  in  Jacob ,  et  ira  ascendit 
in  Israel : 

22.  Quia  non  crediderunt  in  Deo;  ne& 
speraverunt  in  salutari  ejus. 

23.  Et  mandavit  nubibus  desuper ,  et  Ja- 
nuas  coBli  aperuit. 

24.  Et  pluit  illis  manna  ad  manducan* 
dum ,  et  panem  coeli  dedit  eis. 

25.  Panem  angelorum  manducavit  homo : 
cibaria  misit  eis  in  abundantiä. 

26.  Transtullt  Austrum  de  coelo ,  et  in- 
duxit in  virtute  su&  Africum. 

27.  Et  pluit  super  eos  sicut  pulverent 
carnes ,  et  sicut  arenam  maris  Yolatllla 
pennata. 

28.  Et  ceciderunt  in  medio  castrorum 
eorum  :  circa  tabemacula  eorum. 

29.  Et  manducaverunt,  et  saturati  sunt 
nimis ,  et  desiderium  eorum  attulit  eis  :: 
30.  non  sunt  fraudati  ä  desiderio  suo. 

Adhuc  esccB  eorum  erant  in  ore  ipso- 
rum;  31.  et  ira  Del  ascendit  super  eos; 

Et  occidit  pingues  eorum ,  et  electos  Is- 
rael impedivit. 

32.  In  Omnibus  bis  peccaverunt  adhuc  ; 
et  non  crediderunt  in  mirabilibus  ejus. 

33.  Et  defecerunt  in  vanitate  dies  eo- 
rum ,  et  anni  eorum  cum  festinatione. 

34.  Cum  occideret  eos,  qusrebant  eum, 
et  revertebantnr ,  et  diluculo  venieba^t  ad 
eum. 

35.  Et  rememorati  sunt  quia  Deus  adjn- 
tor  est  eorum ,  et  Deus  excelsus  redemptof 
eorum  est. 

36.  Et  diiexerunt  eum  in  ore  suo,  et 
linguA  suä  mentiti  sunt  ei. 

37.  Cor  autem  eorum  non  erat  rectum 
cum  eo  :  nee  üdeles  habiti  sunt  in  testa- 
mento  ejus.. 

30.  Quoniam pereutsU :  ecce  percunit;  Hier. 

21.  DUiuUt :  ne  Um  ciio  in  terram  promisaionis  inlrarent.  At  Heb.  excandnil :  quam  voeena 
Vnigau  verüt ,  sprevU ;  infr*  59, 62. 

24.  Panem  call:  trilicum  coeli :  Hier,  i  ccelo :  quasi  meatem  aballo  proTenientem. 

25.  Panem  angelorum :  tanquam  per  angeios  mtnistraUim  :  Tlieodor.  panem  torüam :  Heb. 
aa.  jinatrum  .*  Eurum :  Hier.  TonUim  i  mari  flantem  :  Nnm.,  xx.  31. 

2T.  yolaüUa :  ooUimicea ,  de  quttMis  ibid. 

M.  Adhuc  escai  eorum  :  ipalssima  TOrl»,  Num.,  zi.  33. 

31.  ImpedivH :  incurvaTil :  Hier,  id  est ,  proitraTlt.  Adverte  aulem  iram  incipientem  ab  op» 
timaUbiii  et  diviübua,  quippe  qui  saperbiüa  rebellaiMnt. 

33.  In  Omnibus  his :  inter  ipaa  aupplicia  peccaverunt. 

3t.  Diiueuio :  fesUnanler. 

36.  DUexervaU :  blandiü  sunt :  Hier. 
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Ipse  Ter6  mlsericors  propitiabitur  ioi- 
qoitati ,  et  non  disperdet  :  multamque 
avertit  iram  suam,  et  non  su&citavit  to- 
tmn  furorem  säum, 

Sed  recordatus  est  quia  caro  easent ;  Spi- 
ritus vadens,  et  non  revertens. 

Quoties  provocaverunt  eum  in  deserto , 
afflixerunt  eum  in  solitudine  ? 

Et  conversi  sunt ,  et  tentaverunt  Deum : 
et  sanctum  Israel  concitaverunt. 

Non  sunt  recordati  man  As  ejus  :  dlei 
quA  redemit  eos  ä  tribulante. 

Qui  fecit  in  jfSgypto  Signa  aua,  et  os- 
tenta  sua  in  regione  Taneos. 

Qui  convertit  in  sanguinem  flnvios  eo- 
rum,  et  rlYOs  eorum ,  ne  biberent. 

Qui  immisit  in  eis  omne  genus  musca- 
nun ,  ut  comederent  eos;  et  ranas,  ut  dis- 
jerderent  eos. 

Qui  dedit  brucho  germen  eorum ,  et  la- 
borem  eorum  locusUe. 

Qui  occidit  in  grandine  yineas  eorum , 
et  sycomoros  eorum  in  frigore. 

Qui  tradidit  grandini  pascua  eorum ,  et 
Jumenta  eorum  volucribus. 

Qui  misit  in  eos  iram  furoris  sui  :  in- 
dignationem ,  et  conmiinationem ,  et  an- 
gustiam  :  immissionem  angelorum  malo- 
nun. 

Munlvit  semitam  furori  suo :  non  pe- 
percit  ä  morte  animx  eorum;  et  animan- 
tia  eorum  pesti  tradidit. 

Et  percussit  omne  primogenitum  in 
.Agypto  :  principium  partüs  in  tabernacu- 
Hfl  Cham. 

Et  tulit  velut  oves  populum  sunm ,  et 
mlnavit  eos  sicut  gregem  in  deserto. 

Et  eduxit  eos  cum  flduclÄ  et  abaque  ti- 
more  :  inimicos  autem  eorum  opernit 
Biare. 

Et  adduxit  eos  ad  termlnum  sanctifica- 
tom  sunm  :  montem  istum  quem  possedit 
dextera  ejus. 


38.  Ipse  autem  est  miserieon ,  et  propl- 
tius  flet  peccatls  eorum :  et  noa  disperdet 
eos. 

Et  abundavit  ut  averteret  iram  suam : 
et  non  accendit  omnem  iram  suam. 

39.  Et  recordatus  est  quia  caro  sunt; 
Spiritus  vadens ,  et  non  rediens. 

40.  Quoties  exacerbaverunt  eum  in  de- 
serto ,  in  iram  concitaverunt  eum  in  in- 
aquoso? 

41.  Et  conversi  sunt,  et  tentaverunt 
Deum  :  et  sanctum  Israel  exacerbavemnt 

42.  Non  sunt  recordati  man  As  ejus ,  die 
quA  redemit  eos  de  manu  tribuiantis. 

i3.  Sicut  posuit  in  iEgypto  slgna  soa, 
et  prodigia  sua  in  campo  Taneoe. 

44.  Et  convertit  in  sanguinem  flomina 
eorum ,  et  imbres  eorum ,  ne  biberent. 

45.  Hisit  in  eos  coenomyiam ,  et  comedit 
eos,  et  ranam ,  et  di^[)erdidit  eos. 

46.  Et  dedit  sruglni  fructus  eorom»  et 
labores  eorum  locustae. 

47.  Et  occidit  in  grandine  vineas  eo- 
rum ,  et  moros  eorum  in  prulnA. 

48.  Et  tradidit  grandini  Jumenta eomm, 
et  possessionem  eorum  Igni. 

49.  Misit  in  eos  iram  indignatloois  sos, 
indignationem ,  et  iram,  et  tribuhtio- 
nem  :  immlssiones  per  angelos  malos. 

50.  Viam  fecit  semitae  irae  süss :  non  pe- 
percit  k  morte  animabus  eorum ;  et  ju- 
menta eorum  in  morte  conclusit. 

51 .  Et  percussit  omne  primogenitum  in 
terra  .^gypti :  primitias  omnis  laboris  eo- 
rum in  tabernaculis  Cham. 

52.  Et  abstulit  sicut  oves  populum  soom, 
et  perduxlt  eos  tanquam  gregem  in  de- 
serto. 

53.  Et  deduxit  eos  in  spe ,  et  non  timne- 
runt :  et  inimicos  eorum  operult  mare. 

54.  Et  induxit  eos  in  montem  sanctifl- 
cationis  su£  :  montem ,  quem  acquislvit 
dextera  ejus. 


38.  JbundavU:  mulldm  :  id  est,  longo  :  avertU  iram  suam  :  Hier. 

t9*  Spiritus  vadens...  Vi  Tootus  vadilel  dod  redit ,  iu  Tita  hominii,  brevlsavi. 

41.  Conversi  suiU  :  redierunl  ad  peccata. 

44.  imbres  eorum :  riTOS  :  Hier,  ne  Untdm  fluviales  aquas ;  sed  eUam  qu»  ex  plaviA  colli- 
ganlor,  verlit  fo  sangafnein. 

45.  Coenom^iam :  omne  geous  muscamm  tiEIier. 

49.  Immissiones  per  angelos  malos :  poenaa  ab  aogelis  malis  immluai. 

50.  ytam  fecit  semitce :  muoirit  semium  iro  suo :  Hier,  fecit  iaeTitabilem  iram.  IU  morte 
€OsuUiMit :  pesti  tradidit :  Hier. 

ii.  Laboris :  dolorii :  parlikf ,  Hier,  id  est,  primogenilos.  Sie  Jacob  Rubeo  primoieiiilum; 
principium  doloris  sui,  sive  initium  curarum  focau  Gen.,  xux.  S.  TabenMCuUs  Oiam^  :£r 
STplo,  A  fliiif  Cham  liabiuti.  Gen.,  z.  S;  Ps.  av.  SS. 

SS.  In  spe,  et  non  timuerunl :  cum  flducil  et  abiqae  timore  :  Hier. 

51.  Montem  sanctificationls :  termioum  sancüQcalum  suum :  Hier,  in  regiooem  A  se  saac- 
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Et  ffttli  k  fiide  €onim  geates  :  et  po»- 
«idere  eos  fecit  In  funieulo  hsreditatem , 
el  cottoeavit  in  tabemaenlig  eonim  tribus 
Israel. 

Et  teotavenmt ,  et  provoeaverant  Deam 
exceisiun,  et  tefttimonia  ejus  non  castc^ 
dienint. 

Et  averei  smit ,  et  pneraricati  rant  ut 
patres  eoium  :  ineurvati  sunt  quasi  arcna 
imitills. 

Et  proToeaTerant  enm  in  excel^s  suis ; 
et  In  scolptilibns  suis  ad  amulandom  con- 
citaTenmt. 

AudÜTit  Dens,  et  non  distolit,  et  pro- 
jeeit  Tefaementer  Israel. 

Et  reliquit  tabernaculum  Silo  :  tento* 
rium  quod  coUoeavit  inter  homines. 

Tradidit  in  captivitatem  gloriam  snam , 
€t  decorem  suum  in  manu  hostis. 

Et  eondusit  In  gladio  popolnm  snnm , 
et  in  hsreditatem  suam  non  distulit. 

Jurenes  ejus  devoraTit  ignis ,  et  virgi- 
nes  ^üs  nemo  luxit. 

Sicerdotes  egus  gMio  cecidernnt ;  et  tI- 
dos  ejos  non  sunt  fletas. 

Et  etigikivit  quasi  dormiens  Dominus  : 
^oasl  fortis  post  crapulam  Tini. 

Et  percuasit  liostes  suos  retrorsum :  op- 
probrinm  sempiternum  dedit  eis. 


Et  ejecit  k  facie  eoram  gentes :  et  sorte 
divisiteis  terram  in  ftmiculodlstributionis.. 

55.  Et  habltare  fecit  in  tal)eriuiculis  eo- 
rum  tribus  Israel.  56.  Et  tentaverunt ,  et 
eiaoerbaverunt  Deum  exeeisum ,  et  testi- 
monia  ejus  non  onstodlernnt. 

57.  Et  aterterunt  se ,  et  non  servaverunt 
pactum,  quemadmodum  patres  eorum  : 
eonversi  sunt  in  arcum  prayum. 

58.  In  Iram  concitavemnt  enm  In  col* 
libos  suis ;  et  In  soolptlilbus  suis  ad  semu«^ 
lationem  eum  provocaverunt. 

59.  Andivit  Deus ,  et  sprevit ;  et  ad  ni- 
hilum  redegit  valde  Israel. 

60.  Et  repuiit  tabernaculum  Silo  :  ta* 
l)ernaculum  suum ,  ubl  habitavit  In  ho* 
mlnilHis. 

6i.  Et  tradidit  in  captivitatem  virtutem 
eorum,  et  pulcliritudlnem  eorum  in  ma-^ 
fiua  iniraiei. 

62.  Et  conclusit  In  gladio  popnlnm 
suum ,  et  hsreditatem  suam  sprevit. 

63.  Juvenes  eorum  comedit  ignis»  et 
virgines  eorum  non  sunt  lamentats. 

64.  Sacerdotes  eorum  in  gladio  ceeide- 
runt :  et  vidu»  eorum  non  plorabantur. 

65.  Et  excitatus  est  tanquam  dormien» 
Dominus,  tanquam  potens  crapolatus  t 
vino. 

66.  Et  percussit  inimicos  suos  In  poste* 
riora :  opprobrium  sempiternum  dedit  Ulis. 


tiScalin :  Ipoi :  70.  qac  vox  et  montem  et  termioam  tignificat.  jMdRleni. terram  promis- 

ttm,ncdttin  etnobilam.  Sic  in  canlico  Maria.  Exod.,  xv.  17.  Tel  toum  terram  k  nobiliori 
ptfte  appeUat ,  A  monte  Sion ,  icillcet  quem  acqulsivU  dexUra  ejus  :  prallo  et  Tietorüs. 

M.  Bi  umaverma Hemoratla  populi  rebeUionilMU  in  deserto,  tranigredUur  ad  eaa  qu» 

<oi>  JocUclbua ,  ac  deinceps  conllgerunt. 

S7.  Omverti  sunt,.,  quasi  arcus  inuUlis :  Hier,  dolosus  :  Heb.  qui  inlendenlero  fallit  ictn  de- 
M.  Sie  lili,bene  insütuü  lic^t,  k  leopo  al)erranint  Vel  :  arcus  perversus  est,  qui  dum 
fo^ira  tfämieos  sagMam  putatur  Jacere ,  sauctat  tenentem  :  sie  et  Judcei,  qui  in  Deum  U- 
^tmorem  nuan  tfäquasjacuiabantur  venborum  sagiitaa,  Gomm.  Hier,  in  liunc  PmI. 

s>.  !n  colUbus  suis :  excelsii :  Hier,  ubi  •acriflcabant.  Taeitd  increpat  rebellalarai  tribus  , 
^■•nticto  tenploy  sibi  Eina  In  exceltiafeoerlnt.  III.  Reg.«  xn.  Si,  etc. 

i9.  sprevit :  excandalt :  Heb.  ut  supri,  21,  et  infti,  «2. 

«^  TübtmaaUum  SUo :  (|uod  erat  in  Ephraim :  oempe ,  at  oHenderet  se  Jlraialem  eta- 
SiiM,  abjeclo  Ephremilamm  loco. 

<i.  Fittulem  eorum  .*  fortitudinem  :  robur  :  Heb.  Id  est,  arcam  toderli,  quA  confldebaiU^ 
^fiUArituiiinem  eorum  :  decorem  säum:  Hier,  eamdem  arcam,  qua»  decua  erat  laraelia^ 
>f«|)ler  iahaMumem  Deom ;  capUqne  est  ä  Pbillsteis ,  coais  Hell  flllis  Ophni  et  Pbinees  ^ 
I- Ke«.,  IT.  11.  ao  luno  dictum :  iVonatala  estgtoria  ab  Israel,  eb  quibd  capta  esselarca  Dei^ 

ii.  ^previl  .•  In  eam  excanduit :  Heb. 

SS.  Jmemu  eorum  comedit  igtds :  urbibos  scUieet  igni  ferroqoe  populalis ,  ut  fit  io  raall* 

^.  Non  suntlamenialce  :  pasaivö  ;  flete ,  ut  f .  «4.  Inhumata,  infletaque  lurba,  ut  ait  poeU  » 

*yM.«  XI.  At  Heb.  noD  sunt  laadata ,  epiibalamio ;  icilicet :  nulle  nuplia  ,  ui  in  public» 
lada. 

JM*  Saoerdoies  eorum  .*  Opbnl  et  Phinees.  Non  plorabantur,  Vide  f.  «3.  At  Heb.  non  plora- 
MBt^  naa teiUoet ,  sed  arcam.  Uior  Pbinees ,  audliA  viri  nece ,  non  eum  depiorarit ,  aed  alt , 
^^^i^rtota  ut  gloria  ab  ttraei^  elo.  ut  waprä  ad  f.  si. 

*^  Cropmißtui  ä  vino  :  quaal  post  gravera  sömnum ,  qualls  solel  eue,  largiter  epotla  poenüa» 
M«  tmmicoe  iuoi :  Pbilisiaos.  In  po»teriora  .*  in  aeeretiori  parte  natium.  I.  Reg.,  v.  6^ 
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Et  projecit  tabemacalam  Joseph ;  et  trl- 
bum  Ephraim  non  eleglt. 

Sed  elegit  trihum  Jada  :  montem  Slon 
quem  dilexit. 

Et  aedlflcavit  in  similitodine  monoce- 
rotifl  sanctuarium  suum  :  quasi  teiram 
ftindavit  illud  in  saeculum. 

Et  elegit  David  servum  suum;  et  tullt 
eum  de  greglhus  OTium. 

Sequentem  foßtas  adduxit  eum ,  ut  pas- 
ceret  Jacob  populum  ejus ,  et  Israel  hsre- 
ditatem  suam. 

Qui  pavit  eos  in  simplicitate  cordis  sul , 
et  in  prudentlä  manuum  snarum  dux  eo- 
rum  fuit. 


67.  Et  repulit  tabernacnlmn  Joseph;  et 
tribum  Ephraim  non  eleglt. 

68.  Sed  elegit  tribum  Juda  :  montem 
Sion  quem  dilexit. 

69.  Et  asdiflcavit  sicut  unicomlum  sanc- 
tiflcium  suum  In  terrA ,  quam  fundavit  in 
ssBcula. 

70.  Et  elegit  David  servnm  suum,  et 
sustulit  eum  de  gregibus  ovium  :  de  post 
fcetantes  accepit  eum , 

71.  Pascere  Jacob  servum  suum,  et  Is- 
rael hzeredltatem  suam. 

72.  Et  pavit  eos  in  InnocentiA  cordis  sni, 
et  in  intellectibus  manuum  suarum  de 
duxit  eos. 


PSALMÜS  LXXVni.  PROPHETICUS. 

Syper  duolaüane  domAs  sancUtarU  ;  01.  quod  praphetieo  spiritu  vuU  dictum,  MeÜk*\ävi' 
äetur,  poUuio  tempio ,  urbe  vasiaid  ab  AniiocKo  :  vide  dieta  in  Psalm,  lxxiii.  f.  %et%, 
Ciiantur  I.  Mac,  vii.  n.utex  antiquä  scripturd  et  ad  tempora  Machabaica  perttnaiUt, 


VERSIOS.  HIERONTMI. 

Canlicum  AMph. 

Deus ,  venerunt  gentes  in  haereditatem 
tuam,  polluerunt  templum  sanctum  tuum : 
posuerunt  Jerusalem  in  acervos  lapidum. 

Dederunt  cadavera  servorum  tuorum 
escam  volatllibus  coeii :  carnes  sanctorum 
tuorum  bestiis  terr«. 

EiTuderunt  sanguinem  eorum  quasi 
aquam  in  circuitu  Jerusalem  :  et  non  erat 
qui  sepeliret. 

Facti  sumns  opprobrium  vlcinis  nos- 
tris :  subsannatlo  et  derisio  bis ,  qui  in 
circuitu  nostro  sunt. 

Usquequo  ,  Domine ,  irasceris  in  finem, 
ardebit  quasi  ignis  zelus  tuus  P 

Effunde  furorem  tuum  super  gentes  quse 


VERSIO  TULGATA. 

1.  Pialmuf  Asaph. 

Deus ,  venerunt  gentes  in  hffreditatem 
tuam,  polluerunt  templum  sanctum  tuum: 
posuerunt  Jerusalem  in  pomorum  custo- 
diam. 

2.  Posuerunt  morticina  servorum  tuo- 
rum ,  escas  volatllibus  coeli ;  carnes  sanc- 
torum tuorum  bestiis  terrae. 

3.  Eflfuderunt  sanguinem  eorum  tan- 
quam  aquam  in  circuitu  Jerusalem :  et 
non  erat  qui  sepeliret. 

4.  Facti  sumus  opprobrium  vlcinis  nos^ 
tris ;  subsannatlo  et  illusio  bis,  qui  in  cir- 
cuitu nostro  sunt. 

5.  Usquequo, Domine,  irasceris  in  finem: 
accendetur  velut  ignis  zelus  tuus  ? 

6.  Effunde  iram  tuam  in  gentes,  qusB 


67.  Tabernaculum  Joseph :  Sito.  Non  elegft  loenra  templi  ipnd  Jotepbi  poelerot ,  ant  ei  re 
giam  potestatem  aUribait. 

SS.  Eiegit  ihbum  Juda  :  in  regnam :  Sion :  in  locum  are« ,  et  aroem  regiam.  Tide  «ratk>- 
nem  Abia ,  IL  Par.,  xin.  5,  S. 

69.  St  cediftcavii  sicut  unicornium  :  qoorum  coma  et  excelrani  et  unam  :  ut  ei  tenplam 
Dei.  AtHeb.  sicut  excelu  :  sopp.  palatia.  SancUßciwn  :  templuin  i  Davide  deaignatam ,  i  Si- 

lomone  condenduin ,  ex  Nalhani  Taücinio,  II.  Reg.,  tzt.  is.  in  terra quasi  lerram  fonda- 

vit,  etc.  Hier.  Sicut  terram  in  «ternum  Toiuit  ene  stabilem  ,  ita  eiiam  templum. 

70.  Eleglt  David  :  deditqoe  ei  regnum  in  aempiternom  ,  ipsi  et  fliiis  ejus ,  ot  dieebat  AliU 
Boboami  fliiiu  ad  rel>ellantes  tribus  :  II.  Par.,  xzn.  s.  De  post  fxtantes  .-sequenlem  fotas :  Bier. 
Expaslorepecudum,  pasiorem  bominum  fecit :  qua  certisiima  noia  divlnc  vdonutls  i  Deo 
ipao  memoratur.  II.  Reg.,  vn.  S. 

1.  Polluerunt,  Non  dicit  excisum  ,  sed  pollutum ,  ut  I.  Mac,  i.  4i,  49 ;  n.  13 ;  it.  SS.  /n  po- 
morum cuMtodkm  :  in  speeulam  quam  cusiodes  satorum  et  pomomm  habere  amsueverant , 
Hier.  Epist.  ad  Suo.  et  Fret.  palatiis ,  IpsSque  urbe  velut  In  tugurium  ven4.  Idem  Hier.  ibid. 
et  hie  ex  Helirao  sie  vertit  :  In  acervot  lapUum.  De  Antiocbo  et  sanclt  clviuite  icriptum : 
Succendlt  eam  igni ,  et  destruxU  domos  ejus ,  et  muros  ^us  in  circuitu,  I.  Mac,  i.  SS. 

6.  Effunde  Iram  tuam :  bic  et  seqq.  versus  k  Jerem.  repetiti.  x.  3S. 
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Bon  cognovemnt  te ,  et  super  regna  qaa 
nomen  tuum  non  inyocaverunt. 

Quia  comedenint  Jacob,  et  decorem 
ejus  deeolaverunt. 

Ne  recorderis  Iniquitatum  nostrarum 
Telerum  :  citd  occupent  nos  misericordis 
tua,  quJa  attenoati  sumus  nlmis. 

AiuLillare  nobis,  Deus  Jesas  noster  , 
Itroptergloriam  noministui :  etlibera  nos ; 
et  propitlare  peccatis  nostria ,  propter  no- 
men  tuum. 

Quare  dicunt  gentes  :  Ubi  est  I>eDS  eo- 
nun  ?  nota  flat  in  gentibus  ante  oculos 
nostros  ultio  sanguinis  serrorum  tuorum, 
qnl  effiisiu  est. 

Ingrediatur  coram  tegemitasvinctornm 
in  magnitudine  bracbiitui :  relinque  fllios 
interitüs. 


Et  redde  Ticinis  nostris  septnplum  in 
äna  eonun  :  opprobrium  suum  quod  ex- 
probniTerant  tibi ,  Domlne. 

Nos  enim  populus  tuus ,  et  grex  pascuse 
tox,  eonfltebimur  tibi  in  sempitemum; 
in  generatione  et  generatione  narrabimus 
hodes  tuas. 


te  non  noTerant ,  et  in  regna ,  qns  no- 
men  tuum  non  inTocaverunt : 

7.  Quia  comederunt  Jacob,  et  locum 
ejus  desolaTerunt. 

8.  Ne  memineris  iniqnitatum  nostrarum 
antiquarum  :  cit6  anticipent  nos  miseri- 
cordistuae,  quia  pauperes  facti  sumus  ni- 
mis. 

9.  A4juva  nos,  Deus  salutarls  noster,  et 
propter  gloriam  nominis  tui ;  Domine,  U- 
bera  nos  ;  et  propitius  esto  peccatis  nofr- 
tris,  propter  nomen  tuum. 

10.  Ne  forte  dicant  in  gentibus  :  Ubi  est 
Deus  eorum?  et  innotescat  in  nationibus 
coram  oculis  nostris. 

Ultio  sanguinis  servorum  tuorum ,  qul 
effusus  est.  1 1 .  Introeat  in*  conspectu  tuo 
gemitus  compeditorum. 

Secundüm  magnitudinem  brachii  tui, 
posside  fllios  mortificatorum. 

12.  Et  redde  vicinis  nostris  septuplum 
in  sinu  eorum  :  Improperium  ipsorum 
quod  exprobraverunt  tibi ,  Domine. 

13.  Nos  autem  pöpuius  tuus,  et  oves 
pascus  tusB,  eonfltebimur  tibi  in  ssecu- 
lum. 

In  generationem  et  generationem  an- 
nuntiabimus  laudem  tuam. 


PSALMÜS  LXXIX.  DEPRECATORIÜS  ET  PROPHETICüS. 

Ccuo  Sauie  ä  PhiUsUtis ,  quo  tempore  David  super  ioloJuda  regnabat  in  Hebron,  petii 
adtoiarl  tribus  elpopulum  ab  hoitibut  vindicari;  deinäe  Davidis  Victorias ,  ac  demum 
terra  taneUe  vastitatem  prasdicit  per  Nabuehodonosorem.  Hinc  fbrlt  apudio  tUulus^  sU' 
perAairios. 


tERSIO  S.  BIERONTMI. 

Viclori,  pro  llliis,  testimoniom  Asapli 
Caoticttm. 

Qai  poscis  Israel,  ausculta,  qui  ducis 
<piasi  gregem  Joseph  :  qui  sedes  super 
Cherubim ,  ostendere. 

Ante  Ephraim  et  Benjamin  et  Manasse 
tnscita  forUtudinem  tuam,  et  veni  ut 
flairos  facias  nos. 


TERSIO  VCLGATA. 

1.  In  flnem,  pro  iii ,  qui  commuUlMintiir,  tei- 
timoninm  Attph ,  Pulmos. 

2. Qui  regis  Israel,  intende :  qui  deducis 
velut  ovem  Joseph. 

Qui  sedes  super  Cherubim,  manifes- 
tare  3.  coram  Ephraim ,  Benjamin  et  Bla- 
nasse. 

Excita  potentiam  tuam,  et  veni,  ut 
salvos  facias  nos. 


T.  Loeum  ejus:  habiucalum :  Heb.  templum.  Alii  vertunt ,  decoi ;  palchritadinem  :  eo* 
dem  lenta.  Tempore  Anllocbl ,  Sanctiflcatio  ejus  desolata  est  sicut  solitudo,  I.  Mac,  i.  41. 
Saneia  nostra  et  pulchriludo  nostra  et  daritas  nostra  desolata  est.  Ibid.,  ii.  I2.  Vide  etiam 
n.  3«,  etc. 

10.  Ne  forth  dicant :  quare  dicnnt ,  etc.  Hier.  Coram  oculis  nostris :  ultio,  etc.  Jangenda 
luM,  ut  apud  Hier,  et  70. 

11.  Posside  fllios  mortificatorum  :  eorum  qui  cesl  sunt.  Sint  ex  nobis  reliqufs  qoai  ned 
exfous.  Ai  Hier,  relinque  fllioa  Interltüs  :  morti  addictos  licet ,  Jube  esse  superstttes. 

2.  Qui  regis  Israel :  pattor  Israel :  Heb.  ToUim  popuium  conjnnctanu,  i  oommani  no- 
■ine  Ifimells ,  ad  Joaepham  ac  speciales  quaadam  familias  deseendit.  Qui  deducis  velut  ovem 
Josepli :  Teltttgregem :  Hier.  Ergo  tribus  Joseph  noodiim  i  Tero  cultu  rece«eraL  Qui  sedes 
^V^  Cherubim  :  In  arct  fOBderis.  Manifesiare;  impertltTO,  resplende. 

).  Epliraim.,,.  H»  Iribos  aream  sequi  solebant.  Num.,  n.  18.  Rogat  ergo  oi  Dens  ex  arcA  elf 
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Bens«  coüTerte  noB,  etoetende  foolem 
taam,  et  salvi  erimus  :  Domiae,  Deug 
exercituum ,  usqaequo  fuiDal)lfi  ad  oratio- 
nem  populi  toi  ? 

Gibastl  no8  pane  fleblU ,  et  potasti  nos 
In  lacrymis  tripUciter. 

Posuisti  nos  contentionem  vicinis  nos- 
tris,  et  Inimici  nostri  subaannaverunt  nos. 

Dens  exercituam,  converte  nos,  et  os- 
tende faclem  tuam,  et  salvi  eiimus. 

Vineam  de  i4£gypto  tulisti :  ejedsti  gen- 
tea ,  et  plantasti  eam. 

Ftteparasti  ante  faciem  ejus  et  stabilisti 
radices  ejus,  et  replevit  terram. 

Operti  sunt  montes  umbrä  ejas ,  et  ramis 
iUins  cedri  Dei: 

'    Expandit  comas  snas  usqne  ad  mare, 
et  usque  ad  fiumen  gennina  siia. 

Quare  disslpasU  maceriem  ejus,  et  Yin- 
demiaTerunteam  omnes  qui  transeunt  per 
viam. 

Vastavit  eam  aper  de  sllvä,  et  omnes 
bestiffi  agri  depasle  annt  eam. 

Dens  exercltuum,  rerertere»  obaecro; 
respice  de  coelo,  et  vide,  et  visita  vineam 
hanc. 

Et  radicem  quam  plantavit  dextera  tua , 
et  fllium  quem  conflrmasti  tibi. 

Snccensam  Igni  et  deramatam  :  ab  In- 
crepatione  faclei  tus  pereant. 

Fiat  manus  tua  super  vlrum  dexterse 
tusB,  et  super  fllium  hominis,  quem  con- 
flbrmasti  tibi. 

Et  non  recedimos  ä  te  :  viviflcabis  nos , 
et  nomine  tuo  vocabimur« 


4»  Dens,  converte  nos  :  et  oatflnde  fii* 
ciem  tuam ,  et  salvi  erlmna. 

6.  Domine,  Deus  virtntum,  qaoosqae 
irasceris  super  oratlonem  servl  toi? 

G.  Clbabis  nos  pane  lacrymaram ,  et  po- 
tom  dabis  nobis  in  lacrymis  in  mensuriu 

7.  Posuisti  nos  in  contradictlonem  vici- 
nis nostris ,  et  inimici  nostri  snbsanna- 
verant  nos. 

8.  Deus  vlrtutum,  converte  nos,  et  os^ 
tende  faclem  tuam ,  et  salvi  erimus. 

0.  Vineam  de  i£gypto  transtulistl :  eje- 
cisti  gentes  et  plantasti  eam. 

10.  Dux  itlneris  fuisti  In  eonspeeta 
ejus  :  plantasti  radices  ejus,  et  Implevtt 
terram. 

11.  Openiit  montes  umbra  ejos,  et  ar- 
busta  ejus  cedros  Del. 

12.  Extendit  paimites  suos  ueque  ad 
mare,  et  usqueadflumen  propaginesejas. 

13.  Ut  quid  destruxisti  raaceriam  ejus, 
et  vindemlant  eam  omnes  qui  pratei^ 
dinntur  viam  P 

14.  Exterminavit  eam  aper  de  silvA,  K 
singularis  ferus  depastns  est  eam. 

16.  Deus  vlrtutum,  converiere;  respiea 
de  ceelo ,  et  vide,  et  vteita  vineam  istam. 

16.  Et  perflce  eam ,  quam  plantavit  dex- 
tera tua ,  et  saper  fillum  hominis,  quem 
conflrmasti  tibi. 

17.  Incensa  igni ,  etsuffossa  ab  increpa- 
tione  vultds  tui  peribunt. 

18.  Fiat  manus  tua  super  vlrum  dexle- 
rstuffi,  et  super  fllium  hominis,  quem 
conflrmasti  tibi. 

19.  Et  non  discedimus  k  te,  viviflcabis 
nos  et  nomeu  tuum  invocabimus. 


affalfeat :  pro  eis  aulem  orat ,  ut  ostendat  DaTidem,  non  tantilin  pro  JodA  tibi  coqJnnctiiiifliOf 
sed  ettam  pro  tribubiu  libi  advenaaUbus ,  esse  aoUicilnm  :  prscipun  verö  erant  ex  Josepbo 
flliii,  Saülig  ejusque  fliii  Isboseii  memor.  Simul  ut  uno  tempore  commemorel  totam  Racbelis 
familfam  Jacobo  carissimam. 

4.  Ostende  ftidem :  innmiiM  :Heb.  bc  inde  ooruacare  TlTidom  lamen. 

5.  Servl  tut  :  populi  tui :  Hier. 

6.  Clbabü :  cibasti :  Hier.  Potum  dabis :  potaati :  Idem.  In  mensurd :  salis  :  Heb.  qaod  o»- 
men  mensuriB  magne.  Und«  Hier,  triplicller  ,  id  est ,  lacrymis  not  cumulaUasimi  saüaiU  : 
SaOle  et  Jonatbl ,  totoque  exercilu  foedö  csu\b  ,  magno  populi  et  Daridis  luctu,  n.  Reg.,  i- 
17 ,  ete. 

10.  Dux  itlneris..,  repurgasü  ante  eam :  Heb.  locom  vacuasti  quem  occuparet ,  cjeelit  Ght- 
Baasia ;  Tiam  praparaati :  Hier. 

11.  Jrbusta  :  rami :  Heb.:  Cedros  Del :  nuignas,  procerai. 

12.  Paimites :  comas  :  Hier,  eodem  lensu.  Flwnen :  Eaphraten.  Davldif  flctori«  4  mari  ad 
Eophraten  protenaa. 

15.  ^per  :  rex  Aasyrius.  Singularis  ferus  .-omnea  beatl«  agri :  Hier. 

16.  Fllium  hominis.  Hominis ,  deeat  Heb.  sed  Tidetor  subioteUigendttm  ex  ^.  18 :  quanqnan 
altt  referont  ad  metapbonim  Titia ,  qusi  dieeret,  et  propaglMD. 

IT.  Bisuffbssa  :  aapp.  est  rlUa :  aed  non  lmpun6  :  nam ,  per<tefil.*iiipp.  qol  eam  ineeade- 
miii,  ac  defaaumnt,  ai? e  Phlliitsi ,  aive  etiam  Aaayrii. 

IS.  yirwn  dexteros  iuw :  Daf  idem  *  tedesignatora  et  oonflrmauun  regem ,  et  in  «das  flgoiA 
cau'iaUim. 
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Omine,  Dens  eKercKnum,  oonTertel  20.  Oomtne,  Bens  Tlrtotam,  converte 
009 :  ostende  feeieni  tuam ,  et  salvl  erl- 1  nos  :  et  ostende  fiielem  tnam ,  et  salvl  erl- 
iBU.  |mu8. 

PSAIHUS  LXXx!  LAUDIS  ET  GRATIARUH  ACTIONIS. 

Mmd  die  memU  septimi ,  quod  est  sabbalum,  memoriale  cUmgenUbus  lubit ,  Le?»,  sziii. 
34.  in  memorlam  omnium  beneficiorum  Dei  comeeratum ,  populus  congregaius  antiqua 
jam  inäe  ä  Josepho  et  Mose  accepta  beneficia  commemoral.  MH  ad  festum  tabernaculorum 
Ttferri  malwit,  quibus  favet  versio  Hier,  utpalebit  f,  4.  Indicat  populum  pro  peccaiis 
aßietwn ,  nuUd  temporis  notä,  Canitur  ab  Bceiesid  injejunlo  teptimi  mensiSf  in  quo  anti' 
quas  BebrcBortm  Quadern  iepUmi  meusis  soltamitaie*  memKtmmUir, 


VERSIO  S.  HIERONYKI. 

Yiciori ,  ]tro  torcuUribus ,  Asaph. 

Landate  Deum  fortitudinem  nostram : 
jobüate  Deo  Jacob. 

Assumite  cannen ,  et  date  tympanum  : 
ciüiaram  decoram  cum  psalterio. 

Clangite  In  Neomeniä,  buccinä,  et  in 
med^mense,  die  solemnltatis  nostne. 

Qola  legilimum  Israel  est,  et  Judicium 
Deo Jacob. 

Testlxnoaium  in  Joseph  posult  eum  ; 
cäm  ^ederetur  de  terra  i£gypti :  labiura 
qnod  nescieham,  audivi. 

Amovi  ab  onere  humerum  ejus  r.manus 
^os  ä  cophino  recesserunt. 

In  tribulatione  invocasti,  et  erui  te,  et 
exaudlvi  te  in  abscondito  tonitrul:  pro- 
l»Ti  te  super  aquam  contradictlonia.  Sem- 
per. 

Aadi ,  populus  mens ,  et  contestabor  te : 
Israel,  si  audieris  me; 

NoQ  Sit  in  te  deus  alienns ,  et  noK  adores 
deum  peregrinum. 

£go  som  Dominus  Deus  tuus ,  qui  eduxi 
te  de  terra  i£^'ptl  :  dilata  os  tuum,  et 
implebo  illud. 


VEaSIO  VÜLGATA. 

In  flnem.  i.  Pro  toroularibtti »  PialoMif  ipil 

AMph. 

2.  E](ultate  Deo  adjutori  nostro :  jubilate 
Deo  Jacob. 

3.  Sumite  psalmnm,  et  date  tympa- 
num :  psalterium  jucundum  cum  citharA. 

4.  Buccinate  In  NeomenlA  tubä ,  in  in- 
slgni  die  solemnitatis  vestrsB. 

5.  Quia  prsDceptum  in  Israel  est,  et  Ju- 
dicium Deo  Jacob. 

6.  Testimonium  in  Joseph  posiiit  illud , 
cum  exJret  de  terra  ifigypti  :  Unguam 
quam  non  noverat ,  audivit. 

7.  Divertit  ab  oneribus  dorsum  ejus ; 
manus  ejus  in  cophino  servierunt. 

8.  In  tribulatione  invooasti  me,  et  llb^r 
ravi  te :  exaudlvi  te  in  abscondito  tempefr- 
tatis :  probavi  te  apud  aquam  contradlo* 
tionis. 

9.  Audi ,  populus  mens,  et  contestabor 
te :  Israel,  si  audieris  me,  10.  non  erlt  In 
te  deus  recens ,  neque  adorabis  deum  alie- 
num. 

11.  Ego  enim  sum  Dominus  Deus  tuus, 
qui  eduxi  te  de  terra  i^ypti :  dilajta  Oft 
tuum,  et  implebo  illud. 


i-Proloreularibus :  vide  Ut.  Psalm,  rin. 

1  In  Neomenid  .•  in  novo  menie,  primA  die  mentis  lepUini ,  ut  in  argamento  dicUim.  Heb. 
in  meme  mox  iocboalo ,  eodem  sensu  :  unde  aüi  TerUint,  in  calondis.  Est  auiem  secundöm 
Heb.  in  Novilunio,  ui  docet  Hier,  in  flne  Epist  ad  Sun.  In  insigni  die  :  slalo  die :  Heb.  AI 
Hier,  medio  mense ,  die  solemniiatis  nostr» :  quöd  sanö  perUneret  ad  Tabernaculorum  fes- 
tarn,  medio  mense  sepiimo  celehrandum.Ley.,  xxiii.  S4. 

S.  Testimonium  in  Joseph.  Beneficia  Dei  enarrauirus,  ordilur  A  Josephe,  quoattctore  ö  terrt 
Cbaaaan,  nbl  Jacob  et  fllü  Cime  laborabanl,  in  JEgyptom  inducU ,  omnium  rerum  eoplA  frue- 
biotiir.  Posuit  iitud  :  priecepmm  illud  ;  l^itlmom  illad  voluit  esse  tesUmoniom  ,  sive  monu- 

BKottiB  tot  miracnlorum  qus  in  Joseptao  Deus  feeit.  At  Hier.  TesUmoninm posuit  eam : 

rerereodo  ad  diem  de  quo  ^.  4.  qui  dies  (ants  rei  monumentum  est ;  eodem  ublqoe  sensu. 
dm  gxiret  de  terra  Mggpti :  super  terram  ^f  pli :  Heb.  cum  ä  Josepbo  ¥oeatus  Jacob  egre- 
teeiar  com  auis^  lerrt  Cbanaan  in  XgjpLum.  Lingnam  quam  non  noverat ,  audivit :  iBgyp- 
tiacim  scilicet :  quam  non  noveram,  audtvl :  Heb.  Populum  loqnentem  indudt. 

7.  Diverüt,..,  araoTi...  Hier.  Jam  Dens  loqttilar  de  populo.  In  cophino  servierunt:  k  eophino 
tceisenint :  Hier.  A  serTitutis  ministeriis.  Gopbinus  autem,  vas  bumeris  imposiUim  ad  ges- 
tinda  onera,  quäle  erat  iutum  ab  Hebreis  sopporlatum  ad  ndißcia  regia.  Theodor. 

t.  In  tribfäatione  invocasti  me,  Jam  Deus  sermonem  couTertit  ad  populum, quem  audlerat 
in  fgjpio  damantem«  Ezod.,  ii.  3S,  24,  etc. 

10.  Deus  recens  :  Deus  alienus :  Hier.  Deum  alienum :  peregrinum  :  Idem. 

11.  DUaia  OS  tuum ,  et  implebo  illud :  ut  ollm  dato  raannA :  esc&  nuUo  labore  parlA ,  nt  ot 
iiBldm  aperieadum  esse  Tideretur. 
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Et  non  audlvit  populus  mens  voeem 
meam ,  et  Israel  non  credidit  mihi. 

Et  dimisi  eum  in  pravitate  cordig  sul : 
ambulabunt  In  consiäis  suis. 

Utinam  populus  meus  audisset  me,  Is- 
rael in  yiis  meis  ambulasset. 

Quasi  nihilum  inimicos  ejus  humilias- 
gern ,  et  super  hostes  eorum  yertissem  ma- 
nom  meam. 

Qui  oderunt  Dominum,  negabunt  eum, 
et  erit  tempus  eorum  In  saeculum. 

Et  cibavit  eos  de  adipe  frumenti ,  et  de 
petrft  mellis  saturaTit  eos. 


12.  Et  non  aadivit  populos  meosTocem 
meam ,  et  Israel  non  intendit  mihi. 

13.  Et  dimisi  eos  secundüm  desiderit 
cordis  eoruiQ  :  ibunt  in  adinventionlbos 
suis. 

14.  SI  populus  meus  audisset  me;  Israel 
si  in  Yiis  meis  ambulasset : 

15.  Pro  nihilo  forsitan  inimicos  eomm 
humillassem ,  et  super  tribulantes  eos  mi- 
sissem  manum  meam. 

16.  Inimici  Domini  mentiti  sunt  ei,  et 
erit  tempus  eorum  In  saecula. 

17.  Et  cilmvit  eos  ex  adIpe  frumenti ,  et 
de  petrft  melie  saturavit  eos. 


PSALMUS  LXXXI.  MORALIS- 

Jdjudicei  Jerotolymis  comiitutos :  de  quibut  P»,  cixi.  f.  S.  yide  Padm,  icm. 


TERSIO  S.  HIERONTMI. 

pMlmuB  Asapb. 

Deus  Btetit  in  coetu  Dei  ;  In  medio  deos 
dijudicat. 

Usquequo  Judlcatls  iniquitatem,  et  fa- 
cies  impiorum  suscipitls?  Semper. 

Judicate  pauperi  et  puplllo;  egeno  et 
hiopi  Justd  facite. 

Salvate  inopem ;  et  pauperem  de  manu 
Impiorum  liberate. 

Non  cognoscunt  nee  Intelligunt;  in  te- 
nebris  ambulant :  movebuntur  onmia  fun- 
damenta  terrs. 

Egodixi :  Dil  estis,  et  fllii  excelsi  omnes 

TOS. 

Ergo  quasi  Adam  moriemini ,  et  quasi 
nnus  de  principibus  cadetls. 

Surge,  Domine,  jndiea  terram  :  quo- 
niam  tu  haereditabis  omnes  gentes. 


TERSIO  TULGATA. 

Pulmus  Asapb. 

f.  Deus  stellt  in  synagogft  deorum :  in 
medio  autem  deos  d^odicat. 

2.  Usquequo  judlcatls  iniquitatem,  et 
facles  peccatorum  sumitis  ? 

3.  Judicate  egeno  et  pupillo  :  humllem 
et  pauperem  Justiflcate. 

4.  Eripite  pauperem,  et  egenum  de 
manu  peccatoris  liberate. 

5.  Nescierunt,  neque  intellexerant;  in 
tenebris  ambulant  :  movebuntur  omnla 
fundamenta  terrs. 

6.  Ego  dixi  :  Dil  estis ,  et  fllU  Excelsi 
omnes. 

7.  Vofl  autem  sicut  homlnes  moriemini, 
et  sIcut  unus  de  principibus  cadetis. 

8.  Surge,  Deus,  Judica  terram;  quo- 
niam  tu  haereditabis  in  omnibus  gentibos. 


13.  N&n  imenilt  mihi :  non  credidit :  Hier. 

15.  Pro  nUMo :  brevi :  Heb. 

16.  Mentiti  sunt  ei: mentlrentnr :  Heb.  id  est,  suppliees  et  disslmulantes  negarentse  qnid- 
quam  in  eum  molitos.  Erit :  esset.  Temput  eorum  :  Israalilarum.  In  necuia :  esset  eonia 
lata  feliciu» :  qus  omnia  deducenda  sunt  ab  eo  quod  dictum  est :  Si  me  audiseent,  eU^i.  t*- 

17.  Cibavit...  saturavit  :  cibaret....  satnraret :  Heb.  Hec  enim  ömnia  ad  lUud  :  Si  populus 
meus :  supri  i4.  referenda  sunt ,  et  conditionaliter  acciplenda. 

1.  In  sifnagogd  deorum  :  in  consessn  Judicum,  qui  et  dli  Tocantor.  Exod.,  xxi.  6.  et  scps 
ali^.  Deos  dijudicat :  quippequi  exercebant  Judicium  oon  hominis,  sed  Del,  II.  Par.,  xix.  S. 

3.  Facies  peccatorum  sumitis :  in  judicio  personas  accipitis  :  favetls  riolenlis  et  oppreis»* 
rilms. 

5.  Movebuniur,.,  concussis  legibus ,  quibus  putriica  concordia  nilitur,  regnum  nutabit 

7.  Sicut  unus  de  principibus...  sicut  alii  principes ,  morti  omnes  obnoxii,  Ita  cadeiis,  Alii  ex 
Heb.  sicut  unus, 0  principes, cadetis  ;  sicut  unus,  ö  plebe  scilicet. 

a.  Tu  fuereditabis  in  omiübtu  geniibus  :  omnes  gentes,  tua  hareditu,  tua  poiseaiio. 
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PSALMUS  LXXXII.  DEPRECATORIUS. 

Ortiiio  ad  Deum,  ut  Davldem  tueeUtr  inturgentibus  PhÜistasit ,  Syrit ,  Idumeeis,  Moabitis, 
jimmmdUt ,  aliis^ue  Jrabibu»  :  IL  Reg.,  nii,  x ,  xi ;  I.  Par.,  xtiu,  xx.Po/mI  ei  prophe- 
Uei  PuUnuu  $itb  wumine  Machabcewum  dicUtt  inuUigi ,  quorwn  tempore  ha$  geiUes  in 
Jmdaoe  arma  comodasu  comiat. 


TERSIO  S.  HIEROmrill. 

CtnUGoin,  Pnlmus  AMpb. 

Dem,  ne  taceas,  ne  sileas,  et  non 
qaiescas,  Deus. 

Qaia  ecce  inimlci  tu!  tomnltnatl  sunt, 
et  qui  oderuntte,  eleTaverunt  caput. 

Contra  populnm  tuum  nequUer  tracta- 
verunt,  et  inierunt  consillam  adversüs 
arcanum  tunm. 

Dixerunt  :  Venite,  et  conteramus  eos 
de  gente ,  et  non  sit  memoria  nomlnis  Is- 
rael nltrji. 

Quonlam  tractaverunt  corde  pariter  : 
contra  to  foedus  pepigerunt. 

Tabemacula  Idumes  et  Ismahelitarum : 
Moab  et  A^reni : 

Gebal  et  Ammon  et  Amalec ;  Palsestina 
com  habitatoribus  Tyrl. 

Sed  et  Assur  venit  cum  eis  :  fiicti  sunt 
brachiom  flllorum  Lot.  Semper. 

Fac  illis  sicut  Madian  et  Sisarai ,  sicnt 
labin  in  torrente  Cisson. 

Contriti  sunt  in  Endor :  fuerunt  quasi 
fiterquilinlnm  terrae. 

Pone  daces  eorum  sicut  Oreb,  et  Zeb , 
et  Zebee,  et  Salmana,  omnes  principes 
eorum, 

Qul  dixerunt  r  Possideamus  nobis  pul- 
cbiitadlnem  Dei. 


VERSIO  yULGATA. 

1.  Canücum  Psalmi  Aaaph. 

2.  Dens ,  quls  similis  erit  tibi ,  ne  ta- 
ceas, neque  compescaris,  Dens  : 

3.  Quoniam  ecce  inimici  tui  sonuenmt, 
et  qui  odernnt  te ,  extulerunt  caput. 

4.  Super  populum  tuum  malignavemnt 
consilium ,  et  cogitaverunt  adyersüs  sanc- 
tos  tuos. 

5.  Dixerunt  :  Venite,  et  disperdamus 
eos  de  gente ,  et  non  memoretur  nomen 
Israel  ultra. 

6.  Quoniam  cogitaverunt  unanimiter  : 
simul  adversüm  te  testamentum  disposuo- 
runt  7.  tabernacula  Idumaeorum  et  Isma* 
helit»  : 

Moab  et  Agaren! :  8.  Gebal ,  et  Ammon , 
et  Amalec  :  alienigens  cum  liabitantibos 
Tyrum. 

9.  Etenim  Assur  Tenit  cum  Ulis  :  facti 
sunt  in  adjutorium  flliis  Lot. 

10.  Fac  Ulis  sicut  Madian  et  Slsaraß; 
sicut  Jabin  In  torrente  Gisson. 

11.  Disperierunt  in  Endor  :  facti  sunt 
ut  stercus  terrse. 

12.  Pone  principes  eorum  sicut  Oreb,  et 
Zeb ,  et  Zebee ,  et  Salmana ; 

Omnes  principes  eorum ,  13.  qu!  dixe- 
runt :  Haereditate  possideamus  sanctua- 
rinm  Dei. 


2.  Qvis  shnilii r/M?deeit  Heb.Deus,  ne  Uceas,  ne  tileat,  ne  qoleaeu,  Dens.  Hier* 

Qnod  est  fanmio  in  discrimine  laborinlii,  et  ingeminatia  Tocibus  fesünum  auxUloin  implo- 
natif. 

3.  Sonmerunt  .*  tomultoaU  funt :  Hier. 

4.  Super  populum  Uium  malignaverunl  consilium  :  coDtra  popuiam  tuum  nequiter  tracta- 
Tcrunt  :  Bier,  exitioia  plebi  tu«  foedera  inierunt.  Sancto$  tuos  :  absconditos  tuos :  Heb. 
Mnoi,  quof  protegit ,  qnos  in  linn  babes. 

s.  DUperdamut  eos  de  gente  :  ut  gena  non  sit :  Heb.  Sic,  I.  Mac,  t.  2.  Cogilabant  tollere 
gemt$  Jacob, 

8.  Teitamentum  ditpotuerunt :  fGodui  pepigerunt :  Hier. 

1.  Tabemacula  Idwnceorum  et  ismahelitee ;  Moab  et  jtgareni,  Gentes  Arabicc  qua  aibi 
nntuö  ferebant  opem ,  vuigö  in  tentoriis  habitantes. 

8.  Gtbal :  Gabala,  regio  Arabica  secunddm  Stepbanum  :  Tel  Idttmoa,  dicta  Gebalena  eidem 
S(«pbaiio,  Hieronymo  et  Targum  Hieroacl jmitano ,  quasi  montana  :  k  Toce  Gebal,  mens. 
^liefügerug  :  Philiatai :  ita  pasaim. 

9.  Btenim  jiuur :  sed  et  Attur  Tenit  cum  illis  :  Hier.  Syri :  n.  Reg.,  x.  8 , 9,  qui  et  Assur 
^cebantar  :  unde  Isa.,  uu  4.  Detcendit  in  £gyptum  populue  meu»  in  principio ,  ut  colonut 
cuef  ibi;  et  Ataur  absque  ullä  causA  calumniatus  est  eum :  Syri,  ut  Tidetur,  cum  quibus 
ivpi  baberent  acerba  dissidta  et  odia.  Ftliis  Lot :  Ammoniüs. 

IS«  it ,  12.  Fac  Ulis  steut  Madian  et  Sisarce quemadmodum  bi  omnes  populi  interne- 

ctonedefeli  sunt  :  Jod.,  it,  tu,  tiu.  ita  fiat  hostibus  David.  Sic.  Isa.,  x.  «6.  Suscilabit  super 
fwn  Dominus  exercituum  ßagellum,  Juxta  ptagam  Madian  in  peträ,  Oreb.  Hoc  est,  penilus 
delebantuT.    • 

13.  Sanctuarium  :  pulcbriludinem :  Hier,  terram  sanctam. 
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Deus  meiiB,  pone  eos  Dt  roUm;  qaasi 
stipulam  ante  faciem  venti. 

Quomodo  Ignis  comburit  silvam ,  et  sicut 
llasima  devorat  monteft : 

Sie  peiseqaere  eos  in  tempestate  toA, 
et  in  turbine  tao  conturba  eos. 

Imple  fiicies  eorum  ignominift  :  et  quae- 
rent  nomen  tDum,  Domine. 

Gonfundantur  et  contarl)entur  usque  in 
BSBcolum  :  eriibescant  et  pereant« 

Et  sciant  quia  nomen  tuum  est  Domi- 
nus solus  tu :  Excelsiu  super  omnem  ter- 
nun. 


14.  Deus  meus ,  pone  iUos  nt  rotam ,  et 
Stent  stipulam  ante  faeiem  venti. 

15.  Sicut  ignis,  qui  comburit  sUvan; 
et  sicut  flamma  combnrens  montes : 

16.  Ita  persequeris  iHos  in  tempestate 
tuft :  et  in  \tA  tah  torbaMs  eos. 

17.  Imple  facies  eorum  Ignomlnift :  et 
quaerent  nomen  tuum ,  Domlne. 

18.  ErulMsseant,  et  eontnrbentur  in  sas- 
culum  ssBculi ,  et  conAindantur ,  et  per- 
eant, 

.  19.  Et  cogDOseant  qnia  nomen  tibi  Bo- 
minns :  tu  solus  Altissimus  in  omni  tori. 


PSALMUS  LXXXin.  CONSOLATORIUS. 

yota  popuU  Jerosolymas  ad  fesia  solemnia  ex  omnünu  ierrm  tandCB  finUms  nammA  Ue&SA 
properaniü.  Ad  ea  tempora  pertinet  quibus  altaria ,  labemaeulum ,  area  ipta  imo  In  Uko 
eollocata  eratu.  ]^.  i,  4 ,  5,  S.  quod  anie  Stüümonem  non  coniigU,  c&m  ipse  Saiomon  tmäo 
tegtd  ttierifleaturus  ad  Gabaan  perrexerlt ,  ubi  altare  cmeutn  et  tabernactdutn  faederü : 
IL  Par.,  1,8,5.  arcA  prldem  in  Sian  ä  Davide  tramlatd,  ibid.,  4.  ffic  autem  omnia  vise- 
btoaur  »hntä ,  ac  domus  Dei  unä  cum  ministeriit  ievitarvm  omnibus  numerfs  absoUta, 
t.  2,s,  11.  Quce tani per  Davidem  designaia,per  Salomonem  fmpleta  sunt,  11.  Pir., Tni.  14. 
Hose  igitur  eancvpiicebant ,  ae  sub  horwn  epede,  BccleHam ,  efuaque  mfileHa ,  eeUtm 
denique  ip9um ,  et  verum  sanctuarium  non  mamfäcium,  quarum  Uta  eacramenia  mad, 
Ulc  Psalmus  conferendus  cum  zu.  CorltU  cequJt  ad  canendum  dato. 


TEKSIO  s.  HiEROimir. 

Tictori ,  pro  loreularibuf ,  lUiorum  Gore 
Ptalfflus. 

Quam  diiecta  tabemacuia  tua ,  Domine 
exercituum  1 

Desiderat  et  deficit  anima  mea  in  atria 
Domini :  cor  meum  et  caro  mea  iaudabunt 
Deum  Tiventem. 

Siquidem  passer  invenit  sibi  donram, 
et  avis  nidum  sibi ,  ut  ponat  puüos  suos  : 
altaria  tua ,  Domine  exercituum »  rex 
mens,  et  Deus  meus. 


VEaSIO  VULGATA. 

In  flnem ,  i.  Pro  torcnlaribui  flliii  Gore 
PMlmoi. 

3.  Qakm  diiecta  tabenutcuk  tua.  Do- 
mine virtutnm ! 

3.  Goncupiscit ,  et  deficit  anima  mea  in 
atria  Domini. 

Cor  meum ,  et  caro  mea ,  exuItaTenmt 
in  Deum  viyum. 

4.  Etenim  passer  inyenit  sibi  dommn, 
et  turtur  nidum  sibi,  ubi  ponat  pullos 
suos. 

Altaria  tua,  Domlne  vlrtotam  :  res 
meus ,  et  Deus  meus. 


14.  Ut  rotam  :  da  illoe  prscipiles;  toIto  ac  revolTe,  ut  consistere  neqoeant.  Sieul  A^igä 
ad  DaTidem  :  inimicorum  tuorum  anima  rotabUur  quasi  in  impetu  et  circulo  fundas,  L  Bet^ 

XXT.  29. 

15.  Comburens  montes  :  iütis  in  monUbos. 

16.  Persequeris  :  peraeqaere  :  Hier.  • 

IT,  la,  19.  fmple  fädes,,.  quasrent  nomen  tuum,  Perterritt  ac  podefiieü  inimlci  tut  qacreot 
qui  sis,  et  invenient  te  ene  altisslmum  Ulnm  Deom.  Ilorall  leiisa ,  peccalor  argoluir,  corri- 
pilor,  Oftendltur  libl,  cooflletar  foBdlUtem,  deiidenit  palchritudinera.  Aug.  (  enarr.  in  bunc 
Ps.,  n.  13. )  Respidentes  ignominiam  peecatorum  iuorum ,  od  lute  coniurbaniur ,  ul  qm^f^ 
nomen  Domini ,  per  quod  non  conturbeniur, 

S.  Concupisdt,  et  defidt  anima  mea  :  ante  cooeopisceos ,  et  toUni  se  eflündens  In  codoi- 
pifceoliam,  loogo  flne  tuspensa,  defecUone  diwoiTitur.  Quomodo  deficiat  anima  in  saluiare 
Dei ,  Jeremiu  docel  :  Et  fitctus  est,  inqait,  in  corde  meo  quasi  ignis  excestuans  daususque 
in  ossibus  meis ,  et  defed  ferre  non  sustinens.  ( Jer.,  zz.  9. )  Amb.  in  Ulud  Ps.  cztiu. 
Defedt  in  salutare  tuum  anima  mea  ;quem  locnra  Tide.  Cor  meum  dcaro  mett:  giodio 
spirilQs  etiam  in  corpus  redundante  :  ut  Ps.  lzii.  S. 

4.  Passer  invenit,  Sicut  pasier  inrenil  nidum  suum ,  ita  ego  alurla  tua :  in  bis  ^^ 
acquiescit «  Tagus  antea  ei  ioquieUis. 
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Beati  qsi  lu^teni  in  domo  tiA  :  ad- 
boe  laudabnnt  te.  Semper. 

Beatus  homo  cujus  fofütudo  in  te  est : 
eemitaB  hi  corde  ejus. 

Transeuntes  in  vaUe  flette,  fontem  po- 
MBt  eam  :  benedictione  (iuoc[;iie  amicie- 
tordoctor. 

Ibunt  de  fortitadine  in  fortitudinem ; 
jarebunt  apad  Deum  in  Sion* 

Domine ,  I>eus  exarcituBBi ,  exau^  ora- 
tionem  meam  :  ausculta,  Deus  Jaeob. 
Semper. 

Clypeus  noster  Tide,  Deus,  et  attende 
faciem  Christi  tui : 

Quoniam  raelior  est  dies  in  atriis  tuls 
snper  miUia  :  eiegi  abjeetus  esse  in  domo 
Sei  meSi,  ma^s  quam  liabitafe  in  taber- 
oaeuüs  impietatiB. 

Qoia  sol  et  scntum  Dominus  Deus ;  grar 
Uam  et  ^kuriam  dabit  D<»ninus  :  nee  pro- 
bibebit  bonum  ab  Us  qui  ambulant  in  per- 
lecüone. 

Domine  eseicitnnnr,  beatus  liomo  qni 
confiditinte. 


6.  Beati  qni  habltant  in  domo  tufl ,  Do- 
mine, in  ssecnla  ssBculorum  laudabnnt  te. 

6.  Beatus  vir,  cujus  est  auxilium  abs 
te  :  ascensiones  in  corde  suo  di^posuit, 
7.  in  valie  lacrymamm,  in  loco  quem  po- 
suit. 

8.  Etenhn  benedietionem  dablt  legisla- 
tor ,  ibunt  de  virtute  in  Tirtutem  :  Tld&* 
bitur  Deus  deorum  in  Slon. 

9.  Domine ,  Deus  virtutum,  exandl  ora- 
tionem  meam  :  auribus  percipe,  Deus 
Jaeob. 

10.  Protecior  noster  aspioe,  Deus,  et 
respice  in  £aciem  Christi  tui : 

11.  Qttia  meUor  est  dies  una  in  atriis 
tuis  super  millia. 

Elegi  abjeetus  esse  in  domo  Dei  mel, 
magis  quam  habitare  in  taliemacnlis  pee» 
catornm. 

12.  Quia  mlsericordiam  et  v^tatem  di- 
ligit  Deus  :  gratiam  et  gloriam  dabit  Do- 
minus. 

13.  Non  priyablt  bonis  eos ,  qul  ambu- 
lant in  innocentiä  :  Domine  vlrtutum, 
beatus  homo ,  qui  sperat  In  te. 


.  PSALMBS  LXXXIV.  EUCHARISTICUS. 

Sduid  capUvitate  Bäbylonied,  FideMusper  Christum  ä  peeeato  Uberatii, 


TERSIO  S.  HIEHONTHI. 

Vielori,  filiorum  Gore,  Psalmus. 

Piaestns  es,  Domine,  terrs  tu«  re- 
doxSstl  capÜTitatem  Jacob. 

Dimislsti  iniquitatem  populo  tuo  :  opo- 
Tuistl  oBmes  inlqultates  eorum.  Semper. 

CoatfnulsÜ  omnem  indlgnationem  tuam : 
eoorenos  es  ab  Irä  furoris  tui. 

ConTerte  nos ,  Deus ,  Jesus  noster ,  et 
aalf  e  hrara  tuam  adTersüm  nos. 


TERSIO  TULGATA. 

1.  In  flnem,  flliis  Gore,  PMimus. 

2.  Benedixisti,  Domine,  terram  tnam  : 
aT^isti  eaptivitatem  Jacob. 

3.  Remisisti  iniquitatem  plebis  tu«, 
operuisti  omnia  peccata  eorum. 

4.  Miügastl  omnem  iram  tuam :  ayer- 
tisti  ab  irA  indignatfonis  tns^ 

5.  Converte  nos ,  Deus  salutarls  noster, 
et  averte  iram  tuam  k  nobis. 


6.  /iseentiones  in  corde  suo :  semlt«  in  corde  ejoi :  Hier,  atque  hie  venai  ctouditttr. 
SiBlu»  anlem,  id  est,  pracepU  legis  {  melius ;  in  ejus  antmo  rersantur  semitte  ferentes  ad 
tcBsplam  qu6  properat.  Morali  sensu  :  Quieumque  sancius  est,  quotldie  in  priora  extendUur, 
etproBieritorum  oblivlseltur ,  cum  Paulo  ( Pbil.,  lu,  is ).  Comm.  Hier.  bic. 

7.  Ditposuit  in  valle  lacrymarum :  transeuntes  in  Tslle  fletüs,  fontem  ponenteam :  Hier. 
TraDsUrnnt  loca  flebilta  et  siUcuiosa  tarn  Jncundö ,  ac  si  fontibos  scaterenU 

8.  Batediciionem  dabit :  benedictione  quoqoo  amicielur  doctor :  Hier.  Doctor  popuinm  iter 
agestem  legis  exposiiione  consoiabitur.  Sic  enim  procedebant  ab  omnibus  finibus  nni  cum 

LsTitls.  IbwU  de  virtute de  turma  in  turmam:  Heb.  rariis  catervis  tandem  in  Sion  per- 

Tenteol.  yideMur  .«parebunt  apud  Deum  in  Sion :  Hier.  Ibi  enim  in  cifiute  David  lemplum : 
ibi  arca ,  Del  prosentis  ope  nobüis. 

».  bomlne  Deus,  Haee  est  illorum  oratio ,  postquam  ad  temphim  perTenerunU 
10.  Onrisü  tui  :  regia,  qni  Christi  flgura. 

lt.  dbjecius  esse :  ad  üoten  adsUre  :  Heb.  Bistapheph;  qnod  eonvenit  Coritis  Janltoribof 
lempli,  qaibus  etiam  Psaimus  inscribitur. 
13.  Misericordiam  et  veritatem,...,  sol  et  scutnm ,  Dominus  Deus :  Hier,  lux  et  protectio. 

■ 

%.  BenedixisU,,,,  placatus  es....  AvertUti*,.  reduxisti ,  etc.  Hier. 
4.  Avertisti,,,,,  couTersus  et :  Idem. 
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Noll  in  iBternnm  irascl  nobis  :  exten- 
dens  iram  tuam  in  generationem  et  gene- 
rationem« 

Nonne  tu  revertens  vivificabis  nos,  et 
populus  tuus  Isetabitar  in  teP 

Ostende  nobis,  Domine,  mlsericordiam 
tuam  :  et  salutare  tuum  da  nobis. 

Audiam  quid  loquatur  Dominus  Deus  : 
loquetur  enim  pacem  ad  populum  suum , 
et  ad  sanctos  suos ,  ut  non  convertantur 
ad  Btultitiam. 

Verumtamen  prope  est  bis  qul  timent 
eum  salutare  ejus  :  ut  babitet  gloria  in 
terra  nostrA. 

Hisericordia  et  Teritas  occurrerunt :  jus- 
titia  et  pax  deosculats  sunt. 

Veritas  de  terra  orta  est ,  et  justitia  de 
coelo  prospexlt. 

Sed  et  Dominus  dabit  bonum ,  et  terra 
nostra  dabit  germen  suum. 

Justitia  ante  eum  ibit ,  et  ponet  in  viä 
gressus  suos. 


6.  Nunqnid  in  aetemnm  irasceris  no- 
bis? aut  extendes  iram  tuam  k  genera* 
tione  in  generationem. 

7.  Deus,  tu  conversus  viviflcabis  noe, 
et  plebs  tua  Isetabitur  in  te. 

8.  Ostende  nobis.  Domine,  misericor- 
dlam  tuam  :  et  salutare  tuum  da  n»bls. 

9.  Audiam  quid  loquatur  in  me  Domi- 
nus Dens  :  quoniam  loquetur  pacem  in 
plel>em  suam. 

Et  super  sanctos  suos,  et  in  cos  qoi 
convertuntur  ad  cor. 

10.  Verumtamen  prope  timentes  eum 
salutare  ipsius  :  ut  inbabitet  gloria  in 
terra  nosträ. 

11.  Hisericordia  et  veritas  obrlavenuit 
sibi :  Justitia  et  pax  osculatss  sunt« 

12.  Veritas  de  terrli  orta  est,  et  Justitia 
de  coelo  prospexlt. 

13.  Etenim  Dominus  dabit  benigntti- 
tem ,  et  terra  nostra  dabit  fructum  säum. 

14.  Justitia  ante  eum  ambulabit,  et  po- 
net in  viä  gressus  suos. 


PSALMÜS  LXXXV.  DEPRECATORIUS  ET  PROPHETICUS. 

David  h  surnmU  sub  Saßle  periadU  eruiiu,  ChrUUu  ab  infsrit  revocatut,  et  gentes  voosni. 


TERSIO  S.  HIERONTMI. 

Oratio  Darid. 

Inclina ,  Domine ,  aurem  tuam ,  exaudi 
me,  quia  egenus  et  pauper  sum  ego.' 

Gnstodi  animam  meam,  quia  sanctus 
sum :  salva  serrum  tuum ,  tu  Deus  meus , 
qui  confldit  in  te. 

Miserere  mei ,  Domine;  quoniam  ad  te 
clamabo  totA  die. 

Laetiflca  animam  seni  tui  :  quia  ad  te, 
Domine ,  animam  meam  levo. 

Tu  enim  es ,  Domine ,  bonus ,  et  propi- 
tiabills,  et  muitus  misericordiä  omnibus 
qui  invocant  te. 

Exaudi ,  Domine ,  orationem  meam ,  et 
ausculta  vocem  deprecationum  mearum. 

In  die  tribulationis  meae  invocabo  te, 
quia  exaudies  me. 


VERSIO  TULQ^TA. 

Oralio  ipsi  Dtfid. 

1.  IncIlna,  Domine,  aurem  tuam,  et 
exaudi  me  :  quoniam  inops  et  pauper  smn 
ego. 

2.  Gastodl  animam  meam,  quoniam 
sanctus  sum  :  salvum  foc  serrom  tuum, 
Deus  meus ,  sperantem  in  te. 

3.  Miserere  mei.  Domine;  quoniam  ad 
te  clamavi  totA  die  :  4.  Istiflca  animam 
servi  tui,  quoniam  ad  te,  Domine,  ani- 
mam meam  levavi. 

5.  Quoniam  tu ,  Domine ,  snavis  et  mi- 
tis  :  et  multse  misericordlae  omnibus  idto- 
cantibus  te. 

6.  Auribus  percipe.  Domine,  oratio- 
nem meam  :  et  intende  Toci  deprecatioois 
meae. 

7.  In  die  tribulationis  meae  damavi  ad 
te  :  quia  exaudisti  me. 


7.  Dens,  tu  conversus nonne  tu  rererten« :  Hier. 

9.  Qui  convertuntur  ad  cor :  qoi  aeriö  resipiscunt.  At  Hier,  ne  conTertanlnr  ad  ttnltitiam, 
ut  male  admonili,  posl  capti?iuiem,  ab  idololatria ,  et  reliqais  infaniis  abaUneant. 

11 ,  12.  Misericordia  et  veritas..,.  yeritae  de  terra  orta  est...  SoluU  captiritaie ,  felicein 
populi  statum  designat ;  omni  lionorum  copiA  et  vlrtulibus  florentis  :  quo  maxim6  impleta 
sont ,  poalqnam  Cbriatus  ipaa  reritas ,  Idemque  pax  nosu-a ,  h  terri  ortuseit. 

IS.  Terra  nostra  dabit  fructum  suum  :  fnigum  omnium  copiam  :  propbeticö,  ipsoo 
Christum. 

H.  Justitia  ante  eum,  Deus  Juiiiiiam  anle  se  prsmitlet :  qa&  duce,  popului  i  capüviute 
rediena  securö  iter  agec 
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NoD  est  simllls  tu!  in  diis,  Domine;  et 
non  est  juxta  opera  tua. 

OmtMA  gentes  quas  fecisti ,  venient,  et 
Bdorabont  coram  te ,  Domine ,  et  glorifl- 
cabant  nomen  tuum. 

QaoQiam  magnus  es  tu ,  et  faciens  mi- 
rabiiia  :  tn  Dens  solns. 

Doce  me ,  Domine ,  viam  tuam ,  ut  am- 
bulem  in  veritate  tuä  :  unicum  fac  cor 
meum ,  ut  timeat  nomen  tuum. 

Gonfltebor  tibi ,  Domine  Dens  meus,  in 
toto  corde  meo;  et  gloriflcabo  nomen 
tuum  in  sempiternum. 

Qiiia  mlsericordia  tua  magna  est  super 
me ,  et  eniisti  animam  meam  de  infemo 
eitremo. 

Deus,  superbi  surrexerunt  adversüm  me, 
etcoetns  robustorum  qussierunt  animam 
meam ;  et  non  proposuerunt  te  in  con- 
spectu  SQO. 

Tu  aatem ,  Domine ,  Dens  misericors  et 
Clemens ,  patlens ,  et  multae  misericordiae , 
cl  Tcnis. 

Respice  ad  me,  et  miserere  me!;  da 
fortitadinem  tuam  seno  tuo,  et  salya  fl- 
linm  anciils  tuse. 

Fac  mecum  Signum  in  bonitate ,  et  vi- 
deant  qul  oderunt  me ,  et  confundantur : 
^ia  tu,  Domine,  auxiliatus  es  mihi,  et 
coQsoIatns  es  me. 


8.  Non  est  simiils  tu!  in  diis ,  Domine; 
et  non  est  secundüm  opera  tua. 

9.  Omnes  gentes  quaseumque  fecisti, 
venient,  et  adorabunt  coram  te, Domine» 
et  gloriflcabunt  nomen  tuum. 

10.  Quoniam  magnus  es  tu,  et  faciens 
mirabllia  :  tu  es  Dens  soius. 

11.  Deduc  me,  Domine,  in  viä  tuä,  et 
ingrediar  in  veritate  tuä  :  Isetetur  cor 
meum ,  ut  timeat  nomen  tuum. 

12.  Gonfltebor  tibi ,  Domine  Dens  meus, 
in  toto  corde  meo,  et  gloriflcabo  nomea 
tuum  in  aeternum. 

13.  Quia  misericordla  tua  magna  est 
super  me,  et  eruisti  animam  meam  ol 
inferno  inferior!. 

14.  Deus,  iniqui  insurrexerunt  super 
me,  et  synagoga  potentlum  quaesierunt 
animam  meam ;  et  non  proposuerunt  t& 
in  conspectu  suo. 

15.  Et  tu  Domine,  Deus  miserator  et 
misericors,  patiens,  et  multas  misericor- 
diae ,  et  verax. 

16.  Respice  in  me,  et  miserere  me! ,  da 
Imperium  tuum  puero  tuo ;  et  salvum  faG 
fliium  anciilae  tuae. 

17.  Fac  mecum  Signum  in  bonum ,  ut 
yideant  qui  oderunt  me ,  et  confundantur : 
quoniam  tu.  Domine,  adjuvisti  me,  et 
consolatus  es  me. 


PSALMUS  LXXXVI.  MORAUS. 

SUm  et  Scdetia  virit  egreglis  prcB  omtübus  populU  abundat,  JEgffpti  porrb  et  BabylorA^ 

menUo  ultima  regum  tempora  äemon$trat. 


TERSIO  S.  HIERONTVI. 

Fillonini  Gore  Paalmus  Cantici. 

Fondamenta  ejus  in  montibus  sanc- 

tnarü. 

Diligit  Dominus  portas  Sion  super  omnla 
i^itemacula  Jacob. 

Gloriosa  dlcta  sunt  in  te,  ciYitas  Dei. 
Semper. 

Gwnmemorabor  superbiae  et  Babylonis 
Kientiom  me :  ecco  Palaestina  et  Tyrus 


TERSIO  TULGATA. 

FilUfl  Gore  Pialmui  Ganlid. 

1.  Fundamenta  ejus  in  montibus  sanc- 

Us  : 

2.  Diiigit  Dominus  portas  Sion  super 
omnia  tabemacula  Jacob. 

3.  Gloriosa  dicta  sunt  de  te,  civitas  Dei. 

4.  Memor  ero  Rahab  et  Babylonis  seien- 
tium  me. 


9.  Omnes  genta,  ManifesU  Tocatio  gentium. 

II.  Lcetetwr  :  unicam  fac  cor  meum :  Hier,  ne  scindatur  Tariii  afTecÜbos ,  teque  nnnis 

11.  Ex  infemo  inferiori :  h  sepalcria  Inflmis. 

IB.  Imperium  :  fortitudlDem :  Hier.  Filium  ancilla :  Temam  tuum  beriü  imperlo  aasnelum^ 
Sie  Pnl.  czT.  16.  Bgo  servus  tuuM  et  fillus  anciUas  tuae, 
IT.  Signum  in  bonum :  iniigne  Ca? oris  tui. 

1.  Fundamenta  ejus  :  templi»  ac  sab  ejus  figort  Ecclesic,  qua  est  üla  eivitae  «i^r» 
»wto»  posita.  Mau.,  t.  14. 

2.  Dtttgit  Dominue  portas  Sion :  Jerosolymim  omnibas  in  JudaA  urbibus  anteponit. 

).  Gloriosa  dicta  sunt  de  te,  civitas  Dei :  ö  Jenutlem :  ö  Eoelesia.  Qu»  auiem  Uli  tint^ 
im  ediaseret. 
4.  Aoftofr :  JEgypÜ :  Cbald.  Sic  Paalm.  Loma,  il.  «t  laai«,  li.  9.  Percussisa  superbum » 

I.  8 
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«un  ifithlopiä ;  iBte  natDS  est  ibi. 


Ad  Sion  autem  dicetur  :  Vir  et  vir  natus 
est  in  eA ,  et  Ipee  fundavit  eam  Excelaus. 

Dominos  numeravit  scribens  populos ; 
ipse  natus  est  in  eA.  Semper. 

Et  cantabunt  quasi  in  choris  omnes  for- 
tes  mei  in  te. 


Ecce  alienlgenffi ,  et  Tyras,  et  popolos 
.Cthiopum ,  hi  faerunt  ilUc. 

5.  Numquld  Sion  dicet :  Homo ,  et  homo 
natus  est  inek,  et  ipse  fundavit  eam  AI- 
tissimus  P 

6.  Dominus  narrabit  in  scripturis  popa- 
lorum,  et  principum;  horum,  qul  fae- 
runt in  eA. 

7.  Sicut  istantlum  omnimn  babitatio 
est  in  te. 


PSALMUS  LXXXVII.  DEPRECATORIUS. 

Sx  persona  hominU  in  carcere  comtituU  et  malU  mersi,  ptOa  Jeremke,  eim  in  loam 

misnu  est,  Jerem.«  zxxtiu. 


VERSIO  S.  HIERONTHI. 

Cantieoiii  carmioii  flliorum  Gore ,  victori  per 
cborum  ad  practneodum,  enidilioni«  Eman 
Earabita. 

Bomine,  Dens  salutis  mes,  per  diem 
clamavi ,  et  nocte  coram  te. 

Ingredlatur  ante  te  oratio  mea  :  inclina 
anrem  tuam  ad  laudationem  meam. 

Quia  repleta  est  maus  anima  mea ,  et 
Tita  mea  ad  infernum  descendit. 

Reputatus  sum  cum  deseendentibus  in 
lacum ,  factus  sum  quasi  homo  invalidus. 

Inter  mortuos  Über ,  sicut  interfecti  et 
dormientes  in  sepulcro ,  quorum  non  re- 
cordaris  amplins ,  et  qui  k  manu  tuA  ab^ 
scissi  sunt. 

Posuisti  me  in  bicu  novissimo ,  in  tene- 
brosis  et  in'  profundis. 

Super  me  conQrmatus  est  furor  tuus,  et 
cunctis  fluctibus  tuis  aHUxistl  me.  Semper. 


VERSIO  TULGATA. 

Ganlicom  Psaloii,!.  Filiis  Gore,  in  flnem, 
pro  Blaheleth  ad  retpondendum,  intdiecuif 
Eman  Ezrahits. 

2.  Domine ,  Deus  salutis  meas ,  in  die 
clamavi ,  et  nocte  coram  te. 

3.  Intret  in  conspectu  tuo  oratio  mea  : 
inclina  aurem  tuam  ad  precem  meam. 

4.  Quia  repletA  est  malls  anima  mea,  et 
Vita  mea  Inferno  appropinquavit 

5.  iEstimatus  sum  cum  descendentibo« 
in  lacum  :  factus  sum  sicut  homo  sine 
adjutorio,  6.  inter  mortuos  Über. 

Sicut  Tulnerati  dormientes  in  sepulcris, 
quorum  non  es  memor  amplins,  et  ipsi 
de  manu  tuA  repulsi  sunt 

7.  Posuerunt  me  in  laca  inferiorijiQ 
tenebrosis,  et  in  umbrA  mortis. 

8.  Super  me  conflrmatus  est  furor  taas, 
et  omnes  fiuctus  tuos  induxisti  super  me. 


Bahab,  id  est,  JSgjpUum.  Scleniium :  icienlibos  me  commemorabo  .£gyptum  et  Babjlonem, 
IIa  Heb.  et  70.  Hl  fuerunt  illic  :  hi  genitl  sunt  ibi  :  iytvv^erjaciyf,  Iste  natus  est  ibi :  Hier,  id 
cst,aiiquis  uniu  vir  magnos  unoquoque  in  loco ,  sensasque  est:  qui  me  nonint,adiiKHie- 
luntur  apad  ^yptum ,  Babylonem  et  reiiqoas  gen  tes,  allquem  in  singulis  natam  esse  vinuB 
piam  et  magnum  ,  in  Sion  autem  multos ,  ut  docebunt  sequentia. 

s.  Numquid  Sion  :  mater  Sion  :  TD.  Sion  urliium  mater ,  metropolls.  Sic  etiam  Aogost  s.  de 
Symb.  ad  catechum.  ex  fiyfrnp,  maier,  factum /««irc,  numquid.  Clariüs  Hier,  ad  Sion  aoiem 
dicetur,  vir  et  vir  natus  est  in  eA.  Sensus  est,  ad  Sion,  vei  de  Sion  dicetur  :  non  unus  aliquis, 
aed  alter  et  alter ;  id  est ,  multi  magni  homines  in  eA  nali  sunt.  An  autem  et  bcc  de  Sione  di- 
cantur ,  an  ipaa  Sion  mater  nrbiam  de  se  dicat ,  parvl  referu 

e.  Domimu  narrabit :  Dominus  numeravit,  scribens  populos :  ipse,  etc.  Hier.  Principta^  • 
deest  Heb.  Idem  quod  supri/.  4.  Deus  reliquos  populos  in  labulis  suis  con8crll)ens ,  unum 
aliquem  notat  sibi  placentem ;  at  in  Sion  sanctorum  immensa  muliitudo ,  et  vdut  cbori 
betantes :  unde  subdlt. 

7.  Sicut  Icetantium  :  cantabunt  quasi  in  cboris ,  etc.  Hier.  Canent  et  tripudiabnnt  Deo. 

1.  j4d  respondendum  :  alternis  canendum.  Eman  Ezrahitce  :  non  illius  ergo  qui  tempore 
Davidis  memoratus  :  is  enim  levi'tes :  I.  Par.,  xv.  17.  de  filiis  Caath ,  ibid.,  vi.  S3.  Ezra  auteo 
de  flllis  Juda.  Ibid.,  iv.  i ,  i7. 

S.  Precem  :  clamorem  :  Heb. 

4.  Repleta  est :  saUiraU.  Inferno  appropinquavit :  ad  sepulcmm  descendit :  Heb. 

5.  Homo  sine  adjutorio  :  invalidus  :  Hier. 

6.  Inier  mortuos  über :  nee  libertalcm  spero  nisi  per  mortem.  Patres  Christo  aptant  qoi 
«Ulla  inier  mortuos  über ;  data  poteslate  ponendi  animam,  et  iterüm  sumendieam.  Joan.,  x.  IS* 

7.  Posuerunt  me  :  posuisti :  Hier.  In  umbrä  mortis ;  in  profundis  :  idem. 
4.  Fluetus  tuos :  calamilates.  Vide  Psalm,  xu.  8. 
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Longft  f(eelstl  notos  meos  k  me  :  posuiftti 
BM abominalioaem  eis,  clausuni,  et  non 
prodeuntem. 

Ocultts  mens  Infirmatus  est  ab  afflic- 
tlone;  Inroeavi  te.  Domine, totä  die;  ex- 
pandi  ad  te  pabnas  meas. 

Nomquid  mortnis  facles  mirabilia ,  aut 
gigantes  resurgent,  et  confltebuntur  tibi  ? 
Semper. 

Numquid  nambitur  in  sepnlcro  mlse- 
rieordla  tua,  et  yeritas  tua  In  perditione? 

Nomquid  cognoscentur  in  tenebris  ml- 
nbilia  tua ,  et  Justltia  tua  in  terra  quae  ob- 
ÜTionitraditaestP 

Ego  autem  ad  te,  Domlne,  clamavi ,  et 
nun^  oratio  mea  prxveniet  te. 

Qnare ,  Domine ,  abjicis  anlmam  meam : 
alBcoadis  fkciem  tuam  ä  me  ? 

Paaper  ego  et  srumnosus,  ab  adole»- 
centiä  meä  portavi  f urorem  tuum ,  et  con- 
tortAtus  sum. 

Super  me  transierunt  irae  tuae ;  terrores 
tul  oppresserunt  me. 

Grcamdederunt  me  (füasi  aqusQ  totä 
die :  TaUayerunt  me  pariter. 

LoDg^  fecistl  ä  me  amlcum  et  sodalem : 
notos  meos  abstuUati. 


9.  Long6  fecisti  notos  meps  k  me ;  po* 
auernnt  me  abomlnationem  sibi. 

Traditus  sum ,  et  non  egredlebar  :  10» 
ocnli  mei  languerunt  praß  inopid. 

Clamayi  ad  te ,  Domine ,  totä  die ;  ex-^ 
pandi  ad  te  manus  meas. 

11.  Numquid  mortuis  fheies  mirabilia; 
aut  medlci  snscltabunt ,  et  confltebuntur 
tibi? 

12.  Numquid  narrablt  aliqnis  in  sepul* 
cro  misericordiam  tuam,  et  verltatenz 
tuam  in  perditione  ? 

13.  Numquid  cognoscentur  in  tenebris 
mirabilia  tua,  et  justltia  tua  in  terr&  obll- 
vionis  ? 

14.  Et  ego  ad  te,  Domine ,  damavi,  et 
mand  oratio  mea  praeTeniet  te. 

15.  Ut  quid,  Domine,  repellis  oratio- 
nem  meam  :  averüs  faclem  tuam  ä  me  ? 

16.  Pauper  sum  ego,  et  in  laboribus  ä 
juventute  mek  :  exaltatus  autem ,  humi- 
liatus  sum  et  conturbatns. 

17.  In  me  transierunt  IraB  tuae ,  et  ter- 
rores tui  conturbaverunt  me. 

18.  Circumdederunt  me  sicut  aqua  totä. 
die  :  circumdederunt  me  simul. 

19.  Elongasti  k  me  amicum  et  proxi- 
mum ,  et  notos  meos  k  miserift. 


PSALMUS  LXXXVm. 

LÜCTÜS  ET  INVOCATIOOTS  Df  PUBLICA  CALAMITATE. 

Sedeeid  eapio ,  domo  David  l  $oUo  deUtrbatä ,  promUsione«  Dei  irritas  videri  propheta, 
gverUwr ,  necdum  adeste  ChrMum,  yuU  aiUem  promiuione»  U.  Reg.,  yu.j3,  elc,  I.  Par.» 
ISO.  II.  ttem,  PsaiiD.  lxxi. 


TERSIO  8.  HIERONTMI. 

Intellectiu  Ethan  Ezrabil«. 

Misericoidias  Domini  in  aoternum  can- 
labo:  in  generatiooß  et  generationem  an- 
nootiabo  veritatem  tuam  in  ore  meo. 


VERSIO  VULGATA. 

1.  Inlelleclus  Ethan  EzrahiUe. 

3.  Misericordias  Domini  in  sBtemum 
cantabo. 

In  generationem  et  generationem  an- 
nuntiabo  verltatem  tuam  in  ore  meo. 


9. PowefKniiR«....  pmuiflti  me  abominalionein  eis, clausuni  et  non  prodeuntem :  Hier, 
cttcere  iodumm ,  Dulia  spe  lib^ruUs« 

10.  InopiA :  angoslia. 

ii. Medid  auscitabUht :  an  fortö  mortuom  medici  suscitabunt,  ut  rnrsus  te  laudet  in  costu 
Pioniffl?  At  Bier,  gigantes  resurgent ;  anliquiisimi  iiomines  ac  pridem  vita  funcli ;  uno  yerbo, 
"»rtui .  manea. 

13.  In  terra  obliviotüs :  apud  inferos ,  ubi  oblivio  :  unde  etiam  poelis  tlle  fluvius  Lethe. 

<5>  Oroiionem  :  aoimam  meam  :  Hier. 

^^'Pauper  sum,  Sic  Jeremiaa  demeniu  in  lacum :  Tbren., in.  i»Ego  vir  videm  paupertatem 

^om.  2.  Me  mlnavil  et  adduxit  in  tenebras ,  et  non  in  luctm.  El  in  iaboribut Taiis  illo 

JQi  portaverit  jugim  ab  adolescenüd.  Ibid.,  27.  Bxaltatus  aulerh,  humiliatus  sum  :  de  gloria 
<tqecuu  ad  roiseriam. 

19.  jt  miserid :  propter  miseriam  meam. 

1.  Ethan  EzraMlas  :  ut  Eman  in  titulo  Psalmi  prscedentis.  Alias  autem  Ethan ,  ut  et  aliua 
K«»*!!.  I.  Par.,  II.  6.  non  tarnen  Eirahil« ;  sed  long*  anliqulorcs ,  ulpoie  Zar«  filH  ,  et  ipsins 
Jod«  nepotes.  M emoraUir  et  aliua  Ethan  Ezrahitea  rir  aapienliasimos  Salomonis  tempore  t 
ül  Reg.,  IT.  81. 
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Quia  dixIsU,  sempUerna  misericordia  1 
aediflcabitur ;  coelos  fundabis,  et  TeritasI 
tua  in  eis. 

Percu&si  foedus  cum  electo  meo ;  Jurayi 
David  servo  meo  : 

Usque  in  aeternum  stabiliam  semen 
tuum ,  et  sediflcalK)  in  generatione  et  ge- 
neratione  thronum  tuum.  Semper. 

Confitebuntur  cceli  mirabilia  tua,  Do- 
mine,  etveritatem  tuam  in  ecpleslä  sanc- 
torum. 

Qul,  enim  in  nubibus  sequabltur  Do- 
mino :  assimilabitur  Domino  de  üliis  Dei? 

Deu9  inclytus  in  arcano  sanctorum 
nimio ,  et  terribüis  In  cunctis  qui  circa 
eum  sunt. 

Domlne  Dens  exercituum  ,  quis  similis 
tui,  fortissime  Domine?  et  veritas  tua  In 
circuitu  tuo. 

Tu  dominaris  superbise  maris,  et  e)a- 
tiones  gurgitum  ejus  tu  comprimis. 

Tu  confregisti  quasi  vulneratum ,  super- 
bum.  In  brachio  fort!  tuo  dispersisti  ini- 
micos  tuos. 

Tui  sunt  coeli ,  et  tua  est  terra  :  orbem 
et  pienitudinem  ejus  tu  fundasti. 

Aquiionem  et  austrum  tu  creasti :  Tlia- 
bor  et  Hermon  nomen  tuum  laudabunt. 

Tuum  brachium  cum  fortitudine ,  ro- 
boret ur  manus  tua ,  et  exaltetur  dextera 
tua. 

Justitia  et  Judicium  flrmamentum  throni 
tui  :  misericordia  et  yeritas  prsecedent 
faciem  tuam. 

Beatus  popukis,  qui  novit  jubUum :  Do- 
mine ,  in  iumine  vuitAs  tui  ambulabunt. 

In  nomine  tuo  exultabunt  totA  die ;  et  in 
justitia  tu&  exaitabuntur  : 

Quia  gloria  fortitudinis  eorum  tu  es ,  et 
in  volnntate  tu&  elevabis  comu  nostrum. 


3.  Quonlam  dixisti :  In  fleternnm  mise- 
ricordia sdiücabitur  in  coclis ;  pneparabi- 
tur  veritas  tua  In  eis. 

4.  Disposui  testamentum  electis  meis, 
juravi  David  servo  meo :  5.  usque  in  aeter- 
num  prseparabo  semen  tuum. 

Et  aediflcaI>o  in  generationem  et  genera- 
tionem  sedem  tuam. 

6.  Confitebuntur  coeli  mirabilia  taa. 
Domine  :  etenim  veritatem  tuam  in  ecde- 
siä  sanctorum. 

7.  Quoniam  quis  in  nubibus  aeqaabitnr 
Domino  :  similis  erit  Deo  In  flilis  Dei  ? 

8.  Deus,  qui  gloriflcatur  in  codcIUo 
sanctorum  :  magnus  et  terrlbilis  super 
omnes  qui  in  circuitu  ejus. 

9.  Domine  Dens  virtntum,  quis  similis 
tibi  ?  potens  es ,  Domine ,  et  veritas  loa 
in  circuitu  tuo. 

10.  Tu  dominaris  potestati  maris :  mo- 
tum  autem  fluctuum  ejus  tu  mitigas. 

1 1 .  Tu  humiiiasti  sicut  vulneratum ,  so- 
perbum  :  In  bracliio  virtutis  tua  disper- 
sisti inimicos  tuos. 

12.  Tui  sunt  cceli,  et  tua  est  terra,  or- 
bem terrs  et  pienitudinem  ejus  tu  fun- 
dasti :  13.  aquiionem  et  mare  tu  creasti. 

Thabor  et  Hermon  in  nomine  tuo  exul- 
tabunt: 14.  tuum  brachium  cum  potentid. 

Firmetur  manus  tua ;  et  exaltetur  dex- 
tera tua  :  15.  justitia  et  Judicium  prspa- 
ratio  sedis  tuae. 

Misericordia  et  veritas  prscedent  Ca- 
ciem  tuam.  16.  Beatus  populus,  qui  seit 
jubilationem. 

Domine,  in  Iumine  vultüs'toi  ambols- 
bnnt,  17.  et  in  nomine  tuo  exultabunt 
totA  die;  et  in  justitia  tuä  exaitabuntur. 

18.  Quonlam  gloria  virtutis  eorum  tu 
es :  et  in  beneplacito  tuo  exaltabitur  corou 
nostrum. 


3.  In  ceiemum :  sempltenia  miserioordia  «diflcal>itur ,  COßUt,,,,  tam  flrma  sunt  promiw 
mea  atque  ordo  coelorum. 

4.  DlfpOMui  tatamenlum :  percossi  foBdus  cum  eleclo  :  Hier,  id  est ,  Davide  et  Ghriito. 

6.  Confitebuntur  coeli...»  in  eccletiä  sanctorum  :  comparal  coelif  ecdesiam  mirabilia  Domiiü 
confilentem.  Yide  Ps.  xvui.  3. 

7.  In  filiis  Dei :  angelis. 

s.  In  conciUo  tanciorwn  :  arcano  Hier.  In  circuitu  ejus  .-angelli  icllieet  sancüs  drcom&isii 
IbroDO  ejus. 

9.  In  circuitu  tuo  :  tibi  adharet :  i  te  separari  nequit. 

10.  Potestati  maris  :  superbie :  Hier.  Motum....  fluctuum...  etallooes  gurgitum....  Idem» 

11.  Tu  humiiiasti  .*  coDfregiitl.  Superbum  :  Rahaö  :  Heb.  fgyptlam  ,  aDilquom  Isnelif 
liostem ,  qui  Rahab  dtcebalur :  tup.  lxxxvi.  4.  Gonfregtoü  aulem  tempore  Motis ,  ac  receos 
per  NabucbodODOiorem. 

is.  Mare  :  auslrum  :  Heb.  Thabor  et  Sermon  :  occidens  et  oriens ,  horom  monifam  sita 
designaii  :  Cb. 

15.  Proeparatio  :  firmamentam ;  Hier,  basis. 

16.  Qui  seit  Jubilationem  :  rerum  gaudium ,  quod  est  In  Deo  solo  :  sire  eiiam  epiaiciaD » 
atque  hymnum  triumphalem  Deo  serratori  canendum :  Psalm,  xlvi.  2.  Hoc  autem  non  omn^ 
solunl ,  sed  qui  i  Deo  acclpiunt ,  «t  Daum  Ipsum ,  quJim  suarU  sit ,  gusienU 
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Qoia  k  Domino  est  protectio  nostra,  et 
k  sancto  Israel  rege  nostro. 

Tunc  locutuB  es  per  Tlsionem  sanctis 
tnisjet  dlxisti  :  Posul  adjutorlum  super 
Tobostiun ;  et  exaltavl  eiectum  de  populo. 

loTenl  David  servum  meum :  oleo  sancto 
meo  unxl  eum. 

Com  quo  manus  mea  flrma  erit,  et 
brachium  meum  roborabit  eum. 

Kon  decipiet  Inimicus  eum,  et  fiUus 
Iniquitatls  non  affliget  eum. 

Sed  coneidam  ante  faciem  ejus  hostes 
illios,  et  qui  eum  odenint  percutiam. 

Veritas  autem  mea  et  mlsericordla  mea 
erit  cum  eo ;  et  in  nomine  meo  exaltabi- 
tuT  comQ  ejus. 

Et  ponam  in  mari  manum  ejus ,  et  in 
fluminibus  dexteram  ejus. 

]l»e  invocabit  me  :  Pater  meus  es  tu , 
Dens  meus,  etfortitudo  saiutis  mes. 

Ego  antem  primogenitum  ponam  eum, 
excclsam  reglbus  terrs. 

In  sternum  custodiam  ei  misericordiam 
meam;  et  pactum  meum  Adele  erit  ei. 

Et  ponam  perpetuum  semen  ejus,  et 
thronum  ejus  sicut  dies  cobU. 

Si  autem  derellquerint  fliii  ejus  legem 
meam ,  et  in  judlclis  meis  non  ambulave- 
Tint: 

Si  caeremonias  meas  profonaverint,  et 
pnecepta  mea  non  custodlerlnt. 

Visitabo  in  yirgft  scelera  eorum ,  et  in 
plagis  iniquitates  eorum. 

Misericordiam  autem  meam  non  aufe- 
ram  ab  eo ;  nee  mentiar  in  veritate  meä. 

Non  Tlolabo  pactum  meum;  et  quod 
^Sressom  est  de  labiis  meis  non  mutabo. 

Semel  juravl  in  sancto  meo,  sl  David 
mentiar. 

Semen  ejus  in  semplternum  erit;  et 
throDus  ejus  sicut  sol  in  conspectu  meo. 
Sicut  luna  stabllletur  in  sempiternum ,  et 
tesUs  in  coelo  fldelis.  Semper. 


19.  Quia  Domini  est  assumptlo  nostra , 
et  sancti  Israel  regis  nostri. 

20.  Tunc  locutus  es  in  vlsione  sanctis 
tuis,et  dixisti :  Posul  adjutorlum  in  po- 
tente ;  et  exaltavl  eiectum  de  plebe  med. 

21.  Inveni  David  servum  meum  :  oleo 
sancto  meo  unxi  eum. 

22.  Manus  enlm  mea  anxiliabitur  ei ,  et 
brachium  meum  confortabit  eum. 

23.  Nihil  proflclet  inimicus  In  eo,  et 
illlus  iniqultatls  non  apponet  nocere  ei. 

24:  Et  coneidam  k  facie  Ipslus  inimicos 
ejus,  et  odientes  eum  In  fugam  convertam. 

25.  Et  veritas  mea ,  et  misericordia  mea 
cum  ipso ;  et  in  nomine  meo  exaltabltur 
cornu  ejus. 

26.  Et  ponam  in  mari  manum  ejus,  et 
in  fluminibus  dexteram  ejus. 

27.  Ipse  invocabit  me :  Pater  meus  es  tu, 
Dens  meus ,  et  susceptor  saiutis  mesB. 

28.  Et  ego  primogenitum  ponam  illum 
excelsum  prs  regibtts  terrae. 

29.  In  sternum  servabo  Uli  misericor- 
diam meam ,  et  testamentum  meum  Adele 
ipsi. 

30.  Et  ponam  in  saecnlum  ssculi  semen 
ejus,  et  thronum  ejus  sicut  dies  cceli. 

31.  Sl  autem  derellquerint  Alii  ejus  le- 
gem meam ,  et  in  judiciis  meis  non  ambu- 
laverlnt : 

32.  Si  justitias  meas  p^ofanaverlnt ,  et 
mandata  mea  non  custodierint : 

33.  Visitabo  in  virgä  iniquitates  eorum, 
et  in  verberibus  peccata  eorum. 

34.  Misericordiam  autem  meam  non  dis- 
pergam  ab  eo;  neque  nocebo  In  veritate 
meä. 

35.  Neque  profanabo  testamentum 
meum ;  et  qus  procedunt  de  labiis  meis 
non  faciam  Irrita. 

36.  Semei  juravi  in  sancto  meo  :  sl  Da- 
vid mentiar :  37.  semen  ejus  In  sternum 
manebit. 

38.  Et  thronus  ejus  sicut  sol  in  con- 
spectu meo ;  et  sicut  luna  perfecta  in  ster- 
num .  et  tesüs  in  ccelo  Adells. 


10.  Domini  est  assumpllo»,»,  k  DomiDO  protectio  nostra :  Hier.  dypeuB,  Heb. 
so.  Tune  locutus  es,,,  sanctis  tuis  :  NaUiano  et  Davidi.  II.  Beg.,  vii.  PosvA  adjutortum  in 
potente  :  in  Daflde ,  qui  meo  auxilio  potens. 

23.  Manus  enlm,,.  cum  quo  manus  mea ;  etc.  doo  versus  ex  Hier. 

24.  in  fugam  convertam :  percutiam  :  Idem. 

25.  Ponam  in  mart :  vid.  Pi.  lxxi.  8. 
2T.  Susceptor :  petra :  Heb. 

30.  Thronum  eius  sicut  dies  ecsli.  Yide  Ps.  lxxi.  S. 
12.  Justitias  .>  caremoniai  :  Hier. 

34.  Neque  nocebo :  non  mentiar  :  idem.  neque  bllam  fidem. 

30.  tn  sancto  meo :  per  sancüutem  meam.  Si  David  mentiar :  Jurisjurandi  fbrmula  apad 
Hcbroo«. 

35.  Testu  im  cesio  fidelis :  iUbilitale  cunüi,  lui  conditoris  leoutur  polentiam  et  con- 
itaatiaai. 


ISO 
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Ta  aotem  repalistl  et  projeoistl :  intus 
es  adversüs  GhrLslum  tuum. 

Attenuasti  pactum  senri  tui :  profimasti 
in  terra  dladema  ejus. 

lUsslpasti  omnes  macerias  ejus :  posuisti 
munitiomes  cyus  payorem. 

Diripuerunt  eum  omnes  <|ai  transeant 
per  Yiam :  foctos  est  opprobrlum  vicinis 
suis. 

Elevasti  dcxteram  hostjum  ejus :  IsBtifl- 
casti  omnes  inimicos  illius. 

A.TertisÜ  robur  gladii  ejus ,  et  non  sub- 
levastl  eum  in  praolio. 

Quiescere  fecisti  munditiara  ejus,  et 
thronum  illius  in  terra  detraxisti. 

Abbreviasti  dies  adolescentis  ejus ;  ope- 
ruisti  eum  ignominiä.  Semper. 

Usqnequo,  I>omine,  absconderis  in 
finem :  succenditur  quasi  ignis  indignatio 
tua? 

Memento  me!  de  profunde  :  alioquin 
quare  frustra  creastillioshominumP 

Quis  est  vir  qui  viyat ,  et  non  yideat 
mortem ,  salvans  animam  suam  de  mann 
inferiP  Semper. 

Ubi  sunt  misericordiffi  tuee  antiqus ,  Do- 
mine, quas  jurasti  David  in  veritate  iuk? 

Recordare ,  Domine ,  opprobrü  servorum 
tuorum ;  quia  portavi  in  sinu  meo  onmes 
iniquitates  popuiorum. 

Quas  exprobraverunt  inimici  tui,  Do- 
mine :  quibus  exprobraverunt  vestigia 
Ghrisü  tui. 

Benedictus  Dominus  in  sempiternum  : 
amen,  amen. 


3d.  Tq  ver^repnfisü  et  despcxiati :  öh 
tuiisti  Christum  tuum. 

40.  EverttetI  testamentnm  servt  toi: 
proAinastl  in  terrA  sanctnarium  ejus. 

41.  Destruxisti  omnes  sepes  efi»:  p(K 
Buisti  flrmamentum  ejus  forraidinem. 

42.  Diripuerunt  eum  omnes  transeuntes 
viam  :  fkctus  est  opprobrlum  vicinis  suis. 

48.  Exaltasti  dexleram  deprimenticBn 
eum  :  Iffitiflcasti  omnes  inimicos  ejus. 

44.  Avertisti  adjutoriura  gladii  ejus,  et 
non  es  auxlMatus  el  in  bello. 

45.  Destraxisti  eum  ab  emundatione,et 
sedem  ejus  in  terram  coUisisti. 

46.  Minorasti  dies  temporis  ejoA;  perfo- 
disti  eum  confusione. 

47.  Usquequo,  Domine,  avertis  in  ti- 
nem :  exardesoet  sicut  Ignis  ira  tua  ? 

48.  Memorare  qus  mea  substanUa  : 
numquld  enim  van^  constituisti  omnes 
fllios  hominum? 

49.  Quis  e^t  homo,  qui  vivet,  et  non 
videbit  mortem ;  eruet  animam  suam  de 
manu  InferlP 

50.  Ubi  sunt  misericordiffi  tuae  antiqns. 
Domine,  sicut  jurasti  David  in  veritate 
tuä? 

51.  Memoresto,  Domine,  opprobrii ser- 
vorum tuorum  (quod  conünui  in  sioa 
meo )  multarnm  gentium. 

52.  Quod  exprobraverunt  inimici  tui. 
Domine,  quod  exprobraverunt  conmmta- 
tionem  Christi  tui. 

'  53.  Benedictus  Dominus  in  sBtemuffl: 
flat,  fiat. 


S9.  Tu  verb :  UnU  poUicitus  :  repuUtü  et  detpexUÜ  .*  quem  tot  oraculis  oommendayenf. 
DMulisti  Citriitwn  tuum :  adventum  ejus  in  longisaima  tempora  distalisü.  Iratus  es  adrends 
Christum  tuum  :  Hier,  adverail^  Sedeciam ,  Davidia  filium  et  b»redein. 

40.  Sanctuarium :  diadema.  Idem. 

41.  Sepes :  macerias  :  Idem.  arces,  urbium  moenia.  Comparalione  ducU  k  yineis  fo«A  mQ- 

roque  tecüs.  Flrmamentum monitiODes....  Idem.  Qu®  cum  tuteis  essent ,  nunc  sunt  for- 

midini,  postqnam  excisssunt. 

44.  Adjutorium  gladii :  robur  gladii  ejus  :  Hier,  enaia  aciem  retudisti. 
43.  Dextrtixisti :  quiescere  ( id  est ,  oesaare  )  fecisU  mundiüam  ejus :  Hier,  qui  olim  splen- 
didus  ac  nitidus ,  nunc  foedus  et  ignobilis. 

46.  Minorasti :  abbreviasti ,  etc.  Idem.  Fecisti  ul  ante  tempus  Sedecias  malonim  todio 
senesceret.  Erat  enim  triginU  lanldm  et  duos  annos  natus,  cum  capÜTus  abdnctos  esU 
IV.  Reg.,  xxiT.  18.  Vide  aulem  miseriarum  grados  in  rege,  detracio  diadeeiale,  erenii 
arcibus,  retuso  gladio,  alliso  ipso  solio ,  omnilMis  qusB  decori  tulelcque  essent,  translatis  a<2 
botlem ,  postremö  nullA  gloriA ,  majesute  nullA. 

47.  Jvertis  in  finem  :  absconderis  :  Hier.  ayersA  facie. 

48.  Qua^  mea  substaniia :  quantuli  levi  ego  sim  :  Heb.  ut  tarn  brevem  vitam  tot  calamila- 
tibus  obnias.  Sic  Ps.  ci.  24. 

51.  Memor  esto.,..  opprobrü.,,»  multarum  gentium  :  i  tot  gentilms  illati  nol>is  servis  tob. 
Quod  (  opprobrium )  coniinui  in  sinu  meo  :  ciim  ne  queri  quidem  llceret. 

52.  Commutationem  Christi  tui :  commuUU  promissa  de  Christo  yeniuro.  At  Hier,  eipro- 
brayerunt  yestigia  Christi  tui :  tarditalem  vestigtorum  ChrisU  tui.  Chald.  Irridebant  dos  qudd 
non  adveniretexpectalusUlellberator,  sireCyrus,  sive  poiiüs  Christus  de  semine  DavidiSy 
regno  ejus  instaurando ,  et  in  atemom  firmando. 
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PSALMUS  LXXXIX.  MORALIS. 

De  minrHs  et  brevUate  vitCB  :  gute  constdßraHo  maximh  congruebat  populo  sub  Mose  labo-* 
rami  in  deserto;  cian  In  malit  pari  toiatU  sit,  intuert  quam  tota  vita  humana  nihil  nisi  ca- 
lamitas  $it,  neque  quidquam  tpei  supenH,  nisi  in  Deo. 


VEBSIO  S.  BISaOHTIlI. 

Oratio  Moyii  Tiri  Del. 

Oomlne,  babitaculum  tu  factus  es  no- 
bis,  in  generatione  et  generatione. 

Antequam  montes  nascerenlur ,  et  par- 
toriretur  terra,  et  orbis;  ä  ssculo,  et  u&- 
qae  In  ssculum  tu  es  Deus. 

CooTertenfl  homlnem  usque  ad  contrl- 
tiooem»  et  dicens  :  Reverteminl ,  fllll 
Adam. 

Quia  mille  anni  In  oculig  tnis  sicut  dies 
hesterna,  quSB  pertransiit,  et  vigila  noc- 
torna, 

PercQtlente  te  eos ,  ut  somnlum  erunt : 
mani  quasi  herba  pertransiens. 

Mao^  floralt  et  abiit :  ad  yesperum  con- 
teretor,  atqae  siccabitur. 

€k)nsiuDpti  enim  sumus  in  furore  tue , 


VSB8I0  TDLGikTA. 
1.  Oratio  Hoyt!  hominia  Del. 

Domine,  refugium  factus  es  nobis,  A 
generatione  in  generationenfi 

2.  Priusquam  montes  flerent,  aut  for- 
maretur  terra ,  et  orbls ,  k  saeculo  et  ufr- 
que  in  saeculum  tu  es  Deus. 

3.  Ne  avertas  hominem  in  humilitatem, 
et  dixisti :  Convertimini ,  fllli  homlnum. 

4.  Quoniam  miüe  anni  anteoculos  tuos, 
tanquam  dies  hesterna ,  quae  praeterlit, 

Et  custodia  in  nocte,  5.  qusB  pro  nihilo 
habentur ,  eorum  anni  erunt. 

6.  Manö  sicut  herba  transeat,  man6  fio- 
reat,  et  transcat ;  vespere  decidat,  indu- 
ret ,  et  arescat. 


1.  OnUp  Moysi.  Nihil  Tldeimis  cur  Inno  tUulum  non  aumamus  ad  lltteram.  Gertö  magnus 
iDe  AOunailos  niliil  hsMitayiL  ns,  inquit ,  audire  Mosen  ?  habet  Psalmum  uxxix.  Epial.  ad 
Mareen.  Hieronjmus  quoque  ila  sensit,  atque  ipso  teste,  oranium  anliquissimus  Origenes.  Qui- 
dam  ümen  patres  non  admittunt ,  quöd  bujus  Canüci  Mosis  nuUa  in  Scripluris  mentiOw  Alqul 
Doita  ettam  Scriptura  docet  sancti  Job  litsloriam  i  Mose  conscripiam :  neque  id  probibuit,  quo- 
Bufltts  i  pleriaque  Mcsi  Iribuatur.  Quod  de  hoc  Ganlico  longo  est  fleqnius ,  favente  tüulo.  Refu- 
9ifm :  habitaculum :  Hier.  Deus  enlm  in  nobis  et  noa  in  Deo ,  ut  passim  Scriptura  docet.  Dq 
primis  Psalmi  yersibus  Comm.  Hier.  Narraturus  tristia,  et  genus  deploraturus  humamtm,  ä 
laudibiu  Dei  incipii:  utquidquld  postea  homlni  accidit  advenorum,  non  Crealoris  dariHA, 
^C/iM  qui  creatus  est  atlpä^  accidlsse  videatur,  ( Yide  Ep.  ad  Cypr.  Op.  S.  Hier.  t.  II. ) 

3.  Ae avertas...  conrertena  hominem  ad  conirilionem :  Hier,  comminuena,  et  reducensad 
pulverem.  Et  dixisti :  Convertimini :  et  dicens :  Referlimini,  fliü  Adam  :  Hier,  contritum  et 
comminutum  ex  pnlyere  jussu  tuo  exsuacitaa.  Sic  Pa.  cui.  29,  30. 

4.  Quw  prceterilt :  mille  anni  non  Unldm  sicut  una  dies  ;  sed  tanquam  dies  qu«  praBterüt. 
Quod  enlm  tarn  rapidö  effluit,  iut  considerandum ,  tanquam  jam  efiluxeriL  Custodia :  vigilia 
noctis.  Hier.  Noctem  per  vigiliaa  quatuor  diTidebant.  Sensua  ergo  est :  Quid  est  Tita  nostra? 
tsc  008  Tivere  nongenios  eoque  amplius  annos ,  ut  Adam  et  priaci  roortalea;  fac  ad  mille  annot 
^itstn  protrahi :  mille  anni  diea  unua^  iaque  propö  jam  elapsus  :  quid  autem  dico ,  diea  unua? 
ioio  pan  exigua  noctis. 

s.  Quas  pro  nihilo  habentur.,..  tota  Tita  humana  nihil.  At  Hier,  percutiente  te  eos ,  aom- 
nium  erunt.  Innndaati  eos;  somnos  erunt.  Heb.  Fluvii  instar  exundantia  abripuisti  eos,  et  ta- 
S^nintab  ocnlis  Telul  somniam;  aomno  citida  diasipati  sunt. 

6-  Manit  sieut  herba  transeat :  totus  versus  ex  Hier.  Decidat :  deest  Heb.  Moni :  ne  integro 
QQidem  die  floremus  !  in  ipso  inilio  talMScimus. 

7.  Quia  defecimus  in  irä  tuä  :  jam  ad  causam  tot  malorum  oonTertltor ;  nempe  ad  iram  Dei 
^  iceieribas  concitatam ;  cumque  genus  humanum  jam^nde  ab  initio  miseria  addictum  sit , 
binc  patet  quim  gravis  ira  Dei  pridem  nobis  incumbat ,  inier  ipsa  inilia  admisso  peccalo. 

8.  PosuisU  iniquitates  nottras  in  conspectu  tuo :  instar  judicia  ad  certam  quamdam  causam 
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et  in  indlgnatlone  tuä  conturbati  Bumus. 

Posuisti  iniquitate3  nostras  coram  te  : 
negligentias  nostras  in  luce  yultüs  tui. 

Omnes  enim  dies  nostri  translernnt  in 
furore  tuo  :  consumpsimus  annos  nostros 
quasi  sermonem  loquens. 

Dies  annorum  nostrorum  In  ipsis  sep- 
tuaginta  annis  :  si  autem  multüm ,  octo- 
ginta  anni,  et  quod  amplius,  labor  et 
dolor :  quoniam  transiblmus  cito ,  et  avo- 
labimus. 

Quis  novit  fortitudinem  irs  tus,  et  se- 
cundüm  timorem  tuum  indignationem 
tuamP 

Ut  numerentur  dies  nostri  sie  ostende , 
et  veniemas  corde  sapienti. 

Revertere ,  Domine  :  usquequo  ?  et  exo- 
rabilis  esto  super  servos  tuos. 

Imple  nos  matutinft  misericordiä  tuä ; 
et  laudabimus,  et  Istabimur  in  cunctis 
diebus  nostris. 

Lstiflca  nos  pro  diebus  quibns  afflixisti 
nos,  et  annis  quibus  vidimus mala. 

Appareat  apud  servos  tuos  opus  tuum , 
et  gloria  tua  super  filios  eorum. 

Et  Sit  decor  Domini  Del  nostri  super 
nos  :  et  opus  manuum  nostrarum  fac  sta- 


7.  Quia  defeclmus  In  ir&  tuä ,  et  In  fu- 
rore tuo  tnrbati  sumus. 

8.  Posuisti  iniquitates  nostras  in  con- 
spectu  tuo ,  saeculum  nostrum  in  lilumi* 
natlone  vultüs  tui. 

9.  Quoniam  omnes  dies  nostri  defece- 
runt ;  et  in  irä  toä  defeclmus. 

Annl  nostri  slcut  aranea  meditabnntur : 
10.  dies  annorum  nostrorum  in  ipsis, 
septuaginta  annl. 

Si  autem  in  potentatibus ,  octoginta 
annl ,  et  amplius  eorum  labor  et  dolor. 

Quoniam  supervenit  mansuetudo,  et 
corriplemur. 

11.  Quls  novit  potestatem  irs  tus,  et 
prffi  tlmore  tuo  Iram  tuam  12.  dlnume- 
rare  P 

Dexteram  tuam  sie  notam  fac ,  et  eni- 
ditos  corde  In  saplentlä. 

13.  Convertere,  Domine,  usquequo?  et 
deprecabilis  esto  super  servos  tuos. 

14.  Repletl  sumus  manö  miserlcordiä 
tuÄ,  et  exullavimus,  et  delectati  sumus 
Omnibus  diebus  nostris. 

15.  Lsetatl  sumus  pro  diebus  quibus  nos 
humUiasti ;  annis  quibus  vidimus  mala. 

IG.  Resplce  In  servos  tuos,  et  in  opera 
tua ,  et  dlrige  flllos  eorum. 

17.  Et  Sit  splendor  Domini  Dei  nostri 
super  nos ,  et  opera  manuum  nostrarum 


anlmum  adTertenUs,  ac  reum  slaUm  punituri.  Iniquitates  autem  :  occulta  :  Heb.  negligentias: 
Hier.  Tertit  aübi  :  errores ,  ignoranilas.  In  Interpret,  hujus  Ps.  Ep.  ad  Cyp.  Sensus  est :  ex  an; 
teacia  et  tarn  rapide  elapsl  Tita ,  hoc  unum  reliqul,  peccata  malta  scUicet,  ei  jotti  luppUcii 
merltam. 

9.  QvtorOam  omnes omnei  enim ,  etc.  qnasi  sermonem  loqueni :  ex  Hier,  boc  est,  anai 

nottri  diclo  citiib  transierunt :  imö  cogiuiione  ciliüa  :  sermo  enim  etiam  de  cogitaUone  sn- 
mitur.  Sicut  aranea,..  deest  Heb.  pro  sermone  ioquenlis ,  TO.  meditaiionem  araneas  transtole- 
runt.  Quomodo  enim  loquentis  sermo  praterTOlat ,  ita  opus  aranea  incaaaum  texilur.  Ttlaz 
araneas  texuerunt.  (ba.,  uz.  s.)  Comm.  Hier. 

iO.  Dies  annorum  nostrorum  inipsis :  id  est,  in  diebus  annorum  nostrorum  sunt  septuaginta 
amU  :  haec  yita  nostrae  summa.  Si  autem  in  potentatibus :  ai  autem  maltdm,  elc.  Hier,  id  eit, 
quod  excedit  septuaginta  annos,  rix  in  vita  numerandom;  tanta  infirmitas  est :  sintad  summum 
octoginta  ferö  anni,  quod  amplius ,  non  vita ,  sed  labor  doiorque  est  Alii  ex  Heb.  Dies  anno- 
rum nostrorum  septuaginta  anni :  si  autem  in  vigore  sit  aliquli,  si  flrmiore  utatur  raleUidine, 
octoginta  annl,  etc.  Supervenit  mansuetudo,,.  ipia  benignitas  Dei  vit«  ipatium  proroganüs; 
probroac  reprebensioni  yerlel  nobis  postquAm  tempore  ad  poenitentiam  dato,  ad  peccaudum 
abutimur.  At  Hier,  transibimus  cild ,  elc  resecamur  et  avolamus.  Heb.  Sicut  ates  resecto  tUo, 
Sic  Tita  noftra  avolat :  Tel ,  flii  instar,  Tita  nostra  succiditur,  eTsnescit. 

11.  Quis  novit  potestatem...  et  pras  timore.tuo  iram  tuam  dinumerare  :  quis  valeat  ita  le  li- 
niere, ac  dignusea:  tantique  quanti  est  aesUmare  iram  tuam  7  Hier.  Torö,  70.  et  Theodor,  ät- 
numerare  ad  sequentem  versum  refenint  :  sie  : 

12.  Dinumerare  dexteram  tuam  sie  notam  fac ut  enumerentur  dies  nostri  sie  ostende« 

et  Teniemus  corde  sapienti :  Hier.  Ostenso  nobis  k  te  TitaB  nostra  spatio,  erimus  cauüorei. 

13.  Usquequo  ?  smpip.  non  reTorteris. 

14.  Repleti  sumus...  imple  nos  matutina ,  etc.  Hier.  Notat  etiam  Theodor,  tempus  esse  nntt- 
tom  i  70 :  matutina  autem  misericordia  est  prompta  grataque ,  ut  matutina  hora  post  nocieiD. 

15.  LoBtatt  sumus,,.  laliflca  nos,  etc.  Hier.  Pro  malis  bona  retribue. 

18.  Respice..,  appareat, etc.  Hier,  id  est,  appareat  servis  tuis.  Dirige  ßlios,,.  gloria  tua,  eU;. 
Idem.  Ostende  Tim  et  gloriam  tuam. in  iiberandis  serris  tuis,  eorumque  bmilia  tot  maUi 
eruendl. 

IT.  Dirigt :  oouflnna ;  Cse  stabile  :  Hier. 
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litle  saper  nos,  et  opus  roannum  BoslnHl  dirige  saper  nos,  et  opus  manunm  no»* 
mm  conflnna.  J  trarum  dirige. 

PSALMUS  XC.  CONSOLATORIUS. 

rir  bontu,  Deoque  confitia,  ab  omni  pericuXo  tutut.  Fidetut  eiiam  es$e  Mo$ia.  PoteU  enim 
amvenire  popido  in  deserto  laboranU,  et  JOki  prcetidio  indigenti,  Sinf  tUulo  in  äätroso. 


TEHSIO  S.  HIERONTMI. 

Psalmus. 

Qu!  hftbitat  in  abscondlto  Exeelsl,  in 
uiid)racDlo  Domini  commorabltur. 

Dicens  Domino  :  Spes  mea ,  et  fortitndo 
mea :  Dens  meus ,  coniidam  in  eo. 

Qoia  Ipee  Uberabit  te  de  iaqueo  Tenan- 
tiom,  de  morte  insidlarimi. 

InscspoUssais  obambrabit  tibi,  et  sub 
aMsejos  q^erabis :  acutum  et  protectio  ye- 
ritas  ejus. 

Non  timebia  \  timore  noctumo ,  ä  sa^ 
gitü  Tolante  per  diem ; 

A  peste  In  tenebria  ambnlante ,  ä  morsu 
imanientls  meridie. 

Gadeot  k  latere  tuo  mille ,  et  decem  mil- 
lia  i  dextris  tuls;  ad  te  autem  non  appro- 
pinquabit. 

Vemmtamen  oculis  tuis  Tldebia ,  et  ul- 
tiooem  impiorum  cemes. 

Ta  enim  es,  Domine,  spes  mea  :  Exeel- 
Hun  posuisü  habitacuium  tuum. 

NoQ  accedet  ad  te  maium ,  et  lepra  non 
appropinqnabit  tabemacolo  tuo. 

Qoia  aogeiis  suis  mandayit  de  te,  ut 
cQstodlant  te  in  omnibus  viis  tuis. 

In  manÜNis  portabunt  te ;  ne  fortd  offen- 
dat  ad  lapidem  pes  tuus. 

Super  aspidem  et  basiliscum  calcabis  : 
eoacokaMs  leonem  et  draconem. 

Quoniam  mihi  adhssit,    et   liberabo 


VERSIO  VULGATA. 

Laus  Canlici  David. 

1.  Qui  habitat  in  adjutorio  Alfisslmi ,  in 
protectione  Dei  cosll  commorabitur. 

2.  Dicet  Domino  :  Susceptor  meus  es 
tu ,  et  refagiura  meum :  Dens  meus , 
sperabo  In  eum, 

3.  Quoniam  ipse  Überavit  me  de  laqüeo 
venantium ,  et  k  verlM  aspero. 

4.  Scapulls  suis  obumbrablt  tibi ,  et  aub 
pennis  ejus  sperabis. 

&.  Scuto  circumdablt  te  veritaa  ejus : 
non  timebis  k  timore  noctumo ; 

6.  A  saglttä  volante  in  die,  k  negotlo 
perambulante  in  tenebrls ,  ab  ioeursn ,  et 
deemonio  merldiano. 

7.  Cadent  k  latere  tuo  miüe,  et  decem 
millia  k  dextris  tuis;  ad  te  autem  non  ap^ 
propinquabit. 

8.  Vemmtamen  oculis  tuis  considerabis^, 
et  retributionem  peccatorum  videbls. 

9.  Quoniam  tu  es ,  Domine ,  spes  mea : 
Altisslmum  posulsti  refuglum  tuum. 

10.  Non  accedet  ad  te  maium ,  et  IIa- 
gellum  non  appropinquabit  tabernaculi> 
tuo. 

11.  Quoniam  angells  suis  mandavit  de 
te ,  ut  custodiant  te  in  omnibus  viis  tuis» 

12.  In  manibus  portabunt  te ;  ne  fort6 
olTendas  ad  lapidem  pedem  tuum. 

13.  Super  aspidem  et  basiliscum  ambu- 
labis ,  et  conculcabis  leonem  et  draconem. 

14.  Quoniam  in  me  speravit  liberabo 


1.  tn  adjuiorio :  in  abiooDdiio :  Hier,  inloco  inaccesso  et  lato. 

s.  UberavU  me :  Uberabit  te.  Idem.  ^  verbo  aspero  .-  de  morte  insidianini ,  Hier,  de  insidli» 
Dortiferis. 

ft.  Nt§oÜo  :  peile.  Ideaik  Pestis  autem  pro  pemicie  sumilur.  Jb  incursu,,.  ä  morsu  insa- 
Qiemiaoi  meridie.  Idem  est ,  serpenlium  «slu  rabidorum.  Attende  auiemad  pericuiorum  egre- 
^un  eDumeralionem  :  non  limebis  noclurnos  casus  :  non  Tim  apertam  interdiu  :  non  insidias 
«inucbinatlones  occultas  :  non  testum  intolerabilem  et  irrilantem  angues  :  i  quibus  omnibu» 
^eiil«  UberatI  sunt.  Pro  anguilms  merijdie  furentibus  70.  vertunt  deemoninm  meridiauum  » 
<rtod  Theodor,  interpreutur  dnmonem  incitanlem  libidines,  post  salietalem  aul  sumpluoia» 
«pol». 

7.  //(f  te  autem  non  appropinquabit :  supple  ,  fnterilus ;  in  medio  pereuntium  Beus  te  pre> 
^^  incotomem. 

.  9-  7*«  et.  Domine,  spes  mea :  supp.  Quoniam  dixisti :  tu ,  Domfne,  spes  mea  :  hoc  est, qoia 
in  Deo  ipcm  reponis  omnem.  Mtissimum  :  Deum :  Posuisll,  etc. 

10.  Ftagellum  :  plaga  Heb. 

lt.  Jngelis  suis :  Sic  Exod.,  xxin.  20,33.  MiUam  angelum  meum  quipracedat  te,  et  cua- 
^(Uinviä,  etc. 

I.  9 
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:  exaltabo  enm,  qooniam  cognoTit 
nomen  meum. 

Inyocabit  me,  et  exaudlam  eum,  com 
Ipso  ero  in  tribolatlone  :  eraam  eum,  et 
^oriflcabo  eum. 

Longitndine  dlenim  Implebo  eum,  et 
«stendam  Uli  8aii4are  meum. 


eum  :  protegam  eum,  quonlam  eognorit 
nomen  meum. 

15.  Glamablt  ad  me,  et  ego  exaQdiam 
eum :  cum  ipso  sum  in  tribiüatione  -.  eri- 
piam  eum ,  et  gloriflcabo  eum. 

16.  Longitudlne  dierum  repleboenm,«! 
ostendam  illl  salutare  meum. 


PSALHUS  XCI.  MORALIS. 

DU  sabbaii,  in  medilaUone  Cfperum  et  comiliorum  Dei  propheta  acquieteit ,  ^ui^wt  magti- 

iudint  Ueiatur ,  malos  dlssipanUs ,  bonot  tuenUs, 


VERSIO  S.  BIBRONTMl. 

PialmuB  Canlici,  in  die  Mbl»U. 

Bonum  est  confiterl  Domino ,  et  psal- 
lere  nomini  tuo ,  Altissime; 

Ad  annuntiandum  manö  misericordiam 
toam ,  et  fldem  tuam  in  nocte ; 

In  decachordo  et  in  psalterio ,  in  cantico 
«t  citharA. 

Quoniam  Istiflcasti  me,  I>omine,  in 
opere  tuo  :  in  facturis  manuum  tuarum 
laudabo. 

Quam  magniflcata  sunt  opera  tua ,  Do- 
fliinel  satis  profund»  foctn  sunt  cogita- 
tiones  tus. 

Vir  insipiens  non  cognoscet ,  et  stultus 
non  inteliiget  istud. 

Germinaverunt  impii  qtmsi  fonum ,  et 
floruerunt  omnes  qui  operantur  iniquita- 
tem ,  ut  conterantur  usque  in  sempiter- 
oium. 

Tu  autem  Excelsus  in  «eternum,  Do- 
snine. 

Ecce  enim  inimicl  tui ,  Domine ,  ecce 
inimici  tui  peribunt  :  et  dissipabuntur 
omnes  qui  operantur  iniquitatem. 

Et  exaltabitur  quasi  monocerotis  comu 
meum :  et  senectus  mea  in  oleo  uberi. 

Etrespicietoculusmeus  eosqui  insidian- 
lur  mihi  :  de  bis  qui  consurgunt  adver- 
fiüm  me  maiignantibus  audiet  aurls  mea. 

Justus  ut  pahna  florebit :  ut  cedrus  in 
l.ibano  multiplicabitur. 

Transpiantati  in  domo  Domini ,  in  atrüs 
Bei  nostri  germinabunt. 


TCaSIO  VÜLGATA. 

1.  PMimus  Cantid ,  in  die  sabbitt. 

2.  Bonum  est  conflteri  Domino ,  et  psaJ- 
lere  nomini  tuo,  Altissime; 

3.  Ad  annuntiandum  man&  misericor- 
diam  tuam,  et  veritatem  tuam  per  noc- 
tem; 

4.  In  decachordo ,  psalterio ,  cum  can- 
tico, in  citharft. 

5.  Quia  delectasti  me ,  Domine ,  in  &c- 
Iura  tu&  :  et  in  operibua  manuum  tuarioi 
exultabo. 

6.  Quam  magniflcata  sunt  opera  loa, 
Domine !  nimis  profund®  ÜBictas  sunt  eogi- 
tationes  tuae. 

7.  Vir  insipiens  non  cognoscet,  etstni- 
tus  non  inteUiget  hsc. 

8.  Cum  exorti  fuerint  peccatoies  sicnt 
fcenum ;  et  appamerint  omnes ,  qui  (^ 
rantur  iniquitatem  : 

Ut  intereant  in  sasculum  saBCuli. 

9.  Tu  autem  Altissimus  in  aetemom. 
Domine. 

10. Quoniam  ecce  inimici  tui,  Dominet 
quoniam  ecce  inimici  tui  peribunt :  et 
dispergentur  omnes  qui  operantur  iniqoh 
tatem. 

11.  Et  exaltabitur  sicut  unicomis  eorna 
meum  :  et  senectus  mea  in  mieericordii 
ul)eri. 

12.  Et  despexit  oculus  meus  inimicos 
meos,  et  in  insurgentibus  in  me  mafis- 
nantibus  audiet  auris  mea. 

13.  Justus  ut  palma  florebit :  sicut  ce- 
drus Libani  muitipücabitur. 

14.  Piantati  in  domo  Domini ,  in  atrüs 
domAs  Dei  nostri  florebunt. 


4.  Cum  cantico :  9aper  Higghaion  :  Heb.  \id6  Ps.  ix.  17.  Hie  autem  palet  mmicum  an 
iDSUnmentum. 

u.  In  misericordiA :  oleo  :  Hier,  kv  i;acM,pro  quo  scrib«  repotuitse  Tidenlur.  lifo« 
iniaericordiA.  Sensus  est :  delibutais  sum  oleo  Tirente,  recente;  unguenlis  perfiuus,  quodlcii- 
lix  Signum  ;  yel  ut  vertit  Simmachut  apud  Theodor.  senecUis  mea  ut  oUva  florens :  tii  sei 
ref  ireacet  Unqaam  in  aBtatii  flore. 

12.  Despexii  oculus...  retpiciet  eos  qui  insidiantur  \  Hier,  eomm  insidi«  detegentur.  In  in- 

•Murgentibus  :  de  bis  qui  conaurgunl,  etc.  Hier.  Judiet rapple ,  yindictam  dirinam  :  Tidebo 

•«leiectas  inaidiaa ,  et  comienles  inimicoi  :  excidium  eorum  audiam. 


PSALMORÜM  LIBER  IV. 


Adhac  frucUflcabnnt  in  senectate  :  pln- 
goes  et  frondentes  ernnt. 

Anniintlantes  qala  rectus  DomiDos  : 
fortitado  mea,  et  non  est  mifjuitag  in  eo. 
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15.  Adhne  mnitiplicabuntar  In  8enect4 
aberi  :  et  bene  paüentes  erant,  16.  ut  a»* 
nontient : 

Quoniam  rectus  Dominus  Deus  noster; 
et  non  est  iniquitas  in  eo. 


PSALMUS  XCIL  LAUDIS. 

?tr  mmdl  ttruciuram  Deo  Itau,  legi  ßdes,  templo  tancUtü»  eonstau  Sine  tittdo  in  Bebrieo. 


TERSIO  S.  HIERONTMI. 


Bominnsregnavit,  gloriA  indutus  est : 
indutus  est  Dominus  fortitudine ,  et  ac- 
dnctuB  est :  insuper  appendit  orbem,  qui 
son  commoTebitur. 

Firaium  solium  tuum  ex  tunc  :  ab 
artemo  tu  es. 

l^rayerunt  flumina.  Domine,  lerave- 
runt  flomina  Toces  suas  :  lerayerunt  flu- 
mioa  gargites  suos. 

A  Tocibus  aquarum  muitarum  grandes 
flactos  maris  :  grandls  in  excelso  Domi- 
nus. 

Testimonia  tua  fldelia  facta  sunt  nimis : 
domam  tuam  decet  sanctitas ,  Domine,  in 
loDgitadine  dlerum. 


TEBSIO  VULGATA. 

Lauf  Cantici  Ipsi  Dayld ,  i'd  die  ante  Mbbatnm, 
quando  Aindata  est  terra. 

1.  Dominus  regnavit,  decorem  indutn» 
est  :  indutus  est  Dominus  fortitudinem , 
et  prscinxit  se. 

Etenim  flrnuiTit  orbem  terrae,  qui  non 
commovebltur. 

2.  Parata  sedes  tua  ex  tunc  :  a  saecuTo 
tu  es. 

3.  Elevaverunt  tlnmina,  Domine  >  ele- 
vaverunt  flumina  Yocem  suam. 

Elevaverunt  flumina  fluctus  suos,  4.  A 
vocibus  aquarum  muitarum. 

Mirablies  elationes  maris  :  mirabills  üb 
altis  Dominus. 

5.  Testlmonia  tua  credlbllia  facta  sunt 
nimis  .  domum  tuam  decet  sanctitudo. 
Domine ,  in  longitudinem  dierum. 


PSALHUS  XCIII.  MORALIS  ET  INCREPATORIUS. 

Cmira  vioientos  et  oppressores,  prcewrtim  judicet,  Vide  Pa.  lxxxi.  Sine  tituio  in  Hebräer 

VERSIO  S.  HIEROHTMI.  TERSIO  VULGATA. 

Pnlfflus  ipai  David,  QuarlA  labbali. 

1.  Deus  ultionum  Dominus  :  Deus  uUio« 
num  liberö  egit. 

2.  Exaitare  qui  Judicas  terram  :  redde 
retributionem  soperbis. 

3.  Usquequo  peccatores.  Domine,  ii9- 
quequo  peccatores  gloriabuntur? 

4.  EiTabuntur,  et  loquentur  iniquita- 
tem  :  loquentur  omnes ,  qui  operantar  in- 
justitiam? 


Dens  ultionum ,  Domine  :  Deus  ultio- 
num, oitendere.  ^   ' 

Elerare  qui  Judicas  terram :  redde  vicis- 
sitodinem  superbls. 

Usqnequo  Impü ,  Domlne ,  asquequo 
InipU  exultabont  ? 

Flnent  loquentes  antiqnum  :  garrlent 
omnes  qui  operantur  iniquitatem  7 


IS.  MulUplieabuntur  :  fnictiflcabunt ,  etc.  Totus  rersos  ex  Hier,  quem  confer  cum  f,  tl» 
Beut  paüentes  erunt :  patientia  ipsia  bono  vertet. 
18.  Ut  amwntlent,.,  Refer  ad  sequentia  cum  .Hier. 

2.  Bx  tunc  :  k  principio  ante  orbem  condllum. 

S.  Slevaverunt  flumina.,.  Terra  fündat»  aquaa  soperftidit  copik  et  fragore  mirabili. 

i  J  vocibus  :  propter  strepitum.  Mirabilis  in  altis  Dominus  :  in  cobIo  ,  super  nubes^ 
Mm  DirablUter  inlumescit ;  longo  mirabiiior  Deus  ilie  excelsus  in  altitudine  conaUlonm 
*>onim ,  qaitnia  nee  mare  pronindiui  aut  vasUus. 

s.  Testimonia  tua :  lex  toa ,  mandata  tua.  Credibilia  :  tot  flrmata  miraculis ,  tantA  moltit«- 
^ae  fide  testium,  tantft  temporum  rerumque  omnium  conienaione ;  denique  tarn  incor- 
^pU  momm  regulft  cultusque  sanetitate.  Pro  quo  Hier,  fideiia :  yeridica  :  fidelia  enim  oa»- 
nia  mandata  ejus  ,  facta  in  veritate  et  asquitate.  Ps.  ex.  $.  quod  eödem  recidit. 

1.  liberh  egit :  Hier.  Oitendere ;  appare,  6  Deus  scelerum  ultor .'  tempua  est  ut  apparett. 
poientia  tna ,  dam  impü  in  plebem  tuam  granantnr. 
^  Btfabuniur,,,  eflütient,  et  loquentur  grandia  garrienles  :  Heb. 
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Populom  tinim,  Domine,  contwent,  et 
^nreditatem  tiiam  aflligent. 

Yiduam  et  advenam  interflcient,  et  pn- 
pilloft  occident. 

Et  dixerunt :  Non  vldeblt  Domintra,  et 
non  intelliget  Dens  Jacob. 

Intelligite  stulti  in  populo ,  et  liisiplentes 
flliquanlio  discite. 

Qui  plantavit  aarem,  non  audiet?  ant 
qai  flnxit  oculum,  non  videbit? 

Qui  erudit  gentes,  non  arguet  :  qui 
docet  hominem  sciontiam? 

Dominus  novit  cogitationes  hominum  : 
<|uia  vanae  sunt. 

Bealus  vir  quem  tu  erudieris ,  Domine , 
€t  de  lege  tuä  docueris  eum  : 

Ut  quiescat  ä  diebus  afllictionis  :  donec 
iodiatur  impio  interitus. 

Non  enim  derelinquet  Dominus  popu- 
lum  suum ,  et  haereditatem  suam  non  de- 
seret. 

Quoniam  ad  justiliam  revertelur  Judi- 
cium, et  sequentur  illud  omnes  recti 
corde. 

Quis  stabit  pro  me  adversüm  malos? 
<iuis  stabit  pro  me  adversüm  operarios 
iniquitatis? 

Nisi  quia  Dominus  auxiliator  mens  : 
paulominus  habitasset  in.i^nferno  anima 
mea. 

Si  dicebam  :  Motus  est  pcs  mens  : 
misericordia  tua  ,  Domine»  sustentabat 
me. 

In  multitiidine  cogitationnm  mearum , 
quae  sunt  in  me  intrinsecus;  consolationes 
tuaß  delectabunt  animam  meam. 

Numquid  particeps  erit  tui  thronus  insl- 
diarum ,  fingens  laborem  in  pnecepto  ? 

Copulabuntur  adversüm  animam  Justi , 
et  sanguinem  innocentem  condemna- 
Lunt. 


5.  Populum  tuum,  Domine ,  lin]n111a>e' 
runt,  et  haereditatem  tnam  vexarerant. 

6.  Viduam  et  advenam  interfecenmt, 
et  papillos  occiderunt. 

7.  Et  dixerunt :  Non  vidd>it  Dominm, 
nee  Intelliget  Dens  Jacob. 

8.  Intelligite  insipientes  In  populo,  et 
stulti  aliquando  sapite. 

9.  Qui  plantavit  aurem,  non  audiet? 
aut  qui  flnxit  oculum ,  non  considerat? 

10.  Qui  corripit  gentes,  non  aigoet: 
qui  docet  hominem  scientiam  ? 

1 1 .  Dominus  seit  cogitationes  homUmm, 
quoniam  vanae  sunt. 

12.  Beatus  homo,  quem  tu  erudieris, 
Domine ,  et  de  lege  tuä  docueris  eum : 

13.  Ut  mitiges  ei  k  diebus  Hialis;  donec 
fodiatur  peccatori  fovea. 

14.  Quia  non  repeilet  Dominus  plebem 
suam ,  et  haeredltatem  suam  non  derdio- 
quet. 

15.  Quoadusque  justilia  convertator  in 
Judicium,  et. qui  Juxta  illam  omnes  qai 
recto  sunt  corde. 

16.  Quis  consurget  mihi  adversüs  malig- 
nantes?  aut  quis  stabit  mecum  advetsüs 
operantes  iniqnitatem? 

17.  Nisi  quia  Dominus  adjuvit  me :  pau- 
lominus habitasset  in  Inferno  anima  mea. 

18.  Si  dicebam  :  Hotus  estpes  meos: 
misericordia  tua  Domine ,  adjovabat  me. 

19.  Secundüm  multitndlnem  dolorom 
meorum  in  corde  meo ,  consolatlones  tos 
laetiflcaverunt  animam  meam. 

20.  Numquid  adhaeret  tibi  sedes  iniqai- 
tatis,  qui  fingis  faborem  in  pnecepto? 

/21.  Captabunt  in  animam  justi,  et  sm- 
guinem  innocentem  condejnnabunt 


9.  Qiä  plantavit  aurem^  non  audiet  ?  Preclarö  Hier.  Comm.  in  hone  Psalmam  :  Itle  hau 
cdversits  eos  maximh  facit ,  qui  anihropomorphitce  sunt  :  qui  diatnl  Deum  habere  membra 

quoi  etiam  nos  haOemus et  humanas  imlteciUitates  ad  Dei  magnificenüam  refenaU.  Et 

paulo  posi :  Fidcte  quid  dicat  :  Qui  plantavit  aurem  ,  non  audiet  ?  non  dixit :  Qui  planiarU 
aurem,  ergo  ipse  aurem  non  habet  ?  non  dixit :  Ergo  ipse  oculos  non  habet?  sed  quid  dixü? 
Qui  plantavit  aurem,  non  audiet?  et  qui  flnxit  oculos ,  non  comiderat?  membra  tulit ,  e§- 
dentlai  dedit.  Quem  locum  Aogiutiaus  exscripsil,  atque  Hicrooymo  trlbuil.  EpisU  ad  FortO' 
natiaa.  ollm  in.  nunc  i48.  n.  14. 

13.  Mitiges :  quieacat,eic.  Hier,  quietem  ei  prsstes  ;  Heb. 

15.  Quoadusque  justilia qaoadasqae  justilia  ipsa  judicilmexerceal,  acjudiclajosta 

sint.  El  quijuxia.,.  eiaeqaentar  iilod  (Judicium)  omnes  rectl  coi  1e  :Hier. 

17.  Paulominus...  propemodum  in  silentio  babitassem :  Heb.  ces  tisem  in  tmnulo;  morte  ex- 
tinctus  essem. 

18.  Si  dicebam  :  Malus  estpes  mens...  SUiim  atqne  agnovi,  ac  \ibi  expoeui , Dens ,  DOlin 
omnia  circum ,  ac  nihil  esse  flrml,  UilisU  opem  lal)anU.  ' 

19.  Secundinn  mullitudinem...  in  multitudine  cogiutionnm...  Hi  f.  Quanta  fültanxielasco- 
gitaiionum  mearum,  tanUs  consolaUones  tu«. 

70.  Nitmquid  adhasret  tibi...  numquid  particeps  erit  tot....  Hier,  i  Deum  loqoicar  :  an  lo- 
ciabitur  libisedei  insidiatrixjudiciiy  injusu  legis  prsiexui  decem  uii? 
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Erit  autem  mihi  Dominus  in  refüglum , 
et  Deus  maus  quasi  petra  spei  mes. 

Et  restituet  super  eos  iniquitatem  suam , 
et  in  ma]Ui&  suä  perdet  eos  :  perdet  eos 
Dominus  Deus  noster. 


22.  Et  fiictns  est  mihi  Dominus  in  re- 
fuglnm ,  et  Bens  meus  in  adjutorium  spei 
meffi. 

23.  Et  reddet  lllis  iniquitatem  ipsorum , 
et  in  malitift  eorum  disperdet  eos  :  dis- 
perdet  iUos  Dominus  Deus  noster. 


PSALMUS  XCIV.  LAUDIS  ET  ADWUTIONIS. 

imiiat  ad  Del  laudea  et  cultum;  novam  ejus  vocem  in  Testamenio  fwvo  ,  novamque  requUm 
foüiceiur ,  ä  qua  eontwnaces  arcet.  t.%*  ii.  Davidi  iribtütur :  Heb.,  nr.  7.  In  HtbrcBoau- 
(«m  nuUu»  est  tUulus. 


VERSIO  S.  BIERONTMI. 

Venite ,  laudemus  Dominum :  JuMiemus 
petrx  Jesu  nostro. 

Prsoccnpemus  vuitum  ejus  in  actione 
Sratiarum  :  in  canticis  juhilemus  ei. 

Qocniam  fortis  et  magnus  Dominus,  et 
rei  ma^ius  super  omnes  deos. 

in  cijjus  manu  fundamenta  terrae,  et 
eicelsa  montium  ipsius  sunt. 

CujDs  est  mare;  ipse  enim  fecit  iilud, 
etsiccam  manus  ejus  piasmaverunt. 

Yeaite ,  adoremus  et  curvemus  :  flec- 
tamod  genua  ante  faciem  Domini  factoris 

nostri. 

Quia  ipse  est  Deus  noster ,  et  nos  popu- 
Im  pascus  ejus,  et  grex  manüs  ejus.  Ho- 
die  si  Tocem  ejus  audieritis , 

Nolite  indurare  corda  vestra,  sicut  in 
contradictione ;  sicut  in  die  tentationis  in 
dcwrtoj 

Ulli  tentaverunt  me  patres  Testri :  pro- 
bareraot  me ,  et  viderunt  opus  meum. 


Quadraginta  annis  dispiicuit  mihi  ge- 
MnUo  Ula,  et  dixi  :  Populus  errans 


VERSIO  VULGATA. 

Laos  Canüci  ipai  Datid. 

1.  Venite,  exultemus  Domino  :  Jobile- 
mus  Deo  salutarl  nostro. 

2.  Praeoecupemus  faciem  ejus  in  con- 
fessione,  et  in  psaimis  jubilemuB  ei. 

3.  Quonlam  Deus  magnus  Dominus ,  et 
rex  magnus  super  omnes  deos. 

4.  Quia  in  manu  ejus  sunt  omnes  iines 
terra,  et  altitudines  montium  Ipaius 
sunt. 

5.  Quoniam  ipsius  est  mare;  et  ipse 
fecit  illud  ;  et  siccam  manus  ejus  forma- 
verunt. 

6.  Venite ,  adoremus  et  proeidamus ;  et 
ploremus  ante  Dominum  ,<iui  fecit  nos. 

7.  Quia  ipse  est  Dominus  Deus  noster,  et 
nos  popuius  paacusB  ejus ,  et  oves  manüs 
ejus. 

8.  Hodie  si  vocem  ejus  audieritis ,  noUte 
obdurare  corda  vestra; 

9.  Sieut  in  irritatione  secundüm  diem 
tentationis  in  deserto ;  uhi  tentaverunt  me 
patres  vestri ,  probaverunt  me ,  et  vlde* 
runt  opera  mea. 

10.  Quadraginta  annis  offensus  ful  gene«^ 
rationi  iiii,  et  dixi :  Semper  hi  errant  corde ; 

31.  Capiabvnt,.,  copulabuntur...  Hier,  oesspe  maii  Jifdices.  Jn  antnumJusU :  ooosentieBt  a<t 
opprimeodam  jusUim, 

4.  FInu  Urfce :  ftmdaroenta  t  Hier. 

s.  JfeMM  .*  aire  aridam,  lerrain. 

i.  Ploremus :  fleclamus  genua  :  Idem. 

1.  Ovei  numüt  ejus :  ab  Ulo  pastore  dedoct»  ad  pascua. 

I.  Bodie  $i  vocem,,.  De  boo  f,  et  seq^entibuB  deque  ipao  hodie  et  requie  comecnta,  k  qnt 
iocreduli  arcebuntur ,  poit  Tersuin  lo.  dicemus  ex  Paulo  Heb.,  ui.  7,  i;  iy,  S.  cum  leqq.  Nuno 
Tcrba  PMhni  exequemar. 

9.  Sicut  in  irritatione,.,  ticot  in  Meriba  tecundAm  diem  Mana  :  Heb.  Loca  nota  Hei>r«is  , 
4icu  ab  irriuiione  et  tentaUone,  ubi  deBcienUbui  aqnis,  pleba  mararorat  in  Bloyien ,  et  perit 

iBdewrtow  VideBiod.,  xnt.  3, 7;  Nuaa.,  xir.  Probaverunt opera  mea :  eiperti  aniit  qaas* 

(am  In  IjeneOicieDdo  et  ulciscendo  possem. 

10.  Quadrmginia  annis :  Paulus ,  Heb.  iii.  9 ,  lo.  refert  ad  tuperlora ,  et  ble  dlaüngoit  r 
popterea  offensus  ful,  eie.  In  InTltalorio  leglmua  i  proximus  fui :  praaente  Tindicti.  Beoau« 
wtcQ  bujaa  loei  ex  Paulo  sie  conclimandtta :  nempe  requiem  i  Deo  IsraelUlt  eue  prontaBaoa 
ia  imi  Cbanan«a  :  omnes  Urnen  Interim  In  daaerto  ceeidlaBe  bfte  requie  fruatrau»;  quar» 
^NHiuin  aanelmn  per  Dtvidem  ad  bot  am  requiem  invitasie ;  ad  noTiim  Uiud  aabbatum  al^ 
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Lux  orta  est  Jiuto ,  ei  rectls  corde  fae- 
titia. 

LaBUmlai ,  jnsti,  Ui  Domloo »  et  conflte- 
mini  memorisB  saact»  ejus. 


11.  Lux  orta  est  Justo,  et  rectls  corde 
Ixtitla. 

13.  LflBtamiDl ,  justi ,  in  Domino»  etcoo- 
fltemini  memoria;  sanctilleationis  ejns. 


PSALMÜS  XCVII.  LAÜDIS  ET  EXÜLTATIONIS. 

Fosi  ingentes  victorUis  de  genlibus  reportatas ,  popultu  Uberaiori  et  vindici  Deo  gralku  agä, 
Focaüonaa  quoque  getOium,  et  Chritii  revelaUonem  ^pei*«!. 


VERSIO  S.  HICRONmi. 

Psalmus. 

Cantate  Domino  canticum  novum,  quia 
mirabilia  fecit. 

Salvavit  sibi  dextera  ejus ,  et  brachium 
sanctum  ejus. 

Notum  fecit  Dominus  salutare  suum : 
in  conspectu  gentium  revelavit  justitiam 
suam. 

Recordatus  est  misericordi»  mm ,  et  ye- 
ritatis  susB  domui  Israel :  viderunt  omnes 
flnes  terrae  salutare  Dei  nostri. 

Jubllate  Deo,  omnis  terra  :  vocifera- 
mini ,  et  laudate ,  et  canite. 

Ganite  Domino  in  citharä :  in  citharA  et 
Toce  carminis. 

In  tubis  et  clangore  buccinas :  jubUate 
coram  rege  Domino. 

Tonet  mare  et  plenitudo  ejus  :  orbis  et 
habitätores  ejus. 

Flumina  plaudent  manu  :  simul  mon- 
tes  laudabunt. 

Ante  Dominum ;  quia  venit  judicare  ter- 
ram  :  judicabit  orliem  in  justitiA,  et  po- 
pulos  in  sequitatlbus. 


TERSIO  VÜLGATA. 

1.  Psaimus  ipsi  David. 

Cantate  Domino  canticum  novum,  quia 
mirabilia  fecit. 

Salvavit  sibi  dextera  ejus,  et  bracliiain 
sanctum  ^us. 

2.  Notum  fecit  Dominus  salutare  guum: 
in  conspectu  gentium  revelavit  justitiam 
suam. 

3.  Recordatus  est  misericordis  sns ,  et 
veritatis  suae  domui  Israel. 

Viderunt  omnes  termüü  tenae  salutara 
Dei  nostri. 

4.  JubUate  Deo,  omnis  terra :  cantate, 
et  exultate ,  et  psaUlte. 

5.  Psallite  Domino  in  cithari,  io  tir 
tharä  et  voce  psalml ,  6.  in  tubU  ductili- 
bus  ,  et  voce  tubs  cornes. 

JubUate  in  conspectu  regis  Domini.  7. 
Moveatur  mare ,  et  plenitudo  ^us  :  oritis 
terrarum  ,  et  qui  habltant  in  eo. 

8.  Flumina  plaudent  manu ;  simul  moo- 
tes  exultabunt  9.  ä  conspectu  Domini : 
quoniam  venit  judicare  terram. 

Judicabit  orbem  terrarum  iujustitii,  et 
populos  in  sequitate. 


PSALMUS  XCVIII.  LAÜDIS. 

Maxime  congruit  arcas  in  Si&n  ircaulatm ,  f.  i ,  2,  s.  et  Christo  super  populoi  regnatL 

Deeit  UUdus  In  Hebrmo* 


VERSIO  S.  HIERONTKI. 

Dominus  regnavit,  commoveantur  po- 
pull :  sessor  Cherubim,  concutlatur  terra. 

Dominus  in  Sion  magnus,  et  excelsus 
est  super  omnes  populos. 

Conüteantur  nomini  tuo  magno ,  terri- 
bili ,  sanctoque. 

Imperium  regis  Judicium  diligit.  Tu  fun- 


VERSIO  VULGATA. 

1.  Pialnus  ipfl  David. 

Dominus  regnavit;  irascantur  popoli: 
qui  sedet  super  Cäierubim,  moveatur  terrt. 

2.  Dominus  in  Sion  magnus  :  etexceisos 
super  omnes  populos. 

3.  Conüteantur  nomlnl  tuo  magno :  <tQO- 
niam  terribile ,  et  sanctum  est ,  4.  et  ho- 
nor  regis  Judicium  dUigit. 


t2.  Memorial  sanctißcationis :  raemori»  lancl«  ejus :  Hier.  Id  est ,  liudal«  ante  iibemaftt- 
lum,  quod  ejus  memorlale  est. 

* 

I.  SaWabit  sibi :  stivam  fecit  «um  dextert  loa :  pioprii  virUUe  mun  et  Victor  fit :  quod  etf 
pvgnanUfl ,  ei  vietoriam  reportantit.  Nda  auiem  Deum  iUii  pugiiare «  se  Itteri ,  eüan  popnloa 
propugnat  et  lueiur. 

e.  Tubis  ducUUbus :  Uibis  claaitcis.  ComesB,  deesi  Hier. 

1.  irascantur  :  commoveantur :  Hier,  contremlscant.  Tide  Psalm,  xcvi.  i. 

4.  ffonor  regis  :  Dei.  Imperium  regfs :  Hier.  Robur  regit :  iquiia :  quo  senstt  apad  Hove- 
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dasU  asqnitates  :  Judicium  et  Justitiam  in 
Jacob  tu  fecisti. 

Exaltate  Dominum  Deum  nostrum ,  et 
adorate  sca))ellum  pedum  ejus ;  quia  sanc- 
tii»e0t. 

Moyses  et  Aaron  in  sacerdotibus  ejus, 
et  Samuel  in  his  qui  invocant  nomen 
ejus :  invocabant  Dominum  ,  et  ipse  exau- 
divit  eos. 

In  columnä  nubia  loquebatur  ad  eos  : 
custodierunl  testimonla  ejus ,  et  praecep- 
tum  quod  dedit  eis. 

Domine  Deus  noster ,  tu  exaudisti  eos  : 
Domtne,  propitius  fuisti  eis,  et  ultor  su- 
per commutationibus  eorum. 

Exaltate  Üominum  Deum  nostrum ,  et 
adorate  in  monte  saneto  ejus  ;  quia  sanc- 
tus  Dominus  Deus  noster. 
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et 


Tu  parasti  directiones  :  Judicium 
justitiam  in  Jacob  tu  fecisti. 

5.  Exaltate  Dominum  Deum  nostrum, 
et  adorate  scabellum  pedum  ejus;  quo- 
nJam  sanctum  est. 

6.  Moyses  et  Aaron  in  sacerdotibus  ejus : 
et  Samuel  inter  eos ,  qui  invocant  nomen 
ejus. 

Invocabant  Dominum ,  et  ipse  exaudie- 
bat  eos  :  7.  in  columnä  nubls  loquebaUir 
ad  eos. 

Gustodiel)ant  testimonia  ejus,  et  prte- 
ceptum  quod  dedit  ilUs. 

8.  Domine  Deus  noster ,  tu  exaudiebas 
,eos  :  Deus,  tu  propitius  fuisti  eis  ,  et  ul- 
ciscens  in  omnos  adinventiones  eorum. 

9«  Exaltate  Dominum  Deum  nostrum ,  et 
adorate  in  monte  saneto  ejus;  quonlam 
sanctus  Dominus  Deus  noster. 


PSALMUS  XCIX.  LAUDIS  ET  EXULTATIONIS. 

Dei  majestatem ,  bonttatem  ,  fldem ,  domum  ejus  ingressuri  canuni. 


ytMSlO  S.  HIERONYMI. 

Pwlmiu  in  CooflBasione. 

Jubilate  Deo ,  omnis  terra  :  servlte  Do- 
mino in  Ixtitiä  :  ingredimlni  coram  eo  in 
laude. 

Scitote  quoniam  Dominus  ipse  est  Deus ; 
ipse  feclt  nos ,  et  ipsins  sumus  :  populus 
ejus,  et  grex  pascuae  ejus , 

IngrecÜmini  portas  ejus  in  gratiarum 
actione ,  atria  ejus  in  laude  :  confitemlnl 
ei ,  benedicite  nomlnl  ejus. 

Qala  bonuB  Dominus,  in  sempitemum 
nlsericordia  etfus,  et  usque  ad  generatlo- 
nem  et  generationem  fides  ejus. 


TER6I0  VULGATA. 

1.  Psalmus  \n  ConfeMione. 

2.  Jubilate  Deo ,  omnis  terra  :  servlt« 
Domino  in  laetitlA. 

Introite  in  conspectu  ejus,  in  eiulta- 
tione. 

3.  Scitote  quoniam  Dominus  ipse  est 
Deus  :  ipse  fecit  nos  ,  et  non  ipsi  nos : 

Populus  ejus,  et  oves  pasou«  ^us,  4. 
introite  portas  ^us  In  confessione ,  atrla 
ejus  in  hymnis  :  conütemini  illi. 

Laudate  nomen  ejus  :  5.  quoniam  sua- 
vis  est  Dominus ;  in  aeternum  nüsericordia 
ejus;  et  usque  in  generationem  et  genera- 
tionem veritas  ejus. 


rum,  vis  Herculea ,  robar  Alcinoi :  hoc  est  sine  dubio ,  Ipse  rex  reclo  Jadicio  deiectatur :  qjAOd 
ad  fellciUtem  regil  iroperii  spectaU  Paraxtl  directiones  :  fUndasti  equIUles :  Hier. 

5.  Scabellum  pedum :  arcam.  Sic  Psalm,  cxxxi.  7.  Noti  omnibus  loci  Ambrosii  et  AugusiinI» 
ttbl  scabellum  Domioi  interpretantur  caruem  Christian  mysierüs  adoratam :  Aug.  In  hune 
Psal.  n.  9.  Amb.  de  Spir.  sanclo ,  cap.  xi.  d.  76  et  seq.  * 

S.  im  sacerdotibus :  Moses  rebus  sacris  praCuii  ssquö  tc  profanis.  Sacerdotaie  etiam  geaiit 
officium ,  cum  Aarouem  coosecraflt ,  et  pro  eo  sacrilleium  obiuüu 

7.  In  colwnnA  mtbis.,,  ad  eos :  Hosen  ei  Aaroo.  Exod.,  xiu.  21. 

8.  JdtnventUmes  eorum :  in^uriai  eorum :  Ssrmm.  apud  Theodor.  Ulciscens  moUmina  po- 
puU  adrertüs  Moysen  et  Aaron. 

3.  St  non  ipsi  nos :  et  Ipsins  sumus  :  Hier.  Orta  varieus  ex  varkuti  vvcis  Hebras« :  le  •* 
per  vaa ,  yd  per  aleph. 
5.  Suavis :  bonus :  Heb,  iia  panim.  ^ 
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PSALMUS  C.  MORALIS. 

Fftm innoceniia,mode9tiaque  et  integrltas  bani  princtpis  adsctteentit  bonos j  malo9  coett- 
eentu,  Confer  cum  Ps,  cxzx.  ui  habeas  ex  Davide  opUmi  et  sanctiistmt  regit  eaemplum, 
yide  autem,  bonus  prineept  quot  amioot  et  convivas^  quos  familiäres,  quoe 
adaUnUtroe,  quot  doiique  adversariot  habeat. 


YERSIO  S.  HIERONTMI. 

Psalmus  David. 

MlBerlcordiam  et  Judicium  cantabo :  tibi, 
Domine ,  psallam. 

Erudiar  in  Tiä  perfectA  quando  venies 
ad  me :  ambulabo  in  slmplicitate  cordls 
mei  in  medio  domüs  mes. 

Non  ponam  coram  ocuUs  meis  Terbum 
Belial :  facientem  deciinationes  odivi;  faec 
adhsesit  mihi. 

Gor  pravum  recedet  h  me  :  maium  ne- 
Bciam. 

Loquentem  in  al)Scondito  contra  proxi- 
mum  suum ,  hunc  interflciam :  superbum 
ocnlis  et  altum  corde ,  cum  hoc  esse  non 
potero. 

Ocnii  mei  ad  fldeles  terrae ,  ut  habitent 
meeum ;  ambulans  in  viä  slmpliciter ,  hie 
ministrabit  mihi. 

Non  )iabitabit  in  medio  domüs  mes  fa- 
ciens  doium;  loquens  mendacium  non 
placeblt  in  conspectu  oculomm  meorum. 

Manö  perdam  omnes  impios  terra ,  ut 
Interflciam  de  ciritate  Domini  universos 
qui  operantur  iniquitatem. 


TERSIO  TULGATA. 

1.  PMlmai  ipti  David. 

Hisericordlam  et  Judicium  cantabo  tibi, 
Domine : 

Psaliam ,  2.  et  inteiligam  in  Tiä  imma- 
cuIatA ,  quando  venies  ad  me. 

Perambulal)am  in  innocentlä  cordis  mei, 
in  medio  domüs  mese. 

3.  Non  proponel)am  ante  oculos  meos 
rem  injustam  :  faclentes  prsvaricationes 
odivi. 

Non  adhffisit  mihi  4.  cor  pravum  :  de- 
ciinantem  k  me  malignum  non  cognosce- 
l)am. 

5.  Detrahentem  secretö  proximo  soo, 
hunc  persequel)ar. 

Superbo  ocuJo,  et  insatiabiU  corde,  cum 
hoc  non  edebam. 

6.  Oculi  mei  ad  fldeles  terrae,  ut  sedeant 
mecum  :  ambulans  in  viä  Immaculata , 
hie  mihi  ministrabat. 

7.  Non  habitabit  in  medio  domüs  mesß 
qui  facit  superbiam  :  qui  loquitur  iniqua, 
non  direxlt  in  conspectu  oculorum  meo- 
rum. 

8.  In  matutino  Interflciebam  omnes  pec- 
catores  terrae  :  ut  disperderem  de  civitate 
Domini  omnes  operantes  iniquitatem. 


1.  Mitericordiam  et  Judicium,.,.  Sie  dislingoit  Bier,  miiericordiam  et  Judiciam  cuiUbo : 
tU>i,Domioe,  pMilaiii.  Ipsam  misericordiam ,  Ipsam  Josliliam  cantabo ;qaod  est  veri  Deo 
psallere,  cujus  opera  omnia  bis  daobua  contineolur. 

2.  Quando  venies  ad  me  :  docendum  et  protegendum.  Perambulabam  :  perambulabo  : 
Heb.  Sic  omnia  sequenlia.  Non  IIa  Nabuclxidonosor  in  domo  nvA  ambalalMt ,  cum  diceret : 

Nonne  hcec  est  Babylon  magna ,  quam  egoadificavi inrobore  fortttudinis  meaSj  et  in 

glorid  decoris  mei,  Dan.,  iv.  27.  Itaque  exosus  Deo,  ac  depressus  in  belluarum  condtUooem. 
in  innocentld  cordis  mei :  non  aliud  corde  tegeiMm ,  aliud  ore  pr«rerel)am. 

S ,  4.  Hi  versus  distinguendi  ul  apud  Hier,  ex  quo  consequilur  iiiud  egregium  :  mahun 
nesciebam  :  tanU  simpücttate  atque  innocenÜA ,  ut  malum  nequidem  nooem. 

5.  Pertequebar  :  exscindelnm  :  Heb.  quod  est  vehementlus.  InsatiabiU  corde  :  latum 
corde  :  Heb.  cupiditatis  inflnits.  Cum  hoc  non  edebam,  cum  hoc  non  potero :  Heb.  iupp. 
ene :  ho  jus  nee  aspectum  ferre  possum. 

7.  Qui  fitcit  tuperbiam,..,  dolum  :  qui  loquitur  mendacia ,  non  piacelrit :  Hier. 

8.  In  matutino  interflciebam :  exscindebam :  ut  sopri  s.  Prima  bac  cura  subil,  ut  sceleraü 
loauiro  SQppUcio  punianlnr. 
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SIIPSALMÜS  CI.  LUCTÜS,  DEPRECATIONIS,  PROPHETICUS. 

Tempore  Batylanica  servUuiU^  vir  bonus  et  jusius,  qualU  Nehemias,  oral  cedificari  Sion , 
oe  sotvi  capiivUatem  Jam  dlutumam  .-  tum  aä  redemptUmem  tpirUualU  popuU ,  et  yen- 
fiioR  voeationem  se  convertii. 


YERSIO  S.  HIERONTHI. 

Oratio  iMQperis,  cdm  anxlus  Aierlt ,  et  ooram 
Domino  effuderit  eloquium  •uum. 

Domine ,  exaudi  orationem  meam  :  et 
clamor  meys  ad  te  veniat. 

Non  abscondas  fadem  tuam  ä  me  :  In 
die  tribulationis  mese  inclina  ad  me  au- 
Tem  tuam  :  In  quAcumque  die  invoeavero 
te ,  Telociter  exaudi  me. 

Quoniam  consumptl  sunt  sicut  fumus 
dies  mei :  et  ossa  mea  quasi  frixa  conta- 
boerunt. 

Percussum  est  quasi  fcenum ,  et  arefac- 
tam  est  cor  meum :  qula  obütus  sum  com- 
edere  panem  meum. 

A  Toce  gemltüs  mel ,  adhsesit  os  meum 
cami  mex, 

Assimllatus  sum  pellicano  deserti :  fac- 
tns  sum  qua&l  huho  solitudinum. 

TigOavi ,  et  fui  sicut  avis  soiitaria  super 
tectum. 

Tot&dleexprobrabant  mllilinimicl  mei : 
eioltantes  per  me  jurabant. 

Qoia  cinerem  sicut  panem  comedi ,  et 
potum  meom  cum  fletu  miscul. 

A  beie  Indignatlonis  tue ,  et  irs  tuce  : 
qola  elerastl  me ,  et  allisisti  me. 

Dies  mei  quasi  umbrft  inclinati  sunt ;  et 
ego  quasi  fcenum  arui. 

Tu  autem  Domine ,  In  stemum  perma- 
nes :  et  memoriale  tuum  in  generatlone 
H  generatlone. 

Tu  Buscitans  misereberls  Sion  :  quia 
tempus  est  ut  miserearis  ejus,  quoniam 
Teaii  tempus. 

Qaoniam  placitos  fecerunt  servi  tui  la- 
(ides  ejus,  et  pulverem  ejus  mlserabilem. 


VERSIO  VULGATA. 

1.  Oratio  pauperia,  cdm  anxiua  füerit;  et  In 
conspectu  Domini  effoderit  precem  auam. 

2.  Domine ,  exaudi  orationem  meam :  et 
clamor  mens  ad  te  veniat. 

3.  Non  avertas  faciem  tuam  li  me  :  In 
quäcumque  die  tribulor,  inclina  ad  me 
aurem  tuam. 

In  quAcumque  die  Invocaiisiro  te ,  velo- 
clter  exaudi  me. 

4.  Quia  defecerunt  sicut  fumus  dies  mel ; 
et  ossa  mea  sicut  cremlum  aruerunt. 

5.  Percussus  sum  ut  foenum ,  et  amit 
cor  meum  :  qula  oblitus  sum  comedere 
panem  meum. 

6.  A  Yoce  gemltAs  mel,  adhtesit  os  meum 
carni  mese. 

7.  Slmllis  factus  sum  pellicano  solitu- 
dinis :  factus  sum  sicut  nycticorax  in  do- 
micllio. 

8.  YigilaYi ,  et  factus  sum  sicut  passer 
solitarius  In  tecto. 

9.  TotA  die  exprobrabant  mihi  Inimlcl 
mei :  et  qui  laudabant  me ,  adversüm  me 
jurabant. 

'  10.  Quia  cinerem  tanquam  panem  man- 
ducabam,  et  potum  meum  cum  fletu  mls- 
cebam ; 

11.  A  facie  Irffi  et  indignatlonis  tusß  : 
quia  elevans  allisisti  me. 

12.  Dies  mei  sicut  umbra  declinaTerunt ; 
et  ego  sicut  fcenum  arul. 

13.  Tu  autem,  Domine,  in  aeternum 
permanes :  et  memoriale  tuum  in  genera- 
tionem  et  generatlonem. 

14.  Tu  exurgens  misereberls  Sion :  qoia 
tempus  miserendl  ejus ,  qula  Tcnlt  tempus. 

15.  Quoniam  piacuerunt  servls  tuis  la- 
pides  ejus  :  et  terra  ejus  mlserebuntur. 


4.  Sicut  eremium  :  quasi  firixa ;  id  est ,  exaiccaia  :  Hier.  Cremlnm  porrö  est  qood  Eieilö 
ereoaittr,  ut  sarmentum. 

5.  ObUtus  tum :  pr»  morore. 

7-  FeUicano :  onocrotalo ,  cacuUo ,  aat  alii  avi  gementi  potidaquim  canenti. 

S.  Passer,,,,  in  tecto :  laper  tectum  :  Hier,  non  ingreaiua  domum. 

9.  Qui  lamdabant  me :  qui  mihi  In  oe  UandielMnUir  ;  quI  laudare  adebanL  Jdverskm  me 
JBraAai«l.*conJuFabanl.  Non  deeranl  apud  Judsoa,  miaerrlmis  licet  lemporibus,  qol  apod 
reeem  gratlA  florerent ,  qualli  Nehemias :  IL  Esd.,  i.  et  seq.  Hi  igiiur  perfersl  bonines  malt« 
«Udanditi,  Urnen,  conjuraUone  facti,  peanma  IntenUbanU  Sic  etlam  aoluU  captlvlui«. 
Sanaballat  et  aiii :  ibid.,  vi.  i.  et  seqq. 

11.  Eievans  allisisti  me :  cdm  antö  conspicuam  reddidlsses. 

14.  Quia  venii  tempus  :  sepluaginta  anni  ä  JeremiA  definiti  Jam  Impleti  sunt. 

AS.  St  terree  ejus  miserebuniur :  pnlf  erem  ejus  miserentar :  Heb,  Eiiam  mlnaa  obniUi 
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Et  timebunt  gentes  npmen  Domioi ,  et 
universi  reges  terrae  glorlam  tuam. 

Qaia  sediftcayit  Dominus  Slon :  appanilt 
in  gloriä  suä. 

Respexit  ad  oratlonem  vaeui ,  et  non 
despexit  orationem  eorum. 

Scribatur  hoc  ingeneratione  novissimä ; 
et  populus  qui  creabitur ,  laudabit  Demi- 
nnm. 

Quoniam  prospexit  de  excelso  sanctuario 
8U0  :  Dominus  de  coelo  terram  contempl^- 
tus  est  : 

Ut  audiret  gemitum  Yincti ,  ut  solveret 
filios  mortis.* 

Ut  narretur  in  Sion  nomen  Domini ,  et 
laudatio  ejus  in  Jerusalem. 

Cum  congregati  fuerint  populi  simul ,  et 
regna  ut  serviant  Domino. 

Afflixit  in  viä  fortitudinem  meam :  ab- 
breviavit  dies  meos. 

Dicam  :  Dens  mens ,  ne  rapias  me  in 
medio  dierum  meorum.  In  generatione 
generationum  anni  tui. 

A  principio  terram  fundasti ,  et  opus 
manuum  tuarum  cceii. 

Ipsi  peribunt ,  tu  autem  stabis  :  et  om- 
nea  quasi  vestimentum  atterentur ;  quasi 
Pallium  mutabis  eos ,  et  mutabuntur. 

Tu  autem  Ipse  es,  et  anni  tu!  non  defl- 
cient. 

Filii  seryorum  tuorum  habitabunt ,  et 
semen  eorum  ante  faciem  tuam  perseve- 
rabit. 


iß.  Et  tbneb^nt  gentes  nomen  tonm. 
Domine,  et  omnes  reges  terrs  gloriam 
tuam. 

17.  Qaia  a&diflcavit  Dominus  Sion  :et 
videbitur  in  giorlä  suft. 

18.  Respexit  in  orationem  humilium ,  et 
non  sprevit  precem  eorum. 

19.  Scribantur  haec  in  generatione  al- 
ter4 ;  et  populus  qui  creabitur ,  laudabit 
Dominum. 

20.  Qula  prospexit  de  excelso  sancfo 
suo :  Dominus  de  coelo  in  terram  aspexit : 

31.  Ut  audiret  gemitus  compedltomm , 
ut  solveret  filios  interemptorum. 

22.  Ut  annuntient  in  Sion  nomen  Do- 
mini ,  et  laudcm  ejus  in  Jerusalem. 

23.  In  conveniendo  populos  in  unum , 
et  reges  ut  serviant  Domino. 

24.  Respondit  ei  in  y\ä  virtutis  sux : 
Paucitatem  dierum  meorum  nuntia  mihi. 

25.  Ne  revoces  me  in  dlmidio  dierum 
meorum.  In  generationem  et  generationem 
anni  tui. 

2C.  Initio  tu ,  Domine ,  terram  fundasti» 
et  opera  manuum  tuarum  sunt  coeli. 

27.  Ipsi  peribunt,  tu  autem  permanes: 
et  omnes  ßicut  vestimentum  veterascent: 

Et'sicut  opertorium  mutabis  eos,  et  mu- 
tabuntur. 28.  Tu  autem  idem  ipse  es ,  et 
anni  tui  non  deflcient. 

29.  Filii  servorum  iuorum  habitabunt, 
et  semen  eorum  in  sseculum  dirigetur. 


PSALMUS  CIL  EUCHARISTICUS. 

De  remisiione  peecatorum  graUas  agii. 


VERSIO  S.  HIERONTHI. 

Davij. 

Benedic ,  anima  mea  Domino ,  et  omnia 
Tiacera  mea ,  nomini  sancto  ejus. 


VERSIO  TÜLGATA. 

I.  Ipsi  David. 

Benedic,  anima  mea,  Don^Lao ,  et  omnta 
que  intra  me  sunt,  nomini  sancto  egos. 


patrts,  templique  rudera  et  cinerea  diligunl,  ac  super  illis  dolent;  ut  illi,  qui  ad  locom 
tempii  diruti  monera  deferetwiii ;  Jerem.,  xu.  5.  ut  Nehemiu ,  qui  locam  paterni  sepolcri 
desiderabat.  ü.  Esd.,  n.  5. 

1«.  SeribaiHur  r  seribentttr.  Heb.  TransmUtentur  ad  posteros  qua  Dens  «d  nos  liberandoi 
gessit. 

9t.  Fitlos  inUremptorum  :  fllioc  mortis ;  Hier,  norti  addiotos. 

2S.  Reges  :  qui  Deum  in  templo,  licet  ethnici ,  oolebant,  ut  ssspe  dletun  k  prophetls.  Vide 
libros  Mach,  et  Josepbum.  Hsc  autem  flgura  erat  gentium  ad  fldem  eonverteadanim. 

2\,  Respondit  et.,.  afBixfft  in  viA  Ibrtltudlnem  meam,  et  Hier.  Tabewens  ac  deflcieaf, 
instante  reditu ,  metuit  ne  ant6  moriatur ,  quAm  vkteat  Jerasalem  restitniam. 

95.  Ne  revoces Adde  cum  Hier,  dicam  :  l>eus  meut,  ete.  In  generattonem  et  gemsro' 

Monem  smni  tui.  A  oonsideratione  inflrmilatis  human»,  ad  »ternitatisdiviMS  eomieBplatkf 
Ben  asfurgit. 

96.  InHio  tu.  Domine Hec  Paulus  de  Christo  accipit.  Heb.  i.  lo.  qnem  bont  viH  k  oapli- 

Tltate  reduces ,  verum  redemptorem  expectabant. 

27.  Opertorium  :  pallium ;  Hier. 

29.  Filii  servorum  tuorum  lUibilabunt :  in  lerrft  saaclA :  «on  nos  miserl  et  Infirmi ,  sed  iaRf  m 
flW  Bostri.  St  semen  eorum  in  saseulum  dirigetur  :  ante  Iheiem  tuam  peraevenUt ;  Hiar. 
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Benedic,  anlma  mea,  Domino,  et  noll 
oblWisci  omnimn  rdributionum  ejus. 

Qul  propUiatur  cunctls  iniquitatibug 
tois  :  etäbnat  omnes  inflrmltates  tuafl. 

Qa\  redimit  de  corruptione  vitam  tuam : 
et  eoTonat  te  in  mi8ericordi&  et  miBera- 
lionibus. 

Qui  replet  bonls  ornamentum  tnum : 
ionoTabitUT  sicnt  aquilse  Juventus  tua. 

Faciens  justHlas  Dominus,  et  judicia 
eunctis  qui  calumnias  susUnent. 

Notas  fecit  vias  suas  Moysi  :  filils  Israel 
cogitationes  suas. 

iüserlcors  et  clemens^Dominus :  patiens, 
et  multas  miserationis. 

Non  in  sempiteraum  judicabit :  neque 
in  sBtemum  irascetur. 

Non  seonndüm  peccata  nostra  fecit  no- 
bis :  neque  secundüm  iniqultates  nostras 
retriboit  nobis. 

Quantum  enim  excelsius  est  coelum 
tcTTi :  tan  tum  conflrmata  est  mlsericordia 
ejus  super  timentes  eum. 

Quantum  longo  est  oriens  ab^occidente : 
tantto  longo  fecit  ä  nobis  scelera  nostra. 

Sicut  miseretur  pater  fiUorum ,  miser- 
tosestDominnstimentibus  se. 

Ipse  enim  novit  plasmationem  nostram : 
recordattts  est  quia  pulvis  sumus. 

Homo,  quasi  herba  dies  ejus ;  sicut  flos 
agri ,  sie  florebit 

Quia  Spiritus  pertransiet  eum ,  et  non 
subsistet ;  et  non  cognoscet  eum  ultra  lo- 
cus ^ttS. 

Mlsericordia  autem  Domini  ab  stemo , 
et  ttsque  in  seternum  super  timentes  eum, 
et  josUtia  ejus  in  fllios  flliorum; 

Misqul  custodiunt  pactum  ejus,  et  re- 
cordautur  prsceptorum  ejus  ad  facienda 
ca. 

Dominus  in  coclo  stabilivit  thronum 
enum ,  et  regnum  illlus  omnium  domina- 

tnr. 

Benedicite  Domino ,  angeli  ejus ,  fortes 
rabore ,  facientes  verbum  ejus ,  obedientes 
vocl  sermonis  ejus. 


Benedicite  Domino,  omnes  exercitus 
ejus,  ministri  ejus,  qui  facitis  placitum 
mius. 

Benedicite  Domino ,  unlversa  opera  ejus, 


2.  Benedie,  anima  mea,  Domino,  et 
noli  obllvisci  omnes  retrlbutiones  ejus. 

3.  Qui  propitiatur  omnibus  iniquitatibus 
tuis  :  qul  sanat  omnes  Inflrmitates  tuas. 

4.  Qui  redimit  de  interitu  vitam  tuam  : 
qul  coronat  te  In  misericordift  et  mlsent- 
tionibus. 

5.  Qui  replet  In  bonis  desiderium  tuum : 
renovabltur  ut  aquilee Juventus  tua. 

6.  Faciens  misericordias  Dominus,  et 
Judicium  omnibus  ii^uriam  patientibus. 

7.  Notas  fecit  vlas  suaa  Moysl  :  filife 
Israel  voluntates  suas. 

8.  Miserator  et  miserlcars  Dominos  : 
longanimis ,  et  multüm  miserieors. 

9.  Non  in  perpetuum  irascetur  :  neque 
in  aeternum  comminabitur. 

10.  Non  secundüm  peccata  nostra  fecit 
nobis  :  neque  secundüm  iniqultates  nofr- 
tras  retribuit  nobis. 

11.  Quoniam  secundüm  altltudlnem 
ccell  k  terr&,  corroboravltmisericordlam 
suam  super  timentes  se. 

12.  Quantum  distat  ortus  ab  occidente, 
long^  fecit  ä  nobis  iniqultates  nostras. 

13.  Quomodo  miseretur  pater  flliorum , 
misertua  est  Dominus  timentibus  se :  14. 
quoniam  Ipse  cognovlt  ^Igmentum  no»- 
trum. 

Rccordatus  est  quoniam  pulvis  sumus : 
15.  homo, sicut  fcenum  dies  ejus;  tan- 
quam  flos  agri ,  sie  efflorebit. 

16.  Quoniam  spiritus  pertransibit  in  illo, 
et  non  subsistet ;  et  non  cognoscet  amplius 
locum  suum. 

17.  Mlsericordia  autem  Domini  ab  tß- 
terno ,  et  usque  in  stemum  super  timen- 
tes eum. 

Et  justitla  illius  in  fllios  flUonmi,  18. 
bis  qui  servant  testamentum  ejus ; 

Et  memores  sunt  mandatorum  ipslus , 
ad  faclendum  ea. 

19.  Dominus  in  coelo  paravit  sedem 
suam*  et  regnum  ipsius  omnibus  domi- 
nabitur. 

20.  Benedicite  Domino,  omnes  angell 
ejus,  potentes  vlrtute,  facientes  verbum 
illius  ad   audiendam  vocem  sermonum 

ejus. 

21.  Benedicite  Domino,  omnes  virtutes 
ejus;  mlniätri  ejus,  qui  facitis  volunta- 
tem  ejus. 

22.  Benedicite  Domino,  omnia  opera 


S.  Replet  in  bonis  :  sattat  bono  es  tuum ;  Heb. 
S.  Miserlcordiai .- jusUüaa ;  Bier. 

IS.  Spiritus  pertramibil,..  Venlua  leviisimus  florem  iUüm  perflabiU  JVbfi  cognßscet 
eogDQacel  eum  anpltas  locus  ejui ;  Hier,  penitus  evanefceL 
21.  Viruaes :  exercilUB ;  idem :  sie  tngeloa  vocat. 


.«*••• 


non 
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in  omiilbufl  loei8  potestatis  ejas :  benedic ,  1  ejus ,  in  omni  loco  dominatlonls  ejm :  be- 
anima  mea ,  Domino.  |  nedic,  anima  mea  ,  Domino. 

PSALMUS  CHI.  LAUDIS  ET  ADMIRATIONIS. 

Dd  opera  adnürando  pereurrit,  et  de  iis  gralias  agit,  Disce,  chrUüane,  gud  menle  phUo9(h 
phari ,  ac  rerum  varieiaUm,  naiuramque  intueri  debeat.  Sine  tUuio  in  Heb, 


VERSIO  S.  HIERONTm. 

Benedic,  anima  mea,  Domino : Domine 
Dens  meuB ,  magnificatus  es  nimis  :  glo- 
ri&  et  decore  indutuB  es. 

Amictus  luce  quasi  vestimento :  exten- 
dens  coelos  ut  pellem. 

Qui  tegis  aqnis  ccenacula  ejus  :  qui  po- 
nis  nubes  curnim  tuum :  qui  ambulas  su- 
per pennas  venti. 

Qui  facis  angelos  tuos  Spiritus  :  minis- 
tros  tuos ,  ignem  urentem. 

Qui  fandasti  terram  super  basem  suam  : 
non  conmiovebitur  in  saeculum  et  in  sas- 
eoium. 

Abysso  quasi  vestimento  operuisti  eam : 
«aper  montes  stabunt  aquae. 

Ab  increpatione  tuä  fugient  :  k  voce 
tonitrui  tui  formidabunt. 

Ascendnnt  montes ,  et  descendunt  campi 
ad  locum  quem  fundasti  eis. 

Terminum  posuist! ,  quem  non  pertrans- 
Ibunt;  nee  revertentur  ut  operiant  ter- 
nun. 

Qui  emitUs  fontes  in  convallibus,  ut 
inter  medios  montes  fluant. 

Ut  bibant  omnia  animalia  regionum ;  et 
reficiat  onager  sltim  suam. 

Super  eä  volucres  eoeü  morabuntur;  de 
medio  nemorum  dabunt  vocem. 

Qui  Irrigas  montes  de  coenaculls  tuis  : 
de  fructu  operum  tuorum  Impiebitur  terra. 


VERSIO  W  LG  ATA. 

1.  Ipsl  David. 

Benedic ,  anima  mea ,  Domino  :  Do- 
mlne  Dens  mens ,  magnificatus  es  vehe- 
menter. 

Gonfessionem  et  decorem  indnisü :  2 
amictus  lumlne  sicut  vestimento. 

Extendens  coelum  sicut  pellem  :  3.  qui 
tegis  aquis  super iora  ejus. 

Qui  ponis  nubem  ascensum  tuum :  qoi 
ambulas  super  pennas  ventornm. 

4.  Qui  facis  angelos  tuos  Spiritus  :'[et 
ministros  tuos ,  ignem  urentem. 

5.  Qui  fundasti  terram  super  stabilita- 
tem  suam :  non  inclinabitur  in  saeculum 
saeculi. 

6.  Abyssus,  sicut  vestimentum,  anüc- 
tus  ejus  :  super  montes  stabunt  aquae. 

7.  Ab  increpatione  tnä  fugient :  k  voce 
tonitrui  tui  formidabunt. 

8.  Ascendunt  montes,  et  descendunt 
campi  in  locum  quem  fundasti  eis. 

9.  Terminum  posuisti ,  quem  non  tians- 
gredientur;  neque  convertentur  operire 
terram. 

10.  Qui  emittis  fontes  in  convallibus : 
Inter  medium  montium  pertransibunt 
aquae. 

1 1 .  Potabunt  omnes  besUae  agri :  expec* 
tabunt  onagri  in  siti  su&. 

12.  Super  ek  volucres  coell  habitabunt: 
de  medio  petrarum  dabunt  voces. 

113.  Rigans  montes  de  superiorlbus  suis: 
de  fructu  operum  tuorum  satiabitar  terra. 


3.  Bxienäem  calwn  ticuipeüem :  um  fiicilÖ  ac  tentoriam  extenditor;  Tlieod. 

S.  Qui  Ugis  aguts  iuperiara  ejus :  caM  scüioet ,  populari  sensa  sumpU  ;  ^tpüa.  TO.  co»- 
nacula;  Hier,  pariem  superiorem  domüs.  Alluaum  ad  iilud  Gen.,  i.  o.  Fiat  firmamentum  (hoc 
Cft  ezpansuni )  in  medio  aquarumy  et  dividat  aquai  ab  aquis :  hoc  est,  ab  aquis  iDferiorilMii, 
lllaa  tquu,  quas  agris  deiuper  irrigandii  foBcundandisque  nubes  circumferunt.  Vide  Pi.  cxlti. 
a.  Qui  ponis  nubem  ascensum :  curnim  :  Hier. 

4.  Angelos  tuos  spirUus.,,  GiUt  Paulus  Heb.,  i.  7.  Natori  luA  spirltus  tummi  inteiligentü 
inraditl ,  imperio  quoque  divino  fluni  ignia  ureni ,  promplique  ad  ulciscendas  Dei  containe- 
liai;  qua  comparalione  poientia  illorum  ac  veiociiaa  detignalur.  Tlieodor. 

5.  StabÜitatem  suam  :  iMsim. 

6.  Abyssus,.,  amictus  ejus :  terra  scilicet  quam  cingit.  Super  montes  stabunt  aqute.SUibnK 
Iota  tellure  aquis  cooperU :  sed  poatea  te  comminanle  fugerunt,  ac  velut  trepid«  deaoend»- 
runt  in  locum  suum,  dicente  Deo  :  Congregentur  aquce,,.  in  locum  unum ,  Gen.,  i.  9.  et  ve- 
lut increpanle  tardiutem. 

9.  Convertentur :  revertentur ;  Hier. 

11.  Expe^abunt  onagri  :  et  reficiat  onager  sitim  suam :  Idem. 

12.  Super  ed :  super  eos  montes  de  quibus  f.  to.  vel  JuzU  fontes.  Petrarum  :  nemonim: 
Hier. 
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Germinans  berbam  Jumentto ,  et  foenum 
seiritali  bominum,  ut  educatpanem  de 
terr&. 

Et  Ylnum  IflBtlflcat  eor  hominis  ad  ex- 
hilarandam  freiem  in  oleo  :  panis  autem 
eor  liominifl  roborat. 

Saturabuntnr  ligna  Domini :  cedri  Li- 
bani  quas  plantavit. 

Ibi  ayea  nidifleabant ,  milvo  abies  do- 
jnofl  ejus. 

Montes  excelsl  cervis  :  petra  refdgium 
herinaclls. 

Fecit  Innam  per  tempora  :  sol  cognovit 
occobitum  Bonm. 

Posuisti  tenebras ,  et  facta  est  nox  :  in 
ipgft  movebuntnr  omnes  besti»  silvs  : 

Leones  rugientes  ad  prsdam ,  et  quao- 
rentes  ik  Deo  escam  sibi. 

Oriente  sole  recedent ,  et  In  speluncis 
BOis  cnbabunt. 

Egredietnr  homo  ad  opus  sunm,  nt  ad 
aenitotem  snam  usque  ad  vesperum. 

QnAm  molta  sunt  opera  tua ,  Domine  ! 
omnia  in  sapientiA  fecisti :  impleta  est 
terra  poasessione  tuA. 

Hoc  mare  magnura  et  latum  manibas , 
ibI  reptilia  innumerabilia :  animalia  parva 
com  grandibns. 

Ibinaves  pertranseunt:Leyiathan  istum 
plasmasti ,  ut  iiladeret  ei. 

Omnia  in  te  sperant,  ut  des  cibnm  eis 
in  tempore  suo. 

Dante  te  Ulis  coUigent  :  aperiente  te 
mansm  tuam ,  replebuntur  bono. 

Abscondes  vultum  tuum ,  et  turl)abun- 
tor :  auferea  spirltum  eorum ,  et  deflcient , 
et  In  pulyerem  snum  revertentnr. 

Emittes  spiritum  tuum ,  et  creabuntur, 
et  instaurabis  fiiclem  terrae. 


14.  Prodncens  foenum  Jamentls,  et  ber- 
bam servituti  homlnum  : 

Ut  educas  panem  de  terra ,  l&.  et  vinum 
laetiflcet  cor  hominis  : 

Ut  exhibiret  faciem  in  oleo;  et  panis 
cor  hominis  conflrmet. 

16.  Saturabuntur  ligna  campi ,  et  cedri 
Libanl ,  quas  plantavit.  17.  IIUc  passeres 
nidiflcabnnt. 

Herodil  domas  dux  est  eomm :  18.  mon- 
tes excelsl  cervis  :  petra  refogium  herina- 
ciis. 

19.  Feclt  lunam  in  tempora :  sol  cogno- 
Yit  occasum  suum. . 

30.  Posuisti  tenebras ,  et  facta  est  nox  : 
In  IpsA  pertranslbunt  omnes  bestlae  silvs: 

21.  Gatuli  leonum  rugientes ,  ut  rapiant, 
et  quaerant  k  Deo  escam  sibi. 

22.  Ortus  est  sol ,  et  congregati  sunt,  et 
in  cubillbus  suis  collocabuntur. 

23.  Exiblt  hom6  ad  opus  suum ,  et  ad 
operatlonem  suam  usque  ad  vesperum. 

24.  Quam  magnlflcata  sunt  opera  tua , 
Domlne  !  omnia  In  sapientiA  fecisti :  im-* 
pleta  est  terra  possessione  tuA. 

25.  Hoc  mare  magnum,  et  spatiosum 
manibus  iUic  reptilia,  quorum  non  est 
numerus : 

Animalia  puslUa  cum  magnis ;  26..iIlio 
naves  pertranslbunt. 

Draco  iste ,  quem  formastl  ad  illuden- 
dum  ei :  27.  Omnia  A  te  expectant,  ut  des 
llUs  escam  in  tempore. 

28.  Dante  te  illis  colllgent :  aperiente  te 
manum  tuam ,  omnia  implebuntur  boni- 
tate. 

29.  Avertente  autem  te  faciem  turba- 
buntur  :  auferes  spirltum  eorum,  et  de- 
flcient ,  et  In  pulverem  suum  revertentur. 

30.  Emittes  spirltum  tuum ,  et  creabun- 
tnr,  et  renovabis  faciem  terrae. 


14.  Produeem  flenum  jumerUis :  nllro ,  nee  liboranUbos :  at  herbam  urvituU  hominum  s 
labori  quo  terra  eiedlend»  lerTilt  riUi  addicuntur.  Alü  simplieiter  :  td  oi um  bominam. 

15.  Finam  tell/Icel.-en  vinum  quod  istUIcet ,  ptnem  qai  conflrmeft,  denm  quod  nitescere 
bdit 

16.  Uqna  campi :  ligna  Domini :  Hier.  VetosI«  silva  non  ab  hominibus  coniil« ;  sed  Jam 
lade  tb  orbifl  initio  IptA  Dei  manu. 

17.  Berodii  domus.,.  milvo  abies  domas  ejus  :  Hier.  Alil ,  ciconio. 
II.  HeHnaelU :  alü ,  cnnicalis. 

34.  Pouetaione  tud  :  bonls  toit. 

35.  Spaiioium  numibus  :  Simillslocaüo  Gen.,  xmv.  21.  in  Heb.  nbi  70.  vertunl  limplieiter 
iatnn ,  fpaUoeom,  ut  blc,  qnod  et  Volgala  babebat :  teste  Hier,  rappietumque  manUnu  ex  Theo- 
dotlone  et  AquilA  :  quod  idem  Hier. .  docet  secunddm  bebraicam  proprieUtem  dici  metapbo- 
rlc^ :  qnui  mare  expanias  manua  ]ial>eat  et  in  se  cuncta  suiclpiat. 

96.  Draco  isie  :  Leviathan,  etc.  Hier,  quo  cell  designanUir.  ^d  iUudendum  ei :  mari.  Cetum 
ftkmaiti ,  ut  In  mari  luderet. 

M.  Emiues  tpirUtm  tuum.,.  Mittia  vlm  tuam  quA  omnia  fostenlantur.  Yei :  etiam  destroeta 
llata  Inttauras. 

AUeiuia,  blc  additur  Heb.  quod  Yulg.  In  lequenlem  transUiiiu  Est  autem  hallehi4ah ,  tau- 
dite  Dominum :  vox  ad  canlinies  in  snmmA  IstitiA  siiicitandof . 
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Sit  gloria  Donini  In  Bempiternimi :  Ise- 
tabitur  Dominus  in  operihus  suis. 

Qiil  respiclt  terram ,  et  tremet  :  tangit 
montes,et  fumabunt. 

Cantabo  Domino  in  Tita  mek  :  psallam 
Deo  meo  quandiu  som. 

Haceat  ei  eloquium  meum  :  ego  autem 
IntBbor  in  Domino. 

Deflciant  peccatores  de  terrft,  et  Impii 
vHitiä  non  sint.  Benedic,  anima  mea,  Do- 
Biino ,  haiielnia. 


3t.  Sit  gforia  Ddmliii  in  soculum :  ht- 
tabitor  Dominus  in  operibos  suis. 

32.  Qui  respicit  terram ,  et  facit  eam 
tremere  :  <{ui  tangit  montes ,  et  fumigant. 

33.  Gantabo  Domino  in  Yltä  miA,  peal- 
lam  Deo  meo  quamdia  som. 

34.  Jacandum  Sit  ei  eloquium  meom; 
ego  verö  delectabor  in  Domino. 

35.  Deflciant  peecatores  k  tatk ,  et  fni- 
qui  ita  ut  non  sint.  Benedic,  anima  mes, 
I>omlnOi 


PSALMUS  CIV.  EUCHARISTICUS. 

Grailartan  aeüo  pro  beneficiis  ä  Deo  in  popultnn  Itrael  coUaUt^  ab  Jbraham  lugue  ad  Mo- 
sen  et  irüroducUonem  in  terram  sanctam,  Referlur  iste  Psalmui  ad  Davidis  iempora, 
I.  Par.,  XTi.  8.  non  tarnen  integer,  ted  usqae  ad  f,  23. 


VEftSIQ  S.  HIERONTVl. 

Gonfltemini  Domino,  invocate  nomen 
ejus  :  notas  facite  populis  cogitationes 
ejus. 

Cantate  ei ,  et  psallite  ei :  loquimini  In 
universis  mlrabilibus  ejus. 

Exultate  in  nomine  sancto  ejus  :  U^te- 
tur  cor  quaerentium  Dominum. 

Quaerite  Dominum,  et  virtutem  ejus: 
qusriie  faciem  ejus  jugiter. 

Recordamini  mirabilium  ejus,  quae  fe^ 
cit,  slgnorum  et  judiciorum  oris  ejus. 

Semen  Abraham  servi  ejus :  ilUi  Jacob 
electi  ejus. 

Ipse  Dominus  Deus  noster  :  in  uniTersii 
terra  judicia  ejus. 

Recordatus  est  in  sternum  pacti  sui  : 
verbi  quod  prsecepit  in  miile  generationes : 

Quod  pepigit  cum  Abraham,  et  jura- 
menti  sui  cum  tsaac. 

Et  flrmavit  illud  cum  Jacob  in  lege; 
cum  Israel  in  pactum  sempiternum ; 

Dicens  :  Tibi  dabo  terram  Ghanaan, 
fnniculum  haereditatis  vestrae. 

Oüm  essent  viri  pauci ,  modici  et  ad- 
venae  in  eä. 

Et  transierunt  de  gente  in  gentem ,  et 
de  regno  ad  populnm  alterum. 

Non  dimlsit  hominem  ut  noceret  eis ,  et 
corripuit  pro  eis  reges. 

Nolite  tangere  christos  meos ,  et  prophe- 
tas  meos  nolite  aflllgere. 


VERSIO  TULGATA. 

Alleluia.  ( I.  Par.,  xti.  8.  ) 

1.  Gonfltemini  Domino,  et  invocate 
nomen  ejus;  annuntiate  intergentcsopert 
ejus. 

2.  Gantate  ei,  et  psalüte  ei;  namte 
omnia  mirabiüa  ejus. 

3.  Laudamini  in  nomine  sancto  cJub  ;  lae- 
tetur  cor  quaerentium  Dominum. 

4.  Quaerite  Dominum,  et  conflrmanüni; 
quacrite  faciem  ejus  semper. , 

5.  Mementote  mirabilium  ejus,  qwß 
fecit; prodigia  ejus,  et  judicia  oris  ejus. 

6.  Semen  Abraliam  servi  ejus ;  ftlii  Ja- 
cob electi  ejus. 

7.  ipse  Dominus  Deus  noster ;  in  nni- 
vers&  terra  judicia  ejus. 

8.  Memor  fuit  in  saeculum  testamentj 
sui ;  verbi  quod  mandavit  in  müle  gene- 
rationes : 

9.  Quod  disposuit  ad  Abraham ,  et  Jura- 
menti  sui  ad  Isaac  : 

10.  Et  statuit  illud  Jacob  in  praeeeptom, 
et  Israel  in  testamentum  SBternum ; 

11.  Dicens :  Tibi  dabo  terram  Ghanaan, 
funiculum  ha»editatis  vestrs. 

12.  Cum  essent  numero  brcri,  paucis- 
simi  et  incolae  ejus. 

13.  Et  pertransicrunt  de  gente  in  gentem, 
et  de  regno  ad  populum  alterum. 

14.  Non  reliqult  hominem  nocere  eis,  et 
corripuit  pro  eis  reges. 

15.  Nolite  tangere  christos  meoe,  et  in 
prophetis  mels  nolite  malignari. 


1.  Genies  :  populif ;  Hier.  Opera  :  cogitationea :  idem. 
3.  Laudamini :  ExalUite :  Idem. 

8.  Servi :  geniliTO  caau.  Electi  (nomlnativo  plurali)  vos  Deum  laodale. 
12.  Incohe  eju»  :  adfeo«  In  ei  :  Hier.  Abraham  enim  ei  laaae  et  Jacob  cum  ttberfi  qnaii 
exteri  in  Cbanaanitide  habitabant. 

14.  Hegei :  Pharaonem  et  Abimelech.  Gen.,  xii,  elc* 

15.  Christos  :  Palriarchas ,  non  unctione  carnali ,  icd  Spiriin  lancio  nncU»  :  qui  locos  valet 
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Rt  vöeaTit  feinem  saper  terram  :  om- 
nem  virgam  panis  contrivit, 

Mtoit  ante  feeiem  eorum  Tirum :  in  ser- 
Tim  ?enumdatas  est  Joseph. 

Affllxerunt  In  compede  pedes  ejus  :  in 
fcrram  venit  anlma  ejus ; 

Usipie  ad  tempus  donee  venlret  sermo 
tjas :  eloqatiim  Domini  probavit  eum. 

Misit  rex ,  et  solTit  eum  :  prlnceps  po- 
puloriim ,  et  dimisit  IHum. 

PoBiaM  eum  dominnm  domds  su»,  et 
principem  in  omni  poeseasiorie  suA. 

Ut  eradiret  principes  ejus  secundum 
Tolontatem  soam ,  et  eenes  ejus  sapien- 
tkm  doeeret. 

Et  ingresans  est  Israel  iEgyptum,  et 
lacobadTena  fuit  in  terra  Cham. 

Et  cresoere  fecit  populum  suum  nimis, 
ctroboraTit  enm  super  hostes  ejus. 

Conyertit  cor  earum  ut  odlo  haberent 
popolum  ejus,  ut  dolos^  agerent  contra 
senros  ilUus. 

Misit  Moysen  servum  suum  :  Aaron,, 
quem  elegit  sU>i. 

PDsait  in  eis  verba  signorum  suonim , 
et  portentorum  in  terra  Gliam. 

Misit  tenebras ,  et  contenebravit :  et  non 
foerunt  incrednli  verbis  ejus. 

Commutayit  aquas  eorum  in  eangui- 
Dem ,  et  occidit  pisees  eorum. 

Ebuilivit  terra  eorum  ranas ,  in  cubili- 
bas  regum  eorum. 

IHxit ,  et  venit  musca  omnimoda ,  cini- 
phes  in  untversis  termlnis  eorum. 

I>edlt  pluvias  eorum  grandinem ,  ignem 
flammantan  in  terrft  eorum. 

Et  pereusstt  vineam  eornm,  et  fioum 
^ororn ,  et  eonfregit  lignum  flnium  eo- 
nun. 

INxit ,  et  venit  locusfa  ,  et  brnehus ,  eu- 
jus  non  erat  numerus. 

f«t  comedit  omne  tenum  terrs  eorum , 
etdcTotavit  fnietum  terrae  eorum. 


16.  Et  TncaTit  femem  super  terram ,  et 
emne  ftrmamentum  panis  contrivit. 

17.  Misit  ante  eos  vimm;  in  servuni 
venumdatus  est  Joseph. 

18.  Humiliaverunt  in  compedibus  pedes 
ejus ;  ferrnm  pertransiit  animam  ejus,  19» 
donec  venlret  verbum  ejus. 

Eloquium  Domini  inflammavit  enm  : 

30.  Misit  rex ,  et  soivlt  eum ;  princeps 
populorum ,  et  dimisit  eum. 

21.  Constituit  eum  dominum  domiüs 
suae ,  et  principem  omnis  possessionis  suee. 

23.  Ut  erudiret  principes  ejus  sicut  se- 
metipsum,  et  senes  ejus  prudentiam  do- 
eeret. 

23.  Et  intravit  Israel  in  iflgyptum ,  et 
Jacob  accola  fuit  in  terra  €ham. 

24.  Et  auxit  populum  suum  vehementer^ 
et  flrmavit  eum  super  inimicos  ejus. 

25.  Gonvertit  cor  eorum  ut  odirent  po- 
pulum ejus ,  et  dolum  focerent  in  -servos 
ejus. 

26.  Misit  Moysen  servum  suum :  AaxWp 
quem  elegit  ipsum. 

27.  Posuit  in  eis  verba  signorum  suo- 
rum ,  et  prodigiorum  in  terra  Cham. 

28.  Misit  tenebras,  et  obscuravit;  et  noa 
exacerbavit  sermones  suos. 

29.  Gonvertit  aquas  eorum  in  sangni- 
nem ,  et  occidit  pisees  eorum. 

30.  Edidit  terra  eorum  ranas ,  in  pene- 
tralibus  regum  ipsorum. 

31.  Dixit,  et  venit  coenomyia ,  et  cini- 
phes  in  omnibus  flnlbus  eorum  , 

32.  Posuit  pluvias  eorum  grandinem; 
ignem  comburentem  in  terra  ipsorum. 

33.  Et  percnssit  vineas  eorum  et  ficu^ 
neas  eorum,  et  contrivit  lignum  flnium 
eorum. 

34.  Dixit,  et  venit  locnsta ,  et  bruchus, 
cujus  non  erat  numerus; 

35.  Et  comedit  omne  fcenum  in  terrd 
eorum ,  et  comedit  omnem  fructum  ter- 
rae eorum. 


«drenos  jodaBOs  qui  Jesum  net[abanl  Christam,  qoöd  camali  onctione  caruinet.  Comm.  Hier» 
in  iHiac  t  IdeoautemClirisU  sive  uneti  dieuntur,  quöd  eflseot  et  Mcerdotes  et  reges :  iumina 
Jj^'Ppe  potMtate  predili ,  nullique  obnoiii  :  hinc  foederi  »quo  jure  p<cU  cum  regibus  :  binc 
Nil  auscepui  ei  quidem  nulu  auo ,  luspicüs ,  üt  aiuot,  suis.  Gen.,  xiv  ,  xxi.  Hinc  Heihai  ad 
A^iiamuin  :  yiudi  nos.  Domine :  prlnceps  Dei  es  apud  nos  :  Ibid.,  xxiii.  6.  nemini  obnoxius, 
■tti  Oeo.  Quo  jure  Isaacus  el  Jacobus  usi  sunt.  Gen.,  xxvi,  «tc.  Ad  bflsc  propheua  eranl :  utblc 
f*  Cen.,  XX.  7.  quos  omnes  titulos  unum  Chris li  nomen  oomplecUlur.  Cbrisli  auiem  dieuntur  , 
«I  lypo  ChrisU  ipsius  ab  eis  orilurl.  Hie  et  desinit  Ps.  in  Par. 

18*  Firmamentum  panis :  l»culum :  sustentaculum  :  panem  quo  sustentamur. 

II.  JtUmam  ejus :  pro  persona  ejus  anima  70.  In  infernum  venit  anima  ejus :  Hier,  ipse  in 
TiDcala  niisBus  est. 

19.  Dome  venirei  verlntm  ejus  :  donec  implerentur  Josephi  vaticinia  de  pincernA  et  pii- 
■*fe.  Gen.,  xl.  Inflammavit :  probavit :  Hier,  quasi  in  igne  :  tot  immissis  calamiUtibus. 

M.  in  terra  Oum  :  /Egjpto  :  idem  infrA  27.  Ps.  lxxtii.  51. 

St.  Bi  non  exacerbavit :  non  fuerunt  incrednli ;  Hier.  Moses  et  Aaron. 

»,  SO.  Aqua»  eorum  :  £gn»liorum. 
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Et  percussit  omne  primogenitum  in  terrft 
eoram ,  primitias  unlversi  partüs  eorum. 

Et  eduxit  eos  cum  argento  et  auro ,  et 
non  erat  in  tribubus  eorum  inflrmus. 

Lstata  est  iEgyptas  cum  egrederentur ; 
^oniam  irruerat  terror  eorum  super  eos. 

Expandit  nul)em  in  tentorium ,  et  ignem 
Qt  luceret  nocte. 

Petlerunt ,  et  adduxit  ortygometram ,  et 
pane  coeli  saturavit  eos. 

Aperuit  petram,  et  fluxerunt  aquse, 
concurrerunt  In  aridis  flumina. 

Quia  recordatus  est  rerbi  sancti  sui, 
cum  Abraham  servo  suo. 

Et  eduxit  populum  suum  in  laetitift, 
landantes  electos  suos. 

Et  dedit  eis  terras  gentium ,  et  lal)orem 
tribuum  possederunt. 

Ut  custodlrent  csremonias  ejus ,  et  le- 
ges  cyus  serYarent,  halleluia. 


36.  Et  percussit  omne  primogenitum  1s 
terr&  eorum ;  primitias  omnis  laboris  eo- 
rum. 37.  Et  eduxit  eos  cum  argento  etauro, 
et  non  erat  in  tribubus  eorum  inflrmus. 

38.  Laetata  est  iEgyptus  in  profectione  eo- 
rum ;  quia  incubuit  timor  eorum  super  eos. 

39.  Expandit  nul>em  in  protectionem  eo- 
rum ,  etjgnem ,  ut  luceret  eis  per  noctem. 

40.  Petlerunt  y  et  venit  cotumix,  et 
pane  cceli  saturavit  eos. 

4i.  Dirupit  petram ,  et  fluxerunt  aqos, 
abierunt  in  sicco  flumina. 

42.  Quoniam  memor  fuit  verbi  sancti  sai, 
quod  habuit  ad  Abraham  puerum  soom. 

43.  Et  eduxit  populnm  suum  in  exolta- 
tione ,  et  electos  suos  in  laetitiA. 

44.  Et  dedit  Ulis  regiones  gentium, et 
labores  populorum  possederunt. 

45.  Ut  custodiant  Justlflcationes  ejos; 
et  legem  ejus  requirant. 


PSALMUS  CV.  EUCHARISTIGUS  ET  INCREPATORIÜS. 

Commemoralio  benefidorum  Dei  ab  Exodo  ad  Judices :  ut  populum  p^ccantem  et  autiga' 
tum ,  mox  veniam  depreeantem,  ü  miserUs  erueril.  Ett  autem  DavidU  iuc  PuUmus,  utpa- 
Ut,  L  Pir.,  x?i.  34,  eu;.  übt  tnttium  ejus  et  flnU  referuntur. 


TERSIO  S.  HIERONTHI. 

HiUeiuiah. 

4}onfitemini  Domino ,  quoniam  bonus , 
quoniam  in  sternum  misericordia  ejus. 

Quls  loquetur  fortitudines  Domini ,  au- 
ditas  facietomnes  laudes  ejus? 

Beati  qui  custodiunt  Judicium ,  et  £a- 
ciunt  justitiam  in  omni  tempore. 

Recordare  mei ,  Domine ,  in  repropitia- 

tlone  popull  tui :  visita  me  in  salutari  tuo. 

Ut  videam  bona  electorum  tuorum ,  in 

lastltlA  gentis  me» ,  et  exültem  cum  hsere- 

dltate  tuA. 

PeccaTimus  cum  patribus  nostris;  ini- 
quö  fecimus,  impid  egimus. 

Patres  nostri  in  iEgypto  non  intellexe- 
runt  mlrabilia  tua. 

Non  sunt  recordati  multitudinis  mise- 
rlcordis  tusB;  et  ad  iracundfam  provoca- 
verunt  super  mare  in  mari  Rubro. 

SaivaTit  autem  eos  propter  nomen  suum, 
nt  ostenderet  fortitudinem  suam. 

Et  comminatus  est  mari  Rubro,  et  aruit ; 


VERSIO  TULGATA. 

AUeluit.  {Judith,,  xiii.  31. ) 
1.  Gonfltemini  Domino,  quoniam  bonus : 

quoniam  in  sfficulum  misericordia  ejns. 
3.  Quls'  loquetur  potentlas  Domini,  an- 

ditas  fociet  omnes  laudes  ejus? 

3.  Beati  qui  custodiunt  Judicium,  et 
faciunt  justitiam  in  omni  tempore. 

4.  Memento  nostri ,  Domine ,  in  benepla- 
cito  populi  tui :  Tisita  nos  in  salutari  tue. 

ö.  Ad  Yidendum  in  bonitate  electomm 
tuorum,  ad  laetandum  in  IstitlA  gentis 
tuaß ;  ut  lauderis  cum  hsreditate  tuä. 

6.  Peccayimus  cum  patribus  nostris; 
injustö  egimus,  iniquitatem  feclmus. 

7.  Patres  nostri  in  vEgypto  non  intellex«- 
runt  mlrabilia  tua  ;  non  fuerunt  memores 
multitudinis  miserioordis  tus. 

Et  irritaverunt  ascendentes  In  mare, 
mare  Rubrum. 

8.  Et  salvavit  eos  propter  nomen  suum; 
ut  notam  faceret  potentiam  suam. 

9.  Et  increpuit  mare  Rubrum ,  et  exsic- 


37.  Eduxit  eos  :  braelitts. 

3S.  Thnor  eorum  :  IsraeliUrum.  Super  eot :  iEgjptios. 

39.  In  protectionem  eorum  .-ol  legetet  eos. 

41.  Jbierunt  in  sicco.,,  üumen  ia  deserto  decacorrit. 

4S.  </(  custodiant..,  Eö  enim  tot  beneflcia  perUoebant. 

i.Hementonostrt,,,. Visita  nos. '  met me. Hier. /n {»enep/aci/o .*  cilm  propitios  erli  po- 

pulotuo. 

s.  Jd  videndum  in  bonitate  \  ut  Tideam  bona  :  Hier.  Ut  lauderis :  ut  exullem :  Hier. 

9.  Increpuit  mare  Rubrum :  quasi  ei  succenserel ,  quöd  suis  obicem  ponerei.  In  deserto  : 
tooo  artdo ,  Infri  i4. 
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ei  tnosdoxlt  eos  per  «byssos  quasi  in  de- 
serto. 

Et  salraTit  eoe  de  manu  odientia,  et 
redemit  eoe  de  numu  Inimicl. 

Et  operait  aqua  bestes  eorum;  unus  de 
ipsis  non  supeif uit. 

Etciediderunt  TerbU  ejus»  cecinerunt- 
qoe  laadem  ejus. 

Cito  obliti  sunt  operum  illius;  nee  ex- 
pectaTerunt  Yoluntatem  ejus. 

Et  desideraverunt  desiderium  in  de- 
serto,  et  tentaverunt  Deum  in  solitudine. 

Et  dedit  eis  petiüonem  ipsorum ,  et 
misit  tennitatem  in  animam  eorum. 

Et  telati  sunt  Moysen  in  castris,  Aaron 
sanctum  Domini. 

Aperta  est  terra,  et  devoravit  Datban , 
et  operait  synagogam  Abiron. 

Et  «lecensus  est  ignis  in  synagogä  eo- 
lum ;  flamma  exussit  impios. 

Feceront  vitulum  in  Horeb ,  et  adora- 
veront  conflatile. 

Et  mataverunt  gloriam  suam,  insimi- 
litudine  boYis  comedentis  foenum. 

Obliti  sunt  Dei  salvatoris  sui,  qui  fecit 
joagnalia  in  iEgypto ; 

Mirabilia  in  terra  Gluun ;  terribilia  su- 
per mare  Rubrum. 

Dixit  ergo  ut  contereret  eos ;  nisi 
Moyses  eiectus  ejus  stetisset  medius  con- 
tra, foclem  Üiius ,  et  converteret  indigna- 
tioaemejus,  ut  non  interficeret. 

Et  despexerunt  terram  desiderabilem , 
nee  crediderunt  sermoni  ejus. 

Etmarmurayerunt  in  tabernaculis  suis; 
noD  euudierunt  vocem  Domini. 

Et  eleravit  manum  suam  super  eos,  ut 
<iejiceret  eos  in  deserto ; 

Et  Dt  dejiceret  semen  eorum  in  genti- 
kos^et  dispergeret  eos  in  terris. 

Et  consecrati  sunt  Beelpbegor ,  et  com- 
ederuot  victimas  mortuorum. 

Etcoocitayerunt  eum  in  stndiis  suis;  et 
Pttcussit  eos  plagA. 

12.  Laudaverunt :  cecinerunt :  Hier,  quod  est  canticam  Mari«  :  Exod.,  zt.  21. 

W.  CUö  feeertoU ,  obliti  suni„,  fettinaTerunt;  obliti  sunt :  cltd  obliü  sunt :  hebraismoi ;  yer- 
bon  pro  adrerbio.  Non  sustimerimL.»  nee  expectaTerunt  TOlonUlem  ejiu :  Hier.  Dci  acilioet. 

*<•  Bt  eonatpieruni  coneupiseenUam :  ?ehemeatii>imi  coacupiverunl  ciboa. 

U.  SatHTiiatcm  :  tenuiUlera  :  Hier,  repletionem ,  genos  morbi  ö  quo  macies  :  Tide  Exod.» 
<n.  s;  fdiuB.,  XI.  30.  Quibua  loeto  cibi  ad  aaUelatem  et  nauseam  usque  dali  narrantur. 

li.  irriuwerunt :  leUti  sunt :  Hier,  invideruat  Moyai  et  Aaron  quos  Dcus  evexerat.  Dlco- 
bau  eoim :  Cur  elevamirU  super  populum  Domini  ?  Num.,  zvi.  S. 

».  Si  mm  Moyui.,,,.  in  canfracüone :  In  ruplurS.  Heb.  si  non  itetifiet  medius....  Hier,  ut 
Pf^beret  imminenlem  populo  iram  Dei ,  nt  est  in  seqq. 

3e.  Ut  proiternerel  eot  in  deterto :  ubi  eorom  cada^era  Jacnerttnl.  Num.,  xir.  ii,  i3, 2S,  29» 

37.  Im  natUmUßUM  :  in  gentibus  deserti  incolls. 

tt.  Beclphegor  :  idolnm  Cbanansornm-  Sacrificia  mortuorum  :  immoiaU  mortuii  :  dli» 
9*>(ii>nB ,  qui  morUios  borainei  consecrabant . 

39<  ^äiwtnllonUfus  1  suidiis,  cogiuiionibui. 


catum  est;  et  deduxit  eos  in  abyssis  sieut 
in  deserto. 

10.  Et  salTavlt  eos  de  mann  odientium  « 
et  redemit  eos  de  manu  inimici. 

li.  Et  operuit  aqua  tribulantes  eos; 
anus  ex  eis  non  remansit. 

12.  Et  crediderunt  verbis  ejus ,  et  lau- 
daverunt  laudem  ejus. 

13.  Git6  fecerunt,  obliti  sunt  operunx 
ejus,  et  non  sustinuerunt  consilium  ejus» 

13.  Et  concupierunt  concupiscentlam  in 
deserto ,  tentaverunt  Deum  in  inaquoso. 

16,  Et  dedit  eis  petitionem  ipsorum,  et 
misit  saturitatem  in  animas  eorum. 

16.  Et  irritaverunt  Moysen  in  castris» 
Aaron  sanctum  Domini. 

17.  Aperta  est  terra,  et  deglutivit Dathan» 
et  operuit  super  congregationem  Abiron» 

18.  Et  exarsit  ignis  in  synagogä  eorum  ; 
flamma  combussit  peccatores. 

19.  Et  fecerunt  vitulum  in  Horeb ,  et 
adoraverunt  scuIptUe. 

20.  Et  mutaverunt  gloriam  suam  iit 
similitudinem  vituli  comedentis  fcenum. 

21.  Obliti  sunt  Deum,  qui  salvavit  eos» 
qui  fecit  magnalia  in  iEgypto,  22.  mira- 
bilia in  terra  Cham,  terribilia  in  marl 
Rubre. 

23.  Et  dixit  ut  disperderet  eos ;  si  noii 
Moyses  eiectus  ejus  stetisset  in  confrac— 
tionein  conspectu  ejus; 

Ut  averteret  iram  ejus  ne  disperderet 
eos.  24.  Et  pro  nihilo  habuerunt  terranx 
desiderabilem : 

Non  crediderunt  verbo  ejus.  25.  Et  mur- 
muraverunt  in  tabernaculis  suis  :  non 
exaudierunt  vocem  Domini. 

20.  Et  levavit  manum  suam  super  eos» 
ut  prosterneret  eos  in  deserto  : 

27.  Et  ut  dejiceret  semen  eorum  in  na- 
tionibus ,  et  dispergeret  eos  in  regionibus«. 

28. Et  initiaU  sunt  Beelpbegor,  et  com- 
ederunt  sacriflcla  mortuorum. 

29.  Et  irritaverunt  eum  in  adinventio- 
nibus  suis ;  etmultipiicata  est  in  eis  ruina« 
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Stellt  autem  Phinees,  et  dljodlcavlt;  et 
est  reteata  percussio. 

Bt  repatatum  est  el  in  Jattltlam ,  in  g&- 
neratlone  et  genemtione  uiqae  In  aeter* 
Qum. 

Et  provocavernnt  enm  super  aquam 
contradictionis  :  et  afDictns  est  Moyses 
propter  eos ; 

Quia  provocaverant  spiritam  ejus ,  et 
prseeeplt  lablis  suis. 

Non  extenninavenint  populos ,  quos 
dixit  Dominus  eis. 

Et  commixti  sunt  gentlbns,  etdidice- 
runt  Opera  eorum. 

Et  servierunt  scniptlllbus  eonim  :  et 
factum  est  eis  in  scandalum. 

Et  immolavernnt  fllios  suos,  et  filias 
suas  dffimonibus. 

Et  eflTuderunt  sanguinem  Innocentem, 
sanguinem  flUorum  suornm ,  et  flliarum 
fiuarnm  quos  immolavernnt  sculptilibus 
Chanaan :  et  polluta  est  terra  sanguinibus. 

Et  coinquinatl  sunt  In  operibus  suis ,  et 
fornicati  sunt  in  studiis  suis. 

Iratus  est  itaque  furor  Domini  in  popn- 
lum  suum,  et  abominatus  est  hseredita- 
tem  suam. 

Etdedit  eos  in  manu  gentium,  et  doml- 
nati  sunt  eorum  qui  oderunt  eos. 

Et  afflixerun^eos  inimici  sui ,  et  humi- 
liati  sunt  sub  manu  eorum. 

Multis  vicibus  liberavlt  eos  :  ipsi  verö 
provocabant  in  consilüs  suis;  et  humi- 
itati  sunt ,  propter  iniquitates  suas. 

Et  vidit  tribulationem  eornm ;  cum  au- 
diret  eos  rogantes. 

Et  recordatus  est  paoti  sul  cum  eis ,  et 
poenituit  eum  secundüm  multitudinem 
misericordis  suse. 

Et  dedit  eos  miserabiles ,  coram  Omni- 
bus qui  ceperant  eos. 

Salva  nos ,  Domine  Deus  noster ,  et  con- 
grega  nos  de  gentlbus,  ut  confiteamur 

so.  Plaeavil  :  dijadicaTit  :  Hier.  Jadiclam  et  ultlonem  exercnit  Quaisatio  :  peroMio : 
Hier  pernicies. 

33.  Exacerbaverunt  spiritum  ejM  :  Mosis,  cujus  dubiutio  populo  trlbaitur,  qvöd  ab  iis 
«ucerbalQS  viz  credere  potueritDeam  in  lilem  popuiuin  totlet  conUimaceni,  lam  benifnom 
futurum.  Et  ditünxil  in  labiia  suU.  Moysea  pronaotiaTit,  perperAm  locuUii  ea(,anbig«>  ser- 
mone  usus  est :  Num  de  peird  häc  v<ils  aquam  potertmus  eßicere  ?  Num.,  xx.  lO.  ituM  «t 
bcsitantis :  Nion  verl  paritura  »um  aiiii«?inquit  Sara.  Gen.,  x-nii.  18* 

34.  Non  disperdiderunt Hie  aliud  narralionis  capai  de  reboa  gestis  sab  J«dieibiis.'?ide 

autem  Jud.,  I.  u.  iii. 

39.  Contaminata  est :  eoinqulDati  sunt,  etc.  Hier. 

46.  Dedii  eos  in  mlsericordias  :  posuii  in  exemplom  celebre  benlgaiUtis  sua  ,  tfdeotibus 
hosllbus  et  contremiscentibus. 

47.  Saivas  nos  fac.  aariüa  in  Par.  Salva  nos,  et  eongrega  nos,  et  erue  de  feMbtu :  da 
aationibus,  qu«  nos  tempore  Judicum  oppressertnt. 


ao.  Et  stetit  Phinees,  et  pkeai^H,  et 

cessavit  quassatio. 

31.  Et  reputatum  est  ei  in  Jostitlam ,  in 
generationem  et  generalionem  usqoe  in 
sempitemum. 

32.  Et  irritaverunt  eum  ad  aqoas  con- 
tradietiOBis ;  et  vexatus  est  Moyses  proptfr 
eos :  33.  quia  exacerbaTerunt  spiritan 
ejus. 

Et  distinxit  in  labiis  suis.  34.  Non  dis- 
perdidemnt  gentes,  quas  dlxlt  Dominos 
iMis. 

36.  Et  eonojnixti  sunt  inter  gentes;  et 
didicerunt  opera  eorum  :  36.  et  serTi^ 
runt  sculptilibus  eorum  :  et  foetom  est 
illis  in  scandalum. 

37.  Et  Immolavernnt  fllios  suos,  et  fflias 
suas  daemonils. 

38.  Et  eifuderunt  sanguinem  innocen- 
tem ,  sanguinem  llliorum  suorum  et  fllia- 
rum suarum ,  quas  sacriflcaverunt  scolp- 
tilibus  Chanaan  : 

Et  infecta  est  terra  In  sanguinibus ; 

39.  Et  contaminata  est  in  operibus  eonnn; 
et  fornicati  sunt  in  adinventionibus  so!?. 

40.  Et  iratus  est  furore  Dominus  in  p<h 
pulum  suum ,  et  abominatus  est  hieredl- 
tatem  suam. 

41.  Et  tradidit  eos  in  manns  gentinm , 
et  dominati  sunt  eorum  qui  oderont 
eos. 

42.  Et  tribulavernnt  eos  inimici  eonim, 
et  humiliati  sunt  sub  manibus  eornm. 
43.  Sffipe  liberavit  eos. 

Ipsi  autem  exacerbaverunt  enm  In  eoi>- 
silio  suo ;  et  humiliati  sunt  In  iniquifa- 
tibus  suis. 

44.  Et  vidit  cum  tribularentar ,  et  au- 
divit  orationem  eorum. 

45.  Et  memor  folt  testamenti  sni,  et 
poenitult  eum  secundüm  muHltadinem 
mlsericordias  suse. 

46.  Et  dedit  eos  in  misericordias,  in 
coospectu  omnium  qui  ceperant  eos. 

47.  Salvos  nos  fac ,  Domine  Deus  noster, 
et  congrega  nos  de  nationlbus. 
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Montai  naeto  Im,  et  canamiu  in  laude 
tuA. 

BeoeÜetuB  Domimis  Dens  Israel  ab 
«lenio,  et  luqoe  in  «Bternum ;  et  dlcet 
omnis  populus :  Amen,  hailelula. 


Ui  conilteamur  noreini  mneto  tao ,  et 
gloriemnr  in  laude  tuft. 

48.  Benedictos  Dominus  Dens  Israt^  k 
saßculo,  et  usque  in  ssenlnm,  et  dleet 
omnis  populus :  Fiat,  flat. 


PSALMORUM 

LIBER  QUINTUS  ET  IJLTIMUS 

SECimBUM  HEBRiClOS. 


PSALMUS  CVI.  EUCHARISTICÜS. 

Landatur  Deus,  qubd  homines  $x  onmtgeni»  calamllaUbus  eruat ,  quarutn  describuniur  qua- 
tußf  preecfpiue :  error  In  itinere ,  captivitat ,  morbu* ,  mare  proceUoswn,  Comenit  populo 
2  captivitate  Babylonlca ,  ubi  varia  lncommo4a  pofsus  erat,  per  deserta  etmaria  redeunii, 
Tapatetf.2^  3. 


VERSIO  S.  HiBROimil. 

Confltemini  Domino,  qnonlam  bonus, 
iooniam  in  «ternum  misericordla  ejus. 

Dicant  qui  redempü  sunt  k  Domino, 
quos  redemit  de  manu  hostis. 

Et  de  terris  congregavit  eos,  ab  Oriente 
et  occidente ,  ab  aquilone  et  marl. 

ErraTerunt  in  solitudlne  ,  in  desertÄ 
tU,  dYitatem  qu»  habitaretur  non  repe- 
reruuL 

Esurlentes  et  sitientes :  anlma  eorum 
io  ipsis  deflciebat. 

Et  ciamaverunt  ad  Dominum  in  tribu- 
latione  suä ;  de  alüictione  eorum  erlpuit 
eos. 

Et  dnxit  Ülos  per  viam  rectam ,  ut  veni- 
rent  in  civitatem  habitabilem. 

Conflteantur  Domino  misericordias  ejus, 
et  minibilia  ejus  in  flllos  hominum. 

Qula  saturavit  animam  vacuam ,  et  ani- 
nam  esorieniem  implevit  bonis. 

Rabltantas  In  tenebris  et  umbrA  mortis , 
aUigatos  inopiA  et  ferro. 


TIMIO  V0L6ATA. 

Alielaia.  (Judith,,  xiii.  3t.) 

1.  Confltemini  Domino ,  quoniam  bo- 
nus, quoniam  in  ssculum  misericordla 
ejus. 

2.  Dicant  qui  redempti  sunt  k  Domino, 
quos  redemit  de  manu  inimici,  et  de  re- 
gionibus  congregavit  eos : 

3.  A  Solls  ortu  et  occasu ;  ab  aquilone  et 
marl. 

4.  Erraverunt  in  so{itudine,  in  In- 
aquosb ,  viam  civitatis  babitacuU  non  in- 
venerunt. 

5.  Esurlentes  et  sitientes ,  anlma  eorum 
in  ipsis  defecit. 

6.  Et  ciamaverunt  ad  Dominum  cum 
tribularentur,  et  de  necessitatibus  eorum 
erlpuit  eos. 

7.  Et  deduxit  eos  in  viam  rectam ,  ut 
irent  in  civitatem  habitationis. 

8.  Conflteantur  Domino  misericordisß 
ejus,  et  mirabiiia  ejus  flllis  hominum. 

9.  Quia  satiavit  animam  inanem,  et 
animam  esurientem  .satiavit  bonis. 

iO.  Sedentes  in  tenebris,  et  umbrA 
mortis ;  vinctos  in  mendicitate  et  ferro. 


4s.  Fiat ,  fial :  amen  :  balieluiab ;  Heb. 

3.  Jftf f ;  mari  Auitrali :  Cli.  nur!  Rubre.  AlM»,  marii  nomine  deiignitv  oeeldens. 

4.  Erraverunt :  Hinc  td  f,  9.  gratiat  igit,  qaöd  ab  errore  vi«  ftierint  liberati ,  per  daser-» 
lam  lief  igentes. 

5.  WHrieo¥äkB  :  miiericordlM :  Hier. 

9.  SaUoüit  animam  inanem :  quöd  errintes  per  dceerta ,  Cime  laborarent. 

i9.Sedmm  in  lewbrU  .*  ab  boe  f.  lO.  ad  ta.  vincU,  In  caroeribas  et  ergutnlis  oomliuiü , 
aUjiM  es  lito  liberal!  memorantur.  Finctot  :  vincti  :  Heb.  non  accosandi ,  sed  Domioandl 
Ctta :  neqae  enlm  A  priorlboi  regitur ,  led  alterius  rei  est  inltiiui. 
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Quia  provocavieniat  eermones  Del,  et 
consilium  Excelsi  bbsphemavertmt. 

Et  humiliaTit  in  labore  cor  eorum  :  ce- 
ciderunt,  et  non  erat  qal  a^JuTaret. 

Et  clamayerant  ad  Dominum  in  trlbu- 
latione  ivA;  et  de  angustiis  eorom  sal- 
yavit  eos. 

Et  eduxit  eos  de  tenebris  et  umbrft  mor- 
tis, et  vincula  eorum  disrupit. 

Gonflteantnr  Domino  misericordias  ejus, 
et  mirabilia  ejus  in  fllios  hominum. 
*  Quia  contrivit  portas  aereas ,  et  vectes 
ferreos  confregit. 

Stultos  propter  viam  sceleris  eorum ,  et 
propter  iniquitates  afflictos. 

Omnem  cibum  abomlnata  est  aiüma  eo- 
rum ,  et  accesserunt  ad  portas  mortis. 

Et  clamaverunt  ad  Dominum  in  tribula- 
tione  suä;  et  de  angustiis  eorum  sahavit 
eos. 

Misitverbum  sunm,  et  sanavit  eos,  et 
salvavit  de  Interitu  eorum. 

Conflteantur  Domino  misericordias  ejus, 
et  mirabilia  ejus  in  fillos  hominum. 

Et  Immolent  hostias  gratiarum ,  et  nar- 
rent  opera  ejus  in  laude. 

Qul  descendunt  mare  in  navibus,  fa- 
cientes  opus  In  aquis  muitis , 

Ipsi  Tlderunt  opera  Domlnl ,  et  mira- 
bilia ejus  in  profundo. 

Dixit,  et  surrexit  yentus  tempestatis,  et 
elevavit  gurgites  «jus. 

Ascendunt  in  ccelum ,  et  descendunt  in 
abyssos  :  anima  eorum  in  aillictione  con- 
eumltur. 

Obstupuernnt  et  intremuerunt  quasi 
ebrius ,  et  unlversa  sapientia  eorum  ab- 
Borpta  est. 

Glamabunt  autem  ad  Dominnm  In  tri- 
bulatione  suä ;  et  de  angustlA  eorum  edu- 
cet  eos. 


11.  Quia  exaceibaTenist  ekHiola  Del ,  et 

consilium  Altissimi  Irritavernnt. 

12.  Et  humiliatum  est  In  laborUms  eor 
eorum;  inflrmatl  sunt,  nee  fuit  qoi  ad- 
juvaret. 

13.  Et  clamaverunt  ad  Dominum  cum 
tribularentur,  et  de  necessitatibos  eomm 
UberaTit  eos. 

14.  Et  eduxit  eos  de  tenebris  et  umbrft 
mortis ,  et  vincula  eorum  disrupit 

15.  Conflteantur  Domino  misericordiaB 
ejus,  et  mirabila  ejus flliis  hominnai. 

16.  Quia  contrivit  portas  sreas,  et  veetes 
ferreos  confregit. 

17.  Suscepit  eos  de  vl&  iniqultatis  e(y- 
rum  :  propter  injustitias  enim  suas  hn- 
miliati  sunt. 

18.  Qmnem  escam  abomlnata  est  anima 
eorum ,  et  appropinquavenint  usque  ad 
portas  mortis. 

19.  Et  clamaverunt  ad  Dominum  cum 
tribularentur ,  et  de  necessitatibus  eornm 
liberavit  eos. 

20.  Mlsit  verbum  suum ,  et  sanavit  eos; 
et  eripuit  eos  de  interitionibus  eorom. 

21.  Conflteantur  Domino  misericordis 
ejus,  et  mirabilia  ejus  filüs  hominiUD. 

22.  Et  sacriflcent  sacrificium  laudis,  et 
annuntient  opera  ejus  in  exultatione. 

23.  Qni  descendunt  mare  in  navibus, 
facientes  operationem  in  aquis  moltiSi 

24.  Ipsi  viderunt  opera  Domini,  et  mi- 
rabilia ejus  in  profunde. 

25.  Dlxit,  et  stetit  spiritus  procellae,et 
exaltati  sunt  fluctus  ejus. 

26.  Ascendunt  usque  ad  ccelos ,  et  de- 
scendunt usque  ad  abyssos;  anima  eorum 
in  maus  tabescebat. 

27.  Turbatl  sunt,  et  moti  sunt  sicot 
ebrius,  et  omnis  sapientia  eoram  devo- 
rata  est. 

28.  Et  clamaverunt  ad  Dominom  cum 
tribularentur ;  et  de  necessitatibus  eorum 
eduxit  eos. 


11.  Exacerbaverunt  eloquia  Dei :  Deum  jubentem :  quo  caoa«  Judajorum  calamiutis  foit. 

12.  Inflrmati  sunt :  ceciderunt  :  Hier. 

17.  Stueepit  eos :  slultos ,  elc.  idem.  vel  polida ,  alulti  et  afillcü :  ul  «ensut  lil ,  cum  m^ 
slnlU ,  et  propter  acelera  afilicti ,  gra?ibas  morbia  immiaaia  caatigantur.  Sequena  ergo  Tenoi 
ad  otgroa  pertinet  i  morte  llberatos. 

IS.  Omnem  escam.,,  Quod  indicium  vel  maximom  eat  natura  deflcientia,  ac  morüa  proximV; 

30.  Misit  verbum  suum :  miait  juaaa  aua  :  non  euim  neceaae  habet  aalelliiea  mitiere,  qoi 
juaaa  exequanUir,  cum  ipnaibi  juaaa  aufliciaat.  Pa.  cxlyix.  15.  Qui  emitHt  eloquium  sum 
terrce ,  veiodler  currit  sermo  ejus  :  qulbua  verbia  ezprimitur  aumina  jobentia  auctoriiai  et 
effleientia.  De  inleriUonibus :  de  mortiboa,  quao  mkdique  ingroebanu 

22.  Sacrificium  iaudis :  pro  aalute  recepta  vwhiptov  ,  <(/;^oip{9Tu(oy. 

33.  Qui  descendunt..,  Hinc  ad  32.  Davigantea ,  tempeataie  vezatl.  OperaUonem  :  alii,negO' 
tiatiooem;  alil ,  exerceniea  artem  naoticam. 

25.  steUi  Spiritus,,,  aurrezii :  eiUtit.  AI  Hier,  dariore  aenaa :  lera?U  gurgitea  Deua  inuDitfi* 
venlia. 

2T.  Sapientia :  ara  gubenutoria. 
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Stataet  turbiaemintranquilUtatem,  et 
silfboi)!  flactiu  ejas. 

LaBtabuntor  quoniam  quleyerunt  :  et 
deducet  eos  ad  portiim  quem  voluerunt. 

ConiiteantuT  Domino  misericordias  ejus, 
et  mirabilia  ejas  in  fllios  hominum. 

Eteniltent  eum  in  eccleslä  populi,  et 
in  eaüiedrä  seniorum  laudent  eum. 

Ponel  fluraina  in  desertum»  et  fontes 
»joarum  in  sitim ; 

Tenam  fructlferam  in  solsuglnem ,  prae 
noMh  Iwbltatoram  ejus. 

Ponet  desertum  in  paludes  aquarum, 
et  terram  iuTiam  In  fontes  aquarum. 

Et  eollocavit  ibl  esurlentes ,  et  fonna- 
bont  Mihem  ad  habitandum. 

Etaerent  agros,  et  plantabunt  vineas, 
et  taeient  frnges  gennina. 

Et  benedicet  eis,  et  multiplicabuntur 
nlmis,  et  pecora  eorum  non  minuet. 

ImiBlnata  sunt  autem  et'afflicta,  prop- 
ter  aogostiam  maii  et  doloris. 

Et  effimdent  despeetionem  super  prin- 
cipe, et  errare  eos  faciet  in  solitudlne  de 

vii. 

Et  subleyabit  panperem  de  inopi& :  et 
pODet  quasi  gregem  familias. 

Videbunt  recti ,  et  Istabuntur :  et  omnis 
iniquitas  contrahet  os  suum. 

Qois  sapiens  et  custodiet  hasc ,  et  intel- 
liget  misericordias  Domini  P 


29.  Et  statuit  procellam  ejus  in  auram, 
et  siiuerunt  fluotus  ejus. 

30.  Et  Isetati  sunt  quia  siiuerunt :  et 
deduxit  eos  in  portum  voluntatis  eorum. 

31.  Gonfiteantur  Domino  misericordias 
ejus,  et  mirabiiia  ejus  flliis  homlnnm. 

33.  Et  exaltent  eum  in  eccIesiA  plebis, 
et  in  cathedra  seniorum  laudent  eum. 

33.  Posuit  flumina  in  desertum ,  et  exi- 
tus  aquarum  in  suim ; 

34.  Terram  fructiferam  in  salsuginem, 
k  roaiitiä  inhabitantinm  in  eft. 

36.  Posuit  desertum  in  stagna  aquarum, 
et  terram  sine  aqua  in  exitus  aquarum. 

36.  Et  coUocavit  illic  esurientes,  et  con- 
stituerunt  clvitatem  habitationis. 

37.  Et  seminaverunt  agros  et  pbinta- 
verunt  Tineas ,  et  fecerunt  fructnm  nati-- 
vitatis. 

38.  Et  benediiit  eis,  et  multiplicati 
sunt  nimis,  et  jumenta  eorum  non  mino- 
raTlt. 

39.  Et  paucl  facti  sunt ,  et  vexati  sunt 
ä.  tribulatione  malorum  et  dolore. 

40.  EiTusa  est  contemptio  super  prin- 
cipes ,  et  errare  fecit  eos  in  iuTio ,  et  non 
in  Yiä. 

41.  Et  adjuvit  pauperem  de  inopI&;  et 
posuit  sicut  OTes  familias. 

42.  Videbunt  recti,  et  Istabuntur  :  et 
omnis  Iniquitas  oppilablt  os  suum. 

43.  Quls  sapiens  et  custodiet  hsec,  et 
I  intelliget  misericordias  Domini? 

V,  SIoImU  procellam.,.  in  aurwn :  pro  tnrbine  lenem  anram  dedit.  In  auram :  in  tranquU- 
Uutaaii :  Hier. 

SO.  Süwtrunt :  quie?eruDt :  Idem.  In  partum  volunUUU  eorum In  portum  opUtum  :  no- 

tais  hebraismus. 

ti.  In  eecleeid  plebU :  concione :  In  cathedra  teniorum  :  oonceiaa ;  lenatu ;  qui  duo  prnci- 
pni  eotns  sunt. 

SS.  Potuit  flumina.  Hinc  ad  floem  Psalm! ,  prsdical  Denm  pro  süI  potesUte  ae  JostiÜA,  tao- 
■niibiii  tc  regionllHU  dare  uberUtem  aul  sterilllatem  ,  copiam  aut  inoplam ;  deturbare  prin- 
^pet,  et  pauperea  adjo? are.  Quod  ad  Babylonioa  et  Judooa  referri  Tldetor  :  illos  i  Deo  rejoe- 
te.hos  boniscamulatoa  omnlboa,  et  i  fOBda  captWilate  liberaioi.  Posuit  flumina  in  desertum  .- 
locii  irriguis  siociuiem  immialt :  qui  versus  cum  sequente  ad  •terlüutem  perUuet.  Sxitus 
oqaarwn :  cursue  aquarum  ubique  scaturientium. 

54.  salsuginem  :  f  terliitatem :  taoquam  asperio  in  agros  aale. 

55.  Posuit  desertum  in  stagna  aquarum  :  Jam  bec  ad  ferlilitatem :  qui  acilicet  f.  33.  loca 
^goa  exsiceabat ,  bic  arida  et  slUculoia  perpluit. 

SC  Clvitatem  habiialionis  :  ci?ilaiem  babluül>Uem.  Jam  transgrediturad  clTlUtes ,  ccaUiaqae 
iKHDtnttm  dlTtua  beDeflcentil  congregatoa. 

fi.Fructum  naüvttaüs  :  fecerunt  fragea  germina :  Hier,  id  eat,^  germinibof  oopiosnm 
Iroetan. 

S9.  Bt  paucl  facta  sunt :  qui  modoabandabant ;  mox ,  Deo  volenle,  redacti  ad  solitudlnem. 

40.  BIfusa  est  contemptio  :  ad  sUtum  despicabllem  deducti  sunt  eliam  principes  :  quantd 
aagis  pielw  InTalida  ?  Meliäs ,  causam  allaturus  cur  clTiUtes  corruaot ,  caput  malorum  atün- 
gii;  cnmoulla  alt  jam  prineipum  ac  magistratuum  reverentia  :  Jufert  enim  Deus  spiritum 
prindpum :  Pg.  lxxt.  13.  Hinc  conallU  inopea  ,  Unquam  pe  r  detla  errant  Et  non  in  vid  :  In 
iorii  iuTlis.  Summa  :  Deus  est  qui  ctfiUlea  etflorenlea  facil  eleverlit  ut  Tult.  Sic  Job.,  xii. ». 
Qui  muUipUcai  gentes  et  perdit  eas,  etc.  qui  immutat  cor  prineipum  populi  terriK ,  et  ded- 
Piitosuifrusträ  incedant  per  invium,  etc. 

ii.  Posuit  sicut  oves :  multlpUcabit  ut  greges. 
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PSAIJUÜS  CVII.  EÜCHARISTICUS. 

Conferendus  hie  Ptälmus  cum  ltx.  ä  f,  8.  ad  $nem,  et  cum  ltx.  ä  f .  6.  ad  ftnem,  Si  aUm 
parut  Ülat  ntriusque  Psalmi  conjunxerU ,  c^iatet  integer  Mc  Piatmut  ctu.  Smd  enmet 
DmftdU  L»  et  cvu.  ad  ßffriaeam  vtetopUm  pertlaeNt :  fortt  alter  petit ,  alter  ^ratias  agU; 
nee  mirwn  poetam  ä  se.  ipto  nutuari,  PermulUJe  tunt  in  ytUgaid  verborum  ptarietaiet  in 
tribus  his  PatdmU;  In  Bebrcea  etiam  pauatUe ;  9f4  qwK  nihil  mi  unnm  perUmeMt,  do- 
ceofUque  tantjitm  olte^um  ex  aliero  tum  deictiptoi. 


TERSIO  S.  HrElDNTHI. 

GuiUcnm,  Pftlmos  DtTbl. 

Paratum  cor  menm ,  Deas :  eantabo  et 
pBalJun ,  sed  et  gloria  mea. 

Gonsoige,  psatterium  et  cithara,  eoa- 
Burgam  mani. 

Goofltebor  tibi  in  popiiMs,  Domine,  et 
eantabo  te  in  nationibus. 

Quoniam  magna  super  c<bIos  miseri- 
eordia  tua,  et  usque  ad  ethera  veritas 
loa. 

Exaltare  saper  ccelos,  Dens,  et  super 
emnem  terram  gloria  tua. 

Ut  liberentur  diiecti  toi,  salva  dexterft 
luA ,  et  exaudi  me. 

Dens  locutus  est  in  sanctnario  sao  : 
gaudebo ,  dividam  Sichern ,  et  vallem  Soc- 
eoth  dimetiar. 

Meus  est  Galaad,  et  mens  est  Manasse, 
et  Epliraim  lisreditaa  capitis  mei ;  Juda 
dux  meus. 

Moab  lebes  pelrls  men :  super  Idonueam 
projiciam  caloeamentum  meum  :  cum 
Philistiim  foederabor. 

Quis  deducet  me  in  civltatem  munl- 
tam?  quis  deducet  me  usque  in  Idu- 
meam? 

Nonne  tu ,  Deus ,  qui  projeceras  nos,  et 
non  exieras ,  Deus  in  exercitibus  nostris  ? 

Da  nobis  auxlUum  in  tribulatione;  Tana 
est  enim  salus  ab  bomine. 

In  Deo  erimus  fortes,  et  ipse  coneulca- 
blt  bestes  nostros. 


TERSIO  VULOATA. 

1.  Cantkuift  Buimi  ipsi  David.  ( iSap.«  lvi  ,  l.) 

2.  Paratum  cor  meum,  Deus ,  fkantun 
cor  meum  :  eantabo ,  et  psallam  in  gloria 
mek. 

3.  Bxurge,  gloria  mea,  exnrge,  psahe- 
rium  et  cithara  :  «xurgam  diloeulo. 

4.  Confltdwr  tibi  in  popalls,  Domioc, 
et  psallam  Übi  in  nationilras. 

5.  Quia  magna  est  super  coelos  mise- 
ricordia  tua,  et  usque  ad  nnbes  veritas 
tua. 

6.  Exaltare  super  coelos,  Deus,  et  saper 
omnem  terram  gloria  tua  :  7.  ut  liberen- 
tur diiecti  tui. 

Saivum  iac  dexterA  toA ,  et  ecuiodi  me. 

8.  Deus  locutus  est  in  sanoto  soo  : 
Exultabo,  et  diTidam   Sichimam,  et 

oonvaliem  tabemaculonim  dlmetiar. 

9.  Meus  est  Galaad,  et  mens  est  Ma- 
nasse ,  et  Ephraim  susceptio  capitis  mei. 

Juda  rex  meus  :  10.  Moab  lebes  spei 
meas. 

In  Idumaeam  extendam  calceamentom 
meum;  mihi  alienigens  amici  facti  sunt. 

11.  Quis  deducet  me  in  civltatem  mo- 
nitam?  quis  deducet  me  usque  in  Idn- 
meam? 

12.  Nonne  tu,  Deus,  qui  repuUsÜ  nos, 
et  non  exibis,  Deus,  in  virtutibus  nos- 
tris? 

13.  Da  nobis  auxUium  de  tribulatione, 
quia  vana  salus  hominis. 

14.  In  Deo  faciemns  virtntem  :  et  ipse 
ad  nihilum  deducet  Inimicos  nostros. 


PSALMUS  CVIII.  INCREPATORIÜS  ET  PROPHETICUS. 

In  Achitopliel;  typicl  in  Judam  pari  cum  JdUtophel  eutpendio  infamem.  II.  Reg.,  xm,  U. 
€ui  eUam  mulU  ver»us  proprio  conveniunt :  praster  actavum  ä  Petra  de  ipeo  expotUum » 
Act.,1. 20.  alque  eiiam  in  Judceoi  Judcc  proditorls  aseecloi  et  incentoret,  Theodor. 


TERSIO  S.  HIERONYMI. 

Yictori ,  David  Psalmus. 

Deus,  laudabilis  mihi,  ne  taceas. 
Quia  09  impli  et  dolosi  contra  me apertum 
est :  locuti  sunt  de  me  linguA  mendacil. 


TERSIO  TUL6ATA. 

1.  In  flnem ,  Psalmiu  David. 

2.  Deus ,  laudem  meam  ne  tacueris : 
quia  ofi  peccatoris  et  os  dolos!  super  me 
apertum  est. 


6.  Super  omnem  terram  gloria  tua  :  bdc  UMpie  h  Ps.  lti. 

7.  Ut  liberentur  diiecti  tui :  catera  repeliu  ex  Pi.  lix.  tf . 

3.  Laudem  meam  :  landis  me«  :  Heb.  Deus,  qai  es  Uua  mea :  vel  Dem ,  landum  memm 
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Verbis  odii  Gircumdederunt  me,  et  ex- 
pugDaverunt  me  frustra. 

Pro  eo  qaöd  eos  diligebam,  adversa- 
Uotur  mihi ;  ego  autem  orabam. 

Et  posDeruDt  contra  me  malum  pro 
bono ,  et  odium  pro  dilectione  meä. 

Coostitue  super  euni  implum ,  et  Satan 
stet  ä  dextris  ejus. 

Cum  fuerit  judicatus,  exeat  condem- 
oatus;  et  oratio  ejus  sit  in  peccatum. 

Fiant  dies  ejus  parvi :  episcopatum  ejus 
accipiat  alter. 

Sintfiiiiejus  pupilU,et  uxor  ejusvidua. 

Instabiles  Tagen tur  fliii  ejus,  et  mendi- 
ceot,  et  qusrantur  in  parietinis  suis. 

Scrutetor  exactor  universa  quae  habet; 
et  diriplant  alieni  labores  ejus. 

NoQ  Bit  qui  ejus  misereatur ;  nee  qui 
Clemens  sit  in  pupiUos  ejus. 

Fiat  Dovissiinum  ejus  interitus ;  in  ge- 
neratlone  altera  deleatur  nomen  ejus. 

Redeat  in  memoriam  iniquitas  patrum 
ejQsapad  Deum,  et  iniquitas  matris  ejus 
Qon  deleatur. 

Siot  contra  Dominum  semper,  et  inter- 
ßit  de  terra  memoria  eorum. 

E6  quod  non  est  recordatus  facere  mi- 
«ricordiam  :  et  perseditus  est  vir  um  in- 
op^m,  et  pauperem,  et  compunctum  corde 
ut  Inter&ceret. 


3.  Locuti  sunt  adversüm  me  linguä  do- 
losa ,  et  sermonibus  odii  circumdederunt 
me ,  et  expugnaverunt  me  gratis. 

4.  Pro  eo  ut  me  diligerenl ,  detrahebant 
mihi  :  ego  autem  oraliam. 

5.  Et  posuerunt  adversüm  me  mala  pro 
bonis ,  et  odhim  pro  dilectione  med. 

6.  Constitue  super  eum  peccatorem,  et 
diabolus  stet  k  dextris  ejus. 

7.  Cum  judicatur,  exeat  condemnatus; 
et  oratio  ejus  Hat  in  pecciitum. 

8.  Fiant  dies  ejus  pauri ,  et  episcopa- 
tum ejus  accipiat  alter. 

9.  Fiant  fliii  ejus  orphani,  et  uxor  ejus 
yidua. 

10.  Nutantes  transferantur  fliii  ejus»  et 
mendicent ,  et  ejiciantur  de  habitationibos 
suis. 

n.  Scrutetur  foenerator  omnem  sub- 
stantiam  ejus;  et  diriplant  alieni  labores 
ejus. 

12.  Non  Sit  illi  adjutor;  nee  sit  qui  mi- 
sereatur pupillls  ejus. 

13.  Fiant  nati  ejus  in  interitum  :  in  ge- 
neratione  unä  deleatur  nomen  ejus. 

14.  In  memoriam  redeat  iniquitas  pa- 
trum  ejus  in  conspectu  Domini,  et  pecca- 
tum matris  ejus  non  deleatur. 

15.  Fiant  contra  Dominum  semper,  et 
dispereat  de  terrft  memoria  eorum.  16.  Pro 
eo  quöd  non  est  recordatus  facere  miserl- 
cordiam. 

17.  Et  persecutns  est  hominem  inopem, 
et  mendicum ,  et  compunctum  corde  mor- 
tiflcare. 


argnmeiitttm :  unde  Hier.  DeuB ,  laudabilis  mihi.  Os  peccatoris :  impü  :  Heb.  et  dolosi :  duo 
designantur,  fort^  Atwalom  impius,  et  Achilophel  dolosus.  Super  me  apertum  est.  Jaclabant 
^nim  in  mlgiu  ü  Davide  nullam  squi  bonique  haberi  ralionem  :  qiiippe  dicente  AiMaioino ; 
ym  est  qui  te  audiat  constiiutus  ä  Rege,  II.  Reg.,  xt.  3.  Sic  soUicitabat  corda  virorum  IsraeL 
I^.,  6-  12.  Semei  quoque  caedem  Saülis  Davidi  impatabat.  Ibid.,  xvi.  7,  8.  Uis  odia  iDcende» 
taot  H«e  aatem  cecinit  David  apiriluali  sensu  in  persona  Ciiristi  ä  Judsis  impeüti  omnimo- 
äli  Uasphemib. 

4.  Pro  eoutme...  pro  eo  quöd  eoe  diligebao^:  Hier.  Heb.  70.  Nota  preccs  pro  inimicis  :  quA 
^^  re  vide  Praef.  n.  13, 1 4. 

s.  Pro  dilectione  med  :  qui  eos  diligelMm. 

6.  Constitue  super  eum  peccatorem  :  Satanam  tpsum  de  quo  sulidit :  diabolus  :  Heb.  Satan, 
tenuior ,  i  quo  primüm  in  scelus ,  deinde  et  in  laqaeum  adigalur  :  rectö  :  nam ,  ul  ait  Joan- 
i>'^i  IUI.  VI.  Post  bucceliam  introivit  in  eum  Satanas.  Theod.  Super  eum.  Jam  in  scelerum 
'^''emorem  sermo  converlitur,  ac  sub  imprecalionis  maledictique  specie ,  prophetia  componi- 
Uir,  Chryi.  in  hunc  Psal.  n.  2. 

I.  Episcopatum  :  curam ,  officiam  :  Juds  apostolalum ,  Petro  interprele. 

10.  yuiantes  transferantur instabiles  vagentur.  Ejiciantur  de  habitaiionibm  suis  :  qu«' 

f2Dt(ficiuin)  in  rainis  suis  :  Heb.  Quo;  Judsis  mirum  in  modum  congruunt. 

n.  Scrutetur....  iliaqucat :  Heb.  pignori  capiat. 

U.  yati  ejus :  postcrilas  ejus :  Heb.  Generalione  und  :  allerA  :  Heb. 

H.  7n  memoriam  redeat  iniquitas  patrum ,  qui  clamaverunt :  Sanguis  ejus  super  nos ,  et 
^Kf /Itto*  no«(ro5.  Mau.,  xxvii.  25. 

IS.  Contra  Dominum...  De  peccaiis  loquitur  ,  de  quibus  vorsu  prspccdcnli :  cceterüm  peccata 
r^ffita»,  oonjam  contra  DoDiinum  sivecoram  Domino,  veluiadversä  facie,  sed  posliergum 
*'JM;  ut  est  in  canlico  Exccbi«:  Is.,xxxviii.  17. 

iT.ßominem  tnopcm : Davidcm  ejcclum.  Compunctum:  allritum,  afflictum. 

I.  10 
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Et  dilexit  maledictionem ,  qus  Teniet 
•ei ,  et  noluit  benedictioncm ,  qnae  elonga- 
bitur  ab  eo. 

Et  Indutus  est  maledictione  quasi  ves- 
timcnto  suo,  et  ingreditur  qaasi  aqua  in 
"%'iscera  ejns ,  et  quasi  oleum  in  ossa  ejus. 

Sit  ei  quasi  pallium  quo  circumdatur, 
«t  quasi  cingulum ,  quo  semper  accingltur. 

Haec  est  retributio  bis  qui  adversantur 
mihi  ä  Domino ,  et  qui  loquuntur  malum 
«ontra  animam  meam. 

Tu  autem»  Domine  Deus,  fac  mecum 
^ropter  noraen  tuum ;  quoniam  l)ona  est 
misericordia  tua ,  liberä  me. 

Quoniam  egenus  et  pauper  sum ,  et  cor 
meum  vulneratum  est  intrinsecus. 

Quasi  umbra  cum  incllnatur  ,  abductus 
«um ,  et  excussus  quasi  locusta. 

Genua  mea  vacillaverunt  a  jejunio ,  et 
caro  mea  immutata  est  absque  oleo. 

Et  ego  factus  sum  opprobrium  eis ,  vi- 
"dentes  me  moverunt  caput  suum. 

Adjuva  me,  Domine  Dens  meus  :  salva 
me  secundüm  misericordiam  tuam. 

Et  sciant  quoniam  manus  tus  baec  : 
tu ,  Domine ,  fecisti  eara. 

Maledicent  illl ,  et  tu  bcnedices  :  resti- 
terunt ,  et  confundentur  j  servus  autem 
tuus  laetabitur. 

Induantur  adversarii  mei  confusione, 
et  operiantur  quasi  vestimento,  confusione 
suü. 

ConÜtebor  Domino  vehementer  in  ore 
ineo ,  et  in  medio  populornm  laudabo  eum. 

Quoniam  stabit  ä  dextris  pauperis,  ut 
salvet  ä  judlcibus  animam  ejus. 


18.  Et  diJexit  maledictionem ,  et  veniet 
ei ;  et  noluit  benedictionem ,  et  elonga- 
bitur  ab  eo. 

Et  indiiit  maledictionem  sicut  Tesü- 
mentum ,  et  intravit  sicut  aqua  in  iote- 
riora  ejus ,  et  sicut  oleum  in  ossibas  ejus. 

19.  Fiat  ei  sicut  vestimentum  quo  ope- 
ritur  f  et  sicut  zona ,  qua  semper  prascin- 
gitur. 

20.  Hoc  opus  eorum  qui  detrahunt  nühi 
apud  Dominum,  et  qui  loquuntur  mah 
adversüs  animam  meam. 

21 .  Et  tu ,  Domine ,  Domine ,  fac  me- 
cum propter  nomen  tuum ;  qaia  suaTis 
est  misericordia  tua. 

Libera  me ,  22.  quia  egenus  et  pauper 
ego  sum ,  et  cor  meum  conturbatum  est 
intra  me. 

23.  Sicut  umbra  cum  declinat ,  ablatos 
sum ,  et  excussus  sum  sicut  locustx. 

24.  Genua  mea  inQpmata  sunt  k  jejunio» 
et  caro  mea  immutata  est  propter  oleum. 

25.  Et  ego  factus  sum  opprobrium  iilis : 
viderunt  me ,  et  moverunt  capita  sua. 

26.  Adjuva  me ,  Domine  Deus  mens  : 
saivum  me  fac  secundüm  misericordiam 
tuam. 

27.  Et  sciant  quia  manus  tua  hse ,  et 
tu ,  Domine ,  fecisti  eam. 

28.  Maledicent  llli ,  et  tu  t>enedices :  qoi 
insurgunt  in  me  ,«confundantur ;  ser>us 
autem  tuus  laetabitur. 

29.  Induantur  qui  detrahunt  mihi  ,  po- 
dore ;  et  operiantur  sicqt  diploide ,  confu- 
sione suä. 

30.  Confltebor  Domino  nimis  in  ore  meo» 
et  in  medio  multorum  laudabo  enm. 

31.  Quia  astitit  ä  dextris  pauperis;  ut 
salvam  faceret  ä  persequentibas  animam 
meam. 


120.  Hoc  opus  eorum :  fasc  est  relributio ,  etc.  Hier,  jipud  Dominum  :  i  Domino :  Idem. 
1».  Conturbatum  :  Tulneraium  :  Idem. 

23.  Sicut  locustce  :  timida  et  vaga  animalia. 

24.  immutata  £8t  propter  oleum  :  emaciata  est  ä  pinguedine  :  Heb.  macilenUi  facta  esL 

37.  Manus  haec  tua  :  hoc  :  hebraismus :  hsc  res  ä  manu  tuA :  i  poienüA  tuft  est.  Barn  .-  illud. 

28.  Maledicent :  bi  quidem  malediceot ,  at  tu  Isenedices. 

29.  Diploide  :  vesümento  :  Hier.  Diplois  aulem  pallium  duplicatum :  quA  similltudin«  cco- 
fusionem  bosliam  exaggerari ,  ac  Teluti  duplicari  peiit.  Comm.  Hier. 

30.  Nimis :  vehementer :  ]dem. 

31.  J  persequentibas  :  Hier,  i  judicibus  animam  ejus  :  pauperis  sciücet.  A  judidl)us 
«utem,  hoc  est,  ab  opiimaiibus  :  sive  A potentibus  inimicis;  qui  se  ejus  judices esse  stataebani» 
de  ejus  sorte  decernebant. 
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PSALMUS  CIX.  PROPHETICUS, 

Totui  de  Christo ,  ipso  doeente  et  consenlientibus  Judeeis,  Matt.,  xxii.  44.  etc.  Nee  abnuimt 
aaiiqul  magistri  Uebraorum^  nee  etiam  recentiores ,  quos  vide  reeensitos  in  Synopsi 
CriUcorum. 


VERSIO  S.  HIERONYHl. 
Psalmas  DaTtd. 

Dkit  Dominus  Domino  meo  :  Sede  ä 
dntris  meis  :  donec  ponam  Snimicos  taos 
KakUum  pedwn  tuorum. 

Mrgam  fortitudinistusß  emittet  Dominus 
PI  Sion :  dominare  in  medio  inimicorum 
tuorum. 

Popoli  tui  spontane!  crunt  in  die  forti- 
tadinls  tu2B  in  montibua  sanctis ,  quasi  de 
^uhä  orietur  tibi  ros  adolescentis  tus. 

Joravit  Dominus,  et  non  poenitebit  eum : 
Tu  es  sacerdos  in  aeternum ,  secundüm 
ordioem  Melchisedech. 

Dominus  k  dexterä  tuä  :  percussit  in  die 
faroris  sui  reges. 


VERSIO  TCLGATA. 

1.    Psalmus    David. 

Dixit  Dominus  Domino  meo :  Sede  h  dex- 
tris  meis  : 

Donec  ponam  inimicos  tuos ,  scabellum 
pedum  tuorum. 

2.  Yirgam  virtutis  tua:  emittet  Dominus 
ex  Sion  :  dominare  in  medio  inimicorum 
tuorum. 

3.  Tecum  principium  in  die  virtutis  tuse 
in  splendoribus  sanctorum :  ex  utero  ante 
luciferum  genui  te. 

4.  Juravit  Dominus,  et  non  poenitebit 
eum  :  Tu  es  sacerdos  in  aeternum ,  secun- 
düm ordinem  Melchisedech. 

5.  Dominus  h  dextris  tuis  :  confregit  in 
die  irs  sus  reges. 


1.  Dmims  Domino  meo....  Jehovah  ladoni :  Heb.  Quo  ex  loco  ipse  Christus  sie  infert : 
Siergo  David  vocat  eum  Dominum  ,  quomodo  filius  ejus  est?  Maltli.,  xxn.  45.  Non  ergo  do 
EzecfaiA ,  DOD  de  Zorobabele ,  non  de  aliis  quibusvis  intelligendus  Psalmus,  quos  profecld 
DiTid,  Uotus  rex ,  eorumque  paler ,  dominos  non  vocasset  :  sed  de  eo  dicilur ,  qui  est  Dornt- 
nut  dmimmium  .-.  Apoc.,  xix.  16.  Nee  nocet  Christi  diviniuii ,  quöd  bic  dicalur  Dominus , 
BooUlo  arcano,  sed  inferiore  vocabulo  Adonai :  com  et  ipse  Deus  ila  appellelur  j.  5.  et  bic, 
deCbritio  Ol  homine ,  sermo  halieatur  ;  neque  David  qucmquam  vocasset  Dominum  suum, 
Di»  Deum.  Sede  ä  dextris  meis  :  licet  dignitalis  gradus  non  sit,  ubi  plenitudo  divinitatis  est ; 
Uiiteo  ideö  ad  dexieram  sedet  Filius ,  non  quo  prereralur  Patri ,  sed  ne  inferior  esse  creda- 
|or.  Amb.  hlc.  Donec  ponam...  An  igilur  dejeclis  hostibus,  ä  dexter«!  discessurus  est?  imö  Paulo 
inietpreie :  In  sempitemum  sedet  in  dexterä  Dei :  de  coetero  expectans  donec  ponantur  inimici 
fjitucQbeUum  pedumejus : Heb.,  x.  13, 13.  Videetiam  in  hunc  locuml.  Cor.,  xv. 25.  Heb.,  1. 13. 

2.  Kirgom  virtutis :  fortitudinis ':  Hier.  Sx  Sion  :  Imperium  ac  prndicatto  Christi  ä  Jeni-- 
ttlera  onüelur :  De  Sion  exibit  lex  :  Isa.,  ii.  n.  3.  inclpientilNis  ab  Jerusalem  discipuiis  :  Luc, 
SIT.  47.  atqne  inde  ad  orbis  extrema  profecturis. 

l.  Tecmn  principium :  ipxii  priocipatus :  quod  etiam  Suelonius  principium  dixit :  x/»«ro«  t 
^^or.  potettas ,  aucloritas.  Ita  etiam  Chrys.  et  Grsci:  at  Hier.  Populi  tui  spontanei,  id  est,, 
promptiaim^  obedientes.  Varietas  Heb.  et  Vulg.  orta  ex  diversA  lectione.  Imca ,  tecum.  Amca, 
popaiusuius,  iisdem  litteris.  In  die  virtutis  .«fortitudinis:  Hier.  expedillonis,educlionis  exer- 
<^(^.  In  splendoribus  :  circumstanlibus  sanctis,  angelis  scillcet;  unde  Deut.,  xxxiii.  3.  Cum 
<o  sanctorum  millta.  Al  Hier.  In  montibus  sanciis,  in  ipsA  palernft  glorlä.  Ex  utero...  ä  vulvA ,  ab 
^nri  tibi  ros  adolescentiffi  tus ,  sive  ortüs  tut.  Heb.  id  est,  ex  intimis  meb  ]am  ä  tempore 
^^ii«  lurora  dederamsemen  ex  quo  est  ortus  :  jam  ab  aurorA  creaUi,  ex  me  eras  genilus.  Ex 
i>^ro;deial  natura ,  de  suis  visceribus,  de  suA  substantiA ,  de  medullis  divinitatis  sus.  Comm. 
fiitt.  Hagii  ex  se  vidctur  emittere ,  qui  ex  utero  generat.  Sic  Isa.,  xlvi.  3.  Qui  gestamini  ä 
'Kfdru/i'il.Deus  ergo  paler. ex  utriusque  sexüs  fcecunditatc  id  ad  sc  polissimum  iransluiit,  quod 
oaum  ab  uno  aique  ex  uno  geniium  maximd  commendabat.  Ante  luciferum  :  i  parte  lotum : 
^  aoie  lunam ,  ante  solem ,  ante  omnem  crealuram.  Et  egressus  ejus  ab  initio ,  ä  diebus 
^^^^^itaUs.  Hieb.,  w.  2.  Germi  te  :  ergo  non  opus,  non  bctura ,  sed  filius :  nee  adoplalus ,  sed 
^^^  Keoilus.  De  adoptaiis  enim  dicilur  :  Dedit  eis  potestatem  fllios  Dei  fleri :  Joan.,  1. 13.  Hie 
iQtem  ab  «lemo ,  naiuri  suA ,  proprio  atque  ex  utero  genilus ,  ex  paterno  semine,  non  decisA 
■ubtuotii ,  sed  toli ,  cum  sit  Deus  impartibills  atque  individuus.  Ex  Comm.  Hier,  quem  vide. 

\^^9cerdos....  secundüm  ordinem  Melchisedech.  Proprio  dictus  sacerdos ,  quippe  secunddm 
^dioem  Uelcbisedech  veri  ac  proprio  dicti  sacerdotls.  Gen.,  xiv.  18.  Vide  Heb.,  v.  6;  vii.  i.etc. 
'^1»«  enim  osiendit  Paulus  sacerdotium  levilicum,  in  melius  sacerdolium  translatum.  Secun^ 
^'^  ordinem  Melchisedech.  Cujus  ordlnis  causas  exponit  apostolus  locis  ciulis :  non  tamen  om- 
^iGüm  ifwe  profitealur  k  se  protieriri  roulta ,  qu»  imbecilles  ferre  non  possent :  Heb.,  v.  il. 
A^UQt  ergo  Patres  uno  consensu  omnes ,  et  bic  Chrysostomus  ;  panem  ei  vinum  quas  Hei- 
tiitwdech proiulit,  eucharistici  sacrificii  typum, quod  erat  cbristianis arcanum  arcanorum. 

i«  XHmiäiM  ;  Adonai :  non  Jehovah  :  Deus  tamen  bic  inteiiigendus.  A  dextris  tuis  :  6 
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Judicabit  in  gentibus  ,  implevit  valles  : 
pcrcussit  caput  in  terra  multä. 

Bc  torrentc  in  viä  bibet ,  propterea  exal- 
tabit  Caput. 


6.  Judicabit  in  nationibus,  impHit 
rninas  :  conquassabit  capitaio  terra  mul- 
torum. 

7.  De  torrente  in  viä  bibet :  propterea 
exaltabit  caput. 

PSALMUS  CX.  LAÜDIS  ET  EXULTATIONIS. 


ßfiräbiUa  Det,  in  Uberando  populo,  et  tradendd  lege,  celebrat;  unde  ejut  proadnU 

credendwn. 


TERSIO  S.   HICRONTMI. 

HaUelaia. 

Gonütebor  Domino  in  toto  corde  meo ; 
in  concilio  justorum ,  et  congregatione. 

Magna  opera  Domini  :  exquirenda  in 
cunctis  voluntatibuä  suis. ' 

Gloria  et  decor  opus  ejus ,  et  jnstitia  ejus 
perseverans  semper. 

Memorlam  fecit  mirabilium  suorum  : 
Clemens  et  misericors  Dominus. 

Escam  dedit  timentibus  se :  memor  erit 
in  sempiternum  pacti  sui. 

Fortitudinem  operum  suorum  annun- 
tlabit  populo  suo ,  ut  det  eis  haercditatem 
gentium. 

Opus  manuum  ejus,  veritas  et  Judi- 
cium :  fidelia  omnia  praBcepta  ejus , 

Firmata  in  sempiternum  jugiter ,  facta 
in  veritale  et  squitate. 

Redcmptionem  misit  populo  suo  :  man- 
davit  in  a^ternum  pactum  suum  :  sanctum 
€t  terrlbile  nomen  ejus. 

Principium  sapientis  timor  Domini  : 

Cliriste.  Sic  autem  Fi.  xv.  8.  Provtdebam  Dominum  in  conspectu  meo  semper,  quoiäcmi 
äextris  est  mihi ,  ne  commovear.  Confregii  :  perctusit:  Hier.  Sic  Ps.  xlit.  6.  Sagiüati^ 
aciitoe ,  popuU  sub  te  cadent.  Sic  Äpoc.,  xix.  15.  De  ore  Christi  gladius.,..  ut  in  ipio  f^^^ 
Hat  gentes. 

6,  Judicabit :  Gliristus  Judicium  eiercebit ;  seu  potiüs  Dominus  qui  dixit  Domino :  Sedc,  ca 
Implcbit  ruinös  :  cadavera  mulliplicablt  :  TTTw/iara.  In  terra  multorum  :  muIU.  Hicr.\jrii 
in  regionibus  impios  et  chrisliani  nominis  perseculorcs  ulciscetur. 

7.  De  torrente muila  palieiur.  ConsueU  phrasi,  per  aquas  inundantet  et  ^'^^ 

dolores  el  incomrooda  designantur.  Propterea  exaltabit  caput,  Sic  Pliil.,  ii.  8.  Äwni.V«' 

semetipsum propter  quod  et  Deus  exaUavil  illum  ,  et  donavit  Uli  nomen ,  quod  est  i^ 

cmne  nomen.  Et  Heb.  ii.  9.  Propter  passionem  mortis ,  gloriä  et  honore  coronatum. 

1.  In  concilio  :  secrelo  :  lieb.  Non  ea  dicam  coram  proranis,  sed  in  coßtu  popoK  Dei  ^^ 

tt.  ExquiHita  :  aeu  exquirenda ,  penetrando  in  omnes  volanlales  ei  coosili«  ejus.  Esp^ 

cmnibus  diligenlibus  ca  :  Heb.  Qui  enim  diiigit,  iotelligit,  teste  Christo  :  Qui  autm  «^H 

me ,  diligetur  ä  Patre  meo ,  et  ego  diligam  cum  ,  et  manifcstabo  ei  meipsum.  Joan.«  ^^^-^ 

Vide  autem  Psalm,  cxviu.  36,  etc. 

s.  Escam  dedit :  manna :  qun  csstera  Dei  mirabilta  in  memortam  revocabat :  oode  ia '' 
lervari  jussa.  Exod.,  xvx.  32.  Erat  autem  Eucharisti»  figura,  que  vere  diTini  amor'tf  i^ 
raenlum  eternum. 

6.  j4nnuntiabit  :  annuntiavil :  Heb. 

7.  Hvcrcditatem  gentium  :  CbananiBorum ;  qus  Abrabs  promissa  :  quem  in  fiaemvoiai 
cdita  miracula  rereruntur. 

9.  Iledetnptionem  misit...  per  Mosen ,  dcinde  per  Christum.  ^^ 

10.  Iniiium  sapicnlifg  timor  Domini  :  seu  reverenüa  divin«  majestaiis.  Aug.  p^ 


VERSIO  VOLGATA. 

AUelttU. 

1 .  Confltebor  tibi,  Domine ,  in  toto  tork 
meo,  in  consillo  justorum,  etcongre^ 
tione. 

2.  Magna  opera  Domini  :  exquisiU  ia 
omnes  voluntates  ejus. 

3.  Confessio  et  magnificentia  opus  f jus 
et  justitia  ejus  manet  in  saeculum  saecalL 

4.  Memor iam  fecit  mirabilium  snorum, 
misericors  et  miserator  Dominus :  5.  e- 
cam  dedit  timentibus  se. 

Memor  erit  in  saeculum  tcstamcnti  sni: 
6.  virtutem  operum  suorum  annantiübä 
populo  suo  : 

7.  Ut  det  Ulis  haereditatem  genlium. 
Opera  manuum  ejus ,  veritas  el  judiciam. 

8.  Fidelia  omnia  mandata  ejus,  conflr 
mata  in  ssculum  eseculi ,  facta  Invtrititt 
et  sequitate. 

9.  Redemptioncm   misit  popnlo  foö 
mandavit  in  «ternum  testamentum  suuib. 

Sanctum  et  terrlbile  nomen  eju§.  19 
Initium  sapientiiB    timor   Domini. 
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dodrina  bona  eanctis  qu!  faciunt  eam  : 
kusejus  perseverat  jugiter. 


Intellectns  boniis  omnibiis  facientibtis 
eum :  laudatio  ejus  manet  in  steculum  si£> 
culi. 


PSALMÜS  CXI.  MORALIS. 

nrbmm,  idem beaius ,  atque  imperterritus ;  frendeniibus  impiis.  Yide  Psalmwnu 


VERSIO  S.   HIERONTMI. 

Halleluia. 

Beatus  vir,  qui  Umet  Dominum  :  in 
unndatis  ejos  volet  nimiB. 

Polens  In  terra  erit  semen  ejus  :  gene- 
ralio  jQstorum  benedicetur. 

Substantia  et  divitiaß  in  domo  ejus ;  et 
|B^litia  ejus  perseverans  semper. 

Ortoffl  est  in  tenebris  lumen  justis :  de- 
iDeiB.etmiserator,  etjustus. 

Bonus  vir  Clemens  et  foenerans  :  dis- 
pensabit  verl»  saa  in  judicio  : 

QoiainaBtemum  non  conmiovebitnr.  In 
memoria  senipitemÄ  erit,  juslus. 

Ab  anditu  malo  non  tlmebit :  paratum 
»r  pjös  confldens  in  Domino. 

Finnuffl  cor  ejus  non  tlmebit;  donec 
kspieiat  in  hostibus  suis. 

Dispersit ,  dedit  panperibus :  justitia  ejus 
?«nnanet  in  xternum  :  cor  ejus  exaltabi- 
^iflglorii. 

liQpius  videbit,  et  irascetur;  dentibus 
a»ß  frendet  et  tabescet :  desiderium  im- 
Jiorumperibit. 


VERSIO  VCLGATA. 

Allelui«,  reversionis  Aggasi  et  ZacbariaB. 

1 .  Beatus  vir ,  qui  timet  Dominum  :  In 
mandatls  ejus  volet  nimis. 

2.  Polens  in  terra  erit  semen  ejus  :  ge- 
neratio  rectorum  benedicetur. 

3.  Gloria  et  divitiae  in  domo  ejus ,  et  jus- 
titia ejus  manet  in  sseculum  sseculi. 

4.  Exortum  est  in  tenebris  lumen  rectis  r 
misericors,  et  miserator,  et  justus. 

6.  Jucimdus  homo  qui  mlseretur  et  com- 
modat,  disponet  sermones  suos  in  ju4i' 
cio  :  6.  quia  In  seternum  non  commove- 
bitur. 

7.  In  memoria  aeternä  erit  justus :  ab  an  • 
ditione  mala  non  tlmebit. 

Paratum  cor  ejus  sperare  in  Domino  , 
8.  confirmatum  est  cor  ejus  :  non  com- 
moYebitur ,  donec  despiciat  Inimicos  snos. 

9.  Dispersit ,  dedit  pauperibus :  justitia 
ejus  manet  in  steculum  sa;cull,  cornu  eju» 
exaltabitur  in  gloriä. 

10.  Peccator  videbit ,  et  irascetur ;  den- 
tibus suis  fremet  et  tabescet :  desiderium 
peccatorum  peribit. 


PSALMUS  CXII.  LAUDIS  ET  CONSOLATIONIS. 

^^  l>eij  bumilet  bonosque  ex  alto  speciantis  ac  tuentls,  Vide  Canticum  AniuKy  I.  Reg.,  ir. 

et  beatos  Marias ,  Luc,  i.  46 ,  etc. 


VERSIO  S.   HIER0NTM1. 

Halleluia. 

^«date,scrvi.  Dominum  :  laudate  no- 
Wö  Domini. 

Sit  oomen  Domlnl  benedictum ,  amodu 
Iwqueinffiternum. 


VERSIO  VULGATA. 

Alleloia. 

1.  Laudate,  pueri ,  Dominum  :  laudate 
nomen  Domini. 

2.  Sit  nomen  Domini  benedictum ,  ex 
hoc  nunc  et  usque  in  saeculum. 


||inm,cdm  timetar;  perfectio,  cum  amatur.  Facienlibus  eum;  Hier,  eam;  Heb.  ea.  Sie 
%iaad  limorem  refert :  Hier,  ad  aaplenUam ;  Heb.  ad  mandala  Dei ,  de  quibus  i,  8. 

^ersitnüs  Aggoei  et  Zacharioe.  deest  Heb.  Nee  tarnen  absurdum  haec  ab  iis  vel  decantala, 

«'epeüiafulise. 

l  ^^  ^f^^fnäaliM :  id  est ,  qui  mandata  ejus  impensi  diiigit.  Folet :  non  fociet  quaetlu  meluque 

»ctos,ied  prona  ac  promptA  voluoiate. 

3.  Gloria  :  substaniia :  Hier,  rerum  sufficienlia  et  copia.  Manel  in  sasctüum  sasculi :  famA  et 

'«>P»o,uiinfr4  9. 

i  Exwtum  est.,,,  exemplo  aliis  praalucet. 

Wucwid«!  ;  bonus  :  Hier. :  vmvrdi.  70.  Disponet  sermones  suos  in  judicio :  nihil  irä» 

f  taueri,  consideraid  omnia. 

j.  Ab  (üidHione  mald  :  ä  TamA  mala. 

*•  C^rmaium  est  cor  ejus :  non  commovebitur  :  flrmum  cor  ejus  non  limebit;  Hier. 

^•^^U  Dominum  .-  servl  Domini  :  Heb. 
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Ab  ortu  solis  osque  ad  occasum  ejus , 
laudabilc  nomen  Domini. 

Excelsus  super  onines  gentes  Dominus : 
supra  coelum  gloria  ejus. 

Quis  ut  Dominus  Deus  noster,  qul  in 
€xcelsis  tiabitans ,  humiüa  respicit  In  ccelo 
€t  in  terrÄ  ? 

Suscitans  de  terra  inopem ,  et  de  ster- 
core  eievat  pauperem  : 

Ut  eum  sedere  facicit  cum  prineipibus , 
cum  prineipibus  populi  sui. 

Qui  collocat  sterilem  in  domo ,  matrem 
flliorum  Istantem.  Halleluia. 


bu- 


3.  A  Bolis  ortu  usque  ad  occasum 
dabile  nomen  Domini. 

4.  Excelsus  super  omnes  gentes  Domi- 
nuB;  et  super  coelos  gloria  ejus. 

5.  Quis  sicut  Dominus  Deus  noster ,  qui 
in  altis  habitat ,  6.  et  bumiiia  respicit  ia 
ccelo  et  in  terra? 

7.  Suscitans  k  terra  inopem ,  et  de  ster- 
core  erigens  pauperem  : 

8.  Utcoiioceteum  cum  prineipibus,  cum 
prineipibus  populi  sui. 

9.  Qui  habitare  facit  sterilem  in  domo , 
matrem  flliorum  Uetantem. 


PSALMüS  CXIII.  LAUDIS  ET  ADMIRATIOMS. 

Magniiudo  Dei  populum  Uberantii :  vanitat  idolorum. 


VERSIO  S.  HIERONYMI. 

Cum  egrederetur  Israel  de  >£gypto ,  do- 
mus  Jacob  de  populo  barliaro  : 

Factus  est  Judas  in  sanctiflcatione  ejus» 
Israel  potestas  ejus. 

Mare  vidit ,  et  fugit :  Jordanis  conver- 
suB  est  retrorsum . 

Montessubsiiierunt  quasi  arietes,  colles 
quasi  fliii  gregis. 

Quid  tibi  est, mare, quia  fuglsti?  Jorda- 
nis, quia  conversus  es  retrorsum  ? 

Montes ,  subsuitastis  quasi  arietes ;  col- 
les ,  quasi  fllii  gregis. 

A  facie  Domini  contremiscit  terra ,  ä 
facie  Dei  Jacob, 

Qui  convertit  petram  in  paludes  aqua- 
rum ,  silicem  in  fontes  aquarum. 

PSALMÜS  CXV. 

Secundüm  Hehraos, 

SPEI  ET  GRATULATIONIS  IN  DEUM. 
NON  NOBIS,  DOHINE  ,  NON  NOBIS  ;  SCd  nO- 

mini  tuo  da  gloriam  :  propter  misericor- 
diam  tuam  et  veritatem  tuam. 

Ne  dicant  gentes  :  UbL  est  Deus  eorum? 
Deus  autem  noster  in  ccelo :  unlversa  qus 
voiuit ,  fecit. 


YERSIO  VL'LGATA. 

AUelula. 

1.  In  exitu  Israel  de  JEgypio ,  domus  Ja- 
cob de  populo  barbaro  : 

2.  Facta  est  j'udxa  sanctiflcaUo  ej&;, 
Israel  potestas  ejus. 

3.  Marc  yidit ,  et  fugit :  Jordanis  conver- 
sus est  retrorsum : 

4.  Montes  exultaverunt  ut   arietes,  et 
colles  sicut  agni  ovium. 

5.  Quid  est  tibi ,  mare,  quod  fugisti ?  4 
tu,  Jordanis,  quia  conversus  es  retrorsum  ? 

6.  Montes ,  exuitastis  sicut  arietes ;  et 
colles ,  sicut  agni  ovium. 

7.  A  facie  Domini  mota  est  terra ,  i  ^j 
cie  Dei  Jacob , 

8.  Qui  cdiiYcrtit  petram  in  stagna  aqoi- 
rum ,  et  rupem  in  fontes  aquariun. 


1.   NON   NOBIS,  D01IINE,NOII   KOBIS,^ 

nomini  tuo  da  gloriam. 

2.  Super  misericordift  tuä,  et  veritate  toi 
nequando  dicant  gentes :  Ubi  est  Deoi  t^ 
rum? 

3.  Deus  autem  noster  in  c<e1o  :  omni 
quascumquc  voiuit,  fecit. 


3.  A  Solls  ortu,,.,  ä  manö  usque  ad  vesperam. 

9,  Qul  habliare  faclt..,  Qui  sierilem  facit  foecundam  ,  ut  Annam,  ut  Elisabetliam. 

2.  Juäasa  :  Judas,  ITeb.  Et  nota  jam  inde  ab  egressu  £gyptiaco  Judae  digniUlem.  5a»rnl 
catlo  ejus  :  populas  Domino sanctus  :  hnreditas  ejus. 

A.  Montes  exultaverunt.,,  snccuni  sunt,  id  est,  populi  monlium  inool«  timuerunt. $;( 
Canlico  Moysts.  Eiod.,  xt,  14, 15.  jiscendtruni  populi,  et  Iratl  sunt,  etc.  Conturlati  n 
prlnctpes  Edom ,  etc. 

1.  Non  nobls..,  Hlc  incipit  Pf.  cxt.  secuDddm  Hebraos.  Hieronymas  Urnen  non  divid 
niii  error  est  in  edilis.Sic  enim  Hier,  non  gl.  Pulmos  baberet,««!  tantüm  cxi.ix:.  Et  t* 
anlecedenlibus  facilö  conneclilur,  nescilicet  populuf,  tot  Dei  miraculis  clamsy  gtorümsi 
potiüs ,  quAm  Deo  tribuat. 


PSALMORUM  LIBER  V. 
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Idola  gentium  argentum  etaurum,  opus 
manuam  honiinum. 

Os  babent,  et  non  loquentur  :  oculos 
habent,  et  non  videbunt. 

Aures  babent,  et  non  andient :  nasum 
babent ,  et  non  odorabunt. 

Manos  babent,  et  non  palpabunt :  pedes 
babent ,  et  non  ambulabuut :  nee  sona- 
bunt  in  guttare  suo. 

Simiies  illis  flaut  qui  faciunt  ea,  et 
omnes  qui  confidunt  in  eis. 

Israel  c«nfidit  in  Domino  :  auxiiiator  et 
protector  eorum  est. 

Domns  Aaron  confidit  in  Domino :  auxi- 
iiator et  protector  eorum  est. 

Timentes  Dominum ,  confidunt  in  Do- 
mino :  auxiiiator  et  protector  eorum  est. 

Dominus  recordatus  est  nostri  :  bene- 
dicet  domui  Israel ,  benedicet  domui  Aa- 
ron. 

Benedicet  timentibus  Dominum,  parvis 
et  magnis. 

Addat  Dominus  super  vos ,  super  vos  et 
saper  filios  vestros. 

Benedicli  vos  ä  Domino ,  qui  fecit  coclum 
et  terram. 

Qplum  ccBlorum  Domino  :  terram  au- 
tem  dedit  flliis  hominum. 

>'on  mortui  laudabunt  Dominum  ;  nee 
omnes  qui  descendunt  in  Silentium. 

Sed  nos  benedicemus  Domino ,  amodö 
et  usque  in  aeternum  :  hallelula. 


4.  Simulacra  gentium  argentum  et  au- 
rum,  Opera  manuum  hominum. 

5.  Os  babent ,  et  non  loquentur :  oculos 
babent ,  et  non  videbunt. 

C.  Aures  babent )  et  non  audient :  nares 
babent ;  et  non  odorabunt. 

7.  Manns  babent,  et  non  palpabunt  : 
pedes  babent ,  et  non  ambulabuut  ;  nort 
clamabunt  in  gutture  suo. 

8.  Simiies  iilis  fiant  qui  faciunt  ea,  et 
omnes  qui  confidunt  in  eis. 

9.  Domus  Israel  speravit  in  Domino  ; 
adjutor  eorum  et  protector  eorum  est. 

10.  Domus  Aaron  speravit  in  Domino  r 
adjutor  eorum  et  protector  eorum  est. 

11.  Qui  timent  Dominum ,  speraverunt 
in  Domino :  adjutor  eorum  et  protector  eo- 
rum est. 

12.  Dominus  memor  fuit  nostri ,  et  be- 
nedixit  nobis. 

Benedixit  domui  Israel ,  benedixlt  do- 
mui Aaron. 

13.  Benedixit  omnibus  qui  timent  Do- 
minum ,  pusiliis  cum  majoribus. 

14.  Adjiciat  Dominus  super  vos,  super 
vos  et  super  fiüos  vestros. 

15.  Benedlcti  vos  ä  Domino,  qui  fecit 
coDlum  et  terram. 

IG.  Goßlum  c(jeii  Domino  :  terram  autem 
dedit  flliis  hominum. 

17.  Non  mortui  laudabunt  te,  Domine  ^ 
neque  omnes  qui  descendunt  in  infernum. 

18.  Sed  nos  qui  vivimus  bcnedicimus 
Domino ,  ex  hoc  nunc  et  usque  in  sseculum. 


PSALMUS  CXIV.  EUCHARISTICUS. 

Quidam  ä  periculo  tiberalut ,  Deo  gratias  agil.  Hie  autem  Psalmus  cum  sequenie  connec- 
titar  in  Heb,,  Syr.  ei  apud  Hier.  Dividit  Theodor,  indicüns  tarnen  in  Heb,  non  dividi, 
cofUinuatigue  esse  sensus. 


TCRSIO  S.  mERONTHI. 

Dilexi ,  quoniam  exaudit  Dominus  vo- 
eem  deprecalionis  meai. 

IncUnavit  aurem  suam  mihi ,  et  in  die- 
bas  meis  invocabo. 


VERSIO  VULGATA. 

AUeluia. 

1.  Dilexi ,  quoniam  exaudiet  Dominus 
vocem  orationis  meae. 

2.  Quia  inciinavit  aurem  suam  mihi ,  et 
in  diebus  meis  invocabo. 


9.  ixnnus  Israel :  Israel  simpliciter  :  Heb. 

\1.  Et  benedixit  nobis :  benedicet :  benedicet  domui  Israel ,  etc.  Heb.  70.  panro  discrimine  s 
aU^mm  eaim  oplanlis,  alierum  jam  geata  memorantis,  et  fulura  cerlt  spe  prscipienlis. 

u.  ^djidat  Dominus  :  vos  et  posteros  opibus  et  numero  augeat.  Sic  Flaccus  Carmine 
gxcolari : 

fipmula  ((enti  dale ,  rcmquc  prolemque 

£t  decuB  omne  I  / 

17.  In  infernum  :  in  silenlium :  Heb.  in  sepulcrum  et  mortem. 
S8.  Qui  vivtmus  :  deest  Heb. 

1.  Dilexi ,  quoniam,,..  diUgo  Dominum,  cum  exaudit  me ;  et  libenliüs  invoco. 

2.  In  diebus  meis :  quamdiu  vivam.  % 


324 


PSALMORUM  LIBER  V. 


Circumdederunt  me  funes  mortis»  et 
munitlones  inferni  invenerunt  me :  angus- 
tiam  et  dolorem  reperi. 

Et  nomen  Domini  invocavi;  obsecro, 
Domine,  Übera  animam  meam. 

Clemens  Dominus,  et  justas;  et  Dens 
noster  misericors. 

Custodit  parvulos  Dominus :  attenuatus 
sum ,  et  salvavit  me. 

Revertere ,  anima  mea ,  in  requiem 
meam  :  quia  Dominus  reddet  tibi. 

Quia  eruet  animam  meam  de  morte, 
oculos  meos  ä  lacrymis ,  pedes  meos  ab 
offensd. 

Deambulabo  coram  Domino  in  terris  vi- 
▼entium. 


3.  Circumdederunt  me  dolores  morti« , 
et  pericula  inferni  Invenerunt  me. 

Tribulationem  et  dolorem  in?eni :  4.  ei 
nomen  Domini  invocavi. 

0  Domine ,  libera  animam  meam :  &.  mi- 
sericors Dominus ,  et  justus ,  et  Deus  nos- 
ter miseretur. 

6.  Custodiens  parvulos  Dominus :  bu- 
miliatus  sum ,  et  liberavit  me. 

7.  Convertere ,  anima  mea ,  in  rfquiem 
tuam  :  quia  Dominus  benefecit  tibi : 

8.  Quia  cripuit  animam  meam  de  mortf , 
oculos  meos  ä  lacrymis  ,  pedes  meos  j 
lapsu. 

9.  Placebo  Domino  in  reglone  ylvoram. 


PSAJ.MUS  CXV.  ITEM  EUCIIARISTICUS. 


VERSIO  S.  HIERONYMI. 

Credidi ,  propter  quod  locutus  sum  :  ego 
afllictus  sum  nimis. 

Ego  dlxi  in  stupore  meo  :  Omnls  homo 
mendacium. 

Quid  reddam  Domino ,  pro  omnibus  qua: 
retribuitmihi? 

Calicem  salutaris  accipiam ,  et  nomen 
Domini  invocabo. 

Vota  mea  Domino  reddam ,  coram  omni 
populo  ejus. 

Gloriosa  in  conspectu  Domini  mors 
fianctorum  ejus. 

Obsecro ,  Domine ,  quia  ego  seiTUs  tuus, 
ego  servus  tuus,  fllius  ancillae  tnae.  Dis- 
solvisti  vincula  mea  : 

Tibi  immoiabo  hostiam  laudls,  et  in 
nomine  Domini  invocabo. 

Vota  mea  Domino  reddam  In  conspectu 
omnis  popuii  ejus ; 

In  atriis  domüs  Domini ,  in  medio  tui , 
Jerusalem  :  halleluia. 


VERSIO  ,VCLGATA. 

Alieluia. 

10.  Credidi ,  propter  quod  locutus  sum : 
ego  autem  humiliatus  sum  nimis. 

1 1 .  Ego  di\l  in  excessu  meo :  Omnif 
homo  mendax. 

12.  Quid  retribuam  Domino ,  pro  omni- 
bus quae  retribuitmihi.^ 

13.  Calicem  salutaris  accipiam,  et  no- 
men Domini  invocabo. 

14.  Vota  mea  Domino  reddam  coram 
omni  populo  ejus  :  15.  pretiosa  in  con- 
spectu Domini  mors  sanctorum  ejus. 

16.  0  Domine,  quia  ego  servus  luu.s 
ego  senus  tuus,  et  fllius  ancillae  tua". 

Dirupisti  vincula  mea  :  17.  tibi  sacriß- 
cabo  hostiam  laudis,  et  nomen  Domiür 
invocabo. 

18.  Vota  mea  Domino  reddam  in  con- 
spectu omnis  popuii  ejus ;  19.  in  atriis  d<*- 
mds  Domini ,  in  medlo  tui ,  Jerusalem. 


3.  Pericula  inferni .-  angusti»  inferni :  Heb. 

6.  Humiliatus  sum  :  attenuatus  sum ,  et  salvavit  me  :  Hier. 

7.  Comfertere :  revertere  :  idem.  Curat  abjice ,  et  quiesce  in  Domino. 

8.  Eripuit :  eripuiiü :  Heb.  J  lapsu :  ab  ofTeniA  :  Hier. 

9.  Placebo :  deambulabo  coram  Domino :  Idem  :  eodem  sensu.  Ambulavit  Henoch  cum  DfO ' 
Gen.,  f.  24.  quod  est ,  piaeuit  :  Idem  de  Noe  :  Gen.,  yt.  9.  In  regione  vivorum :  ioter  tit» 

10.  Credidi :  credidi  qusB  suprä,  si  sit  idem  cum  superiore. Ulcumque  est,  credidi,  i<M 
locutus  sum;  ntbil  loquor  nisi  ex  ccrU  (>urlque  flde,ut  interpretaiur  Paului :  11.  Gon,  iv.  i3.  >i^ 

11.  In  excessu  meo  :  ix^äpcc*  AquÜa  :  in  stupore,  ut  et  Hier,  et  Theodot :  anxius  ac  io<rr«Bk 
Omnes  denique  intetligunt  vehementem  inimi  motum ,  quem  etiam  locus  postnlal.  Alii  ua^ 
clUs,  ac  frigidiüs  :  Cum  excederem ,  pulsus  A  proditoribus  ;  quasi  dicerei :  Oomibus  hooiiDiM 
fidem  foileniitnis,  soll  Deo  salutem  dobeo.  Vide  Ps.  xxx.  23.  i 

13.  Oi/Icem  .•  graiias  agam  pro  satute,  libato  caüce ,  ut  David  aquA  \\\ä  Betblelieaiiticti 
n.  Reg.,  xxiii.  17. 

15.  Pretiosa:  gloriosa  Hier,  n/äof  70.  quod  utromque  signiflcaL  Preüosa.,.,  mors  sanä»^ 
rwn  ejus  .•  Deo  accepta,  et  homlnibos  veoerabilis  :  quo  ex  loeo  docent  saocti  Patres,  q«^ 
honorl  babenda  sint  ipsa  monumenia ,  ipso  reliquia  sanctorum;  prasertim  verö  marifni»! 
quorum  mors  eö  est  preliosior,  quo  fldei  teslis. 


PSALMORUM  LIBER  V. 
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PSALMUS  CXVI.  EUCHARISTICUS  ET  PROPHETICUS. 

yocaiio  gentium ,  Born.,  xt.  u.  9114  omnia  Del  promlssa  firmantur. 

YERSIO  S.  HIERONYMI. 


Laudate  Dominum ,  omncs  gentcs ;  col- 
iaudate  eum ,  universi  populi. 

Qoia  confortata  est  super  nos  miseri- 
cordia  ejus,  et  veritaa  Domini  in  seter- 
nain.  Hallduia. 


YERSIO  VULGATA. 

Allelaia. 

i.  Laudate  Dominum,  omnes  gentes; 
laudate  eum ,  omnes  populi. 

3.  Quoniam  conflrmata  est  super  nos 
misRricordia  ejus  ,  et  veritas  Domini  ma- 
net  in  leternum. 


PSALÄiUS  CXVIl.  EUCHARISTICUS. 

David, post  tot  pericula  ä  tribubus  adunatis  rex agnitus ,  sacros  castus  ingredilar,  ibique 
faustis  excipitur  acclamationtbus.  Yidc  II.  Reg.,  v.  Jesus  Ilierosolymis  ut  Christus  acci- 
pitur ;  mox  suscitatus  ä  mortuis ,  regnum  celernum  ingreditur. 


VERSIO  S.  HIEROMTXl. 

Confitemini  Domino,  quoniam  bonus  : 
quoülam  in  ffiternuni  miserlcordla  ejus. 

Dicat  nunc  Israel,  quoniam  in  aeter- 
Dum  mlserlcordia  ejus. 

Dicat  nunc  domus  Aaron ,  quoniam  in 
^rnum  mlserlcordia  ejus. 

Dicant  nunc  qui  limcnt  Dominum ,  quo- 
niam in  aternum  misericordia  ejus. 

Cum  tribularer,  invoca\i  Dominum, 
et  waudivit  me  in  latitudine  Dominus. 

Dominus  mens  es  :  non  timebo  quid 
faciat  mihi  homo. 

Dominus  mihi  auxillator ,  et  ego  despi- 
ciam  odientes  me. 

Melius  est  sperare  in  Domino,  quam 
sperare  in  homine. 

Melius  est  sperare  in  Domino,  quim 
^Frare  in  prlnciplbus. 

Omnes  gentes  circumdederunt  me ,  et 
ia  nomine  Domini ,  qula  ultus  sum  eas. 

Circumdederunt  me ,  et  obsederunt  me : 
scd  in  nomine  Domini ,  quia  ultus  sum 
eas. 

Circumdederunt  me  quasi  apes,  extinctae 
sunt  quasi  Ignis  spinarum;  in  nomine 
Domini ,  quia  ultus  sum  eas. 


VERSIO  YULGATA. 

Alleluia. 

1 .  ConDtcmini  Domino,  quoniam  bonus : 
quoniam  in  ssculum  misericordia  ejus. 

2.  Dicat  nunc  Israel  quoniam  bonus  : 
quoniam  in  sfficulum  misericordia  ejus. 

3.  Dicat  nunc  domus  Aaron ,  quoniam 
in  saiculum  misericordia  ejus. 

4.  Dicant  nunc  qui  timent  Dominum, 
quoniam  in  siBculum  misericordia  ti^us. 

6.  De  trlbuiatione  invocavi  Dominum, 
et  exaudlvit  me  in  latitudine  Dominus. 

C.  Dominus  mihi  adjutor  :  non  timebo 
quid  faciat  mihi  homo. 

7.  Dominus  mihi  adjutor  :  et  ego  despi- 
ciam  inimicos  meos. 

8.  Bonum  est  confldere  in  DoiQino, 
quam  confldere  in  homine. 

9.  Bonum  est  sperare  in  Domino ,  quAm 
sperare  in  prlnciplbus. 

10.  Omnes  gentes  circuierunl  me ,  et  in 
nomine  Domlnl ,  quia  ultus  sum  in  eos. 

ll.Circumdantes  circumdederunt  me, 
et  in  nomine  Domini ,  quia  ultus  sum  in 
eos. 

12.  Circumdederunt  me  slcut  apes,  et 
exarserunt  sicut  ignis  in  spinis  :  et  in  no- 
mine Domini ,  quia  ultus  sum  in  eos. 


i.C(mßrmata,..,  et  veritas  Domini,  Promiscrat  enim  Abrahame  Dcus  futurum,  ut  per 
Chrisiam ,  benediclum  illud  Abratiami  semen,  benedicereniur  omnes  gentes.  Gen.,  xii.  3; 
•^^11.  18.  Inlerprete  apostolo,  Gal.,  iii.  16.  Quod  cum  prsstitum  videamus,  jam  inielligimus 
Yer6  adreniflse  Cbrislum ,  ac  promisaa  Dei  flrma  esse  omnia. 

2.  Quoniam  bonus :  deest  Hier. 

&.  Exaudlvit  me  in  latitudine :  ex  angusliis  in  latiludinem  ac  liberUlem  deduxit 

^'Dominus  mihi  adjutor  :  Dominua  meus  es :  Hier. 

B.  Bonum  est,,,  quam  :  melius ,  hebraitmua. 

n.  Circumdederunt  m«.... Lic^t  obsederint  me ,  exasperatis  odiia,  conjuncliaque  viribus, 
Uiaen  ticlor  erasl. 

t%.  Exarserunt  sicut  ignis  in  spinis :  tarn  facitö,  ac  spino)  correpta  crepilanlibus  flammis  : 
at  Heb.  exUocU  sunt,  facilö  deOcienl,  ul  ignis  in  levi  apinaram  maieria.  C/lius  sum  in  eos : 
»ceidam  eoi :  Heb.  vices  reddidi  eis  :  7o. 
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Impulsus  pellebar  ut  caderem ;  et  Do- 
minus sustenlavlt  me. 

Fortltudo  mea ,  et  laudatio  mea  Domi- 
nus ;  et  factns  est  mihi  in  salutem. 

\o\  laudis  et  salutlsin  tabernaculisjus- 
torum.  Dextera  Domini  fecit  fortitudinem. 

Daxtera  Domini  excelsa,  dextera  Do- 
mini  fecit  fortitudinem. 

Non  moriar,  sed  vivam,  et  narrabo 
opera  Domini. 

Corripiens  arguit  me  Dominus ,  et  morti 
non  tradidit  me. 

Aperite  mihi  portas  justltise ,  ingressus 
cas  confitcbor  Domino. 

Haec  porta  Domini;  justi  intrabunt  in 
eam. 

Confltebor  tibi  quoniam  exaudisti  me, 
et  factus  es  mihi  in  salutem. 

Lapidem  quem  reprobaverunt  sdifl- 
cantes ,  factus  est  in  caput  anguli. 

A  Domino  factum  est  istud ,  et  hoc  est 
mirabiie  in  oculis  nostris. 

Haec  est  dies,  quam  fecit  Dominus  : 
exnltemus ,  et  laetemur  in  eA. 

Obsecro ,  Dom  ine ,  salva ,  obsecro  :  ob- 
secro ,  Domine ,  prosperare ,  obsecro. 

Benedictus  qui  venit  in  nomine  Domini : 
benediximus  yobis  de  domo  Domini. 

Dens  Dominus ,  et  apparuit  nobis ;  fre- 
quentate  solemnitatem  in  frondosis,  us- 
que  ad  cornua  altaris. 

Dens  mens  es  tu ,  et  confltebor  tibi : 
Dens  meus  es  tu ,  et  exaltabo  te. 


€k)nfitebor    Domino,  quoniam  bonus; 
quoniam  in  seternum  misericordia  ejus. 


13.  Impulsus  eversus  sum  ut  caderem; 
et  Dominus  suscepit  me. 

14.  Fortitudo  mea,  et  laus  mea  Domi- 
nus; et  &iclus  est  mihi  in  salqtem. 

15.  Vox  exultationis  et  salutis  in  taber- 
naculis  jiistorum. 

16.  Dextera  Domini  fecit  virtutem  :  dex- 
tera Domini  exaltavit  me ,  dextera  Domini 
fecit  virtutem. 

17..  Non  moriar ,  sed  vivam ,  et  narrabo 
opera  Domini. 

18.  Castigans  castigavit  me  Dominus ,  et 
morti  non  tradidit  me. 

19.  Aperite  mihi  portas  justitiae  :  in- 
gressus in  eas  confltebor  Domino.  20.  Hxc 
porta  Domini;  justi  intrabunt  In  eam. 

21.  Confltebor  tibi  quoniam  exandi&ti 
me ,  et  factus  es  mihi  in  salutem. 

22.  Lapidem  quem  reprokiverunt  sdl- 
flcantes ,  hie  factus  est  in  caput  anguU. 

23.  A  Domino  f^ictum  est  istud,  et  est 
mirabiie  in  oculis  nostris. 

24.  Hsc  est  dies ,  quam  fecit  Dominus : 
exultemus ,  et  l^etemur  in  eä. 

25.  0  Domine ,  salvum  me  fac ;  ö  Do- 
mine ,bene  prosperare.  2G.  Benedictus  qui 
venit  in  nomine  Domini. 

Benediximus  vobis  de  domo  Domini : 
27.  Deus  Dominus ,  et  illuxit  nobis. 

Constituite  diem  solemnem  in  conden- 
sis ,  usque  ad  cornu  altaris. 

28.  Deus  meus  es  tu ,  et  confltebor  tibi : 
Deus  meus  es  tu ,  et  exaltabo  te. 

Confltebor  tibi ,  quoniam  exaudisti  me, 
et  factus  es  mihi  In  salutem. 

29.  Conflteminl  Domino,  quoniam  bo- 
nus ;  quoniam  in  saiculum  misericordia 
ejus. 


13.  Eversus  sum  :  pellebar ;  Hier. 

19.  Portas  justiüce :  ac  sanciitalis;  id  est,  templi,  tive  taloernaculi  atque  «lUris,  nee  modo 
«iuris ,  sed  eüam  virtulls ,  per  quam  veros  est  accessus  ad  Deam.  Theodor. 

22.  Lapiäem....  in  copui  anguli.  Factus  est  lapis  angularis  et  Primarius  in  fundamenlo, 
duos  parietes  jungens.  David  ä  Saüie  ei  aliquandiü  ä  decem  tribubus  reprobalus ,  ac  loli 
tribui  Jads  agnitus,  deinde  omnium  princeps ,  et  sub  flgurft  ejus  Christus  ä  Judsis  ac  gen- 
tibus  impetilus,  moi  utrorumque  caput,  ut  ipse  interprelalur :  Matt.,  xxi.  42.  Vide  apud 
Isaiam  xxyiii.  i6.  lapidem  illum  probatum,  angularero,  pretiosum,  in  fundamenlo  Aindalum, 
id  est,  Christum,  Act.,  1t,  ii; Rom.,  ix.  33; !•  Pet.,  ii.6. 

25.  Salvum  me  fac  :  salva,  obsecro  :  Hier.  Hoschia-na  :  Heb.  quod  est  nobile  iUud 
hosanna.  Matt.,  xxi.  9.  de  quo  vidc  Hier,  in  epist.  ad  Damasum. 

27.  Constituite  diem  solemnem...  Ligate  solemnitatem  densis  usque,  etc.  Hier,  ligate  vic- 
timam  solemnem  densis  funibus,  ut  ad  usque  cornua  altaris  perducalis.  In  condensis.:  ia 
frondcsis :  Hier,  ramts  obvelale  alria  Domini. 
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David  exttl  et  vagus ,  aique  omnimoäi  aub  Saüle  vexatus ,  in  divinas  legis  meditationc 
rexpirat.  Id  autem  agil ,  ut  non  modb  se  ad  observandam  legem  incitel  quam  vehementis- 
iime ,  verum  eüam  gratiam  Dei  ad  id  opus  exequendum  summt  neeessariam :  nee  lantiem 
ad  intelUgendam ,  sed  etiam  ad  diligendam  legem ,  pari  studio  commendet  ac  petat.  Vide 
y.  18»  26,  32,  54.  et  seqq :  Legem  variis  appellat  nominibus,  diverso  respectu  :  Verbum , 
eommuni  nomine  omnWus  divinas  veritatis  signlßcationibus ;  quodque  idem  est.  Bloquia  et 
Sermones  :  Legem  speciatim ,  qua  Deus  docet  quid  agendum  Sit :  t^iam ,  qua  Deo  duce 
ingrediamur  ad  vitam  :  Mandatum  seu  Prceceptum ,  quo  Deus  quid  velit  significat :  unde 
Testimonium ,  quo  credimus  ejus  institutis  et  promissis ;  et  simile  conscientias  testimonium 
agnoscimus ;  tum  etiam  ad  convincendos  impios.  Quce  omnia  Justilias  quoque,  seu  Justiß- 
CQtiones  dicwitur ,  quibus  justi  simus,  et  ad  cequum  rectumque ,  animum  componamus-' 
deinde  Judicia ,  quibus  pro  operibus  aut  pcenam  aut  mercedem  capiamus.  Tide  Theodor, 
tacfttin  Psalmum  xvin.  ii.  Lex ,  doctoris ,  dominl ,  judicis ,  testis  officio  fungitur.  Justi fi- 
cationes  hie  ubique  sunt  statuta  :  huccim :  Heb.  Est  autem  hie  Psalmus  aerosticus  octona- 
rius.  Dividitur  enim  in  partes  viginti  duas ,  juxta  numerum  hebraicarum  litierarum ,  ei 
pars  unaqueeque  octo  versus  conlinet  ab  eddem  litter A  incipientes ,  juxta  ordinem  alphabetl. 
Porrb  hunc  Psalmum,  quanlo  videtur  apertior ,  tanVo  profundiorem  videri  sibi  testatur 
Aug.  nee  disseniiunt  reliqui. 


YERSIO  S.   HIERONYm. 


Beati  immaculati  in  via  ,  qui  ambulant 
in  lege  Domini. 

Beati  qui  custodiunt  testimonia  ejus  : 
in  tolo  corde  requirunt  eum. 

Nee  enim  qui  operautur  iniquitatem ,  in 
viis  ejus  ambulaverunt. 

Tu  mandasti  praecepta  tua  custodiri 
nimis. 

Utinam  diriganlur  vizE  meae ,  ad  custo- 
dienda  praecepta  tua. 

Tunc  nunc  confundar,  cum  respexero 
ad  onmia  mandata  tua. 

Gonfitebor  tibi  in  directione  cordis  : 
cum  didicero  judicia  justitiffi  tuae. 

Praecepta  tua  custodiam  :  ne  derelin- 
quas  me  nimis. 

In  quo  corrigit  juvenis  semitam  suam» 
cim  custodierit  verba  tua. 

In  toto  corde  meo  eiquisivi  te  :  ne  er- 
rare me  facias  ä  mandatis  tuis. 


VERSIO  VULGATA. 

Alleluia. 

ALEPH. 

1.  Beati  immaculati  in  via,  qui  ambu- 
lant in  lege  Domiiii. 

2.  Beati  qui  scrutantur  testimonia  ejus; 
in  toto  corde  exquirunt  eum. 

3.  Non  enim  qui  operantur  iniquitatem, 
in  viis  ejus  ambuliiverunt. 

4.  Tu  mandasti  mandata  tua  custodiri 
nlmis. 

6.  Utinam  dirigantur  vis  meas ,  ad  cus- 
todiendas  justiflcationes  tuas. 

6.  Tunc  non  confundar,  cum  perspexero 
in  Omnibus  mandatis  tuis. 

7.  Confltebor  tibi  in  directione  cordis , 
in  eo  quud  didici  judicia  justitia:  tuse. 

8.  Justiücationes  tuas  custodiam  :  non 
me  derelinquas  usquequaque. 

BETH. 

9.  In  quo  corrigit  adolescentior  viam 
suam?  in  custodiendo  sermones  tuos. 

10.  In  toto  corde  meo  exquisivi  te  :  ne 
repellas  me  ä  mandatis  tuis. 


1 , 2.  Beati...,  Cdm  beati  omnes  esse  velimus ,  summa  vit«  bumans  est,  intelligere  quo  flne 
beata  Bat.  Inde  ergo  incipit  Psalmus;  allero  ilem  versu  ingeminat  et  inculcat.  Beati  qui  scrtu. 
tantar.,..  qui  custodiunt :  Hier.  In  toto  corde ;  non  oliosö  et  somnolenler ,  sed  strenuö,  vigi- 
lanierque.  Gomm.  Hier. 

3.  Non  enim  qui  operantur  iniquitatem...  Quasi  diceret :  sunt  qui  vano  quodam  affectu 
magna  de  Deo  ejusque  lege  cogitantes  satis  puUnt  se  esse  pios ,  cum  Interim  in  gravia  peccaU 
prolabantar:  sed  illi  falsi  sunt,  quos  coarguit  aposlolus,  quöd  cum  in  lege  requiescant  et  glo- 
rientüT.per  prcvaricationem  legis  Deum  inhonorenl.  Rom.,  ii.  17  et  23. 

4.  Tu  mandasti.,.  %,  Utinam  dirigantur....  His  ostendit  observantiam  legis,  et  summö  esse 
neeessariam ,  et  aauö  difflcilem,  imö  nee  polesUlis  bumans ,  nisi  Deus  adju?et ;  unde  ad  voU 
converUiur.  VIde  y.  20. 

6.  Tunc  non  confundar...  in  omnibus...  Non  aliqua  ,  sed  omnia  observanda  sunt :  cum,  teste 
Jacobe,  qui  in  unoofTendit,  factus  sitomnium  reu^  ;  Jac,  ii.  10. 

7.  In  directione  cordis :  recto  corde. 

5.  Non  me  derelinquas  usquequaque  :  semper.  Et  si  ad  tempus  reiinquimur ,  non  Urnen 
oiqaequaque ,  u^  pereamus.  Comm.  Hier. 

10,  Ne  repeUas  me :  ne  errare  facias»  etc.  Hier,  ne  errare  me  sinas ;  in  Scripturis  asiUtiasimuni. 
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Judicabit  in  gentibus  ,  implevlt  valles  : 
pcrcussit  Caput  in  terra  muItA. 

Be  torrente  in  viä  bibet ,  propterea  exal- 
tabit  Caput. 


6.  Judicabit  in  nationibus,  impHit 
ruinas  :  conquassabit  capita  in  terrimul- 
torum. 

7.  De  torrente  in  viä  bibet :  propterea 
exaltabit  caput. 


PSALJ^fUS  CX.  LAÜDIS  ET  EXULTATIONIS. 

ßfirabilia  Dei,  in  liberondo  populo,  et  tradendd  lege,  celebrat;  unde  ejui  promittU 

credendtan. 


TERSIO  S.   HIERONTm. 

HaUelaia. 

Gonfitebor  Domino  in  toto  corde  meo ; 
In  concilio  justorum ,  et  congregatione. 

Magna  opera  Dom  int  :  exquirenda  in 
cunctis  voiuntatibus  suis.  * 

Gloria  et  decor  opus  ejus,  et  jnstitia  ejus 
perseverans  semper. 

Memoriam  fecit  mirabilium  suorum  : 
Clemens  et  misericors  Dominus. 

Escam  dedit  timentibus  se :  memor  erit 
in  sempiternum  pacti  sui. 

Fortitudinem  operum  suorum  annun- 
tiabit  populo  suo ,  ut  det  eis  haereditatem 
gentium. 

Opus  manuum  ejus,  veritas  et  Judi- 
cium :  fidclia  omnla  praecepta  ejus, 

Firmata  in  sempiternum  jugiter ,  facta 
in  veritate  et  a'quitate. 

Redemptionem  misit  populo  suo  :  man- 
tlavit  in  <cternum  pactum  suum  :  sanctum 
et  terrlbile  nomen  ejus. 

Principium  sapientias  tiraor  Douiini  : 

Chriate.  Sic  autem  Ps.  xv.  8.  Providebam  Domimtm  in  conspecta  meo  semper,  quomamc 
äextris  est  mihi,  ne  commovear.  Confregil  :  perctusil:  Hier.  Sic  Ps.  xlit.  6.  SagitKe  tutr 
acutes ,  populi  sub  te  caäent.  Sic  Apoc.,  xix.  15.  De  ore  Christi  gladius..,,  ut  in  ipso  pcrci' 
Hat  gentes. 

6.  Judicabit :  Cliristus  Judicium  eiercebil ;  seu  polids  Dominus  qui  dixtt  Domino :  Sede,  etr. 
Implebit  ruinas  :  cadavera  multiplicabit :  :rrw,aaT«.  In  terra  multorum  :  muItA.  Hier.  Vartis 
in  regtonibus  impios  el  christiani  nominis  persecuiorcs  uiciscelur. 

7.  De  torrente mulla  patietur.  ConsueU  phrasi,  per  aquas  inundaoles  et  lorreotes, 

dolores  el  incommoda  designantur.  Propterea  exaltabit  caput.  Sic  Pliil.,  ii.  8.  ffianiliaru 

semetipsum propter  quod  et  Deus  exaliavil  illum  ,  et  donavit  HU  nomen ,  quod  est  super 

cmne  nomen.  Et  Heb.  ii.  $.  Propter  passionem  mortis ,  glorid  et  honore  coronatum. 

t.  In  concilio  :  secreto  :  Heb.  Non  ea  dicam  coram  profanis,  sed  in  coelu  populi  Dei. 

3.  Exquisita  .'seu  exquirenda,  penetrando  in  omoes  roluntales  ei  oonsilia  ejus.  Explonu 
Omnibus  diligenlibus  ea  :  Heb.  Qui  enim  diligit ,  inieiligit ,  teste  Cbrislo  :  Qui  autem  diiigu 
me ,  diligetur  ä  Patte  meo ,  et  ego  diligam  cum ,  et  manifcstabo  ei  meipsutn,  Joan.»  xit.  u. 
Vide  autem  Psalm,  cxviii.  36,  etc. 

5.  Escam  dedit :  manna  :  qu»  c«etera  Dei  mirabilia  in  memoriam  rerocatut :  unde  in  arrl 
■ervari  jussa.  Exod.,  xvi.  32.  Erat  autem  EucbarisUas  figura,  qusB  Tere  divini  amoris  moDO' 
menlum  aeternum. 

6.  ^nnuntiabit  .-  annuntiavit :  Heb. 

7.  Ilcvreditatem  gentium  :  CbananiBorum ;  qua  Abrahie  promissa  :  quem  in  fioem  tot  i  Deo 
cdila  miracula  referuntur. 

9.  Hedemplionem  misit,..  per  Mosen ,  deinde  per  Chriatum. 

10.  Iniiiam  sapicntia  limor  Domini  :  seu  rcverenüa  divin»  majestalia.  Ang. 


TERSIO  VOLGATA. 

AUelQia. 

1.  Gonfitebor  tibi,  Domlne ,  in  toto  corde 
meo,  in  consilio  justorum,  et  congrega- 
tione. 

2.  Magna  opera  Domini  :  exquisita  la 
omnes  voluntates  ejus. 

3.  Gonfessio  et  magniQcentia  opus  ejos, 
et  jnstitia  ejus  manet  in  saeculiun  ssculi. 

4.  Memoriam  fecit  mirabilium  snonim, 
misericors  et  miserator  Dominus  :  5.  fc- 
cam  dedit  timentibus  se. 

Memor  erlt  in  sa^^ulum  testamenti  soi ; 
G.  virtutcm  operum  suorum  annuntiabil 
populo  suo  : 

7.  Ut  det  Ulis  haereditatem  gentium. 
Opera  manuum  ejus ,  veritas  et  judicitim. 

8.  Fidelia  omnia  mandata  ejus ,  confir- 
mata  In  ssculum  etpculi ,  facta  in  Teritate 
et  aequitate. 

9.  Redemptionem  misit  popalo  suo  : 
manda\  it  in  scternum  testamentum  suqib. 

Sanctum  et  terribile  nomen  €ju;.  10. 
Initlum  saplentis    timor   Domini. 
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doftrina  bona  cunctls  qal  faciant  eam  : 
laus  ejas  perseverat  Jugiter. 


Intellectus  bonns  omnibiis  facientibas 
eum :  laudatio  ejusmanet  in  sxculum  so:- 
culi. 


PSALMÜS  CXI.  MORALIS. 

yir  bonus ,  idem  beatus ,  atque  imperterritus ;  frendentibM  impiis.  Vide  PiolmMm  i» 


VEKSIO  S.  HIERONTMI. 

Halleluia. 

Beatus  Tlr,  qui  timet  Dominum  :  in 
mandatis  efoa  volet  nimis. 

Potens  In  terra  ertt  semen  ejus  :  gene- 
ralio  justorum  benedlcetur. 

Sal»tantla  et  divltls  in  domo  ejus ;  et 
jastitia  ejus  perseverans  semper. 

Ortum  est  in  tenebrls  lumen  Justis  :  Cle- 
mens ,  et  miserator ,  et  justus. 

Bonus  Tir  Clemens  et  foenerans  :  dls- 
pensabit  verba  sua  in  judicio  : 

QaSa  in  stemum  non  commovebitnr.  In 
mraiOTiä  sempitemA  erit Justus. 

Ab  audita  malo  non  timebit :  paratum 
cor  ejus  confldens  In  Domino. 

Firmum  cor  ejus  non  timebit;  donec 
aspiciat  in  hostibus  suis. 

Bispersit ,  dedit  pauperibus :  justitia  ejus 
permanet  in  sternum  :  cor  ejus  exaltabi- 
tur  in  gloriA. 

Impius  Tidebit,  et  irascetur;  dentibus 
sais  frendet  et  tabescet :  desiderium  im- 
pionun  peribit. 


VERSIO  VCLGATA. 

Alleluia,  rerenionis  Aggsi  et  Zactaarlo. 

\,  Beatus  vir,  qui  timet  Dominum  :  in 
mandatis  ejus  volet  nimis. 

1.  Potens  in  terra  erit  semen  ejus  :  ge- 
neratio  rectorum  benedicetur. 

3.  Gloria  et  divitiae  in  domo  ejus ,  et  jus- 
titia ejus  manet  in  sxculum  ssculi. 

4.  Exortum  est  in  tenebrls  lumen  rectis  r 
misericors,  et  miserator,  et  justus. 

5.  Jucundus  homo  qui  miseretur  et  com- 
modat,  disponet  sermones  suos  in  ju4i- 
cio  :  6.  quia  in  stemum  non  commove- 
bitur. 

7.  In  memoria  aeternft  erit  justus :  ab  au  • 
ditione  mala  non  timebit. 

Paratum  cor  ejus  sperarc  in  Domino  , 
8.  confirmatum  est  cor  ejus  :  non  com- 
movebitur ,  donec  despicint  inimicos  suos. 

9.  Dispersit ,  dedit  pauperibus :  justitia 
ejus  manet  in  ssculum  sscull,  cornu  ejus 
exaitabitur  in  gloriä. 

10.  Peccator  videbit ,  et  irascetur ;  den- 
tibus suis  fremet  et  tabescet :  desiderium 
peccatorum  peribit. 


PSALMUS  CXII.  LAUDIS  ET  CONSOLATIONIS. 

l^yt»  Dti,  humiles  bonotque  ex  alto  speciantis  ac  tuentis.  Vide  Canticum  ArmaCy  I.  Reg.,  ir. 

el  beaton  Marias ,  Luc,  i.  46 ,  etc. 


TEBSIO  S.  HIERONTMI. 

Halleluia. 

Laadate ,  serri ,  Dominum  :  laudate  no- 
mrn  Domini. 

Sit  nomen  Domini  benedictum ,  amodö 
^  usque  In  stemum. 


VERSIO  yCL€ATA. 
AUeluia. 

1.  Laudate,  pueri ,  Dominum  :  laudatd 
nomen  Domini. 

2.  Sit  nomen  Domini  benedictum,  ex 
boc  nunc  et  usque  in  sxculum. 


lQitiiiii,eAiB  timetor;  perfeclio,  cum  amatur.  Facientibus  eum;  Hier,  eam;  Heb.  ea.  Sie 
Vnlgau  ad  limorem  refert :  Hier,  ad  BapleDliam ;  Heb.  ad  mandala  Del ,  de  quibus  f,  S. 

f(nersi(mis  Aggasi  et  Zacharim.  deest  Heb.  Nee  Urnen  absurdum  fa«c  ab  iis  Tel  decanlata, 
vel  repeUta  Aiiase. 

1.  /r  mandaÜM  .•  id  est ,  qui  mandata  ejus  impeni6  diligiu  Volet :  non  bciet  qusstu  metuqne 
^<ivtm,  led  prona  ac  prompU  ToianUte. 

3.  Cloria  :  sulMtaDlia :  Hier,  rerum  sufflcienüa  et  copia.  Manet  in  sceeulwm  sascuU :  bmA  et 
«xemplo.uliDrri  j. 

4.  Bxorttan  est,,.,  ezemplo  aliis  praelacet. 

}•  Jucundus  :  bonua  :  Hier.  :;^p}aTd$,  70.  Disponet  sermones  suos  in  judicio:  nihil  irä» 
nihil  temeri,  conaideratd  omnia. 
1.  Jb  audiUone  mala  ;  i  famA  malA. 
1  ConfinnaUan  est  cor  ejus :  non  commovebUur  :  firmum  cor  ejus  non  timebit;  Hier. 

i.Pa(erl,/)oiRimim  .•  serTl  Domini :  Heb. 
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Averte  opprobrium  mcum ,  qood  reve- 
ritus  sum :  quia  judicia  tua  bona. 

Ecce  desideravi  prsecepta  tua  :  in  justi- 
tid  tuä  viviflca  me. 

Et  venlant  mihi  misericordiai  tuae ,  Do- 
mine ,  et  salus  tua  juxta  eloquinm  tuum. 

Et  respondebo  exprobrantibus  mihi  ser- 
monem :  quia  speravi  in  sermone  tuo. 

Et  ne  auferas  de  ore  meo  verbum  veri- 
tatis  usque  nimis :  quoniam  judicia  tua 
expectavi. 

Et  custodiam  legem  tuam  jugiter  in 
sempiternum ,  et  ultra. 

Et  ambulabo  in  spntioso  :  quia  prscepta 
tna  quaesivi. 

Et  loquar  in  Testimoniis  tuis  coram  re- 
gibus  :  et  non  confundar. 

Et  delectabor  in  mandatis  tuis,  qu8ß 
dilexi. 

Et  levabo  manus  meas  ad  mandata  tua 
quae  dilexi ,  et  loquar  in  prxceptis  tuis. 


Memento  sermoni»  servo  tuo :  quem  me 
sperare  fecisti. 

Ha?c  est  consolatio  mea  in  alllictione 
meä  :  quia  eloquium  tuum  viviflcavit  nie. 

Superbi  deridebant  me  nimis  :  k  lege 
tuä  non  declinavi. 

Recordatus  sum  judiciorum  tuorum  k 
sseculo ,  Doraine ,  et  consolatus  sum. 

Horror  obtinuit  me  ab  impiis ,  qui  dere- 
Jiquerunt  legem  "tuam. 

Garmina  erant  mihi  pra^ccpta  tua,  in 
domo  peregrinationis  meae. 

Recordatus  sum  in  nocte  nominis  tui, 
Domine  :  et  custodia  legem  tuam. 

Hoc  factum  est  mihi  :  quia  praecepta 
tua  custodivi. 


39.  Amputa  opprobrium  meum,  qood 
suspicatus  sum  quia  judicia  tua  jucunda. 

40.  Ecce  concupivi  mandata  tua :  in 
aequitate  tuä  viviflca  me. 

VAU. 

41.  Et  veniat  super  me  misericordia 
tua ,  Dom  ine  :  salutare  tuum  secundüm 
eloquium  tuum. 

42.  Et  respondebo  exprobrantibus  mllii 
verbum  :  quia  speravi  in  sermonibus  tuis. 

43.  Et  ne  auferas  de  ore  meo  verbum 
veritatis  usquequaque  :  quia  in  judiciis 
tuis  supersperavi. 

44.  Et  custodiam  legem  tuam  semper : 
in  saeculum  et  in  saeculum  s^eculi. 

45.  Et  ambulabam  in  latitudlne  :  quia 
mandata  tua  exquisivi. 

46.  Et  loquebar  de  testimoniis  tuis  in 
conspectu  regum^ :  et  non  confundebar. 

47.  Et  meditabar  in  mandatis  tuis,qus 
dilexi. 

48.  Et  levavi  manus  meas  ad  mandata 
tua ,  qux  dilexi :  et  exercebar  in  justiflca- 
tionibus  tuis. 

ZAIN. 

49.  Memor  esto  verbi  tui  servo  tuo,  in 
quo  mihi  spem  dedisti. 

50.  Hacc  me  consolata  est  in  humilitate 
meä  :  quia  eloquium  tuum  viviflcavit  me. 

61.  Superbi  inique  agebant  usquequa- 
quc  :  ä  lege  autem  tuä  non  declinavi. 

5:^.  Memor  fui  judiciorum  tuorum  ä  sx- 
culo ,  Domine ,  et  consolatns  sum. 

53.Dcfcctio  tenult  me,  pro  peccatoribos 
derelinquentibus  legem  tuam. 

54.  Cantabiles  mihi  erant  justiflcationcs 
lutß ,  in  loco  peregrinationis  meae. 

55.  Memor  fui  nocte  nominis  tui ,  Do- 
mine:  et  custodivi  legem  tuam. 

5G.  Hsec  facta  est  mihi :  quia  justiflca- 
tiones  tuas  exquisivi. 


complens :  Isa.,  xliv.  26.  In  timore  tuo  :  in  Umorem  tuum  :  Hier.  Ad  reverentiam  tui  inge- 
nerandam  animis. 

39.  Amputa  :  averte :  Hier.  Quod  suspicatus  sum  :  quod  reyeritussum  :  Hier,  quod  Ünrai. 
Tolle  suspiciooem  infideUlalis  ergt  regem  aul  palriam  ,  quam  David  vehementiraim^  refogie- 
bal.  I.  Reg.,  x^w,  lo.  Jucutida  :  bona ,  mihi  scilicet  Judiciis  tuis  delecUlus;  ab  bis  sceleribus 
abhorreo. 

4Z.  In  Judiciis  tuis  supersperavi :  9peri\i  super  Judicia  tua  tasc  mihi  spei  fulcimenta. 
46.  Regum  :  Saül ;  Achis  regia  Geih;  regis  Moab ,  etc. 

48-  Levavi  manus  meas  :  ex  vehemenli  desiderio  manus  admovi  ad  opus.  Exercebar,.,  nedi- 
tibar :  suprä  is. 

50.  B(BC  :  hoc  :  h«c  res  :  verbum  tuum  scilicet  mihi  solatio  fuit :  infrä  52.  Sic  f,  S6. 

51.  Iniqui  agebant,..,  deridcbaoi  mc  nimis  :  Hier. 

S8.  Defectio  :  horror  :  Hier.  Pro  peccatoribus :  ab  impiis :  Idem.  Cum  video  delinquenies, 
tuaque  judicia  coniemnentes ,  cohorresco  tolus,  UnUm  faominibus  inesse  amentiam,sloporea 
tantum. 

S4.  Cantabiles  .•  carmina  :  Hier.  cantica,suave  canendi argumentum. 
S6.  Moec  facta,,,  hoc  :  notos  liebraismos ,  ac  sspe  memorandui. 
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Pars  mea ,  Domine ,  dixi ,  ut  custodiam 
verbum  tuum. 

Deprecatus  som  vultum  tuum  in  toto 
cord6  :  miserere  mei  secundüm  eloquium 
taam. 

Recogitavi  vias  meas  :  et  converti  pedes 
,meosad  testimonia  tua. 

Fcstinavi ,  et  non  neglexi  custodire  man- 
data  tua. 

Fnnes  impiorum  implicaverunt  me  : 
legem  tuam  non  sum  oblitus. 

Medio  noctis  Surgam  ad  confltendum 
tibi ,  super  judicia  justitiae  tus. 

Particeps  sum  ego  omnium  timentium 
te ,  et  cnstodientium  praecepta  tua. 

Misericordiä  tuä ,  Domine ,  completa  est 
terra  :  prsBcepta  tua  doce  me. 

Benefecisti  servo  tuo ,  Domine ,  secun- 
düm verbum  tuum. 

Bon  um  sermonem,  et  scientiam  doce 
me  :  quia  mandatis  tuis  credidl. 

Anteqnam  audirem  ego  ignoravi :  nunc 
autem  eloquium  tuum  custodivi. 

Bonus  es  tu ,  et  beneficus  :  doce  me 
pTxcepta  tua. 

Applicabant  mihi  mendacium  superbi ; 
ego  autem  in  toto  corde  meo  servabam 
prxcepta  tua. 

Incrassatum  est  velut  adeps  cor  eo- 
rum  :  et  ego  in  lege  tuä  delectabar. 

Bonum  mihi  quia  alllictus  sum,  ut  dis- 
cerem  prscepta  tua. 

Melior  est  mihi  lex  oris  tui ,  super  mil- 
11a  aarl  et  argenti. 

Manns  tuse  fecemnt  me ,  et  flrmaverunt 


HETH. 

57.  Portio  mea ,  Domine ,  dixl ,  custodire 
legem  tuam. 

58.  Deprecatus  sum  faciem  tuam  in  toto 
corde  meo  ;  miserere  mei  secundüm  elo- 
quium tuum. 

59.  Cogitavi  vias  meas  :  et  converti 
pedes  meos  In  testimonia  tua. 

60.  Paratus  sum ,  et  non  sum  turbatus : 
ut  custodiam  mandata  tua. 

61.  Funes  peccatorum  circumplexl  sunt 
me  :  et  legem  tuam  non  sum  oblitus. 

62.  Mediä  nocte  surgebam  ad  conflten- 
dum tibi ,  super  judicia  justiflcationis  tuse. 

63.  Particeps  ego  sum  omnium  ti- 
mentium te,  et  cnstodientium  mandata 
tua. 

64.  Misericordiä  tuä ,  Domine ,  plena  est 
terra  :  justiflcationes  tuas  doce  me. 

TETH. 

65.  Bonltatem  fecisü  cum  servo  tuo, 
Domine ,  secundüm  verbum  tuum. 

66.  Bonitatem ,  et  disciplinam ,  et  scien- 
tiam doce  me  :  quia  mandatis  tuis  cre- 
didl. 

67.  Prlusquam  humillarer  ego  deliqul : 
proptcrea  eloquium  tuum  custodivi. 

68.  Bonus  es  tu ;  et  in  bonitate  tuä  doce 
me  justiflcationes  tuas. 

69.  Multiplicata  est  super  me  inlqultas 
superborum  :  ego  autem  in  toto  corde 
meo  scrutaboT  mandata  tua. 

70.  Coagulatum  est  sicut  lac  cor  eorum : 
ego  ver6  legem  tuam  meditatus  sum. 

71.  Bonum  mihi  quia  humiliasti  me  : 
ut  discam  justiflcationes  tuas. 

72.  Bonum  mihi  lex  oris  tui ,  super  millia 
aurl  et  argenti. 

JOD. 

73.  Manus  tfUß  fecemnt  me ,  et  plasma- 
me :  doce  me,  et  discam  mandata  tua.  jverunt  me  :  da  mihi  Intellectum,  et  disr- 

*  cam  mandata  tna. 
Qoi  tlment  te,  videbunt  me  et  Iseta-      74.   Qui  timent  te,  videbunt  me  :  et 
buntur  :  quia  sermonem  tuum  expectavi. 


laetabuntur :  quia  In  verba  tua  superspe- 


ravi. 


S7.  Legem  tuam :  verbum :  Hier. 

60.  Paratus  sum  :  festlnavi ,  et  non  neglexi :  Idem. 

61.  Funes  peccatorum...  impiorum  :  Idem.  Funes  aulem  »unl  eorum  malevoU  etdoloia  con- 
Bilia,quitms  viri  boni  acsimplices  capiantur. 

62.  Justiflcationis..,  jusUlla) :  Hier. 

65.  Bonitatem..»  l)enerecisti  :  Idem. 

66.  Bonitatem...  bonum  sensum  :  Heb. 

€9. Bonus  es  tu  ;  et  in  bonltaie  (u4...  twoat  es  tu,  et  beneflcus  :  Hier. 

69.  Multiplicata  est...  Soperbi  dolos  consuerunt  adrenüm  me  :  Heb.  Ego  autem scruta* 

bor...  lervabam :  Hier. 

70.  Coagulatum  est...  incrafsatum  est  velul  adeps  cor  eorum  :  idem. 
iZ'Pkumaverunl :  flrmaverunt :  Idem.  compegenint. 
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Sclo,  Domine,  quia  justum  Judicium 
tuum ,  et  verö  aDüTListi  me. 

Sity  obsecro,  miäericordia  tua  in  con- 
aolationc  meä ,  sicut  locutus  C9  seno  tuo. 

Veniant  mihi  mlsericordiaj  tuae ,  et  vi- 
Tam  :  quia  lex  tua  deiectatio  mea. 

Gonfundantur  superbi ,  quoniam  iniqu^ 
contriverunt  me  :  ego  autem  loquar  in 
prseccptis  tuls. 

Revertantur  ad  me  qui  timent  te ,  et 
qui  sciunt  testimonium  tuum. 

Fiat  cor  meum  perfectum  in  prsceptis 
tuis,  ut  non  confundar. 

Defeclt  in  salutare  tuum  anima  mea, 
in  verbum  tuum  expectavl. 

Gonsumptl  sunt  ocull  mei  in  verbum 
tuum,  dicentes :  Quando consolabepls  me? 

Et  cum  essem  quasi  uter  in  pruinä, 
praecepta  tua  non  sum  oblitus. 

Quot  sunt  dies  servi  tui :  quando  facies 
in  persequentlbus  me  Judicium  ? 

Foderunt  mihi  superbi  foveas ,  qua  non 
crant  juxta  legem  tuam.  I 


75.  Cognovi ,  Domine ,  quia  sequi tas  ju- 
dicia  tua  :  et  in  veritate  tuä  humiliasti 
me. 

76.  Fiat  misericordia  tua  ut  consoletur 
me ,  secundüm  eloquium  tuum  seno  tuo. 

77.  Veniant  mihi  miserationes  tuae ,  et 
vivam :  quia  lex  tua  meditatio  mea  est. 

78.  Gonfundantur  superbi ,  quia  injosti 
iniquitatem  fecerunt  in  me  :  ego  autem 
exercebor  in  mandatis  tuis. 

79.  Convertantur  mihi  timentes  te,  et 
qui  noverunt  testimonia  tua. 

80.  Fiat  cor  meum  inunaculatum  in  jus- 
tiflcationibus  tuis,  ut  non  confundar. 

CAPH. 

81 .  Defecit  in  salutare  tuum  anima  mea, 
et  in  verbum  tuum  supersperavi. 

82.  Defecerunt  ocull  mei  in  eloquium 
tuum,  dicentes  :  Quando  consoIatMris 
me  ? 

83.  Quia  factus  sum  sicut  uter  In 
pruinä  :  justiflcationes  tuas  non  sum  oh- 
litus. 

84.  Quot  sunt  dies  servi  tui  quando  fa- 
cies de  persequentibus  me  Judicium? 

85.  Narraverunt  mihi  iniqui  labula- 
tlones  :  sed  non  ut  lex  tua. 


75.  In  veritate  tuä  humiliasti  me  :  juflö  aflDiiiili. 
70.  Fiat  misericordia...  sit  olnecro,  etc.  Hier. 

77.  Meditatio  :  dcleclalio  :  Idem  ,  ut  jam  s«pe,  eodem  sensu  :  cum  quiB  dillgimus  et  qui- 
bus  delectamur ,  eadem  etiam  cogitemua. 

78.  Iniquitatem  fecerunt :  conUriveruDt  me  :  Idem. 

79.  Convertantur  :  reverlantur  ad  me :  Idem. 

81.  Defecit  in  salutare  tuum  anima  mea  :  ■  Amor  impatiens...  ai  diuUus  poliundl  desideria 
»  differantur,  ipsA  deficit  expectatione  dum  aperat...  El  quidqutd  est  desiderabüe  ,  ai  noo  oon- 

»  Ungat  desideranti ,  deficit  in  illud  ;  et  quasi  ipsam  deponit  animam  qui  deaideral Idest 

»  ergo  deflcere ,  ad  id  unuraquemque  tolis  studiis  migrare  ,  quod  diligit.  Iliud  cogitat,  Uli  ad- 
M  basret ,  illud  personat  quod  rcceperit  diügcndum ,  in  Id  quidam  anims  defectione  transran- 

>  ditur. »  Amb.  (  aerm.  xi.  in  Paalm.  cxtiii,  n/  3. )  In  salutare  tuum Idem  Arabroaius  : 

«  Sanetus  et  timens  Deum  neacit  aliud  desiderare,  nisi  salutare  Dei,  quod  est  Christus  Jesus; 

>  lllum  concupisoit ,  illum  desideral;  in  illum  totis  intendit  viribus  :  illum  gremio  mentts  fo- 
»  vet:  illiseaperit,  et  etTundit;  et  hoc  solum  veretur,  ne  illum  possil  amiltere. » ( IM.« 
num.  4.)  • 

82.  Defecerunt  oculi  mei  :  Ambrosius  :  NovHh  quando  aliquem  desideramus  et  speramwt 

adfore  ,  eh  dirigimus  oculos  undc  speramus  esse  venturum  7 Sic  tenerce  uxor  celatis ,  de 

specula  littorali ,  indcfessA  expectatione  conjugis  prie^tolatur  adventum;  ut  quamcumque  na> 
vim  viderit,  illic  putel  conjugem  navigare  ,  metuatque  ne  videndi  gratiam  dilecti  alias  anU- 
vertat,  nee  ipsapossit  prima  dicere,  Fideo  te,  mafite.Yide  reliqua  apud  Ambrosium  (Ibid., 
n.  9.),  ejusdem  plan6  spiriiils  :  nee  tarnen  potui  tcmperare  ,  quin  hxc  exscriberem.  Sic  af- 
feclus  est  quisquis  cum  Paulo  dissoivi  cupil  et  esse  cum  Christo.  Phil.,  i.  23.  Sic  denique  qui 
Bcmel  gusiaio  bono  Dri  verbo  ,  ul  idem  Paulus  ait,  sibi  postca  reliclus,  deficit  laedio  sui ,  ac 
reddi  sibi  postulat  prxgustaiam  suavissimi  amoris  dulcedinem.  Oculi  mei..,.  dicentes Quis- 
quis amat  Dcuin,  legnmque  ac  veritalem  ejus  ;  non  tantüm  verbis,  sed  etiam  loto  corpore,  ac 
maximd  oculis  in  aliura  bublatls  ,  ac  prs  alleniionc  deficienUbus ,  loquitur. 

83.  In  pruind  :  in  fumario  :  Heb.  in  Camino.  Factus  sum  exsuccus  et  macilentus.  Justifica- 
tiones  tuas  nou  sum  oblitus  :  lamelai  languidus ,  ac  moereus  ,  alque  k  te  desertus  ad  tempui, 
tarnen  tui  non  obliviscor  ;  qu»  rera  eslcarilas,eliam  deserenti  ac  velut  fugicnti  inb«rere, 
exemplo  ChrisU  derelicii  ac  dicentis  :  Deus  meus,  respice  in  me,  quare  me  dereliquisti  ?  Psalm. 

XXT.  3. 

84.  Quot  sunt  dies...  quousque  diflfcrs  auxilium  tuum  ?  En  Tita  mea  elabitur ;  an  mortem 
meam  cxpectas  ut  mv  liberes  ? 

85.  JS'arraverunt,,.  faOulationes,,,  Ad  iogenium suum  muliacommenli  sunt;  nee  tameo om- 
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Omnia  mandafa  tua  yera :  falsö  perse- 
cati  sunt  me ,  auxüiare  mihi. 

Paulominus  consumpserunt  me  in  terra : 
«go  aatem  non  dimisi  proßcepta  tua. 

Secundüm  misericordiam  tuam  vivifica 
me  :  et  custodlam  testimonia  oris  tui. 

In  aeternum,  Domine,  verbum  tuum 
peretat  in  coelo. 

In  generatione  et  generatione  fldes  tua ; 
fandasti  terram ,  et  stat. 

Judicio  tuo  stant  usque  bodie:  quia  om- 
nia  serviunt  tibi. 

Msi  quöd  lex  tua  delectatio  mea ,  fortö 
perilssem  in  pressurA  meä. 

In  sempiternum  non  obllviscar  praecep- 
torum  t^orum,  quia  per  ipsa  vlvificasti  me. 

Tuus  pgo  sum,  salva  me  :  quonlam 
prapcppla  tua  quffisivi. 

Me  expectaverunt  impii  ut  perderent 
me  :  testimonium  tuum  considerabo. 

Omnis  consummationis  vidi  flnem  :  la- 
tum  mandatum  tuum  nimis. 

Quim  dilexi  legem  tuam !  totü  die  me- 
dilatio  mea. 

Super  inimicos  meos  Instruis  me  man- 
dato  tuo  :  quia  in  sempiternum  hoc  est 

mihi. 

Super  omnes  qui  docebant  me  eruditus 
sum :  quia  testimonia  tua  meditatio  mea. 

Super  senes  intellexi :  quia  prxcepta  tua 
f*Tvavi. 

Ab  omni  &emitä  mala  prohibui  pedes 
meos :  ut  eustodirem  verba  tua. 

A  judicils  tuls  non  recessi  :  quia  tu 
illumlnasti  me. 


86.  Omnia  mandata  tua  veritas :  inlqu^ 
persecuti  sunt  me,  adjuva  me. 

87.  Paulominus  consummaverunt  me  In 
terra  :  ego  autem  non  dereliqui  mandata 
tua. 

88.  Secundilm  misericordiam  tuam  vi- 
viflca  me :  et  custodiam  testimonia  oris  tui. 

LAMED. 

89.  Insternum,  Domine ,  verbum  tuuin 
permanet  in  ccelo. 

90.  In  generationem  et  gcnerationem 
veritas  tua :  fundasti  terram ,  et  permanet» 

91.  Ordlnatione  tuÄ  perseverat  dies  z 
quoniam  omnia  serviunt  tibi. 

92.  Nisi  quud  lex  tua  meditatio  mea  est ; 
tunc  fortö  perilssem  in  humilitate  meä. 

93.  In  ffiternum  non  obllviscar  justifi- 
cationes  tuas  :  quia  in  ipsis  viviflcasti  me. 

94.  Tuus  sum  ego,  salvum  me  fac  r 
quonlam  justlflcationes  tuas  exquislvf. 

95.  Me  expectaverunt  peccatores  ut  per- 
derent me  :  testimonia  tua  Intellexi. 

96.  Omnis  consummationis  vidi  flnem  : 
latum  mandatum  tuum  nimis. 

MEM. 

97.  Quomodo  dilexi  legem  tuam  Do- 
mine !  totä  die  meditatio  mea  est. 

98.  Super  inimicos  meos  prudentem  m« 
fecisti  mandato  tuo  :  quia  in  aeternum 
mihi  est. 

99.  Super  omnes  docentes  me  intellexi  r 
quia  testimonia  tua  meditatio  mea  est. 

100.  Super  senes  intellexi  :  quia  man- 
data tua  quaesifi. 

101.  Ab  omni  viÄ  mala  prohibui  pedes 
meos  :  ut  custodiam  verba  tua , 

102.  A  judicils  tuis  non  decllnavi :  quia 
tu  legem  posuisti  mihi. 


nia  tibi  jucunda  Bngentes  ,  Square  poluerunt  bona,  quiB  tua  lex  re?erä  prsstat.  AtHeb.  & 
qooooii  ablodit :  Hier.  Foderunt  mitii  Toveas ,  quod  non  secundüm  legem  tuam.  Fabulationes 
f ff 6, live  medilatioaes  ,  ut  alibi  sspe  Vulgata  verüt,  et  fovea  ,  in  Heb.  non  nifi  levi  puncto 
<li$Unt. 

S7.  Patdominui  consummaverunt  me...  confumpferunt :  Idem.  paruin  abfUil  quin  ma  con- 
«anerenU 

»9.  In  cetemum.  Domine...  Legi  quA  nos  Deus  dirigit,  interserit  eas  leget  quibus  universuna 
orbeiD  coDUnet ;  ut  Ps.  xtiii.  QuemadtDOdum  enim  cGelum  ac  terra  «temi  et  incommutabili 
l«fe  teaentor ;  ita  et  longo  roagis  fidelea  oportei  obleroperare  legi  quam  Deus  iradidit. 

W.  f^eriUu :  veniGitas  :  Heb.  fides,  et  iu  fcrö. 

si.  OrdtnaUone  tuä.,.  Judicio  tuo  stant  usque  hodie  :  Hier.  coBlum  et  terra,  de  quibus  su- 
Prä  89,  90. 

n.  NUiqubdlex  tua  meditatio DelecUtio  mea  est  :  Hier.  Tunc  forte  periitsem  in  hu- 
militate med ,'  In  pressurA  mea.  Id.  tot  inier  calamitales ,  me  et  constanlia  et  vila  ipsa  deticeret. 

96.  Omnia  consummationis.,.  Omnis  structurs  vidi  finem  :  amplom  mandatum  Uium  nimis. 
Syoun.  apud  Theodor,  id  est,  qusB  facta  sunt,  omnia  flnem  liabent;  at  mandatum  Uium  am- 
piuD  et  immortale.  Theodor. 

97.  Quomodo  dilexi :  qu4m  dilexi  :  Hier, 

W.  Super  inimicos prudentem docüorem,  prudentiorem  :  non  astutil  et  dolis,  scd 

Qundato  uio  in  quo  omnis  sapientia  est.  In  ceternum  milii  est :  pars  h«c  mea  in  «ternum. 
too.  Super  senes,  HInc  crodibile  est,  hoc  juvenem  cecinissc.  Vide  Infrft.  I4i. 
wi.  Legem  posuisti :  illumlnasti  me  :  Hier,  docuisti. 

1.  10* 
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Quam  dulce  guttiiri  meo  eloquium  tuum ! 
super  mel  ori  meo. 

Prxcepta  tua  considerabam  :  propterea 
odivi  omnem  semitam  mendacii. 

Lucerna  pedi  meo  verbum  tuum,  et 
lux  semitgß  mex, 

Juravi ,  et  perseverabo  :  ut  custodiam 
judlcia  justitiaß  tus. 

AiQictus  sum  usque  nimis  :  Domine, 
Tiviflca  me  juxta  verbum  tuum. 

Voluntaria  oris  mei  complaceant  tibi, 
Domine;  et  secundüm  judicia  tua  doce 
me. 

Anima  mea  in  manu  meä  semper;  et 
legis  tuffi  non  sum  oblitus. 

Posuerunt  impii  laqueum  mihi :  et  ä 
prsBceptis  tuis  non  aberravi. 

Haereditas  mea  testlmonia  tua  in  sem- 
piternum :  quia  gaudium  cordis  mei  sunt. 

Inclinavi  cor  meum  ut  facerem  justitias 
tuas ,  propter  a:ternam  retributionem. 


Tumultuosos  odivi ,  et  legem  tuam  di- 
lexi. 

Protectio  mea  et  scutum  meum  tu  es  : 
verbum  tuum  expectavi. 

Recedlte  in  me,  maligni,  et  custodiam 
mandata  Dei  mei. 

Confirma  me  secundiim  verbum  tuum , 
et  vivam  :  et  noli  me  coQfunderc  ab  ex- 
pectationc  meä. 

Auxiliare  mihi ,  et  salvus  ero ,  et  de- 
lectal)or  in  -prasceptis  tuis  jugiter. 

Abjecisti  omnes  qui   aversantur  prae- 


103.  Quam  dulcia  faucibus  meis  eloquii 
tua !  super  mel  ori  meo. 

104.  Amandatis  tuis  intellexi :  propterea 
odivi  omnem  viam  iniquitatis. 

HÜN. 

105.  Lucerna  pedibus  meis  verbum 
tuum ,  et  lumen  semitis  meis. 

106.  Juravi ,  et  statu!  custo<]Ure  judicia 
justitisB  tuae. 

107.  Humiliatus  sum  usquequaque ,  Do- 
mine,  vivilica  me  secundiim  Yerbum 
tuum. 

108.  Voluntaria  oris  mei  beneplaciu 
fac.  Domine ,  et  judicia  tua  doce  me. 

109.  Anima  mea  in  manibns  raeis  $m- 
])er ;  et  legem  tuam  non  sum  oblitus. 

110.  Posuerunt  peccatores  laqueam 
mihi  :  et  de  mandatis  tuis  non  erraTi. 

111.  Haereditate  acquisivi  testimooia  tai 
in  aßternum  :  quia  exultatio  cordis  m 
sunt. 

112.  Inclinavi  cor  meum  ad  facienda^ 
justiflcatlones  tuas  in  aeternum,  propter 
retributionem. 

SAMECH. 

113.  Iniquos  odio  habui ,  et  legem  toam 
dllexi. 

114.  Adjutor ,  et  susceptor  meus  es  tu : 
et  in  verbum  tuum  supersperavi. 

115.  Declinate  k  me ,  maligni ,  et  sern- 
tabor  mandata  Dei  mei. 

IIG.  Suscipe  me  secundüm  eloquium 
tuum ,  et  vivam  :  et  non  confundas  nie 
ab  expectatione  mea. 

117.  Adjuva  me,  et  salvus  cro,  el^l^ 
ditabor  in  justiflcationibus  tuis  semper. 

118.  Sprevisti  omnes  discedentcs  i  jn- 


104.  Intellexi :  doctus  factus  sum  :  Heb. 

i06,  Stalui :  peraeveralx) :  Hier,  flrmiter  praestalx) ;  stabo  juramentis. 

108.  yoluniaria  :  volunUrias  oblaiiones :  vou. 

100.  Anima  mea  in  manibus Maris  periculo  quotidie  objicior  :  faebraiimus :  quasi  fiii 

cuivts  ad  raplendum  exposiiA  :  idque  ultro,  ut  videtur :  quemadmodam  Jonalhat  de  ipio  Da^^ 
loquitur  ad  Saülem :  posuit  animam  9uam  in  manu  suä ,  et  percusstt  Phiiistceum.  L  Reg.,  s.u- 
S.  St  legem  tiuan...  nee  sie  tarnen  k  lege  tuA  ullo  meta  deterreri  me  sino. 

111.  HoBMdHate...  hsHeditas  mea  ,  testlmonia  Uia :  Hier,  ut  sapri,  98. 

112.  Propter  retributionem  .•  Heb.  usque  in  finem.  Licöt  jam  dixerit  in  asculam,  qao^  ^ 
vehementer  affirmantia  potesl  etiam  verti ,  ut  Hier,  et  ut  Yulg.  Propier  retritutitmem :  pr^T 
Cer  teipsum  ,  qui  es  merces  nosira  magna  nimis.  Genea.,  xv.  i.  Sic  Paulua  de  Moyse :  Aspi' 
debat  enim  in  remuneratlonem :  Heb.,  xi.  26.  qus  vel  maxima  est  ipse  Deus ;  k  quo  Mojsc* 
mercedis  omnia  loco  peielMt,  ut  faciem  auam  ostenderet :  Exod.,  xxxiix.,  13.  Vide  etiam  Ps.  3^^> 
5;  Lxxii.  26. 

113.  Iniquos  ;  Tumaliuoso« :  Hier,  turbulenlos  homines :  odi  commenta  hominum  perdito- 
rum. 

114.  Adjutor ,  et  susceptor,..  protectio  mea  et  scutum  meum  :  Hier. 

115.  Declinate  ä  me,  maligni,.,  Opiat  secerni  k  malorum  consortio ,  ut  quietus  ac  lolus  \f9 
Del  vacet. 

116.  Suscipe  :  confirma  :  Hier. 

117.  Adjuva  me,  et  salvus  ero :  cerlum  enim  et  eificacissimum  est  auxilium  tuum. 
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ccpta  tua  :  qoia  mendax  cogitatio  eorurn. 

Quasi  scoriam  computagti  omnes  implos 
terra  :  propterea  dilexi  testimonia  tua. 

Horripllavit  k  timore  tuo  caro  mea  :  et 
jadicia  tua  timui. 

Feci  judiciam  et  justitiam  :  ne  derelin- 
quas  me  bis  qui  calumnlaiitur  me. 

Sponde  pro  seryo  tuo  in  bonum  :  ne 
calumnientur  me  superbi. 

OcuJi  mei  defecerunt  in  salutare  tuum , 
et  in  eloquium  justitis  tua;. 

Fac  cum  senro  tuo  Juxta  misericordiam 
tuam ;  et  prsecepta  tua  doce  me. 

Servus  tnus  sum  ego  i  instrue  me,  et 
cognoscam  testimonia  tua.     , 

Tempus  est  ut  facias ,  Domine :  praeva- 
ricati  sunt  legem  tuam. 

I^pterea  dilexi  mandata  tua,  super 
aurum  et  topazium. 

Propterea  in  unlversa  prxcepta  tua  dl- 
rexi  :  omnem  semitam  mendacii  odio 
habui. 

MirabUia  testimonia  tua;  idcirco  custo- 
divit  ea  anima  mea. 

Ostium  sermonum  tuorum  lucidum, 
docens  parvulos. 

Os  meum  aperui ,  et  respiravi ;  quia 
inandata  tua  desideral)am. 

Respice  ad  me ,  et  mlserere  mel ;  juxta 
jodicium  dlligentium  nomen  tuum. 

Gressas  meos  flrma  in  sermone  tuo ;  et 
noo  des  polestatem  in  me  universs  iniqui- 
tati. 

Redlme  me  ä  caluraniä  hominum,  et 
castodiam  prscepta  tua. 

Voltum.tuum  ostende  servo  tuo,  et 
doee  me  prscepta  tua. 

Rivi  aqnarum  fluebant  de  oculls  meis  : 
qoia  non  custodiernnt  legem  tuam. 


diciis  tuis  :  quia  injusta  cogitatio  eorum» 

119.  Prsevaricantes  reputavi  omnes  pec- 
catores  terrce  :  ideo  dilexi  testimonia  tua. 

120.  Conflge  timore  tuo  carnes  meas  :  ä 
judiciis  enim  tuis  timuI. 

AIN. 

131.  Feci  Judicium  et  Justitiam  :  non 
tradas  me  calumniantibus  me. 

122.  Suscipe  servum  tuum  in  bonum  r 
non  calumnientur  me  superbi. 

123.  Ocnll  mei  defecerunt  in  salutare 
tuum ,  et  in  eloquium  justitis  tus. 

124.  Fac  cum  servo  tuo  secundüm  mi- 
sericordiam  tuam,  et  Justiflcationes  tuas 
doce  me. 

125.  Servus  tuus  sum  ego  :  da  mlbi  in- 
tellectum ,  ut  sciam  testimonia  tua. 

126.  Tempus  faciendi,  Domine  :  dissi- 
paverunt  legem  tuam. 

127.  Ideo  dilexi  mandata  tua,  super 
aurum  et  topazion. 

128.  Propterea  ad  omnia  mandata  tua 
dirigebar  :  omnem  viam  iniquam  odio 
habui. 

PHE. 

129.  Mirabilia  testimonia  tua  :  ideo 
scrutata  est  ea  anima  mea. 

130.  Declaratio  sermonum  tuorum  illu- 
minat :  et  intellectum  dat  parvulls. 

131.  Os  meum  aperui,  et  attraxi  spi- 
ritum  :  quia  mandata  tua  desiderabam. 

132.  Aspice  in  me,  et  miserere  mei»' 
secundüm  Judicium  dlligentium  nomen 
tuum. 

133.  Gressus  meos  dirige  secundüm  elo- 
quium tuum  :  et  non  dominetur  mei  om- 
nis  lixjustitia. 

134.  Redime  meä  calumnüs  homlnum» 
ut  cnstodiam  mandata  tua. 

135.  Faciem  tuam  illumina  super  ser- 
vum tuum;  et  doce  me  justiflcationes. 
tuas. 

136.  Exitus  aquarnm  deduxerunt  oculi 
mei :  quia  non  custodiernnt  legem  tuam. 


III.  Injusta;  mendax  :  Idem.  lu  ferö. 

119.  Prtevaricantes,..  quasi  sooriam  :  Idem ;  pro  nihilo :  Sjmm.  quia  suprü  dixeral :  Spre«- 
Tütt  eo8 ,  Domioe  :  ego  quoque  pro  nilitlo  liabeo.  Theodor. 

130.  Confige :  borruit  k  Umore  tuo  caro  mea :  Heb. 

in.  Stttcipe  servum  .-fpoode  pro  aervo  luo  in  bonum  :  Hier,  tu  amicus  unus ;  fldei  meav 
■poosoreslo  adversüs  bominum  calumniaa.  Non  calumnientur  .*  ne  calumnientur.  Hier. 

136.  Tempus  faciendi...  tempus  ui  promissa  priDsU».  Dissipaverunt.»,  pnevaricati  sunt :  Hier» 

137.  Topazion,  Paz.  Heb.  Alü  gemmam  ezponunt,  ut  Psalm,  xyiii.  u.  Alii ,  aurum  puriaai- 
oniin,T6l  obryzum. 

130.  Declaratio..,  ostium...  lucidum :  Hier.  Improbi  ambulant  per  vias  tenebrosas...  Prov.,  ii. 
ii'  ducU  scUicei  erroribus  et  cupidlulibus ;  at  vias  tuas  Ineunil  sUlim  lux  adest.  intelleaum 
äat parvulls  :  vide  Psalm,  xyiii.  8, 9,  etc. ubi  mulu  buic  similia, que  cumdem  Davidem auc- 
torem  Indieare  videntur . 

i^i- jittraxi  spiriium  :  respiravi  :Hier.  Suspirabam  eorum  desiderlo. 

136.  Quia  non  custodlerunt...  bomines,  slre  ioimici  mei :  \ntri  139. 15S.  Vide  caritalom  Dft* 
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Justus es,  Domine,  et  rectum  Judicium 
tu  um. 

PriBceplsti  jnstltiam  testimonü  tui ,  et 
veritatem  tuam  nimis. 

Gonsumpsit  me  zeius  meus  :  quia  oblitl 
sunt  verborum  tuorum  hoates  mel. 

Probatus  sermo  tuus  nimis,  et  servus 
tuus  dilexit  illum. 

Parvulus  ego  sum,  et  contemptibllis  : 
sed  praecepta  tua  non  sum  oblitus. 

Justitia  tua  ,  justitia  sempiterna;  et 
lex  tua  veritas. 

Tribulatio  et  angustia  venerunt  in  me  : 
mandata  tua  voluntas  mea. 

Justitia  testlmonia  tua  semper  :  doce 
me,  et  vivam. 

Clamavi  in  toto  corde  :  Exaudi  me, 
Domine  :  praecepta  tua  custodlam. 

Invocavi  te  :  Saivum  me  fac ,  et  custo- 
diam  testimonia  tua. 

Surgebam  adhuc  in  tcnebris,  et  cla- 
mabam,  verbum  tuum  expectans. 

PriEveniebant  oculi  raei  vigllias,  ut  me- 
ditarer  in  sermonibus  tuis. 

Vocem  meam  exaudi  juxta  misericor- 
diamtuam,  Domine  :  sccundüm  Judicium 
tuum  viviflca  me. 

Appropinquaverunt  persecutores  mei 
ficeleri ,  et  ä  lege  tuö  procul  facti  sunt. 

Prope  es  tu,  Domine,  et  omnia  man- 
data tua  veritas. 

A  principio  novi  de  testimoniis  tuis  : 
qu6d  in  seternum  fundaveris  ea. 

Vide  afllictlonem  meam ,  et  eripe  me  : 
quia  legis  tuae  non  sum  oblitus. 

Judica  causam  meam ,  et  redime  me  : 
in  sermone  tuo  viviüca  me. 


SADE. 

137.  Justus  es ,  Domlne,  et  rectum  jo- 
dictum  tuum. 

138.  Mandasti  justitiam  testimonia  tua, 
et  Teritatem  tuam  nimis. 

139.  Tabescere  me  fecit  zelus  meus : 
quia  obliti  sunt  verba  tua  inimici  mei. 

140.  Ignitum  eloquium  tuum  vehemen- 
ter :  et  servus  tuus  dilexit  illnd. 

141.  Adolescentalus  sum  ego ,  et  cod- 
temptus  :  justiflcationes  tuas  non  smn 
oblitus. 

142.  Justitia  tua,  justitia  in  aeternim; 
et  lex  tua  veritas. 

143.  Tribulatio  et  angustia  invcnenmt 
me  :  mandata  tua  meditatio  mea  est 

144.  iEqnitas  testimonia  tua  in  stcr- 
num  :  intellectum  da  mihi ,  et  vivam. 

COPH. 

145.  Clamavi  in  toto  corde  meo :  Ewodi 
me ,  Domine :  justiflcationes  tuas  requiram. 

14G.  Clania\i  ad  te  :  Saivum  me  fac, 
ut  custodiam  mandata  tua. 

147.  Praevenl  in  maturitate,  et  cla- 
mavi :  quia  in  verba  tua  supersperavi. 

148.  Praevenerunt  oculi  mei  ad  te  dila- 
culo;  ut  meditarer  eloquia  tua. 

149.  Vocem  meam  audi  secundüm  mi- 
sericordiara  tuam ,  Domine ,  et  secundüm 
Judicium  tuum  viviflca  me. 

löO.  Appropinquaverunt  persequenles 
me  iniquitati  :  ä  lege  autem  tuä  longe 
facti  sunt. 

151.  Prope  es  tu.  Domine,  et  oran« 
viae  tuaB  veritas. 

152.  Initio  cognovi  de  testimoniis  tuis : 
quia  in  aeternum  fundasti  ea. 

RES. 

153.  Vide  humilitatem  meam,  et  eripe 
me  :  quia  legem  tuam  nom  sum  oblitus. 

154.  Judica  Judicium  meum  ,  et  redime 
me :  propter  eloquium  tuum  viviflca  nie. 


vidis  adversiüs  inimicos  :  contabcscit  ac  Lotus  in  lacrynnas  liqaitur ,  peccata  eorum  dolens. 

138.  Testimonia.,.  Voluisti  testimonia  tua  ipsam  esse  justitiam  :  al  Hier.  Mandaiti  justHiom 
testimonia  tua;  hancslrici6  observari  jussisti. 

140.  fgnitum  :  probatum  :  Hier,  quasi  per  ignem.  Sic  Ps. xi.  7.  Argenlum  igne  examinatu»' 
purissimum. 

141.  ^dolescenlulus.  „parvulus:  Hier.  Contemptwt ;  in  (Umluft  quoque  meä  pro  nihlio  liabi- 
Iu8 ;  cum  ipseetiam  Isaf  parens  meusjussus  ä  Samuele  ut  reprssentarct  liberos,  nc  me  quideo 
commemoratu  dignum  putabat ,  aui  accensebatsuis :  jidhuc,  inqait,  reliquus  est  parvuius,  ti 
pascit  oves.  I.  Reg.,  xvi.  ii.  Justiftcationes  tuas  non  sum  oblitus :  sed  praecepta  tua  non  toni 
oblitus.  Hier,  quasi  dicerel :  Sum  equidem  «täte  et  condttione  despicabilis;  at  fainc  lantüo  com' 
nendaius ,  quod  leges  tuas  eurem. 

147.  Prasveni .-  prsveni  diluculum :  Heb.  In  maturitate  :  Iv  acapc'a  nocle  tulempesu :  70-  »n 
tenebris  :  Hier. 

U9.  Proevenermt...  adtediluculo  :  pravenerunt  vigilias  :  Hier.  Evigilavi  ad  te  anieii«05 
vigiles ,  qui  cusiodias  obeunt. 

150,  iU.Jlege  autem  tud  longe  facti  sunt..,,  fPrope  es...,  Uli  qutdem  i  te  fUgiaal,  f»rti  ^ 
fiiga  logii  :  at  tu  prope  «s,  6  Domine  praasens  ullor  scilicel. 
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Longi  ab  impiis  salus ,  quia  praecepta 
tua  non  quaesierunt. 

Hisericordi»  tu»,  Domine  :  juxta  ju- 
dicla  toa  viTiHca  me. 

Multi  qu!  perscquuntur  me ,  et  aflUgunt 
me :  ä  testimoniis  tais  non  declinavi. 

Vidi  prsvaricatorea  tuos,  et  moere- 
bam :  quia  verbum  taum  non  custodie- 
ruDt. 

Vide  quoniam  praecepta  tua  dllexi ,  Do- 
mine :  juxta  misericordiam  taam  -vivifica 
me. 

Caput  Terborum  tuonim  veritas ,  et  in 
Eempiternum  omne  Judicium  justitiiB  tus. 


Principes  persecati  sunt  me  sine  causa  : 
verba  autem  tua  timuit  cor  meum. 

Gaudens  ego  sum  in  eloquio  tuo  :  sicut 
qoi  Invenit  spoUa  muita. 

Hendacium  odio  babui ,  et  detestatus 
som :  legem  tuam  dilexi. 

Septies  in  die  laudavi  te ,  super  judiciis 
JQStitift  tus.  • 

Pax  muIta  diligentibus  legem  tuam ,  et 
non  est  illis  scandalum. 

Expectavi  salutare  tu  um,  Domine,  et 
mandata  tua  feci. 

Custodivit  anima  mea  testimonia  tua, 
et  dileiit  ea  nimis. 

Costodivi  prscepta  tua  et  testimonia 
toa :  quia  omnes  y\si  meas  in  conspectu 
tuo. 

Ingrediatur  laus  mea  coram  te,  Do- 
mine :  secundüm  verbum  tu  um  doce  me. 

Venlat  deprecatio  mea  ante  vultum 
tnnm :  secundäm  eloquium  tuum  libera 

me. 

Fundant  labia  mea  hymnum  :  docebis 
enim  me  prsecepta  tua. 

Loquetur  lingua  mea  sermonem  tuum  : 
quia  omnia  mandata  tua  justa. 

Sit  manus  tua  auxiliatrix  mea  :  quia 
pracepta  tua  elegi. 

Desideravl  salutare  tuum ,  Domine  ,  et 
lex  tua  volunlas  mea. 

Vivet  anima  mea ,  et  laudabit  te ,  et  ju- 
<l»cia  tua  auxiliabuntur  mihi. 


155.  Longd  ä  peccatorlbns  salus  :  quia 
Justiflcationes  tuas  non  exquisierunt. 

156.  Misericordis  tusB  multse.  Domine  : 
secundüm  Judicium  tuum  vivifica  me. 

157.  Multi  qui  pcrsequuntur  me,  ettri- 
bulant  me  :  ä  testimoniis  tuis  non  decli- 
navi. 

158.  Vidi  prsvaricantes ,  et  tabesce- 
bam :  quia  eloquia  tua  non  custodierunt. 

159.  Vide  quoniam  mandata  tua  dilexi, 
Domine  :  in  misericordiä  tua  vivifica  me. 

160.  Prlncipium  verboruro  tuorum ,  y&- 
ritas  :  in  a2ternum  omnia  judicia  justitias 
tux. 

SIN. 

161.  Principes  persecuti  sunt  me  gratis, 
et  ä  verbis  tuis  formidavit  cor  meum. 

162.  LaBtabor  ego  super  eloquia  tua, 
sicut  qui  invenit  spolia  multa. 

163.  Iniquitatem  odio  habui,  et  abo- 
minatus  sum  :  legem  autem  tuam  dilexi. 

164.  Septies  in  die  laudem  dixi  tibi, 
super  judicia  justitis  tua?. 

165.  Pax  multa  diligentibus  legem  tuam, 
et  non  est  illis  scandalum. 

166.  Expectabam  salutare  tuum.  Do- 
mine, et  mandata  tua  dilexi. 

167.  Custodivit  anima  mea  testimonia 
tua ,  et  dilexit  ea  vehementer. 

168.  Servavi  mandata  tua  et  testimonia 
tua  :  quia  omnes  viae  mea;  in  conspectu 
tuo. 

TAU. 

160.  Appropinquet  deprecatio  mea  in 
conspectu  tuo ,  Domine  :  juxta  eloquium 
tuum  da  mihi  intellectum. 

170.  Intret  poslulatio  mea  in  conspectu 
tuo :  secundüm  eloquium  tuum  eripe  me. 

171.  Eructabunt  labia  mea  hymnum, 
cum  docueris  me  justiflcationes  tuas. 

172.  Pronuntiabit  lingua  mea  eloquium 
tuum  :  quia  omnia  mandata  tua  sequitas. 

173.  Fiat  manus  tua  ut  salvet  me  :  quo- 
niam mandata  tua  elcgi. 

174.  Goucupivi  salutare  tuum ,  Domine, 
et  lex  tua  medilatio  mea  est. 

175.  Vivet  anima  mea ,  et  laudabit  te , 
et  judicia  tua  adjuvabunt  me. 


160.  Prineipium  verhorum  tuorum,  veriiai:  in  (elemam  :  A  veritate  onus  ,  ttdbilii  omnia 
aU^*^'  «xequeris.  A  Deo  creatore ,  unde  est  iDitium,  ad  Deam  proiectorem ,  paclis  iniüs  cum 
Atvahani,  deinde  ad  legem,  ac  deolque  ad  Christum  ducimur. 

isi.  Principes..,  ä  verbis  luis,..  Non  lllos,  sed  legem  tuam  timebam.      , 

WJ.  Iniquitatem...  mendacium  :  Hier. 

186.  Expectabam  salutare :  expectabam  k  te  salutem :  Diicxi :  feci :  Idem. 

18».  Da  mihi  intellectum  :  doce  m«  :  Heb. 
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Averte  opprobrium  meum ,  qaod  reve- 
ritus  sum :  quia  judicia  tua  bona. 

Ecce  desideravi  praecepta  tua  :  in  jusU- 
tiä  tuä  vivifica  me. 

Et  veniant  mihi  raisericordioE  tuae ,  Do- 
mine ,  et  Salus  tua  juxta  eloquium  tuum. 

Et  respondebo  exprobrantibus  mihi  ser- 
monem :  quia  speravi  in  sermone  tuo. 

Et  ne  auferas  de  ore  meo  verbum  veri- 
tatis  usqne  nimis :  quoniam  judicia  tua 
expectavi. 

Et  custodiam  legem  tuam  jugiter  in 
sempiternum ,  et  ultra. 

Et  ambulabo  in  spatioso :  quia  praecepta 
tua  quxsivi. 

Et  loquar  intestimonüs  tuis  coram  re- 
gibus  :  et  non  confundar. 

Et  delectabor  in  mandatis  tuis,  quse 
dilexi. 

Et  levabo  manus  meas  ad  mandata  tua 
quae  dilexi ,  et  loquar  in  prieceptis  tuis. 


Memento  sermonis  servo  tuo  :  quem  me 
gperare  fecisti. 

Hxc  est  consolatio  mea  in  afllictione 
mek  :  quia  eloquium  tuum  vivificavit  me. 

Superbi  dcridebant  me  nimis  :  k  lege 
tuä  non  dcclinavi. 

Recordatus  sum  judiciorum  tuorum  ä 
sscculo ,  Domine ,  et  consolatus  sum. 

Horror  obtinuit  me  ab  impiis ,  qui  dere- 
liquerunt  legem  tuam. 

Carmina  erant  mihi  pra;cepta  tua,  in 
domo  peregrinatlonis  meae. 

Recordatus  sum  in  nocte  nominis  tui, 
Domine  :  et  custodia  legem  tuam. 

Hoc  factum  est  mihi  :  quia  praecepta 
tua  custodivi. 


39.  Amputa  opprobrium  meum,  quod 
suspicatus  sum  quia  judicia  tua  jucunda. 

40.  Ecce  concupivi  mandata  tua :  in 
aequitate  tuä  vivifica  me. 

VAU. 

41.  Et  veniat  super  me  misericordia 
tua ,  Domine  :  salutare  tuum  secundi^m 
eloquium  tuum. 

42.  Et  respondebo  exprobrantibus  milii 
verbum  :  quia  speravi  in  sermonibus  tuis. 

43.  Et  ne  auferas  de  ore  meo  verbum 
veritatis  usquequaque  :  quia  In  judiciis 
tuis  supersperavi. 

44.  Et  custodiam  legem  tuam  semper  : 
in  saeculum  et  in  saeculum  sie«ull. 

46.  Et  ambulabam  in  latitudlne :  quia 
mandata  tua  exquisiv!. 

46.  Et  toquebar  de  testimoniis  tuis  in 
conspectu  regum« :  et  non  confundebar. 

47.  Et  meditabar  in  mandatis  tuis ,  qus 
dilexi. 

48.  Et  levavi  manus  meas  ad  mandata 
tua ,  quae  dilexi :  et  exercebar  in  justiilca- 
tionibus  tuis. 

ZAI>\ 

49.  Memor  esto  verbi  tul  servo  tuo ,  in 
quo  mihi  spem  dedisti. 

50.  Haec  me  consolata  est  in  humüitate 
meä  :  quia  eloquium  tuum  vivificavit  me. 

51.  Superbi  inique  agebant  usquequa- 
que :  ä  lege  autem  tuä  non  declinavi. 

5:^.  Memor  fui  judiciorum  tuorum  k  esR- 
culo ,  Domine ,  et  consolatus  sum. 

53.Defectio  tenuil  me,  pro  peccatoribus 
derelinquentibus  legem  tuam. 

54.  Cantabiles  mihi  erant  justiflcatlones 
tuaß ,  in  loco  peregrinatlonis  meae. 

55.  Memor  fui  nocte  nominis  tui ,  Do- 
mine :  et  custodivi  legem  tuam. 

56.  Haec  facta  est  mihi :  quia  justiflca- 
tlones tuas  exquisivi. 


complens :  Isa.,  xliy.  26.  In  timore  tuo  :  in  ümorem  luum :  Hier.  Ad  rcTerentiim  tui  inge- 
nerandam  animis. 

39.  Jmputa  :  averte :  Hier.  Quod  suspicatus  sum  .-  quod  reverilussum :  Hier,  quod  timui. 
Tolle  suspiciODem  Infldelilatis  erga  regem  aut  patriam  ,  quam  David  vebemenlissimö  refogie- 
bat.  I.  Reg.,  x;liv.  lO.  Jucunda  :  bona ,  mihi  fcilicet.  Judiciis  tuis  deleciaius;  ab  hia  sceleribos 
abborreo. 

43.  Jn  judiciis  tuis  supersperavi :  speravi  super  judicia  tua  hse  mihi  spei  fulcimenta. 

46.  Regum  :  Saül ;  Acbis  regia  Gelb;  regis  Moab,  etc. 

48.  Levavi  manus  meas  :  ex  vehementi  deaiderto  manus  admovi  ad  opus.  Exercebar..^  medi- 
tabar :  supr4  15. 

50.  Hase  :  hoc  :  hsc  res  :  verbnm  tuum  scilicet  mihi  solatio  fuit :  infri  52.  Sic  f.  56. 

51.  Iniqui  agebant...,  dertdebant  mc  nimis  :  Hier. 

55.  Defectio  .*  borror  :  Hier.  Pro  peccatoribus :  ab  impiis :  Idem.  Cum  video  delinquentes, 
tuaque  judicia  contemnentes ,  coborresco  totus,  tantam  bominibus  inease  amentiaffl,8tuporeiB 
tanium. 

54.  Cantabiles  •  carmina  :  Hier,  cantica,  suave  canendi argumentum. 

56.  Bac  facta,.,  hoc  :  notos  bebraismus ,  ac  sepe  memorandus. 
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doetrina  bona  eonctis  qal  faciunt  eam  : 
laos  ejos  perseverat  jugiter. 


Intellectufi  bonus  omnibiis  facientfbns 
eum :  laudatio  ejus  manet  in  sseculum  s«b- 
culi. 


PSALMÜS  CXI.  MORALIS. 

y^ir  bonus  f  idem  beaiui ,  alque  imperierritus ;  frenderUibus  impHs,  Vide  Psalmwn  u 


VERSIO  S.   HIERONYMI. 

Halleluia. 

Beatus  vir,  qui  timet  Dominum  :  in 
mandatis  cjns  yolet  nimls. 

Potens  in  terra  erit  semen  ejus  :  gene- 
raUo  justOTum  benedicctur. 

Sutetantia  et  dlvitis  In  domo  ejus ;  et 
justitla  ejus  perseverans  semper. 

Ortom  est  in  tenebris  lumen  justis :  Cle- 
mens ,  et  miserator ,  et  justns. 

Bonus  Tir  Clemens  et  foenerans  :  dis- 
pen^it  verba  sua  in  judicio  : 

Qoiain  seternum  non  commovebitnr.  In 
mpmoriä  semplternä  erit  justus. 

Ab  audjta  malo  non  timebit :  paratum 
cor  ejus  confldens  in  Domino. 

i^uinum  cor  ejus  non  timebit;  donec 
aspiciat  in  hostibus  suis. 

Dlspersit ,  dedit  panperibus :  justitia  ejus 
]K>rmaDet  in  seternum  :  cor  ejus  exaltabi- 
tor  in  gloriik. 

Impius  Tidebit,  et  irascetur;  dentibus 
sdU  frendet  et  tabescet :  deslderium  im- 
piomm  peribit. 


VERSIO  VCLGATA. 

AUeluia,  reTersionis  Aggasi  el  Zacbarie. 

1.  Beatus  vir,  qui  timet  Dominum  :  in 
mandatis  ejus  volet  nimis. 

2.  Potens  in  terra  erit  semen  ejus  :  ge- 
neratio  rectorum  benedicetur. 

3.  Gloria  et  divitiae  in  domo  ejus ,  et  jus- 
titia ejus  manet  in  StEculum  sieculi. 

4.  Exortum  est  in  tenebris  lumen  rectis  r 
misericors,  et  miserator,  et  justus. 

5.  Jucundus  homo  qui  miseretur  et  com- 
modat,  disponet  sermones  suos  in  judi- 
cio :  6.  quia  in  aeternum  non  commove- 
bitur. 

7.  In  memoria  aeternA  erit  justus :  ab  an  • 
ditione  maTA  non  timebit. 

Paratum  cor  ejus  sperare  in  Domino  ^ 
8.  conflrmatum  est  cor  ejus :  non  com- 
movebitur,  donec  despiciat  inimicos  suos. 

9.  Dispersit ,  dedit  pauperibus :  justitia 
ejus  manet  in  sapculum  sseculj,  cornu  ejui^ 
exaltabitur  in  gloria. 

10.  Peccator  videbit ,  et  irascetur ;  den- 
tibus suis  fremet  et  tabescet :  desideriuni 
peccatorum  peribit. 


PSALMUS  CXII.  LAUDIS  ET  CONSOLATIONIS. 

lous  Dei,  hwnUet  bonosque  ex  tUto  spectanlis  ac  tuentis,  Vide  CanUcum  Armee  ^  I.  Reg.,  ir» 

et  beaUe  Maries ,  Luc,  i.  46 ,  etc. 


TERSIO  S.  HIERONTm. 

Haltelaia. 

Landate,  senri,  Dominum  :  laudate  no- 
m«a  Domini. 

Sit  Dornen  Domini  benedictum ,  amodo 
^  Qsque  in  aeternum. 


VERSIO  VULGATA. 
Alleluia. 

1.  Laudate,  pueri ,  Dominum  :  laudato 
nomen  Domini. 

2.  Sit  nomen  Domini  ])enedietum,  ex 
hoc  nunc  et  usque  in  sseculum. 


iBiiiVDfdiai  limelnr;  perfectio,  cum  amatur.  Facitniibus  eum;  Hier,  eam;  Heb.  ea.  Sie 
^Digata  ad  timorem  refert :  Hier,  ad  sapientiam ;  Heb.  ad  mandala  Dei ,  de  qutbus  /.  8. 

^trsio9ü$  diggasl  et  Zacharias.  deestHeb.  Nee  tarnen  absurdum  hsc  ab  üb  veldecantaia, 
v«l  repeüia  fuiise. 

1.  In  mandati»  :  id  est,  qui  mandala  ejus  impensA  diligit.  Folet :  non  teciet qusestu  meluqvo 
^tus,  sed  pronA  ac  promplA  Toluntate. 

^  Gloria  .-  sulwtanüa :  Hier,  rerum  sufficientia  et  copia.  Manet  in  sasciüum  soßculi :  famA  et 
^«BpiOjUtinfrA  9. 

i.  Exortum  est..,,  exempto  alits  prslucet. 

|-  Jucundus  :  bonus  :  Hier. :  xP^^^i  >  ^O*  Disponet  sermones  suos  in  judicio :  nihil  irA» 
Bihil  tnaerö,  consideratd  omnia. 

f.  Jb  audiUone  malA  :  i  tamX  malft. 

t  ConfirmaUan  est  cor  ejus  :  non  commovebitur  :  flrmum  cor  ejus  non  timebit;  Hie^. 

^- lauert  ^  Dominum  :  servl  Domini :  Heb. 
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Ab  orta  solis  usque  ad  occasum  ejus , 
laudabile  nomen  Domini. 

Excelsuä  super  omnes  gentes  Dominus  : 
supra  cGelum  gloria  ejus. 

Quis  ut  Dominus  Deus  noster,  qui  in 
€xcelsis  habitans ,  humiiia  respicit  in  coelo 
et  in  terra  ? 

Suscitans  de  terra  inopem ,  et  de  ster- 
core  elevat  pauperem  : 

Ut  eum  sedere  faciat  cum  prineipibus , 
cum  prineipibus  populi  sui. 

Qui  coHoeat  sterilem  in  domo ,  matrem 
fiUorum  Iffitantem.  Haileluia. 


3.  A  Bolis  orta  usque  ad  occasum ,  ian* 
dabile  nomen  Domini. 

4.  Excelsus  super  omnes  gentes  Domi- 
nus; et  super  ccelos  gloria  ejus. 

5.  Quis  sicut  Dominus  Deus  noster ,  qui 
in  altis  habitat ,  6.  et  humiiia  respicit  in 
cffilo  et  in  terra? 

7.  Suscitans  ä  terra  inopem ,  et  de  ster- 
core  eiigens  pauperem  : 

8.  Ut  coiloceteum  cum  prineipibus^  cum 
prineipibus  populi  sui. 

9.  Qui  habltare  facit  sterilem  in  domo , 
I  matrem  iiiiorum  la;tantem. 


PSALMUS  CXIII.  LAUDIS  ET  ADMIRATIONIS. 

MagnUudo  Dei  popiüum  liberantis  :  vanitas  idolorian. 


VERSIO  S.  HIERO.NTMI. 

Cum  egrederetur  Israel  de  .€gypto ,  do- 
mus  Jacob  de  populo  barl)aro  : 

Factus  est  Judas  in  sanctificatione  ejus, 
Israel  potestas  ejus. 

Mare  vldlt ,  et  fugit :  Jordanis  conver- 
sus  est  retrorsum . 

Montes  subsilierunt  quasi  arietes ,  colles 
quasi  fllii  gregis. 

Quid  tibi  est, mare, quia  fugisti ?  Jorda- 
nis ,  quia  conversus  es  retrorsum  ? 

Montes ,  subsultastis  quasi  arietes ;  col- 
les ,  quasi  filii  gregis. 

A  facie  Domini  contremiscit  terra,  h 
facie  Dei  Jacob, 

Qui  converlit  petram  in  paludes  aqua- 
rum,  silicem  in  fontes  aquarum. 

PSALMUS  CXV. 

Secundüm  Hehraos, 

SPEI  ET  GRATULATIONIS  IN  DEUM. 
NON  NOBIS ,  DOMINE  ,  NON  NOBIS  ;  Sed  UO- 

mini  tuo  da  gloriam  :  propter  misericor- 
diam  tuam  et  veritatem  tuam. 

Ne  dicant  gentes  :  Ubi  est  Dens  eorum  ? 
Bens  autem  noster  in  coelo :  universa  qus 
voiuit ,  fecit. 


YERSIO  VULGATA. 

AUeluia. 

1.  In  exitu  Israel  de  iGg>'pto ,  domas  Ja- 
cob de  populo  b^rbaro  : 

2.  Facta  est  Judaea  sanctiftcatio  ejus, 
Israel  potestas  ejus. 

3.  Mare  vidit ,  et  fugit :  Jordanis  cORver- 
sus  est  retrorsum : 

4.  Montes  exultaverunt  ut  arietes,  et 
colles  sicut  agni  ovium. 

5.  Quid  est  tibi ,  mare,  quod  fugisti?  et 
tu,  Jordanis,  quia  conversus  es  retrorsum  ? 

6.  Montes,  exultastis  sicut  arietes;  rt 
colles ,  sicut  agni  ovium. 

7.  A  facie  Domini  mota  est  terra ,  ä  fa- 
cie Dei  Jacob , 

8.  Qui  cönvertit  petram  in  stasna  aqua- 
rum ,  et  rupem  in  fontes  aqnarum. 


1.    NON   NOBIS,  D011IME,NON  K0WS,KH1 

nomini  tuo  da  gloriam. 

2.  Super  misericordiä  tuä,  et  veritatt  luä; 
nequando  dicant  gentes :  Ubi  est  Deus«»- 
rum? 

3.  Deus  autem  noster  in  c<eIo :  omiii> 
quaecumque  voiuit,  fecit. 


3.  A  solis  ortu...,  ä  manö  usque  ad  vesperam. 

9,  Qui  habitare  facit.,,  Qui  slerilem  facit  foecundam  ,  ut  Annam,  ut  Elisabeibam. 

2.  Judcea  :  Judas,  Heb.  El  nola  jam  inde  ab  egressu  i^gyptiaco  Juds  dignilatem.  Sanctiß^ 
eatio  ejus  :  popuius  Domino sanctus  thsreditas  ejus. 

A.  Montes  exultaverunt.,, mccunl  sunt,  id  est,  populi  montlum  incole  timuerunl. Sicia 
Gantico  Moysis.  Exod.,  xv,  14,  is.  AscenderuM  populi,  et  irati  sunt,  etc.  Conturbaü  «* 
princlpes  Edom ,  etc. 

1.  Non  nobis.,.  Hlc  iucipit  Ps.  cxv.  secuDddm  Hebrsos.  Hleronymus  Urnen  non  6WiA^< 
nist  error  est  in  editis.Sic  entm  Hier,  non  gl.  Psalmos  baberet,  sed  Unlüm  cxlix.  Et  «|" 
antecedentibus  faciiö  connecUtur,  nesciiicet  popuius,  tot  Dei  miraculis  cUnia,  gfortamstM 
poiiüs ,  quAm  Deo  tribuat. 
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Idola  gentium  argentum  et  aurum,  opus 
manuam  homiaum. 

Os  habeat,  et  non  Joquentur  :  oculos 
babent,  et  non  videbunt. 

Aured  habent,  et  non  audient :  nasum 
habent ,  et  non  odorabunt. 

MaDus  habent,  et  non  palpabunt :  pedes 
habent ,  et  non  ambulabunt :  nee  sona- 
bunt  in  gutture  suo. 

Similes  Ulis  fiant  qui  faciunt  ea,  et 
omnes  qui  confidunt  in  eis. 

Urael  confidlt  in  Domino  :  auxiliator  et 
protector  eorum  est. 

Domus  Aaron  confldit  in  Domino :  auxi- 
liator et  protector  eorum  est. 

Tmientes  Dominum ,  conlldunt  in  Do- 
miao :  auxiliator  et  protector  eorum  est. 

Dominus  recordatus  est  nostrl  :  bene- 
dicet  domui  IsraeJ ,  benedicet  domui  Aa- 

roD. 

Benedicet  timcntibus  Dominum,  parvls 
et  magnis. 

Addat  Dominus  super  vos ,  super  vos  et 
«iper  fillos  vestros. 

Benedicti  vos  k  Domino ,  qui  fecit  coelum 
ei  terram. 

C<pIom  ccelorum  Domino  :  terram  au- 
tpm  dedit  fliäs  hominum. 

Non  mortui  iaudabunt  Dominum  ;  nee 
ooines  qui  descendunt  in  süentlum. 

^  nos  bcnedicemus  Domino ,  amodö 
et  usque  in  xternum  :  halleluia. 


4.  Simulacra  gentium  argentum  et  au- 
rum, opera  manuum  hominum. 

5.  Os  hal)ent ,  et  non  loquentur  :  oeulo» 
habent,  et  non  videbunt. 

6.  Aures  habent  >  et  non  audient :  narcs 
habent ;  et  non  odorabunt. 

7.  Manus  habent,  et  non  palpabnnt  ; 
pedes  habent,  et  non  ambulabunt  :  nort 
clamabunt  in  gutture  suo. 

8.  Similes  iliis  flaut  qui  faciunt  ea,  et 
omnes  qui  confidunt  in  eis. 

9.  Domus  Israel  speravit  in  Domino : 
adjutor  eorum  et  protector  eorum  est. 

10.  Domus  Aaron  speravit  in  Domino  £ 
adjutor  eorum  et  protector  eorum  est. 

11.  Qui  timent  Dominum ,  speraverunt 
in  Domino :  adjutor  eorum  et  protector  eo- 
rum est. 

12.  Dominus  memor  fuit  nostri ,  et  bc- 
nedixit  nobis. 

Benedixit  domui  Israel,  benedixit  do- 
mui Aaron. 

13.  Benedixit  Omnibus  qui  timent  Do- 
minum ,  pusillis  cum  majoribus. 

14.  Adjiciat  Dominus  super  vos,  super 
vos  et  super  liüos  vestros. 

15.  Benedicti  vos  ä  Domino,  qui  fecit 
coßlum  et  terram. 

IG.  Coßlum  coßii  Domino  :  terram  autem 
dedit  filiis  hominum. 

17.  Non  mortui  Iaudabunt  te.  Domine  ^ 
neque  omnes  qui  descendunt  in  infernum. 

18.  Sed  nos  qui  vivimus  benedicimus 
Domino ,  ex  hoc  nunc  et  usque  in  sa^culum. 


PSALMUS  CXIV.  EUCHARISTICÜS. 

Quidam  ä  pertculo  tiberatus ,  Deo  gratias  agil.  Hie  autem  Psalmus  cum  sequenle  connec- 
Uiar  in  Heb.,  Syr.  et  apuä  Hier.  DividU  Theodor,  indiCüns  Urnen  in  Heb.  non  dividi, 
cominmtique  esse  sensus. 


TERSIO  S.  BIERONYMI. 


Dile\i,  quoniam  exaudit  Dominus  vo- 
cm  deprecationis  meae. 

inclinavit  aurem  suam  mihi ,  et  in  die- 
^'^  meis  invocabo. 


VERSIO  VULGATA. 

Allelaia. 

1.  Dilexi ,  quoniam  exaudiet  Dominus 
vocem  oratlonis  mes. 

2.  Quia  inclinavit  aurem  suam  mihi ,  et 
in  diebus  meis  invocabo. 


9.  Domus  Israel :  Israel  simpliciler  :  Heb. 

>2.  Et  benedixit  nobis :  benedicet :  benedicet  domui  If  rael ,  etc.  Heb.  70.  parvo  discrimiDO  s 
aiterum  eoin  opuniifl,  tllerum  Jam  geau  memoranUs,  et  fulara  cerlA  ipe  prccipienlis. 

H.  AdjicUa  Dominus  :  vos  et  poaleros  opibus  et  numero  augeat.  Sic  Flaccus  Carmine 
tKulari : 

Romal«  genti  dale ,  remque  prolcmque 

£t  deeus  oninc  .'  / 

17.  In  infernum :  In  Silentium :  Heb.  in  sepulcrum  et  mortem. 
II.  Qui  vUftmus  :  deest  Heb. 

t.  Dilexi ,  quoniam....  diligo  Dominum ,  cum  exaudit  me ;  et  libenliüa  invoco. 
3.  In  diebus  meis :  quamdlu  vivam.  \ 
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Gircumdedenint  me  funes  mortis,  et 
munitiones  inferni  invenerunt  me :  angus- 
tiam  et  dolorem  reperi. 

Et  nomen  Domini  invocavi;  obsecro, 
Domine,  libera  animam  meam. 

Clemens  Dominus,  et  jastus;  et  Dens 
noster  misericors. 

Custodit  parvulos  Dominus :  attenuatus 
ßum ,  et  salvavit  me. 

Revertere,  anima  mea,  in  requiem 
meam  :  quia  Dominus  reddet  tibi. 

Quia  eruet  animam  meam  de  morte, 
oculos  meos  k  lacrymis ,  pedes  meos  ab 
oiTensä. 

Deambulabo  coram  Domino  in  terris  vi- 
ventium. 


3.  Circumdcderunt  me  dolores^  mortis , 
et  pericula  inferni  invenerunt  me. 

Tribulationem  et  dolorem  inveni :  4.  et 
nomen  Domini  invocavi. 

0  Domine ,  libera  animam  meam :  h.  mi- 
sericors Dominus ,  et  justus ,  et  Deus  nos- 
ter miseretur. 

6.  Gustodiens  parvulos  Dominus  :  hn- 
miliatus  sum ,  et  liberavit  me. 

7.  Convertere ,  anima  mea ,  in  rfquiem 
tuam  :  quia  Dominus  benefecit  tibi : 

8.  Quia  eripuit  animam  meam  de  morte, 
oculos  meos  ä  lacrymis  ,  pedes  meos  a 
lapsu. 

9.  Placebo  Domino  in  rcgione  yivornm. 


PSA^MUS  CXV.  ITEM  EUCHARISTICüS. 


VERSIO  S.  HIERONYMI. 

Credidi ,  propler  quod  locutus  sum  :  ego 
aillictus  sum  nimis. 

Ego  dixi  in  stupore  meo  :  Oranis  homo 
mendacium. 

Quid  reddam  Domino ,  pro  omnibus  qua^ 
retribuitmihi? 

Calicem  salutaris  accipiam ,  et  nomen 
Domini  invocabo. 

Vota  mea  Domino  reddam,  coram  omni 
populo  ejus. 

Gloriosa  In  conspectu  Domini  mors 
sanctorum  ejus. 

Obsecro ,  Domino ,  quia  ego  servus  tuus, 
ego  servus  tuus ,  fllius  ancilke  tii<e.  Dis- 
solvisti  vincula  mea  : 

Tibi  immolabo  hostiam  laudis,  et  in 
nomine  Domini  invocabo. 

Vota  mea  Domino  reddam  in  conspectu 
omnis  popuU  ejus ; 

In  atriis  domds  Domini ,  in  medio  tui , 
Jerusalem  :  balleluia. 


VERSIO  ,VÜLG  ATA. 

Alleluia. 

10.  Credidi ,  propter  quod  locutus  sum  : 
ego  autem  humiliatus  sum  nimis. 

1 1 .  Ego  dixi  in  excessu  meo :  OmDis 
homo  mendax. 

12.  Quid  retribuam  Domino ,  pro  omni- 
bus qux  relribuit  mihi  ? 

13.  Calicem  salutaris  accipiam,  et  no- 
men Domini  invocabo. 

14.  Vota  mea  Domino  reddam  coram 
omni  populo  ejus  :  15.  pretiosa  in  con- 
spectu Domini  mors  sanctorum  ejus. 

iß.  0  Domine,  quia  ego  servus  tuu5, 
ego  servus  tuus,  et  filius  ancills  tus. 

Dirupisti  vincula  mea  :  17.  tibi  sacriö- 
cabo  hostiam  laudis,  et  nomen  Domim 
invocabo. 

18.  Vota  mea  Domino  reddam  in  con- 
spectu omnis  popull  ejus ;  19.  in  atriis  do- 
müs  Domini ,  in  medio  tui ,  Jerusalem. 


Z,  Pericula  inferni :  angustiae  inferni :  Heb. 

6.  Humiliatus  sum  .-  aUenuatus  sum,  et  salvavit  me  :  Hier. 

7.  Convertere :  reverlere  :  idem.  Curas  abjice ,  et  qaleace  f d  Domino. 

8.  Eripuit :  eripuiiü :  lieb.  j4  lapsu :  ab  offensä  :  Hier. 

0.  Placebo  :  deambulabo  coram  Domino  :  Idem  :  eodem  sensu.  Arhbulavit  Henoch  cum  Dio  .- 
Gen.,  f.  34.  quod  est ,  placuit  :  idem  de  Noe  :  Gen.,  vi.  9.  In  regione  vivorum  :  inter  vivoi- 

10.  Credidi :  credidi  qu»  suprA,  si  sit  idem  cum  superiore.  Ulcumque  est,  credidi,  ideo 
locutus  sum;  niliil  ioquor  nisi  ex  certA  (»urAque  fide,at  inlerprelatur  Paulus :  II.  Corv,  iv.  iS,  H- 

11.  In  excessu  meo  :  ix^Atru:  Aquiia  :  in  slupore,ut  et  Hier,  et  Theodot :  anxius  ac  moereo». 
Omne«  denique  intelligunt  vehementem  animi  notum ,  quem  eiiam  locus  postoial.  AJii  sitnpä- 
ciüs ,  ac  frigidids  :  Cum  excederem ,  pulsus  4  proditoribus  ;  quasi  diceret :  Omnibus  hominibc5 
fidem  follemibus,  soli  Deosalutem  debeo.  Vide  Ps.  xxx.  23. 

13.  Oaftcem  .•  gratias  agam  pro  salute,  litnU)  caüce ,  ut  David  aqui  illA  Betblebefflitic^ 
II.  Reg.,  XXIII.  17. 

15.  Pretiosa:  gloriota  Hier,  rtfäof  70.  quod  utrumque  signiflcaL  Pretiosa..,.  mors  sanci^ 
rum  ejus  :  Deo  accepla ,  et  hominibus  venerabilis  :  quo  ex  loco  docent  sancti  Patres,  V*^^ 
bonori  babendasint  ipsa  monumenta  ,  ipssreliquin  sanctorum;  prasaertim  verö  martnum» 
quorum  qiors  eö  est  pretiosior,  quo  fidei  (estis. 
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PS.VLMÜS  CXVI.  EUCHARISTICUS  ET  PROPHETICUS. 

yocaiio  getUium ,l^Xim..i  xt.  lt.  quA  omnia  Del  promissa  ftrmantur. 


TEB5I0  S.  UIEROIfTHI. 

Laadate  Dominum ,  omnes  gentes ;  col- 
iaudate  eum ,  nniversi  populi. 

Quia  confortata  est  super  nos  miseri- 
cordia  ejus,  et  veritas  Domini  in  aler- 
Bura.  Balleluia. 


YERSIO  VULGATA. 

Alleluia. 

1.  Laudate  Dominum,  omnes  gentes ; 
laudate  eum ,  omnes  populi. 

2.  Quoniam  conflrmata  est  super  nos 
misericordla  ejus  ,  et  veritas  Domini  ma- 
net  in  eeternum. 


PSALMUS  CXVII.  EUCHARISTICUS. 

David, post  tot  pericula  ä  tribubus  adunatis  rex  agnitua ,  sacros  coetus  ingreditur,  ibique 
faustii  excipiiuT  acclamalionibus.  Yide  II.  Reg.,  v.  Jesus  Hterosolymis  ut  Christus  acci- 
pilur ;  mos  suscitatus  ä  mortuis ,  regnum  ceiernum  ingreditur. 


VERSIO  S.  HIEROrtTMl. 

Confltemini  Domino,  quoniam  bonus  : 
([Doniam  in  aeternum  misericordia  ejus. 

Dical  nunc  Israel,  quoniam  in  aeter- 
Dum  misericordia  ejus. 

Dicat  nunc  domus  Aaron ,  quoniam  in 
JPternum  misericordia  ejus. 

Dicanl  nunc  qui  timcnt  Dominum ,  quo- 
niam in  (Bternum  misericordia  ejus. 

Cum  tribularer,  Invocavi  Dominum, 
et  eMudivil  me  In  latitudine  Dominus. 

Dominus  mens  es  :  non  timebo  quid 
taciat  mihi  homo. 

Dominus  mihi  auxlliator ,  et  ego  despl- 
ciam  odicntes  me. 

MeÜas  est  sperare  in  Domino,  quAm 
sjjerare  in  homine. 

VeÜQs  est  sperare  in  Domino,  quam 
*perare  in  principlbus. 

Omnes  gentes  circumdederunt  me ,  et 
in  nomine  Doroini ,  quia  ultus  sum  eas. 

Circumdederunt  me ,  et  obsederunt  me : 
^  in  nomine  Domini ,  quia  ultus  sum 
eas. 

Circumdederunt  me  quasi  apes,  extinctffi 
«lot  quasi  Ignis  spinarum;  in  nomine 
I^nl ,  qnla  ultus  sum  eas. 


VERSIO  VULGATA. 

Alleluia. 

1 .  ConQtemini  Domino,  quoniam  bonus : 
quoniam  in  sxculum  misericordia  ejus. 

2.  Dlcat  nunc  Israel  quoniam  bonus  : 
quoniam  in  ssculum  misericordia  ejus. 

3.  Dlcat  nunc  domus  Aaron ,  quoniam 
in  saeculum  misericordia  ejus. 

4.  Dlcant  nunc  qui  timent  Dominum, 
quoniam  in  sseculum  misericordia  ejus. 

6.  De  tribulatlone  Invocavl  Dominum, 
et  exaudivit  me  in  latitudine  Dominus. 

G.  Dominus  mihi  adjutor  :  non  timebo 
quid  faciat  mihi  homo. 

7.  Dominus  mihi  adjutor  :  et  ego  despi- 
ciam  inimlcos  meos. 

8.  Bonum  est  confldere  In  Domino, 
quiim  confldere  in  homine. 

9.  Bonum  est  sperare  in  Domino ,  quam 
sperare  in  principlbus. 

10.  Omnes  gentes  circuierunt  me ,  et  In 
nomine  Domini ,  quia  ultus  sum  In  eos. 

11.  Circumdantes  circumdederunt  me , 
et  in  nomine  Domini ,  quia  ultus  sum  in 
eos. 

12.  Circumdederunt  me  sicut  apes,  et 
exarserunt  slcut  ignis  in  spinis  :  et  in  no- 
mine Domini ,  quia  ultus  sum  in  eos. 


\C(mfirmata,..,  et  veritas  Domini,  Promiserat  enim  Abrahame  Deuf  futurum,  ut  per 
CbriiiuiD,  benedictum  illud  Abraharoi  semen,  benedicerenlur  omnes  gentes.  Gen.,  xii.  3; 
^»1. 18.  iDterprete  apostolo,  Gal.,  iii.  16.  Quod  cum  prssiilum  videamus,  jam  iDtelligimus 
vcri  adreniaie  Christum ,  ac  promisaa  Dei  firma  ease  omnia. 

2.  Quoniam  bonus :  deest  Hier. 

s.  Bxaudivit  me  in  latitudine :  ex  angustiis  in  laütudinem  ac  liberutem  deduiiu 

i.  Dominus  mihi  adjutor  :  Dominus  meus  ea :  Hier. 

i» Bonum  est.»,  quam  :  melius,  hebraismus. 

11.  Oreumdederunl  me,,.,  Ucht  obsederint  me ,  exasperaüs  odiia,  eonjunclisque  viribus, 
'*»en  ▼iclof  evui. 

i).  Bxarserunt  sicut  ignis  in  spinis :  tam  raclli,  ac  spine  corrept«  crepitantibos  flammia  : 
<^  Heb.  exUncU8aDt,racil^deQcieDt,ut  ignis  in  levi  spinarum  materii.  Ultus  sum  In  eos  : 
'ttceidam  eos :  Heb.  vices  reddidi  eis :  70. 
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S«pe  expugnaTerunt  me  ab  adoleecentid. 
iBcft  :  sed  non  potuemnt  mihi. 

Supra  cervicem  meam  arabant  arantcs, 
prolongavemnt  sulcum  suvm. 

Dominus  Justas  eoncidet  laqueos  impio- 
Tum. 

Gonfondantnr  et  revertantur  retroranm 
omnes  qui  oderunt  Sion. 

Fiant  sicut  fGenum  tectormn ,  quod  sta- 
lim  ut  Yiruerit,  arescel  : 

De  quo  non  implebit  manum  suam  mes- 
sor ,  et  sinum  suum  manipulos  faciens  : 

De  quo  non  dixerunt  transeuntes  :  Be- 
nedlc^o  Domini  super  tos  ;  benediximus 
Tobis  in  nomine  Domini. 


2.  SsBpe  expngiuciremnt  nie  k  jnTeotnle 
mek  :  etenim  non  potueront  mihi. 

3.  Supra  dorsum  meum  labrieavenBit 
peccatores,  prolongaverunt  iniqiiKaleni 
suam. 

4.  Dominus  Justn»  eoncidit  cerrlces  pee- 
catorum.  6.  Confundantur  et  conveilantiir 
retroranm  omnes  qui  odenmt  Sion. 

6.  Fiant  sicut  foenum  tedOTum ,  qnod 
priusquam  evellatur ,  exaruit : 

7.  De  quo  non  implevit  manum  soam 
qui  metit ,  et  sinum  qui  manipulos  col- 
liglt : 

8.  Et  non  dixerunt  qui  prasteribant : 
Benedictio  Domini  super  vos;  benedlii- 
mus  Yobis  in  nomine  Domlnl. 


PSALMUS  CXXIX.  DEPREGATORIÜS. 

Populus  maiis  mersus  peccatQ  confiietur ,  acDeum  propUiatorem  esorüt* 


TRRSIO  s.  i^iKRommi. 
GanUcum  gradoam. 

De  profundis  clamavi  ad  te ,  Domine. 

Domine,  exaudi  vocem  meam :  flaut  au- 
res  tu»  intendentes ,  ad  vocem  depreca- 
lionls  roesß. 

Si  iniquitates  observabis,  Domine  :  Do- 
mine ,  quis  sustlnebit? 

Quia  tecum  est  propitiatio ,  cum  terri- 
1)ilis  Bis. 

Sustinui  Dominum,  sustinuit  anima 
mea ,  et  verbum  ejus  expectavi. 

Anima  mea  ad  Dominum ,  ä  ylgiliä  ma- 
tutinä  usque  ad  vlgiliam  matutinam. 

Expectet  Israel  Dominum  :  quia  apud 
Dominum  miserlcordia,  et  multa  apud 
eum  redemptio. 

Et  ipse  redimet  Israel ,  ex  omnibus  ini- 
quitatibus  ejus. 


VERSIO  TÜLGATA. 

1.  Canlicam  graduum« 

De  profundis  clamavi  ad  te  Domioe: 
2.  Domine,  exaudi  vocem  meam. 

Fiant  aures  tusB  intendentes ,  in  Toeem 
deprecatlonls  mesß« 

3.  Si  iniquitates  observaveris,  Domioe : 
Domine,  quls  sustlnebit? 

4.  Quia  apud  te  propitiatio  est,  et  prop- 
ter  legem  tuam  sustinui  te ,  Domine. 

Sustinuit  anima  mea  in  verbo  ejiu: 
6.  speravit  anima  mea  in  Domino: 

6.  A  custodia  matuünä  usque  ad  noctem, 
spcret  Israel  In  Domino. 

7.  Quia  apud  Dominum  misericordia ,  et 
copiesa  apud  eum  redemptio. 

8.  Et  ipse  redimet  Israel,  ex  omnitos 
iniquitatibus  ejus. 


servilute,  in  Moyse  ac  prophetis  graves  perpeasa  inimicos ,  dicit  illa  quidem  sape  i  jovenUite 
se  fuissc  oppugQatam :  niliilo  tarnen  seciüs  pervenisse  ad  senectutem,  ac  ne  in  aenecuiteqoi- 
4lem  opprimi  posse.  Yictiia  enim  qui  asvieluit,  vicit  qui  suflcrebau  Aug.  ( in  hune  Pi.  n.  2,S.) 
J)icat  nunc  Israel :  nunc,  Samaritanis  vexantibua. 

2.  Non  paiueruni...  non  praTalaerunt 

Z,  Supra  dortitm...  me  premebaiai  inlolerabUi  ac  diuturno  Jngo.  At  Hier,  rapra  cerficM 
meam  aral>ant;  me  ad  arandum  imposilojugo  abutebantur.  iniquUatem  iuam :  sulcum  muib* 
Idem.  Diulifsime  me  ad  arandum  coegeranu 

4.  Cervices  :  laqae Oi  :  Hier. 

6.  Fonuan  leeiorum :  in  lectis  Orienlaliom  planis  tolelMttt  levia  et  inutilia  gramina  eiorirL 

8.  Benedictio  Domini  super  vos :  solita  apprecatio  ad  messorea ,  posl  measium  proTeaivB^ 
«berem. 

4.  Quia  apud  te  propitiatio  eü,  et  propter  legem  tuam...,  ita  Symm.  el  Theodor. :  Hi<'f-  ** 
San.  et  Frei.  AI  ibid.  Hier,  timorem  in  Hebrieo  reperiri  noui ; et  blc  quoque  sie  vertit :  ri^oi 
terribilis  sis :  prcclaro  sensu;  quasi  dicerct  :  tcrribilis  Ücöl,  tarnen  parcis.  Heb.  verö:  prop- 
terea  Umeris,  lioc  est,  eö  quöd  sis  Clemens,  verenlur  pii  bomines,  ne  tibi  tarn  bonOftam 
benefico  displiceant.  SmUnui  U....  Yide  Hier. 

6.  ji  cmlodiä  matutinä....  ä  vigiliA  ma  tu  Und ,  usque  ad  vigiliam  matutinam  :  Hier.abQno 
nane  in  aliud.  Pfis  excubitoribus  matutinis ;  H(b.  quod  bis  repetiiur  :  boc  est,  semper  et  pr* 
«MBDibua  excobitoribui  ad  te  vigilabo. 
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PSALMUS  CXXX.  MORALIS. 

Dcofid  in  suä  majeslate  coram  Deo  se  deJicU;  eujtis  exemplo  populus  Hberatus,  ejusquc^ 
äuces  ac  pontifices  reifus  prosperis  non  tnflantur.  Tide  Psalmus  C, 


VSSMO  S.  HIERONTMI. 

Canticam  graduum  David. 

Domine,  non  est  exaltatum  cor  meum , 
neque  elati  sunt  oculi  mei;  et  non  ambu- 
lavi  in  magnis,  et  In  mlrabilibus  super 
me. 

Si  non  proposui ,  et  silere  fecl  animam 
meam;  sicut  ablactatus  ad  matrem  suam, 
Ita  ablactata  ad  me  anima  mea. 

Gipecta ,  Israel ,  Dominum  :  amodu  et 
iieque  in  seternum. 


TERSIO  VÜLCATA. 

1.  Canücum  graduam  David. 

Domine ,  non  est  exaltatum  cor  meum : 
neque  elati  sunt  ocull  mei. 

Neque  ambulavi  in  magnis,  neque  ia 
mirabilibus  super  me. 

2.  Si  non  humlliter  sentiebam,  sed  exal- 
tavi  animam  meam ; 

Sicut  ablactatus  est  super  matre  suä» 
ita  retributio  in  animA  meä. 

3.  Speret  Israel  in  Domino ,  ex  hoc  nune 
et  usque  in  ssculum. 


PSALMUS  CXXXL  HISTORKUS  ET  EUCHARISTICUS. 

Salomon  aream  l  Sione  in  templum  ä  se  exiruclum  Irans feren$ ,  Davidem  qui  omnia  ad  temr 
pitm  prasparaverat  y  ptb  collaudai;  eique  ä  Deo  facta  protnissa  conßrmari  pelit.  Yide 
II.  ?ar.,  Tl.  41 ,  42.  u^<  ^.  1, 8 ,  9.  hujus  Psalmi  referuntur,  Uinc  in  secundi  tenlpU  dedica^ 
iUmrepeUius  videiur.  Salonnmi  triöuitur  ä  Ch.  Chr.  ad  f.  s.  et  aliis. 


VERsio  s.  mEROsmu.  .^Hft^ 
\F  Vi^  V  Canlicura  graduum.        "-^ 

Memento,  Domlne ,  David,  et  omnls  af- 
flictionis  ejus.  | 

Qui  joravit  Domino,  votum  vovit  Deo 
Jacob. 

Si  intrarero  In  tahernaculum  domüs 
mea; ;  si  ascendero  super  lectum  stramlnis 
mei : 

Si  dedero  somnum  oculis  meis ,  et  pal- 
pebris raels  dormitationem , 

Donec  inveniam  locum  DNomtno ;  taber- 
nacolomDeo  Jacob. 

Ecce  audivimus  illum  in  Ephrata  :  in- 
veninjus  lUum  in  reglone  saltüs. 


VERSIO  YVLGATA. 

1.  Canitcam' graduum. 

Memento,  Domine,  David,  et  omnis 
mansuetudinis  ejus  : 

2.  Sicut  juravit  Domino,  votum  vovit 
Deo  Jacob. 

^3.  Si  introiero  in  tabernaculum  domüs 
me»,  si  ascendero  in  lectum  stratl  mei  : 

4.  Si  dedero  somnum  oculis  meis,  et 
palpebris  meis  dormÄationem , 

5.  Et  requiem  temj^oribus  meis ;  donec 
inveniam  locum  Domino  :  tabernaculum 
Deo  Jacob. 

C.  Ecce  audivimus  eam  in  EpiiraUk :  In- 
venimus  eam  in  campis  silva;. 


3.  Si  non  humilHer,,.  Jorandi  formula.  Sed  exaitavi  animam  meam  :  et  non  sliere  feci  anl- 
iBa«  meam :  Hier.  Si  non  eam  competcQi ,  ne  vanis  esloilereiur  cogiuüonikNia.  Sicui  abiac- 
<o<iu....  Si  non  iu  comparavi  animam  meam ,  ut  similia  esset  puero  ablacuto  :  hoc  est :  tan 
bomilis  sumapud  me  et  coram  Deo ,  quAm  parvuiua  tnbditua  matri.  Sic  David  11.  Reg.,  ti.  22. 
^A^eDomiitum....  vilior  flam  plusqaam  facta*  sum ,  ei  ero  humiUs  in  oculis  meis ,  elc. 

1.  Mansuetudinis  :  misericordiarum  :  II.  Par.,  vi.  43.  In  bonis  principibus  dementia  magis 
^^mbelta  et  vicloria)  raemorantur.  At  Hier,  afllictionis  :  ejus,  qu&  aflliclis  compatimur,  ac 
prccipui  ejtts^qoa  David  aream  negtectam  doluerit,  cujas  etiam  quodammodo  misertus  sit, 
Äcem  ad  Nathan  :  Videsne ,  qubd  ego  habilcm  in  domo  cedrind,  et  arca  Del  posila  sit  inme- 
^iopeUium?lh  Reg.,  vn.  3.  David  porrö  qudm  Tueril  maosueio  animo,  alibi  memoravimua  : 
l*wefat,  n.  i3.  Vide  Ps.  a.  15. 

3.  Sicut  juravit :  qui  juravit :  Hier.  &(  pro  de. 

3, 4.  Si  introiero :  Davidem  loquenlem  inducitde  arcADei  digniorem  In  locum  transferendA* 

S.  Bt  requiem  temparilms  meis :  deeal  Heb. :  Donec  inveniam  loeam  Domino  :  Sionem ,  ae 
pMea  lemplum  ipsum.  IL  Reg.,  vi.  13;  vu.  2. 

e.  Auäivimus  eam :  aream.  In  campis  sUvce  .*  tai  agro  süvestri :  Sedaaar :  Heb.  id  est ,  Caria- 
tUarim.  Pudehat  Davidem  arcs  Undiu  negleclas.  Cum  enin  easei  in  patrU  regione  EphrauaR 
adliue  adolescens,  audiebat  narranles  aream  sub  pellibus  apud  Abinadab  in  Gariathiarim 
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Intremus  in  tabernacula  ejus :  adoremus 
«cabellum  pedum  ejus. 

Surge ,  Domine ,  in  requiem  tuam ,  tu 
et  arca  fortitudinis  tus. 

Sacerdotes  tul  induant  JUBtitiam,  et 
sancti  tui  laudent. 

Propter  David  servum  tuum ,  ne  avertas 
laciem  Christi  tul. 

Jurayit  Dominus  David  veritatem ;  non 
avertetuT  ab  eä  :  de  fructu  ventris  tui  po- 
nam  super  sedem  tuam. 

Si  custodierint  fliii  tui  pactum  meum , 
et  testiflcationem  meam  quam  docuero 

eos : 

Et  filii  eorum  usque  in  seternnm ,  sede- 
bunt  super  thronum  tuum. 

Quoniam  elegit  Dominus  Slon  :  deside- 
ravlt  eam  in  liabitaculum  sibi. 

Hsec  est  requies  mea  in  sempitemum  : 
hlc  habitabo ,  quia  desideravl  eam. 

Yenationem  ejus  benedicens  benedicam : 
pauperes  ejus  saturalx)  pane. 

Sacerdotes  ejus  induam  salutare  :  et 
aancti  ejus  laude  laudabunt. 

Tbl  oriri  faciam  comu  David;  paravi 
lucernam  Christo  meo. 

Inimicos  ejus  induam  confusione :  super 
Ipsum  autem  florebit  diadema  ejus. 


7.  Introibimus  in  taberaaculum  ejus : 
adorabimus  in  loco  ubi  stetenmt  pedes 
ejus. 

8.  Surge,  Domine,  in  requiem  toam, 
tu  et  arca  sanctiflcationis  tu®. 

9.  Sacerdotes  tui  indnantur  justitiam, 
et  sancti  tui  exultent. 

10.  Propter  David  servum  tuum,  oon 
avertas  fadem  Christi  tui. 

11.  Juravit  Dominus  David  veritatem, 
et  non  fhxstrabitur  eam  :  de  fructu  ven- 
tris tul  ponam  super  sedem  tuam. 

12.  Si  custodierint  filii  tui  testamentam 
meum ,  et  testimonia  mea  hsc ,  qua  do- 
cebo  eos : 

Et  filii  eorum  usque  in  saeculum,  8ed^ 
bunt  super  sedem  tuam. 

13.  Quoniam  elegit  Dominus  Sion  :  de- 
git  eam  in  habitationem  sibi. 

14.  Hffic  requies  mea  in  sscnlmn  sx- 
cull :  hlc  habitabo,  quoniam  elegi  eam. 

15.  Viduam  ejus  benedicens  benedicam: 
pauperes  ejus  saturabo  panibus. 

16.  Sacerdotes  ejus  induam  salutari :  et 
sancti  ejus  exultatlone  exultabunt. 

17.  Illuc  producam  cornu  David :  panvi 
lucernam  Christo  meo. 

18.  Inimicos  ejus  induam  eonfüsione  : 
super  ipsum  autem  efflorebit  sanctiflcaUo 
mea. 


PSAIJfüS  CXXXII.  EUCHARISTICUS  ET  CONSOLATORIUS. 

David,  omnÜfM  iub  itkperio  muo  tribubus  adunaiis :  item  Juäasi  ex  diepersione  coUeeU, 

eanwU ,  quam  suavts  itt  ftairvan  eoncordia. 


VERSIOS.VIERONTMI. 

Canticam  graduttm  David. 

Ecce  qahm  l)onum ,  et  quam  decorum , 
habitare  fratres  in  unum  ! 


VERSIO  VULGATA. 

1.  Canlicum  graduam  David. 

Ecce  qukm  bonum ,  et  qu&m  jucondom, 
habitare  fratres  in  unum  ! 


InvenUm ,  loco  pirüm  decoro  tanUe  majestati.  Vide  I.  Reg.,  vi.  si ;  vii.  i,  2 ;  II.  Reg.,  vi.  S»  4i 
vii.3;I.Paral.  XIII.  6.  • 

7.  Adorabimu»  in  loco..,  tealwnoin  pedum  ejui :  Hier,  arcam.  Yide  Pa.  xcviii.  s. 

S.  Surge ,  Domine :  ioquiuir  Salomon ,  ut  palel :  II.  Par.,  vi.  4i.  ubi  hie  jf .  habetur  eam  dao* 
iNia  ieqoenübas.  SanciiftcaUonls...  fortitudinla  :  Hier. 

B.JusÜiiam  : salutem.  Par.  ibid.,  ut  infri,  16. 

10.  Fadem  Christi  Uä  :  Salomonia ;  in  faciem  meam :  Chr. 

11.  Nonfritstrabitur...  noa  avertetor  ab  eft  :  Hier,  non  poenitebit.  Qos  promina  Dd  deSah>- 
mone  pcai  Davidem  regnaturo  vlde  II.  Reg.,  vii.  12,  eic.  De  frucUi  ventris  tui.,  Hinc  ad  flocfl 
uaqae  Psalm!  Deua  loqultur. 

15.  nduam...  Yenationem :  Hier,  et  70.  ex  Heb.  lioc  est ,  victam :  annonam ,  ut  vertit  SyoD' 
apud  Theodor,  ßiipotv  70.  pro  quo  edit.  Alex,  x^pa.*  unde  Yulg.  viduam. 

17.  lUuc  producam  comu  David :  in  Slone  ac  Jemialem ,  regnare  faciam  Davidls  poiterof« 
Paravi  lucernam :  sobolem  illustrem ,  ac  regnantem.  Christo  meo  :  Davidi. 

aS.  Sancllficatio  mea :  sacrosanetos  erit :  at  Hier.  Diadema  ejus  .•  regnum  ae  majeslasejos. 

1.  Beee  quam  bonum  y  et  quam  jueund&m.  Non  enim  omne  quod  jueundmn ,  idem  et  fraiw* 
est;  Jucundus  enim  luaus,  non  Uunen  et  bonos;  neque  quod  banum  est,  idem  et  jucundm 
est;  bona  enim  tolerantia  injurUK —  non  auiem  Jueunda,  Sed  in  IVatram  ad  Del  laodes  ano- 
Temque  contpirantlam  aodetate,  non  lantüm  boollalls  ftticlas  est ,  sed  etlam  Uetitte  leasaf :  <> 
ffil.  (In  hone  Psal. ) 
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Stcut  unguentom  opthnum  in  capite , 
qood  deseendit  in  barbam  Aaron  :  quod 
deseeodit  super  oram  vestimentornm  ejus. 

Sieat  ros  Hennon,  qui  deseendit  super 
montana  Sion. 

Qooniam  ibi  mandavit  Dominus  bene*- 
<iIctlonem,  vitam  usque  in  sternum. 


2.  Sicut  ungoentum  in  capite ,  quod  de- 
seendit in  barbam ,  barl»m  Aaron; 

Quod  deseendit  in  oramVestimenti  ejus  r 
3.  sicut  ros  Hermon,  qui  deseendit  in' 
montem  Sion. 

Quoniam  UUc  mandavit  Dominus  bene- 
dictionem ,  et  vitam  usque  in  ssecuium. 


PSALMÜS  CXXXIII.  HORTATORIÜS. 

Ddlottdes  tenit  ejus  perpetul)  celebrandas,  Jia  amdudttur  solemnitoM  dedicaüonis  iemplh 
Aiaü  esse  dramaiicum  Carmen.  Primis  vertäfus ,  princeps  levitarum  excubiai  agentium 
frütres  hortatur,  ui  vtgiUis  laudes  divinas  adjmgant.  Ultimo  versu ,  fitatrei  admoniti 
Vftnäpijmatorum  ftutsta  precantur.  . 


VERSIO  S.  HIERONYMI. 

Csnlicnin  gradnum. 

Ecce  benedicite  Domino,  omnes  servi 
Bonüni ,  qui  statis  in  domo  Domini  in  noc- 

libufi. 

levate  manus  vestras  ad  sanctum,  et 
benedicite  Dominum. 

Benedlcat  te  Dominus  ex  Sion ,  faclor 
call  et  terra. 


VERSIO  VÜLGATA. 

1.  Canticam  graduom. 

Ecce  nunc  benedicite  Dominum,  omne« 
servi  Domini ; 

Qui  statis  in  domo  Domini,  in  atrils 
domüs  Dei  nostri. 

2.  In  noctibus  extollite  manus  vestras  la 
sancta,  et  l)enediclte  Dominum. 

3.  Benedicat  te  Dominus  ex  Sion,  qui. 
fecit  coeium  et  terram. 


PSALMUS  CXXXIV.  LAUDIS  ET  GRATIARÜM  ACTIONIS. 

Deo  benediat  pro  beneficiU  in  popuhon  coUatis;  ium  idola  deieUatur. 


VERSIO  VULGATA. 

1.  AUehiia. 

Laudate  nomen  Domini ,  laudate ,  servi  ^ 
Dominum  : 

2.  Qui  statis  in  domo  Domini ,  in  atrils 
domüs  Dei  nostri. 

3.  Laudate  Dominum,  qnia  bonus  Do- 
minus: psaliite  nomini   ejus,  quoniam. 
suave. 

4.  Quoniam  Jacob  elegit  sibi  Dominus  » 
Israel  in  possessionem  sibi. 


VERSIO  S.  HIERONYMI. 

Hallelnia. 

Uortate  nomen  Domini ,  laudate ,  servi , 
i)ominiiin : 

Qai  «taUs  in  domo  Domini ,  in  atriis 
domüs  lyei  nostri. 

Laudate  Dominum ,  quoniam  bonus  Do- 
nunus;  cantate  nomini  ejus,  quoniam 
deccM. 

Qaonlam  Jacob  elegit  sibi  Dominus, 
»ael  In  peculium  suum. 

mlÜ.^  '"Hru^nlttm  .-  adde :  Optimum :  Hier,  peculiare,  ac  suaTeolentiasf mum ,  ad  conie- 
OM  n!J^^^^^  diviniUia  instiUiUim.  Exod.,  xxx.  3S.  In  bwtbmn :  vulgare  Hebraii,  alila* 
T^^Onepialibui  m  baberent  capUloa  onguentia  deliiMiios.  Ai  nngaeotum  illod  aacerdotaie, 
JJJJJ"**'»*  effondebatur  in  capat ,  et  in  barbam  oaque  defluelMt.  Barbam  Aaron  :  ut  oalen- 
^^*f*8are  le  de  Ulo  exquisiUiaimo  unguento ,  qao  Aaron  Ipaa  Del  JoMtt  cooaecraiiM.  In  oram 
/'^"'"U  ^«f  .*ea  copta  effondebatur ,  ut  ae  latiasimö  aaavlaalmi  unguentl  firagrantia  diffon* 
jf"*  Spiritoili  aensu :  Gbrislus  Spirliu  Sanclo  unctus ,  non  eum  accepit  ad  menaoram  ; 
^2  in.  34,  Kd  tanta  plenltadlne ,  nt  ex  ei  acciperemua  omnea ,  ibid.,  1. 16.  bono  Cbriall 
1^  P^^cnipla  sanctonim,  etiam  extra  Ecclesiam  ,  ubique  diffaao. 
eaim  u!fL?^  /i^^mioii ,  qui  deseendit..,,  Non  ros  Hermon  deseendit  in  montem  Sion,  neqno 
^  M  flerl  poiMt,  ut  idem  ros  decurrat  in  tarn  diveraos  montea.  Sie  ergo  aupplendum  :  Sicac* 
<iemon,  et  sicut  ros  qui  deseendit  In  montem  Sion ,  ita  fratrum  oonaenaio ;  sensosque  est : 
iooinHLÜ^  ungoentam  iilud  ,  quo  ipse  Aaron  Dei  jussu  perftiaus  conaecratusqoe  est,  non  ro» 
CMb  II*  ^^^  Hermen  et  Sion  duo  Glarissimi  montes  irriganUir ,  ut  suavis  est  rratrom  cod- 
^^<«<  /Ute  mandavit  Dominus  benedictionem.  Illic :  ubi  fraU'es  ooncordlter  babiunt. 


2*  {**  ^^^  domüs  Dei  nostri :  deest  Heb.  sumptum  ex  Ps.  sequenti  f.  3. 
*  "  noetibus :  Junge  precedenU ,  ut  sensus  sIt :  Voa  qui  per  noelem  in 
w|*  f^i^^'e  manus  vestras  ad  Deum :  qoanqoam  et  eö  referri  polest ,  ut  maximi  atudeaiit 
"^lUenUIxit  et  quietia  laudare  Deum.  In  saneta  :  ad  sanctuarlnm.  Hüc  uaque  Paalmi 
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Quia  ego  selo  quud  magons  Dominufl , 
et  Dominus  noster  pr®  omnibus  diis. 

OniDia  quffl  volult  Dominus  fecit  in 
coelo ,  et  in  terra ,  in  mari ,  et  in  omnibus 
abyssis. 

Levans  nubes  de  sommitatibiis  lerne, 
iblgura  in  pluviam  fecit :  educens  ventos 
de  tliesauris  suis. 

Qui  percussit  primitiTa  i£g>'pU ,  ab  ho- 
mine  usque  ad  pecus. 

Emisit  Signa  et  portenta  in  medio  toi  ^ 
JEgyple ,  in  Pharao ,  et  in  cunctos  servos 
suos. 

Qui  percussit  gentes  multas ,  et  occidit 
reges  fortes : 

Seon  regem  Amorrhasorum ,  et  Og  re- 
gem Basan ,  et  omnia  regna  Chanaan. 

Et  dedit  *terram  eorum  ha^reditatem , 
hxreditatem  Israel  populo  suo. 

Domine ,  nomen  tuum  in  spternum  :  Do- 
mine ,  memoriale  tuum  in  generatione  et 
generatione. 

Quia  judicabit  Dominus  populum  suum, 
et  in  servos  suos  erit  placabiUs. 

Idola  gentium  argentum  et  aurum  : 
opera  manuum  hominum. 

Os  habent ,  et  non  loquentur  :  oculos 
habent ,  et  non  videbunt. 

Aures  liabent ,  et  non  audient :  sed  nee 
est  Spiritus  in  ore  ipsorum. 

Simiies  illis  flant  qui  faciunt  ea,  et 
omnes  qui  confldunt  in  eis. 

Domus  Israel ,  benedicite  Domino  :  do- 
mus  Aaron ,  benedicite  Domino. 

Domus  Levi,  benedicite  Domino  :  ti- 
mentcs  Dominum ,  benedicite  Domino. 

Benedictus  Dominus  ex  Sion,  qui  ha- 
bitat  in  Jerusalem.  Halleluia. 


&.  Quia  ego  cognovi  qndd  magniB  est 
Dominus  V  et  Dens  noster  prs  oamibus  diis. 

6.  Omnia  qufficuroque  Toloit, Dominus 
fecit  in  coeio,  in  lerrA,  in  mari,  et  in 
Omnibus  abyssis. 

7.  Educens  nubes  ab  extrenio  tem; 
fulgura  in  piuviam  fecit. 

Qui  producit  ventos  de'thesauris  suis. 
8.  Qui  percussit  prlmogenita  iEgypti  ab 
homine  usque  ad  pecus. 

9.  Et  misit  Signa  et  prodigla  in  medio 
tul ,  iCgypte ;  in  Pliaraonem ,  et  in  omnes 
servos  ejus. 

10.  Qui  percussit  gentes  multas,  et  occi- 
dit reges  fortes. 

11.  Sehon  r^em  Amorriiasorum,  etOg 
regem  Basan ,  et  omnia  regna  Chanaan. 

12.  Et  dedit  terram  eorum  hsreditatem, 
hsreditatem  Israel  populo  suo. 

13.  Domine ,  nomen  tu  am  in  stemDm : 
Domine ,  memoriale  tuum  ingeneraüooein 
et  generationem. 

14.  Quia  judicabit  Dominus  populom 
suum,  et  in  servls  suis  deprecabltor. 

15.  Simulacra  gentium  argentum  et 
aurum ,  opera  manuum  hominum. 

16.  Os  habent,  et  non  loquentur :  ocolos 
habent,  et  non  videbunt. 

17.  Aures  habent,  et  non  audient  :ne- 
que  enim  est  spiritns  in  ore  ipsorum. 

18.  Simiies  illis  flant  qui  fociunt  ea,  et 
omnes  qui  confidunt  in  eis. 

19.  Domus  Israel,  benedicite  DomlQO: 
domus  Aaron ,  benedicite  Domino. 

20.  Domus  Levi,  benedicite  Domino*, 
qui  Umetis  Dominum ,  benedicite  Domino. 

21.  Benedictus  Dominus  ex  Sion>  qui 
babitat  in  Jerusalem. 


PSALMUS  CXXXV.  LAUDIS  ET  GRATIARÜM  ACTIONIS. 

Vei  in  populum  misericordiam  celebrat ,  priseU  beneßdis  ordine  receruiÜM.  EU  atOem  kk 
Psalmua  Davids  rege ,  coram  arcA  canlari  solitus.  1.  Par.,  xti.  4i.  idem  IMwidi  üttribiibii» 
ei  in  dedicalione  templi  9ub  Salomone  decanUOui,  ad  laudaodttm  Dominam  quoDiam  liooai, 
quooiam  in  »teraum  miserieordia  ejus  :  II.  Par^  vi.  6.  Htm  fundaio  secundo  tc^ : 
I.  Esd.,  III.  10, 11.  eipost  imignem  Victor iam,  I.  Mach«,  iv.  2i. 


VERSIO  S.  HIERONYm. 

Conliteminl  Domino ,  quoniam  bonus  : 
quoniam  in  aeternum  miserieordia  ejus. 

Gonfltemini  Deo  deorum  :  quoniam  in 
sBtcmum  miserieordia  ejus. 


VERSIO  VtLGATA. 

1.  AHeiaia. 

Gonfltemini  Domino,  quoniam  bonus : 
quoniam  in  sternum  miserieordia  ejus. 

2.  Confitemini  Deo  deorum  :  qnoniain 
in  ®temum  miserieordia  ejns. 


7.  Veidoi  de  thesaurit,  Propter  reconditas  ventorum  causas.  Docet  aulem  quim  eoa  in  po- 
leitate  habeal ,  atqae  ad  volanuteoi  laxet. 

f.  Qui  percussit  .•  jHnge  iequenU :  blc  enim  iaelpit  propria  Iiradi  narrare  benellcta. 

t4.  in  iervis  suis  deprecabitur :  pawiT^  :  erU  pUcabiiii :  Hier.  iolaUnm  captet :  Iteb.  mife- 
rebittir.  Deal.,  vxxi.  SS.  In  urvis  suis  miureMur ,  quod  est » in  eot  eCriuidet  miaerioonliafli 
soam. 
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CooAlemlal  Domino  domlnorum ;  qao- 
niam  in  sternuni  mlMricordia  ejus. 

Qal  feclt  mIrabiUa  magna  solus  :  quo- 
niam  In  eternnm  mtoericordia  ejus. 

Qui  feclt  coelos  in  sapienUä  :  quoniam 
in  aeternum  misericordia  ejus. 

Qui  flrmavit  terram  super  aquas  :  quo- 
niam In  seterntun  misericordia  ejus. 

Qui  fecit  luminaria  magna:  quonlom 
in  aeternum  misericordia  ejus  : 

Solem  in  potestatem  dlei  :  quoniam  in 
aBterawn  misericordia  ejus  : 

Luoam  et  Stellas  in  potestatem  noctis : 
quoBiam  in  «temum  misericordia  ejus  : 

Qu!  percussit  i£g>ptum  cum  primitivis 
suis  :  quoniam  in  aeternum  misericordia 
ejus; 

Et  eduxit  Israel  de  medio  eorum :  quo- 
niam in  SBtemum  misericordia  ejus; 

inraanu  raHdd  et  bracliioextento :  quo- 
niam in  a;temum  misericordia  ejus. 

Qui  diTislt  mare  Rubnnh  indivisiones  : 
qnoaiani  in  asternnm  misericordia  ejus : 

Et  eduxit  Israel  in  medio  ejus  :  quoniam 
In  iBtemum  misericordia  ejus  : 

Et  convolvit  Pharao  et  exercitum  ejus 
in  marl  Rnbro  :  quoniam  in  ffiternum 
misericordia  ejus. 

Qui  doxit  populum  suum  per  desertum  : 
quoniam  in  aeternum  misericordia  ejus. 

Qtti  percussit  teges  magnos  :  quoniam 
in  artemnm  misericordia  ejus  : 

Et  occidit  teges  magniücos :  quoniam 
in  stemum  misericordia  ejus  : 

SeoB  regem  Amorrlueorum :  quoniam 
in  aeternum  misericordia  ejus. 

Et  Dg  regem  Basan  :  quoniam  in  aeter- 
num misericordia  ejus. 

Et  dedit  terram  eorum  liaereditatem  : 
quoniam  In  aeternum  misericordia  ejus. 

Hsreditatcm  Israel  servo  suo :  quoniam 
in  aeternum  misericordia  ejus. 

Quia  in  bumilitate  nosträ  meigor  fuit 
nosiri :  quoniam  in  aeternum  misericordia 
ejus. 

Et  redemlt  nos  de  hostibus  nostris  -. 
quoniam  in  aeternum  misericordia  ejus. 

Qnl  dat  panem  omni  carni  :  quoniam  in 
aeternum  misericordia  ejus.  | 


3.  Confltemini  Domino  dominoium  : 
quoniam  in  aeternum  misericordia  ejus. 

4.  Qui  facit  mirnbiiia  magna  soius  :  quo- 
niam in  aeternum  misericordia  ejus. 

5.  Qui  fecit  coelos  in  inleliectu :  quoniam 
in  asternum  misericordia  ejus. 

C.  Qui  flrmavit  terram  super  aquas  : 
quoniam  in  aeternum  misericordia  ejus. 

7.  Qui  fecit  luminaria  magna  :  quoniam 
in  aeternum  misericordia  ejus : 

8.  Solem  in  potestatem  dici  :  quoniam 
in  aeternum  misericordia  ejus  : 

9.  Lunam  et  Stellas  in  potestatem  noc- 
tis :  quoniam  in  aeternum  misericordia 
ejus: 

10.  Qui  percussit  j^gyptum  cum  pri- 
mogenltis  eorum  :  quoniam  in  aeternum 
misericordia  ejus. 

1  i .  Qui  eduxit  Israel  de  medio  eorum : 
quoniam  in  aeternum  misericordia  ejns. 

12.  In  manu  potentl ,  et  brachlo  ej^celso : 
quoniam  in  aeternum  misericordia  ejas. 

18.  Qui  divisit  mare  Rubrum  in  divlslo- 
nes  :  quoniam  in  sternum  misericordia 
ejus ; 

14.  Et  eduxit  Israel  per  medium  ejus  ; 
quqniam  in  aeternum  misericordia  ejus  ; 

15.  Et  excussitPharaonem,  et  virtutem 
ejus  in  mari  Rubro  :  quoniam  in  aeternum 
misericordia  ejus. 

16.  Qui  traduxit  populum  suum  per  de- 
sertum ;  quoniam  in  aeternum  misericor- 
dia ejus. 

17.  Qui  percussit  reges  magnos  ;  quo- 
niam in  aeternum  misericordia  ejus  ; 

18.  Et  occidit  reges  fortes  ;  quoniam  in 
aeternum  misericordia  ejus  ; 

19.  Schon  regem  Amorrbaeornm  ;  quo- 
niam in  aeternum  misericordia  («Jus  ; 

20.  Et  Og  regem  Basan  ;  quoniam  in 
aeternum  misericordia  ejus. 

21 .  Et  dedit  terram  eorum  haereditatem ; 
quoniam  in  aeternum  misericordia  ejus. 

22.  liaereditatem  Israel  servo  suo  ;  qoo- 
niam  in  xlernum  misericordia  ejus. 

23.  Quia  in  bumilitate  nostrA  memor 
fuit  nostri  ;  quoniam  in  aeternum  miseri- 
cordia ejus. 

24.  Et  redemlt  nos  ab  inimicis  nostris ; 
quoniam  in  aeternum  misericordia  ejus. 

25.  Qui  dat  escam  omni  carnl ;  quoniam 
in  aeternum  misericordia  ejus. 


S.III  inieUeeiu  :  in  Mplentia :  Hier. 

6.  Qui  fimtavU  tenam  super  aquas :  ne  floctHms  ruroperetor :  aill ,  apod  Chr.  Qui  consll- 
pavit  terram  In  aquia.  Vlde  Psalm,  ixni.  2. 
8.  In  potestatem  diei :  ut  pr0efl8et  diel  :  Gen.,  1. 16. 
9'  In  potestatem  noctis :  ul  praDeuet  nocli.  Ibid. 
i2»BrttdUo  excelso :  extenio :  Hier,  eodem  sensu ,  ul  ab  allo  summH  vi  feriaU 
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Gonfltemiiii  Deo  coeli :  qaonlam  in  ster- 
num  mlsericordia  ejus. 


36.  Gonflieminl  Deo  coeli ;  «laoniam  in 
steraum  mlsericordia  ejus. 

Confliemini  Domino  dominorum  ;  qoo* 
niam  in  »temum  misericordia  ejus. 


PSALMUS  CXXXVI.  CONSOLATIONIS. 

Populiu  in  eapiivilaie  gemem :  lugenU*  in  ioscuio  chtFistiani,  suam  ulrique  JertuaUm  deü- 
derant.  Sine  tituio  in  Beb.Jeremla  liiulim  Theodor,  r^icil.  Hie,  spiriiualiter  inieUigadoB 
dum  civUates  :  nempe  Jerusalem,  ealeslis  palria  :  Babylon»  mundus ,  ^ftpiivitatit  loau 
in  quo  exute$  degimut.  Dum  isUi  cif  iuiei  fiidunt  doo  amorei :  Jerusalem  bdUmor  Dd ; 
Babyloniam  amor  mbcuII.  Aug.  in  Psalm,  lxit.  n.  2.  Ex  amore  sceeuli  oriuniur  terreme  de- 
iedaüones,  ä  quibus  pii  abhorrent.  Canticam  enim  delecUÜonis  ssculi  baJos.Unciia 
allena,  lingua  liarlMra  est ,  quam  in  capiiTitate  dididmus.  Aug.  (  in  liunc  Ps.  n.  17.)  Neqwc 
caniani  fidelet ,  nUi  in  Jerusalem  ubi  beaii  sunt :  Mc  autem  non  caniam  sed  gemuni,  me- 
moresperdiUK  in  Adam  innocaiiice  pariter  ac  beaütudinis. 


VERSIO  S.  HIEROKYMI. 

Super  flamina  Babylonls  ibi  sedlmus, 
et  flerimus,  cum  recordaremur  Sion. 

Super  sallces  in  medio  ejus  suspendimus 
citharas  nostras. 

Qooniam  ibi  interrogaverunt  nos,  qui 
captivos  duxerunt  nos  verba  canninis,  et 
qui  affligebant  nos  Isti :  Canite  nobis  de 
canticis  Sion. 

Quomodo  cantabimus  canticum  Domioi, 
In  terrA  allenft? 

Si  oblltus  fuero  tut ,  Jerusalem ,  in  obli- 
▼ione  Sit  dextera  mea. 

Adbaereat  lingua  mea  gutturi  meo,  si 
non  recordatus  fuero  tu! :  si  non  propo- 
suero  Jerusalem,  in  principio  laetitis 
meflc.  ^ 

Memento ,  Domine ,  flliorum  Edom ,  in 
die  Jerusalem ,  dicentium :  Evacuate ,  eva- 
cuate  usque  ad  fundamentum  ejus. 

Filla  Babyionis  vastata  :  beatus  qui  re- 
tribnet  tibi  vicissitudinem  tuam ,  quam  tu 
retribuistl  nobis. 

Beatus  qui  teneblt,  et  aliidet  parvulos 
tuos  ad  petram. 


VERSIO  \TLGATA. 

Psalmus  David ,  Jeremi«. 

1.  Super  flumina  Babyionis,  Ülic  sedl- 
mus  et  flevirnus ,  cum  recordaremur  Sion« 

2.  In  salicibus  in  medio  ejus,  suspen- 
dimus Organa  nostra. 

3.  Quia  iilic  interrogaverunt  nos,  qni 
captivos  duxerunt  nod ,  verbv  cantionmn ; 

Et  qui  abduxerunt  nos  :  Hymnum  can- 
täte  nobis  de  canticis  Sion. 

4.  Quomodo  cantabimus  canticam  Do- 
mini  ,  in  terrft  allenftP 

6.  Si  oblitus  fuero  tu! ,  Jernsalem ,  ob- 
livioni  detur  dextera  mea. 

6.  Adhaereat  lingua  mea  faucibns  meis, 
si  non  meminero  tut ; 

Si  non  proposnero  Jerusalem ,  in  prin- 
cipio laetitiffi  me«.  7.  Memor  esto.  Do- 
mine, flliomm  Edom,  in  die  Jerusalem ; 

Qui  dicunt :  Bxlnanite,  exlnanite,  us- 
que ad  fundamentum  In  eft. 

8.  Filla  Babyionis  misera  ;  beatus,  qui 
retribuet  tibi  retributionem  tuam ,  quam 
retribuistl  nobis. 

9.  Beatus,  qui  tenebit,  et  alUdet  parvu- 
los tuos  ad  petram. 


96.  Confitemini  Domino  dominorum,,,,  Deest  Hier.  Heb.  etlTO. 

1.  Super  flumina  Babyionis,,,.  c&m  recordaremur  Sion  :  ex  ipsoexflii  sensu  subitdokts 
patrie  recordatio  quA  cientur  in  fletus.  Spiriluaii  sensu.  Flumina  Babyionis  sunt  omni« ,  qn» 
hlc  amantur  et  transeunt.  Aug.  Hine  suspiria  ad  illam  maneniem ,  ac  Itandamenla  habentem 
dviutem  ,de  quS  Paulus  Heb.,  zi.  lo :  xin.  14. 

S.  Qui  abduxerunt  nos .-  qui  nos  in  acervom  redegerunt :  Heb.  id  est,  dTilatem  nostram. 
Hymnum :  lailtiam  :  Heb.  Latum  Carmen  petebant. 

5.  Dextera  mea  : Tis  mea,  auxilium  meum  ,aut  felicilas,  per  dexteram  designata. 

T.  Memor  esto.,,,  flliorum  Edom :  Esaü  :  Idumaorum  semper  adversantium  Judeis ,  es 
prisds  Esafi  adTends  Jacobum  inimiciiils.  In  die  Jerusalem  :  cum  recordaberis  Jerusalem. 

s.  FHia  Babyionis  misera  :  Tasuu :  Hier,  id  est,  VMtanda. 

0.  Beatus^  qui  tenebit,  et  aliidet  parvulos  tuos,.,,  Beauis,  qui  Imptebit  Taticiniam  Zsai«lle 
Babf lone  dioentis :  Infantes  eorum  allidmtur  in  oeulis  eorum,  Isa.,  xiii.  i6. 
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PSALMÜS  CXXXVII.  EÜCHARISTICÜS. 

Cniifnai  ei  tempori,\juo  beilo  Syriaeo  eonftcio,  devietUque  tnultls  regibut,  miraeula  Dei  toto 
Oriente  celebrata ,  rege*  ad  ipswn  coUaudandum  invHabant.  11.  Reg.,  xui«  Fide  Ps.  i.ix. 


TERSIO  S.  HIERONTMI. 

David. 

Gonfltebor  tibi ,  Domine ,  in  toto  corde 
meojn  conspecta  deorum  cantabo  tibi. 

Adorabo  in  templo  sancto  tuo,  et  confl- 
tebor  nomlni  tuo  saper  misericordiä  tuA , 
et  Teritate  tuä  :  quia  magniflcasti  super 
onme  nomen ,  eloquium  tuum. 

In  dieinvocabo,  et  exandles  me,  di- 
latabis  animffi  mes  fortitudinem. 

Conflteantiir  tibi ,  Domine,  onines  reges 
terrae  :  quonlam  audlerant  eloquia  oris 
Uü. 

Kt  eantent  in  viis  Domini  :  quoniam 
magoa  gloria  Domini. 

Qnoaiam  excelsus  Dominus,  et  bumilia 
i^icit ,  et  excelsa  de  longo  cognoscit. 

Siambuiavero  in  medio  tribulationis, 
tWiflcabis  me :  super  furorem  inimicorum 
nMonun  roittes  manum  tnam ,  et  salvabit 
me  dextera  tua. 

l^ominos  operabitnr  pro  me  :  Domine , 
nügerieordia  tua  in  aeternum  :  opera  ma- 
OQnm  tuarum  ne  dimittas. 


TERSIO  YVLGATA. 
1.  Ipsi  DtTid. 

Gonfltebor  tibi.  Domine,  in  toto  cörde 
meo  ;  quonlam  audisti  verl»  oris  mei. 

In  conspectu  angelorum  psaUam  tibi  ; 
2.  Adorabo  ad  templum  sanctum  tuum, 
et  confltebor  nomlni  tuo. 

Super  misericordiä  tuA  et  veritate  tuft : 
quonlam  magniflcasti  super  omne,  no- 
men sanctum  tuum. 

3.  In  quAcumque  die  invocavero  te, 
exaudi  me  :  multipllcabis  in  animA  meä 
vlrtutem. 

4.  Gonflteantur  tibi ,  Domine ,  omnes 
reges  terrs :  quia  audierunt  omnia  verba 
oris  tui  : 

5.  Et  eantent  in  viis  Domini :  quonlam 
magna  est  gloria  Domini. 

6.  Quoniam  excelsus  Dominus ,  et  bu- 
milia respiclt ,  et  alta  A  longo  cognoscit. 

7.  Si  ambulavero  in  medio  tribulationiSy 
vivificabls  me  :  et  super  iram  inimico- 
rum meorum  extendistl  manum  tuam ,  et 
salvum  me  feclt  dextera  tua. 

8.  Dominus  retribuet  pro  me.  Domine , 
misericordiä  tua  in  ssculum  :  opera  ma- 
nuum  tuarum  ne  despiclas. 


PSALMUS  CXXXVIII.  MORALIS  ET  DEPRECATORIUS. 

^caueuu  ab  itümids  coram  Saüie,  tesiem  irmocentiCB  suce  invoeat  Deum,  fbrmatorem 
'um  et  cogitaiiomm  scrutatorem.  Neminem  enim  odisse  te,  nisi  malot,  Bt  nota  ad  coft- 
ftfxionem ,  f.  19,21, 2S,  24. 


TERSIO  S.  HIERONTMI. 

Tictori   PMlmos  David. 

Domine,  investigasti  me ,  et cognovisti. 

To  cognovisti  sesslonem  meam ,  et  re- 
surreetionem  meam ,  Intellexisti  malum 
meam  de  longo. 


VERSIO  TULGATA. 

I.  ID  finem ,  Psalmus  David. 

Domine ,  probastl  me ,  et  cognovlsü 
me  :  2.  tu  cognovisti  sesslonem  meam ,  et 
resurrectionem  meam. 

3.  Intellexisti  cogitatlones  meas  de  longo : 


1.  Domine :  deest  Heb.  Quoniam  audisti  verba,,,  deettHier.  In  conspectu  angelorum,,,  Sic 
sdditia  angdb  Deo  caneattbus. 

2.  Aäorabo  ad  templum,.,  Psallenti  camaDgelis,  pro  cqbIo  est  templum  dlvino  nomini  come- 
enioiD.  Magniflcasti  super  omne ,  nomen  sandum  tuum  :  super  omne  uomen ,  eloqoiom 
taiua  :  Hier,  kl  est,  super  omoem  fiimam ;  quidquid  de  te  narreni  bomines,  verbl  Uli  majesute 
»»ocitar. 

t  Bseaudi  me :  ezaudiei.  MuUiplieabis,,,..  dilatabis  anims  me«  fortiludinem :  Hier,  robor 

Äugebii. 

4.  Reges  :  vIcU,  vel  victorianim  famA  permoU. 

S'  Content  in  vUs  DonUni  :  ad  templum  dacenlibos.  Adeant  Jerusalem ;  et  templum  donis 
tamolant. 

0*  ^  iongi  cognoscit :  longA  infira  le  vldet ,  ut  abjeeta  et  jacenüa. 

T.  in  medio  tribulationis  :  belli  s  ut  Ps.  xix.  i.  Bxaudiat  te  Dominus  in  die  tribuittOonis. 
BxkndUti :  miues :  Hier. 

^'Stssionem.,,  et  resurrectionem.  He  sire  tedentem,  sive  snrgenlem  :  noeti  qu«  meditabar 
*^^,  et  operabar  surgeni.  Thcod. 
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Semitam  meam  et  accubationera  meam 
eTentilasli  :  et  omnes  "viafi  xneas  int^- 
lexisti. 

Quia  Bon  est  eloquium  in  lioguä  me^ : 
ecce ,  Domine ,  nosti  omnia. 

Retrorsum  et  antÖ  formasti  me ,  et  po-' 
suisti  super  me  manum  tuam. 

Saper  me  est  scieatia,  et  excQlslOir  est, 
non  potero  ad  eam. 

Qu6  ibo  ji  spiritu  tuo,  et  quu  ä  facie  iuk 
fogiam  ? 

Si  ascendero  in  ccclum ,  ibi  es  tu ;  si 
jaeuero  in  inferno ,  ades. 

Si  sumpsero  pennas  diluculo,  liabita- 
vero  in  noviasimo  maris  : 

£tiam  ibi  manus  tua  deducet  me,  et 
tenebit  me  dextera  tua. 

Si  dixero  :  Fortd  tenebrae  operlent  me  : 
nox  quoque  lux  erit  circa  me. 

Nee  tenebrsß  lialjent  tenebras  apud  te ,  et 
nox  quasi  dies  iucet :  similes  sunt  tene- 
br»  et  lux. 

Quia  tu  possedisti  renes  meos,  orsus- 
que  es  me  in  utero  matris  meae. 

Gonfltebor  tibi,  quonlam  terribUiter 
magniflcasti  me :  mirabilia  opera  tat,  et 
anima  mea  novit  nimis. 

Mob  sunt  operta  ossa  mea  k  te ,  quibus 
ÜBCtus  sum  in  abscondito :  imaginatus  sum 
in  novissimis  terrae. 

Informem  adhuc  me  viderunt  oculi  tui , 
et  in  iibro  tuo  omnes  scri1)entur  :  dies 
formati  sunt,  et  non  est  una  in  eis. 


semitam  meam  et  funiculam  meam  in« 
vestlgasti. 

4.  Et  omnes  vias  meas  pnevIdisU :  quia 
non  est  sermo  in  linguä  me&. 

5.  Ecce ,  Domine,  tu  cognoTisti  omnia, 
novissima  et  antiqna  :  tu  formasti  me, 
et  posuisti  super  me  manum  tuam. 

6.  Mirabiiis  fiicta  est  scientia  toa  ex 
me  :  confortata  est,  et  non  potero  ad 
eam. 

7.  Qu^  ibo  k  spiritu  tuo?  et  quo  k  &de 
iuk  fugiam? 

8.  Si  ascendero  In  coelum ,  tu  Ülic  es  : 
si  descendero  in  Infernum,  ades. 

9.  Si  sumpsero  pennas  meas  diluculo, 
et  habitavero  in  extremis  maris : 

10.  Etenim  Uiüc  manus  tna  deducet 
me ,  et  tenebit  me  dextera  tua. 

n.  Et  dixl ,  ForsiUn  tenebne  cOBeo]- 
cabunt  me ;  et  nox  illuminatio  mea  in  de- 
iiciis  meis. 

12.  Quia  tenebrsß  non  obscuFabuBtiir  k 
te ,  et  nox  sicut  dies  iliumlnabitui :  acut 
tenebras  ejus,  ita  et  lumen  ejus. 

13.  Quia  tu  possedisti  renes  meos  :  sosr 
cepisti  me  de  utero  matris  mesB. 

14.  Gonfltebor  tibi  ,  quia  terribilitcr 
magnificatus  es  :  mirabilia  opera  tna ,  et 
anima  mea  cognoscit  nimis» 

15.  Non  est  occultatam  os  menm  k  te, 
quod  fecisti  in  occulto  :  et  sulistantla  mea 
in  inferioribus  terras. 

16.  Imperfectum  meum  viderunt  ocuU 
tui ,  et  in  iibro  tuo  omnes  scribentur  : 
dies  formabuntur,  et  nemo  in  eis. 


3.  De  longb  :  arcana  consiliorum  ab  sierno  prsvldisti.  Semitam  meam ,  et  funiadum 
meum  .*  recUiudlnem  openim :  Theodor,  opera  qaasi  fane  direcla.  Semium  el  accubalioneni : 
Hier.  Noali  gradienlem  et  cubantem,  Tigilantem  et  quiescenlem. 

4.  Omnes  vias  meas  pra^vidisü :  quia  non...,  cum  non  est  sermo;  me  eliam  tacUo,  arcana 
pectoris  nosU,  neque  opus  babes  ut  ea  verbls  eloqaar. 

5.  Novissima  et  anttqua :  retrorsum  et  ant^  Ibrmastt  me  :  Hier,  id  est,  i  fkonte  et  i  tergo. 
e.  Ex  me  :  ego  ipie  magnum  artis  tu»  documentum  argumenlumque  laudis..  Vet  :  pre  me  : 

super  me  est  scientia :  Hier,  excedli  faculutem  iDleillgentia  mee.  Confortata  eaf....excelrior 
est :  Hier.  Non  potero  ad  eam :  supp.  accedere. 

7.  Qub  ibo  ä  spiritu  tuo?  Spiritus  enim  Domini  replevit  orbem  terrarwn  :  Sap.,  i.  7.  de 
qno  Spiritu  dictum  :  Dominum  Deus  mitit  me  et  Spiritus  ejus ,  etc.  Isa.,  XLvm ,  ts.  Quem 
Spiritum  memorat ,  ad  commendandam  immensilalem  Dei ;  quöd  Deus  bono  iüo  Spiriiaonoi* 
atai,  vegetet.fbreat 

II ,  13.  St  dixt :  si  dixero :  Hier.  Conculcabunt...  operient :  Tdem.  Tide  apud  eomdem  b« 
doos  versus  egregiö  versos.  Nox  sieut  dies  iUuminabitur :  quasi  dies  loeet :  Hier,  box  tibi  lax 
erit :  Heb. 

18.  Possedisti  renes  meos :  intima  mea.  Suscepisti  me...  orsos  es-me  in  utero ,  ele.  ffier. 

14.  TerribUiter  magnificatus  es  :  magniflcasti  me :  Idem  :  mirabiliter  me  fedfti :  arte  sta- 
pendA. 

15.  O«  meum :  nutlum  ex  ossibus  te  tatet.  Substantia  mea  ;  velut  acupictos  snm :  Heb.  ima- 
ginatus sum  :  Hier.  Actus  sum  ;  conibrmalua.  In  inferioribus  terrae  :  in  utero.  Ch. 

16.  Imperfectum  meum...,  informem  adliuc  me  :  Hier,  foetum  rüdem  in  uiero  nutris.  ^* 
nes  scribentur  :  omnes  artus  seu  partes  corporis  mei ,  quas  ta  tarn  perfecta  noveras ,  ac  ti  j*o> 
in  Iibro  descriptas  haberes.  Formabuntur  :  in  dies  flngebanlur  partes  ill».  Ei  nemo ,  elc.  et 
Bin  uBa  in  eis :  Heb.  ne  una  quidem  earom  erat :  nee  ta  impoUias  aot  milft  cohare&ies  com* 
posuisti,  scd  totas  formasti  cum  Bon  essent. 
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Mihi  ftotem  qnim  bonorabiles  facti  sunt 
«miel  tnl,  Deus  :  quam  fortes  panpercs 
corum ! 

Dinomerabo  eos,  et  arenä  plures  erunt : 
evigliaTl ,  et  adhuc  sum  tecüm. 

Sioeclderls,  Dens,  Impium,  Tir)  san- 
gninum ,  declinate  ä  me. 

Qu!  eontredlcent  tfbi  scelerat^ :  elevati 
sunt  frostra  adversaril  tut. 

Nonne  odtentes  te ,  Donilne ,  odiyl ;  et 
contra  adversark»  tuos  distabui  ? 

Perfecto  odio  oderam  lllos ,  et  inimici 
feeti  sont  mihi. 

Scnitare  me ,  Deu» ,  et  cognosce  cor 
menm :  proba  me ,  et  scito  cogitationes 
meas. 

Et  vide  si  Tla  doli  In  me  est :  et  deduc 
me  in  Yiä  seternd. 


17.  Hibi  autem  nimis  bonorilLcati  sunt 
amici  tut ,  Deus  :  nimis  confortatus  est 
princlpatus  eorum. 

18.  Dinumerabo  eos,  et  super  arenam 
multiplicabuntur  :  exsurrexi,  et  adhuc 
Bum  tecum. 

19.  Si  occideris ,  Deus ,  peccatores :  viri 
sanguinum ,  declinate  h  me  : 

20.  Quia  dleitis  in  cogitatione :  Acci- 
pient  in  vanitate  civitates  tuas. 

21.  Nonne  qui  odernnt  te  Domlne^ 
oderam ;  et  super  inimicos  tuos  tabesce- 
bam? 

22.  Perfecto  odio  oderam  IIlos ,  et  ini- 
mici facti  sunt  mihi. 

23.  Proba  me ,  Deus ,  et  scIto  cor  meum, 
interroga  me  :  et  cognosce  semitas  meas. 

24.  Et  vide  si  via  iniquitatls  in  me  est : 
et  deduc  me  in  vi&  stern&. 


PSALMüS  CXXXIX.  DEPRECATORIUS. 

Contra  AchUcphel,  ä  quo  et  armis  ef  iruidiis  et  calumniU  impeütua,  11.  Reg.,  zr ,  XTn. 


TERSIO  S.  niERONYMI. 

VIctori  Canlicom  David. 

Erae  me ,  Domine ,  ab  homlne  malo  :  ä 
Tiris  iniqois  salva  me. 

QuI  cogitaverunt  maiitias  in  eorde  : 
toU  die  versati  sunt  in  prseliis. 

Exafiuerunt  lioguam  suam  quasi  ser- 
peas  :  venenum  a^tidum  sub  labiis  eo- 
rum. Semper. 

Gttstodi  me ,  Domine ,  de  manu  impii , 
ä  viro  iniquitatum  serva  me  :  qui  cogita- 
verunt snpplantare  gressua  meos. 

AlKcoDderunt  superbi  laqueum  mihi, 
et  fouibus  extenderunt  rete  juxta  semi- 
tarn :  offendiculum  posuerunt  mihi.  Sem- 
per. 

Dill  Domino  :  Deus  mens  es  tu  :  audi , 
I)omine,  vocem^  deprecationis  meas. 


TERSIO  VULGATA. 

1.  In  fioeiDyPMlinus  David. 

2.  Eripe  me ,  Domine ,  ab  homine 
malo :  ä  viro  iniquo  eripe  me. 

3.  Qui  cogitaverunt  inlqultates  in  eorde : 
tot&^ie  constUuebant  prsella. 

4.  Acuerunt  linguafi  soas  slcut  serpm^ 
tis,  venenum  nspidum  sab  labiis  eorum. 

5.  Gustod i  me,  Domine,  de  mann  pec- 
catoris ;  et  ab  hominibus  iniquis  eripe  me ; 

Qui  cogitaverunt  supplantare  gressua 
meos  :  6.  absconderunt  superbl  laqueum 
mihi. 

Et  funes  extenderunt  in  laqueum ;  Juxta 
iter  scandalum  posuerunt  mihi. 

t!  Dixi  Domino  :  Deus  mens  es  tu  : 
exaudi,  Domine,  vocem  deprecationis 
mes. 


t1.  NHhU  honorificQtt  «unl....  Cum  Dens  tanlm  sit,  quim  feliccs  potentesque  nint ,  quo« 
amore  wo  dignatur !  at  Heb.  qukm  pretioiB  cogitationes  tue ,  Deus !  quanta  earum  summa  l 
^dtm  emm  voz  faebrea  Rehe ,  qu»  hie  amiel ,  f.  3.  cogitationes  .'  eadem  quoque  tos  Rosch, 
apud  70.  htc  quidem  ipxo^i  veriltur :  Api$fA6i  autem  ,  Num..  i.  49.  quod  summam  YulgaU 
Teriit'  Idem  avXXoytwfiov.  Ezod.,  iix.  12,  ubi  et  Yulgala  tummam, 

18.  Exsurrexi :  evigilavi :  Hier.  Et  adhuc  sum  tecum  .*  ttalim  ä  somno ,  de  te  cogito. 

1».  Si  occideris  :  an  non  occides ,  ö  Deus , peccatores,  qui  calumnianlur  innooenli  ?  vel :  si 
quidem  occideris  Deus  impium ,  discedanl  i  me  sauguinarii. 

90.  Quia  äieUis.„.  qui  conlradicent ,  etc.  totus  versus  ex  Hier. 

n.  Perfecto  odio  oderam.,.  Hoc  est  perfecto  odioodisse,  ttt  nee  propter  vi  IIa  homines  oderia, 
nee  vitia  propter  homines  diligaa.  Aug.  Vide  Prof.  n.  14. 

3.  Constituebant  prcelia :  instruebant :  nihil  nbi  rixas  cogitabanL 

5.  ^b  hominibus  iniquis ,  ä  viro  iniqoo  :  Heb.  ut  saprA ,  2. 

6.  Funes  extenderunt :  ninlbut  extenderunt  rete,  etc.  Hier. 
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Domine  Deus,  fortitudo  salotls  meae, 
protexisti  Caput  meum  In  die  belU. 

Ne  des ,  Domine ,  desideria  impii  scelera 
ejus,  ne  effundantur,  et  eleventur.  Sem- 
per. 

Amaritudo  convivarum  meorum :  labor 
labiorum  eorum  operiet  eos. 

Cadent  super  eos  carl)ones  ignis :  deji- 
des  eos  In  foveas',  ut  non  consurgant. 

Vir  linguosus  non  dlrigetur  in  terra  : 
Tirum  iniquum  mala  caplent  in  interitu. 

Scio  qu6d  faciet  Dominus  causam  inopis 
judicia  pauperum. 

Attamen  justi  confltebuntur  nomini 
tuo  :  habital}unt  rectl  cum  vultu  tuo. 


8.  Domine ,  Domine ,  vlrtos  salntifl  mes: 
obumbrasti  super  capat  meum  in  die 
belU. 

9*.  Ne  tradas  me,  Domlne,  idesiderio 
meo  peccatori :  cogitaTerunt  contra  me : 
ne  derelinquas  me ,  ne  fortö  exaltentur. 

10.  Caput  circuitus  eorum  :  labor  la- 
biorum Ipsorum  operiet  eos. 

1 1 .  Cadent  super  eos  carbones ,  in  igoem 
dejicles  eos  :  in  miserüs  non  subsislent 

12.  Vir  linguosus  non  dirigetur  in  terri: 
vif  um  fnjustum  mala  capient  In  interito. 

13.  Cognovi  quia  faciet  Dominus  Judi- 
cium inopis  ;  et  vlndictam  pauperum. 

14.  Verumtamen  justi  confltebniitor 
nomini  tuo  :  et  habitabunt  recU  com 
Tultu  tuo. 


PSALMUS  CXL.  DEPRECATORIÜS. 

David  miüt  erga  inimicos,  contra  eorum  dolota  verba  ei  imidias,  $ub  SaÜle  ,  lUvidäur, 
Dei  patrocinium  implorat,  Yide  Pi.  ixzTUi.  Hunc  Psalmum  quoiUÜe  ad  vesperam  camM 
orientalU  Ecclesia ,  propter  f,  2.  Chr. 


VERSIO  S.  HIERONTMI. 

Psalmut  Divid. 

Domine ,  clamayi  ad  te ,  festlna  mihi : 
exaudi  tocem  meam  clamantis  ad  te. 

Dirigatur  oratio  mea  sicut  incensum  in 
conspectu  tuo  :  eievatio  manuum  mea- 
Tum  sacriflcium  vespertlnum. 

Pone ,  Domine ,  custodlam  ori  ifaeo  : 
serva  paupertatem  labiorum  meorum. 

Ne  deciines  cor  meum  in  verbum  ma- 
lum ,  Tolvere  cogitationes  impias  cum  vi- 
ris  Operantibus  iniquitatem,  neque  com- 
edere  in  deiiciis  eorum. 


VERSIO  VULGATA. 

Psaimos  David. 

1.  Domine ,  ciamavi  ad  te,  exaudi  me : 
intende  voci  meae,  cum  clamavero  ad  te. 

2.  Dirlgalur  oratio  mea  sicut  InceDSum 
in  conspectu  tuo :  eievatio  manuum  mea- 
rnm  sacrlficlum  vespertlnum. 

3.  Pone,  Domlne,  custodiam  ori  meo, 
et  ostium  circumstantiSB  labüs  meis. 

4.  Non  deciines  cor  meum  In  verba  m»- 
lltiffi  :  ad  excusandas  excusationes  in  pec- 
catis. 

Cum  hominibus  operantibuB  iniqniU- 


9.  Ne  tradatme,,.,  Ne  tradas  me  impio  prater  >pem  ac  desiderium  meum.  Ne  des,Do- 
mine ,  desideria  impii  :  Hier.  Cogitaverunt  contra  me...  Cogitaliooem  ejus  ne  promoveas : 
ezaltabant  se  : Heb.  id  est ,  dislurba  coosilia  eorum,  alioquln  superirfent. ' 

10.  Caput,  sive  princeps,  Circuitus  eorum  :  corone,  sive  convenlüs  eorom.  Caput ctrcop' 
Tenienüum  me  :  Hebr.  Acbitophel.  Xafror  labiorum  ipsorum :  eorum  elaborata  aique  ezqatf>|^ 
coosilia :  Operiet  eos :  involvel  eos  :  contlüis  suis  capienlur ,  tarn  ipse  Achilophel ,  quim  tpi- 
mici  reliqul  :quippe  iielli  iocenlores  alque  ariiflces  fraodum,  in  quibos  perierunt  AIH  : 
venenum  circumvenienüum  me ,  qui  est  labor  labiorum  ipsomm ,  operiet  e« :  Tenenstjs 
verbis  consiliisque  suis  et  ipsi  pereanLVoz  enim  Rosch,  quae  hie  caput  vertitur,  alils  sistü' 
flcat  amaritudinem  Tel  venenum  :  ut  Ps.  lxtiii.  22.  ubi  interpres  vertit,  fei. 

11.  In  ignem.,,.  Cadent  carbones  ignis ;  In  foveas  dejicies ,  etc.  Hier. 

12.  Fir  linguosus :  llnguA  seu  eloqulo  confldens  :  ex  eorum  genere  qui  dicuni :  Linguam 
nostram  magnificabimus  :  Ps.  xi.  5.  consiliis  technisque  nostris  omnia  pervincemus ;  qnaü* 
Achilophel ,  cujus  erat  consillum ,  ^uast  si  quis  constUeret  Deum ,  II.  Reg.,  zvi.  23.  ffo»  ^ 
rlgetur :  non  firmabilur. 

1.  Exaudi  me  :  fesiina  mihi :  Hier,  ut  txiz.  2. 

2.  Incensum  :  soffitus  :  Heb.  Sacriflcium  vespertlnum  :  quod  fTequentius  et  honoratios  enl. 
oompleto  diei  opere. 

3.  Pone,  Domine,  custodiam  ori  meo :  ne  Safliis et  adversariorum  circumventus  insidiis» 
odiisque  exasperatus ,  aliqoid  incautom  effuliat,  aut  malodiclum  pro  maledicto  reddaU  St  os- 
tium clrcumsianiia: :  h»c  custodia  ita  munlai ,  tueaiurque  ostium  labiorum  meorum,  qoeoi- 
admodum  adhibitA  cuslodiA  cavere  solent  ne  quis  effugfaU 

4.  jid  excusandas  excusationes :  alil :  ad  involvenda  involucra  in  impietalilNis ,  quod  idem 
est;  poterat  enim  Davidis  animum  subire  cogitatio  de  occidendo  loimico ,  pota  Saülei m*>^ 
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Gorripiat  me  Justus  in  misericordiä ,  et 
arguat  me  :  oleum  amaritudlnis  non  im- 
pinguet  Caput  meum  :  qula  adhuc  oratio 
mea  pro  malitiis  eorum. 

Sublati  sunt  juxta  petram  jndices  eo- 
nun,  et  andient  verba  mea  :  quoniam 
decora  snnt. 

SIcat  agricola  cum  scindit  terram  :  sie 
dlsBipata  snnt  ossa  nostra  In  ore  infeml. 

Qnia  ad  te ,  Domine  Dens ,  ocuil  mei :  in 
te  speraTi ,  ne  CTacues  animam  meam. 

CDstodl  me  de  manibus  laquei,  quem 
posuerunt  mihi,  de  olfendiculls  operan- 
tium  iniquitatem. 

Incident  In  rete  ejus  impll :  aimul  au- 
tem  ego  transibo. 


tem,  et  non  communicabo  cum  electis 
eorum. 

5.  Corriplet  me  jnstus  In  mlserlcordli , 
et  Increpabit  me  :  oleum  autem  pecca- 
torift  non  Impinguet  caput  meum. 

Quoniam  adhuc  et  oratio  mea  in  bene- 
placlUa  eorum : 

6.  Absorpti  sunt  juncti  petrse  judices 
eorum. 

Andient  verba  mea  quoniam  potuerunt. 
7.  Slcut  crassitudo  terrae  erupta  est  super 
terram : 

Dissipata  sunt  ossa  nostra  secus  infer- 
num.  8.  Quia  ad  te,  Domine,  Domine, 
ocull  mei :  in  te  speravi ,  non  auferas  ani- 
mam meam. 

9.  Custodi  me  k  laqueo ,  quem  statue^- 
runt  mihi ,  et  k  scandalls  operantium  ini- 
quitatem. 

10.  Gadent  in  retiaculo  ejus  peceatores : 
singulariter  sum  ego,  donec  transeam. 


PSALMÜS  CXLI.  DEPRECATORIUS. 


VERSIO  S.  HIEROECTMI. 

fmSWio  David ,  cum  esset  in  spelunct ,  oratio. 

Voce  me&  ad  Dominum  clamavl ;  voce 
meä  ad  Dominum  deprecatus  sum. 

Effundam  in  conspectu  ejus  eloqulum 
meum,  trlbulationem  meam  coram  iUo 
annontiabo : 


YERSIO  VVLGATA. 

f.  Intellectus  David.  Cum  esset  In  spdunci , 
oratio.  ( I.  Reg.,  xuv. ) 

2.  Voce  me&  ad  Domfnum  clamavi : 
voce  mek  ad  Dominum  dcprecatus  sum. 

3.  Effundo  in  conspectu  ejus  orationem 
meftm ,  et  tribulationem  meam  ante  ipsum 
pronuntio ; 


slüs,  e6  qoöd  toUes  insidlaU  non  immertto  perdereotur ;  sed  hanc  excusationem  non  admisit 
iimplei  et  candidus  Davldis  animus.  Theodor.  H«c  vaient  adversds  eos  ,  qui  fticare  et  eotoraro 
flagitia,  quim  emeodare  malunt.  Ei  non  convmmicabo  cum  electis  eorum  :  com  amicissimia 
eomm ;  mali  enim  peaslmum  quemque  impensida  diligunt ;  at  Hier.  Meque  oomedam  in  de- 
iiciif  eorum ;  non  interero  eorum  delicalia  conTivlls;  neque  volaptate  blandiUisque  inescaios, 
ü»  me  dedam. 

5.  Corriplet  mejuttus :  ul  Paulus  ad  Gal.,  zu.  i.  O  intemati  Galatee,  quis  vot  fiiscinavit  ? 
Ih mi$ericordid :  cdm  subdat ,  fllioli  mei ,  quoe  iteriim  parturio  :  GalaL,  iv.  19.  Oleum  autem 
peceatoris.,.  verba  adulatoria  impiorum  non  me  declpiant :  Melidra  enim  sunt  vulnera  dlU" 
gentis,  quam  frauäulenta  oscula  odientis  :  Prov.,  xxvii.  6.  At  Heb.  conlundat  me  justus  l>eni- 
gnitate :  ( bene  coosuiendi  studio )  Increpet  me  :(  erit  sicut )  oleum  primum,  puriasimum, 
prcstantiasimum :  non  fraoget  caput  meum ;  me  non  ladet.  Oratio  mea  in  beneptacitis  eorum, 
Faosta  eis  imprecor ,  pro  malitiis  eorum.  Hier.  Orat  pro  inimicis ;  qua  tamen  oratio  eis  non 
profait ;  nam  sequilur  : 

6.  AbsorpU  sunt  juncti  petroß...  id  est ,  missi  sunt  In  manus  petr» .-  Heb.  Petrs  collisi  snnt ; 
oanos ,  pro  robore :  bebralsmus ,  sie  infTA,  9.  de  maou  laquei :  Heb.  Judices  eorum :  opü- 
BMlei ,  priocipes :  sensusque  est :  Ego ,  divino  prssidio ,  füi  petra  durlssima ,  ad  quam  prin- 
cipe! eorum  allisi  conlJracUque  sunt.  Quoniam  potuerunt,»»,  duicia  sunt  :  Heb.  lu  et  70. 
ri$(ivQij9etVj  dulcia  facta  sunt;  pro  quo  Yuig.  legtt  jj^vif^tfay  :  potuerunt.  Sicut  crassitudo 
ierrce :  slcut  terra  densissima ,  proscissa,  aratro  jam  immisso ,  IIa  dissipati  sumus.  Sicut  agri- 
cola cdm  scindit  terram,  sie  dissipata,  etc.  Hier.  Stalim  In  sepulcrum  dejiciendl  videbamur, 
■crobe  jam  apertl. 

9.  i#  scandalis  operantium  iniquitatem  :  ab  eomm  tendiculis ;  ab  offendicu{is ,  qusB  gradlenU 
objAcUbant. 

10.  In  retiaculo  ejus :  viri  dolosi ,  atque  artificis.  His  laqoels  Impil  facllö  capientur ,  cnpidi- 
tste  loa ,  amentiAque  prscipiles,  sufsque  intenti  dolis,  alionim  technas  non  cogilant.  Singula- 
riter sum  ego :  unus  ego,  donec  transeam :  Heb.  Separatua  ab  impiis,  eomm  ruinft  non  In- 
tohror. 

3.  Pf  ONimlf 0 :  annunUabo  :  Hier. 
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dkm.  anxlus  in  me  fnerH  spIritus  mens. 
Tu  enim  nosti  semitam  meam.  In  y\ä 
Mc  qaäambulabo ,  absconderunt  laqueum 
mihi. 

Respioe  ad  dexteram»  et  Tide  qoia  non 
lAi  qui  agnoficat  me  :  periit  fuga  ä  me ,  et 
non  est  qui  qusrat  animam  nteam. 

Clamavi  ad  te,  Domine,  dixi  :  Tu  ee 
apes  mea,  pars  mea  ia  terra  viTcntinm. 

Auscolta  deprecationem  meam,  quo- 
nlam  inörmatiis  sum  nimis  :  Übera  me  ä 
persecntoribuft  meis ,  quoniam  confortati 
sunt  saper  me. 

Educ  de  carcere  animam  meam,  ut 
eonfijteatur  nom'mi  tuo  :  in  me  Corona- 
iMinUir  justi ,  ci^m  retribueris  milii. 


4.  In  deilciendo  ex  me  spiritum  meam. 
Et  tu  cognoYisti  semitas  meas. 

In  tili  Mc ,  qui  anümlabam,  absconde- 
runt laqueum  mihi. 

6.  Gonsiderabam  ad  dexteram,  et  Tide- 
bam  :  et  non  erat  qui  eognoeeeret  me. 

Periit  fuga  ä  me ,  et  non  est  qui  re^i- 
rat  animam  mcBni. 

6.  CJamaTi  ad  te.  Domine,  dixl :  to 
es  spes  mea ,  portio  mea  in  terra  Theo- 

tlUDK. 

7.  Inteade  ad  deprecationem  menn, 
quia  humiliatus  sum  nimis. 

Liiiera  me  k  persequentibas  me  :  qaia 
confbrtaU  snnt  raper  me. 

8.  Educ  de  custodia  animam  meam,  ad 
confltendum  nomini  tuo  :  me  expectant 
justi,  donec  retribaas  mihi. 


PSALMLS  CXLII.  DEPRECATORIÜS, 


TERSIO  S.  HIER0?(YM1. 

Psalmus  Dif  id. 

Domine ,  exaudi  orationem  meam ,  aus- 
cnlta  deprecationem  meam  in  voritate  tuü; 
oxaudi  me  in  justitii  tui. 

Et  non  vcnias  ad  judicandum  cum 
servo  tuo  :  quia  non  justificabitur  in  con- 
spectu  tuo  omnis  vivens. 

Persecutus  est  enim  inimicus  animam 
meam ,  confregit  in  terra  Yitam  meam : 
posuit  me  in  tenebris ,  quasi  mortuos  an- 
tiquos. 

Et  anxius  fuit  in  me  spiritus  meus :  in 
medio  mei  soilicitnm  Tuit  cor  mcum. 

Recordabar  dienim  antiquorum  :  me- 


VERSIO  TUL6ATA. 

Psalmiu  DiTtd.  i.  Qoando  persequebatur  eom 
Atwalom  fliius  ejus.  ( II.  Reg.,  zt.  et  teq. ) 

Domlne,  exaudi  oratieneiii  meam :  an- 
ribtts  percipe  obsecrationem  meam  in  vc- 
ritate  tuä  :  exaudi  me  in  tuä  justitiä. 

2.  Et  non  intres  in  Judicium  cum  servo 
tuo  :  quia  non  justiflcabitur  in  conspectu 
tuo  omnis  vi\ens. 

3.  Quia  persecutus  est  inimicus  animam 
meam  :  humiliavit  in  terra  vitam  meam. 

Gollocavit  me  in  obscuris  sicut  mortuos 
sfficnli :  4.  et  anxlatus  est  super  me  Spiri- 
tus meus,  in  me  turbatum  est  cor  meam. 

5.  Memor  fui  diernm  antiquorum  :  me- 


4.  In  deficiendo  ex  me...  cum  deflceret  me  spiritus.  Tu  cognovisti  semitas  meas  .-Tin  qnibas 
me  expedires.  In  vld  kdc  qttd  ambulabam..,.  circa  Engaddi  Umquam  in  locif  müMimii  : 
I.  Reg.,  iziT.  1.  atque  in  ips&  intimü  spchmcA  delilefcens :  ibid.,  4. 

5.  Considerabmn,,..  andique  circumspiciebam ,  et  nemo  mihi  aderat.  Respice  ad  dezteraiD : 
Bier.  Reapice  me  propitiua  :  converto  jam  sermone  ad  Deum :  oatendens  quAan  nalla  alt  ratio 
expedieod»  sahitis ,  nisi  oonAfSltm  ipae  subveniat.  Periit  fuga  ä  me :  Tide  quam  grapfalci  de- 
püigat  eztremam  illud  periculum.  Qui  requirai  animam,.,.  qui  me  saivum  velit. 

7.  Confortati  sunt :  prsyaluerant  mihi. 

8.  De  custodia  :  carcere:  Hier,  de  hüc  speluncA ,  In  quA  conclosus  aam.  j4d  eonfUtnismm' 
mini  tuo  :  in  piorum  cODtu  :  undeaubdit :  Me  expectant  justi  .•  me  pioram  convenlos  ezpeetat 
Xnmec  retribuas  mihi :  bona ,  pro  tot  adTersis.  At  Heb.  in  me  coronabuntar  juaii.  Ouiiea  jwU 
tanto  ezeroplo  benigniUilis  tua!  freli ,  parem  opem  ezpeetabunt ,  et  in  me  uno  ae  beaiiw  ae 
toloa  pulabant. 

1.  Quando  persequebatnr..,,  Hsc  etiam  babent  70.  sed  in  qaibusdam  tantdm  exemplaribos, 
teate  Theodor,  non  Heb.  non  Hier,  non  alii  intcrpretes.  Apliüs  convenit  deütescenli  in  iUl 
apelunca,  de  quA  soperiore  Psalmo  :  propter  ^.  3  et  4.  Exaudi  me  in  tuäjustüid :  non  striciA 
illA ,  quam  nemo  Terra  possit ,  acd  miti  et  temperaU  :  unde  aubdit : 

3.  Non  intres  in  Judicium  cum  servo  tuo  :  quibuscumque  in  angustfis  vir  lionus  peccata  laa 
sUtim  recogiut. 

3.  In  obscjris  :  puta  in  ipeloncA,  de  qui  niprA  Ps.  cxii.  in  qnä  jam  propemodum  lomtt- 
lalut. 

4.  j4nxiatu9  est  super  me  spiritus  meus  .-tIx  reaplrare  possum  ,  quasi  compressis  foucibiu. 

5.  Memor  fui  dierum  antiquorum :  Tide  Tiram  aui  compotem ,  qui  tantis  quoque  in  angustii*» 
prisca  divins  bonitatis  ezempla  meditalur. 
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ditabar  omnia  opera  tut ;  fiäcta  maanum 
tuarum  ]oquebar. 

Expandi  maniis  meas  ad  te :  anima  mea 
quasi  terra  aitieo»  ad  te.  Seraper. 
'  Git6  eiaadl  me,  Domine;  defecH  Spi- 
ritus meas.  Ne  abecondas  faciem  tuam  ä 
me;  et  comparabor  descendeatibus  in  Ja- 
cum. 

Fac  me  audire  roanS  mlsericordiam 
tnain»  quoDlam  in  te  confldo  :  notain  fac 
mUü  Tiam  in  qua  ambulem ,  quooiam  ad 
te  leTavi  anlmam  meani. 

Ubera  me  de  inimicis  meia,  Domine :  k 
te  protectos  aum. 

Doce  me  ut  fooiam  voluntatem  tuam , 
quia  tu  Dens  mens  es.  Spiritus  tuus  bonus 
dedacet  me  in  teiram  reeiam. 

Propter  nomen  tuum,  Domine ,  vivifl- 
obig  me  :  in  JustiÜÄ  tu4  educes  de  an- 
gustiü  animam  meam. 

Et  in  misericordiä  tuä  dlflslpabis  Ini- 
micoa  meos ,  et  perdes  omnes  ligantes  anl- 
mam meam :  ego  enim  sum  servns  tuus. 


ditattts  sum  in  omnibus  operibus  tols;  ia 
factis  manuum  tuarum  meditabar. 

6.  Expandi  manus  meas  ad  te  :  anima 
mea  sicut  terra  sine  aquA  tibi. 

7.  Velociter  exaudl  me ,  Domine  :  de- 
fecit  Spiritus  meua. 

Ifon  avertas  faciem  tuam  ä  me  :  et  ai- 
milia  ero  descendentibus  in  lacum. 

8.  Auditam  fiic  mihi  manö  misericor- 
diam  tuam :  quia  in  te  speravi. 

Notam  fac  milii  viam  in  qu&  ambulem  : 
quia  ad  te  levavi  animam  meam. 

d.  £ripe  me  de  inimicis  meis ,  Domine  ; 
ad  te  confugi  :  10.  doce  me  facere  Tolun» 
tatem  tuam ,  quia  Dens  meus  es  tu. 

Spiritus  tuus  bonus  deducet  me  in  ter> 
ram  rectam  .*  11.  propter  nomen  tuum, 
Domine,  viviflcabis  me,  in  squitate  iuiu 

Educes  de  tribulatione  animam  meam : 
12.  et  in  mi&ericordi&  tuik  disperdes  ini- 

Imicos  meos : 
Et  perdes  onmes  qul  tribulant  animam. 
meam  :  quoniam  ego  servns  tuus  sum. 


PSALMÜS  CXLIII.  EUCHARISTICÜS. 


TEII8IO  6.  HlBBOHTIIt. 
DaTid. 

Benedictus  Dominus  fortis  meus,  qni 
docet  manus  meas  ad  prselium,  digitos 
ni«»  ad  bellum. 

Misericordia  mea,  et  fortitudo  mea, 
auuilatormeus,  et  salvator  meus  : 

Scatom  menm ,  et  in  ipso  speravi :  qui 
subjecit  populos  mihi. 

Domine,  quid  est  homo,  quia  agnoscis 
^UQi ;  fiiius  hominis,  quia  computas  eumP 

Homo  vanitati  assimilatus  est :  dies  ejus 
^sl  umbra  pertransiens. 

Domine,  inclina  coelos  tuos,  et  de- 
scende  :  tange  montes ,  et  fumigabunt. 

Mica  fuimine ,  et  dissipa  eos :  mitte  sa- 
SiUam  tuam ,  et  interfice  illos. 

Extende  manum  tuam  de  eicclso :  libera 


VBRSIO  VL'LGATA. 

Psalmna  David ,  i,  Advcreüs  Goliaib. 

Benedictus  Dominus  Dcus  meus,  qui 
docet  manus  meas  ad  praeUum ,  et  digito» 
meos  ad  bellum. 

2. Misericordia  mea,  et  rsAigium meum  r 
susceptor  meus,  et  iiberator  meus : 

Protector  meus ,  et  in  ipso  speravi :  qul 
subdit  populum  moum  sub  me. 

3.  Domine,  quid  est  homo,  qpia  inno- 
tuisü  ei  ?  aut  fllius  hominis ,  quia  repulas 
eum? 

4.  Homo  vanitoti  simiiis  (actus  est :  dies 
ejus  sicut  umbra  prsßtereunt. 

5.  Domine ,  inclina  ccclos  tuos ,  et  de- 
scende  :  tange  montes ,  et  fumigabunt. 

6.  Fuigura  coruscatlonem ,  et  dissipabis 
eos  z  eniilte  sagittas  tuas,  et  conturbabis 
eos. 

7.  Emilte  manum  tuam  de  alto ;  eripe 


(«  Terra  Mim  aqua :  sitieoa :  liier,  lloc  canil  omais  anima ,  cum ,  sensibua  omni  adatio  de* 
(iJioiu.ioUOdeviviL« 

'.  SimiUt  ero  :  ne  Bimills  si  m. 

19. Spiritus  iuuM  bonuA  .«qui  spiritiu  non  videtur  ansdua  eiae,sed  Spiritus  sancluaqiii 
pr«pbc«aa  afflabat. 

i.^dvertüs  Goliath.  IIa  Cii.  ad  f,  lo  et  To.  nee  tarnen  in  omnibus  exemplariboa ,  teste 
Tbeod.  Videlur  aniem  post  viclum  Goliath,  Pliilislhsosque  füsos ,  Saülis  nomine ,  cantatus. 
Ncqooenim  tnnc  DaTid  rex  erat.  y.  3,  lo ,  ii.  Tum  post  eam  vicloriam  fausta  omnia  populo 
Fecaiur. 

4.  Brno  vaniiati  9lmili$  fadas  est,...  vapori ,  nihilo.  Testis  isle  Goliaib  jacubandus  et 
BUQ». Sieui  umbra prcetereunt  .-sicut  umbra  pertransiens : Hier. 

9.  FulguHt  e^rmeaUanem :  miea  fulniae :  liier,  emilte  Ailgura.  So$  ;  hostes* 
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me ,  et  erne  mede  aquis  multis  :  de  mann 
flliorum  allenorum. 

Quorum  ob  locntum  est  vanltatem ,  et 
dextera  eorum  dextera  mendacil. 

Dens ,  canticnm  novum  cantabo  tibi : 
in  psaiterio  decachordo  psallam  tibi. 

Qui  dat  salutem  reglbus ,  qui  eruit  Da- 
vid sermm  sunm  de  giadio  pessimo. 

Libera  me,  et  erne  me  de  manu  fiUomm 
alienomm ,  qnorum  os  locutnm  est  rani- 
tatem,  et  dextera  eorum  dextera  men- 
dacii. 

Dt  sint  fllii  nostri ,  quasi  plantatio  cres- 
eens  in  adolescenti&  suA :  fiUs  nostne  qua- 
si anguli ,  omati  ad  similitudinem  templi. 

Promptuarla  nostra  plena,  et  superfnn- 
dentia  ex  hoc  in  illud. 

Pecora  nostra  in  milübus  et  innumera- 
bilia  in  eompitis  nostris. 

Tauri  nostri  pingues  :  non  est  interrup- 
tio ,  et  non  est  egressus ,  et  non  est  uiula- 
tu8  in  plateis  nostris. 

Beatus  popuius  cujus  talla  sunt :  beatus 
populns  cujus  Dominus  Dens  suus. 


me ,  et  libera  me  de  aqois  multis ,  de  ma- 
nn flliorum  allenorum. 

8.  Qnomm  os  locutnm  est  Yanltatem,  et 
dextera  eorum  dextera  iniquitatis. 

9.  Dens ,  canticnm  novum  cantabo  tibi: 
in  psaiterio  decachordo  psallam  tibi. 

10.  Qui  das  salutem  regibns,  qulrede- 
misti  David  servum  tuum  de  gUÜUo  ma- 
ligno;  11.  eripe  me. 

Et  eme  me  de  mann  flllomm  alieoo- 
rum  ,  quorum  os  locutum  est  vanltatem, 
et  dextera  eorum,  dextera  iniquitatis : 

12.  Quorum  fllil ,  slcut  noveUs  planU- 
tiones  in  Juventute  suft. 

Filis  eorum  composittt ,  clrcnmoniats 
ut  similltudo  templi. 

13.  Promptuarla  eorum  plena ,  eractao- 
tia  ex  hoc  in  illud. 

Oves  eorum  fotos»,  abnndantes  In 
egressibus  suis  :  14.  boves  eomm  cnssr. 

Non  est  mina  macerlae,  neque  transitos, 
neque  ciamor  in  plateis  eorum.  15.  Bea- 
tum  dixerunt  populnm ,  cui  hee  saot : 
beatus  popuius ,  ci^us  Dominus  Deus  ejus. 


PSALMUS  CXLIV.  LAÜDIS  ET  EXÜLTATIONIS. 

Dei  magnitttdo ,  potentia ,  magnißcentia ,  patientia ,  jusUtia ,  bonitai.  Est  tntUm  Puüma 
acrostichus  alphabeiicus,  cujus  tinguii  vertut  ä  tinguiU  Utteris  ex  oräine  indpimL 


VERSIO  S.   HIERONYni. 

liludaüo  David. 

Exaltabo  te ,  Deus  mens  rex ,  et  bene- 
dicam  nomini  tuo  in  stemum  et  ultra. 

In  omni  die  benedicam  tibi ,  et  landabe 
nomen  tuum  In  sempiternum  jugiter. 

Magnus  Dominus ,  et  laudabilis  nimls , 
et  magniflcentiae  ejus  non  est  inventlo. 


VERSIO  VULGATA. 

1.  Laudalio  ipsi  David. 

Exaltabo  te ,  Deus  mens  rex ,  et  ])eDe- 
dicam  nomini  tuo  in  ssculnin ,  et  in  es- 
culum  siBculi. 

2.  Per  singulos  dies  benedicam  tibi ,  et 
laudabo  nomen  tuum  in  sseculnm ,  et  ia 
ssculnm  sscuii. 

3.  Magnus  Dominus  et  laudabilis  nlmi^, 
et  magnitudinis  ejus  non  est  flnis. 


7.  De  manu  flliorum  alienorum  :  PbilisUnorum. 

8.  Quorum  os Quöd  Goiiaih ,  populo  Dei  suoram  omnium  nomine  exprobraret :  I.  Reg., 

XVII.  10. 

10.  De  giadio  maligno  :  GoIUlb  :  et  iU  Ch. 

12.  Quorum  fllii :  ut  sint  fllü  nostri :  Hier,  et  iU  per  reliquum  Psalmnm  habet  nostra  pro 
torum  :  uinimque  optimo  sensu  :  docel  enim ,  et  impfos  fhistra  confldere  opibus .  et  bonos , 
summS  licet  earum  eopiA ,  non  tarnen  in  eis  feltciutem  reponere.  Filioe  eorum  composiue: 
fliie  nostr«  quasi  anguli  :  Heb.  angalares  lapides,  quos  omni  arte  omabant  et  perpoüebuu 
Similitudo  templt,  vel  palalii^sculpturis,  volumnis,  omni  deniqae  aite  exomaU. 

13.  Eructantia  .•  superfundenlia  :  Hier.  Ex  hoe  in  illud :  unta  coplA ,  ut  bona  in  se  coogcsU 
non  eapiant ;  sed  In  alia  atque  alla  penuaria  sobinde  diffundant.  Oves  eorum  fottosoe  :  in  mil- 
libos :  Hier.  mlUibus  muliiplicantes.  In  egressibus:  in  eompitis :  Hier,  in  pialeis :  qulbos  ipM 
platesB  impleantur. 

14.  Non  est  ruina..,  neque  transitus.,,  nulla  in  sUbulis  labes ,  qui  egredi  poaint;  tataomnU 
«t  accuraU  in  tectis.  Neque  ciamor,  tumolluantium  ac  insanienliam ;  sedata ,  composiuqoe 
•omnia. 

15.  Beatum  dixerunt :  beaUts  popuius :  Hier.  Beaii  quidem  somus  propler  temporalla ,  qu» 
Deus  promisit  legem  obserTaniibus  ;  at  vera  relicius,  Deo  placere. 

3.  i^ofi  Ml  ftnU :  iaventio  :  Hier.  inveitifaUo :  Ayc^x»'«(T^O(•  CaJ«  snbUaitas  UnU  tft|  •! 
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GeoeraUo  ad  generationem  laadabit 
opmi  tua ,  et  fortitadines  taas  annuntia- 
imnt. 

Decorem  glorie  magnitodinia  tuae ,  et 
verbfl  mIrabiUum  taorum  loquar. 

Et  fortitudinem  horribilium  ttiorum  lo- 
qaentnr ,  et  magnitudlnes  tuas  narrabunt. 

Memoriam  mult»  bonitatis  tuae  loquen- 
tor,  et  justltias  tuas  laudabunt. 

Qemens  et  mlsericors  Dominus  :  pa- 
tieos  y  et  multiB  miseratlonis. 

Bonus  Dominus  omnlbus ,  et  misericor- 
dicejos  in  nniversa  opera  ejus. 

Coofiteantnr  tibi ,  Domine,  omnia  opera 
toa ,  et  sancti  tui  benedlcant  tibi. 

Gloriam  regni  tui  dicent ,  et  fortltudines 
toas  loqaentnr : 

Ut  ostendant  fllii  hominnm  fortitudines 
ejus,  et  gloriam  decoris  regni  ejus. 

Regnnm  tuum ,  regnum  omnium  saecu- 
loram^etpotestas  tua  in  omni  generatione 
et  generationem. 


Snstental  Dominus  omnes  corruentes , 
et  ertgit  omnes  Jacentes. 

Ocnli  omnium  in  te  sperant ,  et  tu  das 
eis  escam  suam  in  tempore  suo. 

Aperis  manus  tuas ,  et  imples  omne  anl- 
aal  refectione. 

Josttis  Dominus  in  Omnibus  viis  suis , 
et  aanctus  in  omnlbus  operibus  suis. 

Juita  est  Dominus  omnibus  qui  invo- 
cant  ifloni ,  omnibus  qui  invocant  ilium 
in  reritate. 

Placitum  timentium  se  fociet ,  et  cia- 
moreoi  eorum  exaudiet ,  et  salvabit  eos. 

CnstflQit  Dominus  omnes  diligentes  se , 
etnnlversos  impios  conteret. 
Laodem  Domini  loquetur  os  meum  ,  et 


4.  Generatio  et  generatio  laudablt  oper« 
tua ,  et  potentiam  tuam  pronuntiabunt. 

• 

5.  Magniflcentiam  glorise  sanctitatis  tusft 
loquentur ,  et  mlrabilia  tua  narrabunt. 

6.  Et  virtutem  terribiiium  tuorum  di- 
cent ,  et  magnitudinem  tuam  narrabunt. 

7.  Memoriam  abundantls  suavitatis  tu» 
eructabunt,  et  Justitiä  tu&  exultabunt. 

8.  Miserator  et  misericors  Dominus  r 
patiens ,  et  multüm  misericors. 

9.  Suavis  Dominus  universl8,et  mise- 
rationes  ejus  super  omnia  opera  ejus. 

10.  Conflteantur  tibi ,  Domine ,  omnia 
opera  tua ,  et  sancti  tui  ]}enedicant  tibU 

11.  Gloriam  regni  tui  dicent,  et  poten- 
tiam tuam  loquentur: 

12.  Ut  notam  faciant  fliiis  hominuni 
potentiam  tuam ,  et  gloriam  magnlflcen- 
tise  regni  tui. 

13.  Regnum  tuum,  regnum  omnlun» 
saeculorum ,  et  domlnatio  tua  In  omni  ge- 
neratione et  generationem. 

Fidelis  Dominus  in  omnibus  verbis  suis» 
et  sanctus  in  omnibus  operibus  suis. 

14.  Allevat  Dominus  omnes  qui  cor- 
ruunt ,  et  erigit  omnes  elisos. 

15.  Ocull  omnium  in  te  sperant,  Do- 
mine :  et  tu  das  escam  illorum  in  tent- 
pore  opportuno. 

16.  Aperis  tu  manum  tuam ,  et  ImpIes 
omne  anlmai  benedictione. 

17.  Justus  Dominus  in  omnibus  vils  suis» 
et  sanctus  in  omnibus  operibus  suis. 

18.  Prope  est  Dominus  omnibus  invo- 
cantibus  eum :  omnibus  invocantibus  euna 
in  verltate. 

19.  Voluntatem  timentium  se  faclet ,  et 
deprecationem  eorum  exaudiet ,  et  &alvo& 
faciet  eos. 

20.  Custodit  Dominus  omnes  diligentes 
se,  et  omnes  peccatores  disperdet. 

21.  Laudatlonera  Domlnl   loquetur  ob. 


<>c«ionim  aciem  effugiat :  cujus  per  occulUs  et  inacceMaa  Yias  incedentis  indeprena  sont 
voUgia  :  tn  mari  enim  via  Uta ,  et  semltce  tuas  in  aqui9  nuUtis ,  et  vettigia  tua  non  cognos» 
««te'  ;  Ps.  LxxTi.  00. 

*'  Generatio  et  generatio :  generatio  ad  generationem ,  id  est ,  generationi  :  Hier,  quo  sig- 
aiflcatiir  laudom  conUnuau  tradiiio. 

s.  Hagnißcentiam,..  loquentur :  et  mirabilia.,.  verba  mlrabilium  tuorum  loquar  :  liier.  Me- 
diUlior :  Heb. 

9.MlseraUone$eJu$  super  omnia..,  et  copiü,  et  dignitale ,  et  ctaritodine. 

19.  Conßieantur  tibi opera  tua :  verba  enim  de&ctunt ,  neque  prnier  opera  tot,  quid- 

^umteetidignum. 

13.  Fldetia  Dominus  .•  deest  liic  versus  integer,  in  Heb.  jam  i  tempore  Hier.  Item  apiut 
^<iaUam,  Tbeodot.  et  Cb.  AI  Syrus  babel ,  et  Arabs ,  ut  70.  Porro  necene  est  ilium  texUi  exci- 
<iai«,  cum  Psalmus  sit  acrosiichus,  desitque  liliera  Nun  i  qua  fncipilvcx  Neeman  fldelis.  Patei 
^  Doo  eise  integrom  nbtque  texium  bebraicum. 

IS.  Tu  das  escam  iUorum :  boc  ad  eucbarisiiam  fldelei  referebant;  nnde  bie  tersus  aas!» 
^^  in  ore  eorum ,  qui  mjsterili  iniUtli.  Cbr. 
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benedicet  omnis  caro  nomlni  aancto  ejaslmeimi,  et  benedicat  omnls  caro  oomiii 
in  «eternuni ,  et  jugiter.  1  sancto  ejus  In  ssculum  et  in  scciüum  »- 

Icali. 

PSALMUS  CXLV.  LAUDIS  ET  CONSOLATIONIS. 

Ifott  in  hominibus  confidendum,  sed  in  tolo  Deo  Uberatore,  et  bonorum  omnium  üuctore. 


VERSIO  S.  HIERONTVf. 
HiUelttU. 

Lauda ,  anima  mea ,  Dominam.  Lau- 
dabo  Dominum  in  yM  meh :  cantabo  Deo 
meo  quandin  sum. 

NoUte  confldere  in  principibus ,  In  flUo 
liominid ,  cui  non  est  salus. 

Egredietur  Spiritus  ejus ,  et  revertetur 
in  tiumum  suam :  in  die  \\\ä  peril)unt  co- 
gitationes  ejus. 

Beatus  cujus Deus  Jacob  auxiliator  ejus : 
spes  ejus  in  D<Hnino  Deo  suo : 

Qui  fecit  coelos  et  terram ,  mare ,  et  om- 
nia  quae  in  eis  sunt :  qui  custodit  verita- 
tem  in  sempiternum  : 

Qui  fiicit  Judicium  calumniam  sustinen- 
tibus ,  et  dat  panem  esurienttbus.  Domi- 
nus solvit  vinctos  : 

Dominus  iliuminat  cscos  :  Dominus 
erigit  aliisos :  Dominus  diiigit  justos. 

Dominus  custodit  advenas ,  pupilium  et 
\iduam  suscipiet ,  et  viam  impiorum  con- 
teret. 

Regnabit  Dominus  in  seteraum,  Dens 
tuus  Sion  :  In  generationem  et  generatio- 
nem.  Haüelula« 


VERSIO  TCLGATA. 

I.  Alleliiia,  Agsci  et  Zachiria. 

2.  Lauda ,  anhna  mea ,  Dominum  -,  Uo- 
dabo  Dominum  in  vitA  me&  :  psallam  \ko 
meo  quandiu  fuero. 

Noiite  confldere  in  prlneipibus  : 

3.  In  iUüs  bominum » in  quibus  noQ  est 
Salus. 

4.  E\ibit  Spiritus  ejus ,  et  reverietor  iir 
terram  suam  :  in  ÜiÄ  die  peribunt  onuies 
cogitationes  eorum. 

5.  Beatus,  cujus  Deus  Jacob  adjutor 
ejus ,  spea  ejus  in  Domino  Deo  ipsios : 
6.  qui  fecit  coeium  et  terram,  mare,  et 
omnia  qus  in  eis  sunt : 

7.  Qui  custodit  veritatem  in  sscalom  : 
facit  Judicium  injuriam  patientibos  :  dat 
escam  esurientibus. 

Dominus  solvit  eompeditos  :  8.  Domi- 
nus iiiumlnat  cascos. 

Dominus  erigit  eiisos ,  Dominus  diiigit 
justos. 

9.  Dominus  custodit  advenas ,  pupiUom 
et.  viduam  suscipiet ,  et  vlas  peccatoriun 
disperdet. 

10.  Regnabit*  Dominus  in  sascnla,  Dens 
tuus,  Sion,  in  generationem  et  geneiatio- 
nem. 


PSAI.MUS  CXLVI.  EÜCHARISTICUS. 

Nehemlae  tempore ,  ingens  immiisa  Sterilität,  qubd proprio  oeäificia  eurarent,  templi  struc- 
turam  negiigerent.  Neh.  v.  Agg.  i.  Ergo  post  horrendam  iUam  famem ,  dum  urbs  et  ttm- 
plum  exlruuntur ,  redditd  agris  ubertate ,  hanc  laudem  Deo  conclnunt :  nota  /.  2 , 3, 6,  t 


VERSIOS.  HIEROSfTm. 

Psalmos. 

Laudate  Dominum,  quoniam  bonum  est 
canticum  Dei  nostri  :  quoniam  decorum 
est  pulchra  laudatio. 

iEdificablt  Jerusalem  Dominus :  ejectos 
Israel  congrcgabit. 


TERSIO  VCLGATA. 

1.  Alloluia. 

Laudate  Dominum  :  quoniam  bonos  ^ 
psalmus  :  Deo  nostro  sit  jucnnda  decom- 
que  laudatio. 

2.  ifldiflcans  Jerusalem  Dominus :  ^^ 
persioncs  Israelis  congregabit. 


1.  Aggai,..  Ita  Syrus  et  70.  non  tarnen  in  hexaplo.  Theodor. 

f.  In  Ullis  hominum.  In  quibus...  fliio  hominis,  in  quo....  Heb.  neque  in  potenlioribos ,  oc- 
qae  in  teouloribus  conadiie.  De  filio  hominis,  vide  Ps.  xlvhi.  s. 

4.  Exibit  Spiritus  ejus...Ü\\i  hominis, scilicel.  Hevertelur .-  ipse  homo,  non  spiritus  eji» ; 
nam  verbum  laschub  masculinum  est ,  nomen  Rouah  rcmioinum  :  sie  EccI.,  xu.  l.  /tat'' 
tatur  pulvis  In  terram  suam,  et  Spiritus  redeat  ad  Deum, 

2.  ^dlftcans  Jerusalem.,.  Urne  destgnant  tempoi  InsUuratai  Jerafolrm«,  ac  tribuua  Ac<P' 
tlTilale  redeuniium. 
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Qni  flaoat  oontrltos  corde,  et  alligat 
plagas  eoruio. 

Qiii  nomerat  mnHitiidiDein  steUarum  , 
et  oames  nomine  suo  vocat. 

Magnus  Dominus  noster ,  et  maltus  for- 
titudine,  et  prudentise  ejus  non  est  nu- 
merus. 

Suscipiens  mansnetos  Dominus  :  huml- 
lians  impios  usque  ad  terram. 

Gaulte  Domino  in  confesslone  :  canite 
Deo  nofttro  in  ciÜiariU 

Qui  operit  coelos  nublbus,  et  prsebet 
iem  pluviam ,  et  oiirl  fiiclt  In  monUbus 
germen. 

Qui  dat  jumentia  panem  snum ;  filiis 
com  ciamantibiis. 


Non  est  in  fortitudlne  equi  voiuntas 
fju :  neque  in  tlbila  yiri  placetur  d. 

nacetur  Domino  in  bis  qui  timent  eum, 
et  espectant  misericordiam  ejus. 


3.  Qui  sanat  eontritos  corde,  et  aQ^t 
contritiones  eorum. 

4.  Qui  numerat  muititudinem  stellarnm, 
et  Omnibus  eis  nomina  vocat. 

5.  Magnus  Dominus  noster,  et  magna 
virtus  ejus ,  et  saplentis  ejus  non  est  nu- 
merus. 

6.  Suscipiens  mansuetos  Dominus,  hn- 
miiians  autem  peccatores  usquead  terram. 

7.  Prsßclnite  Domino  in  confesslone  : 
psallite  Deo  nostro  in  cithard. 

S.  Qui  operit  coelum  nubibus ,  et  parat 
terr®  pluviam. 

Qui  produclt  In  montlbos  fcenum ,  et 
herbam  servitutl  homlnum. 

9.  Qni  dat  jamentis  escom  ipsorum ,  et 
pulils  Corvo  r um  Invecantlbus  eum. 

10.  Non  in  fortitudine  equl  voluntatem 
habebit :  nee  in  tibüe  vlri  benepbtcltum 
erit  ei. 

11.  Benepkcitnm  est  Domino  super  ti- 
mentes  eum ,  et  in  eis  qui  sperant  super 
misericordlä  ejus. 


PSALMUS  CXLVII.  EUCHARISTICUS. 

TUido  caret  in  HebiKBo ,  etconünuaturppceeedenti,  ita  etiam  apud  Hier.  C€rU  est  ^ufdcm 

aygumenU, 


TERSIO  S.  HIERONYMI. 

laoda,  Jerusalem,  Dominum;  cane 
Deuffl  luum ,  Slon. 

Qoia  confortavlt  vectes  portarum  tua- 
YUffl  :  benedixit  filiis  tuis  in  medio  tni. 

Qoi  posult  termlnum  tunm  pacem; 
A^pe  frumenti  saturavit  te. 

Qui  emlttlt  eloquium  suum  terrae ;  ve- 
lociter  currit  verbum  ejus. 

Qai  dat  nivem  quasi  lanam;  prulnas 
quasi  clnerem  spargit. 

I^jleit  glaciem  suam  quasi  buccellas : 
ante  fociem  frigoris  ejus  quls  stabit  ? 

Mittet  verbum  suum ,  et  solvet  illa ;  spi- 
ntbit  splritu  suo ,  et  fluent  aqua*. 


VERSIO  VULGATA. 

AlieluU. 

13.  Lauda,  Jerusalem ,  Dominum :  lauda 
Deum  tuum ,  Sion. 

13.  Quonlam  confortavlt  seras  portarum 
tuarum  :  l)enedi\lt  flllls  tuls  in  te. 

1 4.  Qui  posult  fines  tuos  pacem ,  et  adipe 
frumenti  satiat  te. 

15.  Qui  emlttlt  eloquium  sunm  terrae : 
veioclter  currit  sermo  ejus. 

16.  Qui  dat  nivem  slcut  lanam  :  ncbu- 
lam  sicut  clnerem  spargit. 

17.  Mittit  crvstailum  suum  slcut  buo- 
cellas  :  ante  faciem  frigoris  ejus  quis  sus~ 
Unebit? 

18.  Emlttet  verbum  suum ,  et  llquefa- 
clet  ea :  flabit  spiritus  ejus,  et  fiuent  aquee. 


8.  Qui  operit  ccelum  nubibtts Fames  eistraclo  templo  in  eopiam  versa  est  Ag.,  n.  iS, 

t>*  90.  Et  herbam  servituü  liominum  :  borainum  tttilluübiis  ser? ienlem ,  vel  homiai » eam 
«errilioperä,  arandoet  subigendo,  ezoolenU.  Deett  Heb. 

9.  Invoctttaibus  eum  :  clamanlUmi :  Hier,  eliam  corvos  pascit :  contiderate  corvos.,»  et  Deut 
V^cU  mos.  Luc,  XII.  24. 

10.  Nee  in  tibiis  viri,..  Non  in  corporis  robore ;  noa  In  equestri  arte  salus  :  sed  in  benign!* 
Ute  Del. 

12.  Lauda,  Jerusalem,,,  edqudd  instaurata  et  »difleata,  ut  saperlwe  Ps.  :^.  2. 

13.  Confortavlt  seras :  vectes  :  Hier.  Gontri  ac  hostes  expectabant :  dicebanl  enim :  Si  tränt  - 
^tt  vatpes,  transltiet  murum  eorum,  etc.  Neil.,  iv.  9|  9. 

17.  Crystallum  :  glaciem  :  Hier,  graadincm. 
11  Ferbum ;  impft^ium. 
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Qol  annuntlat  verbam  saiim  Jacob,  pne- 
cepta  8ua ,  et  judicia  Boa  Israel. 

Non  fecitsimiliter  omni  gentl,  et  Jadicia 
ejus  DOD  cognoscent :  haUeiuia. 


19.  Qoi  annnntiat  Terbom  säum  Jacob, 
Jostitias  et  judicia  sua  Israel. 

20.  Non  fecit  taliter  omni  natloni ,  et  ja- 
dicia sua  non  manifestavit  eis.  Allelnia« 


PSALMUS  CXLVIII.  LAUDIS. 

IM  amore  flagrant,  aiUmata  aique  Inanima  in  ejut  laudei  ciet ,  omnUi  nacfa  creanUif  mqu 

dedignaniit  pUbem  liraeUUcam  admovere  sibL 


TEKSIO  8.  HIEKONTMI. 

Hallelnii. 

Laudate  Dominum  de  coslis  :  laudate 
eum  in  excelsis. 

Laudate  eum ,  omnes  angeli  ejus  :  lau- 
date eum,  omnes  exercitus  ejus. 

Laudate  eum ,  sol  et  luna ;  laudate  eum  , 
onmes  stell»  luminis. 

Laudate  eum ,  cceli  ccelorum ,  et  aquse 
quie  super  coelos  sunt. 

Laudent  nomen  Domini ;  quonlam  Ipse 
mandavit  et  creata  sunt. 

Statult  ea  in  saeculum ,  et  in  sternum ; 
prsBceptum  dedit ,  et  non  prsteribit. 

Laudate  Dominum  de  terra ,  dracones 
et  omnes  abyssi  : 

Ignla ,  et  grando ,  nix  et  gbicies,  \entus, 
turbo ,  quse  facitis  sermonem  ejus : 

Montes  et  omnes  coUes  :  iignum  frngi- 
forum ,  et  uniTors»  cedri : 

Bestiffi ,  et  onmla  jumenta ,  reptilla ,  et 
aves  volantes  : 

Reges  terra) ,  et  omnes  popuii  :  prin- 
cipes  et  uniTersi  judices  terras : 

Juvenes ,  et  virgines  :  senes  cum  pueris 
laudent  nomen  Domini : 

Quoniam  sublime  nomen  ejus  solins, 
gloria  ejus  in  coelo  et  in  terra. 

Et  exaitavit  cornu  popoli  sui  :  laus  Om- 
nibus sanctis  ejus ,  Ullis  If  rael  populo  ap- 
propinquanti  sibi.  Hallelui  a. 


VERSIO  TÜLGATA. 

1.  Altelttia. 

Laudate  Dominum  de  ccells  :  iandale 
eum  in  excelsis. 

2.  Laudate  eum ,  omnes  angeli  ^os : 
laudate  eum ,  omnes  Tirtutes  ejus. 

3.  Laudate  eum ,  sol  et  luna ;  laudate 
eum ,  omnes  stellx ,  et  lumen. 

4.  Laudate  'eum,  cceli  ccelorum,  et 
aqu»  omnes  quae  super  coelos  sunt,  5.  lau- 
dent nomen  Domini. 

Quia  ipse  dixit,  et  facta  sunt :  ipse  man- 
daTit,  et  creata  sunt. 

6.  Statult  ea  in  aetenium ,  et  in  saecnlom 
ssculi :  praeceptum  posuit ,  et  non  prae- 
terlbSt. 

7.  Laudate  Dominum  de  terra,  dra- 
cones et  omnes  abyssi  : 

8.  Ignis,  grando ,  nix,  giacies ,  Spiritus 
procellarum,  quse  faciunt  verbum  ejus. 

9.  Montes  et  omnes  colles :  llgna  fruc- 
tifera ,  et  omnes  cedri : 

10.  BesUad,  et  universa  pecora  :  ser- 
pentes ,  et  volucres  pennaüe  : 

1 1 .  R^es  terrae ,  et  omnes  popuii :  prin- 
clpes ,  et  onmes  judices  terrs  : 

12.  Juvenes,  et  virgines  :  senes  cum 
junioribus  laudent  nomen  Domini :  13.qula 
exaitatum  est  nomen  ejus  sollus. 

14.  Confessio  ejus  super  ccelum  et  ter- 
ram  :  ^t  exaitavit  cornu  popuii  sui- 

Hymnus  omnibus  sanctis  ejus :  filiis  Is- 
rael populo  appropinquanti  sibi.  AUeJoia. 


In  flne  bujas  Puimi  est  \i  illelutah  In'Heb.  non  initio ;  est  antem  iniiio  PMlmi  cxlti.  qood 
argumenlo  est  hanc  Uli  cool  inuandam.  Nun  in  loperiori  czlt,  et  in  bis  reliqais  tribus  habe- 
tur et  initio  et  flne. 

2.  Firtutes:  ezerciUis:  flier. 

3.  Stellas  et  lumen  :  stell«  lominis  :  Idem.  id  est,  laminos». 

4.  Aqua  omnes,  qua  su[yer  calos  sunt.  Nahes  inteliige :  unde  in sequentibns ;  venti,  nix, 
gltcies,  non  Urnen  nubes  o  emorantur.  Vide  Ps.  ctii.  s. 

5.  Quia  ipudixil,  et  fac\asunt : deest  hlc  Bier,  habetur  xxxii.  o. 

6.  Et  nonproeteribit  :  Ca  lum  enim  et  terra  transibunt;  verba  autem  mea  nbn  prceteribuxt, 
llatth.,  xxnr.  35 . 

T,  8.  Dracones :  grando  .-  nix  :  etiam  qua  noiia  sunt  Deam  laudaot :  Immiau  quippe  ad 
ejus  jostitiam  commendand  im.  Qua:  faciunt :  verbum,  Erubesce »  homp ;  serpenUs»  abgssi, 
nix,  etc.,  verbum  Dei  faciun  t :  et  tu  non  facisl,..  In  eo  autem  Deam  toudant,  quöd  non  mu- 
tant naturam  suam,  stanique  in  ordine  suo  absque  solo  homine  eui  ornnia  subjecta  swu.  Bier, 
in  hanc  Ps. 

14.  Et  exaitavit,.,  Vide  Hier.  • 
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PSALMÜS  CXLIX.  EÜCHARISTICUS. 

Magna,  ui  viäetur,  vUiorid  reporlatd  :  f,  1,  8. 


VEHSIO  S.  HIERONTVI. 

HiUeliiia. 

Gantate  Domino  canticum  noTum :  laus 
ejus  in  congregatione  sanctoram. 

Laetetur  Israel  in  foctore  sno  :  fllii  Sion 
exultent  in  r^  suo. 

Laodent  nomen  ejns  in  choro :  in  tym- 
pano  et  cltharä  cantent  ei. 

Qvia  complacet  sibi  Dominus  In  populo 
sao :  eialtabit  mansuelos  in  Jesu. 

ExuUabunt  sancti  in  glorlA  :  laodabunt 
In  eubllibus  suis. 

Exaitationes  Del  in  guttare  eormn ,  et 
gladli  anclpites  in  manibus  eOrum  : 

Ad  fociendam  Tindictam  in  gentibus , 
increpatlones  In  popnlis  : 

Vt  alligent  reges  eorum  catenis ,  et  in- 
clyUa  eorum  in  compedibus  ferrei»  :    * 

üt  faciant  in  eis  Judicium  conscriptum : 
deoor  est  omniom  sanctomm  ejus.  Halle- 
hiia. 


VERSIO  VnLGATA. 

I.  Aüeluia. 

Cantate  Domino  eanticum  novam  :  laus 
ejus  in  ecciesift  sanctorum. 

2.  Lstetur  Israel  in  eo  qui  feclt  enm ,  et 
fllii  Sion  exuitent  in  rege  suo. 

3.  Laudent  nomen  ejus  in  cboro  :  in 
tympano  et  psalterio  psallant  ei. 

4.  QuIa  beneplacitum  est  Domino  In  po- 
pulo suo ,  et  exaltablt  mansuetos  in  sa- 
iutem. 

5.  Eiultabunt  sancti  in  gloriä  :  Ista* 
buntur  in  eubllibus  suis. 

6.  Exaitationes  Del  In  gutture  eorum , 
et  gladll  anclpites  in  manibus  eorum  : 

7.  Ad  faciendam  vindlctam  in  nation^ 
bus ,  increpatlones  in  populis  : 

8.  Ad  alllgandos  reges  eorum  in  compe- 
dlbw ,  et  noblles  eorum  In  manlcls  ferreis : 

9.  Ut  foclant  In  eis  Judicium  conscrip- 
tum *  gloria  hsc  est  omnlbus  sanctls  ejus. 
Alleluia. 


PSALMÜS  CL.  LAUDIS. 


Qutdquid  aonat ,  Deumsonet. 


VEBSIO  S.  HIERONTMI. 
Aileluia. 

Laudate  Dominum  in  sancto  ejus  :  lau- 
date  eum  in  fortitudine  potentls  ejus. 

Laudate  eum  in  fortitudinibusejus :  lau- 
date eum  Juxta  multitudinem  magnifl- 
tentis  snae. 

Laudate  eum  in  clangore  buccinse :  lau- 
date eum  in  psalterio  et  cithar&. 

Laudate  eum  in  tympano  et  choro :  lau- 
date eum  in  chordls  et  organo. 

Laodate  eum  In  cymbails  sonantibus  : 
laudate  eum  In  cymbails  tinnientlbus. 

Omne  quod  splrat  landet  Dominum. 
Halleluia. 


VERSIO  TÜLGATA« 
1.  AUeiula. 


Laudate  Dominum  in  sanctls  ejus  :  laur 
date  eum  in  firmamento  vlrtutls  ejus. 

2.  Laudate  eum  in  yirtutibus  ejus  :  lau- 
date eum  secundüm  multitudinem  mag- 
nitudinis  ejus. 

3.  Laudate  eum  in  sono  tubs  :  laudate 
eum  in  psalterio  et  cItharA. 

4.  Laudate  eum  in  tympano  et  choro  : 
laudate  eum  In  chordls  et  organo. 

5.  Laudate  eum  in  cymbails  benesonan- 
tlbus  :  laudate  eum  In  cymlmlis  Jubila- 
tlonls.  6.  Omnls  splrltus  landet  Dominum. 
Alleluia. 

S.  In  eubüibiu  suis  :  en  securiutem,  en  reqoiem,  en  perpetem  volaplatem. 
6, 7.  Exaitationes :  Toces ,  Deam  eiloilentes  ,  «S^nc ,  iu  Heb.  GiadU  andpUes,,..  Ad  fit' 
üendam  vindlctam  in  nationibus :  ad  ulcbeendos  Cbanansof. 

8.  Ad  alllgandos  reges :  ut  Adonibezec,  Agag,  etc. 

9.  Judicium  conscriptum  :  k  Deo  propter  eorum  scelera  pronuntiatom ,  et  tanquam  ex  ta> 
fcoU  reciUium .  ^ 

1.  In  sanctls  :  sanclo  :  Hier,  id  est ,  lanctoario.  lu  Gb.  Firmamento  :  expamo :  Heb.  quod 
eit  ccelam,  Dei  sedea  :  cujus  lempluin  flgura  erat. 

2.  nrtutibus :  forUtodinibas  :  Hier. 

8.  Omnis  Spiritus  :  omne  quod  spirat ;  idem  omnis  mens :  NeselunnaJi :  atque  bie  est  pul- 
cherrimusac  snaTlssimus  sacre  psaimodis  fhictus,  ut  in  laude«  Dei,  non  modd  cujuiqao 
Mtlrüffl  tpirttas,  ?erüm  eiiam  omnic  spiriiui ,  omnis  tox  ,  mens  omnii  erumpal. 
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CANTICA. 


Cum  Gantica  di?inam  spectent  psalmodiam »  etiam  ex  inaütulo  Ecdesiae; 
ide6  cam  Psalmis  ea  edere ,  notisque  simul  illustrare  yuuna  esU  £a  enim 
sunt,  quse  in  gratiarum  aclionem  pro  collalis  ä  Beo  beneflciis ,  sive  ad  eorunt 
memoriam  sempiternam ,  Spiritu  sancto  afflati  cecinerunt  sancti  Dei  homines. 
Bic  itaque  illa  habeas  ^  ut  in  Scripturis  reperiuntur ,  juxla  ci^jusque  Tolumi- 
nis  OFdinem.  IHon  ideo  tarnen  praeceUentLSsimum  illud  Salomonis  Canücum 
fltalim  damus ,  quod  et  per  sese  suo  yolumioe  constet ,  neque  ad  canendum 
adhibeatur  in  fidelium  coelu;  1>eo  autem  juvante ,  suo  loco  dabitur. 


CANTICÜM  MOYSI,  LAUDIS  ET  GRATIARUM  ACTIONIS. 

Ecclesia  salva  per  baptismales  aquas ,  peccatis  ibi  mersis  scpullisque ,  ac 
Ticlo  antiquo  hoste  diabolo ,  prisc^  jam  inde  ab  Adamo  servitutis ,  partseque 
per  Christum  libertatis  memor,  ad  ritam  victricium  animarum,  Canticum 
Moysi  viri  Dei  in  coelo  canentium  ( Apoc.,  xv.  S. ),  hoc  canit  Feriä  ¥.  ( Hodie 
Ferid  u.) 

J^ottquamjubente  3Iose,  aquce  marit  Rubrl,  mri  Instar  ad  dexteram  et  ad  toram  comtUe- 
runt,  ut  Jsraelitia  ioemn  trarueundi  dareni ,  intecuiique  Mgypüi,  eodem  M08t  iwtperaiHe, 
revtrsii  ad  naturam  flucUbus,  unä,  cwn  eurribus  equUque  hauiü ;  dtm  adhmo  tanUk  tlragct 
kostiwn  sab  oculos  versofHur :  ( Exod.,  zit.  ai«  et  aeqq. )  lomptit  Maria  propbetina  loror 
Aaron  tjmpanum ;  egreassqae  aunt  omnes  mulierei  posl  eam  cum  tympanis  etchoriiiquibuf 
iUa  precijiebat.£xod.,  xt.  20,  02. 

EXODl  CAPUT  XV. 

1.  Tunc  cecinit  Moyses ,  et  filii  Israel  Carmen  hoc  Domino,  et  dixerunt : 
Gantemus  Domiao  :  glorios^  enim  magniflcatus  est ,  equum  et  ascensorem  dejecit 

Sn  mare. 

2.  Fortltudo  mea ,  et  laus  mea  Dominus ,  et  factus  est  mihi  in  salatem  :  iste 
Deus  meuB ,  et  gloriflcabo  eum  :  Deus  patris  mei ,  et  exaltabo  eum. 

3.  Dominus  quasi  vir  pugnator,  omnipotens  nomen  ejus. 

4.  Currns  Pharaonis  et  exereitum  ejus  projecit  in  mare  :  eleeti  principes  ejus 
submersi  sunt  in  mari  Rubro. 

6.  Abyssi  operaerunt  eos  :  descenderunt  In  profundum  quasi  lapis. 
6.  Dextera  tua,  Domine,  magniflcata  est  in  fortitudine  :  dextera  tua.  Domine, 
percussit  inimicum. 

1.  Ce9lnil  Moyses,,,  Cantemus  Domino,,,  Hec  igilur,  Mojm  viria,  ut  MarU  tomiaii  prc- 
cineaie,  eocinenioL  QiU  de  re  Tideria  egregium  Pbilonia  locum,  Prefat.  cap.  tx.  nam.  33.  et 
Id  Ps.  Lxyn,t,  26.  Equum  el  afcensorem :  Pharaonem  cara  omni  equiutusuo ,  ut  habei^  19« 

2.  ForUiudo  mea,,,  UDamquemqtte  laraelitam  loqueoiem  iodacil,  ul  major  demooatreliirpi^ 
latis  gratique  animi  lensus. 

I.  OmtUpatau  nomcn  eijus  :  Donrinai ,  nomen  ejof  :  Heb.  Jeborab :  70.  xwpco{. 
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7.  Et  in  multit^adine  gloris  tu»  deposuisti  adversarlos  taos  :  mlsisti  iram  tnam » 
qus  devoravlt  eos  sicut  stlpulam. 

8.  Et  in  spiritu  furoris  tui  congregatae  sunt  aqus :  stetit  unda  fluens ,  congregat» 
sant  abyssi  in  medlo  mari. 

9.  Dixit  Inlmicns  :  Persequar  et  comprehendam ,  divldam  spolla,  Implebitur 
anima  mea ;  evaglnabo'  gladiam  meum ,  interflclet  eos  manas  mea. 

10.  Flavit  Spiritus  taus,  et  operuit  eos  mare  :  stibmersi  sunt  quasi  plumbum 
io  aquis  vehementibus. 

ll.Quis  simllls  tu]  in  fortlbus.  Domine?  quis  simliis  tui ?  Magniflcus  in  sanctl- 
täte,  terribllis  atque  iaudabilis,  feciens  mirabllla. 

12.  Extendlsti  manum  tuam ,  et  devoravit  eos  terra. 

13.  Ihix  fuisti  In  misericordiä  tuä  populo  quem  redemlstl ,  et  portasti  eum  in  for- 
Utadine  tuA,  ad  habitaculum  sanctum  tuum. 

14.  Aseenderunt  popnli ,  et  irati  sunt :  dolores  obtinuerunt  habltatores  Phillstilm. 

15.  Tunc  conturbati  sunt  principes  Edom  :  robustos  Moab  obtinuit  tremor; 
obrlgneiunt  omnes  habitatores  Gbanaan. 

16.  Irroat  super  eos  formido  et  pavor,  in  magnitudine  bracbii  tui;  flaut  immobile» 
quasi  lapis ,  donec  pertranseat  populus  tuus ,  Domine ,  donec  pertranseat  populus 
tuDs  iste,  quem  possedisti. 

17.  Introduces  eos,  et  plantabis  in  monte  hsredltatis  tus,  flrmisslmo  habitaculo 
tuo  quod  operatus  es»  Domine  :  sanctuarium  tuum,  Domine ,  quod  flrmaverunt 

ItUmUfi  tU2B.  « 

18.  Dominus  regnabit  in  stemum  et  ultra. 

19.  Ingre^sus  est  enim  eques  Pharao  cum  curribus  et  equitibus  ejus  in  mare ;  et 
redoiit  super  eos  Dominus  aquas  maris  :  fllii  autem  Israel  ambulaverunt  per  sie* 
cum  in  medio  ejus. 

S.  St  impiritu  furoris  <iil...8ife  ipsA  irl  Dei,  lifc  per  etm  ti  venti  veiiemeDtis  immlnli,  ol 
Ex-,  xiT.  21.  Congregatce  sunt :  coacer^itsD  sunt  aquas :  1190  pro  naturü  suA  liquid«  ac  dif- 
Au»,  sed  io  flrmam  coogeriem  composita;  idque  ex  irt  Dei  in  ^gyplios,  quos,  Teluti  reprenit 
<qoii,  ioTlIabat  ad  ingressum;  iogressot  immissif  rursiu  aquis  ol^uit.  SMit  unda  fiuent...  ste- 
ternnt  flaeota  Biculacenrus  :  Heb.  Congregatw  aunl.»  coaguiata  sunt...  Heb.  ac  veluti  coDge- 
btc,  i^ysti :  gurgiies,  velut  in  aggeroni  versi. 

10.  Ftorll  Spiritus  tuus  :  ventus :  ot  enim  Dooflnus  mare  alwUilit  flaDlo  Tenlo  vehementi  ei 
urente  loUl  nocie,  et  vertlt  io  siccum  ,  divisaque  est  aqua  :  Ex.,  xiv.  21.  sie  etiam,  immisso 
▼nto ,  recidere  fluctus  in  .£gypti08. 

12.  Devi>ravit  eos  terra  :  aquis  superfusis,  alque  alti  subjeclam  areoam  in  cadarera  toI- 
veaiibof. 

H.  ^seenderuni  popuU  :  audierunt :  Heb.  70.  Et  irati  sunt :  commoU  sunt ,  conturbati  sunt. 
Mores  obtlnuerwU,..  sie  Ps.  xLTn.  7, 8.  Conturbati  sunt^  commoti  sunt,  tremor  apprehendii 
tot :  ibi  dolores  uiparturtentis,  etc.  ac  passim  apud  prophetas. 

IS.  Tune  coniurbati  sunt..,  longA  latique  diffuso  ineiu  per  Ticinas  regiones :  dicebant  enim  t 
Sicut  feclt  in  mari  Bubro,  sie  faciet  in  torrenlibus  Amon  :  Num.,  xxi.  14.  adeoque  nihil  erit 
imperTium.Ac  sie  post  longissima  quoque  tempora  sub  Hell  ponliflcis  principatu ,  inclama- 
bot  PbUlsl»! :  Quis  not  saivabit  de  manu  deorum  sublimium  istorum?  Hl  sunt  dii ,  qui  per^ 
outerunl  JEg\fptum  omni  plagd  ,  in  deserto  :  I.  Reg.,  it.  8.  quantö  magis  tcrriU ,  rccenle  rei 
neaoriA? 

K.  Kraul  immobiles.,,,  donec  pertranseat,  Filii  enim  Esaü  etalli,  hoc  metu  Tclut  obstupe- 
bell,  bcUem  Israeliils transitum  prebueruni:  Transibilis  per  terminos  fratrum  veslrorum 
fiUonan  Bsaü,,.  et  ümebunt  vos.  Deut.,  u.  4. 

lt.  Dominus  regnavit,,,  Flnis  canlici  ,ut  videtur  :  coUatA  in  Deum  glorU. 

19.  Ingressus  est,,.  Quo  loco  intermissa  narritio  resumltur :  hunc  eliam  versum  integruni 
cloit  EcdesU. 


I. 
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ALTERUM  MOYSI  CANTICüM, 

INCREPATORIÜH  :  COKMEITORATORIIIM. 

Caniiur  In  laudibut  SoblmH^  ui  adoptUmU  fiUi  befuftcmiiasimwn  parentan  Deitm  mmm, 

colanl,  metuant, 

Moysi  fiMriluro,  ac  Jasue  Moysi  sueees$ori  dengwüo ,  9ic  jnrKtpH  Do- 
minus prtßscius  futurorum  :  Scribite  vobis  Ganticum  istud ,  et  decefe  fiiios 
Israel,  ut  roemoriter  tene&nt ,  et  ore  decanteiit :  et  sit  mihi  Carmen  istadpro 
leslimonio  inier  fllios  Israel....  Cümqne  comederint,  et  saturati  crassiqae 
luerint,  avertentur  ad  deos  alienos....  Poslquam  autem  invenerint  populum 
mala  multa  et  affllctiones ,  respondebit  ei  Canticum  istud  pro  testimonio, 
quod  nuUa  ddebk  oblivio  ex  ore  seminis  lui.  Ergo  ad  sempitemam  rti  me* 
'fMortam^  loculus  est  Moyses,  audiente  universo  coetu  Israel»  verba  carmiais 
bijgus ;  et  ad  finem  usque  complevit.  Deiit.,  xxxi.  i4.  el  seqq.  Füe  culm 
quo  $pmtu  extremd  tn  senectute  ,jamjamque  moriiurusy  canat. 

UEUTER0N03III  CAPUT  XXXII. 

1.  Aodite,  eoell ,  quie  loquor;  audiat  terra  verba  oris  raei. 
?.  Goncrescat  ut  pluvia  doctrina  mea,  fluat  ut  ros  eloquium  meoni ,  quasi  Imlier 
super  herbam ,  et  quasi  stilke  super  !<ramina. 

3.  Quia  nomen  Domini  invocabo :  date  magniflcentiftm  Deo  nostro. 

4.  Del  perfeeta  sunt  opera  ,  et  omnes  vis  ejus  jndlcia  :  Deus  fldelis ,  et  absque  nlla 
iniquitate ,  Justus  et  rectus. 

5.  Peccaverunt  ei ,  et  non  fliii  ejus  in  sordibus :  generatlo  prava  atque  perreru. 

6.  Hxccine  reddis  Domino ,  popuie  stulte  et  insipiens?  numquid  non  Ipse  est  pater 
luus ,  qnl  possedit  te ,  et  feeit ,  et  creavit  te  ? 

7.  Hemento  dlerum  antlquorum ,  cogita  gcnerationes  singulas  :  Interroga  patrem 
tuum ,  et  annuntiabit  tibi ;  minores  tuos ,  et  dicent  tibi. 

8.  Quando  divide])at  Altissimus  gentes ,  quando  separaltat  fllios  Adam ,  constituit 
terminos  populorum  juxta  numerum  flliorum  Israel. 

9.  Pars  autem  Domini ,  populus  ejus ,  Jacob  funlculus  hzeredilaUs  ejus. 

10.  Inveniteum  in  terra  dcscrtÄ,  in  loco  horroris,ct  vasta;  solltudinis:  circum- 
«laxit  eum,  et  docuit ,  et  custodivit  quasi  pupiUam  oculi  sui. 

1.  jtuäite ,  ccßlL».,  audiat  terra :  sie  unim  pnedixeral :  /Rvooafro  eonira  cm  eaUan  euer- 
ram  :  Deut.,  x&xi.  3S.  quod  et  Moyses  ,  H  alii  prophets  sspo  faciuni ;  ui  popall  rebdUolii 
pectus,  rebus  qooquc  inanimis  darina,  cfnoUlanl ;  Imn  ut  UBiveru  reram  uuira  in  impi«« 
contumacea  ionirrectara  eaae  videatur. 

2.  Cöficreseat  ut  pluvia...  fluat  ut  rot..,  lanto  impetu ,  (anti  auavilate  et  copU. 

5.  ßt  non  ftlii  tjuf....  pcccavit  ei,  non  fllü  ejus,  niacola  corom  : Heb.  Moumain  :  paimr 
boniiaiis  obliti :  i  paire  deserti :  nee  jam  fllü ,  sed  inimici :  quo  eis  dedecoris  a«mpiterni  aott 
inoritur. 

0.  Nutnquid  von  ipse  est  pater  tuus,  giti  possedit  tc  ?  gcnuit :  quo  sensu  Ilcva  dixit ,  cdiio 
partu  :  Possedi  hominemper  Deum  :  Gen.,  it.  t.  Etfeelt,  et  creavit  te.  Commemorare  ioci- 
pit  quot  noRiinlbas  parens ;  ac  primäm  rreaUone ,  hie :  tum  eicelione  et  adoplione  singolah 
prs  cstcris  genttbua :  amore ,  bonilale,  cura,  assignata  basredilate ,  quod  esequitur,  jf .  T,  S,  9. 
«t  seqq. 

7.  Quando  dividebat...  quando  separahat  fllios  Jdam.  Jam  inde  ab  initio,  cum  fliiia  Adaact 
Tioe  eoromque  nepotilius  terram  disiril>ueret ;  in  animo  babebat  fllios  Israelis  electi  sai :  iu^"^ 
constituit  terminos  populorum  Chanana)0rum,  juxta  numerum  flliorum  Israel  :  Septem  iUo* 
populos  Chananaeos  (lona Vit  regiono  idonea  ad  capicndum  alcnduraquc  populum  suum,  in  eao 
regionem  divina  polliciuiionc  iransferendum. 

10.  Circumduxit  emn  :  non  slaUm ,  ac  directa  via  in  lerram  promissam  duxit.  Et  d'KuH :  in 
dcaerlo  circumacium  per  viarum  arobagcs, quo  eum  ut  puerum  indisciplinatum,  per  quadri- 
ginta  annos  et  monilis  ci  casligaUonibus  erudiret.  Et  custodivit  quasi  puplUam..,.  Malris  insur 
aedula,  qü»  cum  nee  virgisparcat, tarnen  puerum  et  sinufofet,  et  ocuiiscariorembabei, 
nee  nnquam  i  pectore  visuqoc  dimillit 
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11.  Sicut  aqalla  provocans  ad  Tölandum  pullos  soos,  et  snper  eos  volitans,  ex- 
pandit  alas  suas ,  et  assampsK  eum ,  atque  portairit  in  humeris  sais. 

12.  Dominus  solus  dnt  ejus  fait,  et  non  erat  cum  eo  Deus  alienus. 

13.  CoQsUtuit  eum  super  excelSam  terram  :  ut  comederet  fructns  agrorum ,  ul 
sugeret  mcl  de  peträ ,  oicumque  de  saxo  durlsslmo. 

14.  Bntyrum  de  armento ,  et  lac  de  ovlbos  cum  adipe  agnorum ,  et  arietum  fllio- 
rmn  Basan ,  et  hircos  cum  meduM  trltici ,  et  sangulnem  uvae  biberet  meracissimum. 

Ib.  Incrassatus  est  dilectns,  et  recalcltravit :  incrassatus,  implngaatus ,  dilatatus, 
dereliquit  Deum  fectorem  sunm ,  et  recessit  h  Deo  salutari  sno. 

16.  Provocaverunt  eum  In  dWs  allcnls ,  et  In  abominatlonibns  ad  iracundlam  con- 
citaverunt. 

17.  Immola^'crnnt  dxmonlis  et  non  Deo ,  dlls  quos  ignorabant :  novi  recentesque 
venenmt,  quos  non  cohierunt  patres  eorum. 

18.  Deum ,  qui  tc  genuit ,  dereliquistl ,  et  oblitus  es  Domini  creatorls  toi. 

19.  Vidtt  Dominus ,  et  ad  iracundlam  concitatus  est  :  quia  provocaverunt  eum 
fdii  sul  et  flliae. 

20.  Et  ait :  Abscondam  faciem  meam  ab  eis ,  et   considerabo  novissima  eorum  : 
generartio  enim  perversa  est,  et  infideles  flUi. 

21.  Ipsi  me  provocaverunt  In  eo ,  qul  non  erat  Deus,  et  Irritaverunt  in  vanltatibus 
suis :  et  ego  provocabo  eos  in  eo  qui  non  est  populus ,  et  in  gente  stultd  irritabo  illos. 

22.  Ignis  succensos  est  in  fürore  meo ,  et  ardeblt  usque  ad  inferni  novissima  : 
«levorabitque  terram  cum  germine  suo,  et  montium  fnndamenta  comburet. 

23.  Congregabo  super  eos  mala ,  et  sagittas  meas  complebo  in  eis. 

24.  Consumentur  fame,  et  devorabnnt  eos  aves  raorsn  amarissimo  :  dentcs  bestia- 
nun  immittam  in  cos,  cum  furore  trahentlum  super  terram,  atque  serpentium. 

25.  Forls  vastablt  eos  gladius,  et  Intus  pavor,  juvenem  simul  ac  virginem,  lacten- 
lem  cum  bomlne  sene. 

26.  Di\i :  Ubinam  sunt  ?  cessare  faciam  ex  liominibus  memorlam  eorum. 

27.  Sed  propter  iram  inimicornm  distull :  ne  fori*  superbirent  hostes  cornni ,  et 
dicerent :  BlaBus  noetra  excelsa ,  et  non  Dominos ,  fecit  bade  omnia. 

12,  Dominus  «olms...  Reclö  iacolcalum,  ne  ad  alioe  dcos  mens  caeca  deflaat. 

14.  St  aritium  filiorum  Basan :  quorum  erant  uberes  campi  et  pinguissima  paicua :  mon» 
Baum,  mona  pinguis.  Psalm,  lxvii.  itf,  17. 

15.  Incrassatus  est  dilectus.  Alii ,  rcclus :  populus  Israel  summA  cura  ad  veri  rcctiquo  sivt- 
djumiutiiuuis.  Commemoratis  tiaclCDUff  beneflclis,  jam  id  flagitia  transit. 

19.  Et  iracundlam  concitatus  est :  et  reprobavit  prs  indignaUone  filios  suos  et  filias : 

Heb.  Po6t  beneficia  et  flagitia  immemorls  popuii ,  ad  Dai  minas  ullionemque  transgredilur. 

20.  j/bscondam  faciem  meam.,..  Iterat  Domini  dicta  iu  comminantis :  Abscondam  et  celabo 
faciem  meam  in  die  illo :  Deut.,  xxxi.  18. 

31.  Ipsi...  irritaverunt  in  vanitalibus  suis  :  in  idoüs,  in  Talsis  diis.  Et  ego  provocabo  eos 

Eriiam  enim  super  eoBgenies,  quo»  noa  sunt  populus  meus  :  Et  in  genie  sttdtä....  quee  Deum 
i|norat :  sensusquc  est :  Quemadmodum  Uli,  mib^  Deo  vero,  falsos  deoa ;  ita  ego  illis  in  verum 
populom  electis,  populos  aiienos  neque  i  me  adöplatos,  anieponam :  quod  reciö  traducit  Pau- 
lus ad  Tocationem  gentium :  Rom.,  x.  19.  Provocabo...  irritabo...  ad  emulationem  vos  addu- 
cam:ut  rectö  70.  verlunt  ac  Paulus.  EnDei  Iwnitas :  gcntes  enim  inimicas  suorum  humeria 
^iclrices  imponit;  utsi  non  volunlale,  cerlö  smulatione  ac  pudore  vicU,  ad  Deum  redeani  : 
tjaoA  imitatus  apostolus  ostenlat  Judxis  effusas  in  genles  divins  misericordi«  di?ilia8  :  Si 
fuo  modot  inquit,  ad  cemulaiutum  provocem  carnem  meam  ( Judsos  cognatoa  meos )  et  salvos 
küam  aliquos  ex  illis  :  Rom.,  \i.  14. 

34.  Cum  furore  trahcntium  super  terram ,  atqae  serpentium ,  cum  vcneno  serpentium 
terre  :  Heb. 

25.  Forts....  gladius ,  et  intus  pavor  :  nuUum  ab  armis,  nullum  abanimi  virlutc  prassidium. 
Mm  pai'or^etiaro  alisistente  f^vo -,  fuqietis  enim,  nemine  persequente  :  hey .,  xxfi.  17, 
Terrebit  eos  sotdtits  folii  volantls,  et  ita  fugient  quasi  gladium  :  cadent  nullo  persequentc , 
tlcorruenl  singuli  super  fratres  suos ^  quasi  bella  fugientes  :  Ibid.,  36  et  37.  Juvenem  simul 

ac  virginem fortes  «quo  ac  imbelles  ;  omnes  exanimati  metu ,  jamque  in  corde  victi ,  aa- 

t^uam  manus  conseranl;  quo  nihil  osl  miserabilius  aul  abjoctius. 

3«-  DLxl :  Ubinam  sunt  ?  Quasi  non  videret ,  et  adhuc  quisreret  ad  supplicium  :  ut  dato  , 
«}um  minalur,  poeniiendi  spalio ,  rcsipiscant :  unde  sequilur  : 

27.  Sed  propter  iram  inimtcorum  distuli .-  nc  ferocianl  hostes  Tacili  victoriä.  Tide  autem  ul 
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^.  Gens  absque  consilio  est ,  et  sine  prudentiA. 

29.  Utinam  saperent,  et  Intelllgerent ,  ac  novissima  provlderent ! 

30.  Quomodo  persequatur  unus  mille,  et  duo  fugent  decem  mlUia?  nonne  ideo, 
«luia  Deus  suus  yendidlt  eos,  et  Dominus  conclusit  lilos? 

31.  Non  enim  est  Deus  noster  ut  du  eorum  :  et  inlmici  nostri  sunt  judices. 

32.  De  vineä  Sodomorum ,  Tinea  eorum ,  et  de  suburbanis  Gomorrbae  :  uva  eonun 
uva  fellis ,  et  botri  amarissiml. 

33.  Fei  draconum  vlnum  eorum ,  et  venenum  aspidum  insanabile. 

34.  Nonne  hxc  condita  suntapud  me,  et  signata  in  tbesauris  meis? 

35.  Mea  est  ultio,  et  ego  retribuam  in  tempore,  ut  labatur  pes  eorum :  Juxtä  est 
dies  perditionis ,  et  adesse  festlnant  tempora. 

3G.  Judicabit  Dominus  populum  suum ,  et  in  sen-is  suis  miserebitur  :  videbit  quod 
inflrmata  sit  manus ,  et  clausi  quoque  defecerunt,  residulque  consumptl  sunt. 

37.  Et  dicet :  Ubi  sunt  dii  eorum ,  in  qulbus  habebant  flduclam  ? 

3S.  De  quorum  victimis  comedeluint  adipes,  et  blbebant  vinum  libamlnum  :  Sar- 
sant,  et  opitulentur  vobis,  et  in  necessitate  vos  protegant. 

39.  Videte  qu6d  ego  sim  solus,  et  non  sit  alius  Deus  praeter  me :  ego  occidam,  et 
ego  vivere  faciam ;  percutlam ,  et  ego  sanabo ;  et  non  est  qui  de  manu  mek  possit 
cruere. 

40.  LevalK)  ad  coelnm  manum  meam ,  et  dicam :  Vivo  ego  In  stemum. 

41.  Si  acuero,  ut  fulgur,  gladium  meum,  et  arripuerit  Judicium  manus  mea: 
reddam  uitionem  bostibus  meis ,  et  bis  qui  oderunt  me  retribuam. 

42.  Inebriabo  sagittas  meas  sanguine ,  et  gladius  mens  devorabit  cames, de  cruore 
«ccisorum ,  et  de  captivitate ,  nudati  inimicorum  capitis. 

43.  Laudate,  gentes,  populum  ejus,  quia  sanguinem  servorum  suomm  ulcis- 
cetur ;  et  vindictam  retribuet  in  bestes  eorum ,  et  propitins  erit  terrae  popnli  sui. 

uitro  qnsrat  ignoscendi  causas.  Distuli  antem ;  dod  oaiDino  lustuü  gladium  ab  Iffaelitii,  ne 
Teluli  rerift  jam  venit  insolescant. 

30.  Ei  Dominiu  conclusit  iUos  :  in  aDgustias ,  In  iniidtas ,  in  carieres. 

SI.  Et  intmici  nostri  sunt  judices  :  Dei  vindiciam ,  ac  deorum  luorum  vanilatem  experti 
totiei. 

33.  De  vined  Sodomorum,,..  MagnA  spe ,  nulio  fructu  :  igne  consamente  omnem  circnm- 
<|uaque  regionem ,  et  cuncta  terr«  virenüa ,  Gen.,  xix.  25.  spemque  ooinem  Tindemic.  De 
suburbanis  :  de  viciDiA  Gomorrhoe,  mIo  aride  et  exusU>,exfuccas  inanesque  firnges  proTereDtes. 
Vinea  eorum  :  Itraelilamm  rebelliom. 

34.  Nonne  hcec :  dagella  suprik  memorau  :  condita  sunt,  penes  me  sunt :  lanquam  In  penn 
tneft  sunt ,  unde  promam. 

35.  Ego  retribuam  in  tempore :  non  «latim ;  ut  dem  locum  poenitenUie  :  sed  Tdut  vicU  el 
«xhausU  patientiü.  Ut  labatur  pes  eorum  :  ila  retribuam «  ut  laliatur  pea  eorum ,  neque  ulk» 
loco  poisint  consitlerc.  Ego  retribuam....  lal>etur  pes  eorum  :  Heb.  ttatim  aique  iggreditr , 
nullA  morA  in  exiliom  ruent. 

36.  Judicabit  Dominus  populum  suum  :  lummi  benignilate ,  ut  infleciat  ad  pGenitentuD. 
ITnde  subdit ,  et  in  servis  suis  miserebitur  :  qua  ultima  pars  erat  Canlici :  ut  scilicet ,  comme- 
inoralis  beneQciis,  flagitiis,  suppliciis ,  in  consoiationem  ac  miserlcordiam ,  uti  solet,  prophe- 
tica  oratio  deiineret ;  quanta  autem  misericordia !  videbit  enim  :  nihil  opus  admoneri  aut  exci- 
tari  eum  :  ipse  ullro  resplciet  miseros.  FidebU,  qubd  infirfnata  sit  manus  :  cdm  Tidebit, 
«{uöd  ablerit  manus  :  Heb.  seu  Tircs  cecfderint.  Et  clausi  quoque  defecerunt :  capti  bello  et  ex 
bHIo  relicll  deflcient  in  carcere  ,  neque  ulla  spes  gentis. 

41.  Heddam  uitionem Castigalo  roisericordiler  populo,  bosles  eorum  ad  intemecioneD 

insectalur  :  quod  est  diTin«  beneflcenliiB  in  auos  miracuium  vel  raaximum.  Bostibus  mds  * 
Von  populi ,  sed  meis ,  inquit ;  ad  beneToientls  tettiflcationera. 

43.  De  cruore  occisorum  :suppte,  inebriabo  sagitias.  Et  de  captivitate  :  siqnidem  nee  eap- 
tivis  parcel.  Nudati....  capitis  :  in  captivitate ,  ad  ignominiam. 

43.  Sanguinem  servorum  suorum  ulciscetur  :  Vide  autem  unde  incipiat ,  quo  aasurpt,  ul 
drnique  dcslnat  divini  Taiis  oratio.  Nempe  ut  prodiximus,  ä  l>eneficiis  ad  flagiiia,  atque  iode 
Md  supplicia  conversus ;  postquara  eö  devenit ,  nt  ira ,  velut  in  immensum  exaggerata ,  nullao 
spero  venia»  reliquisse  viderelor ,  ex  Improviso  ostendit,  misericordie  ac  veniss  non  posie 
obliviaci  Deum;quin  poiiiks  inter  ipsa  supplicia  miserescentem  inducit,  ac  veluti  pocnitenteo, 
adque  ullro  etsolt  risA  miserrimc  plebis  calamitate  incilaium,  quo  itatim  non  modo  repressa 
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CANTTCÜM  DEBBOILE,  TRIUMPHALE  GRATIARÜM  ACTIONIS. 

Mbora  frophetiua  ptypulum  judieabat :  kujus  juntt  dudugue  Barae  dux  fbrUssHma  , 
SUarornJobUi  regit  Chanaan  äucem ,  cum  omni  exerdtu  ad  Mcmedonem  deUi  :  ipsa 
Sisara ,  ä  Jaheie  forUtsimd  feminä ,  cUwo  temporilnu  inftso,  eoBdiiur :  Jud.,  iv.  cufut  vU0 
eadapere,  in  Dei  Utudes  versi  tuni. 

JUDICUM  CAPUT  Y. 

I.  OecineruDtqiie  Debbora  et  Barac  fllius  Abinoem  in  illo  die ,  dicentes  : 
2.Qalgponte  obtuüstis  de  Israel  animas  vestrasad  periculum,  benediclte  Domino.. 

3.  Audite»  reges,  aurlbus  percipite,  principes  :  Ego  sum,  ego  sum  qus  Domino 
caoam;  psallam  Domino  Deo  Israel. 

4.  Domine,  cum  exires  de  Seir;  et  transires  per  regiones  Edom,  terra  mota  est^ 
ccelique  ac  nubes  distillaverunt  aquis. 

5.  Hontes  fluxerunt  ä  facie  Domini,  et  Sinai  ä  Cacie  Domini  Dei  Israel. 

6.  In  diebus  Samgar  filii  Anath,  in  diebus  Jahel  quieverunt  semitae ,  et  qul  ingre- 
diebantur  per  eas ,  ambulaverunt  per  calles  devios. 

7.  Cessaverunt  fortes  In  Israel,  et  quieverunt;  donec  surgeret  Debbora,  surgeret 
mater  in  Israel. 

8.  Nova  bella  elegit  Dominus,  et  portas  hostium  ipse  subvertit :  clypeus  et  basta 
ii  apparuerint  in  quadraginta  miiUbus  Israel. 

9.  Gor  menm  diligit  principes  Israel :  qui  proprio  voluntate  obtulistis  vos  discri- 
miol,  benedicite  Domino. 

10.  Qul  ascenditis  super  nitentes  asinos,  et  sedetis  in  judicio,  et  ambuiatis  in  vid^ 
loqaimlni. 

II.  Ubi  collisi  sunt  currus,  et  hostium  sufTocatus  est  cxercitus ,  ibi  narrentur 

in,  Terüo  etitm  in  hostes  versa  sil :  quA  beneficenliA  cdm  nihil  majus  cogitari  posslt ,  in  et 
qnoqne  detinl  oportelut. 

s.  Qui  tponle  o^/ttii«(i<....  Pulcberrimum  laudum  exordlum  :  quod  se  uliro  pro  palrü  bell» 
dcToreriot.  Non  enim  uniTersoa  popului :  sed  decem  mlllla  pugnaloram  ex  trlbu  Zabiilon  e|. 
Kephtbali  acciti  sunt.  Jud.,  iv.  6,  lo.  Heb.  aie  iubel :  in  ulciscendo  ultiones  in  Israel ,  in  4?^ 
Tovendo  se  popolum :  lioc  est :  qui  ulU  esüs  Israelem ;  qui  vos  derovisiis  ad  prelium ,  ^en««- 
^icite  Domino,  t  ,. 

}.  Audiie ,  reges principes :  ego  sum..,.  ego  Domino,  ego  canam ;  paallam  Domino  Deo 

Israel :  Heb.  Ego  femioa ,  quod  regibus  prtocipibutque  miraculo  sit ,  duclu  meo  geala  prolia 
canam ;  sed  Domino,  cujus  potentia  vicimus. 

4, 5.  Domine ,  cum  exires,,,.  Sic  Deut.,  xxxui.  2.  Dominus  de  Sinai  venil ,  et  de  Seir  ortu9 
tu  nobis :  ubi  eiiam  Seir  cum  Sinai  conjongitur.  Vid^^salm.  lxvii.  0,  10.  Solelunt  autem  » 
^ulcamque  in  victorlA ,  redire  ad  prisca  illa  sub  Mose  miracula. 

4.  Terra  mota  est.  5.  Montes  fluxerunt.,.  Figuralö  :  commola  omnia ,  adventanle  Domino^ 
quo  etiam  aigniflcat  quid  incolis  moniium  eveneriu  VIde  Ps.  cxiii.  7. 

8.  Quieverunt  semiice :  Hinera  cessarunt,  et  ambulantes  in  semilis  ibant  per  calles  devioa : 
lieb.  Non  eranl  luta  ilinera  propler  incurrentes  bosles  :  quamtumvis  Samgar  vir  forlls  (üerit  ^ 
aoo  tarnen  ejus  tempore  universiro  tranquill«  res  erant;  semei  enim  salvavit  populum  :  Jud.p 
lu.  31.  nee  Jahel  salvum  praestiterat,  licet  ex  foedere  cum  Cbanansis  icto,  ipsis  terrori  füerit : 
Jad.,  ly.  IT. 

T.  Donec  surgeret.,.  Donec  surrexit  Debbora  :  Heb.  Miralur  taniüm  potuisse  Imbellem  fem!- 
asm.  Yide  infri  Canticum  Judith.,  xti.  7,  S.  Fortes,  vill» ,  pagi  :  Heb.  ul  iofrA,  ii. 

t.Nova  bella  elegit  Dominus...,  gesta  qulppe  femtnea  manu:  alii,  rem  novam,  und« 
Iwllamportis,  hostilibua  scilicet;  ut  intelligit  Hieronymus.  Qua  interpretatio  plana  est.  Alii 
i^en  non  incongru6  cum  70.  sie  vertunt :  elegit  ( Israel )  deos  novos ;  tunc  bellum  portia  » 
<pM)d  conseqoenter  intelligendum  esset,  suis;  ut  ex  novorum  deorum  cuilu,  exitium  Israelit!» 
yttieriL  Clypeus  et  hasta...  Namque  ante  Debbors  victoriam ,  ut  bal)etur  i.  7.  erant  quidem 
^  Israele  muita  hominum  millia ,  non  tamen  pugnalores,  nee  arma  suppetebaniur ,  tanta  erat 
»wpU. 

9.  Cor  meum  diligit  principes  Israel  .*  cor  meum  ad  dnces  Israel:  Heb.  Qui  proprid  vo/uit- 
^  obtulistis  vos....  devoventes  vos  populls...  Heb.  ut  suprä  ,]^.  3. 

10.  Super  nitentes  asinos...  Quod  dignitatem  notabat,  ut  passlm  et  Judith ,  x.  4  ;  xu.  il.  /ft 
Meto  :  in  Middin :  Heb.  quod  alii  nomen  loci  inteliigunt ;  quem  maximö  hoates  infestarent» 
^oqulmlni  :  medlUmini :  Heb.  attendite  cantico. 

11.  Ühi  toUisi  sunt  currus,.,mK  voce  sagituriomm ,  Inter  fontes  (slve  pnteoi )  Ibl  narrent 
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justitiaß  Domini,  et  dementia  in  fortes  Israel  :  tunc  descendit  populus  Domini  ad 
portas,  et  obtinuit  princlpatnm. 

U,  Sorg« ,  sorge ,  Debbora ,  sqrge ,  sorge,  et  loquere  canticum  :  suige ,  Banc ,  et 
apprehende  captivos  tuos,  DIU  Abinoem. 

13.  SalvatJB  sunt  reliqoise  popoll,  Dominus  in  fortibos  dimlcavlt. 

14.  Ex  Ephraim  delevit  eos  in  Amalec ;  et  post  eum  ex  Benjamin  in  populos  ta(^, 
ö  Amalec ,  de  Machir  prlncipes  descenderunt ,  et  de  Zabulon  qol  exercltura  duce- 
rent  ad  bellandum. 

15.  Doces  Issachar  fuere  cum  Debborä,  et  Barac  vcätigia  sunt  secuti;  qui,  quafi 
in  pneceps  ac  barathrum,  se  discrimini  dcdit  :  diviso  contra  se  Rüben  ,  magnani- 
morom  reperta  est  contentio. 

IC.  Quarehabitas  inter  duos  tenuinos,  ut  audias  sibilos  gregum?  diviso  contn 
se  Kuben ,  magnanimorum  reperta  est  contentio. 

17.  Galaad  trans  Jordanem  qui^scebat,  et  Dan  >acabat  navibus;  Azer  habitabnt 
in  littore  maris ,  et  in  portubos  morabatur. 

jaslilias  Domioi,  jusUtias  vills  ejus  in  Israel :  Heb.  Israelils  h  tumultu  bellico  tuti .  ad  potco« 
Mtt  fbBtes,  abi  coire  lolel  populus,  jusliUtn  Domini  celebrabant  bosles  uiciseentis ,  TiUasqae 
terrn  suas  priüs  deserlas  pristina  quieli  ac  frcquenü»  resUtuentis.  jid  poriat :  uU  eoDTesiQS 
igebanUir.  El  oblinmi  principatum  .-  Tictoriam :  Israeliiicus  populus ;  de  quo  per  toUua  w- 
•um.  Sed  h«ec  poslrema  vcrbia  desunt.  Heb.  et  70. 

\2.  Appreliende  capiivof  fuos :  Israelitas  luos  olim  caplivos,  nunc  autem  liberatos  ,  quod 
sequentia  docent. 

13.  Saivaio!  sunt  reliqulce  populi :  IsraeliUe  ex  tot  retro  calamilatibus  ac  aerrituttbus  roper- 
ttlief  :  obvio  aens|n  sed  Heb.  aliler.  Tunc  domixiabilur  supersies  illustribus  po{Nüi ,  hoc  eft, 
quo8  Israelitag  ex  lantis  bellis  supentiles  servaTerat  Dominus ,  illustribus  populi  SIsara»  dooiH 
nabunlur.  Dominum  in  fortibus.... :  Dominus  doroiDabilur  mihi  in  forlibus  :  Heb.  Eö  quöd 
dixerat  dominaiaros  Israelilas ,  subdit :  imö  non  Uli ,  sed  Dominus  per  eos ,  in  populi  mei  uti- 
Ijlatom,  fortes  illos  Sisara)  vinceL  70.  sie ,  et  fortasse  mcliiis :  Residuum  descendit  fOüibut: 
populus  Domini  descendit  in  potenlibus,  ex  me ,  hoc  est :  Israclitarum  reliquix,  cum  nugois 
viribus  adTersds  bestes ,  mc  üuce ,  descenderunt. 

>'U.  Bt  Ephraim,  Hoc  versu  et  seqq.  ne  solas  tribus  Zabulon  et  Nephthali ,  qu»  hoc  praeliom 
gesserum ,  commendare  videatur,  commjDmorat  antiqua  aliarum  iribuura  rortiler  gesla;5ic 
tauften ,  ut  primas  Zabuloni  et  Nephthali  iribuat ,  qoorum  recentem  vicioriam  celebraodam 
fluseeperat.  Chaldsus ,  eumquo  secuti  plerique  interpreles  hlc  intelligunl  Josue  Ephraimitam. 
qui  prImus  vicit  Amaiecitas ,  et  Saülem  Beftjamilen ,  qui  postea  eos  dcleviL  Sed  nee  satiscohs- 
Mni  onnia ,  nee  videtur  hie  propheundi  de  Saüle  locus.  Verisimile  est  notari  gcsla  qusöam 
ignoui  nobis  in  Amaiecitas :  sensusque  fnerit :  ut  EphraimitsB  et  Benjamiia  in  Amaiecitas,  sie 
Zabulon  et  Nephthali  in  Chananffios  egregiö  pugnasse  ;  vel  Ephraimil^e  delOTerunt  eos  in 
monle  Amalec,  in  tribu  Ephraim  si^p,  de  quo  Jud.,  zu.  15.  Alii  sie  exponont :  Dens  vieto» 
ChananaKM  in  Ephrairoitarum ,  alquc  inde  in  Benjamilanim  flnes ,  postreroö  extra  temiD 
Juda  usquc  in  Amaiecitas  pepalil.  O  Amalec  :  dcest  Heb.  70.  De  Maehkr  prlncipes,,,  Maehir 
fllius  Manassis ,  ut  non  tanidm  Ephraim ,  sed  etiam  Manassis  ejus  fratris  fortia  feeta  connK- 
moret.  Et  d^  Zabulon ,  qui  cxerdlum  ducerent....  et  de  Zabulon  trabentes  in  virgl  scrib«. 
Heb.  Ghaldsus  autem  hanc  virgam  inlelligit  stylum  Tel  calamum.  Sensus  est  :  ex  Marbir 
quidem  f  icisse  duces ,  ex  Zabulon  verö ,  adeo  orones ,  ut  et  qui  studiis  litierarum  operam  da- 
bantp  pro  stylo,  )ara  arma  capcrcnt. 

15.  Duces  Issachar,,..  Jud.,  iv.  6,  lo.  Zabulon  et  Nephthali  tantum  memorantor  qui  ad  bel- 
lum citati  siot :  hinc  tarnen  liquet  adfuisse  ex  tribu  Issachar;  sed  duces  tanliim,  non  popuIusL^ 
lamen  Hebrsus  repclit :  Issachar  cum  Barac,  quasi  tota  tribus  affuerit,  ex  principibus  denofoi- 
nationo  ducia.  Qui  quasi  prceceps..,  in  vallem  missus  est  pedibus  suis :  Heb.  pedes  irruil  bi 

vallem  pugnalurus.  Diviso  contra  se  Rüben in  divisionibus  Rüben,  magnaB  cogitattooes 

cordis :  Heb.  Ruhen ,  Jordane  i  reliquis  divisus,  multa  mihi  cogltanda  relinquit ,  cur  subsidio 
non  Tonerit. 

16.  Quarc'habilas  :  ut  quid  quiescis  ?  fnter  duos  termlnos  :  Mlschphthaim  :  Heb.  d  radice , 
Splialliaim,  qua  signißcat  res  duas  cOordinatas ,  sibique  mutuö  respondentes;  quo  tox  legitor 
Gen.,  XL1X.  14.  ubi  sarcin»  Inlclligendae  videntur.  Eadem  vox  Ps.  lxtix.  i4.  ubi  verütur,in- 
ter  medios  cleros ,  potestque  intclligi ,  duas  iulcr  vias ;  sensus  est :  Quare  habltas  /  ut  quid 
quiescis?  ut  audias  sibilos  gregum  ?  sibilos  paslorum  Tocantium  greges.  0"^  quiescis ,  ^  Bn- 
beo,  Telut  bagsitabundus ,  duas  inter  vlas ,  et  gregibus  tantüm  pascendis  das  operam ,  non  au- 
tem adjurandis  civibus?  Diviso.,,  Repetiiio  admirantis. 

17.  Galaad  quiescebat :  Galaad babiubat;  et  Dan  cur  peregrinabatur  navibus?  Heb. 

siipple :  nee  veniebat  subsidio  :  iia  et  c«DtW9  tribus  rem  suam  ^ebanU  Zabulon  verö  et  >epl>' 
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18.  Zabulon  Ycrö  et  Ncphlali  obtulerunt  aniaias  suas  mortl  io  r^ione  Merome. 

19.  Venerunt  reges  et  pugn^verunt ,  pagnaverunt  reges  Chanaan  in  Thanach  juxtft 
aquas  Xageddo ;  et  tarnen  nihil  tulere  prsdantes. 

20.  De  cxslo  dimicatum  est  contra  eos  :  stell»  manentea  in  ordlne  et  cursu  soo^ 
adversös  Sisaram  pugnaverunt. 

21.  Torrens  Cison  traxit  cadavera  corum ,  torrens  Gadumin  ,  torrens  Cison  :  con- 
ralca ,  anima  mea ,  robustos. 

22.  Unguis  equornm  ceciderunt,  fugicnttbus  impetu ,  et  per  prfficeps  ruentibuft 
fortissimis  hostium. 

23.  Maledicite  terrae  Mcrox,  dlxit  augclus  Domini  :  maledicitc  habitatoribus  ejus, 
qnia  non  venerunt  ad  auxilium  Domlnl  in  adjutorium  fortissimorum  ejus. 

24.  Beoedieta  inter  mulieres  Jabel  nxor^faber  Ginsi ,  et  benedicatur  In  tabemacula 

9U<J. 

2a.  Aqvaiu  peteoti  lac  dedit,  et  in  phialä  prindpum  obtulit  butyrum. 

20.  Sinistram  manum  nilsit  ad  clavum ,  et  dexteram  ad  fabrorum  maBeos ,  per- 
(ossilque  Sisaram ,  quaerens  in  capite  vulneri  locum ,  et  tempus  validö  pei^orans. 

27.  Inter  pedes  ojas  mit,  defecit,  et  mortuus  est:  volvebatur  ante  fedes  ejus, 
et  jacebat  exanimis  et  miserabilis. 

2g.  Per  fenestram  respiclens,  ululabat  mater  ejus;  et  de  ccenaeulo  loquebatur  : 
Cur  moratur  regredi  carrus  ejus?  quare  tardaverunt  pedes  quadflgarum  iUlas? 

29.  Una  sapientior  cffiterls  uxoribus  ejas, haec  socrui  verba  respondit  : 

•10.  Forsitan  nunc  dividit  spoUa ,  et  pulcherrima  feminarum  ellgltur  el  :  vestes 
dirersomm  colorom  Sisar»  traduntar  in  praedam,  et  supellex  Taria  ad  Omanda/^ 
colia  coogedtur. 

31.  Sic  pereant  omnes  inimici  tni,  Domine  :  qui  autem  diligunt  te,  Bleut  sol  in 
«Ui  sno  splendet ,  ita  rutilent. 

tluli  pobiicam.  Alque  hoc  pertioebit  ad  inMimulindosreliquonim  animos,  quem  Tel  puldr- 
rimom  horom  Canticoram  rructum  fuisse,  in  PrsIaüoDe  diximus. 

18.  In  reglone  Merome*  Seu  nomen  loci,  seu  ager  excelsuB ,  ul  vertunt  70. 

19.  Pugnaverunt  reges  Chanaan :  auxiliares  copis  regum  viciooruin. 

20.  De  ccelo  dimicatum  est de  coelis  beltaverunt  stell» ;  de  exalutione  suA  bellaTerunt 

coQi  Sisare :  Heb.  aeu  (anlüm  indicat  pugnatum  es^  de  coßlis ;  oeque  humanA,  sed  coelesli  opo 
ooDreclam  ease rem;  sive  stcilarum  nomine,  designn  angelos  stellis  pnesidenlcs.  Ulcumqae  est, 
signtflcat  coelestes  potestates  permanentes  licet  in  ordine  suo,  nee  staiionem  deaerenies , 
tameo  decertaase ,  immiaaä,  velul  ex  alto,  virluto ,  nuaquam  intermissis  consuelis  operibus  ac 
«iBlsteriit. 

21.  üngulce  equorum Tarn  effusa  prsBcepsque  Aigi,  ut  equi  excussis  aoleis , ungulisque 

rupüfl ,  caderent. 

33.  Maledicite  terrae  Meroz  .-vicinis  terris,  quas  Hebrsi  inoolebant.  Dixtf  angelus  Domini  r 
illeaogeliia  scilicct,  datus  k  Deo  saocUe  plehi  dux  ,  prssesque  :  de  quo  Exod.,  xxiu.  20, 33,  et 
4libt  passlm. Ut  inlelligant  non  ä  sc  tanlüm,  sed  ab  illo  angelo  ma|edictos,  qui  decerlanles  fra- 
^  per  socordiam  deserant. 

n.  Benedicta  inter  mulieres  Jahel  ;  ab  Illo  quoque  angelo ;  decebat  enim  ul  qui  maledice- 
l«l  improbis,  bonb  benedicerel :  quibus  patet  k  Jahele  instinetu  di?ino  rem  gesura. 

so.  Pulcherrima  feminarum  eligllur  ei :  more  regum  Barbarorum ,  iroö  el  Gracorum  qni- 
iw  fd  f  Iclori«  prsmiom.  Vide  aulera  qu^m  i  cerU  viclorln  ape  dejecli  sint :  qu«  ut  superiora 
1  vertu  fefö  17.  bujus  Canlici  plana  aunl ;  sed  ejusmodi ,  ul  clariasimorumapud  Grncoa  et  La- 
iIbos  ingeoiorum  ornatum  et  copiam  Tacile  cxsupercnt :  utcloquia  divina,  ne  has  quidem  deli' 
cias  detiderare  nos  sinant. 
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CANTICUM  ANNiE,  GRATIARUM  ACTIONIS,  PROPHETICUM. 

Canitur  Feriä  iv,  e6  quod  Anna,  concepto  Samuele,  sanclae  Elisabethae  partui, 
quin  etiam  Deiparae  Virginis  foecunditali  pra^luserit,  novique  Testamenti 
gratiam  iisdem  ferö,  quibus  beata  Maria,  sententiis  praedixerit.  %.  4,  5.  et 
seqq. 

Poslquam  Anna  Elcanas  uxor ,  voto  concepium  Samueiem  peperit ,  etanque  Domino  eornmo- 
davU,  deUto  Uerüitatisopprobrio  $ic  oravit.  I.  Reg.,  i.  21. 

I.  REGUM  CAPUT  II. 

1.  Exultavit  cor  meum  in  Domino ,  et  exaltatum  est  cornu  meum  in  Deo  meo : 
diiatatum  est  os  meum  super  inimicos  meos  :  quia  laetata  sum  In  salutari  tuo. 

2.  Non  est  sanctus  ut  est  Dominus  ;  neque  enim  est  alius  extra  te ,  et  non  est 
fortis  sicut  Deus  noster. 

3.  Nolite  multipllcare  loqui  subUmia ,  gloriantes  :  recedant  vetera  de  ore  vestro  : 
quia  Deus  scientiarum  Dominus  est ,  et  ipsi  pneparantur  cogltatlones. 

4.  Arcuff  fortium  superatus  est ;  et  inflrmi  accf  ncti  sunt  robore. 

5.  Repleti  priüs,  pro  panibus  se  locaverunt;  et  fameliei  saturati  sunt  :  donce 
•terilis  peperit  plurlmos ,  et  quae  multos  habebat  fliios ,  inflnnata  est. 

6.  Dominus  mortiflcat  et  viviflcat,  dedueit  ad  inferos  et  reducit. 

7.  Dominus  pauperem  faclt  et  ditat;  humiUat  et  sublevat. 

8.  Suscitat  de  pulvere  egenum,  et  de  stercore  elevat  pauperem  :  utsedeat  cum 
prlnciplbus ,  et  sollum  glori®  teneat.  Domini  enim  sunt  cardines  terrae ,  et  posuit 
super  eos  orbem. 

9.  Pedes  sanctorum  suorum  servabit,  et  Impii  in  tenebris  conticescent  :  qoia 
notfin  fortitudine  suä  roborabitur  vir. 

10.  Dominum  formidabuntadversarii  ejus,  et  super  ipsos  in  cosils  tonablt:  Dominos 
judicabit  flnes  terrae,  et  dabit  Imperium  regi  suo,  et  sublimabit  cornu  Christi  sui. 

CANTICUM  ISAIiE,  CONSOLATIONIS  ET  SPEI. 

Canitur  Feriä  ii,  ad  memoriain  sempiternam  \solut»  captivitatis  per  serta« 
torem  Christum. 

Prcedicit  Isaias  Populum  IsraeliUcum  h  captivUaU  Babylonicd  liberanäwn ,  in  figwd  data 

per  Christum  liberiatis, 

ISAI^B  CAPUT  XII. 

1.  Et  dices  in  die  illA  :  Confitebor  tibi,  Domine,  quoniam  iratus  es  mihi :  con* 
versus  est  furor  tuus ,  et  consolatus  es  me. 

1.  Cornu :  virtiu.  Dilaiatum  est  os  meum pra  letiliA  et  fiducIA  in  Deum :  quo  splrita 

Paulus :  Os  nostrum  patet  ad  vos,  6  Corinthii ,  cor  nostrum  dilaiatum  est.  II.  Cor.,  vi.  il. 

S.  Loqui  sublimia ,  gloriantes .-  sulsliinia  Bublimia :  Heb.  Gevohah ,  Gevohalt ,-  valdi  sttbÜ- 
mia;  De  mullüm  loquamlol,  neve  mulu  grandiloqua.  Ipsi  prceparantur...  opera  et  consilta  oT' 
dinat  ,8ua  et  nosu-a.  Et  Deiu  pr«paran8  siudia  tu».  70.  Omnia  ex  alUssimo  medilaioqae  coosi' 
lio ,  ab  eterno  prospici  t. 

4.  j^rcus  fortium,,.  arcua  et  fortes  cbofracti :  Heb. 

5.  Btfianellci  saturati  sunt  .'cessarunt  :  Heb.  defuernnt  :ceitarttnt  esse  fameliei.  SieriUt 
peperit  plurimos  :  Septem ;  Heb.  more  Hebroorom  pro  mallis  :  qns  omoia  cum  Caotico 

sanci»  Marismiriflcö  coBgruunt:  Dispersit  superbos.,,  deposuit  potentes esuriesOes  hH' 

plevit  bonla,  et  diviles  dimitU  inanes  :  Loc,  i.  5t ,  52,  53 ,  quibus  prsludilur  gr>U«  von 
TetlamenU  ,  per  Christum  exaltaniem  bumiles  ,  et  deprimenlem  superbos.  Matt.,  xxiii- 12*  et 
alibi  paatim. 

10.  Et  sublimabit  cornu  Christi  sui,  Insigne  ?aticiDium ;  quod  Samuel  unctunas  eoetSaülem 
et  Davidem,  alque  in  bis  Christum  preflguralurus. 

1.  In  die  iUd :  quA  Uvabit  Dominus  manum  suam  super  flunun  (  EuplinteD )  in  fbrti- 
tudine  Spiritus  sui,  ctpercuiieteum  in  Septem  rivis  ;  ita  ut  transeantper  cum  calceati,  Si 
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3.  Ecce  Dens  saivator  meus,  flducialiter  agam,  et  non  timebo :  qaia  fortltado  mea, 
et  laus  mea  Dominus,  et  factus  est  mihi  in  salutem. 

3.  Haurietis  aquas  in  gaudio  de  fontibos  saivatoris  : 

4.  Et  dicetis  In  die  IM  :  Ck)nfltemini  Domino,  et  invocate  nomen  ejus  :  notas 
iicite  In  populls  adinventiones  ejas  :  mementote  quonlam  excelsum  est  nomen  ejus. 

5.  Gantate  Domino,  quonlam  magniflc^  fecit :  annuntiate  hoc  in  universft  terra. 

6.  Rxulta  et  lauda,  habitatio  Sion  :  quia  magnus.ln  medio  tui  sanctus  Israel. 

ALTERUM  ISAIi£  CANTICUM, 

ITEM  GONSOLATIONIS  ET  SPEI. 

Soluta  eaptivilale  Babylonicd,  tp$ä  urbe  eversd,  atque  exciso  Impiorum  regno :  CkrUti  Ee- 
cU$UL  ä  peecatu  UberaUi :  denique  prttclpitata  morte  in  sempiternum,  fletuque  in  ceternwn 
gandlwn  verso  per  beatam  resurrecUonem  :  Ib.,  zxt.  i,  2,  S  et  leqq.  SanctuB  IsalOM,  tantat 
rta  menie  complexus,  hcec  cantanda  docuit, 

ISklM  CAPUT   XXVI. 

1.  In  die  \Uä  cantabitur  canticum  Istud  in  terr&  Judd  :  Urbs  fortitudlnis  nostra 
Slon  saivator ,  ponetur  in  eä  murus  et  antemurale. 
3.  Aperite  portas ,  et  ingrediatur  gens  Justa,  custodiens  verltatem. 

3.  Vetus  error  abiit  :  servabls  pacem ;  pacem ,  quia  In  te  speravimus. 

4.  Sperasti  In  Domino  in  sseculis  sternis ,  in  Domino  Deo  forti  in  perpetuum. 

5.  Quia  incurvabit  babitantes  in  excelso,  civitatem  sublimem  humlliablt. 
Humiliabit  eam  usque  ad  terram ,  detrahet  eam  usqne  ad  pulverem. 

6.  Conculcabit  eam  pes,  pedes  pauperis ,  gressus  egenorum. 

7.  Semita  justi  recta  est,  rectus callis  justi  ad  ambulandum. 

8.  Et  in  semitÄ  judlciorum  tuorum ,  Domine ,  sustinuimus  te  :  nomen  tuuA ,  et 
memorlale  tuum  in  desiderio  anim». 

erit  via  reaiduo  populo  meo,  qui  relinquetur  ab  j^ssyriis,  ticui  fuit  Israeli  In  die  iUä ,  qud  ai- 
cewüt  de  ierrd  Mgypli,  Ii.,  xi.  15 ,  10.  Senilis  igitur  est :  qui ,  sicealo  mari  Rubro ,  dixeratis : 
Caaiemu*  Domino  :  nunc,  superalo  Euphraie,  dicelis  *.  Confitebor  tibi ,  Domine. 

S.  Haurietis  aquat...  Aliud il ad  aqnat  i  petrt  per  Mosen  educlas, cujus  lieneBcii  memoriam 
agabanlin  fesio  tabernacalorum,  hausU  aquS;  aiqae  lUcoccaslone  Cbrislut  aquam  illam  vivam, 
^  fideliani  veluU  Tisceribus  erupluram  ,  promisil :  Joao.,  tu.  3S  et  30«  Föntet  auiem  Jonatbat 
ioierprelatur  doctrinam  novam,  ab  electis  jualii  promulgandam.  Salvaloris :  lalutis :  Heb. 
FoDici  aatem  lenraioris  ii  sunt ,  quos  graiit  sui  servator  aperit ;  Hebreis  quidem  i  petrS  ad 
nflcienduni  corpus  ;  cbristianis  verd  per  apostolos  rüdes  et  imperilos  ad  lervandas  anfmas. 

4.  ConfitemhU  Domino,,,  Hoc  desumpla  ex  Ps.  xcv ,  xctii,  civ.  ut  et  ,illa  qus»  supra  i,  3. 
FortitHäo  mea.„  ex  Pi.  cxtiI .  i4,  qui  in  eodem  Teslo  latwrnacuiorum  canebatur ,  et  in  quo  ho- 
sanna.  Qnare  boc  Canticum ,  ex  multls  Psalmis  coagmenlatum  videtur.  Imd  verö  non  nnum 
simplexque  canticum ,  sed  plurimorum  initia ,  ad  qu«,  prophetA  indicante ,  populus  recurrat, 
solutft  captiTiute,  *,  t,  4. 

I.  In  die  illA  :  populo  d  captivitate  reduce :  Sion  :  deest  Heb.  salutem  ponet  nobis  muros  et 
antemurile  :  Ibid.  quod  recl^  Tcrlit  Uieronymus ,  salvalorem ,  atque  is  nobis  et  murus  flrmia- 
simus  ,  et  muronim  tutissimum  propugnacuium  ,  intrA  et  extra,  fldS  cusiodiA. 

3.  Bt  ingrediatur  gensjuita  :  quia  docia  jusiitiam,  et  peccatorum  posnitens.  Custodiens  ve- 
rifoiem  .*  apretis  pseudopropbetis  et  idolis,  ut  omnino  posisolotam  captivitatem  coutigiL  In 
figurä  Ecdesifl»  omnem  veritatem  iSpiriludoci«,  pollicente  Cbrislo.  Joan.,  xvi.  IS. 

3.  FelKS  error  abiil :  planum  :  sed  Ueb/aliter  :  figmentum  fultum  :  supple,  nos  snmoa  : 
ttabilii  et  flraaconpago.non  idolorum  ac  Iklsonim  prophelarum  ludlbriuni.  «Serva^ia pa- 
cem .*  ad  Deam  bsec. 

4.  Sperastis  :  sperate  :  Heb. 

5.  Civitatem  sublimem.,,  Babylonem. 

6.  Pedes  pauperis,..  Tarn  sublimem  civitatem  pedes  populi  inflrmi  et  egeni  procuicabont, 
qudd  in  eorum  ultionem  excIsA ,  vidit  eos  ft  Cyro  viciore  ereclos. 

I.  Bt  In  sentUA.,,  I.egls  tue  prescriptis  promissisque  adherescentes ,  expectavimus  benfg- 

niiatem  tuam,  nee  frustra;  quo  autem  amope  expeclaverint ,  docent  sequentia Nomen 

tumn ,  etc. 
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9.  AALma  jnea  desidenvii  tc  in  nocie  :  aed  et  ^irita  meo  in  praMonlito  ineis, 
de  mane  vigllalM)  ad  te. 

Cum  feceris  judicia  tua  in  terra ,  justitlam  discent  habltatores  orbis. 

10.  Misereamur  impio ,  et  non  didcet  jnstitiam  :  in  terra  sanctomm  iniqna  geiät ; 
et  non  vldebit  gioriam  DominL 

11.  Domine p  exaltetur  manas  tua,  et  non  videant;  videant  et  eonfundantor 
zelantes  populi ;  et  igni$  hofites  tuos  devoret. 

12.  Domine,  dabis  pacem  nobis  :  omnia  enim  opera  noslra  operatus  es  nobis. 

13.  Domine  Deus  noster,  possederuiit  nos  doniinl  abaqiie  te :  tantüm  in  te  recor- 
demur  nominls  tul. 

14.  Morientes  non  vivant,  gigantes  non  resurgant  :  proptprea  vi^itasti  et  contri- 
visti  eos,  et  perdidisti  omnem  memoriam  eorum. 

16.  Indulsisti  genti ,  Domine,  indulsiäti  genti :  uimuiuid  giorifleatos  es?  cloogKli 
onuies  terminoB  terrse. 

16.  Domine,  in  angustiü  reqiiisierunt  te;  in  tribnlatione mnrmuris  doctrina  tua  eis. 

17.  Sicut  quae  concipit,  cum  appropinquaverit  ad  partum ,  dolens  clamat  in  dolo- 
ribus  suis  :  Sic  facti  sumus  ä  facie  tuä ,  Domine. 

18.  Coacepimas,  et  quasi  parlurivimus ,  et  peperimus  spiritum  :  saintes  nou 
fecimus  in  terra ;  ideo  non  ceciderunt  babitatores  terrae. 

19.  Vivent  mortui  tui,  interfeeti  mei  resurgent  :  expergiscimini ,  et  laodate, 
qui  habitatis  in  pulvere,  qula  ros  iucis  ros  tuus,  et  terram  gigantum  detrahesin 
Tuinam. 

20.  Yade,  populus  meus,  intra  in  eubicula  tua,  ckode  oetia  Ina  super  te,  atecou- 
dere  modicum  ad  momentani,  donec  pertraoseat  indignatio. 

9.  In  nocie  :  lux:  est  diilgere,  oocte  dieque  cogiure;  Bomnum  abrumpere;  «ioubo  bub6  a« 

perro^tum,  Btatim  ad  eum  mcoiem  convertere.  Anima  mea spiritu  meo,  inprascordiU 

meif.^ce  doeent  quüm  intime ,  qoim  tot  in  Deum  ardeint. 

10.  Afitereamur :  nre  ut  bal>et  Heb.  misericordia  fiat :  impio  :  non  tarnen  diseei  jaMütiam : 

imö  veniü  ad  prolerviam  abulelur.  In  terra  tanctorum Babylonll ,  qui  lerram  sancum  op- 

preaieroQt,  oon  aieutnoa  videbont  gioriam  Domini. 

11.  Non  videant :  errore  ceei ;  imö  videsnü :  tanu  sit  glor ia  tua ,  ut  illis  queque  indarcf' 
cat :  aed  ad  pudorem.  Zeinnies  popuU  :  qui  plebi  tu«  infident. 

12.  Omnia,,,  opera  noftra»..  quidquid  nobis  prosperi  vel  adverti  eTeoit. 

13.  Abtque  ie :  praier  te.  Id  popalo  Dei  graTissimum  ,  qoöd  aliis  quim  ipti  serTieribt :  nee 
Bodö  Baiiyloniia,  aed  etiam  idoHs,  alüaque  ▼ane  mentis  erroribiis.  Tantian  in  fe...  Hsecsiiffliu 
voiorum :  recoräemur  nominis  tui :  hoc  tantöm ,  boc  suflicieoliKimnm.  In  te  :  per  te^  le  dttcr, 
te  hortatore;  tedenique  adjuvante. 

H.  Gigantes  :  Repiiatm  :  mortui,  manes.  Non  vivant...  non  reiurgasU.  Quemadmodom  nnl* 
loa  moruiia  ad  vitam  regressus;  sie  omnino  pereani ,  qui  nos  veiarunt. 

15.  InduUiBÜ  genti :  Israelitis ,  genU  saneta  .*  Exod.,  xix  ,  6.  de  quft  Dominus  ad  Abrahan : 
Faeiam  te  in  getdem  magnam  :  Gen.,  xu.  7.  huic  ergo  indulsisü ,  repuhls  impiii  genUb«: 
sive  ut  habet,  addidisU,  supple  bona,  ui  Pi.  cxiii.  22.  Jäficiat  Dominwi  super  vot ,  elc  ^loii- 
guid,  decst  Heb.  neque  est  interrogatio.  Blongani.,.  tenninot  terrae..,  nostr« :  dilauiü,  ampfi- 
flcasli,  nos  ex  angasUis  in  laium  deduxisU. 

10.  Hequisierunt  te :  Judsi.  In  tribulatione...  EflTaderunt  mussiialioncm  ,  correcüo  tua  eb: 
Heb.  Te  corrigente,  submissas  cffuderuni  preces. 

18.  Concepimus  ,  et  quasi  parturivimut :  doluimus  et  quasi  peperimus  ventum :  Heb.  id  esl, 
luagnis  conatilras  nihil  profecimus.  yn  dignnm  tua  fecimus  miterieordia :  Hier,  in  haiam 
prophet.  Nbr.  tiii.  Unde  sobdit :  salutes  non  fecimus ,  in  terra  Judna :  ideo  non  ceciderwU 
habitatores  terrce:  orbis  :  Heb.  gentes,  Aasjrii :  si  enIm  rect^  egtssemus ,  cectdiasent  Uli,  noo 
nos.  At  70.  contrario  sensu  :  peperimus  spiritum  salults  :  quod  coniextui  non  eongruH. 

19.  ^^tfcitf  morioi  fiii...  Hac  populo  queritanti  respondet  Deus.  Interfeeti  mei  reeurgent: 
Don sicut  bosles ,  de  quibtis  suprA  f,  I4.  non  vivant...  non  resurgant.  Alei  autaa,quöd  miki 
cärl,  quöd  exercilOs  mei  miiiles.  Signiflcal  enim  populum  prop«  ]am  eiwirtutim,  tarnen  emr 
recturum  :  quo  ritu  sspe  apud  prophetas  genUs  exciss  casus ,  neci ;  salus  resurreetioni  coo- 
paratur  :  ootus  Exechielis  locus  xxxvii.  Uude  subdit  :  ros  iucis ,  ros  tuus  .*  iA  spem  rodiriT« 
genlis  :  sicut  enim  rore  maluUoo  aluntur  ac  revirescuoi  herbe;  ila  semen  tuuro  florebit.  Ter- 
ram  giganium,,.  terra  manes  projiciel :  Heb.  quo  significalur  ea  quim  diximus  plebis  exciM 
atque  emorlue  resurreclio. 

20.  dbscondere  modicum,,,  dbuec  ira  mea, et  captiviUs  transeat. 
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21.  £cce  enim  Dominiu  egredletar  «le  loc»  sao,  ut  visltet  Uiiquit«tem  haUfti^toris 
terrae  contra  eum  :  et  revelablt  terra  BanguJuien  &uum ,  et  non  operiet  ultr^  inter- 
fectos  suQs. 

CANTICUM  EZECHIiE , 

EXÜLTATIONIS   ET   GRATIARUM   ACTIONIS. 

Canitur  Ferisk  iii,  ut  cum  pio  rege  Ezechiä,  sancli^Dei,  \ild  non  ad  quin« 
dectm  anoos ,  sed  ia  ffiternum  prolata,  Isetentur  in  Pomino. 

ISAIiE  CAPUT  XXXVIIT.  ^  %.  9. 

9.  Scriptura  Ezcchiae  regis  Juda ,  cum  segrotasset,  et  convaluisset  de  inflrmitatc  suä. 

10.  Ego  dl\i :  Ia  dimidio  dierum  meonim  vadam  ad  portas  infeari. 

Qusesivi  residuum  annorum  meorum.  U.  Dixi  :Noa  vldebo  Doiointtm  Deum  in 
terrd  vivcntium.  * 

Non  aspiclam  hominem  ultra ,  et  habitatorem  quietis. 

t^,  Generatio  meaabiata  est ;  et  convoluta  est  ik  rae ,  quasi  tabernaculum  pastorom. 

Praeclsa  est,  velut  h  texente,  vita  mea  :  dum  adhuc  ordirer,  succidtt  me  :  de 
mane  usque  ad  vesperam  flnies  me. 

13.  Sperabam  usque  ad  mane  :  qiiasi  Jeo,  sie  contrivit  omnia  ogsa  mea. 

Oe  mane  usque  ad  vesperam  flnies  me.  14.  Sicut  puUus  liirundinis  sie  c)amal>o, 
racditabor  ut  coliimba. 

Attenuati  sunt  oculi  mei ,  susplcientes  in  excelsum. 

Domine ,  vim  patior,  responde  pro  me. 

15.  Quid  dicam,  aut  quid  respondebit  mihi,  cum  ipse  fecerit?  RecogitalH)  tibi 
omnes  annos  meos  ,  in  amaritudine  animae  mese. 

21.  Bcee  «film...  nunc,  cum  tempus  sit  Irco;  Dominus  egredietur  de  ioco  tuo :  de  ipso  sanc- 
luario,  ut  ridelur.  Sic  enim,  Lcv.,  x.  2.  Egressns  ignit  ä  Domino  dtvoravit  eo9:ei  Num., 
XTI.4«.  Jam  egressa  est  ira  ä  Domino ;  nempe  flammA  ex  ipso  sancUiario  apertö,  ut  suspkor 
enimpente,  sive  etiam  de  coelo :  unde  Dominus  velut  egredilor  ,  ciim ,  facU  uliione,  inspec* 
torem  se  testatur  rerum  buroanarum.  QuA  figurä  dictum  est :  Descendam  et  videbo.  Gen., 
xTiii.  St.  i/t  vititet  iniqullaiem  habitatoris  terroe  :  Judisa  :  contra  eum :  contra  Deum  tot 
offentam  aceleribus.  Et  revelabit  terra  sanguinem  suum  :  ä  Manasse  rege  et  aliis  impiis  effii- 
sttiu  l^dea  flgura  Job.,  xti.  19.  Terra,  neoperiae  aaaguiaem  meum :  et  Gen.,  it.  le.  yox 
sanguinis...  ciamatad  me  de  terra,  Hiec  legcns  Deum  human«  geuti  iraiuia»  ei  CbrisUim 
redempiorem  cogitet. 

10.  in  dimidio  dierum  meorum.  In  Ipso  etatis  flore,  cdm  Booum  et  irigeaimum  annum  age- 
rct ,  ut  palet  ex  IV.  Keg.,  xvui.  2.  quod  lieb,  sie  exprimit :  in  excisione  dierum  meorum: 

qood  currentes  indicat,  et  rcpenie  abruplos.  Quassivt privatussum  :  Heb.  desideravi : 

inbtractos  sensi.  Hieronymus  bic ,  vult  id  maximö  timuisse,  quöd  sine  lll>erls  morienli ,  nulla 
iueredis ,  nulla  generis ,  aut  Christi  ö  semine  suo  prodiiuri  spes  superesset:  Manasses  enim 
Kiechie  posl  hoc  lempora  natus,  duodecimque  annorum ,  cum  paicr  oUlt.  IV.  Reg.,xxi.  1. 

11.  Non  videbo  Dominum  Deum  :  lemplum  Domini,  opera  Domini.  Et  habitatorem  quietis  : 
com  babilatoribus  teraporis>s  Heb.  cum  bomlnibus  in  ?itA  degenlibus.. 

12.  Generatio  mea  aHata  est...  «las  mea ,  series  tilsß :  quasi  tabernaculum  pastprum  :sd 
aliaeiaüa  subinde  paacua  proulieDlium ,  neque  ullibi  consiateDiium.  Dum  aähue  ordirer  t 
ctim  Titas  series,  ac  veluti  (^onlexta  lela  procederet :  sed  Heb.  pr«  nacie  seu  morbo.  De  mamt 
usque  ad  tfesperam,..  vix  uno  die  sperabam  me  viclurum. 

13.  Sperabam  usque  ad  mane Supererat  quidem  spes  de  die  in  diem  prolrabends  viu». 

Quasi  ieo.„  Sed  repentina  vis  morbi  adeo  me  oppresiit,  ot  Inieltigerem  pro  certo  insiare  diem 
uitinttm»  apenque  omnen  vlla  proeisam. 

14.  Sieui  puUus  hiruwUnis....  sioui  grus ,  hirundo :  Heb.  quenile  avea.  Meditabor :  gerne- 
bam.  yim  potior  :  opprimit  me  :  Heb.  supple,  vis  morbt.  Re^onde  pro  me :  quasi  fldejuasor 
i  morta  me  exsolve. 

15.  Quiddicam...  Quid  eum  posco  sponsorero ,  cikn  ipae  mihi  mortem  immiserit  ?  melius  es 
Beb.  i|Bid  loquar?  ot  dixit  mihi ,  ei  ipse  feeii.  Quid  quwo  anpüus  ?  Jam  ipse  per  laaiam  spo- 

pondit,  et  prsstitit  sanitatem.  Recogitabo  tibi Vagabor  omnibus  annis  meis  super  amariUi* 

dine  anim»  nie« :  Heb»  Hoc  mettm  perieuiuai ,  hai  anguallas,  »uteffl  omnem  reoordabor. 
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16.  Domine,  sl  sie  vivitur,  et  in  tallbus  vita  spiritüs  mei,  corripies  me,  et  vi^i- 
flcabis  me.  17.  Ecce  In  pace  aniaritodo  mea  amarissima. 

Tu  autem  eruisti  animam  meam  ut  non  periret :  projecisti  post  tergnm  tuom 
omnia  peccata  mea. 

18.  Quia  non  infernus  confltebitur  tibi ,  neque  mors  laudabitte  :  non  expectabant 
qui  descendunt  (h  lacum ,  veritatem  tuam. 

19.  Vivens vivens  ipse  confltebitur  tibi,  sicut  et  ego  hodie :  pater  flliis  notam  faciet 
veritatem  tuam. 

20.  Domine ,  salvum  me  (ac ,  et  paalmos  nostros  cantabimus  cunctis  diebos  vits 
nostrae  in  domo  Domini. 

CANTICUM  TOIUM  PIJERORL'M,  LAUDIS  ET  EXULTATIONIS. 

Canitur  in  Dominica  ac  diebus  feslis ,  ut  calamitatibus  tanquam  igne  pro- 
batus  fidelis  animus ,  non  modo  non  deficiat ,  scd  etiam  animata ,  inanimaque 
omnia  ad  Dei  laudes  provocet. 

Anania»,  Azariat,  Misael,  trea  fortissimi  Juvenei,  beata  mart^rum  pnelvdia,  pro  fide  Ai  for- 
nacem  conjecti  coUigath  pedibus ,  intacli  ae  tantüm  extutis  vinctUis  ,  ambulabaDt  in  med» 
flimms,  laudantet  Deam  :  Dan.,  iii.  24.  apparuitque,  quarlua  similii  fliio  Del ,  qui  doceret 
angelot,  imb  etiam  Ckrisium  fuorum  inUresse  iupplidis  comolalorem  opUmum :  Ibid.» 92. 
Quce  qtUdem  historia  In  Canone  legitur  Heörceorum  ,  non  autem  tubiequentes  precet ,  nee 
Canticum  :  utraque  verb  ex  Theodotionis  ediiione  in  Fuigatam  nottram  transiaia ,  aiqu 
ab  Ecclesiä  recepta  sunt. 

DAKIELIS  CAPUT  III  ä  j^.   51. 

51.  Tunc  hl  tres  quasi  ex  uno  ore  iaudalMint,  et  glorificabant ,  et  benedicebaot 
Deom  in  fornace ,  dicentes  : 

62.  Benedictus  es.  Domine  Deus  pirtrum  nostrorum,  et  iaudabiiis,  et  gloriosus, 
et  superexaltatus  in  sxcula ;  et  benedictum  nomen  gloriaß  tus  sanctum ,  et  lauda- 
bile,  et  superexaitatum  in  omnibus  sseculis. 

63.  Benedictus  es  in  templo  sancto  glorise  tuac ,  et  superlaudabilis ,  et  supergloriosos 
In  sfficula. 

64.  Benedictus  es  in  throno  regni  tui ,  et  superlaudabilis ,  et  superexaltatus  in 
sjscula. 

66.  Benedictus  es ,  qui  intueris  abyssos ,  et  sedes  super  Cherubim ,  et  laadabilis , 
et  superexaltatus  in  sscula. 

66.  Benedictus  es  in  flrmamento  co^li ,  et  iaudabills  et  gioriosus  in  sscula. 

67.  Benedicite,  omnia  opera  Domini,  Domino  :  laudate  et  supercxaltate  eum  in 
sscula. 

68.  Bcnedlcite ,  angeii  Domini ,  Domino  :  laudate  et  superexaltale  eum  in  sxcuJa. 

69.  Bcnedicite ,  cceli ,  Domino  :  laudate  et  superexaltate  cum  in  sscula. 

60.  Bcnedicite,  aquae  omnes  qua&  super  co^los  sunt,  Domino  :  laudate  et  super- 
exaltate eum  in  sascula. 

« 

16.  Domine ,  «I  iic  vivitur,,.  Heb.  tubUto  si :  Domine  auper  üs  Tiyitur ,  et  omntbnt  Ineii 
Titaspirliüs  mel.  Per  Isla  fivitur, per  promisn  tua  et  beneficia , per  ipsa  reipiraTl.  ConipUi 
me.,.  Corrlpiaalve  morli  dedls,  el  Tivificaa,  ut  in  illo  Ann«:  I.  Reg«,  ii.  6. 

17.  Scce  in  pace  amaritudo  mea ad  pacem  :  Heb.  taluti  milii  fült ,  vel  in  praeperoo 

▼ena. 

19.  Pater  filiis.,.  Pradicat  exlituram  prolem,  quam  erndiat. 

30.  In  domo  Domini....  Hoc  ergo  est  quod  limebat,  te  non  Tisurum  Dominum. Sopra,  f.  lO. 

SS.  Qui  intuerit  abytsos  .-quantumTis  reconditai,  earomqae  occuila  penspecia  babes.  Qui 
ieden  super  Cherubim.  VIde  Psalm,  lxxix.  2. 

57.  Benedicite ,  omnia  opera....  A  toio  exorsus ,  descendit  ad  partes :  sie  enim  oportebat  bo- 
minem,  universi  compendlum,  universA  et  singulA  menie  complectl. 

SS.  Benedicite^  angeii :  ab  hii  exordlom,  ut  doceat  primos  eos  i  Deo  condilos ,  qui  loti  orlii 
praeteent. 

59.  Benedicite,  eceli :  Jam  Inanima  in  laudes  det,  eltqne  Tocemsuam  aceomnuidtL 
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61.  Benedicite,  omnes  virtutes  Domini,  Domino  :  laadate  et  superexaltaie  eum  in 
sscnla. 

62.  Denedlcite ,  sol  et  luna ,  Domino  :  laudate  et  superexaltate  eum  in  ssecula. 

63.  Benedicite,  stellsB  cceli,  Domino  :  laudate  et  superexaltate  eum  in  saecula. 

64.  Denedicite,  omnis  iml>er  et  ros,  Domino  :  laudate  et  superexaltate  eum  in 
sscula. 

65.  Benedlcite,  omnes  spir^tus  Del,  Domino :  laudate  et  superexaltate  eum  in  saecula. 

66.  Benedlcite,  ignis  et  asstns,  Domino  :  laudate  et  superexaltate  eum  in  ssecnla. 

67.  Benedicite ,  frigus  et  sestus ,  Domino :  laudate  et  superexaltate  eum  In  saecula. 

68.  Benedicite ,  rores  et  pruina ,  Domino :  laudate  et  superexaltate  eum  in  saecula. 

69.  Benedicite,  gelu  et  frigus,  Domino :  laudate  et  superexaltate  eum  in  saecula. 

70.  Benedicite ,  glacies  et  nives ,  Domino  :  laudate  et  superexaltate  eum  in  saecula. 

71.  Benedicite,  noctes  et  dies ,  Domino  :  laudate  et  superexaltate  eum  in  saecula. 
73.  Benedicite ,  lux  et  tenebras ,  Domino :  laudate  et  superexaltate  eum  in  saecula. 

73.  Benedicite ,  foigura  et  nubes ,  Domino  :  laudate  et  superexaltate  eum  in  saecula. 

74.  Benedicat  terra  Dominum  :  laudet  et  superexaltet  eum  in  saecula. 

75.  Benedicite,  montes  et  colles,  Domino :  laudate  et  superexaltate  eum  in  sscula. 

76.  Benedicite,  universa  germlnantia  in  terra,  Domino  :  laudate  et  supereiäiltate 
eum  in  saecula. 

77.  Benedicite ,  fontes ,  Domino  :  laudate  et  superexaltate  eum  in  saecula. 

78.  Benedicite ,  maria  et  flumina ,  Domino :  laudate  et  superexaltate  eum  in  saecula. 

79.  Benedicite ,  cete  et  omnia  quse  moventur  in  aquis ,  Domino :  laudate  et  super» 
exaltate  eum  in  saecula. 

80.  Benedicite ,  omnes  voiucres  coell ,  Domino  :  laudate  et  superexaltate  eum  in 
saecula. 

81.  Benedicite,  omnes  bestlae  et  pecora ,  Domino :  laudate  et  superexaltate  eum  in 
saecula. 

82.  Benedicite ,  fllii  hominum  Domino  :  laudate  et  superexaltate  eum  in  saecula. 

83.  Benedicat  Israel  Dominum  :  laudet  et  superexaltet  eum  in  saecula. 

84.  Benedicite,  sacerdotes  Domini,  Domino  :  laudate  et  superexaltate  eum  in 
ssBcoIa. 

85.  Benedicite ,  servi  Domini ,  Domino  :  laudate  et  superexaltate  eum  in  saecula. 

86.  Benedicite ,  Spiritus  et  animae  justorum ,  Domino  :  laudate  et  superexaltate 
eum  in  saecula. 

87.  Benedicite ,  sancli  et  humlles  corde ,  Domino  :  laudate  et  superexaltate  eum 
in  saecula. 

88.  Benedicite,  Anania,  Azaria,  Misael ,  Domino  :  laudate  et  superexaltate  eum  in 
saecula. 

Quia  erult  nos  de  Inferno ,  et  salvos  fecit  de  manu  mortis ,  et  ÜberaTit  nos  de  medio 
ardentis  fiammae ,  et  de  medio  ignis  erult  nos. 

89.  Confltemini  Domino ,  quoniam  bonus :  quoniam  in  saeculum  misericordia  ejus. 

90.  Benedicite,  omnes  reiiglosi ,  Domino  Deo  deorum  :  laudate  et  confitemini  ei, 
qnia  in  omnia  saecula  misericordia  ejus. 

«5.  Spiritus :  veoli. 

M.  Igni»  et  ttslus.  iru/3  xou  xaC/uia. 

67.  Frigus  et  ceslus  :  ^tix^  '^"^  xwiattv  :  edilio  Complutenais  :  nODnulIo  dlscrlmine  xau'ray 
enim  vstoi  est  intenslor.  Ulcamque  est,  anterior  versus  ad  ignia  naiuram  ;  bic  ad  biemem  et 
cauiem,  anniqne  lempeatales  pertlnere  Tidetor. 

82.  Filii  hominum :  conlemplalor  animat,  longinquis  quibuaque  peragralis ,  c<bIo,  sfderibai, 
«•teils ,  ad  aua  ac  propiora ,  terram ,  aniinantes ,  bominea .  gener aiim  primAm ,  tum  ad  popa- 
lomDei,  ejusque  ordines  varios  ,  ac  denique  ad  ae  reTerlltur;  atque  omnia  in  sc  adonala 
traosfert  in  Deum. 
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AddUum  ah  Eeclesid. 

Benedicamus  Patrem ,  et  Filiyjn ,  Gum  sancto  Spiritu  :  laudemas  et  saperextitemos 
eum  in  sscula. 

Benedictus  es  ,  Domine,  in  fiimamento  coeli,  et  laudabiüs,  et  gloriosos,  et  super- 
exaltatus  in  ssecuia. 

CANTICUM  JONiE,  FIDEI  AC  DEPRECATIONIS. 

Canitur  in  laudibus  magni  Sabbati  ä  piä  et  enidild  Ecdesiä  Parisiensi ,  in 
memoriam  dominicae  sepullur»»  ac  resurrectionis  spem;  Christo  ipso  do- 
cente ,  Matt.^  xii.  30,  40. 

Portquam  Jona$ ,  in  figtträ  Christi  sponte  siaceptd  morte,ad  »e  dandam  tempestatent u  06- 
iuUl  dejidend^an  In  mare  :  aique  ii«»tetil  DMre  i  fertore  luo.  Jon.,  1. 11,  tlt,  is. 

JON£  CAPUT  II. 

1.  Et  prseparaTtt  Dominas  piscem  grandem,  ut  degintiret  Jonam :  et  erat  Jonas  In 
'    tentre  piscis  trlbns  dfebus ,  et  tribns  noctlbns. 

2.  Et  oravlt  Jonas  ad  Dominum  Deum  suum  de  ventre  piscis. 

3.  Et  di\H : 

Clamavi  de  tribulatione  mek  ad  Dominum ,  et  exandivlt  me  :  de  ventre  inferi 
elamayi ,  et  exaudisti  vocem  meam. 

4.  Et  projecisti  me  in  profundum  in  corde  maris,  et  Humen  circnmdedit  me : 
omnes  gurgites  tui ,  et  fluctus  tui  super  me  transiernnt. 

5.  Et  ego  di\i :  Abjeclus  sum  ä  conspectu  oculorum  tuorum  :  verumtamen  nirsns 
videbo  templum  sanctum  tuum. 

6.  Circumdederunt  me  aquae  usque  ad  animam  :  abyssus  vallavit  me ,  pelagos 
operuit  caput  meum. 

7.  Ad  extrema  montium  descendi ,  terrae  Tcctcs  concluscrunt  me  Jn  artemnm : 
et  snblevabis  de  corruptione  Titam  meam ,  Domine  Deus  mens. 

8.  Cum  angustiarctur  in  me  anima  mea,  Domini  recordatus  sum  :  ut  veniat  ad 
tet)Tatio  mea  ad  templum  sanctum  tuum. 

9.  Qui  custodiunt  vanllates  frustra ,  misericordiam  suam  derelinquunt. 

10.  Ego  autem  in  voce  laudis  immolabo  tibi :  quscumquc  vovi,  reddam  prosalute 
Domino. 

n .  Et  dixit  Dominus  pisci ,  et  evomuit  Jonam  in  aridam. 

Senedicamut  patrem ,  et  Fllium,..  Ab  EcclesiA  additum  pro  glorificatione  sanct»  TrtofUtii» 
Qtaolot. 
Benedictus  es, Domine.,,  ä  f.  56.  sumptum. 

1.  Piscem  grandem.,,  cujus  generis  luoi  plurima,  qui  tolos  homines  forbeant 

5.  j4tfjecius  sum...  verumtamen  rursus  videbo...  En  ab  ip^A  desperatione  ,quiin  premplai« 
Dei  gratia,  ad  spem  transilus.  Templum  sanctum  tuum.  Base  doceant,  quanli  facienda  reruo 
in  Christo  veritas  :  cum  Uli  ad  umbras  quoque  ac  Gguras ,  amore  yeriutts  quam  tenemos  de 
inardescerent. 

7.  Terras  vectes...  suslentacula  in  imo  posiLa,  quibus  imposila  terrs  moics,  tcIuU  superion 
tabulata  aut  aedificii  tecla  niianUir. 

9.  ranitatea;  vana  orania  ac  prsserüm  idola.  ifiscricordiam  .-sancütalem  :  Heb. 

11.  Bt dixit  Domimts...  Qui  fructus  precalionis  fuii;  utdiscat  christianus,  unde  dos ^\m\x^' 
ces  eruani. 
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CANTICUM  HABACUC,  DEPRECATIONIS  ET  ADMIRATHMSK. 

Canitur  Ferift  vi ,  qu6d  in  cvcrsd  Babylone  y  Chrisli  victorias ,  christianu|ue 
populi  libertatem  praecinat. 

Dt  CfuUdaorum  hnperio  everiendOj  liöermuNique  smtlls ,  ut  magnIficentUsimi ,  iia  obfcur 

rissimt  canit. 

1.   0KAT10  HABACUC  PROPHET^  PRO  IGNORANTIIS^ 

CAPUT  III. 

3.  Dominc ,  audivi  auditionem  tuam ,  et  timtii. 

Domlne,  opus  tuum  In  medlo  annorum  vivlfica  illud. 

In  medio  annorum  notum  fades  cum  iratus  fueris ,  misericordiae  recordaberis. 

3.  I>eus  ab  austro  veniet ;  et  sänctus  de  monte  Pharan. 
Operuit  coelos  gloria  ejus,  et  laudis  ejus  plena  est  terra. 

4.  Splendor  ejus  ut  lux  erlt :  comua  in  manibus  ejus. 

Ibi  abscondita  est  fortitudo  ejus.  5.  Ante  faciem  ejus  ibit  mors  : 
Et  egredietur  diabblus  ante  pedes  ejus. 

6.  Stetit,  et  mensus  est  terram. 

Asperit,  et  dissolvit  gentes ,  et  contritl  sunt  montes  sfficuli. 
Incnrvati  sunt  coUes  mundi  ab  itineribns  stemitatis  ejus. 

7.  Pfo  iniquitate  vidi  tentoria  i£thlopias,  turbabuBtnr  peUes  terrae  Madlan. 

8.  Numquid  in  fluminibus  iratus  es ,  Domlne  ?  aut  in  fluminibus  furor  tuus?  vel  in 
mar!  Indignatio  tua? 

Qui  ascendes  super  equos  tuos ,  et  quadriga;  tux  salvatlo. 

9.  Snscitans  suscitabis  arcum  tuum ,  juramenta  tribubus  qu®  locutua  es. 
Flavios  BcUides  terros :  10.  Viderunt  te ,  et  doluerunt  montes  :  gurges  aquarum 

Iranslit. 
Dedit  abyssus  vocem  suam  :  altitudo  manus  suas  levavit. 

1.  pro  iqnoranllis  :  aiti  ▼ertunt,  secundüm  carlom  oda  vel  instnimenti  roasici  gemu.  AiH , 
nomine  Hebroo  Sehigionoth ,  iniiinin  putanl  Teleris  eanlici  designari. 

3.  Judivi :  que  commeinorasii  de  Cbaldaif  Buperiori  capite.  Opi»  tuwn  .*  populnm  tuvn  in 
terrA  ooiwerva.  In  medio  armorum :  tenipore  roedio  inier  eTenain  Jeraialem,  et  Cynim  0110* 
rem.  70.  in  medio  duorum  animalium,  ubi  pro  ^uwy  animalium  ,  ex  anliqois  catenii  reponnnl 
^a&»  Tilarnm  seu  atalnm. 

3.  Deu»  ab  auairo.,.  Ita  Deal.,  xxxm.  2.  H»c  ergo  perünent  ad  iransllum  maris  Rubri. 

4.  Cortma  :  winlili«.  Gh.  Cornaa  ö  manu  «jus :  Heb.  id  esl ,  robur.  Jbscondita  est Olim 

at«condlta ,  lunc  palefecil  se. 

5.  Ibit  mofs  :  ibit  pcsUs :  Heb.^  Diabolus :  carbo  :  Heb.  peslifer  morbas.  A!ii  sagitt».  Cb. 
Terö :  angelus  morlis.  ^nte  pedes  ejus  :  anle  adTentum ,  hos  babet  priecursorea. 

6.  Memut  esl  terram :  poputo  aoo  dividendam.  jispexit  ei  dissolvit  •  solo  intoim  diasolTit. 
Gentes  :  Chananoas.  Montes  saadi.,.  coUes  mundi ;  lam  anliqui  ao  orbls  ipse.  y^b  itineribus 
eeternitatis  ejus.  Iiinera  8«call  el :  Heb.  sive  renim  conoa  ei  lubjicttiir. 

7.  Pro  iniquitate  ;8nb  iniquitate  :  Beb.  in  peceato.  JBthiopim  ,Chu§m  :  Heb.  Madiantta« 
nrai.  Uxor  Moais  MadianlUs,  tocalur  JElhiopissa;  Nom.,  xit.  i.  intelligendum  ergo  de  poputo 
com  MadianHis  fomicante ,  etultione  secuta.  Num.,  xxv.  t7.  Temoria  auiem  etpelles  memo* 
nntur,  qudd  gentes  vage  in  lenloriis  ac  sab  pellibos  Tivanl.  Ch.  acdpit  de  Cbusan,  de  quo 
Jud.,  in.  8.  et  Madian.  de  TictorlA  Gedeonis,  Jud.,  vi.  7. 

8.  Numquid  in  fluminibus :  in  fluroina  ;quando  Jordanem  et  mare  populum  trajecisti.  Qua" 
ifiqas  tuos  :arca  tederis^qul  inveheris  insidens  cherubim  jCeelesiibusque  veclorlbus.  Sal- 
VQüo  :  tahia :  tu  populum  tuum  Tictor  incedens  HberatU ;  boatiom  duces  eonculcasti  quasi 
quadrigia  ? 

9.  Suscitans  suscitabis :  Heb.  Denudans  denudabis  areum  tuum  :  arcum  ezpedies  ac  sa« 
gillaa.  Juramenta  tribubus :  propler  juramenta  pr«stita  tribubus,  de  terra  Chananna  inter  eat 
<ltridonda.  Fiuvios  scindes  terra  :  aquas  h  peira ,  in  deserlA  terra  erumpere  fecisti. 

10.  Viderunt  te ,  et  doluerunt  .-sive  tremuerunt  montes.  Sic  Ps.  cxiii.  3.  Mare  vidit  et  fugil.,, 
iwmtes  extdtaverunt.  Gurges  aquarum  tramilt  :  mare  Rubrum ,  Jordanis ,  rood6  cohibiU , 
modo  itenim  diflUsi ,  velut  increpanle  Deo.  Dedit  abijsius,,,  altitudo  manus  suas  levavit;  pra 
stupore,  quasi  se  prieter  naturam  stare  senserit. 
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11.  Sol  et  luna  steterunt  In  habltacalo  8uo ,  in  Ince  sagittarum  tuaram ,  ibojit  in 
splendore  fulgurantis  hastse  tuae. 

12.  In  fremitu  concalcabis  terram  :  et  In  furore  obstupefacles  gentes. 

13.  Egressus  es  in  salutem  popali  tul ,  in  salutem  cum  Gliristo  tuo. 
PercussisÜ  caput  de  domo  impil  :  denudasti  fundamentum  ejus  usque  ad  coUom. 

14.  üaledixlsti  sceptris  ejus,  capiti  bellalorum  ejus ,  venlentibus  ut  turbo  ad  dis- 
pergendum  me. 

Exuitatio  eorum  sicut  ejus ,  qui  devorat  panperem  in  abscondito, 

15.  Viam  fecistl  in  mari  equis  tuls,  In  luto  aquarum  multarum. 

16.  Audivi  f  et  conturbatus  est  venter  mens :  ä  voce  contremuerunt  labia  mea. 
Ingrediatur  putredo  in  ossibus  mels ,  et  subter  me  scateat : 

Ut  requiescam  in  die  tribulationis  :  nt  ascendam  ad  populum  accinctum  nostrum. 

17.  Ficus  enlm  non  florebit ,  et  non  erit  germen  in  Tineis. 
Mentietur  opus  oüvse ,  et  ana  non  alTerent  cibum. 
Abscindetur  de  ovili  pecus ,  et  non  erit  armentum  in  prsesepibns. 

18.  Ego  autem  in  Domino  gaudelK),  et  exultalK)  in  Deo  Jesu  meo. 

19.  Deus  Dominus  fortitudo  mea ,  et  ponet  pedes  meos  quasi  cenorum. 
Et  super  excelsa  mea  deducet  me  Victor  in  psalmis  canentem. 

CANTICUM  JUDITH,  TRIUMPHALE. 

Zibrum  Judith  integrum  non  admiUit  Canon  Hebrceorum  ;  in  nostrum  autem  ex  Theodotkh 
ni» ediUone transiatus  est,  Inde  ergo  hoc  Cantiewn ,  cceso  Holo ferne,  Bethulid  oMdUm 
Uberatd ,  fuait  spoliaiisque  Aisigriit, 

JUDITH  CAPUT  XVI. 

1.  Tunc  cantavlt  Ganticum  hoc  Domino  Judith ,  dicens  .* 

2.  Incipite  Domino  in  tympanis ,  cantate  Domino  in  cymbalis ,  moduiamini  Uli 
Psalmum  novum,  exaltate,  et  invocate  nomen  ejus. 

II.  Sol  et  luna  steterunt..,  quod  all!  refenint  ad  Josue  imperantem  soU  ul  staret.  Jo«.,  x.it 
Potesl  eüam  referri  ad  pognaa  sub  Mope ,  simili  flgurft ,  ac  la  Caollco  Debbor«.  Jod.,  v.  so. 
In  luce  sagittarum.,,  ibunt :  IsraeüUe  lai  miiites.  Sagiltas  autem  YOcat  graodlnem  lapideuD  dt' 
Tinilui  ioimissain  :  Joe.,  x.  ii.  liiceinquedicil,  comparalione  docli  k  sagittaniin  ferro  liouio 
el  exacuto  hinc  atqae  hinc  «piendescenle,  quA  flgurA  sabdil  :  in  spiendore  fuigurttnUs 
hasta  tuce, 

IS.  Cum  Christo  tuo  :  com  Moyie  el  Aaron  :  quanquam  Hier,  ex  70.  refert  cbristii  tnls:qiMl 
ei  Araba  babet ,  ac  de  toto  popalo  Inteiltgi  polest.  Percussisti  caput  de  domo  impii :  implortim 
regea  :  Pharaonem ,  Setion ,  Og  et  alios.  Denudasti  fundamenlum..,  usque  ad  coUum.  Nudisii 
capita ,  galeas  excuBsiati ;  sie  erant ,  ut  domui  jam  retecto  (ündamento. 

14.  Maledixisli  sceptris  ejus :  virgis,  baculls :  omnia  confregistl.  PerfodisU  bacuil  eapuljetc« 
Heb.  Kenientibus...  cum  venirent.  Sicut  ejus  qui  devorat...  ex  Ps.  ix. 

15.  nam  fecistl...  Quöd  velui  maria  inveclus,  equorum  cuna  inDOxio,  plebem  suam  iflac** 
lUnis  ertperet.  In  luto :  iivacervo  coacervaiis  aquis ,  ul  in  Cantico  Mosis  :  Exod.,  xv ,  8. 

16.  Audivi ,  et  conturbatus  est.,,  Redit  ad  Chaldaeos  Judsam  Invaauros ,  ac  Judammm  do- 
mine  bcc  dicit.  Jngrediaiur  ...  scateat :  ingreditur....  scatet :  Heb.  iia ,  InquU,  sum  affBCbu 
prn  metu ,  ul  cujus  viscera  coniumpla  sunt.  Ul  requiescam^,.  egoqui  requiescam  in  die  n* 
gusti» ;  ascendendo  ad  populum, excidet  eum:Heb.  sctiicel  Chaldaicus  exercitus  Jade«: 
iUque  mihi  quiescendom  in  tantA  calamiUle  :  nihil  consilia ,  nihil  preces  proficiunl ,  edm  i 
desUnato  Dei  consilio,  populus  meus  casurus  sit.  Hoc  dielt,  Judaei  alicujus,  sive  eitamiuo  i^ 
nomine ,  intellecto  Dei  consillo.  Hac  ad  terrorem,  rellqua  ad  spem  periinenl. 

n,  it.  Ficus  enim  non  florebit.,..  Etiarosi  flcus,  vine«,  oliv«  non  floreanl,  f^ugumqüe 
omnis  spes  nos  fallat :  hoc  est,  etlamsi  omnia  devaslentur :  Ego  tamen  in  Domino  gatuk^-' 
Jesu  meo  :  saluie  meA :  Heb. 

19.  Quasi  cervorum  .-Ex  Ps.  xtii.  S4.  Deducet  me  Victor  in  psalmis  canentem,  kWlfJ^^' 
torem :  Heb.  verö,  Lamnatseah  binginothai :  quod  ad  inscriptionero  meüdsreferas :  qoisidi' 
ceret :  vel  hoc  Carmen  cantabiuir  fidibus :  qua  loscriptio  scpe  in  Psalmis  recurrit. 

2.  In  tympanis...  in  cgmbalis ,  moduiamini...  Psalmum :  omnis  generis  intrumenta  mt^^ 
Hebrsis  cognita,  et  in  sacris  usilala :  maximö  vcrö  4  iemporibus  Davidis  et  Salomonis  j  ulptf* 
sim  docct  Regum  hisloria ,  et  plurimi  Psalmi. 
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3.  Dominus  conterens  bella ,  Dominns  nomen  est  IUI. 

4.  Qui  posuit  castra  saa  in  medio  populi  sui ,  ut  eriperet  nos  de  manu  omnltmi 
iDimicorum  nostrorum. 

&.  Yenit  AsBur  ex  montibus  ab  aquilone  in  mulUtudine  foriitudinis  sus  :  eujus 
mulUtudo  obturavit  torrentes,  et  equi  eorum  cooperuerunt  valles. 

6.  Dixit  se  incensurum  flnes  meos ,  et  Juvenes  meos  occlsurum  gladio ,  infantes 
meos  dare  in  praedam ,  et  virgines  in  capUvitatem. 

7.  Dominus  autem  omnipotens  nocuit  eum,  et  tradidit  eum  in  manus  feminie»  et 
confodit  eum. 

8.  Non  enim  cecldit  potens  eorum  k  juvenlbus ,  nee  fllii  Titan  percnsserunt  eum» 
nee  excelsi  gigantes  opposuerunt  se  illi.  Sed  Judith ,  flila  Merari,  in  specie  faciei  sn» 
dissolTit  eum. 

9.  Exuit  enim  se  vestimento  viduitatis,  et  induit  se  vestimenlo  Isetitiss  in  exulta- 
tione  flliornm  Israel. 

10.  Unxit  facieni  suam  unguento,  et  coUigavit  cincinnos  suos  miträ,  accepit 
stolam  novam  ad  decipiendum  illum. 

11.  Sandalla  ejus  rapuerunt  oculos  ejus,  pulchritudo  ejus  captivam  fecit  animam  . 
ejus :  amputavit  puglone  cervicem  ejus. 

12.  Horruerunt  Persse  constantiam  ejus ,  et  Med!  audaciam  ejus. 

13.  Tunc  ululaverunt  castra  Assyriorum,  quando  apparuerunt  humiles  mel, 
areicentes  in  sitl. 

5.  Dominus  conterens  bella.  yluferens  bella  usque  ad  finem  terra; ;  arcum  conieret ,  et 
canfringei  arma  :  Ps.  xlt.  lo.  quibas  Omnipotens  Deusque  ezercitnum  ezhibeUir. 

4.  Qui  posuii  casira  $ua  in  medio  populi  sui :  ui  praesens  auztUum  Dei  demonsüreUir :  quo 
•eua,  Jacob  cdm  pergerel  ad  fratrem,  videns  sibi  Deam  cum  angelis  certum  auxiliatorem 
adTuUimm ,  ail :  Castra  Dei  sunt  hoec.  Genes.,  zzxii.  2. 

s.  yetüt  Assur  ex  montibus  ab  aquilone ;  Syris  montibus ,  ad  aqollonem  Paleslin»  sitis  t 
qaibus  h  montibus,  post  Syriam  devastalam ,  viclor  exercilus  in  Palaei^nam  effusus.  Judit.^ 
in.  1. 7.  Plenimque  autem  malum  ab  aquilone  Israeli  intentatur.  /ib  aquilone  pandeiur  ma- 
Um  :  Jerem.,  1. 14.  quöd  reges  populo  Dei  infensissimi ,  provincias  iUas  aquilonares  lenerenL 
Cujus  muUiludo,...  Erant  autem  pedites ,  beUalorum  centum  viginti  millia.  El  equi  eorum..^ 
Equites  verö  viginti  duo  millia,  Judith,  yu.  3.  Obturavit :  sive  epoUndo  ezsiccarit  torrentes, 
ad  sedandam  Unt«  multitudinis  silim  Tix  sufBcientes.  Torrentes  autem  et  vailes  memorat, 
quöd  Chananaa ,  uno  quidem  Jordane  fluvio,  multis  autem  torrentibus  esset  irrigua ,  et  quamr 
plorimis  Tallibus  frugifcra. 

S./Mxll  se  incensurum  fines  meos....  Juvenes.,.  ocdsufum...  Deereverat  enim  Nabucbodo- 
nosor,  ut  omnem  terram  suo  subjugarel  imperio.  Judiib,  ii.  4.  Holofernes  autem  et  omnes 
oagoaies  exlremam  perniciem  Hebr«ts  mlniultanUir.  Ibid.,  v.  36 ,  as;  vi.  3. 

7.  Dominus...,  nocuit  eum.  ToUus  victori«  auclorem  Deum  agnoscit,  in  quem  unum  speok 
omoem  posuerat,  rebus  desperatis :  clamabat  ad  Dominum  :Fac ,  Domine ,  ul  gladio  proprio 
fffu  iuperbia  amputetur.  Judiu,  ix.  i,  12.  Cdm  autem  occideret  :  Confirma  me,  Domino 
Dau,...  in  hdc  hord  .-  Ibid.,  xui.  7,9.  occisumque  narraret :  Inter fecit  (Dominus )  in  manu. 
wed  hostem  populi  sui ,  hdc  nocte.  Ibid.,  is.  Nocuit :  disperdidit. 

5.  Filii  Titan.  nVa^uy.  70.  Quaa  vox  nusquam  alias  in  Scripturis  reperitur.  Apud  poetas 
TiUnes sunt  memoratissimi ,  gigantes  scilicet  geniti  ex  Ccelo  et  TerrA.  QuA  ex  fabuld, usiuiuok 
TiUnom  rocabulum ,  hdc  quoque  4  Theodotione  translatum  est,  ulalia item  fabulosa  vocabula» 
ex  coDSueÜ  sermonis  usu,  eiiam  libris  sacris  invecia.  Tide  Is.,  xxii.  33.  etc.  Designat  autem 
bic  gigantes  Scripiur«  noios  :  unde  sequiiur :  Excelsi  gigantes  :  de  quibus :  Gen.,  vi.  4.  Gi^ 
Qontes  erant  super  Urram...  isti  sunt  poteiUes  ä  sceculo ,  viri  famosl ,  robustissimi ,  bellicosia- 
*imi.  /fi  speeie  fliciei  suas  :  quippe  cui  formosissims  ,  etiam  Dominus  contulit  splendorem  ^ 
nm  bonam,  sed  malis  malo  futuram  justo  Dei  judicio ,  tradeolis  libidini  libidinum  servoa. 
Judith.,  X.  4. 

to.  Cttxit :  ut  moris  erat  bisce  regionibus ,  et  maximö  mulieribus  delicatis ,  ul  notom  etU 
CoUigavit..,  mitrd :  capitis  tegumine  circumquaque  reiigalo ,  concinandis  cincinnis.  Stolam  c 
lertem  amplam  et  superiorem. 

11.  Sandalia  ejus  rapuerunt  oculos  ejus  :  de  quibus  adomandis ,  Judith.,  x.  3.  Sanö  ornaUt 
pedam  oiaximö  gloriauir  tenera  mulier :  unde  illud  :  Quam  pulchri  sunt  gressus  tui,  in  cal- 
ceamentis ,  filia  principisl  Cant.,  vii.  i. 

1^  Qmstaniiam....  audaciam  ejus  :  dixii  enim  Yagao :  Una  mulier  Hebrcta  fecit  confuü^ 
^em  in  domo  regis  Nabuchodonosor.  Persm  et  Medi  .•  in  exerciiu  Assyrionim  meriti. 

U.  Tune  uluiaveruni  castra  Assgriorum.  Timor  enim  et  fremor  cecidit  super  eos ,  et  tw^ 
^  nM  taUml  eorum  valäe,  et  foetut  $tt  cUxmor  inMmpofgbWt,  in  medio  castrorum  eorum» 
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14.-  Filii  puellaram  compuaxenint  eos,  et  sicat  pneros  fugieates  occi^runt  eos : 
perierunt  in  prsUo  ä  (ade  Domini  Dei  mei. 

15.  Hymnum  cantemus  Domino,  hymnum  novum  cantemus  Deo  nostro. 

16.  Adonai ,  Domine,  magnus  es  tu ,  et  pracdarus  in  virtute  tuä ,  et  quem  supenie 
nemo  potcst. 

17.  Tibi  aerviat  omnis  creatura  tua,  quia  dixisti,  et  &cta  sunt;  misisti  ^^Iritam 
luum ,  et  creata  sunt ;  et  non  est  qui  resistat  voei  tuae. 

18.  Montcs  k  fundamentis  movebnntur  cum  aquis  :  petrae,  sieut  cera,  Üquescent 
ante  faciem  tuam. 

19.  Qui  autem  timent  te ,  magni  ernnt  apud  te  per  omnia. 

20.  Vie  genti  insurgenti  super  genqs  meum  !  Dominus  «mim  omnipoiens  vindicabit 
in  eis ,  in  die  judicii  visitabit  jUos. 

21.  Dabit  enim  ignem , et  vermes  in  carnes  eorum,  ut  nrantur,  ei  sentiant usque 
in  sempiternum. 
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Uaec  tria  omnino  sunt,  triumque  insignium  personarum,  quibus  cum  pia 
fide  Christum  advenientem  salutemus.  Est  autcm  Marias  Canticum  sumaia  cum 
rerum  dignitate  simplicius  :  Zacharise  autem,  ut  saccrdolem  dccebat,  stylo 
figurisquc  et  doctrinä  Scripturarum  grandius  :  Simeouis  deniquc,  coQcitatiu> 
atque  ardentius.  Maria  humilitatem  :  Zacharias  fldiiciam  :  Simeon  mirabilem 
afiectum  in  Christo  acquiescentlsanimi,  vit^eque  contemptum  ipso  adTenienie 
demoostrat ,  quibus  niliil  erat  ad  excipiendum  Salvatorem  lastius  alque  ap- 
tius.  Itaque  heecvtria  Cantica  assidue  in  ore  bid)emus,  et  quotidie  canimusin 
Ecciesia. 

CANTICUÄI  MARLE. 

Citm  ad  vocem  Marlce  Christum  in  utero  gestantls  exuttaret  Joannes  nondum  editus,  ^/«m- 
belha  proplietarel,  taniorumque  operum  velut  elfectricem  Mariam ,  benedictam  inter  Ma- 
lier es  ac  beattan  prasditaret,  itta  conversa  ad  Dominum  hcec  ait 

LLCiC  CAPITE  I.  >.  46. 

40.  Magnificat  auinia  mea  Dominum ; 

47.  Et  exultavit  spiritus  mens  in  Deo  salutari  meo. 

Judilti,  XIV.  17,18.  Uimiles  mei :  de  quibus  univcrsi  majores  exercitäs  rcgis  A«yrionim 
dixerunt :  Egressi  mures  de  cavernis  suis,  ausi  sunt  provocare  nos  ad  prcclium.  Ibid.,  xit.  i2. 
^rescentes  in  siti  :  prsciso  aquaductu,  interclusis  ronUbus,ac  tandcm  dsternis  cxhaostis, 
8iU  enecabaotur.  Judiih,  vii.  6,  lo,  u,  14,  i6,  I7. 

14.  Fitii  puellarum  :  leneriores adolescentuli ,  matribus  juvenculis  geniU.  Sicutpuero$.F»9^^ 
enim  mens  rt  consUium  ab  eis ,  et  solo  tremore  et  mctu  agitati ,  fugoe  prcesidium  sumunt. 
Judith.,  XY.  2. 

15.  Hymnum  cantemus  Domino  :  rcliqua  ad  gratiarum  aclionem ,  ei  commeDdatiOBem  omni- 
potentiaß  divina ,  lelcrnsque  in  bostes  ulUonis. 

21.  Dabit  enim  igjttm..,.  ut  urantur,..,  Allusum  ad  Jercm.,  \n,3l,  32;  xix.  5,6.  et  ad  igww 
•llam,  quo  fliios  suos  in  bolocanglum  Baalim  incendebanl,  in  valle  Bcnennom  :  unde  gebenna 
jgnis  toUes  In  Evangello  memorata.  Et  vermes,,.  Allusum  item  ad  Isaf»  lxvi.  24.  His  aoiemio 
iocis,  8ub  speciom  ignis  illius,  alque  inscpultorum  cadavenim  bostillam  unde  ebullircnt 
Tcrmes  ,  nlorna  supplicia  adumbrantur ;  qu»  repeUl  Christus ,  Marc.,  ix.  45.  et  acqq.  Cafeim 
ergo  iUi  ad  erudit»  mulieris  sentcnUam ,  qui  et  {KEnarum  sternitaiem,  et  ignem  urenlcm ,  ^ 
vermem  non  morientem  irridcnt. 

46, 47.  Magnificat..,,  Non  qubd  Domino  aliquid  humand  voce  possit  adjwngi  :  sed  fv« 
magnificatur  in  nobis :  Ämb.,  üb.  ii.  in  Luc.,  n.  27.  MagniQcatur  auten ,  cum  io  eo  laodiodo 
d«fi€imu8 :  cum  suprai  omnem  altiiudinen,  lupra  omnem  oogiUitiooMn,  tapra  oibbcib  anioM 
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48.  Qiiia  respexit  humilitatem  anciUse  sua :  eece  enlm  ex  hoc  beatam  me  dicent 
orooes  generationes. 

49.  QuU  fecit  mihi  magna  qui  potens  e»t,  et  fianctum  nomen  ejus. 
.SO.  Kt  misericordia  ejus  ä  progenle  in  progenies  timentlhas  eum. 

61.  Fecit  potentiam  in  brachio  suo  :  dispenit  superbos  mente  cordis  sui. 

52.  Deposuit  potentes  de  sede ,  et  exaltavit  humiles. 

.53.  Eftorientes  implevit  bonls ,  et  divltes  dlmisU  tnanes. 

.54.  SuBcepit  Israel  puerum  suum ,  recordatus  misericordisB  suas. 

o5.  SIcut  loeutus  est  ad  patres  nostros,  Abraham ,  et  scmlnl  ejus  in  saecula. 

Gaptom  TOiuiDqae  extollimus.  Sic  oan  omnis  anima ,  sui  oMita ,  totaque  in  Deaoi  effbsa  ,  xnag- 
aifieai :  dum  auiem  magnificat  eum ,  laqoii  AmiNr«iiis  ibld^  magiütudlnis  ejus  qitädam  pur* 
üdpaüone  subümior  ßL  Ihmimm  :  non  se ,  aed  Dominum.  SanÄ  £liaal)eUia  Mariam  exiol- 
Mbat :  aiebat  enim :  Benedicia  tu:  eii  unde  hoc  mihi ,  ttf  venial  mater  Domini  mei  adme? 
et :  ecce  ut  facta  est  vox  salutationis  tuce.,..  exultavit  Infant :  deniquc :  beata  qua  credidistL 
At  Maria  lantas  iaudea,  aeqoe  ipaam  lupergrema»  transfert  omnia  ad  Domioum.  St  exultavit 
tfiriUt  meut,...  Quid  all  exiittalift  apiritts  in  Deo ,  nemo  dign^  dixeril ,  niai  qui  experiiM  ait  ^ 
nemo  aolem  alc  experlua  eai,  ut  beala  Maria.  l£^vu  ergo  exuluiio  omnam  dicendi  raculiaiem 
excedit :  conjecturam  autem  bcimiu ,  ex  eo  quöd  Cbristo  plena ,  poliebaiur  eo »  quem  ole» 
IsiiUa sanctsque  exoIuUonis,  praB  omnibut  consortibus  suis,  ä  Deo  uncium  esse  sacer  vatea 
cecinit  Ps.  xliv.  8.  Jn  Deo  taluiari  meo  :  quod  est,  in  Deo  Jesu  meo :  in  Deo  daote  omnibus 
Jesum  ittum ,  qui  slngulari  dücclione  all  mcus ,  idemqne  et  fllius  et  Deus ,  sed  Deus  Jesus  sive 
niTaos,  quo  nihil  cuiquam  earins ,  nihil  auavius  matri.  minima..,.  Spiritus..».  Animam  inielli- 
^mu»,  id  omne  quo  Tivimus  :  spirluim  aolem ,  sommum  iliud  ac  priecipuum  in  antroA ,  quo 
Deo  aoelamor,  eumque  inhabitantem ,  insidentem,  prssideniem  complectimur.  Quo  loco 
Amb.  XtkA.y  n.  36.  Sit  in  singulis  Marios  anima ,  ut  magnificet  Dominum  :  sil  in  singiUis  spi'- 
ritut  Marive ,  ut  exuitet  in  Deo;  nam  etsi  secundüm  carnem  una  mater  est  Christi ,  secundüm 
fidem  Jörnen  omnium  fructus  est  Christus.  Omnis  enim  anima  concipit  Dei  verbum,  si 
tarnen  Immacuiata  et  immunis  ä  vitiis ,  intemerato  caütmoniam  pudore  custodiat. 

48.  Respexit  humilitatem  :  TÜitalem. :  tmcilloe  suas :  quA  Yoce  mater  facta  est :  statim  enim 
atqoe  diiit :  Bcee  anciUa  Domini ,  implelnm  est  myateriam » superfusuaque  Spiritus  mairem 
fecit,  que se  aocillam  Rilebatur  :  quare  ancilliB  nomine  deleclata ,  eam  iierat  vocem.  Beatam 
me  dicent.,.  Hinc  tot  bymni,  tot  praeonia ,  quibus  eam  assiduö  beatiflcamus ,  nee  laudandi  finis. 
Omms  generationes  :  hie  Mariam  propbetare  Patrum  roneentus  tradit ;  ecco  enim  propbeiat 
gmeratiooem  Justorom  ad  flnem ,  uaque  soculi  duraturam ;  Ghriatumque  in  oternnm  regna* 
tunim,  k  cujus  laudibus  suas  sejungi  non  posse. 

49.  QuiQ  hat  mihi  magna...  ineomprehensiMis  enim  incomprehentibiliter  operatur  in 
Matre,  Amb.,  n.  33.  in  i,  4i.  \ide  aatem  verbornm  simpliciiaiem  pariter  ac  majestaiem.  Qui 
P^tau  est  :  i  ouyaTd«,  iiie  potens,  unus  potens.  Fecit  mihi  magna  :  qua  sola  magna  sint, 
M>kN|M  Deo  omnipotente  digna ,  Tirginem  parere,  anciilam  esse  matrem ,  quaque  onmiuBB. 
Isodom  aumroa  sit,  um  arolo,  tam  beato ,  tam  unico  nexu  cum  Christo  esse  conjunctam.  Hae 
igihir  Teri  magna  et  catera  bis  consentanea  fecit  mihi  ille  potens ,  coi  hoc  unom  est  quod  re- 
pendam,  nempe  ut  dieam  ei  imo  pectore:  et  sandum  nomen  eius.-quod  nos  pro  moduio 
nottro  qnoUdie  dicimus,  beatta  Ulis  vocibus  :  sanctificetur  nomen  iiuim/sed  iibetquoque  id 
^vm  beata  Blarli  dicere,  qua  nulla  digniua  ac  prastantius  dixit. 

'  M.  Et  misericordia  :  banc  subjungit  omnipotentia ,  qua  gratia  est  nori  Testamenti ,  ut 
I^eus  se  nugnum  atqiie  omnipotentem ,  non  minis  ut  antea  ac  terroribus ,  ied  lieneflcentia  et 
^^i^mentia  praatet ,  aptatia  quoque  in  eum  flnem  omnibus  Christi  miraculis :  Pertransiit  enim 
^f^acienäo ,  et  sanando  onrnes  oppressos :  teste  Petro ,  Act.,  x.  38. 

51.  Fecii potentiam....  vim  exeruit  .*  xpxTo«  :  de  quo  nempe  dixerat :  fecit  mihi  magna ,  qu 
Po<^n*  est :  nunc  autem  non  tantüm  mihi ,  sed  orbi  universo ,  ac  poiissimum  omnibus  per  or- 
^uniTcrsom  piis  bonisque,eöqudd  exallavit  humiles  :  ut  i.  seq.  habetur.  Dispersa :  ut 
fooittB,  ut  pulverem,  quem  projicit  ^entus  :  superbos  menu,  seu  cogitaüone,  $ttK»oitr. 
^fdis  sui  :  ai>r»3y ,  eorum :  superba  cogitantes;  inflxa  penitus  animis  supcrbiA. 

52.  Exallavit  humiles :  sibi  nullos ;  cateris  fere  despicabiles  :  qua  item  gratia  est  novi  Testa- 
iB^ti,  per  Christum  humilem  ac  pauperem  :  non  enim  multi  sapientes  in  Christo,  non  mutii 
VOlentes,  non  multi  nobiUs :  sed  ignobilia  et  contemptibilia  elegit  Deus,  et  ea  quos  non  simt  ^ 
Jj  ««  gute  sunt  destrueret.l.  Cor.,  i.  26,  37,  38.  Cujus  rei  fbns  est,  quöd  Deus  respexerit 
atfia  hnmiliUtem,  ut  ab  ed  inciperetlllnd :  exaltavit  humiles  :  bis  autem  similia  noUTimus  in 
"^te  Anna  Cantico ,  quibus  eam  pralusisse  gratia  norl  TesUmenti  ibidem  memoravimus. 

53.  EsurietOes rerum  omnium  egeoos  :  item  esurientes  sitientesque  justitiam ,  eamqoe 

"<M  ^  se,  sed  a  Domino  summa  gratia  loco  expectantes :  hos  Dominus  implevit  veris  aternia- 
q«e*«wi<a. 

M«  Misericordite  suas :  qua  una  spes  sopererat,  abundanto  peccato. 

is.  Ad  patres  nostros.  IIlc  commenorat  impieta  jam  priica  promlsia,  ut  et  prominis  Chrfaii 
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CANTICUM  ZACHARIiE. 

Tfalo  Joanne  BapUstd ,  Zaeharia»  parens ,  primian  dictU  angeü  inendiUui ,  atque  ex  inert" 
duUtaie  mutut ;  posteaquam  ex  ßde  et  (AedienUd  icriptii :  Jotnoes  est  nomeo  ejus ;  Lue., 

I.  6S.  coniinub  resoluta  e*t  Hngua  ejus,  ei  aper  tarn  etl  os  ejui et  repletus  eit  Spirita 

lancto ,  et  prophetavlt ,  dicens :  Ibid.,  64 ,  67. 

LVCM  CAPITE  I.  t.  68. 

•  * 

68.  Benedictus  Dominus  Deus  Israel,  qula  vlsitavit,  et  fecit  redemptionem  plebis 

SQflB  : 

69.  Et  erexit  corna  salutis  nobis  in  domo  David  pueri  sul. 

70.  Slcnt  locutus  est  per  os  sanctorum,  qui  ä  ssculo  sunt ,  prophetarum  ejus: 

71.  Salutem  ex  Inlmlcis  nostrls ,  et  de  manu  omnium  qui  oderunt  nos  : 

72.  Ad  (aclendam  miserlcordiam  cum  patribus  nostris,  et  memorari  testamenti 
sui  sancti : 

73.  Jusjurandam ,  quod  juravit  ad  Abraham  patrem  nostrum,  daUirum  se  nobis : 

74.  Ut  sine  timore ,  de  manu  inimicorum  nostrorum  llberati ,  serviamus  ilU , 

75.  In  sanctitate  et  Justitiä  coram  Ipso ,  omnibus  dlebus  nostrls. 

soa  constei  fldes.  Abroham  ei  semini  ejus :  yero  semini :  nee  Uatdm  secunddm  carnem ;  tc- 
rdm  etiam  iis,  qui  seciantur  vesllgla  fidel,  quce  est  in  prceputlo  pairis  nostrijbriükg.  Roo^ 
XT.  12.  Quod  semen  noi  sumus.  Hac  Blaria  quanti  timpliciute,  lanti  sublimitale  ac  majoUie 
dicit.  Cnlerüm  admirare  quisquis  ea  ,  chrisllane ,  ut  qu«  lanta,  tarn  sublimia  blc  profert,  alibi 
penilus  conlicescat :  noo  pastoribus  ,  noD  Magis ,  doo  Siroeoni  et  alils  retpondeat  qaidquD; 
•ed  qus  gererentur  taciu  io  corde  suo  conferat,  velat  adinirabunda,el  ignara  mysterü :  Lof^ 

II.  19,  3S,  si,  quamvis  et  ab  aogelo  primdm,  et  sibi  conscia  TirginiUtla  so«,  ezpepmeoto 
quoque  tanta  didicisset :  quo  loco  me  etiam  cooiicescere  Juvat,  ac  Blaria  Tiriutea  lUentio  po- 
tids  quim  voce  prosequi ,  rerum  magniludiDe  ▼ictum. 

68.  Benedictus.,,,  Hoc  per  exclamalionem  :  diu  enim  repremm  vocem ,  statlm  in  gratianun 
aetiones  erampere  oportebat. 

69.  Comu  saluils  :  robur ,  flduclam  nlutis  coniequend« ,  dato  nlf  atore  Christo.  In  dem 
David :  cui  Deus  domum  se  factanim  promiserat ,  II.  Heg.,  tu.  ii.  flfmalo  In  eft  regno oqoe 
in  sempiternam  :  quod  in  Christo  impletum ,  jam  Gabriel  pradlierat :  DabU  IlU  Dtmäma 
Deus  sedem  David  pairis  ejus ,  etc.  Luc,  i.  S3 ,  33. 

70.  Prophetarum  ejus  :  prophelas  commemorat  post  DaTidem  eorum  ducem ,  quippe  qui  ci 
•ccinunt,  ejusqoe  regnum  in  Christo  sempiternum  fuluruni  priodieant. 

7a,  73.  Cum  patribus  nostris  :..,.  testamenti  sul.„  ad  Abraham  patrem  nostrum,.,  A  Davide 
ac  prophetis  ad  patriarchas ,  atqae  ad  originaiia  promissa ,  et  ad  caput  gentis  Abrabamam  trsoi- 
grcKliUir.  Hlserlcordiam  cum  patribus  nostrls :  effusA  gratiA  in  llberos  :  ipsis  quoque  iniioa 
Abrahn  Christi  prasentift  recreatis  ,  et  cum  eo  In  cobIos  cductis.  Testamenti  sui  sanetl:  foe- 
deris, latids  sumplo  testamenti  nomine  pro  eo  omni  instrumento  quo  menlem  teslanori 
quod  Latinis  non  insueium  :  tesumenti  etiam  proprio,  quod  novum  Testameotom  Ib- 
tercedente  leslatoris  morlc  sanciri  oporteret :  unde  nee  prlmum  quidem  sine  victimaruiD  som- 
gulne  dedlcatum  fuerit :  Heb  ,  xx.  16,  i8.  Gr.  ^etd^joji,  quod  ulrumque  et  fosdus  et  testameo' 
tum  sonat.  Sancil  tutem  ;  quod  de  sanctis  repromisslonibus  conscriplum,  sanclö  «tiam  cmio* 
diiom,  ac  tandem  per  sanetitalis  aucu>rem  Christum,  impletum  est :  ut  infra  iatids  r.  ?$• 
ezponilur.  Jusjtirandum  :  dociö,  ut  sacerdotem  decebat ,  observat  promissa  Dei  jurejunndo 
flrmau,  ex  ipsA  oaturA  foederis :  unde  Dominus  ad  Abraham :  Per  memetlpsum  juravl,  Gea., 

XXII.  16. 

74.  De  manu  inimicorum  :  ut  supradixeral :  salutem  ex  Inimlcls,  f.  71.  Intelligendi  aolem 
potlssimum  invisibiles  iiii  inimicl ,  diabolus  et  angeli  ejus ,  ipsumque  peeeatum  ,  quo  eis  ia 
serrituiem  addicli  eramus  :  quA  de  re  t»  77.  quanquam  nee  dubiiem ,  nisi  Judal  Chrislum  ab- 
Jecissent,  id  futurum  fuisse ,  ut  ab  hostibus  quoque  visibilibus  tuti  Domino  desenrirenL 

75.  in  sanctitate,  etjustlitd.  Prudens  lecior,  attende,  quid  daturus  esset  Dominos  :f,n. 
nempe  uiab  intmicis  luü,  jusiiliam  sancUtatemque  oolerent,  quagratia  per  Christum  ni  prO' 
missa,  iladala  est,  effuso  in  eiecios  Spiritu  sanciitatts,  quo  noaredimerefu^omni  inlqiäiau, 
et  mnndaret  slbl  populum  acceptaöiiem,  sectatorem  bonorum  operum.  Tit.,  ii.  I4.  atque  ibid^ 

III.  4,5,6,7.  Coram  ipto :  bis  Terbis  veram  denolat  jusUtiam,  non  fuealam ;  quemadoiodaB 
leripuim  est :  Brant  autem  justi  ambo  ante  Deum :  ineedentes  in  omnibus  mandatis  ,etj*i' 
liflcationlbus  Domini  sine  quereUL  Luc,  i.  6.  Hac  vera  Juslilia,  quam  Deus  ,  etsedauiroai 
promiserat ,  et  probat  A  se  datam :  potest  etiam  referri ,  coram  ipso ,  ad  illud ,  serviamus :  st 
>deö  aanctö  castöque  agamus,  quod  assiduA  cogitemas  in  ejus  conspeetu  esse  nos  el  oouii 
ooftrtj  quod  ipsum  Tel  maximö  Dei  donum  est,  quäle  promiferat  daturum  le  nobii. 
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76.  Et  tu ,  pner,  propheta  Altisslml  vocaberU :  pneibU  enlm  ante  faciem  Domlnl , 
parare  vias  ejus  : 

77.  Ad  dandam  scientiam  salutis  plebi  ejus ,  in  remissionem  peccatorum  eorum : 

78.  Per  Ylscera  mlsericordlse  Del  nostri ,  in  qulbus  visitavit  nos ,  oriena  ex  alto  : 

79.  Iliaminare  bis ,  qui  in  tenebris ,  et  in  umbrä  mortis  sedent ;  ad  dirigendos  pedes 
nofitros  In  viam  pacis. 

CANTICUM  SIMEONIS. 

Nihil  vtdeai qui  Christum  vidit;  nihil  optet  in  tceculo^qui  Christum  amplexus  est,  Icetusque 
abeat  od  patres,  Ifcec  vovet  sanctus  senex,  accepto  Christo  in  ulnas:  Lac,  ii,  28.  nee 
nist  muUa  gratulatus ,  multaque  vaticinatus,  dimittit  i  manibus, 

LUC«  CAPITE  II.  ä  %.  29. 

29.  Nunc  dimittis  servum  tuum ,  Domine,  secundüm  verbum  tuum  in  pace  : 

30.  Quia  viderunt  oculi  mel  salutare  tuum , 

76.  Et  tu,  puer.  Quod  et  flgurati  ad  infaoUiIuin  dici  potait,  eliamil  Don  audiret,ei  proprio 
ex  Amb.  quöd  non  atnurdum  sil  intellexisse  jam  ediluin ,  quod  utero  matrls  clausus  perseo- 
serat  Propheta :  imö  plusquim  propheta  teste  Christo.  MaU.,  ii.  9 ,  10.  Proeibis  enim  ante 
fäelem.,,  Duo  indicat  insignia  Taticinla  de  prncursoris  oCBcio, Maiachis  et  Isaic  Et  Malacbia 
qaidem :  Bcce  ego  mitto  angelum  meum ,  et  prceparabit  viam  ante  fiiclem  meam :  Mal.,  in. 
1.  et  ilerum  :  Bcce  ego  miilam  vobisEliam  prophetam :  Ibid.,  it.  s.  6,qutt  Taticioia  de  Joanoe 
Baptista ,  et  angelus ,  et  ipse  Christus  interpreuutur.  Luc,  i.  17;  Malt.,  ix.  i4.  Parare  vias 
efut :  en  alierum  Taticinium :  Isaiss,  xl.  3.  ^ox  clamantis  in  deterto  .*  Parate  viam  Domini : 
Omnibus  evangelistis ,  ipsoque  Joanne  Baptista  de  eodem  Joanne  inierpreuntibus.  Yide  autem 
qoAoi  disertö  Christum :  quem  Joannes  prieire  ]ul>ebatur,  et  Dominum ,  et  Allissimum ,  adeo- 
que  et  Tcrö  Deum  Zacharias  appellet. 

TT.  Scientiam  salutis :  scientiam  Christi  servaloris  :  de  qui  scriptum  est :  in  seientid  sud 
justiftcabit  ipsejusttts  (Christus )  servus  meus  mullos,  Is,,  uii.  u.  in  remissionem  peccato- 
rum :  cui  Joannes  Baptista  iniliare  coepit  popolum ,  dato  baptisroo  pcenitenti«  in  remissionem 
peccatorum,  dicens  in  cum  qui  venturus  esset  post  ipsum  ut  crederent,  hoc  est,  in  Jesum , 
Marc,  I.  4;  Act.,  iix.  4.  a 

TS.  f^isitavit  nos ,  oriens :  Christus  ipse  de  quo  scriptum  est :  Orietur  vobis  timentibus,  no- 
men  meum  soljustitlce  :  Blal.,  it.  2.  unde  Christus  prophetic^  Oriens  appellatur  :  Jdducam 
servum  meum  Orientem :  Zach.,  iii.  8.  alque  iterum  :  Ecce  vir,  Oriens  nomenejus,  et  subter 
eum  orietur,  et  cedificabit  templum  sanctum  Domino  .«Ib.,  ti.  is. quod  quidem Zorobabeli 
eompeüt,  sed  ut  Qgur«  Christi;  ut  quemadmodom  ZorotMbel  inter  captivilatis  Babylonic»  tene- 
hras.  In  spem  recuperands  lil>eriatis ,  insUurandique  templi,  iu  Christus  humano  generi  vere 
liberialis  aoctor ,  verique  templi  fundator  illuieril.  Ex  alto :  quo  immensum  4  Zorobabele 
distal.  Non  enim  Zorobabel,  sed  Cbrisujs  solus  desursum  est,  de  coelo  est,  de  paierno  sinu 
lerria  oritur ,  atque  adeo  super  omnes  est.  Joan.,  i.  18;  iii.  3i.  Yide  autem  quot  et  quanta  tes- 
timonia  prophelarum  doclissimus  sacerdos  paucissimis  versiculis  colligit. 

T9.  Qui  in  tenebris ,  et  in  umbrä  mortis.,.,  et  hoc  ex  IsalA,  ix.  7.  Populus ,  qut  ambulabat  in 
tenebris,  vidit  lucem  magnam  :  habitantibus  in  regione  umbroe  mortis,  lux  orta  est  eis  : 
quod  de  Christo  Matthaaus  quoque  intelligit.  it.  16. 

39.  Nunc  dimittis  :  nunc  dimittes.  Gr.  tcI  ut  legil  Amb.  hlc :  nunc  dimitte;  tempui  est  ut 
dimittas.  Idero.  Ambrosius ,  nunc  dimittis  :  quasi  necessilale  quidam  teneretur  in  hlc  Tili , 
non  TolunUie.  De  Bono  mortis.  3.  Dimittis :  lanquam  ö  carcere,  lanquam  e  vincuiis  :  ibid. 
Vide  autem  viro  Juslo  quim  Sit  viu  Insuavis;  quippe  que  miserlls,  erroribos,  Titiis  sIt 
obnoxia.  lUque  sanctus  senex  novi  TesUmenli  spirlui  pieous,  nedum  optet  muiliM  dies  In 
Tetere  Testamenlo  toties  repromlssos,  «gram  senectutem  Christi  videndi  spe  Tis  sustenUbat; 
quo  implelo,  quasi  omni  tIIs  oDlcio  functus,  dimittl  et  eipediri  petit.  Secundüm  verbum 
tuum,  Besponsum  enim  acceperat  A  spiritu  saneto,  non  vtsurum  se  mortem ,  nisi  prlits  vi' 
äerel  Christum  Domini,  Luc,  ii.  36. 

SO.  Quia  vlderunt  ocull  mei..„  Beati  enim  oculi,  qui  vident  quce  vos  videtis  l  Amen  quippt 
dico  vobis,  quia  multi  propheta:^  et  justi  eupteruni  videre  qua:  videtis,  et  non  viderunU 
Mau.,  xm.  16;  lue,  x.  33 ,  34.  Salutare  tuum,  H»c  igitur  docent  Tiro  bono  CbrlsUim  ae  salu- 
temadeplo,staUm  optandum  esse  vil«  exltum,et  quidem  potiüa  quim  ipsi  SimeonI,  cum 
sutim  post  mortem  Christo  potiri  detur ;  quod  sanö  saneto  senl ,  nondum  propalaift  sanclorum 
Tii ,  coaUngere  non  poterat :  Heb.,  ix.  8;xi.  40.  et  Urnen  mortem  oput,  quia  tIm  Ghrlslo  non 
erat  in  terrii ,  qiaod  tideret  ampliuf . 
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31.  Qnod  parasti ,  ante  fociem  omniam  populorum ; 

32.  Lumen  ad  revelationem  gentium ,  et  gloriam  plebis  tua;  Israel. 

31.  Omnium  populorum :  non  Untüm  Jodsorum,  verum  etiam  genUllttra ,  quod  lequeaUa 
doceoL 

32.  Lumen  ad  revelationem  gentium  :  ad  revelandam  genlibOB  verilatem ,  quemadoioduiD 
laaias  acripserat :  jimbulabunt  gente$  In  lumine  iüo  :  lz.  3.  et  alibi  pasaini  apud  proplielai : 
cui  rei  prsluserant  Magi ,  ex  Oriente ,  stellA  duce,  acciti.  Vide  autem  bia  trtboa  CaDücis,nt 
Chriati  gloria  noagia  magiaque  illualreior.  Maria  eoim  ei  Zacbariaa  de  Jaraele  taatdm :  hie 
autem  non  modo  Israelis  gloriam ,  verum  etiam  conversionem  univers«  gentililaiia  prccinil. 

Nunc  tribus  Canticis  exposilia  cogtlare  Übet,  quim  aplö  omnia ,  Christo  advenienie » gcsU 
ilnL  Decebat  enim,  ut  quo  pielatls  sensu  excipiendus  esset ,  plebs  chrisilana  doceretur;  pri- 
müm  k  Maria  matre ,  cul  accinunt  sanct«  mulieres  Elisat)etha  et  Anna  propbeUssa ;  tum  i 
sacerdole ,  qualis  erat  Zacharias  precursorls  pater  :  denique  i  Simeone  sene ,  viro  ö  plebe ,  m 
videlur ;  quanquam  alil  alia  conjiciunl ;  sed  si  quid  esset  aliud ,  evangeliaiam  non  tacitonun 
putamua.  Jam  pastores,  Magosque ,  gentium  primiiias,  commemorare  nihil  atiinet ,  alque  boi 
donis  onusU)s,quo  etiam  divites  ad  Christum  veniuri  prseflgurarentur.  Nee deftiilinbns  Joannes 
Baptista ,  qui  in  matrb  utero  ad  Christi  proscntiam  Mariaque  vocem  exilirei ;  nt  oomia  Sias , 
aeiuaque,  gens  omnis,  omnis  ordo  in  Christi  laades  aecenderclur :  atque  hie  flnia  eato. 


»•••' 
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ADMONITIO. 

Gäm  quidam  exposlularent  a  novitiis  exposiloribus  obscurari  de  Christo 
vaticinia  Prophetarum,  prassertim  Davidica  qua;  ca^tcris  clariora  haberentur,  nc- 
que  servatam  suam  ecclesiasticis  dogmatibus  firmitudinenx ;  ejusque  rei  gralia 
flagitarent  ut  ampUflcaremus  nostras  in  Davidem  notas ,  visiuD  est  de  muUis 
testimoniis  pauca  seligere,  ex  quibus  de  reliquis  aeslimari  posset.  Prsemonere 
autem  oportet  de  erroris  fönte  quaidam ,  quse  lucem  dicendis  allatura  sinl. 

Hie  iterum  appeilare  cogimur  virum  doctissimum  Hngonem  Grotium,  com- 
memoratis  Propbetarum  oraculis ,  qu(e  in  Evangelüs ,  alilsque  scriplis  apo- 
stolicis  proferuntur,  haec  notantena  :  t  Non  pugnare  Apostolos  adversus  ludeos 

>  bis  quasi  testimoniis ,  ut  probent  Jesum  esse  promissum  Messiam ;  pauca 
X  enim  sunt  oracula  qu£e  in  hunc  Qnem  usurpaut,  content!  ca^lerüm  Gbrtslt 

>  miraculis  et  resurrectione.  linde  concludit :  bxc  igitur  omnia,  et  qiue  alia 

>  sunt  ejus  generis  suis  locis  excuticnda  non  in  vim  argumenti  proprio  adfai-> 
»  benlur ,  sed  ad  iliustrandam  atque  confirmandam  rem  jam  creditam.  >  Ha"«; 
in  ipso  initlo  docet  ad  Matth.,  i.  22.  ubi  refertur  iliud  egregium  de  Virgine  pa- 
ritura  vaticinium;  Is.,  vii.  14 ,  quo  cxprincipio  orsus ,  per  omnes  fere  notas 
id  agit,  ut  in  propheticis  testimoniis  gemtnos  sonsus  proferat ,  quibus  et  ips« 
üateatur  vim  probationis  amitti ,  nequc  convictioni  esse  locum;  quae  ab  Apo- 
stolorum  mente  immane  quantüm  disorepant !  Saulu»  enim  muUö  magis  ca»- 
valescebat,  et  confundebat  JudaoSj...  affirmans  quoniamhic  est  Christ^' 
Act.,  IX.  22.  Quid  autem  estaffirmans,  nisi  non  modo  probans,  sed  certö  de- 
monstrans?  quomodo  vero  demonstraret,  tota  Scriptura  naiTat,  atque  ipse 
perspicuö  oratione  ad  Agrippam  :  Nihil  ewträ  diceM,  inquit ,  quam  ea  qua 
ProplieUB  locuti  sunt  futura  esse,  et  Moyses :  quibus  tarn  invictam  vim  inessc 
crederet,  ut  et  Agrippam  urgerel  bis  verbis  :  Credis,  rcx  jigrippa,  ProphC" 
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tu?  Seio  quia  credis :  et  ipse  Agrippa  reponeret :  In  modico  $uaäe$  me  ehrt»- 
tianum  fi^ri :  prorsus  inteUigeius  ex  Pauli  mente  nuUam  patere  effugiis  looum 
neque  fieri  posseutchmlianus  non  sit  qui  Prophetas  audiat.  Act.,  xxvi.32, 27» 
38. Quid  autem  ApoUo  ?  <  Nonne  is  est,  qui  veh^nenter  Judaeos  revincebat  {Hb- 
9  i)üce,06tendensper  Scripturas  esse  Christum  Jesum  ?  >  Act.,  xyiu.  2B.  Mitto 
Beroeoses  quoiidie  scnUantes  Scripiuraa,  si  hwc  ita  se  haberent:  Act.,  xvii. 
il.  Omuioo  ex  praecepto  Christi :  ScrutamitU  Scripturas,  Joau.,  v.  S9.  neque 
ad  iUusirationem  rei,  sed  ad  prohationem  certam,  ut  ipsa  verba  declarant. 

San6  qttod  aicbat  Grotius,  Apostolos  contentos  fuisse  Christi  miracttli5y 
lioc  uno  loco  perspicue  confutalur.  Posteaquam  enim  hsec  Cliristas  edixerat : 
Opera  mim  quw  dedit  mihi  Pater  ut  perficiam  ea,  ipsa  opera,  qua  ego  fa^ 
cio^testimonium  perhibent  de  me :  Joan.,  v.  36.  Continus  subdit  illud  :  scruta- 
mini  ScripHiras,..  et  Ulm  sunt  quee  testimonium  perhibent  de  me.  £n  duplex 
tesümonium ,  quo  futuris  quoque  temporibus  increduli  revincantur  :  neque 
lantüm  miraculorum,  referentibus  Apastoiis;  verum  etiam  Prophetanim,  qui 
et  ipsi  diem  Christi  tauto  ante  viderint ,  ac  de  eo  testimonium  tiüerint ;  ut  sci^ 
licet  firmo  gradu  stemus  superwdificati  super  duplex  fundamentum,  Aposto^ 
Icrum  Yiddii^t  ac  Propheiarum,  ipso  summa  angulari  lapide  Christo  Jesu. 
Epbes.,  II.  20. 

IVeque  tamen  ideo  tarn  moroses  esse  nos  oportet,  ut  omnia  quse  in  Chris- 
tum Apostöli  quoque  transtulerint,  ejusdem  perspicuilatis  autroboris  esse  cre- 
damus,  cum  in  multis  subesse  constet  duos  ülos  sensus  quos  affert  Grotius; 
imo  verum  illud,  totam  veterem  Scripturam  ita  ä  Spiritu  sancto  comparatam, 
ut  in  Christum,  qui  linis  est  legis,  haud  segrö  duci  possit.  Cseterüm  eo  vis  pro- 
bationis  constat,  quod  tot  ac  tanta  sint  quse  Christum  mer<^  et  manifeste  so- 
aent,  ut  iis  coUigata  caetera  in  eumdem  sensum  facih^  coalescant.  Cur  autem 
eos  iocos  qui  certam  probationem  faciant,  tam  paucos  ab  Apostolis  usurpatos 
esse  Grotius  dixerit,  haud  equidem  intelligo;  cum  voccs  Prophotarum  ä  Ju* 
daeis  Christum  negantibus  ignoratas ,  non  paucas  illas  quidcm ,  sed  quw  per 
omnesabbatum  legerentur,  etubique  obvias,  Paulus  commemoraverit,  Act.,xiii. 
27.  et  Romam  adveniens  eosdem  Judeos  ä  mane  usque  ad  vesperam  obnicret 
testimoniis  de  Jesu  ex  lege  Moysi  et  Prophctis;  tam  inviclo  probationum  ro* 
bore,  ut  rejici  non  possent,  nisi  per  summam  pertinaciam  atque  obduratio- 
nem  cordis ,  exclamantc  Apostolo  :  Quia  beni  Spiritus  sanctus  locutus  est 

per  Isaiam  Prophetam  ad  patres  nostros,  dicens Aure  audietis,  et  non 

intelligelis :....  incrassatum  est  enim  cor  populi  hujus,  etc.  Act.,  xxviii.  25, 
26,  27.  Quaequäm  iniqua  essent,  si  Pauli  testimoniis  non  modo  copia,  verum 
etiam  efficacia,  visque  argumenti  dcfuit,  nemo  non  videt.  Quin  etiam  ipse 
Christus  enumeraturus  qu»  incredulos  discipulos  redargucrent,  non  unum, 
aut  alterum  locumallegabat;  verum  iimpiens  ä  Moyse  et  omnibus  Prophetis, 
iaterpretabatur  Ulis  in  omnibus  Scripturis  qua  de  ipso  erant;  neque  tantüm 
fideles,  atque  convictos,  sed  etiam  inflammatos  reliquit.  Luc,  xxiv.  27,  32. 

Etian  addiderim  nee  probationes  illas  pauculas  quse  Christo  reservantur, 
integras  rcmansuras ,  si  Grotianis  interpretationibus  detur  locus.  Jam  enim 
quod  Christus  sit  proprie  Dens ,  Deique  fiUus ,  quod  e  Virgine  nasciluras , 
qu6d  asoensurus  in  coelum  et  ad  dcxteram  m^jestalis  coUocandus,  cseteraque 
ejusmodi,  per  geminos  sensus  elabuntur;  quin  ille  ipse  locus  in  Ps.  xv.  tam 
darus^  atque  in  Judieos  de  Christo  resurrecturo  a  Petro  et  Paulo  Apostolis  tam 
apertä  argumentatioae  contortus,  excidit  ac  Davidi  quoque  congruit :  at  enim 
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Ghrislo  aplior,  docente  Grotio.  Certö,  si  jam  credideris,  si  bcne  in  Christum 
affeclus :  caBterüm  hiiic  loco  et  aliis  vis  probandi  adimilur,  id  unum  relinqui- 
tur,  ut  Christi  res  illustrent  piä  magis  accommodatione,  quam  argumento 
certo  :  quo  quid  infirmius  ?  Illud  quoque  de  divisis  vestibus ;  illud  tarn  pers- 
picuum  de  triginladenariis,  si  Grotio  credimus,  solvitur  in  metaphoras,  ne 
hiec  Christo  sint  propria.  Quin  illud  Isaise  tarn  singulare  de  peccatis  nostris 
conjectis  in  eum,  atque  ejus  vuinere  seu  livore  expiatis,  Jeremise  quoque  con* 
venit :  elusa  Philippi  responsio  adEunuchum  quaerentem  :  Obsecro  te,dequo 
Propheta  hoc  dicit?  De  se,  an  de  alio  aliquo  ?  Act.,  viii.  34.  datumque  quod 
responderet  eyangelizanti  Christum,  et  quo  interprelem  frustraretur  :  quibus 
quid  aliud  actum  esse  dixerim ,  nisi  in  bis  propheliis  ostensum  exemplum  jo- 
daizantibus,  quo  impunöin  cseteras  etiam  grassarentur  ? 

Neque  propterea  contendimus,  si  quid  in  Prophetis,  si  quid  in  Psalmls, 
mere,  proxim^ ,  vi  verborum  ac  litterae  refertur  ad  Christum,  ideo  totum  Psal- 
mum,  totum  Prophetae  locum  eo  esse  necessariö  referendum;  scimus  eaim 
divinos  yates  ita  spiritu  agi,  ut  &  rebus  humanis  ad  divinas,  atque  ad  ipsum 
Christum  repente  rapiantur.  Neque  refugimus  quin  quüedam  de  Christo  intelli- 
genda,  ad  Davidem  quoque,  ad  Saloi^onen,  ad  alium  quemvis  utcumque trahi 
possint,  obliquö  scilicet,  improprie,  obscure,  et  quasi  per  vim,  cum  rectoet 
piano  sensu  in  Chrislum  ferantur.  Id  contendimus ,  nedum  necesse  sil  ut  hi 
gemini  sensusubique  quoerantur,  contra  et  esse  oportuisse,  et  esse  revera 
longdplurima  vaticinia,  quae  Christum  proxime  nulloque  medio  tangant;  ac 
peccare  in  Christum  qui  quocumque  modo  egregiis  illis  ä  totä  chrislianilate 
celebratis  de  Clu*isti  divinitate  ac  missione  testimoniis,  vim  argumenti,  le- 
gitimaeque  et  inviclae  probationis  detrahant. 

Idautem  errati,  unde  obortum  sit  viro  eruditissimo  Hugoni  Grotio ,  cxpedire 
nos  oportet,  ac  pio  leclori  pandere  per  quot  ambages  ad  aliquam  partem 
Yerse  lucis  emerserit.  Posteaquam  enim  Cahinismi  pertaesum  est ,  doluitque , 
oppresso  penitus  liboro  arbitrio ,  fatales  in  peccatum  quoque  impulsus  admis- 
SOS,  concessit  in  mitiorem,  nee  lamen  sanam,  Arminianismi  sentenliam;  cui 
sectae,  quanta  fuerit ,  duce  Episcopio,  cum  novis  Paulianisiis  allinitas ,  nemi- 
nem latet.  Neque  lamen  bis  statim  addixit  se  Grotius;  imo  traclatu  edito  df 
Satisfactione  Chrisii,  ipsum  sectae  caput  aggredi  visus.  Ad  hunc  librum  ut 
responderlt  Joannes  Crellius ,  illis  quidem  lemporibus  Socinianac  sectas  ante- 
signamus,  eruditi  norunt.  Cerl^  Grotius  ita  est  dellnitus,  ut  viro  gratlas  egerit, 
nee  fateri  piguerit  mulla  se  doctum ,  quibus  ejus  excmplo  excitatus  esset  ad  pe- 
nitus expendendum  sensus  sacroriim  Librorum ;  quin  etiam  h%c  addidit  verba : 
<  Illud  sseculo  gratulor,  repertos  homines  qui  neutiquam  in  controversiis  sub- 
1  lilibus  tantüm  ponant,  quantum  in  verä  vitac  emendatione,  et  quotidianoa«! 
»  sanctitatem  profectu.  »  Haec  facilö  intelligent  qui  in  sectae  Ingenium  pene- 
Iraverint.  Sand  videmus  quales  tum  fuerint  suborti  Grotio  Scripturae  inlcrpre- 
candas  duces,  ac  yerae  pietatis  auctores,  manifesti  scilicet  Christi  divinitatis 
hostes;  hos  admiralur;  hos  bono  saeculi  confitetur  natos;  ac  ne  quid  pt^ 
termisisse  videretur,  clard  pollicitus  omnia  officia  et  Crellio  et  suis  :  «  Omnia , 
>  inquit,  facturus,  et  tui  et  tuorum  quos  singulariter  amas,  causa.  Itaqueal' 
»  terä  Epistolä  id  ä  se  constitutum  profitetur,  omnia  Crellii  legere  et  relegere 
»  diligenter,  expertum  scilicet  quo  fructu  id  antehac  fecerit;  fanstaque  impr<>- 
I  catur  ei  ejusque  similibus.  •  Quae  Grotii  Epistolae  omnibus  uotae  apud  Crel- 
Uum  exunt,  tomo  lY.  Op.  post  Iractatum  de  SaHsfaeiione  Christu 
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An  palam  et  in  Omnibus  ad  eorum  viroram  dogmata  aliquando  transierit, 
haud  facil^  deflniam ;  id  quidem  si  fecerit ,  resipuisse  constat ,  cum  de 
Christi  xeternji  ditinilate  «qua  scripserit,  clardque  professus  sit  in  Rivetum 
ae  de  Trinitate  et  Incarnalione,  Ecclesiee  romanse  atque  ÜDiversitatis  Pari- 
siensis  stare  judicio.  Animad.  in  Bivet,,  «irf.3.  Caeterüm  ex  GreOii  ejusque  si- 
miüumlectione,  quse  duxerit,  tesCantur  adhuc  in  notis  multa  de  animarum 
immortalitate,  quorum  partem  ad  EccL,  xi.  7.  tetigimus;  testantur  multo 
plura  de  Christi  g^atiä,  deque  ipsä  ejus  divinitale  detorta  in  pejus ,  atque  ut 
pauca  de  multis  afferam,  testatur  elusum  Ulud  de  Christi  prseexistentiä  :  An^ 
Uquatn  Abraham  fUret,  ego  sum :  et  illud  Thomse  apostoli :  Dominus  meus 
et  Deus  meu$  :  iHud  etiam  Pauli :  (^i  est  super  omnia  Deus  beiMdidus  tu 
smeula  :  quin  et  iHud  Joannis  :  Hie  est  verus  Deus :  afiaque  generis ,  ut 
Christi  divinitas,  si  non  plane  oppugnata ,  validissimis  cert6  prcesidiis  destituta 
remaneret. 

Neque  auctori  nostro  intacta  esse  poterant  Prophetarum  valicinia ,  quippe 
cum  Sociniani,  quibus  utebatur,  adhibeant  illa  quidem,  et  interdum  tueri 
Teile  Tideantur ;  qui  enim  aliter  facere  potuissent  christianam  fidem  professi? 
fodunt  tarnen  tarn  jejun6,  ut  tacuisse  esset  satius  :  et  Faustus  quidem  Soci- 
nus,  sectsß  dnx,  ait  c  in  vetere  Tei^tamento  esse  aliquot  loca ,  in  quibus  all- 
•  quo  modo  verba  fierent  de  futuro  Messiä ,  qu«  satis  apertö  intelUgerentur 
1  de  Jesu  Nazareno  vere  esse  dicta  :  •  De  AuU  Script,,  eap,  d,  sub  finem  : 
qao  quid  est  firigidius?  Ab  his  non  abludit  nostro  sevo  quidam  ejus  sectse  sub 
Liberii  nomine,  qui  scripserit  c  scmper  fuisse  promissionem  de  nescio  quo 
>  Liberatore,  qui  hominibus  äDeo  mittendus  esset.  »  Inst,  TheoL,  Part,  i. 
Fraf.  Ab  ejusmodi  expectes  ut  illum  nescio  quem  in  Prophetarum  testimo- 
nüs  cert6  ac  liquid6  agnoscas ,  nedum  asseras  Deum ,  verumque  Dei  Filium? 
Itaque  oracula  de  Christo  passim  adeot)bscura,  ambiguaque  esse  proflten- 
tor,  ut  eertffi  probationis  loco  esse  non  possint;  tantümque  absunt  ab  eo ,  ut 
fidem  christianam  prophetiis  niti  credant,  ut  veterem  Scripturam  christianis 
hominibus  nee  lectu  necessariam  arbilrentur;  ita  docent  post  Socinum  loco 
mox  citato.  His  fit  ut  luculentissima  quaeque  obscurent;  magnificas  de  Christi 
dlvinitate  voces  amplificatorio  Scripturarum  stylo  imputent;  christianaque 
mysteria,  non  in  magnis  rebus,  sed  in  extraordinariis  locutionibusreponant; 
dentque  in  hebraicis  se  peritiores  videri  putent ,  si  christianis  interpretatio- 
nibns  anteponant  rabbinicas;  quare  in  Christi  miraculis  ac  resurrectione  vim 
probandi  totam  collocare  solent  :  non  igitur  mirwn,  si  iis  tanloper^  delec- 
talus  Grotius,  idem  secutus  sit,  ac  Prophetarum  oracula  deformayerit  in 
eum  modam  quem  diximus. 

Quin  ilhid  constiterit  Grotianas ,  quod  ad  rem  nostram  attinet,  interpreta- 
tiones  cum  CreHianis  comparanti,  illas  m^orem  in  partem  ab  his  tanquam  k 
fontibtts  esse  deductas,  atque  in  plerisque  Grotium  vix  esse  aliilH,  quam  in 
paudora  contractum,  et  studiis  humanilatis  tanquam  phaleris  omatum,  sive 
osQstum  Crellium. 

Neque  propterea  viro  detractum  quidquam  volumns,  cui  optimis  studiis 
naviter  occupalo,  atque  assiduÄ  manu  yeterum  monumenta  versanti,  multa 
occurrebant  in  dies  quibus  ad  cathoHcas  partes  inclinaret :  qua  in  re  quan» 
tumproficeret,  facile  animadvertet  qui  ejus  opera,  acpraeserlimEpislolas, 
ordine  perlegerit :  primüm  enim  dispulsae  de  romanse  Ecclesioe  idololatriä  et 
antichristianismo  adversariorum  nugse;  multis  argumentis  improbata,  rcfor- 
I.  13 
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mationis  obtentu,  secessio;  explosi  qui  aflfirmarent  in  communione  romanä 

.^rrari  posse  neminem;  exagilati  minim  in  modum  qui  Iradiliones  Patrum 

rcjicerent ,  Scripturse  inteUigentiam  ad  arbitria  sua  revocarent.  Hsc  passim, 

jnaximö  verd  in  Appendice,  Epist.  007 ,  6iO,  618,  0» ,  638 ,  647.  Quo  etiam 

Joco  vetera  sua  objicientibus  req>ondet,  t  nil  mirum  rideri,  si  processu  ae> 

j  taüs,  colloquis  eruditorum,  <Üligenü  lectione,  factum  eifuerit  judickua 

>  defascatius.  >  Qua  conjecturä  ducli,  plurima  enm  coirecturumfuisse,  non 

fernere  diximus.  Denique  e6  ventnm  est ,  ut  ad  fratrem  intimorum  de  religione 

.arcanorum  conscium  multa  de  Ecclesi«  romanae  auctoritate  et  doctrinie  ve- 

ritate  scriberet,  necpigebit  referre  verba.  c  Ecclesia  romana  nonsolacatho- 

»  lica  est ,  sed  catbolicae  praesidet,  ut  Hieron.  ad  Damas.  ostendit :  •  ac  pau- 

cisinterjectis,  c  Reperio  autem,  inquit,  quidquid  communiter  ab  Ecdesia 

ji  occidentali,  quae  romanae  cohaeret,  recipitur,  idem  reperiri  apud  Patres 

»  Teteres  graecos  et  latinos,  quorum  communionem  retinendam  vix  quisquam 

.>>  neget.  •  Unde  in  sarciendä  Ecclesiae  unilate  praecipium  illud  :  nibil  mutare 

in  receptä  doctrinä ,  moribus  ac  regimine. 

Haec  igilur  perscripsit  Appendicis  EpistolA  67d,  alibi  ad  eumdem  sensum  : 
>«  Reformationem  sine  schismate  faciendam,  ac  si  qui  corrigerenl  quae  cor- 
-»  rigenda  viderentur ,  nihil  mutantes  d6  vetere  doctrinä ,  nee  sedi  romans 
n>  justam  reverentiam  negantes,  habere  quo  se  apud  Deum  et  bonos  judicet 
^  defendant.  >  Ibid.,  613.  Quin  etiam  illud  agnovit  quod  erat  maximum, 
HT  Christi  Ecclesiam  episcoporum  per  manus  impositionem  successlone  coo- 
^  Stare,  qui  ordo  manerc  debeat  ad  finenpi  saeculorum,  ex  Matlh.,  xxvui.SO. » 
£x  quibus  ostendi  possit ,  auctore  Cypriano,  quantum  crimen  sit  adaltemni 
xaput  facere,  id  est,  ab  Ecclesia  secedere,  atque  agnoscere  Ecclesias;  qm 
-jsensus  suos  ad  Apostolos  ordinatores  referre  non  possint.  Haec  quidem 
.scripsit  anno  1645.  Pridie  verö  anni  1645 ,  qui  postremus  illi  vilae  ikit ,  sua- 
debat amicis  Remonslrantibus ,  si  qui  cum  Corvino  in  reverentiä  perstarent 
^nliquitatis,  ut  constitutis  episcopis  k  catholico  archiepiscopo  ordinatis,  ini- 
iium  facerent  redeundi  ad  mores  et  antiquos  et  salutares,  •  quibus,  inquH, 
s  contemptis,  licentia  invaluit  pro  novis  opinionibus  fedens  novas  Ecclesias, 
'»  quae,  quid  post  aliquot  annos  crediturae  sint,  nescimus.  •  Ibid.,  Epist.739. 
Haec  igitur  tam  sana,  tarn  ad  pacem  catholicam  conducentia ,  quem  in  fiaem 
devenerint,  nos  latet;  id  scimus,  talem  virum,  com  talia  scriberet,  talia 
suaderet  quae  essent  gradu  proximo  ad  amplectendam  ecclesiasticam  unila- 
Xem ,  quaesisse  (amen  ipsum  nescio  quas  tergiversandi  causas  :  (eäd.  Ep.  677.) 
^  quibus  an  se  evolverit ,  in  medio  relinquimus.  Interim  annotata  ad  Scrip- 
turas  procedebant  scatentia  erroribus,  ac  multüm  Ecclesiae  nodlura :  nee 
«inuit  Dens  ut  has  elueret  maculas ;  tam  periculosae  sunt,  obortä  semdlace, 
lluctualiones  et  cunctationes !  Neque  plura  in  hunc  Yirum  :  suiBcere  eniflt 
arbitramur^aec,  ut  nee  illaudatus  abeat,  nee  sine  grayissimä  cautione  ad- 
mittatur.  Caeterüm  haec  monuimus,  ut  qui  ejus  prophetica  oracula,  univer- 
sasque  Scripturas  explicandi  ratione  nimis  delectanlur,  semel  noverint  quo 
fönte  profecta,  et  quam  inemendata  rellcta  sit;  fldemque  christianam  suis 
welul  propugnaculls  munire  potiüs  qudm  nudare  studeant. 
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Dominus  dixü  adme:  FiHus  mens  es  tu  :  ego  hodie  genui  ie.  Locus  exi- 
mius  ac  prope  singularis  in  Psalmis,  quo  Chrislus  ver^ ,  naturaliter,  proprio, 
Dd  fitius  asseratur  :  quem  locum  diligentiüs  et  fasiüs  exponere  cogimur , 
propter  mysteria  quae  contlnet,  interpretante  Paulo  ac  post  eum  sanctis  Par 
tribtts.  Et  quidem  paucis  opus  est  ut  probatio  vaieat,  nihilque  aliud  agen- 
dum,  quim  ul  verborum  servetur  proprietas.  Dominus  enim  dixit  adme  : 
DOQ  ad  alios ,  sed  ad  me  proprio,  singulariler :  Filius  meus  es  tu  :  tu ,  in- 
quam,  et  non  alius  :  ergo  unicus,  unigenitus,  singularis;  quod  nusquäm 
eä  emphasi  dictum  de  quopiam.  Ego  hodie  genui  te  :  non  ergo'adscitus, 
non  adoptatus,  sed  genitus  :  nee  gratiä,  quod  angeli,  quodhomines,  sed 
oaturä  filius  :  quse  tarn  breviter,  tarn  absoluta  dicta  et  in  unum  contracta 
et  coalita,  non  paliuntur  tropos,  nee  alten  quam  unigenito  convenire 
possunt«  Quare  sanctus  Basilius  negat  hic  generationem  tropica  aut  impro- 
prie  sumi  posse  :  tantüm  iaborandum  et  in  isto  versu,  et  in  illo  Ps.  cix. 
S.  Ex  utero  ante  luciferum  genui  ie,  ut  generationem  Deo  dignam  cogite- 
mus:  hoc  est,  ut  paulö  antö  dixerat,  impertibilem,  individuam,  sempiter- 
nam.  Lib.  3.  adv.  Eunom.  n.  8,  etc.  n.  24,  etc.  Gregorius  etiam  Nyssenus , 
Basilüfrater,  ex  hoc  ioco  asseriC  approbasse  Paulum,  unicum  Dei  filium  non 
angelicie,  sed  melioris  naturae  esse  :  adv.  Eun.  Or.  3.  Gyrillus  quoque  Alexan- 
drinus  in  Thesauro,  doctissimo  ac  maxim^  theologico  opere,  assert.  xxxv. 
qoöd  Filius  sit  genitus  ex  Patre,  et  non  factus,  probat  ex  bis  locis  :  Ptot., 
^10. 25.  Ante  omnes  colles  ego  pariuriebar :  Ps.  ii.  Dominus  dixit  ad  me  .* 
Pilius  meus  es  tu :  ego  genui  te;  et,  Ante  luciferum  genui  te.  Atque  omnino 
l^tres  in  bis  vocibus,  fliius  Dei  rd  yv^tno-j ,  rd  r^cov,  hoc  est ,  genuinitatem  ,  ger- 
manitatem ,  veram  denique  ac  propriam  rationem  generationis  agnoscunt. 
<)nuüam  antesignanus  sanctus  Athanasius  non  ex  comparatione  didt  filium 
loajorem  arcbangelis,  Ihronis  honoratiorem  :  non,  inquit,  ita  designa^ 
tw;ted  eum  sibi  esse  proprium  et  solum  declarat  Pater,  dicens :  FUius 
meus  es  tu  :  et  rursum  t  Hic  est  fliius  meus  dilectus.  Contra  Ar.,  orat.  5 , 
f*  393.  nunc  Orat.  1.  contra  Ar.  n.  55,  57  ,  58.  Orat.  2,  n.  23  et  n.  58.  Vim 
autem  iacit  vel  maximam  in  eo  verbo,  genuit  :  Paulum  :  secutus  scilicet :  hos, 
inqitit  (Arianos),  confutat  Paulus,  dicens  :  Cui  angelorum  dixit :  ^Uius  meus 
^  tu,  ego  bodie  genui  te :  et  ad  angelos  quidem  :  Qui  facit  angelos  suos  Spi- 
ritus :  unde  infert :  ecee  res  creatas  fieri  pronuntiat,  et  has  vocat  opera  seu 
foctenu ;  Filium  contra  non  fieri  dieit,  sed  wtemum  illum  et  regem  et  opi-- 
Men  pradicat,  dicens  :  Tbronustutts,Deus,  in  sseculum  sseculi.  Orat.  2.  S64. 
Quaepo^ema  verba  scilicet  consona  et  consentanea  &cit  illi,  genuit  :  cui 
^^  rd  setemum  et  sempitemum  inesse  docet ,  dicens  :  ita  scilicet  Scriptura 
^<>cra  geniminis  et  creaturarum  discrimen  facit,  quöd  genimen  sit  FiliuM 
^^  a6  ullo  initio  inchoatus ,  sed  sempitemus.  Or.  3.  428.  Itaque  apud  Atha- 
'^om,  ut  et  apud  Basilium  et  Cyrillum  Alexand.  suprä  laudatos,  simul  illa 
<^ulata  ac  velut  conjugata  videas :  ex  utero  ante  luciferum  genui  te:  eOlr 
^d»  ego  hodie  genui  te :  de  Syn.  Nie.  et  cont.  Ar.  Or.  5.  quorum  primum  ad 
^'^rnam  generationem  pertinere  et  ipse  assidud  inculcat ,  et  nos  suo  Ioco 
referemus«  Ex  quo  istud  existit  secundüm  Athanasium ,  iUud,  AodiV ,  el  illud  ^ 
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lante  lutiferum,  ejusdem  esse  virtulis.  Quo  Decesse  ^t  agnoscamus,  sum- 
mum  theologum  in  hoc  versu ,  atque  omnino  in  hoc  verbo ,  genau,  vidisse 
Filii  genuinitatem  atque  inde  seternitatein.  Uaa  Ghrysostomus,  e6  qu6d  id 
nostro  versu, hoc  nomen,  Filius,  gennanitatem  sive  genuinitatem  signifioet» 
infert  iadh  probasse  Paulum  excellentioris  naturse  esse  Fifium  quam  angefi  : 
Nam  si,  ioquit,  est  filias  gratid,  non  fnod&  nmi  est  angdis  eaBceilmtwr, 
verum  etiam  est  minor  :  quippe  cum  etiam  jusU  hamines  (inferiores  licet 
angelis)  voomiur  filii  :  et  hoc  nomen  filius^  si  non  sit  gemdnus,  non  peUest 
demonstrare  eacceltentiam.  Hom.  2.  in  Ep.  ad  Hebr.,  n.  3.  Quid  est  autem 
genuinus,  nisi  verö  ex  Patre  genitus?  id  ergo  Christo  coDyenit  Im^  loci 
auctoritate.  Theopbylactus  vero  optima  in  eadem  Aposloli  verba  :  Heb.,  i.  5. 
Cui  enim  dixU  alifuando  angelorum :  Filius  meus  es  tu;  ego  hodie  genui 
te  ?  h»c  habet :  Unde,  inquii,  perspieuum  est,  quöd  sü  prmstantior  angelis 
ex  nomine  ;  nomenenim  filius ,  genutniiatem ,  sive  germanitatem  ae  proprie- 
totem  indicat :  hoc  est,  qudd  ab  ipso  sit.  Si  enim  gratiä  filius,  minor  est 
angelis :  illud  igitur,  Ego  hodie  genui  te,  nihil  aUud  signifieat  qudm  t>- 
tud,  quod  sU  ab  initio ,  ex  quo  scilicet  est  Pater.  En  efgo  simul  nommoio 
genuiniias,^  veritm  etiam  cBtemiias,  in  hdc  voce  genuit :  undesubdit :  quem- 
4idmodum  enifn,  Qui  est,  misit  me  ad  vos,  Exod.,  ni.  AA,  diciturd  jm»- 
4enti  tempore,  hoc  enim  maximi  ilH  competit,  sie  et  ipsum,  hodie.  Quo  niiifl 
est  clarius.  Atque  idem  incuicat  ad  cap.  f.  5.  Quo  loco  probat  id  quod  mod6 
diximus ,  illud  ,•  ante  luciferum :  et  iilud ,  hodie,  ejusdem  esse  virlncis  :  qaöd 
«nim  ait,  ante  luciferum,  SBternum  signifieat;  ipsum  verö  hodie,  hoc  est, 
ab  initio,  ex  quo  Pater  exisüt. 

Ex  his  liquet  quam  proprio  omnes  Davidis  roces,  in  veram  et  setemam  ^ 
ncralionem  concinant  :  eliam  istud,  hodie  :  quod  illi  Mosis,  ^t  est  :  ti 
£go  sum  qui  sum,  tarn  aptö  congruat ,  ut  alterum  ex  altero  liquidö  dedu- 
catur. 

Jam  ut  ad  Latinos  :  notum  illud  Augustini  ad  hunc  Psalmi  locum  :  Hodie 
quia  preesentiaan  signifieat ,  atque  in  eetemitate  nee  preeteritum  quidquan 
eM,  quasi  esse  desierit :  nee  futurum,  quasi  nondum  sit,  sed  pressen»  tan^ 
tum;  quia  quidquid  eetemum  est,  semperest;  divinitue  aceipitur  seeumdim 
id  dictum :  Ego  hodie  genui  le ,  quo  sempitemam  genemtionem  virtutis  et 
sapienticB  Dei ,  qui  est  unigenitus  filius ,  fides  sincerissima  et  eaihoHca  pr^ 
dieat, 

Tantum  virum,  ut  solent  Latini,  fer^  omnes  secuti  sunt  tractatores  :  qnos 
inter  Primasius  imprimis  legi  dignus,  ad  Heb.,  i.  5.  Neque  omitü  ddliel,  non 
sane  contemnendos  ( exoepto  peculiari  quod  omnes  norunt  dogmale)  auctor 
Commentariorum  in  Pauli  Epistolas  apud  Ambrosium,  cij^qs  h»c  verba  sunt : 
Quod  dixit,  Filius  mens  es  tu ;  ego  hodie  genui  te ,  apertS  manifesiat  qM 
idem  est  de  quo  ait :  Ero  ei  in  Patrem ,  ex  ipsd  essentid  Patris  genUus.  Idee 
prwsenti  tempore  posuit,  hodie ,  quia  Deo  nihil  profteritum  out  fuiuruss 
est,  sed  semper  preesentia  cuncta.  Comm.  in  Ep.  ad  Heb.,  i.  5. 

Scio  quam  multi  nunc  sint,  qui  hsec  nimis  subtUia  reputent,  ac  pamm 
idionea  ad  exponendas  Scripturas  et  Judseos  convincendos.  Yarüm  hsee  sob* 
tüia  quae  vocant,  ipsa  sunt  christianorum  vera  ac  certa  mysteria.  Si  enim 
Christus  vcr6  est  Filius  Dei ,  si  Ver^  est  ilta,  qudß  ante  omnes  ooües  genH* 
«8t,  Sapientia :  profectd  verum  et  ülud  quod  catiiolici  adv^rsös  Ariaoos  atque 
Adtiüm  urgebant,  Filium  ita  esse  genitum,  ut  semper  gignatur;  ut  st 
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wjftmmt :  quod  Ariiis  refagiebat,  apnd  Epiphanknn,  Hasres.  ^,p.T9\,  hoc 
68t,  86mper  genitus,  ac  Pater  ipse  semper  generans.  Rorsas  autem  hcec  si 
Vera  sunt ,  verum  et  illud,  non  uno  ac  certo  die,  aed  qaemcumque  diem  di* 
xeris,  eo  die  Fi]iuin  et  gigni  et  esse  genitom  :  neque  quidquam  aptius  aut 
propheti  dignhis  ad  haec  non  subtilia  sed  sublimia  ac  divina  exponenda » 
qaim  iüud,  hodie;  quo  quippe  fit ,  ut  PUU  semper  sit  nova ,  semper  velus  na- 
livitas,  Busquam  imperfecta  ac  vdut  in  motu,  sed  semper  absoluta  perfec- 
laqoe  geaeralio,  atque  ipse  Filius  quotidiano  seu  potids  setemo  et  immutabiü 
pvia  semper  effüsus ,  semper  hodie  genitus,  neque  senescens  unquam;  de« 
Biqoe ,  ut  ait  doctissimus  juxta  ac  sanctissimus  Isidorus  Pelusiotes ,  et  reeent 
ä  $9mpikmu$.  Lib.  i,  Ep.  3S3. 

Qaod  autem  ad  Judseos;  non,  si  illi  camales  sunt  et  sublimia  non  capiunt» 
ideo  propheticis  dictis  sua  est  adimenda  proprietas;  imö  revincendi  ex  pro- 
prietate  verborum,  quod  ipse  fecit  Paulus.  Etenim  demonstraturus  novissi- 
misdiebus  Deumlocutum  esse,  non  jam  perservos,  sed  per  ipsum  Filinm» 
vemm,  inqoam,  et  aetemum,  per  quem  scilicet  et  scecula  fecerit,  ad  hiec^ 
apiendorem  paternae  gloricB  ac  substantiae  characterem,  hoc  est,  naturaliter 
ac  proprio  genitam  :  Heb.,  i.  3,  5,  Angdos  quoque;  hoc  est,  nobiHssimum 
creatararum  genus,  postponit  bis  verbis  :  Cui  emm  dixH  aliquando  angelo- 
rmk :  Filius meu$  es  tu  ;  ego  hodie  genuite  ?  j^.  5.  quae,  si  de  flliis  ex  gratift 
fiictis,  dicta  voluit,  profectö  folsusest  :  vulgatum  enim  in  Scripturis  eo  sensu 
ttigelos  appellari  Dei  fllios  :  neque  ignorabat  Apost<rius  de  angelis  dictum  : 
^w  similis  Deo  inier  filios  Dei  ?  Psalmus  Lxxxvin.  7.  aut  illud  apud  Jo- 
bom  I.  6;  n.  1 .  adstitisse  coram  Domino  Dei  fllios ,  hoc  est  profectö  ,  ange-* 
Im.  Sedhis  relictis,  Pauhis  aiebat  neminem  extitisse  cui  singulariter  Deus 
<Hxerit :  Tu  es  mihi  fllius,  proprlus,  unigenitus,  adeoque  ejusdem  natura» 
M  sobftantise  consors  :  quo  ex  capite  caetera  huic  velut  fundamento  connexa 
^«dacit :  nempe  ut  sit  adorandus  ipse  quoque  angelis  :  Deus  denique,  et 
<veator,  et  omnium  rerum  arbiter  :  quae  omnia  ex  ejus  verä  ac  propriä  nati* 
'iUile  derivat. 

^eque  par  est  everti  Pauli  ratiocinium,  si  illud,  hodie ^  ad  temporalem 
nooqae  ex  beatA  virgkie  nativitalem  referatur  :  neque  ipse  Paulus  sibi  est 
^<Mib>arius,  qui  ad  resurrectionem  Christi  transferat,  Act.,  xni.  53.  Haecenim 
^<1  sunt  aliud,  quam  aeternas  illius  generationis  consecutio ,  sive ,  ut  ita  di- 
^<>)>  progreasus  et  extensio  quaedam?  San^  cum  Spiritus  sauctus  in  Hariam 
^fKrremt ,  ac  virtus  Altissimi  obumbravit  ei,  nihil  aliud  egit  Pater  ,  quam 
ut  nnigenitum,  quem  in  sinu  gerebat ,  in  Hariae  quoque  sinum  funderet,  et 
novo  modo  gigneret :  unde  infert  angelus  :  Ideoque  et  quod  nasceiur  ex  ie 
^•»«ft«m,  voeabitur  Filius  Dei  :  Luc,  i.  35.  fllius  utique,  non  adoptinis, 
^  proprios  :  ut  totum  iOud  Sanctum,  quod  est  Deus  et  homo,  unus  esset 
^^^genuinus  Dei  fllius.  Quare  et  ipse  utramque  nativilatem  suamuno  verbo 
f^rimebat,  dicens :  ^^'t^t  d  Patre,  et  veni  im  mundum :  loan.,  xvi.  28. 
*^  *  Patre  aelemfim  et  ab  homine  certo  tempore  ortus  atque  ad  mundum 
'««riens;  quem  adlocum  Hilarius  :  Cum  per  id  d  Patre  venerit,  quia  ä  Deo 
***«^,  exiUoejus  d  Z?0o  ( venientis  in  mundum)  absoluta  ( sive  perfecta  ac 
I^Prifc  dicta)  nativitas  est,  üb.  ix.  de  Trinit.  n.  30.  Won  quöd  desit  qpid- 
PMua  «terneenativitati;  sed  qu6d  eadem  manens,  ipso  ad  mundum  adventu 
^  hominem  quoque  atque  hominis  fllium ,  protendatur.  Haec  de  nativitate 
'««Po?an  Christi. 
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De  resurrectione  verd  non  aliler  dixerim.  Cum  enim  iUe  ipse  Dei  et  homi* 
Bis  filius  est  mortuus»  cumque  Pater  ex  mortuis  suscitavit,  non  aiiad  osten* 
dit  nLsi  illud,  impossibile  fuisse  teneri  ä  morte  Dei  vivi  fllium,  qui  et  ipse 
vita  esset  y  et  ad  hoc  ab  aeterno  natus :  quo  necesse  folt  ut  itemm  ederetar , 
et  quodammodo  gigneretur  :  hoc  est,  suscitaretur,  per  eam  actionem  scüh 
cet,  quas  ad  verum  et  proprium  filium  terminata,  aeterno  generationis  Alias 
quidam  progressus  esset.  Itaque  ipse  Dei  filius  apert6  signiflcat  per  resurreo- 
tionis  gloriam,  nihil  ä  se  aliud  postularl,  qu4m  ut  ad  originis  suae  jura  rero- 
cetur.  Clarifica  me  tu,  Pater,  claritate  quam  habui,  priutq%u»m  tnundus 
UBet,  apud  te.  Joan.,  xvii.  5.  Hilarius  :  Non  nava  qumrit^  wm  aliena  den* 
derat :  esse  talis,  qualis  fuerat,  postulat,  sed  precatur  id  se,  quod  aniea 
erat,  esse :  gigni  scilicet  ad  id  quod  suum  fuit.  in  Psal.  n.  ^.  7.  n.  27.  Quo 
factum  est,  ex  eodem  Hilario,  ibid.,  ut  id  quod  filius  hominis  est,  ad  per- 
fectum  Dei  filium;  id  est ,  ad  resumendam  indulgendamque  corpori  oterKi- 
iatis  sucB  gloriam,  per  resurrectionis  potentiam  gigtieretur. 

Quare  hi  sepsus  omnes  in  unum  coalescunt  atque  ab  uno  p^ident :  effi- 
citurque  non  modo  ex  Hilario ,  sed  etiam  ex  Evangelio ,  ut  Christus  veros 
perfectusque  Dei  filius  et  agnoscatur  et  sit,  eö  qu6d  et  ab  aeterno  genltus, 
et  ex  virgine  natus,  et ä  tumulo  suscitatus  ,  neque  iUud,  genuit,  quisquam 
aut  inteUexit  aut  intelUgere  potuit,  nisi  de  actione  verA,  qua  Christus  noa 
adoptivus ,  sed  verus  Dei  filius  atque  ab  eo  ver^  genitus  ederetur »  sive  ut 
esset  apud  Patrem,  sive  ut  inde  prognatus  et  ex  matre  et  ex  s^nilcro,  ad 
nativam  gloriam  vocaretur. 

Cum  ergo  illud,  hodie,  sive  Hilarius,  sive  alii  d  Patribus,  ad  tempondem 
nativitatem  aut  ad  resurrectionem  referunt,  haud  minus  ex  hoc  versu  afä*- 
mant,  Christum  esse  verum  atque  unicum  filium,  adeo  verd  et  proprio  geni- 
tum ;  aut  eversum  ierunt  atque  Paulinum  illud  :  Cui  aliquando  angelorum 
dixit  ?  Tu  es  mihi  unicus  :  tu  ver6  genitus  :  neque  ipse  Paulus  sä>i  con* 
trarius  qui  refert  illud,  genuit,  et  ad  veram  ab  aeterno  nativitatem ,  Heb.,  i. 
5.  et  ad  resurrectionem  qua  idem  Dei  filius,  uti  praediximus,  ad  aeternam  ac 
nativam  gloriam  rediit.  Act.,  xiii.  33. 

Quare  id^n  Paulus  idem  illud  Davidicum ,  Filius  meus  es  tu  :ego  hodie  ge- 
nui  te,  ad  Christi  quoque  sacerdotium  refert :  Heb.,  v.  5.  ut  onmia,  qus 
de  Christi  gloriä  sanciantur,  ab  hoc  uno  fönte  profluant,  qu6d  sit  natura  ac 
Yei*ä  generatione  filius,  atque  inde  et  mürabili  ex  virgine  et  Spiritu  sancto 
conceptione,  et  gloriosä  resurrectione  dignus,  ac  denique  apud  bomines 
quoque,  et  regno  et  sacerdotio  clarus. 

Neque  aliter  inteUigendum ,  quod  illa  quoque  verba  :  Ego  hodie  genm  U, 
et  in  nonnuUis  olim  Evangelii  codicibus  super  Christum  baptizatum  prcriatt 
legerentur,  et  in  ejus  baptismum  k  quibusdam  patribus  conferantur.  Subest 
enim  semper  verae  naturalisque  generationis  intellectus :  Ego  te,  inquit,  Ao- 
die  in  baptismo  quoque  genui :  quo  sensu  dictum  est :  Ero  Deus  vester :  I^e- 
vit.,  XXVI.  13.  hoc  est,  efiiciam  ut  clar^  pateat  me  esse  verum  Israelis  Denm: 
sie ,  hodie,  in  baptismo  quoque  genui  te  :  hoc  est ,  exinde  efficiam  ut  vere 
genitus,  ver6  filius,  uti  es,  ita  dici  mereare.  Quo  loco  Augustinus  :  FoxillA 
PcUr^s,  inquit,  quce  super  baptizatum  facta  est  (secundüm  quosdam  Codices) 
ego  hodie  genui  te :  tum  unum  illum  temporis  diem  quo  baptizaius  est, 
sed  immutabilis  wtemitatis  ostendit ,  ut  illum  hominem  ad  Unigeniii  p^* 
sonam  perlinere  monstraret.  Enchir.  ad  Laur.  xlix.  Queis  omnibus  liquel» 
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quemcomqae  in  modum  et  ipse  Apostolus»  et  eum  secuti  Patres,  hunc  Ter- 
sum  flecterent,  nusquam  tarnen  imminutam  verae  generationis  proprietatem- 
acvim. 

Ab  hoc  igitur  versu  tola  Psalmi  ratio  pendet,  ut  quoniam  Christus  sit  ve— 
nisDei  filius  {f,  7.);  ideo  cum  ad  bomines  venit,  sit  constitutus  ä  Deo  rex 
soper  montem  Sion,  unde  Evangelii  orta  est  praedicatio  i  f.  9;  hinc  Uli  ut 
filk)  data  auctoritas  annuntiandi  verbi  Dei,  prardtcati«  prtBceptum  ejus;  seu 
decretom  interpretari  mavis;  eodem  versu;  tum  velut  fllio  data  est  hseredi— 
tos,  totiusque  oii>is  altnbuta  possessio  :  Poslula,  inquit,  ä  me,  et  dabo  tibi 
genUi  tum^itatem  tuam,  et  possessianem  tuam  terminoi  terrcB;  qua  Yoce- 
ia  Scripturä,  ipsa  renim  universitas  designari  solet  :  f,  8.  quo  etiam  factum- 
est,  ut  et  ab  initio  reges  ac  principes  firustra  in  Christum  coierint ,  j^.  1,  S; 
nee  impunes  abeant,  si  adversüs  tantum  regem  Dei  fllium  certare  porro  per— 
§ant  :  f,  9,  iO.  nuUa  ut  supersit  salus  regibus,  nisi  ut  Christum  agnoscant» 
et  in  Christo  Deum.  f.  ii.  et  seqq. 

Neque  propterea  abnuerim ,  quin  illae  coitiones  adversüs  Deum  et  Chris- 
tum, in  Davidem  quoque  suo  modo  conferantur,  cigus  quippe  imperium  et 
reges  Syriae  ac  Hoab  et  Hemath  et  Pliilistaeonim  principes ,  facta  velut  coi- 
tiooe  detrectraverint :  II.  Reg.,  viii.  Sed  posteaquam  tenuimus  versum  7.  clar^ 
et  proprie  ad  Christum  perlinentem;  hinc  profect6  fit,  utreliqui  versus  ad 
bunc  veluti  religati ,  in  christianum  sensum  non  modo  facile  trahantur ,  sed 
etiam  ultro  ac  proclivi  lapsu  transeant. 

Quo  etiam  tola  corruit  Judseorum  expositio  :  sie  enim  aiunt,  illud,  filiur 
«leiM  es  tu  .*  j^.  7.  pendere  ab  anlecedente :  ego  autem  constitutus  sum  rex  .* 
sdeoqueiUudy  hodie  te  genui,  nihil  aliud  esse,  quam  regem  te  feci :  rega-* 
lern  ^tam  dedi :  baec  quidem  Judaei  et  post  illos  Grotius ,  ad  Ps.  ii.  7.  et 
Act.,  xni.  53.  Sed  in  hanc  quoque  expositionem  valet  Pauli  argumentatio  : 
Cui  aogdorum  dictum  :  Filius  meus  es  tu  ?  Ecce  enim  tot  ac  tanti  extite* 
i^t  reges ,  tot  memorati  in  Scripturis  Deo  etiam  carissimi ,  tot  ab  eo  con- 
^uti,  unctique  in  Judä,  in  Israele  ,  in  Syriä  :  cui  autem  eorum  dixit  ali- 
quant : Filius  meus  es  tu;  ego  hodie  genui  te?  Ita  quemadmodum  de 
angeüs,  sie  etiam  de  regibus  Apostoli  ratiocinatione  transaclum  est. 

San^  invenimus  de  principibus,  Psalm,  lxxxi.  6.  ut  itidem  de  angelis  plu- 
nU  Dumero,  qu6d  fliii  Dei  sint  :  .Ego  dixi :  Dii  estis,  et  filii  excelsi  omnes  r 
sed  cui  regum  dictum  sit :  Tu  singulariter  meus  es  filius  atque  hodie  i  me. 
genitus,  ostendant  si  possunt.  Non  ergo  de  i)avide  dici  poluit ,  nisi  induto- 
^gularem  ac  plan^  divinam  Christi  personam. 

Otyiciunt  tarnen  de  Davide  dictum  :  Ipse  invocabit  me,  pater  meus  es  tu  j 
^*  Lxxxviii.  37.  quod ,  quamquam  long^  abest  ab  eo  :  tu  filius  meus  r 
^90  te  genui,  quod  veram  actionem  sonat :  tamen  demonstravimus  nequa- 
<iuam  convenire  Davidi  potuisse,  nisi  in  persona  Christi :  neque  quemquam, 
^i  hominum ,  aut  etiam  regum ,  neque  Davidem  ipsum,  ita  unquam  orasse 
^m*  ut  Deum  patrem  suum  proprio  appellaret.  Yide  quae  diximus  adEc-- 
<^*«8iastici  u.  14.  Similis  solutio  est  ad  illud  de  Salomone  :  Ego  ero  Uli  m 
Wrem,  et  ipse  erit  mihi  in  filium :  II.  Reg.,  vii.  14;  Heb.,  i.  ö;  atque  om- 
iiino  coBslat  ad  singulares  istas,  neque  usquam  in  Scripturä  de  reliquis,  aut 
uominibus,  aut  etiam  regibus  usurpatas  locutiones,  Deum  nunquam  deven- 
tunioi  fiiisse,  nisi  in  animo  habuisset  unicum  filium  quem  David  et  Salomoa 
%rareni. 
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Nam  illud  nihil  moror  :  Ei^go  primageMium  panam  illum  :  Ps.  lxxxvui. 
28.  Ex.  slylo  enim  Scripturae  nihil  desigaat  aliud,  quam  primogeniLi  honore 
dignatum  :  neque  in  Ps.  ii.  iUud,  genuit^  detorquerl  potest  in  illud  vulgatum 
creavit,  fecit :  cum  David  dudum  creatus  ac  £eictu8  fuisset :  neque  in  adop- 
tionem,  qua  non  gignitur  unicus  genuinusque,  sed  adseritur  alienus,  ut 
siepe  diximus  :  neque  ad  exaltaüonem  in  regis  ütulum »  quae  generatio  wasr- 
quam  in  Scriptum  dicta  sit.  Aut  ergo  rei  exempU  proferant ,  aut  verbo- 
rum  proprietaü  hsßreant,  nee  In  dicta  prophetica  alienum  quid  invdianU 

Rogant  sanenos  vicissim,  ut  edamus  exemplum  nostri  iUius,  hodie,  quo 
»ternitas  designetur,  haud  aequä  comparatione.  Consueta  enim  et  humana, 
quäle  est  aliquem  regem  fieri ,  vulgaribus  verbis  exprimenda  veniunt.  Nihil 
aulem  mirum,  si  singularia  ac  plane  divina  singulari  modo  exprimantur, 
quo  moneantur  homines,  ne  humana  aut  consueta  cogitent  :  sicut  illud, 
Qui  est :  et,  Ego  $um  qui  $um  ,  ut  sensu ,  ita  phrasi  singulare  prorsus, 
nuUoque  exemplo  editum ,  cui  tarnen  affine ,  ac  velut  iimatum  esse  noslrum 
iUud,  hodie,  nee  jam  pro  adventitio ,  aut  commentitio.  habendum  esse  vi- 
dimus. 

Summa  est  :  neque  theologic^  qeque  Christian^  agere  eos ,  qui  locum  pne- 
cipuum  de  divinitate  Christi  ut  veri  et  unici  filii ,  non  quidem  Christo  al^u- 
dicant :  quis  enim  christianus  hoc  audeat  contra  Aposlolum  ?  sed  tamea  %iiit 
argumenti  auferunt  :  hoc  enim  adversatur  eidem  Apostolo ,  ex  eo  loco  ap- 
probanti  Christum  esse  verum  et  unicum  Dei  fiUum :  atque  oomibus  Patiibos 
ex  eodem  loco  idem  asserentibus  :  cum  adversüs  Judaeos ,  tum  adversus  to- 
reticos.  Adimunt  autem  argumenti  vim,  qui  cumHugone  Grotio  hoctantuni 
dixerint ,  egregium  locum  Christo  aptari  posse ,  aut  aptandum  videri ,  aut 
etiam  digniüs  aptari  ac  melius,  aliaque  proferunt  ejusmodi,  quae  magisao- 
commodationem ,  quam  certam  probationem  sapiunt.  Qui  autem  e  probatis 
quoque  interpretibus  Davidi  etiam ,  suo  quodam  modo  aptant ,  FiliMS  mtMS 
es  tu  :  ego  hodie  genui  te :  hoc  scilicet  sensu  :  regalem  vitam  dedi ,  le  ap- 
pellavi  fihum;  nullo  licet  freti  Scriptura^  exemplo,  nullo  suilragio  Patrom; 
tamen  excusari  possunt  si  verba  quidem  Psalmi  in  Christo  quidem  proiMU 
innataque  esse;  caBterüm  Davidi  utcumque,  imperfecta,  impropri^  accoffi- 
modari  posse  sentiunt :  nee  omnino  aliler ,  interpretante  Estio ,  niftlquatenQS 
David  gerebat  typum  et  imaginem  Christi :  quo  remoto ,  nequaquam  tarn  ma- 
gnificis  titulis  fuisset  ä  Deo  honoratus ,  ad  Heb.,  i.  5.  Quae  saii6  eö  pertinent» 
ut  quocumque  se  flexerint,  tanken  vi  verborum ,  sive  ipsius  litterae  ,  cogatur 
aequus  lector  aliquid  Davide  altius,  neque  Christo^inferius ,  cogitare. 

Nee  secus  sapuisse  ludseos  veteres ,  a  nostris  demonstratum.  Horum  testi- 
monia  videre  est  apud  illustrissimum  atque  eruditissimum  Petrum  Danidem 
Huetium ,  Demonst.  Evang.  j^rop.  vii.  n.  14.  atque  Eduardum  Pocockium 
scriptorem  diligentissimum ,  notis  Miscell.  ad  Hosen]  Maimon.  cap.  vui.  Nee 
piget  referre  verba  RaUi>i  Salomonis  Jarchi :  Doctores  nostri  ad  regem  Mtir 
siam  Fsalmum  hunc  referebani :  expedit  tarnen  eum  referre  ad  Davide»» 
prout  sonat,  et  propter  MintBos,  sive  heereticos,  videlicet  christianos :  qu^ 
postrema  verba  in  antiquioribus  cyusdem  Salomonis  editionibus  reperiuntor« 
Nunc  evoluto  egregio  loco  ac  mysteriis  pleno ,  alios  facil^  expedimus. 


SUPPLENDA  IN  PSALHOS.  297 


IN  PSALMUM  XV.  8. 

Providebam  Dominum,  Ab  hoc  versu  David ,  hactenus  res  soas  potiüs  per- 
secuUis ,  altiore  spiritu  assurgit  ad  Christum ;  quod  est  evidentissimum ,  per* 
pensis  singulis  verbis ,  totäque  textüs  serie  :  neque  est  alias  locus  quem 
Apostoli  magis  urserint ,  et  in  formam^  ut  ita  dicam,  probationis  intenderint : 
utsi  buic  loco  vis  argumenti  desit,  nuUtts  jam  queerendus  sit  ejusmodi,  qui 
probandi  virtute  poUeat.  Sic  autem  incipit :  8.  Providebam  Dominum :  ex 
persona  Christi  versantis  inter  mortuos  :  tn  eonspectu  meo  semper  :  qui  k 
me  nunquam  absütit ,  nee  reliquit  me  solum,  ioän.,  vni.  39.  quoniam  d  dex^ 
trii  eil  mihi,  ne  { tantis  cruciatibus ,  suppUciis ,  ipsäque  etiam  morte )  com* 
motear :  9.  Fropter  hoc  latatum  est  cor  meum .-  quod  est  ejus  qui  propoHto 
9iln  gaudio  (proximo  resurrectionis)  9u$tinuit  crucem  { tarn  infamis  sup- 
plicü)  confusione  contemptd :  Heb.,  xii.  2.  et  exuUavit  lingua  mea  :  so- 
hUis,  scilicet ,  teste  Petro ,  doloribus  infsmi ,  sive  mortis  ipsius ,  Act.,  ii.  34. 
et  omissis  jam  vocibus  crucem  spectantibus  :  trisÜB  est  anima  mea  usque 
üd  mort^n:  Matth.,  xxvi.  38.  aliisque  ejus  generis :  insuper  et  caro  mea  re^ 
gutescet  in  spe :  Heb.  et  caro  mea  habitabit  confidenter :  habitavit,  secundüm 
Hierooymum  :  confidenter  verö,  in  Üduciä;  quod  idem  est,  atque  in  spe  : 
coro  autem  mea ,  id  est  corpus  meum :  et  si  enim  generatim  omnis  caro  totum 
hominem  significat ,  non  tarnen  inveneris ,  carnem  meam ,  seu  camem  aücu- 
jus  pro  totä  persona  sumptam.  Corpus  ergo  meum  habitabit ;  quod  etiam  pro 
bomine  quiescente  in  sOentio ,  hoc  est,  in  sepulcro,  habei^  Psal.  xciii.  47.  in 
lus  verbls  videlicet :  propemodum  habitasset  in  sepulcro  anima  mea;  Heb^ 
in  sUentio  :  sed  omnes  sie  intelligunt :  cessassem  in  sepulcro ;  morte  extinctus 
fissem.  Confidenter  autem  in  spe,  futurae  resurrectionis  scilicet.  Unde  sequi- 
tttr,  10.  Quoniam  non  dereltnques  animam  meam  in  infemo :  sive  ipsam 
aamuim  in  iUo  infemo  loco,  quo  piorum  animse  tcnebantur ;  sive  ut  Hebraus 
vaps  sonat,  animam  meam,  metpsum,  noto  hebraismo  :  vel  etiam  :  corpus 
ineom :  quo  sensu  dictum  est :  ferrum  pertransiit  animam  ^s;  Id  est,  cor- 
pus ^U9 :  Ps.-av.  18.  im6  corpus  meum,  seu  meipsum  mortuum  :  ut  habes 
I^vit.,  XIX.  38.  super  animä  non  incideHs  eames  vestras,  Chat,  super  mor* 
too;  quod  etiam  Yulgata  retinnit.  Item  Levitici,  xxi.  1.  in  animä  ne  conto» 
*RM«I  se  sacerdos  ^  id  est,  ne  corpus  mortuum  tangat;  ne  intersit  funeribus; 
quod  Vulgata  vertit,  ne  eontaminetur  sacerdos  in  mortibus.  Non  ergo 
nlinqißes  animam  meam  :  meipsum  mortuum :  tn  infemo  :  in  sepulcro ,  ut 
vuigu  apud  HebrsBos  :  nee  dicit :  Cavebis  ne  in  sepulcrum  incidam ,  sed  :  non 
^^nlfi^ques,  tanquam  in  eo  jacentem;  ex  quo  illud  eveniet;  neque  dabis 
^(mctum  tuum  videre  eorruptionem,  Yigilanter  de  Christo  non  vidit  corrup- 
^oem ;  vidit  enim  foveam,  seu  sepulcrum ,  in  quo  tamen  non  est  relictas : 
^^c^ituptionem  verö  non  vidit.  Quam  autem  consequenter  :  non  est  ^elictus  In 
^^INilcro ;  unde  eorruptionem  nescit,  nee  eä  vel  levissim^  tangitur !  San6  il* 
lam  vocem  Schaehat,  quam  vertunt  eorruptionem,  non  est  dubium  in  He- 
^0  saßpe  sumi  pro  foveä  :  neque  tamen  absolute  dicendum  est  hoc  verbo 
^aiftcari  foveam ;  quin  potiüs  haec  vox  nativä  intelligentiä  eorruptionem 
sooat :  unde  etiam  Aquila,  ex  S.  Hieronymi  et  omnium  sententiä ,  maxim^, 
Stereos  litlene ,  et  significationum  fontes  scrutari  solitus ,  ad  Psal.  vu.  16.  inr 
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eidit  in  foveam  quam  fecit :  quo  loco  omnes  ponuDi  foveam:  ipjse,  cor- 
rupiionem :  e6  quod  ea  nativa  sit  et  maxim^  propria  hi^as  tocis  significa- 
tio.  Itaque  in  versu  quem  tractamus ,  non  modo  lxx  interpretes ,  sed  etiam 
Chaldaeuscorruptionem  rertunt :  Sehechiouta ,  ä  radice  Sehachat,  corropUo; 
viy  si  David  comiptionem  signiflcare  voluissei,  non  alio  apUore  vocabulo 
uteretur  :  ä  qua  versione  hie  si  Aquila  aut  alii  reoessissent ,  christiani  inter- 
pretes, in  his  varietatibus  referendis  diligentissimi ,  non  id  praetermissuri 
fuisse  viderentur.  Hinc  ergo  firmatur,*LXx.  versionem  liabitam  fiiisse  pro 
germanissimä  :  unde  etiam  Petrus » Act.,  ii,  37 ,  39,  51.  et  Paulus,  Act.,  xiu, 
35,  36.  in  sermone  populari  lianc  vocem,  cormptio ,  maximö ^urgent ,  ut  qux 
populi  animum  vel  maxime  afflceret.  Hunc  ergo  figunt  sensum  veluti  certum 
ac  proprium  et  toti  contextui  maxim^  cotiserentem.  Gui  id  erat  proximum , 
ut  David  statim  subderet :  noia$  mihi  fecisti  vias  vita ,  non  quam  retinerem, 
sed  ad  quam  rediturus  essem ,  tudque  in  aeternum  gloriä  potiturus ,  quem- 
admodum  dicit  :  adimplebiS'  me  latitid  cum  vultu  luo,  etc.  Yide  autem 
dictorum  seriem :  corpus  quiescet  in  spe ;  non  relinquelur  in  sepuicro ;  corrap- 
Üonem  nesciet ;  reviviscet :  quae  gradatim ,  ac  per  «cu{qny ,  dicta,  mirum  in 
tmodum  veram  ex  mortuis  resurrectionem  inculcant. 

Haec  ergo  qui  perpenderit,  liquido  selectas  esse  ä  Davide  voces ,  quae  non 
hominem  vivum  ö  periculo  mortis  eximerent,  sed  quse  mortuum  et  jacentem 
ex  ipso  sepuicro  excitarent ;  neque  uUum  ^  Scripturä  exemplum  affenint, 
quo  illud,  non  derelinques  in  sepuicro,  aliaque  ejusdem  virtutis  ä  Davide  pro- 
lata,  ab  eo  quem  praeferunt  sensu,  abstrahantur.  Unde  etiam  Apo8l<4i  hoc 
loco  et  bis  verbis  confldentissim^  utuntur  ad  confundendos  ludaeos ;  quibas 
verbis,  si  afiinxeris  Grotii  et  aliorum  glossas,  tanquam  ex  Davidis  nomine: 
praservabord  morte :  non  iniroibo  sepulcrum;  osiendes  mihi  viam  qua  /t- 
berer  d  mortis  pericuHs  ;  non  mod6  frigebit  oratio ,  verum  etiam  solvetur 
Scriptura ,  Apostolorum  corruet  disputatio ,  atque  efficietur  illud ,  ut  Judaei 
Petri  et  Pauli  praedicatione  victi ,  inani  argumento  cessisse  videantur.  Con- 
firmatur  ex  iUo  Pelri  in  eodem  sermone  cum  adhibito  Davidis  loco ,  5fdf  ^ 
dextris  meis,  sie  urgeret :  non  enim,  David  ascenditin  calum,  dixü  autem 
ipse  :  Dixit  Dominus  Domino  m^,  Seded  dextris  meis,  etc.  Act.,  u.  54, 35. 
Ad  quem  locum  ipse  Grotius :  David  in  sepulcrum  descendit;  non  autan 
evectus  est  in  ccelum  ut  Elias;  quare  verba  Psalmi  ex.  (  secundum  Hebraeos, 
in  Yulgatd  cix. )  in  ipsum  congruere  non  possunt.  Qua  forma  Petrus  Paulus* 
que  probant  Psalmi  xv.  locum  in  ipsum  Davidem  cadere  non  posse,  cips 
qui|^  Psalmi  verba  mutuö  se  juvant  ad  designandum  resurgentem  Christum; 
ut  si  etiam  singula  in  allum  sensum  per  vim  contorqueri  possent ,  tarnen  si- 
mul  juncta  ab  aequo  lectore  extorqueant  ut  Christum  resurgentem  agnosat, 
ipsaque  vox  Schachat  ad  corruptionis  sensum ,  et  innatd  virtute  suä ,  et  to- 
titts  contextüs  vi  determinari  debeat.  Huc  accedit  persona  Davidis,  cui,  ttt 
Christi  parenti,  imprimis  congruebat,  ut  Christi  sibi  promissi  nomine  loque- 
retur;  qu6d  etiam  Petrus  vehementer  inculcat :  Act.,  u.  39,  30,  51.  ut  pro* 
fectö  qui  Petri  et  Pauli  argumentationem  diluere  aggressi  sunt ,  ac  vim  littene 
inMugunt,  non  mod6  in  tantorum  Apostolorum  auctoritatem,  verum  etiam 
in  ipsius  textüs  veritatem  pugnent. 

Caeterum  et  illud  conAdentissimö  addiderim,  ambiguas  has  et  lubricas  in* 
terpretationes  nemini  ex  antiquis  notas ,  unumque  omnino  extitisse  Theodo- 
nun  Mopsuestenum,  qui  hunc  Prophetae  locum  de  Christo  ex  eventu  acceptum 
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esse  docuerit;  cum  per  se  ad  alium  quoque  sensum  pertineret;  quem  in  mo- 
rem  csetera  yaticinia  deformabat :  quod  in  synodo  Y.  collat.  iv.  omnes  con- 
cilii  Patres  non  modu  condemnarunt ,  verum  etiam  horruerunt.  Huic  autem 
opponimus  patres  universos,  imprimis  verö  Athanasium  ä  quo  hie  locus 
egregi^  pertractatas;  cont.  Arian.  Grat  3.  nuncOrat.  i.  n,Qi,  et  Orat. 2.  n,  16. 


IN  PSALMUM  XLIV.  7. 

Sedes  tua,  Dens,  in  swculum  stseulL  Et  hie  locus  ex  eis  est,  in  quibus 
David  apertissim^  ä  persona  creatä ,  puta  Salomonis ,  hie  ad  ipsum  Chris- 
tum, eumque  Deum ,  evehitur.  Sic  autem  habet  Hebr«us  :  7.  Thronus  iuus, 
Deu$  (Eiohim),  in  steculum  stBculi  :  sceptrum  aquitatii,  seepirum  regni 
fuL  8.  Dilexisti  justitiam,  et  odisti  iniquiiatem :  propterea  unwit  te  Dens  , 
Deus  iuus  ( Eiohim  Eloheca) ,  oleo  ItBtitiw ,  prtB  consorlilms  sive  participibus 
Uis  :  prse  illis ,  scilicet ,  qui  Christi  gerunt  nomen.  Consonat  Hieronynms  in 
interpretatione  Psalm,  et  Epist.  cxl.  ad  Principiam  Tirginem ,  de  hoc  Psalmo, 
quo  etiam  loco  notat  ad  versum  8.  Unxit  te  Deue ,  vertendum  vocandi  casu 
atque  ita  vertisse  Aquilam;  unxit  te,  6  Deus,  Deus  tuus,  quod  est  apud 
eomdem  Aquilam ,  0«i,  Dee ,  si  latina  lingua  reciperet :  ita  etiam  Tertit  Euse- 
bius.  Hb.  5.  Demonstrat.  Evang.  ad  Ps.  xliv.  libro  verö  iv.  non  modo  ex  He- 
braeo  sie  exponendum  docet :  sedes  tua ,  ö  Deus ,  £  6ft :  et  unxit  te ,  d  Deus : 
similiter,  StB^k :  verum  Aquilam,  accuratisHmum,  inquit,  interpretem,  ita 
etiam  vertisse  :  unde  infert  hanc  veram  et  nativam  esse. vim  phraseos  he- 
braicae :  quin  etiam  illud,  &  9ti ,  subintelligendum  esse  hie  :  Dilexisti  Justiz 
Harn :  ita  ut  Deus  unctus  alia  persona  sit  ab  ungente ,  et  utraque  Dei  no- 
mine sequ^  appellelur;  unde  etiam  eliditur  commentum  illud  recentium  Ju- 
daeorum ,  tam  contortum,  tam  alienum  ab  hoc  loco ;  sedes  tua  est  Dei,  sive 
ipsa  Dei  sedes ;  contra  quod  plerique  omnes ,  et  ipse  Aquila ,  nativo  sensu 
verterit.  Quod  autem  70.  interpretati  sunt ,  6  ßt^ ,  non  inusitatum  Grsecis, 
Sqttoaginta  autem  inlerpretibus  fSamiliarissimum  pro  vocalivo  poni :  Psal. 
cxxxviu.  f,  17.  Mihi  autem  nimie  hanorificati  sunt  amici  tui,  Deus  :  70. 
^6$ii :  Ganticorum,  vi.  13.  Bevertere  Sunamitis :  M^pt^t  ii  Zwa/ifn}«;  et  alibi 
passim;  unde  Apoc.,  xviii.  4.  Bxite  de  Babylone,  populus  meus  :  i  W«  /mC  : 
quin  etiam  Matth.,  i.  20.  Joseph,  fili  David :  in  Gr.  ikd« ,  fllius.  Plura  requirere 
superfluae  curiositatis  esset.  Jam  ita  constitutä  verä  interpretatione  texUlis , 
per^icuum  est  eum,  ad  quem  David  sermonem  dirigit,  cum  scilicet  qui 
unctus  est,  tam  esse  et  vocari  Deum,  atque  eum  k  quo  unctus  est;  procul 
dubio  igitur  verum'  et  perfectum  Deum. 

Quod  autem  quidam  cum  Creliio  ad  Heb.  i.  8.  alilsque  ejusdem  notffi ,  sie 
interpretantur,  ut  illud,  Eiohim,  6  Deus ,  quod  signiflcare  etiam  potest  prin« 
cipem  ac  potentem ,  eft  Intelligentid  ad  regem  ipsum  Salomonem  referatur , 
et  in  EcdesiÄ  inauditum  et  per  se  absurdum ;  cum  David  non  aliter  Deum  ip- 
sum appellaverit,  quam  eum  ad  quem  sermo  dirigitur ;  nee  ratio  textüs  sinat 
statim  varlare  intelligenliam ;  neque  aliquod  afferatur ,  aut  afferri  possit  hu» 
jus ,  in  vocum  signiflcatione ,  tam  repentinse  mutationis  exemplum. 

Jam  illud  certum  est ,  vocem  Eiohim,  cum  signiflcat  judices^  construi  cum 
plarali;  Ego  diwi,  DU  estis;  atque  ad  verbum;  vos  Dii,  Eiohim  :  Ps. 
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Lxxxi.  6.  Unde  eliam  sequitur  :  filii  ExceUi  omnes,  et »  sicfU  kommei  mo- 
riemini  :  ^.  7.  Quod  pari  modo  fit ,  iibi  de  faUis  düs  agitur  :  Hi  mwI  4ü 
iui,  Israel,  qui  te  eduxeruni,  etc.  Exod.,  xxxu. 4.  et  alibi  paasim.  Valet  etiam 
regula  de  angelis ,  si  de  eis  interpretari  placet  iUud  Psal.  xcvi.  7.  Aioraie 
eum,  omnes  angelt  ejus :  Heb.  incurvate  voa  ei ,  onuies  du  :  Elohim.  Cum 
aulem  vox  illa ,  Elotiim ,  pro  vero  ac  summo  Deo  ponitur ,  cum  singulari 
construitur ;  ut  in  ipso  Genesis  initio  ,  quo  nihil  est  Deo  magis  proprium  :  In 
principio  creavit ,  ( bara ,  in  singulari )  Deus,  Elohim  :  Gen.,  i.  4.  atqae  ita 
ubique  reperias  :  in  nostro  autem  versa  iüud ,  ö  Deu$ ,  Elohim ,  construitur 
cum  singulari :  ihronus  tuus,  6  Deus  :  est  igitur  iUe  ad  quem  sermo  dirigitur, 
ex  ipsd  consueludine  sennonis  hebraici ,  verus  et  summus  Deus. 

Hinc  ilhid  ab  omnibus  interpretibus  gnecis  latinisque  observatum  ,  ut  quo> 
ties  vox  illa ,  Elohim ,  verum  ac  summum  Deum  significat,  singulari  numero 
efferatur ,  rertaturque  absoluta  non  Dii ,  sed  Deus ;  de  angelis  ver6  aut  de 
principibus,  aut  de  felsis  diis ,  aMter.  Unde  etiam  apud  Patres  illa  quae  ve- 
leres  aequo  ac  recentiores  hsereticos  confodlat  anliquissima  regula  ab  omnium 
iretustissimo  Ireiueo  memorata;  ubi  Deus  defiwitivi ,  proprio,  singulariter, 
ac  singulari  numero,  et  absoluU,  dicitur,  non  alium  nominari ,  quim  rerum 
ac  summum  Deum,  quod  Apostoli  ubique  observaverint :  Hb.  iii.  conl.  hsr. 
6.  7 ,  16.  neque  ullum  usquam  diversae  locutionis  exemplum.  Quam  etiam  re- 
guiom  adhibere  visus  est  adversäs  Arianos  Athanashis  in  Ep.  de  Dec.  Ific. 
Syn.  et  alibi  saepissim^. 

Qui  autem  olijiciunl  dictum  illud  ad  Moysen  :  Ego  te  eonsHtui  Deum  Pka- 
raonii  (Elohim)  tanquam  hie  illa  vox  judicem  sonet :  Exod.,  vii.  i.  adeo  non 
•vertont  regolam ,  ut  potiüs  flrment :  primüm  enim  non  absoluta  Deus  dl- 
citur;  sed ,  ego  te  canstitui  Deum  Pharaonis :  deinde  et  illam  vocem,  Elo- 
him, pro  vero  Deo  poni  testanlur  sequentia;  et  Aaron  firaier  iuus  erit  fto- 
pAe/a<tMM;  non  enim  judicibus,  sed  Deo,  prophelee  tritMuntur;  eratquecoa- 
Aentaneum  ut  Moyses  adversüs  Pharaonem  Dei  auctorilatem  ac  veluti  per- 
aonam  indutus,  prophetam  haberet  sunm  ad  clariorem  divinse  poteslatis  io 
eomr^rttsentatffi  intelligentiam. 

Stet  ergo  illud  invictom ,  ihronus  tuus,  Deus,  de  vero  Deo  diel;  neque  Salo- 
moni  quantumvis  exoelso  principi,  aplari  potuisse.  Nee  ipse  Grolius  e6  tft- 
here,  ausus,  repugnante  Scripturarum  stylo :  Hoc  nomen,  inqnit,  Elohim, 
pluribus  sive  angelis,  sive  Judicibus  dari  solet;  at  eüm  uni  Uibu^r,  Deo 
soli  cont>enit,  ad  Heb.,  4.  8.  Rectissim^  :  sed  tarnen  sie  eludit;  sensus  ist: 
Deu^ipse  est  sedes  iua  perpetua,  id  est,  si  Saiomonem  respteimus,  Deus  k 
semper  in  regno  susteniabit;  si  vero  Christum,  Deus  ipse  te  susieniahitiM 
regno  numquam  defeoturo :  ibid.  Quem  sensum  cum  et  nullo  exemplo  fiüciat, 
et  adversüs  Apostolum  nullo  auctore,  nullo  argumento  flngat ,  non  est  cur  stu- 
diosiüs  refellamus  :  unum  illud  constiterit,  non  de  alio,  quam  de  vero  Beo 
dici  potuisse;  sed/ss  tua,  Deus  :  de  Christo  autem  dictum  est  ipsa  res  damat, 
et  Apostohis  docet;  est  ergo  Christus  verus  iUe  Deus  k  Davide  invocatns.  Coa- 
sentiunt  Patres  unA  voce  omnes;  neque  quisquam  fllorum  hunc  locumalMer 
adhibuit»  qu^m  ut  in  eo  Christus ,  isque  verus  Deus ,  neque  afius,  et  adversis 
Judeeos,  et  adversüs  haereticos  probaretur,  neque  nllus  supereaaet  Judaids 
effugiis  locus. 

Memorandum  illud  Origenis,  lib.  1.  contra  Celsum  :  •  (kmaid^ra,\aspain 
»  ^fiMDeum  alloqumu  propheta,  a^  sedes  est  tu  smeulum  smculi,  et  mry« 
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)  itreeüoms ,  virga  regni  ejus,  hunc  Deum,  ait  unctum  d Deo  qui  sit  ipsiui 
» Deus.,.  et  continuö  :  Bo€  loco  memini  me  vehementer  urgere  Juäceum  qui 
I  sapiens  habebatur  apud  suos  ;  ä  quo  cum  se  expticare  tum  posset,  respondit 

>  sieut  decebat  JudiBum;  aiebat  ad  universitatis  Deum  dictum  esse  illud  : 

>  Sedestaa,  ]>eus,  in  s^eculum  s^eculi;  virga  directionis,  virga  regni  tui;  ad 

>  Christum  verö  illud  :  Dilexisti  justiliam,  etc. »  Ex  quibus  constat  nee  ipsos 
Jodaeos  in  illo,  sedes  tua,  Deus,  quidquam  suspicatos,  praeter  ipsum  Deum ; 
quo  etiam  cogebantur  statim  variare  personam  manifesto  ludibrio,  ne  Chris- 
tum l>eimi  facerent:  quo  sanö  argumento  victos  esse  eos  ostendit  Origenes  : 
atnonc  christiani  soluliones  subministrant,  et  eruditiores  se  videri  putant,  si 
Judseos  juvent. 

San6  jam  Tidimus  Theodorum  Mopsuestenum  de  vaticiniis  ludere  solitum; 
sed  tarnen  hunc  locum  quo  Clu*istus  diceretur  absoluta  Deus ,  ineluctabilem 
nee  homini  ulio  modo  tribuendum  agnoscens,  Christo  reservayit,  referente 
Facundo,  lib.  ix.  <t.  i.  E  recenttoribus,  Comelium  lansenlum  Gandavensem 
appellamos ,  qui  vaticinia  de  Christo  oblique  et  indirect^ ,  nee  satis  proprio » 
nt  ipse  loqoitnr,  in  Salomonem  ac  Davidem  trahere  amans>  nitro  tarnen  fa- 
teatur  pleraque  hujus  Psalmi  Salomoni  congruere  non  posse ,  ut  quöd  is  de 
quo  fit  mentio ,  dicatur  Deus  :  in  arg.  hujus  Psalmi.  Genebrardus  yerö  ipso 
£lalim  initio  :  Impii  ut  Genevenses,  de  Salomone  hunc  Psalmum  exponunt; 
cütm  profectd  Genevenses  in  Christum  quoque  congruere  non  negent;  quanto 
magig  unpios  diceret,  qui  locum  insignem  de  divinitate  Christi  cum  Salomone 
conimttnicatum  veHent? 


IN  PSALMUM  L.  7. 

Ecee  enim  in  iniquiiatibus  :  Heb.  Ecce  in  iniquitate  conceptus  sum,  et  in 
peccato  peperit  me  mater  mea.  Sic  Bieronymus.  Alii :  foylt :  calefecit :  sive , 
ut  aüi :  de  me  fota,  c^defkcta,  ad  me  progenerandum  incsduit :  eodem  ubique 
sensQ :  70. 1x^*^17«,  concepit :  pro  quo  Theodotio  apud  Theodoretum,  !«;>»««, 
quod  vertunt,  utero  gestavit.  Yersio  qua  usus  est  S.  Augustinus  :  In  utero 
aloit  me  mater  mea.  Mira  ubique  verborum  simplicitas  atque  ingenuilas  ad  11t* 
ter»  proprtetatem  adigens  :  atque  adeo,  ut  veram  conceptionem  ita»  verum 
peceatum  inducens.  Unde  Origenes  alioquin  ad  arcana  et  remota,  atque  om- 
nino  ad  tropologias  verti  solitus,  qnoties  hunc  locum  adhibet,  adhibet  autem 
fl«(MS8imö,  semper  hieret  litter».  Audi,  inquit,  David  dicentem :  in  iniquitar 
tüNis  conceptus  sum ,  et  in  peccalis  peperit  me  mater  mea  :  ostendens  quöd 
qwBcumque  anima  in  came  naseitur,  iniquitatis  et  peecati  sorde  polluitur» 
Quod  firmat ,  ex  eo  qu6d,  cum  baptisma  Ecclesia inremissionem peccatorum 
detur,  secunä4im  Ecclesim  observantiam  etinm  parvulis  detur;  com  utique 
si  nihil  esset  in  parvulis  quod  ad  remissionem  deberet  et  indulgentiam  perti- 
^Mfe,  graHa  bapHsmi  superßua  videretur,  Hom.  viii.  in  Levit.,  n.  3.  et  in 
Matth.,  tract.  ix,  memorat  nativitatis  nostrse  carnalis  mysterium  secundum 
quod  ait  David,  in  persona  omnium  nascentium  ex  came  et  sanguine,  quo^ 
warn  in  iniquitatibus  conceptus  sum^  et  in  delictis  concepit  me  mater  mea. 
Ken  ipse  Augustfnua  hioirientius  dnit,  jam  excitatft  Ecclesift  adversüs  Pelagia- 
Aos;  qns  eriim  verba  sunt  in  hunc  versum :  Suseepit  personam  generis  hur 
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tnani  Damä,,..  ei  otiginem  iniquitaiis  adverlU  :  quod  Origenes  dixeral  : 
addil  ejus  exemplo  de  baplismo  parviüorum  in  peccalorum  remissionem : 
quorum  lühQ  Origenes  prsetermisit. 

Ac  ne  quis  putaverit  hanc  labern  animarum  secundüm  Origenis  sentenliam 
imputari  vitae  quam  antea  alio  In  corpore  gesserint;  idem  Origenes  perspicue 
ad  Adami  prsevaricationem  refert  id  quod  de  se  all  David  :  Ecce  in  iniquita- 
iibus  conceptus  sum :  ad  vilam  praecedentem,  nusquam.  Yide  Episl.  ad  Rom., 
cap.  VI.  lib.  V.  Quo  etiam  loco  confutal  eos  qui  recurrunt  ad  migrationem  ani- 
marum et  ad  ea  quw  in  alio  corpore  posita  anima  deliquerit :  p.  544, 5^2, 553. 
His  consona  docel  conlra  Gelsum  iv  et  vu.  Atque  illud  generis  humani  com* 
mune  maledictum  ab  Adamo  repelit,  nee  ad  anteactam  vitam  referri  sinlL 
Stat  ergo  Origenis  inteii)retatio  ex  veris  Ecclesiae  dogmatibus :  quidquid  alibi 
exsuo,  licet  non  eam  in  rem,  addiderit. 

Hinc  sequilur  de  nostro  versiculo  auclore  Auguslino  calena  Patrum»  quam 
perrumpere  nefas.  Nee  pigebit  referre  notissimos  locos,  quibus  in  hoc  versui 
Patrum  coryphaeis  agnitum  esse  constet  originale  peccatum.  Hilarius  in  illud 
Psal.  cxviii.  rivet  anima  mea,  et  lattdabit  te,  c  Yivere  se,  inquit,  in  h4c 

>  vilä  non  reputat,  quippe  qui  dixerit :  Ecce  in  iniquitatibus  conceptus  sum, 

>  et  in  delictis  peperit  me  mater  mea.  Sic  sub  peccati  origine  et  sub  peccali 

>  lege  se  esse  natum.  •  Gregorius  Nazianzenus ,  eodem  Auguslino  referente : 
Per  hunc  C  Christum  J  primcB  nativitatis  maculw  purgantur,perquas  m 
iniquitatibus  concipimur,  et  in  delictis  genuerunt  nos  malres  nostrw,  Quod 
et  aliis  locis  congruit  ab  eodem  Auguslino  laudatis  conlra  lul.,  lib.  i.  cap.  5. 
11. 15.  Ambrosius  hie.  Apol.,  c.  ii ,  n.  56 ,  David.  Adjunxit  confessionem  tnt- 
quitatis  suw^  et  in  perpetua  s€ecula  toto  canendam  orbe,  transmisit.  Ecce, 
inquit,  in  iniquitatibus,  etc.  antequam  nascimur,  maculamur  contagio,  et 
ante  usuram  lucis,  originis  ipsius  excipimius  injuriam;  ininiquitate  conci- 
pimur. Et  iterum  :  Omnes  homines  sub  peccato  nascimur,  quorum  ipse  ortus 
in  vitio  est,  sicut  habet  lectum,  dicente  David:  Ecce  in  iniquitatibus  concep- 
tus sum,  et  in  delictis  peperit  me  mater  mea.  Amb.,  in  Psalm,  l.  nunc  dePoe- 
nit.,  lib.  1 ,  cap.  3,  n.  13.  Nee  ab  aliis  deficit  Ghrysostomus  in  hunc  versum  : 
jintiquitus ,  inquit,  ab  initio  natura  peccatum  invaluit;  siquidem  ditini 
mandati  transgressio  Evcb  conceptionem  antecessit...  Hoc  igitur  dicerevuU: 
peccatum  quod  generis  nostri  principes  superavit,  viam  quamdam  et  send" 
tam  per  sobolem  sibi  fecit.  Quo  ex  capite  deducit  eilecla  peccati,  et  peccalo- 
rum fontem  concupiscenliam.  Accedit  Hieronymus  ex  hoc  loco  firmans  nemi- 
nem immunem  essQ  peccati :  adv.  Gtesiph.  Hos  excipit  Augustinus,  quem 
Chorus  sequilur  inlerpretum.  Ac  fidenler  dixerim  neminem  Patrum ,  neminem 
the^logorum  illuslrium  ab  eä  inlelligentiä  recessisse. 

Ex  antiquioribus  Glementem  Alexandrinum  proferunt ,  qui  dixerit :  Si 
David  in  iniquitate  conceptus  est ,  non  tarnen  ipse  in  peccato :  Strom.,  lib.  iu> 
^  unum  quem  opponant  omnibus  :  nee  Interim  advertunt»  quo  sensu  dixerit 
infantem  non  peccare ;  hoc  enlm ,  vel  ipso  Glemente  interprete  libro  iv.  didi- 
cissent :  ubi  poslquam  illud  edixit :  nihil  peccasse  infantem  :  ne  in  pravom 
sensum  traherent,  conünuö  subdit :  nihil  peccasse  actualiter :  nihil  peccasse 
in  semetipso.  Sic  dicti  solutionem  inveneris,  et  plenam  Patrum  omniumi  o^ 
mine  discrepante ,  consonantiam. 

His  adde  fldei  analogiam ,  quae  vera  est  regula  inteUigendse  Scripturae.  Si 
^nim  nullum  est  originale  peccatum,  san^  David  nihil  de  eo  dixerit;  sin  autem 
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certä  flde  creditur,  quse  audacia  est  noile  malum  k  Davide  agnitum  conye* 
DieDtissimo  loco,  com  nihil  magis  congruat  peccata  lugenti,  quämut  ad  peo- 
candi  recurrat  originem?  His  igitur  fit  ut  ad  aensum  Ikteralem  adigamur, 
primüm  verbonim  simplicitate ;  tum  magisUronim  Ecclesise  consensu ;  denique, 
quod  est  maximum,  fidei  analogift  :  ut  his  adversari,  nihil  aliud  sit,  quam 
apertö  conlemnere  regulam  ecdesiasticam,  ac  detrahere  fidei  peccali  origi- 
nalis. 

Neque  est  quod  respondeant  satis  superesse  locorum  Scripturse,  quibus 
demonstretur.  Primum  enim  certum  est  in  vetere  Testamento  hunc  unum  esse 
Tel  validissimum,  quo  etiam  Judsei  convincantur ;  deinde,  qui  hunc  locum 
tarn  darum,  tarn  k  Palribus  ac  theologis  inculcatum,  eludi  posse  dixerit,  pari 
jure  invadet  in  reliquos.  Reverä  enim  videmus  non  deesse  qui  eludant  illnd 
apostolicum,  in  quo  ornnes  peccaverunt,  pariter  responsuri  alios  esse  locos 
quibus  antiqua  muniatur  fldes :  qua  perversissimä  methodctaihil  aliud  agitur, 
nisi  ut  omnia  fidei  firmamenta  singillatim  expugnata ,  concidant. 

Qaos  tarn  gravia  momenta  non  movent,  videamus  quam  frivolis  nitantur. 
Prodeat  san^  Grotius :  In  iniquiiatibus  conceptus  sum  :  sensus  est,  non 
Jiimc  tanlüm ,  sed  ä  pueritiä  meft  saepius  peccavi.  Est  enim  loquendi  genos 
i^jcfp^oAücdy  ( superjectiYum )  ut  oslendit  collatio  locorum  :  lob.,  xxxi.  18.  quo 
sciibitur  :  Ah  infantid  med  crevit  mecum  müeratio,  et  de  utero  matrie  mem 
tgrena  est  mecum :  Ps.  xxi.  10,  4 i;  lvii.  4;  lxx.  5,  6;  Esa.,  xlviii.  8.  qui- 
bus in  locis  legitur  :  peccatores  errasse  ab  utero  :  esse  ab  utero  transgresso* 
res  :  pios  quoque  ex  utero  Deo  protectore  uti.  Quse  omnia  hyperbolic^  dicta 
esse  contendit,  Socinianis  auctoribus,  insecutis  quibusdam  novitiis  tracta* 
toribus ,  qui  viri  sententiis  delectentur. 

Qnsmodi  hyperbolas  antiqui  Pelagiani  jactabant  in  his  verbis  quibus  Phi- 
listaei  temen  ab  initio :  maledictum,  quorum  naturalis  esset  malitia ,  voca- 
bantur;  atque  his  eludebant  originale  peccatum ,  ut  nunc  faciunt. 

Sed  qui  his  vinci  se  sinunt ,  advertere  debuissent  perpetuam  ac  perversissi- 
mam  novatorum  methodum.  Tropis  abundat  Scriptura  :  ergo  tropicum  est 
illud,  ffoc  est  corpus  meum.  DU  aliquando  dicuntur  impropriö  :  ergo  nee 
jllud  est  propriiun  :  Deus  erat  Ferbum.  Mors,  peccatum,  alia  quse  persona 
non  sunt,  personam  in  Scripturis  induunt :  mit  ergo  totum  illud,  quod  de 
persona  Spiritus  sancti  ubique  reperitur.  Sic  isti :  hyperbolicum  est  illnd : 
Peccatores  erraverunt  ab  utero  :  ergo  et  istud,  tarn  studiose  inculcatum, 
tarn  propriis  verbis  :  Ecce  ego  in  iniquitate  conceptus  sum.  Qu»  ratio  si  valet, 
neque  est  perscrutandum  quid  cuique  loco  conveniat;  nempe  id  supererit, 
Qt  nihil  sincerum  ac  verum  ex  Scriptura  eliquari  possit :  qu6  etiam  coUimant 
hamm  interpretationum  auctores. 

Ergo  id  praestruimus  :  non  ejusdem  virtutis  esse  illud :  Mienati  sunt  pecea» 
tores  d  vulvd,  erraverunt  ab  utero,  locuti  sunt  falsa :  Ps.  lvii.  4.  atque 
istud  :  Ecce  in  iniquitate  conceptus  sum ,  et  in  peecato  coneepit  me  mater  : 
ubi  inculcata omnia  selectaque,  quae  ad  proprietatem  inducant;  peccatum, 
iniquitas,  conceptio ,  matris  operatio,  omnia  denique  quae  ad  ingenerandam 
peccatum  vel  maximö  finci^t.  Jam  persona  Davidis  non  erat  ex  implorum 
genere  propagata;  non  denique  innutrita  vitiis,  prava  inter  exempla  et  insti- 
tuta;  sed  ex  gente  sanctA,  atque  k  parentibus  Dei  timorem  doctis,  pueroque 
instillantibtts  :  nee  necesse  habuit  connumerare  se  iis  qui  ab  infantiä  pesirimd 
educati,  ab  ipso  vdut  utero  erraverint.  Dienique  conferamus  locos :  £t  enim 
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tu  eovde  tniquitatem  operamini :  in  terra  injuitilias  manus  veshw  conctn" 
natu  :  alienati  sunt  peccaiares  ä  vulvd :  erraverunt  ab  utero  :  locuti  *wi4 
falsa  :  furor  Ulis  secundüm  simüiiudinem  serpentis :  sicut  aspidis  surüm, 
ei  ohiurantis  aures  suas :  aliaque  in  hunc  morem,  quse  ad  inyehendi  \'ehe- 
mentiam ,  atque  ad  amplificatorium  genus  manifeste  pertineant  :  ifla  ^ero 
Pftvidis  poenitentis,  quikm  simplicia !  Miserere  mei^  Deus  :  dele  iniquitatem 
meam :  amplius  lava  me  ab  iniquitale  :  munda  me  d  peccaio  :  quoniam 
iniquitatem  meam  ego  cognosco,  et  peeeatum  meum  contra  me  est  semper. 
Enubique  iniquitas,  nbique  peccatum,  innato  ac  vero  sönsu  :  quibus  sta- 
tim  ad  illud  devenit  gusdem  simplidtatis  :  Eece  in  iniquitate  coneeptus  sum, 
et  in  peecato  concepit  me  mater  mea  :  ubi  nihil  aliud  agit ,  quam  ut  agnito 
peccaio,  agnitä  iniquitate,  ex  anlecedentibus ;  hie  jam  ad  peccati  et  iniqui- 
tatis  redeat  originem  :  quae  qu4m  simplicia,  qu4m  vera  sint,  quam  ab 
hyperbolico  geneft  abborreant,  qui  non  per  se  sapit,  eum  ego  nihil  sapere 
alBrmaverim. 

Sunt  tarnen  clariora  quae  respondeam,  nempe  illud  :  commemoratos  locos, 
nihil  ad  h3rperbolem  pertinere.  Sumamus  enim  primüm  quae  in  bonam  par- 
fem  dicta  sint :  In  te  confirmatus  sum  ex  utero  :(äie  sustentatus :  tibi  cre- 
ditns.)  De  venire  matris  meee  tu  esprotectormeus  :  Ps.  lxx.  Non  haec  hyper- 
bole,  sed  mera  est  veritas,  cujus  generis  est  eliam  illud  :  Tu  es  qui  ear- 
iraxisti  me  de  venire :  spes  mea  ab  uberibus  matris  meof :  in  te  profectm 
sum  ex  utero  :  de  ventre  miatris  mew  Deus  meus  es  tu :  Ps.  xxi.  10 ,  41 .  Quo- 
rum sensus  est,  Deum  unum  esse,  qui  cum  homines  quosvis  educat  in  lucem, 
tum  dllectis  suis  singulari  studio  invigilet  uquo  quid  est  yerius  et  ab  omm 
hyperbole  remotius?  ut  profect6  minim  sit  Yiros  doctos ,  nee  ista  Tidisse  quft 
uUro  se  ingerant,  et  tarn  levibus  de  causis  in  antiquam  flrmisämam  fidem, 
quasi  manu  facta  conjurasse.  An  fort^  urgebunt  istud :  Spes  mea  ab  uberibui 
matris  mea,  tanqu»n  necesse  sit  ver^  ac  proprio  sperasse  Davidem?  non 
aatem  ipse  expresserit  ab  ubere  matris ,  Deum  esse  spem  suam ,  pnesidium 
suum,  ac  sperandi  causam;  aquo  etiam  creaturae  inanimes  conserventur, 
quemexpectent,  in  quem  suo  modo  sperent:  quo  sensu  etiam  Paulus  com- 
mendat  expectationem,  ac  spem  universae  creaturae  suspirantis  in  Deum  et 
parturienüs  electos  :  Rom.,  vin.  Nee  alio  sensu  Moses  promissam  Israeli  ter- 
ram  eam  esse  dicit,  quee  de  ccelo  expectet  pluvias,  quam  Dominus  Deut 
semper  inmsat :  Deut.,  xi.  11, 12.  denique  ipse  David :  Omniad  te  expectant: 
Ps.  CHI.  27.  nempe  ut  intelligamus  animata  et  inanima  aequ^  indigere  altore 
et  parente  Dco,  idque  ab  ipso  utero,  ab  ipsis  iniliis :  quo  nihil  est  ad  littenm 
certius  et  eridentius. 

Jam  illud  sancti  Job  :  Ab  infantid  med  crevii  meeum  miseratio,  et  it 
uUro  matris  egreesa  est  mecum :  qudm  sit  yerum,  neque  ad  exaggeratio- 
nem  dictum,  sanctus  Augustinus,  si  legere  dignarentur,  doouisset  his Terbls: 
Ubi  autem  sanctus  Job  affectum  miserieordiee  de  utero  matris  seeum,  sioit 
commemoras,  egressum  confirmat  :  ei  eum  putas,  ut  eumdem  affeäuM 
multum  commendaret,  hoc  dixisse,  non  quöd  ita  esset :  cur  non,  quesso  U, 
annuimus  esse  quosdam  natura  miserieordes ,  {t  natura  quosdmm  non  k^ 
gamus  excordes  (stolidos,  fatuos?)  Sunt  enim,  inquit ,  nonmil/a  cangeniU^ 
qum  in  wtaie  qua  usus  ineipU  esse  ruUonis,  sicut  ipsa  ratio  ineipht^ 
apparere,  Op.  imp.  cont.  Jul.,  lib.  iv,  cap.  129.  En  nostrorum  ratiunculieä 
Juliano  Pelagiano  pridem  aliatae,  et  k  sancto  Augostino  confütatae. 
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De  flle  autem  semine ,  quod  est  ab  initlo  maledictum ,  ejusque  naturall 
naIiüA,  idem  Augusümis  ostendit :  iDad ,  Ab  initio ,  inde  primitus  deducen-* 
dum,  ex  quo  per  unum  homlnem  peccatum  intravit  in  mundum :  atque  hinc 
eommemareUur ,  inquH,  Chananea  gentis  malitia  naturalis,  cui  prwter 
gmieris  humani  commune  coniagium,  aeeesserat  aliquid  amplius  ex  man 
ledkUone  pr^phetied.  Cijgus  rei  radicem  explicat  per  insifa  seminibus  natu^ 
raliajura  prepaginis;  ex  qufbus  id  fiat,  ut  peccatum  originale  sit  quibu»- 
dam  fnagis  noaeium,  per  cUversa  semina  scflicet  aggravatum;  atque  hinc 
Bit  quanimdam  gentium ,  puta  Chananeae  singulare  maledictum ,  ac  major 
malitia  naturalis;  eö  qaöd  cum  primo  illo  Adami  maledicto  semine,  alio- 
mm  quoque  ex  eo  decurrentium  venena  confluant.  Quae  nos  quidem ,  ut 
eponuit,  in  pauca  contrahimus;  sed  ipse  Augustinus  luculenter  evolvit, 
«jusdem  Op.  imperfec.  Hb.  m.  11;  iv.  iS6, 128, 155;  vi.  S2.  Unde  concludit  ^ 
quöd  non  propter  exaggerationem ,  neque  propter  imitationem,  sed  propter 
generationem  dicta  est  eorum  malitia  naturalis ,  et  ipsi  semen  maledictum 
ab  initio  :  Hb,  rv.  130. 

Quöd  si  ex  Scripturä  constat,  quasdam  esse  gentes  praeter  commune  male- 
dictum,  singulari  titulo  maledictas;  quid  vetat  quominus  sint  et  aliquae 
femflift,  aliqui  denique  homines  singulares,  quorum  cum  major  sit  illa  ab 
Adam  insila,  sed  aliis  causis  aggravata  malitia  naturalis,  ideo  peculiari 
tiUdo  aHenaU  ab  utero  judicentup;  ut  nee  illa  locutio  ad  exaggerationem 
pertineat,  sed  veram  illam  quam  Augustinus  asseruit,  ad  peccatum  origi- 
nale expUcet  accessionem. 

Satis  ergo  constat  pridem  ab  Augustino  solutos  adversariorum  nodos.  Qui 
autem  bis  omissis  qu&e  calholicse  fldei  repugnent ,  referunt  verba  Davidis  ad 
insitampeccandiprocliTitatem,  si,  cum  eodem  Augustino  aliisque  anti(|uio- 
ribus,  conflteri  velint  proclivitatem  eam,  hoc  est  concupiscentiam ,  illud 
ipsum  esse  cui  peccati  reatus  haereat;  Uli,  quod  optamus,  vcritate  victi, 
errorem  exuent.  Tide  Augustinum  Oper.  perf.  contr.  Jul.  passim  :  Operis 
Tcrö  imperfedi,  lib.  i.  et  ir.  cap.  71. 


IN  PSALMUM  GIX.  1. 

Bixit  Dominus  ( lehova )  Domino  meo  { Ladoni )  vnlgari  Yocabulo ,  tanquam 
bero,  tanquam  regi :  sed  rerum  consecutio  facit ,  ut  sublimiore  sensu  intel- 
Ü^  oporteat,  atque  omnino  de  eo  qui  et  ipse  sit  Deus ;  cum  prsesertlm  ^.  5. 
^ius  ipsius  Psalmi,  Deus  ipse  häc  Toce  appelletur :  Dominus  d  dextris  iuis  .- 
Heb.  Adonai  :  unde  Ghristtts  :  Datnd  ergo  Dommum  illum  vocat;  et  quo^ 
^^odoßHus  ejus  est  ?  Luc,  xx.  44.  Prseclar^  Gbrysostomus  adversüs  Judaeos  v. 
•ATon  iieii  hoe  Bsaias,  non  Jeremias,  nee  quisquam  alius  privaia  candi-- 
ihnis,  sed  ipse  rex:  (addiderim  ipse  David  parens)  ul  intelligeres  eum, 
^loquitur,  ejus  esse  dignitatis,  qui  non  kominem,  dominum  suum  appel^ 
lürepossü,  sed  Deum  soium,  Sede  d  dextris  meis  :  praecipuo  honoris  loco, 
3<1  ipsum  Dei  solium,  in  codUs  ipsis  scilicet :  quod  Ule  apud  Isaiam,  xiv.  15,  14. 
perverse  imitatus  dicebat :  In  ccslumconscendam  :  super  astra  Dei  exaltabo 
solium  meum  :  similis  ero  Altissimo.  Quod  ergo  ille  stbi  per  jactantiam  : 
id  beos  Christo  verö  tribuit.  Unde  Petras :  iVoti  enim,  David  ascendit  in  ccb* 
u  i3* 
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Iiifn  .*  dixit  autem  ipse  .*  Dixit  Dominus  Domino  meo,  Seäe  d  dexiri$  meis  : 
Act.,  II.  31.  Non  sibi  constat  Grolius  qui  victus  hoc  loco ,  in  Acta  sie  habet , 
ut  supra  retuUmus  :  David  non  est  evectus  in  coelum :  quare  verba  Psalmi  cix. 
in  ipsum  congruere  non  possunL  At  in  Psahnum  ipsiim  ali6  flexit ,  Sede  d 
dextris  meis  :  securus  esto  fiduciä  mei  anxilii ;  qui  sensos  nihil  habet  ha- 
manä  conditione  allius  :  cum  tarnen  nullnm  proferat  higus  locutionis  ex^n- 
plum ;  im6  Scripturae ,  cum  aliquem  tutum  pr^stare  yolunt ,  non  emn  in 
dextris  Bei »  sed  Deum  ä  dextris  ejus  coflocent :  hic  f.  5.  Dominus  d  dexiris 
iuis  :  Ps.  XV.  8.  d  dextris  est  mihi,  ne  eommovear,  Neque  ullus  interpretum 
etiam  Judseonim,  illud,  Sede,  et  iUnd,  d  dextris,  ad  aliud  quto  ad  hon<Mi- 
ficentiam  retulit. 

3.  Tecum  principium  :  tecum  est  principatus  sive  Imperium  :  tibi  innatnm 
est  ac  proprium,  ut  regnes,  quemadmodum  ad  hunc  locum  diximus  in 
Psalmorum  notis.  Neque  refugimus  iUud  ex  hebraeo  ab  Hieronymo  quoque 
agnitum  :  populi  lui  spontane!-,  seu  prompte  obsequentes.  In  die  tnriutis , 
sive  fortitudinis  (exerendse  in  hostes)  ut  vertit  Hieronymus  :  slve  etiam 
exercit'ds  (expediti  ad  prseUum. )  Tide  etiam  notas  nostras,  ut  et  in  illud 
qnoque  :  in  splendoribus  sanctorum  :  ex  utero  ante  luciferum  genui  te, 
Hunc  locum  Patres  omnes ,  et  catholici  omnes  melioris  notse  ad  set^mnm  ac 
divinum  Christi  ortum  referunl.  lustinus  imprimis  adversüs  Tryph.  n.  ^.  ex 
hoc  loco  infert  cecinisse  Davidem  Christum,  ante  solem  et  lunam  ex  ulero 
gigni  oportere  :  eamque  vim  esse  hujus  dicli,  ut  idem  sit  primogenltos 
creaturarum  omnium;  hoc  est,  ex  eodem  Juslino ,  vere  et  ab  aßterno  Deus : 
et  simul  ex  virgine  genitus,  pag,  302,  310,  31i,  353.  Athanasias  cont. 
Arian.,  or.  v.  p,  538.  nunc  or.  iv.  n.  24,  hunc  locum  confert  cum  iüo,  ego 
hodie  genui  te  :  Ps.  ii.  7.  et  cum  illo ,  ante  omnes  colles  genuit  me  : 
Prov.  VIII.  25.  quibus  probat  Christi  ortum  ante  ssecula ;  atque  illud  ex  utero 
ita  interpretatur,  ex  me  ipso  genui  te,  antequam  in  carne  appareres,  pag.  543- 
Haecpassim  inculcat,  etpost  illum  summi  theologl,  Basilius,  CyriUus  Alexan- 
drinus ,  suprä  jam  laudati  ( ad  Ps.  ii. ),  denique  Patres  omnes  infinitis  locis, 
totaque  Ecclesia ;  nee  pigebit  exscribere  praeclara  verba  ejus  Commentaril , 
quem,  Hierooymi  nomine,  Augustinus  commendavit.  t  Hic  verd  de  utero 
»  generavit :  de  utero,  hoc  est,  de  sud  naturd,  de  suis  viscerihus,  de  suä 
*  substantid,.,  de  medullis  divinitatis  sua,  ex  patemo  semine,  non  decisä 
■  substantiä,  sed  totä.  »  Quae  verba  tam  praeclara,  tam  digna  Hieronymo, 
tam  ejus  saeculi,  tanto  doctori  adimi  ratio  non  sinit. 

San^  non  desunt  qui  illud  ,  ex  utero  ,  etiam  intelllgant  de  virginali  utero, 
ex  quo  Christus  slngulari  quädam  ratione  est  editus;  nempe  ex  solo  utero, 
sine  viro  :  idque  ante  luciferum,  noctis  tempore;  quia  Christus  ex  yirgine 
per  noctem  natus  est :  quem  sensum  etiam  Augustinus  affert ;  sed  secundo 
loco ,  posteaquam  Verbi  ante  omnem  creaturam  nativitatem  exposuit,  qui  seo- 
sus  genuinus  primilivusque  sit.  Sanctus  etiam  Justinus,  illud  ex  utero  ita  inier* 
pretatur  :  Ex  humano  utero,  virginali  scilicet  illo  de  quo  scriptum  est :  Bce^ 
virgo  in  utero  concipiet :  adv.  Tryph.  sie  tamea ,  ut  ille  sensus  alten  conjun- 
gatur,  quo  Christus  ante  solem  et  lunam  ,  et  ante  omnem  creaturam  primo- 
genitus  agnoscitur.  Sanctus  vero  Athanasius  luculentcr  probat ,  nee  sufBcejt» 
iUud  de  Christi  inter  homines  nativitate  per  noctem ,  et  ant^  luciferum ,  qwi 
id  tam  muitis  congruat,  neque  in  eximio  ac  singulari  örtu,  qualem  hic  I>avid 
(lescribit,  satis  memoratu  dignum  esse  videatur  :  ibid.  p,  540 ,  541. 
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Quod  ergo  Patres  onines,  niiUo  penitus  excepto,  de  Christo  ejusqae  divino 
atque  immortali  ortu  prsedicant,  et  ad  convincendos  non  mod6  JudaK)s,  ve* 
Hsm  etiam  haereticos  affenint,  id  novitii  interpretes  sie  exponant,  sie  vertunt, 
et  laünd  et  vemacui^,  ut  non  mod6  in  expositione,  verum  etiam  in  versione 
ipsä,  nee  Christus  appareat,  nee  quidquam  Christo  congruum.  Quod  autenf 
Hebrseum  sie  statuunt,  tanqaam  a  ehristianä  inlerpretatione  diversum,  falsunr 
id  quidem  est.  Primüm  enim  iUud  ex  utero,  ex  vulvä,  atUe  luciferum,  sive 
ab  aurorä  (conditd)  habent  non  modo  lxx  ,  sed  etiam  Aquila,  Symmachus  ^ 
alii  apud  Epiphanium,  Hser.  65.  n.  4,  et  öfteres,  certaque  est  interpretatio  r 
tarn  in  Hebr^o,  tal,  id  est,  ros,  ipso  fatente  Grotio,  elegantt  translatione  , 
Memen  signiflcat :  ea  similitudine  qua  etiam  per  aquam  designatur  :  Prov.,  v.. 
16.  Deriveniur  fowtes  tui  foras,  et  in  plateis  aquas  tuas  divide.  Qu6  etianr 
speclat  lUud  Is.,  xxvi.  19.  ros  lucis  ( sive  yitse)  ros  tuus  :  Heb.  ros  oierum , 
ros  tuus  :  tarn  foecundum  semen  tuum,  atque  oierum  rore  infuso  succrescen* 
tium  esse  solet :  qua  phrasi  Propheta  significat  incrementa  antea  extenuatte 
gentis,  tune  autem  uberrim^  sucerescentis  ac  vdut  reviviscentis ,  ut  ipse  con- 
lextns  dooet.  Ros  ergo  facil^  ad  fcecunditatem  refertur  seminis;  prsesertim 
c6m  accedunt  eödem  trahentes ,  ae  velut  cognatae  voces ,  ut  in  nostro  versi-> 
culo,  illud,  ex  utero,  ac  postea ,  ros  nativitatis  tuse.  Nam  iUud,  jaldutecJia  , 
quod  UmvaridTertunty  cum  optimis  interpretibus  nativo  sensu  vertas,  tia/t* 
viMAxs  tum  :  ductd  origine  ab  ja^od,  quod  est  genuit :  unde  jullad,  nalus  est : 
Is.,  IX.  6.  loco  notissimo,  parvulus  natus  est  noMs  :  et  alibi  passim.  Ex  qua 
Tersione  is  sensus  existat,  ex  utero,  (ab  intimis)  ante  luciferum,  (ante  sse- 
nila,  ante  creaturam  omnem)  seu  mavis,  ä  (creato)  lucifero,  (a  conditä  au- 
rorä,  )  tibi  ros  nativitatis  tuse :  hoc  est  tibi  (progenerando )  ortum  est,  effusunr 
est  semen  ex  quo  es  natus.  Quod  cum  esset  obscuriüs,  ut  solent  prophetica^ 
LXX.  in  id  ierunt»  ut  vulgatä  ac  notä  voce  gignendi  ulerentur,  Deumque  ipsum 
toto  Psalmo  loquentem  ad  Christum,  hie  quoque  dicentem  inducerent;  anter 
lueiferum  ego  te  genui :  quo  signiflcaretur ,  Christum  non  esse  recens  aliquid  ; 
aut  noviter  ortum ,  vel  genitum  :  sed  quemadmodum  Michseas  quoque  pro* 
didit,  egressum  ejus  esse  ab  inilio,  d  diebus  (Btemitatis :  Mich.,  v.  2. 

Nee  ab  eft  interpretatione  vocis  jaldutecha,  nativitatis  tu^e,  abhorret  illud- 
Hieronymi  sie  vertentis :  (ros)  adolescentiae  tuse  :  id  est,  ros  sive  semen  pro- 
llflcum,  ex  quo  adultus  cretusque  es.  Quin  etiam  lUud,  jaldutecha,  nativitatis 
tu«,  iisdem  retentis  litterislegi  potuit ,  je/td(tcAa^  genui  te,  sublato  nnojod, 
cojvLs  rei  exempla  non  desunt.  Sanctus  quoque  Epiphanius,  Haer.  65.  ex  ver- 
bishebratcis  eiimdem  elicit  sensum,  et  adversüs  Samosatensem  efflcit,  Chris- 
tum ante  Hariam,  et  ab  ipso  mundi  ortu  jam  fulsse  genitum.  Cum  ergo  et 
Patres  consentiant,  et  Hebrseus,  si  verborum  vim,  ac  spiritum  penitus  asse- 
ifiiare,  cum  Yulgatä  in  eumdem  sensum  tam  facil^  coalescat;  mirum  est 
christianos  nunc  omnia  malle  involvere ,  quam  e6  ire  qu6  verba  ipsa  ferrent , 
et  quo  LXX.  interpretes  long^  ante  Christum  natum,  non  contentionis  studio  ^ 
cujus  causse  procul  aberant,  sed  nativo  sensu  deducti  sint. 

Id  autem  eö  magis  fieri  debuisse  dixerim,  qu6d  alise  interpretaliones,  vel 
innostram  incidant,  vel  nihil  habeant  sani  sensus.  Cert6  quod  Hieronymus 
exHebneo  vertit,  quasi  de  vulvä  orietur  tibi  ros  adolescentiae  tuae,  jam  dixi- 
mas  eo  redigi ,  ut  ros  adolescentise  sit  idem  cum  ror^  nativitatis ,  ex  quo 
ddultus  natusvesit  fitius;  ex  patemo  semine,  non  decisä  substantiü ,  sed  lotd» 
ut  modo  retulimus :  quare  ipse  Hieronymus,  haud  minus  quam  coeteri  Patres» 
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ex  hoc  loco  infert  slernam  ex  paternä  subsUmüä  Filii  generatioaem.  Neque 
multüm  ab  Hieronymi  iaterpretatione  deflectit  Aquiia,  cum  teste  Ef^^hanio, 
Haer.  65.  vertit :  d  vulvd,  ex  aurorä,  tibi  ros  fuerUiiB  liMB/nullo  seaso, 
nisi  eo  quo  in  pueritiä  indicari  solet  ipse  orlus,  ipsa  natiYitas  Teluii  reoens 
editae  sobolis,  c^jus  sigaificationis  exempla  passim  tovenias :  taBquamdiceret: 
Ab  ipsä  aurorä  conditä,  ö  puer  k  Deo  nate,  effuso  ab  interioribus  semine 
orlus  es;  quo  vera  generatio  facilö  designatur.  Quod  ver6  alii  veriunt :  UH 
ros  adolescentia  iua,  seu  juventus^  tua :  hoc  est,  adolesceDtes,  seu  juvenes 
tui,  qui  tibi  militent :  Graeci  quidem,  Latinique,  ac  nostri  sie  dixerini;  sed 
ejus  rei  ex  Uebraeo  nullum  exempium  proferunt.  Non  aulem  ex  suo  cerebro 
comminisci  licet  phrases  hebraicas,  nisi  perturbata  onmia,  et  quidvis  in 
quovis  ad  arbitrium  reperiri  velis.  Quare  qu6  magis  varise  intricatseque  sunt, 
imö  absque  nuUo  vero  sensu  alias  interpretationes,  e6  magis,  uti  diximus,  ad 
iUam  Lxx.  tarn  limpidam,  tarn  ab  omni  contentionis  studio  abhorrentem, 
decursum  oportuit. 

Huc  accedit  quöd  eam  interpretationem  omnes  Patres ,  umversaque  am- 
plexa  est  clu'lstiana  Ecclesia ,  penes  quam  ut  verae  fidei  de  Christo,  ila  Ter»* 
rum  interpretationum,  atque  expositionum  de  vaticinüs  Christum  spectanti- 
bus  ,  repositum  est  promptuarium;  nee  fas  ab  eo  sensu  aberrare  quernquam, 
qui  sacrum  illud  depositum  custoditum  Telit. 

Confirmantur  haec  ex  ipsä  analogiä  Scripturarum,  atque  ex  obserrati 
Patribus  convenienüä  herum  textuum  :  filius  meus  es  tu,  ego  hodie  genvi 
1e :  et ,  ante  colles  genui,  et,  ante  luciferum,  iUius  deolque  :  Ikmuiums  poi^ 
sedit  me  :  id  est,  genuit :  quemadmodum  ex  Hebraeo  et  ex  Aquüä  interpretati 
sunt,  non  modo  Eusebius  k  nobis  relatus,  Prov.,  viii.  ^.  verum  etiam 
Hieronymus,  Epiphanlus,  Haer.  70.  n.  35, 26.  Ascor.  n.  45.  ipse  Athanasius 
orat.  3.  cont.  Arian.,  nunc  erat,  iv,  n.  24.  ut  profectö  mirum  non  sit ,  in 
illud,  genuit,  convenisse  omnes,  qud  tot  Scriptnrae  loci  ducerent. 

Nee  dispUcet  Genebrardi  nostri  interpretatio  :  qu4  ros  metaphoric^ ,  ut 
docet  R.  Salomo  (imö  verö  ipsa  Scriptura  locis  notissimis)  designat  suavi- 
tatem,  bilaritatem ,  dulcedinem,  florem  ipsum  aetatis :  tauquam  beeret :  Tn 
jam  eras  in  flore  juventutis ,  yel  in  suavitate  et  dulcedine  adolescenliae  :  tu 
jam  eras  natus  magna  meä  voluptale ,  quando  stellae  procreatae  sunt ;  sub- 
ditque  has  proposiliones  perspicu^  aequipoUentes  esse;  ex  tUero,  ab  aororl 
tibi  ros  adolescentiae  luae  :  et ,  eo;  utero  ante  lueiferum  gewui  te:  9d  fllad 
Micheae  repraesentandum  :  egressus  ejus  d  diebus  atemiiati»  ;  ac  miror, 
inquit,  nostros  gnosticos  (pravam,  ac  falsi  nominls  professos  scientiam)t 
rabbinis  tolo  hoc  Psalmo  ctecutientibus  fascinatos,  haec  non  vidisse,  vi 
proinde  interpretationum  vana  portenta  hüc  conveherent ;  quod  nuac  nostri 
faciunt ,  ut  locum  egregium  non  explanare ,  sed  omnino  obscurare  Toluisse 
videantur. 

4.  Tu  es  sacerdos  in  wlemum.  Ab  aBternä  generatione,  de  qua,  prcce- 
dente  versu,  facilis  transitus  ad  illud  sacerdotium  sempitemum  :  atlestante 
Paulo  ,  illud  etiam  Psalmi  n.  7,  Ego  hodie  genuijle,  respicere  Christi  vocatio- 
nem  ad  sacerdotium  :  Heb.,  v.  5.  quo  loco  Theoi^ylactus  :  ä  Deo  natum  esse 
praeparatio  est,  ut  ä  Deo  etiam  sit  ordinatus  :  non  modo  quöd  primogemti 
designari  solerent  sacerdotes,  sed  eö  vel  maxim^  quöd  novus  sacerdos  Chris- 
tus ,  Helclüsedechi  ritu,  neque  initium  dierum,  neque  finem  viUB  Habens ,  st 
Ule  fiUus  Dei ,  cui  ipse  M^lchisedech  assimilatus  est,  Secund^im  ordimm  Mcl- 
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ekUedeeh  :  quidam  saaö,  sed  Judeei,  ut  Apostoli  argumentum  eludant, 
repugnaiite  teitu  foedä  cayOlatione  vertunt  :  secuudäm  meam  constitiitio« 
Bern,  6  rex  mi  juste;  quam  Judaicam  neeiiiam,  qui  relatu  dignam  existim»* 
nmt,  saltem  addere  debuissent,  omnes  veteres  interpretes,  etiam  judaizaotes, 
non  aliter  verUsse  quam  nos  :  neque  ex  eis  r^Uim  quidquam ,  quod  ä  lxx. 
inlerpretum  auctoritate  discreparet.  Summa  Psalmi :  Chriatum  utpote  verum 
Dei  fllium ,  ac  Davidis  ipsius  dominum ,  prflecipuo  loco  ad  ipsum  patemum 
solium  residere,  debellaturum  bostes  eumdemque  invicti  atque  obseqnen- 
tiBsimi  exerdtAs  ducem,  quippe  qui  ab  sßterno  progenitus,  non  hpimanA 
tantüm,  aed  eüam  divinä  virtute  poUeat,  aeiemoque  gaudeat  sacerdotio;  judex 
genlium  faclus,  ac  per  labores»  et  pugnas  ad  summam  gloriam  evectus. 


IN  VAMOS  PSALMORUM  LOGOS. 

FsALH.  XXI.  17.  Foderuni  numus  mecLs  et  pedes  meos;  dinumeravenmt 
omma  o$sa  mea.  19.  DimserwU  sibi  vesimenta  mea,  et  eujw  vettern  meam 
miterunt  sortem. 

PuLu.  Lxviii.  22.  Bederunt  tu  escam  meam  fei,  et  in  giti  med potaveruni 
ne  aceto. 

PSALH.  cviii.  Fiant  dies  ejtie  pauci,  et  epieeopatum  ejus  acdpiat  alter, 
.  Theodorus  Mopsuestenus  non  est  veritus  bos  versus  ita  interpretari,  ut  ad 
Davidem  proprio,  ad  GbrisüLum  ver6  et  Christi  res  ex  eventu  translatiti^  et 
accommodatttiö  pertinerent.  Primum  ergo  iUud,  Foderunt  manus  mea$, 
Sic  exponebat  :  Omnia  perscrutabantur,  et  quae  agebam,  et  quae  conabar : 
n  trandaüone  eorom,  qui  per  effossionem  scrutari,  quae  in  profimdo  sunt, 
teotant.  Bind  verö :  diwumeraverunt  ommia  ossa  mea  ;  sie :  totius  mes  foi^ 
titudinis  ac  substantisß  detentores  facti,  omnia  mea  numero  8ul]jicid[)ant 
(Unquam  in  censum  refer^ant)  :  unde  iliud  :  dttnsenml  sibi  vestimemta 
i»ea;ita  interpretabatur :  quoniam  Absalom  jure  belH  metropoiim  ingres- 
SU8,  omnes  res  regias  obtinuit,  patris  etiam  inquinato  cubili,  expilatis  ac 
vastatis  rebus  atque  etiam  vestibus,  sorte  divisionem  faciens.  Jam  iüud  : 
^tienimi  in  eseam  meam  fei,  quöd  eidem  Davidi  amara  et  insnavia  omnia 
üitttüssent,  quo  etiam  more  detorquebat  quse  de  Psalm,  cviii.  in  Judam 
I^elrus  verterat,  Act.,  1. 90.  et  Psalm,  xv.  praedarum  vatidnium  de  resurrectione 
Cbristi,  ut  ad  eum  iocum  diximus.  H«c  igitur  cum  audisset  quinta  synodus 
collatione  rv.  et  proscnpsit  et  horruit :  Yigiiius  quoque  Papa  in  suo  con- 
stituto  anathemale  damnavit  qui  ista  praedicarent,  imprimis  qui  'üind:  Divise* 
nmi  sibi  vestimenta  mea  ;  de  Christi  membris  (adde  etiam  typts)  non  autem 
specialiter  de  ipso  capite  Christo  praedicta,  et  in  ipso  non  credit  esse  com- 
pleia.  Ex  Theodori  capitulis  xxi,  xxii.  et  seq. 

Nunc  prudenti  lectori  sestimandam  relinquo ,  an  non  partem  maiimam 
^lls  ^ritüs  duxerit ,  qui  istnd,  Dimserunt  sibi  vestimenta  mea ,  docet  in 
I^vide  inteUigendum  melaphoricä,  id  est,  fortunas  n»eas  ut  confiscatas,  inter 
8e  partili  sunt :  Grotius  in  hunc  Iocum;  quce  interpretatio  profecta  est  ab 
^,  quam  secutus  Theodorus  k  calholicis  Patribus  refutatus  est. 

Neque  eä  spede  se  excuset  qu6d  hsec  Christo  proprio,  Davidi  metaphoricö 
^  per  traiifllatiooLem  aptet :  si  enim  ejusmocü  est  illa  trandatio,  quales  sunt 
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all»  k  pravis  inlerpretibus  per  Yim  in  oration«m  intnisae»  na  memoratii 
quidam  digna :  sin  autem  verö  loco  congruat ,  quo  ritu  tot  ac  tanUs  in 
orationem  incurrunt,  profectö  Tacat  iUa  specialis  praedictio  de  Christo,  quam 
Yigilius  Papa,  aliique  asserebant,  nulläque  certä  probatione  niUtur. 

Neque  ibi  res  consislet :  Tide  enim  quam  aocurat^  haec  Joannes  dislinzerii; 
milites,..  t  Yestimentis  fecisse  quaitwr  parie$ ,  unicuique  militipartem;  de 
iunicä  ver6  inconsulüi  consultd  dixisse  :  Ncn  scindamus  eam  :  Joan.,  xra. 
23,  24.  Id  ergo  partiendi,  ac  sorüendi  discrimen,  si  in  DaTide  inveniunt, 
promant  :  si  fingunt  ad  libidinem ;  eo  certö  exemplo,  ac  semd  admissä 
translationis,  quantomvis  van»  et  ad  arbitrium,  licentift,  nee  illud  erit 
intactum,  quod  nee  ipse  Grotius  violare  est  ausus :  Fodenmi  manus  meas  et 
pedes  tneos,  Si  enim  violentior  Videtur  Theodori  Mopsuesleni  expositio,  non 
deenint  commodiores  flgurse  sermonis ;  qualis  illa  füerit :  me  viribus  desti* 
tutum  reliquerunt,  quasi  suffossis  pedibus  ac  manibus;  aliaeque  ejusmodi 
quascumque  comminisci  ingeniorum  periculosa  prurigo  ausa  fuerit.  Fatean- 
tur  ergo  nihil  ä  se  inventum  in  Davidis  rebus ,  quod  hujus  loci  expleat  veram 
nativamque  sententiam,  quantumvis  obtorto  coQo  ad  eum  traxerinl;  atqne 
omnino  Davidem  ita ,  ex  Christi  persona ,  haec  omnia  cecinisse,  ut  in  nuUum 
allum  ver6  convenire  possiht. 

Quod  ad  illud  :  In  siti  med  poiaverunt  me  aeeto  :  peccavit  gravissime 
Theodorus,  qui  haec  ex  eventu  Christo  accommodata  esse  dixerit :  cum  legeret 
in  Evangelio  Christum  ipsum  exhauslis  viribus  jan^am  expiraturum,  et  haec 
animo  providisse,  et  ut  implerentur  consultd  dixisse,  Siiio;ei  porrectom 
acetum  leviter  delibasse,  ut  vaticinio  non  siti  satisfecisse  viderelur;  et  inda- 
masse  postea  illud,  Cansummatum  est :  quo  hoc  totum  dedilä  operä  üictum 
esse  claruit,  attestante  Joanne  factum  ut  consummaretur  Scriptura:  Joanh., 
XIX.  28,  29,  30.  Ergo  Theodorus  palam  in  Christum  reus.  Sed  an  nostri  inno- 
centes,  qui  Christum  quidem  ipsum  viderint  deditä  operä  in  executionem 
vaticinii  composuisse  actus,  eosque  selegisse,  qui  verbis  Davidicis,  nonaiiis 
aptarentur;  vatem  verd  ipsum,  seu  potiüs  Spiritum  sanctum  non  etiam  sele- 
gisse et  composuisse  verba  quae  in  Christi  actus  ita  convenirent ,  ut  nemo 
sanus  aliö  detorquere  posset? 

Nee  sum  nescius  probates  interpretes,  etiam  Muisium  nostrum  in  hunc 
Davidis  locum  ad  allegoriam  confugisse,  ex  similibus  locis  in  quibus  Dens 
populum  suum  feile  et  absynthio  potasse  referatur.  Jerem.,  vui.  l-i  ;  ix.  io; 
xxui.  15.  Ihren.,  lu.  15, 19.  Reperio  tamen  eumdem  Muisium,  pensitatisoT'^ 
cumstantiis  victum,  scripsisse  :  Corrigoid  quod  dixi,  allegorusameeseloeur 
ticnem  in  hoc  vertu  ;  e6  quöd  reverä  et  ad  lilteram  conveniret  Christo  :  nee 
immerito  sese  ipse  reprehendit ;  non  enim  si  Jeremias  locis  allegatis,  meUh 
phorice,  seu  potiüs  proverbialiter  dixerit :  Potum  dabo  eis  aquam  fellis :  aut  : 
Cibabo  eos  absynthio ,  et  potabo  eos  feile :  aut  denique :  Beeordare  pauper-- 
tatis  mew,  absynthii  et  fellis,  etc.;  ideo  onmia  ejus  generis  in  metaphoras, 
aut  etiam  in  proverbia  solvi  oportd>it :  im6  ver6  contra ,  habent  iUae  meta- 
phorae  proverbiales ,  statas  ac  vduti  consecratas  voces  suas  :  nee  in  aliegalis 
lods  acetum  legimus,  sed  fei,  sed  absynthium  :  nee  In  e>usmodi  provo'bia- 
libus  acelo  abysinthium  commutare,  aut  acetum  fdli  jüngere  liceat,  nuQo 
ejus  rei  exemplo. 

Jam  si  nos  adigas  ad  metaphoras,  non  iUae  confingendae  erant  ad  arbitrhim, 
ut  jam  monuimus :  sed  scrutandum  ex  conteitu  quid  translalitiöy  quid  proprio 
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sonet.  Nee  tu,  si  vel  nuiiim^  Tolueris,  idab  animo  tuo  eztorquebis  unquam, 
ut  credas  reipsä  coUeclam  absynlhii  .et  fellis  tantam  vim ,  quanta  unWerso 
populo  pasceDdo  suffecerit.  Ergo  hie  i^  re  nata  ac  necessario  metaphora  ad* 
mittenda  est  :  homini  ver6  singulari  ex  inimicorum  odio  yerä  ingestum 
acetum  in  os,  adeo  non  est  impossibile  ut  Christo  contigerit.  Tum  in  hoc 
BaTidis  ioco  omnia  ad  proprietatem  spectant :  In  conspeciu  iuo  sunt  omnes 
qfii  iribulant  me :  improperium  expectavit  cormeum  et  miseriam :  iustvnui 
q^i  nrnul  cantriitaretur,  et  non  fuit;  et  qui  cansolaretur,  et  non  inveni  .* 
Ps.  Lxvui.  2i.  ut  Xamise  crudelitati  nihil  esset  propius,  qu^mut  acetum  quoque 
sitienti  propinarent  ad  contumeliam,  f.  22.  nee,  slres  eventura  erat,  aliis 
Tocabulis  David  uteretur.  Omnino  enim  quantumcumque  metaphoras  eom- 
minisei  velis,  fei  aliquando  fd  erit,  et  acetum,  acetum.  Favent  drcum- 
stantiae,  et  vim  proprietatis  intendunt :  primum  illud,  in  siti  med,  quod  lod 
exieremiä  citati  nonhabent;  et  ad  metapboram  nihil,  ad  personse  statum 
designandum  facit  plurimum,  tum  ipsum  acetum,  non  ab  aliis  prephelicis 
locutionibos  mutuatum  est,  sed  hie  studiosö  positum;  denique  observanda 
est  ejusdem  aceti  cum  feile  conjunctio,  quam  non  consuetudo  sermonis 
ioduxerit,  ut  vidimus,  sed  ipsa  historiaß  veritas.  Et  si  enim  Christus  noa 
simul  aceto  ac  feile  potus ,  cum  tamen  ageretur  in  crucem,  vinum  dederuni 
ei  Mbere  cum  feile  mistum  :.  Matth.,  xxvii.  54.  Quse  licet  separatim  gesta, 
vatem  tamen  simul  vidisse ,  et  in  unum  collegisse  nihil  prohibet ,  ut  oculis 
subjiceret  ii^uriae  cumulum,  et  sine  more  modoque  exacerbata  odia.  Nee 
si  ascam  fellis  non  potum  Propheta  memoravit,  ideo  litteram  abjicera 
cogimur  :  rect^  enim  notant  interpretes,  Genebrardus  imprimis,  fd,  quia 
crassius,  comestibilibus  potiüs  assignatum  :  neque  ad  has  verborum  minu- 
tias  vaticlnia  exigere  deceat;  cum  de  summa  ipsä  constet,  felque  et  acetum 
m  OS  Christi  oggesta,  et  Propheta  cecinerit,  et  Evangdistae  retulerint. 

Jam  ultimum  locum  :  JSpiscopatum  ejus  acdpiat  alter :  Psd.  cvui.  qui  ad 
Boeg  Idumseum,  ad  Achitophdem,  ad  alles  quosvis  referunt  non  satis  asse- 
qauDtur  quid  vates,  quid  Petrus  egerit  taticinium  commemorans :  Act.,  i.  90. 
I^on  enim  id  agebat  Petrus,  ut  Judam  proditorem  ä  Davide  prsenuntiatum 
approbaret :  id  factum  Matt.,  xxvi.  23;  Joan.,  xiii.  18.  dicente  Christo  :  Qui 
intingit  mecum  manum  in  paropside,  hie  me  tradet;  quo  indlcio  designare 
Tolult  proditorem,  adhibito  eliam  Ioco  Psal.  xl.  10.  Qui  manducat  mecum 
Vünem,  levabit  cmtra  me  calcaneum  suum  :  hadc  de  traditore  Christus. 
Petrus  autem  in  eo  erat,  non  ut  ejus  proditionem  commemoraret,  sedutex 
Propheta  docerel,  alterum  in  ejus  locum  eligi  operiere  :  Act.,  1. 16.  quam  ad 
rem  instiiutum  erat  illud  :  Episcapatum  efus  accipiat  alter.  Psal.,  cviii.  8. 
inde  etiam  infert  Petrus :  Oportet  ergo  ex  his  viris  testem  resurrectionis 
y^obiscum  fieriunumex  istis.  Act.,  i.  21 ,  22.  Non  ergo  ad  exponendum  Davidis 
locum  requirendus  erat  aut  Doeg  Idumaeus,  aut  Achitophel,  aut  alius  quivis 
vitd  spolialus,  aut  Ioco  motus,  de  ciigus  successore  Scriptura  non  cur  et; 
sed  omnino  erat  oslendendus  aliquis  in  mortui  aut  amoti  locum  substitutus, 
adeo  memoratu  dignus,  ut  de  illo  ä  Davide  singulare  vaticinium  ederetur 
quod  Petrus  quidem  fecit ;  nostri  nihil  aliud  quam  adversüs  Petrum  litigant. 

Neque  tamen  refugiemus  si  prsefract^  vdint,  quin  illud  ad  Davidis  res  ut* 
cumque  trahi  possit.  Quod  autem  illud  singulari  numero,  episcopatum  seu 
fTwfecturam  ejus,  in  prsefecturas  vertunt  plurali  numero ,  adversüs  lilter» 
ftdem;  id  eö  spectare  pertendimus,  ut  vatieinii  sensus  ä  Petro  prolatus,  et 
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ab  apofitoUco  ccetu  oooqirofaatus,  in  ipsft  interpreUtione  non  modd  oblit- 
teretur  »verum  etiam  penitus  exdudaUir. 

Haec  igitnr  sunt  qoibiis  tuenda  suscepimus  Davidica  vaticinia  de  prascipois 
Gbrisü  mysteriis,  nempe  quöd  sit  Tcr^  Christus ,  et  Del  fflius ;  qaöd  Deus, 
qu6d  passus  his  et  bis  circumstantm  in  ETangelio  memoratis;  quöd  resur- 
vexerit,  et  in  coelum  ascenderit :  qasß  si  ambiguis  et  in  gemiaos  aensos 
mfledendis  vocibus  prsenuntiata  sunt ,  bsreamus  necesse  est  velut  in  bivio. 
Frustra  jadaveris  in  vaticiniis  Spiritus  sancti  mentem  in  diristum  intentam : 
fli  in  eam  intentationem  idoneayerba  destituant,  vacillabit  senno  propbeticus, 
quem  ipsä  visione  transfigurati  Christi ,  et  ^  codo  delapsä  voce ,  flrmiorem 
Petrus  asseruit.  II.  Pet.,  1. 17,  18,  19.  Quibus  veii)is  constat  prophetica 
eracula,  quoad  probandi  Tim,]psis  etiam  miracuüs  iisque  maximis  esse, 
anteposita.  Nee  immerilö  :  quse  enim  ex  miraculis  existit  probatio ,  ea  aensum 
ssDpe  feUaciom ,  ac  testium  irreprehensibilium  quidem ,  sed  tarnen  hominum 
relationenititur;  qu»  autem  ex  prsedictionibus ,  unä  Dei  praescientiA ,  quo 
nulium  est  evidentius  et  ineluctabilius  dirinitatis  ai^mcntum.  Htnc  Petras 
prophetias  lucernae  latenti  in  caliginoso  loco  comparat ,  ibid.  At  nostri ,  si 
,  Deo  placet,  hcgus  lucis  evidentiam  in  conjecturas  verlunt,  ac  per  lubricos 
sensns  elndunt  de  pr^cipuis  etiam  Christi  rebus  luculentissima  tesUmonia 
Prophetarum;  ut  Tix  quidquam  in  iis  sit,  qu6d  disert^  ac  proprio  Christum 
aonet.  Ifos  autem  quantüm  in  nobis  est,  isla  non  palimur  :  ne  Judasis  utique 
ad  Ecclesiam  aliquando  redituris  yiam  obstruamus ;  chrisUanis  rerö  aiife- 
ramus  singulare  *ftdei  firmamentum,  quo  se  cum  prophetis  idem  credere, 
fldemque  suam  in  antiquis  Scripturis  non  mod6  adumbratam,  yerüm  etiam 
eertissimd  approbatam  esse  profltentur.  Itaque  quod  bonos  omnesprobaturos 
^»eramus ,  pro  nostrft  fiicultate  castigare  conamur  ingeniorum  lasctriam : 
quam  etiam  ipse  Grotius  sentiebat  cum  diceret  :  Scripturas  interpretandi 
libertas,  quse  nunqiuim  tantafuit,  qnanta  in  hoc  sseculo,  repagulis  quibusdam 
eoercenda  est :  Append.  epist.  02S.  et  his  quidem  repagulis,  quam  ipse  indi- 
guerlt,  credo,  fateretur,  si  viveret.*  Nunc  verö  post  eum,  eoque  maxime 
anctore,  gUscit  licentia  id  quidem  ideo  quod  Patres,  qudd  antiquos  inter- 
pretes  ferenegligant :  qu6d  alienos  ab  Ecclesü  magis  audiant ;  quöd  ex  catho- 
ücis  tractatoribus  pessima  quae<pie  corradant;  his  se  tutos  putent :  cum  in 
his  qüffi  fidel  fulcimenta  spectant ,  ad  Patres  potiüs  recurrendum  sit ;  neque 
omnia  reponenda  in  recentiorum  arbitriis,  quorum  pars  melioribus  sua 
^equius  dicta  rependerit,  pars  k  repr^ensione ,  pace  eorum  dixerim ,  suä  se 
ignobttitate  tueatur. 
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PRiEFATIO  IN  PROVERBIA  SALOMONIS. 

I. Prorerbioram  sire  sententiarum  origo,  ratio,  institntum  :  cur  dieantur  Parabole,  aivd 
tlmilitudines.— II.  ProTerbiorum,  aive  aenlenliarum  tradendamm  melboduaJuTeod«  me- 
morie  apta.  —  lu.  Senlentto  urgent  sicul  lUmuli ,  atque  ided  TenibuB  comprebense.  — > 
rr.  ProTerbiorum  ac  Parabolarum ,  sive  sentenlianim  auctores,  earumque  collectione» 
vari«.  —  T.  Universa  morum  dtscfplina  hia  tradila ,  Pro?erbiia  ODConomica ,  poliUca ,  mona«- 
üca ,  sire  quo  ad  privatam  Titam  pertinent.  —  yi.  Docendi  ratio  per  simililudines ,  per 
oppoiiia ;  sentenliarum  brevitas ,  elegantla ,  vis.  —  tu.  Quo  Salomon  csteria  Bcntenliarura 
auctoribus  priestet.  —  tiii.  De  promissis  ac  miDis  temporalia  spectanlibus.— ix.  De  venioDO 
qn»  Lxx.  interprelum  dicilar;  deque  TCtere  YulgatA  latinft,  ae  novA  per  sanctam  Hie- 
TODymum.— X.  Nolarum  nostraram  excusatur  in  pleriaque  brentas ;  in  quibusdam  prolixitaA. 
—  n.  Yalgata  nosira  gloasenuta :  hebraiami  in  libria  Salomonis  atque  aliis  :  nota  necessaria 
de  oomparationibua. 

I.  Prisci  homines  solebant  moralem  disciplinam  tradere  brevibus  absolutis- 
que  scDtenliis,  quae  animis  infixsg,  ac  per  omnium  ora  >iilgatse,  Proverbia 
Tocarentur.  Qusß  cum  passim  ac  nullo  auctore  ferrentur ,  non  defuere  postea 
quiy  deditil  opei*ä,  talia  dictata  conscriberent  :  hinc  iUae  apud  Grsecos  yvd^fiaa. 
Mve  sententiae ,  prodierunt ;  quo  in  genere  apud  illos  princeps  Phocylides ; 
apud  nostros  Synis,  atque  alii  claruere.  Sed  profeclö,  verum  istud  est,  op- 
tima qu^que  inslituta  ab  antiquä  et  piä  Hebraeorum  gente  manasse ,  omni- 
busque  sentenliarum  scriptoribus  prseisse,  Salomonem;  Ciyus  sententiae, 
cümmaximö  comparalionibus  conslent,  ideo  hebraicd,  misle,  sive  parabola^ 
ac  simililudines  appellantur. 

II.  Cur  autem  Ulis  sentenliarum  auctoribus,  ipsique  Salomoni  utilius  visumi 
Sit,  brevia  quae  diximus  decrela  figere,  quam  de  morum  disciplinä,  ordine 
quodam,  ac  longa  oratione  disserere,  ea  statim  causa  occurrit,  quöd  me- 
inoriam  a4juvarc  vellcnt.  Quo  sane  a^jumento  maximö  indigebat  puerilis 
Sias  imbecilli  judicio ,  iirmä  promptäque  memoria.  Quae  cum  sentenlias  ore 
priüs  quto  menle  recolcret,  accedentc  rationis  luce,  Palrum  sapientiä  atque 
cxperienliä  fruebalur,  lenerisquc  pectoribus  incoclam  inolilamque  vivendi 
regulam  all6  retinebat.  Quo  etiam  factum  est ,  ut  Sententiae  seu  Proverbia 
'Salomonis  saepe  dirigerentur  ad  pueros,  ac  matris  cliam  nomine  commenda- 
reatur ,  ut  piä  sancläque  et  blandä  auctoritate  ab  ipsis  etiam  incunabulis 
repelila  tenaciüs  inhaererent. 

Nee  mlniis  erat  ulilis  maluriori  aetali,  illa  sentenliarum  nullo  fere  nexu 
concisa  et  absoluta  brevitas.  I^equc  enim  necesse  erat,  mulla  pcrlegendo 
longo  se  labore  conficcrc,  quöd  inflrmis  animis  saepe  sit  oneri  ac  laedio, 
sxpe  etiam  incommodo,  aliis  laboribus  pro  biyus  vitae  condilione  nimis 
urgentibus.  Sentenlias  autem  brcvi  vcrsiculo  comprehensas ,  quovis  data 
fipalio  facil^  arripias;  unamque  aut  alteram,  velut  aliquot  deccrplos  ex  orna* 
I.  14 
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tissimo  horlo  flosculos ,  seligas.  Licebit  uno  iclu  oculi  in  unaquäque  sen- 
tenliä  explendescentem  haurire  Teritatis  lucem,  et  quocomque  perrexeris, 
parabilem  circuniferre  sapienliam,  häc  alere  mentem,  hunc  yrm  docem» 
hoc  ingenlibtts  curis  habere  solaüum. 

m.  Nequetam  congruiim  videbatur  deQniuado,  dividundo,  argumentando, 
jejunam  et  exsuccam  philosophiam  tradere,  vivendique  regulam  ad  certas 
quamdam  melhodum  revocare,  quam  adhlbere  stlmulos,  brevibusqoe  ei 
aculeatis  sentenliis,  crcbris  velut  icübus,  InclUire;  quod  etiam  Apostoli 
frequentaront ,  uti  videre  est,  Hom.y  xxi;  I.  Thes$.,\,  et  alibi  passim.  Sic 
enim  prsecepta  morum  instimulandis  animis  varia  congeruntur.  Utile  Salomoni 
Visum  ipsä  varietate  oblectari  lectorem,  diversisque  imaginibus  decreta 
sapientisß  Iterarl  inculcarique,  ne  ad  usum  fkcilem  comparata,  ratiocinsH 
tionum  ac  verborum  circuitu  frigescerent ;  qu6  etiam  spectabat  ipse  Salomoo, 
diceus  (  Eccles.»  xir.  ii. )  :  f^erba  sapientium  sicut  Stimuli,  et  quasi  claci 
in  altum  deßxi :  quibus  verbis  doceremur,  et  qakm  acrlter  impdKerent ,  et 
-quam  altö  haBrerent»  nee  se  avelll  sinerent. 

Higus  rei  gratis,  quod  non  mod6  HebrsBorum  magistri,  Terüm  etiam 
S.  Hieronymus  praefatione  ad  Isaiam  docuit,  versibus  alligatae  Salomonls 
sentenüae  prodlerunt  :  quod  etiam  exti*anei  sententiarum  auctores  iflutati 
imnt;  eö  quM  id  genus  scripiionis,  et  acriores  sttmulos  adhibere,  et  me- 
morioi  firmiüs  infigi  soleat. 

rv.  Tanta  autem  pio  Regi  sententiarum  cura  inerat,  ut  locutus  sit  jpara^ 
bolas  ad  usque  tria  millia ;  ni.  JReg,,  iv.  52.  quarum  seiectissimas  in  hone 
librum  ipse  composuit;  alias  per  vulgi  ora  dispersas,  sub  pio  rege  Ezecbiä, 
viri  ejus,  hoc  est,  viri  erudili  ab  ipso  praepositi,  collegenmt :  Prov.,  xxv.i. 
Capite  vero  xxx.  memorantur  alii  sententiarum  auctores,  quas  quidem,  nl^ 
ipso  Salomone  mutuatas,  cert^  eodem  spiritu  scriptas  Salomonicis  ad<fi- 
derunt.  Aliae  dentque  ipsius  Salomonis,  sub  Lamueiis  nomine ,  ad  calccm 
libri  nppositse ,  quas  inter,  egregia  üla  mulieris  fortis  commendatlo  repe- 
ritur  :  totaque  ista  collcctio,  ut  par  erat ,  Salomonis  titulo  celebratur. 

Mullas  autem  sententiarum  coUectiones  factas  indicare  Tidentur  mnlta 
iisdem  verbis  repetita ,  varianlesque  interdum  cjusdem  sententiae  lectioDCS, 
quae  lectori  obvia  admonere  tanlüm ,  non  etiam  singillatim  commemorare 
oportet.  Qu5  etiam  pertinere  yidetur  illa  Parabolarum  in  fiebraeo  et  70.  band 
uno  loco  discrepans  scrics ,  quöd  dissolutae  sentenlise ,  nequc  nno  tempore 
dut  auclore  collcctae,  non  eodem  semper  ordine  ferebantur. 

V.  Ilas  ergo  scntcntlas  ä  tanto  auctore,  Spiritu  sancto  dictante  :  con- 
scriplas,  tantoque  studio  ä  viris  erudilissimis  conqnisitas,  si  perdidicerimus, 
nihil  erit  quod  ad  moralem  philosophiam  desideremus.  Et  oeconomica  quidan 
multa  rcperiemus ,  quäle  illud  :  Prcepara  foris  opus  tuum;  et  diligenltr 
exerce  agrum  tuum ;  utpostea  wdifices  domum  tuam :  Prov.,  xxiv,  27.  Tom 
illud :  Ne  usuris  pccunias  coacervcs;  scdlabore,  parcimonid,  agroqne  colendo 
et  alcndis  gregibus,  xxvii.  25  et  seq,;  xxviii.  8,  19.  Quem  ad  locum  pertin<< 
tota  illn  mulieris  fortis  inslitutio,  multaque  in  hunc  modum  de  bona  pidqve 
iixorc  conquirendä ,  de  liberis,  de  scr>is  in  oiTicio  conlincndis;  de  non  fide- 
jubend(x  temcr6,  de  diligentia  regcndse  familiae,  servandisque  et  colendis 
paternis  posscssionibus  adhibcnd5,  ipsäque  rc  amplificandä  per  bencficen- 
liam  amoto  sordido  quasstu,  aliisque  scduli  patrisfamilias  muniis.  Polidca 
Terö,  hoc  est,  ea  quibus  regum,  rcgnorumque  robur,  dignitas,  feliciias, 
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pnbliconmuitte  consiliorum  ratio  commendatur,  tanta  sunt,  tarn  illustria,  ut 

regem  maximam  atque  Optimum,  eumdemque  sapientissimum,  et  rcgnandi 

artiam  peritl68ii9um  sapiant.  Caput  illud  :  Müericordia  et  veritas  custodiufU 

ngem,  xx.  38.  grande  et  nobile  sateUitium  :  tum  illud  :  Firmabiiur  justitid 

tkronus  ^u$ ,  xxv.  5.  ea  stabile  fundamentum  :  et  illud :  In  muliitudine 

pcfuti  dignitas  regit,  xiv.  28.  et  illud  :  Jusiitia  elevat  gentem  .•  ibid.  34.  ei 

Eexjustui  erigit  Urram  :  illud  denique ,  quo  tota  pene  tenendi  gubernacuU 

cautio  continelur  :  Princeps  qui  libenter  audü  verba  mendacii,  omne$  mi^ 

niiiroi  habet  impioe,  iniquos,  infidos,  reipublicse  hostes,  xxix.  4,  42.  Haec 

ad  experimentum  sufliciant.  Quse  autem  ad  privatam  vitam,  quam  vocant 

monasticen,  pertinent,  eorum  copiam,  varietatem,  plenamque  et  ad  intima 

Tirtotum»  vitiorumque  arcana  penetranda,  sapientiam  verbis  assequi  noa 

p088umu8.  Ponamus  exempli  loco  desidiam.  En  ejus  indoles :  Fult  et  non 

tultpiger,  xiii.  4.  jacentem ,  somnolentum,  neque  quidquam  seduld  cogi* 

tantem  vides.  Vis  hiyus  vitii  incommoda?  Desideria  oeeidunt  pigrum  •• 

neque  enim  huic  unquam  firma  et  certa  volunlas,  sed  vani  conatus,  vehit 

in  somnüs  :  totä  die  C(mcupiscit  et  desiderat;  unde  infirmus  ac  torpens 

anhnus,  pravts  cupiditatibus  in  mortem  ipsam  rapitur»  xxi.  25 ,  26.  Tis  vana 

fiuffugia  omma  metuentis  atque  ideo  ad  facillima  qusßque  cunctantis?  dicU 

figer :  Lfio  est  foris  :  in  plaleis  sicarii,  xxii.  13.  Vis  denique  incitamenta  et 

remedia  veterni?  Ad  formicatn,  piger...  usqueguo,  piger,  darmies  ?  quando 

cmsurges  i  samno  ?  en  egestas  ad  fores  :  vi.  6,  9,  iO,  et  illud :  Consurgit 

^Uuulo  qui  qu4Brit  bona,  xi.  27.  aliaque  in  hunc  morem,  quibus  hsec  animsB 

Pestis  diditur.  Quid  aliud  Vitium  sequ^  totam  vitam  inficiens,  morumque 

emeodatiom  inimicissimum,  sibi  placere?  En  ipsa  res  :  Non  recipit  stultus 

Wha  prudentia,  neque  quidquam,  nisi  ea  dixeris  quw  versantur  in  corde 

fjus,  xvni.  2.  tum  hiyus  rei  turpitudo  ex  virtute  oppositä  :  Fta  stulti  recta 

if^oeulis  ejus  :  qui  autem  sapiens  est,  audit  consilia,  xii.  45.  hinc  admo- 

nitlo  tarn  gravis  quam  brevis  :  Ne  eis  sapiens  apud  temetipsum ,  in.  7 ,  etc. 

Tum  ubique  inculcata  correplionis  atque  increpationis  utUllas :  ab  adulatione 

^erölaqueiy  pestis  :  hinc  ficta  oscula,  iUinc  salubre  et  expetendum  vulnus« 

3avii,  5,  6;  xxix,  5.  excitique  amici,  ut  praesente  offensA,  veram  sibi  in  futu- 

nungratiam  parent :  Qui  carripit  hominem,  inquit,  gratiam  postea  tn«e- 

*^ßi  apud  eum  magis  quam  ille  qui  per  linguw  blandimenta  decipit. 

uvfii.  23.  Quid  deinde  supererat;  nisi  ut  ille  sibi  placens,  atque  adulatoribus 

ilediUis,  moneretur  ne  malo  suo  doctus,  ser6  saperet,  frustraque  inclamaret 

iOud  :  Cur  detestatus  sum  disciplinam,  et  increpationibus  nonacquievit 

^meum?  v.  12.  quo  nihil  est  efficacius,  ut  sui  amore  perdltus  ä  pessimo 

meniis  errore  rcvocetur. 

^1.  Bocendi  autem  ratio  ea  est ,  u^  ad  vivum  pingat,  et  coram  oculis  ponat 
'^c^U]n  imagines.  En  piger  iterum,  complicitis  brachiis ,  manu  sub  ascellä, 
^^^^^^  vel  ori  admovere  pigeat,  ut  cibos  e  coelo  velut  expectare  videatur» 
^^*  24;  XXVI.  15.  Alise  ejusmodi  imagines,  uno  verbo;  aliae  paul6  fusiores  : 
<iualis  inverecunda  mulier  cum  suis  sagittis,  retibus,  venenatisque  blandiliis, 
P^sim  :  ubi  etiam  videre  est  ca^cum  juvenem ,  bovis  aut  agni  lascivientis 
uistar,  ductum  ad  victimam ,  ad  vincula  ,  nescientem ;  vii.  21 ,  22 ,  25.  Ea 
y'mi  in  vitro  splendentis  colorem  vividum ,  ingredienlis  blandilias ,  ingressi 
diffusa  venena ,  excitas  libidines ,  mentem  abarce  dejeclam,  dlmissum  cla- 
^m  &  manibus ,  edormitäque  crapulä  rursus  ad  compotores  et  vina  prope-> 
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ratum\  xxiii.  31.  niud  egreghim,  coDtrariorum  imagines  plerumqae  «c  ad- 
Terso  oppositas,  ut  in  conspeclu   mutuo  clariüs  innotescant;   qualis  est 
«apiens  composito  vuUu  :  In  fade  prudentis  lucet  saptenMa  :  ac  statim  : 
Oculi  siultarum  in  finibus  terra,  vagi,  instabiles,   in  dirersa  distracti. 
-xvn.  24.  Praßclarum  eliam  illud  :  Totum  sjnritum  suum  profert  9tuHu$  : 
fanda  infandaque  eifutit :  Sapiens  differi  et  reservat  in  posterum,  neqae  ejus 
•pectus  facil^  exhaurias,  xxix.  ii.  Neque  illud  conticescam  :  Sapientia  ealliii, 
sive  prudentis ,  est  intelligere  viam  suam :  et  imprudentia  stultorum  errans, 
-Xiv.  8.  unde  illud  consequitur,  ibid.  46.  Sapiens  timet,  et  declinat  d  malo: 
stultus  transilit  et  confidit.  Milto  brevilatem ,  quam  nuDa  interpretatio  re- 
prsesentare  possit ;  milto  similitudines,  easque  concitas ,  queis  totus  liber 
«catet.  Huc  accedit  elegantia  snmmä  cum  gravitate  coi^uncta ,  ut  in  iOo : 
Lingua  mollis  confringit  duritiam  :  id  est ,  responsa  mitia  quamvis  exaspe* 
Tatos  animos  :  xxv.  15.  Affectus  praesto  sunt.  En  sapientiam  omnes  invitan- 
tem ,  Omnibus  obviam ,  et  ab  ipso  paterno  sinu  ad  nos  descendentem  :  cui 
«blectamentum  et  lusus ,  orbis  terrarum  ornatus;  deliciae,  genus  humanum ; 
iinicum ,  ut  ita  dicam ,  Studium ,  bonis  omnibus  cumulare  amatores ,  vin.  Tu 
^uoque  responde  amanti  :  Die  sapientia :  Soror  mea  es ,  et  prudentiam 
^oca  amicam  tuam ,  vii.  4.  Nee  dcest  vehementia  :  (>ui  tm?  cujus  patri 
tce?  cui  rix€B?  cui  fovea?  cui  sine  causd  vulnera?cui  suffusio^sen 
Tubor  oculorum  ?  nonne  his  qui  commorantur  in  vino ,  et  Student  call- 
€ihus  epotandis?  xxiii.  29.  Sed  iUud  copiosius  :  istud  uno  verbo  quim 
Tehemens !  Statue  cultrum  in  gutture  tuo  :  xxni.  2.  et  istud  :  Ne  attingas 
'parvulorum  terminos,  et  agrum  pupillorum  ne  introeas :  propinquus  enim 
illorum  fertis  est,  Dens  scilicet :  xxni.  10,  11.  Benique  multse  sententis 
suä  se  simpUcitale ,  suo  veluti  candore  commendant ,  ut  ipsa  per  se  veritas 
iraleat. 

TIl.  His  igitur  cvincimus ,  ut  noster  Salomon  non  modd  dtvinä  auctoritate, 
-verum  etiam  acumine,  copiä,  gravitate,  cseleris  in  ssDculo  sentcntiarum 
auctoribus  facil6  antecellat.  Cum  prseserlim  etiam  illud  accedat,  quöd  est 
o'mnium  Optimum,  ut  veram  sapienliam,  cultum  scilicet,  ac  timorem  Dei, 
ireramque  pietatem,  et  fundamenti  loco  ponat,  et  ubique  commendet,  quam 
alii  sapientes  nee  fando  noverint ,  aut  primoribus  tantüm ,  ut  aiunt ,  labüs 
dcguslaverint.  Summa  autem  pietatis  est ,  Dei  mandata  noctu  diuque  medi- 
tari  :  quod  ipse  legislator  Moses  inculcat  his  verbis  :  Eruntque  verba  hoc, 
quoB  ego  prcecipio  tibi  hodie,  in  corde  tuo  :  et  narrabis  ea  filiis  tuis :  ei  me- 
ditaberis  in  eis  sedens  in  domo  tud ,  et  ambulans  in  itinere,  dortniens  atque 
eonsurgens  ;  et  ligabis  ea  quasi  Signum  in  manu  tud  :  eruntque  ei  motehuw- 
iur  inter  oculos  tuos  :  scribesque  ea  in  limine  et  ostiis  domüs  tum :  Deut.» 
VI.  6.  quo  spectabat  Salomon  noster  ,  cum  diccret :  Liga  ea  in  corde  tuo  j^- 
^iter,  et  circumda  gutturi  tuo  :  cum  ambulaveris ,  gradiantur  tecum :  cum 
dormieris,  eustodiant  te  :  et  evigilans  loquere  cum  eis  :  quo  quid  utilius  mi 
suavius  ?  additque  :  quia  mandatum  lucema  est,  et  lex  lux;  et  via  til(e, 
increpatiodiscipUnee,  Prov.,  vi.  2i,^eiseq,  Quo  ex  loco,  aliisquesimilibusad  . 
Moysen  pcrspicuc  alludenlibus ,  ab  eoque  deductis ,  grave  exislitargumenlnm 
advcrsüs  eos  qui  per  summam  imperiliam  aut  inverecundiam ,  Mosaicoruffl 
Toluminum  antiquitati  detrahunt  :  quorum  audacibus  scripüs  duos  antiquis- 
«imos  et  maximos  Israclitarum  reges  ex  adverso  opponimus,  Davidem,  de 
lege  ac  Moyse  memorantem,  quse  universa  plebs  caneret;  Salomonem  etiam 
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jcribentem  seotenUas  quse  omnium  manibus  tererentur  :  nihil  ut  Mose ,  ejus- 
que  scriptis ,  nolius  ac  celebratius  esse  potuerit. 

Hadc  igilur  nostri  Salomonis  vera  sapienlia  est ,  ul  Dei  lege  prseceptisque 
niUitur;  quo  fit  etiam  iliud ,  ut  k  Deo  parente  optimo  non  mod6  doceri ,  ve- 
rum etiam  castigari  aequo  animo  feras :  Quem  enimdiligit  Dominus,  carripit, 
tt  quasi pater  in  filio  complacet  siM,  in.  13.  ciigus  rei  fons  est,  qu6d  omnia 
l>ona,  malave ,  hoc  est,  res  prosperae  et  adversae,  Deo  auctore  proveniunt ^ 
dicenle  Salomone  :  Sortes  miiiuntur  in  sinum,  sed  d  Domino  temperantur^ 
XVI.  35.  ut  profecto  res  humanse ,  quantäcumque  obscuritate  versentur ,  mis- 
ceantur ,  in  finem  4  Domino  praestitutum  exeant  :  verumque  illud  sit :  Cor 
hominis  disponit  viam  suam,  sed  Domini  est  dirigere  gressus  ejus,  ibid.  9» 
Quin  etiam  cor  ipsum  in  manu  Domini ,  xxr.  \ .  unaque  est  ratio  expediendae 
salutis ,  si  Deo  nos  nostraque  onmia  permittamus.  Quae  et  alia  id  genus ,  sa- 
pientissimus  Salomon  tantä  auctoritale ,  veritalc  ,  profunditate  exequitur  ,  ut 
in  illius  parabolis  (acilö  agnoscas  illius  Spiritus  magisterium,  qui  om/nia  scru^ 
taUtr  etiam  profunda  Dei,  I.  Cor.,  ii.  10. 

YIII.  Interim  meminisse  nos  oportet,  pro  veteris  Testamenti  ratione,  hie 
ubique  adhiberi  promlssiones ,  minasque  temporales;  caeterüm  spiritualis- 
homo,  hoc  est,  christianus,  ä  terrenis  divitiis  ad  coeleslis  regni  opes  se 
enget ,  cum  et  ipse  Salomon  divitiarum  vanitatem  vel  hoc  uno  verbulo  tarn 
perspicu^  retegat :  Quid  enim  prodest  stulto  habere  divitias ,  cum  sapienr- 
iiamemere  nonpossit?  xvii.  IG.  cui  suppar  illud  :  Melius  est  pauper  qui 
ambulat  in  simplicitate  suä,  quam  dives  insipiens,  xix.  1.  et  illud  :  Est 
quasi  dives,  ciim  nihil  habeat;  et  est  quasi  pauper,  cum  in  multis  divitiis 
Sit,  xuf.  7. 

IX.  Superest  utdicamus  aliquid  de  antiquis  versionibus.  Anliquissima  autein 
estqu«  Lxx.  dicitur.  £a,  quam  longo  ab  Hebraeo  deflectat,  omnes  eruditi 
norunl ,  ci^jus  rei  causas  singulas  inquirere  immensi  esset  operis ,  et  ä  nostro 
instituto  penilus  alieni.  Sufiiciat  nobis  ex  lxx.  proferre ,  quae  verae  interpreta- 
Uoni  constituendae  lucem  afferant.  Causas  autem  generales  easdem  afferimus» 
quas  in  Psalmorum  Praefatione  fiisiüs  memoratas,  in  lecloris  gratiam  con- 
trahere  hie  Übet :  prima  est,  anliquissimae  linguae  et  pridem  obsoletae  inge- 
niiun,  atque  indoles  brevitatis  amans,  atque,  ut  ita  dicam,  aUeni  cugusvis 
sennonis  praesertim  laxioris  ac  fusioris  impatiens ,  qualem  linguae  nostrae 
postulant ;  tum  ejusdem  linguae  non  satis  perspecta  concinnitas ,  atque  pro-* 
prietas ,  verborumque  et  phraseon  ac  particularum  virlus ;  quo  mirum  iu 
modum  interpretes  variant ;  postea  variantes  jam  inde  ab  antiquo ,  atque  ab 
ipso ,  ut  ita  dicam ,  initio  lectiones ,  librariorum  nonnunquam  dormitantium 
errore  aut  incuriä ;  saepe  etiam  mutatione  levissimorum  apicum  in  simillimis 
tiUeris;  poslremo  quod  lxx.  interpretes  obscura,  ambigua,  suspensa  supplent» 
in  his  quidemlibrismaxim^,  saepe  etiam  commentatoris  magis  quam  inter* 
pretis  fungunlur  officio ;  quod  interdum,  sed  parciüs,  et  temperaliüs  Yulgatao 
Dostrae  contigit,  ut  suislocis  indlcamus.  Quidni  autem  suspicemur ,  siquidem 
id  verum  est  quod  doctiores  pulant,  lxx.  illos  erudito^senes  ad  Ptolemaeum 
nüssos,  solius  Pentateuchi  versionem  edidisse ;  alios  interpretes,  non  omnes 
aeque  eruditos,  interdum  ab  hebraici  sermonis  virtute  deficere  potuisse?  ut- 
cumque  est,  cerlüm  illud,  nihil  occurrere  noxiae  diversitatis.  Imö  verö  in  Pro- 
verbiis harum  varietatum  hunc  fructum  capimus ,  qu6d  multas,  easque  egre- 
gias,  atque  analogise  fldei  congruenles  habeamus  sententiaSi  quibus  Script 
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tane  ubertas  maxim^  commeDdetur ,  niülo  ipsius  summae  damne ,  «1  al3ii 
monuimus.  ( Dis$,  in  Ps,  cap,  iy  et  v. ) 

Septuaginta  versionem  ipsa  primüm  commeadat  antiquitas,  qnöd  diuüs^ 
sime,  ;anle  Christum  natum,  per  omnes  ferd  synagogas  obtinoit;  (}u6dal> 
Apostolis  frequentala ,  plerisque  etiam  Proverbiorum  locis  inde  mutuatis,  ot 
auo  loco  notabimus ;  quöd  ab  Ecclesiä  orientali  perpetuo  usu  retenta;  k  la- 
tinä  quoque  lamdiu,  donec  tot  licet  fulta  praesidiis,  egregiä  S.  Hieronynü 
eperä  hebraicae  veritati  cessit.  Et  quidem  yeterem  illam  latinam  versionem 
ex  Lxx  deductam  rivulis ,  innumerabiles  Patrum  latinonim  loci  reprsesea- 
tant,  maximö  S.  Ambro sii,  ac  priesertim  in  Offlciorum  Ubris,  apud  quem 
etiam  ejusdem  versionis  integra  capila,  libro  de  Salomone,  reperimius.  A 
sancto  Hieronymo  aliam  ex  Hebraeo  institutam  versionem ,  vel  ifie ,  quem 
huic  libro  prsefiximus ,  prologus  doceat  ex  qua  versione  Yidgatam  nostram 
fere  constare  non  est  dubium.  Hanc  autem  versionem  non  mod6  subsecut» 
Ecclesiae  ac  synodi  Tridentinaa ,  verum  etiam  jam  ind«^  ab  initio ,  sancti  Au- 
gustini ,  inde  specula  sua  compingentis ,  commendat  auctoritas.  Gor  autem 
Hieronymus  nonnunquam  ab  Hebrseo  differat ,  in  Ecclesiaste  commodior  erit 
dicendi  locus  :  resque  onmis  patebit  clarius ,  edito  ,  quem  eruditi  piique  Be- 
nedictini,  apparant,  Hieronyml  canone. 

X.  De  notarum  nostrarum  ratione  dicere  superfluum  videretur,  nisi  qoi- 
daili  amicorum  nonnihil  ab  earum  brevitate  metuerent  tardioribus  ingeniis, 
ne  dicam  indiligentioribus,  si  tales  fiiturse  essent,  quales  in  Psalmos  fae- 
runt.  Nos  autem ,  quantüm  assequi  datum  est ,  concisä  perspicuitate  con« 
tenti ,  ita  lectorem  adijuvandum  suscipimus  in  obscurioribus  sive  profundio- 
ribus  locis,  ut  ipse  ex  aliis  per  sese  aliquid  extundat,  et  qusB  notis  desint, 
attenlione  suppleat  ac  diligentia ;  neque  curiosa  aut  long^  accersita  secta- 
mur,  sed  necessaria.  Studiosis  cert^  clavim  in  manus  damus,  quam  non  ip- 
sam  magni  fleri,  sed  qua)  eä  reserarentur ,  Scripturam  nempe  ipsampul- 
cbram  ac  splendidam  videri  volumus  :  neque  opprimere  aggredimur  com- 
mentariorum  mole  vividos  Scripturae  sensus.  Sua  cert^  grandioribus  scriptis 
constet  utilitas ;  nos  ver6  non  id  agimus ,  neque  cibos  ad  satietatem  oggeri* 
mus,  sed  acuere  nitimur  meditandi  quaerendique  cupiditatem,  ipsä  Scriptu- 
rae copiä  ac  veritate  satiandam.  Ne  quid  tamen  negligamus ,  quod  ad  exd- 
tanda  et  juvanda  pro  nosträ  facultate  Scripturarum  studia  perlineat ,  ea 
pautCim  amplificamus  notas,  et  quasi  liberiore  campo  currimus  :  exempte 
memoramus ;  Salomonis ,  eumque  secuti  Ecclesiastici ,  et  libri  Sapienti» 
aententias  usui  accommodamus ;  scripturas  scripturis  copiosius  ühistramus ; 
Interim  lectorem  optamus  tarn  diligentem  fteri ,  ut  notis  qu4m  minimäm  in- 
digeat. 

Kursus  autem  non  deerunt  qui  prolixitatem  reprehendant,  universim  qui- 
dem in  Canticum  Canticorum,  speciatim  verö  in  quosdam  Ecdesiaatae  atque 
Ecclesiastici  locos.  Ac  de  Cantico  quidem ,  aequi  judices  facilö  concedent  ut 
dicatur  copiosius,  cum  ubique  geminus  alferendus  sit  sensus,  historieus 
alter  sive  proximus  dS  Salomonis  ac  sponsae  iEgyptiacae,  alter  aHegoricus  et 
mysticus  de  Christi  et  Ecclesiae  sanctarumque  animarum  beato  conjugio  ca»- 
tisque  deliciis;  uterque  reconditissimus,  allegoricus  ver6  quam  maxime, 
quem  in  hoc  libro  non  modo  dignitate  ac  veritate  potiorem ,  veröm  etiam  i 
Spirilu  sancto  praecipue  spectatum  uno  ore  consentiunt.  In  häc  autem  alle- 
goriä  prosequondä,  non  nostri,  sed  Patrum  sensus  exponendi  erant,  ne  in 
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tjam  gravi  argimenia,  noeUls  arbitrtia,  sine  fioe  modoque  ludere  vider^ 
nur;  quod  geauus  iaterpretandi  copiosum  esse  oportet,  oüm  iot  ac  Uinia 
occurrant  i»  eam  rem  dicta  ä  PalrU>us  et  interpretU>us ,  ut  et  in  ipso  delectu 
]a])oret  animus,  et  ipsam  segetem  amplam  esse  necesse  sit ,  tametsi  optima 
4]u»que  ac  selectiflsima  coUigamus. 

De  eieteris  ver6  notis  prolixioribus  alia  ratio  est.  Aut  enim  faiatorica,  aot 
dogmatica  quaedam  persequenda  foerunl  :  atque  bistorica  quidem  in  £ccle* 
ai«fitioo  :  (ilxxvi,  t,  u. )  qiuB  si  paucis  ageremus^  niülam  rebus  lucem,  nulr 
kmlectorl  studioso  opem  aliaturi  eramus.  I>ogmatica  \er6  nonnutta  in  Eccle- 
aiasUe  atque  EccleaiasLici  uno  vel  altero  loco,  paul6  copioaiüs  tractari  opor^ 
tuit  (EecLj  xfi.  7;  Eceli,,  u.  14. ),  ubi  necessariö  castigandi  veniebant  qui 
in  interpretandis  illis  a  fidei  reguijk  aut  Patrum  sensibus  abhorrerent.  Qu» 
quidem  ut  parcö  iieri,  ita  ubi  res  postulabat ,  non  prorsus  praetermitti  debere 
dinuBuis. 

XI.  Non  pigebit  autem  hie  ad  calcem  appouere  qucedam  VulgaUe  nostr« 
glossemata,  eosque  hebraismos,  qui  passim  occurrant  cum  in  Salomonicis, 
tun  etiam,  ut  semel  hunc  absolvamuslocum,  in  Sapienti^  et  EcdesiasUco. 
Atque  animam  quidem  hebraicä  phrasi  pro  persona  posilam  omnes  norunt  i 
cor  pro  iutellectu  sumitur :  caltidus »  Tcrsutus,  astutus,  in  bonam  flere  par^ 
tem ,  pro  eauto ,  prudente ,  aapiente ;  derisor ,  iüusor ,  contemptor ,  praevari-- 
cator,  peatileos,  impius,  malum  et  nequam  sonant;  quo  genere  nequili»^ 
res  subjecta  determinat :  disclplina,  doctrinam,  indisciplinatus  indoctum  de- 
notal;  requies  saepissime  pro  cessatione  ponilur;  requievit  pro  cessavit, 
nonnunquam  activö  pro  cessare  fecit;  infemus  pro  sepulcro,  ut  in  totä  Scrip* 
turä  passim;  baereditare  pro  sortiri,  interdum  activö  pro  sortiri  facerc;  ut 
est  illud  EcclUy  xvii.  9.  Legem  viim  hareditavit  illos,  id  est,  baereditare» 
sire  sorti  habere  fecil :  panis  pro  alimentis ,  atque  aliis  vitae  sustentaculis  r 
confessio  pro  laude  :  minoralio  pro  damno,  sive  diminutione,  atque  haec 
quidem  penrulgata :  obscuriora  ista  in  Ecclesiastico ,  obductlo,  obductus,  pro 
impetu  hostili,  immissisque  sive  illatis  calamltatibus  :  alicujus  rei  continens  , 
pro  oonqwte :  dalus  pro  datione  ac  dato  sive  dono  :  istud  ver6  obscurissimum, 
ualio  pro  nativitale,  pro  sobole,  pro  agrorum  sive  arborum  fiructu  ac  pro- 
venltt :  quo  etiam  sensu,  generatio,  generationes ;  ut  in  illo  :  d  generationilfus 
nms  implemim :  EecH,,  xxiv.  36,  hoc  est,  sapientiae,  tanquam  agri  feracisslmi 
aat  arboris  praecellentissimae,  fructibus  ac  frugibus.  Quo  etiam  loco  notanda 
venit  praepositio  d  ut  alias  de,  ex,  cum,  saepe  omissae,  saspe  superAuae,  unde 
in  sermone ,  ex  defectu  sive  redundantid  obscuritas.  Jam  ex  graecä  quoque 
phrasi  iMud  frequenlissimum ;  infinitiVus  pro  gerundio,  ut  illud  :  fOSwU  ocu^ 
ium  MM»m...  oitendere  Ulis ,  Eccli.,  xvii.  7.  id  est ,  ad  ostendendum,  sive  ut 
ostenderet :  tum  illud ,  Dei  nomen  saepe  supplendtun ,  quäle  est  iüud  :  /^ 
ffeeaüo  pantferii  ex  ore  usque  ad  ejus  aures  perveniet  ncmpe  Dei,  Eeclu^ 
XXI.  6  quod  est  familiäre  Hebraeis  :  e6  qu6d  I>eus  semp^  debeat  esse  menti 
pnesentissimus ,  acfacit^  subintelligendus  :  unde  etiam  illud:  ibid.,  xxvii.1. 
Qyd  fumfii  locuplelari,  averiii  oculum  $uup^,  supple  ä  Deo,  seu  quod 
idem  est,  ä  lege.  Denique  illud ;  in  comparationibus  ac  similitudinibus  mulla 
8»pplenda,quorumexempla  invenias,  Proverb. ^  xxv.  imprimis,  comparandi 
et  comparationes  reddendi  particuhe,  id  est  quemadmodum,  sie,  et  caetera», 
quarum  loco  Hebraei  passim  substituunt  coigunctivam ,  «1  ^  ut  in  Ulo  :  Fen^ 
tet  üquih  dUeipai  pluvias,  et  faeiu  trittis  Unguam  detrahentem,  xxv. ». 
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interdum  hanc  etiam  supprimunt :  Nubes  et  ventus  et  pluinm  tum  gequetän, 
vir  gloriosus  et  pramissa  non  complens,  ibid.^  14.  quod  saepe  non  lerem  diiF- 
ficultatem  parity  ut  in  illo  ;  Amittit  pallium  in  die  frigoris.  Acetum  m  ntiro , 
qui  cantat  carmina  cordi  pessimo,  sive  afflicto,  ibid»  20.  Quae  perspicua 
fiunt,  si  parliculascomparandi  suppleveris,  ut  ad  eum  locum ,  et  alibi  fecimus. 
Saepe  etiam  aliquid  supplendum  in  rebus  ad  quas  fit  comparatio  ut  in  eodem 
Tersu  :  ilem :  ibid.  19.  Dens  putridus  et  pes  Icusus,  qui  sperat  super  infideli: 
sie  supplendum,  qualis  est  qui  dente  putrido  ac  pede  lasso  utitur,  talis  is  qui 
sperat  super  infideli  :  et  tfrt'd.,  16,  17.  Mel  invenisti,  camede  quod  suffeit 
tibi,  ne  forte  satiatus  evomas  illud.  Subtrahe  pedem  tuum  de  domo  pnmnti  • 
iuij  nequando  satiatus  oderit  te :  tanquam  diceret :  Sicut  qui  mel  nimium 
comedit,  ad  satielatem  ac  vomilum  adducitur,  ita  te  proximus  ejiciet  et  evo- 
met,  si  plus  sequo  te  ingesseris.  Omissum  etiam  interdum  altenim  compara- 
tionis  membrum ,  puta  ipsa  redditio  sive  applicalio,  ut  in  illo  :  Diligewter 
agnosce  vultum  pecoris  tui,  Prov.,  xxvii.  25.  omissa  applicatio  ad  eos  qui  ho- 
minum  sive  rationalis  gregls  coram  gerant :  et  apud  Ecchsiasten,  x.  8  :  ^t 
fodit  foveam,.,  et  qui  dissipat  sepem,  etc.  omissa  redditio,  quam  ad  eum  v«-- 
sumsuppletam  videre  erit.  Sic  in  illo  Ecclesiastici  xxvi,  15.  Sicut  tiaiorsi- 
tiens,  etc.  supplenda  applicatio  propter  eam  causam  quam  ad  eum  locum 
diximus.  Universlm  apud  Hebrseos  aliosque  Orientales  supplenda  muita  :  va- 
letque  id  quod  monemus  Prsefatione  in  Psalmos ,  cap.  iv.  24 ;  vii.  58.  tenuta 
hsBc  et  obvia;  sed  parvulos  quoque  a<j|]uvare  oportet,  ut  sine  offendiculo  pne- 
ciaras  percurrant  sententias. 


S.  HIERONYMI  PRESBYTERI 

PRASFATIO    IN    LI6R0S    SALOMONIS, 

AD  CHROMATI  DM  ET  BELIODORUM  EPISCOPOS. 

Jungat  Epislola,  quos  jungit  sacerdotium,  im6  Charta  non  dividat  qaos 
Christi  nectit  amor.  Commentarios  in  Osee,  Amos,  Zachariam,  Kalachiam, 
quos  poscitis,  scripsissem,  si  licuisset  prse  valetudine.  Mittitis  solatia  snmp- 
tuum;  notarios  nostros  et  librarios  sustentatis ,  ut  vobis  potissimum  noslrum 
desudet  Ingenium.  Et  ecce  ex  latere  frequens  turba  divers^  poscentium;  qu^si 
aut  aequum  sit ,  me,  vobis  esurientibus ,  aliis  laborare  :  aut  in  ratione  dati  et 
accepü,  cuiquam  praeter  vos,  obnoxius  sim.  Itaque  longa  segrotatione  fractos, 
ne  penitus  hoc  anno  reticerem,  et  apud  Vos  mutus  essem,  tridui  opus  nomioi 
vestro  consecravi ,  interpretalionem  videlicet.  trium  Salomonis  -voluminum : 
Masloth,  quas  Hebrsei  Parabolas  :  Yulgala  autem  editio  ProverMa  vocat: 
Coeleth,  quem  graecö  EccUsiasten ,  latinö  Concionatorem  possumus  dicere: 
Sirassirim,  quod  in  nosträ  linguä  vertitur  Canticum  Canticorum.  Ferturet 
panarelos  Jesu  fllii  Sirach  liber ,  et  alius  pseudepigraphus,  qui  Sapientia  Sor 
iomonis  inscribitur.  Quorum  priorem,  hebraicum  reperi,  non  Ecclesiasticami 
ut  apud  Latinos,  sed  Parabolas  praenolatum;  cui  juncti  erant  Ecdesiastes  et 
Canticum  Canticorum  :  ut  similitudinem  Salomonis,  non  soläm  libronunou- 
mero,  sed  etiam  materiarum  genere  coaequaret.  Secundus  apud  Hebneos  nus- 
quam  est;  quia  et  ipse  Stylus  graecam  eloquenüam  redolet:  et  nonnulli  scrip- 
torum  veter  um  bunc  esse  Judsei  Philonis  alfirmant.  Sicut  ergo  Judith,  et  Tobii 
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•et  Macfaabaeorttin  libros  legit  quidem  Ecclesta ,  sed  eos  inier  canonicas  Scrii>- 
turas  non  recipit;  sie  et  haec  duo  volumina  legal  ad  aedificationem  plebis,  non 
ad  auctoritatem  ecclesiasticorum  dogmatum  coDÜrmandam.  Si  cui  sanö  sep- 
taaginta  Interpretum  magis  editio  placet,  habet  eam  ä  nobis  olim  emendatam« 
I*Veque  enlm  nova  sie  cudimus,  ut  vetera  destruamus.  Et  tarnen  cum  diligen- 
tissim^  legerit,  seiat  magis  nostra  seripla  intelligi,  quse  non  in  tertium  vas 
transfusa  eoacuerint,  sed  statim  de  prselo  purissimai  commendata  testae, 
suum  saporem  servavcrint. 


SANCTI  ISIDORI  PELUSIOTiE,  LIB.  IV.  EPISTOLA  XL. 

DE  TBIBUS  SALOMOMS  LIBBIS. 

Quoniam  ordinem  trium  Salomonis  librorum  discere  cupis,  scito  unum  il- 

lonim  doeere  virlutem  moralem  ;  alteiiim  ostendere  quam  sit  vanus  labor 

eonim,  qui  rebus  hijgus  \iUß  nimis  attendunt,  tertium  denique ,  amorem  quo 

erga  res  divinas  prsedita  sit  illa  anima ,  quae  superiora  jam  didicit.  Atque  haec 

ratio  est  ordinis  :  quaere  illud  quidem  primo  loco,  istud  autem  secundo,  hoc 

denique  tertio  collocatum  sit  opus.  Qui  autem  in  ethicis,  probö  se  gessit, 

dum  Proverbiorum  scriptoris  discipulus  fuit,  de  eo  metuendum  non  est,  ne 

adCantieum  Ganticorum  delatus,  in  carnalem  et  vulgarem  amorem  incidat; 

quin  potiüs  futurum  est,  ut  ad  purum  ac  divinum  illum  sponsum ,  quasi  qui- 

busdam  alis,  efferatur,  qui  beatos  pronuntiat  eos,  qui  tali  sunt  amore  vulne- 

rati.  Koneo  itaque  adolescentes ,  ne  priüs  tertium  attingant  opus,  quam  in 

prioribus  duobus  prseclar^  se  gesserint.  Absurdum  enim ,  vel  potiüs  nimis  te- 

merarium,  et  audax  est  negotium,  et  k  mysticis  legibus  abhorrens,  ut  in 

adyta  insiliant,  seseque  penetrent,  qui  ne  vestibulis  quidem  sint  adhuc  dignü 

Qoemadmodum  enim  in  templo,  ea  quidem  quse  foris  erant,  omnibus  «idire 

Ccebat  :  quae  verö  intus  erant  sacra,  quae  velo  comprehendebantur  obtecta, 

quamvis,  alioquin  adiri  polerant,  tamen  ä  vulgo  non  eonsecrato  etprofano 

adiri  non  poterant;  qua»  denique  inlima  erant  Saneta  sanctorum,  et  sacratis- 

sima  Sacra ,  ad  ea  nee  illis  quidem  patebat  aditus ,  qui  vitam  agerent  incul- 

patam  :  sed  soll  fiis  erat  ingredi  summo  sacerdoti ,  qui  nimirum  seipsum 

consecrarat,  et  omnem  mortalem  rugam  deposuerat.  Sic  etiam  erga  hosce 

Salomonis  libros  affecü  esse  debent  adolescentes ;  et  primüm  quidem  om- 

nium  splendere  morum  virtute;  deinde  verö,  rerum  ad  hanc  \ilam  pertinen- 

tium  nuUitatem  atque  Inanitatem  condemnare;  et  sie  demum  ea  attingere , 

quae  vulgus  hominum  assequi  nequit.  Nam  qui  extra  septa  esse  debeant,  si  te- 

merario  ausu,  in  sacra  divina,  non  initiati,  irruere  praesumpserint ,  pocnas 

dabunt  cxtremas. 


Sß»  LIBER  PROVERBIORUM. 


LIBER  PROVERBIORUM, 


CAPUT  PRIMUM. 

Parabolamm  uUUUu  :  fundamentum  sapietOicg ,  Dei  Umor  et  euUuM  :  majonm  doctrtia : 
impiorum  iUeeebras,  casus  :  sapiaUia  bUmda  Hamimm  irwUatrix  .•  ai  extremum  amUm- 
plores  terret, 

1.  Parabols  Salomonls  Ulli  David,  regte  Israel. 
3.  Ad  sciendam  sapientlam  et  disclplioam : 

3.  Ad  intelligenda  verba  prudentiae,  el  euscipiendam  eruditlonem  doctrins,  josti- 
tiam ,  et  Judicium ,  et  aequitatem : 

4.  Vi  detur  panrulis  astutla ,  adolescenti  scientia ,  et  intellectus. 

5.  Audlens  sapiens  sapientior  erit;  et  intelligens ,  gubemacnla  possidebiL 

6.  Animadvertet  parabolam ,  et  interpretationem ,  verba  sapientium ,  et  aenigmata 
coram. 

7.  Timor  Domini ,  principiom  saplenti»  :  sapientiam  atque  doctrinam  stotti  de- 
spisiunt. 

9.  Audi ,  Ali  mi ,  discipUnam  patris  tui ,  et  ne  dlmittas  legem  matns  toae  : 

1.  Parabolae  SäUmumis.  Utoliis  antiquorum  more  eam  fpto  textn  ooDJanctas. 

S.  jid  taeiiigenda  verba  prudenUas :  iDteUigenü«  :  Heb.  Blnäk.  St  susdplemdam  fiirfüf» 
nem  doetrhuE :  discipliiuoi :  Heb.  MtQusar  :  ut  fopri,  f,  %.  Monet  eot  quoi  tnbuii ,  otBoai»- 
lüm  Mpienüam,  qoam  ipsi  perceperinl,  amplecli...  ted  eliam  verbb  pmdenliaui  auacallve,  d 
iMBciDteUigere  c«rent :  Beda./tMltllom,  et  Judicium,  et  ceguitatem :  reciitudinef :  Heb.  In  joi- 
tiÜA,  acUoreoU  aecuBdikm  regotom  veritaiii,  iq  judicio^ditcretio  booi  eiinalf,  dum  agiaMM  cm 
proxlmo;  in  «quiUite,  recUlodo  menliii  cum  lincera  intenlioiie  Deo  pUeere  ooDlendiam.  Idcm. 

4.  Ut  detur  parvulis :  non  UDlüm  proTectiorüMif  el  rerum  ezperienlU  dociis;  Tcrüm  etiua 
parralis :  juiu  illud  :  Testiwumium  Domitü  fideU,  sapientiam  prcsstans  parvidis,  Pnlii. 
zviiJU  8.  Parrulot  dfeit  MMa  almpitoes ,  et  qui  naper  Mpienü«  aures  «commMtare  euft' 
rant :  Beda.  >^«ltf/ia  .*  cautela  diligeos,  qua  nidilHU  et  incipienlibus  aeeeauria.  JdoieuaA 
scientia :  puero  :  Heb.  qui  Jam  aliquanuim  in  eruditione  profeocrit.  Beda.  Et  inteUedai :  eo- 
gitaiio,  aolertia :  Heb.  ul  inproTida  «las  bii  initnicU  ooosilKs,  seMim  aqset  prodeiliaai 
losia  iUud  :  ^ti^er  senes  inteiiexi,  qtüa  mandaia  Uta  quuesivi.  Paal.  cxrin.  loew 

s.  Judiens  sapiens,  sapientior  eriL  Hacienus  mdimeoia ;  nunc  incremenia  ponit:  ot  not 
nodd  imperiüs,  puia  poerit,  ▼erümretiam  jam  docUs,  sapienUa  sUidinm  neceaaariora  eMen- 
teittr.  Signiflcat  aulem  neminem  usqoe  adeo  eme  lapientem,  ut  non  eifapieaüa  doctrinafN 
addi  possii :  aicut  aii  Paulos :  Crescentes  in  scientid  Dei.  GoL,  i.  to.  Gubemaaüa  pattideiä- 
Tachboutot :  consilla :  Heb.  gubemandi  raüonem,  artero  qua,  velut  arreplo  clavo,  navem  duipL 

•.  JtUmadifertet  parabolam  :  ut  iolelKgat :  Heb.  Et  inUrpreiationem,  Alioquiii  Bei  iüail 
quod  ait  PropbeU  :  JudUu  audietis,  et  non  tlOligelis;  et  videales  videkiOs,  et  iwm  viAMä : 
ü.,  Tl.  9.  rererente  Maubco,  xiu.  14.  unde  diseipuU  ad  Dominum :  Sditsere  nobis  parabolm* 
Ib.,  S6.  Pro  inlerprelalione,  alii  vertunl  facundiam :  lh.  ?erö  obscomm  seu  tenebrosnmier- 
noDom»  quem  scrulari  oportsal,  altiib  lalenle  sensu :  alqu«  lus  Ubri  aperit  soepum.  JBnigmds 
earwsL  Parabola,  oomparalio,  ut  jam  diximus :  cnigpna  vecd  quastio  obscurior  q««sitisTtf- 
borum  inTolucris  tecta.  Bzemplum  parabola  Judlc,  n.  8.  de  arboribos  regem  elecbnis : 
«nigma  aulem,  ibid.,  zit.  i4.  est  Samsoois  illud  :  De  eomedente,,..,.  dbus ,  et  de  fbrU^  dd' 
eedo,  AnUquos  saplenles  parabolis  problenuüsque  aique  anigmaUs  ludere  soUtos ,  habes  eliim 
apud  Grcoos  scriplores,  praosertim,  ni  bllor,  in  Pluurcbi  CouTiTio. 

7.  Timor  Domini,  Proposlio  egregii  operis  instiUilo,  nunc  rem  ipsam  aggredllor.  Ae  priais 
adboruiur  adsapienüam  usque  ad  capulz.  Hie  aulem  suUm  ponilvera  sapienti«  ftuMUneB- 
tum,  qui  est  timor  Domini ,  seu  renis  Dei  culuis :  sicul  esl  apud  Jonami  l  9.  Hebreaa  tgo 
smn,  ac  Dominum  Deum  casii  ego  timeo :  repelitum  infti,  Pro?.,  ix.  lO ,  et  alibi  sapi.  Bede 
eliam  illud,  passlm  apud  Augusünum  :  quöd  k  timore  poena  Inducamur  ad  amotem  josliU«, 
qua  perfecia  sapienlia  esL 

5.  Judi,  fili  mi,  Caput  veri  eultOs,  retinere  tradium  ä  majoribus  doctrinam  ;  sicnt  dieebit 
Moses :  Interroga  patrem  tuum ,  et  amumaabit  tibi.  Deut.,  ixzii.  7.  et  inkk :  Ne  transgH' 
diaris  terntinos  anUquas  quos  posuertmt  patres  tui.  Prorerb.,  xzxi.  2S. 


CAPUT  I.  StS 

;  ft.  m  idMor  gmtia  caiplU  to»,  et  Ua<ffiM eoUo  tqo. 

1<K  FiU  ni ,  9L  te  lactaverint  peceaiores ,  «e  ac^escas  eis. 

U.  Si  dixarint :  Veai  nebivcom,  io»Uileinur  saDgiünl ;  abscoadamiie  tendScolas 
contra  insontem  finistra : 

12.  Dflgintlaiwi»  emn  slcut  iBfernus  vlventein,  et  integriiBi  quasi  deaceodeiüiieni  in 

13.  Omnem  pretiosam  Bubstantiam  reperiemus ,  implebimua  dooios  nostras  ^lUa« 

14.  Sortem  mitte  nobiscum ,  marsuplum  unuoi  sit  omnium  nostrüm. 

16.  Pili  ml ,  ne  ambules  eum  eis,  prohibe  pedem  tuum  k  semitis  eorum. 

1«.  Pedes  enim  lUorurn  ad  makim  currunt ,  et  featinant  ut  effimdant  suiguliiem« 

17.  Frustra  autem  jacitur  rete  ante  oculos  pennatorum. 

18.  Ipai  qiioque  contra  saoguinem  suum  inaidiantur ,  et  moUontur  fcandes  contra 
aiiifluui  suafi. 

19.  Sic  seiait»  omois  avari ,  animas  possldentiom  rapiunt. 

20.  Sapientia  foris  pr»dicat ,  in  platels  dat  vocem  suam : 

21.  In  capite  turbaram  dainUat,  in  forilMis  portarum  urbis  profert  verba  sua, 
dicens : 

22.  Usquequo ,  parvaii ,  diUgitis  in&ntlam ,  et  stulti  ea  qu»  sibi  sunt  noxia  cuplent , 
et  Imprudentes  odibunt  scientiam  ? 

23.  Cottvertlmini  ad  Gorreptionem  meam  :  ea  proferam  vobis  spiritum  mBom«  et 
OBtendam  vobls  ¥erba  mea. 

24.  Quia  vocavi ,  et  renuistis ;  extendi  manum  meam ,  et  non  fuit  qui  aspicerel. 

25.  Despexistis  onme  consilium  meum,  et  increpationes  meas  neglexisUs. 

26.  Ego  quoque  in  interitu  vestro  ridebo ,  et  aubeannabo ,  cCum  vobis ,  id  quod  üme- 
batis,advenerit; 

27.Güm  irraerit  repentina  calamitas,  etinteritos  qaaai  tempestasingruerit^quando 
venerit  wj^er  vos  triboiatio  et  angustia  : 

9.  üt  addaiur  gratia,  deoor  leu  oorona,  capiü  tuo,  et  torquei  cdlo  tuo  :  JusttUt  UM  ^ori« 
MofBUMiiio  eril.  Vide  inttä,  lu.  S;  vi.  21 . 

10.  Si  te  ladaverlnl peecatores  :  id  est,  pellexeriDt.  PropotiUs  querend«  npientl«  etvfit , 
nooeiiDOTeiolMlacula  :  ordilur  autem  ab  avaritiA,  qua  mtlonim  omnium  radix,  teste  Paulo. 
iriB.,ti.  to. 

U.  Jb9cu/ui4fmui  tendicuUu  contra  tmontem  frustra  :  gratii :  lxi.  ioSüM^ « alU  >  impand, 
Vldeinfri,  f,  17. 

n.  stau  infemui :  sepulcrum ,  ut  in  Scripturis  panim. 

14.  Swtem  mtue  nobiscum :  velut  ad  parUendam  prodam.  Marsuplum  umm  sU :  ilia  quidem 
lortiamor  :  oommonicemua  rerd  peeuniam.  Speelt  amiclliai  ac  fidei  ducunt,  oommunia  eBini 
aBiconm  omnia. 

IT.  FnatrtL,.  jacUuir  rete  :  inpunö :  lzx.  non  injnalA  :  repreheosione  nuBi  :  taomines  las- 
<Funi  avflt  capiamuf ,  nullo  nirorumque  discriraine. 

,  II.  Jjpt<  quoque  contra  sanguinem  suum  insidiantur.  Dum  alios  capere  moliuntur ,  ipii  le 
ID  Uqueos  inducunt :  canente  PsalmistA  :  Incidit  in  fbveam  quam  fecit :  Psal.  vii.  16.  ei  ito- 
VBin  ( Qui  dUigit  kUquUatem ,  odit  anlmam  suam.  Pial.  x.  6. 

10.  Sie  semitas  cmnis  avari,  Sic  a?ari  suia  in  semitii ,  sIto  astutiis ,  pravlsque  moNUonibuf 
^^^■ireheail ,  ab  ipM  quam  poaaidere  videntur  pecunia ,  poisidenlur ,  rapiuntorque  ad  inler- 
itaa. 

^'Sapientia  fbris  prcedicat»  Aliud  argumentum  conquirende  aapientie,  ipaa  bcilitas :  quM 
obrtt  omnlbuB  ac  patena  nitro  orcurrat  qusrentibua. 

91.  In  eaplie  turtHtrum  :  in  irivlla,  in  locia  rreqneotlsaimia.  In  fbribue  portarum ;  ardum  : 
«iBaroram,et  ila  lxx.  quöd  in  portia  fleret  conseasufl  poblieua. 

^  Usquequo,  parvult,  diligilis  infanilam :  quemadmodum  infri  ,  ix.  6.  Rdinqutte  infknr 
^f**^*  et  vlwUe.  StulU  ea  quee  sibi  sunt  noxia,  Racli :  omnia  enim  malus ,  atollos :  stuUus  au- 
wm  iii>i  noxiüs.  At  Heb.  simplicids :  usquequo ,  ImperiU  ,  diligiUs  imperitiam ,  stulü  stulti- 
"*« » teo  derisores  dtrfaionem  7  quA  Toca  non  tantdm  slultttia ,  s«d  etlam  impieias  designt- 
wr.  Deriiores  autem ,  qoeis  vita  nil ,  nisi  lusus.  Sap..  xt.  13. 

V.  Proferam  vobis  tpiritummeum :  sensum,  vocem :  tieut  infri,  xxa.  11.  Totum  tplritum 
*Kwipro/krlifiiliiia. 

24.  rocavi ,  et  renuisOt,  Locus  i  commlnalfone.  In  interitu  vestro  videbo  :  piis  eliani 
yivoiQsnlianUlMit ,  ac  dicentibua :  Bcce  komo ,  qui  non  posuii  Deum  adjulorem  iuum  :  Fsai. 
u.  s.  D«o  quoque  irridente  et  increpante :  Scce  Adam,  quasi  unus  ex  nobts.  Ges.,  ui.  99. 
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38.  Tunc  lüTocabont  me ,  et  non  exaudiam ;  man^  consargent ,  et  non  Inyenient  me : 

29.  Eö  <iu6d  exoBam  habuerint  disciplinam ,  et  tlmorem  Domini  non  snsceperlnt ; 

30.  Nee  acquleyerlnt  consillo  meo ;  et  detraxerint  univen»  correptloni  meae. 

31.  Gomedent  Igltur  fructus  vis  bus,  Süisque  conslliis  saturabuntur. 

32.  Ayenio  parvulorum  Interflclet  eos,  et  prosperltas  stultorum  perdet  illos. 

33.  Qul  autem  me  audlerit,  absque  terrore  requieacet ,  et  abiindantiä  perfiruetnr, 
timore  malorum  soblato. 

CAPUT  IL 

SapiaiUa  bona  confert ,  arcet  nuOa :  lucem  affert :  atsirahU  ä  voUpUtlOtu  et  wnUieMbn» 

UUcebrU, 

1.  Fili  ml ,  sl  Buseeperis  sermones  meos ,  et  mandata  mea  absconderis  penes  te, 

2.  Ut  audiat  sapientiam  auris  tua :  inclina  cor  tuum  ad  cognoscendam  prudentitm. 

3.  Sl  enlm  sapientiam  invocaveris ,  et  inclinaveris  cor  tunm  prudentis  : 

4.  Sl  qussieris  eam  quasi  pecunlam ,  et  Bleut  thesauros  effoderis  liiam : 

5.  Tunc  intelliges  timorem  Domini ,  et  scientiam  Del  inirenies  : 

6.  Quia  Dominus  dat  BapienUam,et  ex  ore  ejus  prudentia  et  Bcientia. 

7.  Custodlet  rectorum  salutem ,  et  proteget  gradientes  simpliciter : 

8.  Seryans  semitas  justitiae,  etvias  sanctorum  custodiens. 

9.  Tunc  intelliges  justitiam ,  et  Judicium ,  et  squitatem ,  et  omnem  semitam  bonam. 

10.  Sl  intraverit  Bapientia  cor  tuum ,  et  scientia  anlms  tuae  placuerlt ; 

11.  Gonsilium  custodiet  te,  et  prudentia  senrabit  te; 

12.  Ut  eruaris  k  vlä  mala ,  et  ab  homine  qui  perversa  loqultur : 

13.  Qui  relinquunt  Iter  rectum ,  et  ambulant  per  vias  tenebrosas  : 

14.  Qui  Istantur  cum  malefecerint ,  et  exultant  in  rebus  pessimis  : 

15.  Quorum  vis  pervers®  sunt,  et  infames  gressus  eorum. 

16.  Ut  eruaris  ä  muliere  alienä,  et  ab  extraneA  quae  mollit  sermones  suos, 

17.  Et  rellnquit  ducem  pubertatis  sua»^ 

18.  Et  pacti  Del  sui  obllta  est :  inclinata  est  enlm  ad  mortem  domus  ejus,  et  ad 
inferos  Bemitse  ipslus ; 

33.  AverÜQ  parvulorum  inUrficiet  eoi.  Peribant ,  quöd  pueronim  atque  imperitommexeii- 
plo,  k  Mpienti»  coittilio  auditum  aferieriDt.  Et  prosperitas  stultorum  perdet  illos :  trawiaU- 
litas  :  impunitas.  IIa  enim  palant  benö  tibi  omnU  per  nequiüam  efentura. 

1«  Si.,.  mandata..,  abtconderi»  penes  te :  quasi  rem  pretiositsiiiiain :  quo  aensa :  In  €orü 
meo  äbtcondt  eloquia  Uia ,  vi  non  peeeem  übt.  Psai.  cxtiii.  1 1. 

4.  Si  qucMlerU  eam  quatipecuniam :  pari  studio  :  pari  labore,  unde  aequiUir :  et  Mcut  w- 
Mauros  effoderU  iUam :  ut  altö  recooditum.  Sic  David  :  In  vid  testimoniorum  tuorum  äeUc^ 
tatus  sum,  ticut  in  omntbut  divMit :  et  ilerum  :  DUexl  mandata  tua  super  aurum  porifn- 
mum :  denique  :  Lcetabor  ego  super  eloquia  tua ,  sicut  qui  invenit  spoUa  muUa.  Psai.  cxtui. 
14, 127,  162.  Vide  iDfrA,  iii.  u,  is. 

7.  Custodiet  rectorum  salutem..,,  gradientes  simpliciter.  En  iila  duo  qu»  paaaini  Scrtplun 
coBjuDgit :  rectitudo  cordis  ad  normam  compoaiti  :  et  morum  simpllcitas ,  sine  frtode.iioß 
fuco :  quemadmodum  sanclus  Job,  1. 1.  Fir  Simplex  et  rectus ,  ac  timtns  Deum  :  eam  ^ 
contra  malorum  bominum  tI«  ,  distortn  sive  abnormes ,  perverssque  sint :  ut  babes  Inflrii  13, 
19, 14,  15.  et  loto  libro  paasim. 

9.  Tunc  intelliges  Justitiam ,  etc.  de  quibus  suprA,  i»  3. 

13.  Fias  tenebrosas  :  luce  feritatis  ac  Juslitie  desiitulas:  unde  passim  in  Scripuirif ,  aui 
Incis ,  fllii  tenebrarum;  dicenle  Domino  :  Qui  sequttur  me,  non  ambulat  in  tenebris  ,sedf^ 
bebit  lumen  vitce.  Joan.»  viii.  12.  Vide  infri,  it.  19. 

IS.  Qitoptim  vioe  perverses  sunt :  oUlqua ,  disloria,  lortuosa ;  rejectl  quippe  norml.  Sti»' 
fianes  gressus  eorum  :  turpet  :  Heb.  recedenies ,  devil. 

is.  Ut  eruaris  ä  muliere  aUend.  Aliud  obsUculum  k  lenoclniis  TOlnpUtum,  alqae  imp«' 
dicis  amoribus.  Idem  locus  pertractatur  cap.  y.  ti.  tu.  ix.  xxiii.  27, 28. 

17.  Ducem  pubertatis  suoe.  Vinim  cui  virgo  nupail  :  quo  sensu  apud  HomenUB  * 
xoup(^u}y  «Xoxpv.Sie  etiam  anim»  instabiles ,  seduct«  ab  bsretids,  excidunt  Aslmpliciuia 
qu0  est  in  Cbristo ,  cui  ut  casta  Tirgo ,  erant  tradita.  II.  Cor.,  xi.  2,  S. 

18.  Et  pacti  Dei  sui  oblita  est :  legis,  adulteria  probibentis.  Inclinata  est :  deprem,  <iecu* 
Tis.  Cta.  InfOTeAlubrica. 
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19.  Omnes  qni  IngrediDutar  ad  eam ,  non  reYertentur,  nee  apprehendent  semitas 
Tito: 

20.  Ut  ambules  in  i\k  bonA,  et  calles  justorum  custodias. 

21.  Qni  enim  recti  sunt,  habitabunt  in  terra,  et  simpUces  permanebunt  in  eft. 

22.  ImpU  Ter6  de  terra  perdentur ;  et  qul  inique  agunt ,  auferentur  ex  eä. 

CAPUT  IIL 

Ftta :  rerum  eopia ,  verasgue  dIvHicB ,  ac  perftela  teeurUas,  per  sapieniiam  :  beneficenUa 
eommendalur,  vi,  28.  malos  perdit  Dem  :  bonU  benefädU 

1.  Fillflil ,  ne  obliviscaris  legis  meae,  et  prsecepta  mea  cor  luum  custodiat  s 

2.  Longitudlnem  enim  dierum ,  et  anncn  y\U&,  et  pacem  apponent  tibi. 

3.  Miaericordia  et  verltas  te  non  deserant :  circumda  eas  gütturi  tue,  et  describe  in 
tabaUs  cordis  tui  : 

4.  Et  invenies  gratiam  et  disciplinam  bonam ,  coram  Deo  et  hominibus. 

5.  Habe  fldnclam  in  Domino  ex  toto  corde  lao;  et  ne  innitaris  prudentis  tu». 

6.  In  Omnibus  vüs  tuis  cogita  illum,  et  ipse  diriget  gressus  tuos. 

7.  Ne  Bis  sapiens  apud  temetipsum :  time  Deum ,  et  recede  k  malo  : 

8.  Sanitas  quippe  erit  umbillco  tuo ,  et  Irrigatio  ossium  tuorum. 

9.  Honora  Dominum  de  tuä  substantiÄ,  et  de  primitiis  omnlum  frugum  tuarum 
da  ei : 

10.  Et  implebuntur  horre^i  tua  saturitate,  et  vino  torcularia  tua  redundabunt. 
ll.'Dlscipllnam  Domini»  Ali  mi,  ne  abjicias  :  nee  deflcias,  cum  ab  eo  corriperis : 
13.  Quem  enim  diligit  Dominus,  corripit,  et  quasi  pater  in  filio  complacet  sibi. 

13.  Beatus  homo  qui  invenlt  sapieniiam,  et  qui  affluit  pmdentift  : 

14.  Melior  est  acquisitio  ejus  negotiatione  ai^enti;  et  auri  primi  et  purissiml, 
fructus  ejus  : 

16.  Pretiosior  est  cunctls  opibus  :  et  omnia,  quse  desiderantur,  huic  non  Talent 
comparari. 

16.  Longitudo  dierum  in  dextcrä  ejus,  et  in  sinlstrft  illius  divitlse  et  gloria. 

17.  Vis  ejus, TisB  pulcbrse ,  et  omnes  semits  illius  pacificse. 

18.  Lignum  yitse  est  bis ,  qui  apprehenderint  eam  :  et  qui  tennerit  eam ,  beatus. 

19.  Non  revertentur :  utqui  in  ferarum  speluncam  inciderint ;  neque  nDquam  ad  se  redi- 
bant ,  priTia  ioescati  libidinibus ,  et  Tolupiatibus  meni. 

30.  Ut  ambulei  in  vid  bonA,  lledi  ad  ^.  ii.  Pritdentia  servabit  te  :  12.  ut  eruarU  ä  vid 
nalA :  16-  ä  mullere  aliend;  et :  ut  ambules  in  vid  bond  :  hsc  enim  omnia  consequeri« ,  al 
pnideotia  te  regat. 

i,  Longitudlnem  dieritm,  Aliad  argumentum  conqulrend«  sapienti»  ,  k  diTinis  poUicItatio- 
Dibui,  ac  mercede  promissa  :  quaüt  illaeat :  Honora  patrem  et  matrem,,,  ut  longo  vivas  tem- 
pore. DenL,  f.  16.  quod  et  ad  calera  pracepta  protendllur  :  ut  benh  »il  tibi,  et  longo  vlvas 
Umpore.  Ibid.,  xxii.  7.  Et  ilerum  :  Pondus  habebis  juttum  et  verum ut  multo  Viva»  tem- 
pore. Ib.,  xzT.  15.  etalibi  passim.  Et  pacem  :  alfa  mercea. iVon  enim  estpax  impll» :  et :  impii 
quasi mare  fervens  .*  inquieli,  ac  velul  turbinibut  acti:  et :  vas  impio  1  Ib.,  iii.  ii;  xltui.  22 ; 
i>Tii.  20,  21.  Qaod  eüam  Salomon  copiotiüa  ezequetur  hlc.  23. 

5.  Ne  innitarii  prudentlos  tuce :  quod  est  f,  7.  Ife  sis  sapiens  apud  temetipsum.  Paulua  : 
NoUie  esse  prudentes  apud  vosmetipsos.  Rom.,  xii.  16.  Perdam  enim  sapientiam  sapientium. 

I.  Gor.,  I.  19.  ex  la.,  xxix.  14.  Unde  Chrislua  factus  est  nobls  sapientia  ä  Deo ,  et  Justitia,  et 
sattttificatio,  et  redemptio :  ut ,  quemadmodum  scriptum  est :  qui  gloriatur ,  in  Domino  glo- 
Heiuf.  Ibid.,  80.  81. 

8.  ümbUico  tuo.  Per  nmbilicum  etossa,  interiores  qnsque  et  infirmiores  partes  deaignan- 
tnr,  quibua  maximö  Taletudo  continetur.  Et  irrigatio  ossium  tuorum :  pinguedo,  medulla. 

10.  Implebuntur  horrea  tua.  Alia  roercea ,  renim  omnium  copia  paaslm  apud  Mosen ,  ac 
pTcaerlim.  LcTlt.,  ixfi.  4,  lo.  altiore  sensu  :  tanquam  nihil  habenies ,  et  omnia  possidentes. 

II.  Cor.,  Tl.  10.  Quem  sensum  Yabes  postea ,  f,  i*,  15,  et  seq. 

14.  Melior  est  acquisitio :  Heb.  negotiatto,  ejus  negotiatione  argentl :  eodem  ubique  foca- 
l»lo !  et  aurl  prlml  .•  et  pra  auro  fructus  ejus  :  provenlus,  sapientia)  scilicet. 

15.  Preüosior...  cunctls  oplöus :  gemmis  ,  margarilis  :  Heb. 

lt.  Lignum  vitce :  longa  viu ,  ut  i.  2. 16.  Allosum  ad  illud  iignum  viUe  in  Paradtso.  Gen.» 
21. 9;  ux.  22.  ut  et  inCrA ,  xui.  12;  xt.  4. 
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10.  Bctniinn  saiiieatlA  fUndavit  terram ,  stablliTit  coBlm  pratatüa. 

30.  Sapienti&  llllus  eruperunt  abyssi ,  et  nubes  rore  concrescunt. 

21.  Pili  mi ,  ne  effloant  hasc  ab  eoulis  tuis  :  eiiftloAi  legem  at^ue  eonafllHs : 

32*  Et  eift  Tita  animie  tu» ,  et  gnitia  fiattclbus  tuis. 

23.  Timc  ambohbift  fldaciallter  in  vlft  tuft ,  et  pes  tuns  non  implngst  x 

24.  Si  dormleris ,  non  Umebis;  quiesces,  et  suavis  erit  aomnas  tuns. 

25.  Ne  paveas  repentino  terrore ,  et  Irraentes  tibi  potentlas  impiomm. 

26.  Dominus  enim  erit  in  latere  tuo ,  et  custodiet  pedem  toum  ne  eapiaris. 

27.  Noli  prohibere  benefkoere  eum  iioi  potest :  si  vales ,  et  ipae  beoeCac. 

28.  Ne  dicas  amico  tuo  :  Vade,  et  revertere;  cras  dabo  tibi :  cum  statim  possis 
dare. 

29.  Ne  mollaris  amico  tuo  malum ,  cum  ilie  in  te  habeat  flduciam. 

30.  Ne  contendas  adrersüs  hominem  frustra ,  cum  tpse  tibi  nihil  mali  feeertt 

31.  Ne  semuleris  hominem  ii^ustum ,  nee  imiteris  vias  ejus : 

32.  Quia  abominatio  Domini  est  omnls  illusor ,  et  cum  simpliclbus  eermoetittüo 
ejus. 

33.  Egestas  k  Domino  in  domo  impii :  habitacula  autem  jnstorum  benedieentor. 

34.  Ipse  deiudet  Ulusores ,  et  mansuetls  dablt  gratiam. 

35.  Gloriam  sapientes  possidebunt :  stultorum  exaltatlo ,  Ignominia. 

CAPUT  IV. 

iSmiomön  o6  ipsd  pwfitid  sapienilam  dodus ,  ejui  bona  commendat :  maiofum  ^jbipiiettdo 
ac  pervertUat:  vir  boniu  cor  custodial :  prava  arceat  coUoquia  :  agenda  pr<MpJ«ial:9Sy 
96,  27. 

1.  Andite ,  fllii ,  disciplinam  petris ,  et  attendite  ut  sclatis  prudentiam. 

2.  Donum  bonum  tribaam  vobis;  legem  meam  ne  derelinquatis. 

3.  Nam  et  ego  flllus  fui  potrls  mei ,  tenellus ,  et  unigenitus  coram  matre  meft : 

4.  Et  docc])at  me ,  atque  dicebat :  Suscipiat  verba  mea  cor  tuum ;  custodl  precefla 
mea ,  et  vives. 

19.  Dtmimts  »apientid  fandavU  terram,  ÄIU  oommendtUo  Mpieod»  ab  operibiu :  qood 
oopioiiüs  explicat  Mri,  yiii.  22. 

90.  SruperuRt  obyMi :  fontes  et  flumlna  per  terra  venai  mea&t  et  emanant  Nabes  rwi 
concrescunt :  aer  Bltllat  roribiu  :  Heb.  aqua  tuprema  et  iDflma  asquö  dedvcunlor  D^  «- 
pleniit. 

91.  Ciutodi  legem  .-quod  alii  Tertont,  cssentiam :  eodem  apod  BßhntoB  teosa. 

23.  Aliud  argumentum :  fera  securitas  per  sapienliam,  de  qut  securitate :  21, 2S,  25,  et  aniei 
9, 17.  Samma  :  aerure  conscienli«,  secura  omnia  sab  Deo  eustode. 

95.  Ne  paveas  repentino  terrore :  nnde  illud  :  Dominum  non  tnvoeaverunt :  lUictrepidaH- 
runt  tfmore,  ubi  non  erat  timor,  Psal.  xiii.  s.  Conlrft  de  piia  :  Scuto  drcumdalHt  le  vtriiti 
ejus  :nontimebis  ä  ttmore  nocturna,  Psal.  xc.  5. 

98.  Cras  dabo :  Rect£  hie  commemorant  Anliochum  lllom  ,  cai  cognomen:^  9üaw  :  qn^ 
lemper  dalnrus ,  nunquam  daus ,  ranis  polliciutionibus  ludiflcarct  amicos. 

30.  Ne  contendas  adversüs  hominem  frustra  :  de  rebus  nihil!  :  sive  immeritö :  gralii.  ^ 
quis  enim  videtur  contentiosus  esse,  nos  talem  consuetudinem  non  habemus ,  neque  Ecdesia 
Dei,  I.  Cor.,  XI.  16. 

39.  Quia  abominatio  Domini  est  omnis  illusor  :  perversus :  nec^y($/<o«.  lxz. 

33.  Egestas  ä  Domino  in  domo  impii :  maledictio ,  xatripx ,  lxx. 

34.  Deiudet  iUusores  :  qua  ipsa  est  sententia  memorau  ä  Jacobe  et  Petro ,  JnxU  TO.  ti^ 
yerbis  :  Deus  superbis  resistit :  humilibus  autem  dat  gratiam.  Jac,  it.  6;  I.  Pet,  ▼.  5. 

85.  Stultorum  exallatio,  ignominia.  StuUi  exalunt  ignominiam :  Heb.  70.  insipientia  etdm 
eorum,  tanquam  alio  loco  posiu ,  manifesta  erit  omnibus.  11.  Tim.,  iii.  9. 

3.  Filius  fui  patris  mei :  caleris  majoribus  licet  antepositus  et  ad  spem  regni  edudoi :  (f- 
neüus  et  unigenitus :  um  canis  malrl,  atque  unigenitus :  nam  et  malri  Bethsabee  filia  ktot^ 
prater  Salomonem  ,  dantur  alii  tres  ex  Davide  filü.  I.  par.,  in.  s.  Sed  Salomon  dUecüssimitf '• 
unde  illud  Canticum,  pro  dilecto  :  in  tiiulo  Psal.  xlit.  Vide  autem  pietatemSalomonis  \At  et 
ubique  passim  studiosissimö  commendantis  malrem  optimam,  et  onA  cum  Davide  A  pcctat» 
ad  summa  provectam. 
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5.  Pofiside  sapientiam  ,  posside  prudeatiam  :  ne  obliTisearis ,  neque  declines  äverbis 
oris  mei. 
«.  Ne  dimittas  eam ,  et  enstodiet  te :  dtHge  eam ,  «t  comermljlt  te. 

7.  Pjrinottrtum  fiapientis,  posside  sapientiam;  et  in  omni  possesslone  tnft  aecinire 
pnidentiam : 

8.  Anrlpe  lllam,  et  eialtabit  te  i  giorificaberls  tib  ek ,  cum  eam  faeris  ampletatus. 

9.  Wbii  eafiti  tuo  augmmta  grfltiaEron ,  et  cofonA  InoIytA  proteget  te. 

10.  Aad! ,  Ali  mi ,  et  suscipe  verba  mea ,  ot  multiplicentur  tibi  anni  ritn. 

11.  Viam  sapleiitl»  moastrabo  tibi  ,ducam  te  per  semltas  ttqtiitatl&: 

12.  Qaas  ehm  ingresans  fueris,  non  arctabmitmr  gressua  tui,  et  curräm  non  ha- 
bebis  oüendiculum. 

13.  Tene  disciplinam ;  ne  dimittas  eam  :  eostodi  illam ,  qula  ipta  est  Tita  tua. 

14.  Ne  delecteris  in  semiiis  implornm ,  nee  tibi  placdatmaknrum  yia. 

15.  Fuge  ab  eA,  nee  transeas  per  illam  :  declina,  et  desere  eam. 

16.  Non  enim  dormiunt,  nisi  malefecerhit ;  et  rapitur  somnns  ab  eis,  nisl  soppbn- 
tavertiit. 

17.  Ckimedunt  panem  impietatis ,  et  vimim  tniqnKatis  bibnot. 

18.  Instorum  antem  semita ,  quasi  lux  splendens ,  procedit  et  crescit  usque  ad  |)dl^ 
fectam  diem. 

19.  Vi&  impiorom  tedebfoaa  :  nescinnt  ubi  corrnant. 

20.  Pill  ml ,  ausculta  sermonea  meos,  et  ad  eloqula  mea  inelina  anremtnam : 
31.  Ne  recedant  ab  oculis  tuis;  cnstodl  ea  In  medlo  cordis  tul ; 

23.  Vita  enim  sunt  lüvenientibas  ea ,  et  müvens  carni  sanitas. 

23.  Omni  custodia  serva  cor  tuum ,  qnia  ex  Ipso  vlta  procedit. 

24.  Remove  &  te  os  prarmn,  et  d^trahentia  labia  sint  procnlA  te. 

25.  Ocnll  tal  recta  videant,  et  palpebrs  tuce  praecedant  gressns  toos. 

26.  Dirige  semitam  pedibus  tuis  :  et  omnes  vise  tus  stabillentur. 

37.  Ne  declines  ad  dexteram ,  neque  ad  slnlstram  ;  aTerte  pedem  tnrnn  k  malo. 
Vias  enim ,  qu»  k  dextris  sunt ,  novit  Dominus  ;  perverss  verö  sunt ,  qus  ä  slnhtris 
sunt.  Ipse  antem  rectos  faciet  cursus  tuo9 ,  itinera  autem  tua  in  paee  prodncet. 

7.  Principimn  sapierUice,  posstde  sapientiam  :  prima  tibi  sil  upieoU«  cura. 

M.  UM  supplantaverint  .•malefeceriotfdeceperinL 

17.  Pmnem  impietatis,  vinwn  iniqtütaiis :  malö  partom,  teu  rapInA,  sea  dolo. 

1«.  Auiorum  semila ,  quasi  lux.  Srumpet,  quasi  matte,  lumen  tuum.  Is.,  lviit.  8.  Procedit 
et  cresdt  usque  ad  perfectam  diem  :  qua  lux  decrementa  nescit  :  ä  dariiate  in  claritaiem, 
IX.  Cor»,  II.  la. 

19.  f^ia  impiorum  tenebrosa  :  plena  offendiculis  que  non  vident :  nnde  ;  nesciunt  ubi  cor» 
fwmt  :  Juxla  iilod  Davidicum  :  Fiat  via  ilhrum  tenebroB  et  lubricum.  PMim.  x»it.  6. 

2S.  Oculi  tui  recta  videant :  primüm  enim  explorare  ac  fidere  oportet  qu«  recta  sunt ,  ut 
fiat  ilUid  Pauli  :  omnia  probate,  quod  bonum  est  tenete.  I.  Tben.»  ▼.  2a.  Palpebras  tum,  ocnli, 
pra:cedant  gressus  tuos :  quidquid  agas,  prospice  quem  in  flnem  efenturum  sit ;  prveipitif 
enim  animi  est  ire  antequam  videaa  ,  eöque  ingredi ,  unde  pedem  referre  non  poaais.  Rectft 
Beda:  Iter  justiti<B  quod  ingredi  debeas\  dillgenter  edisce:bonum  opus  quod  acturus  es, 
seduld  cogitattone  prasveni.  Vide  EccI.,  ii.  14. 

36.  Dirige  semilam  pedibus  tuis  :  quod  est  Illod  ex  70.  dedoctum ,  et  i  Patribos  tottes  me- 
moratoffl :  rectos  cursus  fac  pedibus  tuis ,  et  vias  tuas  dirige. 

27.  Tfe  decHnes  ad  dexteram  :  quod  est  ire  rectä,  aberrare  nusqnam  :  proverbialis  locutio. 
I.  Reg.,  Tl.  12;  II.  Reg.,  ii.  19.  Unde  illa  sapiens  Tbecnitis  :  Nee  ad  sinistram ,  nee  od  dex- 
teram est  ex  Omnibus  Ms  qtice  locutus  es  :  rec  lö  conjectatus  es,  nee  k  vero  aberrasti.  II.  Reg., 
xrr.  19.  Kias  quee  ä  dextris  sunt  novit  Dominus  :  id  est ,  probat :  sicut  scriptum  est :  Novit 
Dominus  viam  justorum ;  Psal.  i.  6.  et  ad  Moysen :  Novi  te  ex  nomine ,  et  invenisti  gratiam 
coront  me  :  Exod.,  xxxiii.  I2.  unde  ad  reprobos  dicitur  :  Nunquamnovi  vos:  Matt., tu.  23.  ut 
Augustinus  passim,  etdisertö  ad  hnnc  locum  Epist.  poster.  ad  Valentin.  prsfixA  Ubro  de  Grat, 
et  Üb.  arbit.  u.  7.  quo  loco  et  islud  reclö  :  iui  bonas  esse  vias  quce  ä dextris  sunt,  ut  in  dexte- 
ram tamen  deeiinare  non  sit  bonum.  Declinat  ad  sinfstram, qui  mala  opera  fiicit : ad  dexteram 
Verb,  qui  bona  ipsa  opera,  quas  ad  vias  dexteras  pertinent,  sibivult  assignare,  non  Deo.  Si« 
mili  inodo,  ex  Bedli  faic  : declinat  ad  sinistram ,  qui  desipit :  ad  dexteram  verö,  qui  plus  saplt 
quim  oportet  sapere.  Declinat  ad  sinbtram,  qui  Tim  prsceptorum  relaxat  in  malum :  ad  dex- 
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CAPUT  V. 

Custodienda  meru  et  Ungua,  ne  ä  voiuptalibuM  abstrahamur  :  impudicas  muÜerU  arte»,  faUo 
äiüeedö ,  inttabüitaa  ,  faUada :  hinc  pestu  rei,  fama,  valetudHU  :  «ero  pcmUenOa  :  coftf 
eottjugii  laut. 

1.  Pili  mi,  attende  ad  aapientiam  meam,  et  pradentiae  meae  inclina  anrem  taam, 

2.  Ut  costodias  cogltaUones ,  et  disciplinam  labla  tua  conservent.  Ne  attendas  fol- 
laciflB  muUeris. 

3.  Favus  enlm  distUlans  labia  meretricis ,  et  nltidius  oleo  guttur  ejus  ; 

4.  NoYlaslma  autem  iUiuB  amara  quasi  absynthium,  et  acuta  cpiasi  (Radius  biceps» 

5.  Pedes  ejus  descendunt  in  mortem ,  et  ad  inferos  gressus  illius  penetrant. 

6.  Per  semitam  vits  non  ambulant ;  vagi  sunt  gressits  ejus ,  et  investigablies. 

7.  Nunc  ergo,  Ali  mi,  audi  me,  et  ne  recedas  k  verbis  oris  mei.^ 

8.  Longd  fac  ab  eä  viam  tuam ,  et  ne  approplnques  foribus  domüs  ejus. 

9.  Ne  des  alienis  honorem  tuum ,  et  annos  tuos  crudeli ; 

10.  Ne  fort^  impleantur  extranei  viribus  tuls ,  et  laiwres  tui  sint  in  domo  alienft ; 

11.  Et  gemas  in  novisämis,  quando  consumpseris  carnes  tuas  et  corpus  tuum ,  H 
dicas  : 

12.  Cur  detestatus  sum  disciplinam ,  et  increpationibus  non  acquievit  cor  meom, 

13.  Nee  audivi  vocem  docentium  me ,  et  ihagistris  non  inolinavi  aurem  meam? 

14.  Pene  fui  in  omni  malo,  in  medio  ecciesias  et  synagog». 

15.  Bibe  aquam  de  cistemft  tuft,  et  fluenta  putei  tui ; 

16.  Deriventur  fontes  tu!  foras,  et  in  piateis  aquas  tuas  dlvide. 

17.  Hal)eto  eas  solus ,  nee  sint  alieni  participes  tui. 

18.  Sit  yena  tua  l)enedicta ;  et  Isetare  cum  muiiere  adolescentis  tuiB. 

19.  Cerva  carissima,  et  gratissimus  hinnulus;  nhem  ejus  inebrlent  te  in  omni 
tempore ,  in  amore  ejus  delectare  jugiter. 

20.  Quare  seduceris ,  Ali  mi ,  ab  alienä ,  et  foveris  in  sinu  aiteriusP 

21.  Respicit  Dominus  vias  hominis ,  et  omnes  gressus  ejus  considerat. 

22.  Iniquitates  sus  capiunt  impium ,  et  funibus  peccatorum  suorum  constringitar. 

23.  Ipse  morletur ,  qula  non  habuit  disciplinam ,  et  in  multitudine  stultiUs  siue 
decipietur. 

leram  ferö,  qui  alligat  el  imponil  in  bumeroi  homiDUxn  onera  imporubilia,  ut  balieUir  HatL, 
xxui.  4.  Porrö  ab  illis  verbia :  vias  quos  ä  dextris  sunt,novU Dominut ;  toium  illud in HebrM 
deeat,  et  ä  70.  aumptum. 

3.  Ut  cttitodias :  contineas  ac  regas  cogitatioties :  noD  tanliim  opert  vel  verlta.  Ne  aliemias 
fäUacia  mulierU  :  deest  Heb.  babent  70. 

3.  Et  Tätidtus  oleo  guttur  ejus  :  lene  pr»  oieo  guttur.  Sie  Piai.  lit.  32.  BfoUiU  eiaU  uf- 
numeeejus  iuper  oleum, 

6.  ^agi  »utü  grettus  ejus ,  et  investigabiles  :  non  TeatigalMles,  indeprensi ,  ignoU :  Heb.  M 
te  rallaciia  lecbnisque  infoMt. 

9.  Ne  des  alienis  honorem  tuum  :  ne  ais  eis  ludtbrio,  apoliatua  ei  egena :  unde : 

iO.  Ne  expleantur  extranei  viribus  tuis :  ne  opes  tot  laboribua  parts ,  alienam  in  (lu&ilUia 
transferanlur :  enecioque  per  Itdidines  corpore,  fruatrA  gemas,  ^.  ii. 

12.  Cur  detestatus  sum  disciplinam  ?  Sera  poenitenila  ,  ad  quam  eUam  iatud  perünet. 

14.  Pene  fui  in  omtd  malo  :  propemodum  onuiia  mala  tum  expertua.  In  medio  eccUsiati 
synagogai :  libidinibua  cquö,  ac  miaeriia  vulgo  notua :  Iwua,  faletndo,  flama  parlier  perierttoU 

15.  Bibe  aquam  de  cisiernA  tuA :  uxore  legilimi  eato  conlentua. 

16.  Deriventur  fontes  tui  :  multipiicabuntur  liberi  tui ;  et  posieritaa  tua  lato  patebit 

17.  Habeto  eas  solus  :  aquas;  liberos  tuos  :  castum  custodi  matrimonium,  ut  tuo  qooque 
exemplo  servet  uxor  pudicitiam ,  nee  Iik>eri  tui  incerto  patre  nati  babeantur. 

18.  Sit  Vena  tua  :  fona  luus :  benedicta:  foecunda  :  lato  proventu  felix.  Cum  muliercad(h 
lescentias  tua:  :  quamduxislt  adolescens  :  ut  suprA,  ii,  17. 

19.  Cerva  carisstma  :  amorum  vocabula,  quibua  conjugem  prosequeria.  In  amoHejutdt' 
leelare  :  non  in  merelriciis  amoribua  :  et  tarnen  memineria  id  quoque  eaae  vanum.  Ecrl.,  il 
1.  et  seq.  tibique ,  cbristiane  ,  dictum :  Tempus  breve  est  :  reliquum  est  ,ut  et  qui  hobd 
uxores,  tanquam  non  habentessint :  neque  carni ,  aed  apiritui  serviant ,  aeque  traoiire  oogi« 
tent,  non  manere.  I.  Cor.,  vii.  29,  30,  Si. 
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CAPUT  VI. 

De  mm  temerl  ßd^ubendo :  ad  fbrmicampiger  :  apotiatas ,  sine  vafti  turhuienllque  homU 
nei :  Septem  Deo  exata :  perpetua  attenUo  ad  legem :  lUne  tutela  adver süs  mulielfres  iUc- 
edbfOM* 

t,  Pili  mi,  8l  spoponderls  pro  amico  tao ,  deflxisti  apod  extraneum  manum  taam, 
1  lllaqueatas  es  verblB  oris  tul ,  et  captus  proprlls  sermonibus. 

3.  Fac  ergo  quod  dlco,  Ali  mi,  et  temetipsom  libera  ;  quia  Incidisti  in  mannn» 
proximi  toi.  Discurre ,  festina ,  soscita  amlcum  taum  ; 

4.  Ne  dederls  somnum  oculls  tuls,  nee  dormitent  palpebrae  tuae. 

6.  Eruere,  quasi  damula,  de  manu,  et  qaasi  avis,  de  manu  aucupls. 

6.  Vade ad  formicam,  ö piger,  et  considera  vias  ejus,  et  disce  sapientiam. 

7.  Qus  cum  non  liabeat  ducem ,  nee  pneceptorem ,  nee  principem , 

8.  Parat  in  sestate  cibum  sibi ,  et  congregat  in  messe  quod  comedat. 

9.  Usquequo ,  piger,  dormies  P  quando  consurges  6  somno  tuo? 

lO.Paolttlum  dormies,  pauiulum  dormitabis ,  pauiulum  conseres  manns,  nt  dor- 
rolas: 

11.  Etvenlet  tibi  quasi  viator,  egestas,  et  pauperies  quasi  vir  armatus.  Si  ver^ 
Implger  lüeris,  veniet  ut  fons  messis  tua,  et  egestas  iongö  fugiet  k  te. 

12.  Homo  apostata ,  vir  Inutllis  graditur  ore  perverse. 
U.  Annuit  oculis ,  terit  pede,  digito  loquitur. 

1.  Si  spoponderls,  OEoonomicttm  de  non  fldejobendo,  sspe  repetilnm  :zi.  15;  zrii.  is^ 
UL 16 ;  zzu.  26 ;  zivii.  13.  000  quöd  spoodere  velet,  qui  et  larglri  praBcipit ,  iii.  27,  28.  et 
•libi  lape ;  Md  loterim  hoc  vitaDda  mooet :  primum  oe  (klio  pudore ,  ao  oimiA  bcUitate  t» 
obligei;  aliemm  ut  obügaUif ,  quamprimam  ezsoifi  ie  cares,  oediligeos  licet  paierbmiliaf^ 
liieol  indiligeotiA,  atque  iocurit  pereaa  ,  uode  sobdlt : 

3.  Discurre ,  festina ,  suscita  amicwn  tuum  :  pro  quo  spopondisti ,  oe  velut  ex  aolato  oexB 
weanu,  reique  su«  oegügeos,  tibi  persolveodum  «s  alienum  relinquat.  Spiritual!  sensu  vetat 
Mqois  fiicUö  curam  animarura  suscipiat,  ne  susoeptam  negligeoter  gerat ;  is  enioi  reri  pro 
aliii aQiaum  oppigneravit  suam ;  quare,quod  superest ,  slrenui  nee  somnolenler  rem agat, ut 
ittbetor  f.  4.  aisidoisque  adborUtionlbui  amtcos  suscitet  f.  3.  adigaU|ue  ad  ezaoi?eodum  de* 
iiltQD ,  Deoque  et  proximo  prcsUodom  quod  lex  Imperat.  Sic  enim  pastor  Tigiians  anlmaux 
Hberabii,  etovlum,  et  suam :  ^  i.  defixisU  extraneo  manum  tuam,  AUudil  ad  cavendi  for'* 
■ttUm  complosis  utrinque  manibos  :  quod  et  infri  memoratur,  xtii.  I8 ;  xzii.  26. 

6.  Fade  ad  fbrmicam,  6  piger.  Formica  dicitur  strenuus  quisque  et  providus  operarius,  quC 
inpraienti  vltJi ,  velut  in  cstate,  fructui  Jusliti»  quos  In  «ternum  recipiat,  sibi  recondat. 
Bedi.Dijce  sapientiam  :  non  bestioia,  sed  Dei,  in  tenui  licet  animalculo ,  ingentium  Tirtu- 
tarn  spedmen  adumbrantls. 

7.  Quee  cum  non  habeat  ducem,  Si  tantiUum  animai  principe  carens  et  rationis  expers,  natnrt 
^  sibi  providet  in  poslerum ;  mullö  magts  tu  ad  imaginem  Dei  cooditus ,  ad  videndam  ejus 
iloriam  Tocauis ,  doctorum  magisterio  adjutus,  ipsum  conditorem  babens  ducem ;  debes  in 
prnenti  bonorum  operum  fructus  oongregare ,  quibus  in  «lernum  Tivas.  Hie  autem  dies 
judicii  hiemi  comparaUir ,  quia  tunc  nulla  facultas  pro  vitA  laborandi :  sed  tantüm  quisqu» 
cogtuir  de  horreo  pristins  actionls  proferre  quod  recondidit.  Beda. 

,  9.  Ifsquequo,  piger,  dormies  ?  Surge  gui  dormis  (in  viliis  peccatisque  scilicet) ,  et  exurge 
fl  wwfu/^^  e,  uiuminabit  u  Christus,  Epbes.,  ▼.  14. 

to.  Paultdwn  :  ad  breve  tempus  :  comeres ,  complicabis  manus  ;  teque  compones  ad  som- 
i^om :  at  egestas  te  dormire  non  sinet:  unde  sequitur. 

"•  Veniet  tibi  quasi  viator  egestas :  improvisa ,  Inexpectata  *.  et  pauperies,  quasi  vir  ar- 
^fu$ :  acer,  indomitus ,  nee  nisi  vi  et  industrlA  domo  expellendus :  ne  tanlum  vialorem  ultro 
«Mtoruni  cogites.  Hie  autem  egesUtis  nomine,  anims,  suo  vttio ,  Tirlute  et  gratiä  destitute  » 
iMigeniia  Inlelligatur.  Si  verb  impiger  fueris ,  veniet  ut  fons  limpidus ,  inexbaustus .  meMi« 
'"^1  ef  egestas  longb  fugtet  ä  te :  qu»  desunt  in  Heb.  babeot  70.  * 

12.  Domo  apostata  :  discedens  i  Deo  TerAque  simplicitate :  bomoBeÜbal:  ifpav  mu  7ra/»a— 
^fiOi  :  insipieos  et  legis  contemptor,  TO.  f^ir  inutilis  :  iniquus  :  Heb.  Ore  perverso :  meor 
•face ,  falUce. 

U.  jinnuit  oculis :  verbis  parcit ,  nulibus  loquitur ,  ut  arcana  tacendaque  retecturus :  qua- 
lesardoiiones  Uli  turbulent!  homines,  fraudum  ac  nequitiarum  artifices,  qui  negotiis  quibusque 
*«  immlsoeih,  ut  rerum  omnium  qua  agunlur  gnari :  buic  annuunt  oculis»  teruni  alierl  po> 
^em :  nil  sinceri ,  nii  candidi :  uode  rlxa  et  Jurgia ,  ut  io  $e(i,  habetur. 

I.  14* 
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14.  Pravo  corde  machinatar  malnm ,  et  omni  tempore  jurgla  semlnat. 

15.  Huic  eitemplo  yeniet  perditio  soa ,  et  subitA  conteretur ,  nee  habebit  nltrii  me« 
dicinam. 

16.  Sex  Mint ,  qiuB  odit  I>ominos ,  et  septimum  deteitatar  anima  ejus : 

17.  Oculos  sublimes ,  lingoam  mendacem ,  manus  effundentes  imioiium  saogoliMB, 

18.  Cor  machinans  cogitationes  pessimas,  pedes  yelocesad  cnrrendom  in  malnm, 

19.  Proferentem  mendacia ,  testem  fallacem ,  et  eum  qol  seminat  inter  fratiesd^ 
cordlas. 

20.  Gonserva ,  Ali  ml ,  prascepta  patris  tnl ,  et  ne  dimittas  l<^em  matris  to«. 

21.  Liga  ea  in  corde  tuo  Jagiter,  et  circumda  gutturi  tuo. 

22.  Cum  ambalaverls,  gradiantor  tecam ;  cum  dormieris ,  custodlant  te;  et  erlgi* 
lans  loquere  cum  eis. 

23.  Quia  mandatum  lucema  est,  et  lex  lux,  et  via  vits  Increpatio  diacipllns ; 

24.  Ut  custodiant  te  ä  muliere  mala ,  et  k  blandft  llnguä  extranese. 

25.  Non  concupiscat  pulchritudlnem  ejus  cor  tunm ,  nee  capiaris  nutibus  illiu ; 

26.  Preüum  enim  scorti  vix  est  unius  panis ;  mulier  autem  Tiri  pretiosam  animaiB 
capit. 

27.  Numquld  potest  homo  abscondere  ignem  In  sinq  sno ,  ut  vestimenta  üllns  noo 
ardeant? 

28.  Aut  ambulare  super  prunas,  ut  non  comburantur  plant®  ejus? 

29.  Sic  qui  ingreditur  ad  mulierem  proxlmi  sui ,  non  erit  mundus  cum  teügerit 
eam. 

30.  Non  grandis  est  culpa ,  cum  (piis  furatus  fuerit ;  furatur  enim  Qt  esnrientcm 
impleat  animam  ; 

31.  Deprehensus  quoque  reddet  septuplum ,  et  omnem  substantiam  domds  sos 
tradet. 

32.  Qui  autem  adulter  est,  propter  cordis  Inoplam  perdet  animam  anam ; 

33.  Turpitudinem  et  ignominiam  congregatsibi ,  et  opprobrium  Ullus  non  dekbitor. 

34.  Quia  lelus  et  furor  viri  non  parcet  in  die  vindicts, 

35.  Nee  acquiescet  cujusquam  precibus ,  nee  snscipiet  pro  redemptione  dona  ^ 
rlma.  ~         '^ 

15.  Hulc  extemplo  veniei  perdlüo  tua :  relecüs  ftebolonlt  fraiidibas,  atque  OBuibaf  91H 
deoepil  in  ejus  perniclem  squi  conipirantibus. 

2t.  Liga  ea  in  corde  tuojugiter :  tllusum  ad  DeaL,  ti.  8.  quaii  diceret :  iUic  Joberia  in nuan 
ligare  prccepta  :  ai  ego  prawipio,  id  quoque,  ut  in  corde  ligei.  Vide  tu.  3. 

2i.  Cum  ambulaveris ,  gradiantur  tecum,  MedltdberU  in  eis  sedens  in  domo  tud  ,  et  ankt- 
Ums  in  iiinere ,  dormiens  alque  consurgens,  Deut,  ti.  t.  SvigUans  loquere  cum  eis :  qua 
cum  amicis ,  fidisque  consiliarlis.  Consiliwn  enim  mewn  jttstificaliones  Uub  :  aiTe  ul  habet 
Heb.  quaai  viri  amicissimi  mei.  Paal.  cxtui.  24 . 

23.  yia  vitce  increpatio  disciplinoe :  sive  increpatio  qua  est  ex  disciplini  :  non  ex  odio,  a\ 
inTidii,  auldeniqne  auperbiA  animique  levitale. 

25.  Nutibus  illius  :  palpebris :  Heb.  nulu  oculorum ,  quibua  yel  maximö  stultom  amatorea 
inescant ,  quasi  plura  largilur» ,  quiim  Terbis  explicare  audeant. 

26.  Pretium  enim  scorti  vix  est  unius  panis :  quia  propler  mulierem  meretricem,  usqoeid 
lortam  panis  :  Heb.  supple ,  devenilur.  Omnia  exbaurit  filts  mereuicula.  Mulier  autem  viri 
pretiosam  animam  capit :  neque  tantüm  I>ona  corrumpit ,  sed  etiam  Ipsam  animam :  f,  Sl 

27.  28-  Numqiüd  potest  homo.  H«c  cogilenl  qui  se  media  In  pericula  conjlciunl ,  foricai]s« 
Tuturos  se  puiaoi :  rectö  aulem  Ambrosius :  Nemo  adversüs  seipsum  diu  fortls  est,  Yide  sioi* 
lern  senlentiam ,  EccH.,  xiii.  1 . 

29.  Non  erit  mundus  cum  teügerit  eam  :  innoxius,  impunis. 

SO.  N$n  grandis  est  culpa  :  furtum;  pra  adulterio  scilicet.  At  Heb.  non  spement  ftireiB, 
non  probro  afficient,  non  flagris  caedent.sed  pecunii  mulctabunt;  adulterum  verd  nece. 

St.  Reddet  septuplum :  phrasis  Heb.  Septenarius  numerus  incertus  pro  oerto;  eoque  magno: 
nam  in  lege  pro  furlo  non  septuplum,  sed  doplum  indicitur,  vel  quadniplnm,  vel  al 
summum  qoinluplum.  Sxod.,  zzi 1. 1,4,7,9.  Omnem  substantiam  domäs  suob  tradet.  QaiD- 
etiam  si  reddere  non  poasit  rem  ipsam  cum  augmenio ,  ipse  Tenumdabiiur.  Bxod.,  xxii.  S. 

S2.  jidulter....  propter  cordis  inopiam  :  propter  suiltitiam  :  perdet  animam  suam  :  mortt 
damnabitur.  Levit,,  xz.  10.  et  alibi  sepe.  Perdet  etiam  animam  in  »ternom ,  peccato,  capidt* 
tatibus ,  poensB  addictus. 
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CAPUT  VIL 

lUfvm  oltenHo  ad  legem:  saptentia,  earw,  amiea;  quce  ä  muUerum  averiat  illecebrts t 
eanm  ftdladm,  ficuts  wmQf ,  procadUu  .*  etca  UMdinitm ,  luxue ,  moUiUes ,  odoramenia  s 
hüic  vfncula,  laqitel ,  saglttte ,  wdmu  immtdiotMe ,  more  denique, 

1.  Fül  ml ,  cuBtodl  sermones  meos,  et  prscepta  mea  reconde  tibi.  Pili , 

2.  Serra  mandata  mea,  et  vives ;  et  legem  meam  qaasl  pupillam  oculi  tu! ^ 

3.  Liga  eam  In  digitls  tuis,  scribe  illam  in  tabulis  cordis  tui, 

4.  Die  saplentisß  :  Soror  mea  es ,  et  prudentiam  voca  amicam  tuam , 

5.  Ut  custodiat  te  h.  mullere  extraneft ,  et  ab  alienä ,  qus  verba  sua  dulcia  iacif. 

6.  De  fenestrA  enim  domüs  me®  per  cancellos  prospexl  $ 

7.  Et  Video  parvnlos,  considero  vecordem  juTenem , 

8.  Qui  transit  per  plateam  juxta  angulum,  et  prope  viam  domüs  illius  graditnr« 

9.  In  obscoro ,  advesperaacente  die,  in  noetis  tenebria  et  caliglne. 

10.  Et  ecce  occurrit  1111  mulier  onwtn  meretrielo ,  prseparata  ad  capiendas  anlmas; 
garrula  et  vaga , 

11.  Quietis  Impatiens ,  nee  valens  in  domo  consistere  pedjbug  suis, 

12.  Nonc  foris ,  nunc  In  plateis,  nunc  juxta  angulos  insidians. 

13.  Apprehensumque  deosculatur  juvenem,  et  procacl  Tultu  blanditur,  dlceos: 

14.  Victlmas  pro  salute  vovi,  hodie  reddidi  vota  mea. 

15.  Idcirco  egressa  sum  in  occursum  tuum,  desiderans  te  vldere;  et  reperü 

16.  Intexul  funibus  lectulum  meum ,  stravl  tapetibus  pictls  ek'iCgyptQ  : 

17.  Aspersl  cubllemeum  myrrhä,  etalo^,  et  cinnamomo. 

18.  Veni ,  inebriemur  uberibus ,  et  fruamur  cupitis  amplexlbus ,  donec  illucescat  die?» 

t  Liga  eam :  supri ,  Ti.  31. 

7.  Bi  Video  parviüos  i  imperf los ,  tdoleseenlulos  capere  et  capi  qaarentes :  at  rapri ,  eap,, 

U2S,26. 

tiB.  Qui  iramit...  juxta  angulum,  et  prope  viam  dom&s  iUiu»  :  meretricis  :  mal«  rel  fibi 
coudof ,  non  adit  recti  donam  iaftmen  impudifBiUii ,  ted  tranfettotto  specia ,  prope  «t  circa 
aagulon  obaibbiiJat ;  tum  nocte  oocuUt  Oagitium.  Unde  lequiuir :  in  obeouro :  in  noctie  tene- 

10.  Bt  ecce  occurrit  Uli :  cuncUbundo  et  verecondo ,  mulier  preeparata  :  H«b.  cuattfdU« 
<^e,  astala,  iDsiracta  dolis ;  ad  capiendas  animas  :  7«.  qua  facit  Juvenum  avotar^  corda  r 
<iecti  Id  Heb.  ged  suppletum  ad  bujua  loci  meniem»  ut  patebit  r.  22 , 23  et  seq,  Garrula:  quod 
aiii«  UixDuluioaam  :  Aquila  oüosam  Tortit;  Hieronymus  Ipse  clamoaam :  infrA,  ix.  IS.  Huic  al- 
n^lÜDc  illn  i  Paulo  memorai«  adolescentiores  Tidus ,  quce  primam  ßdem  irritam  fecerunt; 
^K<auiem  et  otiosoe  discunt  circulre  domos;  non  solüm  otiosce,  sed  et  verbosoß  et  curiosce, 
ioguetuet  quce  non  oportet.  I.  Tim.,  y.  n,  i2et  seq.  Et  vaga  :  declinans  :  Heb.  quod  vagant 
et  inquieum  sonat :  70.  Tolatica. 

11.  Quietis  impatiens :  deest  Heb.  Videlor  aulem  esse  expositio  prscedentis  vocis ,  vaga  : 
et  congruit  sequeutibos  :  nee  Valens  in  domo  conslstere :  quöd  otiosa ,  quod  curiosa ,  quod  gar- 
rala.  Dl  Paulus  dicebat. 

t2. ifimc  foris  .'in  vico  :  Heb.  nunc  in  plateis;  nunc  in  angulo  .-juxta  omnem  angulum  : 
Heb.  in  omni  anglportu.  Et  hec  -ragandi  causa ,  quöd  ubique  ^enetur  animas,  novosque  amJi- 
torei  oonciliare  suideat. 

18.  Bt  procacl  vultu  blanditur :  obfirmatft  facie  dielt :  Heb. 

H«  nciimas  pro  salute  vovi :  Tictimas  paciflcas ,  feslas  ac  la)tas,  ö  quibus  soiis  licebat  sa- 
crnm  insUmere  epulum. 

IS.  Idcirco  egressa  sum  in  occursum  tuum  :  ut  participem  te  Intitin  et  conTlTÜ  facerem. 

1«.  Intexui  funibus  :  stragolis  emolÜTi  ;  tesselatis  straf!  linteis,  sive  peri8Ux>matis  :  opero 
^{Aio  longo  optimo  ae  prettosissimo. 

n.  Jtpersi  cuMle.,.  myrrhä.  Vide  aulem  nou  modd  blanditias  et  amplexus ,  verum  etiam 
iQnaienta,  odores ,  opipara  convlvia ,  exquisilosque  et  exoticos  ornatus  omnino  ad  amaloria 
pertinere.  Quam  foida  sunt,sM  Tertullianus,  sine  quibus  non  potuit  meretrix  et  prostituta 
*«»<W  i  (De  cullu  fcemin.  IIb.»  xi.  n.  la. ) 

,^^lwbriemur  uberibus  .-sie  fcr*  antiqui  interpretes :  alia  lectio,  amoribus  : quam  nonc 
^•us  habet,  levissiml  apicis  muUUone.  Inebriemur  aotem  ebrIeUle  pessima ,  sicut  alt 
^Pneu  :  Ebria  non  ä  vino.  Is.,  li.  21.  Vino  enim  ebrii ,  postquam  Untllüm  besternam  cra- 
P«am  obdoraiverist,  saui  sunt :  at  ebrü  amoribus  ac  voloplatibus ,  nee  jam  sut  compotes,  mdio 
aoremodoquararunt. 
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19.  Non  est  enim  vir  in  domo  sak,  abiit  vift  longiasiinft. 

30.  Sacciüum  peciinlffi  secom  tulit :  in  die  plenas  luns  rerennniseBt  in  donramsiiaBt. 

21.  IrretiYit  eom  mnltis  sermonibns ,  et  blanditiiB  labioram  protnxit  iliuiDL 

22.  Staüm  eam  sequitur ,  quasi  1h>s  dactos  ad  victimam ,  et  qnasi  agnns  iaselTicns, 
et  ignorans  qu6d  ad  vincuia  stnltus  trahatar , 

23.  Donec  transfigat  sagitta  jeear  ejus ;  velut  si  avis  festinet  ad  iaqueom :  etnodt 
qaöd  de  periculo  aninue  iiüus  agitur. 

24.  Nunc  ergo,  fili  mi ,  audi  me,  et  attende  verbis  oris  mei. 

25.  Ne  abstrahatuT  in  tüs  ilÜus  mens  tua  :  neque  decipiaris  semitis  ejus. 

26.  Muitos  enim  vulneratos  dejecit^  et  fortissimi  quique  interfecti  sunt  ab  eL 

27.  Yiae  inferi  domus  ejus, penetrantes  in  interiora  mortis. 

CAPUT  VlII. 

Sapieniiac  inuiUmiU  clamor :  auctaritas  :  dMtia  :opera :  eadem  ex  Deo  gtnita,  eUpu  astU' 

tent  et  eooperaiu» 

1.  Numquid  non  sapientia  clamitat ,  et  pmdentia  dat  vocem  snamP 

2.  In  summis ,  excelsisque  verticibus  supra  viam ,  in  mediis  semitis  stans» 

3.  Juxta  portas  civitatis ,  in  ipsis  foribus  loquitur ,  dicens  : 

4.  0  Tiri ,  ad  vos  clamito ,  et  yox  mea  ad  filios  hominum. 

&.  Intelligite ,  parvuU ,  astntiam ,  et  insipientes  animadvertite. 

6.  Audite,  quoniaiji  de  rebus  magnis  locutura  sum  ;  et  aperientur  iabia  mea,  nt 
recta  praedicent. 

7.  Veritatem  meditabltur  guttur  meum  ;  et  Iabia  mea  detestabuntur  impinm. 

8.  Justi  sunt  omnes  sermones  mei ,  non  est  in  eis  pravnm  quid,  neque  penrersom. 
9.  Recti  sunt  intelligentibus ,  et  sequi  invenientibus  scientiam. 

10.  Accipite  discifjtinam  meam,  et  non  pecuniam ;  doctrinam  magis ,  quam  aarmn 
eligite. 

19.  Non  est.,,,  vir  in  domo :  td  tutas  diutamasqne  proTOcat  libidlnes. 

üo.  Sacculum  peamiw  tecum  tulit :  graode  Tiaticum :  in  die  plenee  lunoe :  alii  in  noTOnniOi  nt 
Pial.  Lxxx.  f,  A.  stato  die  Tel  condicto;  solemniori  forte ,  cujus  reiigione  soleltant  redoci  do- 
mom  :  ne  Sttbitam  atque  inopinam  reditum  meluas. 

SI.  Irretivit  eum :  22.  Statim...  »eq&liw :  23.  Donec  transfigat  tagitta.  Vide  antam  quA  ter- 
bomm  et  oomparaiionuin  non  modo  eleganliS ,  sed  etiam  vi  ac  pondere,omniaTOlapUitifli 
afocamenta  oongerat :  en  rincula ,  en  mories :  ad  hiec  cfficitatem  atqae  amenliam  nitro  irmeniis 
in  ictns  et  immedicabiliier  vulnerali :  quo  quid  tetrius  ? 

26.  Muitos  enim,,.  dejecit :  ad  extreroum  deterret  exemplis.  Fortissimi  qiäque  :  sie  Samsoo, 
Sic  David,  sie  alii  innumerabiles :  nee  ipse  Salomon  sapientisiimus  mortallum  ,ac  Um  diligeas 
monilor ,  declinavil  icius. 

27.  Penetrantes  in  interiora  mortis  :  descendentes  ad  penetralia  mortis ,  ne  te  speres  tadii 
ex  lioc  Iiaratbro  emersurum.  Peneü-alia  aulem  moriis,  servire  cupiditatibus,  et  4  peceato  riaci, 
trahi,  possideri,  exlincto  menlts  lumine,  et  conscienlis  sensn;  ut  jugom  excutere,  nee,  n 
Telis ,  possis ;  neque  supersil  aliud,  quam  illud  Davidicum :  de  necessitatibus  mds  eru  fM , 
Ps.  xxiT,  17.  Videeüam  infrA,  viii.  35,  36. 

1.  Numquid  non  sapientia  clamitat :  Inculcat ,  pro  more ,  jam  dicta ,  i.  20 ,  2i. 

2.  Supra  viam,  in  mediis  semitis  :  in  viis,  in  Inviis. 

3.  Juxta  portas  civitatis :  ubique  obvia  et  parabilis.  Sic  Christos  vera  sapientia ,  et  to  moaie 
OS  suam  aperuit,  et  in  deseriis  non  modo  corpora ,  sed  etiam  animas  pavit,  et  obvios  qoosqoe 
sanavit,  terrasque  et  aquas  l>eneraciendo  perlransiil ,  et  in  porlis  Naim  mortuum  suscilafil,  et 
ad  maris  littora  h  navicuia  docuil ,  et  In  domibos,  in  conviviis ,  in  synagogis ,  in  vicis,  in  urbe, 
in  oppidis  et  in  casiellis,  in  lemplo  et  extra  templum  pradicavit ;  neque  quidqoam  inienutoBi 
reliquit,  quo  se  omnibos  obvium  Taceret. 

4.  O  viri ,  ad  vos  clamito :  jam  Ipsa  sapientia  se  commendat ;  primum  i  benevolenUi ,  quöd 
ultro  invitet homines, nee  modd  voeibus,  sed eitam  clamoribus;  allerom  4  graviute  renisit 
quöd  magna  locutura  sit,  i.  s.  tertium  quöd  recla,  quöd  vera  t.  6.  7.  quöd  irreprebensibüii, 

10.  jiccipite  disciplinam,.,,  et  non  pecuniam  :  quarlum  ab  ulUitate ,  quöd  sapiooli«  dooa, 
opoi  omnes  ficilö  exsuperent :  quod  fusö  exequitur ,  ^.  ii.  19,  19. 
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11.  Melior  est  eoim  sapleatia  canctto  pretiosisBimis ;  et  omne  deBiderabile  el  non 
potest  compararl. 

13.  Egosapienüa  habito  in  cooBilio,  et  eruditis  intenum  cogitatlonibus. 

13.  Timor  Domiiü  odit  malum  ;  arrogantiam  et  ftoperbiam »  et  Yiam  pravam ,  et  os 
bilingoe  detestor. 

14.  Meum  est  consilium ,  et  aequitas ,  mea  est  prudentia ,  mea  est  fortitado. 

15.  Per  me  reges  regnant,  et  legum  conditores  Justa  decernunt. 

16.  Per  me  principes  Imperant ,  et  potentes  decernunt  Justitiam. 

17.  Ego  diligentes  me  diligo  :  et  qul  mand  vigilant  ad  me,  invenlent  me. 

18.  Mecom  sunt  divltis ,  et  gloria ,  opes  superbs ,  et  justitia. 

19.  Melior  est  enim  fructus  mens  auro ,  et  lapide  pretioso ,  et  genlmina  mea  argento 
«lecto. 

20.  In  yiis  Justitls  ambulo ,  in  medio  semItarum  judlcil , 

21.  Ut  ditem  diligentes  me ,  et  thesauros  eorum  repleam. 

22.  Dominus  possedlt  me  in  initio  vlarum  suarum ,  anteguam  quldquam  faceret  k 
prlnciplo. 

23.  Ab  setemo  ordinata  sum ,  et  ex  antlquia  antequam  terra  fleret. 

24.  Nondum  erant  abyssl ,  et  ego  jam  concepta  eram  :  necdum  fontes  aquarum 
emperant : 

26.  Necdum  montes  grav)  mole  constiterant :  ante  coUes  ego  parturiebar  : 
26.  Adhuc  terram  non  fecerat ,  et  flumlna ,  et  cardlnes  orbis  terra. 

12.  Ego  sapieniia  habito  in  consiUo  :  qulouim ,  ab  eorum  olaritudine  quorum  coniortio 
gaudet ,  ac  primüm  upienUiai.  Habito  in  eonsüio ;  non  in  lemerariis  Ttilgi  concursationibos ; 
■ed  in  coBÜbus  ratione  et  oonsillo  oonsUlutls. 

IS.  ArroganUam  et  superbiam :  sextam ,  i  Mncüute ,  qoöd  Tiüa  omnia  arceaL  Os  büingue  : 
fiJlaz,  varium ,  insUbile  :  de  quo  sape  in  his  librU. 

14.  Meum  est  consilium :  pars  altera  sancUtatis ,  quöd  virtutes  omnes  concUiet ,  et  eomplec- 
tauir^ 

15  a  16.  Per  me  reges  regnant :  lepUmum,  ab  auctoritate,  atque  utilitate  publlei,  quöd  legetf, 
qoM  Judicia,  quöd  imperta,  quöd  regna  constiluat  ac  stabiliat,  res  optimas  et  bono  pobliconatas. 

17.  Ego  dHigent€S  me  diligo  :  itenim  ä  benigaitate,  ac  beneTolenüi,  quöd  cum  tanta  sit, 
repellat  i  se  neminem.  Qui  manh  vigilant :  en  Uiligentiam  inlerrumpenüs  somnos ,  el  ad  Deura 
iDclamantU  uidiede  luce  vigilo.  Psal.  lxii.  i.  Uode  omnis  populus  manlcabal  ( summe  manö 
pergelMt  ad  Christum  in  templo  audire  ewn,  Luc,  xsi.  38.  Odit  enim  sapientia  lorporem  ao 
aomnolentiam. 

15.  Mecum  sunt  divitias,  et  gloria :  multi  enim  divites ,  led  indecores ,  inglorü  ;  non  ita  sa- 
pientia aiumni.  Opes  super bce ,  etjuilitia  :  qua  plerumqne  inier  se  dissident,  partis  quicum- 
gne  diriiiis ,  unde  opes  superbce ;  in  Heb.  duralura ,  stabiles  :  quod  justitia  prastaL 

19.  Genimina  mea  :  proventus  mei. 

23.  Dominus  possedii  me :  ultimus  ac  pracipuus  locus :  ab  ipsä  origtne  sapientia.  Jam  enim 
ab  effectis  ejus  ac  fructibus  ad  ipsum  fontem  assurgit ,  quod  est  sapientia  ipsa ,  et  Ferbum  Dei 
in  exeelsis.  Eceli.,  i.  5.  Qui  locus  etiam  pertraciatur.  Sap,,  tu.  viii.  Possedit  me :  acquislvit, 
genuit.  /ib  initio  viarum  :  ?el  ut  balMt  Heb.  principium  via  sua  :  per  quam  omnia  ordiretur. 
Qaemlocum  Joannes  respicit  ^poc,  xii.  14,  ubi  Verbum  appellat  principium  creaturae  Dei  : 
In  quo  creandi  principium  est.  S\e,possedi  liominem  per  Deum  :  Genes.,  it.  l.  lxx.  cxrcfft , 
creavit ,  condidit,  sive  ,  ut  aliireddunt ,  consUluit,  ordinavit.  Äthan.,  orat.  iii.  ad?.  Arian.  et 
seq.  nunc  orat.  ii.  n.  80,  et  seq.  Euseb.,  üb.  iii.  de  Eccles.  Theol.  Melius  cum  eodem  Eusebio 
ibidem ,  atque  aliis  vetustis  aucu>ribus ,  reponendum  esset  secundum  Hebraum,  alque  ex  ipsius 
Aquila  iitieraUssimi  Interpretis  versione  cxryfaaro,  possedit,  genuit.  jinUquam  guidguam 
faceret  äprinclpio  :  Sapientia  enim  geoiu  et  concepuest,  partuque  ediU:  ut  etiam  habet, 
^.«24,  35.  Unde  Joan.,  1. 1.  de  Verbo  dieitur :  In  principio  erat:  tum ,  f.  3.  omnia  per  ipsum 
fada  sunt ;  ut  bac  quidem  fiicu  sint  in  tempore  :  ipse  verö  Sermo  ab  aterno  genitus ,  atque 
adeo  unigeniius.  Joan.,  1. 14 ,  is. 

23.  jib  oeUmo  ordinata  sum :  oonstituta  sum ,  nncU  sum  ,  principatum  habui :  Heb.  fundata 
fum :  L&x.  Dominus  fundavit  me :  irc/uic^/Mvf . 

24.  Necdum  fontes  aquarum  eruperant :  fontes ,  moles  seu  congeries  aquarum  :  Heb.  sive 
abandantes  aquis. 

25.  Necdum  montes  gravi  mole  constiterant :  ante  montes  deflxos ,  constitutos :  Heb.  gravi 
mole ,  ex  i.  superiore  translatum.  Jnie  coUes  parturiebar,  i^^vir^Onv ,  Aquiia.  ysvv&  /u , 
gignit  me ,  lxx.  Chal.  genita  eram. 

36.  £1  ßumkna  :  ita  Gbald.  ^«^/»accxou  dbeuojTOvs  |  lxx.  babiUUm  et  deiertam:  quod  alii 
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IT.  Qnando  prsparabat  eaüot,  aderuii  :  qnaiido  o«i4  lege,  et  gyfo  itlUtet 
abysflos  : 

28.  Quando  seihen  irmaJbat  Bursum,  et  MlNralMit  foatea  agaamni : 

21k  Quando  drcim&dalMt  raari  leroliniim  euum ,  et  legem  ponebat  af«ls ,  ne  tnis- 
irent  flnes  saos  :  quando  appendebat  fundamenta  terrsß : 

30.  Com  eo  enim ,  euncta  componens  :  et  deteotebar  per  aingoloe  dite,  Iotas 
coram  eo  omni  tempore ; 

81.  Ludens  in  orbe  terrarum  :  et  dellclaß  mes  esae  onm  flUls  bominmn. 

32.  Nnne  ergo,  fllli,  audite  me  :  Beat! ,  qoi  costodiimt  vias  meai. 

33.  Aodite  discipllaam,  et  estote  lapteotes ,  et  noUte  al^lcere  eain« 

34.  Beatna  homo qol  audit  me,  et  qoi  vlgUat  ad  fovea  meai  qootidle,  et  obeenU 
ad  poetes  ostii  mei. 

35.  Qui  me  invenerit,  inveniet  Titam ,  et  hauriel  salaiem  i  Bomiao  : 

36.  Qui  autem  in  me  peccaTerit,  laedet  animam  suam.  Omnes,  qnl  me  odeniit, 
diligunt  mortem. 

CAPUT  IX. 

1.  Sapientia  sediflcavlt  sibi  domum,  excidit  columnas  septem. 

2.  Immolavit  victimas  suas,  miscuit  vinum,  et  proposult  menaam  suam. 

3.  Misit  ancillas  suas  ut  vocarent  ad  arcem ,  et  ad  mcenia  civitatis  : 

4.  Si  qula  est  panruius ,  venlat  ad  me.  Et  insipientibus  locuta  est  a 

&.  Veiiite  :  comedite  panem  meum,  et  bibite  vinum  quod  miseui  Tobi& 

6.  Relinquite  inüantiam,  et  vivite,  et  ambulate  per  vias  prudeniie.* 

7.  Qoi  erudit  derisorem,  ipse  Snjuriam  sibi  facit :  et  qui  arguit  impiom,  sibl 
maculam  generat. 

vertunt ,  tenam  et  plateas.  Et  cardines ,  qaeis  terra  ipsa  consUt ,  nee  ut  pulvis  dispergitiir : 
uode  Hebrsus  ad  verbum :  caput  pulverum  orbis. 

27.  Qtumdo  certä  lege ,  et  gyro  vaUabat  abyssos  :  quando  mare  drcomdocebat  tin  ipbitf* 
Ibrnuni :  quasi  circino  desuper  ducto  :  !d  enim  Heb.  sonat 

28*  Quando  ceüiera  firmabat  sursum ,  et  Uffrabat  pmtet  aquarum  ^  nubes  in  eioebo  vasr 
pensaa  :  Ita  lxx.  et  Chald.  nempe  aquaa  illaa  qu«  supra  flrmamenuim ,  id  est,  supra  eoeiiuD, 
leniDtur  :  jam  pergit  ad  alias  aqnas,  marinas  scilicet,  ab  Ulis  &ul)ltmioribas  medio  aere  in- 
tersectas. 

20.  Quoiido  circumdabat  mari.,..  quando  appendebat  fundamenta  terrae :  sUluelMt :  ooUoct- 
bai :  qnasi  utrimque  librabat,ut  flrma  consisterent. 

30.  Cum  eo  eram  :  apud  eum  :  Hoc  erat  :  in  prindpto  apud  Deum :  Joan.,  i.  2.  CunOt 
componens :  quod  alii  vertont,  alens , nutriens :  sive  fovens,  regcns  instar  psdagogi.  lxz.  ap- 
taos.  Delectabar  :  ? idebat  enim  Deus  euncta  qua:  fecerat,  et  erant  valde  bona,  Gen.,hlU 
Ter  tingulo»  dies ,  neque  enim  tanlüm  summA  ipsA  operis  delectatus  :  sed  per  singolos  diei 
videliat  quod  Tecerat,  quöd  esset  bonum.  Gen,,  i.  4 ,  lO ,  etc. 

31.  Ludens  in  orbe  terrarum  :  fociliuiem,  varietatem,  Jucunditatem  designat  operis.  El 
delicias  meoe  esse  cum  filiis  hominum.  Sic  Banich.  iix,  38.  Post  hcec  in  terris  Visus  e4i,et 
cum  hominibus  conversatus  est. 

33.  Qui  me  invenerit,,.  et  hauriet  salutem  ä  Domino  :  Pro  quo  iix.  Iiabent  celebratii- 
simum  lllud  :  et  paratur  voluntas  ä  Domino. 

1.  Sapientia  cedificavit  sibi  domum :  videtur  sancUm  ao  ver4  magnifleam  sapientia»  ion- 
tantis  domum,  meretricis  opponere  sumpluosis  ac  luxuriosis  adibus :  eonviviona ,  convlrio: 
victimas,  victimis.  Supräi,  vii.  M.  et  seq.  Sxeidit  columnas  Septem.  In  illA  meretricU  doBO 
odores ,  molliüemque  inveneris :  nil  flrmi,  nll  solidi :  at  hlc  stalim  coLumnas  Septem.  DooMi 
illa  Ecclesia  est :  bomo  ipse  est  sapienlias  sedes. 

2.  Miscuit  vinum ,  et  proposuit  mensam  suam :  in  quA  eloqula  pro  cibis  opponunUir :  oW 
eliam  eucharistin  adumbrat  myslerium. 

4.  Si  quis  est  parvulus ,  veniat  ad  me.  Sinite  parvulos...  ad  me  venire :  Matt,  zix.  i4.  ul  ad 
veram  sapientiam  adolescant :  et  quisquis  non  receperit  regnum  Dei ,  velui  parvuUts ,  noa  i^ 
trabit  in  illud.  Marc.,  x.  is. 

6.  Relinquite  infanüam :  ne  parvuli  silis  sensibos.  I.  Cor.,  xiv.  20.  St  vivite  :  vera  eni* 
viU,  sapientia. 

7.  Qui  erudit  derisorem  :  quia  insipientei  invilaverat ,  exisUmare  polennt  omnei  bomiiies 
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8.  Noli  aiguere  dßihogtem ,  ne  oderlt  te.  Argue  eapientdra ,  et  diliget  te. 

9.  Da  sapienti  occaslonem,  et  addetar  el  sapientia.  Doce  justum,  et  festiaablt 
actipere, 

10.  Prindplam  saplenti»,  timor  DomlBi  t  et  seientla  ganetorara ,  prudentla. 

11.  Per  me  enim  muUfplicabuntor  dies  tai ,  et  addentur  tibi  annl  vit». 

IS.  Sl  gapiem  (üem,  tibimeUpai  eris :  sl  autem  illusor,  solus  portabis  malmn. 

13.  Mulier  stulta ,  et  clamosa ,  pleaaque  illecebris ,  et  nihil  omnino  sciens , 

14.  Sedit  In  foribus  domüs  bu»  super  aellam  in  exoelso  orbis  loco , 

15.  Ut  Yocaret  transeanteö  per  viam ,  et  pergentes  In  itinere  suo  : 

16.  Qul  est  parvuliw,  decUnet  ad  me.  Et  vecordi  locuta  est : 

17.  Aqn«  fiartW»  dokiores  sunt ,  et  panls  absconditus  suavior. 

18.  Et  Igooravit  quöd  ibl  sint  gigantes,  et  in  profundis  infwni  conviva  ejus. 

CAWIT  X.  —  PARABOUE  SALOMONIS.  * 

Tiger ,  4 ,  s ,  26.  mendax :  contumeliosus :  nuUis  onrnta  meiuenda :  nU  ab  ipfis ,  34.  verbeut  ^ 
25.  parcb  et  sapienier  loquens ,  10 ,  it  ei  teq,  19 , 20 1 2i » 9celU9  per  risum,  23.  simpUcitas^ 
juiUUa ,  verlias ,  benevolentia  ,Z2, 

1.  FUitts  sapiens  l«etiflcat  patrem  :  filius  yerö  stultus  moestitia  est  matris  snie. 

2.  Nil  proderunt  thesauri  impietatis  :  Justlüa  ver<^  llberablt  ä  morte. 

3.  Non  affliget  Dominus  fame  animam  justi ,  et  insidias  impiorum  subyertet 

4.  Egestatem  operata  est  manus  remissa ;  manua  autem  foitlum  divitias  parat. 
Qai  nititur  meodaciis ,  hie  pascit  ventos  :  idem  autem  ipse  ^quitur  aves  volantes. 
6.  Qoi  congregat  in  messe ,  filius  sapiens  est :  qui  autem  stertit  sestate ,  filius  con- 

fosionis. 

6.  Benedictio  Domini  super  caput  justi :  es  autem  impiorum  operit  iniquitas. 

7.  Memoria  justi  cum  laudibus;  et  nomen  impiorum  putrescet. 

8.  Sapiens  corde  pnecepta  soscipit :  stultus  coeditur  labiis. 

«■»idoMos  ad  capessenda  procepta  upienii» ;  quod  contri  est,  cum  derisores  aroeat :  derl- 
lores  aatem  Toeat  impi« ,  quilnis  ipsa  doctrina  ludibrio  est. 

8.l>a  tapienii  oceaaionem;  deett  Heb.  halieniLxx.  FettlnabU  accipere  ;addet  doctrinam :  Heb. 

10.  ScUnUa  sanctonan ,  vera  prudentia  est ,  quippe  qaa)  ferom  ad  SGopum  tendat :  impru^ 
^^"^  ftuUorwn  errans :  infri, xiv.  s.  nullo  cerlo  vila flne  constilato. 

,  11.  HulUr  siulia :  et  clamosa :  quöd  supra  verüt  garndam ,  tu.  10.  Plena  iUecebria  :  In* 
>ipieii8  :  Heb.  Tertio  et  quarto  mulierem  biandientem  opponit  sapientie  :  adeo  Toluplat  ini* 
pü^  TirtuU  est.  Plerique  ö  Palribus  per  amores  meretricios  intelligunt  banreUconim  (Ulapes 
lUecebras ,  furtifa  coUoquia  et  laqueos ,  quibiu  anim«  capiuntur  et  perennL 

14.  Sedit  in  foribui :  otiosa ,  Inulüis ;  sie  oUum  perdacit  ad  Itbidinem. 

15.  l/t  vocaret  troMeuntes  per  viam,  el  pergentet  itinere  suo :  incautos  et  aliud  agentes. ' 

18.  Qui  est  parvulus ,  juvenculus  et  aialts  flore  ebrius,  veniat  ad  me :  Sapientia  invocalial 
PUruIos  ut  doceret, Bupri ,  4.  h»c ,  ut perdal ,  allicit. 

17.  jfquoc  furUvoB  dulclores  sunt.  Nam  peceatum ,  occastone  acceptd  per  mandatwn ,  se» 
duxl{  me :  Rom.,  vn.  11.  et  quaotd  minus  licet,  lanlo  magis  übet ,  Aug.  ad  Simplic.  2. 

IS.  Et  igtwravit  qul)d  ibi  sint  gigantes  :  ibi  mortui  :  manes :  sive  mors ,  sepulcrum  :  ut 
"opri,  u,  is;  VII.  27.  eamdem  Tocem  soprA,  11. 13.  Yulg.  mortem  ioterpretatur.  Hactenus 
■enoo  adhortaiorlus. 

\^aboice  Satcmonis:  norm  titulus,  nofa  quoque  scHbendi  ratio :  sermonibuj  adhorta- 
^is,  ac  preparatoriis  conti nuis  qui  antecesserunt ,  succedunt  breves  varils  de  rebus  absolo* 
'^qoe  aententis :  illic  nKpaUvtatt ,  sive  commonitio  et  borlatio  bic  yv^fieu^  sive  senlenti«. 

1.  Filius  sapiens  Icetiflcat  patrem,  Hlc  et  in  loto  libro  passim  tenere  anime,  et  ad  ralionnm 
Pondera  ferenda  imbeciUes,  IpsA  erga  parenles  innalA  pieute,  deducuntur  paiUatlm  ad  sa- 
pienilam. 

2.  NU  proderunt  thesauri  impietatis :  impieuie  partl. 

S.  Et  insidias  impiorum  subvertet :  praviuum :  Heb.  substanliam :  Chald.  vitam :  lxx. 

4.  BgestfOem  operata  est  manwt  remissa  :  pigra  :  alii ,  dolosa.  Infri,  cap.  xii.  f.  27.  Qui  itl- 
»tur  mendaeiis .-  deest :  Heb.  lxx.  aliud  reponunt. 

8.  0<  impiorum  operü  iniquitas :  turpituda  et  poena.  Beda  leglt  iniquitatem:  ut  et  Hier,  tertlt 
»Mrt,  u.  Operlt  autem,  dum  Actis  vcrbls  excusat. 

8.  Stultus  cosditur  labiis :  dicterlls  proicinditur  :  m  infri«  10. 
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9.  Qai  ambulat  simpliciter »  ambulat  confideoter  :  qui  aotem  ^lepnvHt  vias  snas, 
manifestas  erit. 

10.  Qui  annuit  ocnlo,  dabit  dolorem  :  et  stoltus  labüs  yerbeiabitiir. 

11.  Vena  tIUr  ,  os  josti  :  et  os  impiorum  operit  iniquitatem. 

12.  Odium  soscltat  rixas  :  et  unlversa  delicta  perit  Caritas. 

13.  In  labil9  sapientls  invenitur  sapientia  :  et  virga  in  dorso  ejusqol  indiget  corde. 

14.  Sapientesabsconduntscientiam  :  os  autem  stulti  confosioni  proximomest 

15.  Substantia  divitia.,  urbs  fortitudinis  ejus  :  pavor  paopermn  i^eatas  eorom. 

16.  Opus  justl  ad  yitam :  fructus  autem  impli  ad  peccatum. 

17.  Via  Yitffi,  custodlentl  dlscipUnam :  qui  autem  increpationes  relinquit,  errat. 

18.  Abscondunt  odium  labia  mendacia :  qui  profert  contumeUam ,  insipiens  esL 

19.  In  multlloquio  non  deerit  peccatum':  qui  autem  moderatur  labia  sua,  pm- 
dentissimus  est. 

20.  Argentum  electum-,  lingua  jasti :  cor  autem  impiorum  pro  nihilo. 

21.  Labia  justl  erudiunt  plurimos  :  qui  autem  indocti  sunt,  in  cordls  eg^Ute 
morientur. 

•  22.  Benedictio  Domini  divites  fkcit ,  nee  sociabitur  eis  afflictio. 

23.  Quasi  per  risum  stultus  operatur  scelus :  sapientia  autem  est  yiro  pmdentia.^ 

24.  Quod  timet  impius ,  Teniet  super  eum :  desiderium  sunm  jnstis  dabitor. 

25.  Quasi  tempestas  transiens,  non  erit  impius  :  justos  autem  quasi  fnnds- 
mentum  sempiternum. 

26.  Sicut  acetum  dentibus ,  et  fumus  oculis ;  sie  piger  bis  qui  mlsenmt  eiun. 

27.  Timor  Domini  apponet  dies  :  et  anni  impiorum  breTiabuntur. 

28.  Expectatlo  justorum  Istitia  :  spes  autem  impiorum  peribit. 

29.  Fortltudo  simplicis  via  Domini  :  et  pavor  bis  qui  operantur  malum. 

30.  Justus  in  asternum  non  commovebitur :  impii  autem  non  habitabunt  super terraiiL 

31.  Os  justl  parturiet  sapientiam  :  lingua  pravorum  peribit. 

32.  Labia  justl  considerant  placita  ;  et  os  Impiorum ,  perversa. 

9.  Depravat  vias  iuas :  diflfimuUlor,  versipeliis.  Manifestus  erit :  qaöd  maximö  timet,  ipsb 
fraudilKis  deprebensas. 

iO.  Qiä  annuit  oculo  :  deoeptor ,  de  qao  supri,  vi.  13,  18.  Dabit  dolorem  :  et  silii,  et  ilüf, 
Ibid.,  14, 15. 

12.  Odhm  suscilat  rixas :  et  tibi  et  alili  noxias.  Univena  delicta  operit  Caritas :  ilionim 
quidem  condODando  et  excosando :  noetrt  quoque ,  veniam  ea  benignittte  täcWh  impeirtixlo; 
quo  Petrus  specUsse  videtur  ,  I.  iv.  8. 

13.  Qui  indiget  corde :  inlellectu,  sapientia.  Judi ,  popule  stulte,  qui  non  habet  cor.  Jer.,  t.  21. 

14.  Sapientes  abscondunt  scientiam ;  quorum  quippe  gravilas  ab  omni  jactantil  abhorreal. 
Os  autem  stulti  confusioni  proximum  est  :prs  multiloquio. 

15.  Substantia  divitis,  urbs  fortitudinis :  instar  munits  arcis.  Alia  poslea  sententia  divilnffl 
retandent  soperbiam  :  Tide  inlerim  infra  ,  f.  7% 

17.  Custodienti  disciplinam  .-  casligationem  amanti.  Qui  increpationes  relinquit ,  erraU  Ne- 
minem enioi  bal>et ,  qui  reducat  errantem. 

18.  /abscondunt  odium  :  odium  neque  celandum  per  dissimulantiam ,  neque  per  insipientiaia 
prorerendum  :  ergo  non  faabendum. 

31.  In  cordls  egestate  morientur  :  vecordia ,  insipienlia ,  et  ita  passim. 

33.  Quasi  per  risum,.,  Stultus  gaudet  sceleribus ,  improvidus ,  ac  finis  nescius :  pmdens  au- 
tem ,  qui  et  providens ,  fuUira  providel  oogitatque  illud  :  Risus  dolore  miseebitur ,  et  extrem 
gaudii  luctus  occupat :  inträ,  xiv.  13,  vel,  per  simulationem  fii^t  se  ludere,  cum  ssrit :  io- 
fra,  xxTi.  18, 19. 

25.  Quasi  tempestas  transiens,  non  erit  impius :  ita  persecutores ,  ita  reges  iniqul,  ae  rio- 
lenti  quique  homines.  Ergo  dum  minantur ,  dum  furunt ,  secede  tantlsper  veluta  plaTll,  ipsa 
80  tempestas  impetu  dissolvet suo ;  neque  Interim  everlet  justos,  quos  fldes  efficit  fundamen' 
lum  sempiternum. 

26,  Sicut  acetum  dentibus,  quo  obslupescunt  ;et  fumus  ociüis,  quo  caligant:ita  pi^er^i 
virls  quantumvis  forlibus  ac  perspicacibus  adliibilus  ad  negoüa ,  eorum  rectis  virUibasque 
oonsiliis  vim  detrahit,  offundil  lenebras.  Fortls,  mitte  fortes ,  non  desides;  ne  optima  qusque 
negoüa  per  legati  socordlam  pereant. 

32.  Labia  justi  considerant  placita  :  placentla  eupit  enim  amare ,  laudare.  Os  impiorum, 
perversa :  prava,  noxia,  cum  nocendi  et  maledicendi  studio  leaeatur. 
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CAPUT  XI. 

£^  moMtra :  juiUiia  älviUU  meUor :  amiau  infiduM ,  sapieiu  magUiraius ,  i4.  vertu  de- 
cor,  12.  hfneficeaiiß,  rem  äuget,  34  ei  seq.  vigilaiUla  in  bono ,  justUite  ei  tapienHee  fruoiut, 
n  ei  ieq,  * 

1.  ^t«ra  dolon ,  alioiiüiiatio  est  apvd  Dominnm ,  et  pondus  sequiim,  yolnntas 

2.  Ubl  ftierit  saperbia ,  Ibi  erit  et  contmnella  :  nbi  autem  est  hnmilitas ,  \\A  et 
sapientia. 

3.  SimpUcitas  juatomm  dirlget  eos :  et  anpptont^tio^perrenonim  vastablt  Ulos, 

4.  Non  prodenint  diyitis  In  die  ultionis  :  justitla  autem  liberabit  k  morte. 

5.  JoflUtla  sUnpUeis  dliiget  Yiam  e^m :  et  In  Impletate  suä  corruet  implus. 

6.  Jastltia  rectonim  Uberablt  eos  :  et  in  insldlls  suis  caplentur  InIquL 

7.  Mortno  hamine  implo,  nulk  erlt  ultra  spes:  A  expeetatio  aolUeitorum  periblt. 

8.  Justns  de  angusUA  Uberatus  est  :  et  tradetur  Impius  pro  eo. 

9.  Simulator  ore  declpit  amicum  auum  :  Justi  autem  Uberabuntnr  aeientlA. 

10.  In  bonla  justomm  exultablt  cWitas :  et  In  perditione  Impiorum  erit  laudatio, 
lt.  Benedlctione  Justorum  exaltabitur  civltas,  et  ore  impiorum  aubvertetur. 

12.  Qni  desplcit  amicum  suum ,  indlgens  corde  est :  vir  autem  prudens  tacebit. 
18.  Qnl  ambulat  firaudulenter,  revelat  arcana:  qui  autem  fldelis  est  animi,  celat 
unlei  eonimlaaiim. 

14.  Ubl  non  est  gubemator ,  populus  corruet :  salus  autem ,  ubl  multa  consilia. 

15.  Affligetur  malo>>  qui  fldem  faclt  pro  extraneo  :  qul  autem  caTet  laqueos,  securus 
erit 

16.  Mulier  gratiosa  invenlet  glorlam  :  et  robusti  habebunt  diyltias. 

17.  Benefacit  aoimie  suas  Tlr  miserleora  :  qui  autem  emdells  est ,  etiam  prt^in-- 
qnoB  abjicit. 

18.  fanploft  foeit  opus  inatabüe  :  semlnanti  autem  Jnatiüam  mercea  fldelia. 

19.  GlemenUa  prsparat  vltam  :  et  seetatio  malorum  mortem. 

20.  Abominabile  I>omIno  cor  pravum :  et  voluntas  ejus  in  iis,  qoi  simpllciter 
unbolant. 

1.  Staiera  dolota :  qaod  id  omoem  injustilia  specieBii  Beda  Iraotfert,  eö  quöd  omnli  in]iii^ 
UUa  inlqoi  liv«  inequall  mensuracontteU  Hinc  TtriM  recenieiil  i^Juslilia  ipecies,  qualis  >  eit 
contuoelia,  f  3.  pravilu,  S.  diTiÜ»  mal«  partd»  4.  Odei  prodita  in  amieof,  9, 13,  13.  Causa  tu- 
tenomnii  injasUU«, cItIUs  magistrtUbosrecüiqueeoiitilUidesUUiU,  14.  Haebabeluiqnead 
UlomTeiiiij]i;quanquaniei  alia  inteneriu  Fotuntasejus  :  amor,  pladlam. 

s.  Üb!  humUiUu,..  ReueUua  enim  ea  parvuiie.  Maltb«,  xi.  95. 

3.  Sttpplaniaiio,  seu  nequilla,  praTiUi .  Heb.  perver$orum  vaetabii  Ulae. 

i'Jfon  yrodermt  diviüce.-tA  jnsUtiam  pertinei  oontemDere  divilias,  qnarnm  fere  grallA 
injiuu  molimur. 

T.  Bxpeciaito  solUdtorwn  peribii :  robonun  : Heb.  polentium,  diTitttm,  qui  etipsi  senper 
lonicIU :  contri  Jottus  securus,  ui  supri,  m.  13, 34 ,  3S.  SDtiqoa  translaOo  ex  BedA  :  Justi  noa 
pcritspes^glorls  impiorum  peribll. 

i,  Tradeiur  impiuM  pro  eo,  Vide  xxi.  IS. 

9.  JiuU  auiem  Uberabuniur  ecienttd ,  tnude  non  indigebunt ,  recto  firmcque  Judtcio  fmll. 

11. Benedieiione  Jueiorum  exaUalfiiur  eivilas :  fsuslis  precallonibns  :  ore  impiorum,  Mas- 
phemia  Yocibus  »ubvertetur, 

12.  nr  autem  prudens  iaeebii :  amiei  Titia  :  ut  f.  seq. 

15.  Qui  autem  cavei  laqueos :  qui  odit  stipuisntes :  Heb.  hoc  est ,  fidejnssiones,  sponsiones  s 
qul  de  re,  vi.  i, 

16.  A/iUier  graUosa,,,  ei  robusU..,  Qu4m  eertum  estmulierem,  tonnes  graUA,  commendariv 
Um  cerlum  est  slrenuos  atque  industrios  Tiros  parare  dlYiUas.  De  forma,  InStä,  33. 

17.  Qui  autem  crudelis  est...,  propiuquos  abjicit  :  ne  iüos  quidem  noTit:at  Heb.  pertur- 
^us  earnem  suam,  crudelis :  boe  esl ,  sibl  nocet  qui  crudelis  est  t  quod  priori  psrti  ooDgmlt. 
Vel ,  De  !!•  immisericors  in  proximum  :  et  camem  iuam  ne  despexeris.  U,,  ltiii.  ^« 

U.  Impius  facit  opus  instabile :  ei  similis,  qui  adiflcat  super  arenan.  Matu,  tii.  36.  SeniU' 
"oui  autem  jusliliam  merces  fidelis :  siabilis ,  oerU. 

19.  Ocmenite  pratparut  viiam  .-iasüiia  :  Heb.  lxz.  St  seeiaUo  wMlorum  mortem  :  sec 
tftlor. 

I.  « 
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31.  ManoB  In  maira,  non  erit  innocens  malus  :  eemen  autem  jastorom  salTabitor.. 

22«  Circnlas  aareus  in  naribas  suis ,.  mulier  pulclira  etlfiitua. 

33.  Desideiium  Justorum  omne  bonum  est :  pnestolatio  impiomm  füror. 
•    34.  Alii  dividunt  propria,  et  ditiores  finnt:  alil  rapiunt  non  sna,  et  semper  ia 
^estate  sunt 

.    35.  Anima,  qjam  benedicit,  impinguabitur  :  et  qni  inebrlat,  ipse  qnoque  Iih 
^riabitur. 

36.  Qui  abscondit  frumenta ,  maledieetur  in  populis :  benedictio  autem  saper 
Caput  vendentlum. 

27.  Bene  consurgit  diluculo,  quiquaerit  bona  :  qui  autem  invtetigator  malomm 
est,  opprimetur  ab  eis. 

28.  Qui  confldit  in  divitiis  suis ,  eonxiet :  jnsti  autem  quasi  Yirens  fölium  gennl- 
sabunt. 

29.  Qui  conturlnt  domum  suam ,  possidebit  yentos  :  et  qui  stultos  est ,  ser?!^ 
aapienti.     . 

30.  Fruetus  Justi  lignum  Yits :  et  qui  susclpit  animas,  sapiens  est. 

31.  Sijustus  in  terrA  reclpit,  quantd  magis  impius  et  peccator. 

CAPUT  XII. 

VMe  corripi :  fro(Usi  pietoM :  impiU  ceUr  inieritut ,  7.  bona  mulier  :  ex  iertnomSbiu  guU^m 
€ogfio$cUur :  pm^er  :  operant :  inert,  9 ,  11,  S4.  immiiis  .*  tibi  jpiaeent;  ira  icgenia  s  iem^- 
raria  promitta :  is,  17,  tettit  verax :  mendacet :  amicut  verut, 

1.  Qui  diligit  discipiinam ,  diliglt  scienUam  :  qui  autem  odit  increpationes,  Insl- 
piens  est. 

2.  Qui  bonus  est,  Imuriet  gratiam  k  Domino  :  qni  autem  confldit  in  cogItati(Hübiis 
suis ,  Impid  agit. 

3.  Non  rol)orabituT  homo  ex  impietate  :  et  radix  Justorum  non  commoTebltnr. 

4.  Muiter  diligens,  Corona  est  vlro  suo  :  et  putredo  in  ossibus  ejus,  qua  confli- 
•sione  res  dignas  gerit. 

21.  Manut  in  manu  :  etiam  cetuns ,  mala  eogitat :  nanqaam  k  praris  machinatioiiibai  oda- 
tur.  IrM,  xti.  s.  AHi :  Jungent  äexirat  dedpit :  data  etlam  flde. 

.    23.  drcuiut  aureut  in  naribut  tnit :  porcl.  Forma  inaipientem  tarn  dedeoet,  qoAiii  inrnret 
-floam :  omamenta  ez  fronte  pendenlia  in  nasum.  Eiech.,  xti.  13.  et  Hier.  iMdem. 

33.  ProBitolatio  impiorwn  furor :  Dei  aeilioet. 

34.  JM  dividunt  propria  :  Heb.  est  dispergena ,  et  addilar  ei  ampHai :  est  parcens  (rei) 
plus  »quo,  eliam  ad  egestatem :  quod  ultimum  polest  etiam  rerti :  est  subtrahena  noa  reeü  : 
quod  Vülg.  verüt :  ett  rapient  wm  sua  :  rcetd  lxx.  Sunt  qoi  propria  seminantes ,  plora  tt" 
«tunt :  sunt  et  qui  oongregantes  mionuntnr  :  dnelA  similitudfne  k  aemlnatfs  grauis.  Pradara 
aententia  :  qui  enim  dare  seit  in  loco  et  tempore,  ei  res  ex  ipaft  etiam  lilieralitate  ereadt :  pr»- 
-serlim  per  eleemosrnu ,  Deo  benedicente :  qui  autem  non  ratione  regitur ,  sed  impeta ,  is  si- 
mul  raplor,   largitor ,  saaque  et  aliena  corrumpet.  Yide  seq.  et  infTi ,  xui.  7. 

23.  Et  qui  inebriat :  irrigst ,  polat  egenoa  :  Inebriabtlur :  rebus  omnilnis  almndalrft. 

37.  Qui  auiem  inuettigator  malorum  ett ,  opprimetur  ab  eit.  slmplidüa.  Heb.  qosBrcBli 
.malum ,  occurret  ei. 

29.  Qui  eonturbat  domum  tuam :  deooctor  seu  rei  vxm  oegligens.  St  qui  ttuttus  est :  nemp» 
ille  decoctor. 

30.  Fructut  justi  lignum  vitce  :  y\\A  Tiret;  alludil  ad  Gen.,  it.  9.  et  qui  sutdpit  atUmat :  ega- 
mos ,  hospites ,  tapient  ett :  protidns  qui  alüs  lieneßiciendo,  ipse  sibi  oonsulit. 

31 .  Sijustttt  in  terra  recipit :  si  AlMi,  si  Job,  si  Daniel ,  si  Tobias ,  aliique  Justi  tanUpaUoK 
.tnr;  quid  iropii,  quid  Antiochus,  quid  e«teri  peasimi  homines?  At  i.xx,  Si  Juttut  vi*  soIm- 

bitur,  impius  et  peccator  ubi  parebuni  ?  refert  Petrus,  I.  it.  18. 

1.  Qui  diligit  ditdplinam :  emendationem,  eorrectionem  :  Heb.  et  ita  paaslm. 

3.  Qui  autem  confldit  in  cogilationibut  tuit  :  reclA  reddit  Hebraum  :  Tiram  eogilali»- 
.num  damnabit,  Deus  scüicet :  quod  tamen  alü  aapplent,  Timm  oogilalfonum ,  —fUr""»  ad- 
licet.  * 

4.  Müller  diligent :  fortis  virtute  pradiu.  Quof  confiuione  re$  digmu  gerit .-  proliraM  t* 
indecoras. 


CAPUT  XII;  339 

5.  G()giUtlone8  Jostomm  lodlcia  :  et  consUia  implorum  frandulenta. 

6.  Verba  impiorum  Insidlantur  sanguinl :  os  Justonim  liberabit  eos. 

7.  Veite  implofi,  et  non  erunt :  domus  aütem  jostornm  permanebit. 

8.  Doctrinft  suft  noscetur  vir  :  qul  autem  vanus  et  excon  est ,  patebit  contemptai. 

9.  Mellor  est  panper  et  safflclens  sibi »  qu&m  glodosus  et  indigens  pane. 

10.  Novit  JustuB  Jumentorum  snonim  animas  :  viscera  antem  impiorum  crudelia. 

11.  Qui  Operator  terram  saam,  satiabitur  panibos  :  qui  aotem  sectator  otiom» 
stoltlssimus  est. 

Qui  siuitIs  est  in  vlni  demorationlbus » in  sols  munitionlbus  relinqult  contomeUam« 

12.  IMderlum  impli  munlmentom  est  pessimorum  :  radlx  autem  Justorom  pro- 
Met. 

13.  Propter  peccata  labiorum,  ruina  proxlmat  malo  :  effugiet  autem  Justus  de 


14.  De  fmctu  oris  sui  unusqulsque  replebitnr  bonis ,  et  Juxta  opera  manunm  sua* 
Tom  retribuetor  el.l 

15.  Via  stulti  recta  in  ocuUs  ejus :  qui  autem  sapiens  est,  audit consüia. 

16.  Fatuus  statim  indicat  iram  suam :  qui  autem  disslmulat  i^joriam,  caliidos  est. 

17.  Qui  qnod  novit  loquitur,  index  justltiaß  est :  qui  autem  mentitur ,  testis  est  frau- 
dnlentus. 

18.  Est  qui  promittit«  et  quasi  gladio  pungitur  conscientis :  lingua  autem  sapien* 
üum  sanitas  est. 

19.  Labium  veritatis  firmnm  erlt  in  perpetuum :  qui  antem  testis  est  repentinus, 
concinnat  Ilnguam  mendacü. 

20.  Dolus  In  corde  cogitantium  mala  :  qul  autem  pacis  ineunt  consiUa,  sequitur 
eoB  gaodium. 

21.  Non  contristabit  justum  quidquid  ei  acciderit :  impU  autem  replebuntur  malo, 

22.  Abominatioest  Domino  labia  mendacia  :  qui  autem  fldeliter  agunt»  placent  el* 

23.  Homo  versutus  eeiat  scientiam :  et  cor  insipientium  proYocat  stultitiam. 

5.  Cogilatimes  Jiatarum  juäida.  Nil  nim  «qua  et  Jottt  oogiUnL 

T.  VerUimpioi  :  bc  YerUntur  Tel  leTller;  ut  aYenerint  ocitloi :  elnoftenml.'ida  ocoli ; 
BionieDio  ooBeldeiit ;  aic  David :  Vidi  impivan  exaitaium,..  tramM ,  ei  eeee  non  erat  Pr. 
»XXX.  SS;  ijn.  quocumque  m  vertet  impiiu ,  eoncidet 

9.  Mellor  est  pauper  et  suffteieru  sibi :  serTUi  siU  :  Heb.  tibi  iptl  servieni,  live  oonsulens. 

10.  Novit  justus  jumeniorum  suorum  tmimas  :  eUam  pecora  >iit  carat ;  qaati  diceret :  in- 
Jntuu  auiem ,  nee  bominei  :  unde  fubdii:  Fiscera  impiorum  crudeiia,  Aadiant  putores  et 
principes. 

11.  Qui  suavis  est  in  vini  demoraiiimilnu  :  in  assidnis  compotitionibus.  In  muniUon&u9 
siüi :  utcumque  le  muniat,  patebit  coQtomeile.  DeestHeb.  balieni  lxx. 

13.  Deslderium  impli  munimentum  est  pessimorum,.,  Votum  impli  est  prolegere  maloi.  Ra^ 
dixjustorum  proficiet.  uUrö ,  non  malii  artibiu.  Heb.  Dabit :  lupple  Aruclum,  quod  idem  est. 

13.  Propier  peccata  labiorum  :  verbis  praviimaius  capitur ;  at  Justin  bi|  se  expedit :  Inno- 
cenÜA  sot  tuius. 

16.  Fatuus  statim  Indicat :  losipienlis  est  non  posse  vei  premere  iram ,  ao  verbis  parcere» 
Qtti  disshnulat  injuriam,  callidus  est  :  eantus  est ;  inventt  damni  sarciendi  locum. 

17.  Qul  quod  novit  loquitur  :  testem  veracem  ä  falso  secernit  :  quod  expiicat  inM ,  I9.  et 
clariüs  xiT.  5. 

18.  Est  qul  promltüt,  et  quasi  gladio  pungitur  eonsdentlas :  dum  promissonim  immemor  , 
iconscientiä  reprehenditur  :  vel,  est  qui  levilaie  animi  indecora  et  incongrna  poilicetur :  ac 
postea  pceniteniiA  doctos,  dicta  revocare  vellet ,  ut  Herodes  in  UU  psaitrli.  Uattb.,  xiv.  At 
Heb.  est  qni  efTotit  quasi  punctfones  gladii :  est  cujus  verba  sunt  instar  gladii ,  detractor  seiÜ- 
eet :  at  jasU  Terba  miüa ,  sanant  vulnera ,  nedum  inferant. 

19.  Labium  veritatis  ftrmum teslts  ver^x  sibi  consUl.  Qui  testis  est  repentinus ,-  impro- 

Tidas  Jmprovisus  ,  nee  rei  gnarus.  At  Heb.  ad  raomentum  Hngua  mendacü  :  statim  insdtiam 
imneqnitiam  prodll.  , 

20.  Dolus ,  res  trislls ,  in  corde  cogitantium  mala  :  pacis  consttiariot :  sequUur  gaudium  r 
ex  animi  sinceritateet  cooscienti»  integriiale  proveniens« 

31.  Non  coniristabit :  non  accidei  Juslo  quidquam  adversum,  (aut  Iniquum) :  Heb. 

33.  Ifomo  versutus :  pnidens,  callidus ,  celat  scientiam :  non  omnia  qo«  novit ,  statim  ei* 
pronit  Et  cor  insipientium  provocat  stultitiam  :  clamat,  prodicat,  id  est ,  suam  prodit  stul* 
tiiiam.  sernoi  Tulg.  insIplensiUillA  Ipse  loquendo ,  suiilossermonet  elidt 
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34.  Manns  forünm  domlnabUur  :  qom  autom  r^miasa  ^t,  tribntls  senrleL 

25.  Moeror  in  corde  Tlri  huinUiabit  illura»  et  aeroione  bono  taBtiAcidrftar. 

26.  Qul  negUglt  damnum  propter  ainiciun ,  Jastoa  est  s  iter  autem  Implonua  deci- 
pleteoi. 

27.  Non  inTeniet  fra«4i4enta9  Incram  2  et  auhiUatia  hominis  erit  aori  preümn. 

28.  In  semUft  JusütUe ,  Ylta  2  iter  auteia  devium  ducit  ad  mortem« 

CAPUT  Xlli. 

i?(MM  educattö  :  Uieere,  opUmicm  .*  loquax :  piger ,  4.  mendax  :  inter  superboi  JurgUi :  d^ 
viOoB  fUUmUB  :  ex  amieU  quUqve  (UgnoieUur,  M.  Mfocallo ,  24.  jusH  iomu»  HaHU»,  Vit 
boms ,  sm  contenius. 

1.  Filius  sapiens,  doctrina  patris  :  qni  antem  illusor  est,  non  audtt  cum  argntton. 

2.  De  fructu  oris  sni  homo  satlabitnr  bonis :  anima  antem  prsTarIcatorum  iniqna* 

3.  Olli  custodlt  OS  snum,  custodlt  animam  suam  :  qul  autem  inconsideratus  est  ad 
loquendum ,  sentiet  mala. 

4.  Vult  et  non  vult  pIger :  anima  autem  operantlum  impingnabitur« 

5.  Verbnm  mendax  Justus  detestabltur  :  Impius  autem  confundit,  et  confundetnr. 

6.  Justltia  custodlt  Innocentls  vlam :  impietas  autem  peccatorem  snpplantaU 

7.  Est  quasi  dlves ,  cum  nihil babeat :  et  ^t  quasi  pauper ,  cum  in  multis  divitiis  Sit 

8.  Redemptio  animse  viri ,  divitiae  süss :  qul  autem  pauper  est ,  Increpationeoi  noa 
«nstlnet. 

9.  Lux  Jnstorum  Isetiflcat :  lueeraa  autem  impiorum  extinguetur. 

10.  Inter  superbos  semper  Jurgia  sunt :  qui  autem  agunt  omnia  cum  consilk» , 
regnntur  sapientiA. 

14.  H/änus  fbrüttm  :  sotlldtoram ,  Tlgilantium :  Heb.  roprl,  x.  4.  Manus  remina :  alfi»  do- 
lOM ,  nrMdalenU » nt  lafr*,  i»  27. 

35.  Mflsfw  in  corie  vMi  moeilaiii  erige  dfelii  hoDii. 

35.  Qui  negligii  damnwn ;  tlü,  abundat  proximosuo  JofUu :  io  eumeitiibenUs  :  alii,  pnr 
proximo  luo :  jusü  yiri  domus ,  caterti  locnpletior. 

n.Non  Hweniet  f^auiuUMiM  lucrum .-  Tel  ignanis,  snprAy  f.  24.  Bl  guhtUmtta  homUms 
»H  tturi  preUum  :  qaeinqno  sae  sustCBtanlopei.  Qaidam  ex  Bebneo Tertont,  Aifolaiilli0  kö- 
minis pretiosa  seduli ;  boo  est,  aubstantla  seduli dttigeDtlsqve  preüon  est :  Td  iilbU dÜigMUü 
preiiosloa. 

2S.  /fer...  devkan :  sive  nt  ex  Heb.  Terli  polest  :  non  iter,  dueU  ad  mortem :  alil  iotam,  nt 
«X  Heb.  aic  TerUmt :  in  senita  Jos tttUa ,  Tita :  et  Tia  temtte  ejus,  non  mors  :  eadem  senleinria 
bis  repetita. 

1.  Filiui  sapiens ;  doctrina  patris :  paterns  doctrin»  argamentum  et  frnctui. 

2.  De  fruciu  oris :  ex  Hebraoo  sie  Tertas  :  de  fruclu  oris  (verbis  sanis)  Tir  (bonos)  eomedet 
^colliget)  bona  :  anima  praTaricatonim  (insipientlum)  injuriam  (damna)suppte,  oomedit, 
coUigit. 

8.  Qui  autem  inconsideratus  est  ad  loquendum :  Heb.  Aperlens  labia  ;  ac  rectisnpplelaai, 
temerd ,  ioconsideratö. 

4.  rait  et  non  vutt  piger  :  intri ,  xxi.  25, 26.  Desideria  oecidunt  pigrum  :  nihil  Ter^  thU  : 
mulla  oplat :  TanA  spe  se  obleclal  :  nil  agit :  sie  qui  oonyerü  differi :  de  quo  EcclL,  t.  8. 

5.  Impius  autem ,  qui  non  a  mendacio  abhorret ,  confundit  et  cmfundttar :  padefadt  et  po- 
deflt:  probro  suis ,  slbique ;  el  folere  faciet  (se)  et  pudorealBclei(aIi08),eodeaisenaii:Heb. 

7.  Ext  quasi  dives,  cum  nihil  habeat :  parTO  contenius,  et  pro  rei  su»  tenoitale  UberaB&. 
iK  est  quasi  pauper  ,  citm  in  multis  divitiis  Sit ;  prodigus ,  dissipator ,  sui  alieniqoe  targllor. 
Spiritali  sensu :  divcs  üle  ^  Loc,  xti.  19-  Terö  pauper,  qni  bona  jam  recepit  sua:  ategene 
nie  Lazarus ,  Tere  dlves ,  quem  Dei  regnum  manebat.  Alü  sie  inleUignnt :  Est  panper  dlTi- 
tiarnm  osientaior  :  est  et  diyes  modestus  rei  amplitudinem  Celans ,  ne  InTldla  aut  pradc  siL 

8.  Be^emplio  anima  viri ,  divitice  :  dives  i  pravis  machinationibus  se  expedit ,  panper  ae* 
cusatus  opprimitur  :TeI  increpationem,  verba  asperiora  non  niaKnef :  qaemadniodom  apnl 
Comicum  : 

Piropler  mm  inopiain,  temper  m  ereduni  neg|l!gt; 

nec  pigetsalomonem,  pro  Veteris  Teslaroenü  raüone,  eonmendare  diTitiasad  acueadaM  iii- 
dustriam.  Gaierüm  ex  diTiiiia  Tera  redemptio,  cum  peccaia  eleeaosyttli  redimaat.  Den.» 

IT.  24. 

$,  Lux  justorum  ;  felicilas :  res  prosperss :  UsUficat :  omnibus  grata  est 
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11.  Sobfittntla  HesUittU  mlmietiir :  qn»  aotem  paülattm  colUgftur  mann,  mnlU- 
plieabltnr. 

12.  Spes ,  qn»  dfifltertnr,  affligit  animam  t  Ugnnm  vlla  desiderlum  Teniens. 

13.  Qoi  detrthit  allcnl  re! ,  Ipse  8e  in  futnram  obligat  :  qui  antem  timet  pro- 
ceptom ,  in  pace  venabitnr. 

Anlm«  doloen  errant  tn  peceatis ;  Jnsti  antem  mlserfeordes  annt ,  et  mlserantnr. 

14.  Lex  sapientls  fona  vits,  ut  decHnet  k  ruinft  mortis. 

1&.  Doctrina  bona  dabll  gratiam  :  in  itinere  eontemptornm  vorago. 

16.  Astutus  omnia  agit  cnm  consillo  :  qui  antem  latuus  est ,  aperlt  stultltianu 

17.  Nnntina  impii  cadet  in  mainm  :  legatns  antem  fidelis ,  sanltas. 

18.  Egestas,  et  ignominia  ei  qul  /ieserit  diselpUnam  ;  qnl  antem  aoqnleseit 
argoenti,  gloriflcabltnr. 

19.  Deslderinm  si  compleatnf,  deleetat  animam  :  detestantnr  atulti  eos,  qnl 
ftigiunt  mala. 

30.  (^  cnm  sajdeatibns  gnditar ,  sapiens  erit :  amiena  stnitorran  Bimilia  ettcietiff « 

21.  Peccatores  penequitur  malum :  et  Justis  retribnentnr  bona. 

22.  Bonns  relinqnit  heeredea  lllios,  et  nepolea  :  et  euatoditnr  Jualo  aobstantia 
peccatoris. 

23.  Mnlti  cibi  In  noralibns  patrum :  et  allis  congregantnr  absqne  Jndieio. 

24.  Qni  parcit  virgs »  odit  filinm  sunm  :  qui  antem  diliglt  illom ,  instanter  emdlt« 

25.  iustus  comedtt ,  et  replet  animam  snam :  tenter  antem  impionim  tnssnorabüia« 

CAPUT  XIV. 

^apUm  mulier :  vir  bcnutob  iniquo  detpidtur  :labor  astiduu»,  4.  ttuUu»  :  sapiens  :faUm 
Vieiatis  mabu  exitus  :  gautUum  :  lueius :  stulta  ereduUtas  :  agere  considere^  :  verbosui  : 
SS.  refiem  regnarumque  rebur,  ss,  S4.  botü  admtnistri  regum,  as. 


!•  Sapiens  mulier  »diflcat  domnm  suam  :  inslpiens  extrnctam  quoque  manibas 
destruet 

2.  Ambnlans  recto  itinere ,  et  flmens  Denm,  despicitur  ab  eo ,  qui  infimü  graditnr 

Ttt. 

3.  In  ore  stulti  Tirga  superbis :  labla  antem  saplentiom  custodlunt  eos. 

11.  SuhsUwUa  fesOmUi :  es  vaaitate  (quaii  es  nUitto ,  ilf  e  eo  malo)  Heb.  mlnueturß  UM 
<tiiabeiiir. 

13.  Quidelrahit,,.  rei :  Terbam  babet.  Heb.  quod  i«pe  pro  re  sumilar :  lxx.  sIo  Tertoni: 
(|ai  rem  (qui  DegoUum)  eontempaerit,  contemnelur  ab  ei  :  negoUa  noo  procedenl  el ,  qul  ne» 
SUfcater  beiL  Es  Hebroo  sie  Tortas :  qui  oontemnil  rerbum  (nempe  Dei)  deirimenlum  pa-^ 
Uetor :  quod  poitrem«  ptrti  Mnienlia  magis  congrnit.  Antaue  doiosm  errmU  in  peeeaUs  t 
<wiiHeb.  elLu.  babent  tliod. 

li  Lex  (doctrina  Heb.)  sopienOs,  fims  viice :  ui  deeUnet  ä  ruinA(i  laqueo  Heb.)  mortis. 

IS.  Dabil  gratiam :  grata  erit :  in  itinere  cfmlemptifrum  vorago.  Via  irtnagreiiorum  dura» 
>«^aip«ra,difficüi8. 

IT-  Numius  impii :  nunlioa  impiiia  :  Heb.  lxx.  sie  vertani :  Res  temerarius  eadet  in  anala  i, 
l^tQsseu  DUDÜus  fldelisliberabit  eum.  Legenaniaine  aleph. :  Metech,  Qasres  improfidua 
POMMBdal,  M  reaüuiei  adminlaler  boniia. 

3^  Qttl  cum  sapieniüms  :  tota  sentenUa  in  Heb.  sie :  A.mbuUn8  cum  saplenübiia,  aaplena 
«rti :  paaoenU  atultos  (oonTiTanü  eum  eis)  mali  erit.  lxx.  Ambnlans  cum  InsiplenUbuf  agnoi- 
^^f  >  bo«  eil  y  cv^usque  Ingenium  prodiUir  i  conTiclorum  ingenio. 

21.  BoimM  reiinguit  haredes  fUios :  sspe  in  lege  promissum.  Custoditur  jueto  .*  lola  aentea* 
Im  :  boni»  suis ;  mall,  alienis,  juaUaqne  eolligunt. 

»•  Mulu  dbi :  planum  :  a? ita  basredicas  nruclnoia  est :  in  Heb.  Yos  rluuhim  quam  Hier» 
]™raaB«  alii  paupemm,  aiit  prineipum  Tertunt:  vari^ne  interpretantur :  prineipes  enim 
<^»ais;  panperes  induatria  et  labore  valere.  Nee  minda  obaeura  est  pars  posterior  senlentl»  t 
^lasie  ex  Heb.Tertnnt :  et  est  qul  consumitur  ob  non  jus;  est  qui  fame  pereat,  qudd  !•- 
9^  eolendi  agri,  rusüeaniqne  operis  rationem  non  inteUlgat. 

H.  Jutius  etmedit  :  justus ,  et  modioo  contentos  est :  mabis  aeo  superfluo  ac  nimio  s»* 

^  (?af  tufiam  gradtUir  vitt ;  perrersos  tU  snft  despleit  enm :  Heb. 
••  In  ort  stulti  virga  superbice  :  dlcta  bctaque  arroganlla. 
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4.  Ubi  non  sant  boyes,  pnatege  vacuom  est :  ubl  autem  plarlm»  flöget« ,  ibi  ma- 
nifesta  est  fortitado  boyis. 

5.  Testls  fldelis  non  mentitnr :  profert  autem  mendacium  dolosus  testis. 

6.  Qusrit  derisor  sapientiam,  et  non  invenit :  doctrhia  pradentiam  faclUs. 

7.  Vade  contra  yirom  stoltum ,  et  nescit  labia  prudentise. 

8.  Saplentia  callidi ,  est  InteUigere  yiam  soam ;  et  imprudentla  Btultorom  enans. 

9.  Stultos  illudet  peccatum ,  et  inter  justos  morabitar  gratla. 

10.  Ck>r  quod  noyit  amarltndinem  anims  suae ,  in  gaadlo  ejus  non  miseddttr 
extraneus« 

11.  Domos  ünpiorum  delebitar  :  tabernacula  yerd  Justoriun  germlnabanL 

12.  Est  yla  qnas  yidetnr  homini  justa ,  novlsslma  autem  ejus  dedueunt  ad  mortOB. 

13.  Risus  dolore  miscebitur ,  et  extrema  gauAl  luctus  occupat. 

14.  yiis  suis  replebitur  stultus,  et  super  eum  erit  ylr  bonos. 

15.  Innocens  credit  onmi  yerbo  :  astutus  considerat  gressus  suos. 

Filio  doloso  nihil  erit  bonl :  senro  autem  sapienti  prosperi  emnt  actus ,  et  dirigetor 
yia  ejus. 

16.  Sapiens  timet,  et  declinat  k  malo  :  stultus  transilit ,  et  confidit. 

17.  Impatiens  operabitur  stultitlam  :  et  yir  yersutus  odiosus  est. 

18.  Poasidebunt  parfuli  stultitlam»  et  expectabunt  astuti^scienUam. 
19«  Jacebunt  mali  ante  bonos*,  et  impii  ante  portas  justorum. 

20.  Etlam  proximo  suo  pauper  odiosus  erit :  amlci  yerö  diyitum  multi. 

21.  Qni  despicit  proximum  ;sunm,  peccat :  qui  autem  miseretur  pauperis,  beatos 
erit. 

Qui  credit  in  Domino,  misericordiam  dili^t. 

22.  Errant  qui  operantur  malum  :  mlsericordia  et  yeritas  prsparant  bona. 

23.  In  omni  ppere  erit  abundantia  :  ubi^autem  yerba  sunt  plurima,  ibi  frequenter 


24.  Corona*  8apientinm,'diyitlffi  eorum  :  fotuitas  stultornm,  Imprudentla. 

i 

4.  £/M  non  swuboves  :  libore  et  indnstrii  oopit  paraUir. 

6.  Dodrina  prudentium  factlis  :  neque  enim  inacceia  et  ioexplorttt ,  led  regia  loeedani 
yia  :  nee  sapientiam  potant ,  noYa  et  aiUa  Ignota ,  aed  aana  promere  :  neque  aiifora  et  snliü- 
liora ,  aed  reeta  aecUBtur;  et  qu»  tractant  sublimia,  enudeant ,  ac  yelut  in  lac  temperanL 

7.  yade  contra.,,  et  nesctt  lahia  prudentice  :  Heb.  nesciea  :  quod  atniiiiqae  yerum  ot :  li 
yfro  atnlto  oocorrere  aatagas ,  raclie  deprebendea  ejna  Inadtlam ,  ae  almul  prodea  ttUB.  M 
Cliaid.  Tade  i  conapectu  viri  atulli  :  neacit  enim  rerba  prudenti«. 

5.  SaplaMa  eallkU ,  est  inUUigere  viam  suam,  Sic  enim  DaYtd  morieoa  mODuerat :  Ul 
inleUlgas  univerta  quas  facts,  et  qubcumque  te  verteris,  UL  Reg.,  ii.  3.  AI  atalti  agnotor,  um 
agunt ,  impetu  rapiantur.  Unde  subdit :  et  imprudentia  ttultorum ,  errans  :  dolos :  Heb.  quod 
est,  fiillaz ;  eodem  senau.  Yide  infri ,  15. 

9.  Stultus  iliudet  peccatum  .•  ludificando  exeuaat ,  et  palliat  peecala  ,  et  alieni  et  raa.  Inier 
justös...  grattat :  l>eDeYOlentia :  Heb.  quöd  nee  alils  imponanl ,  nee  sibi. 

10.  Cor  quod  novit  amaritudlnem  animoe  su<b  ,  In  gaudlo  ejus  :  et  in  gaudio :  Heb.  JVm 
miscebitur  extraneus :  alienua.  Sunt  qui  i  dolore  auo  avocent  animnm  ,  Yoluptaübuaqoe  le 
obtnndant ,  ne  auam  amaritudlnem aenüant :  annt  qui  alieno arbltrio  gaudeant  et doleaDt,re- 
ram  aoarom  ignari :  at  cuique  oportet  ex  aeipao  auf  dolores ,  sua  gaudia  cooatent. 

13.  Est  via  quas  videlur  :  sie  falsa  pietas ,  falsus  et  amania  lelus ,  blsa  peanitentia  praili  fl- 
Mit  animis. 

15.  Innocens  .- <  imperitos  :  Heb. )  Credit  omni  verbo :  astutus  considerat  (ipae)  gresstt 
suos  :  nee  se  ad  aliena  queque  Terl»  eomponit.  Fillo  doloso  nihil  erit  bonl ,  deest  Heb.  tn. 

IT.  Impatiens :  tscUb  exoandescena ,  et  in  agendo  pratceps  :  Heb.  operabitur  stuMUam  :  ^ 
vir  versutus  odiosus  est:  Vir  cogitationam  aive  machinatlonum  odio  erit :  Heb.  tarn  in  ageoda 
prseeps ,  qa^m  in  cogitando  et  deliberando  nf mios ,  odio  babentur. 

18.  Et  expectabunt  astuU  sdenüam :  coronabontnr  scientli  :  Heb.  ylncent. 

-20.  Etlam  proximo,,.  pauper  odiosus  .«qad  magii  eum  anbleves  :  unde  tobdit: 

!li.  Qui  despicit  proximum  :  panperem  licet ,  peccat.  Qui  credit  In  Domino  :  deeat  Hdk 

32.  i^rranf  (nonne  erraDt?Heb.  )9td  operhntur  molum.  AsaeYerandi  Ibrmula ;  quasi  dle^ 
ret :  manirestö  erraot,  aut,  ot  alii ,  ecoe  errant. 

23.  In  omni  apere :  actuoii  proflciunt,  Yerbosi  egent ,  quo  nibil  est  verius. 

34.  Fatultas  stuUorvm^  imprudentla :  fiituius ,  Heb.  eodem  verbo  repetlto,  qaul  dlceret : 
nert  Cituius. 


CAPUT  XV.  3«: 

SS.  Uberat  anlmu  testto  fldelU :  et  profert  mendaeia  yeraipeUlB. 

26.  In  Umore  Domlnl  fldacia  forütudinis,  et  flliis  ejus  erit  spes. 

27.  Timor  Dominl ,  fons  Yit»,  ut  dedlnent  k  ruinft  m<»ti8. 

28.  In  multitndlne  populi  dignitas  regia ;  et  in  paueitate  plebis  ignominia  principle. 

29.  Qal  patiens  est ,  molU  gubematar  prudentük :  qui  aatem  impatiens  est,  exattat 
stultitiam  aoam. 

30.  Vita  carniiun,  sanitas  cordis  :  potredo  ossium,  invidia. 

81.  Qui  calumnlatur  ^entern,  exprobrat  factori  ejus  :  honorat  aatem eam,qul 
nUseretur  paaperis. 

32.  In  maiitii  siiA  expelletur  impius :  sperat  autem  Jostus  in  morte  suä. 

33.  In  corde  prudentis  requiesclt  saplentia,  et  ihdoctos  quosque  erudiet. 

34.  JostiUa  elevat  gentem :  miseros  autem  ikcit  popnlos  peccatum. 

35.  AeceptUB  est  regi  minister  inteliigens  :  Iracondiam  ejus  inalilis  susünebit. 

CAPUT  XV. 

Ferba  müla  ei  sapientta :  aspera  ei  stuita  ,1,4.  corripi  bonum ,  s,  lo,  13,  S2.  domus  fusU 
lUdfiUi :  inJusU ,  conirä  :  impionm  vieUmaf :  pauperUu  tuo  eoniema,  is.  ei  seq.  piger 
tive  laere  «19. 

1.  Responslo  mollis  firangit  iram  :  sermo  durus  suscitat  fororem. 

2.  Ungaa  sapientiam  ornat  scientlam :  os  fatuomm  ebullit  stultitiam. 

3.  In  omni  loco  oculi  Domlnl  contemplantur  bonos  et  malos. 

4.  Lingua  placabllls ,  llgnum  vlts ;  qus  autem  immoderata  est ,  conteret  spirltonu 
&.  Stultus  irridet  dlsclplinam  patris  sui :  qui  autem  eustodit  Increpationes,  astu- 

Uor  flet. 

b  abundanti  Justitift  virtus  maxlma  est :  cogitatlones  autem  implorum  eradica- 
bantiir. 

6.  Bomus  Justl  plurima  fortitodo ;  et  in  fructibus  impli  contnrbatio. 

7.  Labia  sapientlum  diasemlniüt^ünt  scientiam  :  cor  stultorum  dissimlle  erit. 

8.  Yictinue  Impiorum  abomlnabiles  Domino  :  Yota  Justorum  placabilia. 

8.  Abominatio  est  Domino  Tia  Impii :  qui  sequitur  justitiam ,  diligitur  ab  eo, 

10.  Doctrina  mala  deserentl  viam  vit»  :  qui  increpationes  odlt>  morietur. 

11.  Infemus, et  perdltio  coram  Domino  :  quantö  magls  corda  fillorum  homlnomP- 

12.  Non  amat  pestlleiis  eum,  qui  se  corripit ;  nee  ad  sapientes  gradltur. 

13.  Cor  gaudens  exhilarat  faciem  :  in  moerore  animi  dejicltur  spiritus. 

14.  Gor  sapientis  qusBrit  doctrinam  :  et  os  stultorum  pascitur  imperitlft. 
1&.  Omnes  dies  pauperis ,  mali :  secura  mens  quasi  juge  convivium. 

16.  Melius  est  parum  cum  timore  Domini ,  qu^  thesauri  magni  et  insatiabiles* 

17.  Melius  est  vocari  ad  olera  cum  caritate ,  quam  ad  vitulum  saglnatum  cum  odlo. 

18.  Vir  iracundus  provocat  rixas :  qui  patiens  est,  mitigat  suscitatas. 

so.  nitt  canäum ,  sanitas  cordis ,  siYe  unam  cor :  tb  iri  elÜTore  pamm.  Puireäo  ouiwn, 
^fOf^a  :  mircescont  Invidi,  et  ni<Brore  Uliescant :  yir  iwnus  ipsllctiüi ,  et  mente  et  corpor^' 
▼«fieiua.  , 

3).  Et  indoctos  quosque  erudiet :  et  tn  medio  atultorum  cogooscetur  :  Heb.  prsTtlente  looe^ 
«tpervincentefami. 

H.  Miseros  autem  fticit  poputos  peeeatwn  :  extenual:  lxx.  at  Heb.  Cb,  Syr.  Mitericordia. 
in  populos,  peccatum ,  id  est ,  sacriBdam  pro  peccato ,  expiatio. 

SS.  Iracuhdiam  ejus  inutilis  sustinebit :  qui  oonfandit  :  Heb.  cujus  administraUo  regiia 
^^OttiHto  dedecos  ant  iaTldiam  oonciilat. 

3.  Lingua  sapienüum :  yide  7. 

5.  /n  omni  hco :  junge  cum  u. 

S.  InobundanajusUiid  virtus  maxima  est,  Deest  Heb.  habenl  lxx. 
7.  DisseminabuM  scientiam ;  nee  taniikm  solidö ,  aed  ellam  ornatö ,  ex  ^.  2.  Cor  stultorum 
^titnile  erit  .•  non  sie  :  Heb. 
11.  Infemus  et  perdilio :  profunda  terra :  loca  abdiu  et  invisa ;  mors  ipsa. 

15.  Secura  mens  quasi  Juge  convivium :  lata  paupertas,  licet  misera  Tideatur.  Junge  <•- 
qaentetduQSTenos. 
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19.  Iter  pigroram  qntsl  aepes  splnuum  :  Yia  Jostoram  absque  effsndleolo. 

20.  Filius  sapiens  IsUftcat  patrem  :  et  stultas  homo  desplelt  matrem  soam. 

21.  Stultltia  gaudium  stoHo  :  et  vir  pnidens  dirlgit  gressus  saos. 

22.  Dlsslpantur  cogitationes ,  nbi  non  est  consillam  :  ubl  V6r6  sunt  plnres  eonsi- 
llarii ,  confirmantur. 

23.  Lstatur  homo  in  sententU  oris  sui  :  et  sermo  opportonus  est  optlmas. 

24.  Semita  Vit«  super  eruditum;  ut  decUnet  de  Inferno  noTissImo. 

25.  Domum  superborum  demoUetur  Dominas  t  et  flrmos  faciet  termlnos  Tidaae. 

26.  Alwmlnatio  Domini  cogllationea  mala  :  et  purus  sermo  pulciierrimus  flrmabltnr 
abeo. 

27.  Gonturlmt  domnm  soam,  qui  seetatur  avaritiam  :  qui  antem  odit  mimen , 
vivet. 

Per  misericordiam  et  fldem  porgantar  pecoata :  per  tlmorem  antem  Domlnl  dee&nat 
omnis  k  malo.  , 

28.  Mens  justi  meditatur  obedientiam  :  os  iropiorum  redundat  malis. 

29.  Longo  est  Dominus  ab  impiis  :  et  orationes  Justorum  exaudiet. 

30.  Lux  oculonim  IsUllcat  animam  ;  fama  bona  implngaat  ossa. 

31.  Auris,quaB  audit  increpationes  vits,  in  medio  sapientium  commorabUnr. 

32.  Qui  adjicit  disciplinam,  desplelt  animam  suam :  qui  autem  acqulescit  increpa- 
tionibus ,  possessor  est  cordis. 

33.  Timor  Domlnl »  disclplina  sapientlas ;  et  gloriam  pnecedit  humilltasi 

CAPUT  XVI. 

HmHO  preeparat;  Deus  regit,  i,  9.  agenda  ornnia  sub  ocuUt  Del :  Deu$  omnia  propler  telp' 
sum :  arrogane  :  Deo  prupiüo ,  mtaUa  bene  verUaU  :  res  modiea  cum  JuttUtä ;  rtQiok  pn- 
deniia,  io.jiuUtia,  12,  is.  ira .-  dementia,  14, 15.  Deu»  onmiainpwdere,  ii.  egeüM  qgsU 
induttriam ;  patlens;  förtis;  nilUl  förtuilum  ,  3S. 

1.  Hominis  est  animam  pneparare  :  et  Domini  gubemare  llngnam. 

2.  Omnes  vIbb  hominis  patent  oculis  ejus  :  spirltanm  ponderator  est  Dominos. 

3.  Revela  Domino  opera  tua ;  et  dlrigentur  cogitationes  tuas. 

4.  Universa  propter  semetipsum  operatus  est  Dominus  :  Impium  quoque  ad  diem 
malum. 

19.  lUrpigrormn  qtuui  sepes  tptnarum  .-  plgro  omnia  plenaolistacalU;  pteoa  omnia  le* 
dnlo. 

32.  DlstiparOur  cogitationes ,  ubl  non  est  consiliwn  :  secretum  :  HoIk  Flures  oonsoleiidi 
sed  clam ;  neqae  indifcriminatim ,  boc  eit ,  omnes  de  omnibiu  :  sed  qaiique  in  el  re  qoiffl 
calleat.    ' 

34.  Semita  vitas  super  eruditum^:  enidlUis  iIy6  intelfigens  sunara  habet  vitm  Tit».  Ut  d^ 
€linet  de  interna  novissimo  :  inflmo ,  Heb.  ad  summa  qamque  ereclus  ,deTiUt  ioftma  :  sive 
etiam ,  mortem. 

36.  Pitrus  sermo :  otstus,  mandns :  per  wepuleherrimus,  nee  Indiget  eloquentia  omamra- 
tii.  Firmabitur  ab  eo.  Deest  Heb. 

37.  Per  misericordiam  et^ßdem  :  deest  Heb.  babent  lxx.  Cypritnus  proferl^de  Op.  ^ 
Bimm.  Hiserieordid  et  fide  delicta  purgantur. 

38.  Mens  justi  meditatur  obedientiam  .-fldem,  lxx.  ad  respondendam  :Heb.  qood  jbss* 
saquenübos  oongrait ,  nt  tapientes ,  nee  temeri  respondentes ,  i  loquacibof  secemantur. 

30.  Lux  oculorum  :  ut  lux  oculis  grata ;  ita  Alma  animo. 

1.  Hominis  est :  sie  infri  9.  Cor  hominis  disponit  viam  suam  :*€dDamüA  etf  dirigtrs 
gressus.  Homines  quidem  dtUgenter  sua  et  dicia  et  facta  apud  se  oomponunt :  sed  cum  adeil 
loquendi  aut  agendi  tempus ,  Ipsi  excidunt  slirf  ;  ac  bene  oogitata  prsBter  ipem ,  In  pessiflos 
lermones ,  aut  inepu  facu  deslnunt. 

3.  Omnes  vice  hominis  patent  oculis  ejus  :  mundn  oculis  suis :  Heb.  ipstus  tcillcet  IwmlDb : 
lua  culque  sensa  placent.  Jt  spirituum  ponderator  est  Dominus  :  Tide  xxi.  2.  Deus  nos  bod 
arbitrio  nostro,  sed  ex  vero  judieal ;  nee  leviter ,  sed  appensis  omnibus;  ut  intrk  u. 

4.  Impium  quoque  ad  diem  malum  :  sie  enlm  ad  Pbaraonem  :  idcireo  autem  posui  te ,  ^ 
ostendam  in  te  fbriitudinem  meam,  ei  narretur  nomen  meum  in  omni  terra  :  Exod.»  xx.  16; 
Rom.,  IX.  17.  occultissimo  quidem ,  sed  tamen  justo  J  udicio. 
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5.  Abominatio  Domin!  est  omxds  arrogans  :  etlamsl  manas  ad  mannm  faerlt,  non 
est  innocens. 

Initium  vi«  bona, faoere  Jiistitiam  :  accepta  est  aatem  apud  Deum  magls ,  qaäm 
immolare  hostlas. 

6.  MlsericordlA  et  verltate  redimltnr  infqnitas  :  et  in  tlmore  Domini  decllnatur  k 
malo. 

7.  GAm  placnerint  Domino  yIsb  hominis ,  Inlmlcos  qnoqne  ejas  convertet  ad  pacem. 

8.  Hellas  est  panim  cum  justiti& ,  qnkm  mnlli  fructus  cum  inlqultate. 

9.  Gor  hominis  dlsponlt  viam'snam  :  sed  Domini  est  dlrigere  gressus  ejus. 

10.  Divinatlo  In  lablis  regis ;  in  Judicio  non  errabit  os  ejus. 

11.  Fondus  et  statera  Jndlcia  Domini  sunt :  et  Opera  ejus  omnes  lapides  sacenli. 

12.  Abomlnabilfls  regi  qnl  agnnt  Impiö  :  qnonlam  Justitift  Armatur  sollum. 
13.Volunta8  regom  labia  Jnsta  :  qul  recta  ioquitur,  diligetor  : 

14.  Indlgnatio  regIs ,  nantU  mortis  ;  et  vir  sapiens  pkcablt  eam. 

15.  In  hilaritate  Yultüs  regis,  Tita  :  et  dementia  ejus, quasi  imber  serotinus. 

16.  Posside  sapientlam,  quia  äuro  meiior  est :  et  acquire  pnidentlam ,  qoia  pre- 
tiosior  est  argento. 

17.  SemiU  Justorum  declinat  mala  :  custos  aniraassoiB  servat  yiam  suam. 

18.  Gontritionem  pnscedit  superbia  :  et  ante  ruinam  exaltatur  splrltus« 

19.  Melius  est  humiUari  cum  mitibus,  quam  dividere  ^lia  cum  superUs. 

20.  ErudltuB  in  verbo  reperiet  bona :  et  qui  sperat  in  Domino ,  lieatus  esL 

31.  Qoi  sapiens  est  corde,  appeUabitur  prudens  :  et  qul  dulcis  eloquio,  majora 
perclplet. 
J22.  Föns  Yit»  eniditio  possidentls  :  doctrina  stuitorum,  fatultas. 

33.  Gor  sapientis  erudlet  os  ejus ,  et  labiis  ejus  addet  gratiam. 

34.  Favus  mellls ,  oomposita  verba ;  dulcedo  anims ,  sanitas  ossium. 

35.  Est  via  qus  videtur  homini  recta ;  etnovissima  ejus  ducunt  ad  mortem. 
%•  Anima  laborantis  iaborat  sibi ,  quia  eompulit  eum  os  suum. 

S.  Büamii  manus  ad  manwn  fuerU :  cewaiii ,  nihil  tgens :  rapri  xi.  31.  Iniüum  vice  banoß, 
fuerejutUttam  :  deeit  Heb.  lxx.  htbent 

1.  Ckm  placuerinl  Domino,  Sic  qnU  ptacaernnt  Deo  vi»  Danielis  et  tt'ium  pueronim :  im' 
MfeM  quoque  eorum ,  regeique  qui  eos  In  Igneni,  vel  bertiat  mUerunt ,  cofwertil  ad  pacem  , 
ilque  amicilUm.  Bedi.  Sic  Josepbo,  sie  Jeremia,  sie  aliif  coniiglt 

IS.  Dipinatio  in  labiis  regis :  deoretls  parendam  ut  oraealls  :  quin  eiiam  vattdiiari  et  ar- 
nu  oordiam  icniUri  reget  Yldeniar  :  sie  lila  TbeeuUis  ad  Dayldem  acotissimö  conJecUntem : 
ifte  ad  tinistram ,  nee  ad  dexteram  est  ex  omnibus  Ms,  quas  toetUus  est  dominus  meus  r e«... 
i»tüiitem,  domine mi  tex,  sapiens  es,  sieut  habet  sapientiam  angelus  Bei,  II.  Reg.,  xiv^  19, 
91.  sie  ipae  Salomon  inter  doas  tomliias  dijudicans  ,  arcana  pectorii  ellculi.  III.  Reg.,  ux. 
iVbn  enabit  os  ^um  :  eö  quöd  all  aagax ,  et  reram  ezperimenlo  doeloi :  tum  qoM  cor  ejus  In 
wiMi  Del :  \atri  »i.  i.  ne  perfldi  latere  patent  occulUs  moliilonei,  ac  rempttbllcam  pesram- 
dem ,  ant  tener^  princlpis  Judieau  contemnant. 

tu  Et  Opera  ejus  omnes  lapides  sacculi :  pondera  Josta :  lxx.  quöd  lapidilMn  in  sacculo  re- 
condliit  ponderare  solitl  eaaent  Yide  Sap.,  xx.  ai . 

IS.  in  kUarUaie  vultüf  regis :  in  lumlne  vultOa  :  Heb.  qu»  locutio  frequenUarina  :  vita  ; 
graiia,  bror.  Et  dementia  ejus  quasi  imber  serotinus :  est  enim  imber  temporaneui ,  aea 
Varia,  alendla  semlnibua ;  est  et  aeroiinus ,  mllvaa,  aeu  auUimnalia,  maUirandn  mesii ,  tIh- 
demiaqoe  apüaalmus :  Deut.,  xi.  14;  Jac,  t.  7.  qui  et  opUtiasimus  .cstivis  calorlboa  teoBpe- 
ittdla. 

i$,Braditus  in  verbo :  per  verbom. 

21.  Qsa  aopteMf  est  eorde :  umqalaque  est  omnibus  Jacundlaalmus ,  cum  ad  animl  pruden- 
UaflK  leceditaermoDU  gratla.  VMe  InM  38. 

38.  Cor  sapientis  erudiet  os  efus  :  non  temerA  loquitor ,  nee  niai  re  penitoi  iotellecU.  Bt 
lebiis  ejus  addet  gratiam  :  doetrinam ,  diaelpHnam.  Heb. 

34.  Fnus  meUis,  eompoeita :  mitia  et  moderau  verba ;  eadem  sunt  dtdeedo  sItc  quiea  ant- 
«Me ,  medda  est  et  sanitas  ossium,  meduUarumque,  atqne  Intlmarum  partium :  qnippe  queis 
etanlmus  et  oorpaareOciatur. 

35.  Est  via  :  Idem  aap.  xit.  13.  ,  .. 
3S.  Jntna  laboramis  fiime :  laborai  sibi :  quia  eompuUt  eam  os  suam :  aliflMntt  penurM  : 

est  I  iBdIgentiA  tcul  Induatriam  el  artof . 
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27.  Vir  impias  fodit  malum ,  et  in  lablis  ejus  iginte  aideseiU 

28.  Homo  perrenus  saBcitat  Utes ;  et  Terbosus  separat  prlncipes. 

29.  Vir  iniquus  iactat  amicam  suam ;  et  dacit  eum  per  Yiam  non  bonam. 
20.  Qui  attooitis  oculis  cogltat  prava,  mordens  iabia  sua  perflcit  malum. 
31.  Corona  dignitatis  senectos,  qus  in  vüs  Justitis  reperietur. 

a2.  Melior  est  patiens  Tiro  fortl :  et  qui  domlnatur  animo  suo ,  expugnatore  nrlünm. 
33.  Sortes  mittuntur  in  sinum ,  sed  k  Domino  temperantur. 

CAPUT  XVII. 

Fngaie  eonoivüm  :  servuM  sapiem  :  Dcminut  eorda  probat :  äespMen»  payperem  ef  oo- 
dentem :  ampia  9oboU» :  aUorum  eeiare  delieia :  ea  commemormu :  fltUmi  inuar  wr$K  M9- 
vieniU :  mala  pro  bonis :  Utes,  14.  divitias  inutiUi :  consiant  amUMa,  IT.  oiiliiii  trünquäUtot 
22,  vuUus  tapienU»  et  stuUi ,  24.  tacere  utile. 

1.  Melior  est  bnccella  sicca  cum  gaudio,  qu&m  domus  plena  victimis  cum  Jnrf^o. 

2.  Senrus  sapiens  dominabitur  filiis  stultis ,  et  inter  fratres  hasreditatem  dlvidet. 

-  8.  Sicut  igne  probatur  argentum ,  et  aurum  Camino  :  ita  corda  probat  Dominus. 

4.  Malus  obedit  llngus  iniqus »  et  fallax  obtemperat  labüs  mendacibns. 

6.  Qui  despicit  pauperem ,  exprobrat  liactori  ejus :  et  qui  ruinft  lastatur  alterins ,  non 
erit  impunittts. 

6.  Ck)rona  senum,  filii  fiUorum  :  et  gloria  flliornm ,  patres  eomm. 

7.  Non  decent  stultum  Terl»  composita  :  nee  principem  labium  mentlens. 

8.  Gemma  gratissima ,  expectatio  praestoiantis :  quöcumque  se  Tertit ,  prudenter  in- 
teUlgit. 

9.  Qui  celat  dellctum,  qusrlt  anücittas  :  qui  altero  sermone  repetit,  separat  fode- 
ratos.  ^ 

10.  Plus  proficit  correptio  apud  pmdentem ,  quam  centum  plagasapud  stultum. 

11.  Semper  Jurgta  qiiaerit  malus :  angelus  autem  cmdells  mlttetur  contra  eum. 

12.  Expedit  magis  ursae  occurrere  raptls  foetibus,  quÄm  iatuo  confidenti  in  stuMtü 
Buft. 

13.  Quireddit  mala  pro  bonis ,  non  recedet  malum  de  domo  ejus. 

14.  Qui  dimittlt  aquam ,  caput  est  jurgiornm  :  et  antequam  patlatur  contnmellam , 
Judicium  deserit. 

37.  Vir  impiui  fodlt  maban ,  tibi  et  illti :  In  labiU  eitu  ignU  ardesclt :  UÜbui ,  irA ,  Jorgüs 
inflammat  ac  devattat  omnia :  sical  hat>et  Jac,  iii.  6.  % 

28.  Et  verbosus  separat  prlncipes  :  suf  urro ,  de  qao  ispe. 

30.  Qui  aUonitis  oculis  (supple  est)  cogiiat  prava :  qui  obflrmaüs ,  flxis  :  Heb.  lxx.  if<v- 
dens  labla :  qui  mordeilabla,per/|c<lnM/ttm.  lodtcium  est  bominia  malum  alten  machinaDUii 
deflzb  oculis  mordere  Iabia. 

31.  Corona  dignitatis  senectus :  diadema  gloris  caniües  :  Heb.  qua  caput  cingil  et  oroaL 
SS.  Sortes  mittuntur :  sie  in  eligendo  Sattle ,  MaliblK ,  et  aliis ;  sensusque  est :  per  dif  inam 

prorideniiam  ambigua  quaque  et  incerU  in  oertos  flues  dirigi ,  oeque  quidquam  fortoiUim. 

I.  Plena  victimis:  epolis.quöd  in  sacriflciis  paclficis  splendidi  parare  scderenU 

4.  Malus  obedit :  (aosculut)  iinguos  iniguaß :  et  fallax :  sua  qoemqae  prara  stodia  perdont, 
malus  k  n  a!o  de«ipiuir  ;  bllaz  fiülaciorem  inTenit. 

7.  J^ofi  decent  stultum  verba  composita :  Iabia  dignitatis :  Heb.  sive  deoor  in  yerbis  :  eodem 
seoiu. 

8.  Gemma  gratissima,  expectalio  prosstolanlis :  planum  de  spei  dulcedine :  atHeb.lapiBas 
pretiosus,  manus  in  oculis  domini  sui.  Qubcumque  se  vertilg  largitor  prudenter  imeltigit : 
sensuf  est :  munus  graliam  oonciliat  danti,  et  res  omnes  prosperd  sapienterque  diaponlt. 

9.  Qui  celat  delictum :  alienum  quosrit  amicitias  :  sibi  parit  amicos  :  qui  aUero  sermone 
repetit :  qui  rerelat,  qui  commemorat,  separat  fasderatos ,  principem :  Heb.  duoes  ab  inTi- 
cem :  qoos  intellignnt  lxz.  amicos,  domesücos  :  Vulg.  ToBderaloi. 

10.  Plus  proficit  correptio :  yerbis  lantüm  :  apud  prudentem,  quam  centum  plagwtqjüm 
Terbera  addita  Terbi8,<qnidsiii/iiaii. 

II.  angelus  autem  crudelis :  yel  malus  nuntius ,  'vel  poena  ditinitus  immissa. 
12.  Fatuo  confidenti :  nee  sanis  consiliis  auscultanU. 

14.  Qui  dimittit  aquam :  supple ,  sicut  qiü  dimittil  aquam;  ita  capui  jurgiorum,  id  est,  sicut 
aqua  semel  dimiisa  non  üxük  oobibeUir ,  sie  lites  semel  motss.  4ntequam  contuateliam  paUiS' 
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1&.  Qui  JnsUilcat  Implnm ,  ei  qal  condemnat  Jiutiim,  abomina]>ili8  est  uierqne  apud 
fienm. 

16.  Quid  prodest  stnlto  habere  dlviiias,  cum  eapientiam  emere  non  possitP 

Qal  altam  facit  domum  Buam ,  qiuBrit  rulnam :  et  qui  evitat  discere ,  incidet  in  mala. 

17.  Omni  tempore  dlUglt  qui  amicus  est :  et  frater  in  angustiis  comprobatur. 

18.  Stultus  homo  plaudet  manibus ,  cum  gpoponderit  pro  amico  suo. 

19.  Qoi  meditatur  discordias,  dlügit  rixas  :  et  qui  ezaltat  ostium » quffirit  rulnam« 

20.  Qui  pervers!  cordls  est,  non  invenlet  bonum  :  et  qui  verUt  iinguam,  incidet  in 
malum. 

21.  Natos  est  stultus  In  ignominiam  suam  i  sed  nee  pater  in  latuo  istabitur. 

22.  Animus  gaudens  setatem  florldam  facit :  spiritus  trlstis  exsiccat  ossa. 

23.  Honera  de  sinu  impius  accipit ,  ut  pervertat  semltas  Judlcll. 

24.  In  fiicie  prudentls  lucet  sapientia :  oculi  stuitorum  in  finibus  terrae. 

25.  Ira  patris,  flUus  stultus :  et  dolor  matris  qus  genult  eum. 

26.  Non  est  iränum  dAmmim  inferre  Justo  :  nee  percutere  prlnclpem ,  qui  recta 
jodicat. 

27.  Qui  moderatur  sermones;  suos,  doctus  et  prudens  est  :  et  pretlosi  Spiritus  vir 
emdltus. 

28.  Stultus  quoque  sl  tacuerlt ,  sapiens  reputabltur  :  et  sl  compresserit  labia  sna  ,- 
inteiligens. 

CAPUT  XVIII. 

Ommm  dUtotvendas  amleiUas  qucerere :  sttdlus  nil ,  nUi  placentia ,  audire  vult :  rixis  se  im- 
miteet :  termonibut  suis  eapitur  :  flüsa  simpUeitas,  s. piger,  t,  9,pietas,  propugnaatlum , 
10.  exaiuuiane  casus ,  i3.  non  audiens ,  is.  munera  :  sorüri ,  quam  Utigare  melius  .*  mur 
tMon  odjutoriwn ,  ig,  sermonis  v$s :  divitum  Ingenium :  amicus  firaire  potior, 

1.  Occaslones  quaerit  qui  vult  recedere  ab  amIco  :  omni  tempore  erit  exprobrabilis. 

2.  Non  reclplt  stultus  verba  prudentiae ;  nlsl  ea  dixeris ,  quae  versantur  In  corde  ejus. 

3.  Impius ,  cum  In  profundum  venerit  peccatorum ,  contemnit :  sed  sequltur  eum 
ignomlnla  et  opprobrium. 

4.  Aqua  profunda ,  verba  ex  ore  viri :  et  torrens  redundans ,  fons  saplentlis. 

tar :  tnlequam  mlscettttr:  Heb.  aapp.  lis;  tntequtm  Ute  lU  Implieltai :  ^iitfletam  deserit: 
teere :  Heb.  quod  est ,  principiii  obsUi. 

IS.  QkI  o/lom  faeü  dommn  suam,  deest  Heb.  habent  lxx.  Tide  is. 

tl.  SluUus  homo  plaudet  manihis :  manum  porrigii :  Heb.  deflgft ,  caTendi  tormult :  vidi 
Tl.  i. 

19.  Qui  meditatur  :  Heb.  diUgeni  Iniqulutem,  dlligit  Jargia.  Qui  exaUat  osttum :  domum  t 
pm  maximi  oonspicua  pro  toto. 

ao.  Bl  qui  vertu  Unguam :  faUaz,  tmbigata  dolosiaque  aermoiiibai  :  perTertoi  in  lingna  iul : 
Heb. 

32.  Animus  gaudens  csiatem  ßoridam  facit :  medicina  bona  est:  Heb.  alil ,  bene&ciet  oor- 
pori. 

34.  OeuU  stuitorum  infinibus  terrce  :  errantes,  vagf  dlatorü. 

t.  Oecasiones  qucarit :  sie  etiam  lxx  obvio  sensu;  at  Heb.  Ad  deslderium  qusrit  separatus  ; 
<piod  sie  interpreunuir  :  qui  secunddm  ?ota  sua  vlTit  singularis,  sive  ä  communi  bominnm 
consortio  sequestratua ,  in  omni  sapientlA  miscebit  se,  versabitur;  alii:  in  omni  existentia  : 
9ood  tarnen  aapientiam,  eamqne  yeram  sooarejam  vidimus,quöd  eodem  reciditysenausque 
^ :  piorimum  conferre  ad  >eram  solldamque  sapientiam,  i  turbl  secedere :  alii ,  pro  fn  omni 
aapienUA  miscebit  ae,  ex  Cbald.  vertunl :  omnem  aapienliam  ,  sive  omne  consilium  deridebit : 
quo  sensu  flla  sequestratio  malo  animo  suscepta  videalor  ,  ut  quis  ad  libidinem  yitam  insll- 
^i:  quararieutes  obscuriaaimam  texUim  indicant,  ac  nisisuppleTeris,  inextricabilem.  luque 
j[olg.  poit  LXX.  sie  snpplet :  separatus ,  si?e  qui  reoedlt ,  aupple ,  ab  amico ,  qusrit  ad  deside- 
nam :  ad  Ubiuim  flngit ,  supple,  reeedenti  oecasiones :  omni  tempore  (pro  essentit)  risui  erit , 
*M  probro ;  quam  sententiara  fiiciiö  anleponimus. 

i-Nisiea  dixeris  :  Heb.  eodem  sensu :  nisi  cum  manifestabitnr  cor  ejos,  Id  est,  quidquid 
dixeris ,  pristin«  sententi»  haret ,  neque  qaidquam  audit ,  nisi  placentia. 

>• /mpli» ,  dan  in  profundum :  iu  lxx.  rectissimo  sensu :  Heb.  Veniente  implo ,  venit  etiam 
^^^ubsio ,  et  cum  ignominit :  sive  ignöminioao  viro  opprobrium. 

4.  Jqua  profunda  :  signiflcat  verba  sapientiam  MruUnda ,  meditanda.  Yide  xx.  5.  Torrem 
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5»  Aeolpere  penonam  Irnpü  non  est  boiram,  ut  daeUnes  k  Teritate  JndlclL 

6.  Labia  ttulti  miscent  m  rixis  :  os  ejus  ]urgla  provoeat. 

7.  Os  stulti  eontrliio  ejus  :  et  labla  ipelas  raina  anim»  ejos. 

S.  Verba  blUnguls,  quasi  simplicia ,  et  ipsa  perreninnt  tisque  ad  interlora  tentiis. 
Pigrnm  dejieit  tlmor  :  aninuD  aotem  efftBininatonim  esorient. 
9.  Qui  mollls  et  dissolotos  est  in  opere  sao  frater  etX  sna  opera  dissipantls. 
•10.  Tnrris  fortlssiiiia,  nomen  Domlni :  ad  Ipsum  currit  Jnstus ,  et  exaltabitar. 
«11.  Sobstantla  difitis  orl»  [roboris  ejus ,  et  quasi  moros  Yalldns  clrcamdans  eum. 
12»Anteqiiainconterator,exaltalur  cor  hominis:  et  antequam  gloi1ficetar,hamillat]ir. 

13.  Qui  priüs  respondet  quftm  aodiat ,  stuHum  se  esse  demonstrat ,  et  conftislone 
dignnm. 

14.  Spiritus  Yiri  sostentat  imbecilUtatem  soam :  splritom  yer6  ad  Iraseendom 
facilem ,  quis  poterit  sustlnere  ? 

15.  Gor  prudens  possidebit  scientiam ,  et  aurls  sapientium  qosrit  doetrinam. 

16.  DoDum  hominis  dllatat  yiam  ejus ,  et  ante  prineipes  spatinm  ei  facit. 

17.  Justus ,  prior  est  accusator  sul :  yenlt  amlcos  ejus,  et  inTestigablt  eum. 

18.  Gontradictiones  comprimit  sors ,  et  Inter  potentes  quoque  d^ndlcat. 

19.  Frater ,  qui  adjuvatur  ä  fratre ,  quasi  civltas  flrma  :  et  Judicia  quasi  Teds 
urbinm. 

20.  De  fructu  oris  viri  replebitur  yenter  ejus :  et  genimina  iabiorum  ipsios  satun- 
bunt  eum. 

21.  Mors  et  vIta  in  manu  lingos  :  qui  dlligunt  eam ,  comedent  fhictus  ^ns. 

22.  Qui  invenit  mullerem  bonam ,  invenlt  bonum;  et  liauriet  jucunditaiem  i  Do- 
mino. 

Qui  expeliit  muüerem  bonam ,  expeUit  bonum :  qui  autem  tenet  adult6ram ,  stol- 
tus  est  et  Impius. 

23.  Cum  obsecrationibus  loquetur  pauper  :  et  dives  effabitnr  rigide. 

24.  Vir  amabilis  ad  societatem ,  magls  amicus  erit ,  quam  frater. 

redundans :  qui  altö  upientitm  imbiberit ,  bnic  lennona  opümi,  atqae  ad  raadendam  iptit* 
simi ,  torreaUs  insUir  deflaent. 

5.  Ul  decUnes  ä  veritate  judicii :  ut  lubyerUfl  Juitum  in  judicio :  Heb. 

7.  Ruina  mUmas  <^ia  :  laqoeos: Heb.  dletb  tuif  eapMnr;  und«  ellun  ttliid :  IM  ort  fao  tt 
jvdico,  ierve  nequam.  Luc,  xiz.  n. 

S.  yerba  biUnguU ;  Eiliacii  :  «lia  et  aNa  loqaentit ;  dettaeioris :  imarroiiis ,  nt  TertH  im. 
as.  qua$i  timplicia :  lenia :  Heb.  blandientia.  Bi  tpm  perveniwn  t  alUMiSMUB  Tuhiiia  loflsmiL 
Pigrum  dejieit  timor  :  deeal  Heb.  babenl  lzz. 

}  11.  Svbttamiia  divIUs :  Idem  nipri  z.  15.  dreumdwu  eam .'  In  opinione  tul :  Heb.  Tttmido 
licet  animo,  tarnen  opinione  magu  quim  re  prsYtlet 

H.  S^riiut  viri  (animuf)  iustetUat  imbeeUlUatem  (eorporls ) :  tptrittim  ad  ttaten^m  pr 
ellem,  spiritum  debilem  :  Heb.  quis  sustinebit  ?  Gorporl  deflcienti  animot :  tnimo  Infraclo  ni- 
hil tubsidii  esL 

17.  Jusius,  prior  est  accusator  stA :  sie  :  Job :  yerb  scio,  qübd  ita  sit,  et  qubd  nenjusHß' 
eetur  lu>mo  compositus  Deo  .*  Job,  u.  9.  Ex  Heb.  tarnen  fio  tertas :  qui  peimm  in  eiotlMl 
juftos  ett,  id  est,  qui  prior  causam  dicit ,  Justier  Tidetur.  FcnU  amicus  e^us  :  soeius;  Heb. 
adrersarius ;  lzz.  et  investigabit  eum :  YiUum  causa  eruet. 

19.  Frater,  qui  adjuvatur  :  iu  etiam  Sjr.  et  lzz.  A.t  Heb.  Frater  rebellans  ,pr«  Ibrti  cirtUto 
est;  bellum  InteiUnum  ezlraneo  pejus.  Quare  colenda  Justltia  est,  arcens  ii^uriaa  etpe^ 
duellionis  causas  «quo  jure  probibens :  quo  pars  posterior  speciaL 

21.  Qui  dUlgunt  eam  :  linguam  Iwnam,  sermones  opUmos. 

32.  Qui  invenit  mulierem  {bonam)  :  deest  Heb.  rectö  suppletum.  Qui  e^ellU  mMÜerO^ 
bonam  :  deest  Heb.  baliem  lzz. 
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CAPUT  XIX. 

Simpiiatas  in  paupere  :  proecep^ ,  9ive  incoruideratut ,  s.  blofphemut ,  a.  äivitioc :  ieüU  fair 
sut,  s,  9, 28.  fiiUa  amictUa :  nä  compos ,  8.  Betvi  dominaniet :  vir  patieru ,  4.  ira  rtgis  s 
ejutdim  dgwciilki  .•  Uüglosa  muUer :  uxar  pntdeiu,  Dd  domtm :  piger,  15, 94.  eleemo»yna  s 
fiUut  oasUgandut ,  Med  moderaU,  18.  fumtittum  varia  eamiUa,  21.  pows  uttUt  s  parem» 
aßUgens  :  ponnK  improbi$. 

U  Melior  est  panper»  qol  ambnlat  In  tdinplleltate  soft, qnto  dlves  torqaens  labla 
SM, ei  InsipleiiB« 
S.  UM  non  68t  8Cieiitia  anfmas ,  non  est  boiinm :  et  qui  festinus  est  pedibns ,  offendet. 

3.  Stoltitia  hominis  snpplantat  greaeusejns;  et  contra  Deum  fenret  animo  suo. 

4.  Diyitis  addunt  amicos  plorlmoe :  k  paapere  antem  et  hi,  quos  habult,  sepa* 
nmtur. 

5.  Te8tl8  üilsas  nmerit  ImpiuüliiB  t  et  qol  mendacia  loquitnr ,  non  effaglet 
••  Haiti  colnnt  penonam  potentis,  etamicl  sunt  dona  trttnientls. 

7.  Fratres  hominis  pauperls  odenint  eam :  Insnper  et  amlcl  procul  recesaerunt  ab  eo. 
Qol  tantüm  yerba  sectator,  nihil  habeblt : 

8.  Qfil  antem  poesessor  est  mentis,  diligit  animam  snam ,  et  enstos  pnidentte  iinre- 
Biet  bona. 

9.  FalsoB  teatia  noQ  erlt  imponitua :  et  qol  loqnltqr  nwndacla ,  perifait 

10.  Non  decent  stultum  deliciffi ,  nee  servum  dominarl  principibus. 

H.  Doetrina  yirl  per  patientiam  nosdtnr  :  et  gloria  cdus  est  Iniqoa  pnetergradi. 

12.  Sicut  fremitus  leonls » IIa  et  regia  ira  :  et  sicnt  ros  saper  herbam,  Ita  et  hll»- 

13.  Dolor  patris » fUina  staltoa  :  et  tecta  Jnglter  pttstUlantla ,  litlglosa  mnlier. 

14.  Domas  et  divlti»  dantur  ä  parentibas  :  ä  Domino  antem  proprio  oxor  prudena. 
16b  Pigredo  Imnüttit  soporem ;  et  anlma  dlasolnta  eanriet. 

16.  Qnl  costodit  mandatum,  cnstodit  animam  snam:  qnl  antem  negUgIt  vkun 
*um ,  mortiflcahitur.  * 

17.  Foeneratar  Domino ,  qnl  miseretnr  panperls ;  et  Tieissitndhiem  snam  reddet  ei. 

18.  Eradi  fllium  tnum ,  ne  despeoes  1  ad  interfectioDem  antem  ejus  ne  ponas  anl- 
iDam  toam. 

19.  Qol  impatiena  est»  snstineUt  damnnm;  et  cAm  rapnerlt»  aMnd  apponet. 
%.  Andl  conalUnm,  et  sascipe  disciplinam,  ut  als  sapiens  In  noTlsalmls  tnls. 
21.  Malis  cogltationes  In  corde  Tirl :  Toinntas  autem  Domlnl  permaneblt 

«.  Homo  indigens,  misericors  est :  et  melior  est  pauper ,  qnäm  vir  mendax. 

1.  Qväm  dives  torquem  labia  tua :  qoim  peryenuB  Itbite:  Heb, 

t.Fenet :  trascltar ,  cnlpaaque  tuasDeo  impalat. 

S  «i  8.  TuUt  faittu  :  idem,  et cepto  ttlümo  Yoeabulo. 

6.  Multi :  Inielllge :  pVares ,  Uirbam ,  vulgos  iptum. 

8*  Qui,».  pouessor  est  mentis ,  bon«  scilicet ;  yel  •implidler ,  ral  «ompos. 

10.  Kon  decent  »tuUwn  ddiclce,  non  oompeüi  Uli  delecUtlo  :  quippe  IroproTido,  et  per 
bkdUi  Titium  ioqoieto. 

n.  Doetrina  viri  per  ffattentlam  notettur :  Iram  proloDgit,  ten  ptttentem  fiidt:  Heb.  St 
fiioria  ejta  e$t  Mqua  prcetergredi,  id  est,  injuriaf  negligere. 

n.  Teeta  jugUer  :  Tide  xii.  9. 

18.  MorUficabitur :  morto  afflcietar. 
^1.  Ve  duperei :  qol  adbne  ipes  est :  Heb.  Jd  interfectionem  :  tili  ex  Heb.  ad  strepitnniy 
|d  damorem  ejus.  Ne  ponas  anhnam  tuam,  ne  te  falst  teneat  mbericordia.  lu.  Erudl  flllttm 
Wim,  iie  eaim  erii  bona  spei : .  ad  comumeliam  tutem  ne  efferarls  aDlnio  tno ;  quo  sensa 
^«uui :  Patres,  nallte  ad  indifniationem  provocare  ftUas  vestros,  ni  non  pnsUlo  mUmo  fia^ 
^M  lu.  21. 

18.  Q«l  impalUns  est :  frtoundns ,  pracepa ,  sustinet  panam ;  et  «Am  rapuerit :  cdm  erl- 
Pams  ( ab  iocoauBodo  8cUieet)eUani  addes :  Heb.  supple ,  alia  inoommoda ,  attas  eulpts :  In 
Wns  enimnieu 

Si«  MnUa  cogiiationes :  ? arlt  et  inoeru  oonsllia. 
mS'tS^  fNdly^ft« ,  näserieors  est :  itMpUt  ineonnioda  per  expertcn^bm  doeliu  t  qod  re- 
^ttUod  bebnicvm :  deslderluiii  (IndigeBlia; Tirl nisericordia  cjos;  niserlfordeai  eum  et 
***  benefieentiam  propensaas  eflklU 
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23.  Timor  Domlnl  ad  Yltam  :  et  In  plenltndine  eommorabltnr,  abeqae  Yisitatione 
p€8simA.  • 

24.  Abscondit  piger  manam  suam  sub  ascellA :  nee  ad  ob  saom  appUcat  eam. 

25.  PesUlente  flageUato  stultus  Bapientlor  erit :  sl  autem  corripoeris  aapientem,  in- 
ielliget  diacipUnam. 

26.  Qai  afliigit  patrem ,  et  fugat  matrem ,  iguominiosns  est,  et  infellx. 

27.  Kon  cesses,  Uli ,  audire  doctrinam ,  nee  ignores  sennones  selentte. 

28.  Testis  iniquus  deridet  Judicium  :  et  os  impiomm  devorat  iniquitaleau 

29.  Parata  sunt  derisorlbua  Judicia :  et  mallei  percutlenies  atoltonun  coiporibas« 

CAPUT  XX. 

BbfUUa :  ira  regit  mituenda  :  amUnüosi  hominet :  piger ,  4.  sapieru  :  rex  Juttut:  de- 
mem :  tapient,  8 ,  38, 98.  nemo  mtmdus :  iniqute  meumra  :  viratteniiu,  12.  fidejuuer: 
bona  in  tpedem,  17.  comilia ,  18.  reveUmt  arcana :  deirmelar,  aduiator  aquit  fugiaü, 
18.  fuUnatm  divitice :  ulUo  vetiia,  22.  Deo  permiaeniia  ears  notira,  U^Juvemmaetemm 

'  roter  .*  oectttta  tfulnera. 

1.  Lnxnrion  res,  Tinnm ,  et  tomultuosa  ebrietas :  qalemnqne  hla  deleetator ,  noo 
erit  sapiens. 

2.  Sicut  mgitos  leonis,  ita  et  terror  re^  :  qni  provocat  enm,  peccat  in  animam 
Boam. 

3.  Honor  est  homini  qui  separat  se  k  contentlonibus :  omnes  aotem  stulti  miscoh 
tor  contumeliis. 

4.  Propter  frigns  piger  arare  noluit :  mendicabit  ergo  sestate,  et  non^dabitor  iE 

5.  Sicut  aqua  profunda ,  sie  consUium  in  corde  viri :  sed  homo  sapiens  exlianriet 
iUnd. 

6.  Multi  homines  misericordes  Yocantur  :  virum  autem  fldelem  quis  inyenietP 

7.  Justus,  qui  ambuiat  in  slmplicitate  suA ,  beatos  post  se  fllios  derelinquet 
*8.  Rex  qui  sedet  insolio  Jndicii,  disslpat  omne  nuilnm  intuitu  suo. 

9.  Quis  potest  dicere :  Mundum  est  cor  menm ,  purns  sum  k  peeeato? 

10.  Pondus  et  pondus,  mensura  et  mensura  :  utrumque  abomlnabUe  est  apod 
Deum. 

11.  Ex  studiis  suis  intelligitnr  puer,  sl  munda  et  recta  sint  opera  ejus. 

12.  Aurem  audientem ,  et  oculum  videntem ,  Dominus  fectt  utrumque. 

13.  Noli  diUgere  somnum,  ne  te  egestas  opprimat,  aperl  oculos  tuos,  et  satonre 
panibqs. 

1 4.  Malum  est ,  malum  est ,  dicit  omnis  emptor :  et  cum  recesserit ,  tunc  gloriaUtor. 

15.  E»t  auram,  et  mttltitudo  gemmarum  :  et  ras  pretiosum  labia  scientis. 

16.  Tolle  vestimentum  ejus  qui  ildejusaor  extitit  aiieni ,  et  pro  extraneis  aafer 
pignus  ab  eo. 

17.  SoaTis  est  homini  panis  mendacU;  et  postea  implebltur  os  ejus  calcnlo. 


23.  Timor  Domini.,,  et  in  pleniiudine  commorabilur  :  et  filur  habiubit,  nee  Tisitabit 
malum.  Hebr. 

25.  PeüilenU  flageUato  :  deritorem  ai  castigiTeris  ,  imperitui  (qooqae)  cautior  flet :  Beb. 

26.  Qui  affligit  patrem  :  spoHat :  Heb. 

27.  Non  cetiee,  fili :  cessa,  flii :  et  ignorabte  :  Heb.  quasi  commiiiaiido  :  idem  leiisiK. 

28.  St  matlei  percutientes :  percuasionci :  Heb.  Terbera. 

1.  Zuxwriota  ree ,  vinwn  :  eflDrene  quid ,  siYe  fmmoderatam  et  iacaitigatiim ,  quod  crt 
etiam  luioriotom.  Ad  yerbani :  deriior ,  quod  ilem  eit ,  improbus,  inleiiiperaiM;8ioen,'  M 
est ,  Tinum ,  tumulluans :  pbrasi  hebraica  :  oognata  bac  sunt. 

S.  Bomo  sapient  exhauriet  iliuä  :  profandissiroa  queque  penetral>it ,  nee  se  eapi  sfnet 

8.  Multi  homines  :  multi  mulu  jaclant ;  commendat  qulsqae  Ilberalilatem  soam.  DÜrtf* 
autem  fldelem,  neqne  inani  firtutis  titulo  se  Jactantem,  quis inveniet:? 

12, 18.  jiurem  audientem  :  attenUm  aurem ,  atlentos  oculos :  Tid.  18.,  ti.  9.  unde  in  fsa- 
Jperi  oculos  tuos  .\  caye  tibi,  atientus  esto  et  dlligens. 

t7.  Pants  mendaeii  .>  bonos  in  speciem ,  sed  noo  satis  porgalm,  mixtis  quoque  eakolii  <t 
pttlTere :  sie  multa  bona  in  speciem ,  nee  nisi  expcriundo  noseenda. 
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• 

18.  CogiUtiones  eoiuilils  roborantur ;  et  gobeniacuUs  tractanda  sunt  bella. 

19.  Ei,  qui  rerelat  mysterla,  et  ambulat  fraudulenter,  et  dilaUt  labla  sna,  ne 
commiflceariB. 

30.  Qai  maledlcit  patri  sno ,  et  matri ,  extlngaetor  lacema  ejus  in  medils  tenebrls. 
21.  Hsreditas,  ad  quam  festinatur  in  princlplo,  in  norissimo  ])enedlctIone  carebit. 

32.  Ne  dicaa  :  Reddam  malum  :  eipecU  Dominum»  et  liberablt  te. 

33.  Abominatlo  est  apud  Dominum  pondus  et  pondus;  statera  dolosa  non  est  bona. 

34.  A  Domino  diriguntur  gressus  viri  :  quls  autem  hominum  intelligere  potest 
Tlam  suam  ? 

35.  Ruina  est  homini  deroiare  sanctos,  et  post  vota  retractare. 

36.  DIssipat  impios  rex  sapiens,  et  incurrat  super  eos  fornleem. 

37.  Lucerna  Domini  spiracuium  hominis ,  qu»  investigat  omnia  secreta  ventris. 

38.  msericordia  et  verltas  custodiunt  regem,  cA  roboratur  dementia  thronus  ejus. 

39.  Eiultatio  JuTenum ,  fortitudo  eorum  t  et  dignitas  senum ,  canities. 
90.  Llvor  Yulneris  absterget  mala  :  et  plagas  in  secretioribus  ventris. 

CAPUT  XXI. 

Cor  regis :  eordium  appauor  Deut :  quid  wietimU  tU  mettui :  tapienUa :  piger,  s.  ts .  SS. 
rapfneß:  muUer  udgiota,  s,  is.  mdmadpeniaman  uüiiias:  immitis  in  pmq^em  :  mh- 
nera  .•  tapient  revoeat  ad  sana  eontiUa ,  2a.  tacitus ,  3S.  pertinax ,  29.  wm  est  Mplenlfa 
amira  Dominum :  ä  Deo  tabu,  so,  Si. 

I.  SIcnt  divisiones  aqnarum,  ita  cor  regis  in  mimu  Domini :  qu(kumque  Yoluerit, 
iodlnabit  illud. 

3.  Omnis  via  Tiri  recta  sibi  Tidetur :  appendit  auton  corda  Dominus. 

8.  Facere  mlserlcosdiam  et  Judicium ,  ma^s  placet  Domino ,  quim  victims. 

4.  Exaltatio  oculorum  est  dilatatio  cordis  :  lucema  impiorum  peccatum. 

II.  Rt  gubemacuUs  traCUmda  emU  beüa ;  ooniUlls. 

19.  Qui  revelat  mytteria:  Heb.  Rerelantl  arean«,  detraclori,  et  alHclentt  lablis,  sive 
Undienü ,  ne  le  comitem  adjuueris. 

21.  Baaiditat,  ad  quam :  feitiiMta  ddb  acquiiiUo  primdm  deleetat ,  ad  eiU^mam  dcitlliitt 
pMrideBteD. 

3S.  Htdna  ett  homini  devorare  tandat :  stDeUlalem ;  Heb.  laucUflcala  rapere ;  ei  poei  «ola 
fetractare:  caviiltri  toU  :  Heb.  irrita  beere  tariis  interpreUUooibats  aite,  ad  Inanla  Tda 
recorrere ;  rapinii  expiandis  scillcet. 

It.  St  incunfat  tuper  eot  fornieem :  carcerem  flmnttimain  in  Ibmicls  modooB,  rotaat : 
Beb.  Lu.  trilMibDi,  quA  conft'inganuir :  nipplicti  geniu . 

ST. lucerna  Damini  tpiraculum  (sire  meni)  hominit :  mens  diTlniUis  aecenia lux  est,  qua 
P^ctorli  ircana  rimatur.  Quit  enim  hominum  teit  quot  tunt  hominit,  fiM  tpiritut  hominit  qui 
<al^e<l.  I.  Gor.,  II.  u. 

SS.  Sxutiatio  slTe  gloriitio^uv«iiiaii  robu^  eorum :  cor  eomm,  Hel>.  Tirilmt  Jurenes,  tenes 
iprt  caalUe,  remmque  expertentU  gloriantar. 

10.  Livor  vulnerit :  abtterget  mala  :  eJecUo  poris  quo  Tuinvs  llyeicit,  maUabitertlo  est  x 
StplagoB:  «lind  est :  enim  cum  nlcot  allö  penetrat;  sie  Tolnera  animi  confltendo  sanantor : 
Ol  alte  delitesoentia,  exlUosiora  aunt 

1.  Sieut  divitionet  aqtutrum :  qüS  bdlluie  HtuH  ad  Irrigandos  hortoa  ab  agrieoli  ä  capile 
dediicnntnr,  ita  cor  regit :  neqne  rnfnüi  csieromin  iMMntnum  eorda  qsSm  regum ,  edm  acrip- 
taa  all  de  qnoeaniqne  iionilne :  Sdo,  Domine,  quia  non  ett  hominit  via  ejut,  nee  viri  eti ,  ui 
asi6u(ef  et  dirigat  grettut  tuot :  Jerem.,  z.  2S.  Qaod  est  Salomon  ulrfqae  localcat :  aed  cor 
f^  memorauir,  qodd  ex  regum  Toiuntaie  rea  boman»  pendeant,  qnödque  rex  ipae  vel 
Bttiimi  In  aoS  polcalate  eaae  vldeauir ;  qao  magia  necesae  est ;  in  Ipao  Yelul  capile  rerum  ba« 
Biananim.  Dei  gabematlonl  acpotenUa  anbj  leere  reliqua.  Quoeaim^iie  voiuerit,  indinabii 
Wud  :  neqne  eo  aeelda  corda  Ipaa.  Deo  Id  agente ,  ad  bonam  malamYe  ae  Indlpint  et  Infleo- 
ivat ;  eüm  acrlptom  alt :  Indinate  eorda  vettra  ad  Dominum :  et,  Bonat  fädte  viat  vettrat 
tt  ttvdia  vettra.  Jos.,  xxir.  33;  Jer.,  ti.  S. 

9.  OtmiM  via  viri  reeta  tibi  videtur  :  recU  In  ocnlla  ejus :  Heb. 

4.  Sxaitatio  oeuiorum  :  anperbia,  deapideolla :  eet :  deeatHeb.  Dilatatio  eordit :  Taal«  oo- 
Vteiionea,  pr«  fldenUa,  temerilaa  :  unde  lxx.  5/M(9ux4/>^(oc.ZiiceffiaaiTelux,glorlal»vio- 
rm  :  pro  quo,  Jugom  habet  Chat.  Alll  Tertunt :  oratio,  id  eat,  opera,  eure  ,atadla  imptomm : 
DM  onnia  peccaf  icm  sunt.  Deo  exoM  aunt ,  mala  aunt ,  et  peccato  debilM  poeoas  aeeeranst 
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5.  Cogltailones  robosU  aemper  in  abundanUA  i  omnis  autem  plger  semper  in  ego- 
tateest 

6.  Qui  congregat  thesauros  linguft  mendacii,  vanus  et  excors  est,  et  Impingetar  al 
laqueos  mortis. 

7.  Rapiiuß  imploram  detrahent  eoa»  quia  noluerunt  ISacere  Judicium. 

8.  Penrersa  via  yirl ,  alieoa  est  :  qui  autem  mondus  est,  rectum  opus  ejus. 

9.  Melius  est  sedere  in  angulo  domatis ,  quÄm  cum  muliere  litigios&,  et  in  doma 
communi. 

10.  Anima  impii  desiderat  malüm ;  non  miserebitur  proximo  suo. 

11.  Multato  pestilente  sapientior  erit  parrulus;  et  si  sectetur  sapientem»  sumet 
Bcientiam. 

12.  Excogitat  justus  de  domo  impii,  ut  detrahat  impios  k  malo. 

13.  Qui  obtnrat  aurem  suam  ad  clamorem  pauperis,  et  ipse  ciamabit,  et  dod 
exaudietuT. 

14.  Munus  abacondltum  extinguit  iras,  et  donum  in  sinu  indignationem  maximam. 

15.  Gaudium  justo  est  üacere  Judicium ,  et  pavor  operantibus  iniquitatem. 

16.  Vir,  qui  erraverit  ä  vift  doctrlnae ,  In  costo  gigantum  commorabitur. 

17.  Qui  dillgit  epul&s,  in  egestate  erit;  qui  amat  vinum,  et  plnguia,  non  ditabltor. 

18.  Pro  Justo  datnrimpfus,  et  pro  rectis  iniqnos. 

19.  Melius  est  habitare  in  terra  desertA ,  quim  cum  muliere  rixosä  et  Iracundä. 

20.  Thesaurus  desiderabilis,  et  oleum  in  habitaculo  Josti ;  et  imprudeos  homo  dis- 
Bipablt  iUud. 

21.  Qui  sequitur  Justitiam  etmisericordiam ,  Inveniet  vitam  ,  Justltiam ,  etglorianu 

22.  Ciyitatem  fortium  ascendit  sapiens ,  et  destruxit  robur  fiducise  ejus. 

23.  Qui  custodit  OS  suum,  et  linguam  suam ,  custodit  ab  angustlis  animam  soanu 

24.  Superbus  et  arrogans  Tocatur  indoctns,  qui  in  irft  operatur  superblam. 

25.  Desiderla  occidnnt  pigrum ;  noluerunt  enim  quidquam  manus  ejus  operari : 
26.  TotA  die  concupiscit  et  desiderat :  qui  autem  Justus  est,  tribuet ,  et  non  cessabit. 

27.  Hosti^e  impiorum  abominabiles,  quia  offeruntur  ex  scelere. 

28.  Testis  mendax  perlbit :  vir  obediens  loquetur  victoriam. 

S.  Cogitaüones  robiuU  (itrenui,  seduü,  diligenlis :  Heb.)  semper  in  abundantid  .*  osMtil«  oh 
Um  plger  (festf nof  :  prscept :  temerariiii  :  Heb.)  semper  in  egestate  est :  diligentit  eopiao » 
lemeritas  penaritm  parii. 

I.  Dtirahent  eos  .•  dejicient ,  deUiriMbont 

S.  Mena  estri  recUi  raltone ,  i  lege  derla.  Quldam  ioteiligaiit  eodem  senra,  quo  dieebit 
Piolus  .'  Mlenatt  ä  vltd  Del,  hospites  testamentorum  :  Ephet.,  ii.  12 ;  it.  18. 

9.  Meliut  est  sedere  in  angulo  domatis  :  lecU  :  sab  die  :  in  domo  communi :  lob  tedo  eam 
aliii.  Melius  est  pluTlam  irnientem  pail ,  quim  rixoMB  molleris  conbimelias,  eihanc  oooTi- 
tioram  grindinem  :  tuprl  xix.  ts.  inf^ä  19. 

II.  Multato  pestlienie :  impio ,  stulto.  Parvulus :  ImperlUis ,  panlm  :  congruit  com  xixss. 
Et  si  sectetur  sapieniem  :  el  si  corriptas  sapieotem  :  Heb. 

13.  Excogitat  justus  de  domo  impii  :  intelllgit :  Heb.  id  est,  docetur  Impii  damno.  UtdOro^ 
hai  impios  ä  maio  :  Heb.  suiirerleiis  Impios  In  malom  :  Juslas  scilicet  malos  malö  perdeoi 

15.  Et  pavor  :  contriUo,  pernlcies ;  Heb.  quanquam  el  de  pavore  Yerum ;  suprixii.  14 ,  is. 

IS.  In  costu  gigantum :  morluorum ,  nanium  ;  commorabitur  .*  uno  veriio ,  conddet,  bo* 
rietur. 

IS.  Pro  justo  datur  impius  .-  redemptio  Josti  impius :  Heb.  prelium,  propiUalio.  Sic  Im.» 
zuii.  3.  Dedi  propitiationem  tuam  jEgypium,  £thiopiam  ei  Saba  pro  te  :  Tlftdklam  aU« 
in  gentes  trauBferam,  ui  ille,  non  tu,  exeroplo  stnu  Qud  et  iUiid  pertineti  Effunde  irem  tm» 
in  gentes  qua  te  non  noverunt :  Ps.  lxxtxii.  s. 

22.  Clvitalem  fortium,,,  et  destruxit  robur  fiducice  eiM  s  poguaeem ,  ae  de  lols  Tirilm  ac 
muniUonibus  prefldenlem ,  ad  sana  consilia  redacit. 

24.  Superbus  et  arrogans  vocatur  indoctus :  sUilUis ,  sive  derisor,  f  ive  pestileiis  »noaenejw: 
Heb.  superbi  et  arroganiis  scilicet. 

i$t79,  Desideria  oceidunt  pigrvm.^totd  die  concupiscit  et  desiderat:  YimoBBBMDaaivi 
eUbndit  in  vota  inanta ;  scque  slrenuum  pulst  quM  magna  etatUit  meditetor»  nnllo  opere 
eonsecQlo. 

25.  Fir  obediens  (legi,  recl«  rationi)  loquetur  Victor iam  :  Heb.  semper  i  siT«  in  flnsBiI»' 
qnetur  :  non  ei  os  opprimenu 
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39.  Vir  ifii^ws  proeadter  obflrmat  vultmn  säum  :  qul  antem  rectas  »t,  eorrlgit 
Ttamsoam. 
SO.  Non  eti  sa^enfia ,  non  est  pnidentia ,  non  est  eonsUlom  contra  Doitüünm« 
31.  EquoB  paratur  ad  diem  belli :  DomlnuB  aatem  salutem  trlbuit. 

CAPUT  XXII. 

Borna  fimw :  divit  et  pmtper  eoram  Deo  atquo  jure ,  2.  proepieere :  imtUuUo  jam  inie  ä 
puero,  6.  qua  seminat  hcec  metel,  8.  eUemot^na :  munera:  amici  regum :  Deut  Juval  vigi" 
ftmtet,  13.  piger,  13.  adultera :  ttuliitia  ä  corde  puerirepeUenäa ,  is.  sapieiuia .- spwso- 
res;  WnmMamkpa;  vir  dUignu  regihu»  eharue,  19. 

I.  Melius  est  nomen  bonom,  qpkm  dlTitl»  multss:  snper  argentnm  et  aaromr 
gratia  bona. 

3.  DiTes  et  pauper  obviaverant  sibi  :  utriasque  Operator  est  Dominus. 

3.  Gallidtts  vidlt  malum,  et  al>scondit  se  s  Innocens  pertransiit,  et  affliotos  est 
damno.  • 

4.  Finis  modestis  timor  Domini,  divltis  et  glorla  et  vlta. 

5.  Anna  et  gladii  in  vlä  penrersl  :  custos  antem  anim®  busb  longo  recedit  ab  eto» 

6.  Proverbium  est :  Adolescens  Juxta  viam  suam ,  etiam  cum  soiuerit ,  non  recedet 
ab'e&. 

7.  IHyos  pauperlbus  imperat :  et  qui  accipit  mntnum ,  serrns  est  foenerantis. 

8.  Qui  seminat  Iniqnitatem,  metet  mala ,  et  vlrgft  irse  sOse  eonsummabitur. 

9.  Qtü  ipronns  est  ad  raisericordlam ,  tienedicetur  :  de  panlbus  enim  suis  dedii 
panperi.  1 

Victoriam  et  honorem  acquiret,  qui  dat  munera  :  animam  autem  anfert  acclplen- 
tiiini. 

10.  ^ice  derisorem ,  et  exibit  cum  eo  Jurglum ,  cessabuntque  causiB  et  contumeHs«. 

II.  Qul  diligit  cordis  munditiam»  propter  gratiam  labiorum  suorum  habebit  am^ 
cum  regem. 

12.  Ocuii  Domlnl  cnstodinnt  scientiam :  et  snpplantantur  verba  iniqni. 

13.  Dicit  piger  :  Leo  est  foris,  in  medio  platearum  oecldendus  snm. 

14.  Foyea  profunda  os  aiienas :  cui  iratus  est  Dominus,  incidet  in  eam. 

15.  Stnititia  colligata  est  in  corde  pueri ,  et  yirga  dlsclpllnffi  fugablt  eam. 

so,  Si.  Von  est  tapienüa...,  equus  paratur  :8ic  DtTk)  :  Fallaxequus  ad  salutem,  in  dhun^ 
dantiä  auiem  virtutis  suoe  non  Salvabitur :  Psal.  xxui.  17.  et  leq. 

s.  Ohylaverma  tibi  :  aquo  Jure  sietenint,  Deoque  Jnxu  earf,  ut  seqiienüa  docent. 
S.  itmoeens  pertransilt :  Imperitus ;  Heb. 
S.  jirma  et  gladii  in  vid  perversi :  spint  et  liquei  :  Heb.  lxz. 

8.  Proverbium  est :  Inslrae  pueram  super  ot  (in  ipM  inilio)  yic  su«  :  Heb.  Tenerot  tdliue 
etmolIlM  Inflecte. 

8.  Ei  virgA iras suoe  eonsummabitur  .•  Yei  Tirgam ,  id  est,  Imperium,  auctoriutem,  irft  iua 
pcrdet :  Tel  cootinutta  metaphori ,  ipne  iri  sua,  quasi  flageUo  quo  terunlur  fruget ,  coolere- 
tur :  quo  sensu  yirga  sumilur.  Isa.,  zxtiu.  37. 

9.  Qui  prmm  est  ad  miserioordiam :  bonus  oculus  :  Heb.  sie  oculus  nequam  pro  invidia  p 
Mattb.,  XX.  15.  ytclorlam  et  honorem  :  deesiHeb.  liaiMnt  lxx. 

12.  OcuU  Domlnl  custodiunt  scientiam :  lxx.  sensum.  Vir  iwnus  Deo  protegenle  iutus,  toiqu» 
compoe,  neque  animo  conturbatus,  prudenler  agit  :  melius  phrasi  Hel>.  Gonseryal  sdentemr 
aanaatttm  :  noo  tomnoleiitoa ,  sed  scIeniM,  TigUantes,  canloi  adjufat  Dominus  •  contri :  St^ 
pUmUtntur  verba  iniqui  :  subvertunlur  res  ejus. 

lt.  Didt  piger  :  Leo  estfOris :  lerriculas  sibi  flngit,  et  inanes  prstextus.  lxx.  eleganter  : 
excusat  so  piger,  et  dicit :  Leo  in  viis :  in  piateis  sicarii. 

14.  F\fvea  profunda :  infrl,  xxtu.  17. 

16.  Qui  ealumniaiur  pauperem  :  extorquens  :  Heb.  ut  augeat,  eU;> 

17.  Indlna  aurem  tuam.  Commendatto  :  sapienti»  bis  trlbus  Tersibus  indicat  Tel  epllogum 
prscedentium,  rel ,  quod  est  procltvius ,  initiam  aliud.  Unde  Stylus  posiea  aliquantö  dtrcrsns. 
Supri  aingulttsenteniis  singulis  versibus,antrrequentiores  promcbantur  :  bie  magis  cohnrent 
et  ad  leelorem  quem  flllnm  Tocat ,  sermo  dirigitur  usque  ad  xxit.  33.  qui  Stylus  propior  Uli 
norem  priorum  capitum. 
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16.  Qui  calumnlatar  pauperem,  at  augeat  divltlas  suas,  dabit  ipse  diUori,  ^ 
^ebit. 

17.  Inclina  aorem  toam,  et  aadi  Terba  Baplentiam :  appone  aotem  cor  ad  dodri- 
nam  meam  : 

18.  QnaB  pulchra  erit  tibi,  cum  serraveris  eam  in  ventre  tao,  et  redimdabit in 
labiis  tuls : 

19.  Ut  Bit  in  Domino  flducia  tua  :  nnde  et  ostendi  eam  tibi  hodie. 

30.  Ecce  descripsi  eam  tibi  tripUciter,  in  cogitationibus  et  scientiä  :  21.  Ct  ortcsi- 
derem  tibi  flrmitatem,  et  eloquia  veritatis,  respondere  ex  bis  illis  qui  misenmtte. 

22,  Non  facias  Tiolentiam  pauperi,  qola  pauper  est;  nerfae  conteraa  egeaiun  in 
portA  :  23.  Quia  Judicabit  Dominus  causam  ejus ,  et  conflget  eos ,  qui  conflierant 
anlmam  ejus. 

24.  Noii  esse  amicus  homini  iracundo ,  neque  ambules  cum  viro  furioso :  25.  Ne 
forti  discas  semitas  ejus,  et  sumas  scandaium  anima  tua. 

26.  Noii  esse  cum  bis ,  qui  deflgunt  manus  suas ,  et  qui  Tades  se  offerant  pro 
debitis :  2T.  Si  enim  non  babes  unde  restitoas,  quid  causa  est  ut  tollat  operimentom 
de  cubili  tuo  ? 

28.  Ne  transgrediaris  terminos  antiquos ,  quos  posnerunt  patres  tni. 

29.  Yidisti  Yirum  veloeem  in  opere  sno?  coram  r^bus  stabit ,  nee  erlt  ante  igno- 
bUes. 

.       CAPUT  XXIII. 

Cotwiviaprinäpum  :  ne  pUa  aapiof :  dlviliarwn  aipidUat:  6»  7,  8.  ne  cum  stviio  veftepcr- 
das :  Deut  pauperum  vindex :  lo.  virga  non  ocdditpuerum :  IS,  14.  iapieniis  gauäia :  cmk 
essatores  :  20,  21, 29, 30  et  teq,  plger,  ao  parentibus  auseuUa. 

1.  Quando  sederis  ut  comedas  cum  principe ,  diligenter,attende  qua  apposita  emit 
ante  faciem  tuam ;  2.  et  statue  cnltrum  in  guttu«  tuo ,  si  tamen  liabes  in  potestate 
animam  tuam.  3.  Ne  desideres  de  cibis  ejus,  In  quo  est  panis  mendacü. 

4.  Noii  iaborare  ut  diteris  :  sed  prudentis  tua  pone  modum. 

5.  Ne  erigas  oculos  tuos  ad  opes,  quas  non  potes  ]ia])ere :  quia  fincient  sibi  penoas 
quasi  aquüs ,  et  volabunt  in  coelnm. 

18.  Cum  servaverü  eam  in  venire  tuo  :  in  pecttNre :  pulchra  erit :  dodrina :  enmt  Heb. 
scUieet  rerl».  El  redundabit  in  labiis  tuU  :  firmabantur  :  Heb. 

20.  Scce  descripsi  eam  tibi  tripliciter  :  sasplus  :  qaemadmodum  halietar  b .,  xth.  6.  excns- 
Sic  olece  duarum  vel  trium  olivarum :  et  Eccli.,  xui.  8.  Donec  te  exinaniat  bis  et  ter.  Nolom 
etiam  iUud  toües  inculcatum  apud  Arnos ,  i.  s.  Super  tribus  sceleribus  Damasä ,  €t^ 
Moab,  etc.  Quo  sensu  eüam  Paulus  :  Ter  Dominum  rogavi ,  II.  Cor.,  12.  S.  qainqaan  alä 
intelligunt  tres  Salomonis  libros  :  alii  legem,  propbetas,  bagiographa  :  Groüns ,  tria  libromB 
genera,  moralia  ,  ut  bic ,  pb jsica  qua  perierunt ,  theologica  ac  myslica ,  quäle  est  GantkviB 
Canlicorum  :  superfluft  industriA ,  atque  ingeniosiüs  quim  yeriüs.  Neque  enim  in  ore  erat  Si- 
lomon,  ut  sua  omnia ,  ellam  phjsica ,  nihil  ad  bsc  pertinentia  ,  memorarel  :  sed  at  inraics' 
ret  prccepta  sapientia,  morumque  doctrinam  ac  fiduciam  in  Deum ,  de  qut  praoedeote 
Tersu. 

21.  irt  ostenderem,,.  eloquia  veritatis,  respondere  (ad  respondendum)  ex  his,  iUis  qtä  «'- 
seruni  te  :  miuentibus  ad  te :  Heb.  qui  proponunt  tibi :  lxx.  qui  te  consulunt,  tibique  pro  wtr9 
proponunt  quasUooes  anigmaticas ,  ut  regina  Saba  ,  et  cateri,  III.  Reg.,  x.  1, 2). 

22.  Neque  conteras  egenum  in  portd :  in  judicio  scülcet,  ubi  Judicia  exercelianlnr ,  ntno- 
lum  est. 

^    26.  Qui  deftgunt  manus  suas :  idem  supri  xni.  18. 

28.  Ne  transgrediaris  (ne  transferas,  ne  moveu)  terminos  anüquos  :  ne  majomm  fidem ,  oe 
prisca  insütuta  convellas ,  ne  vicinl  agrum  cupias  ,  aut  Tillam  villa  conjnngas.  BasiL  loffl-  !• 
flom.  21.  in  Lacizis:  (nunc  in  App.  tom.  11.)  cui  congruit  inAri,  xxiii.  10. 

29.  Nee  erit  ante  ignobiles  :  nee  stabit  coram  :  Heb.  eadem  yerba. 

2.  St  Statue  cullrum  in  gutture  tuo  :  id  est,  gulam  reprime  :amputa  cupiditatem. 
S.  Ne  desideres  de  cibis  ejus  :  cupediis :  Heb.  Panis  mendacii  :  et  est  panis  mendax  :  B^'^. 
id  est,  alimenta  damnosa,  et  falsa  roluptate  blandientia. 

4.  Sed  prudentioB  tum  pone  modum  :  proridentia,  qua  opes  in  Imniensum  oongemntor. 

5.  Ne  erigas  oculos :  ne  eyolare  focias  oculos  tuos,  (Heb.)  Nee  sequanUtrcogitatUmessutti» 
et  oculos  per  res  varias  f^rnicantes :  Num.  xr.  S9. 
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6.  Ne  eomedas  cum  homlne  InTido ,  et  ne  deslderes  cibos  ejos  ^7.  Qaoniam  in  ^mi- 
litodlnem  arioli  et  coi^ectorls }  se&timat  <iuod  Ignorat. 
Comede  et  bibe ,  dicet  tibi :  et  mens  ejas  non  est  tecum. 

8.  Glbos ,  qoos  comederas,  evomes  :  et  perdes  pulchros  sermones  tuos. 

9.  In  aurlbus  insipientium  ne  loqnaris:  qula  despicient  doctrinam  eloqoii  toi.' 

10.  Ne  attingas  parynloram  terminos  :  et  agriim  pupIUorum  ne  introeas  : 

11.  Propinquus  enim  iUorum  fortis  est :  et  ipse  judicabit  contra  te  caasam  iUorum» 

12.  Ingrediatar  ad  doctrinam  cor  tuum;  et  anres  tus  ad  yerba  scientiae. 

13.  Noli  Bubtrabere  k  puero  disciplinam :  si  enim  percusseris  enm  Tirg&,  non  mo» 
Tietor. 

14.  Ta  Tirgft  percuties  enm  :  et  animam  ejus  de  inferno  Überabis« 

15.  Pili  mi ,  6i  sapiens  füerit  animns  tnns ,  gaudebit  teeum  cor  meom :  16.  Et  exnl- 
tabiint  renes  mei  cum  locnta  füerint  rectum  labla  taa. 

17.  Non  »maletnr  cor  tuum  peccatores  :  sed  in  tlmore  Domini  esto  totA  die  r 
18.  Quia  habebis  spem  in  novissimo ,  et  praestolatio  tua  non  auferetur. 

19.  Audi ,  Ali  mi ,  et  esto  sapiens :  et  dirige  in  y\ä  animum  tnum. 

20.  Noli  esse  in  convivüs  potatomm ,  nee  in  comessationlbus  eonim ,  qui  cames 
ad  vescendum  conferunt :  21.  Quia  vacantes  potibus,  et  dantes  symbola  consumen- 
tar,  et  yestietnr  pannls  dormitatio.   ' 

22.,  Audi  patrem  tuum,  qui  genuit  te  :  et  ne  cbntemnas  cum  senuerit  mater  toa* 

23.  Veritatem  eme,  et  noli  vendere  sapientiam,  et  doctrinam,  et  intelligentiam«. 

24.  Exultat  gaudio  pater  Justi :  qui  sapientem  genuit,  liBtabitur  In  eo. 

25.  Gandeat  pater  tuus,  et  mater  tua ,  et  exultet  qus  genuit  te.  • 

26.  Prsebe ,  flli  mi ,  cor  tuum  mihi ;  et  oculi  tui  vias  meas  custodlant. 

27.  Fovea  enim  profunda  est  meretrix ;  et  puteus  angnstus ,  aliena. 

28.  Insidiatur  in  Y\ä  quasi  iatro ,  et  quos  incautos  yiderit,  interflciet. 

29.  Gui  TS?  cujus  patri  vae?  cui  rixs?  cui  foye»?  cui  sine  causA  vulnera?  cok 
soiTusio  oculorum? 

30.  Nonne  bis ,  qui  commorantur  in  Tino ,  et  Student  calicibus  epotandis? 

31.  Ne  intnearis  yinum  quando  flayescit,<!üm  splenduerlt  in  vitro  color  ejusr 
ingreditur  blandö,  32.  Sed  in  novissimo  mordebit  nt  coluber,  et  sicut  regulus  venena 
dilTandet. 

33.  Oculi  tui  videbunt  extraneas ,  et  cor  tuum  loquetur  perversa. 

34.  Et  eris  sicut  dormiens  in  medio  mari,  et  quasi  sopitus  gul)ernator,  amissa 

6.  £1...  dbos  ejM :  pulmenU :  capediis  :  Heb.  utsapri,  ^.  s. 

7.  Qwmiam  in  »imiUtudinem  arioli  et  cot^eetoris,  Toa  omnii  in  pravum  inlerpreUbiUir  le» 
vivlniis  coojecturis  docUu :  sicut  astimat  animosuo:  Heb.  Comede  et  bibe,  dicet  tibi  :wm 
vero  tlTectu  ,  sed  prayo  maloque  consilio  te  alloquilur. 

8.  Ciboi ,  quos  comederai  :  nihil  tibi  ex  Ulo  oonviTio  supererit :  verba  etiam  perdiderts. 

10.  Ne  attingas  parvulorum  terminos  :  terminos  saculi  antiquos :  Heb.  lxx.  ut  supri  xzli. 
St.  Vulg.  legll  helem  pro  holam  :  et  sequenli  magis  conTenil. 

11.  Propinquus  enim  iUorum  fbrtls  est:  vindex ,  redemplor  proplnqultalls  jure;ac  suMI» 
miore  sensu,  ipse  Dens,  lu  i.xx. 

13.  Imgrediatur  ad  doctrinam  cor  twan  :  ne  le?iter  inspicias  :  sed  scraure  penitos. 

IS.  Quia  habebis  spem  in  novissimo :  quia  eril  tibi  posleritas :  Heb.  Ita  lxx*  tdem.  xxir.l4. 

30.  Noli  esse  in  conviviis  potatorum :  ad  symboias  et  camium  empUones  :  lxx.  cum  pola- 
toribos  vini ,  et  com  comessaloribos  carnium  sibi :  Heb.  eadem  verlNi  quibus  In  lege  fllius  in- 
xurlOBOs  noutur.  Deut.,  xxi.  30. 

31.  Vestietur  pannis  dormitatio :  desidla  :  perpoUÜo  scissas  detrltasque  induet  Testes. 

33.  Veritatem  eme,  et  noli  vendere:  qaod  est,  habere  pretlosissimam.  Ibl  dlsllnguenduoi , 
conjongenda  lutem  cstera  :  sapientiam,  et  doctrinam ,  et  intelligentiam  :  supple ,  ema ,  et 
ne  vendas :  emptas  retine. 

35.  Et  quos  incautos  viderit,  inUr fielet :  et  sceleralos  in  homlnitms  addel :  Heb.  eommnu- 
memm  augebit. 

39.  Cujus  patri  vm?  Heb.  iierat :  cui  vas  ?  ctii  fovece  7  cui  murmur ,  slve  tumuluis ,  oontn* 
diciio,  loquacitas  :  Heb.  moleslia  :  lxx.  sufTusio :  eleganter  :  morbus  oculorum :  Heb.  mbor  & 
LXX.  liridl  ocall. 

Si«  Ingreditur  bUmU :  direcl4 :  Heb.  id  est  facUö. 


SS6  LIBER  PROVERBIORUM. 

clftYo :  35.  Et  dlees : 'VertwniTerant  me,  sed  non  dolal :  traxermit  me»  et  ego  hob 
aensi :  quando  evigilabo ,  et  runus  vlna  reperfatm  ? 

CAPUT  XXIV. 

Sapiens  idem  forUt,  eiegregius  belli  dux,  s,  6.  ne  desperavä^is  :  tuere  pröxlmum :  wttta  itt 
excutalio,  1 1, 12.  saplentia  :Jiutus  cadit  tepties  :  16.  ne  gaudeas  Inimici  easu ,  IT ,  ii.  Ctee 
Daan  ei  regem :  Ju$ütia :  verba  näiia, ».  antequam  opuM  aggredbris,  praepara^  n.  itto 
vetUa,  29.  piger,  30  H  uq. 

1  JNe  temuleris  viros  malos,  nee  dealderes  esse  cum  eU :  2.  Qaia  rapinas  meditator 
mens  eorum »  et  fraudes  labia  eorum  ioquontur. 

3.  Sapientk  «diflcabitur  domus ,  et  prodeoUä  roborabitor. 

4.  In  doctrinä  repiebuntor  cellaria,  anWerea  BobatanUa  pretioea  et  pnklMRima. 

5.  Vir  sapiens,  fortis  est ;  et  vir  doctus,  robnstas  et  valldus. 

6.  Quia  cum  dispositione  initur  bellum :  et  erit  saliis  obi  molta  conailia  bobL 

7.  Eicelsa  stolto  saplentia ,  in  pottA  noo  aperiet  ob  aaam. 
3.  Qui  cogitat  mala  facere,  stultus  Yocabitar. 

9.  Cogitatio  Btalti  peccatum  est :  etabomlnatio  hominum  detrador. 

10.  Si  desperaTeris  lassus  in  die  angastiae ,  Imminaetur  fortitndo  tna. 

11.  Erae  eoB,  qui  ducuntur  ad  mortem ;  et  qui  trahontur  ad  interitiim  libenre  ne 


12.  Si  dixeris  :  vires  non  sappetunt;  qai  Inspector  est  cordis ,  ipse  Inteiilgit,  et 
servatorem'  anim®  tue  nihil  failit ,  reddetqae  homini  Juita  opera  sua« 

13.  Gomede!,  Uli  mi ,  mel,  quia  ])0num  est,  et  fiiTum  dulcissimom  gntturi  tno. 

14.  Sic  et  doctrina  sapientis,  anim«  tue  :  quam  cum  inveneris,  hal>ebis  In  no- 
vlssimis  spem ,  et  spes  tua  non  peribit. 

•  15.  Ne  Insidieris ,  et  quaeras  impietatem  in  domo  justi ,  neque  vastes  requiem  ^ns. 

16.  Seplies  enlm  cadet  justus ,  et  resurget :  impli  autem  corruent  in  malom. 

17.  Cum  ceciderit  inimicua  tuus ,  ne  gaudeas ,  et  in  xuin&  ejus  ne  exuUet  eor 
iQum :  18.  Ne  fortö  videat  Dominus ,  et  displlceat  ei ,  et  auferat  ab  eo  Iram  soam. 

19.  Ne  contendas  cum  pessimis ,  nee  smuleris  impios  :  20.  Quoniam  non  babeat 
fnturorum  spem  mali ,  et  iucerna  impiorum  extingnetur. 

21.  Time  Dominum,  Ali  ml ,  et  regem :  et  cum  detraetoribus  non  commlscearis : 
22.  Quonlam  repente  consurget  perditlo  eorum  :  et  ruinam  utrlusque  quia  noTit  ? 

23.  Haec  quoque  sapientlbus  :  Gognoscere  personam  in  Judicio ,  non  est  bonum. 

24.  Qui  dicunt  impio :  Justus  es ,  maledicent  eis  populi ,  et  detestabontur  eos  tribos. 

25.  Qui  argount  cum ,  laudabuntur ;  et  super  ipsos  venietbenedictio. 

26.  Labia  deosculabitur ,  qui  recta  verlMi  respondet. 

35.  Quando  evigilabo  :  quando  erit  diluculam.  lxz.  St  rursut  vina  reperitan  :  et  addam 
quarere  adbuc  illad ,  iiempe  Tinum ,  hoc  est ,  quando  erit  diluculam,  et  quaram  qaiboeiiffl 
couTenUm,  eompotatores  scilicet  ? 

6.  Quia  cum  ditpotitione  initur  bellum  :  oonstliia :  induatril. 

7.  BxeeUa  stuUo  tapieniia :  sttUioilor  quim  ul  aUingaL  InpoHä:  in  puUicIa  eooventibai* 
mdoetus  obmuieaceu 

3.  Qui  cogitat  mala  facere ,  stultus  voa^itur  :  infenlor  malarum  eogltttionum  :  Heb.dO' 

lOfUf. 

9.  Cogitatio  siulli  peccatum  est :  ejui  aauitia  prata  :  dolus  malus. 

10.  Si  desperaverls  lassus  in  dleangustice :  ti  defecerls  :  Heb. 

12.  Fires  non  suppetunt :  non  nori  hunc  :  Heb.,  lxx.  de  ignoio  quid  laborem  7  AI  DCff* 
wumdavit  unicuique  de  proximo  suo,  Eccli.,  xtu.  12. 

15.  Ite quceras  impietatem  in  domo  justi :  per  ealumniam. 

16.  Septies  enim :  licet  enlm  saplus  in  levibus  peccet,  tarnen  resurget«  cdmUnpU  tit  Imoie- 
dicabilis  casus  :  ne  ergo  inde  arripias  calumnlandi  ansam. 

20.  Quoniam  non  habeta  futurorum  spem  mali :  posterltatts :  Heb.,  ltx.  Quo  etitm  tacerfls 
pertinei.  II.  Reg.,  xit.  7.  Psalm,  cxxxi.  17.  Chald.  de  novlssimts  inlelligfu 

93.  Ucee  quoque  sapientibus  :  alius  titulus,  allus  Stylus. 

23«  Labia  deosculabitur :  mite  responsum  instar  «mantissimi  est  oscuU. 
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27.  Prsparft  forls  opns  taum ,  et  dlligenter  exerce  agram  tanm  :  at  postea  sedlfiees 
domum  (uam. 

28.  Ne  8ls  testls  firnstra  contra  protlmam  taum ,  nee  lactes  quemqnam  labiis  tnia. 

29.  Ne  dicas  :  Qaomodo  Tecit  mihi ,  8ic  faciam  el ;  reddam  nnlcaique  secnndüm 
opus  Bonm. 

90.  Per  agmm  hominis  pigri  transivi ,  et  per  Yineam  iriri  stiiltl :  31.  Et  ecce  totnm 
repleverant  nrtica,  et  opemerant  superflciem  ejus  spinae,  et  macerla  lapidum  de- 
itructaeraU 

82.  Quod  cum  vidissem,  posui  in  oorde  meo ,  et  exemplo  didici  disciplinam. 

33.  Panim ,  Inquam ,  dormies  ,  modicum  dormitahis,  pauxühim  manns  conseres, 
ut  qoiescaB : 

34.  Et  Teniet  tihi  quasi  Cursor  egestas ,  et  mendleitas  quasi  vir  armatus. 

CAPUT  XXV. 

Dewmdeeem  oecuiia :  reges  matäftsta :  cor  regum  :  purgandm  mito  viUU  :ne  U  efferat : 
ne  maUdicta  dxb  pro/iras,  ne  revocare  possi» :  ne  fadU  lua  arcana  prodas ,  9.  verbum  M 
tempore  ,it,  corripere  audieniem  .*  borä  nuntU  :  faUaee*  promlssionee ,  24.  veröa  mitia, 
1},  9$.  rerum  bonorum  saüetas ,  is.  prunoi  euper  eapui,  21 ,  22.  non  p2i»  eapere,  2T.  loquax  ^ 
preBdteque  expoiUue*  U. 

U  Hsc  qnoqae  paraholas  Salomoois ,  quas  transtulerunt  viri  Eiechis  regis  Juda. 

2.  Gloria  Dei  est  celare  verbum ,  et  gloria  regum  Investlgare  sermonem. 

3.  Goelum  sursum ,  et  terra  deorsum ,  et  cor  regum  inscrutabile. 

4.  Aufer  rubiginem  de  argento,  et  egredietur  vas  purlssimum. 

5.  Auüer  Impietatem  de  vultu  regis ,  et  flrmabitur  justitiä  thronus  ejus. 

6.  Ne  glorlosns  appareas  coram  rege ,  et  In  loeo  magnorum  ne  steteris. 

7.  Melius  est  enim  ut  dicatur  tibi :  Ascende  huc;  quam  ut  humilierls  coram  prin- 
cipe. 

8.  Qu»  Tiderunt  ocnll  tui ,  ne  proferas  in  Jurgio  cito :  ne  postea  emendare  non 
possis,  cum  dehonestaverls  amicum  tnom. 

9.  Causam  tuam  tracta  cum  amico  tuo ,  et  secretum  extraneo  ne  reveles  :  10.  Ne 
fortö  insultet  tibi  cum  aodlerit,  et  exprohrare  non  eesset. 

Gratla  et  amleitia  illiijerant :  quas  tibi  serva ,  ne  exprobrabilis  fias. 
11. Mala  aurea  in  lectls  argenteis,  qui  loquitur  Terbnm  in  tempore  suo. 
12.  Inauris  aurea ,  et  margaritum  fulgens ,  quI  arguit  sapientem ,  et  aurem  obe- 
dientem. 

2T.  Prceparo  fori» :  (Bconomicnm  :  de  proTidendo  sumptibas ,  per  agriculUimn ,  antequaiii 
•difletre  aggrediari» .-  nt  babes  Luc,  xit.  28.  de  odiflcaturo  Uinim :  allegoricö  ,  ne  prlito  ar- 
dnam  opus  ineiptas ,  quim  agenda  praavideris. 

29.  Ne  dicae  :  en  nltionem  prohiblttm ;  ul  odium,  aupri  17 ,  SS ,  84.  Idem  suprA  yi.  lo ,  il. 

1.  Qua»  iramtuUrunt  ( collegeruDt ,  ei  ex  plurlbus  scrlnito  in  unam  tolomeii  reluleniDl ) 
viri  Biechioe  regis  Juda :  ad  cujnf  usqae  lempora  dUpera«  babebanlur ,  proul  ex  ore  Salo- 
iBooli  exceperanL 

2.  Bl  gloria  regum  invesügare  sermonem  .-Terbani ,  iterom  ul  in  priori  parte;  tensos  aulem 
videiiir  ease ,  consilia  Dei  per  se  inicniUbilia ;  et  boc  ad  ejus  gloriam  majesuieroque  perti- 
nere,quöd  buman»  mentis  aciem  effugianl,  ipslque  aoli  constet  arcanorum saoram  ratio  :  at 
regam  eonsilia  eö  digniora  lauditMia ,  qu6  magia  eoram  »quilas  sapicDlibus  se  aperit.  Summt : 
reget  probabiüa  eonsilia  aectentnr;  inaccesaa  penltusque  imperscruUbilia  Deo  reiinquant, 
cujasquippe^ifdida  vera  ,justlficata  in  semetipsa,  Psal.  x?iii.  lO-  Vide  eliam  intrk  27. 

S.  Cor  regum  inscrutabile :  aapienlUi,  grafiUle .  ipsA  arte  regnandi  et  arcanornm  tI  :  s»po 
eliam  laperbift ,  Tnlgariarnque  renim  hslidio,  oecultlaqae  odlis,  ac  llbidinibuf. 

4.  Ju^  rubiginem :  acorias  :  Heb.  El  egredietur  vas  :  purissimum  deest  Heb.  sie :  5.  auflsr 
fetalem  ( Impium,  Heb.  pbrasi )  de  vultu  (de  eonspecui  :  Heb.  ) regis  :  ImpK,  anlanim 
•coria ;  qniboa  sablatis,  nihil  aaperest  quim  thronoa  regioa  JusUtiA  (üllns,  clarnaque. 

7.  Mcende  hüe :  sie  Christus.  Luc.,  xit.  lO. 

19.  Gratta  et  amlclUa  liberant :  deest  Heb.  bal>ent  lxx. 

II.  Mala  aurea  in  lectis  argenieis :  Id  est, Um  benö  decent.  Pro lectis, senlpturas,  cclatnras 
vertont :  ad  7erbam ,  aperturas ,  eas  scUicet  quibos  gemra«  Inienintar ,  Telut  tnnuli  palt. 
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13.  Sicut  frlgus  nWis  in  die  messis ,  ita  legatus  fldelis  ei,  qui  misit  euin ,  aaimuii 
ip&ins  requiescere  facit. 

14.  Nubes,  et  ventas,  et  plaviae  non  seqaentes,  vir  gloriosas,  et  promlsBa  noo 
complens. 

15.  Patientiä  lenletur  princeps,  et  lingoa  mollis  confringet  duritlam. 

16.  Mel  invenisti ,  comede  quod  safflcit  tibi ;  ne  fortö  aatiatus ,  eT(»iiaa  lllnd« 

17.  Subtralie  pedem  tuum  de  domo  proximi  tu! ,  nequando  satiatus  oderit  te. 

18.  Jaculum,  et  gladius,  et  sagitta  acuta,  homoqui  loquitur  contra  proxifflom 
auoln  fialsum  testimonium. 

19.  Dens  putridos ,  et  pes  lassns,  qui  sperat  auper  iniideli  in  die  angostis  :30.Et 
amittit  Pallium  in  die  frigoris. 

Acetum  in  nitro,  qui  cantat  carmina  cordi  pessimo. 

Sic«t  tinea  vestimento,  et  yermis  ligno ;  ita  tri&tiüa  viri  nocet  cordi. 

21.  Si  esurlerit  inimicus  tuus, ciba  illum  :  si  sitierlt,  da  ei  aquam bibere :  22.  Pn- 
nas  enim  congregabis  super  caput  ejus :  et  Dominus  reddet  tibi. 
^  23.  Ventus  aquilo  dissipat  pluvias ;  et  facies  trisUs  linguam  detrabentem. 

24.  Melius  est  sedere  in  angulo  domatis,  quam  cum  mullere  litiglosä ,  et  in  domo 
communi. 

25.  Aqua  frigida  anlmffi  sitienti;  et  nuntlus  bonus  de  terra  longinquft. 

26.  Föns  turbatus  pede,  et  Tena  corrnpta ,  Justus  cadens  coram  impio. 

27«  Sicut  qui  mel  multum  comedit,  non  est  ei  bonum ;  sie  qui  scrutator  est  mar 
jestatis ,  opprimetur  k  glorift. 

28.  Sicut  urbs  patens  est  absque  mnrorum  ambitu;  ita  vir,  qui  non  potest  in  lo- 
quendo  cohibere  spiritum  suum. 

CAPUT  XXVI. 

Alieno  loco  posila  :  matedida  tanerl :  correpüo :  quomodo  stulto  respwidaidum .-  «Intel 
mmUut :  tenlentios  in  ore  stuUi :  ad  vomitum  reversus :  tibi  placent ,  13.  piger ,  is  el  leq. 
nUicere  se  rixU,  17.  hidtm  ftd,  18 ,  19.  unde  jurgia :  falsa  simplicUas ,  22.  stmäaSor, 
34 ,  25.  oceuUa  odia ,  26.  malut  iibi  noxiut ,  27.  verba  fallada ,  28. 

1.  Quomodo  nix  in  asstate ,  et  pluvis  in  messe ;  sie  indecens  est  stulto  gloria. 

2.  Sicut  avis  ad  alia  transvolans,  et  passer  qud  Übet' yadens;  sie  maledictom 
frustra  prolatum  in  quempiam  superreniet. 

3.  Flagellum  equo,  et  camus  asino,  et  virga  in  dorso  impnidentium. 

18.  Sieui  frigus  nivU  :  ex  TictnU  fortö  monlibos  comporUita :  in  die  mesait :  osta  Itbomi- 
tibof  :  iu  refrigerat  de  re  ancipUi  alUtus  faiutu«  nunUu« :  vide  xxr.  25. 

15.  Bt  lingua  moUis  (sciilcel,  per  reipoiisa  lenia )  confringet  duritiam :  os  sire  omuiii  : 
Heb.  duriniuM  qucque. 

16.  MelinvenisU  .«in  ToIupUUbof  temperandum ,  neque  dulcfa  licet  obtrudenda  ad  tlufi- 
dium ,  quo  et  lequens  perünet. 

17.  Subtrahe  pedem :  recti  lxx.  rarö  admote. 

20.  £l  amiuit  paUium :  «ic  rapple :  aicul  qui  remoret  In  frfgore  palliam ,  ant  acetnm  infündtt 
nitro  quo  disiohitur;  sie  absurdus,  intempesUTU« ,  importuniu,  qui  cantat  carmina  cordi  peh 
iimo,  mcerenti  e(  afflicto  :  sicut  tinea  :  deest  Heb.  lxx.  et  Cbai.  babent. 

21.  Si  esurierit :  ä  Paulo  memoratum.  Rom.,  xii.  20. 

22.  Prunas.,.,  congregabis  :  exsuvsitande  cariuU. 

Q»,  Justus  cadens  coram  impio  :  in  peecatum,  ut  ridetur  ,et  congroit  loco  EiecUeiifi 
XXXIV.  18 ,  19.  de  pasloribua  uirlMinlibus  aquam  quam  populo  propinaiMunt ,  rectam  acUicet 
doctrinam  exemplls  pesiimis. 

27.  Sic  qui  scrutator  est  majestatis :  Heb.  Nee  inTesügalio  gloria  eorum  ( icilioet  trcanonua 
Dei )  gioria  (  eil ) ,  id  est ,  non  glorie ,  sed  dedeoori  Terüt :  supple ,  InfesUganlibus.  Nou  pbn- 
sis,  qua  plerumqoe  rapprimnntur  ex  qu«  maximö  exceUunt,  ul  que  animo  per  aese  ocenr- 
rant. 

28.  Sicut  urbs  patens  :  Tallum  ac  munimentam  Talidiuimum ,  in  coosiliis  lecretnm. 

2»ßic  maledicium  frustra  ( immerilö,  rorluitö )  prolatum :  maledicta  non  curanda ,  quipp6 
qu«(piöcumque,  undecomque,  quasi  incerto  curia ,  permeant  ac  perTOlant. 
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4.  Ne  respondeas  stulto  jiixta  stulUUam  soam ,  ne  elBciariB  ei  simllls. 

5.  Reaponde  stulto  Jaxta  stulUUam  soam,  ne  slbi  sapiens  esse  videatur. 

6.  Glaudos  pedibus,  et  iniquitatem  bibens ,  qui  mitUt  verba  per  nunUam  stultnm. 

7.  Quomodo  pulchras  firustra  habet  clandas  tibias :  sie  indecens  est  In  ore  stulto- 
rum  parabola. 

8.  SicDt  qui  mitUt  lapidem  in  acerviim  Mercurii ;  ita  qui  tribait  insIpienU  honorem. 

9.  Quomodo  si  spina  nascatur  In  mann  temulenU ;  sie  parabola  in  ore  stnltorom. 

10.  Judicium  determinat  causas :  et  qui  imponit  stulto  siienUum  ,  iras  miügat« 
U.  Sicut  canls,  qui  reverUtur  ad  Tomitum  suum ;  sie  imprudens  qui  iterat  stul- 

titiam  suam. 

13.  Vldisti  hominem  sapientem  slbi  yideri?  magis  iUo  spem  habebit  insipiens. 

13.  Dielt  piger  :  Leo  est  in  vlA,  et  leaena  in  iüneribus.  14.  Sicut  osUum  verütur  in 
cardine  suo ,  ita  piger  in  lectnlo  suo. 

1  &•  Abscondit  piger  manum  sub  ascellä  suft ,  et  biborat  si  ad  os  suum  eam  converterit. 

16.  SapienUor  sibi  piger  videtur  septem  virls  loquentibus  sentenUas. 

17.  Sicut  qui  apprehendlt  auribus  canem,  sie  qui  translt  impaUens;  et  commis- 
cetar  rixsB  alterius. 

18.  Sicut  noxlus  est  qui  mitüt  sagittas ,  et  lanceas  in  mortem  :  19.  Ita  vir  qui  frau- 
dnlenter  nocet  amico  suo  :  et  cum  fuerit  deprehensus ,  dicit :  Ludens  feci. 

20.  Cum  defecerint  ligna,  exUngnetur  ignis  :  et  susurrone  subtracto,  Jurg(ia  con- 
qalescent. 

21 .  Sicut  carbones  ad  prunas,  et  ligna  ad  ignem ,  sie  homo  iracundus  snscltat  rlxas« 

22.  Verba  susurronls  quasi  simplicia ,  et  ipsa  perveniunt  ad  inUma  yentris. 

23.  Quomodo  si  argento  sordldo  ornare  Teils  \as  flctile,  sie  labla  tumenUa  cum 
pesfiimo  corde  sociata. 

24.  Lablis  suis  Intelligitur  inimlcus  ,  cum  in  corde  tractaverit  dolos. 

25.  Quando  submiserit  Tocem  suam  ,  ne  credideris  ei :  quoniam  septem  nequitiaa 
sunt  In  corde  illius. 

26.  Qui  operit  odium  fraudulenter ,  revelabitur  mallUa  ejus  in  concilio. 

4 ,  s.  2Ve  rofwndeas retpcnde  siullo :  rarlö  pro  loco  et  tempore ;  stultam  enim  inlerdam 

deqiieere ,  inlerdam  repercutere  oportet. 

7.  Quomodo  puUhrat :  tarli  ex  Helirao  Tertunt ;  sensos  aatem  est ,  tam  Inyalidas  eiie  in  ore 
stolU  reclAf  •entenüas,  qoim  claodo  inolttei  pulchru  lioei  tibiaf. 

t.  In  acervum  Mercurii :  in  aoermm  lapidum  Mercurio  erecumi ,  qaod  est  impari  nebf- 
liqne  callüt ;  ita  qoi  iodignos  colit. 

9.  Quomodo  ii  tpina  nascalur  ( ascendit  :  Heb. )  In  manu  temulenU :  sie  parabola  in  ore 
tluUorum  :  suo  se  ore  oonflgnnt. 

10.  Judicium  determinat  ( flnit ,  decldlt )  causai  :  Utes.  Et  gui  imponit :  causas  iramm, 
rixammque  prflBt)ent  staltorum  sermones ,  quos  qoi  compescit ,  similis  est  ilH  qui ,  dijadieando 
litem ,  imponit  sllentium  litigantibus.  Heb.  obscurissimus  :  sie  autem  Tertunt :  magnus  Dens 
MtUcet ,  formans  omnia ,  et  dans  mercedem  stulto,  et  dans  mercedem  transgressoribus :  Heb. 
ttDicoiqQe  tribuens  secunddm  opera  sua. 

Ji.  Sicut  canis :  notum  Ulud  Petri ,  II.  ix.  32; 

13.  Fidua  hominem  sapientem  sibi  ?  Stulto  deploratior  qui  sibi  plaoet. 

14.  Sicut  ostium  vertitur  :  sie  piger  mullo  motu ,  nulle  progressu. 

16.  Sapientior  sibi :  qudd  prudens ,  cautus ,  cunclalor  sibi  Tideatur. 

17.  Sicut  qui  apprehendlt  (Teilical )  auribus  canem  efferatum  .-  nempe  ad  aiiatrandum  et 
BordeDdum  inciut :  sie  qui  translt :  sie  qui  translens  allen«  rixas  se  Immlscet,  morsus  iatra- 
losqoe  slbi  parat :  Heb.  eontractior  :  sie  translens  qui  Irascitur  in  Ute  non  suA. 

33.  Sueurronls :  maledicl  clancularü.  Quasi  simplicia  :  sincera ,  Candida  ,  mitia.  jid  InÜma 
ventrls :  altiasimum  minus  Inflgunt. 

33.  Quomodo  sl  argcnio vas  ficUle :  ?lle ,  tesUceum  :  malum  malö  ornatum  :  sie  labla 

tumenlla  :  assens« :  8l?e  Insecuntia  atqne  exprobraniia  :  Heb.  cum  pessimo  corde ;.  utraquo 
tam  Indecora ,  lam  mala  sunt. 

24.  Labile  suis  Intelligitur  ( agnoscilur )  inlmlciu,  dm  In  corde,.,  agnosdUir  quod  iliud 
TerbIs  profertt,  aliud  tegat  peclore. 

3S.  Submiserit :  demiserlt ,  lenierit. 

3«.  Qui  operit  odlum :  Yideuir  indicare  eos  qoi  Uanda  simultnt ;  in  concione  Terö ,  oU 
dieenda  lententU  est ,  depromant  odia« 
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27.  Qui  fodit  hvwat ,  Ineidet  in  eam ;  et  qot  ToMt  lapldem ,  rerertetnr  ad  emiL 
38.  Lingua  fiiBsx  Bon  amat  reritatem :  et  os  labriemn  Operator  ralma. 

CAPUT  XXVIL 

Crastinum  incertwn :  ab  alio  laut :  ira  siulti :  correpUo :  adulaiio «  5, 6, 14,  pairid  exiorrU, 
8.  amia  consüia,  9 ,  IT.  patemui  amicus,  9 ,  lO.  lUigiosa  muUer :  curtositas  stve  avarUia 
tmaUnbUet,  »,  UmdibM  probari ,  21.  ineorrigMUs,  S2.  agmueere  uregtm,  94.  ruri 
vivere  frugtdiUu. 

I.  Ne  glorierift  In  crastinum ,  ignorans  quid  snperventnra  pariat  dies. 
3.  Laudet  te  aiienus,  et  non  os  tuum ;  eitraneus ,  et  non  labia  tua. 

3.  Grave  est  saxum ,  et  onerosa  arena  :  sed  ira  stulü  utroque  graTior. 

4.  Ira  non  habet  misericordiam  nee  erumpens  furor :  et  impetum  concitati  ferre 
quispoterit? 

5.  Melior  estmanifesta  correptio ,  quam  fimor  al)8conditus. 

6.  Meliora  sunt  vnlnera  dlligentis ,  quam  flraudulenta  oscu&  odientls. 

7.  Änima  saturata  calcabit  fovum  :  et  anima  esnriens  etiam  amaram  pro  duid 
Bumet. 

8.  Slcut  avis  transmigrans  de  nido  suo ;  sie  Tir  qui  derelinquit  locmn  snnm. 

9.  Unguento  et  variis  odoribus  delectatur  cor :  et  l)onis  amici  consUiis  anima  dol- 
toratur. 

10.  Amicum  tuum ,  et  amicum  patris  tui  ne  dimiseris  :  et  domum  fratris  tul  ne  Is- 
grediaris  in  die  allUctionis  tns. 

Melior  est  Ticinus  Juxtä ,  quim  frater  procul. 

I I .  Stude  sapientis ,  fili  mi ,  et  laetiftca  cor  meum ;  nt  possis  exprobranti  respondere 
sermonem. 

12.  Astutus  videns  malum,  abscondltus  est :  parvuli  transeuntes  sustinnenmt  dte- 
pendia. 
1  S.Tolle  vestimentum  ejus,  qui  spopondit  pro  extraneo ;  et  pro  allenis,  aufer  ei  pignas. 

14.  Qui  l)enedlcit  proximo  suo  voce  grandi,  de  nocte  consurgens ,  maledlcenti  similis 
erit. 

15.  Tecta  perstlllantia  in  die  frigoris ,  et  litlglosa  mulier  comparantur  :  16.  Qoi 
retinet  eam ,  quasi  qui  Tentum  teneat ,  et  oleum  dexterse  suffi  Yocabit. 

17.  Ferrum  ferro  exacuitur ;  et  homo  exacuit  faciem  amlei  snl. 

18.  Qui  servat  flcum,  comedet  fiructus  ejus :  et  qui  custos  est  dominl  sni ,  g^riil- 
cabitur. 

19.  Qnomodo  in  aquis  resplendet  Yultus  prosplcientinm ;'  sie  corda  homlnum  ma- 
festa  sunt  prudentibus. 

28.  Oi ,  «iTe  ▼erlniin  lubricum :  leye ,  anguis  instar ,  ac  bcilö  iDBerpens, operatur  miau** 
dum  leniter  iofluit  in  aures ,  ei  cor  inficil :  sie  TeriM  maledica ,  et  quocomque  modo  bllicU. 

4.  Ira  non  habet Ira  est  cmdelilaB,  el  ftiror  est  inuiMMiiio.  Et  qais  stabil  eonm  lelo? 

smnlaüooe ,  invidit  ?  Heb. 

0.  Meliora..,  viUnera  :  Heb.  fldelia :  vulnera  dlligenUs,  quam  fHoidHlenÜa  .-Heb.  crebra, 
si?e  ut  Tertit  TheodoU  conturbata  et  nirafa  oaeula  odio  baltenüs. 

8.  Sicui  avis  transmigrans  :  Heb.  SIcoi  a^is  vagans  i  nido  sno,  sie  vir  vasaro  i  loco  suo. 

10.  In  die  afßictionis  tua  :  in  adrersis  ad  amicum  patemum  potids  qnim  ad  fratrem ,  seo 
eognatum  non  amanlem  eonfugias. 

12.  Astutus :  idem  supri ,  xxix.  3. 

14.  Qui  benedicit :  benedieens  socio  suo  in  voce  granät  (affectatis  laadlbus  )  de  nocte  conr 
surgens ,  summo  mane  ( alieno  tempore )  maledictio  reputabltur  ei :  Heb.  Summa :  aflTectiia, 
inlempestira  saloutio  eonvido  similto;  et  adulaiorea  palam ,  dam  datractores. 

15.  In,die  frigoris :  iml»ris ,  Heb. 

16.  Qui  retinet :  ( abicondit :  Heb.  sive  dornt  babet)  quasi  qui  venium  (  aquilonem ,  Veapo- 
tatem)  teneat,  lial>eat :  et  lamen  Tir  ejos^  oleum  dexterw  suce ,  MA  gratum  bastinnqtte  voca- 
bit,  et  asperam  quamvis,  verbis  deliniel  :  alii  aliler  interpreUntor  locum  obscarissimimi. 

17.  St  homo  exacuit  faciem  amici  sui  :  ingenium  ex  ramilfari  oonsuetodlne. 

.    10.  Qwmodo  in  aquis Bre? iüs  :  Heb.  sicul  In  aquis  fttcfes  ad  boiem ,  sie  cor  Iwminis  ad 

bominem  :  soiertem  scüicet  et  prudentem ,  ut  rectd  Vulgata  suppleTiU 
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90.  InferaoB  et  perditlo  nunquam  Implentor :  almlllter  et  oeull  hominrnn  Insaüa- 
bües. 

21.  Qoomodo  probatnr  in  conllatorlo  argentnm ,  et  in  foniaee  annim :  sie  probatar 
hämo  ore  landantls. 

Cor  loiiqui  iiupiirit  mala ;  cor  aatem  rectnm  Inqnirlt  eclentlam. 
22«  Si  contuderis  stultum  in  pilA,  quasi  ptisanaB  feriente  desaper  pUo,  non  anfe- 
retar  ab  eo  Btultitia  ejns. 

23.  Dillgenter  agnosce  vultum  pecoris  tai ,  tnosque  greges  considera : 

24.  Non  enim  habebis  Jiiglter  potestatem :  sed  Corona  tribnetur  in  generationem  et 
generationem. 

25.  Aperta  snnt  prata,  et  apparaenint  herb»  Tirentes,  et  collecta  sont  tona  de 
montibna. 

26.  Agni  ad  yestimentiun  taum  :  et  hsdl ,  ad  agri  pretiom. 

27.  SufBeiat  tibi  lac  caprarum  in  cibos  taos ,  et  In  necesearla  domAs  ta»,  et  ad 
Tictum  ancillis  tuls. 

CAPUT  XXVIIL 

Impii  pavw  :JusU  iecuritas :  mu/fl  prindpei ,  2.  pawper  vexans  pmtperem  :  afOrnadvertenB 
Ofimla ,  5.  pauper,  dives,  6 ,  ii.  usuras ,  8.  malus  via:  dux,  lo.  quid  eveniai  rtgntmübuM 
tmpiU,  12, 15.  confusio  scelerwn ,  13.  viri  limoraü  :  duri,  U.  ambiäans  simpliciter,  id. 
fesünatee  divittag ,  20.  eorrepiio,  aduiatiOf  23.  glorioius,  25, 26.  beneficut,  impius,  28. 

1.  Fagit  impiuB ,  nemine  persequente  :  justus  antem ,  quasi  leo  confldens;  absque 
terrore  erit. 

2.  Propter  peccata  terr8B,  multi  prjncipes  ejus  :  et  propter  hominis  sapientiam,  et 
horum  scientiam  qus  dicuntur ,  Tita  ducis  longior  erit. 

8.  Vir  pauper  calumnians  pauperes,  similis  est  imbri  vefaementi ,  in  quo  paratur 
funes. 

4.  Qui  derelinquunt  legem ,  laudant  impium :  qui  custodiunt,  succenduntur  contra 
eum. 

&.  Viri  maii  non  cogitant  Judicium  :  qui  autem  inquirünt  Dominum,  anlmadver- 
timt  omnla. 

6.  Mellor  est  pauper  ambulans  in  simpUcitate  suft ,  quam  dives  in  pravis  itineribus. 

7.  Qui  custodit  legem,  ülius  sapiens  est :  qui  autem  comessatores  pascit ,  confundit 
patrem  suum. 

20.  SirnÜiter  et  oeuli  (  carioiiUs ,  eopiditat,  STaritia ,  Eecl,,  it.  8 ;  t.  9 ,  10. )  imaUabiles. 
2i.Sie  probatur  homo  ore  laudantis :  si  modeitö,  si  pudic4  audlat.  Cor  iniqui  inquirit 
mala :  deest  Heb.  habeni  lxz. 

22.  Quati  pUsanas :  grana,  legumina  contosa. 

23.  Dillgenter  agnosce :  cBconomica :  bis  enim  oinnibas  fmgaliutem  commendat ;  ac  viUun 
pattoraBeni ,  agnorumqae  et  pecudum  caram ,  ö  quibus  ylcttis  facilis  et  sulBcieiis  qaaritur. 
Rectoribos  populonim  solel  accommodari ,  nt  su»  plebis  ingenium ,  tirtutesque  et  rilit  noi- 
cani. 

24.  Non  enim  habebU $ed  Corona :  et  an  oorona  ?  Heb.  tribuetur :  floxa  gloria :  qui  to 

capi  noD  oportet ,  sed  moderalo  et  parablll  u>anquilIoque  victu  contentum  mri  TiTere. 

25.  aperta  sunt  prata  :  quöd  pariter  utilitati  roluptatique  sIt. 

26.  Agni  ad  vestimentum  .-duplex  commodum :  veslitos  domi  intentos,  et  parta  pecnnia. 

27.  Lac  caprarum  :  en  mira  Tit»  istius  anliqu»  et  pasloralis  rnigalitas ;  neque  enim  agni  ant 
birci  ad  Tictom  cosi  memoranlur;  qui  bospUibus,  autfesllTis  diebus  ad  TicUmas,  sacnimque 
inde  epulnm  servabantar ;  lac  sufflciebat  ad  vulgarem ,  quotidianumque  cibom« 

1.  Absque  terrore  erit :  deest  Heb. 

2.  Propter  peccata  terrce ,  mtUti  principes  ejus :  muili  l)re?i  tempore  sibi  succedentei.  St 
propter  KomMs  sapientiam  .•  et  in  homine  intelUgenie  et  sciente  sie  prolongabitur:  Heb.  id 
est,  propter  sapientiam,  temperantemqoe  vium,  et  animi  oquabUitatem  producetur  Tita 
princi^. 

3.  F'tr  pauper  calumnians :  Texans ,  cum  Jo?are  ioTicem  tenuforis  fortan»  bomines  soieant, 
sl  s«  mauiöspoüent,  ingens  evenit  calamitas:  vel, pauper  qad  indigenüor , ed  ciriiati  gra- 
Tior » postquam  ex  alieno  locuplelatus,  superbire  cospit. 

5.  ^^MmadverUaU  omrUa ;  inteUigunt .-  Heb,  ixx, 

I.  16 
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8.  Q«i60i6«rfat  di^ltias  utiirtB  et  fRnore,  UbaraliiiipanpBincQognptCM. 

9.  Qui  declinat  anres  8uas  ne  aadiat  legem ,  oratio  ejus  erit  eiecnbilis. 

10.  Qnl  «toelpit  juatMln  YÜ  maU » In  lotetitniaoeofnMt  :et  aliiqplioeapoHlMut 
lK>iia  ejus. 

1 1 .  Sapiens  ^i  tidetur  vir  dlvea  i  panper  antem  pradens  Bcrotabitor  eoa. 

12.  in  exiiltatiene  joatomm  motta  giaria  est :  r^paantibns  Implls  rniiHB  liimiiB—i. 

13.  Qui  aliscondit  scelera  sua ,  non  dlrlgetur  :  qni  antem  oonfessiis  terit,  et  nfi- 
^erit  ea ,  mlsericordiam  eonsefiieliur. 

14.  Beatos  lioiiio,qui  semperest  pavidns : qni  verd  mmtls  e8tdiinB,eeiTaetin 
malum. 

1&.  Leo  rngie&s ,  et  nisns  erariens,  prinoeps  iupliis  super  popalom panpeiem. 

16.  Dax  indigens  prudentli,  multos  opprimet  per  calomniam :  qni  antem  odSt  na- 
Tltiam » long^  flent  dies  ejns. 

17.  Hoadnem,  qni  calumniatnr  anim»  sangninem,  ei  nsque  ad  lacoit  fageilt, 
semo  snstinet. 

18.  Qui  ambulat  simpllciter»  salYUS  erit  :  qni  penrersis  graditur  vlis,  concid«t 
«emel. 

19.  Qni  operatur  terram  snam ,  saüabitnr  panibns :  qni  aulem  lectatnr  oflnm,  re- 
plebitur  egestate. 

20.  Vir  Melis  multum  landabitnr :  qui  autem  festinat  ditari ,  non  etil  InaMens. 

21.  Qui  cognoscit  in  judicio  faciem ,  non  l)enö  &cit :  iste  et  pro  bucceUA  paiüa  de- 
serlt  veritatem  : 

22.  Vir  qui  festinat  ditari,  et  aliis  invidet ,  Ignorat  qu6d  egestas  snp^rvenlet  ei. 

23.  Qni  corripit  hominem ,  gratiam  postea  In^veniet  apud  eum  magis  quim  iüe^fni 
per  llngu®  biandimenta  decipit. 

24.  Qtti  snbtrahit  aliquid  ä  patre  sno,  et  &  matre,  et  dictt  boc  non  esse  peoeatnn ; 
particeps  bomicids  est. 

26.  Qui  se  jactat  et  dilatat,  jur^a  eonoitat  :  qui  yerd  sperat  hi  Domino ,  saiift- 
bitur. 

26.  Qui  eonfidit  in  corde  sno ,  stidtus  est :  qui  autem  graditm'  sapienter ,  ipse  ni- 
Tabitur. 

27.  Qu!  dat  pauperi ,  non  indigeblt :  qui  despicit  deprecantem ,  sustibiddt  penuriam. 

28.  Cum  surrexerint  impli ,  abseondentur  bomines  :  cum  Uli  perierint ,  mnUipIi- 
4»buntur  Justi. 

CAPUT  XXIX. 

Correptionis  impatiens :  impii  prineipei :  rex  juttu» :  adulaior ,  s.  ne  cwn  sUiUo  amitMierü» 

9.  loquax  ^  11 ,  20.  princeps  menäaciorum  amana  ,  12.  re^um  tt^nir ,  14.  piier  JiM  ftUOt», 
is,ediicatfo«  iT,«ervl«i8,2i.adileiimreip<orre«25»2S. 

1.  Viao ,  qui  corriplentem  dur&  cenrice  contemoit,  repentinus  ei  superrenletinter- 
Itus;  et  eum  sanitas  non  sequetur. 

8.  Qui  eoacervat  wurit  et  f&nore :  /urk  rixmv  xod  nXnvewfieh,  Fmitrt  diMtagmilWe 
lenora  ui urimm :  aUmmque  enim  refertnr  nl  tnrpe  et  etlam  teülum.  VIde  Eneb.,  xna,  I. 
XiberaÜ  in  pauperes :  Bepe  momtam ,  malö  parU  compendfa  piU  bonifqoe  eedere :  infri,  10> 

8.  Oratio  ejus  erit  execrabiUs  .*  precet. 

10.  Qui  decipit :  lxx.  plinids :  qni  leducit  recUM  in  Tiam  malam :  qni  recta  teetaotef  prtTif 
«onsUflt  impingit  in  malum :  in  interitu  mo  corruet :  in  forei  mk :  Hell. 

11.  Pauper  auiem  prüdem  seruiabitvr  eum :  ijos  arcana  perqiiciet ;  lagaeior  erit. 

15.  Nmi  dirigetur :  non  agel  protparft. 

14.  Qid  eentper  est  papidut :  pro  delicto  mo  :  nt  ex  anteeedenti  palet :  sie  Job  eliam  imio- 
^efOM :  rerebar  omnia  apera  mea ,  eeiem  qubd  non  parceres  deUnquenU :  zz.  2S. 

17.  Qui  etaumniatur  aninuB  eanguinem :  qoi  Tit«  bominis  insidlaUir,  ei  etiam  In  praop 
Toenti  nemoraccarret. 

ai.  lUe  et  pro  bucceüA :  eomcienUa  aemel  prello  pmtituta,  pco  nihilo  yeinndalar. 

3S.  Sanabitttr :  pingueioet :  Heb. 

S7.  StttOnebit  pemariam  :  ila  eüam  uut,  At  Heb.  sostinebli  nralu  et  graTia ; 
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3.  In  mnlUiftlleaUone  Jastonun  Intabitur  yvi^a^ :  tiaa  Impii  sumpserint  princlpa- 
tum ,  gemet  populoB. 

a»  Vir  411I  tyiat  Mptentiim,  MUtet  ptimiii  mum  :  qul  avteai  nntrit  seofta « 
ferdet  svbiUMliam. 

4.R!ex  jostiu  erigit  terram ,  Tir  sTaras  destruet  eam« 

5.  Homo,  qul  blandls  flcUaque  sermoDlboB  loquitur  amlco  suo;  lete  expandlt 
greMObiiB  ejus. 

6.  Peccantem  Timm  Inlqamn  InvoWet  laquent ;  et  Jnstns  landabft  atque  gaudeblt 

7.  Novit  I wtttB  ««aiMUii  pa«perum  :  impli»  Ignont  cclentlam. 

8.  Homioes  pesUlentes  disslpant  cWitatem  :  sapientes  ver6  avertunt  ftirorem. 

9.  Vir  sapieM  sl  eom  «lolto  eontenderlt ,  atve  rideat ,  non  Inyenlet  reqalem. 
lO.Vlrl  Bangalnnm  «denint  «Implicem  :  jnsti  autem  qaflerunt  animam  ejus. 

11.  Tottim  BplrHom  samn  profert  stultaa :  sapiens  ^ttiTert,  et  reserrat  In posteram. 

12.  Prlneepa,  qnl  llbenter  audH  verba  mendacll,  omnes  ministros  habet  Implos. 

13.  Pauper ,  et  creditor  obTlavaimt  slbl :  utriusqae  lllnmlnator  est  Dominus. 
H.  Rei  qnl  Jüdleat  In  verltate  pauperes ,  thronus  ejus  In  fletemum  flrmabltur. 

15.  Virga  atque  correptio  tribult  saplentiam  :  puer  autem,  qul  dimlttltur  Yolun- 
tati  8D8 ,  eonftindlt  matrem  saam. 

16.  lu  multlpUcatione  Implorum  multlpllcabuntur  scelera ,  et  justl  rulnas  eormn 

17.  Enidl  llliom  tnum ,  et  refrigerabn  te ,  et  dablt  deUcias  anlms  tus. 

18.  Cum  prophetia  defecerit ,  dlssipabitnr  populns  :  qul  verd  custodlt  legem ; 
beatosest. 

19.  Serrus  v^^is  non  polest  enidirl :  qula  quod  dlcls  Intelllgit ,  et  respondere  eon- 
temnit. 

20.  Vldlsti  bomlnem  veloeem  ad  loquendnm?  stultltla  magis  speranda  est ,  qulm 
lllHiseerrepUo. 

31.  Qul  delicatö  h  pueritlft  nntrit  servnm  suum ,  postea  sentlet  eum  eontumacem. 

22.  Vir  iraenndus  proYOcat  rixas  :  et  qul  ad  Indlgnandum  fiicllis  est ,  erlt  ad  pec- 
eaodum  proellYlor. 

23.  Soperbum  sequltur  humilltas  :  et  bumilem  splrltu  ausciplet  gloria. 

24.  Qul  cum  füre  partiolpat ,  odlt  animam  suam  :  a^Jurantem  andit ,  et  non  Indlcat. 

26.  Qnl  timei  hominem ,  oltd  comiet :  qul  sperat  in  Domino ,  sublevabitnr. 

28.  Multl  reqnlrunt  fiiclem  prlnclpla :  et  Judicium  k  Domino  egreditnr  singulorum« 

27.  Abomlnaatur  Justl  virum  Implum :  et  abomlnantur  impil  eos,  qul  in  rectA sunt 

TU. 

Verbom  cBatodiens  filioa ,  extra  perdltionem  erit. 

t.f^i^qui  umtn :  üpienüi»  aoMrem  kaporis  tmoribas  opponlt 

9.  ^  ^upUm^  9i  cum  siulto  conlenierU :  lltigiTerlt :  ilve  ffoicotar ,  rtve  rideat  :  itnUo 
«im  nenl«  qnid  flidM. 

H.  ^tefl  aiiiMN  gwxrmH  anhnam  ^u$  :  corabunt  Miatem;  lio  qusrere  animam  :  PfOl. 
au.1. 

ti.  Temm  spiritum  ntum  j^ftrt  ihiUu» :  totam  mentem  num ;  inm.  lxz.  reserviU :  com- 
P«ch:oDMbet:Hab. 

tt.  RampeiF,  ei  ereiUor :  vir  usnranim  :  opprcmor :  Heb.  oMaveruM  siM :  in  conipectti 
pQiiU  :  utriutque  iUuminator ,  intpeclor  est  Domhuu. 

19.  Sentu :  moIHter  prat^e  insüiatus ,  ^  21.  sife  serrilto  aninrai.  Reipcndere  comenmii : 
pr»  iMIdhaie  ae  feroett. 

19.  AaMif «  wmgU  epenrnda  eet :  ipet  eti  de  stullo  magii ,  quim  de  rerbofo  illo  et  lemerd 
ioqnenle. 


».irmimiof.-tnitas, 

M.  ddjwNuuem  auäit :  Heb.  maleActionem  siTe  execratlonem  adTendi  eoi  qnl  fceterlboi » 
Td  laeendo  partidptnL  Levil.,  y,  i. 

28.  MmM  requiFUM  :  ad  unom  priocipem  nniTena  nndUUido  intendit  ocaU» ;  Terüm  i  Deo 
*w  jodiciimi  dt :  quem  deiptdonu 

2T>  Ferhm  ctuiodiem :  decit  Heb.  et  uuu 
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JSaplem  pro  imperilo  H  habei  :  icUnUa  «aMelonmi,  s.  none  nomen  Dti  et  efti  fUii,4. 
verbum  Dei,  dv^ut :  duo  roganda^^  T.  ei  teq.  qiü  execrabUes ,  u.  et  seq.  qua  iniolte- 
biUa :  parentwn  canlemptaret :  occuUa  et  imUpreiua  :  qum  coneuUant  lerram :  aUa  ceai^- 
tnata  :  eiuUut  exceUo  loco ,  32.  vehemetUer  exsugens  et  emwigens ,  39.  regtan  aAtaiAr0e 
tnedßiUu,  SO  »31. 

I.  Verba  congregantis  fllU  VomenÜB. 
\isio ,  qaam  locutus  est  Tir ,  cum  quo  est  Deu8 » etqul  Deo  BMum  morante  eoofor- 

tattis ,  ait :  % 

iS.  StultissimiiB  sum  Tlronim ,  et  saplentia  hominnm  non  rät  mecnm. 

3.  Non  didici  BapienUam ,  et  non  novi  scientiam  sanctorum. 

4.  Quls  ascendlt  in  coBlum ,  atque  descenditP  quis  continult  spiritom  in  manftos 
suis?  quis  colligaYit  aquas  quasi  in  vestimento?  quis  suscitavit  omnea  tennioos 
terrss  ?  quod  nomen  est  ejus  :  et  quod  nomen  fllii  ^us ,  si  nosU  P  ' 

6.  Omnis  sermo  Dei  ignitus  :  ciypeus  est  speranübus  in  se.  6.  Ne  addas  qnidqiam 
▼erbis  illius ,  et  arguaris ,  inveniarisque  mendax. 

7.  Duo  rogaTi  te  :  ne  deneges  milii  antequam  moriar. 

5.  Vanitatem ,  et  verba  mendacia  lon§^  fac  ä  me. 
Itfendicitatem »  et  divitias  ne  dederis  mihi :  tribue  tantiim  victui  meo  necesBuia: 

9.  Ne  forte  satiatus  iliiclar  ad  negandum ,  et  dicam :  Quis  est  Dominus  ?  aut  egestate 
compulsus  furer ,  et  perjurem  nomen  Dei  mei. 
10.  Ne  accuses  servum  ad  dominum  suum ;  ne  forte  maledicat  tibi ,  et  corruas. 

II.  Generatio ,  qus  patri  suo  maledlcit ,  et  quae  matrisus  non  benedicit. 

12.  Generatio ,  quae  sibi  munda  videtur ,  et  tamen  non  est  Iota  k  sordibus  suis. 

13.  Generatio ,  cujus  excelsi  sunt  oculi ,  et  palpebne  ejus  in  alta  surrects. 

14.  Generatio ,  quae  pro  dentibus  gladios  habet ,  et  commandit  moiaribus  suis ,  ut 
comedat  inopes  de  terra  ,  et  pauperes  ex  homlnibns. 

15.  SanguisugaQ  dusß  sunt  flliae ,  dicentes :  Affer ,  affer. 

1.  Ferba  congregantis  :  yerln  Agur  fllii  Jace  :  Heb.  nomina  proprla ,  quorum  ioGO  hie  el  io 
seqq.  VulgaU  inlerprelationes  nominum  ponit.  Fitio  :  onus :  Heb.  ut  in  propheUs.Onosqood 
ioeutos  est  vir  ad  Ilhlel  et  Ucal :  Heb.  disclpulos  suos ,  ul  videtur. 

3.  Et  non  novi  scientiam  sanctortan :  ut  demonstret  se  non  noasa  hanc  Mnctorum  seieoliaB» 
interrogat  seipsum  de  Deo :  quisnam  sil ,  et  nescire  se  bietar :  unde  Sequilar : 

4.  Quis  ascendit  in  coelum  ?  Quis  ccBlum  terramque  sua  polentia  pertasil  ?  Quis  susduat 
<  statuil  Heb.  )  omnes  terminos  terrce  ?  Et  quod  nomen  fiUi  ejus  ?  ejus  scilicel  fUii,  de  qo» 
suprä ,  Till.  32.  dicitur :  Dominus  possedil ,  ( sive  genuil )  me :  per  quem  omnia  fscu  esie  in- 
dicat  eodem  loco,  quem  tamen  ui  nequidem de  nomine  nosU ;  ac  neqne  nomine  Dei  qoaleoas 
l»ater  est ,  aut  quo  vera  ejus  natura  explicelur.  lxx.  et  ex  illls  Ambrosins ,  pro ,  filii  ejus,  hi- 
bent,  et  filiis  ejus :  edit.  Rom.,  cap.  xxiy.  Contri  Chald.  Syr.  Aq.  Symm.  Theodot.  singoliri 
Skomero  :  fllio  ejus  :  nonnulli  quoque  Gr.,  lxx.  Codices  :  t^xvm,  non  rUveif :  atque  omiuBO 
YulgaUe  lectio  retinenda ,  quam  eliam  Augustinus  prslulit,  Ep.'  xux.  qusesL  5.  nunc  Ep.  cn.  i 
B.  39.  Causam  aulem  cur  id  lxx.  mutaverint ,  eam  esse  apparet ,  quöd  Yerbi  nativiute  noodaia  ^ 
«perl6  prsdicata,  Inflrmorum  ac  maxime  GenUIium  offensionem  metuerent:  certi  HieroDjiao** 
in  illa  terba  Isaite,  ix.  6.  Jdmirabilis,  ConsiUarius,  Deus,  Fortis  ;*doceihkc  nomiouiii  02- 
jeslale  perterritos  lxx.  non  esse  ausos  de  puero  dicere,  quod  aperiö  Deus  appeUandii8sii,ct 
caetera :  sed  pro  bis  sex  nominibus  posuisse  quod  in  Hetnraico  non  lialieiur :  nee  desint  alii  lod, 
In  quibus  pari  oeconomift  usos  puUverim.  a 

4.  Omnis  sermo  Dei  ignitus  .-  igne  purgatus :  Heb.  4 

5.  yanitatem ,  et  ( quod  idem  est )  verba  mendacia  :  sive  qus  audiam,  sive  qus  proferso«   | 
Tribue  tantinn  victui  meo  necessaria :  panem  constitutum ,  Heb.  convenientem,  sulfideiiiciB; 
xjcx.  quod  idem  peUmus  in  oratione  dominica. 

10.  Ne  accuses  servum  malevolo  animo  :  ne  fortl  maledicat  tibi ,  sie  enim  Ecdi^  iv.S- 
«xaudit  Deus  pauperem ,  denegato  victu  imprecanlem ,  non  quöd  ipse  ei  gratus ,  ted  qoM  aUer 
'invisus ,  eoque  suppltcio  dignus. 

ti,  12, 13, 14.  Genef a(io ; enumerat  multas  res,  qua  bono  cuivis  meritö  dispüceant , qotf 
«tiam  redigil  in  suam  quamque  dassem ,  sive  gentem  atque  progeniem ,  generaiionis  ocMniaA*    . 
Yidentur  autem  esse  qusdam  velul  snigmala ,  ut  ferö  per  reliquum  capul :  sed  prima  bcc  per   y 
ae  Clara  sunt. 

15.  Sanguisuga  duas :  reclo  casu,  hirudines;  has  autem  interpretari  iieei,  avaritiaiB,  ut  A- 
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Tria  mnt  loBatonbilia :  et  qnartam ,  quod  nunquam  dicit :  Safflcit. 

16.1nfemii8,  et  os  yuIts  ,  et  terra,  qus  Don  satiatur  aquft  :  ignis  Ter6  nunquam 
dicHsSufflcit. 

n.Ocnlnm, qul  aubsannat  patrem,  et  qui  despicit  partum  matris  sus ,  effodlaot 
eom  corri  de  torrentibns,  et  comedant  eum  fllli  aqullie. 

18.  Tria  aunt  difficiüa  mihi ,  et  quartum  penitus  ignoro : 

19.  Viam  aqnil»  in  coelo,  viam  colubri  super  terram,  viam  navis  in  medio  marl» 
et  viam  viri  in  adolescentift. 

20.  Talls  est  et  Yia  mulieris  adulterae ,  quae  comedit ,  et  tergens  os  suum  dicit :  Nom 
som  operata  malum. 

21.  Per  tria  movetur  terra ,  et  quartum  non  potest  sustinere : 

22.  Per  aenrum ,  eüm  regnaverlt :  per  stultum ,  cum  saturatus  fuerit  cibo  :  23.  Per 
odiosam  mulierem,  cum  in  matrimonio  fuerit  assumpta :  et  per  ancillam ,  cum  fuerit 
bsres  domin»  snie. 

24.  Quatuor  sunt  minima  terrs ,  et  ipsa  sunt  sapientiora  sapientibus. 

25.  Formic« ,  populus  inflrmua ,  qbl  prsparat  in  messe  cibum  sibl :  26.  Lepusculus» 
plebs  loTalida ,  qui  coUocat  in  petra  cubile  suum :  27.  Regem  locusta  non  hal>et ,  et  egre- 
ditur  universa  per  turmas  suas :  28.  Stelllo  manibus  nititur ;  et  moratur  in  sdibus  regia» 

29.  Tria  sunt ,  qns  bene  gradiuntnr ;  et  quartum ,  quod  incedit  feiiciter. 
^^.  Leo  fortissimus  bestiarum,  ad  nullius  pavebit  occursum  :  31.  Gallus  succinctns 
^nüM» :  et  aries :  nee  est  rex  qui  resistat  ei. 

32.  Est  qui  stuitus  apparuit ,  postquam  elecatus  est  in  sublime :  si  enim  intellexissetp 
ori  suo  imposulsset  manum. 

33.  Qui  autem  fortiter  premit  ubera  ad  eliciendum  lac ,  exprimit  butyrum :  et  qui 
Tehementer  emungit,  elicit  sanguinem  :  et  qui  provocat  iras ,  producit  dlscordias. 

prixxTii.  20.  ei  libldlDem.  Tales  eliam  nsararius  ac  merelrlz  ftierint,  qui  ubi  semel  oi  adaMK* 
Tent,  toUim  nibsUiDtiam  ezsugant,  atque  ezbauriont. 

16.  Inftrnas :  mon ,  sepulcrum.  Os  vuIvcb  :  constricUo  vulr«  :  Heb.  prolisque  amaos  slerf* 
lii.  Hif  ego  adumbrarl  credlderim  tltiosas  copiditales  qualuor ,  quälet  fuerint :  crudelllas  non- 
qaam  exiatiaU  mortibas  atque  fuppllclis ,  qualis  peraecatoram  fall :  libldo :  avaritia ,  omni«, 
^utieni :  prodigaUtas ,  omnia  inttar  ignls  vorarisiinil,  depascens  ac  diaafpanf. 

IT.  Bt  qui  despicll  ^partum  matrit  tuet ;  obedienUam :  Heb.  Corvi  de  torrenObut,  circa  tor- 
Kniet  Toiitantes,  depatoendit  cadaferibui  qua  devolverent,  au  t  circa  proflueniet  aqoat,  ut 
PMiha  Tititur. 

19.  /n  adolesemtld :  propter  ttadioram  incootlanUam  :  iu  lxx.  Al  Heb.  in  adoletcentuia  p 
dr«  in  paeUA  :  qaod  aequenti  congruil.  Hit  autem  designari  tidenUir  ambiUoaorum  hominom 
«celtii,  torUiota ,  lubrlca ,  alque  ubiqne,  coelo ,  terra ,  marique  Indepreot«  coDiilia  :  nulto 
r  ledernDi  ac  firaudit  reücto  Tettigio ,  quod  oi  tequent  indicat. 

31.  Per  tria  movetur  terra  :  larbatur« 

24.  St  ipta  sunt  sapientiora  sapientibus  :  tnimaicuIoruDi  aagicitatet  demonttrani  tapien- 
Uam ,  bttmani  etiam  aaplenliA  alUorem. 

SS.  Lepusculus  :  cunlculot :  Heb.  alii,  ericiut ,  teu  quodcumque  iUud  etl  genos  animantum» 
9>od  Titam  toam  inflrmam  abdiüs  locit,  velut  arce ,  luetur. 

27.  Regem  locusta  non  habet ,  et  tarnen  turmallm  incedit ,  agrotque  ordine  depatcil  jusU 
iOMar  eiercitOs :  quo  dace ,  nisi  iilo  qui  animantibot  omoibut  TicUim  parat  ? 

>^SieUio  manibus  nititur :  aiii ,  aranea ,  cul  congraere  dentur  manut,  propter  egregtaiii 
teiendi  indottrlam.  Hitnit^Uir  pronum  animal  ut  cetera,  et  tarnen  moratur  in  oedibus  regte : 
nee  qvlcaiaqtto  vi ,  aot  industria  pelii  potett.  Sic  minimia  reboa ,  aua  est  i  Deo  proatantia  » 

w*  Tit. 

Si.  GaUus  sueeinctus  lumbos  :  iu  Cbaid.  et  lxx.  iüii  canem  TCDaticom  inteliigunt,  capiendia 
leporibos ,  Teint  tuUigatit  renlbui  accinckim  ad  curtum.  El  aries  :  alilt  blrcut :  quibot  et 
Aleunder  oomparaUir :  Dan.,  tiu.  Adumbrare  autem  yoluitte  ?ideuir  tribua  antecedentibus 
^Hem,  poatremum  omnium  memoratum.  Nee  est  rex  :  Heb.  et  rex :  quod  erat  quartum  ge- 
But :  qui  resistat  ei :  ex  Heb.  tic  yertunt :  et  rex  altnm  (quidam  cum  eo  :  inacoeatum ,  inex* 
ppgnabUe :  si?e  el  non  datur  reiitlere  illi :  ex  borum  igiuir  animanuim  decore  et  glorU ,  re- 
8i«  majetutto  adumbrat  imaginem.  Gregorlut  Nazianxenut ,  orat.  xxxvii.  tic  refert:  Tria  sunt 
Vue  feeUt  incedunt,  leo,  hircus  et  gallus,  et  quarto  loco  rex  coneionatus  ffeniibus,  slve  im 
consessu  pubUeo:  quod  etiam  liabent  lxx..  in  edit.  Rom.  cap.  34. 

S2.  Est  qui  stuitus  :  ti  tUillÄ  ie  exUiUtti » et  si  prava  cogltatti ,  manum  ad  ot :  Heb.  id  ett»  ob» 
nnietciio. 

39.  Qu$  wOim  prtkUf  :  Heb.  compendiosidi;,  sed  eodem  mdsu  :  sigoiflc&t  autem  bomine» 
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MulUrei  exlUo  regibut ;  tinumqulbuf  damium :  pairoeinaHtUtm  imbeeitUs  et  peregrWh : 

monita ,  tapienUa ,  ac  modeUiu  decor» 

i,  Verba  Lamaelis  regia.  Tlrto ,  qnk  eradWIt  enm ,  mater  sna. 

3.  Quid ,  dllecte  mi ,  qaid ,  dilecte  aterl  mei ,  quid ,  dllecte  vötornm  meornm  f 

3.  Ne  dederis  mnlieribas  sabstantiam  tnam ,  eC  divitias  toas  ad  delendos  regei. 

4.  Noll  r^biiä ,  0  Lamnel ,  rufil  regibug  dare  Tlnum :  qiilä  nullum  secretom  eit ,  nbi 
regnat  ebrietas. 

&.  Et  ne  fortd  bibant,  et  oblltlscantar  Judiciorum,  et  mulent  causam  fiUoram  pta- 

6.  Data  Blceram  mcerentlbus,  et  Tlnum  his  qui  amaro  sunt  anlmo:  f.  lBii]NLnt,et 
obliviscantur  egestatis sus,  et doloris sui  non  recordentur  ampUus. 

8.  Aperi  os  tuum  muto,  et  causls  omnium  flJlorum  qui  pertranseunt :  9.  Aperi 
OS  tuum,  deceme  qiiod  Justüm  est , et  judiea  inopeta  et  pauperem. 

10.  Mnllerem  fortem  quis  invenlet  ?  procul ,  et  de  ultlmls  finibus  pretiiim  ^os. 

11.  Gonfldlt  In  eä  cor  vlrl  sui ,  et  spoliis  non  indlgebit. 

13.  Reddel  ei  bonufn,  et  non  malum ,  otanlbns  diebus  Tita  suae. 

13.  Qussivit  lanam  et  Ilnum ,  et  operata  est  consilio  manuum  siiärüm« 

14.  Facta  est  quasi  navis  institoris ,  de  longe  portans  panem  suum. 

15.  Et  de  nocte  surrexit,  deditque  praedam  domesticis  suis,  et  cibarla  anclllls  snls. 
16«  Ck>nsIderaTit  agrum ,  et  emit  eum :  de  fructu  manuum  suarimi  plantatft  ylneam. 

17.  Accinxit  fortitudine  lumbos  suos,  et  roboravit  brachium  suum. 

18.  Gustavit,  et  yiditquia  bona  est  iiegotiatlo  ejus  :  non  extingnetur  In  nocte  Ja- 
cenia  ejus. 

19.  Manura  suam  misit  ad  fortia ,  et  dfgltl  ejus  apprehetiderunt  temik 

20.  Mannm  suam  apeniit  inopl ,  et  palmas  suas  extendit  ad  pauperem, 

Bon  ultra  modam  urgendos ,  ne  la  im  et  aperta  <xUa ,  ae  seditioaei  tIoM  paüentla  enuHpiL 

I.  yerba  LamueUs .-  Lamnel :  Heb.  apud  iüos  Deuf ;  quo  ifefllioe  ▼Mttnl  deilgtiari  SrisBO- 
Bem,  qttöd  ejus  temporibof  idU  ptce  potiti ,  proiperft  eg  erint.  FMü  ^uA  tnuUvÜ  tarn  «•• 
Ur  9ua :  sie  Salomon  lolet  «d  mttrem  referre  documenta,  ac  loqaentem  inducere  t  suiffi,  if* 

3.  QtUd,  dOectena  ^  Uli  ml :  Heb.  etiu  ia  seqq.  Qua»  mairls  MandRNi eettgroatt  c«m ci^ 
tatolooo,  sttpra,  it.  s. 

5.  Ne  dederit  muUeribut  nhztmUUam  fmm ,  ei  divitias  tuas :  tn.  dl Tftiat  toat  et  mcaAW 
tuam  et  Tium  :  Heb.  Tires  tuas  et  j'imm  toas;  quod  saflielat,  ad  ddendm  re^  .-  ne eoMHii 
toa  mDlierilmflaabtfas ,  tat  enim  reges  perennt. 

4.  Ifoli  regUfua  dare  vinum  :  Heb.  addit :  nee  gabermilortbos  iloeram.  QMJaHMmmutn- 
Hon  est,  tdfi  regnat  etrtetaa :  desmii  bvc  Heb.  Tldetur  eaae  gloisemt.  Doeet  aatem,  Mi  dostai 
Tersibua  ab  omnigoDla  Tolaptatibos  temperandtmi  ae  prhmhB  ab  ameiribBS » tum  i  liuiuM 
femulentlique  eooTiTils. 

6.  Daie  sieeram  nutrentBue  :  pereoMl :  Heb.  Feet  pmtperes ,  dehlUe ,  ciamiM  et  «»> 
tat :  Uie.,  SIT.  IS.  solatio  et  bonorflleeMltt.  Gsienjkm  de  Ti«>  parcft  adlMbeiido  ]am  CdR : 

IXXII.  31. 

$.  /fpefl  »lUmm  nnUo :  patrednire  el  qal  yroseditere  tum  peten ;  <f  adaei»  imMämfl^ 
tum  qui  pertranseunt :  fiUomm  iramitAi :  Heb.  Tel  ezdaioala :  sWe  de  Tita  pericUlaatfbmt 
Ure  In  genere  morUdUmi :  deolqne  peregri nli. 

10.  Mvüerem  f^tem  :  <fteomNiiie«B ,  quo  fkisMs  expüeai  ea  qu*  paaeli  temprelieadctiH 
itT.  4;  SIT.  1.  eommoda  nempe  ex  bonft  ttxere  prerenlefitia :  aique  Ms  ea*JaglaflHMl|  «uwi 
qne  gratfatm  elfmdiim  meretricils  amoribus  tolles  aaggitlatii  UMeMer  oppoftU«  BeH^tfli- 
nem  librl  aeroatieha  per  shigiilas  idfitiabeil  litieut. 

u.^poM^NOfiMl^eMt.-priBda:  aMmairabHs;  sat seWeet  maHeris  taMs  Alalai  laM* 
ribns. 

la.  AeMcf  el  ?  TtroacfHeei. 

IS.  Bt  operata  est  consilio  (arte,  perMA) :  fnamnim  euanm  ?  t«lattUie :  sMrflo  \  Salt. 

II.  Qmti  naeh  hutttorls ,  de  tdnige  portans  :  tmuala  Tieia  alqBe  opibds ;  prorMk. 
IS.  Deditque  preedam  domestieis  suis :  dbam » demeoaum. 
it.  Hamm  suam  misHia  fitrtki ':  ad  festIbBtam  («o  ewiTeafla)  i  Heb^  qmi  Üfl« 
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31.  Non  timebit  domai  no»  k  ldgorU>aB  nlTis :  omnes  enim  domegttci  cdus  vestlU 
fiUDt  duplicibos. 
23.  Stnigulatam  YeBtam  fecit  aUii :  byasiu  et  purpiura  indumeniiimeju«. 

23.  Nobills  Ui  portis  Tir  ^us,  (piando  sederlt  oum  aenatpribat  teir». 

24.  Sindonem  feclt ,  et  Tlndidit ,  et  cingulom  tradldit  Ghananso. 

25.  Fortitado  et  decor  Indumentam  epn ;  et  rtdebiün  dlenoYiflslmo. 

26.  Ob  Buom  apernit  sapientls ,  et  lex  clementiiB  in  linguA  ejus. 

27.  Gonsiderayit  semltas  domüs  aus,  et  panem  otlosa  oon  comedit 

28.  Surrexerünt  fllii  ejus ,  et  beatissimam  prsdicaverant ;  Tlr  ejus ,  et  laudavit  eam» 

29.  IMI«  HUB  eoBBragavtmmt  divitiat  i  ttt  sttpeifMMa  «s  «rirei««. 

SO.  Fallax  gratlft,  et  vana  est  puklirttudo  :  rauKer  timena  Dominum ,  ipsa  lauda-* 
lilUir. 
ai.Dite  «i  de  fruetn  mamumiiaaniiB  :  et  kndeat  em  la  portla  operacjin. 

m  stmtulafam  twtmn  ?  tapetea,  aelM,  Mei«nMpallta6M|eiiilMtttit  A«tt  iiM.'wm 

fmtoOOMfMWtt,  Md  IpMlIM  IflXtth. 

ak  Jl  dm^umtHKlkUt  Chammßso :  fluraaiort :  IM. 

9S.  St  ridebii  in  die  mvUstno :  mortem  non  thwM,  B«|ae  erenliin  ^MB^ae^  ceiiülli  ft» 
nlUI ,  rebus  siabillUt ,  amfcU  quoqoe  per  eleemofTnas  compuniis » lopri ,  20.  ä  quibas  in  «* 
iHia  tabvMcoli  redptaliir ,  m  ett  Lue.»  ivt.  t . 

M,  Us  eUmentiof :  noo  illa  esillUgiota  etpognax ,  de  qiU  ispe  antea. 

98.  Swrexerunt :  in  ejui ,  credo  flinere ,  propier  f,  2$. 

n.  MiOke  flUm  «Mgiregevcriaif  4hfUku  t  mitun  tiri  et  filloMfli ,  optfflum  exdrem ,  opU«' 
mm  malreai  coUandaniiam. 

St.  DaU  ei  de  ftuda ;  g^oritm  fansUmque  memoriam,  Borlemque  joalorum.  Bt  taudent 
tun  m  portli  (paUiea)  opera  ^tu :  nee  landanda  TerMi,  quam  meritaiuaMi  prttdicent,  qal 
eil  Iradnai  enamltts. 

laloetmar,  ehrifUani ,  quam  SilomoQ  nobii  etudioHB  mulierle  inibrmat  efliglem.  Non  iUa 
mnuioiUiae  inerti«  induleel,  oUon ,  Terbota ,  delicata  ac  per  domot  discurrens  :  sed  domi 
iomti  bdMMlboi ,  luceraa  lemper  TtgHi ,  ipn  de  noeie  inrgent ,  fiimili»  etbos  parHer ,  atqn« 
fftn  aifidit  A.t4ei»m  rutHeanam  llnsit  ae  pavperem ,  aui  oena  tofdldam ,  liatibiiqne  b»* 
KBtcm  quatini;  cnjui  Tir  in  portis  nobiiis ,  senaiorio  babitn ,  inter  principes  eirilatis  sedet; 
ipa  bfno  et  porpura  eonspicua ,  Tiri ,  Hberorumque ,  ac  fiimlll«»  deeus ,  Teste  qdoqne  tuetnr; 
MM sisMl  eomaMttdal düigentltm  t  splendet enim  domoi  anlmif,  lapetttwi,  alque  eiquisitii«* 
■imis  leetorum  operimentif :  ted  qns  ipsa  leiaeriu  Non  tamen  bie  eemmas ,  lapüloiqne ,  auf 
«orum  audieris.  UtiUs ,  non  Tana  seclatur,  nee  pompam,  sed soUdam  rerum  speciem.  Lenia 
hiterim,  benettea  in  egenos ,  nee  bmili»  giraTis ;  bera  cautissima ,  soUiciu  mater ,  non  tantdm 
^■^»1 ;  Terüm  etiam  doeet ,  bortatar ,  mooet :  nee  nlit  Torbe  promit  Mpientia :  nii  lemer* 
»01  aut  leriier  i  emit  qoidem  aernm ,  eed  quem  prids  ipsa  oonsideraTerH.  Neque  blc  pudidtiana 
»Mmorari  oportiiit ,  qua  carere ,  probro ;  omari»  prudens  muller  baud  magna  laodi  doctt. 
Ctf^utm  tKM  tntBÜeKerfs  molAtiem ,  aut  libldlnem  non  irrepere  In  bane  Titam.  Clara  impri- 
>i*i«ilmac  tiBoreDomtei;non  taaMD  yanla  addieia  reiIgkNübni ,  ted  qw  ineieqpiendie 
aMtriiCiiiiaias  olBclis  >  Tel  maximam  partem  pietatls  reponat ,  Inteota  bmili«  alqne  operi ; 
enjni  Uudes  bae  una  ferö  sententia  eomplecurit  t  QmtideravU  semiuu  d&mA$  euce ,  ei  por 
mh  oilesa  mm  tomeiU,  At mmm  pradai«  aeare  ae  puiaat,  il  laMAm  eail« ,  prolMMpiei» 
"■«mU  ,  oUaMli»  BMledkf ndi  ftudina  taun  Midoo  aroeanL 
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PRyEFATIO  IN  EGGLESIASTEN. 

t.  Samma  Ecclesiiil«.—  ii.  De  olüino  capite  ae  tradilione  Hebraoram  obserrandiii  tneli 
HieroDymi  locus.  —  iii,  Libri  tempas ;  Hebraorum  traditio ;  Hieronjmi  loei.  —  iy.  Be- 
spODsio  ad  objecta.  —  y.  De  auctore  libri  :  Grotii  singularis  opinio.  —vi.  De  ▼enionibai,  ae 
primdm  de  SeptoagiDta ,  atqae  antiqiU  UtinA  Ipsis  inhärente.  —  tu.  Certii  arguneniif  pitH 
batar  Valgatam  noetram  ab  anliqui  laÜnA  plurimüin  diacrepare.  —  Tin.  Tret  S.  HieroByni 
Tersiones;  prima  deducta  ex  (lommeniario  ad  Paulam.  ->  ix.  Altera  renio  ejuadem  Hiero- 
Dymi ,  seu  potidi  antiqiUB  laUn«  emendatio  ex  Grnoo  lxx.  —  z.  Tertia  interprelatio  nneli 
Hieronymi  ex  Hebrao,  qua  eet  Yalgata  nottra.— xi.  Gar  Vnlgata  nostra  non  aemper  Hebrae 
oonaentiat ;  ratio  interpretandi  Hieronymiana  ex  ip«o  lancto  Hieronymo  siatailur.  —  xu.  Do 
Gommentariia  S.  Hieronymi  in  Ecclesiaiien. 

I.  Totus  hicliber  unicA  velut  argumentalione  concludltur;  cum  yana  omnia 
auh  sole  sint,  vapor  sint,  umbra  sint»  ipsumque  nihilum;  idunum  inhomine 
magnum  yerumque  esse,  si  Deum  limeat,  praeceptis  ejus  pareat,  ac  fuluro 
judicio  purum  atque  integrum  se  servet.  Hiyus  enthymematis  prima  pars, 
rerum  humanarum  enumeratione ,  lantique  regis  experimentis  constat,  ut 
quia  eiquisiüssimas  voluptates  assequi,  alii  per  egestatem  aut  imperiüam 
nequeanty  alii  temperantift  non  curent;  ezistat  Salomon  unus  regum  opolen- 
tissimus,  rerumque  prudentiä  charlssimus,  qui  cum  ultro  fatealur,  in  UnUi 
bonortmi  affluentium  copift,  nihil  ä  se  denegatum  cupiditatibus,  simul  tarnen 
cogatur  agnoscere,  nonmodu  vana  et  nulla ,  verum  etiam  irridenda  partim» 
partim  etiam  deploranda  esse  omnia,  sibique  tam  florenli,  tam  bealOy  vitam 
fuisse  taediOy  ac  potiores  Tisos  qui  necdum  nali  essent. 

Id  autem  sie  conficit :  qu6d  homo  nascatur  ad  malorum  experientiam  : 
(n.  17;  IV.  2,  5)  neque  quidquam  in  sapienliä  sit  prsesidii,  neque  eä  tolli 
queat  caecum  illud,  atque  improvidum,  quo  in  pemiciem,  velut  objecto 
hämo,  praetensisque  laqueis,  inscii  devolvamur.  (ix.  12)  Quin  ipsa  eliam 
qualis  esse  solet  in  humano  genere  sapientia ,  inter  vanissima ,  im6  inter  cni- 
ciatusanimi  repulanda  sit :  docet  denique  (i.l7,i8)  e6  deduci  hominem  tot 
aerumnis,  curis ,  Ubidinibus,  laboribus,  erroribus,  ul  oecä  mersus  caligine, 
neque  sapientem  ä  stullo ,  (ii.  14, 15, 16)  neque,  quod  est  gravius,  seipsum 
ä  pecude  satis  secernere  valeat  :  (iii.  18, 19,  20 )  donec  ad  Deum,  ^usque 
judicia  coi^ectis  oculis,  deprehendat  in  se  illud  occultum,  quod  ad  Dei  ima- 
ginem  conditum,  dissoluto  corpore,  atque  in  terram  suam  abeunte,  ad  ano- 
torem  Deum  redeat,  ejus  arbitrio  judicandum;  atque  id  quidem  ultimo  ca- 
pite ;  et  uno  verbo  transigitur.  Caeterum  toto  libro  praeparatur  jactis  veri 
seminibus,  sanisque  sententiis,  velut  radiis  inter  oflüsas  tenebras  intermican- 
tibus  :  (iii.  16, 17;  viii.  12  )  quae  san6  sententiae  velut  di^ectis  nubibus  tan- 
dem  in  limpidissimam  lucem  erumptmt.  ( xii.  7 ,  13, 14 )  Sic  agit  Ecdesiastes , 
sive  Goncionator  noster ,  ac  presso  regis  nomine ,  advocatae  concionis  fiictos 
admonitor,sapientissimis  quidem ,  ac  profundissimis,  sed  tamen  popularibus, 
atque  ab  ips4  experientiä  repetilis  argumentis ,  hominem  ad  humtfna  vitanda, 
et  capessenda  divina  compelUt. 

II.  De  Ultimi  capitis  ultimo  versiculo,  quo  Dei  Judicium  commeadatur,  übet 
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hie  aUexere  iDlegram  sancti  Bieronymi  locom,  qoi  iottlibro  mnltum  locis 
alferat;  sie  autem habet :  •  Alunt  Hebrsei, cum  inter  cselera  scripta  Salomonu, 
9  qm  antiquala  sunt,  nee  in  memoria  duraTerunt,  et  hie  liber  oblitterandus 
t  Tideretur,edqu6d  yanas  assereret  Dei  creaturas,  et  lotum  putaret  esse  pro 
i  nihilo,  et  eibum ,  et  potum ,  et  delieias  transeuntes  pneferret  omnibos  :  ex 

>  hoe  uno  capitulo  meraisse  auctoritatem,  ut  in  divinorum  voluminum  nu- 
I  mero  poneretur » quod  totam  disputationem  suam,  et  omnem  catalogum  häc 
B  quasi  icHaufa}mA9u  eoarctaverit ,  et  dixerit,  flnem  sermonum  soorum  aa- 
B  dito  esse  promptissimom,  nee  aliquid  in  se  habere  difficile ,  ut  scilieet  Deum 
B  timeamus ,  et  ejus  prsecepta  faciamus.  Ad  hoe  enim  natum  esse  hominem , 
B  ut  ereatbrem  suum  intelligens ,  veneretur  eum  metu,  et  honore,  et  opere 
B  mandalorum.  >  Haee  Hieronymus  ad  caput  xii.  11,  15»  14.  Comment.  in 
Bccl.  Neque  tarnen  putemus  hos  tanliun  versiculos  priscis  sapientibus  dignoa 
esse  Yisos  quos  Spiritus  sanctus  dictaTerit :  im6  yerö  csßteros  ex  bis  maximö 
aestimatos  fuisse ,  quippe  cum  ad  illos  totum  librum  referri  facilö  intelUgamus, 
nihilque  sit  proelivius  quam  ut  confugiamus  ad  Deum,  posteaquam  csetera 
omnia  vana  esse  constilerit. 

III.  De  tempore  quo  hie  liber  scriptus  est,  non  displicet  traditio  Hebraeorum 
quam  idem  Hieronymus  sie  refert :  •  Aiunt  Hebraei  hune  librum  Salomonis 
B  esse  poenilentiam  agentis  :  quod  in  sapienti4 ,  diYitiisque  conflsus ,  per  mu- 
B  lieres  offenderit  Deum.  b  ( Ad  eap.  i.  j^.  12 )  Nee  nisi  deyio  Salomoni  con- 
venire  posse  videtur  illud :  Omnia  quiB  desideraverunt  oculi  mei,  non  negavi 

M  7  nee  prohibuicar  meutn  quin  omni  voluptaU  fruereiur et  hanc  raius 

«um  partem  meam,  ei  uterer  labore  meo :  (  cap.,  ii.  10 )  neque  id  in  alienä 
persona ,  sed  in  suä  dixil ,  propter  illud  quod  proximö  antecedit :  SupergreS" 
sue  8um  opihue  omnee  qui  ante  me  fuerunt  in  Jerusalem  :  ( ii.  9 )  quse  quam 
proprio  Salomoni  conveniant ,  perspieuum  est.  Hue  aeeedit  iUud  de  mulieri-^ 
bus :  Lustravi  universa  animo  meo;....  et  inteni  amariorem  motte  esse  mu^ 
liertm,  qum  laqueus  venatorum  est,  elc.  ( cap.,  vii.  26,  27, 28)  quo  loeo 
idem  Hieronymus  :  •  Non  putemus  temerö  haue  Salomonem  de  omni  genere 
B  mulierum  prolulisse  sententiam :  quod  expertus  est,  loquilur  b  :  subditque  : 
B  et  hsee  secundüm  litteram.  b  Et  ad  illud :  •  Mulierem  bonam  luTenire  non 

>  potui  ( tdtil.  29 ) :  subdit :  omnes  enimme  ad  luxuriam,  et  non  ad  virlutem 
B  deduxerunt.  b  Quae  elficere  yidentur,  ul  liber  hie  errorum  experientiam, 
atque  ind^  prognalum  vitae  in  melius  commutatse  Studium  sapiat. 

IV.  Neque  deterret  illud,  quod  Josias  polluisse  memoretur  ExceUa  qum 
ertml  m  Jerusalem,.,,  quee  adifieaverat  Salomon  rex  Israel  Astaroth  idolo 
Sidaniorum,  etc.  ( lY.  Reg.,  xxui.  13)  Rogo  enim ,  an  infonda  excelsa  Josa- 
phato,  Ezechiae,  aliisque  piis  regibus  intacla  perstiterint,  eliam  prophetis  ta<- 
centibtts  ?  Tel  ergo  deslrueta  poUutaque,  postea  inslaurata  fuerint ,  vel  pro- 
feclö  verum  illud,  esse  plurima  quae  optimorum  quoque  regum  diligentiam 
lügiaiil^  aut  negotiorum  mullitudine,  aut  perfldiä  ministrorum;  quod  etiam 
Salomoni  eontigisse potuerit.  Alque  haecquidem,  quam  vidimus  de  Salomonis 
poenitentiA,  non  mod6  Hebneorum  ae  sancti  Uieronymi,  verum  etiam  aliorum 
intarpretum  coiqectura  est.  Caeterüm  coiyeclura  tantüm;  Deo  enim  placuit 
tanti  viri  errata  certa  esse ,  salutem  ac  resipiscentiam  in  dubio ,  ut  qui  stat , 
▼ideal  ne  cadal ;  neque  in  seipso  quisquam ,  magnus  quamvis  et  sapiens ,  'sed 
In  Domino  glorieiur. 

T.  De  auctore  libri  litigantem  habemus  GroUum ,  qui  putat  sub  Salomonis 
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Kitipiacmli»  ntnine,  poel  Babgrloalcim  ndgrttfoneiii  em  caafct— >  Aadtt 
critioMnuii  gemu^  spretA  Hehrteoram,  cfariatiaaonuDqBe  ai— iwm  trtdilioiio 
«■■I  aaliqaiasiadt  iiMcriptioiiilms,  qam  T«r»  critie»  noma  eit;  oamia  « 
fitatla  MO  mtimaty  neque  quidquam  pensi  Intet,  <Ihmimi^  tfeatito cateris 
flflpere,  aiqne  inlefligere  vMeatiir.  Flacuil aulem  Gnrtio ,  e6  q«6d  in  Sode- 
siute  qmfidun  chaUaioi  kgaatiir  nwabotaiv  taleni  cne  stylna,  qaaMm  in  D»« 
BMe  ei  Eedrft ,  poel  Bigratieoeni,  invenhiur  ChaUaeo  HebraMNise  mixtaB.  AI 
profed^  niltate  dsprehendual,  qai  ewsm  reran  guslam  liebeni  «Kpiiritawi* 
mam;  neqne  aliud  in  Ecdeaiaale  sainont»  qute  in  poris  pvliaqpe  Bebneif , 
alqae  etiam  in  aliis  Säk&mmääB.  Sunt  sanft  liie  chaldaica,  aed  |inmiwinn» 
qnonim  pars  ab  antiqnis  interpreübns  memorata,  et  suo  loeo  notaada :  ne* 
^e  mnlta  ^uauiocfi  addoxit  Grotius,  quantomria  liarum  rerum  corioaas 
iBdagater,  neqoe  pnetenaiMurai  qvm  eracfitionflai  commendarent;  ac  ü 
plara  essent ,  notom  inter  affines  cgusdenique  ferd  ingenü  lingoaa  muUa 
iMitaeolere  esse  conanania ,  Tutgalnrngne  eJegantissimis  aoctoriteaa» 
in  eruditia  scriptis,  qoale  istud  est,  es  peregrinis  liqgins  alif|nd  inspergere. 
Neque  necesse  pluribus  refeUere  eam ,  quam  nema  secolai  stt ,  sealcmiani ;  ae 
tantäm  dbierrari  oportet,  id  genas  coigedane  qoas  pandant  aditas  animen- 
dte  nuiiernin  dearetk  atque  auctorltaübas.  De  aliis  aotemGrottiemtia  in  Eo« 
desiaslen,  necessarid  erit  cenunonendus  lecCor :  ad  cap,  sn.  f.  7. 

VI.  De  Tersionibus,  antiquam  gnecam  habemus  hcbvaica  Teritati  maxifli^ 
inbiBrantem;  non  ita  in  Profeibiis,  ut  diximus :  quao  dirersitas  in  aiüa  qooqoe 
libris  invenitur  :  unde  argumentari  liceat  eam  versionem ,  qua  SBpiumgintä 
dieitur ,  non  nno  auctore ,  neque  uni  forsitan  »täte  conacriptam«  Latimm 
versionem,  ex  iM  iat«rpretum  Septuaginta  deductam,  ante  Hieronymnm  uni- 
▼ersa  ooddentalis  Ecdesia  frequentabat,  ft  qua  plures  textos  ab  aotiqais  Pa- 
tribus  allegatos  passim  invenias;  nnum  autem  capot,  quartnm  acifioet,  k 
B.  Ambrosio  int^;rmn  repnesenUtom,  Bxhotiaiioneaielerkois^tffaeaf^ 
!▼.  EecUiiagUB. 

YII.  Non  deftiere  qui  crederent ,  antiquam  Yulgatam  esse  eam,  qoam  mme 
qnoqu^  Vuigat»  nomine  terimus,  neque  lianc  Hieronymi  esse,  qoemadna^ 
dum  ^pis  sunt  reiiquss  IM  Tnlgatsß  nosür»  partes;  quin  etiam  esse  idiani  ab 
aodem  Hieronymo  confectam  ex  Hebroo  Tersionem,  qoae  in  ^ns  Gornrnsn- 
lariis  ad  Paalam  et  Eostocfaium  invenitur,  quam  tarnen  Ecdesi»  usus  noa 
adnüserit;  qu4  de  re,  primüm  ütad  pro  oerto  babere  nos  <^>ortet,  Vnlgatoia 
MMtram  ab  iUäantlquft  diversissimam  esse:  quod,  teiunumittnd  A  Ambroak» 
yrtaiinn  oaput  quartaun  Eoelesiaslae ,  liqoid6  demonatrare  posait.  Suai  aliifli 
lod  pbirimi  ab  antiquis  citati,  atque  k  TulgatA  nostrAmiaimft  discrcpanlcs, 
ipios  passim  apud  Flaminium  aüosqoe  reperias.  Neque  ndofts  conatat  Val- 
gittern  nosiram  multum  diflbrre  k  lxx,  quos  antiqua  Yulgata  sequcbalar. 
flanctus  Hieronymus  Gommentarlo  ad  Paulam  memorat,  voeem  fadbrsitiam 
qoam  lxx*  nt^nmapit»^  Yulgata  nostra  oseiipalieiiem,  inter^retati  annt  ( esp. 
X«  %  iS)  k  latino  interprete  di$imtUmt9f^ ,  foisse  intelleeiam  :  e6  qn6d  ia 
Yirlas  seiUdtudinesmeDabominisdistenU ,  lanietur.  Aliud  ergo babnillaliaas 
iDleipres,  qutei  id  qood  bodie  in  YidgatS  nostrft  legltnr.  Hoc  accedant  ea 
qnibus  oslendemus  Yulgatam  nostram  omnino  esse  HIeronymi. 

YIII.  f%teDMirsan^*Hieronymum,  anteaquambancederet,  aüam 
Commentario  ad  Paulam  interseruisse,  hebraico  textui  maabne 
Bamantiqul  Hieronymi  editores  BrassMS  el  Harianus  eoileeiam  ex  Gammen- 
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tariM»  proHriere,  quam  ihm  qw^jite  exemplo  edilorum  codlcmn ,  altefAm  in 
columnam  Yulgat»  nostr»  respondentem  redegimus;  ut  lector  promptiorem 
haberet  sancti  Hierotiynü  laboreiü  univärsom,  qui  nunc  superest.  Sic  enim 
bebraica  veritas»  breritasque  el  aimplictUts  cnibsec  versio  hseret,  clariüs  de« 
tegetur,  exintetque  lux»  interpretalionum  comparatione  facta.  Caeterüm  non 
iu  habere  anCiqnee  oMMtMci^rtofl  codiees,  tito  do€tlMEiDO  ac  retigiosissimo 
Joanne  Martianso  monstrante/  perspeximus. 

Bt.  Alteram  interpretatlonetn  idem  Hieronymus  ex  lxx.  fecerat,  seu  po- 
ütifl  antiquatn  TnTgatam  ad  Origenianofutii  Hexaplorum  normam  emendav^ 
rat,  ut  in  praefaiione  ad  sanctos  eplscopos  Chromatiom  et  fieliodorum  huio 
nostrtie  editionl  prsefixä  significat;  quae  versio  nunc  deest. 

X.  Tertia  interpretaiio  eat  ea,  quaM  nunc  Yulgatam  vocamus.  Eam  verd  & 
täncto  Hieronymo  tfltimd  loco  edilatn,  sinml  cum  aliorum  Salomonicorom 
MbfOTum  Tersfone  ex  hebraids  fonlibüs,  ipse  profiletur  praefixä  praefotione« 
qnam  mox  diximus.  Quam  sanö  versionem  Hieronymi  esse  docent,  et  lUa  * 
pirsefiitio,  et  congrüens  atiis  Hieronymianis  versionibus  Stylus ,  et  sancti  Augua- 
tlnl  c^nectum  et  Eeclesiaste  speculum;  cum  ea  sancti  vir!  specula  ab  Hiero» 
trymiand  lAterpretatione  deducta,  atque  ideo  Yulgatae  nostrae  con^rua,  prsd- 
Mlone  in  I^Terbia  osteäsum  sit. 

XI.  Cur  auiem  illa  versio,  hoc  est  Tulgata  noslra,  non  ita  Rebraeo  congruaf » 
atque  lOa ,  quafn  Commentario  ad  Paulam  intersertam  fuisse  vidimus,  facil^ 
inteDiget  qui  universam  Hieronymianarum  interpretationum  rationem  mente 
perc^>erit.  Sic  autem  agebat  vir  maximus,  primüm,  quod  in  {Hrooemio 
Commentarii  ad  Paulam  ipse  profltetur,  •  ut  de  Hebraeo  transferens,  magis 

>  se  Lxx.  interpretum  consuetudini  coaptaret,  in  hlsdanlaxat,  quae  non  mul- 

>  tum  ab  hebraicis  fontibüs  discreparent :  b  deinde  ut  phraseon  potiüs  vim » 
qoiutn  accuratam  ad  verbum  translationem  sectaretur :  tum  ut  suppleret  quae- 
dam^  eluddationis  causa,  quae  hebraeo  textui  deessent :  postea  ut  in  dubiis 
Ulastriores  sensus,  atque  usni  Ecciesise  mag!»  celebratos ,  aut  informandia 
moribus  aptiorea  praeferre  aoleret  2  postrund  quod  consultis  hebrnia,  alque 
etiam  anliquieribm  interpretBnis  AquHft,  Symmacho,  Theodotioiie,  hebraid 
sermonis  ampliorem  sibi  ideam  comparasset  eä,  quam  rabbini  recentiores 
effinzerint,  ipso  linguse  spiritu  per  tot  saecula  labente  aut  amisso.  Herum 
exempla  quaedam  in  his  notis  inveniea :  caetera  ut  obvia,  ita  parum  instiluto 
nosiro  necessaria,  referre  non  est  anitnus  :  auffielt  reclusisse  generalim  va* 
ritüitum  fontea»  simulque  evidase»  non  eaa  ita  intarpretandM«  ut  muici  te- 
m&Hi  llu;iiiiili  lanqnam  Hieronymas  non  satis  assecutoa  läi  sermonis  bebrald 
proprietatem  ac  vim.  Caeterüm,  ut  feteri  übet,  non  desse,  quae  tantum  quo- 
qiie  Yirufli  fugerint ,  eas  tamen  esse  pl^rumque  discrepantia»  causas  quas  me- 
moravimus,  aequus  rerum  aestimator;  ac  diligens  explorator  facil6' animad- 
▼ertet;  nos  ver6  in  bia  notis,  data  oecasione,  quafidam  ddibdiirtms,  unde  de 
casteiis  aesUviaH  possit. 

XU.  De  GemnaenUriis  ad  hunc  Ubnim  inniiiMnMiboa  tacentras.  UMmft 
babemus  sandl  Hieronymi  ad  Paulam  et  Custochlum,  quo  maiim^  utimur ; 
<ivippe  quem  el  perspiciiitate  et  elegantift,  et  eruditioiie,  varianinique  rerom 
seienliA  pneslar«,  doctl  ftneantur.  Ex  hee  itaque  aetecHaslnia  queque  profe>* 
ritnua.  Ter&m  de  his  plus  aatis;  nunc  egregium  Concionatorem  audire,  ab 
•oqae  eKodsom  iliamf  ac  muDidi  conteaEiptorem  apiritum  ducere  pnMtitariL 
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SAMCTI  HIEaONYMI  PRESBYTER!, 

IN  EGCLESIASTEN , 

p 

AD   PAULAM  ET  EUSTO€HIUM  PROCEMIUM. 

Memini  me,  ante  hoc  fenne  quinquennium ,  cum  adhuc  Roms  essem,  et 
Ecclesiasten  sanctae  Blesillae  legerem,  ut  eam  ad  contemptum  istius  saeculi 
provocarem,  et  omne  quod  in  mundo  cerneret,  pularet  esse  pro  nihilo;  roga- 
tum  ab  eä,  ut  in  morem  commentarioli  obscura  quaeque  dissererem ,  ut  abs- 
que  me  posset  inteUigere,  quae  legebat.  Itaque  quoniam  in  procinctu  nostri 
operis  subita  morte  subtracta  est,  et  non  meruimus,  6  Paula  et  Eustochiom, 
talem  vitae  noslne  habere  consortem ,  tantoque  vulnere  tunc  perculsus, 
obmutui,  nunc  in  Bethleem  positus,  augustiori  videlicet  civitate,  et  illius 
memoriae ,  et  vobis  reddo  quod  debeo  :  hoc  breviter  admonens,  quod  nu^ 
lius  auctoritatem  secutus  sum;  sed  et  de  Uebraeo  transferens,  magis  me 
Septuaginta  interpretum  consuetudini  coaptavi ,  in  his  dunlaxat  quae  non 
multüm  ab  hebraicis  discrepabant.  Interdum  Aquilae  quoque,  et  Symmachi, 
et  Theodotionis  rccordatus  sum;  ut  nee  novitate  nimiA  lectoris  Studium  de- 
terrerem,  nee  rursum  contra  conscientiam  meam,  fönte  Yeritatis  omisso, 
opinionum  rivulos  consectarer. 


LIBER  ECCLESIASTES. 


CAPUT  PRIMUM. 

Unhferiim  vana  onmia  :  rtngiOaiim  vana  humana  tapienUa ,  sdendique  atpIdUaM  et  e»4»> 
tiUu ,  nilUl  enim  navurn,  aique  inexpUcabiUa  onrnta  :  ex  tdeniid  labor  ovfctt. 


ALIA  VEBSIO  8.  BIER. 

El  oominenurio  ad  Paalam. 

Yerba  Eccleslastes ,  fliii  l)aTld,  regis 
Hierasalem. 

Vanitas  Yanltatam,  dlxlt  Eccleslastes; 
Tanitas  yanltatom :  omnla  Yanitas. 

Qald  superest  homini.ln  omni  labore 
SQO ,  quo  laborat  sub  soIe? 


TERSIO  VULGATA. 

1 .  Verba  Ecclesiastaß ,  fllU  David ,  re^ 
JeruBalem. 

2.  Vanitas  vanltatum  ,  dlxtt  Eed»- 
siastlces  :  Vanitas  Tanitatmn;  ei  omnia 
vanitas. 

3.  Quid  habet  ampllus  homo  de  nnl- 
verso  labore  suo ,  quo  laborat  sub  sole  ? 


1.  yerba  SccUtiatke :  aea  ooncionaloiia ,  ftlU  David ,  Salooionia ,  ex  ^.  19. 

2.  FaniUu  vanitatum,  AnUqui  ioterpretes ,  prater  lxx.  teate  Hleronxmo,  Tertebanl,  rapor 
Taponim ,  ftimua,  aura  lenuia  ;  aed  vanlua  aliquid  Mnat  exUiua ,  Ipaum  neopa  nlhUam ,  M 
Bibilam  nihiU.boc  eat puriaalmum, aU|ue,ot  iu  dicam,  Balliaaimain  nihUam :  quod  neeiaael 
dixiate  aufflciat ;  imA  itarum  ac  lertid  cum  Ecdeaiaata  exdamare  oompelliainr  :  yanilat  va- 
tdUUum ,  et  omnla  vanitas. 

S.  Quid  habet  ampliut  homo  ?  ADieaquam  ad  cetera  vana  decorrat,  uuiToraiai  denoaatrara 
aggreditnr  omnia  vaiia  tmo ;  quöd  openiaa  qoaaiTia ,  caaaa  tanaen ,  DaUoqoe  Ihicta  aint,  ble : 
qudd  rauubilia,  ^  4  ad  s.quöd  incerU  ei  inexplorau,  ^.  8,  prsUbalA  etiam  acieoUamm  ranl- 
tat« ,  de  qua  poatea  uberida :  quöd  mquh  obüriacenda ,  ac  alia  prsleritia  eUtibua  dara ;  avae 
obliu  ei  noUa ,  f,  s.  uaqae  ad  is.  Quid  habet  ampUut :  allier  :  quid  aapereat  hornini  ?  omaiA 
efflunnt  ^  maniboa ,  validia  licet  ac  tenaclwimfa. 


CAPUT  I. 
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Generatlo  vadlt ,  et  generatio  venit ,  et 
terra  In  Baeculum  stat. 

Orltar  sol,  occldit  sol,  et  ad  locnm 
smim  ducit ,  et  orltnr  Ipse  ibi :  vadit  ad 
aastram,  et  gyrat  ad  aqallonem  : 

Gyrans  gyrando  yadit  Spiritus,  et  in 
dreuloB  suds  rerertitur  Spiritus. 

Omnes  torrentee  yadunt  in  mare,  et 
mare  non  impletur  :  ad  locum,  de  quo 
torrentes  exeunt,  illic  ipsi  reyertuntur, 
vt  introeant. 

Omnes  sermones  graves  non  poterit  vir 
loqnl.  Non  satiabitur  oculns  Tiden  do ,  et 
non  implebitur  auris  auditu. 

Quid  est  quod  fuit?  ipsum  quod  erit. 
Et  qnidest  quodfiictum  est  P  ipsum  quod 
Iket.  Et  non  est  omne  recens  sub  sole. 

Estne  verbum  de  quo  dicatur  :  Vide , 
hoc  noYum  est  ?  Jam  fult  in  ssbcuIIs  ,  quie 
fuemnt  ante  nos. 

Non  est  memoria  primis  et  quidem  no- 
Yisaimis  qusB  futura  sunt,  non  erlt  eis 
memoria  apud  eos  qui  futuri  sunt  in  no- 
Tisslmo. 

Ego  Ecclesiastes  fui  rex  super  Israel  in 
Hiernsalem. 


4.  Generatio  pneterlt ,  et  generatio  ad- 
yenlt :  terra  autem  in  setemum  stat. 

5.  Oritur  sol,  et  occidit,  et  ad  locum 
snum  revertitnr :  Ibique  renascens , 

6.  Gyrat  per  meridiem ,  et  flectitnr  ad 
aquilonem  :  lustrans  universa  in  circuita 
pergit  Spiritus,  et  in  circulos  suos  rever- 
Utur. 

7.  Omnia  flnmina  Intrantln  mare,  et 
mare  non  redundat  :  ad  locum  unde 
exeunt,  flumina  revertuntur,  ut  Herum 
fluant. 

8.  Gunctffi  res  difflciies  :  non  potest  eas 
homo  expllcare  sermone.  Non  saturatur 
oculus  visu ,  nee  auris  auditu  impletur. 

9^  Quid  est  quod  fuit?  ipsum  quod  futu- 
rum est.  Quid  est  quod  factum  est?  ip- 
sum quod  faciendum  est. 

10.  Nihil  sub  sole  noYum;  nee  Taiet 
quisquam  dlcere  :  Ecce  hoc  recens  est : 
jam  enlm  preecessit  in  seeculis,  qus  füe- 
runt  ante  nos. 

11.  Non  est  priorum  memoria  :  sed  nee 
eorum  quidem ,  qu»  postea  futura  sunt , 
erit  .recordaüo  apud  eos ,  qui  futuri  sunt 
In  novlsslmo. 

12.  Ego  Ecclesiastes  fui  rex  Israel  in  Je- 
rusalem. 


4.  Generatio  preeUrH  :  idem  EccH.,  xit.  i8.  Horaiiiu : 

— —  hvret 
Baredem  alteriua ,  vclut  uoda  sopervenit  undam. 

Terra  in  mternum  stat:  commanis  et  immolt  tot  malationum  ac  geoerationom sedec. 

s.  Oritur  sollet  occidil  .•  omnia  mutabilia ;  lol  ipse.qui  in  lucem  mortalibos  dalua  est, 
interitum  mundi  quoiidle  orta  tue  indicat  et  occasu :  Hier.  Revertitur  .•  aiplrat :  Heb.  anhelät, 
anhelus  properat,  precipitat  cunum  ,  atque  in  se,  iua  per  Testigia  ,  YoWUor  annos.  Hier. 
Quasi  diceret :  En  omnia  in  erbe  mutationibuf  lubsunt ;  neque  tantüm  bominnm  genera- 
ttODCs ,  Yerüm  eliam  aol ,  dies,  tempora  ,  aer  aeu  Teolorum  flaliu;  aquarum  natura,  f.  s,  7. 

e.  Gyrat  per  meridiem  :  reclö  orbila  aolii  obliqua  detcribitur.  En  aapienliam  Hebrconim , 
et  Gr«corum  inbnliam ,  qui,  longiisimo  post  tempore,  necdum  satls  noverant  roiundam  ler- 
ram ;  ac  solem  circumvolTi ,  imö  Oceano  tingi ,  et  candentii  instar  ferri  itridere  immersam 
ferebant ,  ut  Tidere  est  apud  Herodolum.  In  circuita  pergit  Spiritus  :  gyrando  pergit  TenUu : 
Heb.  aer ,  iive  aura ,  aut  yenluf  qui  terram  circumagilur  :  lurbo  in  gyrum  actui ,  orbeaque 
lurolTens  orbibus ;  aliis ,  teste  Hier,  ipse  sei ,  quöd  animet  et  Spiral  et  Tigeat ,  spirantiaqne 
omnia  calore  tegetet. 

T.  Omnia  flumtna,.,  ad  locum  unde  exeunt :  reslagnaret  mare ,  nisi  per  occuUoi  meatos  ad 
fontium  capila  deducerelur ;  unde  aquarum  quoque  natura  mobilis.  Quorsum  ista?  ne  miremur 
nintari  nos,  tote  orlM)  in  motum  circumaclo. 

a.  Cundce  res  difßciles :  etiam  maxime  obvio,  et  quotidlano  usu  not« ;  solls,  Tentomray 
flmninom  cursus ;  nee  tanti^  de  physids ,  sed  de  ethicis  quoque  scire  difficile  est,  dum  nobis 
lUTicem  in  ponendis  bonorum  malorumque  flnibus  dispUcemus  :  Hier,  in  banc  locum :  quod 
mazime  pertinet  ad  retundendam  soperbiam.  Heb.  Sermones  omnes  grames ;  sermones  pro 
reixu,  nolo  bebraismo.  Valere  tamen  potest  adrersüs  eos  qui  putanl  otiosis  sibi  et  vota  fa- 
cientibus ,  venire  notitiam  Scripturarum :  Hier.,  ibid.  Non  satiatur  acutus  .%quöd  omnia  ho- 
maDS  menti  inaccessa  sint ,  unde  indefessa  videndi  audiendlque  iibido  est. 

9.  Quid  est,,,,  futurum  est :  hie  notat  eodem  Impetu  ac  motu  omnia  in  orbem  rapi;  neqoe 
modo  solem,  ventos  et  aquarum  molem ;  Yerüm etiam  vel  maxim^  res  humanas quarum eren- 
tibua ,  quantumvis  merooratu,  ut  nobis  quidem  yidetur,  dignissimis,  ne  plus  »quo  morea- 
mnr ,  cntera  efficiunt  suo  sdvo  memorata  sive  merooranda ,  pari  tamen  postea  sepelienda  si- 
lentio,  ut  pradiximus  ad  ^.  s.  Yide  eliam  \nttk,  TL,  is. 

13.  Sgo  Bcdesiastes,  Posteaqoam  unirerslm  yana  omnia  esse  constitit « Jam  sioguia  aggres- 
sanii,  ab  ipsA  sapientil,  rerum  bumanarum  principe  ac  duce,  somit  ezordinm  .*  quem 
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Et  dedi  cor  menm  nd  ipfftlrepdwni  et 
consideraadum  Ja  sapiientU,  die  omnibwi 
qßm  flimt  sub  Mle.  Hanc  occufMionem 
malam  dedit  Deiis fllUfl  bombuim»  ut  oc- 
eaiMurantur  in  e4« 

\ldl  UDlvetaa  opera ,  gn»  facta  vuit  wh 
flok;  et  ecce  omnla  ¥|uüta8,  et  pr«- 
Bumptio  spiritüi. 

Perrejcsom  non  poterit  adenuri,  et 
J^nmimaüo  non  poterit  naineiari. 

LocutuB  sum.  ego  in  coide  meo ,  dic«iift : 
Ecce  ego  magniflcatas  som ,  et  adJeci  aa- 
pientiam  super  omaes  qui  luerunt  ante 
jne  In  JQiemsalem  :  et  cor  meum  vidH 
moltam  eapieatiam  et  scientiam» 

Et  dedi  cor  meum,  ul  aoscerem  sapien- 
tlam  et  sdentlam»  errores  et  atultitiam : 
cogaovi  qiiia  ethoceatpastio  venti ,  ( slve 
prs8aa^»tio  spiritüs.  ] 

Quia  ia  mulUtudine  sapieatiie ,  molU-^ 
tado  furoda  :  et  qui  appoait  scieatiaia ,  1 
apponit  dolorem.  i 


ll^fiftinipMpl  \m  4iM»iMftQnHne 
et  investigare  eapi^iler  de  onnibiia,  ^m 
floAt  8ib  89le.  Pane  oeeiipallose»  peaü- 
OMu»  d#dit  DenafllUa  bonüBum»  «t  oen» 
parentur  ia  ei. 

H,  Vidi  cmsctt  «Mftuiwbaole^et 
ecce  uaiyena  Taiiltai,  ei  iflirtln  iph 
iltAa. 

1&.  Perreral  ^ttAcUi  fiafrlgoiilMr«  ei 
«Aultoruitt  inflpüiiB  est  imoMra^ 

16.  Loctttiis  sum  in  conde  «mo  ,  düMBs: 
Ecce  magnus  effectus  sum ,  H  pffwseai 
omaea  aapienttäj  ful  fttonuK  ante  me  ia 
Jeruflalem  :  et  oMBa  mea  eomlenqlala 
est  multa  sapifiater,  ei  didid. 

t7.  Dedifue  cor  meum  «t  setren  pn^ 
dentiam  at^pie  dodrinMW ,  »mnagoe  et 
stultitiam :  et  agpovi  quöd  in  Us  ^oqw 
esset  labor ,  et  aJSUctio  spirHOa » * 

t8.  Eö  quM  ia  muiU  aftpleatfi  rnaüa 
Bit  indignatio  :  et  qui  addtt  siJimliaiBt 
addit  et  iaborem. 


CAPUT  IL 

Plm«  vofttplaCe« ;  ritut  insama,  fättax  gauHum :  vana  inquUiÜo  de  bonU  maUsque:  «A- 
fida,  horii ,  aUccque  amctniiateti  lauta  comivjta :  exoHeoB  delivias :  opes  indigno  et  igm>io 
tmridt  reUnquitidm ,  neque  uUut  idoneui  aul  HaMis  humanac  tapientice  fructuM  ;  eakm 
oauObuM  mort :  porUs  quidem  tili  «ptfMaan;.  quanquam  Itoc  ipivm  vaniuu. 


YERSIO  8.  HIEKONTMI. 

Dixl  ego  ia  cordemeo :  Veni  auac ,  tea- 
tabo  te  ia  laetiüA ,  et  Tide  Ia  boao :  et 
ecce  etlam  boe  ^raaitas. 


VSUIO  VOtMAf  A. 

1.  Dill  ego  ia  corde  meo  :  Yadam  et  a^ 
fluam  dleliclls,  et  fruar  boais.  Et  Tkli 
quöd  hoc  quoque  esset  Tanltaa. 

i,8eriplui«  more,  alibi  repeüt  et  inovlott  Fui  rex  Iwaei:  toUat  Israelis  iciUeet:*! 
MrmBObtm  .«quod  niilU  post  Saiomonem  contigft. 

ts.  dfoRC  oeatpMimem  pesthnam  .*  miserrlmanr,  earis  graviiiimli  exerclum.  Pwmbi— 
etlam  in  genen  moruB&  de  oimiibas  relmi  lolllcftiqanrere ,  quasi  nostro  judldo  fabdorentor. 
^sdft  Heiif.'VIdrinM»  in.  lo. 

M.  jißieUo  9pirttü»  :  lzx.  eleetio  aeu  TolonUia ,  icpotäptni  :  qaam  alU  piaaumpBonwa 
aplrlifia  Toeabant.  Aqaiia  et  alii  ex  Comm.  Hier,  ad  Paulam  :  paationem  YentI:  loane :  quam- 
quam  idem  IHeitmyoiiit  ad  cniciAam  magia  referri  docet ,  quöd,  omnia  oonatderanti ,  afliil 
sAkid  appareat  pra»ler  raniUitem ,  ac  vallüas,  aire  miaeriaa ,  quiboa  anima  diTerais  oogittüih 
«Unia  aflHctator. 

15.  Perverti  diffleiU :  Heb.  penrertum  non  poterit  corrigl  :  non  poteat  ex  omni  parte  wna- 
dari  malttai :  et  ttuUorum  infliiHui  e»l  numerus ;  aut ,  at  habet  Heb.  eodem  aensu ,  defiKtoi 
(alve  menle  defleieoa  atoitoa)  mmi  poteat  munerari;  et  boc  ad  Tanlutleiii  noatr»  aapienlto  per- 
tinet,  quod  yix  uUo  bumtni  generls  fhictn  colatar ,  neque  eo  aedns  orbia  abondet  prarii ,  ae 
amltia  bOBüulboa. 

16.  Prmceeei  onme»  tapienUd,  qui  fuenmt  (alieujos  nomüiia)  <ft  Jenualem :  qudls  VcMi- 
aedech,  tlHque  regaa,  duoeaqneaapieDtiaBlnii. 

tl.Srrifretque  etttultiiiam  :  aUiititias:  Heb. 

is.  m  muHA  sapientUi  miiila....  indignatio  :  qood  plara  et  maxima  m»  ftagitot ;  ae  vir  sa- 
piens doleat  in  proAindo  laiere  aapientiam ,  nee  iu  ae  prabere  mentiboa ,  ot  Inmen  tIsoI  ,  aed 
per  Unmenta  qusdam ,  et  intoleranduoi  Iaborem  prorenire  :  Hier,  nnde  aequHur :  qui  aUU 
seienliam ,  addit  et  Iaborem.  Sire  quM  oui  plua  ereditnr ,  plua  ab  oi  eilgitur :  Idem ,  alve 
qfM  ex  bttmanS  acienüA  magia  laborare  ac  flocUiare  coglmur ,  wm  attls  reelusb  veri  IwwiqMe 
iMiUbtts. 

1.  Dixi  ego  in  eorde  meo  :  rectA  Hier,  poateaquam  In  multitudirib  sapieBtl»,  abqae 
Hone  aclentle  deprebendi  nihil  aliud,  nisi  caiaum  et  eine  flne  caae  cerUnen,  conTerÜ 
luxuriem  et  TOluj^tes ,  baud  minore  vanitate  ac  ludibrio ;  quippe 
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Bind  dld  anMBtUBiiy  et  jaiw^ytut^  : 

Comltoavl  in  oorde  meo/ni  itnlie* 
ran  io  TiBo  eaipian  meam :  et  eor  awam 
detodt  me  ki  aapifliitiam ,  et  (Attnerera 
stultitlam ,  (  ut  eam  vlncerem  :  qaA  in 
re  laboraTi )  dosee  TMemn  ^d  easet  bo- 
jmm  fflHs  faomiimm  :  quid  fiuserent  wA 
sola  suMro  dienmi  lüae  nne. 

MignHJcaTJ  Q]Mn  met :  »dlficvri  mihi 
domos :  IdftBtavi  inUd  Tiaeas. 

Ved  titl  hortOB  et  poeiarla  :  plaiitBTi 
lA  llllB  lignam  onne  flruetlfenim. 

FttA  mtfai  plBeiiMi&  aquarum ,  ad  Ixrl* 
gandam  ex  eis  saltum  genninantem  ligoa. 

Mercatift  nun  mihi  aerves  et  anelHaa, 
et  yemacoU  faerant  mihi  :  et  quldem 
peeaeMio  anwnti  et  o^em  muKa  fuit 
mMil :  niper  emoea  qel  fiieiiial  ante  me 
in  Hieroflalem. 

Gongresavt  mihi  argeatmn  et  amum , 
et  auhstantias  regom  et  prorineiaram  : 
iBei  nthi  cantorea  et  cantatrlees  :  et  deli- 
elaa  flUorum  henlnun ,  ministroe  vinl , 
et  miBlstne. 

Et  «agvIfleatoB  som ,  et  adjeel  saplen- 
tlam  super  eBanes  qai  fuenuit  ante  me  in 
Hteraaalem;  et  qnidem  sapientia  mea  as* 
UUtBÜhi. 


2.  Rlswn  repatvfl  enreiem :  et  gaadio 
dixi :  Quid  frustm  dedperisf 

I.  €egttaTi  In  covde  mee,  abetndiera 
k  Tino  eamem  meam,  vt  «nimnm  mema 
transferrem  ad  sapienttaan ,  defItaMdiqne 
Btultitiam,  donec  viderem  quid  esset  utile 
fittls  hemfeanm  :  quid  feeto  opns  est  «uh 
sele  numero  dienmi  Ttt»  su». 

4.  Magnlfleavl  Opera  mea  »«MoaTl  miM 
domos,  et  plantavl  vineas? 

6.  Fecl  hortos  et  pomarta ,  et  eonseri 
ea  emictl  gmerts  arbevftos; 

6.  Et  extnixl  mihi  ptseinaft  aquaram , 
at  irrigarem  silvam  lignormB  gomlnaB* 
tinm; 

7.  Possedi  serros  et  anclUas,  moHamfoe 
famillam  habui ;  armenta  qooqne ,  et 
magnos  ovlum  greges ,  ultra  omnes  qui 
fdmint  ante  me  in  Jerasaleai. 

8.  GeaoeryaTi  mihi  argentum,  et  au- 
mm ,  et  s(d)stantiam  regiun  ae  proif  Incla- 
mn :  fed  mihi  oantpres,  et  eantalrieee» 
et  dellelas  flUenim  hominnm,  se^phoa, 
et  urceos  in  ministerio  ad  vina  fundenda : 

9.  Et  supergreseus  sum  oplbns  omnes 
gel  ante  me  lüerunt  In  Jemsakm 
pientia  quoque  perseveravlt  mecmn. 


s.  JUiim  r0pmuwi :  Beb.  risoi  dixi :  ItaMoe  tife  aiiienB,eiioon;  et  IsiiiiA :  <>Did  faaa  ktls , 
quid  iUadif  ?  quid  de^pif  ?  quid  faliA  duletdine  knncaUiB,  ad  Tesosdeloreftadedecoia  doaii? 
Tide  ProT.  ti«  tu,  eie. 

3.  Cogitavi  in  corde  meo :  rnnos  Mpienti» ,  ae  vobiputis  leoraiiii  iluUdio ,  utsarnque  eim- 
]ini0ere  niagelMt ;  atque ,  ut  sunt  bomfnum  lolubilea  motus ,  nunc  ad  banc,  nunc  ad  iilani 
coDTertebat  animun,  reliquofsri  capite.  Cogitavi  aMrahere  ä  vino ,  ut  libidinom  iacentore; 
qnaoMinaoi  Hier.  lxx.  fiiventibus,  Gomment.  ad  Paulam ,  sie  ex  Heb.  vertit.  cogitavi  trahere 
Im  vino  rnrnttm  memn :  beo  eat»  dnMtare  ooepls  banninne  eoat  earnem  Tino  dlaiflüidert,  aegem; 
anl,  ttt  idan  Hier.  TÜani  meaaB  dellcHa  iradare ,  eamem  Uberare  ab  aaMlbna  curia ,  et  quaai 
Tino  «  aie  voioplale  aopire.  Non  ergo  vir  osaxiiaua  banc  intaffpreiaÜoDem  IgMcavit^aed  prio- 
fem  pr«iBlit«ae  tandem  Eceleai»  tradidiA.  Ut  animun  tramftrrem  .-ad  Terbam.  ex  Heb«d»- 
dttxit  me  cor  meum  ad  tapientiam :  ratio  nataraiia ,  quam  etiam  pecealoribus  Deva  auelor  i»- 
aemit :  Idem.Hier.  ibid.  Quid  facto  opus  est  .*boc  est,«tperdiaeerem ,  qnU  llieto  opnaeiMt 
fiUs  howUnmn :  rive  ut  darids  ad  Paul,  donec  viderem  quid  emet  bonnm,  elo.  Numero  dicrißn, 
siTO  decnriu  vitas  sua  .^quod  Jam  Tanum  eaie  oonsUtuit»  eö  quöd  uibil  pariat  niai  qucaUeaea*: 
puprä.  1»  S.  infri,  vn.  so. 

4.  Ma(fnifteavi :  exploratnnia  omnia,  unde  aUquid  Yoluplatis  eorrogare  poaMoi,  «dium  aiqiie 
epenam  magnlflceatiamrbortorum  amcBnilatea,  inBomerabilem  opom  vlm»  et  alia  ciiuamodi  eo- 
gMavIsqu«  ddnde  ftiaö  exequitor  uaqne  ad  ^.  li. 

5.  J^omoFia :  pardssim :  paradiaoa :  bortoa  amceniaiimoB ;  qoi  Toce  noater  uUtar Gant.»iT.  IS. 
7.  jMe  me  in  Jerusalem :  Jerusalem  ab  antiqao  url»  regia,  ueque  Untikm  ]>aTidi,sed  eüan 

Moldiiaedeoh ,  et  aiiia  regiboa  aut  ducibiu  babitalS ,  ut  supri  memoravimua. 

e.  Cantores,  et  amtairiees :  en  Hbidinum  Uleoebraa.  Sqfphos  et  urceos,  sidäah  et  siddoih  : 
-TOB  cbaldaica ,  boe  est,  seeunddm  Aquilam ,  xüJUxac  x«u  kuAixcr  ,  majores  calioea  sen  craieraa ; 
unde  minorlbaa  TaacuUs  imurirentur  Tina  conviria  proplnanda.  Hier.  Symm.  eödem  twh  to- 
fiBrt  i  ipilppe  ad  mensorarum  species :  lxx.  vini  fusores,  ac  nisitricea,  quam  vocem  Hier,  flngit« 
glTO  ot  i|iae  latinida,  ministros  ac  minlstras  tIdL  Etrecenüoribua  aiii  alia  commlniaeaDtur  ra- 
xiit  eoojecttirls  ae  ratiocioiis  docU :  nca  anliquioribos  inlerpretibus  credimus.  Pularerim  au- 
Ue  uti  Salomooem  pertfgrinis  atque  exoticia  Tocibna ,  ut  signiflcaret  se  dob  tantüm  iodul- 
deliciia,  qua  regibna  braeiitlois  fiimiliarea  easent ,  aed  etiam  ex  moliissimia  AasjrioniB 

_   » loses  ae  Toleptalam  iUecebraa  acoenisse. 

9m  Si^ieniia  quoque  perseverwit  meeum :  Heb.  utz.  et  qaidem  lapieniia  mea  adilittt  mibit 
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Et  omne  qnod  postnlavenmt  oenll  mei » 
non  tull  ab  eis  :  nee  prohibai  cor  meum 
ab  omni  IstitiA :  qnia  cor  meum  betatam 
est  in  omni  lahore.  Et  biec  ftiit  portio  mea 
ex  omni  labore  meo. 

Et  respexi  ego  ad  omnla  opera  mea, 
qa»  fecerunt  manns  mes ,  et  in  lahoie 
quo  laboraTeram  faciens.  Et  ecce  omnia 
Tanitas,  et  voluntas  spiritAs.  Et  non  est 
abundantia  sub  sole. 

Et  respexi  ego,  ut  viderem  saplentiam, 
errores  et  stultitlam  :  quia  qnis  est  homi- 
nom,  qui  possit  ire  post  regem  ante  fac- 
torem  suum  P 

Et  vidi  ego  quia  est  abundantia  sapientis 
super  stuititiam  :  sicut  abundantia  iucis 
super  tenebras. 

Sapientis  oculi  in  capite  ejus ,  et  stultus 
In  tenebris  ambulat.  Et  cognovi  ^o  quia 
eventus  unus  ereniet  omnibus  eis. 

Et  dixi  ^o  in  corde  meo  :  Sicut  even- 
tus  stttlti ,  ita  et  mihi  ereniet :  et  utqoid 
^plens  factus  sum  ego?  et  iocutus  sum  in 
corde  meo  :  quoniam  hoc  quoque  vanitas. 

Non  enim  erlt  memoria  sapientis  cum 
stuito  in  aetemum  :  eo  qu6d  ecce  diebus 
qui  supervenient ,  universa  oblivio  ope- 
riet :  et  quomodo  morietur  sapiens  cum 
stuito  P 

Et  odiyi  Tltam ,  quia  malum  super  me 
opus  quod  foctum  est  sub  sole  :  quia 
omnia  vanltas  et  pastio  venu. 

Et  odivi  ego  omnem  laborem  meum, 
quo  ego  laboravi  sub  sole  :  quia  dimitto 


10.  Et  omnia ,  qnae  deslderavenmt  ocnH 
mei ,  non  negavl  eis  :  nee  prohlbni  cor 
meum  quin  omni  volnptate  frneretnr ,  et 
oblectaret  se  in  hts ,  qu»  pneparaveram : 
et  haue  ratus  sum  partem  meam ,  si  nto- 
rer  lahore  meo. 

11.  Gümqoe  me  convertissem  ad  mil- 
versa  opera,  qus  fecerant  manus  mec, 
et  ad  labores,  in  quibus  frastra  sodaverun, 
vidi  in  omnibus  vanitatem  et  afflictlwMOi 
animi ,  et  nihil  permanere  sob  sole. 

12.  Transivi  ad  contemphindam  aapicn- 
tiam,  erroresque  et  stuititiam  :  (  quid 
est,  inquam ,  homo ,  ut  sequi  possit  regem 
factorem  suum?  ) 

13.  Et  vidi  quöd  tantüm  pnecederet 
sapientia  etulütiam ,  quantüm  differt  lux 
k  tenebris. 

14.  Sapientis  oculi^in  capite  ejos  :  stnl- 
tus  in  tenebris  ambulat :  et  didici  quM 
unus  utrlusque  esset  interitus.      v 

t5.  Et  dixi  in  corde  meo :  Si  unus  et 
stulti  et  mens  occasus  erit,  quid  mihi 
prodest  quöd  minorem  sapienti«  dedi  ope- 
ram  P  Locutusque  cum  mente  meft ,  ani- 
madverti  qu6d  hoc  quoque  esset  vanitas. 

16.  Non  enim  erit  memoria  sapientis 
suniliter  ut  stulti  in  perpetuum ,  et  ftitim 
tempora  obiivione  cunctapariter  operient : 
moritur  doctus  slmlliter  ut  indoctns. 

17.  Et  idclrco  tasduit  me  vits  mec, 
videntem  mala  universa  esse  sub  sole,  et 
cuncta  vanitatem  et  aHlictionem  spIritüs. 

18.  Kursus  detestatus  sum  omnem  in- 
dustriam  meam,  qua  snb^le  studiosisäm^ 


tire  vJL  alU  vertont ,  mihi  contütit ,  non  discenlt  k  me.  Yera  quidem  npientia  cam  iii  qnsie- 
qaunlur ,  tc  Unto  vfdaptatum  amore  non  consut.  Quire  vei  is  erat  Uim  Salomonif  error ,  ot 
timul  et  aapientem  et  Yoluptaium  amatorem  se  ene  decerneret,  vel  hie  lapientlam  appellalreg- 
nandi  arte« ,  agendl  solertlam ,  aal  natura  icientiam,  qaam  etiam  ad  oonqairendas  volopiaiei 
adbiberct  emdiio  loxu. 

10.  Bt  hanc  ratuä  sum  :  li«c  pars  mea :  Heb. 

11.  /n  quibus  frustra  sudaverwn  :  Hebr.  lss.  Hier,  ad  Paolam:  simpliciter ;  in  labore  quo 
-lalwraTeram  (Siciens. 

12.  Quid  est  homo,  ut  sequi  possit  regem  factorem  suum  ?  Hcailantii  ac  dnUlanUs,  an  bovo 
veram  saplentiam  asaequl,  aeDeom  creaiorem  iuum  sequi  poatlt.  AI  Heb.  aJiter  obscariaaiBO 
sensu :  Quid  est  bomo  qui  venlurui  est  post  regem ,  seu  qui  regem  sequi  possit  (in  bis)  qua 
Jam  fecerunt  (bomines)  7  Qnis  scilicet  priratus :  melius  rege  potent  sapienler  aut  stnltd  bda 
cognosoere  ?  ut  sensossit,  merltö  Salomonem  de  sapientia  dbpuusse,  qoippe  regen  maid* 
mum :  ad  eam  comparandam  poliorilMis  instructum  auxiiils,  et  rerert  vidine  magimm  esse  di^ 
crimen  inter  saplentiam  atque  stoUiiiam  :  quod  exequitor  f.  18,  14.  et  tamen  e6  landcm  tm 
dedttctum,  ut  humanam  saplentiam  vanamduceret  ^.  14,  15, 16, 17. 

ti, Sapientis  oculi:  hoc  ergo  discrimen sapientem  inter  et  stultnm  :  sapientis  oaiüincapile 
e/ltf :  sicut  enim  oculi  in  exoelso  lanquam  in  speculA  constiUiti  ut  pediboa  prcsluceant,  iu  m 
arce  menüs  ratio  collocala  ,  Telut  duz  Uinerls.  Stultus  <n  tcneMs  ambulat :  caco  ac  de? io 
lUnere,  acsi  oculos ,  non  in  capite,  sed  In  tergo  balleret.  St  didici  :  Tide  m.  18.  quödwmu 
viriusque euei interitus  .«Heb.  unus  ambobus  erenius , quasi  dicoret:QnsB  isla  profideatia 
qua  se  saplenies  effenint ,  aut  quodnam  est  in  illo  stulti  saptentisqne  discrimlne  tantom  opere 
pretium ,  sl  tarnen  ambobus  eque  omnia  erenrnnt  ?Unde 

15.  Animadverii  qubd  hoc  quoque  esset  vanitas  :  tantnm  scilicet  inter  sapientem  etstnluni 
ponere  discriminli. 
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fllam  hominl ,  qa\  fatoras  est  post  me. 

Et  qnis  seit  alram  gaplens  Bit ,  an  stul- 
tuA?  et  dominabltar  In  omni  iabore  meo, 
qao  laboraTi,  et  in  quo  sapiens  factus 
snin  sub  sole ;  sed  et  hoc  vanitas. 

Et  convenns  sum  ego ,  ut  rennntiarem 
cordi  meo  in  ooml  Iabore  meo ,  quo  ia- 
boravi  sub  sole : 

Quia  est  homo ,  cui  labor  ejus  est  in  sa- 
pientiA,  etscientift,  ettirtute;  ethominiqui 
UMi  la])oraYit,  Uli  dabit  partem  suam.  Et 
quidem  hoc  vanitas ,  et  nequitta  magna. 

Quid  enim  fit  homini  in  omni  iabore 
suo ,  et  in  Toluntate  cordis  sui ,  quA  ipse 
laborat  sub  sole? 

Quia  omnes  dies  ejus  dolorum,  et  ira- 
eundüB ,  curarumque :  et  quidem  nocte 
non  dormit  cor  ejus :  sed  et  hoc  vanitas. 

Non  est  bonum  hominl ,  nisi  quod  com- 
edit  et  bibit ,  et  ostendit  animae  suse  bonum 
In  Iabore  suo. 

Et  quidem  hoc  vidi  ego,  quia  de  manu 
Del  est. 

Quia  entan  comedit ,  et  quls  parcit  sine 
illo  qui  homini  bono  coram  se  dedit  sa- 
plentiam ,  et  sclentiam ,  et  ketltlam  :  et 
peccanti  dedit  sollicltudinem ,  ut  augeat 
et  congreget  qus  videntur  bona  ante  fa- 
ciem  Dei.  Sed  et  hoc  vanitas,  et  prs- 
Bumptlo  splrltüs. 


iaboravl,  hablturus  haeredem  ppst  me^ 
19.  Quem  ignoro  utrum  sapiens ,  an 
stultns  futurus  sit ,  et  dominabltur  In 
laboribus  meis  quibus  desudavl  et  solli- 
oittts  lül :  et  est  quidquam  tam  vanum  ? 
30.  Unde  cessavi,  renuntiavitque  cor 
meum  ultrA  laborare  sub  sole. 

21.  Nam  ctaa  alius  iaboret  in  saplentiäf, 
et  doctrinA,  et  soillcltudlne ,  homini 
otioso  quaeslta  dlmittlt :  et  hoc  ergo  vani- 
tas, et  magnum  malum. 

22.  Quid  enlm  proderit  homini  de  uni- 
verso  iabore  suo,  et  ainictlone  splrltüs ^ 
quA  sub  sole  cruciatus  est  P 

23.Guncti  dies  ejus  doloribus ,  et  serumr 
nls  plenl  sunt,  nee  per  noctem  mente  r&- 
qulescit :  et  hoc  nonne  vanitas  est  ? 

24.  Nonne  melius  est  comedere  et  bi- 
bere,  et  ostendere  animffi  suae  bona  de 
laboribus  suis  P  et  hoc  de  manu  Del  est. 

35.  Quis  Ita  devorablt ,  et  deliclls  a^ 
fluet,  utegoP 

26.  Homini  bono  In  conspectu  suo ,  de- 
dit Dens  saplentlam,  et  sclentiam,  et 
laetitiam  :  peccatori  autem  dedit  afflictio- 
nem ,  et  curam  superfluam ,  ut  addat  et 
congreget,  et  tradat  el  qul  placuit  Deo  : 
sed  et  hoc  vanitas  est,  et  cassa  solUcitnda 
mentls. 


CAPUT  III. 

Siue  rOniB  vlcei  :  9um  inieriua  :  mundua  dUptaaÜoni  traditui:  perturhaiut  ordo  rerum  r 
cmnia  uiUmo  judido  reservata  :  homo  jumento  nllUl  prcutai  :fuiura  proevidere  veUe , 


TEESIO  8.  BIERONVMI. 

Omnibus  tempus  est :  el  tempus  omni 
rel  sab  ccelo. 


VBRSIO  VULGATA. 


1.  Omnia  tempus  habent,  et  suis  spatlis 
transeunt  unlversa  sub  ccelo. 


li,  19.  BäblUtrtu  heeredem,,,,  quem  ignoro  (quis  novit :  Heb.)  an  ttultUM  fuiurus  tU  ?  Ac  re- 
Teri  ipM  Salomon  regum  upienti«imut ,  dereliquit  pott  se  de  semine  suo  genlis  stultitiam  , 
ei  tmmHuüum  ä  prudeniid  Roboam.  EcoU.,  xlvxi.  27, 9S. 

M.  Unde  eessavi :  et  verU  me  in  des perationem,  in  vit«  t«dium,  et  odIum  unirerti  Itiwrte 
bamanl  :  ei  Heb.  ul  mipri  ,  17,  is. 

71.  Ei  soUidtudine :  recUtudine  :  Heb.  virtote.  Hier,  ad  Ptulam :  quod  lxx  etvipiaiy  foril- 
tiidine. 

24.  Ifonne  melius  est  comedere :  qnim  tlalto  hsredi  omnia  relictnmm  ,  (\nudtre  animauK 
eoam  bonis  ?  Eccl.,  rv.  8.  Bt  hoc  de  manu  Dei  est :  hoc  eUam  vidi  quöd  de  mann  Dei  est :  Heb. 
Noa  est  In  hominis  potestale  posilam ,  ut  hsredem  quem  Tull  balMat :  qui  sensus  Armatur  e& 
OS.  26.  et  seq. 

25.  Quisila  devorabit :  quls  comedat  aut  senUat  (sensibos  indulgeat)  magis qalm  ego? Heb. 
nib  ejus  personA  qoi  partis  utitur;  quis  enlm  «quiiis  suis  uutor  boois,  quAm  ego  qui  lanU» 
iabore  peperi  ? 

26.  Bi  cassa  soUidtudo  mentis  :  Heb.  affliotio  spiritöa,  ut  passim. 

I.  Omnia  tempus  habeni,  Ineertwn  el  ßuetuantem  slatum  condilionis  humance  in  superiort^ 
buM  doeuii :  nunc  vuU  ostendere  omnia  in  muti4o ,  non  tanium  Incerta ,  sed  etlam  slbi  esse 
coniraria,  et  nihil  stare  perpetuum ,  eorum  duntaxat  qua  sub  ccelo  sunt :  Hier,  in  hunc  lo- 
cum.  Ex  quo  effidtur  nihU  ease  tam  ranum,  quim  lisrere  mundo,  cujus  flgura  praleril, 
cdm  prasertim  in  temporoa  cunui ,  lua  ?ices ,  A  Dei  natu  pendeant,  qoi  cuncu  dlsponii  in 

1.  16* 
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TunpoB  ptrleotl ,  et  tMpoB  moftkioiA. 

Tempvs  pkmtandl ,  et  tempus  eveSendi 
qiiod  ptantatum  est. 
Tempos  oecidendl »  el  tempus  senaiiA. 

Tempus  destnieiidl,  et  tempw  »dlfl- 

candl. 

Tempos  flendl ,  et  tempus  rldeodl. 

Tempos  plangeodi »  et  tempos  eftltan^. 

Tempos  spargendl  kpides»  et  tempos 
eolUgendi  lapides. 

Tempos  amplexandi,  M  tempos  loog^ 
lleri  ab  amplexo. 

Tempos  acqolreiidl,  et  tempos  per- 
dendl. 

Tempos  costodiendi,  et  tempos  projl- 
eiendl. 

Tempos  BClndendi,  et  tempos  eon- 
euendi. 

Tempus  faeendi ,  et  tempos  loqoendl. 

Tempos  amandi ,  et  tempus  odieodl. 

Tempos  belli ,  et  tempus  pacis. 

Quse  aboodaatia  est  &cienti  in  qoibos 
ipse  laboratP 

Vidi  oceopatiooem  qoam  dedit  Deos 
flliis  homloom ,  ut  occopeator  in  ed. 

Universa  feclt  booa  in  tempore  bog  ,  et 
qoldem  stecolom  dedtt  In  corda  eorum , 
ut  non  inveniat  homo  quod  fecit  Bens  ab 
*initlo  uaque  in  flnem. 


moneBdi ,  et  tempos  n»- 


%  TempiH 
riendi. 

Titaipos  plantandi,  et  tempot  e^^eiril 
qood  plaatatom  est. 

3.  Teo^piis  oeeldeftdi,  et  teotpos  sa- 
nattdi.  ^ 

Tso^os  deBtfOMHdi  y  et  imuput  ssdH* 
candi. 

4.  Tempos  flendl^  et  tempos  tfdeodL 
Tempos  piangendi ,  et  teenioi  «aUandL 
6.  Tempus  spargendl  lapides ,  et  tsa^oi 

colllgendi. 

Tempos  amplemndl ,  et  tempos  Isogi 
ieri  ab  amplexibos. 

6.  Tempos  acqoirendi,  et  teoi^v  pv- 
dendl. 

Tempos  eostodiendi,  et  tempos  afc|)* 
ciendi. 

'  7.  Tempos  SGlndendi ,  et  tempos  con- 
soendi. 

Tempos  tacendi ,  et  tempos  loqueo^ 

8«  Tempos  dileetlODls,  et  tempos  odü. 

Tempus  belli ,  et  tempos  pacis. 

9.  Qoid  habet  ampUos  henib  de  labon 
sooP 

10.  Vidi  aillictimiem ,  quam  dedIt  Oeos 
flliis  hominom ,  ot  distandantor  in  eL 

11.  Cuneta  feclt  bena  in  tempore  soo, 
et  mondom  tradidit  dtspotaiioni  eornm, 
ut  non  inveniat  homo  opos ,  qood  opors- 
tus  est  Dens  ab  initio  usque  ad  flnem. 


tempore  tuo  f,ti.  ut  frastra  tppireat  qusfere  rdletlalem  contrariis  moUbiu,  sosque  deqne 
jacutoi  inelttetobUilwf  atque  inextricabilibiu  causit.  Hsdc  argumentaUonia  •uoiiiia  UMo  m 
capite :  jDunc  singula  membra  Tideamui.  Bl  suit  spaüis  trottietau  mäverta  nb  coßio:  et  leap« 
omDi  voluntaU  :  Heb.rei,  negoUo ,  initiUilo. 

2.  Tempus  ruucendl :  hoc  prlmum,  ut  id  quod  temfMis  indasit,  tempus  anferat :  id  esl,Tita9 
ipsam  morte  oomomtet.  Gatera  ex  hoc  capiie  eoaueza  medjlando  perpendi  »noa  Terbb  emi- 
deari  oportet. 

s.  Tempus  spargendi  lapides :  in  agras  prohtbendif  fragllmii ,  ut  IV.  Reg.,  m.  ss.  mmem 
agrwn  opUmum ,  mittenies  singuii  ktpides ,  repleverunt :  et  coUigendi  :  ad  eamadaiidaai 
agrum. 

g.  QM  habet  ampUus  homo :  ilc  toprt,  i.  8.  sie  poatea  ii ,  2a.  sie  dealque  hie  poit  ciwme- 
ratas  temporum  yicea,  bac  redit  oratio :  hac  ramma;  ut  poatea  qu&m  conaUterit  nihil  alafaite,  et 
quncumquehomo  plantaYorit,  acquiaiverit,  coitodierlt ,  conaaerit,  eadem  poatea  aTdii,  ipargi, 
sclndi ,  ac  diasul  oportere  ;  nempe  id  aupenit  ex  omni  lahore ,  nnllom  idoneirai ,  aat  lanio 
conatu  dignum  carpi  fructum ;  yel ,  ut  ait  Hier,  in  hunc  locwn  :  Cian  tnrmia  aaio  lobmiur 

tempore quid  frustra  conamur  ettendimus,  et  brevis  vitce  labores  putamiu  eeaeperpe- 

tuos  ?  nee  contenti  sumus  secundäm  Evangelium  malitid  diei,  nihilque  in  crastimtm  cogüc 
mus? 

11.  Cuneta  fecit  bona  (aen  pulchra  :  Heb. )  in  tempore  suo  :  omnia  quidem  suis  deeorroat 
temporibua  :  sed  temporum  arbiier  Dens  has  temperat  vicea;  quare  omnia  per  ae  bona ,  podk 
chraque :  viditque  Deus  cuneta  qucefecerat  :  et  erant  valde  bona.  Gen.,  i.  3i.  Sibi  ergooni- 
Tersarei  benn  gest«  oonscius,  nihil  moraiur  hominum  judicia.  Et  nmndum  tradidH  dtsptOa- 
Uoni  eorum :  orhe  constituto  ,  hominum  generi  ingona  »nigma  propoault,  in  quoaoiTeado 
frustra  laborarent :  ita  utnon  inveniat  homo  opus^  quod  operaius  est  Deus  :  ac  temporum  ie- 
ges,  rerumque  oriemium,  atque  intereuntium  causas  ne  quidem  iotelligere,  nedum  hisse  ex- 
pedire,  ac  certum  vitSB  statum  sibi  consUiuere  yafeat.  ^6  iAitio  usque  ad  finem  :  qaasi  dice- 
ret :  Singola  quidem  Dei  opera  admirarl  licet ;  cnterdm ,  oonsiliorum  seriem ,  alque  universi 
operis  rationem  capere  non  poisumus  ;  ex  qut  rerum  aerle  perspicflum  fleret ,  sao  qtMMpie 
lempori  aptata  ac  pulcherrima  esse  atque  ordinalissf ma  :  sed  homm  oonrenientiam ,  particvle 
operis  illigaU  sentire  non  posaumus  ;  ut  praclarö  August.  Mundam  disputatlani  retiquit :  ad 
Torbum  mundum  dadit  in  cor  eorum :  Heb.  lxx.  qua»  inlerpretaiio  Hier,  non  laluit,  quipp* 
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Gispovl  quia  am  eit  bonwi»  lisl  I»- 
tnl ,  et  iuMve  iHMHini  ia  TitA  Mi: 

St  qnldem  omni»  liomo  fnl  oinedlt  et 
Ubit,  et  oiteodit  bonam  In  omni  lahore 
n»  ^  ex  4ono  Pei  eiL 

GognoYl  qnia  omni«  qno  fecH  fieni » 
i|Hi  cnmt  in  iBteraqm  :  saper  Ula  non 
polest  e^iei,  et  ab  Ulis  non  poCeit  an* 
feni ,  et  Dens  fecit  ut  timeant  k  1äc\€  ejas. 

Qnid  est  qnod  fiiHf  Ipeam  est  qaoä  erit , 
et  fiäs  iutan  snnt » Jam  fnernnt ;  et  fiens 
qusret  eam  qui  peneoDtlonni  patitur« 

Et  adlne  vidi  sub  sole  loeam  Judieii , 
ibi  bapletas ;  et  loenm  Josltüss ,  Uli  ini- 
qaltaB* 

IMil  000  tn  corde  meo :  lostom  et  int- 
pinm  Judicaibit  Dens  :  qnla  tempus  est 
omni  yoluntati  saper  omne  (actum  ibl« 

Dixi  ego  in  corde  meo  de  loqueU  fillo- 
Tom  hominis ;  qiiia  separat  illos  Dens,  ut 
ostendat  quia  ipsi  jumenta  sunt : 


t%  Bt  eegaoTi  qnM  non  eiset  meltas 
aisl  iBtarl ,  et  teeere  bene  ia  Tltft  soft. 

ja.  Omnia  enim  horao,  qui  comedlt  et 
bibit,  et  videt  Inmam  de  bibore  soo ,  hod 
4onnm  Dei  est. 

14.  Didici  quod  omnia  opera ,  quas  feelt 
Dens,  penenreieot  In  perpetnom  :  noa 
possnmas  eis  qaidqoam  addere  nee  ao-^ 
ferre ,  qusB  fecit  Dens  ut  timeatur. 

1&.  Qood  fliotam  est ,  Ipsum  permanet : 
qaas  ftitnta  sont»  Jam  ftierant :  et  Deoa 
instaarat  qned  abüt. 

16.  Vidi  sub  sole  In  loeo  Jadicfl  impie- 
totem,  et  in  loeo  Jostitl»  inlquitatem. 

17.  Et  dixi  Ia  eorde  meo :  lustum,  et 
*lmplum  Judicabit  Deus,  et  tempus  omnis 
rei  tunc  erit. 

18.  Dixi  in  corde  meo  de  flllis  homi- 
nnm ,  ut  prot)aret  eos  Dens ,  et  ostenderet 
simlles  esse  besUis. 


quam  attniit  Comn.  ad  Pavtam.  Dedit  aatem  in  cor,boc  est,  ooeHandam  reliquit;  ita  tarnen  oC 
nonqnam  inrenUnt  oeeulla  oonttlU,  et  arcanai  renim  eaiuaa :  qood  idem  Hieronymiis  blc  ele» 
jinrtMlniS  äUpMaUonem  Tertit,  at  Dea  quidem  agere  competat,  homioi  aatem  nihil  aliud 
qnim  aauuere  ae  diapiilare  all  reUqiuni. 

13.  Si  eogmwi  qubd  mm  «atef  meUus,  Propterta  eoUmuM  ei  ko$pei  finoutt  bomo  datut  eU  ^ 
icf  ivevivUA  «Mdvloijir  tempore  :^*pe  prolixlürit  asiatii  akseUed  ^  eunctaquee  paesiäei, 
guati  ad  alia  proftciurus ,  aipiclat:,,,  nee  se  putct  plus  de  euo  Utöweittcrarlpoise  quam  elf 
bum  etpolmn;  ei  st  quid  de  opibus  tuit  tn  bonis  operlbus  expenderii :  Hier.  Ibi  addit ;  non 
ut  iUod  Hat  qood  eal  apud  laaiam :  Mandueemue  et  bibamui;  eras  enim  moriemur :  sed  •»- 
cunddiB  Apealelom :  Babentes  viehm  et  vestHum ,  hi$  contenH  timus ;  quod  est  Donom  Del  p 
f,  aeq.  Facere  bene :  quidam  inleUlgont :  bene  albi  llNere ,  parüa  uti :  quod  est  in  seq.  f.  videro 
iwnnm  de  labore  ano. 

14.  DkUd  qubd  omnia,,,  pereeoerentinperpetsum :  telloa,  tidera ,  moolea ,  arborum  atque 
anioMmtiuiB  genera ,  ipia  rerum  attomia.  Ifcn  pouumu»  eis  oddere  :  ae  nequidem  atatura  noa- 
tr«  cubiuim,  aut  caplilis  colorem  :  Malt.,  ▼.  SS;  ti.  27.  Quce  fecit  Deus  ut  timeatur  :  ex  ante- 
cedentllNis ,  quöd  occuUlMlma ,  quod  perrectlMima ,  quIlMU  nilill  adjicl,  nihil  deUrahi  poaiit  ^ 
qnöd  ordlnatiartma ,  etsempiternis  legibus  coaslluila. 

15.  Dens  inetaurat  (qovrit ,  reTOcat  Heb.)  quod  obiH :  ad  TerlMim ,  quod  coDsecufum  est 
(qood  pnBicritum) :  ed  quöd  alia  ex  altti  eonsequantur,  ae  Deut  ea  qun  secuuiraiunt,  ex  ante- 
cedemibua  erocet ,  et  eliciat  latentibna  canait.  Vide  i.  9,  lo.  Somsia  eat :  Dei  opera  firraa  oon- 
aistere  :  alnplicl  et  uniformi  mobi  agi  res ,  attaaque  ea  aliia.  deduei ,  etlam  qu«  effluxerint , 
Dei  l)eiieflcentU  recuperari  poaie ,  oe  plua  «quo ,  aut  adeptla  latemur«  aut  cruciemur  amia- 
als.  Qubd  abiit :  lxx.  ro'y  ^cuxd/Acvoy  :  hoc  est ,  Deus  requirit  eum  qui  perseoutionem  paUtur  : 
Sic  et  anliqua  Vulgata,  et  ipie  Hier,  ad  Paul,  ad  consolandum ,  inquit ,  eum  qui  in  martyrta 
perseverat.  Quam  verslonem  pratermltiere  non  eatTlsum,  eö  quöd  passim  i  Palribus  grccis» 
latinisque  celebretur ;  quanquam  non  est  dublum ,  quin  Volgau  noslra  inlerpreuiio  sit  con- 
gnienlior,  atqueomnino  reünenda.  Pro  tov  ^cuxd/Acvovy  apud  lxx.  quidam  legiise  yidentur  » 
rö  SvuxdpLtvQv  quod  consecutum  est,  quod  Heb.  congruiL 

16.  yidi  sub  sole :  aliud  argumentum  rebus  humanis  insitn  Tanitatis :  in  prsasente  vill,  inter 
JoatUB  et  impium  nuUam  esse  distanHam ,  sed  incerto  erentu  omnia  TOiuUri ;  atque  inter  Ju- 
dicum  ipsasubseüta,  nonveritatem  valere ,  sed  munera*  Hier.  ibi. 

17.  Et  dixi.,.  Juslum  et  tmptum :  dara  solutio ,  com  omnia  sint  perturkMtaaub  sole ,  aUiue 
incondltis  motibus  ferrl  vidoanUir  esse  supra  solem,  et  extra  temporum  vlcea ,  aliquid  quo  in* 
cerU  el  incomposiu  In  ordtnem  rediganlur ,  nee  per  partes  Deum  ,  et  relut  per  singula  mo* 
menta  Judicare ,  sed  in  futurum  tempus  univers»  rei  reservare  Judicium :  quo  fit  id  quod 
aequilor  :  et  tempus  omnis  rei  tunc  ertt  .-cum  enim  In  hac  viU  alia  aliis  temporibus  congruant, 
Boe  siBgnIa  singolis  satis  apu  ,  atque  alieno  loeo  mulu  posiu  esse  videanlur ,  expecUndnm 
teiBpaa  quo  aoa  cnique  triboanlnr ,  bona  bonis ,  müa  malla :  ut  eat  in  parabolS ,  Mauh.,  xiir. 
M.  et  aeq. 

la.  M^i^  in  corde  meo  de  flUts  homimim ,  ut  probaret  eos  Deus :  redargaeret :  Heb.  separa- 
ret ,  ad  exaoiea  reTocaadoa ,  atque  omniuo  per? Inceret  similes  esse  bestiis, :  sirapHclds  in 
Heb.  et  apnd  lxx.  qudd  besti«  ipsi.  Aliud  argumenUim  moltö  Tslidius ,  Jam  Uctum  ix.  is.  sed 
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Slye  qnU  erentiu  flliomm  hominnm , 
et  eventas  pecoris,  ereotas  nnus  eis. 
Sicat  mors  hujus,  Ita  et  man  illius,  et 
epiritas  unus  omnibas,  et  ampUua  ho- 
mini  k  pecore  niliil  est :  qula  omiüa  va- 
nitas. 

Omnia  yadant  ad  locum  mium :  orimia 
fiicta  sunt  de  humo ,  et  omnia  revertentur 
ad  humum. 

Quis  seit,  Spiritus  fillorum  hominis  si 
ascendat  ipse  sursum ,  et  Spiritus  pecoris 
8i  descendat  ipse  deorsum  in  terram  ? 

Et  Tidi  quia  non  est  lK>num  nisl  quM 
lietetur  homo  in  opere  suo  :  quia  haec  est 
pars  ejus.  Quis  enim  adducet  eum,  ut 
Yldeatidquod  futurum  est  post  ipsum? 


19.  Idcireo  mms  iuteritos  est  hominis, 
et  Jumentornmy  et  sqoa  utriusqoe  eomU- 
tio  :  sicut  moritur  homo,  sie  et  iUa  mo- 
riuntur  :  similiter  spirant  oamia ,  et  nihil 
habet  homo  jumento  ampllus  :  cuncta 
sobjacent  Tanltati. 

20.  Et  omnia  pergunt  ad  unum  loeom : 
de  terri  facta  sunt ,  et  in  terram  pariter 
rerertuntur. 

21 .  Quis  novit ,  si  spüritos  fllioram  Adam 
ascendat  sursum,  et  si  splritos  JumenlD- 
rum  descendat  deorsum. 

22.  Et  deprehendi  nihil  esse  meUos, 
qu&m  laetari  hominem  in  opere  suo,  et 
hanc  esse  partem  illius.  Quis  enim  eom 
adducet ,  ut  post  se  futura  cognoecat? 


CAPUT  IV. 

Calumnim :  caUanitatu  :  vUa  tmdlo :  invidia :  desldla  et  ftilsa  in  oUo  quies  :  avarui  tibi  pes- 
simus  :  amicUia  ei  societas  :  regice  guoque  majettalis  vanitat ,  s.  et  seqq.  oöedieniia :  ric- 
UnuB, 


VEaSIO  S.  BIERONTHI. 

Et  conversus  sum  ego ,  et  vidi  unlversas 
calumniaa ,  qus  flunt  sub  sole ;  et  ecce 
lacrymsD  eorum  qui  calumnlas  sustinent , 
et  non  est  qui  consoletur  eos  :  et  in  ma- 
nibus  calumniantium  eos  fortitudo ,  et  non 
est  eis  consolator.' 

Etlaudavi  ego  mortuos,  qui  Jam  mortui 
sunt,  super  viventes,  quicumque  ipsi  vi- 
Tunt  usque  nunc. 

Et  melior  super  hos  dnos ,  qui  nondum 
natus  est,  qui  nondum  vidit  opus  malum, 
quod  factum  est  sub  sole. 

Et  vidi  ego  Universum  laborem,  et 
fiimul  omnem  virtutem  operis ,  quiasemu- 
latio  viri  ä  sodali  ejus  :  et  quidem  hoc 
vanitas ,  et  prssumptio  spiritüs. 

Stultus  complexus  est  manus  suas ,  et 
eomedit  camea  suas. 


VSaSlO  VÜLGATA. 

1.  Vertl  me  ad  alia,  et  vidi  calumnias, 
qusB  sub  sole  gernntur ,  et  lacrymas  inno- 
centium ,  et  neminem  consolatorem ;  nee 
posse  resistere  eorum  violentise  cnnctomni 
auxilio  destitutos. 

2.  Et  laudavi  magis  mortuos  quim  Ti- 
ventes  : 

3.  Et  feliciorem  utroque  jndicavi ,  qui 
necdum  natus  est ,  nee  vidit  mala  qus  sab 
sole  flunt. 

4.  Rursum  contemplatus  sum  omnes 
labores  hominum ,  et  industrias  animad* 
verti  patere  invidis  proximi  :  et  in  hcc 
ergo  vanitas,  et  cura  supeiilua  est 

5.  Stultus  complicat  manus  suas,  et  eom- 
edit carnes  suas ,  dicens : 


hie  füstüs  exequendam :  quid  mirum  niliU  dlstaro  inter  prolx»  et  improboi  qui  mqah  lioini- 
nesfont,  cum  nequidem  Inter  homines,  et  pecudessatis  lit  discrimini8;cüiii  •imiliter  proee- 
damus  in  lucem ,  timul  dissolvtinur  in  polrerem  ?  Hier. 

30.  De  terra  facia  sunt :  de  terra  Dihil  dIsI  corpus  raclum  est ;  et  signanter  de  corpore  dia- 
tut ;  terra  es ,  et  in  terram  rererterls  ,fiicUö  itaque  oftendiUir  nobis,  qoöd  juxla  corporis  tn- 
giliutem ,  peoora  simus.  Hier . 

21.  Quis  novit :  boc  e8t,haad  (licilÖ  cognoverls :  quft  phrasi :  Quis  habitabit :  »xii,  mulierem 
fbrtem  quis  inveniet?quu\  diceret :  Satis  ergo  cooslat  homines  corpore  non  nisi  esse  bestias : 
si  autem  videtar  hoc  esse  distanlla  qnöd  spiritos  hominis  ascendat  in  coslum,  ei  spiritn  p^ 
coris  descendat  in  terram ,  quo  istud  certo  auctore  cognorimos  ?  Hssc  quastio  non  nisi  intri 
resolrenda,  xii.  7.  Interim  in  incerto  ac  suspenso  retinqullur ,  ad  ignorantiam  bominam  de* 
clarandam ,  et  comprimendam  superbiam. 

4.  Rursum  industrias  animadverti  patere  invidias  proximi.  Stultus  comptieai  mamts  suas. 
Totum  quod  dlsserit,  hoc  est  ut  ostendat  et  eum  qui  laborat  et  habet  aliquid  in  mundo,  patere 
invidice  ;el  rursus  eum  qui  vivere  vult  quietus,  inopidopprimi  et  esse  utrumque  miserabücm; 
dum  aUus  propter  opes  pericUtatur,  alias  propter  inopiam  egestate  conficitur.  Hier.  ibid. 

5.  Stutlus :  pigw  t  de  quo  Fror.,  xxiy.  so.  et  seqq.  Comedit  carnes  suas  :  hjperboUe^: 
propter  nimiam  famem  :  Hier,  ourcoscit  inodii :  seipsum  exest  coris,  tsdio,  inertü. 


CAPUT  IV. 
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Melior  est  pknm  pn^os  cam  reqnie, 
quam  pleoltudo  manuuin  Jaboris  et  prs- 
sumptionlB  spiritüB. 

Et  coDTereus  sum  ego ,  et  vidi  Tanltatem 
sab  8ole. 

Est  iinus  et  non  est  secandos ,  et  qui- 
dem  fiUuB,  et  frater  non  est  el  :  nee  est 
flnis  omni  labori  ejus.  Et  quidem  ocolus 
^us  non  saUatur  divitiis;  et  cui  ego  laboro 
et  firaudo  anlmam  meam  bonitate  ?  sed  et 
hoc  yanitas ,  et  distentio  pessima  est. 

Meliores  dno  quam  unus,  qulbos  est 
merces  honat  in  labore  sao  :  quia  si  ceci- 
derit  unns»  eriget  particeps  socium  suum. 

Et  V8S  uni  cum  cecider&t ,  et  non  est  se- 
cttnduB  qui  erigat  eom. 

Et  quidem  si  dormlent  duo ,  etiam  calor 
erit  Üiis :  et  unus  quomodo  caleflet  ? 

Et  si  invaiuerit  super  eum  unus ,  duo 
stabnnt  adversüs  eum.  Et  fun&culus  tri- 
piex  non  cito  rumpitur.  . 

Melior  est  puer  pauper  et  sapiens,  quam 
rex  senex  et  stultus ,  qui  nescit  providere 
in  posterum. 

Quoniam  de  domo  vinctorum  egredltur 
nt  regnet :  quia  etiam  in  regno  ejus  natus 
est  pauper. 

Vidi  universos  viventes ,  qui  ambulant 
sab  soie  cum  adolescente  secundo ,  qui 
consurgetpro  illo. 

Non  est  flnis  omni  populo  ejus,  uni- 
versis  qui  fuerunt  ante  illos  :  et  quidem 
novisimi  non  Istabuntur  in  eo :  sed  et  hoc 
vanitas ,  et  praesumptio  splritüs. 

Custodi  pedem  tuum  cum  vadis  in  do- 


6.  Melior  est  pngillus  cum  reqnie,  qakm 
plena  utraque  manus  cum  iabore ,  et  af- 
flictiooe  auimi.* 

7.  Gonsiderans  reperi  et  aiiam  Tanlta- 
tem sub  sole ; 

8.  Unus  est ,  et  secundum  non  habet , 
non  fllium  ,  non  fratrem ;  et  tamen  lalMH 
rare  non  cessat,  nee  satlantur  oculi  ejus 
divitiis  :  nee  recogitat,  dicens :  Cui  la- 
boro ,  et  fraudo  animam  meam  bonis  P  in 
hoc  quoque  vanitas  est ,  et  aillictlo  pes- 
sima. 

9.  Melius  est  ergo  duos  esse  simni,  qnäm 
unum  :  habent  enim  emolumentum  so- 
cletatis  sus : 

10.  Si  unus  ceciderit,  ab  altero  fhlcie- 
tur.  Vffi  soll :  quia  cum  ceciderlt ,  non 
habet  sublevantem  se. 

n.  Et  si  dormierlnt  duo,  fovebuntur 
mutuo  :  unus  quomodo  caleflet  P 

12.  Et  si  quisplam  pnevaluerlt  contra 
unum ,  duo  resistunt  ei  :  funiculus  tri- 
plex  difflcitö  rumpitur. 

13.  Melior  est  puer  pauper  et  sapiens, 
rege  sene  et  stulto ,  qui  nescit  prsvidere 
in  posterum. 

14.  Quod  de  carcere,  catenisque  Inter- 
dum  quis  egrediatur  ad  regnum ;  et  alins 
natus  In  regno ,  inopIÄ  consumatur. 

15.  Vidi  cunctos  viventes,  qui  ambu- 
lant sub  sole  cum  adolescente  secundo , 
qui  consurget  pro  eo. 

16.  Inflnitus  numerus  est  populi  om- 
nium ,  qui  fuerunt  ante  eum :  et  qui  post- 
ea  futuri  sunt  non  laetabuntur  in  eo :  sed 
et  hoc  vanila&i  et  afflictio  splritüs. 

17.  Custodi  pedem  tuum  Ingrediens  do- 


Y.  Miam  vanitatem :  aTtrititm,  quam  graphicö  depingit. 

8.  l^niu  €Si  :  toloi.  Supri  irrlBerai  eum  qui  cerü  bnredis  causS  leipsum  gtulti  excnxciat : 
nunc  ipYenit  alulliorem  eum  qui  liarede  nuilo ,  liaud  secida  defiraudat  genium.  Nee  satiantur 
oculi  ejui  divitUi :  nitiil  quidquam  ex  toi  opibus  usurpare  ausus ,  prster  insaiiabilem  rldendi 
libidinem,  at  habetur  infri ,  ^.  lo.  Nee  recogitai ,  dicens  :  poatlum  elucidationia  gratis  :  deeat 
enim  Heb.  lxx.  in  latini  eliam  venioDe  bujua  capitis  iv.  apud  Ambrosium  ,  et  apud  Hier. 
Comm.  ad  Paulam. 

9»  10.  Meliut...  duaseste.,.  Vce  soli :  merilö  hnc  lubnecUl  avarlli»  ;  quippe  avarus  omnis 
hamanltaUs  experi,  iucubat  diTitila ,  nulium  amicitiaD  fulcimentum  quarit. 

12.  PtmiculM  triplex ;  proverbiale  dictum ,  ad  todera  gentium  et  privatorum  etiam  amici- 
tiam  commendandam. 

13.  Melior  est  puer..,  rege :  Jam  ad  regia  majeatatis  vanitatem  pergit.  Primum  quöd  ipal 
reges  vacui  sapientiä  ,  puero  imbecilliores  sint ;  alterum, 

14.  Qubd  de  carcere :  quöd  regia  etiam  capita  communi  hominum  sorte  ab  inflmia  ad 
aumma,  i  lummis  ad  inflma  volutentur.  Sic  Joseph  h  carcere  propemodum  ad  regnum  :  sie 
Job  k  aummi  fortnnft  in  sierquilinium.  Tertium ,  quöd  ipsa  majestas  State  obsolescal:  ^.  seq. 

15.  ^idi  cundos  viventes..,  eum  adolescente  secundo :  regni  hsrede  designato,  olisequiis 
promploa ,  atque  orieotem ,  ut  aiunt ,  aolem  adorantes. 

16.  Inftnitta  numerus...  ante  eum :  eos,  regem  scüicet  patrem  cl  fllium,-  Hier,  ex  Heb.  lxx. 
ad  verbum  :  ad  facies  eorum :  coram  ipsii :  Imiumerabiles  et  ipsorum  «to  fuere ,  et  postea 
ftatari  sunt  qui  eos  nesciant ;  Um  angnstö  regnant. 

ST.  Custodi  pedem  tuum  :  attende  tibi ,  ciim  ad  Deum  accedis.  Jppropinqua  ut  audias, 
Multb  enim  melior  :  postremum  illud  deest  Heb.  tota  sententia  ex  Heb.  Accede  ad  audiendum 
(aive  obedieudam)  poliiU  quAm  ad  dandas  itultorum  vicUmas ;  quia  nesciunt  quöd  Ikciunt 
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oMon  IM,  et  qnpraiplafai  «t  audUft.  Su- 
per doo«m  ealm  InstplenUiiai  fleorlflolum 
tniim :  quia  neflciont  quödUKionl  malum. 


Del,  et  Mpptofkmuaiä  ot 
WoMb  enliii  mellor  est  ebeAeBüe«  qotai 
staltorum  vlcUnuD ;  qnl  Beadimt  ^okA  Ik 
elmtiod}. 


CAPUT  V. 

MmttU^guiwn  :  volm : ^ negmUpraiMeiiUam : ImptNarmm  ordo .- dMHanm  vamUai,%tt 
etaeqq«  DuicUexopere  iommu  sftvgtdUM  :paHi9  uU  opttmum,ti. et  leq. 


VElStO  S.  HIEKOIITKI. 

Noli  fesUnare  in  ore  tno ,  et  cor  tniim 
neu  feitinet  ad  profereadam  verbam  In 
oonspeotu  Del :  quIa  Dens  In  ccelo ,  et  tu 
super  terram.  Propter  hoc  eint  verl«  tua 
.pauea  ; 

Quia  Yeniet  aomnium  in  mulutudine 
eollicitudinis ,  et  tox  stulti  in  multipUca- 
Uooe  eermonum. 

Cum  Votum  voyeriB  Deo,  ne  moreris 
reddere  iUudzquia  non  est  voluntas  in 
iasipientlbuB.  Qoscumque  voTerls,  redde. 

Melius  est  non  vovere ,  quto  vovere,  et 
non  reddere. 

Mon  des  os  tuum ,  ut  pecoare  (acias  cai^ 
nem  tuam;  et  ne  dixeris  in  conspectn 
angeli ,  quia  ignorantia  est :  ne  irascatur 
Dens  super  Yocem  tuam,  et  disperdat  opera 
manuum  tuarum. 

Quia  in  multltudine  somniorum  et  va- 
BRates,  et  verba  piurima  :  sed  Deum  time. 

Si  ealomnlam  pauperis ,  et  rulnam  ju- 


TEaSIO  VUL6ATA. 

1.  Ne  temerö  quid  loquaris,  neqae  cor 
tuum  8tt  velox  ad  preteeodum  aermewan 
eoram  Deo.  Dens  enim  In  oqbIo,  et  tu  io* 
per  terram :  idcirco  aintpauci  aenneuM 
ttti. 

2.  Multas  curaa  eaquanlor  aonmla,  et 
in  multis  sermonibus  invenletor  stnlUtiai 

3.  SI  quid  vovisti  Deo ,  ne  morerlt  red- 
dere :  diepUcetenim  ei  infldeliaetatolta  pro- 
mlssio :  sed  quodcumque  TOTerie ,  redde : 

Multöque  melius  est  non  Tovere,  qntai 
post  Votum ,  promissa  non  reddere. 

5.  Ne  dederis  os  tuum  nt  peocare  fiielaft 
camem  tuam  :  neque  dicas  eoram  aagelo : 
Non  est  Providentia :  ne  forift  iratua  Deos 
contra  sermones  Um»  ,  diasipet  enncta 
opera  manuum  tuarum. 

6.  Ubi  mülta  sunt  somnia ,  plnriouB 
sunt  vanitaies  ,  et  sermones  ianomeri:  tu 
verö  Deum  time. 

7.  Si  videris  caluomias  egenorua,  et 


malnm :  eodem  cam  ValgiU  sensu.  Has  sententias  et  reliquas  aique  ad  f.  9.  seqaentiseapitiis 
non  bcild  connectas  cum  aniecedenübus.  Yerum  Ecdeslastes  dum  omni«  vana  prmllcti,  ne 
etlam  pieutem  tanls  accensere  rideatur,  lia»  de  precilmt ,  deque  inspectore  Deo,  TOttäquo 
ffltenerlt.  FertÄ  eitsm  quöd  inter  vant  oompntet  Ailsura  culuim ,  et  in  exterioribm  lantüm 
poaltum. 

1.  Ne  tenurh..,,.  eoram  Deo :  ergo  ad  pietatem  pertinet,  parcö  et  moderati  loqui ,  cum  de 
verlx)  otioeo  rationem  reddi  oporteat ,  Matt.,  xti.  S6.  scriptumque  iil ;  In  mulUloquio  ntm  deerit 
peccatum.  Prov.,  x.  19.  <^uln  eUam  de  orando  Deo  Cliristus  prscipit :  OranUs  auiaH,  noUU 
muitäm  loqui ,  sicul  ethnicl :  putant  enim  gubd  in  mulUloquio  suo  exaudiantur.  Mattli.,  vi. 
7, 8.  Ac  notantur  Pluria «i,  quöd  Tiduai  decipiant  eub  obtentu  prolixm  orationis,  Marc,  tu. 
40;  Bfatlh.,  xxui.  14;  Luc,  xx.  47.  Deta  enim  in  cceto :  plana  sentenlia ,  quöd  Dens  tubUDii, 
nos  humüea;  et  qu6d  qoram  rege  tacere ,  reverenU«  iil. 

9.  JffuUas  curat :  ticut  turbida  et  molta  aomnia  toUicilum  hominem  designant ,  sie  mnlta 
verba  ttultum.  Ideo  de  Deo  rebusque  dirinis  parcö  loquaris :  quöd  eUam  ea  qa«  none  not 
arbitramur ,  per  a peculum  ridemus  et  in  onigmate ,  et  velui  aomnium  comprebendimu^  quod 
teuere  nos  puUmua:  Hier. 

3.  Displlcet  enim  ei  infidelts  ei  stulta  promissio :  quia  non  est  voluntaa  in  insipientibns  : 
Hier,  ex  Heb.  Nulla  oonilantia  Tolunlatia ,  neque  üUum  decretom,  ant  proprio  yoluntas;aed 
ut  In  aomniif,  cnci  Tanique  conalus. 

5.  Ne  dederis  os  tuum :  ne  abularis  sermone,  ut  te  ipsum  in  adulteria  et  corruptelas  tlUciai, 
quod  faciunt  qui  dicunl :  Non  est  Providentia :  non  eal  uUto;  iire  ut  babel  Heb.  Error. est, 
aut  ignorantia  est :  res  humanas  nemo  respicit:  omnia  c»co  errore  Tolvuntur.  Coram  angdo  : 
executore  divins  uliionls. 

6.  Ubi  muUa  sunt  somnia,  plurimce  sunt  vanitates,et  sermones  innumeri :  qualis  est 
niator  xana  cogiUns ;  lalis  nogax  et  loquax  vaoa  effutiens  :  ut  supri,  f,  2.  Tu  verb  Di 
time  zuii.i, 

7.  Si  videris  caiumnias :  pauperibus  illat«  calumni«,  ne  le  conlurbent,  cum  sint  suo  ordiae 
et  loco  conitiiuta  in  republicA  potosuies ,  qu«  maleflcia  ulciscantur. 


CkPVf  V. 


s« 


AcM-,  et  ll^fMftlfes  Tldsrii  In  Mgtotie ,  ne 
mirerls  super  negetlo :  ^iita  eftoätoussoper 
eicelsmp  castodit , 

Et  mttMer  est  super  fflos ,  et  arnpUns 
ton»  lo  omidbui  est  rei  f  n  agro  cuite. 

Qm  dfligit  ftrgentmn,  non  Implebtlnr 
argento ;  et  qul  diliglt  dlYitlas ,  lion  frue* 
tnr  eis :  sed  tu  Ivee  Tanltas. 

Uk  miKltodlne  enim  bonorum ,  nyiltl 
sunt  qui  comedunt  ea ;  et  qom  est  forü- 
tudo  habenti  illam ,  nisl  ut  Tideat  oculis 
anis? 

Ilalcls  Bomnos  qienuiti,  slve  pa«lulnm, 
slve  plus  comederlt;  et  saturitaa  diVitls 
non  sinlt  enm  dormlre. 

Est  languor  petelmus  quem  vidi  sub| 
icrte«  dtrltlaa  castodlri  In  maium  poesi- 
dnatlseas« 

fit  perlemnt  dWItift  fflss  in  dialentlone 
peaalmA  :  et  genult  flllum ,  et  non  est  In 
manu  eins  qüldqnam. 

Stent  exivit  de  utero  matila  susb  nudus 
Rveitetur :  nt  eat  alent  venH,  et'nltail  ac- 
clpit  de  faibore  sno»  iit  teneat  in  manu 
^aliia« 

Sed  et  hoe  vanitas,  et  languor  pessl- 
HR» :  Stent  euim  advenit ,  Ita  et  abiblt. 
4)Mi  abundantia  ejus  qui  in  ventom  k- 
berat? 

Et  quidem  omnlbus  diebns  suis  in  te- 
aebrtft  cemedit ,  et  inotn «  et  iracundiä 
nnlta  f  et  langnore ,  et  insantt. 

Ecce  quod  vidi  ego  bonum ,  quod  est  oi>- 
tteiim ;  comedere ,  et  bibere,  et  oemere 
Jocundltatem  in  omni  labore  suo » quo  la~ 


Ylolenta  jnAcia ,  et  submtl  Jentltlam  fai 
proTlnoia ,  non  mirerls  snper  hoe  nege- 
tio  :  quia  excelso  excelsior  est  rilns ,  et 
saper  hos  quoque  eminentlore  sunt  alH , 

8.  Et  insuper  unIferuD  lerne  rex  im^ 
pemt  serrientl. 

9.  Atarus  non  ImpieMtor  peennlA ;  et 
qui  amat  divitias,  fructum  non  eapletek 
eis  t  et  boc  ergo  vanitas« 

10.  Übt  multtt  smit  4q(pes,  mtiltl  et  qul 
comedunt  eas.  Et  quid  prodest  possessort » 
nisi  quod  cernit  divitias  oculis  suis? 

11.  Dulcis  est  flomnua  operanti»  sl^ 
parum ,  sive  multnm  ceraedat :  saturltaa 
autem  divitis  non  sinit  eum  dormlre. 

12.  Est  et  alla  Inflrmftas  pessima,  quam 
vidi  aub  Sole :  diTltUs  consermt«  In  ma- 
lum  domini  sui. 

13.  Pereunt  enim  In  affliictione  pesalmA : 
generavlt  flliam,  qui  in  aommA  egealate 
erlt. 

14.  SIcut  egressus  est  nudus  de  utero 
matria  au»,  sie  reirerialiir ;  et  nlbU  woh 
feret  secum  de  labore  ano. 

15.  Bfiseiabilis  prorsus  inflrmüas;  quo» 
modo  venlt,  sio  revertetttr.  Quid  ergo 
prodest  ei  qoöd  labonivU  in  ventnm  P 

• 

16.  Gunctis  diebus  vits  su»  comedit  in 
tenebrls  et  in  cnris  rnidtis ,  et  In  «rnnmA, 
atque  triatiUA. 

17.  Hoc  itaque  Visum  est  mihi  bonnm«, 
ut  comedat  cpiis ,  et  bibat,  et  froalur  Iab- 
titia  ex  labore  suo ,  quo  laboravlt  Ipse  aub 


t.  Bt  fmmptr  untversoB  terra  :  (ae«  loUia  regioBli)  rex  omnitat  prctit»  et  tabjadat  palaa- 
Utei  la  ordiaem  oogtl«  Postramiu  venut  in  Heb.  sie  tiabet:  et  exeeüealk  (fifvetaoliinieatani) 
lern»  est  In  omnibat;  rex  ipse  agro  servil;  a  qua  inlerpreutione  non  tbborret  Hier,  ad  Paii- 
loi.  SaMua  eat :  ciftn  ahit  all«  aliis  subditn  poteslates  :  inest  Urnen  qu«dani  relxia  aqaalilaa , 
communisque  altrix  omnium  tellus  :  rex  ipse  a'grosenrit,  atque  inde  victum  accipit,  neo  i 
coauDuii  oondilione  eximltur.  Hunc  poiestatum  inTicem  subjeclarum  ordinera ,  tili  cam  Bie- 
Tonymo  referunt  ad  Deum  et  angelos  rcgum  regnonimque  praesides ,  qui  injuriam  problbere, 
▼el  präsente  poeni  uicisci  possent,  nisi  Del  Judicium  ad  futurum  snculum  servaretur,  miMfs 
mgelii  m^asoribofl  q«l  colIi|ant  de  regno  ejnsomnit  seandaia ,  ut  est  UatUi.,  xin.  so,  li.  so- 
pri»  in.  IS,  17. 

9.  Jvgriu  non  implebUur  :  jam  ad  vanltaies  redit ,  ae  primam  atarlU«  et  opum  ;  qudd 
animimi  non  expleant :  quöd  nullos  ex  lllb  dignus  frnctos  :  f.  9.  quM  utcumque  als  dites, 
non  tarnen  ipse  tu  plus  es»terls  eapias,  sed  tantdm  Importunos  atque  ollosos  rentres  accersas  : 
^.10.  quM  nee  ipse  niare,  sed  tanquam  A  sacris  abslineas  ,  sola  tibi  Intnendl  Aieultate  relictl : 
iMd.  quöd  nteofiique  utare,  leque  clbis  Ingnrgiles,  Id  tanlüm  luerere ,  ut  somni  suaTitatem 
crudhate  turlies  :  ti.  quöd  Hbl  qooqae  male  vertant ,  cdtf  potentiorlbas  pr«da  futums  sis : 
11.  quöd  pereant,  leqae  destüuant,  In  afffleilane  (sive  occupatlone  :  Heb.)  maxtmdf  cum  Hs 
maxlfflö  indigeas  :  iS.  quöd ,  etil  vel  maxlmö  in  re  splendida  viras ,  non  eö  UM  liberi  fbrtuna« 
tiorei  futuri :  il>id.  quöd  denique  dlvites  oquÖ  ac  CAteri  mortales  nudl  aique  egeni  et  nascan- 
tar  et  intereant :  u,  is,  atque  omnino  se  exenident  atque  conflctant  inanfbos  cnris  :  is ,  is. 
Rote  antera  liane  sentenUam :  duleis  9<mntu  operanli  ^  ^.  1 1.  ne  ollo  lorpescas  :  slve  parum  , 
9t9e  mvMan  eomedat :  nt  non  In  copift  sed  in  sufficientia  sIt  quies ,  aomnfqne  atque  adeo  lotlai 
Tft»  üMvftas.  Ex  quo  eflieltur  Istnd  : 

17.  Hoc  itaque  vUum  est  mihi  bofium ,  ut  comedat  quis :  ad  oomparatlonem  ejus ,  qnl  taaie 
eraelata  ao  lawllo,  perltaia  eomparat,  nseUorem  dioit  esse  eum  qui  prnentllmf  fruitor. 


3S4 
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boravit  sub  sola;  nomero  diernm  Titas 
8I1IB ,  quos  dedit  ei  Dens :  hac  quippe  est 
pars  ejus. 

Sed  omnis  liomo  coi  dedit  Deos  diyitias 
et  BiüMtantiam ;  concessitque  ei ,  at  ve»- 
ceretur  ex  eis ,  et  toüeret  partem  euam, 
et  iataretur  de  iabore  auo;  lioc  Dei  do- 
num  est. 

Non  enim  multüm  recordabitur  dierum 
Tits  8I18B ;  qala  Dens  occupat  in  IstitlA  cor 
ejus. 


aole  nomero  dienun  vit»  so»,  quos  dedit 
ei  Deus ,  et  hsc  est  pars  iUius. 

18.  Et  omni  homini ,  cul  dedit  fieos  di- 
yitias ,  atque  substantiam ,  potestateoiqne 
ei  tribuit ,  ut  comedat  ex  eis ,  et  froatur 
parte  suA ,  et  istetur  de  iabore  sno ;  hoc 
est  donum  Dei. 

19.  Non  enim  satls  recordabitur  dierum 
viUe  SU»,  e6  qudd  Dens  occnpet  deiicüs 
cor*eJas. 


CAPUT  VI. 

DivUiarum  vonlla« :  anxio  et  avaro  diviU  metior  aborilviu :  patUg  frul :  hoc  tUam 
1,  S»  9.  Iicmiman  tapieniia ,  nihU  nUi  verba :  «um  Deut  sapUnt. 


TERSIO  S.  HIERONTMI. 

Est  malum  quod  vidi  sab  sole ,  et  ik>e- 
quens  apad  homines : 

Vir  cui  dedit  Dens  diyitias ,  et  substan- 
tiam ,  et  giorlam ,  et  nihil  deest  anim» 
ejus  ex  Omnibus  que  desiderayit ;  et  non 
dedit  ei  Dens  potestatem  ,  ut  manducaret 
ex  eo ;  sed  yir  aiienus  comedit  iUud.  Hsc 
vanitas  est  et  ianguor  pessimus. 

Si  genuerit  yir  centum  liberos ,  et  annis 
multis  yixerit,  et  piures  fuerint  dies  an- 
norum  ejus,  et  anima  ejus  non  repieatur 
bonis;  nee  sepulcrum  fuerit  Uli ,  dixi  me- 
lius ab  eo  esse  abortiyum. 

In  yanitate  quippe  yenlt ,  et  in  tenebris 
yadit ,  et  in  tenebris  nomen  ejus  al>scon- 
detur. 

Et  quidem  sdem  non  yidit ,  nee  cog- 
novit  requies  huic  magis  quam  Uli. 

Etsi  yixerit  milie  annos  duplices,  et 
bonitatem  non  yidit  :  nonne  ad  iocum 
nnum  omnia  properant  ? 

IS.  Hoe  est  donwn  Dei  .*  qaateeamque ,  non  donam  illod  miximum  de  quo  ioiki : 
cap.  XII. 

19.  Non  enim  $aiit  recordabitur  dierum  vitce  suce :  ItbenUs  te  t«dio  pleo« ;  ut  tou  hajoi 
Tita  tatTiUf  ia  otriirione  sut  posiu  yideatur. 

3.  yir,  cui  dedit  beut  divitiat :  runus  ad  diyilias :  neque  exagllare  ommI  radicera  omnima 
malorumaTaritiam  ,  quamquidam  appetentet,  teste  Paulo.  I.  Tiin.,Ti.  lo.  erraverunt  ä  fide, 
et  inieruerunt  te  dolifibut  mulUt;  quaSalomoa  Uub  commemorai. 

3.  Si  genuerit  quitpiam  centum  liberot,  et  vixerit  muUot  annot:  sive ,  ut  Infrl,  e.  eliamii 
dttoboB  millibus  tnnli  vizerit.  Duo  lunt  qaibus ,  vel  mtximö ,  bumana  Tila  protendatar  :  pri- 
müm  Bl  ipta  longinlma  füerlt,  postea  li  ia  iolx>lem  amplittimam  diffundalur ,  ia  qut  etfln- 
mu8  IsüuB  y  et  eiiam  mortui  reviTiscamus.  Atqui  b»c  duo  vana  sunt,  et  infiuctooH  avarii. 
Et  anima  iUiut  non  utatur  bonit:  li  infeliz  ille  est ,  et  c«co  errore  deviui,  qui  bujos  vits 
bonis  avaritia  se  fraodat ,  quantö  magis  qui  Teris  bonis,  fide  ac  doctrinA  sancU ,  Deique  gratiA 
non  utitur  ?  Quod  melior  illo  tit  abortivut.  Bonum  erat  ei ,  ti  natut  wm  fUittet  homo  ÜU* 
Mau.,  XXT1. 34.  Diligenter  adverte ;  non  absoluta  melliis,  sed  melius  ipsi. 

4,  5.  Frutira  enim  venit,,.  non  vidit  totem.  Ciarum  hcc  pertinere  ad  abortiyi  oomparaiio- 
nem.  Atlande,  cbrisiiane,  qui  nructum  parturientis  spiritOs  abortire  focis,  neque  deducis  ad  so> 
lern,  sed  perire  in  tenebris,  et  oblivione  deleri  sinis.  Perpeode  iila  ferba ;  Fruttra  ÜU  wemU, 
qui  nee  Deo  gloriam,  nee  sibi  reiicilatem  peperit ;  et  4  Dei  regno  pulsus ,  ad  tenobras  ezterio- 
res  miuitur :  ubi  est  fietut  et  ttridor  dentium.  Matth.,  xxii.  IS. 

6.  Nonne  ad  unum  Iocum  properant  omnia?  AUa  sentenlia ,  ad  quam  saqaentia  portinent. 


TERSIO  yULGATA. 

1.  Est  et  aliud  malum,  quod  Tidi  sob 
sole ,  et  quidem  frequens  apud  homines : 

2.  Vir  cui  dedit  Deus  divitias ,  et  sub- 
stantiam ,  et  honorem ,  et  nihil  deest  ani- 
maß  sus  ex  omnibus ,  qusB  desidernt :  nee 
tribuit  ei  potestatem  Dens  ut  comedat  ex 
eo ,  sed  homo  extraneus  yorabit  illad.  Hoc 
yanitas ,  et  miseria  magna  est. 

3.  Si^  genuerit  quispiam  centum  libens, 
et  yixerit  multos  annos,  et  piures  dies 
aßtatis  habuerit,  et  anima  illius  non  uta- 
tur bonis  substantise  sus,  sepuiiarAqne 
careat :  de  hoc  ego  pronuntio  quöd  jnelior 
illo  Sit  abortivus. 

4.  Frustra  enim  venit ,  et  pergit  ad  tene- 
bras ,  et  oblivione  delebitur  nomen  ejus. 

5.  Non  yidit  solem ,  neque  cognoTlt  dls- 
tantiam  boni  et  mall : 

6.  Etiam  si  duobus  millibus  annis  yixe- 
rit, et  non  füerit  perfrultus  bonis :  nonne 
ad  unum  iocum  properant  omnia. 


CAPUT  VII. 
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Omnls  labor  hominlB  in  ore  Ipslus ,  et 
quidem  anima  ejus  non  implebitur. 

Quid  eolm  ampHiis  sapiens  ä  stulto; 
quid  panperi ,  nisi  scire  ut  vadat  contra 
Tltam?  . 

Mellor  est  aspectns  ocnlorum  super  am- 
bulantem in  anlmft  :  sed  et  hoc  vanitas , 
et  pracsumptio  spiritds. 

Quid  est  quod  futurum  est :  Jam  Toca- 
tum  est  qomen  ejus  et  cognitum ;  quia 
homo  est,  et  non  poterit  Judicarl  cum 
fortiore  se. 

Qnia  Bont  verba  muHa  miiltipllcantia 
Tanitatem. 


7.  Omnis  labor  hominis  in  ore  ejus : 
sed  anima  ejus  non  implebitur. 

8.  Quid  habet  amplius  sapiens  k  stulto  ? 
et  quid  pauper  ,  nisi  ut  purgat  illuc ,  ubi 
est  Vita  P 

9.  Melius  est  vldere  quod  cupias,  quam 
desiderare  quod  nescias  :  sed  et  hoc  va- 
nltas  est ,  et  prxsumptio  spiritüs. 

10.  Qui  futurus  ^st,  jam  vocatum  est 
nomen  ejus ,  et  scitur  quud  homo  sit ;  et 
non  possit  contra  fortiorem  se  in  judicio 
contendere. 

1 1 .  Verba  sunt  plurlma ,  multamque  in 
dlsputando  habentia  Tanitatem. 


CAPUT  VII. 

Fana  Mtientia  :  guasitiones  :  mafora  te  gucerere  :  quid  quo  melim :  ritus  ,4,5.  correptio 
adulaiio  :  paüens,  9.  ira  stuUorum  est :  stullum  tempora  proBferre  iemporibus  :  sapienüa  ** 
13. 20.  divitice;  cavere ,  is.  sopere  ad  sobrieiatem,  i7,  is.  nemo  sine peccaio,  3i.  de  aapienJ 
UA,  obtinenda  pra^sumere ,  24, 25.  mulieres,  26  et  uqq,  homo  recius,  30.  quis  sapiens. 


TERSIO  S.HIERONTMI. 

Quid  plus  homini  ?  quis  enim  cognovit 
quid  Sit  bonum  homini  in  vitä  ?  nume- 
rum  dlerum  vitae  vanitatis  ejus ,  et  faciet 
ea  quasi  umbram  :  quia  quis  annuntiabit 
homini  quid  sit  post  eum  sub  sole? 

Bonum  est  nomen  super  oleum  bonum , 
et  dies  mortis  super  diem  nativitatls. 


TERSIO  VÜLCATA. 

i.  Quid  necesse  est  homini  majora  se 
qusrere,  cum  ignoret  quid  conducat  sibi 
In  vitÄ  suä  f  numero  dierum  peregrlnatio- 
nis  sucB,  et  tempore  quod  Telut  umbra  praß- 
tcrit  r  Aut  quis  ei  poterit  indicare ,  quid 
post  eum  futurum  sub  sole  sit?  .  . 

2.  Melius  est  nomen  bonum ,  quam  un- 
guenta  pretiosa ,  et  dies  mortis  die  nativi- 
tatls. 


Sieautem  habet :  Miserrimi  ilü  sunt,  quI  concessis  bonis  non  ulunlur  :  fac  aotem  ulare  :  non 
eö  eris  beaüor,  eüm  mon  IngruaL  Aid  unum  locum  proper ant :  omnes  en\m  morimur ,  et 
qttasi  aqucB  dilabimur  in  terram,  quce  non  revertuntur.  II.  Reg.«  xiv.  tl. 

7.  Omnieialfor  hominis :  hajuamodi  quem  dizimas,  comedenlls  ac  hibentfa,  partiaque  opf- 
Iku  ulenüa,  in  ore  ejus,  circa  palalum  Teraalur  :  mlserabüia  labor  qai  Teniri  et  puiredlni 
lerTiat.  sed  anima  ejus  non  implebitur  :  animus  majori  bono  natus ,  hts  impleri  non  polest. 

S.  Quid  habet  amplius  sapiens  ä  stulto  /  Supple  :si  in  edendo  et  bibendo  Tita  constat,  ei 
quid  pauper,  ac  frugi,  babei  sciiicet ,  nisi  ui  pergat  illuc  ubi  est  vita  ?  nisi  ut  ea  adiplacator 
qufbas  Tivat,  atque  Organum  corporis  sustentet ,  nee  pereat  InedIA  :  Hier,  quod  magis  Heb. 
cooerttiU  Quid  pauperi  (deeal )  scienti  pergere  ante  Titas,  seu  Tilam  sustentare  ?  quasi  dlce- 
ret :  panperi  «quo  ac  divlli  Ticlus  communis;  nee  sapiens  eä  re  plus  habet  aut  seit,  qu^ra 
c»leri  :  communis  eis  cura ,  ut  Titam  protendant.  Allende  autem ,  dirisitane ,  bac  Tivendl 
cora ,  quim  benö  ad  veram  »ternamque  Titam  transferalur  ,  de  qu3  Infri  dicetur. 

9.  Melius  est  videre :  meUor  est  aspectus  oculorum  super  ambulantem  in  anlmft.  Hier,  ex 
Heb.  id  est,  Tana  et  Imaginaria  sectantem;  quöd  eödem  perUnetaiquc  antecedentia ,  nempe 
ut  intelligamus  melius  esse  ac  preslantius  frul  priesenUbus  Iwnis  quie  In  promptu  habeamus , 
quimanimum  ioani  spe  pascere ,  aut  pbilosopbanlium  more,  Tanas  acsupra  nos,  atque  inez- 
tricabiles  lentare  qusslIoRes. 

10.  Qul  futurus  est.  Et  hoc  perlinet  ad  humana  saplentis  Tanitatem,  scire  omnia  k  Deo  pra- 
Ttsa,  suisque  Jam  distincta  nomlnibus,  eumque  unum  scientem  sapientemque  esse ,  qui  om- 
nia ae  ftiture  «aquo  ac  pralerila  mente  complecutur.  Bt  scitur  qubd  homo  sit :  scllur,  Inquam  , 
homlnem  tantüm  esse  bominem  :  et  qoöd  frastra  niliUir  supra  vires  :  et  non  possit  contra 
fOrtlorem  se  in  judicio  contendere :  contra  Deum  sciliceU 

11.  Kerba  sunt  plurima  :  alia  ratio  retundends  sapientiom  TaniuliB,quöd  in  bominom 
qncsUoDibus  ac  disputaUonIbos,  nibil  nisi  Terba  sint ,  et  inairls  loquacitas;  si?e ,  ut  habet  Heb. 
qnia  sunt  Torba  plurima  multiplicanlia  vaniuiem  :  quo  etiam  sequentia  pertinent. 

1.  Majora  se  quoerere  :*torquere  se  qnsstlonibus  qua  captum  eisuperent :  alia  ratio  quA 
•cientiarum  patescal  Tanltas  :  altlora  scrulari ,  obTia  et  neccssarla  ignorare. 

3.  Melius  est  nomen  bonum :  cOm  lam  brevis  viu  sit,  ut  sepe  anlea  memoralum ,  borlaiur 
«tlkciat-fiunamTiUlODgiorem.  Hier.  MeUor  dies  mortis  die  nativitatls ,  non  tantüm  propter 
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ECCLESIASTES. 


Melias  est  Ire  ad  domum  luctüs ,  quiun 
ad  domum  convivU  ,  in  quo  flnis  est  om- 
nis  hominis ;  et  qul  vivit ,  dabit  ad  cor 
sunm. 

Helior  est  ira  quam  risus :  quia  in  mce- 
rore  vultüs  emendabitur  cor. 

Cor  sapientis  in  domo  luctQs,  et  cor  in- 
sipientis  in  domo  laetitise. 

Melius  est  audire  increpationem  sapien- 
tis super  virum  andientem  carmen  stul- 
tornm. 

Quia  sicut  Yox  spinarum  sub  ollft ,  ita 
Tlsus  stultl :  sed  et  hoc  Tanitas. 

Galumnia  conturbat  sapientem ,  et  per- 
4it  cor  fortitudinis  ejus. 

Melius  est  novissimum  sermonisyqulim 
principium  ejus ;  melior  est  patiens  super 
cxcelsnm  spiritu. 

Ne  festines  in  spiritu  tno ,  ut  irascaris  : 
quia  ira  in  sinu  slultorum  requiescit. 

Ne  diieris  :  Quid  factum  est ,  quia  dies 
priores  erant  meliores  quam  isti  ?  quia 
non  saplenter  interrogasti  de  hoc. 

Bona  est  sapientia  cum  hsreditate ,  et 
amplius  vldentibus  solem. 

Quia  quomodo  umbra  saplentiaß,  sie 
Tunbra  argenti ,  et  qucd  plus  est ,  sclentia 
sapientis;  viviflcabit  habentem  se. 

Yide  Opera  Dei :  quoniam  quis  poterit 
adornare ,  quem  Dens  peryerterlt  ? 


3.  Melius  est  Ire  ad  domtmi  hMtte, 
quAm  ad  domum  convivli :  in  UU  enim 
flnis  cunctorum  admonetnr  hominam .  et 
yiyens  cogitat  quid  futoriun  sit. 

4.  Melior  est  ira  risn  :  quia  per  tiisti- 
tiam  Tultüs,  corrlgltur  anlmus  delin- 
quenüs. 

5.  Ck)r  sapientium  ubi  tristitia  est,  et 
cor  stultorum  ubi  betitia. 

6.  Melius  est  ä  sapiente  corripi ,  qnitni 
stultorum  adulatione  diecipi. 

7.  Quia  sicut  Bonitus  spinamm  arden- 
tium  sub  ollA ,  Sic  risus  stohi :  sed  et  hoc 
Tanitas. 

8.  Calumnia  conturbat  sapientem,  et 
perdet  robur  cordis  lllins. 

9.  Melior  est  finis  orationls,  qo&m  prin- 
cipium. Melior  est  patiens  arrogante. 

10.  Ne  sis  Telex  ad  irascendnm  :  qnia 
ira  in  sinu  stultl  requiescit. 

11.  Ne  dicas  :  Quid  putas  cans»  est, 
quöd  priora  tempora  meliora  fuere  qu^m 
nunc  sunt  ?  stulta  enim  est  hujuscemodi 
interrogatio. 

12.  Utilior  est  sapientia  cum  diTitiis ,  et 
mag\s  prodest  Tidentibus  solem. 

13.  Sicut  enim  proteglt  sapientia,  sie 
protegit  pecunia.  Hoc  autem  plus  habet 
eruditio  et  sapientia ,  qu6d  Titam  tribiiont 
possessori  suo. 

14.  Gonsidera  opera  Dei,  quöd  nemo 
possit  corrigere  quem  ille  despexerit. 


TilA  erumnas  ,  Terikm  etiam  quöd  naflcentii  inoerta  studf a  ,  mortui  iaiu  in  lolo  iit  positc 

4.  Melior  est  ira  (siTO  indigoallo)  emendantif  et  ctstiganüs ,  risu  Mandientit  et  adolaaüi. 

5.  Cor  sapietUiwn  ubi  trisUUa  est :  cor  sapienUum  in  domo  lactAs ;  cor  stttlionim  in  dorn» 
convivü  (sItc  iBtilia») :  Heb.  lxx.  Lvtilia  enim  disaoWU  sapientiam,  iactna  «nperbiam  atolü- 
iiamque  comprimit. 

d.  Quam  tluliorum  adulatione  dedpi :  quim  canticum  slnltorum  ,  lapple ,  audire :  Heb. 

7.  Quia  sicut  sonitus  spinarum  ardentium  sub  oUd :  sie  stultorum  gaudia,  grata  licet  in  spe- 
clem,  nilill  nisi  inanem  aU'epltum ,  et  evanidam  lucem  prsbenL  0^»  omnia  4  f.  S.  pertiaeBl 
ad  buman»  iBlilias  Tanltatem ,  de  qui  etiam  suprl  ii.  3. 

8.  Calumnia  conturbat  (etiam)  sapientem ;  et  perdet  robur  eordit  ilUus :  sie  lxx.  sie  Hier, 
ad  Paalam :  Heb.  eodem  sensu :  et  munus  (seu  donum)  perdit  cor  (sIto  mentem)  sopple  »- 
pientis;  de  quo  prlmo  membro  :  juxta  iilud  Deut.,  xti.  19.  munera  exeoscant  oeatlot  sapie^ 
iuan :  qulbus  bumauss  sapientia  Imbecilütas  demonstratur. 

9.  Melior  est  ftnis  orationis  sermonis  :  quam  principium ,  ut  miasis  proloqnlis  ad  remipsan 
f  eniamus ,  et  quim  brevissimö  fleri  poterit  couciudamus.  Melior  etiam  cujusque  rel  floisqnia 
prineipiam ,  Juxta  i,  i,  Melior  est  patiens ;  cdm  arrogaus  sibi  aliquid  esse  Tidealnr,  Tanaa 
tamen  istud  est ,  et  pati  melius  quim  conUimeiios^  et  arroganter  aliquid  agere. 

11.  Stulta  est  hujuscemodi  interrogatio :  vani  imperiiique  bomines  pataut  incldiase  ae  in  ca 
tempora  ,  iu  quibus  iDaudiis  sint ,  alque  bactenus  iuexpertSB  calaffliutes ;  sed  bocquim  Tanut 
alt,  doceut  antecedentia , supra , i.  lo;  ii.  IS. 

12,  13.  Utilior  est  sapientia  cum  divitiis  :  sWe  cum  faaireditale :  Heb.  utiles  difitUa ,  si  sa- 
pientia adsit  ;8ed  sapientia  potior,  qu«  veram  vilam  tribuit. 

14.  Q  ubd  nemo  possit  corrigere  quem  iUe  despexerit :  quem  seu  quod  ille  curraferit  :HiA. 

JnxU  illud  quod  scriptum  est :  Quis  fHbricafüs  est  mulum  et  surdum,  videntem  et  atcumf 

ssornie  ego ,  Dominus  Dens  ?  Ezod.,  it.  it.  ut  fhistra  obloquantur  bomines ,  cdm  qua  egDsiv» 

reeia ,  sire  dtstorta  Tecerim  (aut  permiserim)  mulare  nemo  possit :  Hier.  Hunc  Tersam  Eede- 

«iast«  Chald.  blc  refert  ad  Titia  corporis ,  ut  nemo  gibbosum,  ciaudumve  reatibiere  possit  ia 


CAPUT  VII. 
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In  die  bonitatis  esto  in  ])ono ,  et  in  die 
malo  Tide.  Et  qoidem  istud  congraum 
hulc  fecit  DeuB  ad  loquendum ,  ut  non  in- 
veniat  liomo  post  eum  qufcquam. 

Omnia  vidi  in  diebus  vanitatls  mesD  : 
est  Justus  periens  in  JustiUA  suA ,  et  est 
implus  longxvus  in  malitlA  suA. 

NoU  esse  justus  muitüm ,  et  ne  quaeras 
ampllus,  ne  ol)stupescas. 

Ne  impli  agas  muitüm,  et  noli  esse 
stultus ,  ne  moriaris  in  tempore  non  tuo. 

Bonum  est  retinere  Justum.  Et  quidem 
ab  hoc  ne  dimittas  man  um  tuam :  quo- 
niam  qui  timet  Deum ,  egredietur  ad  om- 
nia. 

Sapientia  confortabit  sapientem  super 
decem  potestatem  liabentes,qui  sunt  in 
ciTitate : 

Quia  non  est  homo  Justus  in  terrA ,  qui 
fuciat  bonum ,  et  non  peccet. 

Et  quidem  in  omnes  sermones  quos 
loqnentur  impii ,  ne  dederis  cor  tuum ,  ut 
non  audlas  senrnm  tuum  maledicentem 
ttbi. 

Etenim  frequenter  seit  cor  tunm ,  quia 
et  tu  maledixisti  aills. 

Omnla  liaec  tentavi  in  sapIentIA,  etdixi: 

Sapiens  efliciar :  et  ipsa  longiüs  facta  est 
k  me ,  magis  quAm  erat.  Et  alta  profun- 
ditas  :  quis  inveniet  eam? 

Qrculvi  ego  cor  meum,  ut  scirem  et 


15.  In  die  bonA  frnere  bonis ,  et  malam 
diem  pneeaTe.  SIcut  enim  banc ,  sie  et 
ilbim  fecit  Dens,  ut  non  inveniat  homo 
contra  cum  justas  querimonlas. 

16.  HflBC  quoque  vidi  in  diebus  vanitatis 
mes :  Justus  perit  in  JustitiA  suA,  et  im* 
pius  multo  vivit  tempore  in  malitiA  suA. 

17.  Noii  esse  Justus  muitüm  :  neque 
plus  saplas ,  quAm  necesse  est ,  ne  olistu- 
pescas. 

18.  Ne  implA  agas  muitüm  ,  et  noli  esse 
stultus ,  ne  moriaris  in  tempore  non  tuo. 

19.  Bonum  est  te  sustentare  justum,  sed 
et  ab  illo  ne  subtrahas  manum  tuam  : 
quia  qui  timet  Deum ,  nilül  negligitl 

20.  Sapientia  confortavlt  sapientem » 
super  decem  principes  civitatis. 

21.  Non  est  enim  homo  Justus  in  terrA, 
qui  faciat  bonum,  et  non  peccet. 

22.  Sed  et  cunctis  sermonibus  qui  di- 
cuntur,  ne  accommodes  cor  tuum  :  na 
fortö  audias  servum  tuum  maledicentem 
Ubi. 

23.  Seit  enim  eonscientia  tua,  quia  et 
tu  crebrü  maledixisti  aliis. 

24.  Guncta  tentavi  in  sapientiA  :  dixl : 
Sapiens  efliciar  :  et  ipsa  longiüs  recessit 
A  me. 

25.  Multö  magls  quAm  erat :  et  alta  pro» 
fündltas ;  quis  inveniet  eam  ? 

26.  Lustravi  universa  anJmo  meo,  ut 


recUm  nturam ;  ac  proTerblallter  iDteUlgendum;  ut  diicant  homines  pati ,  qua  Deos  jnsüs 
de  eausis  ioemendau  esso  voloerit ,  t\je  permiserit. 

15.  In  die  bona :  praecedentis  senlcnlla  corollarium ,  ne  obloquaria  Deo  aul  rebus  humanis , 
sed  omnia  excipiai  proul  eTeniunt;  «qui  enim  fedt  Deiis  Iwnoi  dies  maloave,  prosperot  et 
adTeraoi  :  neque  quidquam  fortA  ,  aut  c«cA  necessiuie  fit ,  ted  Dei  sapienUA.  Ut  non  inveniai 
homojusta»  quertmonioM  :  Heb.  et  non  JoTeniet  homo  post  eum  quidquam » post  Deum  icUi- 
oet  :  ne  te  excruciareris  emandandis  Dei  operibus. 

16.  In  diebui  vaniiatis  meas  :  hujuj  vil«  vanissime.  In  justUtd  tud :  Tirtutla  Studium  non 
probibet  acceleratam  mortem  ;  qun  qaereia  passim  insacria  libris,  prssertim  Jer.,  xxi.  i,  etc. 
Sed  hujui  rei  cauia ,  bis  diebus  vanissimis ,  procul  submoTeturab  bominum  aspeclibos.  Yido 
fnfri,  VIII.  11, 12, 13;  ix:  3. 

in .  Noli  e$teju$tut  muitüm  .«qui  summo  et  stricto  seroperjure  agat ;  qui  trucem  etrigfl- 
dual  gerat  anlmum,  nunquam  indulgens  veniam  ,  maximö  ^eröqui  Buperstitlofus  aeserupuUs 
torqoeat:  hune  scilo  plua  Josium  esse  quSm  justum  est,  et  ex  cunctatione,  vel  flaetaatkMio 
animf  penA  in  stuporem  verU  :  b«o  ferA  Hier.  iVe  olfstupetca» :  alii ,  ne  desolationem  tibi  ao- 


16.  Ne  impih  agas  multian  :  id  est ,  diu ,  nee  peccala  peccatis  addas.  Debemus  enim  dos  sla- 
tim  erigere  post  ruinam  ;  non  imilari  eos,  qui  semel  deserU  regulA ,  tradunt  se  vitiia  despe- 
nnles :  Ephes.,  iv.  29.  Cur  autem  blc  ioseraoUir  sententi«  non  ita  proposilo  coharenles»  dixi- 
mos  8DprA,iv.  i7. 

16.  Bonttm  est  te  sustentare  Justum :  istum ;  Heb.  lxx.  Nempe  justum  de  quo  f,  17.  Sed  ef 
4sb  Wo  ne  subtrahas  manum  tuam  :  nempe  ab  impio,  de  quo  f»  i6.  Bonum  est  Joslis  beneftn 
cere  ,  sed  peccatoribos  benefacere  non  est  malum ;  bonum  domestlcls  fldei  benefiicere :  sed 
et  ooiBi  petenii  tribuere :  Hier.  Qui  timet  Deum,  niliil  negligit :  com  omnibus  exibit :  Heb.  lxx. 
proepero  eventu :  cum  Deum  diligenUbus  omnia  cooperentur  in  bonum :  Rom.,  vni.  26. 

24.  Cuncla :  cuncU  b«c  :  Heb. 

25.  Quis  ifwemt eam?  Vide  Job.,  xxvui.  12, 27. 

26.  Lustravi  universa»  27.  St  litrenl.  En  egregium  tot  inquisitionum  «iqne  experimentoran 
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coDsideraraii,  et  qncfercm  npientiam, 
«t  rationem;  et  at  eognoscerem  impieU- 
lern  stulti ,  et  imprudentiam  eironun. 

Et  ioveni  ego  anuriorem  morte  miilie> 
rem  :  qnae  laqueus  Tenatoram  est,  et  a- 
^na  cor  ejus,  Tincala  sunt  manos  ejus. 
Bonus  coram  Deo  eraetar  ab  eft ,  et  qul 
peccator  est»  capietur  in  illA. 

Ecce  hoc  invenl,  diiit  Ecclesiastes  : 
miam  ad  anam ,  at  invenlrem  nameram. 

4}aem  adhuc  quaesivit  anima  mea ,  et 
son  inTeni.  Hominem  unom  de  miUe  in- 
Teni ,  et  molierem  in  omnibos  bis  non 
Inveni. 

Soliimmodo  boc  inyeni ,  qnia  fecit  Deos 
liominem  rectnnr;  et  ipei  qiunienint  eo- 
^tationes  moltas.  - 


sdfeni  6t  eoBBidefafcni ,  et  qiuneiCBi  n- 
plenUam ,  et  rationem ;  et  ot  cosnosce- 
rem  impietatem  stulll ,  et  erroran  ImpiiH 
deotinm. 

27.  Et  inveni  amariorem  morte  malle- 
rem ,  qns  hqaeos  Tenatornm  est ,  et  sa- 
gena  cor  ejns ,  Tincaia  sunt  manns  UDos. 
Qol  placet  Deo ,  eflligiet  iUam :  qol  aatem 
peccator  est ,  capietur  ab  IM. 

28.  Ecce  boc  inveni,  dixit  Eccksiasl^, 
anam  et  alterum ,  ut  Invenlrem  rationem, 

29.  Quam  adboc  quserit  anima  mea ,  et 
non  inveni.  Timm  de  miUe  unom  reperi, 
malierem  ex  omnibos  non  inveni. 


ao.  Solummodo  hoc  inreni ,  qnöd 
rit  Deos  hominem  rectom ;  et  ipse  se  in- 
flnitis  miscoerit  qoaestionibas.  Qais  taüs 
ut  sapiens  est  ?  et  qois  cognoTit  solntio- 
nem  verbi  ? 


IhKlam :  itnetU  amariorem  morte  muiierem :  qam  nihil  nii i  sasTia  •  merasque  Toloplatei  pna 
«e  ferebaL  Qui  enlni  noa  morte  anurins  aut  teirius ,  impi«  domiOB  serTire  litMinibas  aSqve 
crroribus ,  et  Deum  colere  quemcuBiqiie  decemeret,  ol  saloaiooi  eoniigil  ?  qoaii  diceret :  Gifcna 
de  Omnibus  bominum  erroribiu  dUigentiasimA  qaiBrerein ,  Dlliil  cerüiu  reperi ,  qoim  isttid  de 
noliere  :  qaödque  ea  sit,  laqueut,  sagena,  vincuium ,  quo  te  aec  Tolens  mteusqae  eziricnre 
ponia ,  tarn  tedi  quim  miseii  Servitute  :  qoe  eiperlua  dicere ,  et  ab  insanii  sul  resipitoere 
Tidetur  :  Hier. 

SS.  Ecce  hoc  inveni,  dlxtt  Scdesiastet :  nnA  et  boc  raenle  et  cogitaiiooe  perrideraL  Pror. 
Ji.  IS;  ▼.  3;  Tl.  34  pwii.  s.  elalibi  paisim.  Quid  igitur  ble  addit  inTentii ,  uisi  ut  id ,  qnod  r»- 
tione  pertpexerat,  ipso  experimento  doctus ,  referat ,  et  incolcet?  Ecce,  loquit ,  lioe  inve/ti  • 
cgregium  opera  pretiom,  dixit  Seelesiasies  :  qaoA  est  monentis,  incolcaDtis,  iaiärriftilii. 
Unum  ei  alterum  :  ad  Terbum  :  unam  ad  unam :  pbrasi  Heb.  quod  rios  in  neutnim  TertioiiB  ; 
boc  est,  Tersando  ia  aoimo  unum  ad  unum ,  sive ,  unum  post alterum ,  atque ,  ut  ait  Hier,  slgil- 
ktim  ac  minutatim;  rclut  subdacli  ratione,  perpendens  omnia,  et  diligenier  ereatilaos',  mi 
invenirem  rationem. 

S9.  ^ifoni  adhuc  quasrit  anima  mea :  in  quS  adhuc  laboro,  animumqne  excruciaas  ae  per-* 
tondens , non  possum  hnjus  rei ,  hoc  est ,  mnliel>ri8  nequiiin  assequi  causam;  sed  hoc,  tnqail, 
unom  comperi  :  virum  de  mille  unum  reperi,  qui  saperet :  mullerem  rerd  nullam;  sive  ot 
habet  teztus :  muiierem  ex  Omnibus  non  inveni. «  Omnes  enim  me  ad  luxuriam ,  et  non  ad  Tir- 
» totem  deduierunt :  •  Hier.  hie. 

Vi.  Solummodo  liOc inveni  .-  lanquam diceret :  Querentl ,  oogilanUque,cur  humanum  genos, 
ac  prcsertim  foemipeum  sexum  cui  et  viri  serviunt ,  insipieniia  pervagala  comiperit ,  unum 
illud  occurrit ,  nempe  quöd  Dens  hominem  non  talem ,  qualts  nunc  est ,  feoerit :  inid  qmbd 
TeeeritDeus  hominem  rectum :  neque  illa  quam  vidimus  perversitas  et  oliliquitas,  sit  natura 
iostituti  hominis ,  sed  poena  damnaii ,  ut  prcciarö  Augustinus.  Qubd  fecerii  Deus  hominem 
rectum ;  recta  sentientem ,  recia  diligentem ,  sociis  cquum ,  Deo  sobditom ;  et  ipse  se  dlstortum 
jam  inde  ab  initio  feoerit.  Quomodo  autem  distortnm ,  nisi  quöd  ipse  se  infhätis  miscuerit 
guastlonilms  -.  tcI  ,  ut  habent.  Heb.  lxx.  Ipse  Hier,  ad  Paulam,  eodem  plani  sensu  :  et  ipsi 
«ivcsterunt  cogitatlones  multas;  in  varia  ac  pessima  se  studia  ac  dubia  distraxerunt.  Cojmrci 
loos  est,  quOd  cum  homini  Teritas  diTlncB  legis  decisione conslaret,  huic  deflnitioni  non steteril« 
ac  de  praecepto  ipso  qucsirertt,  parendumne  esset :  audirerllque  Ilbens  foemina  qoostiooem 
lemerariam  :  Cur  prcecepit  vobis  Deus  ?....( Gen., iii.  i. )  viroqoe  persuaserit  ut  eSdem  de  re 
anceps  qucrerel.  Sic  alln  ex  alüs  ort«  qusstlones ,  dubitatumqoe  de  Deo  ,de  prOTideaül,  do 
legibus ,  deque  cerlis  vquö  ac  de  incerüs  :  ablitque  prorsus  ex  humano  genere  illa  rectimdo» 
quam  Deus fecerat;  exliteruntque  cogiUliones, sive,  ut  Hieronymus  hlc  eleganüssimö  Tertil, 
qucsUoncs  ac  fiucloaliones ,  qnibus  ipse  se  homo  coniurbarel ,  atque  pe rrerteret. 


CAPUT  VIII. 
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CAPUT  vni. 

Sapiens  vuUu  quoque  agnoscitur .-  regum  majatat ,  2  et  seq.  rerum  commodi  nexus  et  oppW'-^ 
tunitaiei,  6.  homtnum  hnperitia^  7.  dominandi  libido ,  9.  hypocrUcs ,  io.  malorum  rt» 
protperce  :  bonorum  aäversct,  u,  14.  benepiis,  malt  HnpUs,  12, 13.  implorum  sentenUa^ 
IS.  Opera  Dei  invesagabiUa ,  la ,  17. 


TERSIO  S.  HIERONYHI. 

Quift  ita  at  sapiens ,  et  qnis  novit  solu- 
tionem  verbi  ?  sapientia  hominis  illumina- 
blt  Tultum  ejas,  et  fortis  faciem  soam 
€<HnmutabIt. 

Ego  OS  regis  costodio ,  et  loqQelam  Jora- 
menti  Del. 

Ne  festlnes  k  facie  ejns  abire ,  et  ne  stes 
in  Terbo  malo  :  quoniam  omne  quod  vo- 
loerit,  faciet. 

SIcat  dixerit  rex,  potestatem  habet;  et 
quis  dicet  ei :  Quid  facis  P 

Qni  eustodit  mandatum ,  non  cognoscet 
Terboin  malom  :  et  tempus  et  Judicium 
eognoscit  cor  sapientis. 

Quia  omni  negotio  est  tempus  et  Judl- 
eiom  :  aillictio  qulppe  hominis  multa 
super  eum : 

Qaia  nesclt  quod  futurum  est  :  sicut 
enim  erit ,  quis  annuntiabit  ei  ? 

Non  est  homo  potestatem  hal>ens  in  spi- 
ritum ,  ut  prohibeat  spiritum ,  et  non  est 
potestas  in  die  mortis,  et  non  est  emissio 
In  die  belli :  et  non  salvabit  impietas  ha- 
bentem  se. 

Omnia  haec  Tldi ,  et  dedl  cor  meum  in 
omne  opus ,  quod  factum  est  sub  sole  :  et 
dominatus  est  homo  homini  ut  afiligeret 
eum. 

Et  tunc  Tidi  implos  sepultos ,  et  vene- 
ront ;  et  de  loco  sancto  egressi  sunt ,  et 


VERSIO  VTLGATA. 

1.  Sapientia  hominis  lucet  in  vultit 
ejus ,  et  potentissimus  fociem  ilUus  com* 
mutabit. 

2.  Ego  OS  regis  observo,  et  prscepta 
Juramenti  Dei. 

3.  Ne  festinis  recedere  ä  facie  ejus ,  ne* 
que  permaneas  in  opere  malo :  quia  omne 
quod  TOluerit,  faciet  : 

4.  Et  sermo  illius  potestate  plenus  estr 
nee  dicere  ei  quisquam  potest :  Quare  IIa 
facis? 

5.  Qui  eustodit  praeceptum ,  non  expe- 
rietur  qulcquam  mali.  Tempus  et  respon- 
sionem  cor  sapientis  intelligit. 

6.  Omni  negotio  tempus  est,  et  opporta* 
nitas,  et  multa  hominis  afflictio : 

7.  Quia  Ignorat  pneterita,  et  futura 
nullo  scire  potest  nuntio. 

8.  Non  est  in  hominis  potestate,  pro» 
hibere  spiritum ,  nee  habet  potestatem  in 
die  mortis ,  nee  sinitur  quiescere  ingruento 
hello,  neque  salvabit  impietas  impium. 

9.  Omnia  hsec  consideravi ,  et  dedi  cor 
jneum  in  cunctls  operlbus,  quse  flunt  sub 
sole.  Interdum  domlnatur  homo  homini 
in  malum  suum. 

10.  Vidi  Impios  sepultos  :  qui  etlam, 
ci^m  adhac  viverent ,  in  loco  sancto  erant » 


1.  Sapieniia  h4mini$  lueei  in  vuliu  ejus :  lUuminat  Yttltum  ejus :  Heb.  gratam  reddit  St 
potenUsstnut  faciem  ilUus  commutabit :  et  forUtudo  ( live  obttinaüo,  auBteritw )  faciei  ejus 
nmtobltar  :  Heb.  Nil  asperum ,  dH  pervicai ;  ledata  omnia ,  in  Tttltu  sapientia. 

2.  Ego  OS  regit  observo :  obserra :  Heb.  ut  suppteDdam  ait ,  ego  mooeo,  vel  quid  slinile. 
Oe  regis :\A  est , mandaiuni.  St  prcecepta  juramenti  Dei,  propter  Juramentum  Dei:Hebu 
regt  adlicet  prosUtam.  Nota  fldem  regi  saerainenlo  obügatam.  Idque  videtar  signiflcare  foBdos 
popttli  cum  Davide  ooram  Domino.  II.  Reg.,  ▼.  s.  Item  com  Joas ,  lY.  Reg.,  u.  17.  Item  prio* 
cipei  dant  manum  Salomoni.  I.  Paral.,  xiix.  24. 

4.  Si  sermo  iiUut  poiesSale  pienus  est :  regia :  Heb. 

s.  Qui  eusiodit  prceceptum :  regis  sciUoet.  Tempus  et  responsUmem  cor  sapientis  inteUigii  r 
ntkmem ,  morem  (  regia  aciUcet  aUcquendi )  :*  Heb. 

C.  Omni  negotio..,.,.,  opportunitas :  Judicium ,  ratio ;  eldem  voce ,  ac  sapri,  f.  s.  qasm. 
responsionem  Tertil  Inlerpres :  et  muHa  hominis  agUetio  :  diiBclie  est  opporlaniutcm  fnve- 
Dire,  el  oommodos  rerum  neins. 

$.  Non  est  in  hominis  potestate :  qneroadmodum  eitremnm  vit«  haiitnm  oohibere  nem» 
polest ,  nee  se  expedire  clutos  ad  bellum :  iu  neque  salvabit  impietas  impium :  quamris  «1 
■ervandom  se,  nee  seeleri  pareat.  ProMbere  spiritum  .-animam  ftagienlem.  See  sinitur  quies^ 
€ere  tngruenu  beilo :  Heb.  nee  est  missio. 

10.  St  iaudabantur  in  civitate  quasi  justorum  operum  .-IIa  lxz.  at  Heb.  obliTiool  tradeolmv 
isehtadtoau ,-  pro  ischlabehou ,  laudabantur :  caph  pro  belb :  similliiiiis  Illterls  ftdU  IbtU 
oommolatis :  et  Iu  Chal.  el  Sjr.  Yolg.  sensat  aperltor. 
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et  laudabantor  in  civitate  qiiasi  Jostoram 
operum :  sed  et  hoc  vanitas  est. 

11.  Etenim  quia  non  profertur  citd  con- 
tra malos  sententia,  absque  tlmore  uUo 
filii  hominum  perpetrant  mala. 

12.  Attamen  peccator  ex  eoqu6d  ceaties 
faclt  malum ,  et  per  patientiam  sustenta- 
tur,  ego  cogDovi  qDod  erlt  boaum  timeit- 
tibus  Deiim ,  qui  verentiir  faciem  ejus. 

13.  Non  Sit  boniun  iinpio ,  nee  prolon- 
gentur  dies  ejus,  sed  quasi  umbra 
eant  qul  non  timent  fociem  Domini. 

1 4.  Est  et  alla  vanitas  qux  fit  super 
ram.  Sunt  justi,  quibus  mala  provenlant, 
quasi  opera  egerint  implorum  :  et  siint 
impii ,  qui  ita  securi  sunt,  quasi  justonun 
facta  babeant  :  sed  et  hoc  vanissimam 
judico. 

15.  Laudayi  igitur  Ixtitiam,  qu6d  non 
esset  homini  bonum  sub  sole,  nisl  qnöd 
comederet,  et  biberet,  atque  ganderet :  et 
hoc  solum  secum  auierret  de  labore  sao 
in  diebus  vitie  8US,quos  dedit  ei  I>eus 
sub  sole. 

16.  Et  apposui  cor  meum,  ut  scirem 
cerem  sapientiam,  et  viderem  occupatio- 1  sapientiam ,  et  intelligerem  distentionem, 
nem  quse  facta  est  super  terram.  Quia  et  quae  versatur  in  terra :  est  homo,  qui  die- 
in  die  et  in  nocte  somnium  in  oculis  suis 
non  est  videns. 

Et  vidi  omnia  opera  Dei :  quia  non  pot- 
erit  homo  invenlre  opus  quod  factum  est 
sub  sole  :  in  quo  laboravit  homo  ut  qus- 


laudati  sunt  in  civitate ,  quia  sie  fecernnt : 
Bed  et  hoc  vanitas. 

Quia  enim  non  est  contradictio  facien- 
tlbus  malum  cito  :  ideo  repletum  est  cor 
flllorum  hominum  in  eis ,  ut  faciant  ma- 
lum. 

Quia  peccator  fkcit  malum  centies ,  et 
elongat  ei  Dens :  ex  hoc  cognosco  ego , 
quöd  erit  bonum  tlmentibus  Deum ,  qui 
timebunt  k  facie  ejus : 

Et  bonum  non  sit  impio ,  et  non  pro- 
longet  dies  quasi  umbra ,  qui  non  timet  ä 
facie  Dei. 

Est  vanitas  qus  fit  super  terram  :  quia 
sunt  justi  super  quos  veniuttt  quasi  facta 
iropiorum ,  et  sunt  impii  ad  quos  perve- 
niunt  quasi  facta  justorum.  Dlxi  quia  hoc 
Yanitas  est. 

Et  laudavi  ego  Isetitiam :  quia  non  est 
bonum  homini  sub  sole,  nisl  comedere, 
et  bibere ,  et  Istari.  Et  ipsum  egredietur 
cum  eo  de  labore  suo  diebus  vitse ,  quos 
dedit  ei  Dens  sub  sole. 

Quapropter  dedi  cor  meum ,  ut  cognos- 


bus  et  noctibus  somnum  non  capit  oculis. 

17.  Et  inteüexi  qu6d  omnium  opemm 
Dei  nullam  possit  homo  invenlre  ratio- 
nem  eorum.   quaß  flunt  sub  sole  :   et 


reret,  et  non  inveniet :  si  quidem  et  silquantö  plus  laboraverit  ad  quaerendom, 
dixerit  sapiens  se  cognoscere ,  non  poterit  1  tantö  minus  inveniat :  etiam  si  dixerit  sa- 
Invenlre.  1  piens  se  nosse ,  non  poterit  reperire. 

CAPUT  IX. 

Arcana  Dei :  nemo  seit  an  odio ,  an  amwe  Sil  dignus :  inde  eorrupleUe :  impiwum  sensuM, 
4  ,  5 , 6  et  seq.  res  humance  casu  regi  videntur ,  ii,  12.  sapieniia  contempitä,  divitk&preUo 
habentur  :  cum  tarnen  sapientia  armis  Sit  melior ,  14 ,  IS ,  la  >  IT  ,  18.  in  unopeecam  :  iliid. 

VERSIO  S.  HIERONTMl.  ■  VERSIO  VCLGATA. 

Omnehoc  dedi  In  corde  meo,  ut  consl-l     1.  Omnia  hsec  tractavi  in  corde  meo, 

12.  Altamen,,,,  ego  cognovi,  Si  enim  UnU  est  etiam  erga  maioi  Dei  indulgentia  ac  miierf- 
cordia ,  ul  eorum  supplicia  differat  ut  oorrlganUir :  quam  puiemui  ejus  eae  benigniUlem  erga 
JusUm,  ut  mercedem  preestel  ?  simile  argumentum ,  III.  16. 17. 

15.  Laudavi  igitur  Icetitiam :  ex  persona  implorum ,  qui ,  quöd  omnia  In  fütamm  aerTaoliir 
tncerta,  nihil  melius  bctu  abltranlur ,  quim  ut  voiuplati  se  dedant. 

19.  St  intelligerem  distentionem  :  negotium ,  ftipt^iwvfjtjivy  occupalkmem ,  rapri  ,  i.  IJ- 
curam  superfluam  :  supri  ,  ir.  26.  Est  limo ,  qui  diebus  ac  noctibus  somnum  non  capit :  <|ai 
leiptum  excruciat  qusrendis  rerum  et  eventuum  causis ;  cur  alius  ceeeus ,  et  debiiis ,  oitef 
videms  nascatur  et  sanus;.,,.  iste  Sil  nobilis ,  ille  inglorius :  nifdl  aliud  profteit,  nisi  in  sad 
iani&m  qucesUone  torqueri ,  et  disputationem  pro  tormento ,  habere  nee  tarnen  invenlre  fi»d 
quoBrit,  Hier.  bic. 

17.  Nullam  possit  homo  invenlre  rationem ,  exacum ,  aocaralam ,  perspieaam ,  neque  on- 
nino  uUsm,  nisi  Dei  lege  institutus,  autlumine  collustratas.  Quantbplus  laboraverit,,»  etiam 
$i  dixerit  sapiens  se  nosse  :  duo  tradil  verisslma ;  primüm ,  qoö  plus  conere  Dei  arctna  pnr- 
equl ,  e6  magis  le  ambagllMis  ac  dubiutionibas  involvas ;  alterum ,  sapientiam  humanam  wbSL 
etse  nisi  Jaclanliam ;  quod  etiam  sequeatia  ottendanL 


CAPUT  IX. 
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derarem  nnlTena:  qula  Justi  etsaplentes, 
«t  opera  eorum  in  mßnn  Del.  Et  quidem 
earltatem  et  qaidem  odium ,  noo  est  cog- 
noscens  homo  :  omnla  in  facle  eorum. 

In  omnibas  eventus  unus;  Jnsto  et  im- 
pio ,  bono  et  malo ,  mundo  et  poUuto ,  sa- 
erifleanti  et  non  sacrlflcanti.  Sic  bonus  ut 
peeeator  :  sie  Jurans  sicut  Juramentum 
timens. 


Hoc  est  pessirnnm  in  omni  quod  factum 
est  sab  soie,  quia  eventus  unus  omnibus. 
Sed  et  cor  flllorum  hominum  repletum  est 
maiitiA ;  et  errores  in  corde  eorum  in  vitA 
sni :  et  post  hsee  ad  mortuos. 

Qula  qnis  est  qui  communicet  in  omnes 
viyentes  ?  est  confldentia ,  quoniam  canis 
lirens  melior  est  leone  mortuo  : 

Quia  Tiventes  sclunt  quöd  moriantur, 
et  mortui  nesciunt  quidpiam ;  et  non  est 


ut  curlosö  intelligerem  :  sunt  Justi  atque 
sapientes ,  et  opera  eorum  in  manu  Dei  r 
et  tarnen  nescit  homo  utrum  amore,  an 
odio  dignus  sit  : 

2.  S&l  omnia  in  futurum  servanlur  in- 
certa ,  eö  quöd  uniyersa  sequi  eveniant 
Justo  et  impio ;  bono  et  malo ,  mundo  et 
Immundo,  immolanti  victlmas,  et  sacri- 
flcia  contemnenli.  Slcut  l)onus,  sie  et  pee- 
eator ;  ut  perjurus ,  Ita  et  ille  qui  verum 
dejerat. 

3.  Hoc  est  Pessimum  inter  omnia  quo 
sub  sole  flunt,  quia  eadem  cunctis  eve> 
niunt.  Unde  et  corda  flllorum  bomlnum 
implentur  maliUft,et  contemptu  in  vit& 
suÄ ;  et  post  hsec  ad  inferos  deducentur» 

4.  Nemo  est  qui  seroper  vlvat,  et  qui 
hujus  rei  babeat  fiduciam :  melior  est  canis 
Yivus  leone  mortuo. 

5.  Viventes  enim  sclunt  se  esse  moritu- 
ros,  mortui  verö  nihil  noveruntamplius,. 


1.  Sunt  jttMti  atgue  tapientes.  Idem  argumentum  de  bonis  maltsque  in  praesente  tIUL  pari 
modo  babiiit,  miris  Tertai  modii.  Yide  autem  Heb.  ex  Hier,  quem  ipae  sie  ezponit :  Etiam  in 
boo  dedi  cor  meam,  ei  teire  foioi  qoos  Deus  diligeret,  quos  odiaiel :  et  laTeoi  jnstonim  qai- 
dem opera  in  manu  Dei  eise,  et  tamen  utrum  amentur  ä  Deo,  an  non,  nunc  eoa  scire  non 
pono  ei  ambiguo  flucluare,  utrum  ad  prolMlionem  suttiueaDt  quo»  sujtiDent,  an  ad  suppiU 
dum :  in  fnuiro  igitur  scient  et  in  Tuita  eorum  sunt  omnia ;  id  est ,  autecedii  eoi ,  cum  ei  bto 
Tili  decesBerint,  Dotitla  iitius  rei ;  quia  tunc  est  Judicium  ,  nunc  certamen,  et  quicumque  ad- 
Tena  susUnent,  utrum  per  amorem  Dei  susiineant  ut  Job ,  an  per  odium ,  ut  plurimi  pecca- 
toret ,  nunc  habetur  incertum.  Recti  omnino;  idque  apertA  CTlncit  Eccleslastes ,  adeo  ambigoa 
case  oomia,  oi  nemo  nee  de  aliis,  nee  de  te  ipso  sciat  an  amore,  an  odio  sit  dignus  ,  quod 
ei  nos  latere  poasint  oocutta  peccala :  deiicta  enim  qui$  inteiligit?  Ps.  itui.  iS.  ei  Dens  quid 
de  quoqoe  sentiat ,  nedum  uUo  indicio  prodai ,  involTat  magis.  Opera  eorum  in  numu  Del  g 
•olas  ipse  noTÜ :  ei  tamen  neteit  homo :  et  quidem  carilatem  (  Dei  erga  se  )  ei  qaidem  odiana 
non  est  oognoscens  bomo  :  Hier,  ex  Heb.,  lzx.  Quod  cdm  sit  ani^ersim  tradiuim,  inde  pro- 
ttelö  eCBcitur,ut  nee  de  alils  qutoquam,  nee  de  se  ipso  iiquldö  sciat  amore ,  an  odio  Deo  sit. 
Omnia  in  futurum :  omnia  ante  facies  eorum  :  Heb.,  lxx.  sItc  ,  ut  vertit  Slmm.  apud  Hier, 
Omnia  coram  eis  incerla  :  ut  Deo  soH  id  consiet,  quemadmodum  supri  dictum  est :  Opera  eo- 
rum in  manu  Dei. 

2.  Eb  qubd  univer§a  cequh  evenlani  jiuto  et  impio  :etsi  enim  plerumque  Ter!  legis  obser- 
Tatorct  promissa  i  lege  temporalia  bona  recipleiMnt ;  tamen  nee  penitos  ad  omnes ,  nee  ad 
qaodcamque  Tita  iempus  isla  pertinebanU  Job  enim ,  David,  Tobias,  Daniel ,  diatissimi  mulia 
perpcssl ,  Tix  landem  ä  tot  malis  expediti  sunt :  propbet«  autem  Isaias,  Jeremias  ,  ei  alii  muiü^ 
Donquam  :  ipse  iegislator  Moyses ,  cum  inter  popuii  contumacis  odia  ac  seditiones  asperrimam 
duxiaset  Titam ,  nee  ad  terram  illam  admissus  est.  Deus  Igitur  bomlnes  ad  meliora  promissa 
praparalat ;  et  tamen  agebat  miris  modis ,  ut  promissa  temporalia  In  plerisque  valerent,  et  in 
tolA  repoblicl  JudaieS  maximö  eiucescerent.  Ut  perjurus :  Heb.,  lxx.  jurans  ( temerö  scilioet) 
aical  is  qui  juramentum  timet  :  religiosus  perjurusque  nullo  discrimine  habiU. 

S.  ^f  contemptu :  procacllate  :  Symm.  apud  Hier,  et  insanI«  (  sire  errores  )  In  corde  eorum, 
in  Tf U  eorum ,  ei  postea  ad  mortuos  ( pergunt ) :  Heb.  nee  unquam  resipiscunt.  Qua  Item  ex 
persona  implorum  dicta ,  postea  in  flne ilbri  claram  solotlonem  babebnnt,  ui  sspe  monuimus» 

4.  Nemo  eHqui  semper  vivat.Sjmm.  antecedenti  sie  jungit:  Gor  bomlnum  repletur  malitlA  et 
procacitate  In  tIU  suA;noTissima  autem  veniunt  ad  mortem ;  quis  enim  potest  In  sempllernum 
peneYerare  vivens  ?  qua  interpretallo  Hieronymo  clara  :  sensusque  sit :  quöd  tx>nis  mallsque 
«qua  omnla  ereniant:  bomlnes  toli  Tita  in  errore  Tersanior :  donec  deveniamus  ad  mortem  , 
oialorom  omnium  terriirflissimum  et  ultimum ,  post  quod  non  spes ,  aut  merces  ulla  super  ^ 
nuUnsque  ab  errore  retlpiscendi  locus;  atque  omnino  ignorantia  insanabills :  ex  Heb.,  et  lxx. 
sie  habes :  Nam  quis  communicat  In  omnes  Tiventes  ?  quis  eorum  consors  (  semper  )  esse  po- 
test ?  hoc  est,  qnis  polest  semper  TlTere ,  ut  habet  Sjmm.  pergit  Hier.  Est  confldentia  (  sIto 
jpes)  TlTenti,  scilioet :  quoniam  melior  est  canis  vivus  leone  mortuo :  Tita ,  etiam  mberrima» 
qulrfs  morte  prostat :  quod  morte  spes  omnis  mercesque ,  atque  etiam  rectA  gestorum  memoria 
pereat;  ni  est  in  seqaentibos,  s  et  8.  Qua  recti  consonant  impiorum  dictis,  quomm  bic  per- 
agii. 
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eis  amplias  merces :  in  obliTiene  enim 
venit  memoria  eorum. 

Sed  et  dilectio  eorum ,  et  odiom  &orum, 
et  zelus  eorum  Jam  periit :  et  pars  non  est 
eis  adhuc  in  saecolo ,  in  omni  quod  fit  sub 
Eole. 

Vade  et  comede  in  Istitiä  panein  tuum, 
et  hlbe  in  corde  bono  vinum  tuum ,  qu(>- 
nlam  jam  colnplacuerunt  Deo  opera  tua. 

In  omni  tempore  sint  vestimenta  tua 
Candida :  et  oleum  de  capite  tuo  non  desit. 

Vide  vitam  cum  muliere  quam  dilexisti 
Omnibus  diebus  vitae  vanitatis  tus,  qui 
dati  sunt  tibi  sub  sole  :  quia  haec  est  pars 
tua  in  \itä ,  et  in  labore  quo  tu  lal>oras 
sub  sole. 

Omnia  qus  invenit  manus  tua  ut  facias, 
in  Yirtute  tuä  fac :  quia  non  est  opus,  et 
eogitatio ,  et  scientia ,  et  sapientia  in  In- 
ferno ,  qu6.tu  vadis  iUuc. 

Converti  me,  et  vidi  sub  sole,  quonlam 
non  est  veloclum  cursus,  nee  fortium 
pnelium,  nee  sapientium  panis,  nee  pru- 
dentium  divitiae,  nee  scientium  gratia : 
quoniam  tempus  et  eventus  oecnrret  Omni- 
bus Ulis. 

Et  quidem  nescit  homo  tempns  snum  : 
quasi  pisces  qui  retinentur  in  retiaculo 
malo ,  et  sicut  Tolucres  quae  colligantur 
in  laqueo,  similiter  corruent  filii  homi- 
num  in  tempore  malo,  cum  ceclderit 
super  ipsos  extemplo. 

Sed  et  hanc  vidi  sapientiam  sub  sole , 
et  magna  est  apud  me. 

ClTltas  parva ,  et  Tiri  panci  in  e&  :  et 
Venit  ad  eam  rex  magnus,  et  circumdedit 
eam ;  et  sedifleavit  adversüs  eam  macbi- 
nam  magnam. 

Et  invenit  in  e4  virum  paiiperem  et  sa- 
plentern ,  et  salvavlt  hie  civitatem  in  sa- 
pientia suft  :  et  homo  non  recordatus  est 
hominis  panperis  illins. 


nee  habent  uUri  mercedem  :  quia  oUi^ 
vioni  tradita  est  memoria  eorum. 

6.  Amor  quoque,  et  odium  et  invidia 
simul  perierunt,  nee  habent  partem  in 
hoc  saeculo,  et  In  opere  quod  sab  scde 
geritur. 

7.  Vade  ergo  et  comede  in  kelitU  panem 
tuum,  etbibe  cum  gaudio  vinum  tuum; 
quia  Deo  placent  opera  tua. 

8.  Omni  tempore  sint  vestimenta  toa  Can- 
dida ,  et  oleum  de  capite  tuo  non  deficiat. 

9.  Perfiruere  vitä  cum  uxore,  quam 
diligis  cunctis  diebus  vits  instabililatts« 
qui  dati  sunt  tibi  sub  sole  omni  tem- 
pore vanitatis  tuae  :  hasc  est  enim  pars 
in  vitft ,  et  in  labore  tuo,  quo  laboras  sab 
sole. 

10.  Quodcumque  facere  potest  manoi 
tua ,  instanter  operare  :  quia  nee  opus, 
nee  ratio,  nee  sapientia,  nee  scientia 
erunt  apud  inferos ,  qu6  tu  properas. 

]  1 .  Yerti  me  ad  aliud ,  et  vidi  sub  sole, 
nee  veloclum  esse  cursum ,  nee  fortium 
bellum ,  nee  sapientium  panem,  nee  doc- 
torum  divitias,  nee  artiflcnm  gratiam: 
sed  tempns ,  easomque  in  omnibns. 

12.  Nescit  homo  flnem  suum  :  sed  sicut 
pisces  capiuntur  hämo,  et  sicut  aves  la- 
queo  comprehenduntur;  sie  capiuntur 
homines  in  tempore  malo ,  eüm  eis  ex- 
templo  supervenerit. 

13.  Haue  qnoqne  sub  sole  vidi  sapieo- 
tiam ,  et  probavi  maximam  : 

14.  Givitas  parva,  et  pauci  in  eä  viri: 
venit  contra  eam  rei  magnus,  et  vallavit 
eam,  extruxltque  munitiones  per  gymm, 
et  perfecta  est  obsidio. 

15.  Inventusqne  est  in  ek  virpanperet 
sapiens ;  et  liberavit  nrbem  per  sapientiam 
suam ,  et  nnllus  deineeps  recordatus  est 
hominis  illius  pauperis. 


6.  Jmor  quoque ,  et  odium  :  quod  uno  verbo  PsilmiBta  transigit :  In  illd  die  peribunt  cmaet 
cogiialiones  eorum*  Pul.  czlv.  4.  iu  nullA  parle  viUe  bumanffi  sunL 

9.  Cum  uxore  :  Heb.  cum  muliere ;  quamcumque  diiexerii :  boc  enim  continuat  in  pcrsoot 
Implorum ,  ac  TOluptuoaoram  bominum. 

10.  Quodcumque  polen instanter quia  nee  opue optid  inferos  :  vanaia,  breveot* 

que  viiam  vanA  et  brevi  volupute  percurre ;  et  sl  quid  deiectare  potest,  festinus  carpeo« 

pereaLHier. 

11.  Nee  velocium  esse  cursum  .-quöd  nee  opUml  eligaulur,  et  eliam  oplimos  sooeesRU  i|M 
bllat,  neque  possit  bomo  providere  quidquam  ,  ul  i.  13.  Longo  aiiter  Paulus ;  non  enim  cd 
quod  neque  fortiUido,  neque  curiAs  Yelocitas  valeal  apud  bomines ,  exinde  concludil,  casu  om- 
nia agi ,  sed  oontri ,  Dei  esse  optatos  dare  successus :  Non  enim  volentis ,  neque  curreaüs,  sei 
miserenlis  est  Dei,  Rom.,  iz.  is. 

12.  Nescit  homo  flnem :  lempus :  Heb.,  lxx.  commodaque  aul  incommoda  ex  eo  proTe&ienliii 
led  in  prospera  et  adrersa  csoo  impeUi  se  inrerl. 

13.  Hanc vidi  sapientiam :  bumanam  sapientiam  bactenus  insectalus,  nunc  oomnendare 

videtur  quim  maximö ;  sed  poslea  docet,  Id  etiam  esse  bumans  vamlaÜSy  ul  lanla  qucquett" 
pientia ,  nisi  divilia  accedant,  nibil  apud  bomines  babeatur. 


CAPUT  X. 
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Etdixl  ego  mdiorem  esse  Bapientiam 
super  forUtudine,  et  saplentla  pauperis 
qtt»  deapecta  est ,  et  verba  ejus  qn»  non 
sont  audita. 

Yerba  sapientinm  in  qniete  aadiuntor, 
plusqnam  clamor  potestatem  habentis  in 
fitnlUs. 

Melior  est  saplentia  super  rasa  MH ;  et 
peccans  nnus  perdet  bonltatem  mnltam. 


16.  Et  dieelMim  ego,  meliorem  esse  sa- 
pientiam  fortitudine  :  quomodo  ergo  sar 
pientia  pauperis  contempta  est,  et  verlMi 
ejus  non  sunt  audita  P 

17.  Verba  sapientium  andiuntur  in 
sllentio ,  plusqnam  clamor  principis  inter 
stultos. 

18.  Melior  est  saplentia  quam  arma  bei* 
Uca  :  et  qui  In  nno  peccayerit ,  multa 
bona  perdet. 


CAPUT  X. 

Sx  mitümU  dellcÜM  grandit  jaeUira  :  $tulius  non  te,  sed  alio*  cmne$  iiuUoi  putat,  s.  m 
princtpum  graüd  glorier Is,  4.  regimen  perturbatum:  principwn  erroret,  5.  tud  f&ved 
captus :  majorum  insUluta,  8 , 9.  labore  aaülur  iudustrid,  lo.  detractor :  ttultorum  mu/ti- 
loqiiia,  12, 13 ,  14.  alia  ex  altis  mala ,  eaque  graviora ,  is.  rex  ptter,  i$.  rex  lemperans  y 
t7.  desideria :  peamiae  parent  omnia  :  non  delrahendwn  regi ,  eUam  ocetätb,  20. 


YER8IO  S.  HIBaONTMI. 

Muses  morituraß  eiterminant  oleum 
composltionis :  pretiosa  est  super  sapien- 
tlam  et  gloriam  stultitia  parva. 

Cor  sapientis  in  dexterft  ejus,  et  cor 
stulti  in  sinistr&  lUius. 

Sed  et  In  vi&  cum  stultus  ambulat,  cor 
^ns  minultur  :  et  dicit,  omnis  insiplens 
est« 

Si  Spiritus  habentis  potestatem  ascen- 
derlt  super  te,  locum  tuum  ne  dimlseris  : 
quia  sanitas  requiescere  facit  peccata 
magna. 

Est  malum  quod  vidi  sub  sole,  quasi 
Ignorantia  egrediens  k  focle  potentls. 

Dar!  stultum  in  sublimitatlbus  magnls, 
et  divites  in  humiUtate  sedentes. 

Vidi  servos  in  equis,  et  princlpes  am- 
bulantes quasi  servos  super  terram. 

Qui  fodit  foveam ,  in  ipsam  incidet ;  et 


VERSIO  TULCATA. 

1.  Muscae  morientes  perdnnt  suavltatem 
unguenti.  Pretiosior  est  saplentia  et  glorlA, 
parva  et  ad  tempus  stultitia. 

2.  Cor  sapientis  in  deiterft  ejus ,  et  cor 
stulti  in  sinlsträ  illius. 

3.  Sed  et  in  viA«  stultus  ambulans,  cum 
ipse  insiplens  sit ,  omnes  stultos  sestimat. 

4.  Si  Spiritus  potestatem  habentis  afr- 
cenderlt'  super  te ,  locum  tuum  ne  dimi« 
seris :  quia  curatio  feclet  cessare  peccata 
maxima. 

5.  Est  malum  quod  vidi  sub  sole,  quasi 
per  errorem  egrediens  k  facie  principis : 

G.  Positum  stultum  in  dignltate  sublimi, 
et  divites  sedere  deorsum. 

7.  Vidi  servos  in  equis,  et  princlpes 
ambulantes  super  terram  quasi  servos. 

8.  Qui  fodit  foveam ,  Incidet  in  eam;  et 


17.  Ferba  »apieniium :  Hier.  Quemcumque  in  Eeetesiä  videris  dedamatorem  et  cum  quo- 
dam  ienocMo ,  ae  venusutte  verborum  excitare  plausus ,  ritus  exeutere  »aadientes  in  affectus 
laiiUte  eondtare  ;scUo  tignum  este  insipienttce ,  tarn  efU9  qui  loquilur ,  quiitn  eorum  qui  au- 
dimU :  verba  quippe  eapieniium  in  quiete  et  moderato  audiunlur  silentio  :  bacteniu  Hier,  et 
tamm  llle  um  Bilenter  aaditos,  ac  poientlonim  TeciferaUofilbns  antepositos,  ad  rerum  hiuna- 
Danim  Indtbrium ,  ei  Ipse  Sttpe  deaplciuir ,  ut  habes  praoedente  venu. 

18.  Et  qui  in  uno  peccaverit :  uous  peccans :  Heb.  Sicui  unlus  sapienllA  eivitas  servalur;  sio 
imlaa  UaperiUa  bot»  res  nuM  perit. 

1.  MuMCoe  morientes Pretiosior  est  sapientia  et  gloriOt  parva  ei  ad  tempus  stuUUia :  id 

qaod  preiiosam  ex  sapieoliA ,  ei  gloriA ,  stullitia  parva.  Heb.  supple,  corrumpil.  Slcai  exiga« 
miiacB  opilffium  uoguenium,  sie  pauiuium  stuliitis  exoelleDiem  lapieDlU  ei  glorU  virum  cor- 
mmpii ;  cavendumque  omniDO  ne  leves  defecUis  mulUUidine  gravent. 

2.  In  dexterd :  dexiert  recii ,  sinisira  pravi  synabolum. 

4.  Si  Spiritus.,,^  ascenderit  super  te :  si  te  beoignior  aara  favoris  aflDaverii ;  si  aliquam  ae- 
ceperis  digultatem :  locum  tuum  ne  dimiseris :  noli  efferri  anirao,  noli  relinquere  priora  Opera* 
Bier.  Quia  curatio :  sive  cauUo ,  ac  modesii  animl  podor ,  non  sptondor  dignluüs,  facta  ce»- 
4are  peccata  maxima, 

5.  Quasi  per  errorem  (aai  Ignoranliam  :  Heb.  alque  involunUrii ,  lxx.  )  egrediens  äflteia 
prindpis :  adeo  absurdum ,  ut  non  nisl  imprudeaii  excidai  prlncipi.  Vide  aalem  quim  mnlla 
peooeni  prindpcs  per  ignoraDiiam ,  queis  tarnen  respublica  pessomdatar. 

4.  SittUum  in  dignUaU..,^  et  divites  ( sive  optimales  )  sedere  deorsum ,  magoA  renim  pertor- 
haiione »  quam  etaequens  iodicat ,  ubi  serrl  dominanuir ,  princlpes  huml  repunt. 
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qoi  dissl^t  sepem,  mordeblt  eam  ser- 
pens. 

Qul  subtrahlt  lapides ,  dolebit  in  eis;  et 
qui  scindit  ligna ,  periciitabitur  in  eis. 

Si  retusum  füerit  ferrum,  et  lioe  non  ut 
priuSy  sed  conturliatum  fuerit ,  virtutibus 
corroborabitur;  et  reUquum  fortitudinis 
Mpientia  est. 

Si  momorderit  serpens  in  silentio ,  non 
est  amplius  hal>enti  linguam. 

VerlMi  oris  sapientis  gratia ,  et  labia  in- 
sipientis  prsecipitabunt  eum. 

Initium  ver])oram  stulti  insipientia ,  et 
novissimum  oris  ejus  error  pessimns. 

Et  stultus  multiplicat  verba.  Ignorat 
homo  quid  slt  quod  factum  est*;  et  quod 
futurum  est  post  eum  quis  annuntiabit  el? 

Labor  stultorum  aflliget  eos,  qui  ne- 
sciunt  Ire  in  civitatem. 

Vae  tibi ,  terra ,  cujus  rex  adolescens  est, 
et  principes  tut  manö  comedunt. 

Beata  terra ,  cujus  rex  tuus  fliius  inge- 
nuorum,  et  principes  tui  in  tempore  com- 
edunt in  fortitudine ,  et  non  in  confu- 
sione. 

In  pigritiis  humillabitur  contignatio ,  et 
In  inflrmitate  manuum  stillabit  domus. 

In  risu  faciunt  panem  et  yfnnm,  ut 
epulentur  vlventes  :  et  argento  obediunt 
omnia. 

In  mente  tu&  regi  ne  maledixeris ,  et 
in  secreto  cubilis  tui  ne  maledixerisdiviti: 


qui  disslpat  sepem,  mordebit  eum  ooln- 
ber. 

9.  Qui  transfert  lapides ,  affligetar  in  eis ; 
et  qui  scindit  ligna,  Tul^erabitar  ab  eis. 

10.  Si  retusum  fiierit  ferrom ,  et  hoc 
non  ut  priüs ,  sed  hebetatom  faerit,  multo 
lal)ore  exacuetur ;  et  post  indnstriam  ae- 
quetor  sapientla. 

1 1 .  Si  mordeat  serpens  in  silentio ,  nihil 
eo  minus  haltet  qui  occultö  detrahit. 

12.  VerlMi  oris  sapientis  gratia ,  et  labia 
insipientis  prsecipitabunt  eum. 

13.  Initium  verborum  ejus  stultltia,  et 
novissimum  oris  iilins  error  pessimns. 

14.  Stultns  verba  multiplicat.  Ignorat 
homo  quid  ante  se  fuerit :  et  quid  post  se 
futurum  Sit ,  quis  ei  poterit  indicare? 

15.  laibor  stultorum  aflliget  eos,  qul 
nesclunt  in  arbem  pergere. 

16.  Vae  tibi ,  terra ,  ci^us  rex  paer  est, 
et  cujus  principes  mane  c^medunL 

17.  Beata  terra ,  cujus  rex  noblUs  est,  et 
ci^us  principes  vescuntur  in  tempore  suo 
ad  reflciendum ,  et  non  ad  luxoriam. 

18.  In  pigritiis  hnmiiiabitur  contignatio, 
et  in  inflrmitate  manuum  perstillabit  do- 
mus. 

19.  In  risum  faciunt  panem  et  vinom, 
ut  epulentur  viventes  :  et  pecunis  obe- 
diunt omnia. 

20.  In  cogitatlone  tuA  regi  ne  detrabas, 
et  in  secreto  cubicnli  tu!  ne  maledixerls 


S.  Qui  fbdit  fbvfom,..,  gut  dls$ipat  sepem :  qni  prifca  losUtaiU  subTertit,  ant  qui  reipuUica 
Tobur ,  Dobiliutem  icilicel ,  slrucUi  insidiif ,  malisque  artlbui  pettuindat,  ui  Ule  semif ,  ^  S 
et  7.  is  tibi ,  ac  reipuMica  quam  improvidus  regit ,  acoertit  inibrtunittoi. 

9.  Qui  iromferi  lapidet :  prcoedenlem  flrmat ;  ut  non  nriutra  gestet  ingeoiet  lapkki ,  tat 
ligoa  tciodtt  minibut;  tic  nee  fruttra  oonTellit  instituta  maiorum :  quod  item  velat  sapien  tut 
et  buic  cognaU  timilitudioe ,  grayl  boc  interdicto,  ne  lerminos  moreu.  Proverb.,  xxu.  as. 

10.  Si  retusum  fuerit  ferrum  rubigine  :el  hoe  non  utpriäs  :  tapple,  tciderit :  et  non  lenerit 
aciem  :  Heb.  tuppie,  qui  eo  uUtur :  sed  hebeitUum  fuerit:  cujut  ioco :  Hier,  ted  oontarbatuB 
lüerit  ( quod  tamen  Heb.  deett ) :  muito  labore ,  ac  Tiribui  exacuetur :  virtutibus  (  seo  lalie- 
ribut )  corroborabitur  :  Hier,  ex  Heb  et  post :  pott  industriam  sapientia :  vel  ut  haltet :  Heb. 
(sie )  et  exceilentia  ia  dirigendo ,  lapienlia  ( ett )  seutüt :  tapientia  ett  cogitando  et  mediUimiD 
dirigere  ac  perpoüre  animum ,  ut  terendo  el  detergendo ,  perpoliUir  forrum. 

13.  Proecipltahuni  eum :  dejicieot,  perdeul. 

15.  Qui  nesciunt  in  urbem  pergere :  qui  rem  obviam  et  notittimam  non  inveniont :  pnmt- 
bium. 

16.  Ci^ui  res  puer  est :  aicapud  Itaiam,iii.  S.  Dabo  pueros  prindpee  eorum  :  neque  tta- 
tum  aiate,  ted  tentilmt :  et  cujus  principes  manh  comedunl  :  luxuria ,  non  neceaticate  :  ot 
teq.  f»  Sic  idem  Itaiat ,  ^  ii.  F'ce  qui  conturgMs  mant  ad  ebrietaiem  tedandam.  Gbald.deiii 
accipit  qui  ante  Juge  tacrifletum  mauö  oomederent. 

17.  NobiUs :  beroam ,  sire  clarorum  ac  fbrtium  Tirorum  flilua :  Heb.  lxx. 

IS.  mpigritite :  merltö  luxuria  detidiam  addit  comilem,  vlribot  animl  et  corporis  voloplttif 
studio  dlsMlutit :  uude  tiumiliatur  contignatio  :  res  bumana  tponti  labuDtur,  ac  rao  moat 
pondere ,  niti  vaiidö  aoatententur ,  quod  moiUtiei  ac  detidia  problbent. 

19.  In  risum  faciunt :  Tanitaiml  bominet,  qui  cibot  ad  Yoluputem,  non  ad  austentationem  eor* 
porit  tumunt ,  polationetque  et  lusariam  piro  verA  viti  liabent,  liorom  venalit  anima  peenola 
servit,  acper  pecuniam  feutri  :  tic  Uli  apad  Paulum,  quibot  deua  veoter ,  dea  peconia  ett. 
Phil.,  lu.  19;  Epbet.,  v.  S. 

m.  Regt  ne  detrahas :  etti  puer  tlt ,  Inxuricque  ac  volupiati  deditut,  ut  tnprft  dizerat; 
tarnen  parce  nomfoi ,  najestaiem  reverere.  DivUi :  potenti,  principl.  Alves  cmii :  en  quanit 
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qnU  Tolncrefl  coeli  aaferent  vocem  tnam ,  IdiTiti :  qula  et  aves  coell  portabunt  vocem 
et  habens  pennag annuntiabit yerbum.      ituam,  et  qul  habet  pennas  annuntiabit 

Isententiam. 

CAPUT  XL 

Sieemotyna,  quUnaeumque  obviU ,  i.  c&pios^  dmda ,  3.  eave  quo  $iatu  moriaris,  s.  tdmia 
cautio ,  4.  opera  Dei  intcrulabilia  :  labor  assiduus.  6.  mors  certa  demomttaüo  vanHatU  , 
8.  tBiBLti%  floi  et  voluptas,  vana,  10. 


YERSIO  S.  HIEROHTMI. 

Mitte  panem  tuum  super  fiiciem  aqus , 
qula  in  multitudine  dierum  invenies  illum. 

Da  j^rtem  Septem ,  et  quidem  octo  : 
qnia  non  scis  quid  futurum  malum  sit  su- 
per terram. 

Si  repletse  fuerint  nube& ,  imbrem  super 
terram  effundent.  Et  si  ceciderit  iignum 
ad  anstrum,aut  ad  aquilonem;  in  locum 
nbi  ceciderit  Iignum ,  ibi  erit. 

Qui  observat  ventum;  non  seminablt; 
ei  qui  aspicit  nubes ,  non  metet. 

Quomodo  non  cognoscis  tu  quss  sit  via 
spiritds ;  et  sicut  ossa  in  utero  prsgnan- 
tis :  Sic  nescis  operaDei,  qui  facit  omnia. 

In  matutino  semina  semen  tuum ,  et 
ad  respernm  ne  dimittas  manum  tuam  : 
quoniam  nescis  quid  placeat»  aut  hoc, 
an  iUud  :  et  si  utrumque ,  quasi  unum 
bonum  est. 

Et  dnlce  lumen ,  et  bonum  oculls  videre 
solem  : 

Qala  si  annis  multis  vixerit  homo ,  in 
Omnibus  his  laetetur,  et  meminerit  dies 
ienebrarum ,  qnia  plurim»  erunt.  Omne 
quod  ventnrum  est  vanitas. 


VERSIO  VULGATA. 

i,  Mitte  panem  tuum  super  transeuntea 
aquas  :  qnia  post  tempora  multa  invenies 
iiium. 

2.  Da  partem  Septem ,  necnon  et  octo  : 
quia  ignoras  quid  futurum  sit  maii  super 
terram. 

3.  Si  replets  fuerint  nubes,  imbrem 
super  terram  effundent.  Si  ceciderit  Iig- 
num ad  austrum ,  aut  ad  aquilonem ;  In 
quocumqne  loco  ceciderit»  ibi  erit. 

4.  Qui  observat  ventum ,  non  seminat: 
et  qui  considerat  nubes,  nunquam  metet« 

.5.  Quomodo  ignoras  qus  sit  via  spiritüs, 
et  quA  ratione  compingantur  dba  in  ven- 
tre  praegnantis;  sie  nescis  opera  Dei ,  qui 
fiibricator  est  omnium. 

6.  Man^  semina  semen  tuum ,  et  vesperd 
ne  cesset  manus  tua  :  qula  nescis  quid 
magls  oriatur,  hoc  aut  iilud ;  et  si  utrum- 
que'simul,  melius  erit. 

7.  Dulce  lumen ,  et  delectabile  est  oculis 
videre  solem. 

8.  Si  annis  multis  vixerit  homo ,  et  In 
his  Omnibus  Istatus  fuerit,  memlnisse 
debet  tenebrosi  temporis ,  et  dierum  mul- 
torum  :  qui  cum  venerint ,  vanltatis  ar- 
guentur  prseterita. 

celeriute  maiedicta ,  tutlt  tieet ,  ut  qaidem  videbauir,  auribus  commlna ,  Urnen  velut  pennls 
ad  prioclpem  eToient;  en  aves  In  aults  frequentes ,  qaa  cum  aliud  agere,  et  telut  in  incertum 
volliarevideantar,studioiiS8iniioollignntqua  eüam  incauiU  ezclderint. 

1.  MiUe  panem  tuum  super  transeuntes  aquas :  quöd  omni  petenii  ail  dtndum ,  ei  Loc,  vi. 
SO.  IndiscreiA  ftciendam  l)ene :  Hier,  neqae  pereant  data  egenii ,  aed  tuUua  reoondaotur ,  ac 
mala  fotura  projTeniant :  ^.  2  ,  s. 

2.  Do  partem  seplem ,  necnon  el  octo :  multii ,  imö  omnibus  :  sie  Micl!.,  v.  5«  Septem  pa$m 
tores  et  octo  prlmates ,  pro  multia.  • 

S.  Si  repletoe  fuerint  nubes :  etto  aicnt  nubes » qua  oopioti  et  uttl'o  pluviam  largiantnr;  ila 
tu  etoemotynam.  Si  ceclderU  Ugnum :  cave  qu<S  le  inclinei ,  sire  in  bonum ,  $\je  in  malum , 
cum  qu6  ceciderla,  ibi  perpelud  mansurus  als. 

4.  Qui  observat  venium :  cuncunti  ac  trepido ,  et  advena  leroper  tempora  metaenli ,  bene* 
llieiemli  pnnlmo ,  atque  unlTenlra  bene  rel  gerende  occaaio  elabitnr. 

5.  f^ia  epiritAs :  venti :  ipso  Domino  dicente  :  Vesd»  unde  veniai,  aut  qub  vadat :  JTotn., 
ni.  8.  qui  simlliuidine  sancü  qnoque  Spiritei  operatio  deaignatur ,  spfranlia  nbl  vnit :  ibid. 
atque ,  nt  vah,  dona  ainguUi  dlTMentii  1 1.  Gor.,  zu.  11.  Nee  deaont  qai  viam  spiritüs  earo  In- 
leUlgant ,  quA  anima  oorporl  te  inftindat ,  propler  aequentia  de  foata.  Sic  nesds  opera  Dei  : 
■eo  qoi  raüone  tibi  pro  iMueCMtit  atque  eleemoaynfa  bona  retriboal. 

8.  Mant  semina,..  et  veeperh  ne  cesset :  bona  opera  amiduö  flrequenunda  ,  ac  semper  bene- 
fiielendiim  proiimo,  neqae  onquam  pareendnm  labori ,  quamvia,  aliquA  ex  parte ,  aueceiia 
Iraalreiiir  1  eikn  ftauima  sit  allqnando  proventna,  quo  laborea  etlam  irriti  repenaentnr. 

8.5liaMifffiiiiia......  et...,.iostaiuMfkerU,meminiucä$bet  tenebrosi  temporis  ^  tennoetig 


396 


ECCLESIASTES. 


LflBtare ,  adolescens,  ia  javentiite  taA , 
et  in  bono  Sit  cor  tuum  In  diebua  adole»- 
centis  tus  :  et  ambula  in  viis  cordis  tui , 
et  in  intuito  ocnlorum  tnornm.  Et  scito 
hoG,qaia  super  omnibus  his  adducet  te 
Dens  in  Judicium. 

Et  repelle  ifam  k  eorde  tuo ,  et  anfer 
Hialitiam  k  carne  tuA :  quia  adolescentia 
et  stultitia  vanitas  est. 


9.  Lntare  ergo,  Jovenls,  in  adoleMeiH 
ti&  tili ,  et  in  bono  Sit  cor  tamn  in  didras 
juventutlg  tus ,  et  ambula  In  Tils  cordls 
tui ,  et  In  intultn  oculoram  tnornm  :  et 
scito ,  quöd  pro  omnibns  his  addacet  te 
Deus  in  Judicium. 

10.  Aufer  iram  k  corde  tno ,  et  amore 
malitiam  k  carne  tuä.  Adolescentia  enim 
et  Yoluptas  Yana  sunt. 


CAPUT  XII. 

Condusio  operit :  de  Deo  eogliandtim  ante  molettitu  et  imbecilliiatem  ieneetuUt,  4.  oofpai 
od  terram :  tpirilus  ad  Deum :  vana  omnia  :  awdiendl  sapierUes :  eorum  Menunüce  gtudes, 
11.  nimia  ecriptio  et  leeUo ,  12.  verum  bonum :  icienticeqiu  et  vitce  summa ,  is.  redden^ 
ratio»  14. 


TERSIO  S.  HIEROMTVI. 

Et  memento  creatoris  tui  in  dlebusjn- 
ventutls  tue  :  anteqnam  yenlant  dies  ma- 
litiae ,  et  approplnquant  anni ,  in  quibus 
dlees :  Non  est  mihi  in  Ulis  Toluntas. 

Antequam  obtenebrescat  so! ,  et  lumen , 
et  luna,  et  steHs,  et  revertantur  nubes 
iXMt  pluviam. 

In  die  quo  commoti  fuerlnt  eustodes 
domüs,  et  perierint  viri  forütudinis.  Et 
cessabunt  molentes/quoniam  imminutse 
sunt !  et  contenebrescent  qns  vident  In 
foraminlbus. 

Et  ciaudent  ostla  fn  plateä,  in  'hu- 
mllitate  vocis  molentis;  et  consurgent  ad 
vocem  Tolucris ;  et  obmutescent  omnes 
Alis  carnis. 


TERSIO  WL6ATA. 

1.  Memento  creatoris  tui  In  diebus  ja- 
ventutis  tu»,  antequam  veniat  tempos 
afflictionis ,  et  approplnquent  anni,  de 
quibus  dicas  :  Noh  mihi  placent. 

2.  Antequam  tenebrescat  so! ,  et  lumen, 
et  luna ,  et  stell» ,  et  reyertantur  nahes 
post  pluviam  : 

3.  Quando  commoyebnntur  cnstodes 
domüs,  et  nutabunt  viri  fortlsrimi,  et 
otiossB  erunt  molentes  In  mlnuto  nomero, 
et  tenebrescent  videntes  per  foramina: 

4.  Et  ciaudent  Ostia  in  plateft,  in  huml- 
litate  Yocia  molentis ,  et  consorgrat  ad 
vocem  volucris,  et  obsurdeseent  omnes 
Ulis  carminis. 


•lern« ,  el  dierum  muUorum :  nortis  icilioet ,  postquam  tttemiui .  Qui  eian  venerint,  vanh 
taiii  arguentur  prcetertta  :  eiiam  gaudia ,  volupuiesque ,  quarum  ex  ore  impioruDi  odoihmh 
dalio  Unla  prncesaerat.  Hlc  incipit  soluüo  quaitionum  ac  flucUiaÜonum ,  quibus  ex  Impio- 
ram  peraonft ,  Toiupluoaam  TtUm  laudare  yidebaUir. 

9.  Lasiare  ergo ,  juvenin ,  In  adolescentia  tud :  ironicö  dicta,  ut  videtar ,  aicut  Matt^  xxn. 
45.  DormUe  Jam,et  reguiescite :  quasi  dioerel :  Jam  l^iare,  ai  potei,  in  oonspecta  mortlii 
jam  prcdica  evanidaa  flaxasque  Isütias  :  scito  Urnen  futurum,  ut  pro  omnibus  his  qulbosl»* 
latus  fueria ,  adducat  te  Deus  in  Judicium :  et  quidem  poat  mortem,  cujus  antea  meminiae 
Juaserat.  Jamne  ergo  vides,  inaane,  Jamne  aentia  Titam  non  esse  iuaum :  Sap.,XT.  12.  neque 
vana  omnia ,  quas  in  rem  Um  gravem ,  Umque  tremendam  desinanl  ? 

10.  ^uftr  iram,,,  malitiam,  teu  flagitium ä  carne :  in  flrS  omnea  pertorbaüones  anfani  eoin- 
prebendit:  in  carnia  maliliS  uniTeraaa  corporis  volupUtes  :'Hier.  quo  efBcitur,  non  Jam  ia 
volupute  ducendam  vium » aed  omnem  ad  divinum  Judicium  traducendam  ease  cogiUiioiieB. 
Adolescentia  enilH  et  voluptas  vana  sunt :  eüam  ea  qua  inier  yiitb  vanlUtes  ablatio  erat  vo- 
luptaa,  Inter  vana  repuunda  est ,  quo  uno  omnes  impiorum  arguutionea  oorrfiunt.Pro  volap- 
täte,  puberUtem  Heb.  aUiltitiam  Hier,  ei  lxx.  babent :  boc  est  procul dubio  TOlnpUtem  ipsaia, 
qu»  hominea  demenuu 

1.  Hemento  creatoris :  te  Judicatari.  Pr«clara  oondnsio  egregil  operia  boc  eapile :  todtalat 
juventuUs  tuos :  quanio  magia  cum  Judicium  appropinquaverit .'  £t  amü  de  quiiui  dieai :  Non 
mihi  placent :  seniles  acilicet,  et  ad  aepulcrum  pracipilea. 

2.  St  revertantur  nübes  post  pluviam :  senum  oculi  caligine  obdocti ,  eüam  cte  mrtnmn 
eal,  nubes  videre  se  putant. 

3.  Quattäo  commovebuntur  ( trement )  eustodes  domüs  :  manui  protegendo  oorpori  niiB.  A 
mUabunt  viri  fortissimi,  cnira,  femora  qua  corpus  auslenUntsel  otiasos  ermUtwuoUnßes: 
dentes  :  et  tenebrescent  videntes  per  fbramina,  oculi :  fmmin.  bebraieö. 

4.  Et  clauäeM  osüa  in  plated ,  in  kumtUtate  vocie  molentis ,  aive  oria  oomoMleDtisdbes, 
hoo  «st ,  cUudentur  labia  exlriosecus,  SttUatia  denübus  compreiaa ,  ul  vox  cadfe  nial  esilii  ^ 
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SM  et  ab  execibis  timebant ,  et  formida- 
bunt  in  Tl&.  Et  florebit  amygdalam ,  et 
implsgoabltar  locusta,  et  disslpabitur 
capparis.  Quonlam  Iblt  homo  in  domam 
steniitatis  susb;  et  circalbiint  in  plateA 
plangentes. 

Antequam  rampatiir  ftanicalas  argenti , 
et  recurrat  vitta  aurea ,  et  conterator  hy- 
dria  saper  fontem,  et  confrlngatur  rota 
saper  lacum ; 

Et  revertator  pulvis  in  terram  ^soam 
sicat  erat,  et  spiritus  redeat  ad  Denm, 
qui  dedit  illom. 


5.  Excelsa  quoque  timebunt,  et  formida- 
bunt  in  TiA,  florebit  amygdains,  impin- 
gnabitnr  loeusta  et  dissipabitur  capparis  : 
quoniam  ibit  bomo  in  domum  stemitatis 
SU»;  et  eircnibunt  in  plateä  piangentes. 

6.  Antequam  rumpatnr  fünlculus  argen- 
teüs ,  et  recurrat  vitta  aurea ,  et  contera- 
tnr  hydria  super  fontem ,  et  confringatur 
rota  super  cistemam  : 

7.  Et  revertatur  pulvis  in  terram  suam 
unde  erat,  et  Spiritus  redeat  ad  Deum, 
qui  dedit  illum. 


frada  non  poaiiU  Ei  coruurgeni  ad  vocem  volucrU :  somnos  levli,  facilö  gaUi  canta  abmmpen- 
dua  :  et  obturtUieeni ,  deprimentur :  Heb.  omnes  fllice  carminii :  aores :  delectaUo  music»  et 
canlüs  eoDCidel :  Sic  Beriellai,  IL  Reg.,  xix.  SS.  OctogenariuM  sum  hodie  :  ntanquid  vigeni 
Memus  meU»„  vel  auäire  poisum  ultr^  vocem  amierum  atqut  cantaMcum?  vely  qnidquid 
erat  vocale  coDlicescet. 

5.  Excelsa  quoque  timebunt :  triste  silicemiuiD,  neque  altiora  conscendere  neque  aspecUre 
poterit;  omnia  ei  ruin»  prozima  ridebuntar  :  et  formtdabunt  in  vid  :  planistima  quieque, 
quasi  Impediia  et  oonH'agota  videntur  :  sie  timidö  incedit.  Fiorebii  amygdalus  :  caput  canescet. 
Hier.  Impinguabilur  loeusta :  incratsabitar,  IngraTescet :  etiam  minima  quoque ,  crassa  et 
gravia  videlMiDlur  infirmo  seni.  Alii ,  locost»,  seu  cicad»  striduls  nomine,  llnguam  Intelligunt 
in  aenibui  gravem  et  impediiam :  pro  locnsU,  verii  poteii  talns ,  slve  pedes  inlnmeicentes  et 
podagri  pragraTati ,  quod  magis  Chald.  placuit.  Et  dissipabitur  capparis :  libldo ,  ooncopis 
oenüa.  Hier,  eibi  appelenlla ,  vlgor  omnia ,  membronim  niplo  foBdere. 

6.  jiMequam  rumpatur  funiaUus  argeiileiis.-medullasplnalis,  argenlea  propier  colorem, 
inenrvata  ^  moz  Giliacens.  Item  nervi  ex  eAdem  Spina  producti ,  tum«solaÜ ,  ac  flaccescentet.  Et 
recwrrat  viita  aurea  :  frangatur  leniicula  aurea :  Heb.  Vesicula  fetlis,  qua  talMscente  cibijoon  - 
coetio  eessat,  et  alvus  InoomposilÄ  aolvitor  aut  astringitur ;  quod  maximö  in  senibos :  et  contC' 
taiar  hydria  ,  qua  jam  urinam  non  conüneai :  super  fimtem  :  vesica  orinaria :  et  confirin- 
gatur,  ootet,  sive  in  catbarros  defluat.  Hota,  sive  aptuBra  :  caput  TOiubile  et  rolundom: 
craaium  .*  galgal:  qua  vox  pro  capite  sumiiur  :  Exod.,  zvi.  16 ;  Num.,i,  2.  Super  cistemam : 
auper  cavura  pectoris:  Chald.  etdecurrat  craniam  ad  sepulcrum  toum  :  quod  planlus  videtnr. 

7.  Et  revertatur  pulvis  in  terram  suam  unde  erat :  plana  ezposiUo  anigmatis,  et  plana  lo- 
lolio  quastionom ,  prssertlm  iiiios :  Quis  fiovil«  st  spiritus  ßtiorum  Adam  :  supri ,  iii.  31. 
El  rectA  in  aniecedentibus  dissolutio  corporis  tam  studiosö  descrilrftur ,  ut  inler  machin« 
Ctliaeentis  minas ,  animns  integer  ad  Deum  redire  doceatur.  in  terram  suam  :  spiritus  ad 
Deum  :  sabtiliier  omnino;  et  ez  ipsl  remm  origine  quaestlo  diciditur.  Ibi  enim  k  Deo  quidem» 
verum  h  limo  terra  corpus  flngitur :  spiritus  verö  totus  ez  Deo ,  nullft  allA  causa  i  Gen.,  ii.  7. 
liiMle  terra  in  terram ,  spiritus  ad  Deum,  ad  sua  qucqne  rcvertunlur.  Ad  Deum  :  Judicandus 
MMok  f  ut  antecedentla  et  sequentia  docent :  et  Tel  merilö  repellendus ,  vel  stemo  todere  con* 
iungendus.  Cstc  autem  hie  ä  pessima  Groüi  noti ,  übt  refert  Euripidis  locum  Unquam  bulc 
geminum ,  in  Sopplicibus :  reverU  res  omnes  eö  unde  ort« :  corpus  quidem  In  terram  ,  splrt- 
lom  verö  ad  «tbera :  qui  locus  parum  atiest  ab  illo  VirgilU : 


•t<{it«  in  ventoa  tiia  reeenit. 


Alqul  Ecciesiasles  disertö  pronuntiat  redire  hominis  spirilum ,  non  ad  «tbera ,  sed  ad  Deum 
qui  dedit  ilium.  JEther  autem  profeclö  nonSalomoni  Dens,  sed  stoicis,  apud  Ciceronem  di- 
centiboa: 

Aspiec  boe  lublime  caodeni  quem  iotocant  omoei 
Jof  en ; 

et  apod  Vlrgüium : 

At  patcr  omnipoteof  foeeundis  imbtiboi  Klhar. 

Pari  ezemplo  idem  Grotlus  iocum  illum  Sap.,  ii.  3.  Sermo  seintilla  est,  Empedocüs  loco  compa- 
rat,  quo  oogiutionem ,  sive  cogitandi  vim  docet  esse  sanguinem,  cordi  circumfüsum.  En  vir! 
theologiam  inter  oratorum  ac  poeUrum  lectlonem  naum ,  atque  adullam  In  socinianlsml  toce. 
Hlc  saoö  vult  videri  sua  ad  Job.,  zzxit.  i4;  et  Gen.,  n.  7.  qui  loci  orrorem  firmant.  Et  ad  Jobum 
quidem  :  ita  docet  vitam  omnium  anlmantium  ä  Deo  esse,  quim  si  revocaverit,  intereant :  ut 
hominis  spiritus  band  magissit  ä  Deo,  vei  redeat  ad  Deum ,  reliquarum  animanlum  spiritu. 
Ad  Genesim  auiem  rotundö  docet,  neque  ibi ,  neque  Ecci.,  zu.  7.  agi  de  immeruliiate  ani- 
Domm,  quippe  quce  nonprimce,  sed  novoe  ereationis  sit  .-hoc  est,  non  antiqui  Testamenü , 
ted  novi :  alque  ideo  in  Apocalypsi  passim ,  sanctorom  animas  Deo  viventes  introducit :  post 
novi  quidem  Teatamenti  gratiam,  non  antea.  Quin  etiam  ad  b«c  verba :  omnes  autem  vivunt 
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Yaoltas  vanitatom,  dlxlt  Ecdeslastes , 
nniversa  vanitas. 

Et  ampllus  quia  finctiis  est  Ecciesiastes 
sapiens ,  adhuc  docoit  sclentiam  popolum, 
etaudire  eos  feclt,  et  scrutans  composuit 
proverbia. 

Multüm  quffisiTit  Eccleslastes ,  ut  ioTe- 
niret  verba  voluntatis,  et  scriberet  rect^ 
yerba  verltatis. 

Verba  sapientiam  ut  stimali ,  et  quasi 
ciavi  in  altum  deflxi ,  liabentibus  coetus , 
data  sunt  ä  pastore  uno. 

Et  ampllus  ab  ipsis,  Ali  mi,  cave»  fa- 
ciendi libros  mullos ,  quibus  non  est  finis : 
et  meditatio  plurima ,  labor  est  carnis. 

Finis  seimonis  verbi  uniTersi,  audltu 
peifscilis  est.  Deum  time ,  et  mandata  ejus 
custodi ;  hoc  est  enim  omnis  homo. 

Quia  omne  factum  Deus  adducet  in  Ju- 
dicium de  omni  abscondito,  sive  bonum, 
sive  malum  sit. 


8.  Vanitas  T^tatum ,  dixlt  Eeekaiaitas, 
et  omnia  Tanitas. 

9.  Gümque  esset  Bapientissimus  Eeds- 
siastes ,  docuit  populum,  et  enarraTitqiis 
fecerat :  et  investigans  composoit  pan- 
bolas  multas. 

10.  Quiesivit  verba  atilia ,  et  conseripat 
sermones  rectissimos ,  ac  veritate  pleno«* 

U.  Yerba  sapientium  sicut  Stimuli,  et 
quasi  clavi  in  altum  deflxi ,  quae  per  ma- 
gistrorum  consliium  data  sunt  k  pastore 
uno. 

12.  His  amplius ,  Ali  mi ,  ne  requiras. 
Faciendi  plures  libros  nullus  est  finis : 
frequensque  meditatio ,  camls  afllictio  esL 

13.  Finem  loqnendi  pariter  onmes  ao- 
diamus.  Deum  time,  et  mandata  ejus  ob- 
serva ;  hoc  est  enim  omnis  homo. 

14.  Et  cuncta  qus  flunt,  adducet  Dens 
in  Judicium  pro  omni  errato ,  siye  bonum, 
siye  malum  lUud  slV 


el ,  Lac.,  XX.  u.  )>«c  habet :  jilqtü  mortui  tme  tränt :  sant :  $ed  vivuni  quoad  Dei  poCoi- 
fiam,  quaspoieii  mortuoM  vUae  meUari  reddere .-  ipse  enhn  est  vocam  ea  quce  non  naU ,  ta^ 
quam  ea  quas  sunt :  qun  qaldem  nee  Teretor  exlendere  ad  pttriarclus  ipsot  Ahfahamom , 
Itaacum,  Jacobum  et  lioniin ,  inqull  similes ,  ac  proinde  Uli  quoqne  eorum  nomero  qai  ooa 
tint ,  reponanuir.  Qu«  quam  k  christiaiuB  tbeologia  piaciUa  alriiorreant«  nemo  non  -ridet  Alia 
aulem  multa,  quilwa  iUe  et  eccfesiaiUca ,  etsua  qaoqne  meliora  ooDTellit,siio  loeoMlari 
oper«  pretium  dodmus  :  ne  plus  «quo  credant  acriptorl  progredlenü  paulatim  ad  cathoiicaBi 
verilalem,  led  non  eam  profesw,  mullaque  ex  IdoIIUb  erroribos  relinenti;  qnod»  dsl  ifn 
ftvemui ,  TeritaUi  amore ,  ac  fraterni  pericoli  meUi ,  tacere  non  poaMimns. 

$.  KanUa»  vaniiatum.  GonfecUL  probatione  quam  lolo  libro  susceperat,  ad  capot  rcdit,  meri- 
toque  ioreri  vana  esse  onuito  .•  sub  aole  quidem  ot  semper  :  qoare  animum  allidi ,  alque  ad 
Deumipsum  efcbi  oportere,  ut  tutim  concludit,  f,  is. 

11.  f^erba  sapienUum,  Postquam  stultas  quoiüones  et  opiniones  bominom  disK>lTit ,  ad  t»- 
ram  sapientiam ,  Teroique  sapientes  sectandos  adbortatnr.  'Sicui  stimult ,  et  qmast  davi  i» 
aituM  deßxi :  quöd  debeanl  bairere ,  et  pungere ,  non  palpare  :  sed  erranübos  et  lardis  pcenl- 
lentis  dolores  et  Tulnos  inflgere  :  Hier.  Qtue  per  magistrorwn  consOium :  Talent  enim  ferfaa 
upienUom,  sl  non  auctoritat«  onios ,  sed  consliio  alque  consensu  maglstronim  omniom  pro- 
feranUir  :  Idem  ibid.,  Data  sunt  ä  pastore  uno  :  sive  Salomone,  anllquanira  sentenlianni 
dUigentiasimo  colieclore  ,  f.  lo.  Td  quöd  unus  magialer  sit  Dominos  :  Hier,  omniaque  k  Deo 
ejosqne  spiriui  profecu. 

12.  Frequensque  meditatio  :  oommentalio ,  leclio ,  qua  omnia  Heb.  oongmunt. 

19.  Flnem  loquendi  :  diciorum  summam,  ad  quam  leclorcs  omnes  proTocat :  ut  Jam  noo 
necesse  sit  petere  Ilbros ,  qui  per  liominam  manus  nuUo  fine ,  aut  oper»  pretio  circnmfemn- 
tur ,  9 ,  10,  II ,  13.  neque  se  meditaiionibus ,  studiis.  Heb.  assiduA  lecUone  confioere,  is :  sed 
unnm  id  inflgere  anlmo ,  quod  omnium  caput  est  :  iilMrorumque  omnium  et  cogltationora  ip- 
sinsque  adeo  yMn  summa :  Deum  time  :  hoc  est  omnis  homo  :  ut  alia,  quibus  se  homo  torqoef , 
ne  ad  bominem  quidem  speclent.  Clara  ergo  condusio ,  qud  omnia  bnjos  librl  dlcta  colUmant » 
ut  qua  ndo  omnia  vana  sunt  sob  sole ,  ad  id  convertamur  quod  sit  ntemum. 

14.  Bt  cuncta  quof  fiunt  .•  etiam  in  vila  flne  :  alioquin  ea  pars  tIIs  qon  procipua  est,  I  Deo 
Judioe  immonis  esseu  Pro  omni  errato,  pro  omni  occolto,  abscondito :  Heb.  ut  non  modd 
aperU ,  sed  ellam  occulta  peccau  Dei  Judicio  subslnt ,  neqne  e?adendi  locus.  Hunc  diclonin 
flnem ,  lianc  summam  pariter  onmes  audiamus,  in  elque  acquiescamoi :  ita  Axit  Dens. 
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SALOMONIS. 


PRiEFATIO  IN  CANTICUM  CANTICORUM. 

L  Cbrifü  com  EccletU ,  aanclteque  animtbof  oonjoncUo ,  ooqjugalit  amoris  flgart  ae  aicra- 
mento ,  adambrau.  —  II.  Salomonii,  ac  fllia  Pbaraonis  casü  amores ,  ad  hujiu  mysteril 
flgoram  annmpU ,  ei  Pulmo  xlit,  cnm  utiiufque  carmlnis  diwrimlne.  —  III.  Nuptialis  fet- 
tlTiiat  per  leplem  dies :  binc  bv^us  dramaiii  ilve  edoga  puloralia  consUtutlo ;  quaqoe  per- 
aona  ioducantur.  —  IV.  A  quibus  et  quo  fpiriUi  boc  Canliciun  legendum ;  qualesre  inter- 
pretes  babaerit. 

L  Verbi  J)ei,  seu  Sapientie  divinie,  atque  Ecclesiie  sublimiamqne,  quibos 

lUa  maxime  constat ,  animarum  miram  coi\junctionem ,  miros  amores  Scrip- 

Iura  prsdicat.  Yerbum  enim  illius  amoris  yI  perlraclum  in  terras  suscepit 

hominem,  el  sublimes  animas  acljunxit  Ita  sibi,  ut ,  teste  Paulo ,  unus  cum 

eo  sint  spiritus.  ( I.  Gor.,  vi.  47. )  Ecclesiam  quoque ,  ac  sublimiores  animas, 

Terbo  ad  se  accedenti ,  miram  amoris  rependere  vicem ,  teslantur  illa  Pauli , 

Jliihi  vivere  Ckristui  est :  (  Philipp.,  i.  21. )  et  illud  Davidis ,  Mihi  auiem 

adhutrtre  Deo  honum  est :  (  Ps.  lxxh.  28. )  et  illud ,  Cor  meum  et  earo  mea 

exultaverunt  in  Deum  vivum :  { Lxxxin.  5.  )  aliaque  cijusmodi.  Hos  ergo 

amores  Salomon  ille  templi  coifdilor ,  quo  veram  Ecclesiam  adumbrayit,  et 

paciflci  nomine  Christum  reprsesentans,  de  quo  item,  ut  speciali  Christi 

flgurä ,  dictum  est  .*  Ego  ero  ei  in  patrem,  et  ipte  erit  mihi  in  filium; 

(n.  Reg.,  vu.  14. )  hos,  inquam ,  amores  Salomon  in  hoc  Cantico ,  miris  affec«- 

tibus ,  mirä  varietale  et  concinnilale  cecinit.  Hiqus  autem  Christi  cum  EcclesiA 

conjubctionis,  in  coiyugali  amore  sancto  illo ,  castoque,  ac  divinitus  instituto, 

vivam  expressit  imaginem.  Quo  etiam  sensu  in  Proyerbiis,  Poeside  sapiens 

Itam...  dilige  eam,  et  coniervabit  te,..  arripe  illam,  et  exaltahit  te  :  glori" 

fieaberis  ab  ed,  cum  eam  fueris  ampleaatus :  ( Prov.,  iv.  5,  6,  8. )  quod 

intepretatus  ille  :  qui  Salomonis  nomine  ac  spiritu,  librum  Sapientise  scripsit : 

jETanc  amavi,  inquit,  et  exquisivi  djuventtUemeä,  et  qtUBsivi  eponsam  mihi 

eam  aesumere,  et  amator  (actus  $um  forma  illius :  (  Sap.,  viu.  2. )  quare 

per  omnia  Scripturae  volumina  haec  imago  diflüsa  est ;  neque  quidquam 

frequenlius ,  quam  sponsi  et  sponsae  nomine;  Dei  et  Ecdesiae  seternam  con- 

junctionem,  amorem  vehementissimum ,  flrmam  et  incommulabilem  fldem 

passim  denotari.  Unde  etiam  infldelis  aninue ,  ad  falsa  numina  deficienlis , 

opprobrium,  adulterii,  foedaeque  prostilutionisi|i£amiam,  prophetae  quidem 

omnes ,  Ezechiel  ver6  omnium  copiosissimö  et  vehementissimö  expressit : 

(  Ezech.,  XVI.  XXIII. )  Osee  etiam ,  iamosä  muliere  in  uxorem  ductä.  (  Os.,  i , 

2,3.)  Manayit  ea  similitudo  ad  norum  Testamentum  :  unde  illud  Joannia 

Baptistae,  Qui  habet  sponsam,  sponsus  est :  (  Joan.,  in.  29. )  et  passim  in 

Apocalypsi,  Ecclesia  procedit  ut  sponsa,  Christo  sponso,*omatu, «amore, 

flde  dignissima;  nuptiaeque  Agni  celebrantur  :  £t  Spiritus  et  sponsa  dicunt: 

Feni;  ( Apoc,  xxii.  17. )  eo  planö  more ,  rituque,  quo  se  in  hoc  libro  sponsus 

et  qponsa  mutu6  luTitant.  Quinipse  Paulus  apertis  verbis  docet,  virumet 
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mulierem ,  eoruin(|ue  coi^ugium ;  jam  inde  /ib  inilio  Ibisse  4  Deo  insütaUinit 
ut  esset  $acramentum,..  magnum.,.  in  Christo  et  in  Ecclesid :  ( Epbes.,  v. 
32. )  ipsamque  corponun  coigunctionem  assumit  ad  exemplum  coi^oncüoiiis 
animse cum  Deo ,  sive ,  quod  idem  est,  cum  Yerbo  ac  SapienüA  Dei :  Membra 
enim,  inquit,  sumui  corporis  ejus ,  de  came  ejus,  et  de  ossibus  ejus  :  propter 
hoe  relinquet  homo  patretn  et  tnatrem  suam,  et  adhuerebit  uxori  su€e,  et 
erunt  diM  in  came  und,  { Ib.,  SO,  31. )  Et  itenim  :  Qui  adhofret  mereiricij 
unum  corpus  efßcitur;  erunt  enim,  inquit,  duo  in  came  und;quiautem 
adhwret  Domino ^  unus  Spiritus  est.  (  I.  Cor.,  vi.  46, 17. )  Hsec  si  quis  dili- 
genter  attendat,  et  ab  opere  Dei ,  quod  est  sanclum  et  castum,  peccato  ino- 
litam  fcedam  concupiscentise  labem  separet ,  fäcile  inteliiget  meritö  Salomo- 
nem ,  conjugalis  amoris  el  consuetudinis  specie ,  sanctam  castamque  Ecclesiae, 
animarumque  fidelium  conjunctionem  expressisse.  lUe  autem  pulcherrimus  at- 
que  amantissimus  EcclesioB  sponsus,  et  multis  saeculis  expectalus  fuit ,  nee  nlsi 
mullis  Yotis  expetitus,  copiam  sui  fecit;  et  postquam  ad  nos  venit,  ac  Yer- 
bom  caro  factum  est,  abiit  ad  Fairem,  aliquando  redilurus,  ut  nos  ad  serape- 
ret ,  varioque  respectu  Ecclesia  et  ^us  compos  effecta  est,  et  adhuc  yentnrum 
expectat.  Quod  autem  cum  universd  Ecclesia  gestum  est,  id  quotidie  geritur  in 
fidelibus  animis,  ut  ad'eos  Christus  eat ,  redeatque  per  admirabfles  vices ,  sint- 
que  animie  perfectee  quaedam,  quse  in  altissimam  contemplationem  evect», 
8UO  quodam  modo  Yerbo  potiri  videantur  :  qu»  vota,  ac  suspiria,  et  expec- 
tantis  animse  languorem ,  potienlis  fructum  atque  delicias ,  per  amoris  etiam 
humani  miriflcos  incredibilesque  molus  Salomon  explicanda  suscipit ;  nul- 
lum  ut  vitae  clu'istianse  in  Christum  crescenlis  gradum  practermisisse  videatnr. 
Quo  etiam  factum  est,  ut  sublimes  animse  hoSCantico  semper  mirum  in  mo- 
dum  delectarentur,  in  eoque  yoluptatem  Domini ,  uberfatemque  degusiarent. 
II.  Et  quidem  Salomon  se ,  castosque  suos  erga  filiam  Pharaonis  affectus, 
in  exemirfum  profert,  dumque  in  verä  historift  ea  fingit,  quse  flagranlissimo 
amori  congruant,  describit  aptissim«^,  sub  elegantissimse  fabulse  involucris, 
ccelestes  amores,  Christique  et  Ecclesiae  conjunctionem  canit.  UndeBer- 
nardus,  Serm.  i.  in  Cafit.  :  c  Bex  Salomon  sapientid  singularis,  sublimis 
1  glorid,  rebus  afftuens ,  pace  securus,...  diviniius  inspimtus,  Christi  et 
»  Ecclesia  laudes»,.  et  tetemi  eonnubii  cecinit  sacramenta : ..,.  et  epHha" 
3  lamii  Carmen,  exultans  in  spiritu,  jucundo  eomposuit  elogio,  figurata 
3  tarnen ;  velans  et  ipse,  instar  Moysi,  fadem  suam,..,,  quöd  rari  ernnt  eo 
3  tempbre,  qui  revelatd  fade  gloriam  istam  speculari  sufßcerfnt.  »  Quibus 
Terbis  ut  tolam  Salomonis  Christum  figuranlis  dignitatem,  ita  lotam  hm'us 
carminis  ralionem  expressit.  Suavissimo  Canlico  prseluserat  ipse  sanclus 
David  Psalmo  xliv,  prophetico  spiritu ,  seu  quisquis  iUe  fuit ,  qui  eodem 
spiritu  plenus  eructavit  sermonem  oplimum ,  Salomoniquc  conjugium  inituro 
epithalamium  cecinit,  eddemque  flgurä  Christi  et  Ecclesiae  nuptias  celebravit. 
Id  tarnen  discrimen  est,  quod  ille  victorias,  prselia,  atque  heroica  prosecutus 
est ;  nosler  autem  Salomon  amoris  vim ,  ac  suavitatem  carmine  molUori  com- 
plexus.  Sed  ne  parum  congrud,  regio  nomine,  in  amatorios  sensus,  ac 
verba  deflueret,  m^jestate  tantisper  sepositä,  paslorem  induit,  et  in  idem 
vitse  genus  Pharaonis  tradüxit  flliam ;  ac  sub  eä  flgurä  divinissimam  iabulam 
lusit.  Porr6  Judseos  delectabat  innocentissimae  pariter,  alque  occupatissimae 
pastoralis  vilae  commemoratio,  quam  ab  inilio  generis  humani  optimus  quis* 
que  y  ipsique  Patriarchae  caeteris  praetullssenl;  neque  iUud  hidecorum,  qu6d 
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rex  pastorem  egerit,  record^tus  reges  Ja  Scriptnris  passim  pastores  dppeUari^ 
patremque  Dandem  ab  ovibtts,  ad  Sei  populum  pascendum,  vocalum  fuisse» 
( Ps.  uuLvn.  70 »  71. )  Quin  etiam  in^titulo  operi  congruebat ,  ul  velut  ^  solio 
descendeoSy  amatorem  ageret,  cdebraturtis  eum,  qui,  victus  amore,  ^ 
patemo  ainn  ad  nostra  delapsus  est;  neque  mysterio  tacat,  quod  iEgyptiam 
k  se  ductam  canii,  quffi  esl  imago  Christi,  Ecclesiam  ei  aiienigenis  ac  gen«- 
tibns  Gongr^iantis  :  qa6  eiiam  pertinebat  illud  :  Audi,  filia,  et  vide  .*....  ei 
ohlMscere  populum  tuum,  et  damum  patris  tui,  ei  eoncupiscet  rex  deeorem 
fuum.  ( Ps.  xuv.  11  y  12. )  Hoc  igilur  Salomonici  carminis  institulum  est. 

III.  Atpostquam  antiquos  mores  imilatus,  pastoralem  eclogam  canere 
aggressus  est»  eam  in  septem  dies  divisisse  videtur.  Neqae  cnim  diei  ac 
noctis  passim  in  hoc  Gantico  recurrentis  vices  temer^  memoratas  arbitrari 
DOS  decet.  Quid  enim  illud  semd  bisque  inculcatum :  Adjuro  vo$,  ne  evigilare 
faciaiis  dilectam :  { Gant.,  n.  7;  iii.  5. )  et  illud  :  donec  (iepirei  dü$,  et  incli- 
netUur  umbra :  ( Ibid.,  ii.  17;  rv.  6. )  haud  minore  studio  repetltum?  nonne 
perspicue  indicant  aliquot  dierumac  noctium  seriem?  Quid  quod  sponsus  bi&t 
per  noctem  ä  sponsä  quaeritur ,  sponsa  bis  in  custodum  manus  diversissimis 
eircumsiantiis  incidit?  ( Ibid.,  iii.  1, 2,  S;  v.  2,  6,  7. )  An  haec  temer^  eifulita^ 
sponsaque  nuUo  ordine  dormitat  aut  \igilat  ?  quis  hoc  de  pulcherrlmo  alqua 
artificiosissimo  carmine  crediderit?  Aperl^  ergo  indicat  Salomon ,  hic  distin-* 
guendos  dies,  eorumque  initia,  ubi  obscuriüs  latent ,  tamen  esse  inquirenda  r 
neque  enim  omnia  eodem  tenore  dici,artis  ac  variandi  operis  ratio  sinebat.  Cur 
autem  has  somni  et  \igiliae,  dieique  ac  noctium  vices,  ad  septenum  numerum 
revocaremus ,  causa  in  promptu  fuit;  quippe  qu6d  antiquis  Hebrseis  usila«» 
tum »  ut  nuptias  per  septem  dies  celebrarent :  unde  Laban  Jacobo  se  delusum 
querenti ,  propter  inductam  loco  Rachelis  Liam :  Imple,  inquit,  hebdomadam 
dierum  kujus  capula;  et  hanc  quoque  dabo  tibi :  { Gen.,  xxix.  27. )  et  ab  ipsä 
origine  mundi ,  propter  requiem  Domini,  septem  dierum  circulus,  mullis  qui- 
dem  populis,  ac  Patriarchismaxlmö,  eorumque  posteris  commendatus  est;  ma- 
navit  enim  ad  universam  genlem  mos ,  omnia  ferö  solemnia  per  hebdomadam 
peragendi :  hinc  et  luctus  septem  dierum ,  et  festi  dies  ferö  in  hunc  morem 
compositi ,  maxim^  vero  nuptialis  festivitas  :  sie  Samson ,  ductä  uxore  Phi« 
lislaeä,  ( Jud.,  xiv.  12,  15,  17.)  septem  dies  convivii  agilabat,  dleque 
septimo  finiebatur  celebritas ;  et  Raguel  profecturum  post  nuptias  Tobiam 
juniorem  a^juravit,  ut  duas  hebdomadas  morareturapud  se :  (Tob.,  viii.  23.) 
commorationis  scilicet  tempus  ad  hebdomadam  revocans,  duplicarique 
tantüm  postulans  k  genero ,  nunquam  ad  se  poslea  redituro.  Hujus  rei  con» 
stans  est  apud  Judseos  traditio,  expressa  imprimis  k  Rabbi  Eliezer  in  sententüs 
Patrum  :  ( Pirce  Abot.,  c.  xvi. )  adeoque  hiyus  ritüs  tenaces  esse  memo* 
rantur ,  ut  qui  plures  sponsas  simul  duceret ,  eum  singidis  singulas  hebdo^ 
madas  epulares  impendere ,  easque  cum  «equalibus  adolescenlulis ,  choreis 
et  lusibus  peragerc  doceant.  Congruum  ergo  Salomini  visum  est ,  septem 
dierum  spatio  carmen  nuptiale  deflnire;  quos  dies,  diligentissim^,  quoad 
fieri  poterit,  certis  nolis  distincto^,  in  iisque  vitae  perfectae  incrementa  dabi- 
mus.  Porrö  Salomon  hoc  carmen,  mogoris  suavitatis  ac  varietatis  gratiä^ 
dramaticum  esse  voluit.  Gollocutores,  Sponsus,  ipse  Salomon,  et  in  eo 
delitescens  Christus;  Sponsa,  quae  et  Ecclesia,  et  sublimiores  animae;  Puelhe» 
sponsae  comites  adolescentulae,  animae  infirmiores,  quae  tamen  nonnullo^ 
aponsi,  ac  sponsae  amore  teneantur  :  et  hoc  Salomon  ex  Ps.  xliv.  ad  suunk 
I.  17* 
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Carmen  transtulit;  sie  enim  Psalmi  auctor  ad  Salomonem  :  A9tüiiregina& 

dexiris  iuii :  et,  Adducentur  regt  virgihes  past  eam  ••  addmeeniur  tn  tem^ 

plum  regis  .-  ( Ps.  xuv.  10, 15, 16. )  id  eüam  ex  Hebraeonim  moribas ,  apad 

quos  et  juvenes  et  puellae  sponsis  comitesaddebantur;  qaod  eiiam  in  Sam- 

flonis  ac  Philistsae  nuptiis  factitatum,  ( Jud.,  xiv,  11. )  d^ectiqoe  juTenes 

triginta  numero ,  qui  cum  Samsone  essent.  Neque  puelUs  deerant  aeqpauevae 

virgines;  unde  etiam  in  Evangelio  decem  ill«  memorantur  ( Matt.,  xxt.  1. ) 

memorantur  et  amicus  sponsi ,  et  filii  sponsi ,  siye  nuptialis  fesiivitatis  comites, 

( Joan.,  ni.  29;  Matt.,  ix.  15.)  prorsus  ex  antiquis  ritibus.  Legimus  etiam  apod 

Tbeocritum  elegantissimum  idyllium  de  Menelai  et  Helen»  nuptiis,  ( l^ith., 

Hei.  Id.  18. )  quo  multa  ex  priscis  Ulis  moribus  etiam  ad  Graecos  traducta 

reperias.  Gerte  coaevae  virgtnes  pnesto  sunt ;  quarum  e  numero  seleciae  doo- 

decim,  nobilissimo  genere,  ac  Lacedsemonis  decus,  quaeipso  in  ve^qpere, 

ipso  nuptiifli  thalamo,  epithalamium  canerent,  festasque  choreas  ducerent. 

Has  igitur  haud  immeritö  sponsae  cömiles  dixeris,  ä  Salomone  toties  memo- 

ratas.  Sic  interveniunt  sacro  dramati  Sponsus,  Sponsa,  Ghoniscomitom, 

sive  aliarum  quarumcumque  pu^arum;  sive  Hierosolymitanamm,  si^e  etiam 

agrestium  :  chori  enim  variant  interdum,  nee  unius  sunt  generis,  neque 

desunt  mutae  personae ,  nempe  amici  sponsi. 

rv.  Hos  igitur  sponsi  et  sponsae  castos  amores ,  qui  ad  amorem  ditinum, 
propter  quem  hasc  scripta  sunt,  referre  velit,  is  necesse  est,  ut  huma- 
num  amorem  divinumque  compiexus,  hanc  allegoriam  exeqnatur;  neque 
enim  aliter,  quam  ex  eorum  nexu  interpretatio  apta  consurgat.  Qoä  in  re 
haud  leve  periculum  est,  ne  amoris  humani  fluxa  licet  gratiä  deliniti  sensus, 
animum  ab  excelsä  sede  dejiciant :  neque  immeritö  ab  hoc  Gantico  arce- 
bantur  adolescenluli,  proni  ad  Toluptates ;  teste  Origene ,  in  Proleg.  utrius- 
que  operis  in  Gant,  et  Hieronymo  passim,  prae&tione  in  librum  I.  Gomment. 
in  Ezech.  etc.  Procul  ergo  hinc  iUi ,  qui  terrena  sapiunt,  animales,  spiritnm 
non  habentes  :  adsint  casti  castaeque ,  qui  sanctum  amorem  spirent,  Deoque, 
qui  est  Caritas,  adhaerescant ;  accedantboni  sanctique  interpretes ,  qui  non 
seimmergant,  camalibus,  sed  qui  amorum  bumanorum  sensus,  et  Tolup* 
tates,  ut  periti  musici  chordas ,  levi  digito  pulsent,  tantüm  ut  amoris  divini 
suavissimum  sonum  eliciant;  qui  ut  hoc  quoque  ex  Ganticis  snmamus, 
caprearum  cerTorumque  more,  vix  pede  terram  attingant,  mox  transiliant 
sensus  humanos,  atque  ad  excelsa  se  efferant.  Tales  dedit  Ghristus  Ecdesae 
auae  Ganticorum  interpretes  :  principem  omnium  Origenem,  de  quo  haec 
meritö  Hieronymus,  ejus  Commentariorum  fldus  interpres  :  Origenei  cum 
in  emteris  libris  omnes  vicerit ,  in  Cantico  Canticorum  ipse  se  vieit  (Prsefot. 
in  Orig.  Gant. )  Hunc  sequitur  Philo  Garpalhius,  quarti  saeculi  episcopus, 
quos  imprimis  compiexus  est  sanc|us  Bernardus,  quanquam  ipse  haboit 
docentem  se  de  omnibus  ccelestem  unctionem.  Hos  maxime  aüctores  secuü 
sumus;  nee  praetermisimus  Theodoretum,  Gregorium  Magnum,  Aponinm, 
Bedam ,  hisque  accinentem  sanctum  Thomam  Aquinatem;  neque  ^  recen- 
tioribus  Gasparem  Sanctium ,  Societatis  Jesu  theologum,  aut  Libertum  Fro- 
mundum  Lovaniensem ;  quique  nostro  aevo  ex  Augdstinianä  famiüä  Aloysios 
Legionensis,  divinorum  iibrorum  apud  Salmanticenses  interpres,  Gantica 
Ganticorum  explanavit,  pari  pietatis,  doctrinae  et  elegantiae  laude  :  nee 
defuit  sanctus  Ambrosius ,  apis  instar ,  mellitissimä  oratione  passim  hunc 
libmm  depascens.  Hos  semei  honoris  causa  appellatos ,  nihil  necesse  erit 
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Qbique  nominatim  adducere;  sed  addere  licebit,  quae  sacri  texlus  scDsibus 
eruendis  congnia  ridebantur.  tolerum  haec  Salomonis  caatio  Iota  scalet 
deliciis ;  ubique  flores ,  fructus,  pulcherrimarumque  plantarum  copia ,  verls 
amoenitas,  agrorum  überlas,  horti  vernanles,  irrigui;  aquae,  putei,  fontes; 
odöramenta,  sive  arte  confecta,  sive  quie  sponte  suä  humus  parturit;  ad 
haec  columbaCy  turturum  voces,  meUa,  lac,  vina  liquentia;  postremö  in 
utroque  sexu  formae  honestas  ac  venustas,  casta  oscula,  amplexus»  amores 
tarn  pudici  quam  blandi;  si  quid  horrescit,  ut  rupes,  ferique  montes,  ac 
leonum  cubilia ,  totum  ad  yoluptatem ,  ac  velut  pulcberrimae  tabulae  oma-* 
tum  varietatemque  composilum.  Quorsum  isla?  nisi  uteorum  apecie  delectati^ 
sciamus  quanto  horum  Dominator  speciosior  sit,  ( Sap.,  xiii.  S.  )  divinique 
amoris  CaDticum  ordiamur  :  cigus  quidem  Cantici,  teste  Gregorio,  baec 
ratio  est»  baec  vis,  ut  loquentes  de  corpore,  extra  corpus  fiant>  bumanique 
amoris  discant  sermonibus,  qua  virtute  in  divinitatis  amore  ferreant* 
(  Proocm.  in  Gant.  )'Non  ergo  praetermittendus  amor  humanus,  sed  danda 
opera,  ut  ad  divinum  velox  sit  transitus ;  ne  macbina,  quae  ponitur  ut  leyet  ^ 
ipsa  magis  opprimat  et  aggravet.  ( Ibid. )  Haec  igitur  praefati ,  jam  aggredia-* 
mur  divinissimum  übrum ,  quem  qui  legerent ,  eos  legendi  fructum  bunc 
ferre  volumus,  ut  quoties  amoris  yim  incredibilem  irrequietamque  viderint^ 
aut  nuHä  ex  parte  senserint,  tantos  animorum  motus ,  indignos  quocumque 
creato  ac  fluxo  bono,  ad  Ycrum  pulcbrum  bonumque  transferri  oportere 
cogitent.  Det  autem  ipse  Christus ,  ut  amatorium  ac  nuptiale  carmen  amore 
inflammati  Iractemus ,  accensisque  lampadibus  Sponsum  ac  Sponsam  faustls 
Tocibus  proseculi ,  intremus  cum  eis  ad  nuptias.  Amen,  amen. 
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SALOMONIS. 


CAPUT  PRIMUM. 

Otculian  orU :  ubera : odoret :  tractio :  eeUarium  :  nigra,  teä  fbrmota :  omalus :  pulchrt^ 

tudo  :  lectulus :  tigna  :  laquearta. 

1 .  Oscnletur  me  oscalo  oris  sai :  qula  meliora  sunt  ubera  tua  vlno , 

*  Omiicum  Canlieorum,  Non  Um  quöd  sIl  omoium  longinlmum ,  quim  qaöd  fllomDlain 
loDgi  prcsUnliMimum ;  neque  tintüm  inter  ea  cantlca,  qu»  Salomon  benö  multa  composue- 
rat ,  ( fiierunt  enim  camUna  ejut  quinque  et  miUe  :  III.  Reg  ,  ir.  S2.)  led  eiiam  inter  omnia 
quotqoot  sunt  cantica  ,  cum  In  eo  canaiur  praceUentissimum  incarnail  Del  et  EcclesUe  sacra- 
meotum,  eaque  qaa  nunquam  eicidit ,  et  virtutum  omniam  major  est,  rarius.  Unde  Bcrnar- 
dufl  ait,  Serm.  i.  in  Cant.  n.  8  : «  Pro  sut  excellenlU,  oapUale  hoc  carmen  hujusmodi  litul» 
»  praaignaUir ,  ut  merilo  Cantica  Canliroram  singularller  appelletar ;  sicot  ia  qaoque  cul  ca- 
»  nitur ,  lingutariter  eit  dlctns ,  rex  regum ,  dominus  dominanlium.  Salomtmis  :  paciflci,  quod 
»  nomen  coarenlt  principlo  Ubri,  qui  incipit  i  signo  pacis ;  quod  est  osculum.  •  Bern.  ibid. 

PRIMA  DIES. 

1.  Osculetur  me osaUo,  Peracto  ex  more  nuptiali  conTivIo,  solemnique  precaUone  bell, 
cnjoa  exempla  et  in  Genesi  et  in  Tobia  libro  babentur ,  Gen.,  xxxx.  33 ,  2S ;  Tob.,  yxi.  15  ,  17  » 
19.  sponsa  castissima  Tesperi  ad  Timm  introducta  est :  ibique  sumendum  nuptialis  hcbdomadis 
lnilittm,Hebrcorum  more,  qui  dies  i  vesperft  numerabant.  Sponsus  autem  summo  mane,  quod 
paaalm  In  hoc  llbro  Tidere  est ,  amore  quidem  incensus ,  nihil  tamen  inftaclos  ad  molUUem  » 
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2.  Fragrantla  nnguentis  optimis.  Oleom  effusum  nomea  tuam ;  ideo  adolescentola 
dilexerunt  te. 

3.  Trahe  me  :  post  te  curremus  in  odorem  ungDentornm  tuorum.  Introdnxit  me 
rex  in  cellaria  sua :  exnltabimus  et  Istabimur  in  te ,  memores  nberom  tnoitun  soper 
vlnum :  recti  dlllgunt  te. 

coDsaeU  rnsUcana  ptitonlisqae  Tita  ofBcia  repeUit.  InLerim  sponia  eTigUansaiDOre  tabeicchit; 

cumque  puell»  comiies  (hulra  solatia ,  fnislra  fomenU  adbiberenl ,  deiideriis  roUaque  coq- 
fecta  ,  prorumpit  in  lias  yocea  :  Ipse,  ipse  uDicmn  aolaUum ,  atqae  unieiu  amor  ,  ipte  oseäte- 
140'  me  oioüo  oris  $ui :  oteulo :  ex  oaculit.  Heb.  id  est,  ano  ex  ofcuUi ;  qum  dieeret :  ?oia 
quidem ,  congeminel  et  coDlurbel  oscula;  sed  interim  reficiel  Tel  unum.  Orts  illius  pulcfaer- 
rimi ,  luaTiatimi ,  fkcandicsimi  ;  quo ,  more  amantium ,  toiam  infundat  anlmam  ,  et  diciat 
meam  :  Amb.  de  laaac,  cap.  3.  Mihi  erUm  vivere  ChrisiM  ett :  Phil.,  i.  3l.  et ,  Kivo  mOem, 
Jam  non  ego :  Gal.,  u.  30.  Ecdesia  igitur  quA  parte  perrecia  est,  boe  est,  subUmes  animsdi- 
Tino  amore percita ,  unoqoe spiritu  afflaUe,  conjunctim  et  singulaiim  bac  dicunt.et  ajnagoga 
quidem  :  Qui  lamdiu  locuiua  eit  per  prophetas,  ipae  nunc  adsit.  Eoclesia  Tero  noTi  TestameDÜ, 
quam  hlc  magis  spectamos ,  jam  nupta ,  Jam  petita ,  poatulat ,  ut  non  per  specuium  et  in  »• 
nigmate  ac  per  fldem ,  aed  ipse  manifeste  in  luce  refulgeat.  Ac  sublimes  anima ,  alii  alia;  ego 
sacrosanctum  osculum  flagito ,  non  pedum  ,  quod  poeniteniis  est ,  sed  oris ,  quod  est  spoosc 
Sponsa  porrö  sponsi  osculo  perfhiitur,  dum  yerba  Tita  percipit,  et  Telut  in  Ipso  diceniis  er» 
legit ,  diffusamque  in  labiis  baurit  gratlam ;  Psalm,  xlit.  3.  exdamans  cum  Petro :  Domim , 
ad  quem  ibimus  ?  verba  viloc  aslemce  hohes.  Joan.,  ti.  69.  Verba  autem  audit ,  non  sonaoüa 
foris ,  sed  intus  immissa ,  ipso  Spiritu  sancto  infüso,  quod  Patris  et  Filii  osculum  est.  Hie  ergo 
exhibetiir  anima  justiflcata  i  peccatis«  et  conjugata  Verbo  :  qua  jam  conrersa  sit  ad  perfee- 
tiorem  Tilam  et  Christum  experia ,  amplexus  repetat.  Ad  amoris  impetum  perünet  statim  ab 
osculi  desiderio  inchoare,  nulla  circuilione,  ac  sponso  nequidem  appellato.  Sic  Maria  Magdalene 
ad  Christum ,  quem  hortulanum  pulabat;  H  tu  sustulisü  eum.  Joan.,xx.  is.  Ad  eamdem  im- 
petum pertinet,  quöd  ab  unA  persona  statim  ad  aliam  transrerUir  oratio;  k  comitibos  adspoa- 
sum,  quem,  amore  capta ,  ut  präsentem  aUoquitur,  cum  ait :  Meliora  sunt  ubera  tua  vino  : 
ubera  tua  :  amores  tui :  Heb.  nunc  et  ita  passim  In  hoc  Canlico.  Anliqui  autem  interpretei 
babent  ubera,  haud  magno  discrimine  utriusque  Tocis  apud  Hebraos  :  neque  aUudit  sensos ; 
ubera  enim  delicia  mera,  amores  meri;  qua  sponsi  ubera  Patres  intelligunt  duo  testamenta 
amorem  spirantia,  promisso  primüm,  deinde  exhibito  Christo.  Ubera  autem  malrem  et  nutri- 
cem  sonant.  Quisquis  ergo  vult  Christi  barere  ubcribus,  alque  inde  lacsugere,  simplice  animo 
ad  cbristiana  Ttla  redeat  infontiam.  3fe/lora...  vino  :  sie  illa  apud  Salomonem  iveni .-  tnebrie' 
mar  uberibus  :  sive  amoribus.  Prov.,  tu.  la.  Inebriat  Christi  amor,  ac  menlem  extra  se  rapit. 
Unde  Paulus  :  Sivemente  excedimus,  Deo  :  sive  sobrii  sumus,  vobis,  11.  Cor.,  t.  i3.  £t  nolite 
inebriari  vino,,.  sed  implemini  Spiritu  sancto.  Ephes.,  t.  18.  quam  ebrietatem,  in  discipaüs 
Spiritu  plenis,  Petrus  agnoscit.  Act.,  ii.  t5, 16, 17. 

2.  Fragranlia  unguentis  optimis  :  ad  odorem  unguenia  tua  optima  :  Heb.  Idem  iisdem  rerbis 
sponsus  sponsa  dicil,  infrä,  it.  10.  Habet  Christi  amor  omnia  quibus  anima  capianlur  :  inest 
gustus  Telut  sapor  Tini ;  inest  Tis  delecuns  et  inebrians  animas ;  inest  fragranlia  i  longinquo 
etiam  alliciens ,  qui  Terus  est  cbristiana  gratia  fruclus ,  ut  long6  licet  positi ,  et  extra  nos  rapü, 
ad  Dominum  irahamur,  ut  habet  sequens  Tersus.  Christi  ergo  bonus  odor  est  prsedicaiio  Eran- 
gelii ,  et  susTitas  graila.  Oleum  :  eadem  tox  Heb.  qua  suprA ,  unguentum.  Nomen  tuum :  nam 
ab  unctione,  Messia  seu  Christi  noroen  :  quod  ETangelii  pradicalione  tolo  terrarum  erbe 
diffusum  est :  et  consonat  illud  Psalmi  xlit.  8.  Proplerea  unxit  te  Deus,  Deus  Ums,  Jäoles- 
centulas  .-  fidcles  anima  in  novitale  Tita  ambulantes ,  ac  spiritu ,  Telut  musto  recenie  ,  pleos. 

3.  Trahe  me :  post  te  curremus.  Cupit  sponsa  tam  arclö  alligari  sponso ,  ut  quocumque  ierit 
perlrahatur  :  neque,  inquit,  iuTitam  rapies,  ego  enim  et  oomitesultro  sequemur,  et  quidem 
cursu  ,  unguentorum  tuorum  suaviUle  perducta.  Trahe  me ,  qui  dixisli :  Otmüa  trahamai 
me  ipsitm  :  Joan.,  xii.  33.  et.  Nemo  polest  venire  ad  me,  nisi  Pater  qui  misit  me,  traxeril 
eum :  IIb.  Tl.  44.  In  odorem  unguentorum  tuorum :  deest  Heb.  Reclö  tamcn  explicaiioniscausl 
ex  anlö  dictis  repetitum.  Post  te  curremus;  si  traxeris.  Omnis  enim  qut  audiTit  et  didictt,  Tenit 
ad  te,  ibid.,  45.  neque  quisquamsapientia  se  conjungit,  nisi  quem  ipsa  prior  inritaTerit,  iofu* 
derltque  aliquid  sut.  Sponsa  ergo,quanlumris  Tehementissimo  amore  incitata,  agnoscit  se, 
nisi  tractam,  blandAque  Ti  ductam,  accedere  non  posse.  Praclarö  Ambrosius ;  lib.  iii.  Ep^  u« 

Anima  oscidata  Ferbum  Dei ,  modum  non  capit Cupit  atlrahi  ut  sequi  possU.  Pr<^rea 

adolescentulce  dilexerunt  te  :  proptered  certamus ,  sed  comprehendere  te  non  possumus  :  o«- 
trahe  nos  ut  possimus  currere,  ut  odore  unguentorum  tuorum  accipiamus  virtutem  sequendi, 
Idem  n.  lO.  de  Isaac.  3.  Attrahe  nos ;  curremus  :  habemus  enim  cupiditaiem  sequendi  ,  quam 
unguentorum  tuorum  infundit  gratia,  Sed  quia  cursus  tuos  oequare  non  possimus ,  attrahe 
nos,  ut  auxilio  tuo  fultce,  vestigiis  tuls  possimus  insistere,  Si  enim  tu  attraxeris,  curremus  et 
nos.  En  sustIs  pradicatio  gratia.  Trahe  me  :  curremus  :  quöd  Ecclesla  et  una  sit  et  plures 
omnesque  anima  in  eam  unitatem  concurrant;  tum  quöd  sublimes  anima  ut  Petri,  ut  Pauli, 
Talid6  tracta,  aliis  Terbo  etexemplo  perirahendis  inserTiant.  Introäuxit  me  rex  in  cellaria  s 
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4.  Nigra  Bom ,  sed  formoea,  Alis  JeraBalem,  Bleut  tabeniacida  Gedar,  Bleut  pelles 
SalofflOQiB. 

5.  Nolite  me  considerare ,  quöd  fuBca  Bim ,  quia  decoloravH  me  sol :  fllii  matris 
mes  pugoavenint  contra  me,  poBuerunt  me  cnstodem  in  vineis  :  vlneam  meam  neu 
custodivi. 

6.  Indlca  mihi ,  quem  diliglt  anima  mea ,  ubi  pascaa,  ubi  cubes  in  meridie,  ne 
vagari  incipiam  post  gregeB  sodalium  tnorum. 

7.  Si  Igooras  te,  6  palcherrlma  inter  mnilerefl ,  egredere ,  et  abi  post  restlgia  gre- 
gum ,  et  pasce  ha&dos  tnos  Juxta  tabernacula  pastorum. 

In  cubicuU  tua  :  Heb.  in  fecreUria,  in  tbalamum,  aive  conclaTO  Inümam ;  in  arcanoa  ScrfpUi- 
ramm  aeosus.  Et  quidem  non  ininim  eai  quöd  amanüaaimus  nov«  aponaa  oatendat  omäa  : 
lUud  auaTiasimum ,  quöd  ad  inllma  deduxerit  liealis  amplexibus  Aruituram;  atque  id  ipaa 
•pODM  jactat  ad  comites,  quod  niblimiores  animc  interdum  Ikciunt,  ut  et  inferiores  Irabi  aeai- 
nanl,  Ulm  etiam  ex  gaudil  redundenlia.  Rex  :  Umelai  rex  Salomon  bic  ludltcumSulamite  regia 
filia  >ub  pastoralif  Tita  formA ,  tarnen  interdum  majestatis  Signa  prsserllm  ex  personA  apona« 
resumit ,  gralioremque  bmüiaritatem  fodt  ipsa  majestatis  recordaiio.  QuoUea  autem  sponsa 
vocabulo  regia  uliiur ,  significare  videlur,  animam  et  divinam  Christi  naturam  carne  trans- 
gressi  penetrasse ;  unde  bic  in  cubiculum ,  in  ipsum  penetrale  admiuitur.  Exullabimu»  in 
te  .•  statim  enim  ad  sponsum  rediL  Recti  dUigunt  le  :  eö  sponsas  carior ,  quo  bonis  omnibua 
amabiUor;  et  meritö  ad  Christum ;  recU  dUigmt  te :  tu  es  enim  ipsa  veritas,  tu  rerumomnium 
regula  et  modua. 

4.  Nigra  9um,  $ed  formona :  aliud  enim  est  color,  aliud  venustas  oris  aclineameDtoram 
memlirorumque  ,  et  tolius  corporis  apta  connexlo ;  nigra  autem  aive  fusca ,  quia  peniata  sole ; 
cokore  adventitio ,  qui  bcUö  detergatur ,  unde  infri,  rii.  9,  4.  candor  ejus  prcdicatur.  Sponsa 
autem  ,  sponsi  pulcbriiudine  intellecU ,  Teretur  ne  parum  illl  placeat,  Uitelurqae  ae  decolo- 
raum anteact«  vitsB  peccatis.  Excusat  Umen  cum  colorem,  quöd  non  tarn  naüvus  ait »  quim 
aliunde  adTcneril ,  Torroos«  ex  opere  Del ,  deieüsque  peccatis  ad  primavi  coloria  splendorem 
et  gratiam  redilurs.  Sicut  tabernacula  Cedar :  addurit  qua  et  nigra  placeant,  uttenloria 
Arabum  ac  praserlim  Salomonis  ipsius ,  qua  caprinis  peliibus  per  se  nigris  exlerlus  tecta , 
inliia  tamen  auloia  ac  tapeUbus  preUosis  niteant ;  quft  prope  figurA  dixit  Virgilius ,  Ed.,  lo. 

Et  Digr»  viel*  lODt ,  et  f aecini*  nigra  : 

nisi  qnöd  bic  excmpla  magnificenliora  protulit  Salomon.  Ecclesia  igitur  in  terris  peregrinata 
Tcri  simillima  estregiis  tentoriis  soli,  pulTcri ,  pluTia  expositis ,  adeoque  extrl  deformibus 
ac  nigris,  intus  ornalis.  Sic  se  habet  Ecclesia ,  verbum  crucis  ac  slulla  Dei  praedicans :  I.  Cor.,  i. 
18, 35.  qusqua  in  mysterio  abscondita  est  sapienüam,  ibid.,  ii.  7.  apparenlque  cxlri  ignobiUa 
mundl,  ibid.,  i.  28  ,  et  Paulus  cujus  sermo  contemplibilis ,  ac  prassentia  corporis  infirma; 
H.  Cor.,  X.  10.  Intus ,  arcana  sapientia  Dei ,  meritoque  Salomon  Psalmista  accinit  diccnli : 
Omnis  gloria  filice  regis  ab  intus,  Ps.  xliy.  14. 

5.  Nolite  me  considerare ,  quod  fusca  4im.  Solent  mulieres  excusare  decoloratum  Tultumy 
ejuaque  causam  inalios  refundere.  Sic  ista,  cujus  specie  Odeles  anima  adumbrantur ,  coaclam 
ie  dicit  A  fratribus  alienam  custodire  vineam,  cum  delicala  nee  custodiret  suam.  Hoc  autem 
compeiere  videiur  Ecclesia  in  pastoribus ,  quos  ad  custodiendam  vineam  ,  ipsam  scilicet  Ec- 
clesiam  ,  fraterna  cogit  Caritas ,  cum  sc  ad  se  ipsos  custödiendos  minimö  sufficere  posse  pulenl; 
atque  hinc  macula  ex  necessitate  convcrsalionis  humana :  quod  sxpe  Augustinus ,  Grego- 
riua,Ivo  Carnolensis  vir  sanclissimus,  et  alii  deplorant,  ac  soliludinis  desiderio suspirant. 
DecoloravH  me  sol :  vehemens  tentatio  ,  meridiano  ardori  comparata  :  unde  damonium  meri- 
dianum.  Ps.  xc.  6. 

6.  Indica  mihi.  Hie  incipit  intervenire  sponsus ,  velut  dilecta  sponsa  cilalus  suspiriis  et 
damorlbus;  exoriturque  blandum  utrinque  colloquium  ;  et  illa  conreslim  :  Indica  mihi :  quasi 

diceret :  tardus  ad  venia ;  alsi  venire  te  pigebal :  Indica  mihi ubi  pascas ,  ubi  cubes :  ipsa 

enim  ultro  accurram.  Inmeridie;  non  me  ardor  meridianus  i  te  insequendo  probibebit.  In- 
dica ergo  mihi  quam  urabram  rcrrigerando  pecori  seligere  soleas ,  ad  quas  aquas  pascas  gre- 
gem.  Sic  anima  fidelis  Deum  paslorem  quarens  all :  Dominus  regit  me,,.,  super- aquam  rcfec- 
tlonis  educavit  me,,.,  virga  tua  et  baculus  tuus  ipsa  me  consolata  sunt  :  Ps.  xxii.  i,  3,  4.  Et 
boni  pasioris  vocem  oves  audiunt,  eumque  sequuntur,  et  ingrediuntur  et  egrediuntur ,  et  pascua 
inveniunt.  Joan.,  x.  3 ,  4,  9-  Anima  ergo  Christum  quarens,  ab  ipso  petit,  ut  indicet  ubi  re- 
quiescat,  ne  post  pbilosopbos,  aut  saplentes  bujus  saculi,  aut  post  pseudoprophetas  et  hareticos, 
aimilitudine  quAdam  delusa  aberret;  neque  enim  sponsum,  niii  ipso  indicante,  invenerit  Ne 
vagarl  Incipiam  :  quid  enim  ero ,  quasi  decllnans  ad  greges  sodalium  toorum  7  Heb.  quod  con- 
dtatius  est :  vult  enim  sponsa  statim  ac  facilö  invenire  sponsum  non  ab  aliis , etiam  sodalibui , 
aut  quI  sodalitii  tltulo  glorlentur ,  ubi  soleat  esse,  percontarl. 

7.  Sl  ignoras  te :  si  ignoras  tu ,  Heb.  abi  post  vestigia  gregwn :  atqui  hoc  erat  ipsum  quod 
apoDia  Terebatur,  nede  grege  in  gregem  Tagari  oporleret.  Bic  ergo  videtur  subirasci  sponaaa. 
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8.  Equitatnl  meo  in  cnrribus  Pharaonis  assimflayi  te ,  amica  mea. 

9.  Pulchrae  sant  genas  tu»  sicut  turtarls :  coUum  taum  sicut  monUia. 

10.  Marenulas  aureas  faciemus  tibi ,  Termiculatas  argento. 

11.  Dom  esset  rex  in  accubitu  sno»  nardus  mea  dedit  odorem  sunm. 

qaöd  Ignoret  sponia  ubi  IpM  vemri  toi  est;  quid  enim  ?  an  amaniem  netcire  oportet ,  vbi  di- 
leclus  ooDiuescal?  Mni  amant  et  scire  et  sclri  Tult  Itaque  ignoranti,  amUgaa ,  nee  ntit  adM 
inreniendum  prolülura  respoodet.  Sgredere  ipsa  qoö  vis ;  neque  enim  te  docebo :  ei  oM  poil 
veiügia  gregum  :  qiuere  ipsa  locum ,  et  vagis  gregum  insiste  vesligiis :  quin  etiam  Ipsa  patcc 
hcBdos  tuoi :  gregem  luum  tibi  hatie  si  Teils  ijuxia  Utbernacula  pasiorum :  cum  alib  venars 
pasloribns :  non  enim  me  invenies.  Sic  ergo  spons«  irascitur ,  quS  reprebensiooe  docta  ae 
facta  diiigentior,rogantibus  puetlls  quo  ilie  deeiinarit ,  locum  Ipsa  indicat.  y.  i7;ti.  i.  Pal- 
eherrima  :  pulcbra  qoidem ,  sed  parum  sponsi  studiosa.  Itaque  Patres  uno  ore  bie  TOhint  ia- 
crepatam  sponsam ;  sponsumqoe  Indlgnatum  respondisse,  nt  siquidem  ipsum  lgnoraret,egre- 
dereinr  quo  Teilet ,  nee  jam  ut  antea  manifestam  Tiam ;  sed  ceca  et  errabunda  gregaa 
Testigia  sectaretur  et  pasceret ,  non  agnos,  sed  lisdos,  carnales  sensus  scilicet,  eosqne  qui  4  si- 
nlstris  sunt  greges,  sequereturque  non  gregem  nnum  ,  ac  pastorem  unum ,  sed  greges  mnitof 
et  pastores  ;quod  evenire  soiet  iis,  qui  suS  negiigenüS  nesciant,  aut  etiam  obliti  sint,  ubi 
sponsus  pascat.  Si  ignorat  te  :  sie  iegunt  et  lxx.  quo  loco  roonenl  Patres  mala  molta  ere»- 
tura  sponsa,  si  seipsam  ignoraverit ,  et  ad  cujus  sfmititudinem  facta  esset ,  et  k  quiboi  pec- 
catls  ilberau,  et  ad  quam  destlnaU  feiiciutem. 

8.  BquUatui  meo  :  equa  mea  :  Heb.  pulcherrima  eqaa,  et  quidem  sua,  quam  pra  calefii 
diiigat :  qua  comparalione  illuslrat  forma  dignilatem;  equa  ejus  scilicet,  qua  non  iodonitt 
indocilisque  lasciTiat ,  sed  qua  jam  jugi  patlens ,  aptetur  currui ;  atque  ut  ilie  dieil ,  munia 
eomparis  aquare  possit.  Unde  et  Ipsum  conjugii  et  ou^uyi««  nomen.  San^  apod  Tbeoeritna 
elegantissimo  tdyliio ,  quod  jam  in  prafalione  memoraTlmus ,  Tbessalico  equo  formonssimo , 
et  jam  currui  apio  Helena  Menelaoconjuncta  eomparatur.  Idyl.  18.  Atque  ut  ad  sacras  itbroi 
FOTertamur,  Apoe.,  xix.  ii,  equus  albus  super  quem  in  Apocaln»i  sedet  Verbnm  Dei,signii- 
cat  beatas  animas,  qua  dorsum  suum  curTSTcrunt ,  ut  susciplant  lalem  sessorem  snper  se :  dt 
qoocumque  ipse  Toluerit ,  flectat  eas,  et  ad  omnia  ducanlur  et  reducantur  TolunUte  sesioris. 
Origenes bic.  Hom.  3.  Pharaonis :  JEgypti  memlnit,  unde  optimi  equi  addueerentnr;  allodH 
et  ad  sponsam  ex  l>eatissima  et  opulenÜssimS  reglone  deduclam.  Ex  boc  yersu  faicipimil 
A/«oi€Kta,  alterni  seu  reciproci  sermones ,  ferd  ex  comparationibns  :  qua  nota  in  edogis,sfm- 
perque  alia  ex  aliia  clariora. 

9.  Pulchrce  sunt  gence  tuce  sicut  turturit :  ita  lxx.  laves  ,  decora,  atque  ex  ipso  candore 
subrubra  Tisa  :  faciem  ejus  laudat ,  et  genarum  rubore  succenditur.  Pulchritudo  qutppe  ma- 
lierum  in  genis  dicitur  esse  quam  maxima.  Origenes.  Hom.  1.  Collum  tuum  ut  monUia  :  ex 
LXX.  Collum  tuum  etiam  nudum ,  ac  sine  uUo  decore  per  se  pulcbrum ,  sibrque  est  omamen- 
tum  :  ibid.eleganlissimum  :  tamen  Heb.'  aliter  Pulcbra  sunt  gena  tua  in  gemmls  (pendentibus 
circum  et  h  capillatura  deOueniibus)  :  coUum  tuum  in  monilibus.  Sponsam  laudat ,  quod  naii- 
Ta  speciei  congrua  ornamenla  aplare  noTerlt.  Spiriluall  ac  Tero  sensu  Xlga  (legem  Dei}lii 
eorde  tuo  jugiter ,  et  circumda  gutturi  tuo  :  ProT.,  ti.  31.  ut  addatur  graiia  capUi  tuo ,  cf 
torques  collo  tuo.  Ibid.,  i.  9. 

10.  Murenulas  aureas :  ornamenti  genus :  eadem  vox  qua  supri  per  turturem  TCrtitnr. 
Murenulas  aureas :  vermiculatas  argento  :  quas  antiqul  Interpretes  aurum  lortile ,  argenteis 
daTis  seu  yirgulis  interstinctum  yerlunt.  Gregorio,  inauris  :  ad  similitudinem  ptsdcaU  qui 
captus  se  in  circulum  vertat.  Hieronymoauiem  bujus  interpretationis  auctori,  murenula  quid 
esset,  Ipse  melius  exponet ;  aurum  scilicet  colli ,  quod  quidem  murenulam  vulgus  vocat,  quo 
scilicet  meullo  in  virgulas  lentescente ,  quadam  ordinis  flexuosi  caiena  contexltur.  £p.  xv.  ad 
Marc.  Recenllores  addunt ,  collucenies  gemraas.  Ulcumque  est ,  sponsus  signiflcat,  quandoqui- 
dem  dilecta  hujusmodi  ornamenta  cordi  sint,  sibl  quoque  ac  sodalibus  voiuptali  futumm,  ut 
ei  compingant  talia :  faciemus,  inquit,  tibi,  Spiriluali  sensu :  ego  et  qui  verbum  menm  minis- 
trant ,  varüs  te  doUbus  ornabimus ,  mixlo  carilatis  auro  cum  argenli ,  sacrique  eloquli ,  ririu- 
tumque  omnium  gemmis.  Quäle  ornamenlum  sanclis  animabus  apparabal  Paulus  eolligens 
flFuetus spirität,quä\es  sunt :  Caritas,  gaudiwn,pax,  etc.  Gal.,  v,  32,  3S.  Quanto  aotem studio 
animas ,  sponsas  slbi  destinatu  Deus  exornet ,  bis  verbis  docet  apud  Execbielem  :  xri.  11.  et 
leq.  Ornavi  te  ornamento,  etdedi  armillas  in  manibus  tuis,  ettorquem  circa  coUwn  tmm: 
et  dedi  inaurem  super  os  tuum ,  et  circulos  auribus  tuis  ,  et  coronam  decoris  in  capiie  tuo. 
Sponsus  amantissimus  in  sponsa  nibll  Inornatum  rellnquit :  et  dona  c^onis  cumulat :  liabenU 
enim  dabitur  et  abundabU.  Luc,  xix.  36. 

11.  Dum  esset  rex. nardus  mea  :  lam  exquisiu  ,  tam  odorata  erat.  Sponsa  enim  Jactat 

suam  in  conquik'endis  odoramentis  quibus  rex  delecletur  industriam ,  et  lila  quidem  sponsi 
audaverat fragrantiam ,  qui  pertracta  ad  ipsum  curreret :  f  .3,  S,  nunc  autem sponsam  eadem 
arte  concillat.  Cbristos  quoque  et  nos  trabit  nomlnis  sul  ISama ,  ac  dulcedine ,  et  i  nobis  trabi- 
tur  odore  virtuium.  Neque  enim  tantikm  Christo,  sed  eUam  plis  animabus  sua  odorameota  sunt, 
qutß  iuM  oraUanes  sanctorum.  Apoc,  y.s ;  tzu.  4*  eastusque  verbl  amor  sponsam  ad  animam 
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12.  Fascicnliu  mylrh»  dllectus meos  mihi,  inier  nbera  mea  commorabltur. 
13. Botrufl  cypri  dilectos  meus  mihi,  in  Tinels Engaddl. 

14.  Ecce  tu  paiehra  es,  amica  mea;  ecce  tu  pulclua  es,  ocull  tui  colambarum. 

15.  Ecce  ta  palclier  es ,  dliecte  mi ,  et  decorus. 

16.  Lectalas  noster  floridus  :  tigna  domonim  nostrarum  cedrina ,  laquearia  nostra 
cypreasina. 

CAPUT  IL 

jRo«  campi :  lUimH  inter  tpinat :  sub  umbrä :  eeUa  vinaria  :  languor  :  amplexus :  tomnut  s 
vox  dUeeü :  eaprecB  hinmäique  perntcitas  :  eanceili :  feneitra  .-paries.  Grata  post  hiemem 
verU  amosntuu :  ßores  :  tempus  puiatiorUs :  vox  turturit :  vulpeeuUe  :  iUUcü  ac  äUectcB 
ccnscntio» 

1 .  Ego  flos  campi ,  et  lilinm  convallinm. 

2.  Sicut  liiiam  inter  spinas,  sie  amlca  mea  inter  fllias. 

3.  Sicut  malus  inter  Ügna  süvarum,  sie  dilectus  mens  inter  iU!03.Snb  umbrft 
illlus ,  quem  desideraverem ,  sedi;  et  fructus  ejus  dulcis  guttnri  meo. 

inTlians ,  al  io  eam  com  Palre  Teniat  ei  maneaU  Joan.,  zit.  33.  Anilqoi  ettam  aancU  toiTi»- 
aimif  ToUs  Chriitam  fentorum  advocantea,  aaaidndqne  clamaDloi :  RoraU,  caU,  dewper; 
«am  in  Patria  aina  reentianteni ,  ideoque  ble  regem  appellainm ,  ad  ae  eiciTerunt,  ba.,  zlt.  8. 
qno  impleuuD  est  illod :  St  deUeUß  mea  esse  cum  fthis  hcminum,  Pror.,  tiii.  si. 

12.  AMdculut  myrrhce  äU^ius  meut  mihi.  Per  myrrham  mortais  oorporiinia  Impendi  aoli- 
Um  Fatrea  intelligiint.  Chriiti  mortem  ac  aepultaram ,  iiiqae  inbaireDtem  poenttentiam  chrla- 
tianam ;  quAm  myrrham  offeraroua  cum  Mag^  iliia,  prtmia  h  gentill  populo  Christi  cullorlboa. 
Jnter  tütera  mea.  Paelia  delicat«  odoraloa  Cucicoloa  apponant  peclori :  mihi  noos  ille  faieicn- 
lue  spODfoa  eat;  semper  ante  oculoi,  iptique  pectori  inflxua,  hoc  est,  prineipali  cordia ,  in 
qoo  Eodesia  Christum ,  Tel  anima  verbum  Dei  desiderii  sui  yIocuUs  alligatum  tenetet  adinle- 
tnm.  Orig.  hom.  2.  Ubera.  Deeebat  in  earmine  nuptiali  mammas  potiüt  appeliari  quam  peo* 
Im.  Idem.  ibid.,  n.  5 ,  p.  18. 

18.  Botrut  eypri,  Copher,  Heb.  Non  i  Cypro  insuU,  sed  arboris  cujuidam  odorifer«  firne- 
tus»  Cyprus  odorameati  genos  Plinio  memoralum,  iib.  zn,  cap.  34.  Tbeodorelo  nouim,  infiri 
IT.  18.  ubi  iterum  hujus  mentio.  In  vineis  Sngaddi,  Hieron.  de  loc.  Heb.  Engaddi  in  campif 
Jeridiuoliois ,  usque  hodie  Ticus  pregraAdis  Judoorum  JuxU  mare  MorUium,  unde  ei  opo- 
balaamom  renit ,  qnas  Tineas  Engaddi  Saiomoo  nuncopat.  Balaamum  aatem  et  gustu  etodoram 
maTiasimum ,  ut  spoosa  in  dilecU)  delicias  omnes  reposulase  TideaUir.  Bolnis aulem cypri, non 
idem  eat  frncUis  cum  illo  qui  nascilur  in  Engaddi  Tineia :  sie  ergo  supplendum  ez  hebraic« 
pbraaeos  ingenio :  Botrus  cyprii ;  Bolrus  in  Engaddi  Tineis  ,  etc. 

14.  Oculi  ua  columiHirum  :  columlMB  ocoli ,  amoris ,  suaTitaÜs  ac  modesUa  plenL  Laudata 
Christo  colomlMB  simplicitas  procul  omni  ficlione  etsimulaliooejlaodatusoculnssimplez  qui 
recta  Tideat;  non  ille  eruendus,  qui  videat  ad  concopiscendom,  et  nos  scandalizet.  Matt,,  x. 
J8;  Tl.  33;  T.  38,  39. 

15.  Ecce  tu  pnicher  es et  decorus  .-Aliud  enim  est  pulchrum ,  aliud  ipsnm  deeens ,  cujuf 

maxlma  Tis  est  Amor  est  polebri  desideriom ,  et  in  ipso  quies.  Unde  sponsa  iota  est  In  sponst 
pulcbritudine  commendandA.  Haue  pulchritudinem  Augustinus  paucis  oomprehendit ,  in  Ps, 
XLiT,  n.  8  :  /Vodif  credentibus  ubique  sponsus  putcher  oceurrat.,,  puleher  in  eceio ,  puicher 
in  terra ,  pulcher  in  utero ,  pulcher  in  manibus  parentum ,  pulcher  in  miraeuUs ,  fnUcher  in 
fiageilis,  pulcher  invitans  ad  vitam,  putcher  non  curans  mortem ,  pulcher  depontns  animam, 
puicker  reeipiens,  pulcher  In  ligno ,  pulcher  in  seputcro. 

18.  Leetulus  noster  floridus  :  en  dellcia  ;  Jam  magniflcentia  :  tlgna  cedrina  :  laquearia 
eypressina  :  abiegna :  Heb.  queis  maguifica  domus  et  ampla  describltur ,  quaiem  deceliat  esse 
Salomonia.  Neque  hec  dedeoebant  pasu>rem  cum ,  qui,  Abraha  patriareharumque  more ,  dives 
pecorum  et  auri ,  nihiio  tamen  secius  eorum  exemplo ,  rusticana  opera  ezerceret.  Laboremui 
et  noi  conligoare  domom ,  Orig.  flrmisque  fnlcire  nos  Tcrbi  divini  prasidiis.  Tigna  robori « 
laquearia  omamento.  S.  Thom.  Eidem ,  leetulus  .*  paz  Ecclesia  post  persecotiones. 

1.  Ego  flos,  £ö  qnöd  slalim  dizerit :  leetulus  noster  floridus :  i.  15.  im6,  inquil,  nos  iptt 
•umus  recentes  odoraotesque  flosculi.  Ego  flos  campi  .*  se  floribus  sponsa  comparat ,  qui  in 
campia  atque  convalliims ,  non  In  cultioribus  bortis  nascanlur;  et  castarum  animarum  modes- 
tiam  ac  simplicilalem  exprimit. 

2.  Sicut  liUum,  Cum  se  lilium  appellet  sponsa ,  resumit  sponsus ;  lilium  quidem  eam  esse,  sed 
inter  spinas,mediisque  in  sentibus  crescentem,  comiiesqoe  utcumque  formoias,  spinarum 
instar  esse,  si  cum  IpsA  conferantur :  demonstraturque  simut  fldelis  anima  pora  Caritas  inter 
mundi  aspera ,  sotliciuidines ,  illecebrfts  item  ac  fallaces  dtriiias,  qoas  etiam  spinas  Christus  ap- 
pellat.  Mau,^  ziii.  33. 

8.  Sicut  malus :  sicut  arbores  fructifera  et  cnlt«  inter  silrestres  et  steriles.  Sub  umbrä  il' 
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4.  Introduxit  me  in  cellam  vinarlam ,  ordlnavlt  In  me  caritatem« 

5.  Fulclte  me  floribus,  stipate  me  malls :  qaia  amore  langoeo, 

6.  Lsva  ejus  sub  capite  meo ,  et  dextera  Ullas  amplezabltur  me. 

7.  AcUuro  vos ,  Ulis  Jerusalem ,  per  capreas  cervosqne  camporom,  ne  Boadteüs  i 
aeqiie  rigUare  iaclaUs  dllectam  ».quoadusque  Ipsa  vellt. 

Kim...  €i  firucUu  ejia :  Unquam  arboris  leUioet  qua  el  ombrA  deleelet  ei  frncUi.  Sab  omliii 
autem ,  tlquldem  in  principio  non  poaamu«  cum  Verbo  proprium  conferre  termonaoi ;  ve- 
rum, nl  IIa  dicam,quAdem  maJeHatis  Ullui  umbrt  perfhiirour.  Orig.  Umbra  etiamtutebi 
protecüo :  Sub  umbrd  alarwn  tuarum :  Pi.  xyi.  8.  Indicat  saoi  optaüi  le  poliUm  amoribos  et 
amplexibüi;  eiratiooe  qu&  superTenlt  Splriiui  sanctus  In  Marlam,  et  obumbranle  Alümmi 
Tirtute  Verbum  ida  concepit :  quo  eliam  spirilu  influente  Adelet  anlma  fcscuDdantur.  Ällosam 
etlam  ad  nzoris  copuland«  rUum,de  quo  Rutb,  lu.  9. S^q^ande ,  ioqmt  ad  Book,  paliiwm 
tttum  super  fianulam  tuam,  Sub  tanbrd  ilUus,^  seäi  :  acquievi ,  ciUn  aodivi  dicoDieiii :  Se- 
nile ad  me,qtU laboralis,  Matt,  zl  28. 

4.  /n  ceUam  vinariam  :  ad  verbum ,  In  domum  Yini :  in  dellciarum  ledem :  quo  introdned 
sunt  IUI  qulbui  Chrutn8  enarrabat  Scriplura ,  seqoe  tpeum  in  lUii ;  cum  dicerent :  Nonne  cor 
noitrum  ardew  erat  in  nobUi  Luc,  xxir.  27 ,  82.  Vinum  in  locif  mundii  etomaiis,  cum oleo 
aliiique  liquoribua  veteres  recondebant.  Qoalis  erat  UlyaU  apotheca  in  edllo  coeoacolo ,  obi 
teilas  vlno  et  oleo  plenas  cum  auro ,  argento  et  vette  asKrvabat :  Ody«.  B.  237.  nbl  eliam  tba- 
lamof  erat  nupUalU.  OrdinavU  in  me  caritaiem :  Tezülum  ejua  super  me  earilai :  Heb.  ano- 
rem  auum  super  me  profeasus  est,  quasi  Yezillis  expansis.  lxx.  et  posi  eos  Vulgau,  onflaoeif; 
unde  Origenes,  Augustinus  etalU  Patres  passim  inielliguni  de  caritale,qu»4  Deoad  praxisBatt 
tuo  ordine  ^graduque  descendil :  quas  Justus  Orgelit.  paucis  complexus :  bnc  est  ordioata  es- 
ritas,  ut  diligat  proximom  propter  Deum  ;sic  rerö  dUigai  Deum,  ut  semetipium  ablieget 
propter  lUum.  Bernardus  ad  discretionem  refert,  quA  in  ceflA  viaarii  baustum  ferrenlaons 
amoris  poculum  temperetur , serm.  49.  in  Cant.  n.  4,  S.  etseqi 

s.  Fuicite  me.  In  banc  Igitur  cellam  introducta,  lanilqiie  amoris  reeordalione  pennoii, 
amore  ipso  deficit ,  fulcirique  peiit  ftaribus :  lagenis :  Heb.  Tinl  scUlcet  poHone.  SUpate  me 
malis :  iis  sdlicel  quorum  odore  el  soooo  langulda  reereetur,  ut  eitrets ,  granatia,  etc.  Qoibos 
deslgnantur  amori  deficienli  adbibita  k  Christo  solatia,  qun  nos  sensibilis  devotionia  Tocamus. 
Bis  abundat  anima  in  ipsis  vlta  perfeciiorls  iniUis ,  eaque  undecumque  oonquiriu 

6.  Loeva  ejus  $ub  capite  meo  :  sie  per  dulcia  oolloquia ,  aliasque  blanditlas  tandem  labente 
die  ad  caslos  amplexus  sponsa  perduciiur  :  lasvaqque  sustentanHs,dexteram  amplezantis  et 
protegenlis  agnoscit;  quo  divinas  graliaa  adombratur  virtos  sustentans ,  ac  IbTons  el  delectani. 
Verbum  autem,  velul  in  anim»  sinu,  requieseit,  cum  eam  requiescere  beil 4  perturbationi- 
bos,  ut  com  Davide  canat  :  In  face  in  idipsum  dormiam  ei  requieseam,  quoniam  tu.  Do- 
mine ,  eingulariler  in  tpe  eomtiiuMi  me  :  Ps.  ir.  9,  lO.  Qui  animas  in  Christum  deflneniis,  in 
eoque  acquiescenlis  bealissimus  somnus  est ;  de  quo  Herum  infri ,  t.  2.  atque  is  prioue  did 
Unis. 

SECVNDA    DIES. 

7.  Adjuro  vo$.  Manifestum  alterius  diel  inllium :  Jam  jam  evigilaturA  sponsa.  SaarissioQ 
iomno  captam  relinquit  8ponsus:quem  lotermmpi  vetat,  quiescentique  prospicit,  ipee  ad 
oonsueta  opera  profeclurus.  Fltias  Jerusalem,  ne  evigilare  facialis  diledam.  SolebanI  canere 
duplex  epitbalamium ;  allerum  ad  vesperam  sponsis  quieturis ,  allerum  matuUnum  apoosl  h 
cobili  processura,  ui  ad  tiusios  canlus  et  obdormiscere  et  expergisci  videreiur.  Hujus  rei  tcsies 
addudmus  lolies  ex  Tbeocrito.  Idji.  18.  citaUs  virgioes  Menelao  et  Helen»  gralulantei  :  qua 
guidem  ad  crepusculum  decanlalo  epithalamio  spondenl  se  redituras  ad  auroram ,  ubi  primui 
cantor  ( galius ) ,  versicolorem  cervicera  erigens,  TClut  canendi  Signum  dederiu  Ergo  rirgines 
Jam  adslanles  et  brevi  canilur^  monet  sponsus,  ne  diieciam  excitent  quoadusque  |p«a  velii. 
Per  capreas ,  per  oblectamenta  vestra,  per  capreas  et  feras  quas  assidne  insectamini  :  quibos 
signiflcat  eu  caae  venatriees.  Palsslinis  enim  virginibus  idem  videtur ,  qui  vicinis  Tjriis,  mos 
fuisse ,  gestare  phareiram ,  etc.  £neid.  i.  Libet  bic  observare  priscos  mores ,  si  quis  eomm 
commemoralione  deleciatur ,  ut  puells  quoque  ac  virgines  operibus,  vigllUs,  venata  assidoo 
exercitsD,  procul  i  nostrorum  temporum  moUitie  ac  deaidia  viverenL  SpirituaU  aensu  :  habet 
Christus  ut  piscalores,  ila  et  venatores  suos,  de  quibus  propheta  :  MiUam  eis  multos  vena- 
tores.  Jerem.,  xti.  16.  Sic  prohibet  ne  fldeles  anim»,  qu»  alios  Cbrislo  venantor  et  capiunt , 
jpsam  sublimem  animamdivino  amore  et  alia  coniemplalione  deflxam,  in  eique  suaviasimi 
quiescenlem ,  ad  acluosam  vitam  revocent ,  quoad  ipsa  divino  spirilu  acta  :  eö  se  sponte  con- 
ferat.  -Quo  loco  Bernardus ,  serm.  52.  n.  6.  Novit  sponsus,,.,,,  tatis  proprid  caritate  mairem. 
soUieilari  de  profectibus  ftUarum..,,  proptereaque  securb  discretioni  ejus  credendam  eensuU 
hanc  dispensationem.  Gregor.  Quiescenlem  sponsam  carnales  qui  sunt  in  Bcclesid  importunt 
excitant ,  quia  ejus  vitam  i  volgalis  laboribus  abstinentem ,  inulilem  exblimauL  Capre»  el 
binnull,  quorum  blc  passim  mentio,  fidelium  animarum  sunt  imagines;  quöd  slatim  tacU 
torrA  reiultent,  saltibusque  potids  quim  gressibui  ferantor  :  capre»  acutiMimo  vtou  reniBlur : 
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$.  Yox  dilectl  mei » ecce  isle  veiüt  salleoa  In  iBOitf<i]|ii&»  tiftBsiiteBs«  oaUcs. 

9.  SimlBs  est  dilectns  meiu  capre» ,  hinanloque  cerrorum.  Ea  Ipse  stat  poBt  p»» 
rletem  noAtninit  respicien»  per  fenestru,  pro^deaa  per  canoeBoB»  Eb  dUactoa 
meaa  loqiütar  mihi : 

10.  SiAse,  propera ,  amica  mea,  colam]»  mea ,  fonnoaa  oiea ,  et  yM* 
J I.  Jam  enim  hlems  transüt,  imber  abilt ,  et  receaalt. 

12.  Flores  apparuerunt  In  ten&^noatiri»  ten^Hs  potatioBis-  advenll :  ToxtDiturie 
Midkii  eal  in  teriA  aostrft  : 

13.  Fieas  protulit  grossoa  suoa :  Tine«  florentes  dederunt  odorem  sunou  Sorge , 
andca  mea ,  speclosa  mea ,  et  venl : 

14.  Golumlka  mea  In  forominibos  petr».  In  caTernA  macerias ;  oBteode  mihi  feclem 
tOBJca  i  »net  vex  tua  in  auiibus  mala :  imc  enlm  toa  dalci»,  et  facies  tna  decora. 

f«lpp«  dbpdcArc  diet«,  k7c6  roO  9tp*tiv:  tidere.  Phil.  Cirp.  Vileetam  :  tmoreiOj  ctdUISBi,  . 
Hab.  I.1X.  f pooitkn  ipram ,  «mores  meo9 ,  deliciai  meas ;  imö  amorem  ipram. 

a.  yox  dileeti  meU  H»c  et  slmilia  videtaf  primihn  sponia  sacum-iptt  loqui,  nt  lU  ia  mag- 
Bb  aflbcUboi ;  poitea  autem » taoquam  volii  TocaUis  et  sutpiriif ,  ipte  inlerrenire  ipoMm.  JU» 
ergo,  ot  apoosum  femper  lomniabat,  eum  audire se  putat  eTlgilani;  quin  eiiam  vldere  citatia 
ad  fc  paaibiu  properantem,  Jam  montes ,  Jam  coHettransfllenlem  more  capreaniro  alque  liin- 
nuloram^Jam  proximom  :  etreverA  sponsiu  ad  auroram  egretma,  ul  Tidifloiia,  led  broTl 
lereraua  aderat  amorii  impatleniia. 

9.  Caprece ,  hinnuloque :  blanda  vocabula ,  quiboi  tponaui  et  •poDsa  viciirim  ae  eompaUanl» 
Unde  inud  in  Proverbiis ,  t.  i9.  Cerva  carUsima ,  et  gratissiwtua  hinnuitu :  ubera  ßjut  iU" 
ebrient  te  in  omni  tempore :  in  amore  ejus  ( caslo  iUo  et  ooajugali )  ieUUare  jugiier  .-qua  Man- 
ditisB ,  ex  venandl  sludio  juvenibus  puelltsque  coramooi ,  profeot»  esse  videntiir :  bic  sntem 
Telocltatem  sponsi  occurrentis  exprimunt.  Sn  ipse  stai  potl  parielem :  pariea  inter  nos  et 
Cbristttffl ,  morialitails  conditio.  Paries,  lex  velusQlirisU  morle  tacuala ,  ot  solutis  InimldlUa 
geotes  cum  populo  Dei  in  unam  Ecciesiam  coalescerent  Epb.,  u.  15»  la.  Paries ,  iniquilatee 
qu«  inter  nos  et  Denm  dividunt ,  et  abscondant  faciem  ejus  i  nobis ,  ne  exaodiat :  Isa.,  lix. 
2.  eliam  ne  yox  ejus  penotrei  ad  nos.  Paries, creatttrsB  post  quas  slat  ipse  Dens  per  eas  lo- 
queoa  :  ac  si  fts  dicere,  paries ,  tpsa  Christi  caro  oppansa  diviniuti ,  per  quam  duloe  sonst, 
Timque  suam  exeriU  Protpidens  per  fenestras,...  per  cancellos :  non  intrare  ausus ,  ne  dor- 
mientem  exciUrei;  cum  tsmen  velut  amore  vtcins,  sutim  alloqui  inoiptat.  Prsclarö  Aml>ros* 
m  PS.  cxYUi.  oct.  6.  n.  18.  Sponsus  tanquam  Uudvlena  luden*  amore ,  quia  vetit  pertenlare 
tensus  amantis,  soepe  egreisus  ui  quoerereiur  ä  sponsd,  scepe  regrestui  ul  invilareiur  ad  os- 
cula  f  adäuns  post  parietem ,  prospiciensp^r  fmestra* ,  eminens  super  reiia  ( sen  cancellos), 
ut  non  iotus  abesset,  nee  quasi  totus  inlraret,  et  ipse  ad  se  sponsam  voearel,  ui  ventendi  ad 
se  invicem  fiereni  graiiora  commercia ,  amorisquc  vim  mutuis  adoiereni  ( aocenderenlque  ) 
sermonibus, 

te.  Surge ,  propera,  Proedica  verbum  :  insta  opportun^ ,  hnportunb :  U.  Tim.,  if .  2.  Propo- 
lalo  opus ,  nee  segoes  oooalus  palliar  aul  spirilüs  elBcacIa ,  aut  animarom  periculum.  Surge  .* 
de  quiece  oootemplaiionis  in  qua  me  unum  oogitas,  et  veni  ad  exeiuados  desidea  animos.  Co- 
hanba ,  deest  bic  Heb.  sumplum  ex  lxx.  babetur  infiri  14. 

li.  Miems :  peisecaliones ,  tenlaüones. 

13.  Fiores  :  ros  inviiai  ipsa  veris  amosnitas.  Tempus  pmlatlonis  advenit ;  age,  pariter  arri- 
piamns  ciUleilos  mundandis  ac  puUndis  arboribos  el  vinels.  Spirilnali  sensu ,  seeiio ,  remissio 
peccatorum  est ,  moderaUo  sfliectuum  :  Orig.,  Harn,  s.  in  Cant.  rox  turturU  ;  ejus  avis  qum 
sagsper  inmonOumJugis  eiarborum  vertidbus  commoratur:  n.  12.  pag.  22.  vox  scilicet  subli- 
minm  aoimarum ,  procul  ab  bominum  consorlio  degenUum.  ^ox  tur iuris  :  fidissimai,  castis- 
aimsque  ananiis,  nee  posi  unum  aoulorem ,  allerum  admilientis  unqoam.  Apon.  Item ,  vo» 
tuHuris  ingemisceolis  poUüs  ac  veluti  suspiraniis ,  quim  aliquid  resonantis ;  quöd  nobis  quoqott 
soliurie  agentibus  insptret  pios  gemitus ,  et  ad  unum  Cbrisium  blanda  suspiria. 

ts.  Fieus  proUiUt  grosses.  Ab  arbcre  fiel  diseiie  parabolam.  Malt,  xxiy.  S2.  A  protentu 
nmornm ,  foiiorum ,  nodorum,  frucUium ,  piarum  animarum  progressus  cognosciie.  Origenes. 
yimeiB  florentes :  si  flores  erumpunt,  erit  et  uva :  si  odor,  erit  et  sapor :  tta  et  in  piis  anima- 

14  CoUanba  mea  :  cdumb«  simUto  ilH  soliuri» ,  qu«  in  /bfomlfildus  pefrca « seu  rnpit , 
trepida  lalHat :  aut  in  cavemd  maeeria ,  in  bialibus  sieei  muri ,  sive  interrupli  et  labenlla . 
A«e  erumpe  h  luis  lalebris.  Oslemle  mihi  faeiem  tuam  :  sonst  vox  tua :  sl  aperire  non  vis , 
aetende  le  salU^m ,  dignare  vel  Yerbulo ,  anunlique  ac  dolenli  aliquid  solatll  imperlire.  Sic 
amaas  Tel  exiguum  quid  k  diiecia  Yolenle  ferro  Yelli;  neque  aliter ,  suo  more  Christus. 

15  Capite  nobis  vutpes.  Posteaquam  sponsa  lam  blande  invilaia  consurgit ,  Jsm  ad  pueilaf 
ipons»  comites  se  conYertil  sponsus,  easque  cum  ipsS  simul  iuYitatad  insectandas  fine»  Insl- 
diantca  Tuipeculas.  Hac  igilur,  inier  obleclamenta  rusUca ,  secunda  dies  desinit ,  peragra- 
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15.  GapUe  nobis  vulpes  parvula»,  qa»  demoliuntur  ylneas;  nam  Tinea  nostia 
floruit. 

16.  Dilectus  meus  mihi ,  et  ego  Uli ,  qai  pascit  inter  lilia. 

17.  Donec  aspiret  dies,  et  inclinentar  umbrs.  Revertere  :  similis  estOf  dilecte 
mi ,  capresB ,  hinnaloque  cerrorum  super  montes  Bether. 

tiique  campis ,  ac  Tenatu  defaiigati  sponia  domum  anlelt ,  molldm  adbortau  sponmin  ol 
nulU  mora  venial;  negat  enim ,  aut  sibi  sine  sponso ,  aat  ipsi  sine  apooM  flu  eaie  vivere,  imde 
Mquilur  : 

16.  Dileetui  meus  mihi,  et  ego  Uli;  quod  repelit  infri  ti.  2;  et  rii.  lo.  quäle  Hlod  Apoe.,iii» 
30.  Ccenabo  cum  illo,et  ipse  meeum,  Qui  pascit :  qui  agit  oves  inier  lilia.  Alii :  pascitar  : nam 
ipae  quoque  pascitur ;  reflcitque  se  in  locis  amoenifslmia.  Hoc  eliam  iterat  infri  ti.  3.  spoa- 
aum  semper  videni  floribus ,  et  omni  verii  amoenitale  circumdatum.  Pulebrö  Ambrosius  in  H. 
GZTiii.  Serm.  3.  «  Pauci  poasunl  dioere  :  Dilectus  meus  mihi,  et  ego  Uli :  illedicil,  qui  adbcrd 
»  Deo  totii  sensibus ,  el aliud  cogitare  non  noreril :  non  ille,  cui  non  salis  est  Dei  fiiiot,  inqo» 
»iunlomnia:  non  ille,  qui  juisus  omnia  vendere,  conlristalus  esl:iUe  dicit,  qui  poiesldi- 
»  cere  :  Ecce  nos  relinqulmus  omnia,  et  seculi  syimus  te.  >•  Malth.,  xix.  23, 27. 

17.  Donec  aspiret  dies  :  donec  redeat  dies,  cujus  initio  et  aura  lenis  afllare  solel  el  oinbni 
diltugere.  De  qua  aura  Anchises  apud  poetam  :  ^neid,  v.  * 

Kl  me  »CT US  equii  Orien«  •flafii  •obelii. 

IncUnentur  umbrce  :  fügiant :  Heb.  Similis  esto  caprece  hinnuloque  cervorum  ,  qui  yersantor 
super  montes  Bether  :  Adrichomio,  in  Benjamin  montes  nemorosos ,  repletosque  planus  aro- 
maticis ,  quibus  cervi  et  caprea  roaximö  delecientur.  His  ergo  tarn  vegelu,  tarn  velocibos  redi- 
turum  sponsum  asqniparari  postulat.  Ergo  summa  est :  Revertere  ad  me,  capreis  binnul'isqae 
Telocior,  quieturus  mecum,  donec  te  dies  rcTocet  ad  consuelos  ial>ores. 

His  aulem  adumbratursublimis  anima ,  sopiiis  sensibus  ,  altissimä  inlus  quiete  potila,  spoo- 
■ique  intus  alioqueniis  incilaia  voeibus.  Atque  is  prout  vult  spirat  venit ,  clabilur  »appropin- 
quat,  acceleral,  abil,  revocatur ;  per  canceflos  prospirit  et  fenestras,  quia  bujus  vit»  tempore 
non  piena  luce  se  infundit ,  hortaiurque  sponsam  el  provocat,  non  scdere  inlrinsecus  segncm, 
aed  exire  ad  se  Toras  ,  el  conari  ut ,  non  jam  per  Tenestras  et  cancellos ,  sed  procedeos  foras 
facie  ad  Taciem  ,  videal  eum.  Origen.,  Hom.  3.  in  Canl.  Vero  posl  biemem  :  gralia  posl  peccaU 
per  pGcnilentiam.  Ibi  in  floribus  cerla  spes  ft-ucluum,  virlutumque  primili»,  animaM|ue  dili- 
genter  excultae  suavis  odor  elsponso  gralissimus.  HAc  igilur  secundä  die,  grata  vitae  noriias; 
et  recenliofe  adhuc  conversione  hiemis  transacla}  commemoratio,  el  in  amplA  licet  Tirtuiutn 
copiA ,  tarnen  oomparatione  Tuturorura  proventuum  ,  flores  poiids  quam  rructus  ,  tempusque 
putalionis,  ac  mulia  resecanda  ;  quodque  cddcm  aiiä  sub  figura  recidit ,  caplura  ^uilpium  pa- 
sillarum.  Sunt  enim  maligni  spiritus ,  Origen.  Hom.  4  :  vulpes  ills  pusilla ,  qun  per  foTeas  el 
occulla  insidianlor  vineis ,  ubi  primdm  germen  ostenderint,  ncc  sinunt  eas  ad  florem  perve- 
oire  ;  sive  eliam  prav»  cupiditales,  quae  dum  adhuc  parvae  sunt,  capi  jubentur  ;  lunc  eniis 
Cacilö  perimunlur  ;  allidenlique  ad  pelram  parvuli  Babylonis ,  neque  permitlendum  ut  rres- 
cant.  Huic  aliisque  patribus  accinit  Bernardus.  Sponsus  saliens  in  montibus  ,  transiliens  edles, 
est  Christus  prstertens  angelos,  ac  semen  Abrahe  apprebendens  :  Origen.,  ^omjl.  3.  idem 
Christus  anima  laboranli  Scriplurarura  snigmata  intus  exponens  ,  sponsus  est  loquens  ille  qui- 
dem ,  sed  tarnen  adhuc  posl  parietem  delilescens  ,  mox  per  Tencstras  el  cancellos  aspicieDS 
pleniore  jam  luce.  Qui  cum  magis  ac  magisappropinquare  coeperil,  et  illuminare  qusQ  o^rora 
■unt;  lunc  eum  videt  anima  saVienlem  supra  montes  et  colles  ,  excelsn  scilicel  intelligenli» 
aensus  suggereniem.  Rursus,  blems,  tempos  passionis  Christi  :yer  ,  Ecclesia  nascens :  lern- 
pus  putalionis,  martyrum  stas,  qua  Ecclesia succisa  crevil  :  y tnearum  Oorentium odor , Ec- 
ciesiarum  recenlium  fama  ubique  diffusa  :  vox  lurturis  ,  vox  Ecclcsi»  Christo  dtscedeoie  de- 
aolatsB,  pjusque  desiderio  laboranlis;  tum  suaves  gemitus  pcenitcnlis  anims.  Vulpecutc, 
fassretici  Ecciesiam  devastantes ;  qui  primüm  per  insidias  sese  insinuanl  inranda  astalü ;  mox 
aperlö  grassantur,  tIx  ut  comprimi  possint,  nisi  principiis  obsles  :  dolosum  animal,  nee  nun- 
«uescerc  solilum.  Apon.  Bern.  Thom. 

Duobus  his  diebus  licet  intueri  crescenlem  amorem.  In  primo  sponsa  quanlarocumque  ar- 
dens ,  sponsumque  conOdenler  inviians  ,  nonnihil  lamen  su«  Torma  diffidit ,  ac  verelur  ne 
pulcherrimo  sponso  Tastidio  sit :  blandilias  adhuc  qusrit  :  necdum  salis  novit  ubi  recobet 
sponsus ,  aut  eum  salis  sublililer  ä  sodalibus  discernil.  Secunda  Tcrö  die ,  sponsus  sUlim  atqoe 
discessil,  cilalo gressu,  et  quidem  non  vocalus  redil,  sponsaroque  nitro,  omni  sermonissoa- 
Yitate  ,  omni  objecia  ruris  amoenitale,  vocat  ad  loca soiltaria , ubi  secum  assidud  verseiur ; 
inviiat  eliam  ul  capial  vulpeculas ,  inolitasque  labes  abslergal.  Quae  omnia  ad  anim«  purga- 
tionem,  primumque  Christian»  tu«  perfecltoris  gradum  pertinere  Tidenlur  :  posiüs  interim 
bealsB  contemplaiionis  iniliis,  in  Ulosopore  animse,  Verbi  Inter  amplexus  suaviler  qnie»- 
centis. 
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CAPUT  III. 

Ledulut :  quassivi  nee  inveni :  eircuire  :  vigiles :  odoramenta,  lectus :  custodia :  ftradum  : 

diadema  Salomonis, 

1.  In  lectolo  meo  per  noctes  qussiTi  quem  diligit  anima  mea  :  quseslvi  illum ,  et 
noD  InTeni. 

3.  Sui^m ,  et  circuibo  civitatem  :  per  vicos  et  plateas  quseram  quem  diligit 
aslma  mea  :  qusesivi  illum,  et  non  iQTeni.. 

3.  Invenerunt  me  vigiles ,  qui  castodiunt  civitatem  :  Num  quem  diligit  anima 
mea ,  vidlstis  ? 

4.  Paululum  cum  pertransissem  eos ,  inveni  quem  diligit  anima  mea :  tenui  eum , 
nee  dimlttam,  donec  introducam  illum  in  domum  matris  meaß,  et  in  cubiculum 
genltricl'ft  mese. 

5.  Adjuro  V08,  fllisB  Jerusalem ,  per  capreas,  cervosque  camporum ,  ne  suscitetls, 
neque  evigilare  faciatis  dilectam ,  donec  ipsa  velit. 

6.  Qua;  est  Ista ,  quee  ascendit  per  desertum ,  sicut  virgula  fumi  ex  aromatibus 
myrrhas ,  et  thurls ,  et  universi  pulveris  pigmentarii  ? 

7.  En  lectulum  Salomonis  sexaginta  fortes  ambiunt  ex  fortissimis  Israel : 

TERTIA   DIES. 

1.  Inleetulo  meo.  Hie  sponsa  ad  aUiorero  sUtum  provehenda  ,  inclpit  exerceri  desideriis  et 
curis ;  postquam  enim  leriin  die!  initio  in  leclulo  sponsum  expectans,  ne  serA  quidem  nocle 
adveniBse  sentit ,  angilar ,  eumque  morss  impaitens  ,  qusrit.  Per  noctes;  plurali  numero ,  qul 
sepe  pro  singulari  ponilur.  An  qu6d  expecunli  nox  longa  ,  nee  Jam  una  esse  Yidealur? 

2.  Circuibo  civitaiem.  Me  miseram,qu9  potila  Yerbo,  et  ad  ejus  thalamum recto Iramite 
iotromissa  per  excelsissimas  roniemplaiionis  vias,  nunc  ctrcuire  cogor,  ac  per  vicos  pialeasque 
oiwrrare  amens ,  avia,  sine  duce .'  Sic  sepe  pim  ac  sublimes  anims  desolat»  ad  tcmpos  relin- 
quontur  :  sed  quo  magis  rccedere  sponsus  videtur,  eö  vigilantiüs  latentem ,  ac  veluti  ragien- 
tem  investigare  oportet.  Per  vicos  et  plateas  ^iiesram.  Coel um  terramque  peragrabo,  ul  di' 
Jecti  vestigia  relegam ;  eumque  reposcam  ab  omnibus  creaturis. 

3.'  Vigiles,  qui  cu&tndiuni :  Heb.  custodes  qui  circumeunt  civitatem.  En  Eodesi»  pastores , 
eorumque  officium  designatum.  Num  quem  diligit :  quasi  verö  omnes  leoere  oporteret  quid 
cogitel  ipsa.  Bern.  Serm.  79.  in  Cant.  n.  i. 

4.  In  domum  matris  mece,  et  in  cubiculum  genitricis  meas,  Ejusdem  materni  culiicuH  men- 
tio  Iterum  infra  viix.  2.  Certus  quidem  erat  apud  antiquos  Ihalamo  lectoque  geniali  destinalus 
in  cdibus  locus ,  ac  nepolibus  sacer.  Sic  Isaac  Rolseccam  introdaxit  in  tabernaculum  Saras  ma- 
tris suae ,  et  accepit  eam  uxorem.  Gen.,  xxil.  67.  Vel  ergo  malrem  sponsi  suam  vocaverit,  t^ 
proverbtali  loculione  maternum  vocaveril  thalamum  nuptialem ;  quanquam  aliud  postulare 
videnlur  bsc  verk)a  :in  cubiculum  genitricis  meas  :  Heb.  ejus  qua  me  concepil:  nee  absur- 
dum, postca  quim  filia  Pbaraonis  Iraducia  est  Jerosolymam ,  etiam  insecutam  matrem;cul 
untca  et  unicl  dilecta  Tuisse  memoratur  vi.  8.  aut  aurugientem  sponsum  i  sponsft  deductumad 
parentem  carissimam ,  ejusquoque  fldelioH  soUicitudine  asservandum  domi.  Hec  etiam  juxta 
iitteram  in  Mari^  Magdalena,  qua  Ecciesia  lypum  tenuit ,  iropleta  sunt :  Joan.,  xx.  i,  2, 13, 17. 
qua  surgit  h  lectulo ,  cum  adbuc  tenebra  essent,  quasitura  Christum  ;  nee  invento ,  hac  iliac- 
que  discurrit ,  i  tumulo  ad  aposlolos ,  ab  aposlolis  rursus  ad  tumulum  ,  ^idetqoe  non  ipsum , 
sed  angeloa,  custodes  Ecciesia  daios;acdum  quaquaversus  circumspicit,  ipsum  Jesum  in- 
tuelur  nonduro  tarnen  su4  specie,  parique  cum  sponsA  amoris  impetu  quarit :  Domine,  si 
tu  sustulisli  eum,  Joan.,  xx.  15.  Deniquc  intuetur  coram,  tenuilque  pedes  ejus  increpante  li- 
cet Christo,  neque  dimisit  unquam,qua  in  eum  resurgentera  credidit,  fidemque  resurreclio- 
nis  afflictJB  Ecciesia  prima  tradidit.  Hac  ferö  Beda ,  Hb.  iii.  in  Cant. 

5.  adjuro  vos.  TransactA  nocte  surgit  sponsus,  sponsamquc  sopilam  rellnquens,  eadem 
comitibus  praecipit,  quasuprA  ii.  7. 

6.  Quce  est  ista,  Jam  surrexerat ,  jam  ornata  et  unguentis  delibuta  :  reliclo  tbalamo  proce- 
debat ,  per  desertum :  per  agros  ubi  sponsum  inveniret  :  quam  chorus  comitum  admiralur. 
Virgula  fwtni  :  alii ,  columna  :  e\  Heb. 

7.  En  lectulum  Salomonis.  Ne  me  admiremini ,  sed  sponsum  Salomonem ,  regalemque  qut 
stipatur  cohortem,  adiomque  et  supellectilis  magnificenliam.  Jam  ergo  adest  Salomon  ä  sponsA 
requisilus,  atque  ultro  accurrens.  Adest  auiem  non  jam  pasiorall  babiiu,  sed  ut  Salomon,  re- 
gia majestaie  verendus,  diademate  redimitus ,  et  soliio  satellilio  clarus  ,  quasi  sponsa  ostcnlans 
regia  cusiodiae  dignilatem  et  robur.  Nee  absimllis  locus  de  Davide  insidente  cathedram ,  for- 
tisaimorum  alipante  catervA.  II.  Reg.,  xxnx.  8. 
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8.  Omnes  tenentes  gladios,  et  ad  bella  docUflsimi :  mkinscqjiisqoe  ensis  saper  femor 
suum ,  propter  timores  nocturnos. 

9.  Fercidum  fecit  sibl  rex  Salomon  de  lignis  Libanl : 

10.  Columnas  ejus  feclt  argenteaa ,  recUnatoeii^  aureum ,  ascensam  parpaream : 
media  caritate  constraTit  propter  Alias  Jernaalem. 

11.  Egpedtani»!  0l  Tidete,  flll»  8Iob,  Fegem  Salemenem  in  dlademate,  quo  coro- 
naTit  illam  mater  saa  in  die  desponaationis  illius,  et  in  die  Iflctitis  cordte  ejqs. 

CAPUT  IV. 

Codi  columbartan :  ocqßJia  tponsof :  capUU  :  denUs :  duo  ubera :  UHa  puldtra  :  tofüi  m^ 
nera :  in  uno  erine :  ioror  et  tpoma :  finnu :  Ute :  horUu  conclufu$:  odoramema  ifimt: 

I.  Qu&m  polchra  es ,  amica  mea ,  qu^  pulchra  es  I  Oculi  tui  colamharum ,  abiqaa 
^  quod  intrinsecoB  latet.  CapUU  tui  ^ut  greges  capranHB ,  qns  aaccnd^nml  de 
monte  Galaad. 

S.  Propter  thnoree  noeiumos  :  eam  ia  rem  maximö  oompirati  i  qnanquameilaiiLdift  adtciil 
ad  apparttOs  magniflcenUam. 

9.  Feraäum  .*  Heb.  jfpirien,  qood  alH  lectom  genialem  exponont ;  qntsi  ä  IteeDiiditate  die- 
tum  ;  alii  lecücam  gestatoriam ;  quod  liulc  pomp»  magis  oonreniL  De  lignis  Ltbani  :  de  odo- 
ralls  Ulis ,  alque  IncorrupUa  cedria. 

lOu  Reciinalorium,.,  atcemum :  Heb.  stralum ,  siTe  straguLam  torean ,  integameotiMW  lire 
coehim ,  ex  purpurd.  Media  :  i\eulro  plurali ,  ea  qu«  media  iimt :  lxz.  id  q4iod  inlik.  CüriMe 
constravit :  medium  ejua  atralum  eil  amor :  Heb.  in  medio  ipae  amor,  Salomon  aciUcetoolk^ 
catiu,  qu4  flguräi ,  sponsa  quoque  vocalar  amor ,  supra  xi.  7;  iix.  5.  Propter  ßlias  Je^iuaLaL 
H»c  omnia  fecil ,  ui  ae  puellia  mirabilem  exhiberet,  bis  enim  maximi  delecUDtur. 

II.  Egredimini  ftiice.  Palam  igitur  apparenle  Salomone,  loläqoe  gioriA  coruacante « bortatnr 
«pema  comites  ad  admirandam  novi  sponsi  magnificenliam,  malriaqoe  in  eoadomando  ata- 
dlum.  Diademate  :  et  iponso  et  apons»  eüam  privaiis  coronn  imponebantur  ,tesbB  Rabbi  Qio* 
xer ,  Pirce-Alx>tb,  c.  16. 

HIs  adumbrttur  Bcclesla ,  lireejus  optima  pars  sulrtimis  anima,  qQ«]«m  adaUa  TiritNi» 
probatur  ei  exercetur.  Neque  lamen  deapondei  animum  ,  aed  exsurgit,  totamqae  clrcoit  Ee^ 
clesiam ,  irao  Universum  orbem ,  obtque  occurrenlibus,  uU  prsdictum  est,  spoosi  Tesügiis: 
quorentem  Inveniunl  Ecdesia  paslores ,  quibus  maximö  auctoribus ,  dilectum  erat  inren- 
tura  :  neque  tamen  iis  b»rei ,  sed  periransil,  paululum  tamen ;  neque  enim  autab  ipsis  expeo- 
Iftfc  omnia,  aut  omnino  decUnat :  staümque  inienU  apooaum.  Ipse  enim  occnllns  tUabimr; 
quem  sutim  alqiue  irradiat  compleclitur  sponsa,  qooad  in  ipso  genitricis  EcdesisDsancUiaria 
com  ipso  oonquleseau  Hoc  aolom  designal  sacra  mjateria  ,  iniimos  Seripluramm  sensos,  et 
arcana  dif  in»  aopienli«  aoin»  se  tnftindenlia.  Ungueiila ,  sponss  bona  opera  et  exempla. 
liocus  iUe  quo.de  Salomone  loquiUir,  ex  ilUs  esl  in  quibus,  personft  pasloraH  unüsper  ooisril» 
«d  propriam  redeunt ;  neque  iromeritö.  Nempe  ul  significenl  poat  solKcitodhies ,  et  qusreodi 
laborcm  ac  perseveraniiam ,  apparere  sponsum,  nanifesU  in  glorift ,  jam  Salomoiien» ,  jam 
Begem ,  jam  Gbrialum  el  Denm.  Quaro  sub  Salomonis  figurft  oommemorat  sublimi»  Gbrisd 
mfsleria ,  ejus nempe  Inrietam  fbriiludinem,  apoaiolosqueetdoctores  undlque circamsUnles» 
et  regiam  magnülceniiMi  ascenüenlis  in  coelos ,  totamque  Ecoleslam  illustrantis.  Quo  sum, 
occullam  baetenua  dlf  inilatem  exerit,  dicitque :  Data  est  mihi  omnis  potestas  in  calo  et  im 
terfä. :  Bfatth.,  xxvxif.  is,  eslqne  gloriA  et  bonore  coronatus  :  Heb.,  ii.  9.  et  in  capUe  efmi 
4iadem£Ua  muiia.  Apocai.,  xix.  13.  Die  deeponsoHonis  ejua.  Aponio;  quo  immaculatus  imma- 
oulalasconjungitnr ,  iuique  corporis  et  sanguinn  tactu  immaculatam  efBcit  Ecclesiam. 

1.  Quam  pulchra  es.  Memineriaos  jam  adstare  Satomonom,  alque  ab  ostenltlo  afdeadovead 
«mores,  blandiliasque  converaum.  Jbsque  eo  quod  intrinsecus  lotet  :  Heb.  afasque  oeeoHis 
tuis,  mihi  tantüm,  libique  noüs;  qua  verba  repeül  infri  3.  elvi.  a.  uix.  Ixt^c  t^  nMnvaaK 
coO  :  pmler  silenlium  tuum ;  sive,  ut  antiqua  Yulgata  yerlebat,  apud  Ambvoaiiim  paaBim,et 
Bieron^mum,  Is.,  xltix.  2,  preier  Uciturnitatem  luam,  prater  tacenda  in  le.  SignificataulMi 
singulares  animi  dotes ,  et  in  ipso  corpore,  imö  verö  in  ipso  vullu ,  in  ipsis  ocuiis,  in  geais, 
labellis,  reliquisque  de  quibus  bic  agilur  ,  prsler  ea  qua  ab  omnibus  oollaudantor,  mtilta 
alüs  indeprensa ,  occullam  videlicet  graiiam ,  venustumque  iliud  el  deoetis ,  quod  verbis  ex- 
primi  nequeal;  cerlöamantes  in  dilecla  doiibus  delegendis  perspicaces  esse  so  volunLlUiB 
quod  hie  alii  alia  auspicanlur ,  etsi  verba  non  rcpugnanl,  nee  abborret  Hieroojmus,  i  cooae- 
quenüa  sermonis  alienissimum  est.  Quidam  es  Heb.  vertunt ,  prater  cincinnos  Uios;  quöd  ex 
comis  deflueniibus,  genis  accedat  gratia ;  non  lamen  Unla  Ula,  ul  lanto  affectu  bis  terque  iof 
Seminanda  videator.  Atque  omnino  arcana  illa.spoiuo  duiciasimai  sacroque  occuUaiida  sUear 


CAPUT  IV.  41» 

^.DeMestnl  »fent  gragM  teMaram,  qns  HBeenderant  diB  laTftcfo ,  omnes  gemeüls 
fotlbos,  et  sterllig  non  est  inter  eas. 

3.  Slcut  TfCtft  coecltiea ,  kUa  toa ,  et  ^loqolom  tmim ,  dulce.  Slcut  fragmea 
iflril  pffiitel ,  IIa  ^en»  tarn ,  abaqne  eo  food  Intrinsecns  latet. 

4.  Sicut  turris  DaTld  coIlum  tuum ,  qnsB  sediflcata  est  cum  proi^ugnaculls :  milla 
dfptl  pendent  ei  ek ,  <»mnls  armatuni  fortinm. 

5.  Dao  obera  tua,  slcut  duo  hinnull  capres  geinefil ,  qul  pascuntur  In  lilils. 

6.  Bonee  »^Iret  dies,  et  inelliientur  nmbne ,  Tadam  ad  monlem  myrrlisB ,  et  ad 

7.  Tota  pulchra  es,  amica  mea ,  et  macula  non  est  In  te. 

8.  Veni  de  LUmno,  sponsa  mea,  venl  de  idbano,  veni,  coronaberia :  de  capita 
Amaoa,  de  vertioe  Sanir  et  Henaoii,  de  coblUbos  kenam,  de  moDtib»  pftrdoinm«, 

•w  VHlaensti  cor  meum ,  soror  nea  sponsa ,  vnbnnstl  eer  memn  in  tmo  octitormn 
tuorum,  et  in  uno  crine  colli  tui. 

10.'  Qükm  pulcbrs  sunt  mamma  tu», soror  mea syoosa  1  pukhrlora  sml  obera 
tua  vino,  et  odor  unguentorum  tuorum  super  omnia  aromata. 

Ho,  tpecunt  ad  i&TsÜcot  sentus  infk-4  commodiüi  reserandos.  Sieut  greges  eaprwrum  :  capat 
ipmm spODsa»  oomparat  monü  eminiu  viso, ut  ttifti m ,  s.  caplllos  gregi  capranim ,  tum  prop- 
ter  nigredineiii  et  nltorem ,  tum  quo  pecora  In  monüs  cacumioe  gregalim  incedealia ,  emkias 
pratplelemibiis  flocluare  Tideantot.  DemonU  Gäkmä:  alÜBsimo,  pinga1«itno. 

9.  Sicut  greget  tcmarwn  :  qudd  albl  dantea ,  quöd  squalei,  et  sibi  oobsreotet.  Onrne^ 
yemeOU  ftgübus.  Hoc  adomatamaddfia,  ul  res  subjiciatar  oculis,  neque  ia  eoiDparatUv-> 
trilMt,  tlre  In  anegoriis,  ac  parabolti  omnla  minautim  excuti  et  aptari  neoene  ett.diua 
•amma  ipsa  conveniau  Csterüm  li»c  ut  pleraque ,  qun  lUt^rali  lensu  vix  ullam  babem  ood- 
SnenOam ,  tphrttaatiter  Intellecta ,  Ithistrlorei  habent  sensu«  infri  menorandos.  De  compara-^ 
VomtoB  tarnen  tllls  sublimioribos,  gregutn,  monriom,  lurrlum,  civilatum,  qus  deincep» 
passim  occurrimt ,  bgc  ad  litteram  temel  admonere  sufBciat,  eas  amoris  indaU  iaaprimi» 
coDTenire:  cum  enimamantes,  ex  amoris  vehemenin,  in  se  mutuö  ezcelsius  aliquid  alque 
hamani  formA  angustius  videre  videanUir;  blnc  fit,  ut  omnia,  que  usquam  sunt  deoora  et 
tpieodida :  sirevüiam  Jucnnda,  oonqolrant ,  atque  ad  exprimendam  eam ,  quam  ardent ,  pol* 
chrUudinem ,  congeranl  neque  refügiunt  iila  qua  4  vulgär!  sermone  abhorreant ,  propler  eanx 
quam  mhno  InfbrmaTerint ,  re!  amat»  imagf  nem  :  quam  cum  verbis  assequi  se  posse  despe- 
rent,  njmini«  per  afdoa  et  qMdaairaodo  absurda  pracApHant«  qood  oiian  magls  oongiiilt 
Orianialiaai  fervenliorilNis  infleBlia. 

a.  Skntt  /iragmem  matt  punM  :  propiar  tguram  et  colorem. 

4.  Siaa  tHffU :  coNoffl  altom  et  erectma.  Cum  pr&pugnaeulU :  bomeris  scülcet.  ffam  sponsa 
Teri  iirm«Mt  wm  )aneea ,  vt  ait  file  apud  Gomicum,  grteillque  sUUirS  ,  nee  decore  modo» 
sad  quidam  edam  na|e«iaie  eentpicua.  MiUe  etypai :  et  montUum  flgnräi.  OrnnU  armaltara 
^Umi  7  tanqoani  ad  apontam  ana&tiom  nunera ,  ut  devlctomm  dncum  arma ,  appensa  sinL 

5.  SUmdito  Mnmäi :  an  propler  lenerlindinem :  an  etiam  quOd  geminorum  animalculonim 
■Ire,  «pirare  sab  veate ,  ae  velat  micaro  vlderentur  ?  tu  potiAs ,  qudd'A  taeiu  abhorreant ,  ferl 
atque  nni  sponao  tractibiles?  quo  spons»  formosisBima  severa  et  inaccessa  castitas  oommen- 
4bitar. meomqoe  est,  bas  aaaottan  Uanditias,  In  podlco,  conJngaNque  amore  ,  et  i  nobis 
Mlcarl,ellevis0lflDOp6de  transUirioporlebat,  ne  quid  excideret  quöd  litters  taogerel  ele- 
^llaa,  (^  pateuniur  fm  UHU  :  propler  pectoris  eandorem. 

9.  Dornte  atptnt  dies  :  donec  UkicescaL  Fadam  ad  mimtem  myrrhas :  ad  sponsam  ipsam» 
eiorflB  suarissiiDOBeaUniem.  Inftri  lo,  ii ,  u ,  is.  Memor  lamentonim  qua  sponsum  quarendo 
pur  DoeCoin  aponsa  proToderat ,  epondet  non  discessurum ,  osque  ad  loeem  ftrturam. 

«.  FenL..  eoronaberis :  andeeaoMiue  veneria,  tive  de  LIbano,  sive  de  monte Hermen,  locla 
cnnil  obertate  et  anMMillate  conapieuis,  sive  de  lods  borrenHbos,  ferarumque  latibulis; 
qaaaiuujaqae  tadeadoot  veoando,  sive  etlam  peregrinando,  IsraeKtici  agri  partem  peragraverls^ 
Vma  01  Inoonda  venlei,  ttbique  florea  deoerperaos ,  et  Coronas  nectemus.  Alli :  omltte  montea 
^jaos  iaeotebaa,  aat  paragrabas ,  aU]oe  Mc  eonslale  mecum.  ConmaberU :  alfi  ex  Heb.  respice» 
boe  est :  tanukaa  reapic»;  lau  eraat  oomia ,  uadecumque  aspexeria. 

^.  FidnerasU  cor  meum :  txx  elegantlasimö ;  cor  abatulisti  nobis  ;  lxxa/»^Q&9«€  hi^«i^  ut 
tiabeiit  nonnuHi  Codices  apud  Flam.  Ambrosius  In  Ps,  cxvui.  serm.,  le.  n.  19.  cor  meum 
«epiaü;  et  allbi ;  corde  nos  cvplstl ,  quo  exponit  fUud  :  difeeti  aiüma  mea :  defecerunt  ocuU 
aiei ; qnod  est,  in  M  unumquodoumqne  migrare  quod  diligit.  Slmili  phrasi ,  Prov.,  vu.  lO^ 
lidem  Lxx.  de  mattere  blandiente,qua  ßicit  Juvenum  avolare  corda.  Uno  oeuto  :  uno  aspectu  : 
laaia  tia  Inest  Ihio  erfne  com  tui :  Tel  uno  In  collnm  delapso;  adeo  te  omnia  decent  :  ua» 
lorque,  Wb.  uno  oraanento  Imposito.  Non  mulUs  omamentis  eges :  placet  ipsa  simplicitaa. 

10«  Mmnmee :  mbera  :  amorcs :  Heb.  aadem  tox  utrobtqne  et  aadem  qua  supri  i.  t.  Pm^ 
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11.  Favus  distillanslabla  tua ,  sponsa,  mel  et  lac  sab  linguil  ta&»  et  odor  TesU- 
mentorum  tuorum  sicut  odor  thuris. 

12.  Hortas  conclusus,  soror  mea  sponsa ,  hortus  conclasus,  fons  signatas. 

13.  Emlssiones   tus  paradisus  malorum  punicorum  cum  pomorum  fructibus. 
Cypri  cum  nardo, 

14.  Nardus  et  crocus,  fistula  etcinnamomum  cum  uulversU  lignis  Libanl,  myrrha 
et  aloe  cum  omnibus  primis  ungueutis. 

15.  Fons  hortorum  :  puteus  aquarum  viventium,  quaefluunt  impetu  de  Libauo. 

16.  Surge ,  aquilo ,  et  Tcni,  auster ,  perfla  hortum  meum ,  et  fluant  aromata  illios. 

CAPUT^V. 

UorUu  fruetuum  :  tponsi  amvivinm  :  tomnui  corde  vigiU:  vox  dUecU  pulsaniis  :  tpmmt 
cunclaUo  :  sponsi  fuga  :  iterum  cireuUio  ad  quaprendum :  ctutodes :  spoiwa  ecesa,  nidata : 
dilecli  pulchriludo  :  amdldus:  rubicundus :  quceremus  Ucum, 

I.  VeUiat  dilectUB  meus  in  hortum  suum ,  et  comedat  fructum  pomorum  suorum. 
Yeni  in  hortum  meum ,  soror  mea  sponsa :  messui  myrrham  meam  cum  aromatibos 
meis  :  comedi  favum  cum  melle  meo ,  bibi  vinum  meum  cum  lacte  meo  :  comedite , 
amici;  et  bibite,  et  inebriamini,  carissimi. 

chriora  :  meliores ,  amores  scilicet :  Heb.,  et  odor  unguentorum.  Idem  de  sponso  supri,  i.  2. 

II.  Favus  distUlans.  Sic  Menelai  apud  Homerum  melle  dulcior  fluebal  oratio. 

12.  Hortus  conclusus :  post  forniB  pulcbritudinem ,  suavilatemque  sermoDis ,  nunc  inlegri- 
tatem ,  castiutemque  commendat.  Fons  signatus :  sie  illud  :  B0e  aquam  de  cisternd  Cud...  et : 
habeto  eas  solus.  Prov.,  t.  15  ,  17. 

13.  JSmisslones  :  propaglnes  :  ex  te  omnia  grata  et  pulchra  proveniant«  Ex  te  clara  sobolef 
orbem  illiutratura :  quäle  illud  :  Pro  patribus  tuis ,  nati  sunt  tibi  filii.  Fa.  xlzt.  17.  Cypri  sea 
eyperi  cum  nardo :  omnigena  odoramenta ;  ut  supri  i.  13.  de  quibus  ,8i  lantum  est  opens  pre- 
tium ,  Tide  Tbeodoretum  hlc  IIb.  3.  in  Cant. 

14.  Lignis  Libanl :  arboribus  iburiferis  :  Heb. 

15.  Fons  hortoritm  :  unde  scilicet  hortus  irriguos.  Ejus  modi  ergo  borlo  uberrimo,  atque 
odoratissimo  sponsam  comparat. 

16.  Perfla  hortum  meum :  sponsam  scilicet.  Et  fluant  aromata :  odor  diffundatur  fUtu. 

1.  yeniat,  S\  hortas sum  tuus, ut  memoras ,  veniat  düettus meus,  neque  absoedat  unquam. 
Resumit  sponsus  :  equidem  veni  :  primA  personA  prnteriti  temporis  :  Heb.  venio.  Messsi 
myrrham  meam :  demeto  moniem  illum  mjrrhn  de  quo  supri  it.  0.  Comedi  flamm :  comedo : 
tanquam  diceret  :  venio  equidem ,  sed  posi  coenam  amicis  Jam  paratam.  Sunt  Urnen  qui  de 
▼ero  borto  simplicius  intelUgunt ,  in  quo  amicis  pareu  'Vide  auiem  quim  ioemplas  et  simpli- 
ces  dapes.  Inebriamini ,  carissimi :  nolum  in  ScriplurA,  inebriariquid  sil :  boc  est«  laU  inter 
pocula ,  dulcesque  sermones,  bilare  nee  immodestum  agitara  oonTiTium.  Hlc  cert^  ad  cosnam 
et  vesperam  lerlii  diei  finis;  ac  sponsa  discedit,  seque  somno  tradil,  ut  habet  i.  seq.  Neque 
liberiori,  et  ad  muliam  nociem  protraaa  inter  juvenes  coena ,  sobria  ei  pudica  mulier  inier* 
esse  narratur. 

Jam  ut  ad  yeros  sensus  animum  erigamus ,  Christus  sponsam  purgaum  cnpidilatibas  et 
tentamenlis  exercilam,  toiam  pulcbram  et  sine  macuU  esse  proclamat, it.  7.  quippe  quam. 
gloriosam  sibi  sponsam  exhibeat,  non  habentem  maculam  aut  rugam^..,  sed  ut  sii  sancta  ei 
immaculata.  Ephes.,  v.  27.  Unde  apud  Ezecbielem,  xvi.  13,  14.  Decora  facta  es  vehementer 
nimis,..  perfecta  eras  in  decore  meo,  quem  posueram  super  te,  dicU  Dominus  Dens  :  iiaqtie 
ejus  forma  rapilur,  eique  suavissimö  inviUnti  se  tradit,  amatque  et  laudat  impensö ,  quam 
infudit  ipse  pulcbritudinem ,  deleciaiurque  opere  suo.  Testauir  autem  non  modo  Tolopiate 
Perfusam ,  sed  miris  etiam  excruciatam  curis ,  quod  eam  non  de  locis  modo  nbertbos ,  amce- 
iiisque,sed  etiam  asperis  evocat,  ferarumque  cubilibus,  it.  8.  Referlur  quoque  ad  peneco- 
liones.  Philo  Carpaibius  et  alit,  leones  intelligunt  reges  persecutores;  pardos ,  hereücos  Tariis 
macuiis  errorum  ac  Tiliorum  inspersos.  Hi  ergo  pias  animas  Texant :  qu«  yexatio,  emolttmenio 
est;  altesUnte  JsaiA,  xxviii.  19.  Sola  vexaüo  inteUectum  dabit.  Huc  eUam  pertinet  illud  : 
Surge,  aquilo,  it.  i6.  Quosigniflcat  irruentes,  Tcntorum  insUr,  curanim  et  tenUUonora 
turbines ,  effectnros  ut  laliüs  yirtutum  odor  diffundatur.  Idem  eyenit  Ecclesi«  flantibus  Tenlii, 
laTieniibus  scilicet  persecutoribus ,  £um  Tictoriis  martyrum  daresceret ,  fleretque  idquodail 
Paulus,  pbil.,  i.  12.  Quai  circa  me  sunt,  magis  ad  profectum  venerunt  EvangelU,  Ua  vi 
vincuta  mea  manifesla  fierent  in  Christo  in  omni  prcetorio,  Sic  martyriorum  fami ,  Teint  k 
quatuor  Tentis,  electi  vocabantur,  Implebaturque  illud  :  Surge ,  aquilo,  et  veni,  auster,  et 
perfla  hortum :  et  fluant  aromata  ejus  :  quod  ex  Omnibus  mundi  pariibus  odor  sanct«  reU- 
gionis  adolesceret,  ut  aitS.  Ambrosius ,  lib.  1.  de  Virginiu  De  ungueDlis  autem  bic  et  alibi 
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3.  Ego  domüo ,  et  cor  meum  vlgilat :  tox  dUecü  mel  pulBanUs :  Aperi  mihi ,  soror 
mea ,  amica  mea ,  columba  mea ,  Immaculata  mea  :  quia  caput  meum  plennm  eet 
rore,  et  cinciuni  mei  guttls  noctlum  ? 

ispe  memoratis ,  mdcUis  Bernardus,  serm.  lo,  13.  ut  apooto,  iU  el  apons»  ungaenU  rac 
antgnit.  Uoguentum  scilicet  pedum ,  quod  est  pcenilenlia ;  Luc,  vii.  38.  uDgaentum  effusum 
in  Caput,  quod  est  pietatia  in  JDeum ,  ex  reoordalione  beneflciorum  ejus ;  Mallh.,  26, 7.  denique 
ao^enlom  Gbriaü  sepuUi ,  quo  toium  Uliua  corpua  perungitur :  Joan.,  xix.  39.  40.  quod  eal 
fIriternB  charitatia,  eoque  omnia  Cbriali  membra  coDdiuDiur.  Parlea  autem  corporis  aiudiosia* 
limA  descripis,  iv  elT.  sie  ad  animam  referri  possunt,  ut  oculus  quidem  sit  prudentia» 
rectaque  et  Simplex  animi  inientlo  :  unde  ,  si  ocutus  tuus  fuerU  Simplex,  etc.  Matth.,  ti.  23. 
et  propterea  oolumbinos  dldtur.  Labia^  Terbi  prndicatio,  quA  nihil  est  pulchrius  aut  duiciua» 
onde  niud,  sicul  vitas  eoednece ,  labia  tua  :  eloquium  tüum  dulee,  it.  3.  ac  postca  n.favia 
dittiüam  labia  tua ,  spoma.  Favus ,  Eociesis  prcdicantis  oratio  ex  propbetlcorum  apostoli' 
corumque  librorum,  Yelut  florum,  libatione,  seu  poliüs  depaslione  collecta :  ubera ,  ipsissiodi 
cliaritas  lac  parvulis  minislrans,  it.  5.  denies,  Ecclesias  fliii  flrmiores  quibus  non  Jam  lacte  opus 
Sit, sed  solido  cibo ,  f,  2.  quo  respectu  ascenduot  de  lavacro,  velul  oves  per  baptismum  lote  , 
nee  steriles,  quippe  lx>norum  openim  feraces ,  ac  gemine  charitatis  (hictibus  comitats.  Per 
dentes,  alii  predicatores  inlelligunt,  c|ui  in  personA  Pelri  Jubentur  comedere  immunda,  et 
inoorporare  Ecciesia.  Act.,  x.  cujus  rei  gratis  malribus  ovibus  merilo  oomparenlur.  Capttli» 
i.  1.  multitodo  fidelium  e am  ob  rem  gregi  aroplissimo  ,  ac  pingulssimo  comparata.  Greg.  Apon. 
Thom.  Gena  rubore  suffusa  ad  verecundiam  rererunlur  :  cervix  jugo  Domini  destinala ,  ad 
obedientiam  :  corporis  babilus  soblimis  et  erecius  designat  animuro  sapientem :  qua  sursum 
sunt  :  unde  illud :  Sicut  turris  David  Collum  tuum :  iv.  4.  qudd  turris  In  editis  montibua 
posita,  Ron  solüm  inter  humllla,  ted  etiam  inier  excelsa  supereminel.  Ambr.  in  Ps.  cxviii.. 
serm.  4.  n.  5.  Turris  aulem  bac  munitissima  :  primüm,  qudd  sit  David  belllcosisaimi  regia; 
tum  quöd  adiflcata  cum  propugnaculia ;  denique  quöd  ad  eam  appenaa  arma  forlium  quot 
Ecciesia  dejecil.  Idem  ibid. 

Jam  tacenda  sponsa,  ir.  i ,  3.  ea  Tiriutes  sunt ,  quas  bumilitate  contegat  et  verecundiA ;  ut 
Terum  sit  illud ,  Ps.  xliy.  14.  Omnis  gloria  ejus  filioe  regis  ab  intus.  Piacent  ergo  sponso,  qua 
ipu sponsa  profert  exempla  vinutum :  muU6  verö  magis ,  qua  hominum  sublrabit  aspecUbua» 
Hinc  illa  occulta  toties  commendata  :  ly.  1,3;  vi,  6.  amalque  ipse  sponsus,  et  ad  cellam  vinariara 
inlimaque  conclavia  sponsam  deducere,  ii.  4.  et  ab  ipst  deduci  ad  secreliora  cubicula ,  tu.  4; 

Tm.  2.  v'erumque  illud  :  Inira  in  cubiculum orain  abscondito.  Matt.,Ti.  6.  occultaqua 

omola  sponso  Intus  spectanti  graliora.  Quare  imprlmls soliiudo  delectat,  vii.  ii ,  12.  pelraquo 
foramina,  11.  14.  etcubilia  ferarum ,  iy.  8.  quo  eilam  spectat  illud  :  horlus  conclusus ,  fons 
signatus ,  ibid.,  12.  En  occlusa  omnia  ut  unl  sponso  pateant;  non  mulliloquium,  non  conveU' 
tas;ied  aeceasus,  umbra,  alla  ubique  sllenlia. 

Ecciesia  veri  est bortus  ille  conclusus.ac  Tons  signalus,  quo  nullus  error ;  suUimis  qooque 
anima ,  quam  nulla  prava  penelret  cupidilas ;  ac  vera  illa  Jerusalem  clviias  sancia ;  quA  nullus 
incedsil  ineircumeisus  et  immundus :  Is.,  lii.  1.  tum  hujus  horü  mira  foccundius ,  Tructusquo 
toto  orbe  diffusi :  ^.  13.  qua  foecunditas  Ecciesia  maximö  tribuitur ;  propler  sublimes  animas 
Deomgemitibusexorantes,  alque  impetralo  spiritu  Ecciesiam  tocundantes  :  ut  August,  passim. 
Aqtta,docirina  salutaris :  i.  IS.  nunc  puteo  abscondiia,  propter  profunditaiem  :  nunc  cum 
iapetu  fluens  i  Libano,  propter  coelestem  verbi  efflcaciam.  S.  Tbom. 

Vestimeuta  sponsa ,  bona  suntopera  :  atteslante  Joanne ,  Apoc.,  xix.  7,  8.  Venerum  nupilof 
Jgnt,  et  uxor  ejus  prceparavit  se  :  et  datum  est  Uli»  ut  eooperiat  se  bysstno  splendenti  ei 
Candida :  byssinum  enimjustlficationet  sunt  sanctorum  :  onde  Isaias  de  imperfectis  operlbus  : 
Tetce  eorum  non  erunt  in  vestimentum ,  neque  operientur  operibus  suis.  Is.,  lix.  6. 

De  couvivio  autem  domlnico ,  quo  suos  oonTivaa  pascit;  f.  1.  deque  ejus  ralloDabili  et  sine 
ddo  laete,  quod  Innooenies  anima  concupiscant ;  I.  Pei.,  11.  2.  deque  optimo  Tino  et  ebrietate 
spiritoali,  ac  menlis  excesau,  per  seomnes  Intelligunl.  Neque  omitlendum  bonum  convivam 
Christum,  non  Untdm  pascere,  sed  etiam  pasci.  Habet  enim  cibum  suum  de  quo  dicit :  Meus 
Obus  est,  ui  fticiam  voluntatem  ejus,qui  misit  me,ut  perßciam  opus  ejus,  quod  est  salos 
hominom.  Joan.,  it.  34.  NoetrA  ergo  salute  pascitur;  nos  in  se  trajicil  et  in  corpus  soum 
coagmenut;  hoc  est,  mel  ejus,  tnquit  Ambroaius,  Hb.  111.  de  Yirg.  quod  diversarum  fir' 
taiom  ooncrelum  floriboa,  illanim  apum  qua  sapientiam  pradicant ,  consono  opcre  congre- 
galom ,  saocta  Ecciesia  in  favis  condit,  ut  ciboa  Cbriati  sit.  Item  mel ,  Cbriali  docirina  satuuria; 
ns  ccbU  pniiaalmua,  mert  auavltas. 

QUARTA    DIES. 

2.  £go  rformlo.  Quarta  diel  initio  sponsa  recepU  in  thalamum,  et  quiescens  sopilis  seu- 
libus ,  lamen  animo  est  ad  sponsum  arrecto,  unde  ad  primum  ejua  pulsum  evigilat :  sponsus 
ex  bortia ,  coenA  cum  amicls  facU ,  nocte  IntempeslA  adest  lardior;  unde  ipaa  Unquam  subln- 
dignana  apcrire  cuncuiur.  Ipae  quoque  iratus  auAigit :  nee  desint  ira  ,  quas  amor  ut  exciure^ 
Ha  sedare  poaaUunuai  susTiib  post  iraa  redintegraU  gratit.  Hac  summa  bujus  diel ;  jam  aA 
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3.  Expoliffrl  me  tunioft  meA,  qnoiiioda  Indimr  Utt?  lari  pedes  meos,  qaomodo 
Inquloabo  lllos  P 

4.  Dilectus  mens  misit  manam  suam  per  fortttoen ;  et  itmtct  mens  tatremnlt  ad 
factum  ejus. 

6.  SoR^ ,  Qt  «perirem  dllecto  meo  :  manus  mese  stiDavenuit  myrrliaiii,  et4igiU 
mei  pleni  myrriiä  probatlsslmä. 

6.  Pessulum  ostii  mal  aperul  dileeto  meo  <  at  iile  deelinafvvrat  atifoe  tranMerat 
Ankoa  mea  liquefiieta  est,  «t  lecalm  est :  qusslvl ,  et  non  inveni  ifium  :  Toeavi » et 
non  respondit  mihi. 

7.  Inrenerunt  me  custodes  qai  clrcumeont  civitatem  :  pereuuerunt  me,  et  tvIm- 
raverimt  me :  tulerunt  paUium  meum  mihi  cnatodes  muromm. 

8.  Adjuro  vos ,  fliic  Jeroflalem ,  si  inveneritts  ^Oiectam  memn ,  ut  mmtletis  e!  qnia 
ttOQore  langoeo. 

9.  Qaalifl  est  dUectus  tuus  ex  dllecto ,  6  pulcherrlma  mulierum  P  qualU  est  dUeetai 
tuQß  ex  dilecto »  quia  alc  a^jnrasti  nos  ? 

10.  Dilectuft  meiia  candlduB  et  rablcuDdus ,  electus  ex  mlllibus. 

11.  Caput  ejuB  aurmn  Optimum  :  coms  ejus  slcut  elat»  palmarum»  mgrs  quaii 
conrus. 

12.  Oculi  ^uB  sicut  columbs  super  rivulos  aquanim,  qua  laete  sunt  Me,  et 
resident  juxta  fiuenta  plenisslma. 

singiiUi.  j^peri  nOM ,  Moror  mea  :  lic  tponsa  ,  yni.  i.  Quis  mihi  det  te  fratrem  meum  :  imor 
verüs  omntlHis  neceasUadinttm-  Tincolis  deleeutar.  Qtüa  capui  meum  plenum  est  rare :  ne 
UDtdm  imore ,  sed  eüam  mitericordU  compellatur  ad  aperiendum ;  tarn  ut  sUUm  rare  pro- 
fectus,  noD  qvoqiiam  diversatas  videator. 

5.  BxpoÜavl  me  tunicA lavi  pedet  meos :  deUcats  iponsaB  coloraia  excosaüo  ;8ed  aaneüi 

amtmabos  magno  docamento  (ütnra. 

4.  Manum per  foramen :  lxx.  de  proepecUi ,  de  fenestrA  quasi  irnipUinia.  Meliiif^pff 

foramen  serie ,  quasi  aperturus  digilo.  üt  daves  ,  ita  sern  mulidm  i  noalris  dislabaDt,  ingeoi- 
qne  erat  aperiora ,  clavesque  bumeris  geslabantur.  Is.,  xxu.  22.  Denier  meus  ittlremiäi  td 
factum  ejus :  pulsantis  fores ,  aditumque  tenUnlis  :  inleriora  mea  oommola  cont  aiiper  «a: 
Heb.  Lxx.  ad  ejus  praseniiam. 

Sf  6.  Manus  meae  sUUaverunt  myrrham  .*  delicatissf mis  uoguentis  perfus«  onhabttt,  cnltt 
etlam  bis  asperso :  atperti  enlm  cubUe  meum  myrrha  et  aioe  et  cinnoflionio.  Proj^  m.  IT. 

Pigiti  mei myrrhd  probalissimd Pessulum  ostii :  lxx.  Digiti  mei  myrrbaai  pieoi« 

super  manus  pessuli ,  scilicet  effunderunt :  Heb.  myrrbi  iranseunte  super  mamibria  pessott. 
Apenii  dilecio  meo  :  boc  est,  pessulus  ipse  unclus  est  myrrfaJi ,  qua  perfüs«  enotaMiiis,  nee 
enim  exierai  digilos ,  UnU  erat  festinalio.  Jnima  mea  Itguefacia  est :  egressa  est :  Hek  ux. 
Raptt  me  totam ,  et  in  sui  amorem  ac  desiderhim  transfert.  Amb.  Dum  loeutus  est :  otfeiidilSB 
non  sponsi  negleciu ,  sed  desidia  quidam  et  indignatione  cuoctatam ,  sive  qiiodain  ^{«Bpreteodi 
Studio. 

T.  Invenerwa  me  custodes.  Itenun  per  plateas  diseurrit  qusrens ,  utsnpri,  nx.  a.  sed  p^v 
habita  est  i  cuslDdibus  per  noctis  tenebras ,  ac  licentiam  mUitarem ,  demonstratqae  ae  nuiluB 
periculum  fugisse ,  ut  dilectom  inveniret.  PaUium :  lxx.  tberistnira :  Phikmi  CirpMliio,  oapiüs 
velamentum :  Amb.  de  Is.,  a.  n.  55.  paUium  qoo  caput  obniiberet. 

8.  Jdjuro  vos,  Gosa ,  spoüata ,  non  lamen  piagas ,  sed  amoris  Tim  aenlit ;  Mqiae  «ninB  soialis 
est ,  si  delectos  sciat  amari  se,  quem  nuniinm  ad  eum  perferendura  qmboavls  obrüi  oiaodai' 
Si  imfeneritu,  nutUiate  :  siü  cnm  i^u.  ex  Heb.  sie  vertunt :  si  inTeneritis  dlleclHB,  quid a»> 
nuntiabitis  ei  ?  ( nerape  id )  quod  amore  langueo ;  qnöd  ego  illa  aom  «more  ToliieFaia :  fla^p»' 
tissimö.et  elegantissimö. 

9.  DUectus.^^  ex  dilecto  :  pro  dilecio,  Heb.  dilectisinus. 

10.  Dilectus  meus,  Sponsa  vebementiasimis  motibus  abripi  soliUi ,  bic  primAm  ettOBel  spoQ' 
mm  sludiosö  describere  aggredilur,  puellaruminterregaUoneproTocaU.Äletfittesiiiitft^« 
ex  myriadibus :  Heb.  insignis  ills  forme  prssUnliA ,  qui  etiam  inler  mtlHa  CidU  disnoad  poa«. 

11.  Caput  ejus  aurum  :  quodcumque  pulcbrum  et  pretlosum  est,  aurum  didtur :  Ctwue  : 
elatas  palmar  um  :  cinclnni  ejus  crispi  :  Heb.  aliler :  acervi  :  thalthalim  :  Grsse.  klax»^ 
arborum  genus ,  sive  abies ,  seu  palma ;  aut  potiüs  recens  palmarum  germen  :  unde  hme  tox  , 
elatoe ,  qae  grsca  est  in  Yulg.  Invecta:  addltum ,  palmarum ,  ad  designandam  arborem.  Be^ 
Üc  ex  Piin.  Hb.,  xix.  cap.  28.  Com»  autem  comparantur  arborum  ramis»ea  translaiiooe,  q« 
ITondescentes  rami  arlx>rnm  coma  dicuntur. 

12.  Ocali  ejus  sicut  columbot :  sicut  oculi  oolombarum  :  qum  lade  sunttotm :  tain  ca&diM, 
Um  nftentei ,  ut  lade  lot«  yideanuir  :  qaaHum  oculi  pulcberrlmi  et  siUTisstmt  eaie  soleat 


CAPUT  VI.  4iy 

13.  Gen»  lIIia8.rtMlt  «moIb  anttAtimi  tmA%m  k  plgaientatfls.  LftMa  tim  lüia 
itoülkiiUi  myrrhatm  prlmam. 

14«  Manas  Ulius  tomattles  anreiB ,  pleno  hyaeinthifl.  Venter  ejus  ebarneoB,  di»* 
tlneluB  ttpyUrlB. 

l&.'Grura  ilUoB  eoImniMB  raannerea ,  qpm  «omdato  Bont  soper  bams  anreas.  Spedea 
ejus  nt  Libani,  electus  ut  cedri. 

16.  Gattar  ilüus  soaTlssimum ,  et  totns  dealderabills :  talls  est  dilectas  mens » et 
^estamlevs  mens,  flKtt  Jerasalem. 

17.  Qüö  ablit  dilectas  tuus,  6  poldieiTiaia  mallenim?  quo  dec.lina?lt  dfleetns 
tooB :  et  qttttreBMS  eom  teoum  P 

CAPUT  VI. 

ßeteendu  in  horium  s  äUecU  ae  dUuUB  emmemio :  9f<mia  du9fa  :  t^HkiUt :  ffui  fsma  i 
regimB »  etmcubtnm,  adoUtcentulas  .-  «na  pcr/Qnte  .*  itf  «m-or« :  iic  hma  :  vi  soi :  horüa 
mtaim :  nes€i»i  .*  revtflere  s  SMlamUU, 

1.  iHlectns  mens  deeeendlt  la  hortua  auitm  ad  areolam  aromaUuB,  nt  paseam 
kl  kortis ,  et  Ulla  coUigat. 

2.  Ego  dlleeto  meo,  et  dflectus  meus  mihi ,  qni  pasclt  Inter  Ulla. 

3.  Palchra  es ,  amica  mea ,  suavls ,  et  decora  sicut  Jerusalem  :  terribUis  nt  caa» 
tromm '  ades  «"dinata. 

4.  Averte  ocok»  tnos  4  »e,  qnia  ipsl  me  aviAipe  feeenint.  Capilli  tai  slcnt  gret 
caprarum ,  quse  apparuerunt  de  Galaad. 

5.  Dentes  tul  sicut  grex  oTium«  qus  ascenderunt  de  lavacro,  omnes  gemeUla 
iceUbus»  et  sterilis  non  est  in  eis. 

Jiata  fiuema :  Jmu  pleDiUidiiiei :  Heb.  {wloherriiii»,  babitantes  in  loeis  uberffinii  et  fr* 

tisuis. 

IS.  ^reeke  arcmaium  conaUa :  ui  areol«  «romiUi,  ui  fkorei  odoriferi;  Hdb.  id  €M  «C 
are^i«  coniiui  floribos  et  planiis  odoriferii.  UnguenU  h  comis  in  genas  deflueotia  nolal. 
lAÜa  :  sunt  üiU  quadan  purpurea  :  liis  lal>ia  C0B|»aranlur ,  piopler  moUem  flesum ,  qoo  sa 
lUii  «ilix  aperity  et  ipirilfls  auaviUlem :  onde  «yrrAom  ^^Imam ,  aeu  prttoellenliaMauun  alil- 
toedieuBtar. 

14.  Mama  ÜUuM  iomaMei  aureoe  :  «ironli  anrei :  Heb.  propier  lereiea  digiloa  omni  aaio 
irelieaiorcf.  Pietm  i^cMMt :  gemoiis  violaceis  :  tharsislm :  nanus  leviaataua  elDoreaceiil^ 
bot  veaulia.  AVttler  fpu :  inleriora  :  Heb.  quilHU  peetiia  eüam  detignator :  nnde.  FUamIna  4e 
nmtitt  9iuM  ßueni  «quos  Viva»  Joan.,  tu.  3S.  Ebumetu :  caodor  eboria :  Heb.  DUUnehu  mp 
piUrit  .-48001014  aut  ex  lenui  veale,  pectoris  candor  apparet  inier  Japilloi  ipai  teali  tnleztos. 

1$.  Öwa  .•  qoalenna  iaflra  Teatem  parebant.  Columme  marmorem  :  propter  candoren  et 
iroiilatenL  Super  bans  OMreas :  caioeamenia  acUket  auio  interlexU.  Per  Libanum  et  eedfOi, 
auiur»  proceritaa  et  dignllaa  detignalnr. 

la.  GuUuF  Uliiit  »uttvi$tUiuan :  meUilA  oratione,  balitu ,  vocia  aoaTilate.  Tofut  duid/trakliU  s 
ioiaa  deaideria  c  Hebr.  i.xx.  Quaai  diceret :  Quid  aingula  commeinorem ,  aut  alngnia  oMMobra 
dMcribam  ?  loiua  eit  deaiderabilia ,  louia  est  amor.  S.  TImmi. 

1.  Descendit  in  hortum  iuum ,  qoö  matutinus  ire  soiebal,  Tel  quo  se  pradixerat  hnram ,  ttf 
IftucmuT  in  hortis  :  atii :  paicat :  m  ad  hortos  greges  agat ,  et  ad  Tailcs  lilila  abundantea.  Qntoi 
•degiQiaulein,  dorn  paacuntor  greges,  ipsam  legere  flores,  ad  sponsam  deflerendos? 

3.  Ego  dilecio  meo  :  qoocamqae  looo :  sH,  et  ego  iUum ,  et  iUe  me  cogltat. 

S.  Puldira  et.  Jam sponsns  adest  et  loquitnr.  Suavis  tt  decora :  polcbra  es,  amlca  mea,  sicttt 
tbem,deooTa  ticut  Jerusalem  :  Heb.  Tbers«  erat  urbs  regia  antlqoa  aub  Cbananois,  J0S.9 
tii.  24.  qosB  Jeroboami  et  inseqnentium  Israelis  regom  sedes  folt :  III.  Reg.,  xit.  17  ;xt. 
'S3 ,  etc.  Bub  Salomone  quoque  noMlls.  Sensus  est  :  mm  iu  Thersa  Epbratmftis ,  Jodsls  orU- 
boi  Jennafem ,  ut  tu  eunctis  roulieribos  antecellis.  Sunt  qoi  memorent  spoosarom ,  more 
tiiblimi ,  turritaa  Coronas ,  ad  qou  Mc  allusum ;  nee  absnrdmn  poellas  orbibos  comparirl ,  qua 
ipSB  panim  4o  Scri|ftort  poellis  comparentnr :  nnde  flu«  Jud«,  et  apnd  Graces ,  metropoles. 
Hemorat  antem  orbte  eeteberrimas ,  atque  amcanissimaa.  TerrtMUt  «l  eattrorum  ades:  tit 
BMesse  Sit  S  le  perdodiari  eorda  omnhim.  Eadem  Tis  forma  muliebris  in  malam  partem  expri- 
ttfliir  bis  TerWs  :  Mtdtot  enim  vuineratoe  dejetH ,  et  f&rtinhni  quique  interftcH  «auf  ab  «1 

l*r0T.,Tn.25,26. 

4.  Xe  avolare  ficerunt :  me  mibi  snrriptteniQt,  inTalucram :  Heb.  ForHorea  me  tont, Hl 
fise  ego  fierre  posaim.  CapiUi  tut :  bac  com  doolius  sequenUboi  rerslboa  repetontur  ex  tf,  i. 
fti  I.  iterare  entm  JoTtt ,  qn«  maximA  affeoentnt  anlmaoi. 
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6.  Sient  cortex  mali  pimici ,  sie  gens  tue  ,  abeqne  occnltis  tols. 

7.  Sexaglnta  sunt  reginsB ,  et  octoginta  concubiiuB ,  et  adoiescentiilanun  non  ert 
numerus. 

8.  Una  est  colamba  mea,  perfecta  mea ,  una  est  matris  su«,  electa  geoetrici  sus. 
Vldenint  eam  fiüs,  et  Joeatissimam  prsdicaverunt :  regime ,  et  concubins,  et  lai>- 
darerant  eam. 

7.  Saeaginta  sunt  regincB  :  regia»  priacipum  fllin  erant,  concubinc  auciU«,  adoleMe&UiIa 
qaa  minislrakMiii  in  regiA ,  nondum  tbori  lionore  digne.  Ait  ergo  Salomon  :  cum  toi  ill«  not 
quit  ad  magniflcenUam  halieat,  uoam  tameo  anlecellere  omnibus,  unam  esse  qaam  diligaL 
Habuii  aulem  poalea  long^  plures ,  nempe  regioas  sepiiogenias  ,  eicoocatHnas  treeeDlas,  diei* 
turque  muliaa  adamiwe ;  sed  primam,  filiam  Pbaraonii,  quam  inilio  regoi  duzit ,  caiqiM 
regiam  extnixit.  111.  Reg.,  xi.  i ,  3;  Ibid.,  iii.  i;  tii.  8. 

8.  Una  est  coiumba  mea  :  cum  lol  ac  tants  sint,  una  est  quam  yel  aspectu  cognoscai « adeo 
omnes  et  formi  et  decore  viocit.  Sic  apud  Tbeoeritum  elegantiaiimo  Ulo  de  Heleni  IdyDio 
XTiii.  canunt  selecl«  Tirginei :  Adiumoi  qaater  tezaginla  c(mbva  Tirginea ,  floa  poellaram  poi- 
cberrimus ;  at  nuUam  sine  labe  oompereris ,  si  cum  Hetoni  oomparentur ,  ut  iptt  oompantioDe 
cum  formosis  etiam  feminis  ipons»  pulcbritudo  magis  elucescat.  Una  est  matris  suut ,  ]aai 
inde  k  parvuU  pra  caleris  chara :  quod  ad  oommendaUonem  forme  pertinet,  matribos  fliianim 
egregiA  specie  imprimis  delectari  Colitis.  Vidermü  eam  filice :  reginte  et  eoneubimee.  Tan 
pulcbra  est,  ut  ä  mulier ibus,  et  ab  ipsis  nmulis  laudem  exlorqueal,  qua  tanla  laus  cit,  ul  in  eft 
aponsus  meritö  conquiescal.  Neque  adhuc  sponsam,  aut  uberiüs  laudavit,  aut  amaTit  ardeo« 
Ulis  i  inoensus  piis,quibus  lila  per  noctem  se  excruciaTeral,curis;8ic  Ire  in  amoremdesi- 
Dunt.  Hie  quarti  diei  finis ,  cujus  bac  series  :  sponsa  nocte  intempesU  domo  ezsiiit ;  adoles- 
centalia  manö  oocurrit,  tum  sponsum  reperit ;  miris  ejus  affidtur  laudibos  uaque  ad  f,  a>  qnem 
ad  sequentem  diem  aptids  referemus. 

Jam  ad  veros  seosus.  Anima  iienim  exercetnr,  sed  ▼ebcmenilüs,  ac  durius,  quAm  tertii 
die,  supri  iii.  Non  solüm  eniro  exercelur,  sed  etiam  castigatur  urdids  aperiens ;  docelqne 
sponsus  slatim  atque  pulsat,  aperiendom  esse ,  cum  ipse  statim  transilunis  sil,  nisi  aperias- 
Unde  sie  pramonet :  Ego  qitos  amo ,  arguo  et  casügo..,,  tum  cqntinuö :  Bece  sto  ad  otilaan 
€t  puiso :  si  quis  auäieritifoeem  meam ,  et  aperueril  mihi  januam,  inirabo  ad  iOsam.  Apoc, 
211.  19,20.  Iienim,  redilque  raplim,  arrectamque  tuU  animam,  neque  somnoleolam , sed 
qua  Ter«  dicät  cum  spona :  Ego  dormio ,  et  cor  meum  vigilat ,  t.  2.  sin  autem  Tdut  In  ledo 
-Unguescat,  fit  illud  >.  6.  Qucesivt  et  non  invenl :  quem  ad  locum  Ambrosius  in  Ps.  cmu 
<  Serm.,  xxif.  n.  32. )«  Ego  te  qoasiTi ,  sed  inrenire  non  possum ,  nisi  tu  volaerls  inveniri : 
»  et  tu  quidem  vis  Inveniri ,  sed  vis  diu  quari ,  vis  diligenliüs  indagari  :...  non  Tis  ul  le  der- 
X  miens  quarat :  non  vis  ut  te  jacens  investiget.  »  Ergo  amantem  li^ftt ,  cunctanten  tamea 
nactiis  ablt,  nee  vocanli  respondet;  nempe  ut  desiderlum  crescat,  ut  probetnr  afSectos,  ut 
-exeroeatur  amorls  negotium.  Bern.  Serm.  lxxv.  Hinc  ergo  sponsa  bcta  copldior,  nox  sese  ad 
requirendum  tölA  avidiute  dedit :  Idem,  ibid.  nee  Umen  suilm  invenit,  ul  supri ,  xu.  eres- 
t»nti  enim  amorl  gravior  exerciutio  incumbebal  Invenilque  cuslodes,  paslores  Eccicsia  seili- 
cet ,  qui  percniiant ,  qui  yulnerenl,  qui  spolient ;  sive  bonos  «l  peritos ,  qui  vulnerent  iis  vul- 
neribus ,  qua  osculls  praferuntur :  Prov.,  xxvii.  6.  boc  est,  qui  destdem  et  cuncuniem  acriter 
reprehendant,  et  quodammodo  spolient ;  ^.  T.  id  est ,  qui  nudam  collocent  ante  ocuk»  sdos,  ut 
suas  ipsa  colpas  agnoscat;  sive  bonos  sed  imperitos,  i  quibus  gravissima  paliatur ;  sive  eliam 
malos ,  quibus  offendatur  magis.  Sic  et  sponsi  fugi ,  et  ministrorum  ejus  operA  vehemeatlainiA 
cniciatur.  Unum  Interim  solatlum  est ,  inclamare  sponsum ,  et  ab  iis  qui  occurranl,  requirere. 
IpsA  autem  exercilatlone  sorgit  illa  perfcctior,  ac  sui  amoris  tesliflcaiione  aliosad  quarendoB 
Instigal,^.  17. 

De  sponsa  autem  cunclationibus  atque  excusationibus  ,f .  3.  Augustinus  aliique Patres  passim 
pedom  lolionem  revocantad  minutiora  peccala :  congruuotque  Domini  verba,  Joan.,uii.io: 
Qiü  lotus  est ,  non  indiget  nisi  ut  pcdes  lavet :  Observant  magoas  animas  in  contemplaUoQe 
quiescentea,  meiuere  inlerdum,  ne  ad  exteriora,  vel  leviier  delapsa,  inquineniur ;  ni^pie 
tamen  cunclandum,  prccipienie  sponso;  neque  pratermiUendum  illud ,  sanclas  animas,  in- 
fusam  sibi  reverius  graüam,  mirA  diligenUA  cavere  A  peccails.  Expoliavi  me  tuniedmed: 
exui  veterem  bominem ;  quomodo  induam  illum  ?  quo  sensu  Paulus,  Rom.,  ti.  s  :  Qui  enü^ 
mortui  sumus  peccato,  quomodo  adhuc  vivemus  in  iUo?  Sponsus  digilos  immitiens  foramiw 
sera.  U  4.  Christus  est  per  graiiam  aditum  quarens ,  animaque  Interiora  oommovens.  Sponsus 
lilia  ooUigens ,  ti.  i.  et  ubique  üIKs  delecUtus ,  idem  Christus  est,  cleclos  suos  quorum  inno- 
centiA  et  castiute  delectatur ,  in  unum  coagmenlans.  Quöd  autem  anima  exercitala  et  cMÜgala 
perfectior  evadai,  duo  docenl.  Primum  quöd  et  sponsum  oognoscat,  et  laudet  impensiiis ,  et 
alils  innotescere  faciat ,  toto  cap.  t.  Allerum  quöd  ipsi  magis  oogniu  sil,  boc  est,  magis  amata, 
magisque  laudala ,  cap.  ti.  sicut  scriptum  est :  Novi  te  ex  nomine  ,  invenisti  gratiam  eoram 
iiM.Exod.,  XXXIII.  13,17.  Jam  verba  sponsa  sponsum  oollaudanlis  intelligamus,  v.  lO.  Candidas, 
propter  diviniuiero ;  Candor  est  enim  lucis  osterntB.  Sap.,  tu.  26.  Rubicundus,  propter  incar^ 
nalionis,  passionisque  mysteria;  quippe  qui  habeat  rubrum  vesüfflentum.  Isa.»  lziu.  8.  vesiitu- 
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r  9.  Qu»  est  ista  qua  progreditur  quasi  aurora  consargena »  polchra  ut  lana ,  electa 
ut  8ol ,  terribilis  nt  castrorum  acies  ordinaia  P 

10.  Descendi  in  hortam  nacum ,  ut  viderem  poma  convallium ,  et  inspicerem  sl 
florulsset  Tinea,  et  germinassent  mala  punica. 

queiit,  veiieiupersä  tanguine.  Apoc,  xix.  13.  Caput  ejus  anruin  Optimum,  t.  11.  ipsa  divioiUs 
eiL  Caput  enim  Christi  Deus,  I.  Cor.,  xi.  3.  thteurique  sapientic  et  scieDiia  aliaooodiU  :  et 
omni  aoro  pretlosior  upientia.  Job.,  xxviii.  et  caput  omnium  CkirisU  praceplorum ,  charitas ; 
aurum  Ulud  fgnitam  ,  quod  ab  ipso  eroere  anima  lepidn  jubenlur.  Apoc.»  ixi.  18.  Capilli ,  f e- 
lamen  capitis,  humaniias  tegens  divinitatem ,  nigri  quidero,  dum  veraatur  inier  faomines  : 
oculiqae  mansttetudlne  colambini.  Csterüm  iransiato  ad  Patris  glorlam,  orbemque  judicaluroi 
capilli  candidi ,  tanquam  lana  alba ,  et  oculi ,  tanquam  Hamma  ignis.  Apoc,  1. 14.  Manus  torna« 
tilea  ,T.  14.  sunt  opera  omnia  aplö  concinnique  facia.  Crura  flrroa,  qu6d  stabili  gradu  stet 9 
hottesque  oondulret :  item ,  t.  15.  sire  ut  ait  Ambrotius  :  crura  ejus  columns  marmorea 
■uper  bases  aureas,  quöd  solus  Cfarislus  inambulet  animis  et  gradiatar  in  menle  sanctorum, 
in  qnibus ,  Telut  aoreis  liasibos ,  fundamentisque  pretiosii ,  solidata  resUgia  verbi  coelestif 
bsseruDt,  In  ore  verba  vile,  loiusque  ipse  est  amor,  t.  16.  Hsc  Patres ,  ex  quibos  ioleliigl 
cetera  bcilö  possunU  Sic  ergo  sponsa  sponsum  cognoscil.  Ad  eam  nolitiam  pertinet,quöd  Mit 
ubi  agat,  ubi  pascat,  yi.  1.  non  id  sibi  indicari  peift,  ut  aniea  i.  6.  Jam  sponsus.c.  ly.  collau- 
datam  8ponum,in  hoc  c.  vi.  iterum  iaudat,  sed  impenslüs  et  magniflceniiüs  cum  fbrmn  venus- 
tali,  ac  digniuU  addathic  robur  invicium ,  posteaquam  scilicet  exercitata  prcliis ,  et  afTecia 
Tulneribos ,  vi  denique  spoliata ,  non  minus  agit  foriiier  institolumque  persequitur ,  cap.  t. 
7,  8.  Ilaque  non  modd  pulcberrimis,  et  celeberrimis  urbibus  eam  comparat ,  prosertim  Jeru* 
lalem  in  se  ordinal«,  ac  ceriA  pace  fundatas,  sed  etiam  exercitoi,  quödsit  bostibos  formidi« 
biüs ,  Tl.  3.  atque  ad  laudum  cumulom  appellalur  nunc  primdm  una  et  perfecta ,  8. 

Jam  de  Eoclesii  qua  hlc  perfeclissimd  adumbratur  pulchrum  iiiud  oomitum.  t.  9-  QwüU 
est  diiectus  iuus  ?  nemini  enim  notus  sponsus ,  nisi  monstrante  EcctesiA.  Unde  subdunt,  f.  17. 
Quo  abiii  dileciia  luus...  et  quceremus  eum  teaan  ;  ut  cum  doctrina  sponsi  lalere ,  et  Telut 
In  longinquum  declinassc  videtur ,  cum  sponsü,  cum  Ecciesii  eam  quarant,  non  ipsa  solitaria, 
ne  per  aria  exerrenl,  atque  barelicis  prada  sint,  Ecciesiaautem  facilö  dignoacitur  insigni  pul- 
diritudine;  urbt  conspicua ,  elsupra  monlem  posita,  Maith.,  ▼.  I4.  exercitua  ordinatiasimut , 
Tx.  8.  ducibus  nolissimisj  adrersds  harelicos  et  impios  egregiö  inslructi.  Est  autem  slmol 
ttrba  et  sponsa, sicut  scriptum  est ,  de  Jerusalem  novä :  unaque  simul  et  perfeciA.  Apoc.,  xxi. 

2,  9,  10. 

Regina,  concubina,  adölescentola ,  Tt.  7.  Tarii  sont  ordines  aniroarnm  incipienlium,  proO- 
clentium ,  perfecUrum  :  et  inter  perfectas  eminent  insigniores  quadam ,  qua  quasi  Jam  in 
ottlia  eum  sponso  Tersari  Tideantur ,  ipsisque  pracellentissimis  animabus  miraculosint,  de 
quibut  hie  dicitur :  Una  est  columba  mea  :  quibus  etiam  competit  illud  suprA  ex  Ezechiele 
XTi.  IS.  memoratum :  Sl  decora  fticia  es  vehementer  rämis,  et  profecisti  in  regnum  :  supra 
omnea  reginas  eminentissima  :  quippe  qua  cateris  et  verbo  et  exemplo  prasis.  Hac  autem  , 
Tel  maxime  oooTeniunt  Ecciesia  catholica,  quam  alia  secta ,  etiam  amula  et  invida,  laudare 
eogantur ,  tI  veriutis  victa. 

Quod  sponsus  dicat :  caput  meum  plenum  est  rore  ;  intelUge  Terba  gratia  quibus  anima  ir- 
rigenlur,  quA  de  re  praclarÄ  Ambrosius,  üb.  de  Virg.  r^p.  13.  n.  70.  Caput  tuum  Christus  est, 
guiptemtsest  semper,  nee  liberalitatlbus  exhauritur  suis,  aut  diuturnd  deficit  largitale.  Quöd 
autem  Christus  ab  aspectu  sponsa  avolet.  f.  4.  Patres  interpreUntur,  ab  iis  qui  curiosiüs  in« 
•piciant ,  ipsA  su8  alUtudine  effugere.  Scrutator  enim  majesiatis  opprimelur  a  glorid ,  Prov.« 
zxT.  27.  Caterüm  ubi  sponsus  dicit,  averte  oculos  tuos  :  recordari  oportet  Jacob  Deo  prafa- 
lentis  :  Gen  ,  xixii.  28.  ac  Moysi,  cui  dicitur  :  Dimitte  me  :  Exod.,  xxxii.  10.  Jeremia  etiam 
qui  aapius  Tcretur  orare  pro  populo ;  sanclarumque  animarum  qua  Teluti  Deo  Yim  loterani, 
qnibus  etiam  dicat  sponsus :  Ayerte  oculos  tuos  illos  bumües  ac  supplices  et  Tim  tnferentei  , 
quia  fortiores  me  sunt,  Juxta  Heb.  qua  vis  Deo  grata  est :  Tertull.  AlK>log. 

QU1?ITA  DIES. 

9.  Qua  est  <4lo?Sicsponsam  domo  manö  progredientem,  ac  primüm  apparentem  adolea- 
centula  saluUre  et  admirari  solent  :  supri  iii.  6.  infrä  viu.  5.  Quare  meritö  hie  iniiium 
qninta  diei  collocamos,  nullA  licil  factü  noctis  meniione  ad  variandam  eclogam.  Quasi  aurora 
eonsurgens ;  consurgens  deest  Heb.  et  boc  lempus  designat  domo  procedentis  et  quasi  exo- 
rientip,  ut  aurora  illucescenti  comparelur ,  quod  poetis  etiam  cateris  usiutum,  ut  Q.  Catulo 
de  Rofcio,  noto  epigrammate  ,  Theocrilo  de  HcienÄ,  et  aliis.  Pulchra  ut  luna  ;  crescil  compa- 
ratio  deaurori  adlunam.  Electa  ut  sol  :soIi  sponsa' comparatur »  ut  sol  sponso  tbalamo  egre* 
dienti.  Ps.x7iii.  6.  Qua  igitur  mane  pulcherrima  apparent,  aurora ,  luna  sape,  mox  sol  oriens 
luce  purisimA,  prodeuntb  sponsa  pulchritudinem  ac  splendorem  exprimunU  Terribilis  ul 
castrorum  acies .-  vide  suprA  3. 

10.  Descendi  in  hortum.  Hie  sponsus :  profectos  ,  inquit ,  eram  in  hortum ,  curaturui  ar- 
bores ;  consistere  non  potoi ,  coactus  sum  «d  sponsam  qoAm  citiiaimö  regredl.  ßortwn  nucum* 
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tu  Neielvi :  «Biilu  aea  cMtmteTli  «le  propüer  ({iiadrtgM  AmiiiaMi. 

12.  Rerertere,  rerertere,  SalamiUs :  reisertfli«,  nvertdre,  «t  iiifiaeuiHir  fe. 

CAPUT  VII. 

Spanien  puldiri  grestus :  juntiurcB  :  umbiUeui  :  ubera :  eäpui  i  «riarifalg  ptAmm  :  äikci 
ei  dUedas  eonsensio :  mmU  surgamut :  poma  novü  et  vtlertu 


1.  Oald  T]de1>i8  tn  Salamite,  nlsl  choros  caatroram?  Qolun  pnkhrl  Aoot 
tai  in  calceamentU»  fliia  principis  1  JuDctur»  femomin  tooriuii,  alcat  moBllüt  qoH 
fÜNTieata  auni  mana  arttflcl». 

2.  VaiblUciis  totis  crater  toniatHis ,  nvnquani  Indigens  pocnlls.  Venter  tnos  sleot 
acenms  trltlci ,  vallatus  KUIs.       « 

3.  Duo  ubera  tua,  slcut  duo  hinnull  gemelll  «apren. 

4.  Golkim  tuum  sicut  turrls  ebnrnea.  Ocnli  tai  sicot  plsoine  in  HeseiMm ,  qwt  sunt 
iB  parU  flllB  raulütndinifl.  Maras  tum  sicat  torris  Libani »  qn»  respiclt  eontra  Da- 
mascinn. 

5.  Gapnt  tuam  ut  Canaelua ,  et  codub  eapiUs  toi » aieut  pwrpnra  regia  vincla  eaoi* 
mMn. 

Vidiimi  tUam  ipowl  IwrtaM ,  qul  «rat  fleriM  et  aronatom  ;  propier  tiueni  |iimliir  erci 
iaierlUla,  lopri  n.  i.  HIc  bortus  (hiciattai  «ft,  ubi  nueet ,  poma ,  Tinea  mala,  peaict. 

11.  Nesdvi  :  nihil  videlMm  aiore  torbetua.  jitäma  mea  conturbovit  me  :  «nlma  aaea  po- 
snit  me  quadrigM  Aaainadab.  Heb.  Cmriculo  reteraiu  aum,  quaai  cilitiaainria  qoadrigb  la- 
vectiB  :  qiulea  TiiieDiur  ftiiaw  Amiaadab  eqaia  v^loeiboa  neMHi ,  alTe  ille  peritoa  anri^.  Afi 
vertnni;  qoadrigaa  pepuli  mei  nobilii ;  quiAea  acilicei  nabiNaimi  habere  aeleiiL 

11.  heveriere.  AlU  parle  dlaoedentenD  apenaam ,  nee  abaente  iponao  ferenteai  iwwulpum  coa- 
apeeioa«  pneHK  Tevoeaat  ,ejns  atpeclu  deleetat«.  SuUnnitit :  paeiflca :  noBoeo  floeiiiiDiniim  d- 
dem  Qrigiae  et  notfone  ac  Salomon,  ad  ejos  merem  deajgaandam ,  qam  jata  nt  diJeriiwima  noIt 
eMeu  Aqaila  Tertii  pacifleam',  teale  Theodor,  hlc  qui  legli  ut  noa.  SulaaBltem ;  noDSmiamilea^ 
ui  Graoam  bodieranm ,  nulio  aeaau. 


1.  Quidvidebis  :  TidebiUa  :  Heb.  ad  puellas.  Audito  eniai apona«  nomine,  eiailitapoBHf, 
et  ad  eas  converaos  :  quid  in  et,  inquil,  Tidebilij  nisi  toU  oroniä  ut  in  dioria  ,  compoaüa  vt 
In  caatrla  7  Quam  ptüchri  .*  apoma  accinere  videtur  paeUarum  cborua.  PuUhri  gresnu  M  : 
Id  eat ,  gratus  acceasiu ,  ut  puichri  pedes  eTaagelicaDtinm  pacem.  Atque  etiam  bndantar  pa- 
dea  catceamentia  ornatf.  FUia  principiM  :  ducis,  Theodor,  ex  Symm.  Pbiraonia.  JtmetwuR  /^ 
tnorwn  :  quA  parte  genilNU  committuntar ;  qu«  coomiiaaura  exquiaiUaBimi  eat  operia.  Aüt  ei 
Heb.  moduli  ambitiös  remorum ,  qui  sub  reate  tenui  reoto  agilaU  et  corpori  ap|kIieitA « appa- 
teant.  Sicut  mmilta  :  id  eat,  aflkbrö  fkcU,  apl6  lomaU. 

2.  UmbUicuttuus.  Bäc  minulistimarum  etiam  corporia  partium  enumeratione^doeetGte- 
goriua  commendari  miaericordiam  Dei ,  quöd  cgregiua  arUfex  in  praatantiaaimo  opare  aihB 
toegligenier  egine  videatur.  Greg,  in  procem.  io  Caot.  Si  autem  tanta  Aiii  cura  elabotandi  oor- 
poria ,  quanlö  magis  in  animA  quam  diligit  nihil  ioomati  reliquit  l  aed  hcc  ad  apiritoalemi 
aum;  nunc  ad  lilteram.  Umbilicua,  trana  Toatem  aubtilem ,  etiam  in  quiboadam antiqata i 
tuis,  studiosö  signalus  Tisltur.  Porrö  orientalea  lotum  corpua»  ac  proaertim  umliilicttmY« 
Taleludinia  causA ,  unguentia  perfVindebant ;  unde  craleri  tornato  et  pleno  oomparalor.  OaUr 
V>rnatUis :  toroalile  dicitur  in  hoc  Cantioo  id  quod  afiabrö  elaboratum  Tidetur .  ut  aiipri  y.  i^ 
manua  illius  :  lornattlea.  Nunquam  indigau ,  aemper  plenus ,  poeulU  ,  pot&one ;  matari  : 
Beb.  unguenti  compoaitione  quod  lxx.  yertunlx/»«/«« ;  quod  idem  eat  ac  tpaci^  ,  potia  aiixU; 
unde  crateria  nomen.  Igftur ,  commendato  etiam  umbilico ,  nihil  prstermittitur  ,  nt  apoon 
ad  unguem ,  ut  aiunt,  perfecu  appareaL  Siout  aeervut  triüei :  propter  flguram  et  nberutem. 
VaUatu»  Ulils  :  ejua  candorem  ex  reliqoo  corpore  natimant :  omnia  fiorida.  Haac  autem  lan- 
dantur  in  femini  llberlda  i  puelita  ,  cum  qvibna  et  lavari  potuerit ;  qusque  unA  pulehribaii- 
lila  admiratione  teneantur ,  non  uUo  alle  aenau :  aic  acriplor  decoro  aerriL 

3.  Duo  ubera  :  aoprft  xr.  S. 

4.  CoUum  tuum  sieut  turris  ebumea :  llgnrl,  rectitudine,  candore.  Oeuii  ttU  :  oeoli  Ini  fea- 
Üboa  apIendidiaBimla  apiendidiorea.  Mn  Heb.  et  ocnlum  et  Ibniem  itgntflcat :  Heaebon  dTits 
tegia.  Joa.,  xni.  17.  in  enjua  porU  duo  perluddi  IbntesfUiaae  memoraotnr.  FtUeemuUBwdi^ 
Bath'Tobbhn  :  nomen  urbia  ac  porta  ad  eam  url)em.  ffasui  tuut  Heut  turri»  lAbtad :  cAm 
-Caput  mooti  eomparetor,  f.  »eq,  recli  naaua  tnrri  eminua  prominent! :  aaana  anlem  alioaaii- 
ritoa  ,«t  form«  dighitatem  exprimit. 

5.  CSopui  tuum  (Heb.  lxx  auper  le)  ui  Carmettu;  ut  Carmehia  h  campla ;  ila  capot  toumtt 
bnmerla  exsurgit,  montia  Inatar  edili ,  Horiboa  ac  ramfa  virentibna  eoronatl.  Vitlaa  twHcat  qj» 
iHUa ,  ac  llomm  corooaa ,  Cknna;  tieui  purpurn  •  purpuna  oomaa  comparatf  non  eoiora ,  aal 
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6.  Qoim  polckn  6»,  et  qntoi  deeora ,  ehaiiaeliBa » in  detteili  1 
7«  Statv^tna  aasimllata  est  p«lmfB ,  et  oben  tüa  kotrlt. 

8.  DIxl :  Ascendam  In  palna»,  et  auHr^eodttui  firnotos  ejus  :  el  enoü  ubera  toa 
slcutbotri  vlQe9»etodar  oria  ti;ii  aUmi  maloipiiii}» 

9.  Guttor  taum  sicut  vinum  Optimum,  dignnm  dilecto  mao  ad  potaadiM»,  labHa* 
qae  et  dentibus  illliis  ad  ruminandvin« 

10.  Ego  dUecto  meo ,  et  ad  me  conversio  ejas. 

tniurft :  et  TOI,  tmgaman ,  pmvwa ,  k  taMndo.  doduetti.  lxx.  n«zM  eapiito  Uir  parpon. 
Purpura  regii  :  exquisitiMinuB  textur» ;  nee  tbianlttiii  oomas  porpuM  oompararf ,  propter 
inlextoi  purpureot  Oores;  purpareat  TitUf.  Purpura,,,  vincia  canalünis :  ii^  parparariorum 
eanAttb«a  alUgaia  •.  nt  Ui  Unaaliir  :  Hab.  eonw  eapiUa  tut  ui  purpnra  rex  vincttu  in  Ugnis« 
XXX.  congraont  nisi  qnöd  pro  Ugnis  habani :  rex  Tinclut  in  traniottnibiis ,  qood  faelmice 
radici  congniii :  rex  Tlnctot  in  crinliua  plexibuf ,  nodiM]tte  ;  ac  TÜtis  hino  inde  eirea  ciipat 
carrentibos  :  quöd  scilicet  sapri  it.  9.  dlxerit  :  viUneratti :  siTO  surripuisü  cor  meum  In 
imo  crime  eoUt  IkI  .•  in  Ugnis  aulem. Jnxia  :  Heb.  inteUigi  polest,  quöd  ut  tigna  in  laquearibos, 
Sic  nodi  crinium ,  Titsque  summo  eapite  so  protendant ;  siTft  alludit  ad  quemdam  necteadss 
eapOlaiiir»  riiom  i  tigais  appeilatum  alicujus  sinUUtudlnis  causa,  qualia  bene  multasunl  iä 
oraanMutia  muHebrilHis. 

e.  QuämpuMira  et.  Hie  sponsos  ioquliur,  ut  f.  8.  satis  indicat.  ChariMima,  charitai«  «"«y 
■MDB ,  ul  supri  n.  T;  ui.  S.  tu  delieit$  :  Tooes  moUissims ,  ac  tenerrimi  affectus ;  dum  eninn 
canuni  eomHes ,  sponsus  in  dilecta  deflxus,  et  boc  Intuitu  et  earum  cantibus  inardescü,  inda- 
aulqua  lalod  flagranrissimo  amore :  Quam  pulehra  es  1 

T.  iSlofHf « §ua  aulmUaia  est  palnuz :  ed  quöd  sit  procera  et  reota.  U^era  iua  boiris :  ti- 
■e»  qu»  palttM»  adiiief  eat,  ex  ^.  seq. 

a.  Dl9i :  Asetndam  in  palnuan  :  trroam  in  amplexus.  Appreiiendam  truOus  ejus:  ramos, 
palBsilas :  Heb.  tenebo  inpHcitam  :  addii  ubera ,  ora,  fontesque  omnes  duicedinum.  Sic  ijwe  in 
Brorerbüs,  t.  la,  19.  Loeiare  cum  mutiere  adolescentice  tuoB.,..  ubera  ejus  inebrient  le.....  in 
Omare  ^us  dtsleciare  Jugiter  :  Qu«  prascipiebat  ut  ab  amore  adutlera  aTerteret;undeaul>* 
4M  :  Quare  sedueeri» ,  fiti  mi,  ab  aliend  ?  ut  hoc  quoque  ad  bonos  mores  perlinere  suo  modo 
vidoolur :  apod  antiquum  certö  «'populum ;  cum  nunc  altiora  moneat  Paulus :  nempe  ut  gut 
häbent  »ueores ,  lanquam  non  hahemtes  sha...et  qui  utuntiw  tu)c  mundo ^  tanquam  non  uton« 
lar.  I.  Gor.,  VII.  29,  Si. 

9.  GuUur  tuum  :  0  sponsa  ,  tox  tua ,  eloquium  tuum  ,  dignum  dilecto  meo :  vadens  amicc| 
laeo  directö  :  Heb.  eadera  loculio  in  Proyerbils,  xxiii.  3i.  ubi  Vulgata  habet;  ingredUur 
btandb ,  Tinum  Cicilö  et  jucundö  potabiteamico  meo  coiiibet :  eadem  yox,  Dodi,  suprA,  t.  i^ 
«U  yulgau  habet  :  vhartssimi :  ne  quis  de  solo  sponso  eam  Inlelligat.  Labiisque  et  dentibus  \ 
loqnena  labiis  dorraieniis  :  Heb.  sermo  tuus ,  ö  sponsa .'  mihi  Um  suavis  est ,  qu^m  soave  easo 
aalet  amieo  meo  Optimum  Tinum ,  qao  epoto  dormiuintis  instar ,  somnolenta  et  incondlU  lo-. 
quilar :  sie  se  sponssD  intuitu  ac  blanditiis  in  eumdem  morem  ebrium  esse  signiflcaL 

le.  Ego  dUecto  meo :  sponsi  respondet  toUs.  j4d  me  conversio  ejus  :  appetitus  ejus.  Hab. 
eopido :  sicut  in  Genesi,  lu.  i6.  de  prima  mutiere  :  ubi  Vulgata  vertit :  sub  viri  potestata 
eris  :  eadem  ubique  tox  ,  Tliesuca  :  id  quod  Grsci  TtöSov ,  Xfitpov ,  fiXÖTvrzoL  nominant :  Ho- 
menis  ei  Theocritus  psssim.  Summa :  peodemus  alter  ab  altern ,  Invicem  ardescimus  caslo 
et  conjugali  amore  vehementissimo ;  nee  requies ,  nisi  fhiamur  oputis  amplexibua.  Quo  flne 
qshitam  diom  olaudunt :  ut  supri  u.  8.  infra  tiix.  8.  novumque  exoritur  rerum  ac  sermonuni 
iBiliom. 

Jam  ut  Id  altiora  et  ccelestia ,  bis  quasi  gressibus ,  proTehamur ,  subifmis  anfma  non  tantdni 
•pOBSo,  sed  etiam  adolescenlulis  miraculo  est ,  el  quidem  laudare  coeperant  suprA  iix.  e.  pro- 
eadenlem  vaporis  instar  thurfs  odoraiissimi.  Nunc  undique  spleadescenlem  alilori  carmlne 
coooelebrant ,  ut  auroram ,  ut  lunam ,  ut  solem ,  ut  castrorum  terribilem  hosilbus  aciem ,  ga- 
leia  ei  scuUa  percutiente  sole  fulgeniibus,  ti.  9.  Tocaiurque  Sularoitis  ex  ipsius  Salomonis  de- 
daclo  nomine,  yi.  n;  tu.  i.  ac  pulchriludo  ejus  mirlficö  commendatur  ,  ul  qun  sltperfectis- 
sima  in  mioutissimis  quoque  partibus ,  vii.  i,  2.  erectoque  in  coehim,  instar  lurris  ac  montis , 
habila  :  4,  S.  Hase  maximi  congruunt  Ecclesic ,  Christi  nomine  nuncupaUe  ac  Tcrö  paciflc«  » 
qu«  eleelos  omnes  unitate  sua  ac  pace  complectitur ;  in  ea  igitur  sunt  chori,  ut  scriptum  est ; 
Sicut  ketantium  omnium  habHatio  est  in  le  ;  Ps.  lxxxti.  7.  amorumque  terror ,  Tcrbum  Dei 
lelHeet ,  quo  percullunlur  impii.  Eadem  ad  se  adventantem  novi  populi^consalutant.  QuAm 
puichri  sunt  gressus  tui .'  vii.  i.  Quam  pulchri  pedes  evangelizanHum  pdcem ,  cvangeltzcm- 
tium  bona!  ISa.,  lu  ;  Rom.,  x.  is.  I)eatamque  prociamant ,  quöd  coelesti  unctione  perfusa ,  in 
Ghriati  nemen  tranaeat ,  ac  numetis  omnlbus  abaokiia  sit.  Unde  Ula  sludiosa  enumeratiO  par- 
tium quam  vidimus  ,  ne  omisso  quidem  umbilioo  ac  venire,  femorumque Junotuffts :  t.  i,  a. 

Pr«cisus  umbilicus  Justlflcatiooem  i  peccalo  signiflcat  sicut  scriptum  est :  Madix  tua, da 

terra  Chanaan :  et,.,  in  die  ortüs  tui  non  est  prcecisus  umbiliciu  luus ,  ei  aquA  non  es  lata 
in  salulem.,  Ezech.,  xti.  3,  4.  Sensus  ergo :  ut  pracisum  umbiUcum  corpori ,  fta  prscisapee* 
cata»  Ecdesiaa  daoori  Tariere}  multaiaque  graiiam ,  ui  aUxtur»  optima  pleniuidinem ,  toco 
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11.  Veni,  dilecte  mi,  egredlamur  in  agrum ,  commoremur  In  Yillis. 

12.  ManS  surgamus  ad  vineas ,  videamus  si  florult  Tinea ,  si  flores  fractos  partu- 
rinnt ,  8i  floraerunt  mala  punica  :  ibi  dabo  tibi  iibera  mea. 

13.  Mandragora  dederunt  odorem.  In  portis  nostris  omnia  poma  :  noTa  et  vetera, 
dilecte  mi ,  serraTl  tibi. 

CAPUT  VIII. 

Oscula  palam :  in  domum  matrit  :  me  docebit :  amplexus  :  ascendit  de  deserlo  :  tuper  di- 
lectwn  :  sub  arbore  maio  :  signaeulum  :  dUeetio  :  cemutaüo  :  ftamma  inexUneta :  soror 
parvula  :  vlnea :  fue  audire  vocem  iuam  :  fuge, 

1.  Quis  mihi  det  te  fratrem  meum  sugentem  ubera  matris  me»,  ut  inTenlam  te 
foris ,  et  deosculer  te ;  et  jam  me  nemo  de&piciat  ? 

2.  Apprehendam  te ,  et  dacam  in  domum  matris  mes  :  ibi  me  docebis ;  et  dabo 
tibi  poculum  ex  vino  condito ,  et  mustum  malorum  granatorum  meorum. 

peccati  induci  :Juxta  illud  :  tibi  abundavU  deliclum,  superabundavit  gratia  :  Rom^  s.  20. 
Nequ«  olMCurum  ,  venirem  acerrum  Irilici  appellari ,  propler  Ecciesi«  feraciULem :  vaUatom 
auiem  esse  lilüs  ,  propter  candorem  caililatis ,  eö  quöd  Ecciesia  Um  casta  quim  fcBcunda  lit. 
Hanc  qui  amal,  vesUbus  quoque  ejus  ei  caiceis  (ibidem  )fllieque  regia  fimbriis,  ipsisqne 
adeo  ritibus  ac  c^remoniis  deiectalor,  miri  undique  Terilalis  luce  perfusia  ,  et  agnoadt  obi- 
qae  ,  et  per  omnia  pulchram.  In  qua  ubique  sil  Christus ,  ex  quo  totum  corpus  compactum  ei 
coimexum  est;£ph.,  iv.  16.  sed  maximö  injuncturis  (ibid.)t  quA  parte  membra  cobarent, 

atqu9  coaplanlur  sicut  addit  Paulus  :  Per  omnem  juncluram  sulministrationis augnunbm 

corporis  facit  in  cedificationem  sui  in  charilate.  Duo  horli  sponsi ,  alter  norum  ,  ilia  froc- 
tuura,  Tl.  1,  10.  designare  videntur  in  Scripluris  qusque  oblectant  animam,  qu»que  nolriaol. 
Eortum  nucum  interpreiatur  Ambrosius  eum ,  in  quofructus  est  propbetice  lectionis  et  sa- 
cerdotalis  gratis,  qus  amara  in  tentationibus , dura  in  lalx>nbus,in  virtutibus,  inleriofilMis 
fructuosa  est.  Lib.»  iii.  de  Yirg.  Augustinus  aulem  passim  figurA  nucum  sigoiflcat  arcanos 
Scriptur»  sensus  ,  qui  nonnisi  effracto  nucleo  exlundi  possinL  Christus  autem  cum  interdüni  i 
sponsä secedere  videatur ,  tarnen  uUro  redit,  quasi  amoris  impatienliä  victua,  j^.  i.  eiqueare- 
tissimis  amplevibus  adhsret.  f. 8.  Quid  sit  autem  Christo,  amare,ac  Trui  castis  animabus, 
agnoscet  qui  intelligit  illud  :  Delicice  mece  esse  cumfiliis  hominum  :  Prov.,  vni.  St.  etillnd: 
in  caritaie  perpetud  dilexi  te  .*  ideo  attraxi  te  miserans :  Jerem.,  xxxx.  s.  et  illud :  converti' 
mini...  quia  ego  vir  vester  :  ibid.,  iii.  14,  illud  denique :  El  vidi  te :  et  ecee  tempus  tuum  lern' 
pus  amantium  :  et  expandi  amlctum  meum  super  te....  et  facta  es  mihi :  -Ezecb  ,  xti.  8.  Qood 
quidem  quid  est  aliud  ,  quam  uxorem  duxi  te ,  et  potitus  sum  tul?  Addamus  illud  Paoli :  De- 
spondi  vos  tmi  viro»  virginem  castam  exhibere  Christo.  II.  Cor.^xi.  2.  Fruitur  etiam Christas 
piisanimabus  perverbi  dispensatores,cüm  eorum  ol)edienti&  delectati ,  dicunl :  IIa  frater  : 
ego  te  fruar  in  Domino :  refice  viscera  mea  in  Domino  :  Philem.  20.  et  alia  aexceota.  Per 
guttur  sponssB  optimo  vino  comparatum,  scrmo  Ecciesis ,  id  est ,  prasdicatio  ETaogeUi,  quod 
Ipso  novo  vino  et  generoso  Christus  comparal :  Luc,  v.  37. 

SEXTA   DIES. 

11.  Feni ,  dilecte  mi,  egrediamur :  Slgalüe^i  receptos  domum,  led  ubi  illuziaset  statim 
egressuros,  inilio  scilicet  sexts  diei.  Egrediamur  in  agrum.  Novum  id  ac  singulare  bicdie» 
quöd  non  sponsus  ul  anlea  solus  domo  prorectus ,  postea  experrectam  sponsam  ad  ag^lna  inriiet, 
ut  suprä  II.  10.  sed  ipsa  sponsa  sponsum  ;  quasi  pcrlssa  urbium  turbeque,ac  soliludinis 
amans  ubi  eum  liberiüs  amplexetur.  Commoremur,  Novum  vilas  genus  instiiuunt :  non  enim» 
Snquit,  jam  ambulemus  per  agros .  sed  commoremur  deinceps,  ac  pernoclemus. 

12.  Manh  surgamus  ad  vineas.  Maturd  surgamus,  ut  ruris  amcBnilas  perrruamor.  Ibidaba 
tibi  ubera  mea.  Amores  mcos,  ut  suprä.  Liberior  scilicet,  ipsäque  amo&nllaie  ruris,  atque 
aurs  suavitate  hortorumque  silenlio  et  arborum  umbris  inceosa  in  amorem. 

13.  Mandragorce  :  qus  odoralA  radice  celebrantur.  In  portis  noslris  :  ad  ostIa  :  Heb.  pro 
Ibribus  orone  Tructuum  gcnus,  nee  longo  exquirendi.  Cum  scilicet  non  in  urbe  jam, sed  in 
ipsis  hortis  agrisque  versabimur.  Nova  et  vetera.  His  ingens  copia  designalur ,  sicut  scriptum 
est :  Comedetis  vetustissima  veterum ;  Levit.,  xxvi.  lo.  et  alibi :  profert  de  thesauro  suo  nwQ 
et  vetera  :  Matth.,  nii.  &2.Servavi  tibi :  in  tantA  copiA ,  adhibila  quoque  diligentia  et  delectss : 
gratiora  futura  sponso,  qus  sponsa  ipsa  selegerit,  acsponso  reposuerit. 

1.  Fratrem  meum  :  at  Tralrem  :  Heb.  Sugentem  ubera :  fratrem  uterinum  ,  eAdem  nwtre 
gentium  et  lactalum,  eoque  chariorem.  Amantes  enim  nullo  non  necessitudinis  nomine  delectari 
vidimus,  i.  2.  optat  etiam  eum,  tam  liberö  amplexari,  ac  deosculari  posse,  quam  fratrem  in- 
l^ntulum.  Me  nemo  despiciat :  nemo  exprobret,  aut  conlemnat,  tanquam  nimia  amoris  indul- 
gentem. 

3.  In  domum  matris  mece  ;  vide  soprA  iiz.  4.  Etsi  enim  palam  amplexariliccat,  tarnen  ipso 
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3.  Lffira  ejus  sab  caplte  meo ,  et  dextera  lllius  amplexabituT  me. 

4.  A4)uro  TOS,  fllis  Jerusalem , ne  BascUetis,  neque  evigilare  facialis  dllectam, 
donec  ipsa  veUt. 

5.  Qu»  est  ista ,  qus  ascendit  de  deserto ,  delicüs  afltuens ;  Innlxa  saper  dilectam 
SQum  P  Sub  arbore  malo  siiscitaTi  te  :  ibi  corrupta  est  mater  tua ,  ibi  violata  est  ge- 
nltrix  tua. 

6.  Pone  me  ut  signacnlum  super  cor  tuum ,  ut  signaculum  super  brachlum  tuum : 
qnia  fortis  est  ut  mors  dllectlo,  dura  slcut  Infernus  lemulatio  :  lampades  ejus  lampa« 
des  ignis  atque  flammarum. 

arcano  delecUlur  magis.  Afe  docebls :  pn>ba  mulier ,  viroque  ut  decet  obediens ,  ab  ipso  em- 
dlri  cupit.  Sic  mulieres  Jubentur  domi  viros  suos  interrogare ,  I.  Cor.,  xiy.  35.  Sie  apud 
XenopbODtem  Iscomaebus  uiorem  domi  seduclt  et  docet :  Xenopb.  OEcon.  St  dabo  tibi  pocu- 
tum.  iDter  loquendum  ,  suaves  liquores  propinabo. 

3.  JUa;a  ejus :  bic  diei  finls ,  ut  saprA ,  ii.  6.  , 

Hie  lublimis  anima  inducilur  uno  ]am  amore  occupala;  quoque  magts  oculis  omnium  spleu- 
det,  ed  magis  laiebras ,  duleemque  secessum  cum  sponao  qusrens ,  instar  Mari» ,  qua  audit  k 
Domino  :  porro  unum  en  n^cessarlum :  Luc,  x.  42.  Tales  Aiere  prisci  illi  anacboretn ,  qul 
Joannis  Baptist»  exemplum  seculi,  longo  i  convicto  etiam  piorum,  uni  Deo  vacare  toiis  animt 
Tiribus  studebant.  Hie  igitur  omnia  muuntur  in  melius  :  adeslque  copia  non  modöflorum,  sed 
■  fructuum ,  pomaque  Tetera  et  noYa,  dum  Tructus  Tructibui ,  virtutes  virtuiibus  superreniunt. 
Hoc  statu  anima  audacior  facta ,  ac  velut  sut  impos ,  palam  etiam  amori  indulgere  cogitur,  nee 
lenere  se  potesl :  fltque  illud  quod  ait  Pauius  :  Mive  mente  excedimus  DeOf  II.  Cor.,  t.  13. 
charita*  tnim  ChrUii  urget  nos  :  ibid.  14.  et  lUud ,  os  nostrum  patet  ad  vos ,  ö  Corlnlhil  :  cor 
nosirum  dllalatum  est.  Ibid.,  yi;  u.  et  illud  :  vivo  ego,jam  nan  ego ,  Gal.,  ii.  20.  Qualia 
multa  sunt  in  yltis  Patrum.  Opiat  tarnen  cubiculum,  ubi  sit  in  abseondilio,  Matth.,  ti.  6.  et 
secus  pedes  Domini  postla,  docenlem  audial  intus  potiüs  qu4m  fohs.  Luc,  x.  36.  Unde  meritö 
tequilur  amplexus  suavissimus ,  et  aliissimn  contemplationis  quies ,  sequente  postremo  die. 

Neque  hlc  desunt  Ecclesi»  dotes ,  mane  sorgeniis  excitantisque  pastores ,  ut  explerent  com- 
missam  sibi  vineam ,  ubi  flores ,  ubi  fructus,  ubi  etiam  virtutum  radlces  per  mandragoras  de- 
stgnats  :  vii.'ii,  12, 13.  quA  diligentia  optima  nutrix  ubera  sna  impieat,  ac  plena  Christo 
porrigat :  nova  etiam  vfteribus  cumulet,  Apostolos  et  Mariyres,  Palrtarcbis,  Prophelisque, 
fubjuDgens  novA  semper  prole  nobiüs ,  Judsis  etiam  ad  extremum  Domino  reservatis. 

SEPTIMA    DIES. 

4.  Jdjuro  vos.  Sponsus  ut solet,  ad  auroram  excUalus,  sponsie  adhuc  quiescenti  consulit,  ut 
suptk  II.  7  ;  111. 5.  incipitque  septima  et  ultima  dies. 

5.  Quai  est  i«la?  Igitur  ineunie  die  sponsa  prodit,  ac  solilA  puellarum  admiratione  exci- 
pitur ,  ut  supr4  iii.  6 ;  yi.  9.  Yideiur  aulem  esse  sabbatum.  Unde,  quod  haclenus  non  vidimus, 
cum  sponsft  sponsus  ipse  procediL  Aliis  enim  diebus,  sponso  ad  rusttca  opera  summo  mane 
profecto,  ipsa  ihalamo  procedebat  sola.  Tum  bic  nihil  operis,  non  horli  cuiiio ;  non  ä6  pascaa 
deductum  pccus.  Inier  se  tractant :  cum  amicis  versantur,  simul  ut  in  die  feslo  in  publicum 
prodeunt :  exorllur  pariter  altior  Status.  Neque  jam  commendatur  sponsa  ex  odoratis  yestibus; 
aut  ex  cultCis  splendlore,  ac  form»  graliA  ;  sed  qoöd  onA  cum  sponso  ejus  manu  prehensa  pro- 
cedat, eoque  innixa;  jam  bealissima  sit.  Sub  arbore  malo  suscitavi  te.  EjcUay'iä  somno : 
Heb.  sponsum  scilicet  ipsum;  ailque  se ,  cum  primüm  iilum  vidit  dormienlem  sub  ilia  arbore 
conspicaiam ,  ibique  exarsisse  in  flammas ,  neque  temperare  potuisse,  quin  ludibonda  exagita- 
ret,  etö  somno  excitaret  formosissimum  juvenem.  Addit  sub  illA  ipsA  arbore  natum  esse ,  ut 
in  ejus  veluti  nalali  umbrA  libeoliüs  conquiesceret.  Quarum  rerum  suavissima  est  amantibus 

recordatio :  ut  est  illud  poct» ,  eclog.  8.  .yeplfrua  in  nostris ,  eic.  Ibi  corrupta  est violata 

est ,  enixa  :  Heb.  eAdem  Toce  repetitA.  Ita  et  lxx.  bis  babent  ^ilwi^t^  neque  abludii  A  vero  rus- 
tisanam  mulierem  ,  qualis  bic  fingitur ,  dum  ruri  occupata  discurrit ,  sub  obviA  arbore  pepe- 
risse.  Marlial.  vi.  epigr.  64.  de  Curione ,  quem 

dum  prandin  porkit  tranti , 
Hir*utl  prperil  rubicunda  sub  ilice  conjui. 

Quidoi  etiam  hsc  sponsa  finxerit,  tali  sub  arbore,  tarn  pulchrA ,  tam  frugiferA;  tam  florenlem » 
tarn  Tireniem  te  nasci  oportebat.  Polest  el  Vulgala  relineri,  eödemque  recidit ,  ut  ibidem  con- 
ceptus  Sit  pastor  sponsus ,  sivc  ibi  orlus  sit  parenlum  amor,  unde  ipse  conceplus  est,  pasloribua 
pro  more  sub  arbore  ludentibus.  Hvc  igiiur  amori  congrua ,  divinisque  roysieriis  servitura, 
ex  moribus  vitn  pastoralis  finxerit,  vel ,  si  mavis ,  ad  occuliam  alluserithistoriam. 

9.  Super  cor  tuum  .-  sponsa  prosequitur ;  est  enim  Heb.  pronomen  roasculinum.  Tam  cupio 
pectori  tuo  et  brachio  adhsrere ,  quAm  sigillum  cer»,  ut  vel  miniroum  A  te  divelli,  sine  gra- 
Tisslmo  erucialu ,  non  possim.  Mox  amoris ,  smulaiionisque  crucialum  cxprimit,  ut  qu»  bujus 
aliquid  experta  sit,  suprA  iii.  et  v.  gravioraquc  sentiat  ex  amoris  impalienüA  incumbere. 
Lampades  :  pruna  :  Heb. 
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7.  Aqu8B  malt»  nonpota^iutf  OKtiiigmire  cnitMmi,mQ  inmteft  ebiuMi  ttuA.  a 
dedexlt  hornd  oouiem  sulwbiiiUam  domib  wue  pro  ^eettone»  ^utM  nilitt  dM^taiet 
eam. 

8«  Sorur  nofttra  parva,«!  «k«ra  noa  liaM.  Quid  ftMiamift  toroii  saalrs  ü»  die 
quando  alloquenda  est? 

9.  SI  moras  est,  sediflcemus  super  eom  propugnacola  argentea  :  sl 
qpmpingamus  Uhid  taboUs  cedrials. 

10.  Ego  murus :  et  ubera  mea  sicut  tuzris ,  ex  qoe  fiiGta  snm  eaiain  oo 
cem  reperiens. 

11.  Yinea  fait  paciflco  In  e&,  qum  habet  populos :  tradidlt  eam  custodibus ;  Tir 
alnrt  pve  ftnetn  ejus  mllle  argenteos. 

12.  Tinea  mea  coram  me  est.  IDlle  tni  paciAci«  et  daeeoU  bis,  fai  CHrtodhwt 
fructns  ejus. 

13.  Qus  habitas  in  hortis ,  amlci  auscultant :  &€  me  andire  voeem  tuam» 

14.  Fuge,  düeete  ml,  et  asdmibire  capres  hinnulocpie  cerrorum  super  montea 
i^matum« 

7.  AqutB  mulux :  «te  anor  axweetar ,  «k  laman  Ttaclt. 

a.  Soror  nostra ,  roea ,  quam  tu  cjuoque  met  gnüa  dacil  tiiam.  Vb9ra  nm  h^bet :  nonäam 
nululisest,  adhuc  ionpi^Mi:  lie  ubera  Uta  iatumuerunt ,  Eacb.,  iTt.  7.  Quando  oUoqamia 
est :  quando  ds  ei  loquendam  eit :  H«b.  de  ea  fcilicet  naplui  colloetnda.  El  iu  AAbrariai  in 
Psatn.  cxTUi.  oqU  23.  Spouusi  ooiBi  fiducii  oomplesl,  de  rebus  CuBÜicribttf  eum  eo  couh 
Uuin  babei ,  minoreouiue  sororem  oonuneodat. 

9.  Sl  mwui  est,,.,  prapiignaciila  arfcntea  :  turriculaa.  AIH ,  caronidem  argenteam.  Betpoo- 
del  apoDtua  :  Si  toUdo  est  iBgmio ,  ooojuiif^mus  eam  Tiro  nobili  et  opulento,  qui  sit  domAi 
ornameninm  el  propuaRaculnm.  Si  osUum  est^  compingamus ,  muniamus  illtid.  Si  ieri  est  im 
g9Uk»,  et  veristili ,  sapieuti  tIto,  Tirtule  ineorraptS ,  tradamos ,  qui  flrmiter  coerceaL 

10.  Ego  muruM.  Sponia  taLem  se  csm  gloriatur ,  qualem  sponsui  derignabat ,  murum  soliduoi, 
fteoMUiae  et  «täte  Tira  gFatittimam.  Ubera  mea  :  quasi  diceret :  neu  ego  sine  nberibus ,  ni 
spror  ;  mea  eminent  ubera  sicui  turris :  Heb.  lix.  siout  turres ;  qua  stant  annex«  muro, 
pulchri  operis  appendiz  puichra.  Quasi  pacem  reperiens :  inveni  gratiam  apud  iilum. 

11.  Pactftco ,  Salomoni :  Heb.  lzx.  In  ed ,  quas  habet  populos  :  in  Bahal  hamon  :  nonina 
propria :  ita  et  lix. 

12.  yinea  mea  (  qua  mihi :  Heb. )  eoram  me  est  Paeißci :  Heb.  paclfloe  ,  d  SalomoB ;  ila 
et  Lxx.  His  duobus  venibus  loquitur  sponsusulpulor,  qualem  se  liAc  eciogl  finxil.  NSbü 
ego,  inquit,  invideo  Salomoni ;  non  me  regia  opes ,  non  regii  fündi  caplnnt ;  bebet  quidem 
rex  Salomon  agros ,  viles«  cellas  Tioarias ,  quique  iis  praiint ;  habet  vlneam  quastuosissicBan« 
partem  regii  patrimooii  iiaud  ignobiiem  ;  fDrii  vineam  Engaddi  balsamo  Insfgnem.  I.  Pirai.» 
xxvii.  27.  sed  vinea  mea  prasens  mihi  est,  nempe  sponsa.  Hat»  tibi,  rex  Salomon ,  Tincam 
tuam,  ac  ducentos  vinilores  tuof  quos  mille  argenteis  ad  demonstrandam  vinea  nobilifaiea; 
mihi  spoosa  sufflcit ,  bac  una  mihi  posiesio  est  Cur  autem  ex  tot  regiis  opiboa,  bertb ,  palsiiis 
unam  vineam  commemorei,  in  promplu  est;  rusticana  enim  persona  quam  agebat  nibU  eil 
CommendabtUos  agris  ,  rure ,  vinea. 

13.  Qua  habitas  in  horiis  :  ex  flagranüssimo  amore  petit,  ut  dum  in  hortis  est ,  onne^pM  ei 
silent,  voce  suavissimA  canat. 

14.  Fuge ,  dUecte  ml.  Hanc  quidem  Ula  orditur  susTissimam  eantilenam ,  simul  canendoin- 
dicat  se ,  non  multis ,  sed  uni  canere  yeUe ,  ao  vivere ;  tanquam  diceret :  Amieie  canere  me 
vis  ?  non  ego  ila  affecia  sum ;  neqoeo  ferre  turbam ;  pete  veka  loca  sola  ac  remotiainos 
montes ;  tut  me  oculi  premunt ;  quo  fermö  sensu  ipse  dixerat :  averte  oeutos  tuos ,  supri  n.  4. 
secessu  opus  est  ut  tanios  ignes  exbalare  possim.  Moates  aromatwn  :  od<Mraiis  plantls,  plenos , 
qualesfuisse  montes  Beiher  diximus,ii.  17. 

Hlc  sponsa ,  seu  sublimis  antma ,  in  gradu  cbaritatis  perfecUssimo  apparet ;  nihO  jam  Terilss , 
neque  dilBsa  forma,  ut  cum  dicebat :  nigra  sum ;  ionixa  dUecto,  in  ejus  amplexus  resolou, 
eique  planö  et  Cimlliariler  incumbens ;  quipp^  qua  ad  eam  pervenerit  charllalem ,  qua  faras 
vätlit  tknorem ,  I.  Joan.,  it.  18.  delicüs  affluens  propler  eam  pacem ,  qua:  exsuperat  oamem 
sensum,  Phil.,  iv.  1.  Kecordatur  autem  arboris,  sive  cnicis,  in  qua  ChrisUim  dormif*nlem  t 
•enmortttum  suscitavit ,  flde  resurrectionis.  Neque  id  pralermitlil ,  sub  arbore  item  Evam, 
totamqoe  adeo  naturam  bumanam  ftiisse  maledictam  alque  corruptam ;  sub  qua  etiam  arbore 
natura  eadem,  eadem  Eva  salvatorem  ex  sua  venlurom  propagine  Jam  spe  eoixa  est,  promit- 
tente  Domino,  inimicitiasponam...  Gen.,  iii.  is.  ipse  conteret  caput  tuum,  8ecundümLXX.sive 
ipsa,  mulier,  ediio  Christo.  Tania  fgilur  calamlutis,  Untique  beneflcU  memor.sanaiaquAf 
ut  Eoclesia  canit ,  per  arborem ,  k  maus  ex  arbore  prognaiis ,  magis  maglsque  incumbere  vuU 
dileeio,  ejusque  barere  brachiis,  imprimfque  pectori,  more  Joannis  quem  Dominus  düigebat. 


CAPUT  VIII.  485 

lii  cfiii  pMlofo  fMnnlMiilii»  Tnni  tlgniflctt  tponsi  nnorh  irdoran  Tchonratlisfiiinni ,  raiii<* 
naf^w  enieliuif .  mh  eat  eafm  tR«  proMDtb  eliatn  perfBctissim« ,  Deoque  conjanctlMlmt 
chtrHat;  eoarcSatnr  aninit  pteni  com  Cliiriflo  tmc  deslderant  et  qnidam  «molatloDe  tuccema  » 
i«H4itfitctt1pinim,^TelmliiiinlB  fnolft»  eoneopiscenüiB  mtculfs ,  et  fpiA  carnis  Inflrmftat» 
fflirqiMliir.  Amor  tarnen  prsTilet  instir  Ignig  indeflessi,  quem  nulU  rU  iquariim  eitlngoat  ; 
dicente  Apostolo :  Qtdt  not  separabH  ä  duarHoU  Chrisä,  trlbulatio  ?  ete.  Rom.,  nit.  35.  Und* 
•podta :  jigucB  mumt  nrni  patuenm ,  etc.  rm.  T.  Indfeatque  le  pro  spouo  puroram  iniUe 
nortes ;  ac  martfran  pnscfnU  rortltndinem ;  inMitqae  :  Si  deierit  homo  amnem  tubttan- 
üam  f^it,  ad  oommendandam  pariter  eoramgloriam,  qui  (hxeruxA'.Bcce  nos  teliquImuM 
Dffmla  ;Hatth.y  itx.  97.  Neque  lol  lantttm  aollietta  est  anima  coQjugau  Christo  ejoaque  amoro 
thieoi;  aed  lororom  Inflrmiorom  proTectni  {nyfgHat,  eaaque  aponao  miri  libertaie  comroendav 
li  quo  etlam  docetor  qu«  cofqne  animas  adhibenda  cora  ift  o.  Sororem  panrulam  8.  Thomas 
intentglt  nascentemaub  apostotts  gentlam  Ecdeaiam.  Hoc  aoiem  loeo  tponaa  mirum  experltar 
Chtiaü  In  Tinei  «uA  fpift  adifcet  animA  exoolendA  aladfam ,  utpole  quam  et  ditigat ,  apad  Tsatatik 
HÖH  mod6  plantet ,  ted  etiam  aepfatt ,  mrniiat,  euatodiat ,  et  relictis  omniboi  miam  coret ,  Iia.» 
Y.^y  4y  t.Quo  EedeaiaB  catbolic«  rniltai  commendatur.  HIc  primüm  ipaa  iponsa  mlriflofe  tib 
exiolKt.  Bgo  murus.  f.  lO.  niza  idlicet  sponao ,  que  in  se  tont  doiei,  eas,  non  m  auas ,  led 
ut  iponti  prcdicat ,  nhl  necesae  eat.  Sic  Pauloi :  JtundanOüs  iltti  omnibus  tabormn :  non  ego 
amem,  sed  gratia  Dti  meeum,  I.  Gor.,  xt.  lo.  et  Uie  :  Multam  inuenl  in  me  tapientiam ,  et 
ntMtm  proftci  in  eä :  dana  mihi  sapienUam  dabo  gtoriam,  Ecd.,  lii.  n ,  23.  Addamna  fic- 
tkärtam  reri  marum  eaae auper  petram  fbndatum,  Tallatumqiie  pariter,  et  omatam  gemioo 
pnacepio  cbaritatii.  Deniqne  apomns  loTitat  ad  canendnm  raaviasimum  amoris  canlicum,  quo 
amiel  qooque  ad  amorem  rapiantur.  lila  eanit ,  fuge ,  qnod  et  Ecclesias  est ,  Gbristam  aseen- 
denlom  in  coelum ,  sed  laroea  reditonim  laudibus  prosequentis ;  et  sublimis  animas ,  qu« 
Cbrtum  «iperta  aspe  reeedenten ,  et  edm  maztaiA  tenerl  vldetar  .elapaum,  amorlsque  ne* 
gocium  ipsodiscesstt  ezeroeotem ,  ae  tum  maximö  liberalem ,  adbortator  ad  ejusmodi  miseri- 
eordiaBiaiam  fügam.  Dici  etiam  potest  amoris  delectatione  victam ,  lant«m  poodus  fere  noa 
posse ,  quemadmodum  ille  dicebat :  Soiit  est ,  Domine ,  soü*  est :  et  illa :  aui  paii  aut  mori. 
lioei autdm admirari  miras amoris  Ticissiludines,cdm  allbi  absenU«  tsdio  desolatr,  exdamet 
anima :  Revertere ,  caprel  binnuloque  TCloclor.  ii.  17.  hlc  castarum  delidanim  torrenta 
innndata ,  nee  sese  ipsa  capieos ,  damare  cogaiur  :  Fuge ,  dtlecte  mi.  Fuga  auiem  indicilur 
soper  montes  aromatum ,  ut  cum  sponsus  seipso  semper  excelsior ,  refugisse  risus  slt  in  quam- 
dam  immensa  suft  perfectionls  arcem ,  ab  et  lanqoam  ab  ioaccesso  monte  sponaa  probibila  , 
•jna  lamen  quodam  odore  recreetur.  Nee  pratermiltam  Ulud  Ambrosii ,  Hb.  iii.  de  Virg.  Nesdt 
ktMiBffO«  nisi  In  aaUiniule  Tirlutnm ;  neacil  oommorari ,  nisi  in  laübw  EcdealsB  flliabva  ^ 
^tm  poasuAl  dioore  i  Ckrieti  bonus  odor  sumus,  U.  Gor.«  u.  i«. 

SUMHA  ET  COnCLVSIO  OPERIS. 

nie  Igitnr  ordo  aeptMi  dienrai.  Perpetanm  ilhid :  Sponsa  conjnncia  Christo ,  et  tttetno 
mmon  tairatti.  Hi  gradaa.  Primo  qaidem  die ,  anima  form«  difBdii  an«,  ^uiqae  Tili«  exouaai» 
ntqne  üs  qu«  sensus  magis  afficiunt,  pietatis  illecebris  ac  veluti  blanditiis  delectatur.  Secundo : 
MAversa  recens  ad  perfecUoris  Yit«  Studium,  in  ipsis  eonferslonis  Initils,  anteact«  vii«  toi 
iMetatla obnoii«  oomnemoraiione, ae  tndie ,  novaque  d^cüs  A sponso  inTitaiur  ad  sniNMi' 
dinem,  reliquiasque  cupidiutum  eztenninal.  Tartio  die  :  ineipinot  amoris  exercitaliones,  in- 
flammalur  sponsa ,  fitque  perfeciior.  Quarto  :  e xercitatio  vebementior  est ,  grariorque  crucia- 
tos ,  animsque  non  tantüm  gratta ,  sed  etiam  robur  additur ,  ae  vis  qui  et  hnsttum  impetna 
Arangnt,  et  aopra  perfeetisaimas  aninaa  eztoHator.  Qoinio :  non  untdm  sponso ,  sed  etiam  c«k 
teria  Omnibus ,  miraculo  est.  Sexlo  :  qu6  sptendidior  est ,  eö  magis  ad  solitudioem  properat , 
eoque  Jam  ipsa  sponsum  nitro  invitai ,  ut  amori  liberids ,  ac  sine  ulli  interpellatione  ser- 
>rlani,  ae  plenite  ipsa  doceatnr.  Septimo  t  in  aponaum  recnmbens ,  Telut  auarlssimo  sabbaio  , 
con^oiesdl. 

Reoordemur  autem  hie  semper  agi  de  animi  perfecta ,  et  oonjugali  Verbo ,  qn«  Jam  osculo 
digna  Sit,  beatisque  ampiexibus;  sed  Uoien  in  Christum  magis  magisque  crescat ,  ut  Paulus  r 
Qfloi  i^affd  aiiJii  obHvtscens,  ad  ea  verb  gum  sunt  priora  exlendens  me  iptwn,  Philip.,  iii* 
13.  At  cavn  blc  tu  mihi  cogitea  animam  per  sepiem  gradua  eerU  methodo  ac  neoessarlA  de- 
ducum ,  in  aliqno  demum  statu  conlistere.  Hoc  enim  dumlaxat  apparet  in  boc  Caniico , 
qjvattcumqne animam  spirHua  agit,eam  contlnois  ineitameotis ad  olteriora  propelH,ut  ea 
ipaa ,  quam  Scriptnra  perfoelam  appellat  Caritas  aeipsam  snpergressa,  noTia  suMade  eonatibaa 
in  Deum  assurgat  Huc  etiam  pertioet  Gantici  flnis  :  Fuge,  dilecie  mi ,  super  montes  aroma-^ 
tum,  Qu«  quidem  Sic  dicta  sunt ,  ut  eum  quo  magis  comprehendi  pulatur ,  eö  sublimiorem 
ilanm ,  et  qtt«i  tagientem ,  Ipaa  pro  tiribus  seeuaira  alt. 

Ex  boc  Canllco  Ecdesia ,  Patres  ac  pmaertim  sanelum  Ambroalam  eo  in  argnmento  copio- 
aissimum  secuta,  molta  translolit  in  Mariam  :  ut  h«c,  vox  turturis ,yoL  Maria  diceniias 
Eoce  aneUla  Domini :  et,  Magnifteat  anima  mea  Dominam :  Luc,  i.  S8,  46.  tox  suavisslma  » 
^psm  «Maanem  in  utero  matrla  latentem  exdrerH ,  ut  Dominum  ejnaque  matram ,  velot  tripa- 
dila  aalulareL  Et  illud.  Dum  esset  res  in  aceubUu  suo ,  nardus  mea,  omnique  odore  odoratior 
caaatas,  inriUrit  eum.  Et  Qlud,  Quce  est  ista  gute  asundit  imiixa  super  dilectum.  Et  illud» 

I.  18* 
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Tola  pulchra  es.  El  illad,  Fldeie,  flUoe  Sion,  reg&n  Salomonem  in  dioAemaU ,  quo  eoronavU 
iUum  mater  sua.  Coronavit  enim.,.  quando  generavU ,  inquit  Ambroaius  i  d«  InsilL  virg.  K. 
n.  98.  tarnen  hoc  ipso  qubd  ad  omnium  talutem  eum  concepit  et  peperit ,  coronam  capM  eju 
astertue  pietatis  impoiuil ;  aliaque  ianumerabilia,  qua  sublimioribus  animis  coatenienüa, 
ed  magis  Maris  congruunt,  non  tantum  accommodatione  ptA ,  aed  etiam  ad  liUeraoiy  quo  in- 
ter  subümistimas  ac  perrectiasimas  animas  sublimissima  ipaa  ac  perreciisfima  eau 

I^ihil  autem  atUaebat  uUam  bic  i  Salomone ,  Dei  aul  Chrisli  fleri  mehtionem » cum  Chriatnf 
totiiu  allegorin ,  atque  ecloga  tit  ipse  argumentum  ,  absurdumque  sit,  rei  figurata  nomea 
parabola  inserere.  Calerüm  aUegoria  Tim  Ulis  demonstrat,  non  tantdm  communis  synagogaB, 
christianaque  Eccleaia  traditio,  sed  eliam  Paulus,  Joannes  in  Evaugelio  et  Apocaljpsi, 
Christus  ipse, dum  passim  ad  divinissimi  Cautici  sensus  ac  rerba  respiclunl, aponstque  et 
sponsa  mysteria  celebrant,  ut  banc  parabolam  non  unus  ,aul  aller  Scriplura  locus ,  sed  tota 
Scriplura  edisserere  videalur.  Et  quandoquidem  is  eslCantici  fruclus,  ul  Christum  amemuB,U- 
bei  attexere  Christi  amorem  spirantes  sancli  Ambrosü  voces  :  anliq.  edit.  Hb.  ui.  de  Firg, 
nov*  edit.  Hb,  iii.  de  Firg.  c.  xvi.  n.  98.  ul  Carmen  amalorium  in  egregü  amatoris  affectus  de- 
sinau  «  Omnia ,  inquit ,  habemus  in  Christo ;  omnis  anima  aceedat  ad  eum ,  sive  corporalibos 
»  SBgra  peccalis ,  sive  clavis  quibusdam  ssecularis  cupidilaUs  infixa,  sive  imperfecta  adhuc  qui- 
»  dem ,  sed  inlenti  tarnen  meditaiione  proficiens,  sive  multis  aliquasit  jam  perfecta  virtutibus, 
»  omnis  in  Domini  potestale  est;  et  omnia  Christus  est  nobls.  Sl  vutnus  curare  de8idera8,me- 
»  dicus  est ;  st  febribus  SBStuas  ,  fons  est ;  si  gravaris  iniquilate ,  Justilia  est;  ti  auxilio  indiges , 
M  Tirtus  est;  si  mortem  limes,  vita  e8t;8i  coelum  desideras,  via  est';  si  tenebraa  fogis,Iax 
»  esl  ;si  cibum  quaris,  alimenlum  est  Guslate  igitur  et  videte  quoniam  bonus  est  Domimu  : 
»  beatus  vir ,  qui  sperat  in  eo,  »  Psal.  xxxui.  9. 
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I.  Qoatenus  Über  iste  Salomonls  habeatur.  —  II.  De  auctore  et  atate  libri  ineomperluni. 
—  III.  Ubri  divisio  in  duas  partes ;  prima  partis  documenla.  —  lY.  DocumenU  secund« 
partis.  —  y.  Divina  libri  auctoritas. 

I.  Librum  hunc,  regis  Salomonis  nomine,  scriptum  esse  constat  ex  hisver- 

bis  :  Tu  elegisti  me  regem  populo  iuo et  dixisti  me  wdificare  iemplum  in 

monte  sancto  tuo  (cap.  ix,  7,  8),  quem  etiam  multi  Patres  graeci  laünique 
Salomoni  tribuunt,  atque  apud  Graecos  Sapientia  Salomonis  ioscribilur  : 
qui  tttulus  diutissim6  etiam  apud  Latinos  valuit.  Nam  in  Carthaginensi  con- 
cillo  III,  cap.  47,  et  postea  in  decreto  sancti  Innocentii  I,  inier  Scripturas 
canonicas  quinque  Salomonis  libri  recensentur.  Primus  Gelasias  in  concüio 
Romano  i,  decreto  de  Apocryphis  sie  inscfipsit :  Salomonis  libri  tres,  Sa- 
pientiae  unus,  Ecclesiastici  unus  :  quam  inscriptionem  latini  postea  secuti 
sunt  Codices.  Eatenus  autem  Salomonis  esse  creditur,  qu6d  ejus  sensus,  non 
tamen  compositionem  aul  verba  contineat :  neque  enim  tantum,  ut  ait  Hiero- 
nymus  (Praefat.  ad  Heliod.)  graecam  eloquentiam  redolet,  verum  etiam  sapit 
sophisticen  iUam  sanam  et  eruditam,  quse  sub  Macedonum  regum  imperio, 
toto  Oriente,  ac  praesertim  Alexandriae  viguit.  Deo  enim  visum  est,  hunc 
etiam  stylum,  ab  hebraicä  licet  simplicilate  abhorrentem,  divinis  oraculi^ 
conscribendis  dicari,  consecrari;  ut  sapientia  illa  coclestis,  omnium  homir 
num  ac  temporum  sensibus  et  guslui  seseaccommodaret,  quod  etiam  secun- 
dus  Machabaicae  historiae  über  luculenter  ostendit. 

II.  De  auctore  libri  niliil  est  memoriae  prodilum,  praeter  illud  beali  Hiero- 
nymi,  loco  mox  laudato.  Nonnulli  scriptorum  veterum,  iilum  esse  Judasi 
Philonis  affirmant,  illius  scilicct,  quem  Josephus  (lib.  i.  cont.  Appion)  De- 
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melrio  Phalereo  supparem  memorat :  neque  quidquam'comperimtfs,  quo  ea 
coi^ectura  firmetur.  De  Philone  verö  Alexaodrino,  8criptispostaerainchrlsÜa-> 
nam  editis  noüssimo,  quod  nonnuUi  memorant  confutatione  non  eget;  adeo 
et  selas ,  el  auctoritas ,  et  ipse  Stylus  discrepant. 

De  scripüonis  tempore  aequo  incompertum.  San^  Ecdesiastici  liber  ad  ea 
pertinet  tempore»  quae  Machabaicis  propiora  videantur,  utsuo  ostendemus 
loco.  Sapientiae  liber  nullam  praefert  temporumnotam»  neque  quidquam  aliud^ 
quam  qu6d  ante  Ecclesiasticum  in  Scripturarum  canone  coUocetur :  quan* 
quam  Hieronymus  In  suA  Praefatione  testatur ,  se  vidisse  Codices,  in  quibus 
Sapientia  sub  Ecdesiastae  nomine  secundum  obtineret  locum,  Ecclesiastico 
Siracidae  Parabolarum  titulum  praeferente,  addito  et  altero  Cantlco  Cantico- 
rum ,  ad  Salomonis  exemplum. 

III.  Sapientiae  liber  duas  habet  partes.  Prima  est  commendatio  sapientias 
usque  ad  caput  ix,  quo  capite  incipil  prolixissima,  atque  ad  finem  usque  librl 
deducta  precatio ,  qua  prisca  historia  recolitur ,  atque  in  tuendä  piä  gente  , 
^usque  hostibus  ulciscendis,  divinae  justitiae  ac  sapientiae  arcana,  ab  ipsä. 
rerum  origine  reserantur. 

Prima  illa  pars  duo  habet  imprimis,  quibus  hiyus  libri  divina  hac  prophe* 
tica  commendetur  auctoritas ;  alterum  est  de  Christo  patiente  manifestissi- 
mum  Taticinium,  consonum  Evangelislis,  nee  semel  ä  veteribus  memoratum 
(  cap.  ii);  alterum  de  increatae  Sapientiae  nativitate  ac  dotibus  praeclara  docu* 
menta  quae  Salomonica  illustrent,  ipsi  Paulo  facem  praeferant,  ut  suo  notatur 

loco  (l,  VII,  VIIl). 

Huc  accedunt  egregia  illa;  mortem  non  k  Deo,  sed  k  peccato  esse,  et 
diaboli  invidiä  introductam,  i,  it,  et  tamen  usque  adeo  beneflcentiae  vertere, 
ut  citA  morte  eripi  ab  hi^us  vitae  malis  ac  pericuiis,  pars  sit  vei  maximj^  divini 
inuneris  (iv). 

Quem  ad  locum  pertinet  illa  perspicua»  ac  veteris  Testamenti  conditionem 
propemodum  supergressa,  de  futurae  vitae  bonis  atque  suppliciis  revel^tio, 
quae  evangelicae  veritati  viam  parare  Tideatur,  Deo  ita  providente ,  ut  quo 
propior  erat  Christus,  ed  copiosiüs  atque  iUustriüs  arcana  coelestia  pande^  * 
rentur  (cap.  in,  v). 

Insigne  etiam  iUud  de  casti  connubii,  im6  etiam  de  sanctae  continentia» 
fructäus,  deque  imminente  adulterorum  soboli  ultione  (iii,  iv).  Neque  prae- 
termittendum  id ,  quod  est  vel  maximum ,  et  ad  hi^us  libri  assequeudum 
insütutum,  imprimis  memorabile,  nempe  hunc  directum  esse,  ac  veluli  in» 
scriptum,  dedicatumque  regibus,  oplimatibus,  judicibus.  Unde  illud  initium : 
Diligiie  justitiam,  qui  judicaiis  terram{i,  1),  patefacto  etiam  arcano,  po- 
tentes potenter  tormenta  passuros,  et  Judicium  durissimum  hisqui  praesunt 
fieri  (vi). 

IV.  In  Ulä  precatione,  qua  dlvinissimi  libri  postreroa  pars  continetur,  pri- 
mum  illud  :  veram  sapientiam ,  quae  conlinentiae  quoquc  nomine  appelletur  , 
Dei  esse  donum(viii.  21;  ix.  4,  9, 10).  Hinc  ad  finem  usque  libri,  dccursä 
Pentateuchi  historia  edocemur,  qua  mente,  quo  fructu  sacra  legatur  historia; 
consideratA  scüicet  divinä  sapientiä ,  quae  suis  semper  consulat,  ulciscatur 
malos;  quo  loco  hanc  habemus  divinse  justitiae,  aeternaeque  legis  regulam; 
per  quae  quis  peccat,  per  haec  et  torqueri  (xi.  17);  impiosque  sibi  esse  sup- 
plicio ,  et  convenientissimis  affici  poenis  :  tum  illud  praeclarissimum ;  Deum 
parcentem  omnibus,  non  uno  semel  ictu,  toläque  effusä  irä  conflcere  adver- 
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aarios,  sed  lentö  et  p«datiin,  nt  ad  poenitentiam  proTooei;  nee  rAA  eonta- 
maces  aaaeque  misericordke  eontemptores  adigal  ad  hiteritimi ;  quo  enim 
potenüor,  e6  induIgeRtior,  nthflque  prsepropei^  atit  isordiiiat^y  aed  omnia 
mensurä ,  pondere,  nomero  apta  disposak  (n ,  xtii ). 

y.  His  igitar,  düsqve  ^Bvlnissimi  aiqae  altimimi  spIHtüa  docunneiitis  $a- 
pientHe  ISber  merkd  ä  Patribus  ad  summum  auctoritath  culinen  erectns  est^ 
dinfiomm^tte  yolttiiiiiiuKi  eanone  recensilus.  lam  concilii  Cartfaaginensis  m, 
aavicti  Innoeentii ,  sancti  GelasK ,  Romanorum  Pontifleum ,  edlta  eam  in  reu 
decreta  retidimus,  qaee  sequitut  et  firmat  Tridentisa  Synodus ,  noüsaiii» 
decreto  de  Soriptaris  eanonlds,  Sess.  it. 

Praeluxerunt  antiquisskni,  ac  prim«  etiam  letalis  Patres,  apud  qaos  tt 
Sapientiam  et  Ecclesiasticum,  sacrae  Scriptur»  titulo  prienotatos  xiasaim  inr^ 
Bias ,  nee  leviter  ae  vdut  perftinctori^;  sed  asseveratione  eä,  qu«  et  firtnis- 
Mma  sity  et  ad  posteriora  saecula  permanarit. 

I>e  canoniesB  Scriptnr»  titulo,  nonnikil  k  Latinis  Gr«ct  discrepare^; 
Interim  quosdam  libros  ä  Gneds  dmnos  ac  propliettcos  fbiase  habitos,  qaos 
tarnen  in  canonem  non  referrent,  vel  una  iUa  Origßnis  ad' JuKum  AfKcmum 
de  Susannä  et  alüs  conflnnat  ^stola :  ftiTel  ipsum  Sidomonis  noiueB,  quo 
non  nisi  divinitus  inspirata  Tolumiaa  dignarentur. 

Quod  autem  sanctus  Hieronymus  meniorat  ( eftd.  Pr«r. ),  legi  qnidem  aft 
ScclesiA  hos  libros  c  ad  «diöcationem  plebis,  non  ad  auctoritatem  ecctesias- 
»  ticorum  dogmatum  confinnandam  :  t  paoe  summi  vir!  dixerim ,  non  iU 
Augustinus  :  qui  ad  confutandam  Pelagianam  haeresim,  passim  bttnc  adbibet 
Sapientise  locum :  Raptus  est  ne  nkUUia  muUiret  intelleetfsm  ejus  ( Sap.,  nr,  ii), 
et  illum  de  continentid  ab  uno  Deo  impetrandä  ceieberrimum  (viii.  24),  aüo»* 
que  non  paucos ;  atqae  ut  pariter  de  Ecclesiastico  conflctamns ,  deductum  ex 
eo  libro  profert  egregium  locum,  de  Libero  arbitrio,  pari  auctoritatts com- 
mendatione  cum  caeteris ,  qui  vel  divinissimi  et  maxim^  canonici  habeaatur 
(S.  Aug.,  iib.  de  Gr.  et  lib.  Arb.,  cap.  it,  n.  3;  Eccli.,  xv.  ii). 

Nee  mirum ,  cum  hinc  egregios  locos  ipse  etiam  Gyprianus  attulerit,  et  ad- 
Tersüs  Juda^s,  opere  imprimis  dogmatico,  quo  non  nisi  receptissiina,  et  4 
divino  Spiritu  dlcLata  protulit;  propheticum  illud  de  Christo  palienle  testimo- 
nium  adhibendura  censuerit,  ad  conflrmandam  fldei  veritatem. 

Hia  ergo  permotus  S.  Augustinus  eos,  qui  libri  Sapientise  detrectabant  au^ 
toritatem,  sie  castigabat  ( Hb.  de  Friedest,  sanctor.  14,  n.  37) :  c  Non  ddrait 
1  repudiari  sententia  libri  Sapientise,  qui  meruit  in  Ecclesiä  Christi  de  gradtt 
Y  lectorum,  tam  longa  annositate  recitari,  atque  ab  omnibus  christianis,  ab 
1  episcopis  usque  ad  extremes  iaicos,  fideles,  poenitentes,  catechumenos, 
»  cum  veneratione  divinae  aucloritatis  audiri.  Ac  postea,  cum  librum  sibi  an- 
»  teposuerunt,  eliam  temporibus  proximis  Apostolorum  egregli  tractatores, 
»  qui  cum  iestem  adhibentes,  nihil  se  adhibere,  nisi  divinum  testimomum, 
»  crediderunt.  • 
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CAP«T  PRIMUM. 

Judicei  dlÜganijuMUam :  DonUmu  adsciacU  timplica :  peccatores ,  et  timulatorei  repeUit  s 

4 .  s.  arcana  eordU  penetrai :  ergo  ä  äetracOone  et  mendado  vhfUfiendum :  mors  non  ä 
tieo,nd  äpecca»o,t%^\\ ,  is. 

l.Dlllgit6]iuUtiam»qui  Jadicatls  terram.  Sentite  de  Domino  in  bonitate^etlniin^- 
plicitate  cordis  quarite  iilom. 

2.  Quoniam,inTenitar  ab  hls  qui  ndn  teütant  Ülom :  apparet  antem  eis ,  qoi  fldem 
WMnlltt  nkim. 

S.Pervenae«nlm  cogttatkfnes  Mpanuit  &  Die ;  probata  antem  virtns  eorripK  tnsi- 
pientea. 

i.  ftnoaiam  la  raaieyolam  animam  aon  iotroUat  aapientia»  nae  kabKabtt  In  aor- 
fore  anbdito  peocaüa. 

5.  Spiritas  enim  sanctas  disciplinaß  effugiet  flctam ,  et  auferet  se  k  cccitationibiis 
q^m  ukai  aioe  iataUecta,  et  corripietur  ä  «ipenrenlente  iniqnitate. 

6.  fienignna  est  enim  spiritoi  sapientior,  et  non  liberabit  maledicuai  4  labils  «da  s 
qnoniam  renum  illius  teatis  est  Deoa ,  et  cordis  iilius  scrutator  est  yerns,  et  Uagso 
ejus  aaditor. 

T.  Q«Nmiam  Splritos  ])ooüai  reptevit  «rbem  lentnim :  et  faoc  qofid 
telentlftm  Imbet  vocls. 

8.  Propter  lioc  qui  loquitor  iniqua,  non  potest  latere^  nee  praeterlet  Uliua  corri- 
pleoa  judicioffl. 

9.  in  eagltati«Dibu8  enim  impii  Intemgatio  erit :  aenneiiam  anten  illliia  amUtSo 
ad  Daum  yenlet,  ad  eerrepAnem  iniquitatim  lllifis. 

1.  In  bottitüte :  ut  et  de  Üeo  bona  omnii  oogitetU ,  et  ipti  de  Deo  oogiUniat  bona  omnla'  sa- 
piilii,  qiukl  nugis  Mquenü  oongruil. 

2.  Qui  non  tenUmt  iUum :  lenUre  Deom  ( qudd  uspe  Teülam  in  Scripturit )  nibil  «Und  eit 
qnim  dilBdere  Deo ,  nee  Torbi«  ejus ,  aul  iMnignitaU  satU  credere,  nisi  Signa  et  prodlgia,'noa 
•uA  yolunute,  sed  nottro  arbitrio  faciat;  quod  est  oontrarium  el  quod  subditiur :  jiffparei 
QtUem  eis ,  qui  ßäem  habeni  in  iUum. 

I.  CorripU  insipientes :  arguit ,  con?incU ,  Gr«c. 

4.  Subdito  peccQÜs  :  pecci^lo ,  Grsc. 

5.  Spiritus  sanctus  disciplinas  :  supple :  magister,  discIpUnam  inspirans ;  quo  sensu  didlur 
Spiiitui  aapienü«  et  inieileclüs»  eicBffugiet  fictum  :  Mam  ,  Grstc.  Amal  enim  simpUc«f » 
Teraces,  JusUm,  probos ;  noa  simuiatores.  Corrlpietur ,  arguetur  ,  con?inceUir.  A  suptrve- 
rdenie  UUquilate,  Ubi  superrenerit  iniquiUs ,  conrincelur  foisi  is ,  qiii  spiriUi  disciplin«  ae 
jaclabatprasdilum;  aut  enim  Qlam  spiritum  omnino  non  liabttil,  aul  non  babuit  ei  quA  opor- 
tetat  anlmi  oonstanüa. 

6.  Benignus  est :  humanus ,  humanllatis  amans ,  fdoLvOptäw^»  Spiritus  sapienüce  :  ut  legit 
8.  Aug.  lib.  de  Mend.  c.  16.  n.  31.  sive,  ut  habet  Gr.  sapientla  ;  id  est,  sapientfa  Dei ,  spirituf 
est  bominnm  amans ,  qaippe  quos  se  tanta  benignitate  inritet ,  ut  patet  ProT.,  tiii.  Kon  libe- 
rtOtit  maiedicwn  ä  iabiis  suis :  cum  rerbis  suis  ip9e  caplatur,  andlatqne  iHud  4  Paulo ; 
Inexcusabitls  es,  6  homo  omnis  qui  judieas :  in  quo  enim  judicas  täterum ,  te  ipsum  conden^ 
nas :  Eom.,  ii.  i.  atque  eliam  4  Domino  :  Bx  ore  tuo  te  judieo ,  serve  nequam,  Sie  Psalm, 
cxnn.  10.  Labor  labtorum  tpsorum  (  eorum  ela)K>rata  ac  rraudulenta  eonsilla )  operient  eos, 
capientycomprebendent  ut  foisa,  ut  laquens.  Renum :  interioram ,  cupiditatum :  tael>ralimne 
frequens.  Linguce  ejus attditor  :  verborum,  arcanorum  Hcet. 

7.  Quoniam  Spiritus  Domtni :  ex  eo  quöd  Dei  Spiritus  ubique  Sit  ,et  omnia  sn4  Tirtnte  eon- 
tineat ,  rect4  Infert  exaudirl  ab  eo  qoantomris  occultas  taominum  Toces.  Unde  infbrt  seq.jf.  S. 
Propter  quod  qui  loquitur  Iniqua ,  non  potest  latere, 

9.  In  eogitationibus  enim  impii  inlerrogatio ,  sfre  inquisitio,  erit :  eüm  latentes  etiam  eogtta- 
tionei  tarn  Deo  not«.  Sint,  qu4m  st ,  inquisitiotte  l)wt4 ,  responia  nostra  audSerit« 
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10.  Qaoniam  aurU  zeli  audit  omnla ,  et  tumultus  monnuratiomun  non  abscondetor. 

11.  Gustodite  ergo  yob  k  marmuratione ,  qus  nihil  prodest;  et  ä  detracUone  poi- 
citellnguas :  qaoniam  aermo  obscurus  In  yacuum  non  ibit;  os  autem,  quod  mentitor, 
occidit  animam. 

13.  Nolite  zelare  mortem  in  errore  vitae  veatrs,  neque  acquiratis  perdiUonem  in 
operibus  mannam  yestrarum. 

13.  Quoniam  Dens  mortem  non  fecit ,  nee  Uetatur  in  perditione  vivorum. 

14.  Greavit  enim ,  ut  essent  onmia  :  et  sanabiles  fecit  nationes  orbis  terramm :  et 
non  est  in  Ulis  medicamentam  exterminii ,  nee  inferorum  regnum  in  terra. 

15.  Jastitia  enim  perpetua  est,  et  immortalis. 

16.  Impii  autem  manibus  et  verbis  accersierunt  illam :  et  sstlmantes  illam  ami- 
cam,  defluxerunt,  et  sponsiones  posuerunt  ad  illam,  quoniam  dlgnl  sunt  qni  sint  ex 
parte  Ullas. 

CAPUT  IL 

Impiorum  raiioeinia :  post  hone  vilam  nihil .-  utendwn  prasseHiibut  botUs  :  odionan  vinm 
boman  :  etiam  Christum :  de  ipto  propheüa,  is :  quid  his  respondendum  :  ac  priaum 
mortem  non  ä  Deo « 22 ,  23 ,  24. 

1.  Dixerotit  enim  cogitantes  apud  se  non  rect6  :  Exigaum ,  et  cum  tiedio  est  iem- 
pus  Vita  nostrs ,  et  non  est  refrigerium  in  flne  hominis ,  et  non  est  qui  agnltos  sit 
reyeraus  ab  inferis  : 

2.  Quia  ex  nihUo  nati  sumas ,  et  post  hoc  erimus  tanquam  non  fnerimus :  quoniam 
fumus  flatus  est  in  naribus  nostris ,  et  sermo  scintilla  ad  conmiovendum  cor  noe- 
trum  : 

10.  JwFi$  %eU ,  lire  Del  lelaniis  cogiutiones  hominum,  eitqae  aniaram  aitentnm  adUlieotii^ 
audit  omnia  :  et  tumuUut  murmurationum  .•  slrepiUis ,  susurrui  qaaniTii  occultiniraufl :  quod 
•equentia  produnt. 

12.  Nolite zelare  mortem :  alque  iU  vos  gerere,  quasi  eam  summo  studio  accersere  copiatii. 
IS.  Deut  mortem  non  fecit.  Creavit  enim  Deut  hominem  inexierminabilem  : imfidid 

autem  diaboU  mors  itttroivit  In  orbem  terrarum  :  Inträ ,  u ,  23,  24 ,  et,  Quare  moriemitii,  dih 
mus  Israel  ?  quia  nolo  mortem  morientis,  Eiech.,  xviii.  34 ,  9i.  Uiide  subdit : 

14.  Creavit  enim  ille  exislens  et  exisiCDdi  fons  ,  ut  essent  omnia,  non  ut  interirent;  et  ot 
salotares  essent,  tioc  est,  saluiifera  generationes  mundi ;  elementa ,  plante ,  Truges;  neque 
est  in  Ulis  medicamentam  exterminii,  virus  moriirenim,  aut  quidquam  generi  nostro  insi- 
lubre  aut  noxium.  Si  enim  ab  initio  tellus  bonarum  tantüm  liebarum  ferax ,  nee  nisi  peccaa> 
tibus  spinas  et  Iribulos  germinavit;  quanlö  magts  venena  aberant,  sire  ab  unlTersi  terrA ,  de- 
generantibus  postea  seminibus ,  seu  quod  magis  crediderim,  A  voluptatis  horto  quem  homincs 
incolebant ;  eö  quöd 

15.  Justlüa,  in  quA  bomo  factus  est,  per  sese  immortalis,  atque  immortalilatem  affert 

t^.  JEsUmantes  illam  amicam.  Qui  enim  me  oderunf ,  Sapieniia ,  diligunt  mortem.  Prof ., 
Till.  36.  Defluxerunt :  ubuerunt,  defecü  sunt  viribus.  Sponsiones  posuerunt  ad  Ulam ;  com 
CÄ  pactum  inierunt.  ünde  apud  Isa.,  xxviii.  is.  Percussimus  ftcdus  cum  morle  ,  quasi  pacio 
fcedere  nos  et  hal>endos,  possidendos  sponte  tradidiraus  :  ac  postea  18.  Delebitur  fiBdus  vestrum 
cum  morte,  et  pactum  vestrum  cum  Inferno  non  stabil.  Quoniam  digni  sunt,  ut  mortid«- 
dantur  qui  sunt  ex  parte  ipsius ,  qui  peccato  commisso  mortis  se  partilMis  addixerunt  Pecea- 
tum  enim  cum  consummatum  fuerit,  generat  mortem;  Jac,  i.  15,  et  Ä  quoquis  superam 
est,  hujus  et  servus  est.  IL  Pet.,  11.  19. 

1.  Cum  tasdio  vita  nostra.  Cavendum  k  Uedio,  unde  ad  sensuum  oblectamenta  propellimnr, 
Terisqüe  ac  suis  gaudiis  prnoccupandus  animus,  juxta  illud  toiies  inculcatum  :  Gaudete.  Ifon 
est  refrigerium ,  Gr.  remedium ,  curaiio  in  flne ,  et  non  est  qui  agnitus.  Oratio  ramiliaris  im- 
piis  :  quare  ille  dives  apud  inferos :  Mille  Lazarum  :  et :  Si  quis  ex  mortuis  ierit....poeniteih- 
tiam  agent .-  at  Abraham :  Si  Moysen  et  propheias  non  audiunt ,  neque  si  quis  ex  mortuis  re- 
surrexerit,  credent.  Luc,  xvi.  27 ,  30 ,  3t.  Nunc  autem  ad  voiorum  cumnlum  liabemus  Chris- 
tum i  cqbIo,  ab  inferis ,  ex  mortuis  revcrsum ,  cujus  resurrectio  sole  clarior. 

2.  Ex  nihilo  nati  sumus  :  Gr.  temerö ,  casu ,  nullit  causA,  nuiio  cerio  vit«  fine :  quod  eMem 
recidit.  Fumus  flatus  est :  Gr.  fumus  aut  flatus  est  in  naribus  nostris  :  res  fiicitö  evanesceos, 
sive  Sit  vapor  spissior,  sive  aer  tenuis.  Sermo  scintilla : Gr.  sermo  scintilla;  ad  commo- 
vendum  :  sermo  seu  yerbum  phrasi  hebraic^ ,  pro  re  :  sensus  est :  res  illa  qua  commovet  cor 
DQltrum,  viulemque  calorem  per  artus  diffundit ,  non  nisi  scintilla  est  qua  statim  extioguitnr, 
duabusque  omnino  rebus  vaninimis  viia  nosira  coiutat ,  flalu  et  igne  tenui. 
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8.  Qua  extincU,  clnls  erlt  corpus  nostrum,  et  spirttas  dUfandetur  tanquam  molIU 
aer,  et  transibit  vita  nostra  tanquam  vestigium  nubis,  et  sicut  nebula  dissolretar, 
qiuB  fugata  est  k  radils  solIs,  et  k  calore  lllius  aggravata  : 

4.  Et  nomen  nostram  oblivlonem  acciplet  per  tempus ,  et  nemo  memoriam  habebit 
operum  nostroram. 

5.  Umbrs  enim  transitas  est  tempus  nostrum ,  et  non  est  reversio  flnis  nostri : 
guoniam  consignata  est ,  et  nemo  revertltur. 

6.  Venite  ergo,  et  fruamur  bonis  quas  sunt,  et  utamnr  creatnrft  tanquam  In  jnven- 
tute  celerlter. 

7.  Yino  pretioso  et  unguentis  nos  Impleamus  :  et  non  praetereat  nos  flos  temporis. 

8.  Goronemus  nos  rosis ,  antequam  marcescant :  nullum  pratum  slt ,  quod  non  per- 
transeat  luxuria  nostra. 

9.  Nemo  nosträm  exsors  sIt  luxuria^  nostrse :  ubique  relinquamus  Signa  IsUtiaB : 
quoaiam  haec  est  pars  nostfU ,  et  hasc  est  sors. 

10.  Opprimamus  pauperem  Justum,  et  non  parcamus  vlduaß,  nee  veteranl  reyerea- 
mur  canos  multl  temporis. 

1 1 .  Sit  autem  fortitudo  nostra  lex  justitls  :  quod  enIm  inflrmum  est ,  inutlle  In- 
Tenitur. 

13.  CireumTenlamns  ergo  Justum,  quonlam  Inntllls  est  nobls,  et  contrarius  est 
operlbus  nostrls;  et  Improperat  nobls  peccata  legis ,  et  dlJTamat  In  nos  peccata  disci- 
plinse  nostrae. 

13.  Promittit  se  sclentlam  Del  habere ,  et  illlum  Del  se  nominat. 

1 4.  Factus  est  nobls  in  traductionem  cogitationum  nostrarum. 

16.  GraTis  est  nobis  etiam  ad  videndum ,  quoniam  dissimilis  est  aliis  Tita  Ullus »  et 
immutatsB  sunt  vis  ejus. 

16.  Tanquam  nugaces  aestimati  sumus  ab  lUö,  et  abstinet  se  k  vlls  nostrls  tan- 
quam ab  Immunditlls ,  et  praefert  novissima  Justorum ,  et  gloriatur  patrem  se  habere 
Deum. 

4.  £i  nomen  no9trwn  :  adeo  nihil  lamus ,  ul  nee  Ikma  noilrt  lupenit. 

5.  Non  «Jl  reversio  finis  nostri ,  4  flne  ac  post  mortem.  Consignata  est  enim  :  res  est  sigttio 
elauji ,  quod  raigoare  noo  licet ,  alqae  ineluciabili  decreto  flrmaia ,  quod  jam  nihil  simus. 

«.  Bonis  quee  sunt :  rerls  )K>nis ,  Crassl  hominei  ac  seusiboi  dedili ,  prster  ea  qua  palpanf , 
cuncta  iMbent  pro  inanibus  ac  nullis,  cum  k  contra ,  quoe  videntur  temporalia  sint ,  quce  autem 
non  videtiir,  teterna,  II.  Cor.,  it.  18.  qüce  ellam  yerk  sunt,  ut  habes  infri,  tut.  6.  Utamur  erea- 
tstrd  tanquam  in  Juventute :  in ,  deest  in  edit.  Rom.  Babel  Coroplut.  ipia  res  aequentlbos  ez- 
ponitur. 

T.  Ftos  temporis :  Gr.  aeria  :  odoratui  yapor  ez  Tino  et  unguenlli  yeloti  emoresoem. 

t.  ßfaUum  pratum  :  et  hoc  ad  licenllam  pertinet ,  ut  incerti  ac  vagi  hie  illicque  dlicnrrant : 
prata  memorantur  herbli  vlremibus  lata ,  choreis  ac  aaluUonibua  frequei^landa :  Gr.  tarnen 
de«8t. 

9.  Nemo  nostrum :  nemo  le  temperantem  modestumque  Taciat :  quod  in  ilio  toluptalum  coff 
taberniö  impatienliaaimö  ferunt. 

10.  Opprimamus  pauperem.  Rectö  Aug.  in  Psal.  ltu.  lo.  Cum  rolnptas  non  nfsi  laU  et  be- 
neflca  mitiaque  esie  yidealur ,  tarnen  factl^  prorumpere  in  Tim  ac  rapinaa ,  iuppiendis  per  ace- 
leraia  oompendia  opibus  per  luzuriem  exhaustia. 

it,  Sit  autem  fortitudo  nostra  lex  Juslitice,  Sic  illi  apud  Platonem  paaaim,  Juslum,  inane 
nomen,  nee  Jusliliam  esse  aliud  quim  validioris  Tolunutem.  Quod  inflrmum  est :  virtna  ac 
JusliliS,  eö  debilis,  quöd  cquo  bonoqae  conclusa ,  facilö  pateat  injuria  nihil  non  moventium, 
ac  per  fas  et  nefas  grassanlium . 

13.  Promittit et  fllium  Dei  se  nominat :  16.  gloriatur  patrem Deum,  I7.  Vldeamus,... 

si  sermones  illius  veri  sint,  n.  Si  enim  est  verus  filius  Dei  ;20.  morte  turpissimd,  Hio 
ille  est  locus  aperlö  propheiicus ,  toties  i  Patribus  celebratus ,  et  cum  Matt.,  xztzi.  40 ,  42,  43. 
conferendtts. 

14.  In  traductionem  :  Usy^^v ,  reprehensionem ,  confütationem ,  convlctionem. 

15.  Dissimilis  est  aliis...  immiitatos  via:  ejus :  A  vulgari  hominum  consnetudine  abhorret. 
Viderint  qui  se  satis  excuaalos  putant ,  quöd  sequantor  mullitudinem. 

*1S.  Prasfert  novissima  justorum  ;  hoc  est,  quod  vel  maxfmö  jusll  ludlbrio  habeantur,  quöd 
futura  expectent  spretis  pr«e3ealibua.  Patrem  se  habere  Deum  .•  Gr.  brevlus,  gloriatur  patrem 
I>eom. 
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f  7.  ^VMcaniQft  Btfso  sl  WL'iiioiiCH  fflins  TCfi  slnt ,  cft  tmtcmis  (jus  Tcntnn  smft  Iffi  i 
«tscienras  qn»  emnt  novlsslma  fllio^. 

18.  Si  enim  est  venu  flUus  Dei ,  iRi8cI]^et  Hhdn,  etDberaMt  emn  de  ButtfiNn  con- 
InritiCQ. 

19.  Contameliä  et  tonnento  interrogemiu  emn ,  ut  ficiamus  rerrerentUoai  ^ns,  iK 
{yroliemin  pattentiam  illlas. 

20.  Horte  turpIssimA  condemnemus  emn  :  erit  emm  ei  rcspeetns  C9l  isertnonta 

IBIIIS« 

21.  Hsc  cogitayerant,  et  erraTernnt :  excscavlt  enim  iUos  malitia  eomn. 

22*  Et  nescierunt  sacranenta  Dei,  neqae  mercedem  speraTenint  Jostitls,  aeo 
^tüdlcareront  bonorem  sninaitun  saiietannn. 
.  23.  Quonlam  Dens  creavit  hominem  inexterminabüem ,  et  ad  imaglliemtfmilRQdi^ 
nfe  ra»  fedt  fflnm  : 

24.  InYidIÄ  autem  dialMli ,  mors  intrelvH  In  orbem  tefranmi : 
%•  Imltantur  autem  IHum,  qui  sunt  ex  parte  lUlns» 

CAPUT  HL 

JVoMftciliir  advtrtüt  impUn :  JuHwum  me$  s  gloria  sempiUnta  :  impU  mnl&äMI :  e»nflR 
maledicta  conjugia  :  malealcta  ioboUt ,  eunuchi  tplriuiUes  ,  t4. 

1 .  Jastorum  antem  animae  in  mann  Dei  sunt ,  et  non  tanget  lllofi  tormentnin  niortii. 

2.  Visi  snnt  oevlls  Imiptenthim  morl  :«t  sAlmata  «st  afliictio  exitos  tOonun; 

3.  Erquod  k  nobis-est  leer,  extenaalninm  :  IUI  antem  snnt  in  pace. 

4.  Et  sl  eoram  heminflMis  tormenta  paesi  sunt ,  spes  iUotvm  Unmortalltafe  plena  c^ 

5.  In  paucis  vexati,  in  muitis  bene  disponentur  .*  quoniam  Dens  tentaftt  eoSiet 
fovenit  iUos  dignos  se. 

%,  Tanqnam  aurnm  in  fomece  pr^Mivlt  illoSi  et  qnasi  holocanstl  hostiam  aeeefiR 
illos;  et  in  tempore  erit  respectns  illornm. 

18.  Si  est  venu  fiUia  Det  ^atm.  Sl  est  Hla  jOBtai  Mtas  MI.«  <Mt  llle  CShrliMi  cabjoid 

naiMtaadlu  «ipeeiatai.  bt.,  zu,  zlt,  u;  Dm.,  iz. 

1^  Omumelid  M  iormento :  aMamns  ptagii  oMHanrallam :  qnod  Chrittoftetom  «t  iM»- 
rogemut  tum :  probemui,  •zpUeaM  sequenlia.  Knetemiam  :  obedlMiCUBi ,  loieranliia :  Gf« 
•quiUlMB ,  benigDiialem . 

90.  MwU  turpUilmd :  omoe  fcOioet,  terTili  tc  lelerrlmo  alqae  ignoniniotiniBO  lopplici«. 
MrU eiüm  rupectuM ex  terwumibus  UUua,  YMerloMii  imer  crud anesla qnid  died , el aniM 
coDstet. 

22.  Sacramema  iM :  myileria  eive  arcana  contUia.  Jnimarmn  etmUarwm  :  Gr.  irrepn- 
hMiiiiiltuin. 

9S.  DeuM  entofU  homtnem  inexierminabUem,  Imaortalem ,  nt  reeordattone  prittiwB  4l(tt- 
Utii  erigai  Jaslorum  animos,  ne  irapiorum  iniectalionibiis  tIcU  JaceanU  ^d  imagitum  simiä- 
tudinis  suoe :  Gr«c.  proprielaUi.  Deo  eoim  propriom,  ul  til  per  le  imnorltKi  ;€«iara  onnu 
per  se  deficiant ,  nisi  coDlinuö  dirins  virtatis  influiu  mutentenUu-.  AlU  oodicet  halieali  atK^ 
nttaüt  mub  «iA^tirro«,  pro  iit^mroi, 

94.  InvUUd  4Moli  mors.  Unde  Gfartetiu :  iUe  homicida  ab  MUo.  Joan.,  toi.  44. 

25.  Imitantur  autem  iUum.  rot  ex  patre  4kibolo  etUi »  et  detideria  patrit  vatlN  vdUf 
fiuere.  Joaon.  Ibid. 

1.  TormetOum  mortis.  Yox  ulüma  deest  Grnc. 

2.  Mstlmata  est  afßiclio ;  3.  et  quod  ä  nobis  est  iUr,  Inripieniet  arbitraniar  ezitom  jmtonua 
•ire  morlem,  nihil  aliad  ease  quiin  craeialam,  et  profeclionem  k  nobis,  Interituni, ezddioin : 
Gr»c.  oontriüonem. 

5.  In  paucis :  in  corpore,  in  pauconira  dierum  yiU ,  vexaU,  in  mulüs  :  in  »lemJt  et inter- 
minabijl  Tita  :  bent  disponentur  :  Gr.  per  paaci  docti  (sab  palienü«  ditcipllna  hsbiü), 
maximis  afficienlur  beneflciis.  Non  enim  sunt  condiynce  passiones  hujus  temporis  ad  fnüt- 
tarn  gloriam  :  ei ,  Momentaneum  et  leve  tribulationis  nosirce,  supramodum  in  subUmttaie 
astemum  glorice  pondusoperatur.  Rom.,  tiii.  iS;  II.  Cor.,  iy.  17. 

6.  Quasi  holoeamti  hostiam  accepit  UlOs  :  Gr.  holocuisUim  hostis,  sive  immoUtionis ,  eo- 
dem  sensu,  ut  perfeclam  obUüonem,  qualis  est  bolocausti  qua  tota  Domino  consecrauir. /a 
tempore  erit  respectus  iüorum :  suo  el  idoneo  tempore  respiciet  Dens  eonim  stodta  et  laboraii 
At  Gr.  in  tempore  respectös  Ulorum  (  quo  iUoi  respiciet  Dem ). 
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7.  Fo]gd>imt  JaiU ,  et  tanqnam  scinUUs  in  anmdioeto  diseurent 

8.  Jadicabont  nationea ,  et  donüDubontur  popufig :  et  regnabit  Dominus  illomm  in 
peipetaiim. 

9.  Qui  confldunt  in  illo,  intelligent  Teritatem;  et  fldeles  in  dileetione  ac^iescent 
ÜU :  quoniam  donnm  et  pax  est  electlB  ejas. 

10.  ImpH  antem  eecnndüm  qoa  eogitavenint ,  eorrepUonem  liabebnnt;  qai  ne- 
l^eierunt  jnstum ,  et  k  Domino  recesBenint. 

11.  Sapientiam  enim  et  disciplinam  qui  abjicit,  infalix  est ;  et  Tacna-est  spee  illo* 
nun ,  et  labores  sine  fructu » et  inutiUa  Opera  eorum. 

12.  Mulieres  eorum  insenBatie  sunt »  et  nequisaimi  flüi  eoram. 

13.  Maledicta  creatura  eorum  :  quoniam  felix  est  sterilis ,  et  incoinquinata ,  qufl 
nesciTit  thorum  in  delicto ,  liabebit  fructum  in  respectione  animanmi  sanctarum  : 

14.  Et  spado,  qui  non  operatus  est  per  manus  suas  iniquitatem ,  nee  eogltavit  ad- 
Tersüs  Deum  nequissima :  dabitur  enim  Uli  fidei  donum  electum ,  et  sors  in  templo 
Del  acceptissima. 

15.  Bonorum  enim  laborum  gloriosus  est  fructus»  et  quiB  non  coneidat  radix  la- 
plentis. 

le.  Filii  autem  adulterorum  in  inconsnmmatione  erant ,  et  ab  iniquo  thoro  semea 
eztermlnabitur. 

17.  Et  si  quidem  long»  Tits  ernnt,  in  nihilum  eomputabuntur ,  et  sine  honore 
erit  noTissima  senectns  illorum. 

18.  Et  si  celeriüs  delüncti  fnerlnt » non  habebunt  spem ,  nee  in  die  agnitioni« 
aHoctttionem. 

19.  Nationis  enim  iniqus  dir»  sunt  consnmmationes. 

T.  FidgebwU,  et  tanquam  idniUlcB  in  arunälneto  :  clarl  luce ,  in  materlA  qo»  flammam 
beU6  oomprehendat :  diseurrent :  immorulem  locem  eircamferentet. 

8.  Judicabwa  naücne* :  leite  ipio  Chrialo,  Apoe.,  ii.  M. 

9.  Donum :  leu  dontÜTam.  SUdU  ß^ut,  SUpendiaetdm  peecati,  man  s  graUa  auiem  DH 
(  donum  aeu  donaÜTuni ,  et  grtUiiu  largiUo  qua  sttoi  ImperUt  mlliief )  vUa  asienm,  IUMn.t 

Tl.  28. 

if .  f^aeua  eti  ipe$  ülorwn.  Ist.,  ltz.  $18,7.  Ova  atpidum  rupenau ,  ei  ielas ortmece  leanie- 
fimc......  Telee  eorum  non  eruni  tu  vesUmentum ,  neque  operUnUtr  operibus  iuU :  opera  eo* 

tum  opera  imailia ;..,...  cogiUMones  eorum  cogUaiiones  inutUee :  vasüUu  et  eontrttio  in  vii§ 
eorum, 

19.  MmUeree  eorum  intensaite,  Impiomm  famüfa  prayii  exemplif  eomipit. 

lt.  Maiedieta :  execrabilli,  creatura  (seu  progeQiM )  eorum  ;pe»liiiorttni  homlnom  penima 
fobolet.  F^ttx  etteteritit,  et  incoinquinata,  wo  rirgo,  pra  Ulis  Um  imptö  conJugalU.  Tot  proliray 
lotcomiiMel«  luntin  conjugils  et  rimiliia,  tanta  eliam  in  oonnubiali  llioro  fla^Ua^ao  delumei- 
tamenta  tont,  ut  iterOitafl  et  Tirginitas  longo  spatio  antecellanU  Babebit  fructum :  proclaram 
aobotem,  bona  opera ,  eommqae  mercedem.  In  retpectione ,  \n  Tisitatione  et  retrÜNitlone : 
animarum  eanelarum  :  deest  Gr. 

14.  Bi  epado : luppie , beatior.  Ällodlt  ad  spadonei  iUoi ,  de  quibos  lu.,  lti.  8,4,5.  Qui 
non  operatat  eti  per  manu» ;  nee  cogiiavit ,  qui  nee  opere ,  nee  cogitaUooe  peccayit.  Dabitur 
UU  fiäet  donum  etectum:  excellens,  singulare,  sciltcet,  nomen  melius  ä  fitiis  etfitiabus; 
»omeit  sempitemum.,..  quod  non  peribit .-  Isa.,  ibid.  ut  Jam  non  in  toliole,ut  cateri  lioniinef » 
■ed  in  bonia  operibus  immortalilatem  consequantur.  Sort  in  templo  Dei  acceptissima :  U.,  ib. 
Dabo  eis  in  domo  med  et  in  muris  meis  ioeum;  ut  et  illud  animo  proridiüe  yideantor,  cob- 
lUwi  bonoratiore  loco  in  templo  Dei  seasuros ,  sacrorumque  admlnistros  ftaluros. 

16.  FOit  adulterorum  in  inconsummatione  erunt :  Gr.  inconsummati ,  impori ,  non  initiati , 
imperfecti  abortiTi  insUr;ut  InflrA,  it.  i,  i.  Jb  iniquo  Ihoro  semen ,  seu  soboles ,  extennl- 
natitur  ,  aberit :  contr*  ae  Salomon  polUcetur  tboro  inUminato  et  casto,  Prov.,  ▼,  15,  16. 

lt.  Nee  in  die  agnitionts :  in  die  quo  benefiicta  et  scelera  recognoscenlur.  JUocuiionem  : 
aolatimn  :  Gr. 

19.  Naüonis  :  generaUonis ,  sen  sobolis  iniqua ,  inier  adulieria  sordetqüe  nau» :  diras  sunt 
eoneummaiiones ;  dlri  et  inftosti  exilus. 


I.  10 


484  LIBER  SAPIENTIiE. 

CAPUT  IV. 

TU ,  clari,  noäque :  malorwn  toboles  ImiabÜit :  Justomm  beaia  mors ,  7.  beaia  eäam  tUa  f 
tUamsl  brevU ,  1.  imedule  meUor,  8 , 9.  dcb  ripi  tx  graUd  ut,  11 ,  14.  vmtp€rtada, 
ientaUones,  fiucinum,  12.  irrisi  impU  et  InfeUca»  19, 30. 

1.  0  quam  pnlehra  est  casta  generatio  cum  claritate  I  immortalis  est  enlm  memoria 
llllaa  :  quonlam  et  apud  Deum  nota  est ,  et  apud  homines. 

2.  Güm  praMens  est ,  Imitantur  illam ;  et  desiderant  eam ,  cum  se  edoxerit :  et  in 
perpetumn  coronata  trimnphat ,  incoinqalnatornm  certaminum  prsmlam  Tinceas. 

3.  HultSgena  autem  implorum  mulUtudo  non  erlt  utllis,  et  spuria  vitulamlna  noa 
4abimt  radices  altas ,  nee  stabile  flrmamentum  coUocabnnt. 

4.  Et  si  In  jamis  in  tempore  germinaverint ,  Inflrmiter  poslta ,  k  vento  commoTe- 
Ixmtar»  et  h  nimletate  ventorum  eradicabuntur. 

6.  Gonfringentur  enlm  raml  Ineonsummati ,  et  fhictus  iUonim  inntiles ,  et  aeerU 
ad  manducandum ,  et  ad  nlhilum  apti. 

6.  Ex  Iniquis  enim  somnlis  fllii  qoi  nascantar,  testes  sunt  nequitisß  adversds  p»- 
rentes  In  Interrogatione  suA, 

7.  JustQs  aatem  si  morte  praeoecopatus  fuerit ,  hi  refirigerio  erit. 

8.  Senectus  enlm  venerabilis  est  non  diutnrna ,  neque  annorum  nomero  compo- 
lata :  cani  autem  sunt  sensus  hominis , 

9.  Et  stas  senectntis ,  vita  immacnlata. 

10«  PJacens  Deo  factus  est  dilectns ,  et  vivens  inter  peccatores  translatns  esL 

11.  Raptus  est  ne  malitla  mutaret  intellectum  ejus,  aut  ne  Actio  declperet  ani- 
mam  illius. 

12.  Fascinatio  enlm  nugacitatis  obscurat  liona»  et  inconstantia  coacBpiteenya» 
transvertit  sensum  sine  malitil. 

13.  Consunmiatus  In  brevi ,  explevit  tempora  multa  : 

14.  Pladta  enim  erat  Deo  anima  illius,  propter  hoc  propcravlt  educere  illamde 

1.  O  quam  pulchra  casta  generatio :  aive  generitio  iJla  bonorum  oporuB^de  qoA  snpii» 
IIT.  13,  14.  siye  pofit  eihibitas  oculis  impiorum  et  adulterorum  execratM  alque  ineeiUU»d»» 
not,  pionim  »obolem  benedictam  praedicaU  Prima  illa  iDlerpr«laUo  migia  Gr«QO  coBaratl, 
qal  Sic  babet  :  Melior  est  orbitas ,  sive  sterüitas  cum  viriute :  lupple,  quim  lila  impians 
ampla  loboies.  Immortalis  est  enim  memoria  iltius :  tterüiuiis  sciUcet  com  ? irlnie  oo^meie: 
11t  babes  Tsa.,  lvi. 

2.  Inooinquinatorum  certaminum  prcemlum  vincens  :  pro  quo  Gr.  pr»liB]ii.SaBl«olMi  ia- 
«oinquinaU  cerUmina  iDcrueoU  illa  ,  neque  ulia  cade  polluu ,  quibus  voluiMaliiB  virtma  et 
casiitate  dejicimua.  Possei  etiam  pro ,  certaminum ,  reponi ,  prasiiorum  :  eodem  «Wqna  snsa 
quo  illa  prielia  celebrentur ,  qun  poram,  ac  nulia  casde  todam  reporteot  laureaa. 

3.  Spuria  vitulamina  :  mendum  :  ex  voce  fio9x*oftaro>v^  Terteudam  aulMBt  tpavi«,  siee 
etdulterince  propagines ;  planlationes  .-m  habet  Aug.  2.  de  Doci.  CbrisL  cap.  19.  taoeeit, 
adulterorum  soboles ,  non  habent  radices  altas  :  ut  aup.  iii.  10.  etc.  Ambrosios  Umtsm  ex  hte 
Tersione  Tbedam,  Ägnetem ,  Pelagiam  tocal  nobiüa  vitulamina^  üb.  s.  epist.  T.  {,num  e^ 
97.  n.  3«.) 

6.  Ex  iniquis  somniis :  iUicilis  amplextboa ,  sive  delectamenlo  somni,  nt  infrA,  tn.  a.  qoen 
poeta  dnlcem  soporem  yocaU  In  interrogatione ,  sive  probatione  suä  .•  data  oocaaioiie  päm* 
tum  se  simitcs  comprobabunt. 

a.  Cani  autem  sunt  sensus  hominis :  sire ,  ut  babet  Gr.  canities  ip8a,pnideiiUa  esl  hOBUDH 
hus;  ne  eam  colore  aut  annis  aesUmes. 

11.  Raptus  est.  Quem  in  locum  Aug.  IIb.  de  PraadesL  Sanct,  xir.  n.  30 :  «  Diolnaa  ctl  aecaa* 
»  dum  pericula  vltcs  hujua ,  non  seoundüm  praascientiam  Dei  qui  hoc  praetciTit  quod  Itatoivm 

>  erat,  noo  qaod  futurum  non  erat ,  id  est ,  quod  el  mortem  immaluram  fuerat  laigitunst al 
» tenUlionum  subiraberelur  incerto,  non  quod  peccaturus  esset,  quI  mansiinit  in  lentaiiooe 

>  non  esset.  »  Quem  Sapientia)  locum  laudat  eiiam  Cypr.  üb.  de  MorUl.  ab  AugnsUDO  ciuns. 
11.  Fascinatio  nugacitatis,  £n  viUm  bomanam;  ra8cinalio,sive  Ikllacia,  aiquedeeeptio, 

aloUdilas,  nugacitas,  pravitas,  inconstantia ,  slve  Taciilaiio,  ydt/j6«9/td(;  basc  enim  onnia 
grsciB  ^ocea  sonanl.  Inconstantia  concupiscentia:  :senfuum  vagi  ac  mulabUesmotut,nnde 
Moses  :  Nee  sequantur  cogitationes  suas ,  et  oculos  per  res  varias  fomicanles :  Num.,  xt.  39. 
et  Paulus  :  Factentesvoluntates  carnis  et  eogitationum.  Epbes.,  xi.  3. 
i4, 15.  Populi  autem non  inteUigenUs,,,,  quoniam  gratia  et  misericordia.  Sopple,  de- 
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m^rd  InfcitiffÄtüm.  PopuU  autem  vidcntes,  W  non  intelligentes ,  nee  poncntes  in  praa- 
cordils  talla :  *^ 

15.  Qbönlam  gratia  Del,  et  mlseiicordla  est  In  sanctos*eju9,  et  respectus  in  elec- 
t06  illius. 

lö.  Condemnat  autem  jnstus  mortuus  vivos  impios ,  et  Juventus  celerlüs  consum- 
mata ,  longam  vitam  Injusti. 

IT.  Videbunt  enim  flnem  sapientis,  et  non  intelligent  quid  cogltaverit  de  fflo  Dens  • 
et  qnare  munierit  illum  Dominus.  ' 

18.  Videbnnt  et  contemnent  eum  :  lllos  autem  Dominus  irridebit. 

19.  Et  enint  post  haec  decidentes  sine  honore ,  et  in  contumeliä  inter  mortuos  in 
perpetuum  :  quoniam  disrumpet  illos  inflatos  sine  voce,  et  commovebit  ilios  ä  fun- 
damentis ,  et  usque  ad  supremum  desolabuntur :  et  erunt  gementes ,  et  memoria  il- 
lorum  perlbit. 

20.  Venicnt  in  cogitatione  pe4;catorum  suorum  timldi ,  et  traducent  illos  ex  adverso 
Iniqaitates  ipsorom. 

CAPUT  V. 

Phrum  ab  impih  discrhnina  post  mortem :  horum  sera  in  Inferno  poenitentia,  2, 6.  in  hOc 
vitdinanet  labores,  7.  inanis  jactantia ,  $.  tramitorioß  nuüo  reltcto  vestlgio  voluptatet,  p, 
10  etMqq.  vmof  spes»  is.  Juttorum  cetema  sttOfHitat :  Dens  pro  UU$  et  contra  impioe  ar» 
matus,  18  ei  seqq.  ictu  certo  et  indedlnabüi,  23. 

1.  Tunc  stabunt  jüsti  in  magna  constantlä  adversüs  eos  qui  se  angustiaverunt ,  et 
^n^  abstulerunt  labores  eorum. 

2.  Videntes  turbabuntur  timore  horribili ,  et  mirabunlur  in  subilatione  insperatn 
salotls, 

3.  Dicentes  inlra  se,  pccnitentiam  agentes,  et  praj  angusüä  spiritds  gementes :  Hi 
snnt  quos  habulmns  aliquando  in  derisum ,  et  in  slmilltudinem  improperii.  * 

4.  Nos  insensati  vitam  illorum  aestimabamus  insaniam ,  et  flnem  lllorum  sine  ho- 
nore: 

5.  Ecce  qnomodo  compatati  sunt  inter  fiUos  Dei^  et  Inter  sanctos  sors  illoram  est. 

6.  Ergo  erravlmus  k  viä  veritati^ ,  et  jastitis  lumen  non  Inxit  nobis ,  et  sol  inteül- 
gentlae  non  est  ortus  nobis. 

7.  Lassati  sumus  In  viä  iniquitatis  et  perdltionis ;  et  ambukvimus  vias  diffieiles, 
Tiam  autem  Domlnl  Ignoravimus. 

8.  Quid  nobis  profuit  superbia?  aut  divitiarum  jactantia  quid  contulit  nobis? 

9.  Transierunt  omnia  illa  tanquam  umbra ,  et  tanquam  nuntius  percurrens , 

10.  Et  tanquam  navis,  qus {>ertransilt  fluctuantem  aquam;  cujus,  ciim  prster- 
ierit,  non  est  vestigium  invenire ,  neque  semitam  carinae  illius  in  fluctibus : 

plorabant  eorum  prsproperam  mortom,  quo«  Jam  aBternitati  maturos  Deus  ad  se  CTOcabat 

16.  Longam  vitam :  iongayam  senectatem  :  Gr. 

17.  Quare  :  in  quid  ;  Gr.  cujus  rei  gratis,  munierit,  firmaverit ,  Itfum  Dominta ,  tot  pr«- 
ridiis  instnaerit ,  tutamque  senraverit,  nempe  ul  «temdiii  viveret. 

19.  Inflatos :  prscipiles :  Gr.  sine  voce ,  matos  ,  flrustra  liiscentes,  verbis  non  secnturis,  mU 
qae ,  ut  in  somniis  ,  delusos  vanis  conatibas.-  Commovebit  iUos  ä  fundamentis;  dejectos  omni 
spe ,  et  in  «temum  allenatos  ä  vitä  Dei,  Epbes.,  iv.  i8. 

1.  Slabtmt  JwU  :  stabil  juslus,  Gr.  Qui  absttüertmi  labores  eorum :  aiimenta ,  victam  qaan- 
tOTis  labore  partum. 

3.  in  simUituälnem :  in  parabolam,  Gr.  sie  Jer.,  xxxr.  9.  civitas  in  opprobrium,  et  in  para- 
boiam,  hoc  est»  aisomenda  in  exemplum  magna  caiamltatls ,  ut  Sodoma  et  Goraorrha,  Deut., 
xxxx.  8S ;  Jer.,  xuz,  l,  etc. 

6.  Justitias  lumen :  sol  intelügentis,  sol  simplicitcr,  Gr.  Aliif ,  sol  ]ustiti»,  de  quo  Malacb., 
rr,  3.  Hoc  est,  quod  ait  Pauius  :  Tenebris  obscuratum  habentes  intellectum,  alienaü  ä  nitA 
Dei,  per  ignorantiam  quce  est  in  Ulis,  propter  ccecitatem  cordis  ipsorum.  Epbes.,  it.  18. 

7.  Lassati  sumus  in  vid  iniquiiatis  :  lassati  iniquiuiis  viis ,  sive  ad  satielalem  pleni ,  Graec« 
PJas  difficlles ;  deserla  avia ,  Inaccessa.  Gr.  aique  btec  est  cscilas,  ut  licet  dcfallgati ,  tamea 
ad  flagitia  pertrabantur ,  nee  possint  rcferrc  pedem. 
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11.  Ant  tanqoam  aYis»  qam  tnnsrohit  in  aere,  ei^ns  nnnnm  InYenttar 
tum  iUneris ;  Bed  tantüm  sonitiu  alarom  Teiberaos  lerem  Teotnm,  et  aeindeni  ps 
Tim  itlneris  aerem :  comniioUs  alis  tmurolaYtt ,  et  poet  hoc  mülam  signom  Inve- 
nitiir  Itinerifi  illins : 

12.  Aul  tanqoam  sagitta  emissa  In  loenm  desUnatum;  diTisns  aer  continnö  in  se 
tedosoa  est ,  at  Ignoretnr  tranfiltoa  lUlua : 

13.  Sic  et  ncs  nati  contlnaö  desivlmos  esae :  et  virtntSa  qoidem  noDom  dgmmt 
faluimns  ostendere :  in  malignitate  autem  nosträ  consumpü  somoa. 

14.  Talia  dlxerant  in  inferno  lii ,  qui  peccaverunt : 

15.  Qaonlam  spes  Impii  tanquam  lanngo  est,  qns  k  vento  toHitor :  ei  tanqoua 
spnma  gracilis ,  qus  h.  procellA  dispergitur  •  et  tanquam  ftunus  qni  k  Tento  diflteB 
eBi  :  et  tan<ioam  memoria  liospitis  anios  dlei  prtBterenntis. 

16.  Justi  antem  in  perpetanm  Tivent ;  et  apad  Dominum  est  merees  eomm;  et  oo- 
gitatio  illorum  apad  Altissimom. 

17.  Ideo  accipient  r^nom  decorls ,  et  diadema  speelei  de  mann  Domini :  qoo- 
niam  deiterä  soft  teget  eos ,  et  bracliio  sancto  sno  defendet  illos. 

18.  Accipiet  annatnram  zelns  iilins ,  et  annaUt  creaturam  ad  nltionem  inimieomiiL 
J9.  Indnet  pro  tliorace  Jnstitlam ,  et  accipiet  pro  galeft  judicinm  certnm. 

JM).  Snmet  scutom  Inexpugnabile,  »quitatem : 

21.  Acuet  antem  dnram  iram  in  lanceam  :  et  pngnabit  com  lllo  oibis  temnm 
contra  insensatos. 

22.  Ibunt  directö  emissiones  ftilgnmm ,  et  tanqnam  k  bene  cnrrato  arcii  nnbliim 
dterminabontur ,  et  ad  certnm  locnm  insiUent. 

23.  Et  k  petrosA  irft  plens  mittentnr  grandines  :  excandescet  in  ffloe  aq[na  maris» 
et  flnmina  concnrrent  dnrlter. 

24.  Contra  illos  stabit  spiritns  virtntis ,  et  tanquam  turbo  Tenti  diyidet  illos  :  et  ad 
«remnm  perducet  omnem  terram  iniquitas  illorum,  et  malignitas  erertet  sedes  po- 
tenlium. 

CAPUT  VI. 

€>miütpoUita»äj}tO:ifraviraÜ(mireädmidceo^^ 

7, 9.  nvUa  aeceptio  pertmiarum  :ju9ta  juiU :  a^ienila  quam  expettmla^  tarn  oftria  eHo»- 
^  tOhu ,  13»  14.  verh  regnart  quid  sii?2St,  9S. 

* 

1.  Melior  est  sapientia  quim  vires ,  et  vir  prudens  quam  fortis. 

2.  Audite  ergo ,  reges ,  et  intelllgite ;  discite ,  judices  finium  teme. 

3.  Probete  aures ,  yos  quI  contlnetls  multltudlnes ,  et  plaeetis  vobls  in  tnrbis  nt- 
tionum : 

4.  Quoniam  data  est  k  Domino  potestas  vobis ,  et  virtus  ab  Altisslmo ;  qni  inteno- 
gabit  opera  vestra ,  et  co^tationes  scrutabitur : 

5.  Quoniam  cum  essetls  ministri  regni  illlus,  non  recti  Judicastis  nee  cnatodteBs 
legem  JusUtl» »  neque  secundüm  voluntatem  Dei  ambulasUs. 

IS.  Tanquam  lamigo :  xvoC« ,  flomm  lanugines  i  Tentii  ciromnltUB^qiiod  nunc  le^lnr:  jb^ 
imiris  :  eodem  seniu. 

18.  Aedpiti  armaturam  le/iu  ilUui :  armaturam  lelum  nmm ,  Gr.  »mnlatioDem  in  eoa* 
temptores. 

22.  Ibuni  directi  :  dlrecl« ,  Gr.  ci^o^oJ ,  ben^  ooUlmat»,  neque  abemtmra  ab  Icia ;  i  ü- 
flUia  oompartüone  ducta  ,  ut  sequentla  demonstrant.  Exterminabuntur ,  emiuenlur,  qood  ta- 
rnen Gr.  deest.  Ad  eertum  loeum  :ad  acopura. 

SS.  Bt  ä  petrotd  Ird :  Del  scillcet ,  pelrotd  antem,  lapidanie,  instar  maehin»  anaJadCBlia : 
nrrpo^öXou.  Hludit  ad  eos  lOcoa,  In  quibus  Deut  in  bostei  aaxis  et  gFandinibni  phiit  End.» 
IX.  IS;  Jos.,  X.  11.  Aqua  maris,  et  flumina  :  tenturl  Judicii  ilgna.  Premcr a  penCiam  pne  cait- 
fiuUme  iontiät  marU  et  fluetuum.  Luc,  xxx.  25. 

24.  Spiritu»  virtuiii :  yenina  Tebemena.  Ad  eremum :  ad  aoHtadinem,  ad  TaaÜtaleB. 

1.  Meiior  est :  deest  Gr.  Simills  sententla.  EccI.,  n.  18. 

4.  interrogablt  opera  vestra  :  non  adulaiores  Tcstros  :  interrogabit  autem ,  probaMt :  ad 
exiget,non  ad  bominnm  opiniones. 
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H.  Horrendd  et  cit6  appareblt  vobls :  qttoniam  Jadiciom  darlsslmam ,  hls  qul  pnp* 
Bont,  üeL 

7.  Exigao  enim  coacedltar  mtoerlcordla :  potentes  autem  potenter  tormenta  pa- 
Üentar. 

8.  Non  enim  snbtrabet  penonam  cnjusquam  Dens ,  nee  TerebStur  magnitudinena 
ei^inquam :  qucniam  poslllum  et  magnum  ipee  feclt,  et  sequaliter  cara  est  Uli  da 
•mnibas. 

9.  Fortioribns  antem  fortlor  Instat  cruciatio. 

10.  Ad  Toe  ergo ,  regea,  sunt  bl  sermonea  mei ,  at  diacatia  sapientiam ,  et  noa 
excidatia. 

11.  Qai  enim  costodierlnt  Joata  Jnatö,  Jastlflcabuntar :  et  qoi  didicerint  lata ,  in* 
renient  quid  reepondeant. 

13.  Goncaplsclte  ergo  aermonea  meos,  dillgite  iUoa,  et  habebitia  dlBcipllnam* 

18.  Clara  eat ,  et  qua  nanqqam  marcescit ,  saptentla ,  et  fiicllö  videtor  ab  lila  qul 
dlUgont  eam,  et  invenitor  ab  bis  qoi  qusrunt  Illam. 

14.  Prooceupat  qui  ae  concuplscant,  ut  Ulis  se  prior  ostendat. 

15.  Qui  de  Ince  Ylgilaverit  ad  illam,  non  laborabit :  asBldentem  enim  illam  foribos 
aoia  inTeniet. 

16.  Gogitare  ergo  de  IM ,  aensoa  eat  consummatns;  et  qul  TigUaTerit  propter  iUam^ 
clt6  secama  erlL 

17.  Qaoniam  dignoe  aeipsA  circuit  qmerena ,  et  in  yiia  ostendit  ae  iHia  bilariter ,  et 
in  omni  proTldenti4  occurrit  ilUs. 

18.  Inltium  enim  illiug  Teriaaima  eat  diaclplina  concuplacentia. 

19.  Cara  ergo  disciplins,  dilectio  est ;  et  dilectio ,  custodia  legum  illlua  eat :  Ctth- 
toditio  aalem  legum,  consummatlo  Incorruptionis  eat  : 

30.  Incorruptio  autem  facit  esse  proximum  Deo. 

31.  Concupiscentia  Itaque  sapientl»  deduclt  ad  regnum  perpetuum. 

33.  Si  ergo  delectamini  aedlboa  et  sceptria ,  ö  regea  populi ,  dillgite  sapientiam»  ut 
in  perpetuum  regnetis. 

33.  Dillgite  lumen  saplentis,  onmea  qul  prseestls  populis. 

34.  Quid  eat  antem  sapientla ,  et  quemadmodum  fiicta  alt ,  referam  :  et  non  ab»- 
condam  k  Tobia  aacramenta  Dei »  aed  ab  Initlo  nativitatis  inveatlgabo,  et  ponam  ia 
Ineem  aclentiam  illina ,  et  non  pneterlbo  Teritatem  : 

35.  Neque  cum  InTldlA  tabescente  iter  babebo  :  quonlam  talls  bomo  non  erit  par* 
ticepa  aaptentiSB. 

36.  Moltltudo  antem  sapientinm  sanitaa  est  orbla  terramm  :  et  rex  sapiens  atabi- 
Umentnm  populi  est. 

37.  Ergo  acclplte  dlsclpUnam  per  sermones  meos ,  et  proderit  Tobis. 

CAPUT  VII. 

ile^imi  et  vuigi  tegua  nativiUu :  um  Hiftrma,  tarn  müera ,  i  et  leq.  in  wnä  t^q^ienüd  Ifpes, 
i4.«evera«el«nlla.-IMd.  •lieq.cafeifuaMpiefiCtedoleff^  n»  2S, 24, nofUrlia«.  Ut99.vls, 
IT.  lux  efpiilcftrttiido^aa,  se. 

I.  Snm  qoldem  et  ego  mortalis  bomo,  similis  onmibns ,  et  ei  genere  terrenl  Ü* 
Uns,  qnl  prior  fiictna  est ,  et  in  ventre  matrls  flguratua  aum  caro, 

a.  Nun  sMrahetlfaditlo  penonam :  non  enim  eü  aeeepUo  pet^narum  apud  Dewn,  Bon^ 
11.11. 

II.  Jutta  juiih :  ex  Deot.,  zti.  io.iMii  qnodjuttMmettpertequerii  :  nncIS  ancia,  Gr. 
IS.  FadU  videtar  :  de  hls  et  leqq,  yide  Pro?,  n ,  tui,  etc. 

19.  Dilectio ,  cutUkUa  iegum.  Qtd  enim  ditigU  proximum ,  legem  implevIL  Rom.,  xixi.  f. 
qood  egregii  exeqoltur  Aagustiniu  tracL  S7.  in  Joan.  De  mor.  Kcc.  eatb,  eap.  is,  n.  ts.  ei 
aUUpMrim. 

2i.  Facta  tu :  Ylde m. as»  98. 

t.  Qui  frim  /beüM« se«  tetas  eK.*  ir/MiT9ii2^ou. 
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« 

2.  Decem  mensium  tempore  coagulatus  sum  in  sansulne,  ex  semine  bomialSiet 
deiectamento  somni  conveniente. 

3.  Et  ego  natus  accepi  communem  aerem ,  et  in  simlUter  factam  decldi  terram ,  et 
primam  vocem  similem  omDi1)iis  emisi  plorans. 

4.  In  involumentis  nutritns  sum,  et  curis  magnis. 

5.  Tfemo  en!m  ex  regibus  aliud  babuit  nativitatla  initium. 

6.  Ünus  ergo  introitus  est  oninlbus  ad  vitam ,  et  similis  exitus. 

7.  Propter  hoc  optavi,  et  datus  est  mibi  sensus  :  et  InTOcavl,  et  yenit  in  me  ^i- 
ritus  sapientisB  : 

18.'  Et  prseposui  illam  regnis  et  sedibus ,  et  divltias  nihil  esse  dmi  in  cornj^araücoe 
Ulius. 

0.  Nee  comparavi  illl  lapidem  pretiosum :  quoniam  omne  aurum  in  comparatione 
illius ,  arena  est  exigua ,  et  tan<xuam  lutum  sDstimabitur  argentum  in  conspectu  IJr 
llus. 

10.  Super  salutem  et  speciem  dilexl  illam,  ^t  proposul  pro  luce  h£^>ere  illam  : 
quoniam  inextinguibile  est  lumen  illius. 

11.  Yenerunt  aute'm  mihi  omnia  bona  pariter  cum  illä ,  et  innumerabills  bonesLaa 
per  man  US  llIlus ; 

12.  Et  Isetatus  sum  in  omnibus :  quoniam  antecedebat  me  isla  sapientia ,  et  igao- 
rabam ,  quoniam  hörum  omnium  mater  est. 

13.  Quam  sine  Actione  didici,  et  sine  invidiä  communico,  et  honestatem  illiuä 
non  abscondo.* 

14.  Inflnitus  enim  thesaurus  est  hominibus :  quo  qui  usl  sunt ,  participes  facti  sunt 
amlcitiffi  Dei ,  propter  dlsclpIinsB  dona  commendati. 

15.  Mihi  autem  dedlt  Deus  dicere  ex  sententid,  et  prassumere  digna  bor  um ,  qiUB 
Bühl  dantur :  quoniam  ipse  sapientiai  dux  est,  et  saplentlum  emendator : 

16.  In  manu  enim  illius  et  nos ,  et  sermones  nostrl ,  et  omnis  sapientia ,  et  operom 
scientia  et  disciplina. 

*    17.  Ipse  enim  dedlt  mihi  horum ,  qus  sunt ,  scientlam  veram  :  ut  sciam  disposl- 
tionem  orbis  terrarum ,  et  vlrtutes  elementorum , 

18.  Initiom  et  consummationem ,  et  medletatem  temporum ,  ticlssltudlnum  per- 
mutatlones ,'  et  commutatlones  temporum , 

10.  Maol  cnrsus ,  et  stellar  um  dlspositiones , 

20.  Naturas  animallum ,  et  Iras  bestianun ,  vim  ventorum ,  et  cogitationes  homi- 
nüm ,  dlfferentlas  vlrgultorum ,  et  vlrtutes  radlcum  : 

21.  Et  quaecnmque  sunt  absconsa  et  impfoTisa ,  didici :  omnium  enim  artifex  do- 
cuit  nie  sapientia. 

22.  Est  enim  in  IM  Spiritus  IntelllgentiaB,  sanctus ,  unicus ,  multiplex ,  subülis, 
disertus,  mobills,  Incolnquinatus ,  certus,  Buavis,  amäns  bonum,  acutus,  quem 
nihil  vetat,  bene&ciens, 

3.  •P/oi*aiu  .*  «quo  piorans,  Gr. 

M.  Super  saliUem :  TaleUidinem  :  et  sp^cicm  :  egrefiam  rornuun ;  qua  diio  bonunUHis  ja- 
eoDdissima. 

11.  Honestat  .*  deoor»  gioria. 

19.  Antecedebat :  ?ia  ac  vll»  dux.  Jgnorabam  :  anleaquam  me  lUidio  addioorem  saftalia» 
Sic  sapienüisimi  quique  ab  ignoranliA  ordiunlur. 

IS.  Mihi  (ttOem  dtäit  t)em :  det  Deoa,  Gr.  ex  sententia,  secundüm  oplata.  St  pHtnamere : 
animo ,  oogitatione :  cogitare ,  Gr. 

«    tt.  Ut  sdarn  :  quanuim  homini  tu  est.  Alloquin  hoc  omnia  bomano  ingenio  ioaccena  Eo- 
elesiaites  j^aMim  docet. 

ia.  Inttium,  consummatiofiem,  medletatem  temporum  :  eonim  nexum. 

20.  Cogitationes  hominum  :  live  ratlocinaUoDes  ,  opinfoties  :  nisi  mavis  ipsam  ratiofeiaindi 
artep.Ifou  autem  bestib  iras ,  ttm  veoils ,  bominibus  cogilatiönes  taüonesque  attribotas. 

21.^  Omnium  eatm  artifex  doaüt  me  iapiaUta.  Jakn  exempiö  Salomouls  erigit  oculos  ad  iHaia 
saplentiam  creatrlcem,  de  qoA  ProT.,  Tiu.  32. 

23»  Est  enim  in  Uta  epiritus,  Jam  inde  ab  Initio  taplentiam  YOcat  spirltum.  Üniats ,  mM- 
p/ex.-quöd  uiioooiisUio,viAqaetimpUce  omnia  doiiuto  in  nffmoms  fnfikittmx.  M^iHf» * 


CAPUT  VIII.  ^0 

Sa»  BoiDMiiiB ,  l)eiilgiiiu  yVlaMliB,  certus ,  seeuras ,  emnem  habens  virtotem ,  om.«* 
Bia]m»pieieiiSy*6t  qoi  capiat  omnes  spiritttB ;  inteUls^llls ,  mondii« ,  subtilis. 

24.  Omnibus  enim  mobilibos  mobUlor  est  sapientia :  atUogit  autem  ubique  propfer 
wm  mundiUaiD. 

35.  Yapor  est  enim  virtatis  Del ,  et  emanatl^  qniBdam  est  elarltatis  omnipotentli^ 
Bei  jteeem  s  et  ldeo*tiSfell  Inquinatani  in  eam  Inearrit. 

26.  Candor  est  entan  luels  fBlenuB,  et  specolam  sine  macolä  Del  majestatls ,  et 
Imago  bonitatis  iUios. 

27.  Et  otan  alt  una ,  oranla  petest :  et  in  se  permanens  omnia  innovat ,  et  per  na.- 
tk>nes  in  animas  sanctas  se  transfert,  amicos  Dei  et  prophetas  constituit. 

18.  KemliMBi  eolm  dUlglt  Deus ,  nisi  eum ,  qui  ^m  sapientia  inhabitat. 
29.  Est  enim  baec  speciosior  sole ,  et  super  onmem  dlspositionem  stellaram ,  lad 
comparata  invenitor  prior : 
dO.  im  enim  eaeoedlt  nex ,  Bapientlam  antem  non  vinclt  malltia. 

CAPUT  VIII. 

Proteqtdtwr  sapienUa  dotes :  fbrtit ,  suavtt ,  i.  anumda',  ducenda  teu  sptmsanda,  2«  3.  ho^ 
«taM^beM  iwwvldM^  S.  dtüclt  omwictrix,  e,  ts.  gmbenuürix,  t4,  15.  Bona  indolet ,  t9, 20» 
Continentia  ab  uno  Deo  expectanda  et  petendo. 

t.  Attingit  ergo  k  flne  usqae  ad  flnem  fortlter ,  et  disponit  omnia  snaviter. 

?.  Haue  amavi ,  et  exquisiTi  ä  Juventote  me&,  et  qusesiyi  sponsam  mihi  eam  assu- 
mere ,  et  amator  factus  sum  formae  iülus. 

3.|Genero8itatem  iilius  glorlflcat ,  contubernlum  babens  Dei :  sed  et  omniiun  Do- 
minus dilexitillam. 

4.  Doctrix  enim  est  discipllnae  Dei ,  et  electrix  operum  iilius. 

5.  Et  Bi  divltias  appetuntur  in  vitA,  quid  sapientlä  locupletius ,  quffioperatur  omnia? 

6.  Sl  autemtsensns Operator  :  quis  herum,  qus sunt  magls  qnäm  illa est  artifex? 

7.  Et  si  Justitiam  quis  dlUgit :  labores  hu^us  magnas  habent  virtates :  sobrietatent 
enim  et  prudentiam  doeet ,  et  Justitiam  ,  et  vlrtutem ,  quibus  utilius  nihil  est  In  \itft 
bomiiilbUB. 

töxtinreo^ ,  impiger ,  efflcax  ,  In  ageodo  prompliis.  Vlsertus :  pro  quo  In  Gr.  rpoLvhi»  splen^ 
didui ,  IttcuIenUis.  Certia :  penpicuug,  manifettus,  Gr.  SuavU  .*  innozius,  Gr.  Bonum  amam  z 
«qul  bonique  stodionu.  Jeutut :  penetranUMtmus ,  cul  nlbü  ImperTlum,  unde  quem  nÜUl  iffi^ 
tat :  nihil  arcet  :^ad  omnia  ezpedilus.  Benefadens  :  t)eneDcQ8 ,  Gr. 

-  SS.  Brnnanus  :  faumanitatte  amans.  Certui :  additom  ad  stabillutem  Vel  securilatem.  Om- 
nem  habem  virlutem ,  omnia  proiptOens  .*  Gr.  omnipotens ,  omnisclus  ,  slve  omnlam  in- 
speelor.  Qtd  capiat  omne$  tpiritui :  MelligtiHiU ,  Gr.  permeans  omne«  ipiritus  InielUgenUs^ 
nrndof  seu  casiM*,  talrtUtoiiiioB :  onmiam  iptrllaam  ponderator ,  scniutor.  Proy.,  x?i.  2. 

24.  Mobilior :  expediüor ,  actuosior.  propter  mundMam :  rimplicitatem,  immixiam  purita 
lem,  quam  etiam  j^lloMptal ,  doce  Aristotele^  actum  vocant  purtttlmum. 

25,  90.  Kapor  est,,,  emanatio,,.  candor  aeu  splendor,  specutumt  imago,  En  Verbf  incorrapt« 
Smratio  ,  atqne  tndemimttai,  »temai ,  et  omnti  muutionis  expers  ex  patemA  lulMtaDtia  ae 
hKaprooeaeuf ;  qua  lecutns  Paulos  ,  Christum  Imaglnem  Del  InrisIbUem  prsdicat ,  in  quo 
omnia  eondlta  et  creata  alnt,  TisthHianqo«  ac  invisibilla,  nee  minus  Angeli  cujuscumque 
ortifris  aint ,  quimbonrines.  O.  Gor.,  it.  4;  GoI.,  t.  is,  i«,  17.  Item  Heb.,  i.  s.  eumdem  Chrii- 
tma  tpleiidmvm  glorin  Del ,  ejQsqne  subaunUs  characterem  tocat;  aiqoe  hac  omnia ,  in* 
feeiam,  inerealam ,  et  Umen  procedentem  demonsirant  sapientiam ;  caierüm  in  nobii  quo^ 
dammodo  &iclam,«am  ^us  iUustratlone  gaplentes  CicU  snmus.  Snpra,  ti.  24. 

a.  GenerotUaUm  (spleadorem  geoeria)  iiUm ,  mam«  glorilicai  £  oonunendat  IpM  aipienlit. 
£toN<tf»eraiii]ii;ca[eoqoöd  ooo8oei«tDeo.ZM/fl«<t  Mtam^etiafftivi  Miogealttm,etadbOMl«' 
nas  poMioa  pnipagaian. 

4.  JMfCiriat  eit :  Gr.  inUiatrix ,  aeu  qua  homlMB  initiet  ad  aacra  diadpUiia  mjU»ia>SI^ 
irfgi :  «aod  altt  iegnni,  ei^ttn^  iuTMlrlx,  q«od  et  ipaa  reiwi  ordiaem  taraicrtt»  et  ininifra 
DOS  Aiciat. 

5»«,  7,  t.  .;<dlvlllce.SeodiTitiasdiiigaa,ieuprudentia,  TirUiteaqne  pravaleant,  sapientlA  onmla 
oontliientar.  6.  Horum,  guastwU:  teronim  liooonim,  eontra  quam  arbitrantur  impii.Sap.,  ii.  e. 

7.  iMbwet  hitiu$  magna»  habent  virtutet :  Gr.  labores  bu^os  (opera  A  sapientU  elaborata»^ 
fuilTiitiiies. 
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8.  Et  Bl  multltudinem  scIenU»  desiderat  quia ,  seit  pratarlta » et  de  ftitiirli  «lU- 
mat :  seit  venutiafl  sermonuin ,  et  dissolutiODes  argiunentonim  :  »Igna  et  momtn 
Bclt  antequam  flant ,  et  eventos  temporam  et  asBCulorum. 

9.  Proposni  ergo  banc  addacere  mihi  ad  conTiYendom  :  sciens  qaonlam  meeam 
eommunicabit  de  bonls » et  erit  allocutio  cogitationis  et  tsMÜl  mei. 

10.  Habebo  propter  hanc  daritatem  ad  turbas ,  et  honorem  apnd  lenlores  JaveniB : 

11.  Et  acutus  ioTeniar  in  Judlcio ,  et  in  conspectn  potentiom  admlrabilla  eco » et 
fiicies  principom  mirabuntur  me : 

12.  Tacentem  me  Bostinebonti  et  loqnentem  me  reapieient,  et  sermodnante  me 
plora ,  manus  ori  suo  imponent. 

13.  Praterea  Iial>ebo  per  lianc ,  immortalitatem  :  et  memoriam  stemam  hli,  qoi 
post  me  futuri  sunt ,  relinquam. 

14.  Disponam  populos  :  et  nationes  mihi  erunt  Bii])dit8e. 

15.  Timebant  me  aadientea  reges  borrendi :  in  maltitudine  Yldebor  boniis,  ei  in 
bello  fortis. 

16.  Intrans  in  domnm  meam ,  confjoieseam  cum  ilii :  non  enim  habet  amarttndi- 
nem  conversatio  iUius,  nee  taedium  convictus  iüius,  sed  betitiam  et  gaodinm. 

17.  Hsc  cogltans  apud  me ,  et  commemorans  in  corde  meo :  qnoniam  inunerta- 
litas  est  in  cognatione  sapienti» , 

18.  Et  in  amiclUA  illius  delectatio  bona,  et  in  operibns  manunm  illius  honeitas 
sine  defectione,  et  in  certamine  loquelas  ililus  sapienüa ,  et  praeclaritas  in  commiuih 
catlone  sermonum  ipsius :  clrculbam  qosrens,  ut  müii  Illam  assumerem. 

19.  Puer  autem  eram  ingeniosus ,  et  sortitus  sum  animam  bonam. 

20.  Et  cum  essem  magis  l>onu8,  yenl  ad  corpus  incoinquinatum. 

21.  Et  ut  sciTi  quoniam  aliter  non  poBsem  esse  continens»  nisi  Dens  det,  et  boc 
Ipsum  erat  sapienti»,  scire  cujus  esset  hoc  donum  :  adii  Dominum»  et  depreeatos 
lum  illum,  et  dixi  ex  totis  praecordiis  meis  : 

t.  Sat  pfüBUrUa,  el  de  MurU  OBiUmai :  Gr.  novit  et  praleriU,  ei  ftitnri  eoojecuri ,  koe 
eit ,  nt  «rbftrar,  ftitiira  ex  praleritit.  rerwüoi  Mermotimn  ;  ntiodniUoiiam  ftrophai.  Dünh 
iutioneM  argumentorum  :  «nigmaUini.  Gr.  Signa  et  mtmsira  $eU  amequam,  fkaä:  quälet  coa* 
jectorei  yolebat  Ghrnlus  cdm  d&ceret :  Fadem  ergo  ceeli  dijudieare  notUs  :  eigna  amum  im- 
porum  tum  poteetu  edre?  BUUb.»  zTi.  4.  et  illud :  Jb  aröore  aiäem  fid  dlsdie  paraMam»  elfr 
MSUh.,  xxxiy.  33,  33. 
,  9.  AUocuUo  eogitatlonii :  euraram  MUtiam,  Gr. 

13.  Tacentem  me  sutttnebunt :  es  Job.»  xxix.  8,  9. 

18.  Honestas  sine  defedtone :  opet  inexhausUs,  Gr.  in  exercltalione  conTemlioaif  flliai : 
In  frequenUndi«  ejm  ooUoquiis.  Pradaritat  :  nominn  cUritudo. 

19.  Puer  ingeniotus :  hoak  indole ,  Gr.  Sortitus  eum  animam  bonam :  deereta  Del  iord  cni- 
dam  etiam  Apofioliis  oomparat :  Eph.,i.  ii.  quöd  liorom  nuUa  caiiu  bamana  inTeniri  poiriW 
iorleiqae  Dens  iempereu  ProY.,  xti.  33. 

90.  Cum  euem  magis  bonus :  Gr.  magii  autem  (lioc  est,  seu  potids)  cdm  eaiem  boaui ,  wed 
ad  corpus  :  non  qudd  eaiei  Ixmuf  aolequam  Teniret  ad  corpus ;  abiurdum  enim,  edm  de  leaH 
uü  le  bebet ,  loquatur  liomine ,  oonjancio  ]am  corpore ;  neque  qudd  corpus  iUiid  in  IniqaHa- 
lilnu,  bumano  more  conceptum,  alque  imraundo  concretum  semine,  prorRis  intaminatnia  ei- 
set tum  cdm  infoia  eet  anima;  led  quöd  puer  l>on»  indolu ,  bonamque  aorlluis  aiiuMm,ed 
bciie  deveuerit,  ut  corpus  etiam  IncomipUim  aervaret  8  prafis  Ubldinibus.'Qttaiiquam  nee 
llittd  deAigerim,  quin  anima  8  Del  manibus ,  seu  potiüs  ex  orli  ejui  aflOatn  ad  castuni  oorpoi 
suo  quodam  modo  Tenlaie  dicatur,  ul  tarnen  bonum  Ulud ,  castamque  non  absobuft^aed 
oomparat8  et  Tulgarl  lx>minum  more  nimatur  :  quod  Armatur  Bequentlbus. 

31.  Bt  ut  sdvi,  Ne  lamen  crederemui  booam  indolem ,  temperalnmque  corpus  ad  cootiBen- 
tiam  asMquendam  lulBoere :  docet  nos  unde  Tcra  oontiBenlla  babealnr :  Dei  quippe  doue  t 
qnod  nrget  Augustinus  de  gut.  et  Hb.  arb.  c.  rr.  n.  •;  de  bon.  penoT.  xnt.  n.  43,  eic.  Memo- 
ratu  autem  dignum  Tidetnr  sequenti  prece,qu«  ad  flnem  usque  llbrl  dedueluir,  nibil  ba- 
berl  speciale  de  couHnenUS ;  sed  edm  de  lapieniia  nbique  againr ,  qua  bomo  Ter8  coBliBeos, 
sntque  conpos  effleUur,  datnr  inielligi ,  laplentto nonüne,  comprobemaB  eiiam  continen- 
tlam. 


CAPUT  X.  441 

CAPUT  IX. 

Hclfli  walkt  ad  flnem  utqtiä  UM  pradMcendOf  t.  Mominit  ertaUo :  imperium,  %  s.  PetU  to* 
pietMam  ä  Deo  mUiendam,  4.  operum  Dei  redricem,  9.  a^fnlrlcem  regum^  lo  et  leq.  «Im 
Me  komlnei  imperlU  «f  imbecUU,  is  el  taq. 

1.  Dens  patrom  meornm,  et  Domlne  miserlcordis,  qol  fecisti  onmla  Terbo  tuo , 

I.  Et  saplentIA  tili  coiuütulsti  homlnein  ,  at  domlnaretiir  creatone ,  qos  ä  te  &eta 

3.  Ut  dispooat  orbem  temrum  in  »qoitate  et  JiutiUä,  et  in  directione  cordia 
Jadiclom  Jndicet : 

4.  Dft  mihi  sedlnm  toarnm  aMistricem  sapientiam ,  et  noll  me  reprobare  k  puerls 
tnls: 

5.  Qaoniam  serrnB  tuus  suin  ego ,  et  fllius  ancUiie  Um ,  homo  inflnnas ,  et  exigoi 
temporia,  et  minor  ad  intellectiun  Jodicii  et  legum. 

6.  Nam  et  sl  quis  erit  eonsammatus  inter  fllios  hominum,  si  ab  illo  abftierlt  sa- 
^entia  toa ,  in  nihilum  compatabitar. 

7.  Tu  elegisti  me  regem  populo  tuo ,  et  Juditem  flliorum  tuorum  et  flllamm : 

8.  Et  dixisti  me  ledlflcare  templum  in  monte  aancto  tuo ,  et  in  ciTitate  habitationis 
toa  altare,  aimilitudinem  tal>emacnli  aancti  tul,  quod  prasparaati  ab  inltio : 

9.  Et  tecum  aapientia  tua ,  qus  noTit  opera  tua,  qn»  et  alTüit  tunc  cum  orbem 
terramm  fhcerea,  et  seiebat  quid  esset  placitum  oculis  tuis,  et  quid  directum  in 
pneeeptis  tuis. 

10.  Mitte  illam  de  cceüs  sanctia  tuis,  et  k  86de  magnltudinia  tu»,  ut  mecum  Bit 
et  mecum  lalioret ,  ut  sciam  quid  aceeptum  sit  apud  te  : 

II.  Seit  enim  ilia  omnia ,  et  intelligit,  et  deducet  me  in  operibus  meis  sobrii ,  et 
CQstodiet  me  in  auA  potentii. 

13.  Et  erunt  accepta  opera  mea,  et  disponam  populum  tuum  Juatö ,  et  ero  dignns 
Mdinm  patris  mei. 

IS.  Quis  enim  hominum  poterit  acire  eonsilium  Dei?  aut  qnia  poterit  cogitaro 
qold  Telit  Dens  P 

14.  Gogitationea  enim  mortallum timidsB,  et  incerta  protidentia  nostra. 

15.  Corpus  enim,  quod  corrumpitur,  aggravat  animam,  et  terrena  inhabitatio 
deprlmlt  sensum  multa  cogitantem. 

1$.  Et  dU&cii^  astimamus  qua  in  terr&  sunt :  et  qua  in  prospectu  sunt ,  inyenl- 
mns  cum  labore.  Qua  autem  in  coelis  sunt  quis  investigabit? 

17.  Sensum  autem  tuum  quis  seiet ,  nisi  tu  dederis  sapientiam,  et  miserls  Splri- 
tom  sanctum  tuum  de  altissimis : 

18.  Et  sie  correcta  sint  semita  eorum,  qui  sunt  in  terris ,  et  qua  tibi  piacenl 
dkllcerint  honünes  f 

19.  Nam  per  sapientiam  sanaftl  sont ,  quicumqne  placuerunt  tibi ,  Domine ,  k  prin- 
ci^. 

CAPUT  X. 

SapUttUa  ehret  ab  UüUo  mundi  in  iuendis  HomMhui :  Jdamo ,  1, 3.  Noe ,  s.  Jhrakamo  « 
6.  Jaeobo,  lo.  Jotepho ,  ts.  MABebrteortan  gente ,  is  et  seqq.  marii  Hßtkrl  iramiitu»  IS. 
Oalmu  intipiem ,  i^  dUuviwn ,  4. 

1.  Rae  lUum ,  qui  primus  formatns  est  &  Deo  pater  orbis  terramm ,  cAm  solua 
esset  creatos ,  custodivit , 

4.  Sedium  iaarwn  ottUtFieem :  de  qua  ProT.»  tiu.  2Y. 

s.  JUmr  ad  hUeiieetam  jadieU  ei  legum.  Bgo  aatem  stmpuer  panaha,  et  igmroM  egne- 
ewm  et  MroUum  meum,  et  »ermu twte inmed§o  e$t  papult...  infintti ,  ^la.  ui  i|iM8aloaMi» 
HI.  Reg.,  111.7,8. 

•.^«iillliaidliieai...9iiodpr«p«MMIa»Mfio:iadeNrto,fcillc^  un.adc«Jus  te« 

tan  templum  eitnieiiiiii  est 

ti.  rfwmw  «miig  ca^iBmem,'MsrtsmiwiiacuiaaieBi  i  wtt^fe^viiei» 
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2.  Et  edaxit  illum  k  delicto  sao ,  et  dedit  Uli  virtatem  continendi  omnia. 

3.  Ab  Mc  ut  recesslt  ihjustus  in  irft  suä ,  per  iram  homicidii  fratemi  deperiit. 

4.  Propter  quem ,  ciua  aqua  deleret  terram,  Banavit  IV^nm  sapiantia ,  p« 
f^igoiptUMle  lignum  Jitttum  gubemans. 

5.  Hsc ,  et  in  consensu  neqaitiae  cum  se  natlonee  contnlissent ,  sciTit  Jmtmn,  et 
eonsenravit  sine  querelA  Deo  ^  et  in  filii  misericordiA  fortem  ciutodiviU 

6.  Hsc  Ju8tum  k  pereuntibus  impiis  lij^eravit  fugieatem ,  degcendcate  igioe  in  Peo- 
tapolim : 

7.  Quibus  In  testimoninm  nequiUa  fumigabiinda  constat  deeerta  lern,  et  ioento 
tempore  frucius  luii)ente3  arbores ,  et  incredibilis  animse  memoria  stans  fismentw 
saus. 

8.  Sapientiam  enim  prstereuntes ,  non  tantüm  in  lioc  lapsi  sunt,  nt  igaoraxeot 
bona,  sed  et  inaipientisß  suas  reliquerunt  liominibus  memoriam,  ut  in  lUs»  qoft 
peccaverunt ,  nee  latere  potuissent. 

9.  Sapientlaautemlios,  qui  se  obeervant  k  doloribus  Überavit. 

10.  Hsec  profugum  irse  fratris  Justum  deduiit  per  vias  rectas ,  et  oelendit  ÜU  r^ 
nom  Dei ,  et  dedIt  Uli  scientiam  sanctorum  :  honestavlt  ilium  in  laboriboa,  et  copt- 
plevit  labores  iilius. 

11.  In  fraade  circumvenientium  ilium  affuit  ilii ,  et  honeetum  feclt  iUnm. 

13.  CustodiYit  iilum  ab  inimicis,  et  k  aedactoribus  tntarit  ilium»  et  ceilaiten 
forte  dedit  illi  ut  vinceret ,  et  sciret  quoniam  omnium  potentjk>r  eat  saplentia. 

13.  Hsc  venditum  justum  non  dereiiquit,  sed  k  peccatoribua  liberaTit  aim  :^ 
scenditque  cum  ilio  in  foveam. 

14.  Et  in  vlnculis  non  dereliquit  ilium,  donec  afferret  Uli  sceptrum  regiü,  etpa* 
tentiam  adversüs  eos«  qui  eum  deprimebant :  et  mendaces  oatendH,  ^li  maeuiave- 
runt  illum ,  et  dedlt  illi  claritatem  stemam. 

15.  Hsßc  popolum  )u8tum,  et  semen  aiae  querelä,  liberavit  k  nalkiilbai,4aa 
Illum  deprimebant. 

1 6.  Intiavlt  in  animam  servi  Dei,  et  stettt  contra  regesbOTreDdoe  in  porteoUa  elalsüs. 

17.  Et  reddidit  Justis  mercedem  laborum  Buorum,  et  dedmüt  ilios  io  TIA  ndrabüi « 
et  fuit  Ulis  in  veiamento  diel ,  et  in  luce  steüarum  per  noctem. 

i8.  Transtulit  ilios  per  mare  Rubrum ,  et  ttan&vexit  ilios  per  aquam  nlmiam, 
19.  Inimicos  autem  illorum  demersit  in  mare,  et  ab  alUtudlne  in&ionim  edisdi 
illo0.  Ideo  Justi  tnierunt  apoUa  Jmpiorum, 

2.  Coniinaidi  onmia :  domioandl ,  regeodl. 

3.  Inf  tatus :  Cäln, 

4.  Propier  quem :  Cainum  ejuiqae  Impiam  Mbolem ;  qua  fllios  Del  inilU  connobiis  pcr- 
«arlit.  Gen.,  ti.  9. 

5.  In  consensu  neguitite :  Chaldsit,  vieinisque  gentibns  in  idololttriam  WMMfUBiüftyi.  Jtf* 
yil  .-agnovU:  Ab  alii»  leptTMit  sinTeiiii»  Gr.  Juttw»  :  Umkvmm  t  *l  ANI  ;  ( iMnd  «■» 
immolalarui  erat)  misericordid  fbrtem  cusiodiviL 

6.  Justum  :  Loi.  Gen.,  xix. 

7.  Bt  ineredibiUs  animce  t  incredui«  ,-ttxarlf  Lot  Ibid. 

10.  JSr<Kc  pr oAf^um  (ac  velat  exulem,  Gr.)  Irce  (ab  \st)firatris  (Eiaa)  janttan  ( JaooboiiO^ 
/tegimm  I^ei.  Angelos  ictticet  ascendentes  etdescendentei»  icalcque  ad  ooeloa  pertiageDtia  ct- 
eumini  innitenlem  Deum.  Gen.,  xxtixi.  13, 13.  Scieniiam  sanciorum :  dedit  ei  noaie  angeloi» 
et  cum  eia  sdre  Deum  et  OGBiam,  et  domum  Dei ,  Bethel  «l?e  locomte  quo  Deos  oderetor. 
Ibid.,  17. 

11.  In  frawie  clreumvenienUum  iUum  :  Labanli ,  ejuique  (kmÜUe ,  Ibid.,  mz,  xzi»  xzn. 

12.  Cerlamen  fltrte  :  cum  angelo  .-Ibid.,  zxxii.  Poteniior  est  saptenUa  .-  Gr.  pietas. 

IS.  yenditum  k  fratrilNit  Justum  Joaephom  ä  peccato :  Gr.  ab  adulierio  com  axore  Pnti- 
pbaria,  ibid.,  xxzix. 

U>  SeeptruM  (aire  adadalatralfcoMB)  rayai.  Qui  mßadmtenML :  roprehaadcram  :  <3r. 

AjS.  Popuium  Justmn  t  H^mm.  äemm.  «tac  quM^ekd  s  lire  irraprefcaaiibile,  Gr. 

U, Servi  Dei,  Um\^ 

If.  InviAndirakmtfKmmt'Büalbitfam.InvekmsmßdMt  dle»Gf.«liifiMif  pwodaai- 
nam  nul>ia  noele  ratilantem.  Exod.,  xii.  xru,  elc. 

19.  Ab  aMtudüm  Mmrjoa  /livedaiMta«»  aki«l  OMiii)  fir.  Mdwtu  Wmil 
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20.  Et  decantaverunt ,  Domlpe,  nomen  saixctum  tuum,  et  vic^icem  »w»?iifn 
tuam  laadaverunt  pariter. 
31.  Quoniain  sapi^ntia  aperuit  os  mutoriun,  et  liaguas  inüantium  fecit  disejtaB. 

CAPUT  XI- 

ifautu,  1.  viapopuli in  deierlo,2*  vlcUnrim ,  z,prauttta  de  ccelo^uxiUa,  4.  guoe  pcam  *imi 
JBgypUU,  ea  piis  sutU  graiice ,  s,  6.  et  leqq.  animadverUimt^  patermt  adprobindum  tjw 
dielaadpuniendum^  9,  to,ii,  jSgypUl  bestiarum  cultorea  per  bettiaspunUi,  i6,  ia«tieaq. 
per  qua  quis  peccai,  per  hcecet  torquetur  ,  i7.  Dei  tnexhausia  nee  tolerania  vis,  22*  23. 
heniqnitat  pareent  amiUöus,  24  et  teqq. 

I.  Direiit  opera  eoram  io  manibas  prophets  sancti. 

^.  Iter  leceruat  per  deaerta,  qus  non  habltabantur ,  et  in  locls  desertis  flxe^tmt  casas« 

3.  Steteru^t  contra  hostes ,  et  de  Uünüels  ae  vlndlcaverunL  • 

4.  ßltkrunt,  et  inTOcavermit  te,  et  data  est  Ulis  aqua  de  petF&  aHisaim&,  et 
requies  sitis  de  lapide  duro. 

6.  Per  qua  enim  poenas  paui  sunt  ininüci  iUorum  k  defectione  potAs  sui ,  et  in  eis, 
ciim  abundareat  fllii  Jarael ,  Iffitati  sunt; 

6.  Per  haec ,  cum  Ulis  deessent ,  benö  cum  Ulis  actum  est. 

7.  Nam  pro  fönte  quidem  sempitemi   fluminis,  bumanum  aangninem  dedisti 

8.  Qui  cum  minuerentur  In  traductione  inlantliim  occiaorum»  dedisti  Ulis  abundaiH 
tgmagwmi  lji^[»erat^, 

9.  Ostendens  per  sitim ,  quas  tunc  f uit ,  quemadmodom  tuos  esakarea ,  et  advena* 
rlos  illprum  necares. 

10.  Cum  enim  tentati  sunt,  et  quidem  cum  miaericordift  diaeipUnam  accipientes« 
scierunt  quemadmodum  cum  ir&  JudicaU  impil  tormenta  paterentur. 

II.  Hos  quidem  tanquam  pater  monena  prolmati :  Ulos  antem  tanquamdurus  res 
interrogans  condemnasti. 

12.  Abaentes  enim  et  prssentes  aimiliter  torquebantur. 

13«  Duplex  enim  illos  acceperat  tsedlum ,  et  gemitus  cum  memoriA  pr^teritorum. 

• 
31.  Ol  mHtonim...  <i^^teiifioii.*Jfirte,  eleam  ea  omaliiexas,  omnis  «lai ,  magnilloenUs- 
tiino  carmiae  Dominum  oelebralMt. 

« 

1.  PropheUJe  umcU :  Moiis. 
3.  CoMos ,  8ea  Ubemtcula.  Gr. 

5.  e.  Per  qua»^.  paui  sunt :  per  haic :  quod  suppUdo  jEgypliU ,  id  IirteUtls  gratie  TertiL 
JbgjptU  enim  tetri  teuU  tili ,  tqoii  in  craorem  versis ;  UraeliUD  k  pesaimo  tiüs  cruciatn 
refecU  refoüque.  Catera  inlerserü ,  ab  hif  Tcrbis ,  ä  defectione ,  ad  finem  usque  venüs.  S. 
Quanquam  huic  loco  apliisimt ,  in  bodierno  Grsoo  desünl  ab  ulieriore  oodice  repetiU.  Hll 
aatem  et  aeq.  aoctor  duo  agil ,  primum .  ut  qu«  tenUmenlo'püs  ,  ea  exllio  impiif  fuUira  lint; 
tum  ülud  Telpazim&  impioa  oonvenientiaaimia  torqueri  aoppliciis ,  ut paiebli  f. 8.  la,  17 et 
seqq. 

7.  ^empiUrni  fiwninis :  perennJa  :  humanum  sanguinem  dedittl :  immundo  aangoine  tur* 
lkaU.Gr. 

S.  Qu^  dm  nfinuerentur  in  traductione  :  Gr.  Ad  convicüonemt  conAitaUonem»  redirgnüo- 
nem  :  aed  hiec  in  latlna  interpretaUone  abrupia  et  pendepUa  »atc  babent  in  Gr.  i  f.  7.  ISam 
cum  (ißgjp^i  laraeliurum  inimici )  pro  Jugi  Oumine ,  sanguine  immundo  coninrbtti  eaaent, 
in  redarguiionem  prscepli  de  occidendia  pacvulisCUebrieorum,  de  quo  £xod.,  1. 10. )  dediiti 
ipaia  (braeliiia  acUicet)  abundanlem  aquam  intperaii,  boc  eil,  Uli  quidem  turbaü,  aqui 
xepenle  TersI  in  aanguinem ;  bi  auiem  praeter  spem ,  aquarum  oopii  recreaU.  Alt  autem  id 
coDÜgime  .^gypUis ,  In  redarguUonem  procepU  de  occidendia  inbntibua ;  ut  qui  aanguUem 
Innocenteqi  fudlasent ,  aanguine  polareniur :  quemadynodiim  in  Apoo.,  xvx.  6.  Qiäa  sanguifie» 
stoic^orum.,.,  efuderunt;  et  umguinem  eis  dedis'U  bibere;  dignt  adn  iunt, 

9.  Per  iitim  qua  Urne  fuU :  io  deierlo  icUicet. 
.     10.  Cffift  tentati  sunt.,.,  diiciplinqm  auipientes : quasi  tirg^  «mendaU,  didiqerunt  aiUm  l(aia 
probationi ,  implla  auppUcio  fiiine',  qipd  flud  deda^ant  aequentia. 

11«  hferrogq^s  (  ac  rdut  qn«f Uone  balkiU  )  condemnasti :  Gr.  interro^paU » ooQTiciaU. 

12.  Jbsentes  enim  £gypUi ,  et  prtesentes  Hebra)i  simtUter  eidem  aiU  torguebaniur* 

V^9fiftf99¥f^  Ui94^a^k9ß9i*QOffm^  tusfftmsim  fsoWaUa.  Gr. cdm ad eoa perlau 
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14.  GAm  enlm  audirent  per  sua  tormenta  beni  aeciim  agi » commemoraU  sunt  Do- 
minum ,  admirantes  in  flnem  exitüs. 

15.  Qaem  enim  in  expo»itione  pravA  projectom  deriseront»  In  linem  erentib 
mirati  sont ,  non  slmiliter  JubÜs  sitienten. 

16.  Pro  cogitationibus  autem  insenflatis  iniquitatls  illormn,  qnod  qnidam  emotfli 
Golebant  mutos  serpentet,  et  besUas  superracnas,  immislsU  Ulis  molütodinem  nuh 
tomm  animalimn  In  Tindlctam : 

17.  Ut  selrent  quia  per  qas  peccat  qois,  per  biBc  et  torquetur. 

18.  Non  enim  impoBBibiÜs  erat  onmipotens  manus  tua ,  qam  creaTit  (nrbem  ter- 
rarum  ex  materiü  invisA»  immittere  Ulis  maltitudlnem  unornm»  ant  aodacci 
leones» 

19.  Ant  noYi  generis IrA plenas Ignotas  bestlas,  ant vaporem ignlumspirantes»  ant 
fomi  odorem  proferentet,  ant  horrendas  ab  oeidis  scintülas  emittentes: 

20.  Qoamm  non  soliUn  laesara  poterat  ilk»  exterminare,  aed  et  aspectos  per  tlmo- 
rem  occidere. 

21.  Sed  et  fline  bis  nno  spirltu  poterant  occidi,  perseoutionem  paisi  ab  ^eis  CkÜi 
Buls ,  et  diaperai  per  spiritum  virtatia  tus  :  aed  omnia  in  menaarA » et  numeio,  et 
pondere  diaposuiati. 

23.  Mnltüm  enlm  valere,  tibi  soll  aupererat  semper :  et  Tirtuti  brachli  tui  qnlsTetiafaet? 

23.  Quoniam  tanqnam  momentum  statene  ,  aie  est  ante  te  orbis  terraram,  et  taih 
quam  gatta  roris  antelacani ,  qu»  descendit  in  terram. 

24.  Sed  misereris  omniom ,  qnia  omnia  potee » et  diarimnlas  peeeata  horalnnm, 
propter  poenitentiam. 

25.  Dlligis  enim  onmia  [qus  sunt,  et  nibil  odisti  eorum  qam  fseisti;  nee  eniffl 
odiens  allqnid  constituisti,  ant  fecistl. 


ftuDt  ejus  tiiis ,  qoA  IfrteUt«  in  deaerio  laboraHent » dnpliel  cmfiitta  aObeli  muL  Piiani 
quldem  ex  mfmorid  pragteritorum ,  ttque  borrend«  iUlui  iliif  quam  perpeni  eMcnl,  agoii 
In  MügninefD  venb  :  ilemm  autem ,  qnöd  Tlderent  krteliiaf  inimieof  ex  eodem  inconaHdo 
tanIA  benigoltate  refeelot,  invidia  labeicebtDt ;  alqae  lioo  postremora  eM  qnöd  habest  leq. 

14.  dpn  enim  atidirait  JEgypUi  per  eua  tarwitnia ,  per  slUoi,  A^fie  eecmm  agi :  beM  coa 
illif  agi ,  Gr.  id  eit,  enm  Hebraii  :  eommemoraü  nmi  Dgmimtm :  ejus  reoordati  nat;  ünt 
ut  habet  Gr.  leDieniDt  IHMninam ,  aUos  probantem,  alios  puaienteaa  :  üdmiFOHtee  ia  ßmm 
exiiAt:Gr,d»mL 

15.  Quem  enim  ( popalnni  Del )  in  ea^poilllofie  poeromm  projiclendomm  in  IIiibmb.  JSxod. 
1. 22.  projedum  derUertmt :  repiidi«Terniit ;  eamdem  Dei  popidiim ,  in  llnem  eveacit « mireA 
tum  non  eimUiierjmtU  eUieniee :  dc^vflcyxf « ,  iiti  affecti ,  aoriflo  prateriü  Tim  habeate.  Tide- 
nut  le  non  eodem  OTenlu  aitliw,  ae  Jualos. 

le.  Pro  eogUaiioHibut :  demoMtrare  pergit,  qnoBBodo  Deos  eongrali  qaenqne  lappHcfii 
panlat,  ut  habet  ad  f.  s.  besüas  n^ervacuoi^  non  tantdm  arietet,  bovea ,  aed  ellam  inatiBei, 
aerpentea,  iweeualla. 

IS.  Ex  materiA  invieA :  informi ,  Gr.  AUudit  ad  lecum ,  Gen^  i.  2.  Terra  aaiam  erai  inmit 
et  vaeua  :  cum  Umen  prida  ereamet  Ulam  inlbrnMm  maleriam ,  ut  habet  :f.  i.  /n  prinapfo 
creavit  Dem  cetlum  ei  terram, 

21.  Uno  tpiritu :  uno  flatn  tuo :  ant  perteeuticnempasii  ab  ipeie  flidte  ivit.- wfenteteelerai 
oonidentia ,  qua  Uloi  reipirare  non  lineret :  live ,  ol  habet  Gr.  ab  ipio  Judkio ,  ab  ipta  nltriea 
lederam  diTlnS  JuatltiS.  Sed  omnia  in  mensurd.  Duett  limUltodlne  k  veoditionibut ,  in  qniboi 
onmia  traduntar  eertA  menturi,  ut  agri  Jngera ,  frumentam ,  Yinnm,  oleom ;  ceno  nomero, 
nt  tot  OYea ,  tot  caicei ,  tot  tunic« ;  certo  pondere ,  ut  meuUa  et  alia.  Sie  Dei  aapieniia  atodua 
et  ofdinem  rebus  imponena ,  dat  omnia  numeraid ,  capHk»  etiam ,  ac  minutitaima  qnaqut : 
sienmrali ,  Afenanrain  enlm  Aonom  et  eonfertam ,  et  eoagitaiam,,,  äabunt  in  stman  veetnm. 
liue.,  Tl.  SS.  Ad  pondut:  novit  enim  quSm  levi  momento  trilnilttlonei ,  quim  gravt  et  «terno 
pondere  gloriam  pmtet  II.  Gor.,  it.  it.  Qu«  et  unlTertlm  Talent,  et  hlc  apeciatim.  Omnis 
enim  h«e  in  menturd  äiepoeuieii ,  hoc  eat ,  non  agii  eaeo  Impeui, ant  Tirea  Imaaoderalat  tf> 
flindit ;  qua  altera  ftilt  ratio ,  enr  Deut  minuu  anlmalia  immitteret ,  ne  tutim  uno  Idn 
oeret  Impiot  et  daretur  poraitenü«  ae  miierieordi«  locus ,  ut  liabea  infri  xn.  2,  le. 

22.  MuUtOn  enim  vaiere,  tibi  eoU  smpererat  eemper :  aoU ,  deeat  Gr.  Quldquid  egerit : 
tatcumque  Tirea  eOüderlt,  adhne  tibi  tnpereat  inflnita  et  ineshaotU  poientia. 

U.blltererie  omnium,  quia  onmia  potee,  En  eiempittm,  nt  qnd  aaagla Tlribea,  e6 
dementia  praTaleat :  qnod  repetIt  xn.  is. 
ts.  lNli0f«  omma  «IM»  MM.  Dnabas  de  eawis»  et  qnöd  dederls  «t  eaent ,  et  qnM  < 
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38.  Qnomodo  antem  pouet  allquld  permanere ,  nid  tu  voloIssesP  aut  qaod  k  ta 
Toeatnm  non  eiset,  eonienraretur? 
37.  Farcis  aatem  onmibiu ,  quonlam  tua  simt,  Domine ,  qui  amas  animaa. 

CAPUT  XII. 

Deut  leiUh  et  panlaüm  pimU,eiadpcgnUe>aiam  expedat^  i,  s  et  seq.  Cktmmwßi  ab  Miio 
maUäieU,  ii ,  et  seq.  Dei  iuprtmmn  mdU^ue  raUimi  obnoxium  imperium,  is.  punitma^ 
los  :  nee  tamm  Mo  Hnpetu,  nee  slalim  uno  icUi,  m,  30.  tum  mavuUparcere,  ie.  Dei  Inl- 
MeipmiiU  p€reaquascoiwU,9$^Ue%atq. 

1. 0  quam  bonns ,  et  suayla  est ,  Domlne,  Bpiritaa  tons  in  gmnibus ! 
3.  Ideoqne  eos ,  qni  exerrant ,  partUraa  corripia :  et  de  qiiibns  peccant ,  admones  et 
alloqnerls,  ut  reÜctA  malitlA,  cxedant  in  te,  Domine. 

3.  lUoB  enim  antlqaos  Inhabitatores  ten»  sanctn  t^ia ,  qnos  exborroiaU , 

4.  Qnoniam  odibiüa  opera  tibi  fecielMint  per  medieamina ,  et  sacrüicia  iiüiuta, 

6.  Et  fliiormn  suoram  neeatorea  sine  miaericordiA ,  et  comestores  visceram  homi« 
nnm ,  et  deToratores  eangninis  k  medio  aacramento  tao , 

6.  Et  auctorea  parentes  animarom  inauxiUataram ,  perdere  volniati  per  manuB 
parentum  nostroram » 

7.  Ut  dignam  perciperent  peregrlnationem  puerorom  Jkü,  qu»  tibi  omnlom  carior 
est  terra. 

8.  Sed  et  bis  tanquam  hominlbns  peperciati ,  et  miaiati  anteceafiorea  exercitüa  tui 
Tespaa ,  ut  llloa  paulatim  exterminarent  : 

9.  Mon  quia  impotena  eraa  in  bello  aubjicere  impioa  Juatia»aut  beatiis  ssria,  ant 
Terbo  dnro  aimul  exterminare  : 

10.  Sed  partibua  Judicana,  dabaa  locum  pcenitentift,  non  ignorana  quoniam  n^ 
quam  est  natio  eomm «  et  naturalis  malitia  ipeornm ,  et  quonian^  non  poterat  mntari 
eof^tatio  lüorum  in  perpetuum. 

If.  Semen  enim  erat  maiedictum  ab  initio:  nee  timena  aliquem»  veniam  dabaa 
peccatia  illorum. 

13.  Quia  enim  dicet  tibi :  Quid  fecisti?  aut  quia  atabit  contra  Judicium  tuum?  aut 
qnia  in  conapectu  tuo  veniel  Tindex  iniquorum  homlnum  P  aut  quia  Übi  imputabit,  al 
perierint  natlonea ,  quaa  tu  feciati  P 

13.  Non  enim  eat  aliua  Deua  quiun  tu ,  cui  eura  eat  de  omnibua ,  ut  oatendaa  quo- 
niam non  ii^uati  Judicaa  Judicium. 

14.  Neque  rex ,  neque  tyrannus  in  conapectu  tuo  inquirent  de  bis  quoa  perdidiati, 
1&. Cum  ergo  ala  Juatna^JUat^  omnia  diaponia  :  ipeum  quoque»  qui  non  debet 

punirl ,  condemnare ,  extarum  acstimaa  k  tuA  vlrtute. 

eomerrei ;  recti  Aug.  de  terb.  Apoat,  xx.  Non  enim  fecft,  et  deserit,  non  enim  cnriTit  fl»- 
ccre,  einoncont  costodire;  et  paulö  post :  aUque  non  polest  non  curare  quos  Dsctt;  qood 
perlinet  ad  seqaentom. 

96.  Quod  ä  (e  vocaium  mm  eueL  Neeease  est  ut  qu«  sunt ,  Jogi  Del  inlloxa  ab  ipso  nlhilo 
aroeeBtor. 

1.  O  quam  bonui :  inoorraptes,  Gr. 

3.  Portikus  eorrtoi» :  paolaüm ,  ni  lutri ,  lo.  partihue  judieatu :  slDgillaUm ,  psniallm;  qno- 
sodo  eltaffl  TerUt  j.  a.  Jdmoneiu  aüoquerU :  Gr.  commemorans  admones. 

5.  Jnliquoi  inkabitatores :  Phlllstieos ,  et  alias  Impias  gentes. 

4.  Sacrtfida  h^usla :  saera  impla.  Gr.  TtXnctt  iatoviout- 

s.  ji  medio  tacramento  tuo :  quod  maxImA  abhorret  k  mediis  sacris  tuis  ,in  qnlbaa  iaan- 
galoe  Tel  maxlma  absüneUtr. 

a.  St  auctoret  bomm  scelemm :  animarwn  inmtxiUatarwn :  liberorum ,  qooa  immlserl- 
eorditer  ImmolabanL 

T.  n  äignam  puerorum  ( pueris  seu  fiiiis  Dei )  perciperent  peregrinationem :  migrationen» 
aive  migrandl  locam  coloniam. 

a.  yeipas  :  cralnrones.  Exod.,  xxxn.  aa  ;Deat.,  tii.  30;  Jos.,  xxit.  13. 

la.  Naturalis  malitia :  ab  ipso  genere ,  priTlsque  majomm  institutis  in||U.  Quoniam  non 
paieral  mutart :  Gr.  quoniam  non  immutaretur ,  eö  qoöd  Tiderentur  Inemendabüea. 

11.  Semen  maleätetum :  in  Chanaan  PhUislsBomm  parenle.  Gen.,  ix.  35. 


f' 


4«  LIBER  SAPIENTI^. 

16.  ViTiw  enlm  tna  justftis  Initlnm  e^t^et  ob  höc  qnhä  omnlüm  Dominum  es, 
Omnibus  te  parcere  facis. 

17.  Vfrtutem  enim  osfendls  tn ,  qnl  non  crederls  ess^  In  vlftute  consummatas,et 
liorinn ,  qul  te  nesciunt ,  audaciam  tradncia. 

18.  Tu  autem  domlnator  virtutis,  cum  tranquillltate  jadlcas,  et  cum  magoi 
Teverentid  dlsponis  nos  :  snbest  enIm  tibt ,  cum  voluerls,  pct&e: 

19.  Doeuiftti  antem  popnlam  tuum  per  talIa.opera,  quoniam  oportet  Jostnm  esse  et 
humannm ;  et  bonse  epei  fecisti  fllios  tuos :  qaoniam  judicans  das  locum  in  peccaüs 
poenitentiffi. 

30.  Si  enim  inimleos  servorum  taoram ,  et  debltos  morti ,  cum  tantft  erotasti 
attentlone ,  dans  tempuB  et  loenm ,  per  qme  possent  mntari  k  malltla ; 

21.  Cum  quanta  diligentia  judicastl  filios  tudis,  quoram  parentlbns  jaramenlaet 
conventiones  dedlsti  bonarum  promlsslonum  f 

22.  Cum  ergo  das  nobis  disciplinam ,  inimicos  nostros  mulUpIlciter  flageHas ,  at 
bonhatem  tnam  cogitemus  judicantes ,  et  cum  de  nobis  Judieatur,  speremus  ml»- 
Ticordlam  tuam. 

28.  ünde  et  Ulis ,  qn!  in  vIta  sua  insensat^  et  Injnst^  vlxerunt ,  per  h^c  colneront, 
dedlsti  summa  tormenta. 

24.  Etenim  in  errorls  viä  dlutins  erravernnt,  deos  aestimanie^  bsci-qu»  in ani- 
malibus  sunt  supervacua ,  infantium  insensatornm  more  TWentes. 

25.  Propter  hoc  tanqnam  pneris  insensatls  Judicium  in  cR^risum  dedistl. 

26.  Qui  autem  ludibriis  et  increpationibus  non  sunt  eorrecti,  dlgnom  Dei  Judi- 
cium experti  sunt. 

27.  In  quibus  enim  patientes  indignabantur ,  per  hasc  quos  pntabant  deos ,  In  \psSs 
eüm  exterminarentur  vldentes  illnm  quem  olim  negal)ant  se  nosse ,  yerum  ÜÖim 
agnotetunt  :  propter  quod  et  flnis  condemnationis  eornm  yenit  super  lUos. 

CAPUT  XIII. 

Sx  ereaturts  oestimanaM  Deus.  i.  unde  vmü  creatutafum ,  2  elieq.  ae  tdolonen  ckUom, 

10  et  seq. 

1.  Vani  autem  sunt  omnes  homines,  in  quibus  non  subest  scientia  Dei,  et  de  bis, 
quae  videntur  bona ,  non  poluerunt  Intclllgere  eum  qul  est,  neque  operibus  atten- 
dentes  agnoverunt  quis  esset  artifex : 

16.  yMus  tua  ( 81  ve  poteniiii  Gr. )  squa  est ,  sc  juslilis  fons. 

17.  Virtuiem  enim  ostendlg  :  cum  vioci  te  pulant ,  tunc  exurgis  Ticlor.  B&runI  päle  i|0- 
9Ciunt :  in  iiis  qui  sciunt.  Gr.  uinimque  yerum  :  nempe ,  etscieniibus  et  neicieiiübiisc<iQi  in- 
yletam  ezblberi  Dei  potenüam.  Traducis :  confündis. 

18.  Cum  Iranquiüitate ;  Gr.  cqulute ,  benignitate :  iTttccxcca;  cum  magna  reverenüA ;  6f. 
moderaUope ,  iDdalgeiiti&. 

30.  Cuni  tanta  cruciasü  atlentione :  addit  Gr.  parclmonift ,  indigenliA ;  quasi  tibi  non  nppt- 
terel  ulciscendi  copia. 

23.  Per  hcec  quce  coluermt :  Gr.  per  propr  ias  aliominaUonei;  per  antmalta  qu»  abonmaiNB 
cului  proseqaelMntar ,  at  supri ,  xt.  i6. 

34.  Deos  astimanles  hcec,  qua  in  animalilms  ( inier  animantes )  «unf  fupervocua.-repüU^ 
et  cetera  qu«  nulH  uliliuti  sunt  :  ut  Ibid.,  xi.  16. 

25. yudicium  in  irritum  dedisU.  Mures  enim,  ranas »  mnscas  immiltere,  niliil  aüod  tt» 
yidebatur ,  qu^  ludibrium. 

26.  Qui  autem  bis  poenarum  veluli  ludibriis  in  bftc  vitA  emendati  non  sunt,  bis  poit  Titan 
•eria  et  grayia  imptnges  supplicta. 

27.  In  quibus  enim  :  sensus  :  cum  enim  exscinderentur  per  eos  quos  palabaot  deos ,  taoden 
agnoverunt  verum ,  quem  antea  negabani ,  Deum ,  agnoverunt  autem  inriü,  ac  simolAie,  sot 
«orum  rilu  de  quibus  saspe  dicilur  :  El  scielis  quia  ego  svm  Dominus  percutiens.  Ewcli.,  tu- 
9.0t  alibi  passim.  Vi  adacti,  nee  lamen  resipiscentes ,  sed  poiiüa  blasphemantes  agnoseelii 
Deum.  Vide  Äpoc.,  xyi.  9, 10,  ii. 

1.  rani  omnes  homines :  Gr.  addit :  aalurA ,  errore  inolllo  ex  patribu« ,  et  ab  ipsfl  yelut  M- 
tiYilale  indito ,  ut  suprä ,  xu.  iq,  Scientia  seu  cognilio  Dei, 
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3.  Sed  aut  Ignem,  aut  Bplritnm»  aut  eitatum  aerem ,  aot  gyrum  steUamm ,  aat 
nimiam  aquam ,  aat  solem  et  Inn&tn ,  rectores  orbls  terrarum  deos  putayernnt. 

3.  Qaonim  sl  ^eote  dalaetati ,  deos  piitaf  ^rant  :  sHatit  qtiahtö  hts  dominatb^ 
eomm  speelosior  est;  speciel  enfm  generator  fasec  omnia  coostitnlt. 

4.  Ant  sl  Yirtutem ,  et  opera  eorum  mirati  sunt ,  intelligant  ab  illls ,  quoniam  qai 
baBc  feeit  fortlor  eat  lUls  :•  ^  * 

5.  K  magnitudlne  enim  speciel  et  creature,  eognoscU^iliter  poterit  creator  homm 
jiderl. 

6.  Sed  tarnen  adhoc  in  bis  minor  est  qnerela«  Et  hi  enim  fortasse  errant,  Denm 
qDsrentes ,  et  volentes  invenire. 

7.  EtenUn  oöm  in  operibus  illios  oonvenentur,  iiHuirnnt ,  el  persnasom  halient 
qaonlam  bona  sunt  qus  yidentur. 

8.  Itermn  antem  neo  bis  debet  igaosci. 

9.  Sl  enim  tantüm  potuerunt  seire ,  ut  possent  sBatimare  sasenknu ;  qoomodo 
bDJns  Dominom  non  faeiliüs  invenerunt  ? 

10.  Infelloes  autem  sunt ,  et  Inter  mortuos  spes  illoram  est ,  qni  appellavernnt  deos 
opera  manuum  boniinum,  aurom  et  argentum ,  artis  inTentionem ,  et  slinUltadinea 
animaliam ,  aut  Uipidem  iautUem  opus  manüs  antiquae. 

.11«  Aat  si  quis  artlfex  faber  de  silvA  Ügnum  rectum  seenerit,  et  hujns  doetd  eradat 
omnem  corticem ,  et  arte  stt&  usus ,  dlligenter  fabricet  vas  utile  In  conversationem 
Tltaj, 

12.  ReliiiaUs  antem  ejus  operis  ad  pneparationem  esc»  abotatur  : 

13.  Et  reliquum  horum ,  quod  ad  nullos  usus  facit ,  lignum  curvum ,  et  rortlelbns 
Plenum ,  sculptat  dlligenter  per  vacuitatem  snam ,  et  per  scientlam  sun  artis  flgureC 
Ulod ,  ei  aseimUet  illud  Imagini  bominls , 

14.  Aut  alicui  e\  animalibus  illud  comparet ,  perliniens  rubricft ,  et  ruMcnndum 
iaclens  fuco  colorem  ilUns,  et  omnem  maculam,  quie  in  iilo  est,  perliniens  : 

15«  Ei  fociat  ei  dignam  habitatlonem ,  et  in  pariete  ponens  iliud,  et  eonfirmans 
ferro, 

16.  Ne  fortd  cadai ,  prospiciens  illi ,  sciens  quoniam  non  polest  adjürare  se :  imago 
enim  est ,  et  opus  est  illi  acUotorinm. 

17.  Et  de  substantlÄ  suä ,  et  de  flliis  suis ,  et  de  nnptlis  Totnm  fiioiens,  inquirit 
Non  enüiesoU  loqni  cum  ilio ,  qui  sine  anlmi  est : 

18.  Et  pro  sanitate  qoidem  inflrmum  deprecatur  et  pro  TitA  rogat  mortnnm ,  et  In 
a^iolorium  inutilem  invoeat : 

19.  Et  pro  Itinere  petIt  ab  eo  qui  ambulare  non  poteet ;  et  de  aequirendo,*et  de 
opecando,  et  de  omnlumTerum  erentu  petit  ab  eo ,  qui  in  omnibus  est  Inutilfs. 

3.  SpMium.  Notom  illud ,  Spiritus  intuB  alit ,  etc.  /iui  nimiam  aquam.  Non  deeraut  qui  om- 
ni« ex  aqai»  oru  ferrent ,  qwVd  inde  rebus  semina  ac  fiioclt  plant» ,  aninumtes ,  homraes ,  Ipsa 
eiiam  tellua  aleretur. 

s.  SpecU «  seu  pulchritodine ,  Gr.  Spedei  generale,  Gr.  addit  priiMS ,  qndd  fit  fons  pol- 
ebritndinis ,  adeoque  omnium  pulcherrimui. 

5.  CognoiciMiter  .*  TorU  oportobai,  per  proporüoiieai ,  aaßuXiyt»^ :  eompuratis  rerom  ratio- 
nttws. 

6.  In  hi$  minor  est  quereia.  Et  tainen  toterabUlut  emnt  qui  itellai  aHaM|ue  inslgnei  erat* 
tnras  pro  Deo  babent ;  videmur  enim  quarendo  Deum  defecii  yiribuf ,  ae  inquiiitiottia  labare 
deCitigati ,  bmine  in  rebus  puicberrimis ,  t.  S ,  6 ,  7,  et  quanquam  sunt  inexcusabiies ,  ^  S  , 
9.  longA  errant  ioreliciüs ,  nee  vivis,  sed  morluis  accenseodi ,  qui»  ea  qu»  fabricant  idola» 
deos  coiunt. 

10.  Jriis  inveniionem :  quam  Paulus  vocaltit  sculpturam  artis  et  eogiUliODis  bominum. 
Act.,  xTit.  39.  Opus  manüs  antiquas :  el  boc  sUluis  conciliabat  cullum ,  qu6d  ab  aoliquo  facte, 
Teint  obliUeratA  fabricas  memoriA. 

11.  Lignum  rectum :  Gr.  bene  mobile ,  tracUbile  :  siro ,  ut  rectd  bic  Nobflius,  qadd  bene 
obedial  maoui  artiflcis.  Hac  autem  et  seq.  desumpta  ex  Isa.,  xuv.  is. 

13.  rorticibus  Plenum :  nodosum,  compaciis  sciücetad  Juncluras  ramonim  nodis.  Pervor 
euitatem  »uam :  per  otium ,  ut  habet.  Gr. 

15.  AiiMcuiM/um  .*  ut  viyere  ac  Tigere  videator. 
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CAPUT  XIV. 

iuta  :  »CMlpiärm  origo»  pid  kaminu  ahul  in  admlatkmem  et  fcfolofairtow : Uoitiahlm 
mala,  7»  ei  leq. 

I.  Itenim alfttf  naTigai«  ejgltana,  et  per  ferw  flaeUn  iter  Ikoere  toeipiens»  BgM 
portante  se,  fngiliiu  lignnm  Inrocat. 

3.  Illad  enlm  caplditas  aequirendi  exeo^tavit,  et  aitifei  sapieotiA  bbrlca^  eni. 

3.  Tna  autem ,  pater ,  provldentu  gnbemat ;  qooniam  dedisü  et  in  maii  Tiam ,  et 
inter  flnctns  semUam  flrmisaliiiam : 

4.  Ostendeitt  qQoniam  pote%fi  es  ex  omnibiu  sahaie,  ellam  al  aine  arte  liiqoii 
adeat  maie. 

5.  Sed  at  non  eeaent  Tacna  aaplentic  tiue  open ;  propter  hoe  etiam  et  esigno  figDD 
eredant  homlnea  animas  anas ,  et  tranaeimteB  mare  per  ratem  Uberati  soiiL 

6.  Sed  et  ab  Initio  cum  perirent  superbl  gigantes » spea  orbis  terramm  ad  laten 
e(mfiig|ens ,  remiait  asculo  aemen  naÜTltatla »  que  mann  tnA  erat  gnbemata. 

7«  Benedictom  eat  enlm  lignnm ,  per  qnod  fit  jnstitla. 

^  Per  manus  antem  qnod  fit  idolum ,  maledictnm  eat  et  ipeom ,  et  qnl  feeit  tBad : 
qnia  ille  qnidem  cperatna  eat ;  illud  antem  cum  esaet  fragile ,  dens  eoguMnlnatoa  eiL 

9.  Similiter  antem  odio  annt  Deo  impina  et  Impietaa  csfna. 

10.  Etenim  qnod  foctum  est,  cum  lllo  qnl  fedt ,  tormenta  patietnr. 

II.  Propter  hoc  et  in  idolia  nationnm  non  erit  reapeetua :  qooniam  cieatm»  Dd 
In  Odium  factas  annt,  et  in  tentationem  animabua  hominom,  et  In  moaelpulani 
pediboB  inaipientiom. 

12.  Initium  enim  fomieationia  eat  esLqniaitio  idolornm;  et  adinrentio  Iflomm,  cor- 
rnptio  Vit»  est. 

13.  Neque  enim  erant  ab  initio ,  neque  emnt  in  perpetnmn. 

14.  Supenracttitaa  enim  hominnm  hse  advenit  in  orbem  terramm ;  et  idee  bnvia 
iUorum  flnia  InTentos  est. 

15.  Acerbo  enim  Inctn  dolens  pater ,  eltö  slbl  npU  lllii  fedt  imagtnem  :  et  Qlam, 
qni  tunc  quasi  homo  mortnus  füerat ,  nunc  tanquam  deom  colere  ocepit ,  et  eonstltoit 
inter  senroa  suos  sacn  et  sacrificia. 

16.  Deinde  intenreniente  tempore »  convaleacente  IniqoA  eonsuetodine ,  hie  enw 
tanquam  lex  custoditus  est ,  et  tyrannorum  imperio  eolebantnr  flgmenta. 

17.  Et  hos ,  quos  in  palam  homines  honorare  non  poteraaat ,  propter  hoe  qoM 
longÄessent,  h  longinquo  flgurA  eomm  allatA,  eridentem  Imaglnem  regia,  qoem 
honorare  volebant,  fecerunt;  nt  illum,  qui  aberati  tanqoam  prsaentem  eekioA 
8U&  BolUcitudine. 

s.Uinon  tssem  vaeua  $apienUag  tum  opera  .•  ne  aurls  tarn  ?asla  moles  imitiils  babemar; 
tarn  quoqne  lioiiiinibiis  Drequentandam  tradidifU. 

e.  Giganies :  portentosaai  genus  bomlnam,  de  qno  Gen.,  Tt.  4.  Spe$  arbU  ierranm  :S» 
et  ejus  fkinilU. 

7.  Beaediciwn,.^  lignum  per  quoä  fit  JutUtla  :  in  flgnram  ügnl  qno  llberatl  sunnH :  Aaibroi* 
In  PmI.  cxtui.  Benedictum  lignum  ( irca  iclHcet )  quod  flt  per  JuiUttam  (  Deo  Jabente);Ma- 
ledielnm  autem  Ugnnm  qnod  flt  per  mannt  bomlnnm  ( ad  oolendnm )  nt  habet  :f.  leq. 

9.  Oäio  sunt  Deo ,  fmpius  et  impietat  ^u$ :  impinm  opus  qnod  bbricat;  idoinni. 

iuInUUMsnattonum  non  erit  reepectut :  melius  Gr.  erit  respeetns ;  in  idoia  erit  hiqnirilioeC 
nliio,  neaationetnbiatt,  nam  idda  oontriu  sunt  Creaturas  Dei:  Gr.  in  creatarl  Dei ,  ( ia 
Ipio  opificto  inter  Dei  creaturaa )  in  odium  fiictce  sunt,  Gr.  fkcU  lunt,  idola  idlieet 

12.  Jnitiwn  /bnticoUoni« ,iive  idololau-i»  ei  ipea  icnlptur»  arte  repetendnm, cnjnsreftrt 
ariginem* 

IS.  Neque  enhn ,  nt  lidera  et  teUus ,  aliaque  Dei  opera,  Idda  erant  ob  bätio,  neque  dnra- 
bunt  in  perpetuum ,  fragili  tcilicet  compacU  materia  sen  qudd  recew  indncu  per  giorian 
iuperTacnam ,  poitea obidescant,  ae  tandem  desUiienda  lint,  nt  Prophet«  lestantBr  paaiBi, 
qnod  eongmit  leq. 

14.  Supervacuitat:  Gr.  Tanitate  hominnm  iaTecia  sunt  (idola). 


CAPUT  XV.  449 

18.  Provexit  aatem  ad  honim  culturam ,  et  hos  qu\  ignorabant,  artiflcls  eiUmia 
diligentia. 

19.  nie  enim  Tolens  placere  iOi,  qol  se  assumpeit,  elaboravit  arte  suft»  ut  aiini- 
liUidinem  in  melius  figuraret. 

30.  Maltitodo  autem  hominnm  abducta  per  speclem  operis ,  emn  qul  ante  tempOK 
tampiam  homo  honoratns  f uerat ,  nunc  deum  sefttimaTerunt. 

21.  Et  hse  fuit  Vit»  bamans  deceptlo  :  quonlam  aut  affectul,  aut  reglbua  deserr 
Tientee  homines ,  incommunicabile  nomen  lapidlbus  et  Ugnlfl  imposuerant. 

22.  Et  non  sulTecerat  errasse  eos  circa  Del  gcientiam ,  sed  et  in  magno  Tlventes 
Inscientis  hello ,  tot  et  tarn  magna  mala  pacem  appellant. 

33.  Aat  enim  filios  buos  sacriflcantes ,  aut  obscura  sacriflcia  facientes  ».aut  insanbi 
plenas  Tigllias  babentes, 

24.  Meque  Titam,  neque  nuptias  mnndas  Jam  custodiunt ;  sed  alius  alium  per 
InTidiam  occidit ,  aut  adulterans  contristat : 

25.  Et  omnia  commlsta  sunt,  sanguis,  homlcidium,  furtum  et  Actio ,  corruptio  et 
Infldelitas ,  tnrbatlo  et  peijurium ,  tumultus  bonorum , 

16.  Del  immemoratio,  animarum  inquinatio,  natiYltaÜs  immutatio,  nuptiaraoa 
Inconstantla ,  Inordinatio  moechls  et  Impudlcitise. 

27.  Infandorum  enim  idolorum  cultura,  omnis  mall  causa  est,  et  initium  et  finis» 

28.  Aut  enim  dum  laetantur ,  insaniunt ;  aut  certö  vaticlnantur  falsa ,  aut  Ylvunt^ 
Ii^ust^ ,  aut  pejerant  citö. 

29.  Dum  enim  confldünt  in  idolis,  qu»  sine  anim&  sunt ,  mal6  Jurantes  nocerl  sa 
non  sperant. 

30.  Utraque  ergo  Ulis  evenient  dignö ,  qnoniam  malö  senserunt  de  Deo »  atten:^ 
dentes  idolls ,  et  Juraverunt  ii^ust^ ,  in  dolo  contemnentes  Justitiam. 

31.  Non  enim  Juratorum  virtus ,  sed  peccantium  poena  perambulat  semper  Injna- 
torum  prsevaricationem. 

CAPUT  XV.   . 

PtonoR  gratiOaOo,  qubd  ab  UloUt  puri  :pro*eguUw  de  idololairid  ac  ieuipiWNB  odiiM  s 

cuitui  mimalium, 

1.  Tu  autem,  Dens  noster,  suayis  et  verus  es,  patiens,  et  in  misericordi&  dispo- 
nens  omnia. 

2.  Etenlm  sl  peccaTerlmus ,  tul  sumus ,  scientes  magnitudinem  tuam  :  et  sl  noa 
peccaTerimus ,  scimus  quonlam  apud  te  sumus  computati. 

30.  Deum  cetUmaverunt :  li^ac/ia  :  liumen ,  rem  colendam,  idolain. 

31.  jäffedtU :  Gr.  calamilaU ;  graf ibos  aCfoeübut  ex  orbiut»  orüf :  ex  f,  15. 

31.  Del  seientiam ;  sive  oogDiÜoiieiii  in  wtagno  tfiventet  inecienüae  beUo  :  magDif  eoorlis  per 
intcientiaDi  de  niUiri  alque  ortu  deorum  dinensioDibus.  Pacem  aftpeUant :  sie  eDim  de  Jii- 
d«li  loqttelNtDtur ,  quasi  neglecüs  idolls  rnptoqae  humani  generis  faedere ,  uDiTersarum  ooa- 
cerdiam  naUonum  sui  dinensione  yiolarenL  EsUi.,  xiii.  4;I.  Mach.,  i.  43. 

7%.  Obicura  tacriflcia  :  occulta  ( et  foeda )  mysteria  :  Gr.  Jnsamu  (sIto  obsccBnaa)  vigir 
Uas  :  Gr.  epulas. 

31.  Negue  vilam,  En  uique  ad  jf.  39.  ftnli  idololatri«  finictus;  quft  de  re  Paulus.  Rom.,  u 
34 ,  38 ,  39 ,  etc. 

85.  Turbatio  :  turb«  sediliones.  Tumultus  bonorum  :  exagiutlo. 

3S.  Dei  immemoratio :  oblivio.  Grac.  gratitt  obliYlo,  bIt«  tmineiiior  benefldonim  animoi. 
NaÜPHaUs  immutatto  :  ImmoUla  progenies ;  suppressi  aut  suppositi  partus.  Nuptiarum  in" 
comtaniia  :  per  dlvortia ,  sWe  inordinatio,  Gr.  nulla  conjugalis  tbori  reverenüa. 

37.  Et  ßnU...  Omnia  llagitia  per  caetUlem  menlis  in  idololatriam  ac  Del  obtivionem  desinunC 

38.  Dum  UKiamur,  imaniuni,  InsanA  laütli  elati ,  atqne  abarce  dejecti,  id  quo  delecUnliira 
pro  Deo  babent ;  qood  Idololalris  bmillare  est. 

80.  CotUemnfnies  jutiitlam :  sanctitalem ,  GrsBC. 

81.  Non  enim  juratorum  (eorum  per  quos  jurauir)  virtui,  sed  peccantium  pcena  :  Gr.  Jodi* 
cinm :  perambulat :  Gr.  insurgit :  super  infuslorum  prcevaricationem,  Haud  minus  pe)en» 
qui  per  idola  bUunt :  non  idotorum  virtule ,  sed  siio  judleio  oonylcü  prararlcaUoDii ,  in  M 
qood  habeat  insUr  numinis. 

t.  Si  ei  non  peecaverimus :  Gr.  non  autem  peccabimus ,  ut  qol  Miamos  not  censerl  tuet* 

I.  19* 
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3.  NoBse  enim  te,  consonuiiata  JusUtia  est ;  et  acire  JiuUtlam»  et  ylitatem  ioam , 
ladli  est  immortalltatis. 

4.  Non  eaim  in  errorem  induxit  nos  hominom  mal«  arUs  excogltatio » <iec  umbit 
picturaB  labor  sine  fructn ,  efflgies  scolpta  per  varios  colores , 

5.  Cij^us  aspectus  insensato  dat  concupiscentlam,  et  diligU  morta«  Imaglnls  tSir 
glem  sine  anlmft. 

6.  ^lornm  amatores ,  digni  sant  qui  spem  habeant  in  taiibus ,  et  qui  £aciipt  Ulos» 
et  qui  dlligunt ,  et  qui  colanU 

7.  Sed  et  flgulus  möllern  terram  premens ,  laboriosö  flngit  ad  usus  nostro»  nnom- 
qnodque  vas ,  et  de  eodem  lutb  flngit  qus  munda  sunt  in  usum  yasa ,  et  simOiter 
quac  liis  sunt  contraria  :  tiorum  autem  vasorum  qüis  Sit  usus ,  judex  est  Ügulus. 

'  3.  Et  cum  Ia1)ore  vano  deum  flngit  de  eodem  luto ,  ille  qui  pauld  ant^  de  teni 
üBLctus  fuerat,  et  post  pusiUum  reducit  se  unde  acceptus  est ,  repetilus  anims  dcbl* 
iom  quam  lial)ebat. 

9.  Sed  cura  est  illi ,  non  qula  lalioraturus  est,  nee  quoniam  brevls  iHi  Tita  est: 
sed  concertatur  auriflcibus  et  argentarlis;  sed  et  srarios  imltatar ,  et  gloriam  jiay 
fert ,  quoniam  res  superyacuaä  flngit. 

10.  Cinis  est  enim  cor  ejus,  et  teita  super>acua  spes  ülius ,  et  luto  vilior  vlta  ejus: 

11.  Quoniam  Ignoravit  qui  se  fiüxit ,  et  qui  inspiravlt  Uli  anlmam  quee  operatur , 
et  qui  insufllavit  ei  splrltum  vitalem. 

*    12.  Sed  et  ffistlmaverunt  lusum  esse  vltam  nostram ,  et  conversatlonem  vitx  com- 
positam  ad  hierum,  et  oportere  undecumque ,  etiam  ex  malo,  aequirere. 

13.  Rlc  enim  seit  se  super  omnes  dellnquere,  qui  ex  terrae  materift  fraglUavasa, 
et  sculptiiia  flngit. 

14.  Omnes  enim  inslplentes,  et  infellces  supra  modum  anlms  superU ,  sunt  ini- 
mlcl  popull  tnl ,  et  Imperantcs  IUI  : 

16.  Quoniam  omnla  Idola  nationum  deos  sestlmayerant ,  quibus  neque  oculorum 
usus  est  ad  vldendum ,  neque  nares  ad  perclpiendum  splrltum ,  neque  aures  ad 
audiendum,  neque  digltl  manuum  ad  tractandum ,  sed  et  pedes  eorom  pigri  ad  am- 
bulandum. 

16.  Homo  enim  fecit  illos  :  et  qui  splrltom  mutuatus  est,  is  flnxit  ilios.  Nemo 
enim  slbl  slmllem  liomo  poterit  deum  flngere. 

17.  Cum  enim  slt  mortalis,  mortuum  flngit  manlbus  Inlquis.  Melier  enim  est  ipse 
hls  quos  collt ,  quia  Ipse  quidem  vUlt ,  cum  esset  mortalis,  illi  autem  nunquam. 

18.  Sed  et  animalia  miserrlma  colunt :  Insensata  enim  comparata  hls ,  ilUs  sunt 
deteriora. 

4.  äfalce  ariis :  iculpiur»  Milicet:  per  evenUim  ot  abiunm  mal«. 

5.  Dat  coneupiiceniiam :  illidt  ad  nefiiriot  coltos :  6r.  tUter.  Eßigiem  «lue  wämä  :  nne 
haliltt :  prorsus  Inanimem. 

•.  In  UOibut :  diu. 

8.  lUe  qui  paulb  ante.  Hie  fecit  deam  ex  eodem  luto ,  ex  quo  ipse  recens  compactm ,  in  la- 
tum  resotvelur ,  repetitaanimi  quam  habebat. 

9.  Sed  cura  est  iUL  Nihil  memor  flgulus,  neque  molesU  operis  ,  neque  brevis  «Ti ,  omula- 
tur  aurlQces ,  et  gtorias  ducit ,  qu6d  »quo  ac  Uli  res  supervacuas ,  imagines ,  Gr.  aduUerina 
fingii :  idola  sciiicet  et  deos. 

12«  JBstimaveruni  flctorcs  idolorum  lusum  esse  vilam,  ac  per  ludibria  et  Jocoi  transigendam, 
compositaque  omnia  ad  lucrum  :  et  oportere  etiam  ex  malo ,  ac  etiam  ex  idolorum  Cabrict 
pecuniam  corradere ,  ut  ille  in  Ictis,  zu.  35.  Firi,  scitis  quia  de  hoc  artiflcio  est  noöii  ac- 
guisiUo. 

14.  Supra  modum  animas :  Gr.  super  animam  inranUs ,  supra  quam  Uceal  aninus  quanlumTis 
Inflrm»,  puta  inbntis.  Superbi  .•  deesl  Gr.  Jungendum  seq. 

16.  Bomo  etUm.Ea  gradus,  ut  Dens  per  se  yirma  et  immortalis  Tireulea ,  qnidem  fui 
lougines ,  sed  tarnen  morlales  Ciciat ;  bomo  antem  mortalis ,  mutnato  ä  Deo  spiritn  ,  fiagat 
moriaias. 

iZ^jinimaUa  miserrima  colunt :  Gr.  iuimieissima,  nooenüisima;  repUlia  ,  serpeoles.  Insen- 
sata enim  .•  sensu careaUa ,  id  est,  suui»,  comparata  his  (Gr»c.  aliis),  seUieei  aninumtibas^ 
quanuuiTisdeterrimis ,  illis  deteriora  sunt. 
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•  10. 8e^  nee  luveetu  allquis  ea  htaanimaUhaB  iMiia  potest  eoupicere.  BAigeitait 
autem  Del  laudem,  et  benedictionem  ejos. 

CAPUT  XVL 

BuUarum  euitorei  per  besiias  pwüU :  eas  guoque  hnmium  in  Bdfrceot,  sed  dispari  euenlu  r 
serftmm»€u»f  y.  «tfcwodlperifo  in  Mfiyptiosp»  ignem  grandM  nüttum ,  et  flanem  con* 
sumpUs  finigibiu ^  i9,  nuuma populo Dei prculUum ,  e^us^m  mirakOia ,  9»«iMqq.  vff  Uto 
hmUnmoUrix,  mnetavioßnaUirAtUd  verboetvoUmiaU  D€$cfm9Ua,%t,29* 

I .  Propter  Inee ,  et  per  his  similia  paasi  sunt  dignö  tormenta ,  et  per  multitadlnem 
bestiamm  exterminatl  aant. 

3.  Pro  qaibns  tormentis  beo^  dlsposuietl  popolom  tuum ,  qulbas  dedlBti  concuplfr» 
centiara  delectamentl  aal ,  noTum  saporem ,  escam  parans  eis  ortygometram : 

3.  Üt  !1H  (piidem  eoncupiseentea  escam ,  propter  ea  qute  illls  ostenaa  et  misas 
amit,  etiam  A  neeessarift  concupiscentlft  aTerterentur.  HI  autem  in  brevi  Inopes 
&eti ,  noram  gnstavernnt  escam. 

4.  OportelNit  enim  illls  sine  excusatione  quidem  supervenire  interitam  exercen* 
tlbofi  tyrannidem  :  his  autem  tantikm  'ostendere  quemadmodum  inimici  eorum 
extermfnabantur. 

5.  Etenim  cum  Ulis  superrenit  ssra  bestiarum  Ira ,  morslbus  perversorum  colu- 
4^ronim  extermlnabantur. 

6.  Sed  non  in  perpetuum  ira  tua  permanslt ;  sed  ad  correptionem  in  brevi  turbati 
Bunt,  Signum  faabentes  salntls  ad  commemoratlonem  mandatl  legis  tuse. 

7.  Qoi  enim  couTersns  est,  non  per  hoc,  quod  Tidebat,  sanabatur,  sed  per  te 
emnlttitt  salratorem  : 

8.  In  hoc  autem  ostendisti  inimicis  nostris ,  qnia  tu  es ,  qui  liberas  ab  omni  malo» 

9.  nios  enim  locustarnm  et  muscarum  occiderunt  morsus ,  et  non  est  inventa. 
sanitas  animsB  illorum ;  quia  digni  erant  ab  hujusmodi  exterminari. 

10.  Filios  autem  tuos,  nee  draconum  venenatorum  vicerunt  dentes  :  misericordia 
enim  loa  adveniens  sanabat  iUos. 

II.  In  memoria  enim  sermonum  tuorum  examinabantur,  et  velociter  salvalNintur» 
ne  in  altam  incidentes  oblWlonem ,  non  poesent  tuo  uti  ad|utor)o. 

13.  Etenim  neque  herba ,  neque  malagma  sanavit  cos ,  sed  tuus ,  Domine ,  seroio  » 
qui  samt  omnia. 

13.  Tu  es  enim,  Domine,  qui  vitas  et  mortis  habes  potestatem,  et  dedueis  ad 
portas  mortis ,  et  reducls  : 

14.  Homo  autem  occidit  quidem  per  malitiam  :  et  cum  exierit  Spiritus ,  non  rever- 
tetur ,  nee  revocabit  anlmam  qnse  recepta  est : 

15.  Sed  tuam  manum  effugere  impossibile  est. 

16.  Negantes  enim  te  nosse  Impli ,  per  fortitudinem  braohii  tu!  flageUati  sunt;  no- 
visaquis,  et  grandinlbus,  et  pluviis  persecutionem  passl ,  et  per  ignem  consumptf» 

1.  Per  sinaUa  pbut  suni :  per  besiias  besUarain  coltoret . 

3.  Pro  quibut  tormenüs  :  cdm  idolorom  coltores  uIcisoererU  per  besUas,  quai  colebant;  6 
ONitra  plebem  tuidialebis  per  beitiu.  Data  ortygometrA,  cotamice ,  dedtstt  concupiscentiam 
deleciamenti  :  rem  quam  delecUbilller  appetebant.  yovwn  saporem  :  peregrfnum  tnsuftnm. 

S.  Ui  ÜU  quidem :  Idotolair«,  .£gTpUl,  rania  alilaque  anlmantibna  eUam  inter  ciboa  eballien- 
ttbw.  Bioi.,  Yin.  3.  EUem  ä  necestartA  cmcupiscenUd  atierterentur ,  Ingenerato  tastidio  per 
eomm  aninuriiom  deformitaieai,  ul  babelGr.  Hi  autem » Hebrai  ad  exlremam  inopiam  re- 
dacil ,  novcan  guttaverunt  escam.  Summa  :  animaoUim  genere ,  ui  tIi  ,  uterU ,  Bive  ad  ulllo- 
nem ,  sive  ad  beneflciam. 

5.  Etenim  cum  lUis :  Hebrais :  aliud  eMmptum;  Immteii  ierpentlbui  in  Hebroos,  iladna 
daUim  aerpenlif  «nei  remedium.  Num.,  xxi,  6,  etc. 

«.  Signum  MlaüA :  wrpenteai  suewn.  Jd  commemoratHmtm  mandati  legU  tuos,  quo  Übl 
fldere  Jubebaauv. 

7.  Qmi  converittt  est :  ad  illum  «neum  serpentem. 

12.  Maiagma :  ungueotum  dolorem  emolliens  ac  mitigana. 

te.  liovU  aquUj  gramUniöui,  plwtU :  per  ignem :  redil  ad  plagu  jEgyptUcas ,  et  grandlaeaa 
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17.  QaodenimminbUeenttlnftqaA»  qnaomiila  eittnsult,  ptas  ignlt  Taktet* 
Tladei  est  eaim  orbls  Jostoram. 

18.  Qaodam  enlm  tempore  maosuetabatiir  IgnlB »  ne  eombarerentiir  qam  ad 
Implos  mlflsa  ennt  «nlmalla  :  aed  nt  ipsi  Tidentea,  aeirent  quonlam  Del  Jtidielo  pt- 
tiuntur  peneeationem.  ^ 

19.  Et  quodam  tempore  in  aqa&  aupra  Tirtntem  .ignU  eiardeacelwt  imdlqae,  nt 
Uüqun  terrs  nationem  exterminaret. 

ao.  Pro  quibas  angeloram  eaeA  nutriviati  pöpolimi  tunm ,  et  paratom  panem  de 
gcbIo  prtDatltiati  Ulla  alne  labore,  omne  delectamentam  in  ae  haltentem»  et  emuii 
aaporia  auavitatem. 

21.  Subatantia  enlm  tua  dulcedlnem  toam,  quam  In  fllioa  babea,  oetenddiat:  et 
deaerviena  uniuacujiiaque  yoluntatl»  adquod  quiaque  volebat,  convertdiatiir. 

22.  Nix  aatem  et  glaelea  auatinebaiit  Tim  ignia ,  et  non  tabeacebant :  at  aeirent  qoo- 
Blam  fructua  ihimicorom  exterminabat  Ignla  ardena  in  grandine  et  pluTiA  comaeaiHi 

23.  Hie  autem  iterum  ut  natrirentur  Joati ,  etiam  aus  vlrtutia  oblitua  eaL 

24.  Greatora  enlm  tibi  fiictori  deaenriena ,  exardeacit  in  tormentum  adrenda  In- 
Juatoa ;  et  lenior  flt  ad  l)enefaciendam  pro  bla ,  qui  in  te  confidunL 

25.  Propter  boc  et  tunc  in  omnia  tran&flgurata ,  onmioln  nutrici  grati»  tarn  de- 
aervielMit,  ad  volontatem  eorom,  qui  ä  te  deaiderabant : 

26.  Ut  aeirent  flill  tui ,  quoa  diiexisti ,  Domine ,  quoniam  non  natlvitatia  firoctoa 
paacnnt  hominea ,  aed  aermo  tnoa  hoa ,  qni  in  te  crediderint,  conaerrat. 

27.  Qaod  enim  ab  Igne  non  poterat  exterminari ,  atatim  ab  exiguo  radio  aoiia  caie- 
fiictttm  tal)eace])at : 

28.  Ut  notum  omnibna  easet ,  quonlam  oportet  pnevenire  aolem  ad  l)eaedicUooem 
tuam ,  et  ad  ortum  lucla  te  adorare. 

29.  Ingrati  enlm  apea  tanquam  hibemalla  glaciea  tabeacet»  et  diaperiet  tanqoam 
aqua  auperracua.  y 

igne  miaum.  Biod.,  iz.  as,  34.  NovU  aquit :  ilre  llqoefiietA,  at  loiet  grtndine  :  iiTe  eüw, 
ut  flt ,  pluyili  grtndini  mistls :  qoibus  pergit  demonstrare  ereaturia  omnei  etiam  inanimai  Deo 
ultorl  otnequi. 

17.  Quod  enlm  mirabiU  :  iwpatio^^Ktw  :  maxima  ineredibiie. 

la.  MaruuetabaUir  ignit,  ne  combureren(ur  anünaUa :  loctift«,  qitai  poatea  graaaarl  oporte- 
bitEzod.,  X.  Qiuß  missa  erant :  Jam  terra  gremio  fola,  et ano  tempore  eniptnra :  qoMaqum 
ex  Gr.  rerll  potiet ,  mim  tuoL 

19.  in  Intquee  terrce  naiioneim  exterminaret :  germina,  firoget,  ytv^fiaroL ,  ut  ^.  ».  xitpicevc, 
fk-octui.  iDterpras  aulem  naUonem  pro  naUvUaU  poittit,  ut  xyiii.  is^ziz.  lo.boc  ert,  pro  niüi 
bugibus ,  ut  infra,  f,  36.  quanquim  et  frugum  iUa  coosumpüo  omni«)  iMtltuU  erat  ad  eiidB- 
dendam  gentem.  Summa  autem  :  ignem  nunc  repreuij,  nunc  ezertia  tirilNia»  proatja- 
bebatnr ,  in  creatoris  poteauie  foisae. 

30.  Pro  qulbus  :  pro  consamptis  flrugibos  ,  filili  taii  manna  praBbuifti,  cujus  miram  Tioid»- 
eet.  Omnii  sapori*  iuavttaiem  :  atqoi  Nom.,  zi.  7.  maona  erat  upori«  insUr  panis  oleatLSed 
alittf  eat  oaüvui  upor,  alttu  quem  fldei  maitiformii  gratia  tribaebat ;  quod  iste  tcI  a  Dd  ipi- 
litu ,  vei  a  populi  Oei  traditione  didicit ;  unde  et  Pauliu ,  ea  quas  In  arca  erant :  Heb.,  n.  4. 
Quem  locum  il  oonferas  cum  lU. Reg.,  tui.  9;  et  II.  ParaJ.»  ?.  lo,  boic  limilam  reperiei.  Vrie 
etiam  infra,  zix.  7. 

31.  SubMtanUa  enim  tua :  Gracö,  iM^ain^,  Non  manna  tot  per  le  elTecU  praalabat;  led 
Dei  fmcunda  sobilantia  ez  quacomque  re  qaidquid  Tult  elicit. 

33.  Nix  autem  et  glaciet :  aliud  oppoiitam;  nirem  quidem  et  glaclem ,  leu  grandloem«  ia- 
miiMB  £gyptiia,  non  retoWebat  Ignia  immistus  :  manna  autem  concretom,  cujuadam  initar 
niris  aut  grandinls ,  ad  primos  solis  radios  iiquesoebat  Ezod.,  xTi.  31.  De  uunn«  aatem  ipecie 
Tide  Ezod.,  xvi.  14;  Num.,  zi.  7. 

33.  Hie  auiem ,  ignU  :  aolis  radii  prorsüs  ignea  yi.  Yide  intrk ,  zu.  30. 

3$.  Gralice  tucB  :  gratia  hie  signifleat  beneflcam  et  altrieem  oomium  Dei  polenlUm, 

36.  Sed  termo  tuut ;  yis  tua. 

37.  Quod  enim :  grando  et  manna  cum  oognat»  natura  aint ,  tarn  diiaimUia  paaam ;  nt  bae 
eziguo  radio  llquesceret ,  illa  nee  immbto  quidem  igne  lolyeretur ,  ut  supri,  la,  lt. 

3a.  PrtBvenire  toUm :  ad  coUigendum  manna ,  prioiquam  lole  Oriente  liqaeioeret;  aiaaal  aS 
laadandum  largliorem  Denm. 
39.  ingrau  enlm :  tardi  ad  Dei  itodea. 
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CAPUT  XVII. 

IMfrräi  S90flae(B  oectUlönm  p$€eator¥m  vMku»,  S.  d»Un  magwum  artet :  tmpH 
tangiMM  corcD  earcffw  etmeUui,  4,  is.  paww :  konraida  nox,  supeneMkaw  xtentm  nocffl 
imago;  ta^il  Hol  graves^  dtrumque  mffUclwn,  SO. 

I.  Magna  sunt  enlm  Jadlcia  tiia ,  Domlne ,  et  InenarrablUa  rerba  tna :  proper  hoa 
faidifleipliiiata  aninuB  emverunt. 

3.  Dom  enlm  penaasum  habent  iniqal  pone  dominarl  natlonl  aancttt  :  Tincnlls 
tenebramm  et  longa  noeUa  compediti,  inclusi  Bub  tectls,  fagltlTi  perpetu»  prorl- 
dentis  jacaenint. 

S.  Et  dorn  putant  se  latere  in  obecnrls  peccatis ,  tenebroso  oblivionlB  velamento 
^spenl  annt ,  parenteB  horrendd ,  et  cum  admiratione  nimU  perturbati. 

4.  Neqne  enlm  qnas  eontinebat  lUos  spelunca ,  sine  timore  costodlebat :  qnoniam 
BonltOB  deseendens  pertnrbabat  UIob  ,  et  persona  tristes  Ulis  apparentes  pavorem 
Ulis  prastabant. 

5.  Et  ignis  quldem  nulla  \is  poterat  illis  lamen  prabere ,  nee  siderum  Umplds 
llamma  lUominare  poterant  illam  noctem  horrendam. 

6.  Apparebat  antem  Ulis  subitaneus  ignis ,  timore  plenns ,  et  timore  percnlsi  lllluSy 
qna  non  vldebatur ,  fkciei,  aestimabant  deterlora  esse  qua  videbantnr. 

7.  Et  magica  artis  appositl  erant  derisus,  et  sapientia  glorla  eorrepUo  com  con- 
tamellA. 

8.  IUI  enlm  qui  promlttebant  tlmores  et  pertarbatlones  expellere  se  ab  anlm&  lan- 
gnenie ,  hl  cum  derisu  plenl  timore  languebant. 

9*  Nam  etsl  nihil  lUos  ex  roonstrls  pertnrbabat ,  transito  animallum,  et  serpentium 
Bibllatlone  commoti ,  tremebnndl  peribant ,  et  aerem,  quem  nullA  ratione  quis  ef- 
fbgere  poeset ,  negantes  se  vldere. 

10.  Ciun  Sit  enlm  timida  nequitia ,  dat  testlmonium  condemnationls ;  semper  enhn 
prasumit  sara ,  perturbata  conscientia. 

II.  Nihil  enlm  est  timor ,  nlsl  proditio  cogitationis  auxlliorum. 

12.  Et  dum  ab  intus  minor  est  expectatio ,  majorem  computat  Insclentiam  ejus 
causa»  dequ&  tormentum  prastat. 

• 

1.  Propier  hoc :  qoöd. non Boaenl  proAmda ooosUla  tna,  üM  tpe  delui , saperUebanl ,  nt 
babent  seq. 

3. Dum  etUm .•dam  latere  le  palant  Deam ,  Teras  in  lalebrai  coojeeü  luiit  per  fgjpUacas 
SUas  tenebraf ,  de  qnibui  Exod.»  x.  31.  Tenetroto  obüvionit  veiamenio  taiiqiiam  aole  obHlo 
aolitani  iDcem  emillere ,  dispersi  9mU :  qaique  in  iuaa  eonclnii  domoi ,  nuUo  homioam  ccata 
Speclrii  oonUirbaii :  qudd  et  lanle  oocti ,  et  territ«  oonacienli»  oongruebat. 

4.  Spelunea  .*  domus  propria,  qua  pedem  efferre  propter  borrendaa  tenebras  nonauderenf. 
Unde  domus ioitar  carceris ,  Ipil  atoe  ferro,  lenebria  Telui  vinculii  teneitantiir,  aopri  f,  2. 
infri  ,  jf.  15, 16  V 17.  Qu«  omnia  perUneiit  ad  inlerpreuüonem  hujus  textdi  quo acribitnr : 
JViemo  vidU  fratrem  tmon ,  nee  tnovU  te  de  loeo  in  quo  erat,  Exod.,  x.  3S. 

6.  SiMlaneut  ignlt  :  pyra,  rogus.  Gr.  Credibile  est  acoenaoi  ingeolei  rogot  discntieiidis  te« 
nebrit  anbitö  appartüaBe  per  JEgjptom  totam :  sed  hoc  terrori  erant,  cum  lucem  non  darent. 
Timore  peradti :  cum  obicar«  pallenteaque  facies  lerriurent,  etiam  qua  vUebant,  bab^ 
bant  pro  borribiiloribiia  apeetrli. 

7.  Magiern  arU$ :  Gr.  magic«  artif  jaoebant  lodibria  :  ( in  magii  nnllam  praiidium ,  at  in 
aliU  aUqttOl  plagis  AgypUacii.)  Ei  sapieniUe  glorUe  correpUo  (erat)  cum  eoHiwneliä  .•  qolaa- 
pientiS  lllt  magicft  f^rialMDiur  ,  eontomelioee  oorripiebanlor. 

9.  Biet  mhU  iUot :  eui  nihil  erat  monstri  qnod  terriuret.  Eiiam  dtrem  neganiet  te  videre  : 
«deo  exanimati  metu ,  nt  nee  reaptraro  ae  credereot ;  videre  anlem,  proquollbetiensu  siuni- 
tar.  Aiil ,  negantes  videre ,  recusantei  vertunt ,  occluais  ocuiii ,  ne  »  qutt  undlque  ingruebant 
terrltamenta ,  aapicerent. 

10.  Cian  tU  iimida :  ex  Gr.  Istud  exsculpaeris  :  maliUa  enibi  proprio  Judlcio  condemnaia 
terrillcum  qoid  teatiflcatur  sibl.  Gomplaienais  legit :  formidoloaa  res  est  proprio  teste  (conscien- 
Ui  seilieet)  damoau  malltU.  Prastumit  tceva,  perturbata  consclenUd :  Gr.  (oiaiilla)  prasamit 
«•▼a  pertnriiata  per  oonscientiam,  stre  conscientia  ,  in  ablatlvo  casu. 

11.  Proditio eogiiaiionit  auxUiorum,  Gr.  proditio,  sIto  oonsiiionim defectio  qutt  icogi- 
tattone.  lade  oritnr  timor , quöd  Ipsa  mens,  Toiot prodiudestltntaqne ,  nee  de  auxilio  oogiUL 

ta.l^iini  ab  imut  minor  :  qnd  cnique  niiniks  in  le prasIdU  est»  od  magls  lalefe  pntat  pra- 
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13.  Uli  autem  qni  impotentem  yord  noctem»  cA  ab  inflmls  et  ab  alflwlmig  infols 
Bopervenlentem ,  eimidem  Bomnum  dormientea  , 

H.>UwaQdo  monatraFina  exagltabfaitiir  Umove»  aUinaado  animB  deikMaü 
tndiieUoiie  s  aubitaiieia  eoim  Ulla ,  ei  in^eiatua  Umor  flapervraent. 

15.  Deinde  Bi  qulsquam  ex  Ulis  deoKÜMet ,  ciutodieiMtur  in  careere ,  sine  ferro  re- 

clofius. 

16.  Si  enim  rusticus  quis  erat ,  aut  pastor,  aut  ag^i  latxffom  opeiarlna  ntmnunr 
pfttua  es^t,  ix^elTqgibUem  sa^tinebat  neceaattalem. 

17.  linä  enlm  catenä  tenebraium  omnes  erant  coUigatU  Sive  spiritna  aibikiiat  anl 
inter  spissos  arborum  ramos  avium  sonus  suavis,  aut  vis  aqus  deeorreiiüa  niiyüwi, 

18.  Aut  sonuB  Talidua  pn^sipitatanmi  petraium,  aut  ludwiüum  animalium  cnrwB 
inviBUB ,  aut  mugleatium  valida  besUarum  vox ,  aut  reaoiuina  de  »Itteaimte  mttitiiHH 
^cbo ,  deAdentes  faciebant  illoa  prse  timore. 

19.  Omnls  enim  orbia  tenarum  limpido  Uluminabalur  Inmiae,  et  am  iiqpedttii 
operibuB  continebatur. 

70-  Solls  autem  Ulis  auperposita  erßt  grayia  nox,  ima^  teQebnffum«  ^uBiiqier- 
ventura  Ulis  erat.  Ipsi  ergo  sibi  erant  gravloreatenebris? 

CAPUT  XVIII. 

B€bf€9U  Clara lus:cokmma  vim äux^per  uociem  MiU  inBiar :  s,  äigni ieiwbHä  JBfffM lacit 
ac  veritaUs  hones ,  4.  primogenUorum  quoque  casdes  merUb  iUata.  5.  Phase  ,  0,  a-iMrtX 
vndique  et  iutrrendi  elamoret  per  alta  nocUt  tilenUa,  lo,  ii,  14»  IS,  iO.  tanißf  uUUmi  eddiä 
viswt  eongruiper  somnia,  17  et  seq.  ut  causam  suppllcH ,  sed  ftuttra  recognosceraa,  18, 19, 
mors  quoque  immis9a  püs,  sed  prompta  per  Aaronem  ptacaUo ,  21  et  leq. 

1.  Sanctia  autem  tuls  maxima  erat  lux ,  et  horum  quidem  Toeem  audiebaai,  sed 
flguram  non  yidebant.  Et  quia  non  et  ipsi  eadem  passl  eiani ,  magniflf^bant  te : 

2.  Et  qui  ant^  lasi  erant ,  quia  non  laedebantur ,  gratlas  agebant,  et  ut  eaaet  diffe- 
rentia ,  dodum  petebant. 

3.  Popter  quod  iguis  ardentem  columnam  dueem  habuerunt  ignot»  vi« » et  soleoi 
sine  Isssurä  bonl  bospltU  preestitlsti. 

seDtem  tormentoram  causam :  qood  est  calamiUMissirnuin ,  cdm  pars  aliqna  stt  iobtii,  matt 
acice  originem. 

15.  impoienum  noeiem  :  ineliieUbileni.  AUi,  intoleribUaiii ,  evilaln  sife  tolerata  inposriU- 
lem ;  el  ab  infimis,  ei  ab  aliistimis  :  duplex  versio.  Tota  senienlia  in  Gr.  lUi  autem  qui  Cper) 
lD»filabilem,  (site  inlolerabilem  }  noclam ,  et  ab  iMTiUbUis  (sive  inlolerabilis  )  iafermape- 
hinois  superTenientem,  auoBdem  somnum  ( mqah  irrequieUim ,  «quo  turbalentom )  dormi»- 
baat :  attqiiaodo ,  etc.  honenda  noz,  qu«  ab  altissimis  iotori,  ab  ipso  velnt  Urtaro  imtniaa  n- 
debatur. 

14.  AttimoB  deftdOHmt  iraducUone :  traditione ,  Gr.  slre  deiiqnio  quo  laborabant  pra  mein. 
th  Si  quUquam  deeidUset:  erigere  se  non  audebat»  ne  periouloeiiis  offenderet:  caM- 

diebatur,  Yide  ^  4. 

16.  Si  enim  rusUeue :  quocnmque  looo  deprensl ,  ac  tenebris  prooccupati  erant,  eo  coa- 
•trietl  teneiMntur. 

17.  la. Sive  tpiriita. oal  soniu  vaUdus :  qnocomque  somtn,  sen  lenl ,  seu  grari ,  alqae 

etiamsuavi  lerriubanuir,  exaggerato  per  tenebras  meto. 

30.  Gravis  nox ,  imago  tenebrarum,  quce  tupervenlura  Ulis  erat :  in  infemo  scUIcet ,  vt 
ptssim  in  ScripUiris.  Jpsi  sibi  erant  graviores  tenebris  :  c«ciute  mentis  graTiores  lenebr« 
intus  circumferentes. 

1.  Ei  horum  quidem  vocem  audiebant :  ^yptü ,  vicinis  scilioet  constiUiti  locis  :siTe]fene- 
lilas ,  quocumque  pergerent ,  lux  sua  sequebaiur;  quod  innuere  videtur  £xod.,x.  93.  ~~ 
ficabanl  te :  te  ,  deeat  in  Gr.  reciösuppleUim.ut  yidelur. 

2.  Quia  non  Icedebantur,  Geasatum  enim  i  Texandia  Hebraais ,  qnöd  Inimiei  nee  ae 

vere  poaaent.  El  ut  esset  differentla,  donum ,  (sive  gratiam)  Gr.  petebant :  Hebrav  laiiio  pra 
^gyplib  diacrimine  babiti,  nugni  beneacii  loco  petebant»  utule  discrimen  piös  inter  et  impies 
Blabile  permaneret.  In  Gr;  hi  duo  versus  ad  ^yptios  rererri  Tidentur ,  ut  et  magniücareBt 
HebreoB  Um  dira  i  ae  pasaos,  nunc  auiem  ab  omni  malo  libero»,  et  gratiaa  baberaait  ipsis,  qood 
laaiYiGem  non  redderent ,  etut  porrö  pergerent benignilate«t dementia diflerre ab iBgypUit, 
suppltcabant.  Porrd  ^ca vc^^f^vou ,  aUi  aliler  vertont ;  vulgaU  interpretis  senana  venor. 

^,  Propter  quod :  Gr^pio  quibuidbrc  Aybarua  tenebrarum  loco  Deus  indciertoaui»pni- 


4.]>]fr4qiildemUUc«rffe  |uGe,etp^Uc{irc6rem  teiM3)«ariuo»  fni  li^efauoe  cnato- 
diebant  fllios  tuos ,  per  quos  incipiebat  incorruptom  legis  lumen  ssculo  «tori. 

6.  pü|n  octglti^ei^^  J^^^Tom  occldf^re  Inüaiite« ,  et  uqp  expo^l^o  fllio^  et  Ubeiato , 
in  traductionem  illorum ,  malUtadinem  flliorum  abstuUs^ ,  et  parater  iUos  j^dldistf 

'  6.  lila  enlm  nox  ant^  cognlta  est  k  iNitribua  HQstils,  ut  ver^  acientes  qpibiis  Jui»- 
jueotia  credlderui^t ,  aniina^i^lores  easent. 

7.  'l^iiscepta  est  Autem  ä  papulp  tuo  «aoltaa  quidem  Jqatqnim,  lAiostorum  autem 
exterminatio. 

3.  sicqt  ^oin)  Is^isti  adyersarlos  :  sie  et  dos  prpvoca^9  magnifloa^U* 

9.  Abscons^  enim  aacrUdcabaat  i^8Ü  paed  bpaprpm ,  eiiustitis  If^wi  Ut  p9B««rdll 
disi^of^aeri^i^ :  aiii^iUtef  et  ^k^  pt  mala  receptqros  justos ,  patrum  Jam  decftntaatea 
hüdes. 

)q.  Re^on^t  a^^ln  Ui<^ny^eiui  iqinUi^prom  vox,  et  fleWia  aadiebatur  ptanotiia 
pbratornm  infiiptium« 

11.  Slmili  aatem  poenä  servos  cum  domino  affllQtus  est,  et  pppulaijs  bomo  regl 
«inpiUap^iia. 

12.  SimlUter  ergo  omnes ,  uno  nomine  mortis,  mortuos  habebant  innumerabUefl»' 
Mee  enlm  ad  sepeliendum  vivi  sufficiebant :  quoniam  uno  momento ,  quas  erat  prss- 
claiior  naUo  Illorum ,  exterminata  est. 

li.  ]>e  Omnibus  enim  non  oredentes  propter  veneflcla ,  tunc  verö  primüm  cum 
folt  extermlnlum  primogenitorum ,  spoponderant  populum  Del  esse. 

14.  Cum  enim  quletum  süentlum  contlneret  omnia ,  et  nox  in  suo  cursu  medium 
iterbabei^t, 

15.  Onmlpotens  sermo  tuus  de  cobIo  k  regalibus  sedibus,  dums  debeUator  in  me- 
•dlam  extermlnll  terram  proidUTit, 

16.  Gladlus  acutus  inslmulatum  Imperlom  tuam  poitans,  et  stans  r^levlt  omnla 
mcorte ,  et  usque  ad  coDliun  attingebat  stans  in  terrA. 

•  17*  tunc  conUaud  viaus  aomnlorum  malorum  turbaTorunt  iUos ,  et  timores  snper- 
Tenerunt  insperati. 

stUit ,  ut  ardentem  columntm  diu  nocUique  baberent  duoem  ignota  vi« :  Exod.,  xux«  31 ,  spe^ 
datlm  aulem  per  noclem,  solts  cujusdam  iosUr  ,  sicat  scriptum  esl  .*  El  dedusUt  eos  in  mbc 
dUt ,  et  totd  nocte  in  itluminatione  ignis :  Ps.  lxzvit.  i4.  Item.  Expemdit  nubem  in  proiectio- 
nem  eorum,  et  ignem  til  luceret  eit  per  noctem,  ciy.  39.  Solem  sine  loBsurd.  Solem  elegan- 
tissimi  appellitcolumnam  ipiam  quas  tarn  llmpidam  lucem  ministraret ;  solem  autem  »ine  UX' 
tUrä  (sive  innoxtnm)  quod  uon  penireret,  Imo  per  diem  A  •olisardora  protegeret;  solem  eliam 
boni  hospUki,  Gr.  preedare  peregrinaiionis  :  nippte ,  ducem :  Gfaea  lic  habent :  flammalam 
cohimnam  ducem  quidem  ignoln  tI»;  lolem  verö  innoxium  prcciar«  peregrioationis  (duoem 
aeu  cofflilem)  proiUtisti. 

4.  Per  quoi  incipiebat legis  lumen.,.,  Jam  fcedere  consUbito ,  ac  iradiU  uniui  Dei  fide, 

iabbati  obserranÜA,  circumcisionis  signaculo ,  Pliaae  eliam  apud  ^gyptioi  inaUtuU) :  de  quo 
eliam  jf.  o. 

s.  Uno  exposito  ßUo  et  liberato :  Hope.  In  traductionem ,  convictionem  iliorum ,  ut  su- 
prä ,  II.  14. 
6.  lila  nox  anib  cogtüta ,  prsdicU  Israelilis,  Exod.,  zu,  xiii. 

9.  Jbsconsh  sacriftcabant :  celebralo  Phase  :  ibid.  Jusiitioß  legem :  Gr.  divinitaüs  legem, 
DDio«  Dei  colendi  rilum;  cui  legi  iniiiabanlur  pr<Bcipuü  solemnitate  inalitutä :  ibid.  Bona  et 
mala  recepturos  iu5<oi>  supple  :  caoeljaDt ;  pairum  eliam,  palriarcliarum  qui  «qu6  bona  et 
mala  ezperU ,  sed  Undem  Iii>erati ,  decantantes  laudes, 

10.  Ineonveniens  inimicorum  vox.  Gr.  dissonani ,  quippe  flebiUs, 

12.  Uno  nomine  üre  genere  mortis :  «quA  omnium  cÄde.  Natio  :  naürüai ,  Gr.  ut  supri , 
XVI.  19.  primogeniü  spes  etdecus  genlis. 

13.  De  Omnibus  non  credentes  ;£g7pUi  per  omnia  increduli  Deo ,  decepti  tciücet  propter 
veneficia,  per  incanlameola  et  magicas  arles  Dei  imilatrlces :  tunc  primüm  cum  fall  externU- 
nium  ac  caedes pr/mogßni(orum^  obmutescente  omni  magorum  jaclanUA,  apoponderun/  He- 
braeos  populum  Dei  esse :  Gr.  confessi  sunt  populum  Dei  esse  fllium  :  ut  habetur  Osee,  xi» 
1.  Ex  JEgypto  vocavi  fiUum  meum, 

10.  Inslmulatum  ;  minima  ftclum  :  &vvirtfx^Toy, 


456  LIBER  SAPIENTliS. 

18.  Et  alias  allM  projeetos  aenüTlYas ,  propter  qoam  morlebatnr »  canaam  demoni- 
trabat  morüB. 

19.  VlakonM  enim »  qns  Uloa  tnrbayenmt,  hne  pnemonebant ,  ne  Insdl ,  qiiare 
mala  patlebantar ,  perirent. 

ao.  Tetiglt  autem  tunc  et  Justos  tentatto  mortla ,  et  commoüo  In  eremo  fteU  ert 
multltadlnis  :  aed  non  dia  permanslt  ira  tna. 

31.  Properans  enlm  homo  sine  querelA  deprecaii  pro  popaüa ,  proferena  «enltalli 
aaas  Bcutam ,  orationem  et  per  Ineensum  deprecationem  aüegans,  restltlt  Ine,  et 
flnem  impoeoit  necesaltatl ,  ostendens  quoniam  tuos  eit  Üunalas« 

23.  Vicit  autem  turbas ,  non  in  Yirtute  corporis ,  nee  armatur»  potentift ,  sed  mte 
lUum  qni  se  vexabat  sabjeelt ,  Juramenta  parentnm  et  testamentum  commemorsitt. 

33.  Cum  enim  Jam  acenratim  cecidissent  super  altemtrmn  mortui ,  Intersttttt,  et 
amputaTit  impetnm ,  et  divisit  illam ,  qnn  ad  tIyos  ducebat  viam. 

34.  In  Teste  enlm  poderls ,  quam  babebat ,  totus  erat  ori>is  terramm ,  et  parentom 
magnalia  in  quatuor  ordinibus  lapidum  erant  sculpta,  et  magnillcentia  tna  in  dIa- 
demate  capitis  ÜUus  sculpta  erat. 

35.  Hls  autem  cessit  qui  exterminabat,  et  hnc  extimoit :  erat  enim  aob  tenlatio 
ira  sufflciens. 

CAPUT  XIX. 

impiorwn  etgeUoi,  l,  9»  S.  adaciorum  ad  pcoMS  äigna  neeeuUattA,  cnaUtFonm 
naiwa  et  inioUs ,  6,  7,  is,  19,  so.  eUmenia  ftdium  inUar  dUposUa ,  Deo  pnUanU 
17«  f elofa  obUer  Senfaminitanan  flagiUa  et  MtoepilaUlat ,  is  et  leq. 

1.  Impils  autem  uaque  in  noTissimum  sine  misericordiA  ira  supervenit;  pnetelelMt 
enim  et  fotura  Üiorum  : 

2.  Quoniam  cum  ipei  permislssent  ut  se  educerent ,  et  cum  magnii  solUcitmllBe  pns- 
misISBent  illos ,  consequebantur  iUos  poenitentiA  acti. 

3.  Adhuc  enim  inter  manus  babentes  luctum ,  et  deplorantes  ad  monnmenta  mar* 
Quorum ,  aliam  sibi  assumpserunt  cogltationem  inscientiie :  et  quoe  roganles  proifeee* 
rant ,  hos  tanquam  fugitlTOS  persequebantur  :  - 

4.  DucelMit  enim  illos  ad  hunc  flnem  digna  necessitas  :  et  herum  quie  accidennt 
eommemorationem  amittebant ,  ut  qu»  deerant  tormentis ,  repleret  puniUo  : 

5.  Et  populus  quldem  tuus  mirabillter  transiret,  Uli  autem  novam  mortem  Inve- 
nirent. 

90.  Tenfallo  >  eiperimeotnm ,  mortit  :  i  morte  qucque  tentall  braelita,  potfasqnam  de- 
Jecü ,  ut  inM  95.  clarlüf  explicalur ,  inierf  enieole  plaealioDe  per  Aanmem.  Mob.,  xtl  47. 

91.  Bomo  sine  qmereid :  iocuipauu  :  Aaron  :  suee  servitutis  seutum,  sit«  nii  niBiMiertt» 
Utrwpyiati^  arma.Gr.  nempe  lharilNiluin,  inceDSum ,  preoes :  qnc  arma  iaeefdoliiB.  #laaB 
noceaf llafi .-  calamiuii ,  Gr. 

99.  ytcit  auiem  twrbae  :  tarbam ,  Gr.  iediUcsum  Tolgiu  in  ordinem  eoegli ,  tlte  etias  ticü 
turbam ,  seditioDero,  lamulluni :  illum  qui  $e  vexabat :  popalum  in  se  inrargenleiB  i  ei  uU 
saoerdotium  inTideatem,  Gore  et  AliiroD  sectalores.  Nun.  Ilrid. 

93.  InUutUU :  sieüt  inter  mortuot  et  vlTentei :  Num.,  zti.  4S. 

91.  /n  vesiepoderii  :  veiUi  lalaris,  magntflca  acsacra ,  qui  etiam  Cbristos  indoitur :  Apoc., 
1.  IS.  Totos  erat  orbis  lerrarum,  uncim  yestls  texturS  ac  magnifloenliS  detlgnalof ,  nt  pMin 
Hebrasl  dooent.  Parentum  magnalia :  gloria.  Gr.  in  quatuor  ordinibus  lapidum  :  nt  habet 
Ezod.y  x&Txii.  17.  Notaro  de  nomine  duodectm  patrlarcharum  totidem  lapldibus  inicnlpto.  n»id.» 
91.  Unde  ponüfex  populi  habiuii  medialor ,  qudd  nomlna  flliorum  Israel »  duodecim  scilicet 
tribuum,  coram.  Deo  portet  super  peclus  suum.  Ibid.,  99.  Magnißceniia  tua  in  diadanate  : 
in  laminA  illS  ex  aaro  purisslmo,  eui  inscripluiii  erat ,  Sanctum  Domino :  Ibid.,  S6. 

9S.  Bis  cessit  qui  exUrminabai  .*  angelns  dlrini  mandaU  exeeulor :  htee  exlimtdt:  rereritos: 
Gr.  exllmuerunt :  sediiiosi  dves. 

4.  Digna  necessitas :  poeoa  scelenim  ineTltabilis  :  Gr.  ol>livionem  injlciebat  (indooelttl) , 
gravis  lila  scilicet  insUntis  poene  necessitas  excocalMt  animos  :  indarabat,  et  prsieriiaroB 
plagaram  auferebat  memoriam.  Exod.,  viii,  ix,  x,  xi.  Ut  quas  deerant  tormenUs  :  Gr.  ut  eam 
qua  tormenUs  (adhuc)  deerat,  adimplerent  posnam,  hoc  est  enim  quod  dixerat :  idcirco  autem 
posuite^ut  ostendam  in  te  fortitudimem  rneom,  et  narretur  nomen  meum  in  omni  terrd* 
Eiod.,  vu  10;  Rom.y  ik.  17. 
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6.  Omnia  enlm  ereatnra  ad  sanm  genus  ab  initlo  reflgurabatnr,  deservlena  tala 
praceptis ,  ut  puerl  tui  cnstodirentur  lUaesl. 

7.  Nam  nnbea  castra  eoram  obnmbrabat ;  et  ex  aqa& ,  qn®  antd  erat ,  terra  arida 
appamlt ,  et  in  mari  Rnbro  via  sine  Impedimento ,  et  campus  germlnans  de  pro* 
fämdo  nlmio : 

8.  Per  quem  omnis  natio  translTit ,  qase  tegebatnr  tnft  mann ,  videntes  tua  mint- 
biUa  et  mofDBtra. 

9.  Tanquam  enlm  equi  depavernnt  eecam  ,  et  tanquam  agnl  exultavenmt,  magnl- 
fleantes  te, Domine » qul  llberasti  illos.  »        • 

10.  Hemores  enim  erant  adhuc  eorum,  qnaß  in  incolatu  illommfiicta  faerant» 
qaemadmodaro,  pro  natione  anlmalium  edoxit  terra  mascas ,  et  pro  plscibas  erao- 
tavit  fluvius  moltitudinero  ranamm. 

11.  Noylssimö  antem  viderunt  novam  creataram  aTlom,  cum  addacti  concupis- 
centiA ,  postuiaverunt  escas  epolationlB. 

12.  In  allocutione  enim  deaiderii ,  ascendit  Ulis  de  marl  ortygometra :  et  vexationea 
peceatoribos  ftuperrenemnt ,  non  alne  Ulis ,  qaiB  antö  focta  erant,  argnmentis  per 
Tim  fülminum :  Juatd^nim  patiebantur  secundüm  Buas  nequitias. 

13.  Etenim  detestabiliorem  inhoapitalitatem  instltuerunt :  alii  qnidem  ignotoe  non 
reclplebant  advenas ,  alii  autem  l>onos  hospitea  in  senritutem  redigelMint* 

14.  Et  non  aolüm  haec ,  sed  et  alins  quidam  respectus  Hlorom  erat^  quoniam  in- 
Titi  recipiebant  extraneos. 

15.  Qui  autem  cum  isetitift  recepernnt  bos,  qul  eisdem  usi  erant  Justitiis ,  Bflerissl- 
mia  alüixerunt  doloribua. 

16.  Percuaai  sunt  antem  escitate ;  aicut  Uli  in  foribua  Juati ,  cum  anbitaneia  eo- 
operti  eaaent  tenebria,  unuaquiaque  tranaltum  oatüaul  qusrebat. 

17.  In  ae  enim  elementa  dum  convertnntur ,  alcut  in  organo  qnalitatia  aonua  im- 
mutatur ,  et  omnia  aunm  aonnm  cuatodiunt :  unde  aeatimari  ok  ipao  yiau  cert6  poteat. 

e.  Onmii  ereatura  ad  nmm  gemu  (in  Mio  genere ,  Gr.)  refigurabatur  .-  omnet  creaUir« » 
IgDifl,  aqua » nubei,  maria,  TeluU  refect»  et  iiifUonUB ,  notaB  Ibraiaa  nafuraaque  indoebant; 
tiabant  «qoanim  molet,  per  mare  iter  latum  ;et  alia  qua  poiiea  inoulcai,  f.  ao. 

T.  Nt^et  eattra  eorum  obumbrabat :  nubei  enim  illa  efformata  in  colainiiam ,  cum  labenuH 
«dom  operirei.  Num.,  ix.  15,  le.  toUs  deinde  caalriaae  diffiindebat,  ac  prolegebat  popalam , 
Jaxu  Ulud  :  BxpondH  nubem  in  jnroieeUonem  eorum :  Paaiin.  cit.  S9.  unde  Pavlaa  ait ;  eub 
mibe  fidsie.  Qnc  uob  ad  Davidem  el  Paulum ,  vel  Iraditiooe ,  vel  Spiritn  aancto  dictanle,  per- 
lata  funU  Bx  aqua...,  terra  :  patefadA  terra,  quas  antea  aub  profando  latebau  Camput  ger- 
ifUnam,  algotiif  :  Gr«e.  Tlridta  herb»  feraz ;  unde  fiuna  apad  jEthiopei,  diviao  mari ,  ftindam 
▼iridis  oolorii  appamine.  Diod,,  1.  in. 

9.  Tanquam  e^ui  (1«Ü  et  ezoluntes  in  phiguibos  pateais)  depaverunt  eteam :  Gr.  paieelMot. 
Tanquam  agni :  aUofum  ad  Pi.  cxir.  4,  6.  CoUee  tieui  agni  avium, 

10.  Pro  natione :  naitTitale  ,  Gr.  ni  npri,  xti.  la. 

11.  Novam  creaiuram  avium :  ootarnieei. 

IS.  In  aUoeuUone  (in  idaUam,  Gr.)  deeiderU ,  Gr.  deeit.  St  vexaUones,  uitionet,  pecoofo- 
nbut  euperveneruni  .«qaöd  totidio  mannt  camet  concopirerint,  et  geditioai  popoioerint. 
IVnm.9  ZI.  yon  sine  Ulis ,  qua!  anib  fiieia  erant,  argumeniit  (non  sine  pravlis  signis  sif  e  por- 
tenlls)  per  vhn  fubninum,  Dooet  intenrenisse  tonitma ,  qnod  indlcare  Tldetnr  ftiror  Doofinl 
eoneilatus  in  popuinn.  Nom.,  zi.  aa. 

la.  SUntm  deiettabiliorem  (fortA,  quArn  gentes)  inhoepitaiitatem  imiiiueruni  (ßa^t,  brae- 
Hl«.)  Quasdam  lilc  deesM  videntar  ad  rerum  sertera ;  meroorat  antem  todum  Beqjaminilamm 
fbeinui  in  Gabti  adversüs  levitam ,  de  quo  Jnd.,  xix.  Ignotos  non  recipiebant;  Jnd.,  zix.  is« 
nuUus  eö»  redpere  voluit  hospiUo,  Ibid.,  la.  In  iervitutem  redigebani :  telnt  serrls  aboto- 
bantnr  ad  foedas  ilbidines ,  ul  itH  letiUs  conligit 

14.  jilius  respectui  :  alia  ulciscendi  causa ;  quia  non  modd  liivlfi  recipiebani  extraneos,  to> 
rdmoüam  eos. 

15.  Qmi  cum  ieetitid  reeepermd :  pata  bonum  tUnm  senem ,  qui  leviten  eOdem  utentem  i«#- 
Utiis ,  aub  etdem  Moysi  lege  viventem  exceperat :  ^  20.  easvis  afflixerunt  doloribus,  usqae 
adeo  ut  flllani  opprimendam  oflferre  cogeretor,  f,  a4. 

la.  Parewuei  naü  auiem  eeedtaie  :  mentis  quidem ,  ad  ezemplum  eomm ,  quiboa  angell 
apnd  SodoBH»  caellatem  immlsere.  Gen.,  xix.  ii. 

IT.  In  se  enim.  Hie  etiam  nonnuUa  sive  exciderunt  dre  transposita  sunt  In  $e  eHementa 
dum  cotwertwOur,  Dum  rcdundal,  elin  Gr.  deeat  Convertuntur,  Gr.  ad  Terbum  elementa  in 

U  » 
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18.  Agcestla  enlm  in  aqoatica  convertebantar,  et  quaecnmgae  erant  naUntia,  in 
terram  transibant. 

19.  Ignis  in  aquA  valebat  eupra  suam  virtutem»  et  aqua  exünguentis  natune  obli- 
;viscel)atar. 

20.  Fiammse  ö  contrario  corruptibiilum  animalium  non  yexaverant  cames  coam- 
liulantium ,  nee  dissolvebant  illam ,  qu»  facll^  dissolvebatur  sicut  glaciea ,  bonam 
escam.  In  Wnibus  enim  magniflcasti  populum  tuum,  Domine,  ethonorasü,  et  noo 
despe^sti ,  in  omni  tempore  et  in  omni  loco  assistens  eis. 

ae  barmoniam  (sItc  concenlum  oonsentumque)  mutantU  ,  boc  est ,  In  alias  velati  Ibmus  natih 
rasqae  oonTena ,  ul  babes  f.  6.  Sfcut  in  organo  quatitaiii  sonus  immuUOur.  Gr.  Sleat  in  pnl- 
terio;  sodI  (nominalivo  plurali)  modalationb  nomen  mutant;  ei  omnto  stuan  ttmum  aujodimt 
Grscus  ad  elementa  refert ,  semper  manenlia  in  sono ;  qu«  neque  in  Graco,  neque  «pod  ia- 
terpretem  satis  eipediu  sunt,  et  aliquid  omnino  in  ipso  texlu  labis ;  sensos  autem  est:  Quin 
fiicilö  in  organo  musico ,  intensis  remissisYe  Bdibus ,  permanente  sono ,  soni  tarnen  modDlaiiiH 
llectiturac  mutatur,  tamracili.  Deo  variö  relut  digitis  elementa  pulsanle,ab  Itsden ntinris 
taoquam  diversos  sonOi ,  ita  divenos  effeclus  elici :  qood  et  seq.  firmant  Unäe  OBsUmarL  Gr. 
quod  quidero  liquidö  ostimari  potest  ex  ipso  rerum  gestarum  visu ,  lioeeat,  qiiod  explonri 
jMlest  ex  ipsts  majorum  noslrorum  commemoratis  bistoriis. 

18.  Agreiüa  enim  ( siye  terrestria ,  Gr. )  in  aquaiica  convertebantur :  qu«  Tidentnr  speclare 
ad  dilaTtum  quo  tempore  naiantia ,  natatilia ,  pisces ,  tramibani  in  ierram, 

19.  ignis  in  aqua,  ul  dictum  estsupri.,  xvi.  17,  I8,  I9. 

30.  FiamnuB  b  contrario :  Tide  xti.  18.  nee  dittolverwU  ( sen  dinolTebaDL  Gr.)  Ultm :  Tide 
ibid.  22,27.  Gr.  nee  dissolvebanl  facilö  dissolubile  glaciale  genus  ambrosi«  e8csB,boccst,ez 
ejusdem  capitis  xti.  22,  27,  flammff  non  dissolvetunt  nivem«  sive  grandinem  et  {jiaciem, 
cognatiB  licet  natur»  cum  mannt ,  quod  exiguo  solis  radio  tabescelNit.  In  omnibtta  adm  t 
summa  dictorum  ä  cap.  xti.  ad  flnem ,  Deum  innumerabilibus  ostentis  ac  miraculis  clfetiMa 
nt  populus  ^sraeliticus  supra  omnes  populos  darus ,  et  i  Deo  dilectus,  neque  nlia  iq|iinl  vio- 
landus  i  genlibus  bal>eatur ;  quo  lotus  coUimalMt  iil)er ,  ul  mox  etiam  videbimas. 
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PRiEFATIO  IN  ECCLESIASTICUM. 

].De  inscriptione  libri  inier  Gr«cos  et  Latinos.— IL  Deauclore  Hbri :  GroUi  aeufentia  de 
fine  capitis  l.  et  de  capile  li.  deque  aliis  locis  liuic  el  libroSapienliaaddilia.  —  HI.  Deaiials 
libri  :dusejus  notas  ex  ipso  libro  repetendie.^lV.  Quis  fuerit  iile  Simon  Ooicillias  ab 
Ecclesiastico  celebratus  ? —  V.  Simonis  primi  ac  successorum  pacatiasioM  tempora. — VL  Gra* 
vis  persecutio  tempore  Ecclesiasiici.  —  VII.  Liber  Ecclesiaslicus  circa  Simonis  U  lempora. 
^  YJII.  Nee  tarnen  eo  vivo.  Primum ,  quöd  Ecclesiaslicus  mortuos  lantdm  laudaTeriU  — 
IX.  Alterum;  quöd  ejus  quoque  tempore  pacalissima  res  Tuerint.  —  X.  Onia  III  Simonis  n 
filio  pootiQce,  pax  primum ;  deinde  vexatio  i  SeIeuco;tum  re\  maximö  ab  AniioeboSpi> 
pbane,— XI.  Sub  Antiochoscripius  liber,  in  ipsis  persecutionis  iniliis,  Ooia  adbue sopersttie. 
-r>Xir.  De  OniA  III  objeclio  ex  Josepbo  ;  ex  libris  Biachabaicis  atque  ipso  Josephe iotato. 
—  XKI.  De  tempore  intcrpretaiionis  grsBC«.  —  XIV.  De  auctore  el  inlerprete  &  Spipiiaiiü 
et  S.  Joannis  Damasceni  loci.—  XV.  De  latina  interpretattone.  —  XVI.  Vulgata  ble  addinr 
versio  ex  Grieco  hodierno ,  Sixli  V  jussu  edila.  —  XVII.  De  libri  insliluto;  et  ut  ä  Solon>> 
nicis  Parabolis  differat ,  et  ä  libro  SapienU».  —  XVllI.  Dislribulio  operis.— XIX.  De  canonici 
et  antiqua  libri  auctoriute  ad  diKeptandas  fidei  qunstiones.  —XX.  Cur  Salominis  sitdiems: 
Isidori  Hispalensis  locus.  —  XXI.  Ipse  auctor  prophelici  instinclüs  sibi  omiscius. 

I.  Liber  Ecclesiaslicus  is  est ,  quem  sanctus  Hieronymus  in  Prologo  sajpe 
memorato,  el  iiuic  edilioni  prsefixo  ad  libros  Salomonis,  hebraicum  se  r^)e- 
risse  teslatur,  non  Eccicslaslicum,  ut  apud  Lallnos,  sed  Parabolas  praenolatum. 
Ab  eodem  Uieronymo  appellalur  Panaretos  Jesu  filii  Sirach  liber.  Panaretos 
aulcm,  quöd  de  omni  virtule  prjeccpta  tradat ,  quo  elogio  passim  ä  Cnnecis  in- 
aignitur. -Apud  eosdem  Grsecos  inscribitur,  Sapientia  Jesu  filii  Sirach;  iü 
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€Ieiiidiui  Alexandriims;  iu  Origenes,  ia>.  vnt.  contra  Gelsum,  n.  50;  ita  Eu« 
Aebius  tesariensis,  )Sb,  vni.  de  Demonst,  evang.  ad  Danielis  hebdomadas; 
ita  sanctus  Epiphanius,  haeres.  76,  quae  est  Anomdeorum,  ad  cap.  v.  Aetii;  et 
alii  plerique  omnes.  Hanc  inscriptionem  Gomphitensis  editio  retirrait;  Shtinus 
Ter6  codex,  pro  Sapientia  Jesu  fiHi  Siraeh,  habet  simpliclter,  per  contractio« 
nein,  Sapientia  Siraeh;  eäm  Sirach  scriptoris  paler,  non  ipse  scriptor  faisse 
memoretur.  Latini  vero  EcelesiaiHcum  Jesu  filH  Sirach  inscripserunt;  et  Ee*- 
denaaticum  qnidein,  ut  a  Salomonia  Ecclesiaste  distinguerent ,  utroquc  vo- 
cabido  k  concione  deducto. 

Nunc  textas  hebraicus  nusquam  est;  sed  auctoris  nepos  profectus  in  i£gyp* 
tum,  ibi  reliclos  libros  nactus,  avi  sui  Jesu  praeclara  monumenta  in  Gr^cum 
transtalit,  FlotemaBi  Evergetae  anno  trigesimo  octavo,  ut  ipse  in  Prologo  inter- 
pretationia  su»  tradidit ,  qvod  quidem  ad  quäle  tempus  pertineat,  dicemus, 
ubi  de  auctoris  ipsioa  nomine  atque  abtäte  constilerit. 

H.  Et  aactoris  quidem  nomen  ipsa  prodit  inscriplio,  grsecorum  Latinorum* 
qne  omnium  conaensione  flrmata.  Attestatur  Graecus  interpres,  qui  ayum 
säum  egregii  scripü  auctorem ,  lesum  nominet;  quin  ipse  auctor  antiquum  in 
morem,  nomen  suum  scripto  indidit  his  verbis,  quibus  Itbcr  clauditur :  DoC'^ 
irinam  tapientiw  et  öisciplinm  $eripeii  in  eoäiee  ieto  Jesus  filius  Sirach 
Jeroiolymiia  (cap.  l.  29).  En  nomen,  en  genus,  en  patriam  ejus  qui  scripsit 
Übrum ;  omnia  prisco  ritn ,  ut  eqoidem  nesciam ,  quid  Grotio  in  mentem 
▼enerit,  qui  notis  ad  eumdem  locum,  rerba  memorata  ä  nepote  auctoris , 
htyua  libri  editore  et  interprcte,  avi  scripto  addita  asserit,  nullo  codicum 
testiraonio,  nulU  conjecturä,  ut  legenti  patebit. 

Neque  magis  audiendus,  cum  caput  li.  quod  sie  inscrtbitur  :  Oratio  Jesu 
flii  Sirach,  nepoti  tribuit ,  nuUo  prorsus  allato  hitjus  rei  argumento. 

Gravius  id quod  idem  tradidit,  Prsefiitione  ad  notaa  in  tibrum  Sapientiee,  ei 
Ubro  sicut  et  Ecclesiastico  ä  cbriatianis  christiana  queedam  commodis  locis 
addita,  ac  locutiones  quasdam,  quse  magis  ETangelium  sapiant,  quto  vestus- 
tiora  tempora ;  qua  fldudd  multa  mutat ,  gustu  quidem  suo ,  nulld  codiaim 
aut  antiquarum  lectionum  ope.  Quse  si  quisque  pro  libidine  audeat,  omnia 
priscorum  librorum  pcricUlabitur  ildes.  Sed  nos,  quoad  dabitur ,  herum 
omnium  nullam  haberi  oportere  rationcm,  suis  locis  demonstrabimus;  nunc 
quando  nuM  ratione  afferuntur,  pro  certo  dabimus,  omnium  hujus  libri  par« 
liam  unnm  esse  auctorem  Jesum  fllium  Sirach ,  qui  cum  hebraico  sermone 
scripserit;  nepotem,  quocuraque  sit  nomine,  neque  enim  ipse  prodidit,  nihil 
sibi  quidquam  ampliiis  tribuisse,  quam  ut  intcrpretis  ofllcio  fungeretur,  ut 
Ipso  Prologo  constat. 

tu.  Nunc  de  libri  cetale  accuratiüs  disputandum ,  qu6d  ea  res  maxime  ad 
Script!  inlelligentiam  facial.  Duo  aut  cm  esse  videmus,  unde  ha»c  tempora  a»- 
timari  possint :  allenim,  quöd  hiljus  scripli  tempore  gravem  Judaeis  A  genti- 
bns  ac  regibus  incubuisse  vexalionem ,  muHi  loci  probant :  nlterum ,  quöd  ipse 
Slracides  >ironim  iliuslrinm  laudes  referens,  ne  antiquos  (antöm  memorasse 
viderelur ,  suo  aevo  propiorcm  Simonem  Oniae  fllium  pontiflccm  maximum 
ultimo  loco  celebravcrit,  cap.  l.  ex  quo  inteiligitur  circa  ejus  tempora  da- 
misse. 

rv.  Sed  de  Simone  quidem  Oni»  filio  ambiguum  :  cum  duo  ejusdem  appel- 
lationis  exliterint  Josephe  memorali,  Originum  lib.  xif.  alter  secundo,  alter 
quarto  capite  :  Simon  scilicet  primus  qui  justus  dicitur,  Oniae  primi  filius. 
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secondi  OnUe  pater;  ac  Simon  secundos  Oniae  aecimdi  filiiu,  tele  tertii  ^if 
maximi  ac  sanctiasimi  pater,  sub  quo  Yezationem  regum  Syri»  ooBiäMe«  M»* 
chabaica  testatur  bistoria. 

Y.  Ac  Simonis  quidem  illius  primi,  ut  et  aooGeasoram  cjns»  tempom  trän- 
quillissima  ftiisse  constat.  Successere  enim  Eleazarus  frater ,  sab  quo  lxx. 
senum  confecta  interpretatio  est,  Manasses;  alii»  sub  quormn principatn  Jn- 
daicae  res  per  totum  fer^  s«culum  flonierunt;  quse  omnino  ad  eam  pertment 
pacem,  quam  instaurato  templo  diutissimam  atque  inconcossam  lütiiram, 
Prophet»  quidem  omnes,  sed  imprimis  Isaias,  magniflcentissime  prvdixe* 
rant ;  qua  de  re  dicendum  erit  brevi ,  cum  jam  ad  Prophetas  nostra  pr<MniS8a 
DOS  Yocent. 

VI,  Per  hanc  ergo  altissimam  pacem,  cum  gentium  reges  popolum  sanctum, 
flanctam  ciYitatem  ac  templum  omni  honore  cumularent,  nuttus  erat  locus  htf 
Ecclesiastici  nostri  precationibus  :  Innuma  Signa  el  immuia  mmMiia .-  gUn 
fifica  manutn  et  braehium  dextrum :  excita  furorem  et  effunde  tram .-  tolle 
cdversarium  et  affiige  inimieum :  feetina  temptie  et  memento  fime  .*  in  M 
ffiamtMe  devoretur,  qui  salvatur  {ä  Tulgaribus  nt«  humanae  ca^us) :  eifui 
peseimant  plebem  tuam,  inveniant  perditianem  ••  e<mtere  capui  prmeipum 
inimkorum  dicentium  ••  N<m  eet  alius  prmter  nos  (cap.  xxxvi.  6  el  seq.) : 
qu®  qu&m  apte  conveniant  Syrorum  regum  superbi»,  ac  diris  YesLatiombus 
nemo  ignoraverit  qui  Machabaicam  historiam  legerit. 

Atque  hdec  quidem  Ecclesiasticus  pro  universA  plebe  postulat,  pro  se 
autem  speciatim  agit  gratias ,  quod  ad  necem  postulatus,  non  &it  derefictos 
in  tempore  superborum;  qu6d  sit  ereptus  de  tempore  iniquo,  ab  iniquo  rege 
atque  ä  linguä  injustä,  cum  impii  homines  etiam  ex  Israeliticä  gente,  eosqoi 
legem  colerent,  apud  reges  per  calumniam  adorti,  nugestatis  reos  agerent, 
11t  sancto  pontüici  Onise  III  contigisse,  mox  relaturi  sumus;  quibus  eliam 
temporibus  saepe  se  in  vitae  discrimen  adductum,  Deique  gratiä  Uberalam» 
idem  narrat  Ecclesiasticus  (xxxiv.  13 ) : 

TU.  Haec  igitur  efficiunt ,  ne  Simon  primus  is  putetur  fuisse ,  quem  noster  Si- 
racides,  ut  aetati  suae  proximum,  commendaverit;  quin  Eusebius  Caesariensis, 
Tir  in  doctrinA  temporum  versatissimus ,  loco  jam  citato  Demonstratiooi» 
evangelicae,  Jesum  fllium  Sirach  claruisse  refert  sub  eo  Simone,  qui  Oniie  ac 
Machabaeorum  tempori  proximus  ftierit,  quod  Simoni  II,  Oniae  tertii  pairi 
congruit;  accedunt  alii  characteres  alias  obsenrandi,  queis  Simon  Ecdesiafr- 
tici  k  Simone  primo  focil^  dignoscatur. 

VIII.  San6  Eusebius  docet  sub  Simone  II  non  tantüm  Tixisse  Siradden,  sed 
etiam  composuisse  illam  Sapientiam,  quae  Panaretos  appeUetur.  Verikm  doo 
prohibent  quominus  assentiamur.  Primum,  quöd  is  scriptor  eos  tanttoi  coi- 
laudaverit,  qui  vitfl  functi  essent :  Laudemue,  inquit,  viros  gUmoeoe  efjNH 
rentee  nostra»,  dum  viverent  ;....  omnes  Mi  tu  generaüonihus,...  (aire  in 
Tita  suä)  gloriam  adepti  sunt,  et  in  diebus  ipeorum  gloria :  eorpora  ipsorum 
in  pace  sepulta  sunt,  et  nomen  eorum  in  seeeulum  (cap.  xliv.  i ,  7, 44) :  ae 
de  Simone  nostro  speciatim  (l.  i,  3) :  Simon  Onim  filius,,..  m  vtld  $u4 

suffulsit  domum,  et  in  diehus  suis  corroboravit  templum in  dühus  ip^ 

sius  emanaverunt  putei;  et  caetera  id  genus,  ut  addatur  alüs,  quorumme- 
xnoriam  commendabat. 

IX.  Hüc  accedit  alteram,  qn6d  Simonis  etiam  hiyus  tempora  pacallasima 
Iberinty  neque  den!  locum  piis  auctoris  nostri  lamentis  ac  predbua,  qoas  mos 
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retulimus.  Qaod  enim  subditur  :  <^f  euravit  gentem  suam  ;  ei  liberavit  tarn 
iperütiime :  f.  4.  manifeste  perünet  ad  iüum  aliquot  dierum,  aut  mensinoK 
metum,  quo  Ptolenueus  Philopator  i£gypti  rex,  deditA  Jerosolymä,  templf 
adytum  contra  yetitum  legis  aditurus»  Simonis  pontificis  precibus  repentör 
mutatus,  non  modd  ä  proposito  destitisse,  yerüm  etiam  Judiels  postea  bene» 
feciase  memoratur,  ut  ad  hunc  locum  dicemus  :  verbaque  ipsa  indicant,  gen» 
lern  non  tarn  yexatam ,  qu&m  statim  Uberatam  fuisse.  Quare  Ecclesiasticu^ 
nnHas  postea  turbas  refert,  ac  levissimus  motus  altam  in  quletem  desiit; 
quo  fit,  ut  Simonis  quoque  secundi  yiginti  anni  ( tot  enim  in  pontiflcatu  egisse 
memoratur)  pars  sit  vei  optima  illius  beat«  pacis  quam  Prophet»  cecinerint. 

X.  Quin  etiam  Tigebat  illa  pax,  sub  OniA  III,  Simonis  bijyus  filio,  cijgus 
fimsta  initia  memorantur  liis  verbis  :  Cum  saneta  eivitas  hahitareiurin  omni 
face  :  leget  eüam  odMic  optimS  cuitodireniur,  propter  Oma  pofUifieia  pie^ 
loleo»;...  fiebai  tU  ei  ipei  rege»  ei  prHieipee  loeum  eummo  hanore  dignum 
dueerent....  iia  ui  Seleume  (Philopator,  Antiochi  Magni  fllius,  Anüochi  Epi-» 
phanis  pater)  de  reddiühus  suis  prmsiaret  omnes  sumpius  ad  minisierium 
saerifieiorum  pertinenies  (II.  Hac,  in.  1,  2,  3).  Cujus  regis  tempore  soUici-^ 
tari  coepit  Oniae  et  Judaeorum  quies ,  misso  Heliodoro ,  qui  depositas  in  templo 
peconias  diriperet,  sacri  loci  nuyestate  spretä  (ibidem,  8  et  seq.) :  quo  ex 
initio  pessum  omnia  ire,  caedes  perpetrari ,  omnunodis  calumnüs  appeti sanc» 
tos  pontifex,  demum  ab  Antiocho  Epiphane  pelli  sacerdotio,  ac  suffecto  im-^ 
pio  Jasone,  et  post  triennium  magis  impio  Menelao,  pollui  sacerdotium,  gen- 
tiles  ritus  induci,  lex  ipsa  subverti,  optimns  pontifex  per  proditionem  caedi 
(IL  Mach.,  IV.  1,  3,  3,  7,  23,  33  ) :  ex  quo  ea  consecuta  sunt,  quce  llatha- 
thiam,  cjusque  liberos  Judam  Machabaeum,  Jonathan  et  Simonem  ad  pift 
bella  moTerint. 

Omnino  in  arcanis  erat  Judaicae  gentis,  per  antiqua  Prophetarum,  Banielis 
?ero  maxim^,  oracula  reseratis,  ut  h  Seleucidarum  gente  quse  se  diis  »quipa* 
rarerat,  atque  ab  Antiocho  Epiphane,  gravis  illa  persecutio  oriretur :  cigus 
initia  ante  Onise  in  necem,  cum  Jesus  noster  cemeret,  atque  omnia  in  pejus 
raitura  fiicflö  provideret,  has  effudit  preces;  eaque  memoravit  ac  scripsit,  qu» 
in&ndis  temporibus  congruisse  vidünus,  suoque  loco  dariüs  ostendemus. 

XI.  Et  pronum  quidem  esset ,  higus  scripti  etatem  ad  ipsa  Machabaica 
temporarerocare,  quibus  vexatio  graviüs  insurgebat :  verum  illud  obstitit» 
quöd  si  pius  scriptor  post  Ordse  TU  necem  opus  edidisset,  cum  anteactse  sßta-^ 
tis  illustres  laudaret  vires,  neque  hijyus  Onie  parentem  Simon  pneterisset , 
nuDo  modo  praetermissurus  videretur  tantüm  pontiflcem,  profnsarem  eitiia^ 
tis,  defensorem  gentis,  wmulatorem  legis,  quin  eüam  mortuum,  exorato* 
rem  plebis,  Judieque  adijutorem,  omni  denique  virtute  commendatissimum  » 
qualis  iate  Onias  in  Machabaica  historift  describitur  (II.  Mach.,  iv.  2;  xv.  ü)  : 
aqua  quidem  silentii  cum  nuUam  idoneam  causam  k  nobis  inveniri  potuisse 
fiiteamur,  Ecclesiastici  scriptionem,  primüm  ad  Oniae  III  tempora  conferi« 
mus,  tum  in  eos  annos  incidisse  arbitramur,  qui  ab  ipso  persecutionls  initia 
usque  ad  illius  pontiflds  necem  effluxerint;  hoc  est,  secundäm  Usserianas  nt^ 
tiones^  ad  annum  ante  aeram  christianam  circiier  centesimum  septuageslmuia 
primum,  ab  urbe  conditft  fer^  quingentesimum  secundum  octuagesimum. 

Xn.  Nee  me  fugit  ä  Josepho  scriptum  (Originum  xii.  6)  Jasonem  Onias  m 
Dratri  mortuo  successisse :  quod  cum  nostris  rationibus  non  convenit;  sed 
Bftcra  bistorias  Machabaica»  potior  auctoritasi  in  qa&  libro  n.  cap.  nr.  ^.  7» 
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34,  Jasonem  Ooiae  viventi  subsütutum ,  sanclumque  ponüfloem  ali^uanto  posk 
tempore  Menelai  prodiüone  e  vivis  sublalum  esse  scrilKtur ;  cui  aarratioiii 
klem  Josephus  parum  sibi  conseatiens,  libro  de  Machabffiis  (cap.  oi  ei  iv), 
subscripserit. 

Stet  ergo  firma  higus  libri  oetas  sub  Oaiä  lil,  postquam  ab  altissimi  pMe 
ja  diram  vexatioaeni  sub  Aetiocbo  £piphanc,  res  ludaicas  dedudasesse 
constat. 

XUI.  Ac  de  libri  quidem  compositione  haoc  comperimus;  de  nepotis  inter- 
pretatione,  ipse  in  Prologo  prodidit  eam  esse  in  iEgypto  fodam,  octavo  et 
trigesimo  airno  Ptolemaei  regis  Evergetis ;  quod  moltos  fefeilit :  certom  jmleai 
est  duos  fuisse  Evergetas ,  horum  postremum  PloiemaMim  Phyaconen,  ciqus 
etiam  nomine  nummi  cusi  reperiantur  addilo  Evergetae  lilido;  alqiie  fanjns 
duo  inifla;  alterum  proprium ,  quo  regnare  solus  cceperit;  attenun  comraone 
cum  fralre  Philometore;  ciyus  quidem  regni  cum  fralre  initi  amio  oclavo  et 
trigesimo,  ante  Christum  ceatesimo  trigesimo  secundo,  Jesu  Siracidse  nqiQS 
Miam  interpretationem  ediderit,  Joanne  Hyrcano  Simonis  Hanhahaä  Ülto 
pontifice. 

Et  libri  quidem  auctor  posteaquam,  utfit  persecuiionum  tenq^re, 
provincias  oberravit«  quod  ipse  testatur,  xxxiv.  12,  in  JSgyptoeoi 
ubi  Jttdsei  mitioribus  regibus  uterenlur,  atque  ibi  dbiisse  videtnr,  c^gregio 
libro  ibidem  relicto,  quem  parum  vulgo  notum,  ut  in  ei  regio ne,  ubi  inier 
Judseos  quoque  grseca  eloquentia  obtineret,  hebraica  obsdcsceret,  loi^ 
tandem  posl  tempore  nepos  reperit;  quo  quidem  ex  tempore  Eodesiasticos» 
aive  Sapienlia  Jesu  filii  Sirach,  eodemnepote  interpretante  gnece  ioDOtuit : 
hebraicus  textus  magis  magisque  obsolevit ,  ac  tandem  amlssus  est. 

XIV.  De  hoc  autem  libro ,  deque  ejus  inlerprelatione ,  ac  de  Salomonis  Sa- 
pientiA,  sanctus  Epiphanius  de  pond.  et  mens.  n.  4 ;  eumque  secutus  Joannes 
Damascenus,  orth.  fid.  iv.  18,  perturbate  scripserunt,  ex  quibus  inf eras,  et 
avum  et  nepotem  utrosque  Jesu  nomine  appettatos,  nq[K>temque  etiam  ftiisse 
Sirach  fllium;  quod  multi  secuti  sunt :  nos  rem,  non  tantl  esse  docimos  nt 
de  eä  liligare  vacet :  probare  cert^  non  possumus,  id  quod  nonnuUis  placuit, 
librum  nepotis  interpretis  potiüs  quam  avi  scriptoris  nomine  pnenotatum 
fuisse. 

XY.  Latinaß  interpretationis  auctorem  ignoranms.  Cum  enim  sanotss  ffie- 
ronymus,  neque  Sapientiam,  neque  Ecclesiasticum  Yerterit,  horum  libromm 
interpretatio  apud  Yulgatam  nostram  obcinuit  ea ,  quae  in  vulgus,  aanciarum 
quoque  Hieronymi  et  Augustini  tempore  ferebatur ;  cwQUsret  argumenCom  est, 
quöd  idem  Augustinus  speculum  ex  uträque  oono^iegerit;  neque  eas,  alio  ma- 
gis quam  tantse  antiquitatis  titulo,  oommendatas  volumus.  Cffiterum  oec  ülnd 
tacendum,  Ecclesiastici  aliam  tunc  quoque  extitisse  versioaem,  hodierM 
gr«oo  convenientiorem,  qua  et  alii  latini  Patres,  et  Ipse  etiam  Augustinas 
utatur. 

Certö  latina  nostra  interpretatio  muliüm  ab  hodiemo  gneco  diacrepai ,  atqoe 
emnino  neoesse  est  aüum  interpreti  lectum  esse  graecum  codicem,  ac  eum 
quem  nunc  habemus.  Hodiemumplaniorem,  simpliciorem,  breviorem,  «tque 
ideo  sententiis  aptiorem  esse,  nemo  negaverit;  mniü  tarnen  sunt  loci,  im 
quibus  haud  dubid  YuigaUe  nostr»  lectio  sanior  atque  ordinatior;  quo  etiam 
Actum  est,  ut  grasca  perlurbata  in  ^usdem  vulgsiUe  ordinem  redigeada  pnta- 
remus :  quin  etiam  grseca  quoe  habemus  variant,  et  ister  secoitata  lacemsibi 
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siiiitu^  aflferont,  tu  notum  est :  atque  harum  rerum  exempla  suis  locis  melius 
annotanda  nunc  prsetermittimus. 

XVI.  Yvdgatdß  noslra^  versioni  addimus  eam,  ^am  yir  doctissimus,  ac  vete-^ 
Plan  latinarum  grsecaramque  lectionum  solertissimus  indagator  Flaminhis 
NobÜus  ex  Gtsbco  Sixtino  adornavit :  eam  san^  confitemur  afiquot  in  locis 
diariorem,  et  greeco  textui  magis  congniam  fieri  potuisse  :  quominus  autem 
aKam  ederemus,  Sixtini  decreti  reverentia  tenuit,  cum  Oio  et  Nobilii  versio 
«ommendetur,  et  alia  quaevis  quovis  coleHre  prohibeatur.  Bamus  tarnen  in 
iiotis,  quce  planiora  esse  oredimus,  haud  parvo  emolomento ,  nisi  nos  fallit 
ttiimus,  futura  lectoribus. 

XVH.Nunc  auctoris  institutum  facil^  intelligemus :  in  eo  enim  est,  ut  anteces* 
sores  qui  de  sapientiJi  soripserant  imitatus,  de  universae  vitae  ratione  promat 
sententias,  intersertis  inculcatisque  iis,  qus6  ad  temporum  conditionem  ma- 
Um^pertinerent. 

El  &  Salomone. quidem  distal,  qu6d  ille  sententias  inordinatö  ferö,  atque 
inarUficios^,  nuHoquenexu  congerat;  hie  autem  adt^erta  velut  capita  seepius 
reAigat,  et  ejusdem  generis  nectat :  denique  ad  praecepta  morum,  msgomm 
^am  exempla  a^jungat. 

A  Sapientise  ver6  libro  eatenus  diifert,  quöd  is  quidem  ftisiüs  Graecorum  in 
toorem  disserat;  hujus  autem  pressiüs,  ac  Salomonico  magis  ritu  modoque 
carrant  sententi».  Ac  Sapientiie  san6  liber,  in  snmmä,  ut  videtur,  pace  con* 
acriptus  Alexandrise,  nullA  turbarum  mentione,  id  agit  ut  sanctam  quidem 
^ntem  intei*  ethnicos  versautem  ab  idololatriä,  ifigyptios  autem  afiosque 
genlües,  necpopulos  tantüm ,  verum  etiara  reges  ä  vexando  populo  Dei,  pri»* 
^orum  ifigyptiorum  exempk),  deterreat :  Ecclesiaslicus  ver6  jam  gravi  per* 
aecutione  incumbente,  ac  gentilium  rilibus  invalescentibus,  poQuloque»  «it 
diximus,  sacerdotio,  calamitatem  deprecetur,  legitimosque  ritus,  ac  sacer* 
dotii  jora  commendet  (xxxvi.  19;  xlv.  30,  M;  l.  AI  et  seqq.  )• 

XVIII.  Opus  tres  in  partes  divisum  videtur.  Prima  et  secunda  eae  siat  cap.  e 
et  xxiY,  in  quibus  pro  mcre  sapientium  hebraeorum,  de  sapientiä  multa 
prsefatus,  huic  praefationi  connectit  omnimodas  sententias:  quibus  duabus 
partibiis  aequft  propemodum  distributione  dislinctis,  accedit  tertiaäcap.  xtn. 
j^.  45 ,  in  qud  exorsus  ä  Dei  laudibus,  atque  in  virorum  Ulustrium  commendar» 
tioAem  efliistts ,  piam  in  orationem,  sanctamque  adhortationem  desinit« 

XIX.  De  libri  auctoritate,  in  praefatione  ad  Sapientiam,  quod  ad  instifa- 
tum  nostrum  attinet,  satis  superque  diximus.  Et  Graeci  quidem  aliqui,  puta 
Epipbanius,  quique  eum  exscripsit  Joannes  Damascenus,  locis  suprä  citatis» 
alunt  Sapientiam  Salomonis  et  Jesu  fUH  Sirach  libros  quidem  esse  utiles,  noa 
tamen  accenseri  Solere  Scripturis,  quas  in  arcä  testamcnti  repositas  putabant. 
AI  idem  Epiphanius,  haeresi  76,  quae  est  Anomaeorum,  exprobrat  Actio,  si 
Spkitn  sanclo  esset  genitus,  id  acturum  fitisse,  ut  sacris  codicibus  veteris 
Testamenti  usquead  Estheris  tempora,  ac  novi  Testament!  Ubris,  item  Sapien* 
tiis  cum  Salomonb,  tum  Jesu  filii  Sirach  pervolutis,  se  ipsum  ( ut  novae  sectse 
condilorem)  condemnaret;  quo  nihil  clarius,  ut  probetur  hos  etiam  libros 
aequ^  ac  atios,  non  eodem  licet  ordine,  Inter  propfaeticas  scripturas  recensitos  : 
quippe  qui  ad  haereses  profligandas  pariter  cum  caeteris  advocentur.  Huc 
accedil  Origenes,  qui  Sapientiam  Jesu  Siracidae  pari  cum  allis  Scripturis^ 
etiam  Salomonicis,  auctoritatis  commendalione  proferat :  initio  lib.  vi  contra 
Celsum,  n.  7,  cujus  generis  innumerabilia  testimonia  extare  in  confeaao  est.^ 
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In  ocddente  Tero  Tidimus  Augusüni  locum  ex  Ecdesiastico  »qo^  aeex  Pen- 
tateucho  liberum  arbitrium,  aliaquefldei  dogmaU  asserenlis  (Praef.  in  Stp.  )• 
4kc  ne  afiricanam  tant&m  Ecdesiam  laudare  videamur,  huac  secutos  ^  Gdlis 
nostris  Prosper  urget  CbDatorem  adhibiüs  EcdesiasUci  testimoniia  ( coot. 
CoUat.  n.  40,  et  alibi  passim,  nunc  cap.  i3»  n.  4 ) :  quin  ipse  GoOator  in  GaDiis 
quidem  agens,  sed  tarnen  Graeconim  magis  imbutus  sentenliis,  haud  minus 
quam  CJBteras  Scripturas,  eumdem  librum  laudat  (Coli.  xiii.  cap.  12 ).  Com 
autem  ibidem  librum  Pastoris  attulisset,  respondet  I^oqper  :  Jllud  muUiui 
auctoriUUii  Ustimonium,  pariadictunis  de  Eccle^iastico,  nisi  hunc  et  cano- 
nicum et  ab  apocrypho  secemendum  duceret.  Sic  autem  videmus  uträque  ex 
parte  laudatum  ad  alBrmandam  fldem,  et  ab  orthodoxis  et  ab  adyersariis: 
quod  quidem  ab  antiqud  traditione  manaverat.  Gui  enim  non  notus  IHe  Ecde- 
siastici  locus,  quem  tantoper^  S.  Cyprianus  ejusque  synodus  Septem  el  octo- 
ginta  episcoporum  in  causa  rebaplizationis,  et  quidem  sub  nomine  Salomonis 
urgdmnt :  <^»  bapHzatur  d  moriuo,  quid  profieit  lavatio  ejus  (Ecdi.,  xxxnr, 
30;  Gonc.  Gart,  sub  Gypr.  27 )?  Neque  catholicae  sententiae  defmisores  deireo* 
tabanl  auctoritatem,  cum  huic  loco  S.  Augustinus  studiosissim^  req>onderei 
( lib.  VI.  de  Bapt.  54 ,  n.  66,  etc. ) ;  adeo  solemne  erat  adhibere  hunc  übroffl  in 
asserendis  fldei  dogmatibus. 

XX.  Gur  autem  Salomonis  diceretur,  Isidorus  Hispalensis  exponit  bis  veitHS : 
Ecdesiasticus  morum  pen6  omnium  disciplinam,  et  sanctse  religionis  conTer- 
sationem  affiitim  copios^e  describit.  Bictus  est  autem  Ecdesiasticus  pro  eo, 
qu6d  in  medio  ccBtu  populi,  id  est,  coram  ecclesiä  fuerit  habitus :  hie  emm 
propter  nimiam  sensüs  similitudinem,  eteloquii  parilitatem,  Salomonis  titiüo 
prsenotatur.  Gonstat  autem  hunc  librum  ä  Jesu  filio  Sirach  editiim  fiiisse^ 
inter  reliquos  sanctarum  Scripturarum  libros  pari  habitum  Yeneratione  (lik 
Prooem.). 

XXL  Quin  ipse  Siracides  prophelici  spiritüs  et  instinctüs  sibi  conscaus ,  hsc 
dicebat:  Ut  fi$ron  enim  repkius  mm.  In  voee  dicii:  ObaudiUme,  divnd 
fntduM  (  sancta  fldelium  soboles  )  :  xxxix.  46, 17,  ctyus  rei  gratiäaddit: 
dodrjfiam  tapieMim  el  diiciplinm  icripMit  in  eodiee  iiio  Jesu$  filiu$  Siratk:.. 
teittui  qui  Jn  iitis  verstUur  boms  (  l.  S9,  30).  Neque  Salomon,  aut  qoivis 
alius  diYino  spiritu  afflatus,  nugorem  sibi  conciliant  auctoritatem  quim  hie 
auctor  passim;  atqueita  omnino  sua  praedicat,  ut  solent  ii  qui  se  nomine 
actos,  nee  se  ipsos  loqui,  sed  in  se  Deum  sentiunt. 
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SAPIENTIA  SERAGH. 
PROLOGUS. 

SIXTINA    VEESIO. 

Cdm  maUa  nobis  et  magna  per  legem , 
et  prophetas,  et  alles  qnl  lUos  seeuti  sunt , 
data  sint,  pro   qulbos  oportet  laudare 

1«  Mätionm  notU  :  Tide  Gr. 


EGGLESIASTIGCS  JESU  PIUD  SDUCH. 
PROLOGUS. 

TBRSIO    YULGATA« 

Holtomm  nobis  ^  et  magnorom,  per 
legem  et  prophetas ,  alioeque  qnl  secuü 
sunt  illos,  sapientia  demonstrata  est, in 
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Israel ,  doctrin»  et  saplenU»  caaB&,  cüm- 
^e  eo6 ,  qal  legunt ,  non  solüm  Ipsos 
oporteat  flerl  ecientes,  sed  eUam  extra- 
neU  Btadio  disclplins  ductos  posse  et 
dlcendo  et  scribendo  prodeue  :  avos 
meuB  Jesus ,  postquam  ampUus  se  dedlt 
ad  diligentiam  lectiODls  legis,  et  prophe- 
tarum ,  et  alioram  librorum ,  qui  nobis  k 
parentibus  oostris  traditi  sunt,  atque  in 
his  eum  qui  satls  esse  posset,  h<d»ltum 
fiibi  comparasset ,  voluit  et  ipse  scribere 
aliqald  eorum  quae  ad  doctrlnam  et  sa- 
plentiam  pertinent,  ut  desiderantes  dl»- 
cere,  etiam  herum  particlpes  facti ,  multö 
magis  proflclant  per  vitam  legitimam. 
Hortor  Itaque  venire  vos  cum  benevolen- 
tlA ,  et  attentiorl  studio  lecUonem  focere , 
et  Tenlam  habere  in  iUis,  in  qulbus 
vldeblmurin  nonnuUis  ad  Interpretandi 
rationem  elaboratis  dictionlbus  deflcere. 
N(m  enim  eamdem  vim  habent  hsBc 
in  seipsis  hebraicö  dicta,  atque  ad  al- 
teram  translata  llnguam.  Non  solüm 
autem  hsc,  sed  et  ipsa  lex  et  prpphetls^et 
csBterl  libri  non  parram  habent  differen- 
tlam ,  quando  inter  se  dlcuntur.  Nam  in 
octavo  et  trigeslmo  anno  temporibos  Pto- 
lemsl  Evergetis  regis,  postquam  perveni 
in  iGgyptum ,  et  cum  multum  temporis 
Ibi  fnissem ,  inveni  exemplar  non  panrae 
doctrinas.Maximö  necessarium  putavi  ipse 
aliquam  adhibere  diligentiam  et  laborem 
Interpretandi  librum  istum :  multam  enim 
Tlgiliam,  et  doctrlnam  attuli  in  spatio 
temporis  ad  hoc ,  ut  ad  flnem  ducens  Is- 
tum librum ,  ederem  etiam  ils  qui  In  pa- 
itBciä  volunt  discere  praeparatl  moribusad 
TiYendum  In  lege.  i 


qulbus  oportet  laudare  Israel  doctrin»  et 
sapientias  causA ;  quia  non  solüm  ipsoa 
loquentes  *  necesse  est  esse  peritos ,  sed 
etiam  extraneos  *  posse,  et  dicentes  et 
scribentes  doetlsslmoe  flerl.  Avus  mens 
Jesus,  postquam  se  amplius  dedlt  ad  dili- 
gentiam lectionis  legis,  et  prophetarum, 
et  allorum  librorum, qui  nobis  ä parenti- 
bus nostris  traditi  sunt,  voluit  et  Ips6 
scribere  aliquid  herum,  qn»  ad  doctrl- 
nam et  sapientiam  pertinent,  ut  deside- 
rantes discere,  et  illorum  periU  Cactl, 
magis  magisque  attendant  animo ,  et  con- 
flrmentur  ad  l^timam  vitam  ^  Hortor 
itaqfie  venire  vos  cum  benevolentlA,  et 
attentiorl  studio  lectionem  facere ,  et  ve- 
niam  habere  •  in  illis,  In  qulbus  vlde- 
mur,  sequentes  Imaginem  sapientias  *,  de- 
flcere in  verborum  compositione.  Nam 
deflciunt  verba  hebralca '',  quando  fuerint 
translata  ad  älterem  llnguam.  Non  autem 
solüm  haec,  sed  et  Ipsa  lex  et  Prophetie*, 
caeteraque  allorum  librorum ,  non  parvun 
habent  dlfferentlam  S  quando  Inter  se^ 
dlcuntur.  Nam  In  octavo  et  trigeslmo 
anno  temporibus  Ptolemael  Evergetls  ^  re- 
gis, postquam  perveni  In  iCgyptum,  et 
cum  multum  temporis  ibI  fulssem,  Inveni 
ibI  llbros  rellctos,  non  parvas  neqoe  con- 
temnends  doctrinie.  Itaque  bonum  et  ne- 
cessarium putavi ,  et  ipse  aliquam  addere 
diligentiam  et  laborem  interpretandi  li- 
brum Istum ;  et  multA  vigillä  attuli  doc^ 
trinam  ^*  In  spatio  temporis  ad  lila  quae 
19  ad  flnem  ducunt ,  librum  lalum  dare , 
et  lllls  qui  volunt  ^  anlmum  Intendere  et 
discere,  quemadmodum  oporteat  Instl- 
tuere  mores,  qui  seeundüm  legem  Do-, 
mini  proposuerint  vitam  agere. 


9.  ifon  ioUm  Ipsoi  loquentes :  doeentei  sive  voee,  sive  leripto. 

t.  BxtHuieai :  tb  IiraeliUeft  repaUiel ,  sive  k  sapieoü«  lUidlii ,  neoeaae  eai  atplenlnm  dicU 
recdentes»  et  ipaoa  in  dioendo  et  acribendo  docUorea  flerl. 

4.  Jd  legUimam  vUam  /  ex  legla  placiUa  componendam. 

5.  Vetäam  habere  :  dare. 

e.  Sequeniee  imaginem  tapienUas :  Gr.  deeat.  Senaoa  eal,  aenteDtlia  Inhärentem,  In  verbo- 
nim  oompoaitloDe  nonnunquam  defeciiae. 

Y.  Defldimt  verba  hebraica :  non  eamdem  Tim  habent. 

t.  ipta  lex  et  Propheta.  Emc  iodicaat  dod  modd  legem,  verdm  etiam  Prophetaa ,  alicaque 
sacroa  libraa  Jam  in  grocum  yeraoa  :  tc  de  lege  quidem  conatat ,  cum  lxx  lolerprelea  long^ 
aniea  prodilaMot  Eleaaaro  pontiflee ,  Ptplemco  philadelpho  rege. 

9.  Non  parvam,,.,  quando  Inier  u  dlcuniar  :  oonfenintor. 

le.  Pioiemtel  BvergeOs :  Tide  praf.  num.  xui. 

II.  MuUA  vlgiUA  attuU  doctrlnam  :  Gr.  mulUm  vigillam  et  doelrlnam  attnll. 

13.  M  Uta  quce :  Gr.  ad  boc  ut  ad  flnem  ducena,  etc. 

lt.  Sl  aus  qui  volunt :  Gr.  interaerit :  IIa  qui  in  par<Bdi ,  in  viclnia  locia :  melida ,  In  pere- 
grinatione :  Judasla  in  exteraa  reglonea  longo  latique  diipersla  ac  aspi  peregrlnantlbua ;  queoft- 
admodum  tpae  auetor  xxxiv.  12 ;  li.  is.  Hone  ergo  librum  peregre  agentibna  comparaJbai«  ne 
i  palriia  le^timlaque  riUbos  ad  gentium  mores  deficerent. 


ECCLESIASTICUS. 


CAPUT  PRIMUM. 

jidhorlatio  ad  sapientiam  :  ^ui  dignHas :  com  Zfei  Umore  eonfmgiUtr, 


SIXTINA  TSUIO. 

OÄmls  saplentia  k  Domino  est ,  et  cum 
Hlo  est  in  Kvum. 

Arenam  maris ,  et  phivis  gutta« ,  et 
dies  Bsculi  quls  dlnumerabit  ?  AHitudi- 
liem  coeli  et  lirtitadfnem  terrae ,  et  abya- 
8nm, 

Et  sapientiam  qnls  InTestlgabit  ? 

Mor  omninm  creata  est  sapientia ,  et 
hfteliectns  prudentls  ab  aevo. 


Badix  sapientlae,  cni  revelata  est?  et 
astutiaslllios  quis  agnovit  ? 


Ünns  est  sapiens  metnendns  nimis ,  w~ 
dens  super  thronum  suam. 


Dominus  ipse  creavlt  eam ,  et  vidit ,  et 
dfnütaeravit  eam , 

£t  effndit  tllam  super  omnia  opera  sua, 
cum  omni  carne  secundüm  datum  snnm 
et  prsebuit  illam  diiigentibus  se. 

Timor  Domini ,  gloria ,  et  gloriatio ,  et 
Intltia ,  et  corona  exuhationis. 

Timor  Domini  delectabit  cor,  et  dabit 
IfiBtitiam  et  gatidlum,  et  longitudinem 
idienim. 

Tiraenti  Dominum  bene  ertt  in  extre- 
mis f  et  in  die  defunctionis  busb  inyeniet 
gratiam. 


VCR8I0  TVLGATJU 

1.  Onrnis  sapientia  k  Domino  Deo  est, 
et  com  lUo  fuit  semper,  et  est  ante  leTum. 

2.  Arenam  maris,  et  pluYisc  guttas,  et 
dies  saeciiU  qnis  ^dinumeravh?  AftKodi- 
nem  cccli ,  et  latitndinem  terne ,  et  pro- 
fmidnm  abyssi  quis  dimensns  est? 

3.  Sapientiam  Dei ,  prseedentem  onmia, 
quis  Inrestigavit  ?  ' 

4.  Prior  omni  um  creata  est  sapientia, 
et  intellectus  pmdenti«  ab  «ro. 

5.  Föns  sapientlsB  verbum  Dei  In  excd- 
sis  :  et  ingressus  iUius  mandata  aeterna. 

6.  Badix  sapientiffi  cur  revelata  est,  et 
astutias  illins  quis  agnovit  P 

7.  Disciplina  sapientiae  cni  rerelata  est 
et  manifestata?  et  mnltipUcatlonem  in- 
gressus IHtos  quis  loteUexit? 

8.  Unos  est  alüssimus  creator  onmipo- 
tens  et  rex  potens ,  et  metnendus  ninüs, 
sedens  super  thronum  iilius  et  dominBiis 
Dens. 

9.  Ipse  creavit  illam  in  Spiritn  sancto, 
et  vidit ,  et  dinnmeravit ,  et  mensns  est 

10.  Et  elTudit  illam  super  omnia  opera 
sua  ,  et  super  onmem  carnem'secunduni 
datum  sunm ,  et  praebnlt  iHam  dillgenU- 
bns  se. 

11.  Timor  Domlnl  gloria,  et  ^orialio, 
etlaetitia,  et  oorona  exoltationis. 

12.  Timor  Domini  delectabit  cor,  et 
dabtt  Ifttltiam ,  et  gaudlum ,  et  longitudi- 
nem dierum. 

13.  Timenti  Dominum  bene  erK  in  ex- 
tremis ,  et  in  die  defunctionis  su«  bene- 
dicetur. 


t.  itfitfe  atvwn  :  ante  omnia  sscala  :  In  avam ,  Gr.  in  tttemom. 

3.  z.  AÜUiidlnem  coßU saplenUäm  Dti :  Gr.  attUodioem  coeli , et  latftudioem terra, et 

abyisum ,  et  lapienliam  quis  invetUgabit?  hoc  est ,  lapienüt  tarn  est  impenetrabiUs ,  quim  iMa 
tria. 

4.  Creata  est ; cxr/^eu ,  genila  est,  oonstituta  est,  ordinata  e«t,  et  omnibus  Dei  operflnf 
prapoaita  est  sapientia ;  bsc  enim  omnia ,  grsca  vox  sonat ,  nt  notant  Atlianaiius ,  Eusebius ,  et 
alli  passim.  Yerilas  autem  bebraica  in  Proverbiis ,  nnde  ista  deducta  sant ,  clarö  babet  gencn- 
tfonem ,  nt  notavimus.  Pro?.,  vixi.  23.  siTe ,  creata  est  in  liominum  cordibus ,  et  effosa  super 
omnia  opera  Dei :  infri ,  lo. 

5.  Verbum  Dei :  verbum  illiid,  illa  Sapientia  apud  Denm ,  origo  est  sapienUe  in  noi  derl- 
vatsB.  Ingressus  ilüus  :  vias :  oonsllia  :  opera.  Deest  in  multis  codiclbus  grcda. 

0.  AstuUas  ÜUus :  varia  et  arcana  consilia. 

8.  Unus  est  :  addit  Gr.  sapiens.  •S'uper  thromafi  iUtus :  snnm  :  Gr; 

9.  In  SpMtu  sancto  :  per  creaiorem  ühim  spiritnm,  quo  mnndam  cor,vemqae  sapienlia 
treatur  in  nobis.  St  dtmaneravtt :  noTlt  omnia ,  qua  Sapientia  numero,  mensurA,  pondere  dis- 

IWCRlK.  Sap.,  XT.  31. 

SD.  Bffudit  illam  :  qodd  in  Omnibus  Dei  operibus  ars  opificis  elucescat  Seeundim  doM 
suum  :  secundüm  TOluntatem  ac  mensuram  suam.  I.  Cor.,  xii,  ii;  Epb.,  iv.f.Qoisqoe  babet 
qnanuim  dederit. 

is.  In  die  defwwUottis  :  mortis ,  cujus  vocis  alteram  interpretatioaem  babes  19. 


CAPUT  I. 
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Initlam  sapientls,  timere  Deum;  el 
«am  ^fidelibuft  In  vulvi^  concreetem  est 
eis;  «fc  eum  homtolbus  fundamentuoi 
amsiiU  nldiflcaTtt,  et  eum  eenliie  eomm 
concredetar. 


Plenftudo  saplentise ,  timere  Dominum : 
et  Inebriat  eos  de  fructibus  e^os« 

OnuMDi  domun  iiliiiB  im^ebit  deaide- 
rils,  et  recepCaoula  de  feneraUoiiibus  ^os. 

Gortiäi  safientis,  tknoc  fiomini,  ^r- 
minagiB  pacem ,  et  sanltatem  incolnmita- 
tis  :  et  vidit ,  et  dinumeravit  eam. 

Scientiam,  et  cognitionem  inteUeetds 
elbidlt ,  et  gloriam  tenentium  ipsam  exal- 
tavlt. 

Radix  saplentls  est  timere  Dominum , 
et  rami  ejus  lengCTHas. 


Non  poterit  ira  ii^usta  JustÜicarl :  Im- 
petus enim  irae  ejus  subversio  est  ejus. 

Usque  in  tempus  susünebit  patiens ;  et 
postea  reddetur  ei  jucunditas. 

Vsque  in  tempus  abscondet  verba  sua , 
et  labia  fldeüum  enarralmnt  sensum  ejus. 

In  thesauris  sapientiae,  parabola  scientise: 
execratio  autem  peccotori ,  cultura  Del. 


14.  Dilectio  Dei  bonorabüis  sapientia. 

15.  Quibus  autem  apparuerit  in  visu , 
dMIgont  eam  !b  Tlstone,  et  In  agnitiene 
magnalium  saorum. 

16.  Initium  sapientl» ,  timor  Domini : 
et  oum  fldelllMis  tn  vuhA  eoncreatns  est, 
eam  electls  fontiris  gradKur,  et  cmn  Jufr- 
tis  et  fideiibus  agnoscitur. 

17.  Timor  Domini ,  scicntiae  reügiositas* 

18.  AeHgloDtas  cuetodlet  et  Jostiftcabit 
cor  :  jucimditafteBi  affse  gaudium  dabit. 

19.  Tlmeoll  IKMninum  lM«ie  erit ,  et  in 
diebus  consuaimatlonfs  illins  benecUeetnr. 

20.  Plenitudo  sapientise  est  timere 
Denm,  et  pleoitido  ä  fructibus  ßlios. 

21 .  QmMm  ^m«m  ilHus  impldrit  k  ge- 
neraiUODUHM,  et  receptaeula  k  thesauris 
iilius. 

22.  Corona  sapientl»,  timor  Domlai« 
replow  pacem ,  et  salotis  fmctmn : 

23.  Et  vidit,  et  dinumeravit  eam  : 
utraque  autem  sunt  dona  Del. 

24.  Scientiam,  et  inteilectnm  prudentio 
sapientia  compartletur :  et  glpriam  (enen* 
tium  se  ,  exaltat. 

26.  Radix  sapientisß  est  timere  Domi- 
num :  et  rami  Illins  longn^. 

26.  In  thesauris  sapientia  intelleetlis, 
et  scieotiffi  religiosilas  :  execratio  autem 
peccatoribus  sapientia. 

27.  Timor  Domini  expeUIt  peccatum« 

28.  Nam  qul  sine  timore  est ,  non  pote- 
rit Justiflcari :  iracundia  enim  animosi- 
tatls  iilius ,  sabversio  iilius  est. 

29.  Usque  in  tempus  susUaebit  patleia : 
et  postea  redditio  Jucunditatis. 

30.  Bonus  sensus  usque  In  tempus  abs- 
condet verba  iiUiis,  et  laJUa  multonuii 
enarrabunt  sensum  Uilua. 

31.  In  thesauris  sapientis  signiflcatio 
diacipUa»  : 


15.  Quibus  apparuerit  in  vitu  :  ut  Salomoni ,  ni.  Reg.,  iii.  s  :  diliguni  eam  :  idemSalomoe 
per  aomnom  ySapienliam  boni«  omnibui  anlepooeni ,  ejus  magniOca  dont  suscepii.  Ibid.,  ii  et 
seqq. 

fS.  Cum  etectts  fcßminls  :  cujus  loco  Gr.  cum  lioiniDibus  fuDdameotum  ascali  (  vIub  bu- 
man»  sostenUGulum,  rirttitem  ipsam  tclHcet)  nidifica? il  ( quaii  excliuis  ovU  peperit).  Quibus 
osteodii,  ab  Ipsi  ioCiDtlA  inaiuun  cum  Umore  Domini  sapientiam. 

90.  Plenitudo  ä  fructibus  :  ex  frucUbug. 

21.  Impiebit  ä  generaüonlbus  :  impleblt  ft-uctibui ,  sive  proveDtibus.Prapositio  redundat,  ut 
in  btc  imerpretaiione  panim :  quod  lemel  notandum :  Gr.  Implebll  detiderlls«  boc  est,  copitii 
bonit :  receptaeula :  cellas ,  borrea. 

SS.  St  vitftt,  0f  4Unmnera»U  tarn :  pMeoa  et  inoohnililam  soo  imaiefD  ae  menut  tribvit. 

94.  Compartietar :  disperiiet :  Gr.  effudit,  implult.  Tenentium  se  :  tenenüum  ipnm :  Gr. 
9tt.  Mrnni  UUus  kmgmvi :  Gr.  longavtiat ,  loiigiiude4ienmi. 

95.  Qui  sine  Jimore  est :  vide  Gr.  iimmiMim  animasitaUs :  vide  Gr. 

ae.  f^arbaUUuBi  Qt,9mi^  lolo  verau  fide  Gr.  SenfM  est :  iRMninis  taeta  aique  ipM>  fi- 
lenUo  fenerandi ,  mulü  uliro  sensa  laudabnntj  quo  fit,  ut  defensione  slve  excusaUone 


Si.  Significaiio  disOpUna :  ex  eo  thesanro  enunpumaentcBtte  i  liTe  nl  habet  Gr. 
erudiu.  Tide  26 ,  27. 
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EGCLESIASTICUS. 


Concapisti  sapiealiam  ?  wem,  mandata ; 
et  Dominus  prasbebit  tibi  eam. 

Sapientia  enim  et  discipUna ,  timor  Do- 
miiil,et  quod  benepiacitum  est  Uli,  fldes 
et  mansuetudo. 

Non  Bis  ineredlbllis  tlmorl  Dominl ;  et 
ne  aceesseris  ad  eom  dapUei  eoide. 

Ne  fueris  hypocrita  in  conapeetn  homi- 
num ;  et  in  labla  toa  intende. 

Non  exaltes  te  ipsum;  ne  eadas ,  et  ad- 
dacas  aninue  tas  InhonoraUonem. 

Et  revelabit  Dominns  abeconsa  toa ,  et 
in  medio  synagogs  elidet  te. 

Qooniam  non  accessisU  ad  tlmorem 
Dominl ,  et  cor  tuum  plenom  est  dolo. 


32.  Execratio  autem  peecatorl ,  cnltm 
Dd. 

35.  Flli,  eonenpiseens  saplentiam^con- 
seira  Justitiam;  et  Dens  prasbebit  ilkm 
Ubi. 

34.  Sapientia  epim  et  diseiplina  tlmor 
Dominl ,  et  qnod  iMneplaeltam  est  Uli , 

36.  Fides  et  mansuetudo,  et  adImpWft 
thesanros  illlua. 

36.  Ne  ris  ineredibilis  timwi  Domini; 
et  ne  aceesseris  ad  illom  dopUei  eorde. 

37.  Ne  fueris  hypocrita  in  con^ecta 
hominum ;  et  non  scandaliieris  in  iabUs 
tnis. 

38.  Attende  in  illis ,  ne  forte  eadti,  et 
addueasanim»  tos  inhonorationcm, 

39.  Et  reretet  Dens  absconsa  Uia ,  et  in 
medio  synagogae  elidat  te : 

40.  Quoniam  accessistl  maligna  ad  Do- 
minum ;  et  cor  tuum  plenum  est  dolo  et 
iallacM. 


CAPUT  II. 

PatimtUa  :  ientaUo  *ive  proöaOo :  timor  Del :  fiducia :  duplUi  corde  :  dwabuM  vüs  ingredi : 

Inctdere  in  mamu  Del. 


SIXTIHA  Ysasio. 

Pili,  aecedens  ad  senritutem  Domini 
Del ,  prspara  animam  tuam  ad  tentatio- 
nem. 

Dirige  cor  tnnm ,  et  sustine  :  et  ne  fefr- 
Unee  in  tempore  obductionis. 


Goi^nngere  ei,  et  ne  recedas;  ut  cres- 
cas  in  noYlssimis  tuis. 

Omne ,  quod  tibi  applicitnm  fuerit ,  ac- 
cipe,  et  in  humiUtate  tul^  patientiam  habe : 

Quoniam  in  igne  probatur  anrum,  ho- 
mines  ver6  receptibiles  in  camino  huml- 
DaUcmis. 

Crede  ei,  et  reeuperabit  te  :  dirige  vias 
tuas ,  et  spera  in  illum. 


VK18I0  VUL6ATA. 

1 .  Pili ,  aecedens  ad  servltntem  Dei ,  ita 
in  JustitlA  et  timore;  et  prspara  anünun 
tuam  ad  tentaUonem. 

2.  Deprime  cor  tuum ,  et  sustine  :  In- 
clina  anrem  tuam ,  et  snscipe  verba  intd- 
lectAs ;  et  ne  festines  in  tempore  obdoe- 
tionis. 

3.  Sustine  sustentationes  Del :  coqjon- 
gere  Deo ,  et  sustine ,  ut  creacat  in  noTis- 
Bimo  Tita  tua. 

4.  Omne,  quod  tibi  applicitnm  ftierit, 
accipe  :  et  In  dolore  sustine ,  et  in  hnmi- 
lltate  tuA  patientiam  habe : 

6.  Quoniam  in  igne  probatur  anrum  et 
argentum;  homines  verö  receptibiles  in 
Camino  humlUationis. 

6.  Crede  Deo ,  et  reeuperabit  te  :  et  di- 
rige vlam  tuam,  et  spera  in  lUum.  Sem 
tlmorem  lllius  ^  et  in  iUo  Toterasce. 

SB.  IncrtdibiÜt :  inerBdnliis. 

ST.  Non  icandalizerii  :  ne  yerbii  toU  eipitre :  Tide  Gr. 

89.  ReveUt  Dem  abtconta  im :  oocolla  flagliU  tua.  Jer.,  xux:  EieA.,  miu  M  nudiß 
synagogoB :  pablioi. 

t.  ^d  ientationem  .-  eam,  qn«  Tenator  lo  dotoriboi  et  cmeiaüboi  perferendis,  deqoi 

ROM.,T.8,4,5. 

3.  We  fetUnei :  ne  prsdpite  et  impatiente  tii  iDimo  s  in  ien^re  obduOhnU.  Gr.  iamHAt , 
ImpetAs ,  ilUte  calamiutis ;  oppreasicois ,  at  Volgit.  Tertit  zl.  9. 
8.  Sustentaüanei  Dei  .•  tribolallonei  ab  ipm  inuBims.  Ut  crewol.-attenl  ttbi  prongertff 


4.  Onme^^aiod  appadHimAM'if  .-cisasomiiBSfeettiidos  et  adTenos.  m  *iiMill/«le  .*  deiee- 
IIOM;cdai  Intarram  AMris detorbttus. 
B.  Ai  tffo  veierMOB  .*  leiMsoe  in  tinnre  ejus. 
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Hetnentea  Domlnnm ,  snsUnete  mlseri- 
eordiam  ejas ,  et  non  deflectatis  ne  cadaUs. 

Qal  Umetift  Dominum,  credlte  Uli :  et 
iMm  eadet  merces  Testra. 

Qol  timetis  Dominum ,  sperate  in  bona , 
et  in  IstiUam  sseuli ,  et  misericordiae. 


Herleite  in  anti([ua8  nationes,  et  Ttdete : 
qoia  confldlt  in  Domino ,  et  conftuua  estP 

Autqnia  pennansit  in  timoie  ejus,  et 
derelJctuB  est  ?  aut  quis  inyocavit  ilium ,  et 
deapeiit  eum  P 

Qnoniam  plus  et  miaerteon  est  Dcmiinus, 
et  remittit  peccata,et  salvat  in  tempore 
tiibulationis. 

Vs  eordibns  timidis ,  et  manibns  diseo- 
latla ,  et  peecatori  ingredlenti  duabus  vlis. 

V»  dlssolnto  cordi  qula  non  credit; 
Ideo  non  protegetur. 

V«  Yobis ,  qui  perdidistis  sustinentiam : 
ei  quid  facietls,  cum  inspicere  ccepeiit 
Dominus? 


Qni  timent  Dominum ,  non  ernnt  incre- 
dlbilea  yerbis  illius :  et  qui  diligunt  illum , 
conaerrabunt  Tias  ejus. 

Qui  timent  Dominum,  Inquirent  quae 
lieneplacita  sunt  el :  et  qui  diligunt  illum, 
Tepl<Ä»untur  lege. 

Qui  timent  Dominum,  pneparabunt 
eorda  sna ,  et  in  conspeetu  IIUub  humilla- 
boBt  animas  suas. 


Incidamus  In  manns  Domlnl ,  et  non  in 
manusbominum. 

Secundüm  enim  magnitudinem  ipsius, 
et  sie  mlsericordia  ilUus. 


7.  Hetuentei  Dominum,  rasttnete  mise- 
ricordiam  ejus :  et  non  defleetatls  ab  illo» 
necadatis. 

8.  Qui  timetis  Dominum ,  credite  IUI : 
et  non  evacuabltur  merces  restra. 

9.  Qui  timetis  Dominum  sperate  In 
illum :  et  in  oblectationem  yenlet  vobia 
mlsericordia. 

10.  Qui  timetis  Dominum  diligite  illum : 
et  lllumlnabuntur  eorda  yestra. 

11.  Resplcite,  flül ,  nationes bomlnum : 
et  scitote  qula  nuUus  speraTit  in  Domino, 
et  conftasus  est. 

12.  Quis  enim  permansit  in  mandatia 
ejus ,  et  derellctus  est?  aut  quis  InTocavit 
eum  ,  et  despexit  illum  ? 

13.  Qnoniam  plus  et  mlsericors  est 
Dens,  et  remittet  in  die  tribulatlonis  pec- 
cata !  et  protector  est  omnibns  exqulrentl- 
bus  se  in  yeritate. 

14.  Vs  duplicl  corde ,  et  labils  scelestls» 
et  manlbus  malefacientibus ,  et  peecatori 
terram  ingredientl  duabus  tIIs. 

1 5.  ViB  dissolutis  corde ,  qui  non  credunt 
Deo  :  et  ideo  non  protegentur  ab  eo. 

16.  V»  bis ,  qui  perdiderunt  sustinen- 
tiam ,  et  qui  dereliquerunt  Tias  rectas,  et 
diverterunt  in  vlas  pravas. 

17.  Et  quid  Cacient?  cum  Inspicere  cce- 
perit  Dominus  ? 

18.  Qui  timent  Dominum  non  ernnt  in- 
credlbiles  yerbo  illius  :  et  qui  diligunt 
illum ,  conservabunt  Tiam  illius. 

19.  Qui  timent  Dominum,  inquirent 
qu»  beneplacita  sunt  ei :  et  qui  diligunt 
eum,  repld>untur  lege  Jpsius. 

30.  Qui  timent  Dominum ,  prsparabunt 
eorda  sua ,  et  in  conspeetu  illius  sancüfl- 
cabunt  animas  suas. 

21.  Qui  timent  Dominum,  custodlunt 
mandata  illius;  et  patientiam  habebunt 
usque  ad  inspectionem  illius, 

23.  Dicentes :  Si  poenltentiam  non  ege- 
rimus,*  incidemus  in  manus  Domini,  et 
non  in  manus  bominum. 

28.  SecundAm  enim  magnitudinem 
ipsius ,  sie  et  mlsericordia  illius  cum  ipso 
est. 


11.  Uralfanet  hcminiim :  antiqoai  generatioaei ,  Gr. 

14.  r<B  df^ua  corde :  h jpoeritis ,  dlnliiMilaloribiifl ,  torlbiu  ingenllf ,  nee  tibi  iitif  conpian 

IttNH. 

t$,Sutiinentlam  .- piUenUam. 

la.  JncredibUet :  Increduil ,  nt  Jim  dlcUim. 

lt.  JUpUbwUur  lege  t  cognitioM  et  amore  legli. 
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ECCLESIASTICUS. 
CAPUT  III. 


De  parenium  reverentia ,  2.  tuque  od  19.  miits .-  magni  se  humiUent :  campreua  eurtotiuu , 
32,  ad  27.  cor  liwuiii  el  <iiimiMr<6or«  .•  gui  cmai  periaUum,  %r,  peeeata  peeeattt  adi$a, 
29.  superbis  Deus  implaeabUis  :  vßra  tapieniia  abstinere  ä  peccalo  :  ' 
ccntia,  33,  34,  el  cap.seq. 


SirriNA  VERSIO. 


Me  patrem  audite ,  Ulli ,  et  sie  facite , 
ut  salvi  sitis. 

Dominus  enim  honoravit  patrem  in 
iÜiis ,  et  Judicium  matris  flrmavit  in  fllios. 

Qui  honorat  patrem ,  exorabit  pro  pec- 
catis. 

Et  sicut  qui  thesaurizat ,  ita  qui  hono- 
riflcat  matrem  suam. 

Qui  honorat  patrem  Jucundabitur  k  fllils, 
et  in  die  orationis  sus  exaudietur. 

Qui  honorificat  patrem ,  vitä  vivet  Ion- 
giore ,  et  qui  obedit  Domino ,  refrlgerabit 
matrem  suam,  et  quasi  dominls  serviet 
bis ,  qui  se  genuerunt. 


In  opere  et  sermone  honora  patrem 
tuum , 
Ut  supervcniat  tibi  benediclio  ab  eo. 

Benedictlo  enim  patris  firmat  domos 
filiorum  :  maledictlo  autem  matris  eradi- 
cat  fnndamenta. 

Ne  glorieris  in  'contumeliä  patris  tu! : 
non  est  enim  tibi  gloria ,  patris  confusio. 

Gloria  enim  hominis  ex  honore  patris 
8ui ,  et  dedccus  Üliis  mater  sine  honore. 

« 

Fili  f  suscipe  senectam  patris  tui,  et  non 
contristes  eum  in  vit^  illius : 

Et  si  defecerit  sensu,  veniam  da  :  et 
non  spernas  eum  in  quälibet  virtute  tuä. 

Eleemosyna  enim  patris  non  erit  in 
oblivione  :  et  pro  peccatis,  in  justiti^ 
sediflcabitur  tibi. 

In  die  tribulationis  tuae  commemorabi- 
turtui  :  sicut  in  sereno  glacies,  sie  sei- 
ventur  tua  peccata. 


TERSIO  WLCATA. 

1.  Filii  sapientisß,  ecclesia  justomm : 
et  natio  illorum ,  obedientia  ,  et  dliectio. . 

2.  Judicium  patris  aodite ,  filU ;  et  sie 
facite,  ut  salvl  siUs. 

3.  Deus  enim  honoravit  patrem  In  filiis, 
et  Judicium  matiis  exquirens ,  firmaTit 
in  fiiiofl. 

4.  Qui  diligit  Denm ,  exorabit  pn  pec- 
catis, et  continebit  se  ab  iliis ,  et  in  «a- 
Uone  dierum  exaHdietnr« 

5.  Et  sicut  qui  thesaurizat ,  ita  et  qoi 
honorificat  matrem  suam. 

6.  Qui  honorat  patrem  snnm ,  JoeaDdi- 
bitur  in  fiiiis ,  et  in  die  oratkmis  sos  exau- 
dietur. 

7.  Qui  honorat  patrem  suam,  yflk  vif  et 
longiore,  et  qui  obedit  patri ,  refrigenbit 
matrem. 

8.  Qui  timet  Dominum^  hDOorat  paren- 
tes ,  et  quasi  dominls  serviet  his,  qoi  se 
genuerunt. 

9.  In  opere  et  sermone  et  omni  patieotii 
honora  patrem  tuum , 

10.  Ut  superveniat  tibi  benedictio  ab  eo, 
et  benediclio  illius  in  novissimo  maneat. 

1 1 .  Benedictlo  patris  firmat  domos  fifio- 
rum  :  maledictlo  autem  matris  endicat 
fundamenta. 

12.  Ne  glorieris  in  contmneiiA  patris 
tui :  non  enim  est  tibi  gloria ,  ejus  txador 
sio. 

13.  Gloria  enim  hominis  ex  honore 
patris  sui ,  et  dedecus  filii  pater  sine  ho- 
nore. 

14.  Fili ,  suscipe  senectam  patria  tui ,  et 
non  contristes  eum  in  vitA  illius : 

15.  Et  si  defecerit  sensu ,  veniam  da ,  et 
ne  spernas  eum  in  virtute  tuA  :  eleemo- 
syna enim  patris  non  erit  in  oblivione. 

16.  Nani  pro  peccalo  matris  rfötiluctur 
tibi  bonum , 

17.  Et  in  ittstitlÄ  sdificabltor  tibi,  et  in 
die  tribulationis  commembrabitur  tui :  tft 
sicut  in  sereno  glacies ,  solventur  peccata 
tua. 


1.  Natio  iUorum :  generatio ,  fructos. 

2.  Judicium  patris :  jus  patrium  :  Gr.  me  patrem  audite ,  filii ;  velul  Dei  nomine  :  ut  i  tmo 
patre  discaiis  quid  debeatia  parentibus  :  quod  exequitur  usque  ad  versum  19.  Gr.  variat,  i*  h 
4,  13,16,  18. 

16.  Pro  peccato  matris  .*  sire  pro  injuria  quam  ä  matre  paiienler  tuleris. 

17.  Mdijßcabitur  tibi :  domua  tua  scilicet :  res  tun  consUbilientur. 


CAPUT  IIL 
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TaiMjnam  blasphemna  est,  qui  dereU- 
qnit  patrem ,  et  est  maledictas  ä  Domino, 
qui  esuiqperat  matrem  «mm. 

Pili  y  in  maasnetndine  opera  toa  per- 
flce,  et  ab  homine  aeceptabUi  dillgeris. 

Quant6  major  es ,  tantö  mag\s  te  huml- 
lia ;  et  coram  Deo  Invenlea  gratiam. 

Qaoniam  magna  est  potentla  Domini ,  et 
ab  hnmiUbus  honoriflcatur. 

DUBcÜlora  te  ne  qussieris;  et  fortiora 
te  ne  scrntatus  faeris. 

QuB  pnecepta  sunt  tibi ,  hsc  cogita  : 
non  est  enim  tibi  opns  absconditis. 

In  sQpenracnis  operam  tuornm  ne  fae- 
ris  cnriosQS  :  plorima  enim  super  sensum 
hominis  ostensa  sunt  tibi. 


Maltos  enim  Implanavit  snspicio  Ipso- 
ruffl;  ei  cogltaüo  mala  labefecit  sensus 
JUorum. 

£t  qui  amat  pericolum ,  in  illud  incidet : 
eor  durum  habebit  malö  in  novlssimis. 


18.  Quam  mals  famse  est ,  qui  derelin- 
qult  patrem  1  et  est  maledictus  k  Deo ,  qui 
exflsperat  matrem. 

19.  Pili,  in  mansnetudine  opera  tua 
peiÄee ;  et  super  bomlnnm  gloriam  dili- 
gerls. 

20.  Quantö  magnus  es ,  bumllla  te  in 
amnibus ;  et  coram  Deo  invenies  gratiam : 

21.  Quoniam  magna  potmitia  Del  solius» 
et  ab  bumillbus  bonoratur. 

22.  Altioca  te  ne  qusBsleris ,  et  fortiora 
te  ne  scrntatus  fueris :  sed  qu»  praecepit 
tibi  Dens,  lila  cogita  semper ;  et  in  plurl- 
bus  operibtts  ejus  ne  ftieris  curiosns. 

28.  Non  est  enim  Ubl  neoesiarium  ea 
quse  abscondita  simt ,  vldere  oculls  lAs. 

24.  In  supertacuis  rebus  noli  serutari 
multlplloiter ;  et  in  pluribos  operibus  fi{|na 
non  erls  curiosus. 

26.  Plnrima  enim  super  sensum  homi- 
num  ostensa  sunt  tibi.  ^ 

26.  Multos  quoque  supplantavit  suspiclo 
iilorum,  et  In  vanitata  detlnuit  sensus 
lUorum. 

27.  Gor  darum  babeblt  mal^  in  novis- 
simo:  et  qui  amat  perlculum ,  In  illo  per- 
ibit. 

28.  Cor  Ingrediens  duasTlas,  non  ba- 
bebit  successus,  et  praTus  corde  in  Ulis 
scandallzabitur. 

29.  Cor  nequam  grayabitur  In  doloribus, 
et  p^ccator  adjiciet  ad  peccandum. 

30.  SynagogflB  superborum  non  erit  sa-» 
nitas  :  frutex  enim  peccati  radieabitur  in 
lllls ,  et  non  Intelligetur. 

31.  Cor  sapientis  intelligltur  in  sapien- 
IIA ,  et  auris  bona  audiet  cum  omni  con- 
cuplscentlÄ  sapientiam.  •        • 

32.  Sapiens  cor  et  intelligibile  abstineblt 
se  ä  peccatis ,  et  In  operibus  justitlaB  suc- 
cessus  habebit. 

33.  Ignem  ardenteni  exlingult  aqua ,  et 
eleemosyna  resistit  peceatis : 

34.  Et  Deus  prospeetor  estPejus  qui  red- 
du  gratiam  :  meminlt  ejus  In  posterum , 

Iet  in  tempore  casus  sui ,  Invenlet  flrma- 
mentum. 

20.  OuanO)  magnus  es :  major.  .    .„.  ,.  . 

24.  In  supervacuis  rebus  :  Gr.  in  «uperYacuis  opcrum  luorum  :  in  illi»  operibus  qus  sunt 

super vacua.  VulgaUi  planier.  ^     ,       .       »   «      .  ^.- 

2«.  3fuUo8  quoque  :  muUos  enlm  :  Gr.  qu»  particul»  ad  antecedenlla  rcferunl.  SuppUmta^ 

vii :  Gr.  implanavit ,  deceplt.  Suspicio  iUorum  :  conjeclur«  de  rebus  maximis. 

Sit. «9aindal<zoMlfir  .•offendet,  eadetir  ,     ..  ..v         .     i 

30.  Synagogce,  ccelui  superborum :  Gr.  Inaiyfuyh ,  immisais  supcrbo  «lamiUlibus :  ut  sopr«i 

n,  2.  qusBSunllmmedlcaWles.'Deo  implacaWliter  ulciscente. 
Si.  Cor  tapientU,.,  in  sapientid :  cogiubli  paraboUm  :  Gr.  simimodlnes ,  qoiboa  obvrtau 

Teriiaa ,  grailüs  ei  suaviüs  poslea  elucescat.  Auris  bona  :  Gr.  aoris  audienils  voium  seu  deal* 

dartemsapieniii t  sapiens  cupii babere dociles auditores.  Vide  infri,  xxt.  i2. 
S4.  Deus  prospector  est :  Gr.  siropUciler :  qui  rcddil  gratlas  (sWe  bencflclomm  memor)  me- 

morti>iiar  in  poeiemm ,  etc. 


Cor  durum  graTabltnr  laboribus  «  et 
peccator  adjioiet  peccatum  super  peccata. 

Obductioni  superbi  non  est  sanaUo  : 
frutex  enün  peccati  radicaTit  In  iUo. 

Gor  sapientis  cogltablt  parabolam  :  et 
auris  auditorls ,  desiderium  sapientis. 


Ignem  ardentem  extinguet  aqua  :  et 
^eemosyna  expiabit  peccata. 

Qu!  raddit  gratlas,  commemoratur  in 
posterum ;  et  in  tempore  casus  sui  ,lnve- 
idet  firmamentum. 
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ECCLESIASTIGUS. 


CAPUT  IV. 

SeqiätMF  de  at^uvmtdU  pmipeHBm ,  «a^M  otf  13.  Sapiemim  vtUUas 

protef ,  ad  n.  prwia  vereamdia,  od  S2.  peeeaia  ad  tomfiimda,  81.  m  eemta 
S8.  proJuiUUA  urlA » SS.  Ungua  vreecepe  in  domo  ui  ieo,  S4.  bemflcmt,  ss. 


idiBMfUnfU, 


SIXTINA  YERSIO. 

Pill  «vltam  pauperis  ne  defraades,  ei  ne 
protrabas  oculos  egeaoa. 

Anlmam  esarientem  ne  contrlsies,  et 
non  exasperes  Tirum  In  InopiA  suA. 

Gor  irrltatam  ne  conturbes ,  et  ne  pro- 
irahas  datum  angustlanti. 

Rogationen!  tribolatl  ne  abjicias,  et  ne 
aveftas  faciem  toam  ab  egeno. 

Ab  Inope  non  avertas  oculom  :  et  ne 
relUuiaaB  locum  bomini ,  ut  nudedicat  te. 

Maledieentls  enim  tibi  In  amaritudine 
anlm»  siue,  depreeationem  ejus  exandiet 
is  qui  tet^i  lUum. 

Gongregatlonl  amabilem  te  Cacito  :  et 
magnati  humilla  caput  tuom. 

Inclina  pauperi  anrem  tuam,  et  re- 
spende  Uli  paciflca  in  mansuetadine. 

Libera  eum  qul  injariam  patitar,de 
manu  iqjariam  inferentis;  et  non  acedie- 
^injudicando. 

Esto  puplUis  nt  pater,  et  pro  vlro  matri 
illorum :  et  erla  velut  flllus  Altisslml,  et 
diUget  te  magifl  mater  toa. 


Sapientia  fliios  slbl  exaltavit,  et  snsci- 
pit  Inqulrentes  se. 

Qui  diligit  illam,  diUgit  Titam  :  et  qul 
manö  Tigilaverint  ad  iUam ,  implebuntur 
IsUtiA. 

Qui  tenuerit  illam,  hsBreditabit  glorlam : 
ctquocnmquB  introibtt,  benedicet  Doml- 
nuB. 

Qui  servient  ei ,  aenrient  Saneto :  et  eoe 
qui  dlllgunt  eam ,  diligit  Dominus. 

Qui  audit  illam ,  Judlcabit  gentes  :  et 
qui  ad  illam  accesserit ,  habltabit  confl- 
dens. 


YEaSlO  TUL€ATA. 


1.  Pill,  eleemosynam  pauperia  ne  de» 
fraudea ,  et  oeulos  tuoa  ne  tranarcrtas  i 
panpere. 

2.  Anlmam  esorientem  ne  deapexeris, 
et  non  exasperes  pauperem  in  inoplft  sol 

3.  Gor  Inopis  ne  affllxeris ,  et  non  pro- 
trahas  datum  angustlanti. 

4.  Rogatlonem  contribulati  ne  abjicias, 
et  non  avertas  fiiciem  tuam  ab  egeno. 

6.  Ab  Inope  ne  arertas  ocnloa  taoa  prep- 
ter  iram ;  et  non  rellnquaa  qnsR^ntibiis 
tibi  retro  maledlcere. 

6.  Maledieentls  enim  tibi  In  amaritudine 
anlmae  exaudietur  deprecatlo  Ullus :  eno- 
dlet  antem  eum  qui  feelt  iUum. 

7.  Gongregatlonl  pauperam  «jfabllisn  te 
facito  :  et  presbytero  bumilla  anlmam 
tuam ,  et  magnato  humllia  caput  tnura. 

8.  Dedlna  pauperi  sine  tristitift  aurera 
tuam  ;  et  redde  debitum  tunm ;  et  re- 
sponde  1111  paciflca  in  mansuetodlne. 

9.  Libera  eum  qui  i^Jurlam  patltur » de 
manu  superbi ;  et  non  acldö  feras  In  animi 
tuA. 

10.  In  jndlcando  esto  puplllis  mlserieors 
ut  pater,  et  pro  viro  matri  illorum  t 

11.  Et  eris  tu  velnt  flllus  Altlsslml  obe- 
diens ,  et  miserebltur  tut  magis  quim 
mater. 

12.  Sapientia  flliis  suis  Titam  Inqilnt : 
et  suscipit  Inqulrentes  se ,  et  prsUrit  In 
vil^  justltls. 

13.  Et  qul  illam  diligit,  diligit  Titim  : 
et  qul  YigilaTerint  ad  lUam ,  compledeD- 
tnr  placorem  ejus. 

14.  Qul  tenuerint  illam ,  vltam  hsendl- 
tabunt :  et  quo  Introlblt,  benedieet  Deos. 

15.  Qui  seniunt  ei ,  obseqnentes  eranl 
Saneto :  et  eos  qui  dlllgunt  illam,  diligit 
Dens. 

16.  Qul  audit  Illam  ,  Jndicabit  gentes : 
et  qui  Intuetur  Illam,  permanebit  coallr 
dens. 


1.  OcmIm  fiiot  .*  ne  proCnh«f(iD  kmgnanducaf ),  oeulos  egenos :  Gr.  ne  egenies  expedve 
ftdai. 

a.  Cor  inopU  :  Gr.  irrlliUim,  encerbtlum.  Jnguiikmti .-  lodigentl,  Gr. 

9.  SvperH :  ii^vriaBi  tarerentis :  Gr«c.  fwn  adOt :  aoerb« :  at  Gr.  ne  p«IIk>  aalaMiii  in 
Jodicando ,  qood  VulgaL  ad  seq.  refert. 

IS.  Complecummr  ( aMsqaenlar )  piaeorm  :  pbciditalen :  tranquiUllalem  cfM  .•  firvealar 
qoiete  quam  dederit. 

IS.  Sando  i  iprt  Deo. 


CAPUT  IV. 
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Si  credIderiB ,  haBreditabis  iUam ,  et  In 
p08Bei6lone  eruiit  creatar»  ipslus. 

(hionlam  oUltpiö  ambnlat  cam  eo  in 
j^imiB  : 

Tlmorem  autem  et  metum  addneet  sa- 
per  Ulam ,  et  cruclablt  illum ,  in  discIpUnft 
soft;  donec  credat  anim»  SlUiu,  et  tentet 
enm  In  Jnstlflcatlonibus  suis. 

Et  ranus  redibft  rectaad  iUum,  et  l8B- 
Ü&cabit  Ulam ,  et  denadabit  alnconsa  sua. 


Si  aotem  aberraverit ,  derelinqnet  eum, 
et  tradet  eum  in  manibos  min»  siue. 

Gonserva  tempus,  et  devita  k  malo;  et 
pro  anim&  iuk  ne  confündaris. 


Est  enim  eonfiulo  adducens  peecatom; 
et  est  eonf usio ,  gloria  et  gratia. 

Me  accipias  fticlem  adversüs  animam 
loam ,  et  ne  reverearis  in  casum  tunm. 


17.  Si  crediderit  ei,  hareditablt  Ulam, 
et  erunt  In  conftrmatione  creatur»  iUIus.. 

18.  Quoniam  in  tentatlone  ambulat  con» 
eo  y  et  in  primis  eligit  eum. 

19.  Timorem  et  metum,  et  probationeis 
inducet  super  iUum  :  et  cruciabit  iUum  in 
tribulatione  doctrinas  sun,  donee  tentet 
eum  in  cogitationibua  suis,  et  credat 
anims  iilius. 

20.  Et  flrmabit  illum,  et  iter  adducet 
directum  ad  illum ,  et  laetificablt  illum. 

21.  Et  denudabit  absconsa  sua  Uli ;  et 
thesanrizabit  super  illum  scientiam,  et 
inteUectum  JustiUie. 

22.  Si  autem  oberrarerit ,  derelinqnet 
eum ,  et  tradet  eum  in  manus  inimici  suf» 

23.  Pili,  conserva  tempus,  et  divita  k 
malo. 

24.  Pro  animA  tuA  ne  eonfundaris  dl- 
cere  verum. 

26.  Est  enim  confusio  adducens  pecc»- 
tum ;  et  est  conftisio  adducens  gloriam  et 
gratiam. 

26.  Ne  accipias  faclem  adversüs  foclem 
tuam ,  nee  adversüs  animam  tuam,  men- 
daeium. 

27.  Ne  reverearis  proiimum  tunm  in 

Icasu  suo : 
28.  Nee  retineas  verbum  in  tempo»» 

IT.  HearediUM :  potüöetlAL  SrtoU  in  conftrmaüone  ereaiurcB  iUtus:  frocinsyproventiit, 
ipst  ejtti  fobolef  conslf tei  flimids. 

IS,  19.  In  tenUMone.,,  timorem  et  metum,,,.  donec  teniet  eum..,  et  credat  animee  ÜUus.  Wb 
TentlMf  Id  agil  Eceletlisliciis,  ne  TicU  difBcallaUboi  qu»  fitm  sapienli«  Inenntiboi  occttr- 
mnt,  tnioiis  ooneidamus.  Comparat autem  saplenüam  lioinlol periclilanli amfei  Odern,  neqn» 
arcaoa iua facil^  commiuenti,  anleaqaam  cauii  probaferit :  sie  agit sapienüa.  In  primis,  am 
primdm  quidem,  inilio :  in  tentatione  ambulat  cum  iUo  :  tentat  bominem  olMeqaeDtem  silii» 
Et  eligit  eum,  Sttmmo  delocttt  ulilar ,  neque  cnifis  obTio  ae  tradit,  tive,  ut  iiabet  Gracaa  ^ 
oUiqud  amlmlai cam  illo  :  quam  lectlonem  flrmant  aequenUa,  ac  maiiroö  tertus  30.  Obliquft 
antem ,  boc  eat ,  Teloi Ineertö  pede  amimlat  cum  araatore  aoo,  nee  atatim  IUI  fldit,  sea  mavia , 
aiiiatt>rem  auum  qoaal  per  anfTacluoea  et  eonft'agoaa  deducit,  Umoremque  IncuUt,  etdiligen- 
ler  prolwt ,  neque  parcli  cnieiatiboi  quibin  illum  erudiat,  donec  prolMio  et  lentalo  ad  eilre- 
Dom  eredat,  et  omnia  arcana  effundat  in  alnum ,  ut  pateMt  f,  3i.  Addit  Gr.  et  teniet  eam  in 
jnaüfleatlonibua  aula,  lioc  eat ,  et  probet  ilium  f  eri  Juatum  Aiiiae  :  sie  Abrabam  ,  aic  Jacob,  aic 
Mojaea,  alilque  non  nisi  probaU  et  difflcttluUbua  exerclU ,  Ter«  aapienU«  oompotea  bctl 
saol.PergU  : 

90.  St  iter  adducet  directum  ad  illum  ;boc  eat ,  dacei  Ulam  per  lUnera  recu ,  nt  8ap.,  x. 
10.  auiue  at  blc  habet«  Gr.  rediUt  reell  vis  ad  Illum :  non  Jam  obliqu«,  ut  t  is.  Et  IceUflcabU 
Wwn  :  ronudaila  aapientt«  arcania ,  ul  iiabent  aequenUa :  quarom  rerum  aumma  est  Sap.,  uu 
S.  ubi  alt :  Tentavit  cot ,  et  invenit  iüos  dignos  te. 

22.  Si  outem  oberraverii  :  clarida ,  aberraverit,  Gr.  DIxit  qu»  eyentora  alnt  homlnl  per  ca- 
lamlutea  probato  :  at  eadem  aapientla  aberrantem  deaeret.  Et  tradet  eam  in  manu»  inimici 
4ui :  Gr.  ralMB  au« :  noiaa  heliralamai :  omni  ope  dealiuiet ,  ac  certo  dedet  eziUo. 

23.  Conterva  temput :  Tide  i,  2S. 

24.  Pro  animd  tuA  :  pro  aalute  anim«  Uua.  Aggredilnr  aulem  hominea  malA  vefeeundos  » 
qal  veritatem  erubeacunl. 

25.  Set  confuUo :  eat  podor  bonoa  malnsque  «quornm  eanaaa  aperil  aequenttbaa. 

20.  Ne  acapias  fltdem :  alve  peraonam  :  uiramque  enim  Gr.  congrniL  Ne  aia  peraonanm 
aKceplor;fel ,  noii  Jodicare  aecandUm  externaro  speciem  ,  quod  est  Joan.,  yii.  24.  NoUUjur- 
^Ucare  tecundiun  fadem  (tive  apeclem),  eed  rectum  Judicium  Judieate. 

2T.  Ne  reverearis.  Ne  te  Calaa  re? erenlia  prohlbeat  qoominoa  proximnm  taam  errantem  at 
««eum  candldia  monltla  A  oerlA  pernleie  deierreu.  Gr.  He  roTeroaria  In  caaum  tuum ,  cüa» 
^eriutem  laceos ,  UM  Ipai  aceersis  exittum. 
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loBermone  enim  cognoicetor  eapientia, 
et  doctrina  ia  verbo  linguee. 


Non  contradicas  veritatl ;  et  de  Ineru- 
ditione  taä  confundere. 

Ne  confundarSs  conflterl  peccata  tua ; 
nee  conerls  contra  flinam  fluminls ;  et 
non  subjicias  te  homini  stulto ;  et  ne  acci- 
pias  faciem  potentis. 

Usque  ad  mortem  agonizare  pro  veri- 
tate  :  et  Dominqs  Dens  pugnablt  pro  te. 


Noll  asper  esse  In  lingaA  tuA ,  et  in- 
ntiUs  et  remlssus  in  operibus  tuis. 

Noli  esse  sicut  leo  In  domo  tuft ,  et  ar- 
feptStluB  in  domesticis  tols. 

Mon  Sit  porrecta  manus  tua  ad  acci- 
plendum ,  et  ad  dandum  collecta. 


salntis.  Non  abscondas  saplatiam  toam 
In  decore  suo. 

29.  In  UngnA  enim  sapientia  dignoaei- 
tar  :  et  sensus ,  et  scientia ,  et  doetrint 
In  verbo  sensatl ,  et  firmamoitiHn  In  ope- 
ribus jQstiti». 

30.  Non  oontradicas  yerbo  veritatlsnOo 
modo ;  et  de  mendacio  ineraditionis  tes 
confundere. 

31.  Non  confundaris  confiteri  peccata 
taa  :  et  ne  subjicias  te  onml  homini  pro 
peccato. 

32.  Noli  resistere  contra  fiaciem  po- 
tentis ,  nee  coneris  contra  ictom  fluvli. 

33.  Pro  jttstitiÄ  agonicare  pro  aobni 
tuft ,  et  usque  ad  mortem  eerta  pro  Jas- 
titlA :  et  Dens  expugnablt  pro  te  inimicos 
tuos. 

34.  Noli  citatus  esse  in  lingnl  tuA ,  et 
inutilis  et  remlssus  in  operibus  tols. 

35.  Noli  esse  sicut  leo  in  domo  tnä, 
evertens  domesticos  tuos,  et  opprlmeos 
subjectos  tibi. 

36.  Non  Sit  porrecta  manus  tua  ad  ac- 
cipiendum ,  et  ad  dandum  coUecta. 


CAPUT  V. 

VivHlis  ne  eonßdas,  i,  3, 3 ,  lo.  de  peccato  siatim  expiando ,  4.  ad  lo.  Uvl  anlmo  ei  wrio, 

i  1.  firmo,  12.  miti,  13.  lingua,  14.  ad  fin. 


SIXTINA  VERSIO. 


Noli  attendere  ad  divitias  toas ;  et  ile 
dtxeris :  Suiücientes  mihi  sunt. 


Ne  sequarls  animam  tuam ,  et  fortitu- 
dinem  tuam ,  ut  ambules  in  concupiscen- 
tiis  cordis  tui. 

Et  ne  dixeris  :  Quis  me  subjiciet  ?  Do- 
minus enim  vindieans  vindicabit  te. 


VERSIO  VCLCATA. 

1.  Noli  attendere  ad  possessiones  Ini- 
quas ;  et  ne  dixcris  :  Est  mihi  sufflciens 
Vita :  nihil  enim  proderit  in  tempore  >ln- 
dicta;  et  olxiuctioniB. 

2.  Ne  sequaris  in  fortitudine  toA  con- 
cupiscentiam  cordis  tui : 

3.  Et  ne  dixeris :  Quomodo  potui  ?  aot : 
Quis  me  subjiciet  propter  facta  mea  f 
Deus  enim  vindieans  vindicabit. 


28.  Non  abscondas  sapienUam  tuam  in  decore  suo :  nempe  in  gravib^i  periculii,  quo  len- 
pore  decet  maximö. 

31.  Ne  subjicias  te.  lu  confilere  peccau ,  ul  non  cuivis ,  sed  aapleatissiiBO  cniqoe  eme»- 
danda  ac  medicanda  committas. 

32.  Noli  resistere :  pro  bis  Gr.  habet :  Non  sabjicias  te  homini  slullo,  nee  aceipiai*b<^ 
(seu  personam)  polenüs. 

33.  jigonizare  .-  velut  In  agooe  oerta ,  propoailo  premlo.  Deus  expugnaMt :  breTliki  Gr.  et 
Deos  pugnablt  pro  le. 

34.  NoU  citatus  esse  :  proHseps :  tacxw«.  All!  legant,  rpacx^^t  ▼lolenlus,  aspcr.  Ali!  ,9peiTJi, 
conQdens,  lemerarius ,  eodem  sensu.  Vulgala  Icclio  planier  el  anliquior. 

35.  Evertens  domesticos.  Prnelar^  Gr.  (noll  esse)  arreptiiius  seu  potids  tmaglnoaos:  rnreos  : 
foeyrocvioxoTrAv ,  eiagitaius  phantasiis  cujusmodi  illa  (üisse  didlur  apad  Ter.  in  Hec. 

1.  Obductionis  :  Tide  soprii,  ix.  3. 

3.  In  fortitudine  tud.  Ne  yiribos  oonflsus  sequaris  coneupiscentiam,  Ne  sequantur  eogiuüo- 
nes  auat  et  oealoa ,  per  res  rarias  fornicaniei.  Num.,  xr.  89. 
S.  Quomodo  poUü  ?  quanta  potui  ? 


CAPUT  VI. 
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Ne  dlierls  :  Peeeavi ,  et  quid  mihi  ac- 
eidit  P  I>0Diinu8  enim  est  patiens. 

De  propltiatu  noli  esse  sine  meta ,  ut 
adljlcias  peccatum  super  peccata. 

Et  ne  dicas :  MiseraUo  ejus  magna  est; 
multitudiois  peccatorum  meorum  misere- 
bitur. 

Ulserieordia  enim  et  ira  ab  illo ;  et  su- 
per peccatores  requiescet  ira  illins. 

Ne  tardes  converti  ad  Dominum ,  et  ne 
diiTeras  de  die  in  diem  :  subito  enim  egre- 
dietnr  ira  Domini ,  et  in  tempore  vindic- 
ts  disperdet. 

Noli  attentus  esse  in  divitiis  injusUs; 
nihil  enim  adjuTaberis  in  die  obductionls. 

Non  ventiles  in  omni  vento  ,  et  non  eas 
in  omni  viä :  sie  peccator  duplex  linguft. 

Eato  flrmus  in  intellectu  tuo ;  et  unus 
Sit  sermo  tuus. 

Esto  velox  in  auscultatione  tu& ;  et  in 
longanUnitate  profer  responsum. 

Si  est  tibi  intellectus ,  responde  proxi- 
mo :  sin  aot^n ,  sit  manus  tua  super  os 
toum. 

Gloria  et  inhonoratlo  in^ermone;  et 
lingua  hominis ,  subversio  est  illius. 

Non  appelleris  susurro;  et  lingu&  tu&  ne 
insidieris. 

Super  furem  enim  est  confusio ,  et  de- 
notatio  pessima  supel'bilinguem. 

In  magno  et  in  parvo  non  Ignores. 


4.  Ne  dixerlB  t  Peccavl ,  et  quid  mihi 
accidlt  triste?  Altlssimus  enim  est  patien» 
redditor. 

5.  De  propitiato  peccato  noli  esse  sine 
metu :  nequeadjicias  peccatum  super  pec- 
catum. 

6.  Et  ne  dicas  :  Hiseratio  Domini  ma* 
gna  est ,  multitudinls  peccatorum  meo- 
rum miser^itur. 

7.  Hiserieordia  enim  et  ira  ab  illo  cit^ 
proxlmant;  et  in  peccatores  respicit  ira 
iUlus. 

8.  Non  tardes  converti  ad  Dominum ,  et 
ne  difTeras  de  die  in  diem. 

9.  Subito  enim  yeniet  ira  illius ,  et  In 
tempore  vindictffi  disperdet  te. 

10.  Noli  anilus  esse  in  divitiis  injustie  ; 
non  enim  proderunt  tibi  in  die  obductfo- 
nis  et  vindictae. 

11.  Non  ventiles  te  in  omnem  ventum  ^ 
et  non  eas  in  omnem  viam  ;  sie  enim 
omnis  peccator  probatur  in  dupltci  linguä. 

13.  Esto  iirmus  in  viä  Domini,  et  Ir 
veritate  sensus  tui  et  scientiä  :  et  prose- 
quatur  te  verbum  pacis  et  Juslitle. 

13.  Esto  mansuetus  ad  audiendum  ver- 
bum ,  nt  intelligas ;  et  cum  sapientift  pro- 
feras  responsum  verum. 

14.  Si  est  tibi  intellectus,  responde 
proxlmo ;  sin  autem  ,  sit  manus  tua  super 
OS  tuum ,  ne  capiaris  in  verbo  indlscipli« 
nato ,  et  confundaris. 

15.  Honor  et  gloria  in  sermone  sensati : 
lingua  vero  imprudentis  subversio  est  Ip- 
sius. 

16.  Non  appelleris  susurro;  et  lingua 
tud  ne  capiaris ,  et  confundaris. 

17.  Super  furem  enim  est  confusio  cC 
pcßultentia ,  et  denotatio  pessima  super 
bilinguem  :  snsurratori  autem  odium ,  et 
inimicitia  et  contumelia. 

18.  Justiflca  pusillum  et  magnum  simi- 
liter. 


CAPUT  VI. 

SU  firma  amicitia,  i.  superbi :  de  amieU  comparandis ,  servandis ,  ob^ervandis»  s.adu,  de 
tapientid,  ejusque  levijugo  « is.  ad  ftnem :  audiendi  seneset  docü»  85, 86. 


SIXTIMA  VERSIO. 

Et  noli  fleri  pro  amico  Inimicus ;  nomen 
enim  malum ,  confusionem  et  Imprope- 


VERSIO  VULGATA. 


1 .  Noli  fterl  pro  amico  inimicus  proximo : 
improperium  enim  et  contumeliam  malus 


11.  Holt  anxiut  esse  diviUis  injustit,  compartndis, slre  tuendis. 

12.  Esto  firmus  in  vid  DomUü :  Tide  Gr.    -  ^ 
14.  Sin  'autem  :  lin  minas. 

ISh  Lingua  imprudentis  :  bominlB ,  simpliciter  :  Gr. 

18.  Justiflca,  absolro,  pusiUum  et  magnum  pariter  :  nqao  utnimque  judicio  :  Gr.  in  magao 
et  parvo  non  ignores  :  ne  te  in  negoUis  mioulUsIma  qusque  fugiant. 
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rimn  bsreditablL  Sie  peecator  biUngols. 

Ne  te  extollas  in  cogitatione  animiB  tu», 
oe  dlrlplatnr » velot  taunu ,  anima  tna. 

Folia  tna  eomedes ,  et  frnctiu  tnoa  per- 
des ,  et  reünques  te  yelut  ligniim  aridum. 

Anima  necpiam  disperdet  enm  qal  se 
habet,  et  gaudium  inimicorom  faciet 
enm. 

Gattar  dnlce  maltlpUcabit  amicos  suos, 
et  lingua  iMneloqnens  multiplicabit  l>onas 
salutationes. 

Haiti  paciflci  sint  tibi :  consillarli  au- 
tem  tni  sint  onus  de  mllle. 

Sl  possides  amicum ,  in  tentatione  pos- 
flde  eom ,  et  non  (kcllö  credas  ei. 

Est  enim  amicas  in  tempore  sno ,  et 
non  permanebit  in  die  tribolationis  taae. 

Et  est  amicns  qni  conyertitar  ad  Ini- 
micitiam,  et  rixam  opprobrii  tui  denu- 
dablt. 

Et  est  amicus  socias  mensamm ,  et  non 
permanebit  in  die  necessitatis  taae. 

Et  in  bonis  tuis  erit ,  tanquäm  tu ,  et 
in  domesticis  tnis  fldaciiüiter  aget. 

Sl  hamiüatas  faeris,  erit  contra  te ,  et 
k  fiicie  taft  alMcondet  se. 

Ab  ininücis  tais  separare  :  et  ab  anucis 
tuis  attende. 

Amicus  fldelis ,  protectlo  fortls;  et  qai 
invenit  iliam ,  invenit  thesaurum. 

Amico  fldeli  nalla  est  comparatio ,  et 
non  est  pondas  bonitati  ejas. 

Amicas  fldeüs,  medicamentam  vits  : 


haereditabit ,  et  omnls  peecator  Invidaset 
bilinguis. 

2.  Non  te  extoUas  in  cogitatione  anims 
toffi  velat  taonis  ;  ne  fortö  elidatar  Tirtns 
taa  per  stultitiam , 

3.  Et  folia  taa  comedat ,  et  frnctns  taos 
perdat,  et  relinqaaris  TClut  lignom  aii- 
dom  in  eremo. 

4.  Anima  enim  neqnam  disperdet  <pii 
se  bal)et ,  et  in  gaadiam  inimicis  dat  il- 
iam ,  et  dedacet  in  sortem  impiornm. 

5.  Verbom  dalce  multiplicat  amicos,  et 
mitlgat  inimicoB  :  et  lingna  eocfaaris  in 
bono  homine  abandat. 

6.  Mulü  paciflci  sint  tibi,  et  cmnifia- 
rias  Sit  tibi  anas  de  mille. 

7.  Si  possides  amicom ,  in  tentaUoDe 
posside  eom ,  et  ne  &cii^  credas  d. 

8.  Est  enim  amicas  secondüm  tempos 
suam ,  et  non  permanebit  in  die  tribölar 
tionis. 

9.  Et  est  amicus  qui  conTertitnr  ad  inS- 
micitiam;  et  est  amicns  qni  odlom,  et 
rixam ,  et  convitia  denudabit. 

10.  Est  autem  amicas  socias  menss,  et 
non  permanebit  in  die  necessitatis. 

11.  Amicus  si  permanserit  fixos,  erit 
tibi  quasi  coasqualis ,  et  in  domesticis  tois 
fldacialiter  aget : 

12.  Si  humiliaverit  se  contra  te,  et  ibcie 
tu&  absconderit  se ,  unanimem  habebis 
amlcitiam  lM>nam. 

13.  Ab  iniaiicis  tuis  separare  :  et  ab 
amicis  tuis  attende. 

1 4.  Amicus  fidelis,  protecüo  fortls :  qai 
autem  invenit  illum ,  invenit  thesaurom. 

15.  Amico  fldeli  nulla  est  comparatio, 
et  non  est  digna  ponderaüo  auri  et  ar- 
genti  contra  bonitatefti  fidel  lllins. 

16.  Amicus  fldells ,  medicamentam  vi- 


I.  ffcgreditabU :  poMidebit.  Omnii  peecator ;  Gr.  simpliciler.  Sic  peecator  bUingois  tioffle^ 
pottidetrit  malum. 

3.  nrtut  (na :  anlaia  tna  :  Gr. 

8.  St  fidia  tua  comedat :  stulu  superbia ,  de  qai  praeedeote  :  ne  deoorem  fiBal  reaqoB 
amittas ,  nee  Untüm  folia ,  verum  etiam  fractos. 

5.  Lingua  eucharis :  graüosa :  oomlter  loquent;  in  bono  Homine  abundabit.  Vir  bcouialiaB- 
dat  verbis  mitiboa :  Gr.  Lingua  beneloqueDS  (dolcUoqoa)  maltlplicabit  bonaa  safaiiallOBH 
(molU»  saloutorei ,  ac  fiiasla  imprecanM). 

6.  MuUi  paciflci  .-tocil,  conrictorei. 

7.  In  tentatione  ponide  amicum  :  non  niii  tentatam  et  probatum.  Hon  faeiU  :  non  dlA , 
non  lemerö,  non  tUUm ,  credas  ei  teipsum. /etiu  mm  credebat  eemetipium  ei«.  Jota.,  n.  14. 

8.  Secundiun  tempus  eumn :  lecundikm  rationei  et  ntUiUtei  suaa. 

0.  Bt  rixam  :  Gr.  rixam  opprobrii  toi  denudabti  :  qua  iratus  effuderis ,  nee  amleirai  odas- 
dam  putarif. 

II.  AnUcM,,.  quaei  cotequalis  :  Gr.  in  bonis  tala  (rebu  tais  florenlil»s)erit  (aletarnlinii}: 
sicalfti.  Et  in  domeeUcU  tuis  :  in  bmnlitio  tno  :  fiäudalUer^  e«m  imperio ,  nyef. 

13.  Si  humiliaverit  se  :  Gr.  si  humillatus  (dejectus)  füeria ,  erit  eonUra  le ,  et  i  flule  tnA  ate- 
condet  se  (i  te  recedet) . 

18.  Jb  inimicis  tuis  separare :  non  affectu ,  sed  convictu ,  ne  te  per  calomniam  prodant.  ^ 
amleis  attende  :  ne  amitias  eos :  neu  plus  «qoo  et  sine  allS  .cauüone  credas. 
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et  qni  metomit  Doaüniiin,  Invenlent  il- 

luiD* 

'  Qul  timet  Dominnm ,  bonam  habet  ami- 

cltiam  Bnam  :  qaonlam  aeeandäm  ipsam, 

Sic  et  proximas  ipsius« 

Flu ,  k  Joventate  tuA  exeipe  doctrinam ; 
et  nwpie  ad  canos  invenles  saplentlam. 

QaasI  iflqol  erat  et  qui  Bemlnat ,  aeeede 
ad  lUam ;  et  sustlne  bonos  frnctus  ÜUns. 

In  operatione  enim  Ullas  paalnlum  la- 
borabis ;  et  cit6  edes  de  generationlbus 
lUius. 

Qaonlam  aspera  est  niralüm  Indoctis  , 
et  non  permaneblt  in  illA  excors. 

Qnasl  lapisprobationis  fort!«  erlt  In  illo, 
et  non  demorabltar  projicere  Ulam. 

Saplentia  enlm  secundüm  nomei^suum 
est :  et  non  est  mnltis  manifesta. 


Audi ,  Uli ,  et  acclpe  sententiam  meam , 
et  ne  abjicias  consiUum  meum. 

Et  Injice  pedes  tuos  in  compedes  illias, 
et  in  torquem  lUias  coUum  tuom. 

Subjice  humerum  tuom ,  et  porta  11- 
lam  :  et  ne  acedieris  vlnculis  lUlus. 

In  omni  animo  tue  accede  ad  lllam ,  et 
In  omni  vlrtate  taä  consenra  Tias  ejus. 

Investlga ,  et  qneere :  et  manlfestabitur 
tibi ;  et  cohtinens  foctus ,  ne  derellnquas 
lllam. 

In  noTlssimls  enim  Invenles  requiem 
ejus  :  et  convertetar  tibi  in  oblectatio- 
nem. 

Et  erunt  tibi  compedes  In  protectlonem 
fortitadinls,  et  torqaes  llllus  in  stolam 
glorls. 

Decos  enlm  auream  est  in  eA ,  et  Tln- 
cula  llllus ,  flla  hyaclnihina. 


ts  et  imjqiortalltatU  t  et  qul  metuunt  Do- 
minum, invenlent  illum. 

17.  QvlI  tim^t  Deum ,  sequi  habebit  ami- 
citiam  bonam  :  qaonlam  secundüm  illam 
erlt  amicus  Ullas. 

18.  Flu ,  ä  Juventttte  taA  exclpe  doctri- 
nam ;  et  usque  ad  canos  invenles  saplen* 
tlam. 

19.  Quasi  is  qui  arat  et  seminat,  accede 
ad  eam ,  et  sustlne  bonos  fructus  ilUus. 

20.  In  opere  enlm  ipsios  exiguum  labo- 
rabis ;  et  cltö  edes  de  generationlbus  UUos* 

21.  Quam  aspera  est  nlmiüm  saplenüa 
IndocUs  homlnlbus !  et  non  permaneblt  In 
lUä  excors. 

22.  Quasi  lapldls  virtus  probatlo  erlt  im 
lUis,  et  non  demorabuntur  projicere  lllam« 

23.  Saplentia  enlm  doctrins  secandAm 
nomen  est  ejus ,  et  non  est  mflltis  ma- 
nifesta :  quibus  autem  cognlta  est ,  per- 
manet  usque  ad  conspectum  Del. 

24.  Audi ,  flu ,  et  accipe  consiUum  in- 
teUectüs,  et  ne  abjicias  consUlum  meum. 

25.  Ii^ice  pedem  tuum  in  compedes  il- 
Uus, et  in  torques  llUus  coUum  tuum  : 

26.  Subjice  humerum  tuum ,  et  porta 
illam ;  et  ne  acedieris  vlncuUs  ejus. 

27.  In  omni  animo  tuo  accede  ad  ll- 
lam, et  in  omni  virtute  tuA  conserva  vias 
ejus. 

28.  Investiga  lUam  ,  et  manlfestabitur 
Übl ;  et  contlnens  factus ,  ne  dereUnquas 
eam : 

29.  In  novissimis  enlm  invenles  re- 
quiem in  eA,  et  convertetur  tibi  in  oblec- 
tationem. 

30.  Et  erunt  tibi  compedes  ejus  In  pro- 
tectlonem fortitudinis ,  et  bases  virtuUs ; 
et  torqaes  iUius  in  stolam  glorls. 

31.  Decor  enlm  vitse  est  in  lUA ,  et  vln- 
cula  lUius  aUlgatura  salutaris. 


St.  Sxeort :  inttnos ,  inieiiMtiis. 

33.  Quati  Utptdii  virtus :  Tide  Gr.  Sensus  lutem  est :  erlt  io  insensato  sapientia ,  quasi  lapif 
gravis  ei  traditus  ad  explorandas  vlrei,  quem  ttatim  quasi  pondere  vicUu ,  proJicieU  Zach., 
xxu  3.  Ponam  JerutaU^  Utptdem  oneris  euneüs  popull$. 

33.  Sapientia  $eeundäm  nomen  est  ejus  :  Gr.  Domen  iuam :  secunddin  ßunani  suaiii  est : 
Ulis  eil  qoalls  esse  memoralur ,  nempe  tbscondita,  fmpervettigabilis :  Saplentia  enim  ubi  in* 
venilMT  ?  Job.,  xxtiii.  lolo  capite  ;  et  sopri,  i.  s. 

3S.  It^ice  pedem  tuum :  m.  subjice  humerum.  En  vlnclt ,  en  compedes ,  en  Jugum  sapien- 
tia» :  bominernque  toUim ,  hamerii ,  eoHo ,  pedlbos ,  manibiu  ejus  vioeulls  llligaUim ,  compre- 
heimim ,  lenumi :  eoque  magia  libemm ,  quöd  JofUUa  servum.  St  ne  acedieris; graveris, 
deflatigeiis  :  Gr. 

3S.  CotOlnens  factus :  Gr.  ejus  poasessor ,  compos,  iyxptiryii  y  quod  et  eonliaenlem  et  eom- 
poiem  sonst. 

SO.  St  eruni  übt  compedes,  Initla  quidem  saplenUtt  difBcilit  tlqae  aspera  coplditatilws  edo- 
numdia ;  tt  Jam  edomlüs  ac  sab  Jugnm  miasb ,  oranla  liberlati  et  bonori  v ertent. 

Si.  Decor  enim  vitas :  Gr.  decos  aureum  :  sive  roundus  tareiis  in  el :  omatos  omnimodi. 
AUigatwm  salutaris :  non  qoalls  vinctis ,  sed  qualis  inflrraissansndis  tdtalDeri  seiet :  Gr.  nexus 
bjaelnthus ,  qualem  indaere  Jossl  Israelite  ad  decorem.  Num.,  xt.  M. 
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Stolam  glorlaß  itidues  eam ,  et  eoronam 
gratulationis  Impones  tibi. 

Si  vokieris,  flU,  disoes  :.et  si  acc<Mn- 
modaveris  anhimm  taam ,  caliidos  erla. 

SI  dilexeris  aodire,  exelples  :  et  si  in- 
dinaverls  aurem  taam ,  sapiens  eris. 

In  multltndine  presbyterorum  sta  :  et 
qui  sapiens ,  ei  conjangere  :  omnem  nar- 
lationem  divinam  velis  aodire :  et  prover- 
bia  inteileetüs  non  effüglant  te. 

Si  videris-sensatam ,  eviglla  ad  enm ;  et 
gradas  ostiorum  UUus  eiterat  pes  tuns. 

Cogitatnm  tuum  habe  in  pnecepUs  Do- 
mini  ;  et  in  mandatis  Illius  meditare  sem- 
per.  Ipse  ftrmabit  cor  tuum  :  et  conctipis- 
eentia  sftpientis  tu»  dabitur  tibi. 


32.  Stolam  gloritt  Induee  eam ,  et  eoro- 
nam gratulationis  superpones  tibi. 

sa.  Flli,  si  attenderis  mihi .  diseei :  et 
si  accommodaveris  animum  tuum,  sa- 
piens eris. 

84.  Si  inclinaveris  anrem  taam ,  eici- 
pies  doctrinam :  et  si  dilexeris  aodh-e ,  st- 
plens  eris. 

3&.  In  multltndine  presbyterorum  pro- 
dentium  sta,  et  sapientise  illorum  ex  corde 
conjungere »  ut  omnem  narrationem  Oei 
poBsis  audiie  :  et  proverbia  laudis  non  tf- 
ftigiant  k  te. 

36.  Et  si  videris  sensatum,  evigiia  ad 
eum ,  et  gradus  ostiornm  llllus  eiterat  pes 
tuus. 

87.  Ck>gltatam  tuum  habe  in  praseepüs 
Dei,  et  in  mandatis  illius  maximö  assiduoi 
esto  :  ^  ipae  dabit  tibi  cor ;  et  eoocopiä- 
eentia  sapientis  dabitur  tibi. 


CAPUT  VII. 

* 

Malit  mala,  i«  2, 8.  ne  quoeras  honoret,  4,  s.  munerum  ampliUido  non  placal  Deum,  0, 10.  i»- 
speetor  Deut,  12.  de  caUamüit  ei  omni  mendacio,n,  14.  agricuUura,  16.  amicus,  so.  bonus 
paterfamUias  tervtt,  mercenarUi ,  überis,  uxori ,  jumentis  etiam ,  parenübus ,  MCerdoti- 
bu8,  amicis ,  egenis  comuUi ,  ae  noviuima  cogiua «  3t,  etc.  ad  /In. 


SirriNA  TERSIO. 


Noli  facere  mala  :  et  non  te  apprehendet 
malum. 

Dlscede  ab  iniquo  ^  et  declinabit  k  te. 

< 

Pili ,  non  semines  in  sulcis  ii^ustltis  : 
et  iion  metes  eos  in  septuplum. 

Noli  quserere  k  Domino  ducatum  ,  ne- 
que  k  rege  cathedram  honoris. 

Non  te  Justiflces  ante  Dominum  :  et  pe- 
nes  regem  noli  velle  videri  sapiens. 

Noli  quserere  fleri  judex;  ne  forlö  non 
possis  aufcrre  Iniquitates  :  ne  fortö  exti- 
mescas  faclem  potentis ;  et  ponas  scanda- 
lum  in  rectitudine  tuä. 

Non  pecces  in  multitudinem  civitatis; 
nee  te  dimittas  in  turbam. 

Non  alliges  bis  peccatum  :  in  uno  enlm 
non  eris  immunls. 

Noli  esse  pusillanimis  in  oratlone  tua  : 
et  eleemosynam  facere  ne  despicias. 

Ne  dicas  :  In  multitudinem  munerum 

* 

S5.  Presbyterorum,  genioram ,  senttoram . 

8.  Bl  non  metes :  nt  noa  melas ,  etc. 

8.  DupUcia  peceata  :  et  loa  scilieet ,  et  aliena :  Gr.  ne  illiges  bis  peccatum ,  iterando  et  »• 
soeioeiido ,  qood  seqoenU  congrult. 

0.  in  mUmo  tuo  .*  Gr.  In  precattone  toA :  ne  vilia  et  caduca  i  Domino  petas ,  neque  i  magno 
parva,  sed  magna ,  ut  Salomon  sapieoüam. 


VERSIO  YCLGATA. 

1.  Noli  facere  mala;  et  non  te  appre- 
hendent. 

2.  Discede  ab  iniquo ;  et  deflclent  mak 
abs  te. 

3.  Fili ,  non  senünes  mala  in  sulcis  la- 
justitise ;  et  non  metes  ea  in  septuploin. 

4.  Noli  quserere  k  Domino  ducatum,  ne- 
que k  rege  cathedram  honoris. 

6.  Non  te  justiflces  ante  Deum,  qoooiam 
agnitor  cordis  ipse  est :  et  penes  regem 
noli  velle  videri  sapiens. 

6.  Noli  qusrere  fieri  judex,  nisi  valeas 
Virtute  irrumpere  iniquitates  -.  ne  forti 
extimescas  faciem  potentis ,  et  ponas  scao' 
dalum  in  »quitate  tuä. 

7.  Non  pecces  in  multitudinem  civi- 
tatis ;  nee  te  immittas  In  populum  : 

8.  Neque  alliges  dnplicia  peceata  :  ok 
enim  in  uno  eris  inimunis. 

9.  Noli  esse  pusillanimis  in  animo  tao. 

10.  Exorare  et  facere  eleemosynam  ne 
despicias. 

IJ.  Ne  dicas  :  In  mnltitudine  manerom 
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meonun  mi^ciet,  et  offereste  me  Deo  al- 
llisiBM,  smciplet. 

Ne  irrideas  hominem ,  qui  Sit  in  amari- 
tndlne  anim»  su» :  est  enlm  qui  haml- 
liat,  et  qui  exaltat. 

MoU  arare  meDdacium  advenüs  fratrem 
tiHim ;  sMqoe  in  amicum  slmlllter  feeiaa. 

Noli  velle  mentiri  omne  mendaciom : 
asfiiduitas  enim  illius  non  in  bonum. 

Noli  verbosus  esse  in  maltitudine  prea- 
bytferomm ;  et  non  iteres  verbnni  In  ora- 
tione  toA. 

NoQ  oderis  laboriosam  Operationen!  et 
rnsticaüoflem  creatam  ab  Aitissimo. 

Non  te  computes  in  mulUtodine  pecca- 
tortim. 


HomiUa  valde  spirltum  tnum  :  me- 
fBenlo  qfMmiam  ira  non  tardabit  i  quo- 
niam  vindicta  impii ,  ignis  et  vermis. 

Ne  commutes  amicum  propter  indiife- 
rens,  oeque  fratrem  germanum  in  auro 

Noli  dift^ere  A  muliere  senaatä  et  bona : 
-gratia  enim  ejus  super  aurum. 

Non  liedas  senrum  in  veritate  operan- 
tem,  neque  mercenarium  dantem  animam 
Buam. 

Servum  senaatum  dlligat  anima  tua  : 
non  defraudes  illam  llbertate. 

Pecora  tibi  sunt?  attende  ilUs;  et  si 
sunt  tibi  utiiia ,  perseverent  apud  te. 

Fitii  tibi  sunt?  erudi  ilios,  et  curva  ä 
pueritiä  Collum  eorum. 

Fiiis  tibi  sunt?  serra  corpus  earum  : 
et  ne  ostcndas  hilarcm  faciem  tuam  ad  il- 
las. 

Trade  Üliam ,  et  grande  opus  feceris;  et 
homini  sensato  da  Illam. 

Huiier  est  tibi  secundCim  animam  ?  ne 
projicias  ean?. 

In  toto  corde  honora  patrem  tu  um ;  et 
gemitus  matris  non  obliviscaris. 


meorum  respiciet  Dens ,  et  offerente  me 
Deo  altissimo ,  mwiera  mea  suscipiet. 

12.  Non  irrideas  hominem  in  amarltu- 
dine  animaB  :  est  enim  qui  humiliftt  et 
exaltat  circumspector  Deus. 

13.  Noli  arare  mendacinm  adversüs  fra- 
trem tuum;  neque  in  amicum  simiüter 
faclas. 

14.  Noli  velle  mentiri  omne  mendacinm: 
assiduitas  enim  illius  non  est  bona. 

15.  Noli  yerbosus  esse  in  multitudine 
presbyterorum ;  et  non  iteres  yerbum  in 
oratione  tuft. 

16.  Non  oderis  laboriosa  opera,  et  ras- 
ticationem  creatam  ab  Altissimo. 

17.  Non  te  reputes  in  multitudine  in- 
dlsciplinatorum. 

18.  Memento  iris,  quoniam  non  tar- 
dabit. 

19.  Humilia  valde  spiritnm  tuum  :  quo- 
niam vindicta  carnis  impii ,  ignis  et  ver- 
mis. 

30.  Noli  prsBvaricari  in  amicum  peeu- 
niam  diiTerentem ,  neque  fratrem  cartssi- 
mun^  auro  spreverls. 

21.  Noli  discedere  k  muliere  sensatA  et 
bonft ,  quam  sortitus  es  in  timore  Domini : 
gratia  enim  verecundia  ÜHos  super  aurum. 

22.  Non  Isdas  servum  in  veritate  ope- 
rantem ,  neque  mercenarium  dantem  ani- 
mam suam. 

23.Servus  sensatus  alt  tibi  dÜectus  quasi 
anima  tua  :  non  defraudes  illum  libertate, 
neque  inopem  derelinquas  illum. 

24.  Pecora  tibi  sunt  ?  attende  iliis  :  et  si 
sunt  utiiia ,  perseverent  apud  te. 

25.  Filii  tibi  sunt?  erudi  ilios ,  et  curva 
iilos  k  pueritia  illorum. 

2G.  Filis  tibi  sunt?  serva  corpus  illa- 
rum :  et  non  ostendas  hilarem  faciem  tuam 
ad  illas. 

27.  Trade  üliam ,  et  grande  opus  fece- 
ris  ;  et  homini  sensato  da  illam. 

23.  Mulier  si  est  tibi  secundüm  animam 
tuam  ,  non  projicias  illam  :  et  odlbili  non 
credas  te.  In  toto  corde  tuo 

29.  Honora  patrem  tuum ,  et  gemitus 
matris  tu»  ne  obliviscaris  : 


tS.  järare  mendacium :  ne  mendacia  lUidiotö  velut  luicoi  producat :  lilc  aulem  prohil>ei  ca- 
lumniam.  AI  poslea 

14.  Omne  tnendoditm.  Neqae  modo  calumniam  viles ,  verum  eliam  quodcumque  mendacii 
genut.  AuiduiUu  Ulius  non  eu  bona  :  quo  sensu  infr4,  ix.  4.  cum  sallatrice  ne  atxiduut  eU  : 
indical  autem  ubi  lemel  admiseria,  facilö  in  coDSueladinem  uahi. 

15.  Presbyterorum  :  seniorum  ,  qui  poilüj  audiendi.  Non  iteres  verbum  in  oratione  (preca- 
Uone)  lud,  Me  sis  multiloquus  :  qualem  arguit  Chrislua  Mallh.,  vi.  7. 

19.  Ignis  et  vermis:  vide  Marc,  ix.  43. 

30.  /imicum  pecuniam  dlffereniem  :  tardantem  reddere.  Auro  :  propter  aurum.  At  Gr.  ne 
commulea  amicum  propter  indifferena  :  quft  voce  eiiam  Cicero  utilur  :  grscft  ptaraii  pulcber  < 
rimA  :  propter  forluDaa  ac  rem,  quA  ad  Iwiium  malumve  all  poMis. 
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Memento  qnla  per  eps  natiis  es :  el  quid 
retrilmes Ulis »qaomodo Uli  tU>iP 

hp  totft  anlniA  toA  Urne  Dominum;  et 
sacerdotes  illius  sosplce* 

In  toU  Tlrtute  dilige  ewn  qol  te  fecit ; 
et  ministros  ejus  non  dereUnquas. 

Time  Dominum ;  et  lionoriflca  sacer» 
dotem : 

Et  da  Uli  partem ,  sient  mandatum  est 
tibi ,  primitlas,  et  pro  deUcto» 

Et  datum  bnelüomm,  et  saeriflcium 
sanctiflcationis ,  et  primitias  sanctornm. 

Et  pauperi  porrige  manum  tnam ;  ut 
peiflciatur  benedicüo  tna. 

Gratia  datAs  in  conspeetu  omnis  vi- 
ventis  :  et  in  mortuo  ne  prohibeas  gra- 
tiam. 

Non  desis  plorantibns ,  et  cum  lugen- 
iibus  luge. 

Ne  pigriterifl  visitare  aegrotum  :  ei  bis 
enim  dillgeris. 

In  omnU>u8  verbis  tuls  memorare  no- 
Tiflsima  tua  :  et  in  «ternnm  non  peccabis. 


ao.  Memento  qnoniam  nisl  per  fflos 
tus  non  füiflses :  et  retriboe  Ulis  qoemodo 
et  UUUbi. 

31.  In  totft  animft  tui  time  Dominum; 
et  saeerdotes  illius  sanetiflca. 

32.  In  omni  virtute  tnft  diUge  eom  qoi  ts 
feeit :  et  ministros  ejus  ne  derelinqnas. 

33.  Honora  Deum  ex  totA  animi  toi ;  et 
honoriflca  sacerdotes ,  et  propu^a  te  eom 
brachiis. 

34.  Da  Ulis  partem ,  sicnt  mandatum  ert 
Ubl ,  primitiarum  et  puigationis ;  et  de 
negUgentlA  tuA  purga  te  cum  paocis. 

3&.  Datum  bracbiorum  tuomm ,  et  sa- 
eriflcium sanctiflcationis  offeres  Domino, 
et  initia  sanctornm : 

36.  Et  pauperi  porrige  manum  tum, 
ut  perflciatur  propitiatio,  et  benedtoüo 
tua. 

37.  Gratia  dati  in  conspeetu  omnls  ti- 
ventis :  et  mortuo  non  pndiibeas  gnUam. 

38.  Non  desis  plorantibns  in  eoosolft- 
tione ,  et  cum  lugentibus  ambnla. 

39.  Non  te  pigeat  Tisitare  inflnnum :  ex 
bis  enim  in  dilecUone  flrmaberA. 

40.  In  Omnibus  operibus  tnis  memo- 
rare novissima  tua ;  et  in  stemum  non 
peccabis* 


CAPUT  VIII. 

Cum  quoque  ui  agenämn :  cum  divUibtu :  atm  inioetis  :  cum  violenUs,  eic  Ne  tpenm  pee* 
catarem  resipitceniem;  ne  lasterU  de  morte  inimid,  S.  audi  unioret ,  9  ei  leq. 


SIXTIIfA  YEBSIO. 


ne 


Non  litiges  cum  homine  potente; 
fortd  incidas  in  manus  illius. 

Non  contendas  cum  Tiro  locuplete ;  ne 
fort^  statuat  contra  te  pondus. 

Hultos  enim  perdidlt  aurum  ,  et  corda 
legum  fecit  declinare. 

Non  litiges  cum  bomine  Unguoso,  et 
non  struas  super  ignem  illius  ligna. 

Ne  colludas  cum  indocto;  ne  inbono- 
rentur  minores  tui. 


TEHSIO  TULGATA. 

1.  Non  litiges  cum  bomine  potente, ne 
fortÄ  incidas  in  manus  illius. 

2.  Non  contendas  cum  Tiro  locuplete , 
ne  fortö  contra  te  constituat  Utem  tibi. 

3.  Hultos  enim  perdidlt  aurum  et  ar- 
gentum ,  et  usque  ad  cor  regum  extendlt 
etconvertit. 

4.  Non  litiges  cum  bomine  linguato;  et 
non  strues  in  ignem  illius  ligna. 

5.  Non  communices  bomini  indocto, 
ne  maU  de  progenie  tuA  loquatnr. 


Si.  Saeerdoies  ÜUut  saneUflca  :  tnspice,  idmirare,  Gr. 

SS.  Propurga  te  cum  ^raehlit :  obUUs  rragibiu  uio  opere  eomparaUt.  Vldo  ss. 

54.  Purgaiionit :  pro  delicto :  Gr.  supple ,  hosÜAin :  bebrabmus :  de  negligenUA  :  alia  fer- 
lio :  purga  te  cum  paueit :  exiguli  munerilMif  nugiia  peecaU  rodime. 

55.  Initia,  seu  primiUas  tanctorum :  sancta  Toeantor ,  qo«  Domino  oomeerau. 

87.  St  mortuo  non  prohlbeaa  gratiam  .*  dorn  pro  Ipris  oMala ,  ut  fieuim  est  II.  Haeh.,  xu. 
4S.  tot  mauera  fepuluirtt,  aliaqoe  ad  mortoonim  meBorlam« 
SS.  In  dilecUone  firmaberle :  diUgerii :  Grae. 

3.  Ne  eonira  te  :  Gr.  ne  Ubi  prapondereL 
S.  ConvertU,  declinare  fecit:  Gr. 

i.Non  communices inoeModusGr.No  maU  de  progenie  lnd.-de  genere  loo^ Ittiperitas 
enim  de  te  biiique  quidfii  effiiareriu 


CAPUT  VIII. 
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Non  Improperes  homlnl  ayertenti  se  k 
peecato  :  memento  qnonlam  omnes  In« 
correptionlbus  surnns. 

Ne  spemas  hominem  in  snA  senectote : 
etenim  ex  nobis  senescunt. 

Noli  de  mortno  gaudere :  memento  qao- 
jüam  omnes  morimur. 

Ne  desplcias  narratlonem  sapientmn; 
et  In  proverbiis  eorum  conversare. 

Ab  ipsis  enim  disces  doctrlnam ,  et  ser- 
Tiremagnatis. 

Non  te  prstereat  narratio  seniomm ;  et 
ipsl  enim  didicerant  k  patribas  tuis  t 

Qnoniam  ab  ipsis  disces  intellectom,  et 
In  tempore  necessitatis  dare  responsum. 

Non  incendas  earbones  peecatoris ,  ne 
Incendaris  in  igne  flamm»  illius. 

Ne  contra  fiiciem  stes  eontumeliosi ;  ne 
Insldeat,  quasi  insidiator ,  ori  tao. 

Noli  fcenerari  homini  fortiori  te  :  qa6d. 
ftl  fcsneraveris ,  quasi  perditum  habe. 

Non  spondeas  super  vlrtutem  tuam : 
^6d  si  spoponderis ,  quasi  persolnturus , 
GOgita. 

Ne  litlges  cum  judice  :  qaoniam  secun- 
dum  existimationem  ejus  judicabunt  ei. 

Cum  audace  ne  eas  in  y\k ,  ne  gravetur 
contra  te.  Ipse  enim  secundüm  voiuntatem 
'  suam  faciet;  et  simul  cum  stulUtiä  iliius 
peries. 

Cum  iracundo  ne  facias  rixam ,  et  cum 
illo  ne  eas  per  desertum :  quoniam  quasi 
nihil  est  ante  ülum  sanguis ;  et  ubi  non 
est  adUutoriiun,  elidet  te. 

Cum  Catuo  consilium  non  habeas  :  non 
enim  poterit  verbum  celare. 

Coram  extraneo  uon  fioicias  occoltum  : 
nescis  enim  quid  pariet. 

Non  omni  homini  cor  tuum  manifestes : 
€t  non  referat  tibi  gratiam. 


6.  Ne  desplcias  hominem  avertentem  se 
k  peecato,  neque  improperes  ei  :  me- 
mento qQoniam  omnea  in  correptione 
sumns. 

7.  Ne  spemas  hominem  in  snft  seneo- 
tute  :  etenim  ex  nobis  senes6ant. 

8.  Noli  de  mortuo  inlmico  tuo  gaudere : 
sciens  quoniam  omnes  morhnur,  et  in 
gaudium  nolumus  venire. 

9.  Ne  desplcias  narratlonem  presbyte- 
rorum  sapientinm ,  et  in  proTerbils  eorum 
conversare. 

10.  Ab  ipsis  enim  disces  saplentlam,  et 
doctrlnam  IntellectAs,  et  servire  nagnatis 
sine  qnerelA. 

11.  Non  te  pnetereat  narratio  senio- 
mm :  ipsi  enim  didicemnt  k  patribus  suis : 

12.  Qnoniam  ab  ipsis  disces  intelleo- 
tum,  et  in  tempore  necessitatis  dare  re- 
sponsum. 

13.  Non  incendas  earbones  peccatomm 
arguens  eos;  et  ne  incendaris  flammä 
ignis  peccatomm  lllorum. 

14.  Ne  contra  fiiciem  stes  eontumeliosi; 
ne  sedeat ,  quasi  insidiator ,  orl  tuo. 

15.  Noli  foßnerari  homini  fortiori  te  i 
qnöd  si  fceneraveris ,  quasi  perditum  habe* 

16.  Non  spondeas  super  yirtutem  tuam : 
qu6d  si  spoponderis,  quasi  restituens 
cogita. 

17.  Non  Judices  contra  judicem  :  quo- 
niam secundüm  quod  justum  est  Judicat. 

18.  Cum  .audace  non  eas  in  ylA ,  ne 
fortd  gravet  mala  sua  in  te :  Ipse  enim 
secundüm  Toluntatem  suam  yadit,  et 
simul  cum  stultiti&  illius  peries. 

19.  Cum  iracundo  non  focies  rixam» 
et  cum  audace  non  eas  in  desertum :  quoh 
niam  quasi  nihil  est  ante  illum  sanguis » 
et  ubi  non  est  adjutorlum ,  elidet  te. 

20.  Cum  fotuis  consilium  non  habeas  : 
non  enim  poterunt  dlligere ,  nisi  quoe  eis 
placent. 

21 .  Goram  extraneo  ne  fisclas  consilium  t 
nescis  enim  quid  pariet. 

22.  Non  omni  homini  cor  tuum  mani- 
festes; ne  fortö  inferat  tibi  gratiam  fiür 
sam,  et  convicietur  tibi. 


6.  in  correpUone  sumus :  correptioni  obnoxii. 

18.  Ne  gravei  mala  sua  in  u :  Gr.  ne  gravis  Ubi  sh;  ipse  enim  seamüan  voluntatetn  suam 
vadii  :  Gr.  faciet ;  neque  una  coosilia  audiet 
20-  Non  enim  poterunt  dUigere,  Vide  Gr. 
21.  Coram  extraneo :  viro  parum  noio.  ComUium,  Vide  Gr. 


I. 


SI 
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CAPUT  IX. 

JHuxwe  ei  nmliMhu,  laque  ad  14.  de  amIcU,  14«  is.  peccaiorttm  gtorta,  i6,  it.  ant 
principibus  parei  .*  explora  proxiimtm,  31.  qiä  convivas  adhibendi :  qui  aermones,  22.2]. 
€ffutitor,u. 


SIXTINA  VERSIO« 

Non  zeles  mulierem  siiiüs  tui :  neqae 
doceas  super  te  doetrlnam  nequam. 

Non  des  molierl  animam  tmun,  nl  as- 
«endat  ipsa  super  virtutem  tuam. 

Ne  r^tpieias  mulierem  multivolam ;  ne 
fortö  incidas  in  laqueos  illius. 
.  Cum  pialtrioe  ne  tssiduua  sis ;  ne  fort^ 
caplaris  in  tentationibus  cijus. 

Virginem  ne  aspicias;  ne  fortö  scanda- 
lixeris  in  decoribus  ejus. 

Ne  dee  fornicarüs  animam  tuam ;  ne 
perdas  hsoredilatem  tuam. 

Noli  circumspicere  in  vicis  civitatis,  nee 
aberraveris  in  desertls  illins. 

Averte  oculum  k  maliere  formosA»  et 
ne  cireomapicias  speeiem  alienam. 
.   Propter  speeiem  nuiiieris  mniti  al)erra- 
Terunt;  et  ex  hoe  coneupiaoentia ,  quasi 
igniSy  exardescit. 


GuBi  alieni  muliere  -non  sedeas  cm- 
nino ,  neqne  agitss  eonviTia  cum  illä  in 
Tino: 

Ne  forte  declinet  cor  tuum  in  iUam ,  et 
^piritu  tuo  labaris  in  perditionem. 

Ne  dereünquas  amicum  antifvnm :  no- 
VUB  enira  non  est  simiils  Uli. 

Yinum  novum  amicus  novus :  si  inve- 
teraverit ,  cum  suavitate  bibes  iHud. 


TER6I0  TDLGATA. 

i.  Non  zeles  mulierem  sinüs  tui;  ne 
ostendat  super  te  malitiam  doctrins  ne- 
quam. 

2.  Non  des  muileri  potestatem  anims 
tusB :  ne  ingrediatur  in  virtutem  tuam,  et 
conftindariB. 

3.  Ne  respiclas  mulierem  muhivolam; 
ne  fort^  incidas  in  laqueos  illius. 

4.  Cum  saltatrice  ne  assldniis  sis,  oeo 
audiaa  iUam ;  ne  fortö  pereas  in  efficacü 
illius. 

6.  Vlrglnem  ne  consplclas;  ne  foitt 
scandalizeris  in  decore  illins. 

6.  Ne  des  fomicariis  animam  tuam  in 
ullo ;  ne  perdas  te ,  et  hcereAtatem  toam. 

7.  Noli  circumspicere  in  vicis  civitatis, 
nee  oberraveris  In  plateis  Ullos. 

8.  Averte  ffeciemtuam  k  muliere  compü» 
et  ne  circumspicias  speeiem  afienam. 

9.  Propter  speeiem  mulieris  multt  per- 
lerunt ;  et  ex  hoc  eonenpiscentia  qoaai 
ignis  exardescit. 

10.  Omnis  mulier  quae  est  fomicaiiai 
quasi  stercHS  in  vift  concnlcabitnr, 

1  i .  Speeiem  mnUeris  aüenae  muJti  ad- 
mirati ,  reprcAl  flieti  sunt  :  eolloquinni  • 
enim  illius  quasi  ignis  exardescit.  ^ 

t2.  Cum  aMenA  muliere  ne  sedeas  ont- 
nino ,  nee  aecumbas  cum  eft  super  cobi- 
tum: 

13.  Et  non  altercerls  cum  Uli  in  vino; 
ne  fort^  declinet  cor  tuum  in  iBam ,  et 
sanguine  tuo  labaris  in  perditionem. 

14.  Ne  d<»«llnquas  amicum  antiqnam: 
novus  enim  non  erit  simiÜs  ilii. 

15.  Vinum  novum ,  amicus  novus  :  ve- 
terasoet ,  et  cum  suavitate  bibes  iUad. 


1.  Ne  Ml€iuial  super  te :  tuli  Mispieionibos  fteU  astuiior ,  et  ad  allionem  prompla :  Gr.  06- 
jQue  dooeM  super  le  doclrinam  ueqnara  :  lelaodo ,  soBpicando ,  meuiendo,  ad  pravc  f»«!** 

eoDBilia  adiges. 

3.  Ne  respicias  midierem  muMvolam  :  copidam  ,  libidlnosam  :  ex  earam  genere  qoai  Pao- 
los all  duci  variis  desiderüs.  11.  Tim.,  iii.  6.  Gr.  darö ;  im  oecurras  mulieri  mervlrlcii  lialMläi* 

4.  Cum  taltatrice :  BMI  psaltrioe.  HIs  enim  arübus  liomiiiei  quin  facilA  ineacari  aolanU 
experieniia  docet.  In  efficaciä  :  Gr.  conatibos;  sive  ut  alU  legunt ,  studiis. 

5.  Tn  decore  :  Gr.  Iv  tittrifiioti  :  quod  sonal  pcenas :  aensus  autem  est  :  ne  le  Dia  malö 
maictet  :  ne  ex  amore  ejus  malum  incumbat  tibi.  AHi  legendum  suspicintnr,  h  lict^v/ueuf, 
In  concupiacentiis  ejus :  quod  planius. 

7.  Noli  circumspicere  :  ul  faciunt,  qui  et  capero  et  capi  qusrunt  :  recli  Grot  venauiret 
formarum.  In  plaleis  :  Gr.  in  desertia,  in  locia  minus  habiutis  :  malö  sagacem  bominemnout» 
qol  undecumque  qosrit  qu6  pereat,  sive  in  notis  quadriviis ,  sire  in  occuilifl  deaerliaque  an- 
gulis. 

13.  Non  alter ceris,  Yide  Gr. 


CAPUT  X. 


4s& 


NoB  leleft  gkyriaa  peoeatoris ;  non  enim 

Bcis  qus  Sit  illius  soLversio. 

Non  bene  sentias  de  beneplactto  implo- 
Tum :  memento  quonlam  iiaque  ad  inferos 
noa  just^cabantiu:. 

Longo  abesto  ab*homine  potestatem  ha- 
bente  Decidendi :  et  non  Buspiceberis  ti- 
morem  mertia. 

Et  Bi  accesseris,  noli  delinqoere,  ne 
auferet  vitom  tuam. 

Scita  quoniaiQ  in  medlo  laqueornm  in- 
grederlB,  et  super  pinnacula  civitatom 
ambulas. 

Secundüm  virtutem  tuam  conjeeta  de 
proximis  :  et  cum  sapientibus  consolta. 

Cum  intoUigentibtts  sit  coilocutio  tna, 
et  omnis  enarratio  tua ,  in  lege  ARIssimi. 

Viri  justi  sint  tibi  convivae :  et  in  timore 
Domini  Bit  gleriatio  tua. 

In  mann  artificum ,  opus  laudabitnr  : 
et  princeps  popuüs  apiens  in  sermone  suo. 


Terribilis  in  civitate  suA  homo  llnguo- 
ns  :  et  temerariuB  in  recho  suo  odibilis 
erit. 


16.  Non  leles  g!oriam ,  et  opes  pecca*- 
»toris  :  non  enim  scis  quie  futura  sit  iDius 
subversio. 

17.  NoB  placeat  tibi  injuria  injusto-- 
rum«  seiens  quoniam  nsque  ad  inferos 
non  placebit  impius. 

18.  Longo  abesto  ab  homine  potestatem 
liabente  oecldendl;  et  non  suspicaberis 
timorem  mortis. 

19.  Et  si  accesseris  ad  iUum ,  noii  ali- 
quid committere  $  ne  fortö  aoferat  vitam 
tuam. 

20.  Gommunionem  mortis  scito  :  quo- 
niam in  medio  laqueorum  ingredleris ,  et 
super  dol^ntium  arma  ambulabis. 

21.  Secundüm  virtutem  tuam  cave  te  k 
proximo  tuo ,  et  cum  sapientibus  et  pru- 
dentibus  tracta. 

22.  Vir!  Justi  sint  tibi  cobtIv«;  et  in 
timore  Dei  sit  tibi  gloriatio , 

23.  Et  in  sensu  sit  tibi  cogitatus  Dei,  et 
omnis  enarratio  tua  in  prseeptis  Alti»- 
siml. 

34w  In  manu  artificum  opera  laodabun- 
tur;  et  princeps  popuii  in  sapientIA  ser^ 
monis  sui  $  in  sensu  Yer6  senlorum  ver- 
bum. 

25.  Terribilis  eet  in  civitate  suä  homo 
llnguosus  :  et  temerarius  in  verbo  sao 
lodibiiis  erit. 


CAPUT  X. 

^  regnU ,  divUibut  ac  magistralUna ,  ad  29.  pareenium  U^mkU,  e ,  9 ,  10.  iuperlOa ,  lA, 
IS ,  31 ,  33.  eversio  regnovum  et  gentium «  21  el  seqq.  pauperes  et  dtviUi ,  35, 2«.  opera^ 
rius,  Jactator,  39 ,  so.  peccatum,Z2,  vera  gloria,  ss. 


SIXTINA  VERSfO. 

Judex  sapiens  erudiet  populum  suum  : 
et  principatus  sensati  ordlnatus  erit. 

Secundüm  judlcem  popuii  sui ,  sie  et 
Mdnistri  e|us  :  et  qaalis  rector  est  civi- 
tatis ,  tales  omnes  inhabilantes  ki  eh, 

•Hex  Insipiens  perdet  popuiom  suum  : 
et  civitas  habitabltur  per  sensum  poten- 
tium. 

In  mann  Domini  potestas  terrae :  et  utilem 
fluscitabit  in  lempus  super  iUam. 

In  manu  Domini  prosperitas  hominis; 


tehsio  vuloata. 

1.  Judex  sapiens  jndicabit  populum 
suum ;  et  principatus  sensati  stabilis  erit, 

2.  Secundüm  judicem  popuii ,  sie  et 
ministri  ejus  :  et  qualis  rector  est  civi- 
tatis ,  tales  et  inhabitantes  in  eA. 

3.  Rex  insipiens  perdet  populum  suum : 
et  clvitates  inhabitabnntur  ^r  sensum 
potentium. 

4.  hl  manu  Dei  potestas  terrae  :  et  utl- 
iem  rectorem  suscitabit  In  tempus  super 
Illam. 

6.  In  manu  Dei  prosperitas  hominis ,  et 


16.  Quce  futura  tit  ilUus  subvertio :  Gr.  xttroi^pofii ,  finis,  exitos  :  quanquim  ec  voxMib« 
vertioiieai ,  ac  perveriiutem  loiiai.  II.  Tim.,  ii.  14. 

17.  Uique  ad  inferot  non  placebit :  anle  morlem  dabil  poenai :  cui  coiuenlit  Gr. 

18.  Longh  abe*lo.  lUc  parabolA  docet  parcö  ac  laodeslÄ  uiendum  polen tiorum  ooosuetudine. 
30.  Super  dotentium  (  sive  iralorom )  arma  ( expediu  scUicet  exacutaque  )  amlmtaUs :  Gr. 

taper  pinnacula  civitalum :  pari  ubique  periculo. 
21.  Cave  ä  proximo.  Explora  proxlmum  :  Gr.fac  conjecturam  de  proximo. 

1.  Stabilis  erit :  Gr.  ordlnalui,  unde  tUbüius. 
5.  Scribce :  docli : 
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et  saper  penonam  scribas  Imponet  glo- 
ilam  ipftiuB. 

In  omni  injorlA  ne  snceenfleas  proxlmo; 
et  nihil  agas  In  operibas  contomellae. 

Odibilis  coram  Domino  eat  et  homlnibus 
«uperbia :  et  ex  ntri^que  deUnqaetijaduata. 

Begnnm  k  gente  in  gentem  transfertar 
pTopter  Injiutitiaa,  et  contumelias,  et 
pecanias. 

Qaid  Boperbit  terra  et  einlsP  qnonlam 
In  YitA  projeci  intima  ejos. 


In  prolixnm  langaorem  caTiliator  :  et 
xei  hodle  est,  et  cras  morietur. 

Cum  enim  morietar  homo ,  hsredltabit 
flerpentes ,  et  bestias ,  et  yermes. 

Initiam  soperbiae  hominis ,  cum  aposta- 
tavit  ADeo, 

.  Et  ab  eo ,  qui  feclt  enm ,  reeessit  cor 
ejus.  Quoniam  prlncipium  superbis ,  pec- 
catum ;  et  qui  tenuerit  eam ,  profundet 
abominationem. 

Propter  hoc  Incredlbiles  feclt  Dominus 
obductiones ,  et  destriixit  eos  in  flnem. 

Sedes  dacum  destrnxit  Dominas,  et 
fledere  fecit  mltes  pro  eis. 


saper  fticiem  serflMS  imponet  hmraran 
suam. 

6.  Qmnis  ii^orl»  proxlml  ne  memlne- 
ris ;  et  nihil  agas  In  operibas.  li^nris. 

7.  Odlbills  coram  Deo  est  et  hominlbas 
superbia  :  et  execrabilis  onmis  hiiquitv 
gentiom. 

8.  Regnum  k  gente  in  gentem  tranifer> 
tar  propter  iA]astitias,  et  ii^jorlas,  et 
contumelias,  et  diversos  dolos. 

9.  Avaro  aut^n  nihil  est  scelestins.  Quid 
saperblt  terra  et  cinisP 

10.  Nihil  est  iniqaius  qaAm  amare  pe- 
caniam  :  hie  enim  et  animam  soam  t6- 
nalem  habet»  qaoniam  in  Titft  tsaä  prcjecit 
intima  saa. 

U.  Qmnis  potentatAs  brevis  Tita.  Lin- 
guor  prolixior  graTat  medicom. 

12.  Brevem  langaorem  praoeidit  me- 
dleas  :  Sic  et  rex  hodle  est,  et  cras  mo- 
rietar. 

13.  Cum  enim  morietar  homo,  hcredi- 
tabit  serpentes ,  et  bestias ,  et  yennei. 

14.  Initiam  saperbl«  hominis,  apoitsr 
tare  k  Deo  :  , 

15.  Qaoniam  ab  eo,  qni  feclt  illnm, 
reeessit  cor  ejas :  quoniam  initlum  omnls 
peccati  est  superbia  :  qui  tenuerit  lüam , 
adimplebitur  maledictis ,  et  sobyertet  enm 
In  flnem. 

16.  Propterea  exbonoravit  Dominus 
conventus  malorum ,  et  destrnxit  eos  nsr 
que  in  flnem. 

17.  Sedes  ducum  superbornm  destruxit 
Deus ,  et  sedere  fecit  mites  pro  eis. 


7.  Et  execrabiUi :  et  ex  utrisqoe  delinquet  injusU  :  Gr.  live  ut  ilil  codieet :  ex  utrisqae  de- 
lictam  inJusliUn;  uirumque  IdJusUidi  est :  odiosum  ewe  Deo:  odfosom  bominilnis. 

S.  10.  Jvaro  nihil  scelestiut.  Quid  stq>erbit nihil  est  iniqutus hie  enim  et  animam 

suam  venalem  habet ;  quoniam  in  vitd  sud  projecit  inttma  sua  :  risoera  lua ;  adeo  lenax  pe- 
eani»,  ut  cum  aliqaid  elargiri  cogitur ,  quasi  extrabi  sibl  patet  riscera :  Tel ,  dum  defrandat 
genium ,  tIvus  intesiioa  ipsamque  animam  projicit.  Variant  Gr.  codioes  :  et  quklen  qua  de 
auro  babet  Vulgata ,  in  SIxtino  exciderant,  nimis  inierrupto  sensu ;  eaque  ex  oplisis  codid- 
hus  supplevimus :  qui  etiam  pro  l/o/ic|^,  projeci,  quod  babet  YaJgatus,  babent ,  protleoerunt, 
Mßptftnv ,  porrö  Vulgaia  legit  «/3^ij^f ,  projecit. 

13.  Brevem  languorem  prmeidu  medieus.  Multa  bic  perlurlMtio  ex  Tariis  lectiooibas.  Val- 
gitus  enim  legit  /uxp&vy  parvum  seu  breTem :  quod  Gr.  /laxfid»^  longum.  Variant  etiam  Grcc 
codioes  :  Sixlinus  enim  babet ,  axtämst^  illudit ,  irridet ,  carillatur.  Aiii  optimi  Codices,  xtfcrn, 
incidit ,  precidit ,  quod  legit  Vulgalus.  Sixtinos  etiam  codex  omitUt  Tocem  illam  •  sine  qui 
pendet  sensus  ( medieus ) ,  quam  et  Vulgaia,  et  optimi  Uli  liabent  Codices.  Sensus  ergo  est : 
prolixum  roorbum  prscidit  medieus  secando  et  orendo  :  ttc  et  rex ;  sie  qni  rex  hodie  eit,  eru 
morietur  :  sie  k  Deo  optimo  medico  confestim  tollltur  rex  ( malus)  curandis  citids  reipoblio» 
malis.  Ex  aliis  lectionibus  Tix  ac  ne  rix  quidem  sensum  bonum  exsculpserls. 

14.  ^poslatore  .*  abscedere  cum  proterriS.  Hoc  autem  et  seq.usquead  f.  21.  TidetaraDn* 
dere  ad  Chanannas  geniea ,  crudeles ,  impias ;  qua  cdm  adyersds  Deum  soperbire ,  ejusque 
«ultom  ac  memoriam  abjicere  coepissent,  exinde  in  abominanda  f,  is.  boc  est,  inomne  bei- 
«IS  proruerunt ,  cessemnlque  Israelliis  mitioribus ,  et  Dei  culU>ribus,  17,  18  et  seq. 

16.  Exhonoravit  Dominus  conventus :  ciTitates,  coeius  :  at  Gr.  propterea  Dominos  Incredi- 
bOes  (  verti  etiam  polest ),  manifestissima  calamitates  induxil :  impt^^otvt ,  manifeslavit :  sife 
praier  opinionem  invexit :  unde  paradox« ,  incredibilia ,  inopina.  Et  destruxit  tos  infimem: 
aempe  qui  sectanUir  soperbiam. 
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Radieas  gentium  evnlalt  Dominos, 
planfaTit  homlles  pro  eis. 


et 


Tems  genUmn  everüt  Dominos,  per- 
didit  eas  vaqjoie  ad  ftmdamenta  terra. 

Aiefecit  ex  ipsis,  et  din^rdidit  eo«,  et 
eeasare  fecit  memoriam  eormn  k  terrft. 


Non  est  «reata  hominibns  snperbia ;  ne- 
qae  ira  farorls  generationibus  mullenim. 

Semen  honoratum  quäle  P  semen  liomi- 
nis.  Semen  lionoratom  quäle  ?  11  qui  U- 
ment  Dominum.  Semen  inlionoratum 
qaalef  semen  hominis.  Semen  Inhonora- 
tum  quale  P  qui  prstereunt  mandata. 

In  medio  fratrum  rector  iliorum  in  ho- 
nore  :  et  qoi  timent  Dominum,  in  ocuUs 
ilJios. 

Dives,  et  honoratus ,  et  paoper ,  gloria- 
tio  eorum,  timor  Domini. 

Non  Justum  est  despicere  panperem 
Bensatnm ;  et  non  decet  magniflcare  homi- 
nem  peceatorem. 

Magnus ,  et  Judex ,  et  potens  honorlfl- 
cabltur  :  et  non  est  eorom  allquis  ma- 
jor iilo  qui  timet  Dominum. 

Servo  sapienti  liberl  servient :  et  vir 
pmdens  non  murmurabit. 

Noll  excnsando  cunctarl  in  faclendo 
opere  tuo :  et  noll  te  extoUere  in  tempore 
nngusüo  tu». 

Melior  est ,  qui  Operator  in  omnibus , 
qu Juoa  qui  ambuiat ,  aut  gloriator ,  et  eget 
pane. 

Pili ,  in  mansoetudine  glorlflca  animam 
tnam :  et  da  Uli  honorem  seeundäm  me- 
Tltam  ejus. 

Peecantem  in  animam  suam ,  quls  ]us- 
UflcabitP  et  qois  honorablt  exhonorantem 
▼itam  suam? 

Pauper   honoriflcator    per    scientiam 


18.  Radices  gentium  superbarum  are;» 
feelt  Deus,  et  plantablt  humlles  ex  Ipels 
gentibus. 

19.  Terras  gentium  evertit  Dominus ,  et 
perdidit  eas  usque  ad  fundamentum. 

20.  Arefeclt  ex  ipsis ,  et  disperdidit  eos  ^ 
et  cessare  fecit  memoriam  eorum  ä  terrA. 

31.  Memoriam  superlMrum  perdidit 
Deus,  et  reliqult  memoriam  humllium 
sensu. 

22.  Non  est  creata  bomlnibus  snperbia; 
neque  Iracundia  natlonl  mulierum. 

23.  Semen  hominum  honorabitur  hoc  ^ 
quod  timet  Deum  :  semen  autem  hoc  ex* 
honorabitur  I  quod  prseterit  mandata  Do- 
mini. 

24.  In  medio  fratrum  rector  lUorum  la 
honore  :  et  qui  timent  Dominum ,  erunt 
in  oculls  lllius. 

25.  Gloria  dlvitum,  honoratorum,  et 
pauperum ,  timor  Del  est. 

26.  Noll  despicere  hominem  Justum 
pauperem ;  et  noll  magniflcare  yirum  pec- 
eatorem dlTitem. 

27.  Ilagnus,  et  judex ,  et  potens  est  in 
honore  :  et  non  est  major  lllo  qui  timet 
Deum. 

28.  Senro  sensato  llberl  serrient :  et  vir 
pmdens  et  dlscipllnatus  non  murmurabit 
correptus ,  et  Inscius  non  honorabitur. 

29.  Noll  extoUere  te  in  faclendo  opere 
tuo ;  et  noU  conctari  in  tempore  angos- 

tllB. 

30.  MeUor  est  qui  operatur ,  et  abun- 
dat  in  omnU>as,  qo&m  qui  gloriatur,  et 
eget  pane. 

31.  FUi,  in  mansnetudine  serva  ani- 
mam tuam,  et  da  Uli  honorem  seeundiini 
meritum  suum. 

.  32.  Peecantem  In  animam  suam ,  quls 
JustiflcabltP  et  quls  honorlflcablt  exhono- 
rantem animam  suam  P 
38.  Pauper  gloriatur  per  disclpUnam  et 


99.  Noikni  (  unis ,  alqne ,  ut  liabet  Graeus ,  generaliooilNit )  muUerum  :  dooet  lutem  anl- 
vumlM  qnasdam  ? elat  ad  •operUam  naUf ,  tliai  ad  cmdeliuiem  et  Iram :  flUos  ferd  mulienmi» 
temhMi  ad  modatiam  et  maiifaetadioeni  Dainrt  e«e  oompoiluii. 

94.  m  medio  fi^alrwn.  PrimogeDittif  quldaiii  «laiia  prsrogatlTi  f etat  reelor  fratrum  babelar. 
JiMtoi  qooqae  df es  iw»  appellabant  frau^ ,  ex  eodem  Abrabami  saugalne  oriof .  Seniufl  arg» 
Sic,  qnali  lionore  eit  Tel  inier  fratrea  prlmogeniuit,  Tel  rex  inter  elTes  fralerni  cariute  oon- 
Joacloa ,  tali  honore  Dens  digoalur  JusU» :  qood  congroll  ^  27.  Hie  habet  Gomptolemli  tloMir 
Dooiliil  imperla  aenrat :  everUt  aolea  indementta  ( aiTO  aaperius ,  alque  aoerbius )  et  auper- 
Ua.  In  oeuUi  iUius :  qnlppe  quoa  reaplelat  ae  Tehit  In  oeulU  geraL 

9f.  Jfogiai«,  et Judex,.^.  et  twneamttfwiUos  Gr.  planids:etiMmeataliqaUhoniinma|or 

Qlo  qoi  llaiet  Deum. 

98.  Co^epnu,  et  bucUtt :  qui  etlaoa  emeiidauis ,  Inados  manet  i  mm  hononMtwF :  ulpda 
ImMdleaMH  lapertttt. 

99.  »oU  estoiUre  te  t  Gr.  Noll  saplentem  agere  io  ladendo  opere :  aoli  raiiodiiaH  moiulm» 
cümopoa  SMo  eat;  noli  aspiealia apeele  eoouBlniad  Tanai  lerilTenaadl  oausas. 

»8.  Paay«r  ylof^tfw* :  Gr.  taOBOcaliir  I  per  dtod^MMW«  doctrinam  •  at^ 
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8oam  :  et  divea  hooorlfleatar  propter 
aobstantiam  suam. 

Qui  autem  gloriflcatur  In  paupertate, 
quantö  masis  in  stibetaotUk?  et  qui  est 
inglorius  In  siibstaatiä,  quaotö  magls  in 
paupertate? 


timorem  säum  :  et  e^t  liomo  qol  lioMrt- 
flcatur  propter  uil»taaUaai  suara. 

34.  Qui  autem  gloriatur  in  paupertate, 
qoant^^  magis  in  suhstantUi?  ei  qui  gloria- 
tur in  sobstantiA ,  panpertatem  vereatur. 


CAPUT  XL 

Aon  lemerijudlcandwn,  neque  ex  speeie ,  2.  usgue  ad  9.  ardelionei ,  $ive  plurlbui  r^us  in- 
ienti,  ad  12.  diiescere  cuptentes ,  iB ,  19,  20.  inflaU  rebut  t€cuudU,2S  et  Mqq.coloiil' 
laiet :  ne  ante  mortem  laudaverit «  so.  eave  ab  extraneo  et  ignoto,  si ,  ad  ßnan* 


StTTINA  YERSIO. 

Saplentia  humiliatl  exaltavit  caput ,  et 
in  medio  magnatoram  consedere  iUum  la- 
det. 

Non  laades  Timm  in  specie  suA :  neque 
<pernas  hominem  in  visu  suo. 

BreTis  in  volatiiibus  apis :  et  princi- 
pium  duicorum ,  fructos  ejus. 

In  circumjectlone  vestimentorum  ne 
glorieris ;  nee  in  die  honoris  extollaris  : 
quoniam  mlrabilia  opera  Domini,  et  abs- 
consa  opera  Ulius  in  hominibua. 

Multi  tyranni  sederunt  in  solio ,  et  in- 
Auspicabilis  portavit  diadema. 

Muiti  potentes  exhonorati  sunt  valde ,  et 
gloriosi  traditi  sunt  in  manus  alterorum. 

Priusquam  interroges,  ne  Tituperes; 
inteUige  primüm,  et  tunc  corripe. 

Priusquam  audias ,  ne  respondeas  ;  et 
in  medio  sermonum  ne  interlo^aris. 

De  re ,  qua  tibi  opus  non  est ,  ne  cer- 
taveris :  et  in  Judicio  peccantium  ne  con- 
»ideas. 

Pili ,  ne  circa  multa  sint  actus  tui.  Si 
enim  jnuitiplicaveris ,  non  eris  immunis 
k  delicto.  Et  si  secutus  fueris ,  non  appre- 
hendes ;  et  non  elfugies ,  si  praecucurreris. 


TERSIO  VTLGATA. 

1.  Sapientia  humlliati  exaltabit  capnt 
iliius»  et  In  medio  magnatorum  coaaedeif 
illum  fadet. 

2.  Non  iaudes  Tirum  in  specle  sui,  ne- 
que spernas  hominem  in  ylaa  sno. 

3.  Brevis  in  volatiiibus  est  apis ,  et  in- 
itium  dttleoris  luübet  fnictus  ilüas* 

4.  In  vestitu  ne  glorieris  no<saam ,  ne^ 
in  die  honoris  tui  extoUaris :  qHoniam  mi- 
rabilla  opera  Aitissimi  solius ,  et  glorkMii 
et  at)sconsa ,  et  invisa  opera  lUitts. 

6.  Muiti  tyranni  sederunt  in  thronOi  et 
insuspicabüls  portavit  diadema. 

6.  Multi  potentes  oppressl  aant  valid^> 
et  gloriosi  traditi-  sunt  in  manus  allNO- 
mm. 

7.  Priusquam  interrogea ,  ne  vitoperes 
quemquam  :  et  cum  interrogaveris,  cor- 
ripe juste. 

8.  Priusquam  audias,  ne  respondeifi 
verbum  i  et  in  medio  sermonum  ne  adji- 
cias  loqui. 

9.  De  e4  re ,  quae  te  non  molestat ,  aa 
certeris  :  et  in  judicio  pec^aatloffl  na 
consistas. 

10.  Pili ,  ne  in  multls  sint  actos  toi :  at 
si  dives  fueris ,  non  eris  immunis  i  de- 
licto. Si  enim  eecutus  fueria ,  non  a^re 
hendes;  et  non  efTugies,  si  ^aecacuneris. 


Gr.  divea  autem  bonoratur  propter  subiUDÜam ,  alter  Insito ,  aller  adfectiUo  et  emendicaia 
booo. 

t4.  <^  autem :  qui  eikm  paaper  alt ,  auperMt ,  quanld  aoperbifet  maflB ,  ai  valerot  «pihoa-' 
Tel ,  quod  magls  Grsco  congmit :  qui  eUam  paiiper  bonoraiiir ,  quanlo  honori  eawiai  valai«^ 
•plbaar  et  qoi  ingloriaa  eal ,  eiiam  divea ,  quanld  magia ,  ai  ioopa  eaiei? 

1.  BumiUaU  :  humllis  condiUonti  virl. 

S.  BrevU :  exlguc :  est  apit ;  exenplam  mlaimn  rei ,  qun  virUile  praaiet.  jnHUtm  ättUo- 
tU :  principlum :  aeu  principatua  dulcedinia  :  aumiiu  ei  praaiantiaalmadulcedittoiii. 

s.  In  throno  :  Gr.  In  solo,  nade  faclum  aolto,  et  poalea  tbrono;  ealerAm,  ada^  i9hmm 
Jaiciie  eat,  eta  ait  oppoaHam :  umIü  regea  in  aolum  dcdedi ;  vuüü  ad  diadoHialia  konaieia 
evecti.  Intuspicabilis :  de  quo  nibii  magni  auapicarerii. 

f.  §fe  cerurtt :  ne  oortaverla. 

10.  Ne  tn  multis  stnt  actiu  tui,  Ardeiionea  noUt ,  qal  coique  negoüo  ae  tanaalBaaDL  Si 
./kicrit  .•  qoi  flnli  eat  lllonui ,  qui  le  aimla  inplloMiC  negetfii :  $i  seaUui  funrU  (  molta  } 
aBMquere.  Et  non  €(/kigl€t :  cum 


ibacfefae  pnNarreaian  ttoAt»  dllkaiNalaa  U»Ü6  epmpraliettdent.  SaoHnaeM  s 


iiBfili- 
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Est  kborans ,  et  doldiu,  et  festinaiiB  :^t 
tantd  magls  ipsi  deeet. 

Eftt  mareidue,  et  egßm  recnpentione, 
deflciens  Tirtute,  et  abundat  j[Niopertate  : 

Et  ocuU  Domini  nepeienint  Iflam  In 
Iwna;  et  erexit  eum  ab  humllilate  ipsloi ; 
et  exaHavlt  eaimt  c^os  :  et  mirati  sunt  In 
iUo  multi. 

Bona  et  mala ,  vita  et  mon ,  paupertas 
«t  hfUMBtas  4  I>oiniiio  sunt. 


Datio  Domtoi  permanet  plis :  et  bene- 
placitum  ejus  bonos  socceaeaB  habeblt  in 
oternum. 

Est  qui  locupletatnr,  attent^  et  parcö 
ageodo :  et  h«o  est  pars  mercedls  llllus, 

In  eo  quod  dicit:  Inveni  reqiiiem,  et 
nunc  mandocabo  de  bonis  meis : 

Et  nesclt  qu6d  tempus  pertransiet,  et 
reUnquet  ea  alUs ,  et  morletar. 

Sta  in  testamento  tno,  et  in  Ulo  coiio- 
qoere :  et  in  opere  tue  yeterasce. 

Ne  mireris  in  operibns  peccatoris.  Gon- 
flde  in  Domino ;  et  mane  in  labore  tno. 

Facile  est  enlm  in  oculls  Domini ,  ve- 
lociter  snbitd  lionestare  pauperem. 

Benedlctlo  Domini  in  mercede  pü :  et 
In  horft  Yeloci  exoriri  ikcit  l)enedictionem 
Muun. 

Ne  dioas :  Quid  est  mihi  opus?  et  qusB 
enint  mihi  ex  hoc  nunc  l)ona  ? 


11.  Est  homo  hberans ,  et  festlnans ,  et 
dolens  Implos ;  et  tantö  magls  non  almn-' 
dabit. 

12.  Est  homo  roarcidos ,  egens  recnpe* 
ratlone ,  plus  deflciens  Tirtute ,  et  almn- 
dans  paupe^tate : 

18.  Et  oculns  Dei  respexit  illum  in  bono, 
et  erexit  eum  ab  humiUtate  ipsius,  et 
exaltaylt  capnt  ejns :  et  mlrati  sunt  in  Ülo 
raulti,  et  honoraverant  Deum. 

14.  Bona  et  mala ,  vita  et  mors,  pen- 
pertaa  et  honestas,  k  Deo  snnt. 

16.  Sapientia ,  et  disclplina ,  et  selentlft' 
legis  apod  Deum.  Dilectio ,  et  vise  bonorum 
apud  ipsam. 

16.  Error  et  tenebT»  peccatoribns  eon- 
creata  sunt :  qui  autem  exultant  in  malis , 
conseneseunt  in  malo. 

17.  Datlo  Bei  permanet  Jnstis ,  et  prO' 
fectus  iiHussucce88usha])eblt  in  sBternum* 

18.  Est  qui  locapletatur  parcö  agendo; 
et  hec  est  pars  meroedis  ililus , 

19.  in  eo  quod  dicit :  Inveni  requiem: 
mihi  f  et  nunc  manducabo  de  bonis  meia. 
solus: 

20.  Et  nesclt  qu6d  tempus  prsteriet,  et 
mors  appropinquet ,  et  rellnquat  omnia 
aliis ,  et  morietor. 

21.  Sta  in  testamento  tuo ,  et  In  illo  col» 
loqnere ;  et  In  opere  mandatorum  tuorum 
▼eterasce. 

22.  Ne  manseris  in  operibus  peceato- 
rum.  Ck)nflde  autem  in  Deo ;  et  mane  in 
loco  tuo. 

23.  Facile  est  enlm  in  oculis  Del  subita 
honestare  pauperem. 

24.  Benedlctlo  Dei  in  mercedem  justl 
festinat ,  et  in  hork  veloci  proceeauB  ilUns 
frucUflcat« 

'  25.  Ne  dieas  :  Quid  est  mihi  opus?  «i 
qufe  erunt  mihi  ex  hoc  bona  ? 


«Hat  negotlh ,  multa'  peccat ;  malu  leeUtiis ,  nihil  eapll;  mulu  conatus, expedire  le  doo  po- 
lest :  eul  eilam  f,  sequeiu  congruit. 

11.  fMem :  fe  excrucians  ;  impius;  addilom  explanatlonis  caotA  :  ceterüm  lenteDtia  per  iö 
•tat.  Tantb  magis  non  abtmäabtt  :  Gr.  lantö  magii  deflctt ;  quo  mobUlor ,  et  quielis  ImpaUen- 
llor  I  eö  iDflrmtor. 

la.  BH  hämo  mareidtu.  Aliud  extremum  :  lodillgentla  atque  loerüa,  et  relul  animi  lorpor«. 
Sgau  recuperaiione  :  egens  opis ,  aoxilli :  Gr.  El :  tarnen. 

IS.  OetUttt  Dei.  Hie  memorat  eos  qui  fortunatl  vocantar,  qnibos  Teinti  dormlentilmi ,  Dens 
tponle  omnIa  confloere  Tldealur ;  atqne  ex  eo  quöd  tili  magnis  conatlbos  nihil  agant ,  alllk 
oomU  ullro  profenire  Tideaniur ,  merlid  intert  f.  i4.  rebus  humanis  intervenire  vim  quam- 
dm ,  tfUb  BOitraiB  indoitrlani  exsuperet,  non  autem  Autunam  aut  casum ,  ergo  Deum.  Vid* 

Z12I.2e. 

14.  BimuUkt :  honores ,  opes. 

18.  Pofct  agefido :  aummS  cum  parclmonlA :  unde  Gr.  addit :  atteoti ,  dlligeoter. 

19.  Manditaibo,  Sie  ille  Luc,  xu.  19.  Jntma,habes  muUa  bona  : epulare ,  etc. 

si.  in  testamento  tuo :  In  todere  per  legem :  et  in  iUo  coUoquere  :  alludil  ad  Ulud :  Evigi^ 
iamt  ioquere  cum  eii :  prscepiia  seUicet,  Pro?.,  ti.  22. 
2S, M.  iV^e  dlciu ;  Quid  est  mihi  opus  ?......  ne  dicae,  Sic  agunt  bonorum  copU  elati ;  nm 
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Ne  dicaB :  Siii&eleiitia  mihi  Baut :  et  quid 
ex  hoc  nunc  pessimaborP 

In  die  bonorum ,  obllvio  maloram ;  et 
In  die  malorum ,  non  erit  memoila  bono- 
rum. 

Quoniam  facUe  est  coram  Domino,  in 
die  obitds  retribuere  homini  Becundüm 
Tias  ejus. 

Malitia  bor»  obÜTionem  fiicit  Inxuii»  : 
et  in  flne  hominis,  denudatio  operum  il- 
lius. 

Ante  mortem  ne  beatiflces  quemquam  : 
el  in  flliis  suis  agnoscetur  vir. 

Non  omnem  hominem  inducas  in  do- 
mnm  tuam  :  mult»  enim  sunt  insidis 
doloBi. 

Perdix  venatrix  in  cayeA,  sie  cor  super- 
bi ;  et  tanquam  speculator  inspicit  casum. 


Bona  enim  in  mala  convertens  insidia- 
tUT;  et  in  electis  Imponet  macuiam. 

A  8cintill&  ignis  augetur  pruna  :  et 
homo  peccator  sanguini  insidiatur. 

Attende  k  maleflco ;  iabricat  enim  ma- 
la :  ne  fortd  macuiam  det  tibi  in  perpe- 
tunm. 

Admitte  ad  te  alienigenam :  et  subver- 
tet  te  in  turbationibus,  et  alienabit  te  ä 
tuis  propriis. 


26.  Ne  dicas :  Sufflciene  mihi  cum :  et 
quid  ex  hoc  pessimalMr? 

27.  In  die  bonorum  ne  iounemor  da 
malorum;  et  in  die  malorum  ne  immemor 
Bis  bonorum. 

28.  Quoniam  ilacile  est  coram  Deoin  die 
obitds  retribuere  uniouique  secundüm 
vias  suas. 

29.  Malitia  hone  obliTionem  facit  loxo- 
ri»  magniB  :  et  in  flne  hominis  denudatio 
operum  iliius. 

30.  Ante  mortem  ne  landes  homhNoi 
quemquam :  quoniam  in  flliis  suis  agoos- 
citur  vir. 

31.  Non  omnem  hominem  indness  in 
domum  tuam  ;  mult»  enim  sunt  inddle 
dolosi. 

32.  Sicut  enim  eructant  pnBoordia  te- 
tentium ,  et  sicut  perdix  inducitur  in  ca> 
veam ,  et  ut  caprea  in  laqnenm  :  sie  et 
cor  superborum ,  et  sicut  prospector  vi- 
dens  casum  proximi  sui. 

33.  Bona  enim  in  mala  convertens  taul* 
diatur ;  et  in  electis  imponet  macuhm. 

34.  A  scintillA  ubA  augetur  ignis ,  et  ab 
uno  doloso  augetur  sanguis  :  homo  Ter6 
pec-cator  sanguini  insidiatur. 

35.  Attende  tibi  k  pestifero,  fid^eat 
enim  mala :  ne  fortö  inducat  auper  te  sob- 
sannationem  in  perpetuum. 


36.  Admitle  ad  te  alienigenam :  et  sab- 
vertet  te  in  turbine ,  et  abalienablt  te  i 
tuis  propriis. 


opUmam  ac  maximö  consUbUitam ,  tif e  priTaiam  sife  pablicam ,  aliod  atque  aliud  negHgeiido, 
peHumdtnL 

27.  In  die  bonorum  :  Gr.  piuld  aliter ;  in  die  k)onoram ,  oblivio  milonim,  et  in  die  nil»- 
rnm ,  non  erit  memoria  k)onoram :  prorsui  ex  intima  menlis  human»  notiUa ,  ^A  nilifl  nagii 
oldiTiomim  aut  improvidum. 

39.  MaliUa :  tnfeilcitu ,  infortaniam  .•  quod  freqaene  et  obeenrandom. 

SO.  In  filUs.  Duo  notal  quibus  bominls  pnidentla  oognoecator ;  Titas  flnis ,  et  lilieri  port  bot- 
tem ,  qui  ut  agent,  patre  morttio,  et  Jam  soo  couailio  reUcM,  iu  bene  k  patre  iostitoü  taabe- 
buntor. 

St.  Non  omnem  hominem  :  Tide  3«. 

83.  Sicut  eruaant :  sicut  ex  foeiido  pectore  grarts  odor ,  iU  ex  oorde  doloio  fk-andei  enunpaaL 
St  acut  perdix  :  planos  Vulgala  sensof :  Gr.  autem  sie  habet :  perdix  Tenatica ,  fhtpwrki 
^pcvTct«  y  Tenam  capu ,  ut  babent  opiiml  codicei.  Sic  cor  superborum :  boc  est ,  prafiracti  et 
temere  cuItU  le  credentium  facilö  capilur.  Et  sicut  prospector  :  live  apecolalor :  Gr.  iU  rtr 
dolotus ,  de  qao  agiuir ,  domum  Uiam  iodactos ,  jr,  81.  casum  toum  providet  magno  too  peri- 
cttlo;  quöd  et  inimicii  te  prodat ,  et  ruimrum  impellat ,  cUi  sequeos  ooogmit :  Gr.  paoldaliier, 
et  ex  VulgaU  supplendus  Tidetur. 

88.  Bona  in  mala  eomoertem  :per  calumoiam.  In  electis :  Tirii  quoque  optindi  seelers  ba- 
putabit.  Polest  etiam  sumi  neulraliler,  pro  rebus  opUmis. 

84.  Augetur  sanguis :  cades :  Gr.  aliter,  sed  obacuriüs ,  et  ex  YoIgaU  suppleiijlus. 

86.  ddmltu :  si  admiuis :  alienigenam :  alienum  :  Gr.  spretis  propiuquls  et  asUdi.  /»^»^ 
oine :  in  rebus  Uirbidis  :  oonfer  cum  f.  81 . 
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CAPUT  xn. 

Od  bemfiietendwn,  od  t.  de  vertt  amieU ,  degtt«  inimiei» « cmMUm  specU  faUemahu»^  8.  ad 


SIXTIRA  VERSIO* 

Si  benefticias,  Bcito  cal  foclasj  et  erit 
gratia  bonis  tuls. 

Beaefee  pio ,  et  invenies  retribatlonem : 
et  bI  non  ab  ipso ,  certö  ab  AUlSBimo. 

Non  est  bene  ei  qoi  aselduiie  est  In  ma- 
us ,  et  deemosyiiam  non  dantl. 


Da  plo ,  et  ne  suscipias  peecatorem. 


Benefac  hnmili,  et  non  dederis  Impio. 
Impedl  panes  Ullas ,  et  non  dederis  ei,  ne 
in  ipsls  te  opprimat. 

Nam  duplicia  mala  invenies  in  omnibns 
bonls,  quaccomque  fecerls  el  :  quoniam 
et  Altissimns  odio  habet  peccatores,  et 
impiis  reddet  Tindictam.  Da  bono ,  et  ne 
Buscipias  peecatorem. 

Nonjndicabltur  in  bonis  amicos;  et  non 
alMCondetur  in  malis  inimicus. 

In  bonis  Tiri ,  inimici  illius  in  trlstiüft : 
et  in  malis  Ullas  etiam  amicus  diajunge- 

tllT. 

Non  credasinimico  tno  in  stemom.  Sie- 
nt  enim  seramentum  sraglnat»  sie  ne- 
qnitla  Ullas. 

Etsi  humUiatus  Tadat  curvus,  adjice 
«nimnin  toum ,  et  custodi  te  ab  UIo  :  et 
eris  ei  tanqoam  qul  absterseris  specalam, 
et  cognosces  qu6d  non  In  flnem  deposait 
seruginem. 

Non  statoas  illum  penes  te ;  ne  te  sab- 
verso ,  stet  in  loco  tuo.  Non  focias  eam  se- 
dere  ad  dexteram  tuam ,  ne  fort^  Inqnirat 
cathedram  taam ;  et  in  noTlssimo  cognos- 
cas  TerlM  mea,  et  in  sermonibus  mels 
fitimolerls. 

Quls  mlserebitnr  Incantatorl  k  serpente 
percoseo ,  et  omnibos  qui  appropiant  bes- 


▼BRSIO  TVLGATA. 

1.  Si  benefeceris,  sclto  cal  fecerls;  et 
erit  gratia  in  bonis  tais  malta. 

2.  Benefac  Justo,  et  Invenies  retrlbaUo- 
nem  magnam  :  et  si  non  ab  ipso ,  certö  k 
Domino. 

3.  Non  est  enIm  ei  bene  qui  assidaas  est 
in  malis,  et  eleemosynas  non  dantl :  quo- 
niam et  Altissimus  odio  habet  peccatores , 
et  mlsertus  est  poenitentlbus. 

4.  Da  miserlcordi ,  et  ne  suscipias  pee- 
catorem :  et  impiis ,  et  peccatorlbus  red- 
det vindlctam,  custodlens  eos  In  diem 
vlndlct». 

5.  Da  bono  ,  et  non  receperls  peecato- 
rem. 

6.  Benefiic  hnmili,  et  non  dederis  im- 
pio :  prohibe  panes  iJU  dari ,  ne  in  ipsls 
potentior  te  sit. 

7.  Nam  duplicia  mala  invenies  in  Om- 
nibus bonis  ,  qiisecumque  fecerls  IUI :  quo- 
niam et  Altissimus  odio  habet  peccatores, 
et  impiis  reddet  vlndictam. 

8.  Non  agnoscetur  in  bonis  amicus ;  et 
non  abscondetur  in  malis  inimicus. 

9.  In  bonis  viri ,  inUnici  Ulius  in  trlsti- 
üft $  et  In  maUtlft  iUius ,  amicus  agnltus 
est. 

10.  Non  credas  Inimlco  tuo  in  ster- 
num  :  slcnt  enim  sramentum ,  seruginat 
nequitla  iUius  : 

ll.Et  si  hiuniUatus  vadat  curvus,  ad- 
jice anlmum  tuum ,  et  custodi  te  ab  Ulo* 


12.  Non  statuas  iUum  penes  te,  nee  se- 
deat  ad  dexteram  tuam  :  ne  forte  conver- 
sus  in  locum  tuum  ,  inquirat  caUiedram 
tuam;  et  in  novissimo  agnoscas  verba 
mea ,  et  in  sermonibus  mels  stimulerls. 

13.  Quls  miserebitur  incantatorl  ft  ser- 
pente percusso ,  et  omnlbus  qul  appr<H 


f.  Non  agnoiceUir :  ed  quöd  florentibiis  rebus  omnei  «quA  flkvere  videantnr. 

10.  Sieut  enhn  mramenUm  :  quemadmodum  «rago ,  iu  odia  veCerafceudo  crescunt  Aliufli 
•ensam  indlcat  Gr.  sequenli  ooDgrnam. 

11.  Bt  9l  humlUaUit ab  Uio :  addit  Gn  et  erit  ei ,  licut  qui  abitertit  •peculom ,  «t  cos* 

HQseei  qoM  non  in  flnem  deposnit  0nigineni :  meupbori  ducU  i  tpecuiis  »nelt ,  qo«  ^f^" 
«BBdo,  agnotcb  indelebilem  maealan  arnginb :  iU  explorando  iminicoi,  Immedtcaliae  odinm. 

11.  inquirai  calhedram  Uuan :  ledem  tuam  oecupandam  :  rem  Uum ,  dignitatem ,  locum  : 
qnod  In  Gr.  est  pianioi.  Bt  in  mvUiimo :  Mridi ;  flgnofOM ,  elc  In  iormoniblu  me«  «imne 
icrfo ;  pttogarliy  reeordalm  quim  vera  pradiierim. 
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ECGLESIASTIGUS. 


tlis?  Sic  et  qnl  comttatar  cum  vlro  pec- 
catore ,  et  convolvitar  In  peccatls  flilus. 

V 

Ün4  horft  permanebit  tecam ;  si  aatem 
declinaveris ,  non  supportabit. 

Et  in  Iabli9  suis  indulcabllinlmlcus ;  et 
In  corde  guo  deliberablt  subvertere  te  in 
ibyeam. 

In  oculis  suis  lacrymabitur  inimicus  ; 
et  8l  Invenerit  tempus,  noa  eatiabitur 
sangulne , 

Si  incurrerlnt  tibi  mala ,  inv^nias  eum 
MUc  priorem  te  : 

Et  quasi  a4Juvan8 ,  aubsecabit  plantaa 
tuas. 

Caput  suummovebltet  plaudet  manibus 
suis ,  et  multa  susurrans  commutabitvol- 
tum  suum. 


plant  bestiis?  et  sie  qui  comltator  com 
vlro  iniquo ,  et  obvolutus  est  in  peccatis 
ejus. 

14.  UnÄ  horä  tecum  perman^it;  si 
autem  declinaveris ,  non  sapportabit 

15.  In  labiis  suis  Indulcat  inimicus ;  et 
in  corde  sao  inaldiator ,  ui  subrerUt  te 
in  foveam. 

16.  In  oculis  sqIs  laerymatnr  lalmleiis; 
et  si  Invenerlt  tonpus,  non  attlaUtor 
sanguine : 

17.  Et  Bi  incnmrlnt  tibi  mala;  iatudes 
eum  illic  priorem. 

18.  In  oculis  suis  lacrymatur  inimieos, 
et  quasi  adjuvans  ,  suffodietplantastoas. 

19.  Capnt  säum  movebtt,  et  pMet 
manu,  et  multa  susurrans  commutabit 
vultum  suum. 


CAPUT  XIII. 

Cmn  quo  aiique  versandum,  U8gue  ad  25.  socUUu  ernnmaiit ,  t.  cwn  Dpiil«(tortt«i,  tad 
«5.  wipoteruiorum  artet :  de  diviu  ac  pavper$ .  35  el  seqq.  indicia  mentis  in  wWn,  Ji,  Ä 


SIXTINA  VERSaO. 

Quitetigerit  picem,  inqulnabltur  :  et 

^l  oommunlcaverit  superbo ,  asslmllabi- 
lurei. 

Pondus  super  te  toUas  :  et  fortiori  te , 
et  dltiori  ne  soclus  fueris. 

Quid  conmiunlcablt  olla  ad  lebetem  ? 
Ipsa  impinget ,  et  Ipsa  conteietur. 

Dive«  ii^justö  egit ,  et  ipse  fremult  : 
pauper  laesus  est,  et  Ipse  orabit. 

Si  utilitatem  apportes,  operatus  in  te  : 
et  si  tibi  defuerlt,  derelinquet  te. 

Si  habes,  convivet  tecum,  et  evacuabit 
te;  et  ipse  non  doleblt. 

Si  necessarlus  iiil  fueris ,  supplantabit 
te ,  et  subridens  spem  tibi  dabit :  loquetur 
tibi  bona ,  et  dicet :  Quid  opus  est  tibi  P 

Et  confnndet  te  in  clbis  suis ,  donec  exi- 
nanlat  te  bis  et  ter  :  et  In  novissimo  de- 


VERSIO  VtJLGAtA. 

1.  Qui  tetigerit  picem ,  Inquinabltui  ab 
eä  :  et  qui  communlcaverit  suf^rbo,  in- 
duet  snperbjam. 

2.  Pondus  super  se  tollet  qui  honesr 
tlorl  se  conununicat ;  et  dltiori  te  ne  so- 
clus fueris. 

3.  Quid  communlcabit  cacfbus  ad  ol- 
lam  ?  quando  enim  se  colUserint ,  confrio- 
getur.  ^ 

4.  Dlves  injustö  egit » et  firemet :  panper 
autem  laesus  tacebit. 

5.  Si  largltus  fueris,  assumet  te :  et  sl 
non  habueris » derelinquet  te. 

6.  Sl  babes,  convivet  tecum,  et  eva- 
cuabit te;  et  ipse  non  doleblt  super  te. 

7.  Sl  necessarlus  Uli  fueris,  supplanta- 
bit te ,  et  subridens  spem  dablt,  narrans 
tU)i  bona,  et  dicet  :  Quid  opus  est  tibi? 

8.  Et  confundet  te  in  clbis  suis ,  donec 
te  exlnanlat  bis  et  ter  :  et  In  BOYlsaimo 


H.  Sl  deethuwerts :  li  res  tue  Incllnentur  et  cadanL 

15.  fnduicat :  dutoescit. 

17,  18.  Priorem  :\»,  Gr.  tanqoam  idjuturum;  at  adJuTandi  specle  auffosaurao  P'ö»*' 
ttw  /  p«dea  inpediturum ,  nt  isadaa.  EHdendttm  aalem  »lud  ( in  oenUs ,  etc. )  q«*  *  ^  *•• 
auUa  neoeasiuie  repeüttir ;  et  tu  Gr. 

^?^  ^^^^  aiwtti'rai«  .•  mulUM  rumorea  dam  apargeoi.  CommutabU  vuUwn  suum :  ▼«**  ^ 
arüflciotö  componet  ad  fraudea. 

2.  Pondus  super  se  ( majua  aula  viribus  )  tolUt ,  qui  honestiori ,  dltiori,  p^baUori  fO««*- 
mcat ;  qttöd  illa  aocietaa  imbecillo  iniqua  lUtura  yt  ei  gravia. 

4.  Dives  inJusU  egit  et  firemet :  prior  irascilur  qoaai  iaaua.  Pauper  UUi^t  t  Gr.  toppUfiibiti 
veoUm  oogeuir  petere,  quaai  ipae  laaeriL 
.    7.  Sypplamakit :  decipiet,  Gr. 

«.  OmfMttdei  u  in  ckbU  suis  :  eoB?iram  «dhitoblt  BihU  negalaram  ptm  rerteundil.  ^^  ^ 
ter :  ad  eonviTia  referendum  videuir. 


i 
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f  ideblt  te  :  postea  videhit  te  ,  ei  dereUn- 
l^et  te ,  et  caput  suum  moY^it  super  te. 


Attende,  ne  seducaris,  et  ne  bumüieris 
In  lseUU&  tuä. 


Advocatus  k  potente ,  discede  :  ei  tant6 
ma^lfi  te  adrocabit. 

.   Nea  intmdas  te ,  ae  expellaris ;  et  ne 
longo  distes ,  ne  eas  in  obUvionem. 

J9e  retineas  coUoqiU  cum  lllo,  nee  cre- 
das  multig  verbU  llliuB :  ex  moltA  enlm 
loquelä  tentabit  te ,  et  tanquam  arrid^ 
interrogabU. 

Immitis ,  qai  non  eoneervai  veriba ;  et 
JDon  parcet  de  maliti4,  et  de  vlncnliä. 

Cave  tibi,  et  attende  diligenter,  quo- 
niam  cum  subversione  tu&  ambulas. 


Onme  animal  diliglt  slmile  Bibi ;  et  om- 
siis  hono  protlmiim  slbi. 

Qnmis  caro  Becundüm  genns  eonjnngi- 
tur  ;  et  homo  simili  sociabitur. 

itaid  cooununicabit  Ispus  agno?  sie 
peccator  crga  plum. 

>    Qiis  pax  fayem  ad  oanem?  et  qus  pax 
4iTlti  ad  panperem  P 

Venatio  ieomim ,  onagrl  in  eremo ;  sie 
yaaena  diTitam  sunt  pauperes. 

Alwminatio  superbo  humilitas :  sie  exe- 
«niib  diviti  panper. 

Dives  commotus  conflrmaUir  ab  ami- 
«li !  hnmilis  aotem  cum  ceciderH ,  expel- 
Jitorabamiois. 


derldebli  te :  ei  postea  Tidens  derelinqiet 
te ,  et  capnt  suum  mo^blt  ad  te» 
9.  Humiliare  Deo,  et  expecta  roanns 

€}0S. 

JO.  Attende ,  ne  sednetns  in  stnltitiatt 
humilieris. 

11.  Koll  esse  humilis  In  saplenüft  tu& , 
ne  humiliatm  |n  stuttttiam  sednearis. 

12.  Advocatus  k  potentiore  discede;  ex 
hoc  enim  magka  te  advocabft. 

13.  Me  improbtts  vis ,  ne  Impingaris ;  et 
ne  longo  sis  ab  eo ,  ne  eas  in  obÜYionem. 

14.  Ne  retineas  ex  aequo  loqul  cam  iUo, 
nee  eredfts  mulOs  verbts  SUius  t  tfn  multft 
enim  ioqueiä  tentabit  te ,  et  sul)r}dens 
iBJterrogabit  te  de  abscomUtis  inte. 

15.  Immitis  animss  illius  conaemiMl 
vertrn  tua  t  et  non  paioet  de  malltü »  et 
de  TincuUs. 

16.  Cave  tibi ,  et  attende  diligenter  ta»- 
ditui  tuo,  quoniam  cum  subversione  tuä 
ambulas. 

17.  Audiens  verö  illa ,  quasi  in  somnis 
vide ,  et  vfgifobis. 

18.  Omni  Tita  tu&  diiige  Deum ,  et  In- 
voca  iUum  in  salute  tuft. 

19.  Omne  animal  dillgit  simiie  slbi: 
Sic  ei  omnis  homo  proximum  sibl. 

20.  Omnis  caro  ad  similem  sibi  coi^nil^ 
getur;  et  omnis  bomo  simili  sul  sociabitnr. 

21.  Si  commnnlcabit  lupus  agno  all- 
quando ,  sie  peccator  Jnsto. 

22.  QuiB  eonminnicatio  sanoto  homini 
ad  canemP  aut  qu»  pars  dlYitI  ad  panpe- 
rem P. 

3S.  Yeaatio  leonls  onager  !n  eremo :  sie 
et  pascua  divitum  sunt  panperee. 

24.  Et  sicut  abominatio  est  superbo  hu- 
mtlltas  :  sie  et  eiecratio  divitis  peuper. 

26.  Dives  commotus  conflrmatnr  ab 
amiois  suis  :  humilis  antem  cum  cedde- 
rit,  exp^etur  et  k  notis. 


9.  Humiliare  coram  Deo  :  sed  ne  nimis  lUillöque  coram  hominibot,  ne  ut  vlle  quid  coneal- 
cerb :  quod  lequenü  coDgniit.  * 

10.  Ife  in  siuiauam humilieris: dejiciaris  :  Gr.  addit :  inlatiUA :  in  oonvivüs  et  vdupUtibas. 

11.  /n  4apienaä  tud :  talsA  scilicet,  quA  diriuim  capias  graüan. 

13.  Ne  improbus  sis :  quod  lailnö  Bonat  imporluaum,  neque  k  diviüis  latere  di«cedentem>» 
ne  impingaris :  Gr.  ne  expellaris. 

14.  Ne  retineas  :  Grase.  ^^  «Trr^c ,  quod  etiam  sonat :  ne  alodueris,  ne  animum  adjeoeris : 
tnfrft ,  XTi.  3.  et  alibi  in  Scriplaria ,  ut  Lac,  xi v.  7;  I.  Tim.,  iv.  16.  ex  cequo  loqul :  Gr.  allequi : 

UigyoptXvBm ,  quod  aliqui  habent  Codices » pM^ioqye^Svtfflu.  • 

1$.  /mmliis  animus  eomervabU  verba  tua  H^üä  ,  ut  occaslooem  aoceodi  qa^raU  At  Gr. 
Immitis  qul  non  servat  lierba  :  dat«  fldei  ac  promiaaorum  immemor.  JVo»  pat^cel  4e  nuUiUA. : 
tibi  molietar  iDfortuniam  et  carceres. 

.    ST.  Qmsi  In  aomiif«  .*  vigilem  te  volo,  sed  iMiar  aomaolenll ,  ne  te  attenlvm  nlmis  et  euHo- 
sam  potet,  technasque  meditantem. 

23.  Sancto  homini  ad  canem  r  ad  iMmiaen  imparam :  de  quo,  Forts  €ant$  t  ApoeaL»  zxu. 

U.  At  Gr.  qiuB  pax  hyeoa  ad  oanem?  Imer  aninaotei  aalorA  iauUfiteimaii^ 

34.  ttwnUitas  :  vilitai :  execratio  :  sordei. 

39.  Commotus :  vacillans  :  Gr.  i 
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EGCLESIASTIGUS. 


JHTite  lapeo  mnltl  reeapentores  :  loea- 
tas  est  noD  dicenda ;  et  JasUflcavenuit  U- 
lum. 

HamlllB  lapsas  est ,  et  insnper  argul- 
tur :  locutos  est  sensat^ ,  et  non  est  datus 
ei  locas. 

DWes  locutas  est,  et  omnes  taeaenmt, 
et  verbum  ejus  osqae  ad  nubes  exalta?e- 
runt. 

Pauper  locutus  est ,  et  dicnnt :  Quis  est 
bic  P  et  sl  offenderit ,  subvertunt  Ulmn. 

Booa  est  substantia ,  cul  non  est  pec- 
eatum  :  et  ne^lsslma  paupertas  in  ore 
Impii. 

Gor  hominis  immutat  fiiclem  Ulias,  siTe 
In  bona ,  slve  in  mala. 

Yestigium  cordis  in  bonis  fiscies  liUaris : 
et  iuTentio  paraboiarum,  cogitationes 
enmiabore. 


36,  IMvitl  decepto  molti  reenperatores: 
locutus  est  superba  ,  et  JustUlcaTenmt  II- 
Inm.  ' 

37.  Homills  deceptns  est ,  Insuper  et 
arguitur  :  locutus  est  sensat^,  et  nonot 
datus  ei  locus. 

28.  Dives  locutus  est ,  et  omnes  tscae- 
runt,  et  yerbum  illius  nsque  ad  nobes 
perducent. 

29.  Pauper  locutus  est ,  et  dicunt :  QdIs 
est  hie  P  et  si  oifenderit ,  subTertent  il- 
lum. 

30.  Bona  est  substantia ,  cni  non  est 
peccatum  in  conscientlft ,  et  nequisinia 
paupertas  In  ore  impii. 

31.  Cor  hominis  immutat  fociem  Olioi , 
sive  in  bona,  sive  in  mala. 

32.  Vestii^um  cordis  bonl ,  et  fteion 
bonam  diflicild  invenies ,  et  cimi  labore. 


CAPUT  XIV. 

Lingua ,  i.  bona  canteUntia, ».  avarus,  invidui ,  ttuUut,  ilbtqne  ef  äUUp€$iimMM,i,ain, 

quasrenda  Mpicnfte , ».  od  finem. 


SIXTINA  VEasio. 

Beatus  vir ,  iiui  non  est  lapsu^  in  ore 
Buo ,  et  non  est  stimulatus  in  tristitia  de- 
licU. 

Beatus,  quem  non  condemnavit  anlmus 
Buus ,  etqui  non  excidit  4  spe  suft. 

Vlro  minutö  rationes  subducentl  non 
est  pulchra  substantia  :  et  homini  llvido 
ad  quid  pecunias  P 

Qui  acervat  ex  anlmft  suA ,  allis  congre- 
gat;  et  in  bonis  illius  aiii  luxnriabnntur. 

Quisibi  nequam  est,  cul  bonus  eritP 
et  non  Jucundabitur  in  peeunlis  suis. 

Qui  sibi  invidet ,  nihil  est  illo  nequlus ; 
et  hoc  est  redditio  maiitiie  illius  : 

Et  si  beneCaciat ,  in  obllTione  facit ,  et 


▼EESIO  TULGATA. 

1.  Beatus  tIt  ,  qui  non  est  lapsos  mbo 
ex  ore  suo ,  et  non  est  sUmulatus  in  trls- 
Utla  deilcU. 

2.  Felix ,  qui  non  habnit  animl  sni  tri>- 
titiam ,  et  non  excidit  k  spe  soft. 

3.  Viro  cupido  et  tenaci  sine  rati<Hie  est 
substantia  :  et  homini  llvido  ad  quid  ao- 
rumP 

4.  Qui  acervat  ex  animo  soo  Injost^i 
aliis  congregat ,  et  in  bonis  Ullas  alias  In- 
xurlabitur. 

5.  Qui  sibi  nequam  est ,  cul  alil  bonns 
eritP  et  non  Jucundabitur  in  bonis  sois. 

6.  Qui  sibi  invidet,  nihil  est  illo  no- 
quius ;  et  hasc  redditio  est  maliti»  illins : 

7.  Et  si  benefecerit ,  ignoranter  et  oon 


96.  Recuperalorei :  adjntores :  superba :  Infinda ,  Gr. 

27.  Decq^ui  eit :  Gr.  lapnu  est. 

so.  Bona  est  subtUmUa  :  bona  opes  bonb  artibui  pirt«,  ptapertu  antem  Jodioe  iiapio 
lemper  peMinu. 

».  Fetüglum :  non  bcilft  invenerii  ftidem  bonam  ^  in  qoA  sit  vuOgium ,  live  Indidnan  m^ 
du  boni :  in  qat  animi  candor  elaceat :  longi  aliler  Grac.  Tetügium  ( indiclnoi )  cordia  in  bonii 
( in  laüa  reboa  ▼eraantia  eat )  bcies  hiUria  ;  in?eDlio  parabdanim  (  aentenUamm  aoot)  eogl- 
taUova  cum  labore;  lala  frona  latum  Indicat  anlmum :  grafia,  laborantem  in  morali  diad- 
plini,  ad  brevea  etacltu  dignaa  aentenliaa  redigendaa  :  quod  genoa  IracUÜonia  utiHarimaa 
vila  hmnana  Judicabaot 

1.  Beaiut  vir :  qui  Ungut  non  peoeat ,  fori  onnia  peeettl  esaort :  nt  Jae^  lu.  s.  ^ttantetef  : 
compunclua  peccaii  eonacieoüa, 

9.  FeUx  :  quem  auua  animua  <  aoa  eonadenlia )  non  cmciat. 

S.  Sine  raiione :  indeeena.  ZIvfdo  .•  avaro,  nl  videtur ,  alM  omnia  invidenli :  vi  infiri ,  6. 

4.  Bx  animo  suo :  Gr.i  ex  animi  aoA :  ex  vieta  ano ,  coi  detrabit  ad  augendas  opea.  /f|M* 
nihU  ad  rem ,  et  Gr.  deeal. 


CAPUT  XIV. 
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Uk  noTlMlmls  manlliestat  maUtiam  siuun. 

Nequam  est  iaTideiw  ocnlo »  avertent 
laclem»  et  desplclens  anlnufl. 

Gapidi  oculus  non  gaUabltnr  parte  :  et 
Isjnstitla  mala  arefacit  animam. 

Oca}pfl  malus  invidos  In  pane ,  et  ege- 
mis  super  mensam  snam* 

Flll ,  sicut  habes ,  benefiie  teeom  :  et 
Domino  dignas  oblatlones  offer. 

Memor  esto»  quonlam  mors  non  tar- 
dat ;  et  testamentom  Inferorum  non  est 
demonstratmn  tibi* 

Ante  mortem  beneCnc  amlco ,  et  secon- 
düm  Tlres  taas  porrlgens  da  el. 

Non  defraudes  k  die  bono ;  et  pars  boni 
desiderii  non  te  prstereat. 

Nonne  alU  reünques  dolores  tnos,  et  la- 
bores  tuos  in  dlTisionem  sortis? 

Da  et  accipe;  et  falle  animam  tnam : 

Qnoniam  non  est  apud  Inferos  cpisrere 
delicias. 

« 

Omnis  caro,  sicnt  yestls,  Teterascit : 
teatamentnmenlm k  sscolo  :  Horte  mo- 
Tletur.  Sicut  foUum  germinans  in  arbore 
densA; 

Alia  quidem  dejicit,  alla  autem  gene-* 
rat :  Sic  generatio  camis,  et  sanguinis; 
alia  quidem  flnitur,  aliaverö  nascitur. 

Onme  opus  corruptibile  deficit ;  et  qui 
lUud  operatur ,  abibit  cum  illo. 


volens  fiicit :  et  In  noTissimo  manifestat 
malitlam  suam. 

8.  Nequam  est  oculus  Uvidi ;  et  aver- 
tens  iaciem  suam ,  et  despiciens  animam 
suam. 

9.  Insatiabills  oculus  cupldi  in  parte  ini- 
quitatis  :  non  satiabitur ,  donec  consumat 
are&ciens  animam  suam. 

10.  Oculus  malus  ad  mala  :  et  non  sa* 
üabitur  pane ,  sed  Indigens  et  in  tristitlA 
erlt  super  mensam  suam. 

11.  Pili,  st  habes,  benefac  tecom  :  ^ 
Deo  dignas  oblatlones  offer. 

12.  Memer  esto  quonlam  mors  non  tar- 
dat,  et  testamentum  inferorum  qula  de- 
monstratum  est  tibi.  Testamentum  enlm 
hujus  mundi :  Horte  morietur. 

13.  Ante  mortem  benefoc  amlco  tuo ,  et 
secundüm  vires  tuas  exporrlgens  da  pau- 
peri. 

14.  Non  defrauderis  k  die  bono :  et  par- 
tlcula  boni  doni  non  te  protereat. 

15.  Nonne  aüls  relinques  dolores  »et  la« 
bores  tuos  in  divisione  sortis  P 

16.  Da  et  accipe;  et  JusUflca  animam 
tuam. 

17.  Ante  obitum  tuum  operare  Justi- 
tiam :  quonlam  non  est  apud  Inferos  inv^ 
nire  clbum. 

18.  Omnis  caro,  sicut  fcenum ,  yeteras^ 
cet ,  et  sicut  folium  fructiflcans  in  arbore 
Yiridi. 

19.  Alia  generantnr,et  alia  dejlcluntur; 
sie  generatio 'camls  et  sanguinis;  alla  fl- 
nltur ,  et  alia  nascitur. 

20.  Omne  opus  corruptibile  in  flne  de- 
fielet :  et  qul  iUud  operatur ,  ibit  cum  illo. 


V.  In  fiovissimo :  Usilk  ad  Ingenium  redit. 

S.  Nequam  e»t,  perrenm ,  Inlquot ,  oeuiui  Uvidi  .*  cajnsllbet ,  tut  etitm ,  avari  libi  el  allb 
iDTideniii :  ex  f.  6,  7.  Notan  lllad :  jin  ocului  Uua  nequam  est,  etc.  MaUh.,  xx.  is.  DeepicUm 
animam :  Gr.  animaa  :  non  soam  taniüm  animam,  led  louim  bumanum  genos  TÜltocit.  Totos 
yertuf  Ib  Gr.  planior  et  brevior. 

9.  In  parte  :  portione :  nonquam  sorte  0ui  contentiu :  Idee  parlem  inlqniUtis  sire  iniquam 
Tocat :  quod  tarnen  Gr.  deest.  Areftidem  animam :  curla  conflciei». 

10.  Won  saüabitur  pane  :  sibi  Ipsl  invidet.  Vide  Gr. 

12.  Teslamenium  inftrorum  :  lex  sepulcrl :  demonstratum  etl  flM :  quöd  nemo  mortem  eini- 
gere poasit.  At  Gr.  non  est  demonstratum,  qu<WI  oblitus  videaris.  Tesiamentum :  sie  disUngue  : 
testamenium  hujus  mundi :  Morte  morietur  :  hoc  est  sempltema  lex ,  ul  omne  quod  naacitari 
Intereat.  VIde  Grcc.  ^.  is. 

15.  Nonne  aiiis :  imdbttcerlt  pars  toa,catera  transibunt  ad  taaredea. 

16.  Da  et  accipe :  da  eleemosynam ,  et  accfpe  venlam.  ^f  justiftca  animam  tuam ,  k  peccalls : 
quod  seqnenU  congrult.  ki  Gr.  Da  et  accfpe ,  (  boc  est ,  ut  vldetur ,  ntere  bonis  potids  quim  te 
inedU  per  avariiUm  excnicies)  et  falle  animam  tuam ;  quo  senaa  dlcimur  fiillere,ac  velut  con- 
Bopire  curas :  subdltque  statim : 

17.  Quoniam  non  est  apud  inferos  invenire  dbum  :  Gr.  delicias  :  qn«  qnomodo  aedpienda 
slnl ,  ad  simites  locot  Ecclesiast«  dixlmas. 

18.  Omnis  caro ,  sicut  ftimttm :  vlde  Gr. 

19.  Jlla  generantur  :  sfcot  folia ,  alia  enateuntnr ,  alia  dejidunlar ,  decidnnt :  sie  est  boml- 
imm  generatio :  qol  comparatione  Homenia  uiitur.  Gr.  dejiciti  generat»  refert  ad  arborem. 


<9* 


ECCLESIASTICüS. 


Beati»  vir ,  qai  in  fiapieBti&  morietnr , 
et  qui  in  sensu  sao  disseret. 


Qui  excogitat  vias  lliins  in  cerde  sim  , 
et  in  absconditis  ^ub  intelUget.  Vade  post 
lUam  quasi  inveatigator »  et  in  ingrewlbua 
ejus  insidlare. 

Olli  reapicit  per  fenestras  illins ,  et  in 
Januis  iilius  audiet ; 

-  Qui  requieseit  Jnxta  domnm  iUins  ,  et 
in  parietibas  iUlus  figet  palum ;  statoet 
caawlam  svam  ad  manns  illiua ,  et  ^re- 
quiescet  in  casuU  bonorum. 

• 

Statoet  fiüos  suos  snb  tegmine  iliius , 
et  sub  ramis  ejus  morabitur. 

-  Protegetur  sub  e&  k  fervore,  et  in  glo- 
ri&  ejus  roqulescet. 


3f .  Et  onme  opus  eleetura  Jnstifieabl^ 
tur  :  et  qui  operatur  iUud,  honorabitor 
iniOo. 

22.  Beattts  Tir ,  qui  in  saplentlA  mora- 
bitur ,  et  qui  in  jusUtiä  suA  meditabitur, 
et  in  sensu  cogltabit  eircumspectionem. 
Dei. 

23.  Qui  exco^tat  vias  iilius  in  corde 
suo,  et  In  abseondltis  suis  intelügens. 
vadens  post  iliara  quasi  Inrestigator,  et  in 
TÜs  üüus  consistens : 

24.  Qnl  reapicit  per  fenestras  Olius ,  et 
in  januis  Utius  audiens  : 

36.  Qui  requieseit  juxta  domnm  Ülfus, 
et  in  parietibuB  UHus  figens  palum,  sta- 
tuet  casulam  suam  ad  manus  iilius,  et 
requiescent  in  casuUL  iilius  bona  per  e- 
vnms 

26.  Statuet  filios  suos  sub  iegmine  0- 
llus,  et  sub  ramis  ejus  morabitur. 

37.  Protegetur  sub  tegmine  ilfias,  k 
fervore ,  et  in  glori&  ejus  requiescet 


CAPUT  XV. 

ProteqtUtur  de  sapieniiä  ,  usque  adu,  quo  versu  incipii  confUtare  eoi  qui  peocala  Deo  im- 
putabaiU :  ianguion  tum  euel  in  liomine  liberum  aröHrium  :  14  et  w^qfi.  aut  ^ev  ptccü^ 
ribu»  delectaretur,  la ,  32. 


SIXTINA  VERSIO. 

(}ui  timet  Dominum,  faciet  illud :  et 
qui  continens  est  legis,  apprehendet  eam. 

Et  obviabit  iUi ,  quasi  mater  ;  et  quasi 
Qiulier  Tii^initaüs  suscipiet  eum. 

Cibabit  illum  pane  intellectds,  et  aqua 
sapientlffi  potabit  iUum  :  flrmabitur  in 
ÜIA ,  et  non  flectetur  : 

Et  super  eam  innitetur,  et  non  confun- 
detur  :  et  exaltabiA  illum  apud  proaümos 

Et  in  medio  eoclesisB  aperiet  os  ejus. 


Jucunditatem*,  et  coronam   exultatio- 
nis,  et  nomen  s&ternum  hsereditabit. 


TERSIO  WL«AtA. 

1.  Qui  tlmet  Deum ,  foeiel  bona  :  cC 
qui  continens  est  jusiiti» »  apprehendflt 
lllam, 

*  2.  Et  obviabit  Uli ,  quasi  maler  baoori- 
flcata ;  et  quasi  muUer  k  virginitate  soul- 
piet  illum. 

3.  Cibabit  illum  pane  vlts  et  inteüeetAs, 
et  aquÄ  sapientias  salutaris  pot^it  iUom; 
et  flrmabitur  in  illo ,  et  non  flectetur : 

4.  Et  contineltit  illum,  et  neu  eonfim- 
detur  :  et  ezaltabit  illum  apud  proximos 
SUOS; 

5.  Et  in  medlo  ecclesias  aperiet  os  e!us : 
et  adimplebit .  illum  spiritu  sapienns  6t 
intellectüs ,  et  stola  glorise  vestiet  illom« 

6.  Jucunditatem  et  exultationem  tbesaa- 
rizabit  super  illum,  et  nomine  steno 
hsredilabit  illum. 


21.  Opus  eUctum :  boDom  ,  probatum  :  jutUficabitur :  jtuU  meroede  doMMior. 

23.  Morabitur  :  morietur,  Gr. 

24.  Per  fenestran In  januis :  cttriotua  eiplorator  per  quMvis  rimulis  iospicit ;  ad  Janaun 

adsut,  si  quis  toiiä  sutorrut  elabilur :  iu  lapienU«  aUendamoa. 

1.  Qui  continens  ( compos  est,  ut  suprü ,  vi.  2t.) Juslitice :  legis :  Gr.  apprehendet  iUUm  : 
sapienliam,  de  quA  prscedenle  capiie. 

2.  MuUer  ä  virginitate  :  Yirgo  in  uiorem  data.  Suscipiet  iilum :  Detim ;  de  quo  t-  i* 

3.  Firmabitur  in  iilo  :  aapientia  in  bono  viro  radices  aget:  Gr.  in  illA  :  vir  bonua  in  sapieotil 
flrmuni  flget  gradum. 

6.  Si  nomine  oetemo  hcereditabit  iüum  :  donabil :  Gr.  (  de  viro  juslo )  et  nomen  «lersita 
bcBredttabit,  aortielnr. 


CAPUT  XV. 
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AmüiMB  iMtliloa  aypreheodent  eam ; 
et  Tili  peceator«  dob  videbimt  eam. 


Longo  abest  ä  superbift :  et  viri  menda- 
ces  non  erant  lIUiu  memores. 


Non  est  speciosa  laus  In  ore  peccatorls : 

Qaonlam  non  est  k  Domino  miasns.  In 
npientia  enlm  dicetur  lans :  et  Dominus 
prospesabit  iUum. 

Ne  dixeris  :  Qoia  propter  Domlnnm  re- 
cessi :  qasd  enim  odit ,  ne  faelas. 

Ne  dixeris  :  Qala  Ipse  me*  ImplanaYit  : 
wm  enim  opns  habet  Tiro  peccatore. 

Omne  execramentum  odit  Dominus  :  et 
non  est  amabile  timentibus  eiim. 

Ipse  ab  initio  fecit  hominem ,  et  religuit 
illum  in  manu  consilü  sui. 


Sl  Tolneris  eonservabis  mandata, 
fldem  facere  beneplaciti. 


et 


Apposnlttlbi  ignem  et  aqnam :  ad  qnod- 
cnmque  Tolaeris ,  extendes  mannm  tuam. 

In  conspecto  hominum  vita  et  mors  :  et 
qnodcumqoe  placnerit,  dabitur  ei. 

Qaoniam  malta  sapientia  Domini :  for- 
tis  ipse  in  potenti4 » et  videns  omnia. 

Et  oculi  ejus  ad  timentes  eum :  et  ipse 
ftgnoscet  omnem  operam  hominis. 

Et  nemini  mandavlt  impiö  agere ,  etne- 
mini  dedit  licentiam  peccandl. 


7.  Homines  stulti  non  apprehendent 
Uiam,  et  homines  sensati  obviabunt  Uli : 
homines  stulti  non  videbunt  eam;  longo 
enim  abest  4  superbia  et  dolo. 

8.  Virl  mendaces  non  erunt  illins  me» 
mores :  et  viri  veraces  invenientur  in  IM, 
et  successum  habebunt  nsque  ad  inspec- 
tionem  Del. 

9.  Non  est  speciosa  kua  in  ore  pecca- 
torls : 

10.  Quonlam  k  Deo  profecta  est  sapien- 
tia. SapientiSB  enim,  Del  adstabit  laus, 
et  in  ore  fldell  abundablt,  et  domlnator 
dabit  eam  illi. 

11.  Non  dixeris :  Per  Deom  abest :  qjim 
enim  odit ,  ne  feceris. 

12.  Non  dlcas:  lUe  me  Uaplanavltsnoa 
enim  necessarii  sunt  ei  homines  impii. 

13.  Omne  execramentum  erroüria  odit 
Dominus :  et  non  erlt  amabile  timentibna 
eum« 

14.  Dens  ab  initio  ocmstituit  hominem, 
et  reiiquit  illum  in  manu  consilii  sui. 

15.  Abjecit  mandata ,  et  prseeepta  ana. 

1 6.  SI  Yolueria  mandata  serr are ,  eonser« 
vabunt  te ;  et  in  perpetuum  fldem  placi- 
tam  facere. 

17.  Apposuit  tibi  aquam  et  ignem  ;  ad 
qnod  Yolueris,  porrlge  manum  tuam. 

18.  Ante  hominem  vlta  et  mors ,  bonum 
et  malum  :  quod  placuerit  ei ,  dabitur 
iUl: 

19.  Quonlam  multa  sapientia  Dei,el 
fortis  in  potentiÄ ,  videns  omnes  sine  In- 
termisslone. 

30.  Oculi  Domini  ad  timentes  eum :  et 
ipse  agnoscit  omnem  operam  hominis« 

21.  Nemini  mandavlt  impid  agere,  et 
nemlnl  dedlt  spatium  peccandl : 


9.  Non  ett  spedoia  laus :  Del  scilicet :  in  ore  peccalorU, 

10.  Qaoniam  ä  Deo  profecta  est  sapientia :  Gr.  Qaoniam  dob  est  k  Deo  minos  (  peoealor  >, 
Qt  Denm  liudet.  Vides  antem  non  licere  cuivis  laudem  dare  Deo ,  aed  sI  quem  ad  tanliun  opoi 
mittit.  Qoem  verö  mittat ,  docent  hiec  :  sapienitoe  enim ,  Dei  adstabit  laus,  etc.  quas  lireTlora 
•t  obicuriora  in  Gr.  Dominator :  Dominos  aive  Dens. 

ii.  Per  Deum  abest :  ( peeealor  i  Deo  )  Gr.  planior :  Ne  diierie :  per  Deura  reoeasi :  defeei : 
itni^v.  Quidam  ila  omnia  Deo  trtlxiebant,  ui  etlam  peccata  et  errorea  fptl  auctort  adscrtbe- 
renl :  alii  negabant  emare  qttidquam :  infrA ,  zn.  la.  qiua  objecta  et  argumeniis  et  exemplia 
confütare  incipit ,  eftque  occasione  creatlonis  opiie  ftia^  commemorai ,  quo  Dei  sapientia ,  bo- 
iiitaa ,  juaUtia  naxin^  commeodatnr » cap.  xvi ,  34 ;  zvii ,  xvui.  ad  ^.  is.  Hlc  primam  quttstio- 
nero  de  peocati  causa  aggrediuir  :  ad  quem  locom  mazimö  periinet  liberi  arbttrü  commemora- 
tio»etc»tera  i  ^.  14. 

12.  Hie  Wie  impianavtt  .*  deoepit,  induzit  In  malum.  Non  enim  necessarii  sunt  ei :  perspicua 
aolutio,  impios  Deo  non  esse  necessarios ,  quam  tilc  uno  yerbo  tangit :  f.  verö  37.  et  cap.  seq. 
ftisMb.  Hüne  loeum  usque  ad  ^.  19.  Gr.  fer«  oongruentem  refert  Augustinus ,  de  Grat,  et  IIb. 
arb.  c.  u.  n.  3.  aüter  in  Speculo ,  ubi  Vulgalam  sequilur. 

14.  Reiiquit  illum  :  dato  prseeplo  de  veiito  fnictu. 

16.  Si  volueris  .•  sie  ordinandum.  .91  volueris  mandata  servare,  et  in  perpetuum  fldem  (tibi) 
placitam  fäeere,  eam  loto  animo  retinere )  servabunl  le  :  mandata,  observata  scilicet. 

15.  Jnte  hominem  vita  :  sumplum  ex  Deut.,  xxz.  15, 19. 
31.  Spatium  peccandl :  Gr.  licentiam. 
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EGGLESIASTIGUS. 


122.  Non  enim  eonenplflelt  mnltttiidliieitt 
flliorum  Infldellum  ei  inaülimn. 


CAPUT  XVI. 

Pergtt  de  flliorum  impiorum  multUudine :  non  e$$e  opiandam  eam,  ad  8.  Deu$  mtdemm  hO' 
minwn  mtdütudini  non  parcU ,  6 ,  t  ,  od  13.  unieuique  reddU  naaidkm  opera ,  » ,  •<  ic 
aggredUur  gut  dieebant  ä  Deo  non  curarl  mundum  ,wUrt»  Humana» ,  ac  M  proyfrffitlfii 
ouendii  per  opera ,  la.  ad  flnem. 


8IXTINA  TERSIO. 

Non  concupiscas  mnltitudinem  fllionim 
Inutilium  :  neque  Jacunderis  In  flliis  im- 
pUs ,  Bi  moltiplicentur  :  ne  oblecteris  su- 
per ip608 ,  Bi  non  est  timor  Del  cum  Ulis. 
Non  credas  y\Uß  illorum :  et  ne  respeieris 
In  locum  illorum. 

Mellor  est  enim  nnns ,  quam  mille; 

Et  mori  sine  flliis ,  qjaäm  habere  fllios 
Impios. 

Ab  nno  enim  sensato  cohabitabltur 
ciTitas :  tribus  antem  impiorum  desolabi- 
tnr. 

M ulta  talia  Yldi  in  oculls  meis ;  et  for- 
tlora  bis  andivlt  anris  mea. 

In  synagogä  peccantium  exardebit  ignis ; 
et  in  gente  incredibüi  exarsit  ira. 

Non  est  propitiatus  pro  antiquis  gigan- 
tibns  qui  rebellaTerunt  fortitndine  suA. 

Non  pepercit  pro  incolatu  Lot ,  iis  quos 
execratOB  est  pro  superbiÄ  illorum. 

Non  misertns  est  genti  perditlonis,  iis 
qui  se  elevaverant  in  peccatls  suis : 

Et  Sic  sexcentis  mllllbus  peditum,  quf 
congregati  insurrexerunt  in  duriti&  cordis 
Bui ;  et  si  unus  fuerlt  cervicosus ,  mirnm 
hoc ,  si  erit  inununis. 


TERSIO  VÜLGATA. 

1.  Nejucnnderis  in  flliis  implis,  si  mnl- 
tipUcentur  :  nee  oblecteris  super  ipeos,  sl 
non  est  timor  Del  in  Ulis. 

2.  Non  credas  Vit»  illornm  :  et  oe  n- 
spexeris  in  laftores  eorum. 

3.  Helior  est  enim  unus  timens  Deum, 
quiim  mille  fllii  Impii : 

4.  Et  utile  est  mori  sine  flliis,  qolm 
relinquere  fllios  impios. 

5.  Ab  uno  sensato  inhabitabitnr  patria : 
tribus  impiorum  deseretur. 

6.  Multa  talia  vidit  oculns  mens ;  et  fnr- 
tiora  horum  audlvit  aurls  mea. 

7.  In  synagogA  peccantium  exardebit 
Ignis ;  et  in  gente.  incredibill  exardescet 
ira. 

8.  Non  exoraverunt  pro  peccatis  sois 
antiqui  gigantes ,  qui  destrucü  sunt  ton- 
fldentes  susb  virtuti : 

9.  Et  non  pepercit  peregrinationiüit, 
et  execratus  est  eos  prs  superbiä  Teria 
illorum. 

10^.  Non  misertuB  est  Ulis ,  gentem  totam 
perdens ,  et  extoUentem  se  in  peccatis  suis. 

11.  Et  sicut  sexcenta  millia  peditum, 
qui  congregati  sunt  in  duriti&  cordis  soi : 
et  si  unus  fuisset  cervicatus,  mirnm,  ü 
fuisset  immunis. 


'33.  yon  enhn  concupisdi  :  incalcare  incipit,  quod  f.  18.  dictom  :  ac  seq.  cap.  toM^  eseqni- 
tur :  Gr.  tic  :  ne  cupias  fllforam  iautilium  malUtudinem :  c.  xti.  i.  quod  ad  eumdem  seopiia 
pertlnet ,  ot  staiim  videbimos. 

I.  NeJucunderU,  Beclo  bic  admoniU  lioniines,  ne  impls  toboliB  amiditadine  giorientor;  idqoe 
longo  magis  perlinere  ad  Deam ,  ^.  s ,  et  seqq. 

3.  Non  credas  vUcb  illorum.  Ne  TicUiroa  credas :  bebraiamui  :  DeoU,  zxTni.  W.Sierit9Ua 
tua  quati  pendens et  non  eredes  vltte  tuoe. 

s.  Jb  uno  tensalo tribus  impiorum :  ab  uno  Abrabamo,  ab  ono  laraele  Hebnsi  in 

tanlam  populum  propagati,  cilm  popull  Clianansi  taotA  multiuidfne  imerDecione  deletiiioL 

a.  Multa  talia  vidi fbrtiora  korum.  Mulla  vidi  talia,  nempe  ex  uno  pio  amptam  aobolea 

excrevisae  ;  impiorum  amplas  bmiliaa  ad  nibilum  redaetas ;  b»c » Inquam ,  Tidi  ego  plarima ; 
telriora  audivi. 

7.  In  synagogd  :  In  cffitu.  Jam  eö  redit ,  unde  digressui  erat ;  nempe  ut  oilendtl.  Dom  vir 
eise!  impios,  nee  eorum  muUitudlne  delerrltum. 

8.  Gigantes :  impii  diluvio  mersi ,  taniA  licet  muUiludine.  Gen.,  ti.  4. 

9.  Peregrinationi  Lot :  Sodomls,  ubi  peregrinus  agebat. 

II.  Sicut  sexcenta  millia  peditum :  Israelitarum  scilicet ,  qui  ex  £gypto  profecti  sunt  Nam.» 
XXVI.  51.  Qui  congregati  sunt  in  duritid  .Tebelles  et  Incredull,  ei  ideo  omnes  ad  nourn  pn>- 
itraü  Indeserto.  Cervicatus,  cerrlcosui,  contumax. 


CAPUT  XVI. 
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Miflerlcordia  enim  et  ira  ab  lllo  :  prln- 
^p8  propitiatlonam ,  et  efftandens  iram. 

Seeondüm  multam  miflerieordiam  ejus, 
sie  et  mnlta  correptlo  ejus :  hominem  se- 
eonddiii  Opera  ejus  Judleat. 

Non  eflügiet  in  rapinis  peecator,  et  non 
fraudabit  aoirereiitlam  pU. 

Oauii  mlaerieordlA  ladet  loenm:  nnns- 
qaltqDe  aecandüm  opera  aua  invenlet 


Ne  dleaa :  A  Domino  abacondar  :  num- 
quid  ex  aummo  qnia  mel  memorabitur? 

In  popolo  magno  non  ero  in  memoria : 
qnas  est  enim  anima  mea  in  Jmmenrt 
creatorAP 

Ecce  ecelum  et  ccelum  cooli  Del ,  abysans 
et  terra,  commoTebantar  In  Tisitatlone 
ejus. 

Montes  simul  et  fandamenta  terr», 
eüm  conspexerit  iüa,  tremore  coneutinn- 
tiir. 

Et  anper  Ipaia  non  cogltabit  cor :  et  vlas 
ejQS  qnia  intelliget  P 

Et  proceila  quam  non  Tidebit  bomo. 


Plurima  antem  operum  ejus  in  abscon- 
Bis.  Opera  Juatitl»  quia  annuntlabit,  aut 
qaiB  BOStinebltP  Longo  enim  eat  teatamen- 
tum. 


12.  Miaericordia  enim  et  ira  eat  com  UIo» 
Potena  exoratio ,  et  efiTandena  iram  : 

13.  Secundüm  miserlcordiam  auam, 
sie  correptio  iliioa  hominem  aecundüm 
opera  sua  judicat. 

14.  Non  efftgiet  in  raplnft  peecator,  ei 
non  retardablt  anfferentia  miaericordlam 
fiicientis. 

15.  Omnia  miaericordia  fiiciet  locmn 
nnicuique  aecundüm  meritum  operum 
Bttorum,  et  secnndüm  intellectum  pere- 
grinatlonia  Ipalna. 

16.  Non  dlcaa :  A  Deo  abacondar,  et  ex 
aommo  qnia  me!  memorabiturP 

17.  In  populo  magno  non  agnoscarr 
qnsB  est  enim  anima  mea  in  tam  iipmeft8& 
creatnrft  P 

18.  Ecce  coelnm  et  cceii  c<Biornm,  abya- 
ans  et  nniversa  terra ,  et  qn»  in  eia  sunt , 
in  conapecttt  iliiua  commoTebuntur  : 

19.  Montea  almul  et  collea,  et  funda- 
menta  terrae ,  cum  conspexerit  illa  Dens  , 
tremore  concntientur. 

20.  Et  in  Omnibus  bis  insensatnm  eat 
cor  :  et  omne  cor  intelligitnr  ab  Ülo : 

21.  Et  vias  illlus  quis  intelliglt ,  et  pro- 
cellam ,  quam  nee  ocuins  videbit  homi- 
nis? 

22.  Nam  piurlma  iliius  opera  sunt  in 
absconsis :  sed  opera  JustitiflB  ejus  quia 
enuntiabitP  aut  quia  sustinebltP  Longft 
enim  est  testamentum  ä  qulbusdam ,  et 
interrogatio  omnium  in  conaummatione 
eat. 


13.  Potensexaraüo,  ( Gr.  prlneeps  exarationam :  in  parcendo  primos  )  et  effandent  iram  : 
Deufl  qui  Irttcitor  el  miseretur.  PMlm.  uz.  s.  nee  minus  ezorarl  quin  Irasci  sditaf. 

14.  ^on  eltugiet  In  rapind. non  relardabU :  non  diu  ezpecUbit,  sufferenila  :  palienlia, 

mlMftoofdtam  fadeniU :  auUm  enim  meroedem  acciptet;  Gr.  expisdiücr  :  non  firandabil 
(  Dens )  ezpecUUoaem  pii. 

15.  OmnU  mUericordia  fiicUt  loeum,  sil)i  ad  Deom.  Gr.  oauii  miierlcordi«  tociet  locam  s 
Deam  leUieet. 

la.  Non  dicas :  A  Deoabseondor.  Gonfulatif  iii,  quI  Deo  aactori  peccala  trÜNiebanl :  alterao 
quctüODem  aggrediUir ,  refetlltque  eot  qul  negal»nt  Deo  cur»  ease  res  tiumanai.  Ex  surnmö 
(  eoBlorum )  911IJ  memorübHur,  ele.  Sic  llle  implus ,  Job.,  xzu.  14.  See  noMtra  considerat,  et 
eirea  cardinea  eteli  ^rambulai.  1 

17.  in  populo  magno :  quod  familiäre  epicureii :  non  Tacare  Deo ,  ut  inqulrat  in  alngulot » 
neqoe  onum  liomandonem ;  resque  humanas  tanti  esse.  In  tam  irnmemd  creaiurd  :  reyera 
eoim  mnodum  immensam  Angebaut ,  orbesque  inflnllos  :  tanquam  id  efTecturl  essenl,  ut  si  in* 
dueereuir  Dens  lionim  cnrator ,  Unto  iabore  Iktlsoeret ,  neque  aUenderet  ad  slngulos ,  quoa 
oonftiure  Incipit  f,  sequenti. 

21.  Proceilam :  fenlos  procellosoi,  quorom  cause  latent  in  thesaurls  Dei :  Psalm,  cxxxit.7. 

32.  Plvtna  opera  ejus  in  absconsis.  Ne  ergo  mirere ,  si  gubemationis  arcana  te  latent,  und« 
aequitur  :  opera  Jusiitice  ejus  quis  enuntiabii  ?  quis  narrablt  quomodo  Deus  animadversuma 
alt  in  Impios  ?  ^ul  quis  susUnebit  ?  quis  ezpecUblt?  quasi  diceret :  Justllia  Del  non  sutiro  ad 
ulüonem  prosUit ;  ezpecundus  est  exlUis  reniro,  quod  homlnes  praciplie  Judlcandi  licentia 
noQ  bclunt :  unde  subdit,  langt  enim  testamentum  :  quod  polest  Inteiligi ,  longo  lex  4  quibu»» 
dam  :  melids ,  tesumenium,  pactum,  pro  occolta  lUa  lege  qui  Deus  In  acta  homlnom  Inqulrlt  s 
pergit  enim  interrogatio,  sIyo  Inquisitio  omnium  in  consummatione  est  :  in  lUo  ultim» 
Judieio.  ültionem  non  omittit;  sed  dilTert.  Vlde  anlem  in  Yulgata  tesumentl  nomeoi  pro  cuiua^ 
400  aameniia :  xru.  it. 


408 


ECCLESUSTICÜS. 


Qai  minoratar  oorde ,  cogttat  luec  :  et 
Tir  imprudena  et  enans  cogitat  Btulta. 

Audi  y  fili  mi ,  et  diaoe  Bcientiam ;  et  In 
Terbis  meis  attende  corde  too. 

Oetendo  in  pondere  diBcipUnam ;  et  In 
veritate  annuntio  scientiam. 


Injudicio  Domini  Opera  ejus  ab  inltio  : 
et  in  affectione  ipsorum  dtotinxit  partes 
eoruiD. 

Omavit  in  »ternam  opera  Boa ,  et  prin- 
cipia  eorum  in  generationes  eorom.  Nee 
esurierunt ,  nee  laboraverunt :  et  non  de- 
atiterunt  al)  operibus  suis.    • 

Unasquisque  proximum  suum  non  an- 
gnstiavit : 

Et  ufique  in  ffiiemum  non  repugnabnnt 
Terbo  illius. 

Et  post  baec  Dominus  in  terram  respexit, 
et  impievit  eam  l)onis  suis. 

Anima  omnis  vitalis  operuit  faciem  ejus, 
et  in  ipsam  reversio  illorura. 


2a.  QuI  minoratar  corde,  MgKal  iaa- 
nia  :  et  vir  bnprudena  et  enam  eogitat 
Uuita. 

24.  Audi  me ,  flu ,  et  disce  diaciplioam 
sensüs ,  et  in  verbis  meis  attende  in  oorde 
tuo: 

25.  Et  dicam  in  aeqoitale  diflcipUnam, 
et  scrutabor  enarrare  sapientiam  :  et  in 
verbis  meis  attende  in  corde  tuo  -,  et  dieo 
in  squitate  spiritAs  virtntes,  qiias  poMiK 
Deus  in  opera  sua  ab  initio  ;  et  in  Teritate 
enuntio  scientiam  ejus. 

26.  In  Judicio  Dei  opera  ^ub  ab  inltio, 
et  ab  inatitutione  ipeorum  diatinxU  partes 
iüonim ,  et  initia  eorum  in  gentibassais. 

27.  Omavit  in  aetemum  opera  iUorom, 
nee  esuriernnt ,  nee  laboraverunt ,  et  non 
destlterunt  ab  operibus  suis. 

28.  Unusqoisque  pro^ümnm  sibi  noa 
angustiabit  usque  In  Kternum. 

29.  Non  sis  incredibilis  verbo  iilios. 

30.  Post  hffic  Deus  in  terram  respexit, 
et  impievit  illam  l>onift  suis. 

3i.  Anima  omnis  vitalis  dennntiayit 
ante  faciem  ipsius,  et  in  ipsam  Itenun 
reversio  illorum. 


CAPUT  XVII. 

m 

Deus  curam  gerit  homlnum  ab  Ipso  creatlonis  inltio :  unde  adhortatio  ad  pietatem,  toto  eapiU: 
opera  liominum  nota  Deo  sicut  sol,  i5,  SO.  videi  omnia,  31. 


SIXTINA  VERSIO. 

Dominus  creavit  de  terr&  hominem  : 
Et  iterum  convertit  illum  in  ipsam. 
Dies  numeri ,  et  tempus  dedit  iliis ,  et 


*      VERSIO  VULGATA. 

1.  Deus  creavit  de  terra  hominem,  et 
secundClm  imaginem  suam  fecit  iUum. 

2.  Et  iterum  convertit  iilum  in  ipsam : 
et  secundiXm  se  vestivit  ilium  virtat«». 

3.  Numerum  dierum  et  tempus  dedit 

33.  Qui  mlnoratur  corde  :  qul  intelleclu  deficit :  cogiiai  itunäa  :  cogiUI  hsc^Gr.  qua  fo* 
pra,  16,  17. 

35.  Dicam  in  osquitale  (Gr.  Oftendam  in  pondere  )  diteiplinam :  scrutabor  enarrare :  dili- 
genter  enarro.  Ei  in  verbis :  alia  inlerpreuiio ,  nonoibil  variata  lecüone. 

26.  In  judicio....  ab  insliiutione  ipsorum.  Ei  hoc  verau  ad  finem  exequitur  ordioem ,  o^ 
xumque  operum  Dei :  ncmpequod  facta  sinl  summo  accuraloqae  judicio  ,  aique  abimtilvr 
tione  :  ex  quo  inatUula  el  facu  sanl  accuratö  dislincta  per  partes,  f.  26.  ornauque  in  «ternttoii 
37.  et  ad  principia  sua  revocata :  in  gentibus  suis,  26.  secundiim  genera  sua  ;  coclum  ,  sidera , 
elementa  :8lantque  omnia  ab  initio  :  nee  fame  ,  aut  nimio  labore  confocta  deficiunt,  27.  spaiib 
quoquodispostta,  ac  licet  tam  arct6  connexa,  nulloloco  vacuo}  non  tarnen  ut  in  turbl  fit,  sibi  ma- 
luo  impedimenlo  sunt,  sed  llberft  expediunt  moius  suo9,28.  unde  consecutio  :  Non  sis  ergo  in- 
credibilis (incredulus)  verbis  illius,  29.  Gr.  addii :  ei usque  in  «lernum  non  repugnant  rerbo 
ejus  elementa  ,  sidera,  creatur»  omnes. 

30.  Post  haec :  posteaquam  sidera  et  elementa  suo  consUtuit  loco  :  in  terram  respexit ,  et 
impievit  illam  bonls  suis  :  plantis ,  animanlibus. 

31.  Anima  omnis  vitalis :  seu  vlvens,  ut  Scripiura  passim :  omne  animal  :  denuntiavlt  aaie 
fticiem  ipsiui :  operuit  faciem  ,  Gr.  teir«  scilicet.  H»c  ergo  cdm  aternA  lege  Stent ,  oon  po- 
test  negari  Dei  providentift.  Jam  ad  hominem  speciatim . 

2.  Secundüm  se :  Gr.  explicat  r.  seq.  secundüm  seipsos :  bomines  scilicet :  proat  ilUi  digna* 
erat :  nam  eiiam  imnorUles  fecil. 

3.  Numerum  dierum: dm  noctesque  ettempora  numerat6  Uli  dedit,  eomlitnlis 


CAPUT  XVII. 
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dadit  Ulis  potMtatom  eorum,  qnm  sunt 
wper  eom*  Seeuodüm  seipsoa  vesüvit  illos 
virtate,  4  seconcUmi  iioaguiein  suam 
fecit  eo6. 

Et  powit  illius  terrorem  «nper  omnem 
earnem »  et  dominarl  bestlaram  et  volati- 
Üam. 

GoasUium ,  et  linguam ,  et  ocuIob,  au- 
res ,  et  cor  dedlt  ad  cogltandum  Ulis. 


DiseipUnä  intelleetds  implevit  illos  :  et 
hona.  et  loala  ostendit  eis. 

PosDlt  oeulum  soum  super  eorda  lUorom, 
oatend^e  Ulis  magnalia  operum  euorum. 

Et  nomen  sanetificationis  laudabunt : 
Qt  magnalia  enarreot  operum  ejus. 

Addidit  Ulis  disciplinam » et  legem  vitse 
hsreditavit  eos. 

Testamentum  leternum  consütuit  cum 
Ulis ;  et  judicia  sua  ostendit  eis. 

Ma^ialia  honoris  viderunt  oeuli  eorum : 
et  honorem  vocis  eorum  audivit  aurls 
illornm.  Et  dixit  Ulis :  Attendite  ab  onmi 
iniquo. 

Et  manda^it  Ulis  unleuique  deproxlmo. 

Vis  eorum  coram  illo  sunt  semper :  non 
aJiscondentur  ab  oculls  ipsius. 
Unleuique  genti  praeposuit  rectorem  : 

Et  pars  Domini  Israel  est. 

Oamia  opera  eorum  velut  sol  in  con- 
speetu  eJuB :  et  oculi  ejus  sine  Intermis- 
slone  in  vlas  eorum. 

Non  sunt  absconss  inJustitisB  illorum 
ah  60 ,  et  omnia  peccata  eorum  in  con- 
speetu  Domini. 

Eleeraosyna  Tiri ,  quasi  signaculum 
cum  ipso ;  et  gratiam  hominis ,  quasi  pu- 
plUam  conservabit. 


IUI ;  et  dedit  ilU  potestatem  eorum ,  qu» 
sunt  super  terram. 


4.  Posult  timorem  illins  super  omnem 
camem;  et  dominatus  est  bestiarum  et 
Yolatilium. 

6.  Grearit  ex  ipso  a^jutorium*  simlle 
sibi  :  consilium ,  et  linguam ,  et  oeulos  ^ 
et  aures ,  et  cor  dedit  iüls  excogitandf;  et 
disciplinft  intellectüs  replevit  illos. 

6.  Grearit  ililB  seientiam  spiritds ,  sensa 
implevit  cor  illorum  :  et  mala  et  bons 
ostendit  illis. 

7.  Posuit  oculnm  suum  super  corda 
illorum ,  ostendere  Ulis  magnaUa  operum 
suorum. 

8.  Ut  nomen  sanetificationis  collaudent : 
et  gloriari  in  mirabUibus  iUius,  ut  mag* 
nalia  enarrent  operum  ejus. 

9.  Addidit  Ulis  dlsciplinam,  et  legem 
vitae  hsereditavit  UIos. 

10.  Testamentum  stemum  consUtuit 
cum  Ulis,  et  justitiam  et  judicia  sua  os- 
tendit Ulis. 

1 1 .  Et  magnalia  honoris  ejus  Tidlt  ocu- 
lus  iUorum  :  et  honorem  vocis  audiernnt 
aures  illorum ,  et  dixit  Ulis  :  Attendite  ab 
omni  iniquo. 

12.  Et  mandavit  iUis  unicuiqne  de 
proximo  suo. 

13.  Vis  illorum  coram  ipso  sunt  sem- 
per :  non  sunt  absconss  ab  oeulis  ipsius* 

14.  In  unamquamque  gentem  prseposuit 
rectorem  : 

15.  Et  pars  Dei,  Israel  facta  est  mani- 
festa. 

16.  Et  omnia  opera  iUorum  velut  sol  ia 
conspectu  Dei :  et  oeuli  ejus  sine  intermls- 
sione  inspicientes  in  viis  eorum. 

17.  Non  sunt  absconsa  testamcnta  per 
iniquitatem  illorum;  et  omnes  iulquitates 
eorum  in  conspe^lu  Dei. 

J8.  Eleeraosyna  viri  quasi  signaculum 
cum  ipso ;  et  gratiam  hominis ,  quasi  po- 
piilam  conservabit. 


aignis.  Gen.,  1. 14.  pedU  ilU  potestatem :  bsc  et  qua  sequuntur  repetiU  ex  Gen.,  x.  28 ;  n. 
19,  30,  eic. 

0.  Mala  et  bonaostendtt  iUi* :  piantatA  arlwre  scientle  boni  et  roali.  Gen.,  ii.  17.  atque  indo 
consecutiB  malis  bonisque. 

8.  Nomen  sanetificationis :  nomen  Dei  sanclum. 

9.  Addidit  illis  disciplinam :  Hia  et  seqq..  exequUur  varia  dona  coiiata  humano  gcneri » le- 
gem ,  promiMa,  miracula.  Hosreditavit  illos  :  aorU  assignavil :  sorte  disiribuiL 

14.  In  unamquamque  gentem,,»,  rectorem :  legislalorea ,  reges  :  quod  frustra  retulerunt  ad 
anales. 

17.  Non  sunt  absconsa  testamenia  :  non  sunt  abscoos»  iDjusUttn  illorum  :  Gr. 

18.  Sleensotyna  viri :  nt  naia  opera,  i.  it.  Deum  boo  latent :  ita ,  bic  ,  bona  opera ,  pnCa  » 
eleemosyn».  Quasi  signaculum  :  quasi  res  siglllo  clausa  ;  invioiabile  divinn  misericordi«». 
pignof. 
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*  Pofttea  resnrget»  et  retribaet  lUls :  etl 
retiibuUoaem  eoroin  in  capat  Iptommj 
reddet. 

Venuntamen  poBnlteatibos  dedlt  redi- 
tarn»  et  eonflrmavit  deficieates  sustlnen- 
tia. 

GonTertere  ad  Dominum,  et  relinqae 
pecoata  : 

Precare  ante  freiem,  et  minae  offendi- 
culum. 

Revertere  ad  Altiaalmam,  et  avertere 
ab  inJostitiA ,  et  yaide  odito  execraüonem. 

Altisaimo  qois  landem  dicet  in  Inferno  ? 


Pro  YiTentlbns  et  ylventlbna ,  et  [danti- 
biis  vicisaim  confeBSionem. 

A  mortno,  tanqoam  eo  qoi  non  est, 
perit  confessio  : 

VItos  et  Sanas  laodabit  Dominum. 


QoAm  magna  misericordla  Domini ,  et 
propitiatio  convertentibus  se  ad  eom  ! 

Non  enim  omnia  possont  esse  in  homi- 
nibas  :  qaoniam  non  est  Immortalis  filius 
hominis. 

Quid  lacldins  sole  P  et  hoc  deficit :  et 
malus  excogitabit  carnem  «t  sanguinem. 

Virtutem  altitudinis  cosli  Ipae  conspicit  : 
et  omnes  homines  terra  et  cinis. 


10.Etpo8teaTe8ai9et,etf«trlbiiet  ilUs 
retributionem ,  nnleuique  in  eaput  ipso- 
mm,  et  convertet  in  InterioreB  partes 
terras. 

ao.  PoBnitentibus  antem  dedit  Tiam  Jua- 
titiiB,  et  conflrmaTit  deficientea  soatlnere, 
et  destinavit  Ulis  sortem  veritatis. 

21 .  GonTertere  ad  Dominum ;  et  reUnqne 
peccata  tua  : 

22.  Precare  ante  freiem  Domini ,  et  mf- 
nue  offendicula. 

23.  Revertere  ad  Dominum,  et  avertere 
ab  iiijustiüft  tuä ,  et  nimis  odito  coiecrs- 
tionem  : 

24.  Et  cognosce  jnsütias  et  jndieia  Dei, 
et  sta  in  sorte  propositionis ,  et  orationü 
altissimi  Dei. 

25.  In  partes  vade  saecuU  sancti ,  cum 
Tivls  et  dantlbus  confessionem  Deo. 

28.  Non  demoreris  in  errore  impiomm: 
ante  mortem  confttere.  A  mortuo  goasi 
nihil  perit  confessio. 

27.  Gonflteberis  vlvens,  tItub  et  sanos 
confiteberis,  et  landabis  Deum ,  etgknia- 
beris  in  miserationibus  illius. 

28.  Qoim  magna  misericordla  Domini , 
et  propitiatio  iliins  couTertentibus  ad  se ! 

29.  Nee  enim  omnia  possunt  esse  in  Iio- 
mlnibas  :  quoniam  non  est  Immortilit 
fllius  hominis;  et  in  iratnitate  malitic  pb- 
cuerunt. 

30.  Quid  iucidios  sole?  et  hlc  delici«t 
Aut  quid  neqoius  quiun  quod  excogitaTit 
caro  et  sanguis  P  et  hoc  argoetur. 

31.  Virtutem  alUtudinis  cceli  ipee  con- 
spicit :  et  omnes  homines  terra  et  ciiüs. 


19.  Postea  reswpget:  Dens,  cum  diu  obdormine  TidebtUir ,  et  quasi  eonniYere  peeealif , 
tandem  consurget  in  impioa ,  Irara  conciubit :  ei  cotwertei  in  inieriores :  ad  aepulcmm :  ncci 
dedet. 

20.  riamju»tMm:rtAiVam,GT.  et  eonfirmeaii  defieieniei  iuiiinere  :tnb  plagii  et  verlicri- 
bos  bliflcentea. 

24.  Sta  in  sorU  propoiitionts :  in  aorle  ttbi  propotitl ;  in  aorte  YeriuUa ,  aoprii,  20.  ilqM  o^ 
aervaDd«  iegia ,  qua  UI>1  pars  obtigit. 

25,  28.  In  partes  vade :  oonaocia  te  eorum  parUlina  ,  qui  Titam  agnnt  piam  ,  et  tItI  fkmm 
laudant  Pro  hoc  Gr.  Altiaaimo  qnia  dicet  landem  in  Inferno?  pro  ?iTenUbaaetdanÜlwf  ficif- 
aim  conreiaionem ;  quaai  dioeret:  boceal  ylvenünm  et  yiciaaini  collaudantinm  Deam.^aior- 
tuo,  quasi  nihil ,  quasi  niillo  :  non  existente.  Gr.  perit  conftssio :  laos ,  quc  quo  sensa  inieUI- 
genda,  diximua  PrafaUone  in  Psalmoa,  cap.  i.  num.  9, 10. 

28.  Convertentibus  ad  se  :  ae  ad  eum  :  Gr. 

29.  Nee  enim  omnia,  SIgniflcat  Untaa  esse  Dei  misericordiaa ,  ut  bomo  mortalia  «tI  ,  tarn 
breTis  tiUb  apaiio  experiri ,  nedum  eloqui  pcsslt.  In  vanitate  :  Yaniaainiö  :  aumma  est  Taniias, 
pouiiaie  bomini  placere  nequiUam. 

so.  Quid  luddius  sole  ?SoH  ipae  deficit ,  deliquinm  palltur ,  etbic  defecUia  noUia  oamllna: 
quid  mirnm ,  ai  deprehenditar  deiiquium ,  aife  TiUum  in  bomine  ,  carnem  et  aangninem  •  boe 
eat ,  canialia  et  torpia  cogluinte  ?  qua  perünent  ad  retundenda  ea  qua  aupri  objecu  enni : 
zn.  16.  nempe  peccata  noatralatere  Deum  Gr.  sie  babet :  quid  luddioa  aole?  et  tamen  hoc  (hi- 
ddiaaimnm)  eclipain  paüuir ,  et  malus  bomo  oogiut  carnem  et  sanguinem.  ObacoriaaiDd  qü- 
dem ,  aed  panca  anpplendo,  Idem  cum  Yulgati  extundetur  senaoa. 

11.  Firiulmn  aUitudtnis :  ne  dicas  cum  implo  ,  zn.  18.  allquid  Deoeaso  iBOOvpertia. 


CAPUT  XVIII. 
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CAPUT  XVIII. 

DwM  omnlaoii  ucquh  »eator,  i.  opef  kir  elva  perfeetto  ineomprduntibüiM « s.  od  7.  mUeraior 
homitOt,  ad  15.  beneflela  tum  exprohrmida,  ad  19.  comideraU  Utquendwn  ,  19.  examimare 
S€ip$um,  90.  orare  et  JuiiifieaH  ne  eetses,  n.  ad  orattonem  animu$  prasparandus ,  ss.  ad- 
vtna  in  proiperilaie  cogiUmda,  24, 25.  veioces  rerum  eonver$ioMt^  M.  Mnc  nmquam  Hw 
mein,  3T.|KMl  coneupUceniia»  non  eas,  S0|  si.  atque  kte  indpU  de  conUnenUd, 


8IXTINA  YBRSIO. 

Qal  YiTit  in  aBternum ,  creavit  omnia 
Bimul :  Dominus  Bolus  josUflcabitur« 

Nemlni  potestatem  fecit  enarrandi  opera 
Ipsins. 
Et  qols  invesUgabit  magnalia  ejus  ? 

Virtntem  magnitudinis  ejus  quis  ennme- 
rabitP  et  quis  adjiciet  enarrare  misericor- 
dias  ejus  P 

Non  est  minuere,  neque  a^j  leere  :  et 
non  est  Investlgare  mirabilia  üomlni. 

Cum  consununaverit  homo,  tunc  Incl- 
pit :  et  cum  quieverit ,  tunc  dubitabit. 

Quid  est  homo ,  et  quid  usus  ^us  P  quid 
est  bonum  ejus,  et  quid  malnm  ejus  P 

Numerus  dlerum  hominis ,  ut  multüm , 
centum  anni :  sicut  gutta  aquae  maris,  et 
calculus  aren»,  sie  exigui  anni  in  die 
asTi. 

Propter  hoc  patiens  fuit  in  Ulis :  et  effu- 
dlt  super  eos  misericordiam  suam. 

Vidit  et  cognoYit  subrersionem  eomm » 
qnoniam  mala  est : 

Ideo  multiplicavit  propitiationem  suam. 


Miseratio  hominis  circa  proximum 
Buum  ;  mlsericordia  autem  Domini  super 
omnem  carnem. 

Corriplens,  et  erudiens,  et  docens,  et 
convertens,  quasi  pastor  gregem  suum. 

Miseretur  excipienüum  doctrlnam,  et 


VKRSIO  TtLGATA. 

1.  Qni  vivit  in  aetemnm ,  creavit  omnia 
simul.  Dens  solns  Justiflcabltur,  et  maaet 
invictus  rex  in  aeternum. 

2.  Quis  snfflclt  enarrare  opera  illius? 

3.  Quis  enim  inyestlgabit  magnalia 
ejnsP 

4.  Virtntem  autem  magnitudinis  ^us 
quis  enuntiabitP  aut  quis  adjiciet  enarrare 
misericordiam  eJnsP 

5.  Non  est  minnere^  neque  a^iicere  : 
nee  est  invenire  magnalia  Dei. 

6.  Cum  consummaTcrit  homo,  tono 
inclplet :  et  cum  quieverit ,  aporiabitur. 

7.. Quid  est  homo,  et  qus  est  gratia 
illius?  et  quid  est  bonum,  aut  quid  ne- 
quam  illius  P 

8.  Numerus  dlerum  homlnum  ut  mul- 
tüm ,  centum  anni :  quasi  gutta  aquaß  ma- 
rls  deputati  sunt :  et  sicut  calculus  aren», 
Sic  exigui  anni  in  die  asvl. 

.9.  Propter  hoc  patiens  est  Dens  in  Ulis : 
et  effuncUt  super  eos  misericordiam  suam« 

10.  Vidit  prflßsumptlonem  cordis  eorum, 
quoniam  mala  est ;  et  cognovit  subversio- 
nem  iliorum ,  quoniam  nequam  est« 

11.  Ideo  adlmplevlt  propitiationem 
suam  hl  illis,  et  ostendit  eis  viam  sequl- 
tatis. 

12.  Miseratio  hominis  circa  proximum 
suum  :  mlsericordia  autem  Dei  super  om- 
nem carnem. 

13.  Qul  misericordiam  habet,  docetet 
erudlt ,  quasi  pastor  gregem  suum. 

14.  lUseretur   exclplentis    doctrinam 


1.  Creavit  omnia  sfmul :  Gr.  communiter  ,  parlier ,  »qa^  omnU ,  ae  sine  ipso  bctam  est 
nibll.  Deut  solut  JuittßcabUur :  loluf  irreprehensus  in  operibuf  sali ,  cujus  comparatiODe  om- 
nia immunda  sunt,  ut  demonsU'at  sanclas  Job.,  cap.  iz.  etc. 

6.  Cian  comummavefit  homo  :  cum  devenissese  putaferitad  perfecUm  divinl  operis  Intel- 
llgenUam ,  tanc  incipieu  St  cum  quieverit :  cum  velut  re  compertS ,  ft  qusrendo  destiterit : 
tunc  aporiabitur  :  dabltabit :  hcsilabit ,  in  prislinam  ignoranliam  derolvl  se  senliet. 

7.  Qua:  gratia?  uiilitas:  Gr.  nequam  :  malum,  Gr.  nemo  seit ,  quid siM  bonum  malamve  : 
ideo  Ipse  Dens  docet.  Ml  et  seqq. 

8.  Bxigui  anni  in  die  OBVi :  aique  »tatis  sua. 

9.  Propter  Iwc :  ne  cum  impils  dicas ,  eö  quöd  homo  nibili  slt,  non  esse  car«  Deo  :  snprl, 
svi.  tT.  imö  ea  causa  miserandl  est. 

10.  yidit :  ne  dicas  perversam  esse  liomlnem,  Deique  eura  indignom ,  quOd  ejus  nequam  , 
id  est,  malus  atque  infeliz  sii  ezitus:  cum  conirA  ea  causa  Sit ,  cur  illum  erudiai ,  ne  malo 
flne  pereat,  ^.  11  et  seqq.  Subversionem  iUorum:  exilum,  ulsupri,  z.is. 

iS.  Qui  misericordiam :  vide  Gr.  in  eoque  veri  pasu>ris  officia. 

14.  MOeretiuF :  vide  Gr.  Fatinat :  prompt^  ambulat ,  injudieii»,  in,  nandttis  e/M  ••  nt  pü- 
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eorum  cpil  fesUnant  ad  Judicla  Ipsius. 

FlU ,  in  bonifl  ne  des  quereiam ,  et  in 
omni  dato  tristitiam  ver]>orum. 

Nonne  ardorem  refirlgerabit  roB?  sie 
TerlNim  mellns  qu&m  datum. 

Nonne  ecce  Terbum  super  datum  bo- 
nnm  ?  et  utraque  apnd  hominem  gratio- 
sum. 

Stnltns  acriter  improperabit :  et  datus 
lOTidi  tabescere  fieicit  oculos. 


Antequam  loqnaris ,  disee ,  et  ante  lan- 
guorem  adhibe  medicinam.  Ante  Judicium 
inteiToga  teipsum  :  et  In  hor&  visitatlonis, 
Invenies  propitiationem. 

Ante  langaorem  humlUa  te;  et  in  tem- 
'pore  peccatorum ,.  oatende  conversionem. 

Non  impediaris  reddere  votum  tempes- 
tivö :  et  non  verearis  usque  ad  mortem 
]ustiflcari. 

Ante  orationem  prspara  teipsum,  et 
non  Bis  quasi  homo  qui  tentat  Dominum. 

Memento  irae  in  die  consununationis;  et 
iempus  Yindictffi  in  conversione  faciei. 

Memento  temporis  fumis  in  tempore 
caturltatls ;  paupertatis  et  necessitatis  in 
die  dlYitiarum. 

A  mane  usque  ad  vesperam  immutabi- 
tur  tempus :  et  omnia  sunt  citata  in  ocu- 
lis  Domini. 


miserationiB »  et  qui  fesUnat  in  Jndieüs 
ejus. 

15.  Pili ,  in  bonia  non  des  qnerelam,  et 
in  omni  dato  non  des  trisUUam  veriii  maÜ. 

19.  Nonne  ardorem  refHgerabit  ros  P  ue 
et  Terbum  melius  quAm  datnm. 

17.  Nonne  ecce  rerbnm  super  datnm 
i)onum?  sed  utraque  cum  liomine  josUft- 
cato. 

18.  Stnltns  acriter  Improperabit :  et 
datus  indisciplinati  tabescere  Ihcit  oen- 
los. 

19.  Ante  Jndicinm  para  joBÜtiam  tibi; 
et  antequam  loquaris ,  disce. 

20.  Ante  languorem  adhibe  medicinam : 
et  ante  Judicium  interroga  teipsum;  et  in 
conspeclu  Dei  invenies  propitiationem. 

21.  Ante  ianguorem  humiiia  te ;  et  ia 
tempore  inflrmitatis,  ostende  couTersa- 
tlonem  tuam. 

22.  Non  impediaris  orare  semper,  et  ne 
verearis  usque  ad  mortem  Justlflcari:qno- 
niam  merces  Dei  manet  in  »ternnm. 

23.  Ante  orationem  pnepara  animsffi 
tuam ;  et  noli  esse  quasi  homo  qui  tentat 
Deum. 

24.  Memento  Irae  in  die  consnmniatio- 
nis ,  et  tempus  retributlonis  in  conversa- 
tione  faciei. 

26.  Memento  paupertatis  in  tempore 
abundantis,  et  necessitatnm  paupertatis 
in  die  divitiarum. 

26.  A  mane  usque  ad  vesperam  Imnnh 
tabitur  tempus  :  et  haec  omnia  citata  in 
ocuiis  Dei. 


iim  Pialm.  cxtiii.  Quo  fine  concludit  responsum  ad  objecia ,  qua  oommemorata  sont  ad 
eap.  XT.  11, 13;  xn.  la. 

IS.  In  boni*  :  largiendif.  Yide  is. 

10.  yerbum  melius  quam  datum :  cum  verlM  appoaitö  dicta,  exiatimationis  ac  hwtfvknüM 
argumonta  sint ,  quibus  vel  maxlmö  hominea  delectanlur. 

17.  Sed  utraque  cum  liomine  justificaio  :  utraqae  el  verlmm  lene  et  donom  praeaio  sasthfr- 
mini  juato  ac  bono  :  Gr.  gratioso ,  miü  : 

18.  Acriter  improperabit: dando  fpsa  benefiola exprobratrit;  quo  fit  id  qaod  seqoftar, atia- 
Vbus  Bit  datus,  ÖAiio ,  dalum  aive  donum,  Jöercc,  indisciplinati:  Gr.  invidi ;  qui  iu  dat,UB. 
quam  accipienii  donum  invideat. 

20.  In  contpeetu  Dei :  in  bort  viaiUtionla  (aive  Jadf  cii  ac  poenn  iDfligenda.)  Gr. 

21.  Infirmitatit :  atTecU  valeludine  :  Gr.  in  tempore  peccatorum  :  (cum  peccala  invaleseeff 
aentiea ,  aire ,  in  tempore  quo  peccala  punientur )  ostende  conversionem ,  pro  quo  in  VnlsaL 
scrilMB  reposuisse  Tidentur  conversationem  .*  ut  24. 

22.  Orare  semper  :  Gr.  reddere  volom  auo  tempore.  Ne  verearis  :  ne  Urdea ,  ne  caneiarif : 
Gr.  usque  ad  mortem  justifkcari,  Quijustus  est  /juUifieetur  adhuc.  Apoc.,  xxu.  ii.  Quoniam 
merces  Dei :  Paulua  :  Bonum  autem  facienies  ,  non  deficiamus :  tempore  entm  sw>  metemat, 
non  deficienies.  Gal.,  ti.  9. 

33.  Jnle  orationem  :  sive  ante  votum. 

34.  Memento  iroe  in  die  consummationis ,  roorlia ,  ei  tempus :  auppie :  memenlo,  pro  n^ 
nemo  temporia :  ot  memorare  noviisima  :  aupri,  vn.  40.  Gr.  memento  tempus  retHbuUooif  > 
«Itionia  ,  in  conversatione  :  pro  converaione  fiieiei .-  h  Ano^pöfvi  irpowiirow ;  cum  Deoa  Tai- 
tum  averlerlt ,  ac  poenas  infligere  coeperit. 

26.  Immutabitur  tempus  :  occasio  ,  rerum  aUtns.  Omnia  suntdtaia  :  ciu,  veloeia  I«  •<•- 
Im  Dei :  qnöd  tempore  non  egeat  ad  expedienda  consilla  et  nno  ictu  rem  peragit. 


CAPUT  XIX. 
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Homo  sapiens  In  omniboa  meUiot :  et 
In  di^iu  peecatoram  attendet  ä  delicto* 

Omnis  intelllgens  novit  sapienüam  :  et 
inTonienti  eam  da]>it  confeisionem. 

Sensit!  In  Terbia  et  ipei  aapienler  ege^ 
rnnt ,  et  emiserunt  quasi  imbrem  proter- 
JUa  euittlaita. 

CotkünenHa  ammce. 

Post  concnpiscentlas  tnas  non  eas ,  et  ä 
desideriis  tuis  avertere. 

Si  pn9stea  anima  tuas  beneplacitum 
«oncupiscentisB,  &eiet  ie  gaudlum  inimi- 
conim  tuorum. 

Ne  oblecteris  in  muM  epulatlone ,  ne- 
^ue  alligeris  commissioni  ejus. 

Non  fias  pauper  de  symboUs  comessans 
ex  fcenore  :  et  nlbil  tibi  est  in  saceolo. 


27.  Homo  sapiens  in  omnibns  metnet : 
et  In  diebus  dellotorum  attendet  ab  Ineiw 
tift. 

28.  Omnis  astntus  agnoscit  saplentiam  : 
et  invenienti  eam  dabit  confessionem. 

29.  Sensati  in  verbis  et  ipsi  sapienter 
egerunt :  et  inteUexemntveritatem  et  jus- 
iltiam  t  et  impleverunt  proTert>ia  et  Jndl- 
cla. 

ao.  Post  conoupiseentlas  tnas  non  eas,  et 
4  voluntate  tuft  avertere. 

31.  Si  praestes  anim»  tuas  coneupiseen- 
tias  ejus,  faciet  te  in  gandimn  Inimi^ 
tuis. 

32.  Ne  oblecteris  in  tnrbls ,  nee  in  m<H 
dicis :  assidua  enim  est  commlsslo  iOo- 
rum. 

33.  Ne  fueris  mediocris  in  contentione 
ex  fcenore,  et  est  tibi  nihil  in  saccuio : 
eris  enim  invidus  vltae  tu». 


CAPUT  XIX. 

SequUur  de  conUnentiä,  ad  7.  qui  spernit  modtca,  i.  de  imprecando  candidh,  möderati  (amen, 
äl,ad  flnem  :  multa  interseria  de  falsA  sapientiA,  20  et  seqq.  deque  hypocrlsi,  23  et  seqq. 
ac  de  indieUs  borH  maliveanimi  ex  speeie,  37.  hterepaUo  ex  irä :  tacens,  idem  prüdem,  38. 
eapUnüa,  fäUa  soterUa  :  hifpocritw  :  ad  flnem. 


SIXTINA  YERSIO. 

Operarius  d>riosus  non  locupletabitnr; 
qul  spemit  modica ,  paulatim  decldet. 

Vlnum  et  mnUeres  apostatare  facieni 
sapientes ; 

Et  qui  jnngit  se  meretricibus ,  audaclor 
•erit.  Tinett  et  yermes  hsereditabunt  lliom ; 
^  anima  andax  tolletur  de  nnmero. 

Qni  credit  cltö ,  levis  est  corde ;  et  qui 
peccat ,  in  animam  suam  delinquet. 


VERSIO  VCLGATA. 

1.  Operarius  ebriosus  non  locnpletabi- 
tur  :  et  qui  spernit  modica ,  paulatim  do- 
cidet. 

2.  Vinnm  et  mulleres  apostatare  fiicinnt 
sapienteSy  et  arguent  sensatos: 

3.  Et  qui  se  jungit  fornicariis ,  erit  ne- 
quam  :  putredo  et  vermes  hsreditabunt 
iUnm ,  et  extolletur  in  exemplnm  maju9, 
et  tolletur  de  numero  anima  ejus. 

4.  Qui  credit  cito,  levis  corde  est,  et 
minorabltur ;  et  qui  delinquit  In  animam 
suam ,  insuper  habebitur. 


27.  In  diebus  dellctorum  :  vide  f,  21.  jib  inerüA  :  ä  peccato ,  Gr. 

28.  Omnis  astuius,  Omnis  homo  prudens  racllö  recognoscit  eum ,  qui  TUerit  sapienü«  com- 
pos ,  talemque  eum  esse  facilö  confiletur. 

39.  Impleverunt  proverbia  :  Gr.  emiserunt  quasi  imbrem  proverbia  exquisita  :  s^tentias 
ezquisilas. 

30.  Hie  in  Gr.  tiuilus :  Conlinentia  anims.  Post  toncupiscentias  non  eas  :  rectö  August, 
aliud ,  non  concupiscere ,  quod  non  esi  in  potestaiej  aliud,  ire  post  concupiscenlias,  iisquc  ob- 
ffequt,  quod  peccalo  imputatur. 

32.  Ne  obUcieris  in  turbis :  vide  Gr.  commissioni ,  Symbol« ,  comessatloni  ex  sjmlwlis ,  de 
quA,  f,  seq. 

33.  Ne  fueris :  Yide  Gr. 

1.  Qui  spemit  modica.  Rectö  boc  interserit,  quöd  soleant  pedetenlim  labi  in  Intempertnti« 
^rgitem. 

2,  jiposiatare  :  al>errare:  ArectA  ratione  discedere.  Et  arguenl  «en<oloa:imbecinisaniiiil. 
S.  Fornicariii ,  sive  meretricibus.  Brit  nequam  :  Gr.  audacior  erlt ,  eontumador  :  compa- 

nÜTttm  pro  positivo ,  quem  babent  quidam  Codices ;  prssfAcia  suporMa ,  et  confldentl«  in  fli- 
^ia  et  periouta  prsBceps.  ToUetur  de  numero  vlventium  anima  e^u»,  Gr.  anima  andax ,  Id 
est ,  relieills ,  oonturaax. 
4.  Qül  däinquU :  qui  peeeat  (eam  merelrielbui )  <« animam  «uoü  ,  imuper  hoMiiar  : 
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EGCLESIASTIGUS. 


Qol  gaadet  eorde,  denotabitor;  et  qnl 
odit  loquacitatem ,  miimltiir  maliUft. 


Nanqaam  iteres  Terbom  :  et  nlhU  tibi 
minuetur. 

In  anüco  et  inlmico  noll  namre  : 
etiamsi  non  Sit  tibi  peceatnm ,  noll  denu- 
dare. 

AudlTlt  enlm  te ,  et  eostodlTlt  te ,  et  in 
tempore  odiet  te. 

AndlsU  Terbom?  commorlator  tibi  : 
fide,  quonlam  te  non  4irompet. 

A  foele  Terbl  partnriet  (atnns ;  aicnt  k 
ftele  infontis,  ea  que  parit. 

Sagitta  infixa  in  fernere  camia,  sie  Ter- 
bmn  in  corde  stolti. 

Ck>rrlpe  amicum ,  ne  fortÄ  non  fecerlt ; 
ant  si  quid  fecerit ,  ne  iterum  addat. 

Ck>rripe  amicum ,  ne  tortb  non  dixerit; 
et  si  dixerit ,  ut  non  iteret. 

Gorripe  amicum :  siepe  enlm  fit  ealum- 
nia  : 

Et  non  omni  rerbo  credas.  Est  qni  labi- 
tor,  sed  non  ex  animo  : 

Et  quis  non  deliqult  In  linguA  sa&? 
Gorripe  proxlmum  toum ,  priosquam  com- 
mineris : 


5.  Qni  gaodet  inlqullate ,  denolabitm'; 
et  qni  odit  correptionem ,  minoetnr  fitft ; 
et  qui  odit  loquacitatem ,  eiüngoit  mali- 
Uam. 

6.  Qol  peeeat  in  animam  snam,  peeni- 
tebit ;  et  qol  jncundalar  in  malitl^,  deao- 
tabitor. 

7.  Ne  iteres  Terbom  neqoam  et  4imm; 
et  non  minoraberis. 

8.  Amlco  et  inlmico  noii  narrare  sen- 
sum  tnom  :  et  si  est  tibi  deüctom,  noIi 
denudare. 

9.  Andiet  entm  te,  et  costofiet  fle;  ei 
quasi  defendens  peceatnm  odiet  te,  et  sie 
aderit  Übi  semper. 

10.  Andisti  Terbum  adTersAs  proiimum 
tnnm ,  eommoriatnr  in  te ,  ftdens  qnoniam 
non  te  dirumpet. 

n.  A  freie  Terbi  partorit  futoia,  tut- 
quam  gemltus  partds  infimtis. 

12.  Sagitta  infixa  femori  camls,  äe  nr- 
bum  in  corde  stultl. 

13.  Gorripe  amicum ,  ne  fortd  non  intel- 
lexerit ,  et  dicat :  Non  feci ;  aot  si  Itoerit, 
ne  iterum  addat  facere. 

14.  Gorripe  proximum,  ne  fort^  non 
dixerit ;  et  si  dixerit,  ne  tottä  ilereL 

15.  Gorripe  amicum  :  saepe  enlm  fit 
commissio. 

16.  Et  non  omni.Terbo  eredas.  Est  qni 
labltur  llnguA ,  sed  non  ex  animo. 

17.  Quis  est  enlm  qui  non  deliqutfit  in 
.llnguft  SU&?  Gorripe  proximom,  ante- 
quam  conmilneris. 


oontemDotor  :  Gr.  planior  :  qni  peocat  ( ineontinentift ,  quo  de  Titio  agimr  )  in  animia 
emiilt,  in  leipnim  deiinquet;  sie  Paulus  :  Oimw  peeeatum,  quodeumque  /Sscerll 
exira  corpus  est :  qui  autem  fornicaUar ,  in  corpus  suum  peccat,  L  Gor.,  ti.  18. 

5.  Denoiabitur  :  condemnabiuir  :  Gr. 

6.  Qui  peccat :  Gr.  deest :  repetiU  Terelo  ex  4  et  5. 

7.  He  iteres  .«Gr.  nanquam  Iteres  TerlNim  :  et  nihil  Ulli  minnetnr;  adrends  eos ,  <pd  inesl- 
ctndo  et  oblondendo :  quid?b  impeu-are  se  poste  ooafldant. 

S.  Amico  et  inlmico  :  indifferenier.  Et  si  est  tibi  delicium  :  Gr.  et  si  non  est :  eare  i  reto- 
gendis  cuique  ob?io  arcinis  eliam  innocuis. 

9.  Custodiet  te :  observal)ii :  et  quasi  de/kndens  peeeatum  :  specle  ezcnaandi.  Jderit  täi 
semper :  assidaus  lecum  insldiandi  animo :  Grac.  et  in  tempore  odio  te  habebit :  per  se  licet 
innoxia,  prayo  animo  Tdutata,  causas  odii  prsBbent« 

11.  ^  fiide  verbi,,.  tanquam  gemitus.:  TerlNim  sUilto  enimpit ,  aicnt  ptrienü  gemitos  :Gr. 
k  facie  Terlri  ( k  Terbo)  parturlt  btuos ,  tanquam  k  Ikcle  InAntis  (ab  inCinte)  parilura :  stnlio 
emmpit  TerlNim,  nt  infans  pnerpera. 

13.  Sagitta :  Infirmns  animus  yerbo  ut  sagitta  TulneraUir. 

IS.  Ne  fbrtl  non  inteUexerit  :  id  quod  faclo  opus :  Gr.  ne  forti  non  fecertt  (id  qnod  ftcioi- 
dorn  est)  et  si  feeerit  (malum)  ne  addat. 

14.  Corripe  proximum ,  ne  fortl  non  dixerit,  Id  quod  dioendnm  est:  el  «i  dlxerU  (nMlom) 
ne  iteret. 

15.  Sagpe  fit  commissio,  erratum  :  Gr.  corripe  amicum :  (moderalA  Urnen)  sape  enim  81 
ealnmnia  :  onde  subdit : 

16.  Et  non  omni  verbo  credas.  Jam  Indpit  moderari  corripiendi  Stadium,  doobos  pn»- 
eepiis  :  aitemm,  ne  suspicaces  simus,  et  plus  demus  calumniia  ant  rooiorlbus,  quim  oporüat : 
aiierum,  ut  intdligamus  ea  qua  cuipam  exlenuenl :  quäle  est  isUid ,  labt ,  sed  fiMiliiaie  tele- 
TiUie  ougis ,  quim  suidio ,  8i?e  ex  animo. 

IT.  ^Me9ifamco«ioaii«ra.-neirSittagis,qnABadinoneiidi  üodio,  oorripere  lepntet. 


CAPUT  XIX. 


Et  da  locom  legi  Altisslml.  OmnU  sa- 
plentia ,  Umor  Domini ,  et  in  omni  sapien- 
tlA»  effectio  legis. 

Et  non  est  saplentla,  neqnitl»  disci- 
plina  :  et  non  est,  ubi  consiUam  pecca- 
torum ,  prudentia. 

Est  ne^itia ,  et  Ipsa  execratlo  :  et  est 
Insiplens ,  qui  minaltnr  sapientlA. 

Melior  est,  qui  minuitur  sensn  in  tl- 
more ,  qnäm  qui  abundat  sensu ,  et  trans- 
greditur  legem. 

Est  solertia  certa ,  et  ipsa  iniqua  : 
Et  est  pervertens  gratiam,  ad  osten- 
dendum  Judicium. 


Est  neqnlter  agens,  qui  se  humiilat 
Bigredlne,  et  in  suis  interlorlbus  est  ple- 
nus  dolo  :  indinans  faciem,  et  semisui^ 
dus  :  nbl  non  fnerit  agnitus  ,  anticipabit 
te. 

Et  si  ab  Imbecillitate  virinm  veretnr 
peceare^si  inyenerit  tempns,  male&ciet. 

Ex  visu  eognoscetur  vir ;  et  ab  occursn 
iaeiei  eognoscetur  sensatos. 

Amlctus  Yiri ,  et  risus  dentimn ,  et  in- 
gressus  hominis  enuntiat  de  Ulo. 

Est  correptio ,  quae  non  est  decora  :  et 
est  tacens ,  et  ipse  prudens. 


18.  Et  da  locum  timorl  Altlssimi :  qnia 
omnis  sapientia  tlmor  Dei,  et  in  Illä  tl- 
mere  Deum,  et  in  omni  sapientift  dispo- 
siüo  legis. 

19.  Et  non  est  sapientia,  nequitis  dl»* 
ciplina :  et  non  est  cogitatns  peccatorun^ 
prudentia. 

20.  Est  neqnitia ,  et  in  lps&  execratio  ; 
et  est  insiplens ,  qui  minuitur  sapIentiA* 

21.  Melior  est  homo,  qui  minuitur  sa- 
pientili,  et  deflclens  sensu  in  timore^ 
quam  qui  abundat  sensu,  et  transgredltur 
legem  Altlssimi. 

22.  Est  solertia  certa ,  et  ipsa  iniqoa. 

23.  Et  est  qui  emittit  verbum  certam» 
enarrans  yeritatem.  Est  qui  nequiter  ha- 
millat  se,  et  interiora  ejus  plena  sunt 
dolo : 

24.  Et  est  qui  se  nlmlüm  snbmittit  k 
multft  humiiltate  :  et  est  qui  incllnat  fh* 
dem  Buam ,  et  flngit  se  non  vldere  quod 
ignoratum  est  : 

25.  Et  si  ab  Imbecillitate  ylrium  yeretar 
peccare,  si  inyenerit  tempus  malelk* 
ciendi ,  malefaciet. 

26.  Ex  yisu  cognoscftur  yir;  et  ab  oo* 
cursu  iaeiei  cognoscitur  sensatus. 

27.  Amictns  corporis  et  risus  dentlum  , 
et  ingressus  hominis  enuntiant  de  lUo. 

28.  Est  correptio  mendax  in  irft  conto- 
mellosi :  et  est  Judicium ,  quod  non  pro- 
batur  esse  bonum  :  et  est  tacens ,  et  ipse 
est  prudens. 


IS.  Si  da  U>€um  timori :  Gr.  legi.  Mlisimi :  qqk  Jaberis  amlcum  dlllgere  at  te  ipsum.  DU" 
potitio  legU :  execulio  :  Gr.  oon  eniia  yerlyis,  sed  ficiU  sapienleni  esse  oportet. 

19.  Bi  non  e»i  sapientia,  Doeet  uti  Tenm ,  iia  flklMm  esM  saplenUam'qii«  doceat  perrend 
agere,  et  consillum  DMlorum  adliitMit ;  quod  etiam  ad  increpationem  ftcit,  ad  quam  nec< 
xia  est  Tcri  ac  Talsi  ^iscretio.  CogiiatM  :  oogilalio ;  coosilium  :  Gr. 

30.  Bst  nequMa  :  aperta  et  exoaa.  Bti  imtpient;  noo  modo  qui  aperlA  detipit ,  TOrüitt 
qui  minuilur  lapienÜS. 

21.  Et  deftcien»  sensu  :  duplex  rersio :  Gr.deest.  Yeriasima  lententla ,  meüor  est  minis  aa- 
piens,  siTe  intelligent ,  et  inierim  timent  Deum ,  quim  qui  doctior ,  tranigredilur  legem. 

72.  Est  solerlia  certa  /diHgem,  Gr.  et  ipsa  iniifua  :  sunt  pravö  diligentei  et  iapientes, 
contra  quod  docet  Paulus  :  f^olo  vos  sapienUs  esse  in  bono  ,  et  simplices  in  malo ;  tive  ad  pa- 
trandum  malum.  Rom.,  xti.  i9.  Vide  tuprä,  is.  Addit  Gr.  et  est  pervertens  graüam ;  (  ac  Dei 
benignitate  abutens  )  ad  ostendendufn  Judicium :  quo  peccato  maxiro^  Judicium,  itve  nlti» 
Del  proTOcatur. 

33.  Est  qui  nequiter  liumiiiat  se  :  addit  Grcc.  nigredlne,  pulU  et  sordidt  Teste :  ftypoerlMs 
irieies^axuepontot,  Hailh.,  ti.  16. 

34 .  35.  Et  qui  se  nimiüm.,,  etsi  ab  imbedUitate.  Gr.  sie  hal>et :  ( lue  h  jpocrita  putlatosdo 
quo  }.  33. )  incurvans  yulium  :  obtlipo  capite ,  ne  quid  cernere  Tidealur )  et  temUufdiw 
irsponutf&v  ;  allcrS  aure  surdus  ( surdastruro  se  flngens ,  ne  pntes  eom  observare  dicia  tnas 
ad  quflB  tamen  est  acutissimis  alque  aiienlissimis  auribus  )  ubI  non  Aierit  agnitus ,  (  si  lalere  se 
sensit )  praDveniet  le  :  ( calumnüs ,  quibus  aures  principum  et  civium  occupabit. )  Et  si  prm 
imbeciiHtate  virium  veretur  peccare  ( in  te,  seu  nocere  tibi )  si  invenerit  tempus,  mali  fntcieL 
Quibus  graptiicö  pingiUir  pessimum  bypocriianim  ac  susorronum  genus. 

37.  Amictus»  Vide  tria  quilNis  bomines  maximö  Innotescunt  :  amicius  insolens,  ineompo- 
Situs ,  affectats  mundiiie  sive  squaiore :  risus  immodestus, peiulans, mollis , Inflcelus :  incesias 
superbus,  desullorius. 

35.  Bsi  correptio  mendas :  indeoora  :  Gr. 

-  I. 
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ECCLESIA6TICUS. 


CAPUT  XX, 

^ergit  de  imerepaUme,  efusgme  fructu « i ,  S.  Judicia  per  vim ,  9.  tacem  :  loqma ,  »,« ,T- 
beneficia  ut  candienda ,  lo ,  13  ad  so.  komo  imuUuM ,  31.  senienUa  in  tempore ,  22.  fidta 
verecundia ,  34, 3S.  meadaeüan ,  96 ,  27 ,  38.  numermm  vie ,  81. 


8IXTIMA  TERSIO. 

Qoäm  bonnm  est  aiguere ,  qnAin  irasci ! 
et  qui  Yicissim  confitetur ,  prohibebltar  k 
diminutione. 

Concupiscentia  spadonis,  devirgiziare 
jurenculam  : 

Sic ,  qiil  facit  per  vim  Judicia. 


Est  tacens ,  qui  iuTenitar  sapiens :  et  est 
€»dibilis  e\  mxxWk  ioquacitate. 

Est  taceuft,  noa  enim  habet  respoo- 
«mn  :  et  est  tacens ,  sciens  tempus. 

Homo  sapiens  tacebit  usque  ad  tempus : 
lascivus  autem  et  imprudens  traosgredie- 
tur  tempus. 

Qui  abundat  sermone ,  in  alH>minatione 
€rlt :  et  qui  poteslatem  sibi  sumit ,  odie- 
tur. 

Est  processio  in  malis  viro :  et  est  in- 
Tentio  in  dctrimentum. 

Est  datum ,  quod  non  erit  utile  tibi :  et 
est  datum ,  cujus  retributio  duplex. 

Est  minoratio  propter  gioriam  .*  et  est 
qui  ab  humiÜtate  Icvarit  caput. 

Est  qui  emat  multa  modico  pretio ,  et 
lestitnens  ea  in  septuplum. 

Sapiens  in  verbis,  seipsüm  amabilem 
faciet :  gratias  autem  fatuorum  eiTunden- 
lur. 

Datus  insipieotis  non  erit  utilis  tibi  : 
eeuli  enim  ilKus  pro  uno  mniti. 

Exigua  dabit ,  et  multa  improporabit  : 
«t  aperiet  os  suum ,  tanquam  praeco. 

Ilodie  fmnerabitur  :  et  cras  repetet :  est 
odibilis  homo  hujusmodi. 

Faliius  dicet :  Non  est  mihi  amicus,  et 
non  est  cratia  bonis  meis  : 


1.  Qmm  bonum  :  qaanlö  melius  arguere,  etc.  Gr.  et  eonflteniem :  Gr.  qui  redirgulos 
fiietur  (peccalum  ;  prohibebilur  ä  damno. 

3 ,  3.  ConcupiscenUa....  sie  qui  facti  per  vim  Judicium .:  jodicta,  Gr.  ul  qui  hnpotenli  antore 
aggrcdiiur  virglnem ,  quanlum  in  ipso  est,  Tiolal ;  ita  qui  per  iniqua  Judicia  legi  Tim  iafert» 
ejus  caslitaiem,  quanlüm  in  ipso  est,  oomnuculat. 

8.  Qui  muUis  :  loquax:  ladet  animam  suam  :  in  alwininatione  erit :  Gr. 

9.  Est  processio  :  sivc  progressus ,  ac  Telix  successus ,  qui  malo  verlat. 

12.  Eil  qui  mulia  :  sunt  qui  prelii  vilittte  capü ,  merces  emantpessimas,  qu»  maiimopoitea 
dctriiuenio  sinl ,  domos ,  prvdia ,  etc. 

14.  Scptemplices  sunt :  atque  hu  jus  gencris  qui  objccla  multiplicant :  nnde  Sequilar : 

15.  Exigua  dabit,  et  multa  improperabit :  exaggerabil  beneficia.  Et  apertio  oris  Ulias ,  «•- 
flammaüo  est :  tantas  iras  commovet ,  eiprobrando  l>en«flcia  :  Gr.  planior. 

16.  Ilodie  foeneratur  quis ,  et  cras  expetit :  repetiu  OdiMis:t\e  post  beneficia ,  gratw 
cxaclor  nimius. 

17.  Gratia :  (  meinor  animos)  bonis  ( beneflciis  )  illius :  Gr.  Ottuus  dicel :  Non  est  mihi  «Q^ 


TERSIO  TÜLGATA. 

1.  Qoäm  boniim  est  argaera,  qnirn 
irasci ,  et  confiteiitem  in  •raUone  imb  pnH 
hiherel 

2.  Concupiscentia  ^donls  derirgiubit 
juTenculam  :  3.  sie  qui  (acit  per  Tim  Ju- 
dicium iniquum. 

4.  QuAm  bonum  est  corr^tUim  BWii- 
fefitare  pccnüentiam  \  aic  eaim  efitagies 
Yoiuntarium  peccatum. 

5.  Est  tacens ,  qui  invenltur  sapiens :  et 
est  odibiiis ,  qui  procax  est  ad  ioquendom. 

6.  Eet  tacene  noa  habet»  aensam  lo- 
cpiels :  et  est  tacens,  sdeoB  tempaa  apton. 

7.  Homo  sapiens  tacebit  usque  ad  tem- 
pus :  lascivus  autem  et  imprudens  non 
servabunt  tempus. 

8.  Qui  nuiitis  uUtor  yerbls»  ladet  ani- 
mam suam  :  et  qui  poiestatem  sibi  surnt 
injuste ,  odletur. 

9.  Est  processio  in  malis  viro  indiidpli* 
nato  :  et  est  inventio  in  detrimentum. 

10.  Est  datum ,  quod  non  est  utile :  et 
est  datum,  ciijua  retributio  duplesL. 

11.  Est  propter  gioriam  minoratio :  et 
est  qui  ab  humilitate  levavit  caput 

12.  Est  qui  multa  redimat  mocJUco  pretio, 
et  restituens  ea  in  septuplum. 

13.  Sapiens  In  verbis  seipsum  amabi- 
lem  facit ;  gratiae  autem  fatuorum  eifon- 
dentur. 

1 4.  Datas  insiplentfs  non  erit  utilis  tibi  r 
oculi  enim  illius  septempliccs  sunt. 

15.  E\Igtia  dabit ,  et  multa  impropera- 
bit :  et  apertio  oris  iillus,  Inflaromatio  est. 

16.  Hodie  foeneratur  quis,  et  cras  ex- 
petit :  odibiiis  est  bomo  hujusmodi. 

17.  Fatuo  non  erit  amicus ,  et  non  erit 
gratia  bonis  illius. 


CAPUT  XX. 


tm 


Qui  ediiiit  panem  meam,  sunt  mal] 
Unguä.  Quoties  et  quanti  iriidebuut  enrnP 


Lapsus  k  payimento  magis ,  quam  k  lin- 
gn&  :  sie  casus  malorum  festinanter  ve- 
niet. 

Homo  sine  gratis,  fabula  intempestiva  : 
In  ore  Indlsclpllnatorum  assldtra  erit. 

Exorefatui  reprobabitur  parabola;  non 
enim  dicet  lUam  in  tempore  ejus. 

Est  qui  vetatur  peccare  prse  inopiä  :  et 
In  requie  suÄ  non  stimukbHur. 
.    Est  qui  perdit  animam  suam  pre  con- 
fusioae  :  et  ab  imprudenti  persona  pevdet 
eam. 

Est  qui  prx  coufusione  premlttit  amico : 
.et  lucratus  est  eum  iolmicum  gratis. 

Opprobrium  uequam  in  Iiomlue  menda- 
cium :  in  ore  indisciplinatorum  assiduö 
erit. 

Potior  für,  quam  assiduus  iu  mendacio : 
perditiouem  autcm  ambo  hsereditabuut. 

Mos  hominis  mendacis,  inhonor^tio ; 
et  confusio  ejus  cum  Ipso  sine  intermis- 
sione. 

Sermones  Parahoktrum. 

Sapiens  In  verbis  producet  seJpsnm :  et 
iiomo  prudens  placebit  magnatis. 

Qui  operatur  terram ,  inaltabit  acervum 
säum ;  et ,  qui  piacet  magnatis ,  expiabit 
Iniquitatem. 

Xenla  et  dona  excsecant  oculos  sapien- 


16.  Qtti  eabn  ednnt  paaem  iUlus ,  fidsn 
linguffi  sunt.  Quoties ,  et  quanti  irrldeb«M|t 
eum? 

19.  Neque  eoim  quod  habendura  eni^ 
direeio  sensu  distrilNiit :  rimillter  et  qsod 
non  erat  habendum» 

20.  Lapsus  falss  linguse ,  quasi  qui  Ib 
pavimento  cadens :  sie  casus  malorum  fes- 
UoBBter  veniet. 

21.  Homo  acharis  quasi  fabula  vana :  in 
ore  indisciplinatorum  assidua  eilt. 

22.  Ex  ore  falul  reprobabitur  parabola : 
non  enim  dielt  lllam  in  tempore  suo. 

23.  Est  qui  vetatur  peccare  prsB  inoplA  i 
et  in  requie  sak  stimelaliitur. 

24.  Est  qal  perdet  animam  suam  pra) 
confusione,  et  ab  imprudenti  persona 
perdet  eam  :  personse  autem  acceptiond 
perdet  se. 

25.  Est  qui  praß  confuaione  promltüt 
amico :  et  lucratus  est  eum  Inimic  um  gratis. 

26.  Opprobrium  aaquam  in  homine 
mendacium  :  «t  in  ore  iadisciplinatorum 
assidua  erit. 

27.  Potior  für  quam  assiduitas  viri  men- 
dacis :  perditM)nem  aulem  ambo  haerediUe 
bunt. 

28.  Mores  hominum  mendacium  sino 
honore;  et  confusio  illorum  eum  ipsis 
sine  iotermissione. 

29.  Sapiens  in  Terbis  producet  seipsum :. 
et  homo  prudens  placebit  magnatis. 

30.  Qui  operatur  terram  suam,  inaV- 
lablt  acervum  frugum  :  et  qui  operatur 
justitiam ,  ipse  exaltabitur :  qui  veroplaoet 
magnatis ,  effugiet  iniquitatem. 

31.  Xenia  et  dona  excscant  oculos  judi- 


cas ,  etc.,  sive  Ditui  est  nuiiö  sentire  de  homlnibus ,  atque  hinc  excusationes  querere  ayaritiae; 
fliTe  IdreTcrft  contingit  fatuo,quod  magis sequenti  congrult. 
iS.  PaUce  linguce  :  Gr.  pravi  linguA :  maledlcl. 

19.  ßfeque  enim  :  babenda  enim ,  et  non  balienda ,  danda  aquo  ac  retinenda  non  reclft  opi- 
nioae  dislrtboH :  cui  aliqaid  ainaile  habet  Gomplat. 

20.  Lapius  fal$€e  Ungute,  quasi  in  pavimenio :  tarn  iubrioua,  tarn  preceps  graTiaque:  at- 
que hinc  celerrimus  malorum  tiominum  casus. 

21.  Homo  acharis :  sine  gratis ,  insulsus ,  Inficelus  :  quasi  fabula  vana  :  Gr.  iniempestiva , 
(  indecora,  importuna  )  tarn  est  Importunus,  tarn  invisus  :  infra  ixi.  19.  Narratio  fatui ,  qutul 
sarcina  in  viä  :  qu»  tarnen  fabula  in  ore  indiaciplinatorum ,  indoclorum ,  etc. 

22.  Ex  ore  fatui ,  reprobabitur  :  improbabitur  :  parabola :  sive  recia  ac  pulchra  sententia. 

23.  In  requie  :  in  cessatioue  :  suä :  in  cessando  ä  peccato:  sttmulabitur  :  corapungelur  :  non 
r/lim  rectA  certäque  ralione ,  sed  ex  Imbecilliiale  h  peccalis  alistinet :  Gr.  non  compungetur : 
obscurids,  atque  omnino  prairerenda  Vulgatae  lectlo.  Polest  tarnen  Gr.  inlelligi  inopem  non  id 
eommittere  quo  compungatur :  quöd  id  inopia  prxstel ,  ut  &  peccato  requicscere  atque  absti- 
nere  necesse  sit. 

24.  Jb  imprudcnli  persona  :  graliflcaturus  personae  imprudenti ,  et  non  petenda  petentf. 
JPersona  acceptionc.  liViA  leciio,  quoi  in  quibusdam  codicibus  iuvenilur,  uieiiorque,  est,  et 
xBSgis  persptcua. 

29.  Sapiens  :  anlo  imnc  versum  in  Gr.  tiiulus  :  Sermones  Paraholarum :  quasi  novo  i  pria- 
cipio  incboei  sentenlias. 

30.  Qui  piacet  magnatis  :  bonis  arlibus,  utsupri  ,  29.  effugiet  iniquitatem  :  expiabit ,  Gr. 
ftiTe  k  se  probibebit :  iniqui  enim  dominattonem  ipernunt,  majc^slakm  bUnpltemant,  Judo)  jf.  •• 


SM 


ECGLESIASTICUS. 


tlnm  :  et  quasi  frasnimi  In  ore ,  srertimt 
-IncTeiMtioneB. 

Sapientia  absconsa,  et  thesanras  non 
.comparens ,  qus  utllltas  In  utrlBqae  ? 

Melior  est  homo ,  qnl  celat  Inslplentlam 
suam ,  quam  homo  qui  abscondit  saplen- 
tiam  suam. 


cum :  et  quasi  mutns  In  ore  aTertit  eoy 
reptiones  eorum. 

32.  Sapientia  absconsa,  etthesannBiiK 
Visus ,  qn«  ntlUtas  in  utrisqne  f 

33.  Melior  est  qui  celat  Insiplentiim 
suam ,  quam  homo  qui  abscondit  sapien- 
tiamsuam. 


CAPUT  XXI. 

l>e  peecttto  aiathn  expiando  ad  s.  superbi  i  hwniUum  etpauperum  pteeaiio,  a.  eorrepfto^f. 
mtdax  Ungua,  s.  mutub  acdpienles,  9.  maiorum  jfianum  Her»  infeUx  exiimM,  11. m- 
plentes  :  fistui ,  17  ad  30.  sibi  adjicere  sennones  bonos ,  is.  rtna ,  2S.  rei  aUemo  CKrtout, 
S6»  27.  calunudaior ,  so.  sunstro ,  st. 


SIXTIRA  TBRSIO. 

Fili ,  peccasti  P  ne  a^Jicias  iternm ,  et  de 
pristlnls  tuis  deprecare. 

Quasi  i  (hcie  colubrl ,  fuge  k  peccato : 
sam  sl  accesserls ,  mordebit  te. 

Deutes  leonis,  dentes  Illius ,  interfi- 
clentes  animas  hominum. 

Quasi  rhomphaea  bis  acuta ,  omnis  ini- 
quitas :  plagas  ejus  non  est  sanatio. 

Vehemens  objurgatio  et  contumelia  an- 
iiullabunt  sulMtantlam  :  sie  domus  su- 
perbi  annullabitur. 

Beprecatio  'paupeiis  ex  ore  usque  ad 
aures  ejus  t  et  Judicium  ejus  festinatö  ad- 
Tenit. 

Qui  odit  correptionem ,  in  TesÜgio  pec- 
catoris :  et  qui  timet  Dominum ,  conyer- 
'letur  in  corde. 

Notus  ä  longo  potens  In  lingnft  :  sensa- 
tus  antem^  novit  cum  ille  labitur. 

Qui  sdiflcat  domum  in  pecuniis  alienls, 
-quasi  qui  coiligit  lapides  suos  In  hiemem. 

Stuppa  collecta ,  synagoga  peccantium : 
et  consummatio  iUorum,  flanmia  ignis. 

Via  peccantium  complanata  lapidlbus ; 
-et  in  flne  illius ,  fovea  infemi. 

Qui  custodit  legem,  continet  sensum 
suum  : 


TBftSlO  VCLGATA. 

1 .  Pili ,  peccasti  P  non  a^jicias  itemm : 
sed  et  de  pristinls  deprecare,  nt  tibi  df- 
mittantur. 

2.  Quasi  ä  &cie  colubrl ,  fuge  peceata : 
et  si  accesserls  ad  lUa ,  snsciplent  te. 

3.  Dentes  leonis ,  dentes  ejus ,  Inler- 
flcientes  animas  hominum. 

4.  Quasi  rhomphiea  bis  acuta ,  omnis 
iniquitas ,  plags  Üllus  non  est  sanltas. 

5.  Objurgatio  et  Ir^urls  annullabaut 
substantiam ;  et  domus  qu«  nimls  ioco- 
ples  est ,  annullabitur  superbi& :  äc  sub- 
staitia  superbi  eradicabitnr. 

6.  i)eprecatio  pauperis  ex  ore  usqae  id 
aures  ejus  perveniet  :  et  judicdum  festf- 
natö  adveniet  illi. 

7.  Qui  odit  correptionem ,  vesügiuin  est 
peccatoris  :  et  qui  timet  Denm ,  converte- 
tur  ad  cor  suum. 

8.  Notus  ä  longo  potens  ]ingu&  audad : 
et  sensatus  seit  labi  se  ab  ipso. 

9.  Qui  aediflcat  domum  suam  impeodite- 
alienis ,  quasi  qui  coUIgit  lapides  suos  in 
hieme. 

10.  Stuppa  collecta,  synagoga  peccan- 
tium; et  consummatio  iUorum,  flamma 
ignis. 

11.  Via  peccantium  complanata  lapi^ 
bos  ;  et  in  flne  Illorum  Inferi ,  et  tenebrc» 
et  pcense. 

12.  Qui  custodit  Jusütiam,  continebit 


I  sensum  ejus. 


Zi,Et  quasi  mutus.  Vide Gr. 

33.  Melior  est  qui  celat  Insipientiam :  pari  enim  sapientia  est ,  celare  qnidquid  inest  iaii' 
pieniis  :  at  legere  sapienUam ,  tioc  est,  Terilatem  premere,  privatis  ac  reipublie«,  loco  et 
tempore ,  recta  coosilia  denegire,  pertioet  ad  turpissimum  adulationis,  invidi« ,  oormptste 
Vitium  i  quod  geniis  insipientias  est  pessimum. 

2.  Suscipient  te :  mordebit  te.  Gr.  iiUreu ,  suscipiet :  pro  d^|rreu  |  mordebiL 

0.  ^d  aures  ejus  :  Def :  Judicium  :  ultio  illal»  injori«. 

7.  Kesiigium  est :  in  vestigio  est :  Grec.  sequilur  vesligia  peccalorit :  ConverUtar  ad  «er 
Muum  *  ei  animo ,  sive  in  eorde :  Gr. 

S.  Notus  ä  longl :  yultu  ipso  se  indicat.  Labi  se  :  labi  eoro :  ab  ipso  :  redundat.  Vldc  Cr* 

9.  In  hieme  :  sive  in  hlemen :  Gr.  alienissimo  ad  «dificandum  tempore. 
•    12.  Senium  ^us :  säum ,  Gr.  sol  compos  erit. 


CAPUT  XXL 


SOB 


Et  eoiuimuiiaUo  tlmoris  Domliü ,  sa- 
plenüa. 
Non  erodietor ,  qoi  non  est  astntos. 

Est  astntla  multlplicaiis  amaritadinem. 


Seientia  sapientls  tanquam  Innndatio 
abnndabit ,  et  consiliam  illius,  sicut  fons 
Tita. 

Interion  &tui ,  quasi  ras  confraetum ; 
et  omnem  scientlam  non  teneblt. 

Verbiun  sapiens  si  aadierit  scias ,  lan- 
dabit  illad,  et  ad  se  adjiclet :  audivit  luxu- 
Tloeus ,  et  displlcait  llii ;  et  projecit  illud 
post  dorsom  siiiun. 

Namtio  futni,  quasi  sarcina  in  vlA : 
in  labio  antem  sensati  invenietor  gratla. 

Os  pnidentis  quseretur  in  ecelesEft :  et 
TerlM  Uiitis  cogitablt  in  corde. 

Tanquam  domusexterminata,  sie  fatuo 
aapientia  :  et  seientia  insensati ,  non  ves- 
^abiüa  verba. 

Compedes  in  pedibus  stnitis  doctrina , 
et  quasi  Yincnla  manuum  super  manum 
dexteram. 

Fatuus  in  rlsu  exaltat  Yocem  suam :  vir 
antem  sapiens  vix  tacitd  subridebit. 

Sicut  omamentum  aureum  prudenti 
doctrina,  et  quasi  brachiale  in  bracliio 
dextro. 

Pes  fatni  velox  in  domnm :  bomo  autem 
peritos  confundetur  ä  personA. 

Stnltns  k  Januft  respicit  in  domum  :  vfr 
autem  eruditns  foris  stabit. 

Stuititia  hominis  auscultare  per  os- 
13nm  :  prudens  autem  grayabitur  contu- 
melift. 

Labia  alienorum  in  bis  gravabunfur : 
Terl»  autem  prudentium  staterft  pondo- 
rabnntur. 

In  ore  &tuorum  cor  illorum  :  cor  au- 
tem sapientomy  os  eorum. 


13.  Gonsommatio  timoris  Dei ,  sapienfia 
et  sensns. 

14.  Non  erudietur ,  qui  non  sapiens  la 
l>ono. 

15.  Est  autem  sapientia ,  qusB  abundat 
in  malo  :  et  non  est  sensus  ubi  est  ama* 
ritudo. 

16.  Seientia  sapientis  tanquam  inunda- 
tio  abundabit;  et  consilium  illius  sicut 
fons  Vit«  permanet. 

17.  Gor  fatui  quasi  vas  confraetum ;  et 
omnem  sapientiam  non  tenebit. 

18.  Verbum  sapiens  quodcumque  audie^ 
rit  scius ,  laudabit,  et  ad  se  a(\jiclet :  au- 
divit luxuriosus ,  et  displicebit  illi ;  et  pro- 
Jielet  illud  post  dorsum  suum. 

19.  Narratio  fiitui ,  quasi  sarcina  in  viA  r 
nam  in  iabüs  sensati  invenletur  gratia. 

20.  Os  prudentis  quieritur  in  ecciesiA  t 
et  verba  illius  cogitabunt  in  cordibus  suis. 

21.  Tanquam  domus  exterminata,  sla 
fiituo  sapientia  :  et  seientia  insensati  in- 
enarrabilla  verba. 

22.  Gomped^es  in  pedibus  stulto  doc» 
trina,  et  quasi  vincula  manuum  super 
manum  dextram. 

23.  Fatuus  in  risu  exaltat  vocem  suam : 
vir  autem  sapiens  vix  tacitö  rldebit. 

24.  Omamentum  aureum  prudenti  doc- 
trina ,  et  quasi  brachiale  in  brachio  dex- 
tro. 

25.  Pes  fatui  fiicills  In  domum  proxlml  r 
et  homo  peritus  confundetur  ä  persona 
potentis. 

26.  Sultus  k  fenestrA  respiclet  in  do- 
mum :  vir  autem  erudltus  foris  stabil. 

27.  Stuititia  hominis  auscultare  per  os- 
tinm  :  et  prudens  gravabitur  contumellft. 

28.  Labia  imprudentium  stulta  narra-- 
bunt :  verba  autem  prudentium  staterä 
ponderabuntur. 

29.  In  ore  fatuorum  cor  illorum ,  et  iQ 
corde  saplentium  os  illorum. 


15.  Non  ett  iauutj  vbi  eü  amaritudo  :  insniia  eM  et  eoBenpiicere ,  quonim  est  triitip 
exUof.  Tide  Gr. 

90.  In  eecUsid  :  qam  vox  et  Eodetlam  lonat,  et  ccBtom  omnem  legiümom. 

31.  InenarriAUia  vtrba :  tot  ambtget ,  tot  ineptiii  efhitit,  neqae  dictis  modus. 
,  92.  Compedet  in  ptdibus  :  conirA  «c  de  saptente  didtor  seq.  rena« 

94.  BraekiaU :  orntmenti  genus. 
f  9S.  Pes  fiOmi :  vir  Mpieoi  dorn!  se  continet :  at  blaus  inqaieto  animo  diicarrit  per  domoa 
«Ueaas,  qaeauMtmodttm  all  Paulus :  Bx  kU  sunt  gui  peneirani  domo«.  II.  Tim.»  lu.  6.  Unhm^ 
90$  domoi  Mähverümi ,  doceniet  qua  tum  oportet,  turpis  lucri  gnuUL  TiU, i«  ti.  RectA  tpnd 
AmbrosiaB  ad  rirg.  Pm  btui  bcUii  in  domum  proximi :  qui  antem  Mpieoi ,  Terecaiiditur. 

98.  ji  fimeUrd  .-  k  iaauA » Gr.  atnltua  aiienarum  rernm  curiosos  iospeclor. 
97.  Gravabttur  anUmmlid ,  id  flheere :  grave  et  oontumelioinm  duceret. 

n.LaHa  Impriidefttfion.* alienorum (Aiaplentift)  in  lils  (nempe  in  iabUi  ac  seroMmlbus) 
fraTabutftar :  Gr. 

99.  In  mofiUMonm :  Iklaas dleendo  laealeidt, Ikndaqne  et  InCuMla  proaiU;  lapleos  oi< 
liaet ,  et  In  poteslaie  habet. 


HO 


ECCIESIASTICÜS. 


Dom  maledYcH  imptus  Aaiiolain ,  ma- 

ledicit  ipse  animam  suam. 

Susurro  coloquinat  animam  suam  ,  et 
in  cohabitatlone  odietur. 


ae.  Dom  maledicit  imphis  cllabolom, 
maledicit  ipse  animam  suam. 

31.  Susurro  coinqoinabit  animam  stum, 
et  in  Omnibus  odietur  :  et  qui  cum  eo 
manserit,  odiosus  erlt«  TacHus  et  sensatas 
bODorat>itur. 


CAPUT  XXII. 

Piger ,  i.  3.  liberi  malb  imiUuU,  S,  4*  S.  cm^reptio ,  c.  doeere  fätuum ,  7,  s ,  0.  qiiis  Ugenäat, 
10.  et  teqq.  stuUl  vilandi,  14  etfeqq.  vM  grwea :  U»€9,  t»  et  tefq.  ügrwiU^s  3S ,  M.  f« 
amicoi  alieneiU»  26  ot  seqq.  fidiu  amiau,  25 ,  39 ,  si,  32»  Üngua,  i$. 


SIXTINA  TERSIO. 

Lapidi  conspurcato  comparatus  est  pi- 
ger; et  omnls  exsibilabit  in  igaominiam 
illius. 

Stercori  boum  de  sterquillniis  compa- 
ratus est  piger :  omnis  qul  tolllt  illud , 
excutiet  manum. 

Confusio  patris  de  flik)  IndlscipUnaLo  : 
fllia  autem  in  minorationem  Üt. 

Fiiia  prudcns  hsereditablt  virum  suum : 
et  qus  confundlt,  in  trJstitiam  genitoris. 

Patrem  et  vlrum  confundlt  audax :  et 
ab  utrisqae  inhonorabltur . 

Musica  in  luctu ,  importuna  narratlo  : 
fiagella,  et  docti^  in,  omni  tempore 
sapientiae. 

Qul  docet  fatuum,  conglutinat  testam  : 

Excltat  dormientem  de  gravi  somno. 


Enarrat  dormitantl ,  qui  enarrat  stulto , 
ei  in  fine  dicet :  Quid  est? 

Super  mortuum  plora;  defecit  enim 
lux  :  et  super  fatuum  plora ;  defecit  enim 
sensus. 

iucundiüs  plora  super  mortuum ;  quo- 
Slam  requievit. 


TEKSIO  VTTLGATA, 

1.  In  lapide  luteo  lapidatiu  eit  piger; 
et  onmes  loqnentur  super  asperDatloaem 
iUius. 

2.  De  stercore  boum  lapidatas  est  piger ; 
et  onmisqui  tetigerit  eum,  excutiet  maoos. 

3.  Confusio  patris  est  de  fiUo  indiscipli' 
nato  :  filia  autem  in  deminoratiooe  fieL 

4.  Filia  prudens  haeredltas  viro  soo: 
nam  quas  confundlt ,  in  contnaeliam  fit 
genitoris. 

5.  Patrem  et  virum  confundlt  aodax : 
et  ab  impils  non  mlnorabitor  :  ab  uLtk^ 
que  autem  inhonorabltur. 

C.  Musica  in  luctu ,  importuna  oarrati« : 
flagella  et  doctrlna  in  omni  tempore  si- 
pientia. 

7.  Qui  dooet  fatuum ,  quasi  qui  canglo- 
tinat  testanu 

8.  Qu!  narrat  verbum  non  aodieDti, 
quasi  qui  excltat  dormientem  de  gxin 
somno. 

9.  Cum  dormiente  loquitur,  qui  enarrat 
stulto  saplentlam ,  et  in  Üne  narralioolft 
dicit :  Quis  est  hie  ? 

IC.  Supra  mortuum  plora ;  defecit  enim 
lux  ejus  :  et  supra  fatuum  plora;  defecit 
enim  sensus. 

11.  Modicum  plora  supra  mortouai, 
quoniam  requievit. 


so.  Diabolum  :  tive  saUnam  :  Gr.  (  aot  calumnittorem ,  adversariam )  maledicii 
$uam  :  quippe  qai  et  dialwlo  auscullet ,  et  fpse  proximo  siX  satan ,  diabolus ,  adversarüu. 

31.  Suaurro  :  occollö  ferens  jurgia  :  coinquinaöii ,  elc.  <fi  oimfdbw  :  Gr.  quöcumque  pere 
grinaUit  faerit,  odietur ;  et  qui  cum  eo  manserit  .*  alia  versio. 

I.  In  lapide  luteo :  omotoa  acommatlf :  velut  iaJeoUs  lapidlba  InlOiiB  eonspnrciMlar  :€r. 
lapidi  luleo  comparalua  est :  quod  seq.  congnift. 

S.  De  ttereore.  Tide  Gr. 

3.  FUiü  faiui  im  deminoratttme :  detrlmeiiliiiii  Uli  est :  propter  InMitatioiieffl  prawm 
-  4.  QutB  conftmdil :  qua  agH  Inrpia. 

5.  ^udax,  Inpudent  mlier. 

6.  Musica  :  etiain  iDoafea ,  r«i  Martatinn,  neu  feeaper  deleetac :  at  eorrepHo  et  doctriai 
omni  tempori  congralt.  Saplemia  :  amrt,  iapienter  adhlbenlar  :  vel  (floiit>npieiiii«,  Gr. 
u^mMm  oQiigruufit. 

II ,  13.  Modicum  plora nequissimi  enim  :  Grsc.  aaavids  (  placabilioribus  laerfmia  )  f^f^ 

ittper  mortaimi ,  ^«ifa  itquleili  (  eenatH,  Ihel» tff»«ie )  AMbI  a«leiii  aaper  mevtett  ?ilt  fle* 
qaiasima ,  miferrlma ;  eö  magia  lugendos ,  quo  Iota  vita  ejoa  mon  eit ,  haö  mortff  pejor.> 
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Cital  aateoi  Boper  aortomTita  iiaqul«- 
sina. 

Lucios  mortui  septem  dies :  fatui  autem 
et  bi^U,  omnes  dies  yi\a  lUins. 

Gam  stulto  ne  mulUpUoes  sermoBem  : 
et  ad  ioMDsatum  noa  eas. 

Senra  te  ab  UIo,  ot  non  moIesUam  ha- 
beas ,  et  non  coinquioeria  in  conenasione 
illktf» 

Defieete  ab  illo,  et  Invenies  requiem : 
et  neu  aoediaberls  in  stuItiUA  illius. 

•Sufer  plumbum  quid  gravabitur?  et 
quod  flu  aliud  nomen ,  quam  latuas? 

Arenam  et  lalem  et  massam  ferri  fael- 
Üus  est  fenre  ^  quam  hominem  impruden* 
tem. 

Lorameotomlignenm  coUlgatmn  in  sdl- 
fielum  non  disaolvetor  in  concnssione :  sie 
cor  confirmatar  in  cogitatione  consilii  : 

In  tempore  non  meinet  cor  flrmatnm  in 
cagitatione  Intellectüs.  Sicnt  omatns  are- 
Dosm  parietlB  limpidi , 

Pali  in  excelaoposiU,  contra  faciemTenti 
non  permanebunt  : 

Sic  cor  timidum  in  cogitatione  slulti » 
eontra  omnem  tlmorem  non  resistet. 


Pangens  ocnlnm ,  dedncetlacrymas;  et 
qul  pangit  cor ,  profert  sensmn. 

mttens  lapidem  In  TolaUlla  ablglt  lila ; 
ei  qnl  conTitlatur  amlco,  dlssolvet  ami- 
cttlam« 


12.  Neqnlsilml  enlm  neqnlaslma  vltft 
auper  mortem  fiitni. 

13.  Lucius  mortui  septem  dies  :  fatui 
autem  et  Impli  omnes  dies  vits  illorum. 

14.  Com  stulto  ne  multnm  loquaris  ;  et 
cum  htteasato  ne  abierls. 

Ifi.  Senra  te  ab  illo,  nt  non  molesllam 
habeas;  et  non  coinquinaberis  peccat(^ 
illiuB. 

1 6.  Deflecte  ab  illo ,  et  Invenles  requiem  p 
et  non  acediaberis  In  stulllliä  illius. 

17.  Super  plnmbum  quid  graTabilnrP 
et  quod  illi  aliud  nomen ,  quam  fatnnsf 

18.  Arenam  et  salem  et  massam  ferri 
focUius  est  ferre ,  qu&m  hominem  impru- 
dentem ,  et  fatuum ,  et  implum. 

19.  Loramentum  ligneum  colligatnm  In 
(ündamento  ssdiflcii  non  dissolvetur  :  sIg 
et  cor  conflrmatnm  in  cogitatione  con- 
silii. 

20^  Gogitatus  sensatl  in  omni  tempore 
mein  non  deprayabilur. 

21.  Sicut  pall  in  excelsls,  et  cssmenta 
sine  impensA  posita ,  contra  fociem  venti 
non  permanebunt : 

22.  Sic  et  cor  timidum  in  cogitatione 
stulti,  contra  impetum  tlmoris  non  re- 
sistet. 

23.  Sicut  cor  Irepldum  in  cogitatione 
fatuI  omni  tempore  non  metuet;  sie  et 
qul  In  pnecepUs  Del  permanet  semper. 

24.  Pungens  ocnlum,  deducit  lacry* 
mas ;  et  qul  pungit  cor ,  profert  sensum. 

25.  MIttens  lapidem  In  volalilia,  dejl* 
ciet  lila  :  sie  et  qul  conyltiatur  amlco» 
dissolYit-amieitlam. 


1«.  Non  acediaberis  :  quod  est  Usdio,  trittique  etdetide  incuriA  tenerl. 

n.  Super  ptumbwn.  Quid  plombo  graTius ,  ntei  Urdt  illi  obuiiique  homines,  qnl  ad  quam» 
enaque  rem  nee  le  eonmoTeot :  qalbas  nomen  ftUiii,  üolidls. 

IS.  Jrenam  et  talem :  res  iciiicet  graviMimu. 

tt.  Loramenium  ttffneum  eoHl^ncm  .*  llgna  eireampotlla ,  aptequo  conterta  :  In  fimda" 
memo  .'in  toieimentom  :  otdificU :  rei  m  habet  Gr.  clnclora  llgnea,  oolllgau  In  «dlficiam  :  non 
dImotHtmf  ssUeteor  confirmatwn :  sie  et  Tlrl  grames ,  exqaitltto  eacogiutiiqae  consttiis  flrmi : 
OMtia,  laTCi  el  laaprovMi ,de  qulbus  In  leqq. 

21.  SieutpaU  :  yd  sepimenia ,  et  cannenta  eine  impeneä ;  lert  opere :  poeUa  i  non  permane' 

23.  Sie  et  cor  timidum :  trepidom ,  Improrldum ,  nee  firmis  consttKs  ooMtabiiltam ,  etc.  Gr» 
TerMt  dHfert ;  res  eadem :  nempe ,  ul  non  sunt  contra  Tentam ,  neque  linltara  arenof a ,  quan- 
toniTis  IsTigata ,  ad  ornatum  parieilf ,  neque  rastentacnia  8l?e  sepimenU  In  excefso  loeo  po- 
sNa,  etexpeefla  prooellis :  Ita  tiealnei  leres ,  neque  exeogilatii  conslabllltoa  oonsiliii ,  tlmo're 
de]ici,adTenis  tngroenübns.  Summa  k  •$.  la.  graves  Tlros  esM  siraflet  bene  eonstitutis  com» 
paetisqne  «UicUs ;  leves  ? erö ,  lerlbus  ac  levl  operS ,  ad  omauiai  pollüs  qoim  ad  staWliaea* 
tum  compoiiUa,  qualia  memorat.  Ezecli.,  xui.  lO  et  seqq.,  et  xxn.  aa« 

91.  iSteiii  aor  ttepidum :  alia  prsoedeatinm  Intsrpretatio  ac  lectlo,  eaque  pertnrbala ,  nee 


M.  Qui  pungii :  pangendo  oeulnm,  lacrrmas;  progsado  cor,  staralando,  escitando  monitif » 
eaMigaik>Dibiii,iMmfletam,sedaensam,  Inleilaotam.sapWtallameUclmaB.  (^pungUcore 
q^l  meditando  excilat  et  stimulat. 

3S.  Pi^ictet.-Gr.abigit. 
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EGCLESIASTIGÜS. 


Ad  amicnm  «t  sl  produxeris  gladlam , 
son  desperes :  est  enlm  regrestiu. 

Ad  amicnm  sl  aperaerls  ob,  non  tl- 
neas  :  est  eoim  concordatio :  excepto  im- 
yroperlo ,  et  superbiA,  et  myaterii  rerela- 
ttone ,  et  plag&  doIosA :  in  bis  effagiet  om- 
nlaaniiciis. 

ndem  posaide  in  paupertate  cnm  proxi- 
ino;  nt  in  i>oni8  illios  simul  Implearis. 

In  tempore  tribuiationis  pennane  Uli ; 
ut  in  haereditate  illiuB  colmrea  als. 

Ante  ignem  camlni  vapor  et  fomos :  sie 
ante  sanguines  convitia« 

Amicnm  protegere  non  confondar ;  et  ä 
fMie  iUlus  non  me  abscondam :  etiamai 
mala  mltU  ereneiint  per  iilnm : 

Omnis  qui  audit,  carebit  sibi  ab  eo. 

Quis  dabit  mihi  in  ore  meo  cnstodiam  , 
et  super  labia  mea  algoaculum  astutum; 
iit  non  cadam  ab  UUi ,  et  lingoa  mea  per- 
datmaP 


26.  Ad  amienm  et  si  prodoxeris  ^- 
dlnm,  non  desperes  :  est  enlm  regresens. 
Ad  amieum 

27.  Si  apemeris  ob  triste,  non  timeas: 
est  enim  concordatio  :  ezcepto  cooTitio, 
et  improperio ,  et  superbiA ,  et  mysterü 
rerelatione ,  et  plag&  dolo6& :  in  hia  Om- 
nibus effügiet  amicuB. 

28.  Fidem  posside  cnm  amico  In  pso- 
pertate  illlus ;  ut  et  in  Iwnis  ilUna  laeteris. 

29.  In  tempore  tribuiationis  lüins  per- 
mane  Uli  fldelis;  ut  et  in  haereditate  il- 
lius  cohasres  sis. 

30.  Ante  ignem  camlni  yapor ,  et  fimias 
Ignis  inaltatur :  tic  et  ante  sangoinem  ma- 
ledicta ,  et  contumelisB^  et  mlnae. 

31.  Amicnm  salntare  non  eonftindar ;  k 
ikcie  iUius  non  me  abscondam ;  et  si  maJa 
mihi  erenerint  per  iUum ,  snstineiM. 

32.  Omnis  qui  audiet ,  cavebit  se  ab  eo. 

33.  Quls  dabit  ori  meo  cnstodiam,  et 
super  labia  mea  slgnaculum  certnm ,  ot 
non  cadun  ab  ipsia ,  et  llngna  mea  per- 
datme. 


CAPUT  XXIII. 

Preeaüo  ne  ilbi  quisgue  reUnquatuft  t  et  seqq.  De  ore  regenäo  adversiu  juramenia  eimaU- 
äicUt,  %ad%i.de  inlemperatOiä,  ad  flnem  :  Deui  ouuitorum  intpeclor ,  25  et  seqq. /bntf- 
eatlM,  34.  aduUer,  as.  aduUera ,  aa  et  seqq. 


8IXT1HA  TSaSIO. 

Domine  pater ,  et  dominator  yltas  meao, 
nederelinquasme  in  conaillo  eomm ;  non 
ainas  me  cadere  in  Ulis. 

Qids  superponet  In  cogltatn  meo  fla- 
geUa ,  et  in  corde  meo  doctrinam  sapien- 
tiiBP  ut  ignorationibus  meis  non  par- 
cant;  et  non  prastermlttant  dellcta  illo- 
vam. : 

Ut  non  aceroBcant  ignorantiSB  mesB ,  et 
peecata  mea  abundent,  et  decidam  In 


TSaSlO  TULCATA. 

1.  Domine  pater,  et  dominator  vlUß 
meao ,  ne  derelinquas  me  In  eonsIHo  eo- 
rum :  nee  sinas  me  cadere  in  illla. 

2.  Quis  superponet  in  cogltatn  meo  fls- 
gella ,  et  in  corde  meo  doctrinam  sapien« 
UaeP  ut  ignorationibus  eorum  non  psr- 
cant  mihi ,  et  non  appareant  dellcta  eo- 
rum, 

3.  Et  ne  adincrescant  ignorantle  mee, 
et  multiplicentur  dellcta  mea ,  et  peceata 


la,  3T.  Jd  amicwn :  adrends  amicom :  ei  produxerie,  eduzaris  gladium.  Si  apermerlt  et: 
Ü  ineoDSidenia  triste  Terbam  emiseris  :fpef  est  reconcOiand«  gratis.  Aseqpio  inpMperio  ; 
at  hac  iflBiiiediGabllla :  eonTitiam  stodioia  ilUtnm,  iivo  ImprOperiam ,  ac  benefldi  exprobnüiv 
de  qua  XTL.  14,  IS;  xli.  as.  aaperbia ,  sive  deapicientia ,  areanl  leTfliatlo ,  et  eaei  per  prodllJ»- 
Bern  letoa.  In  hie  omnibite  effagtet  amieue  s  nequa  erit  redjtua. 

ao.  jinle  ignem.,,  eie  ante  eanguinem  (eadem)  nuUedicia, 

ai.  Per  iUum :  propler  iUum :  atque'etiam  ab  ilio. 

33.  Ornnie  qui  audiet,  a  me  aguoacl  amicttiii ,  adrerU  licet  lortona ,  eavehit  a«  oft  ao  ]•» 
deiMkH  cum  Tideat  praalo  ene  qui  Javet. 

aa.  Quie  dabii  ori  meo  oulodtam?  quam  David  posUilabat,  Fialm.  cxl.  3.  Mf  jmm  cadono^ 
ipeie  :  per  ipsascUicet  labia. 

1.  Borum :  linga«  et  laMomm,  de  qulbus  prseedentis  capitis  f,  ultfano :  ae  al  dioeret :  aa 
aae  loqameitati  permitUs.  in  ilU» :  labUs,  Terbia ,  nt  eodem  Tersa. 

«.  in  eogitatu  meo  flageUa :  ae  puoctiooes  illaa,  de  quilws  zm.  34.  Bormn .-  oaeia ,  Gr.  nen 
paream  mihi ,  oogitatio  mea ;  cor  raeam :  ne  mlbi  ipae  indulgeam :  et  non  appareant  deUM 
eanum .-  eogltatiOBttm  et  oordis,  alt  animoa  Ipae  albl  moniior.  Summa  :  adaint  eonaefefitto  sd- 
aaalt,  ae  per  igaoranliam  peooea :  aaihlqoe  nlaüa  Indulgeam,  nee  peecata  eogaoaeam,  qatta* 
iaadem  peream. 

S.  teeUam  :  deeidam  :  Gr. 
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conspectii  adTenarionim  j  et  gandeblt  aii- 
per  me  Inimicos  meus. 

Domlnepator,  elDeas  yit»  mee, 

Elationem  ocalomm  ne  dederis  mihi ; 
€t  eoncuplBcentiaiii  averte  ä  me. 

Ventris  appetlUo  et  concnbitas  ne  ap- 
prehendant  me  :  et  anim»  irreverentl  ne 
tradaame. 

Doärina  oris, 

Doctrlnam  oris  aadite ,  fllli ;  et  qol  cus- 
todlerlt ,  non  capietor  in  iabiis  suis. 

Apprehendetor  peccator  :  et  maledicns 
6t  superbtts  acandaluabuntur  in  Ulis. 

Jurationl  non  aasuefSacias  os  tuum: 

Et  nominationi  Sancti  non  aasuescaB. 


Slcut  enim  Bervns  interrogatas  aasidud , 
j^  livore  non  mlnaetur  :  sie  et  Jarans  et 
nominans  semper  k  peccato  non  porgabi- 
tur. 

Vir  multum  jarans  implebitar  iniqui- 
täte ;  et  non  discedet  k  domo  ejus  plaga« 

6i  deliqverit,  delietnm  illios  super  ip- 
aum  erit :  et  si  dissimolayerit ,  deliqult 
dupliciter. 

Et  si  in  vacuum  jurayerit ,  non  Justifl- 
cabitnr  :  replebitor  enim  obdoeUonibns 
domus  ejus. 

Est  ioquela  Induta  morte :  non  Invenia- 
tur  in  haereditate  Jacob. 


mea  abondent,  et  ineldam  In  eonspecta 
adversariorum  meoram »  et  gaudeat  sa- 
per me  inimicus  meus. 

4.  Domine  pater ,  et  Dens  Tita  meae ,  ne 
derelinquas  me  in  cogltatn  illoram. 

6.  Extollentiam  ocnlorum  meonun  ne 
dederis  mihi ;  et  omne  desiderium  averte 
a  me. 

6.  Anfer  k  me  ventrls  concnplseentias , 
et  coneubitds  eoncupiscenti«  ne  appre- 
hendant  me ;  et  anlnue  irrererenti  et  in- 
frunitiB  ne  tradas  me. 

7.  Doctrinam  oris  audite ,  fllii :  et  qui 
custodierit  illam,  non  periet  lablls,  nee 
scandalisabitur  in  operibus  neqalseimis. 

8.  In  vanitate  suA  apprehenditur  pee- 
cator  :  et  snperbas  et  maiedictus  scanda- 
lisabitur in  iUis. 

9.  Jurationl  non  assuescat  os  tnum  : 
mulU  enim  casus  in  IM, 

10.  Nominatio  verö  Del  non  sIt  asridoa 
in  ore  tuo ,  et  nominibus  sanctomm  non 
admiscearis  :  qnoniam  non  erls  immunis 
ab  eis. 

11.  Sicut  enim  senrns  interrogatns  assi- 
duö ,  k  livore  non  mlnuitur :  sie  omnis  ja- 
rans et  nominans,  in  toto  k  peccato  non 
purgabitur. 

12.  Vir  multum  jurans  implebitar  Ini* 
quitate ;  et  non  discedet  k  domo  Ullas 
plaga. 

13.  Et  si  frustrayerlt,  delictum  Ullas 
super  ipsum  erit :  et  sl  dissimulaverit , 
deiioquit  dopUcIter. 

14.  Et  si  in  Tacnum  jaraTerit ,  non 
jnstificabitur  :  repiebitur  enIm  retribn- 
tione  domus  illius. 

15.  Est  et  alia  loqnela  contraria  mortl : 
non  inyeniatur  in  haereditate  Jacob. 


4.  Ne  dereUnquoi :  Gr.  deest;  ei  abanterlorlbus  repeiilum  Tideiar. 
e.  jitUnuB  irreverenU  :  InTeracond«  :  et  infiruiUUe  :  itoUd«,  IndoeUi,  InfiniglfenB ,  ne 
tradae  me. 

V.  Doetrfmm  orU :  regend!  s  qua  de  re  agit  taak  poitet :  prsllgitiir  talem  tilulns  in  Gr. 
Doctrfna  orif .  Non  perlet  labile  :  dod  capieuir :  Gr. 

•.  SeaniaibuMMr  :  oübiidel  ilnlUU  s  in  Itbiis,  in  dicUs. 

10.  Ncminatio  .*  jorandi  canaa  i  non  enlm  aeewnee  ncmen  Domtnl  Del  tui  In  vamun,  Exod., 
sx.  7. 

11.  Steia  enim  eervuf :  anblgaa  litm ,  nee  liquid«  tanooenti«.  Jnierrogatnt  aeeldnk  >  In 
«lameo  addactut,  ae  lemper  purgattoois  indigeni ;  ä  Utfore :  aif e  k  yerberlbas  non  minuetnf  ; 
noD  el  minnenlar  yerbera,  neque  plagamm  erit  immanis.  Sic  emnlejiirane  et  nomHume  (Del 
nomen  aMumens)  In  toto  (in  totum)  ä  peccato  non  purgablUxr  s  cum  nolia  fide  digmu ,  Jara- 
nemo  et  eaaüooe  tenper  Indigeat. 

.  %%.Sl  ftMMlHnerlt :  felWlerli  fidem  Jarejnrando  flmatam.  St  H  dissimulaverit :  tl  non  tan- 
tdmdeiU  pramiMO  boni  flde  dalo,  Terom  eUam  mala  fide  promiaerit,  ac  flcto  anino  jnraTerit, 
Unl6  neqnior. 

14.  Bt  si  In  vaeumn,  ilf  e  in  yanam,  nulia  neoemltate ,  nee  fiillendl  antmo ,  aed  anlml  lerltate 
jmraverlt,  non  edi  Innooena;  non  loUm  enim  Criia ,  Terdm  eilam  Tana  Joramenla  mala  annu 
Vide  aotem,f.  is,  H.  triplex  Jnriajarandi  genna :  juratam  ildem  fälleres  fleio  anino  Jonre ; 
J  wäre  in  Tawm  s  atque  hsec  onuto  reprobata. 

1».  St  aUa  ioqnda :  ailnd  in  loqaeado  ylttum  jofaBunlo  yix  ItfBrini,  nenpe  oonyillsaft 
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A  pUs  eniai  cnnia  hae  anlerentur ;  et 
Ul  peccatiB  non  se  Tobitalrnnt. 

kuÜM^Umtioiii  temeraria  non  aatuefli- 
cias  o&  taam :  est  eirim  in  eä  verbnm 
pKcatL 

Memento  patrto  ei  matris  tme ;  in  me- 
dio  enim  magnatorum  consistis  : 

Ne  quando  oblivtonl  traderls  in  con- 
spaela  illorum ,  et  connietudlne  inä  infii* 
tueris .-  et  volea  non  ease  natus ,  et  dlem 
natlvitatis  tu»  malediees. 

Homo  aMueacens  verbis  imprc^ril ,  in 
omoibns  diebos  suis  non  eradietar. 

IHiogenera  abnndant  peecati» ,  et  ter- 
tium  adducet  irani« 

Anima  calida  quasi  ignia  ardens ,  non 
entlngnetordonec  d^lattatnr : 

Homo  fornicariitt  in  corpore  camis  sus, 
n0D  deainet  dooec  aceenderit  ignem. 

Honbii  foraicario  omnis  pania  doleia : 
noB  ceaiabit  uaqne  ad  flnem. 

flom»  qni  tnmagredltur  leetnm  anum , 
dioena  in  animo  auo :  Quia  me  ridet? 

Tenebrs  circumdant  me,  et  parlelea 
cooperiant  me ,  ei  nemo  me  videt :  quid 
wreorP  deiicteram  meorom  non  memo- 
rabitur  Altissimus. 

Bt  octtU  hominia  timor  ejM. 


16.  Etenfm  k  mieerlcordibns  omnhi  bcc 
auferentar ;  et  in  delictia  non  rolntrinm- 
tur. 

17.  Indiaeipllnat»  loqnels  non  asnes- 
cat  OS  tnmn  :  est  enim  in  iUA  \erbom  pec- 
catS. 

18.  Memento  patrja  et  matrla  tnae :  ia 
medio  enim  magnatorum  consistis. 

19.  Ne  fortd  obliviacatnr  te  Bens ;  in 
conspectn  iUorum,  et  assMuitate  toAin- 
fatuatus ,  improperium  patiaris  ;  et  mt- 
luisses  non  nascl ,  et  dlem  nativitatls  tiue 
maiedicas, 

20.  Homo  aasnetus  In  verbia  iraprope- 
ril,  in  Omnibus  diebus  suis  non  enidietor. 

21.  Duo  genera  abnndant  in  peccatSs: 
et  tertlnm  addnclt  iram  et  perditioneoL 

22.  Anima  calida  quasi  ignis  ardeos, 
non  extlngnetur  donec  allqnid  ghitiat : 

23.  Et  homo  nequam  in  ore  camis  snx, 
non  desinet  donec  incendat  fgnem. 

24.  Hominl  fornicario  omnis  panis  dol- 
cis  :  non  fatigabitur  transgrediens  osqae 
ad  flnem. 

25.  Omnis  horao  qni  transgreAtnr  \tfr 
tum  snnm ,  contemnens  in  animam  anarn, 
et  dieena  :  Qois  me  yldet? 

26.  Tenebrs  circumdant  me ,  et  parieta 
cooperlunt  me ,  et  nemo  circnmapicit  me : 
quem  vereor  ?  delictoram  meormn  acm 
memorabitur  Altissimus. 

27.  Et  non  iirtelUgit  quoniam  Omnla  ▼!- 
det  oeulna  IHIus  :  qnoiriam  expellit  k  ae 


•liidiuni,  f,  iT.  qmB  doo  eonnaeüt ;  ao  Tid«lur  ailudere  ad  fllad  LeriUei  nx.qiio  looo  poH^aam 

lU  edioium  eai :  non  paiuHdfk nee  p^ütee  nomm  Dek  Uä^  tt.  «Win  de  matedicio  ei  ca> 

lamoia  Bubdilur  :  wm  faciea  eahamnimm,  i8.  non  malediees  iurdo  ,  i4.  non  erU  crimbuiatä 
susurro  in  populo ,  16.  Contraria  morU  :  coalri  et  ex  adreno  pof iu  norti,  eique  par :  Gr. 
AvnnetpdZt^yifiim  :  sive  ut  alii  codicet ;  &vrtmpi^€^Xrifiivn  tfavarw :  ex  squo  rafpoadeof 
morü ;  alre  induu  morte.  Alii  blasphemiam  inleUiguol ,  tive  maledicU  in  Deum  :  inboda  nee 
cogniu  piifl,  de  quibus  Levit.»  xxiv.  ii  ei  seqq. 

16.  Mtserieordibus  :  piis. 

17.  IndiBeiplinaiop  loquelte,  temerari«  ioqoaduti,  cul  conf  Itia  ac  maledictt  fabjunctt  MUrt: 
ut  f,  30.  Ferbum  peecali :  Heb.  notus ,  Terbum  pro  re ,  pro  peccato  ipao  tcilicet. 

a.  Memmto  patHe  ei  mattU  tuce.  Vt  fllls  maledicas  aut  deirabas ;  alioqain  in  meMo  magna- 
torum eontisiit :  Tocaiwris  in  Judicium ,  cot  sequens  congrolt  : 

19.  Ne  fitrth  oblivitcatur  te  Deiu :  jnate  deieral ,  omnlque  ope  deatiiaat,  in  emtpeem  iUe- 
T«m  .•  e^Mttui  in  judidini :  et  aesiduiiaU  tud  inf^tutOu»  :  maMteeiidi  oottnflCDdiM  pro 
liitaoo  liak)ilui,  et  ipie  viciMim  improperium  patiaris :  Uirpi  ooU  inustua  i  JadicItMis,  el  tooe^ 
«alulMea  non  eaao  naUia,  eio.  AMier  eodem  fsmi*  leoMi ;  MeBeMo  palris  ac  matris,  ne  eif 
turpem  naUn»  iaferas »  cum  voeauis  in  Judicium  oondenmaberis  :  quia  Uionim  opprokfia  te 
pareniM  redundani.  Ne  oNMeeatur  te  Deuä :  Gr.  ämplieller :  neolilirlom  tiadaris  ;  penil» 
dsMnris  k  iuia. 

31.  Duo  genera :  hominnm ,  de  quilius  supri  actum  est  prino  laco  i«rant  f,  au  aacui4»lM» 
malfdictis  assuetna,  la.  o^aiidaitf  peccatie  s  addendum  lertian ,  qaod.indueal  niAinm^  nesipe 
Ubido  et  intemperaatia. 

32.  jinima  calida  :  libidinum  osbi  llagraDi.  Donec  aliquid  gluüai :  Gr.  donec  datfniiihi''  • 
WMisumrtur  auo  ipsius  igae. 

32. Homo  neqwan :  Ibroicarins  : Grae.  «d^,  pro  quo  VulgalM  lagit«»Mif^  »Imtm» 
9r.  in  eorpoM,  ^r^fuen ,  pfo  wtkßocn  :  dofif c  laoaadaC  Ipmm .-  quo  ipao  tabeoeaL 
34.  Hominl  fornicario  omnis  panis  :  quscumqna  Toiuplalia  aaoa  duiein  InsaHabÜi 
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,  fit  Am  MgnovR,  qsoalnn  eeidi  Do- 
mini  decifls  nüUles  luddiores  sok,  Inspi« 
ctarte»  omnes  Tias  homlnom,  et  InUienles 
ip  alMConditas  partes. 

Anteqimm  erearentor,  omnla  muA  ei 
agnita :  sie  et  portgnam  oonsimimala  stnit. 

Hie  ia  piaieü  clvttatis  vlndlcabitor ;  et 
iibi  non  sperayit ,  apprehendetur. 


Sic  et  rnniler  rdinqneBs  Timm ,  et  ata- 
tuens  haereditatem  ex  alieno. 

Primö  enlm  in  lege  Altisslmi  incrednla 
ftiit ,  et  aeoondd  in  vlrnm  säum  dettqnlt , 
et  tertl6  in  fornloaliöne  miBchata  eet;  ex 
rileno  Tiro  fllios  gtatuit. 

HflDC  In  eccieaiam  edncetmr ,  et  In  flftios 
ejas  visitatio  erit. 

NoB  diOtadentiir  fllll  eifua  in  radcem , 
Ot  nmri  cijua  non  dabiint  ffmctom. 

Relinquetur  in  malediotum  memoria 
e|us ,  et  dedecua  ejus  non  deiebltar. 

£t  oognoacent  qoi  relicU  sunt ,  qno- 
niam  nihil  melius  timore  Doraini ,  et  ni- 
llU  dsktais  qnlttn  attewikere  mandatli  Bei. 


timoaem  Bei  lia]u8mo4t  hominis  ttmor, 
et  oculi  homlnum  timentes  illum  : 

28.  Et  non  cognovit  quoniam  ocnil  Do- 
mini multö  plus  lucidiores  sunt  super  so- 
lem,  clrcumspiclentes  omnes  vias  ho- 
minnm  et  profundum  abyssi ,  et  homlnum 
corda  intuentes  in  absconditas  partes. 

29.  Domino  eatan  Deo  antequam  erea- 
rentur ,  omnla  sunt  agnita  :  sie  et  post 
f>erfectum  reiplcit  omnla. 

30.  Hie  in  plateis  civitatis  vindicahitur, 
et  quasi  puUus  equlnus  fugabitur  :  et  ubi 
non  speravlt,  apprehendetur. 

31.  Et  erit  dedeeus  omnibus,  eö  qnM' 
non  intellexerit  timerem  Domini. 

32.  Sie  et  mnlier  omnis  relinqnens  ▼!- 
•rum  suum,  et  statuens  haereditatem  et 
alieno  malrimonho : 

33.  Primö  enlm  in  lege  Altisslmi  Incre- 
dibilis  füit ;  secundö  in  viriim  suum  de- 
liquit ;  teitl6  In  aduUerio  fomlcata  est,  et 
ex  alio  viro  fllios  statuitslbl. 

34.  Hsc  in  ecclesiam  adducetur ,  et  in 
filios  ejus  respicietur. 

3^  Non  tradent  ÜlH  ejus  rattoes,  et 
rami  ejos  non  dabwnl  frnetun* 

36.  Derellnquet  in  maledletum  meme» 
Tiam  ejM » et  dedeeus  ilUos  non  delebitm*. 

37.  Et  agnoscent  qui  derelieti  sciAt, 
quoniam  nihil  melius  est  quam  timor  Del ; 
et  niiill  duloltts  quim  resploere  In  man- 
^lls  itemlni. 

3B.  CSorta  magna  est  sequi  Deminwn  ; 
longltudo  enlm  dierum  assumetur  ab  eo. 


CAPUT  XXIV. 

Laut  $afienäx ;  ^ua  anU  omaia  utciUa  oriu»  ex  De»,  atque  i«  Hra§l§  mAu  :  HiMimuala 

abundattU(L 


sirrmA  versio. 

Saptentla  laudablt  animam  snam ,  et  In 
medlo  popnli  sui  glorlabltnr. 

In  eccleslft  Altisslmi  aperlet  os  snam , 


VERSIO  WLGATA. 


1.  Sapientla  latrdablt  an4mam  snam ,  e€ 
In  Deo  bonorabltur,  et  In  medio  popull 
sni  gloriabitur, 

2.  Et  In  ecclesils  Altisslmi  apeilet  os 


37.  Expeüil  ä  se  timor em  Dei,  It  qai  talis  dicit,  meiu  tmiUendflD  yolupUtis ,  Umorein  Dei 
ab^cit  :  Gr.  deesl :  desunt  etiam  alia  obscuriMiiaa  ;8ic  aulem  habet :  et  oculi  bominom  timor 
flUiu  :  is  qui  (alia  jactai  quas  habentur  f.  26.  neque  Deom  limet ,  oculos  timet  hoininum;ab»- 
Ünerelque  k  flagiüo  si  tesles  bomines  habere  ae  crederet. 

2S.  Non  cognovit .-  non  cogital,  etc.  Multb  plu»  :  decies  miines  :  Gr. 

30.  Bic :  Ulis  homo»  aduUer  :  de  quo^.  35. 

3S.  Primb  enim  :  oota  tria  in  IbrnicarUiin,  ex  Deo,  ex  marito,  ex  aobol«. 

34.  In  ecclesiam  :  In  judlchim  Tocaio  ae  legilimo  coetu.  In  filiös  ejus  respicietur :  inqulre» 
tur :  eril  in  eai  inspectio:  Gr.  imnon^ :  e()iia  progeniem  Deua  ullor  inaequelur,  ut  docent  seqq. 

f.  SapleiMaiaadäUtaUltmm  »mm  f  aeipsaai ,  noto  bebniifiao;  q«A  f%raslDauiffiieIit,i. 
M.  Solemimates  vestras  odivU  enl»fi««iM.  PrsIMo  laiidMloiitB,  qui  deeelar  wpienaa«  s»^ 
Um  ewe  dlgnamt  qii»  ae  ipaem  Uldet ;  qnatt  kradeia  ordltvr  f.  s.  ^epalf  Ml  f  ergo  aapleaU» 
illa  Deua  ipae  est,  neque  quisquam  nlal  Deua  hoc aewu  »raüülM  popikmeum  appeäsu 
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e\  in  eonspeeta  Tirtatis  iUios  fl^riabltur. 


Ego  er  ore  Altisaioü  prodiTi : 
Et  sicat  nebula  obioxi  temim. 


Ego  in  alUssUnift  habitari ,  et  thronus 
meu8  in  columnä  nubis. 

Gyrum  cosli  circuiri  sola,  et  in  pro- 
fündo  abysaonim  deambnlaTi.  In  flucti- 
bos  mari8 » 

Et  in  omni  terra ,  et  in  omni  populo , 

Et  gente  pofiaedi. 

Com  bis  Omnibus  requiem  qnaBSivi,  et 
in  htereditate  cu^us  morabor. 


Tunc  pnecepit  mihi  Creator  omninm  : 
et  qui  creaTit  me  ,  quiescere  fecit  taber- 
naculum  meum , 

Et  dixit  :  In  Jacob  inhabita ,  et  in  Is- 
rael hereditäre. 

Ante  sflBculnm  ab  Uiitlo  creavit  me  :  et 
usque  ad  sscnlum  non  desinam.  In  ha- 
bitaticme  sanetA  coram  ipeo  ministrayit : 

Et  Sic  in  Sion  flnnata  8um :  in  civitate 


Bunm ,  et  in  conspeotn  virtotls  illius  (ßi>- 
riabitur , 

3.  Et  in  medio  populi  sni  exaltabitnr « 
et  in  plenitndine  sanctA  admlrabitnr, 

4.  Et  in  multitudine  electorum  habebtt 
laudem ,  et  inter  bene^ctos  benedleetur , 
dicens: 

5.  Ego  ex  ore  Altiaalmi  prodivl  primo- 
genita  ante  omnem  creaturam  : 

6.  Ego  feci  in  coelis  ut  oriretor  Inmen 
indeflciens ,  et  sicut  nebula  texi  omnem 
terram : 

7.  Ego  in  aUiflsimls  habitavi,  et  thro- 
nus meus  in  columnA  nnbis. 

8.  Gyrum  cosli  circuivi  sola »  et  pro- 
fündnm  abyasi  penetravi ,  in  fluetUms  ma- 
ris  aoäbnlaTi , 

9.  Et  in  omni  terrft  steti :  et  in  omni 
populo , 

10.  Et  in  omni  gente  prlmatum  babni : 

11.  Et  omnium  excellentium  et  humi- 
lium  corda  yirtute  calcavi :  et  in  bis  Om- 
nibus requiem  quasivi ,  et  in  hsenditata 
Domini  morabor. 

12.  Tunc  praecepit ,  et  diidt  mihi  Grea* 
tor  omninm  :  et  qui  creayit  me,  requievlt 
in  tabemaculo  meo. 

13.  Et  dixit  mihi :  In  Jac<^  inhabita,  et 
in  Israel  haereditare,  et  in  electis  meis 
mitte  radices. 

14.  Ab  iniüo ,  et  ante  saecnla  creata  snm, 
et  usque  ad  futurum  ssculum  non  desi- 
nam ;  et  in  habitatione  sanctA  coram  ipso 
ministravi. 

15.  Et  Sic  in  Sion  firmata  snm,  et  ia 


3.  m  pUnUudbie  $aneUL :  pleno  eonieMU ,  adadrabitw,  admlratioiii  eriu 

S.  Ex  ore  JUisthni  prodivf :  ergo  saplenüa  lila,  qa«  eit  Deut,  ex  ore  Dei  prodüt,  Deoi  eifo 
ex  Deo.  Prbnogenita  :  Gr.  deest :  dactum  ex  ProT.,  tu.  29  et  seq.  alque  ex  bujui  lodMi- 
tenUA  Paulus  Tocat  Chrisuim  primogeniluin  omnit  creatuns  :  Col.,  x.  i$.  boe  est,  genitaiD» 
anteaquam  quldquam  erearetur. 

s.  Lumen  indeflciens  :  sol :  nam  iUa  lux  qua  beaUa  collailrat  mentea ,  quaque  onmefli  bo- 
rainem  illaminat,  ipsa  eti  lapientia ,  non  aliquid  quod  fiDcerit.  indeficiem ,  inextiuetBiB ;  afc- 
iif  nebula  :  nominandi  cuu :  quiVd  quaquaTenas  upienlia  diffundator. 

7.  In  columnd  nubis :  illS  quS  pppulus  noctu  iUuttrabaUir. 

10, 11.  Primatum  habui :  Gr.  poiiedi«  qn»  autem  eat  illa  Tis ,  qu«  et  k  Deo  ail ,  et  ooMf 
genies  imperio  teneat ,  nlsl  flUui  Dei  k  Deo ,  oqud  Deus  ?  Requiem  quasHvi :  aedem ,  in  qoi 
aoüum  oollocarem.  In  hareditate  Domini :  Gr.  quMiTi  in  cujoi  hareditate  morarer ,  In  qoA 
gente ,  in  quo  populo. 

12.  Tune  proecepiL  Cdm  upientia  ipia  alt  Yerbom  Dei  {ftms  enim  sapieniim,  FerbumDä 
in  exeeUis ,  tupri ,  i.  5.)»  ergo  idem  est  pracepium  PatrU :  ergo  pr»cepit,  edm  gennlt :  al 
pneclarö  Augustinus  paasim.  RequievU  .*  Gr.  requievlt ,  acUtö :  reqnieicere  feeittafaemaculom 
meum.  Cdm  ego  aapienüa  omnium  gentium  domina ,  C^.  lO.)  qusrerem  ubi  aedem  coUoes- 
rem,  (ii.)  Deus  oslendU  mibi  Israelitieum  populom ,  in  quo  labemaculum  figerem.  (is,  is.) 
Qui  ereavit  me :  quid  Hebrsus  luibeat ,  et  quid  illud  creare  sll  apud  antlqnos  iilos  inlerpieieit 
dtximus,  Pro?.,  ttix.  22. 

14.  Jb  initio,  »iwe  anle  sAculum :  Gr.  usque  ad  futurum :  usque  ad  siBcnlnm :  Gr.  ergo»- 
tema,  et  ipse Dens ,  cum  neque  iniHum,  neque  flnem  habest.  Quod  emm  est  k  sacalo in  sa- 
colnn,  Gr.  secunddm  Seripturas  nnlio  Inilio  est.  MiniUtavi  :  ut  decelMU  saplentlaB  Dso  ipi 
«Ofl^eBerem,  quS  Deus  ut  eonJnneU  sibi,  et  apud.  se  esisloirte  agit.  Josn.,  i.  2. 

15,  Im  dviiau  samcUftealA  s  diloeu :  Gr. 
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dilaetft  slmlllter  quleseere  me  fBcit ,  et  in 
Jemaalem  potestas  mea. 

Et  radicavi  in  popolo  honoriflcato ,  In 
pflite  Dominl ,  hsreditatls  ejus. 

Qaasi  cedrns  exaltata  snm  in  Ubano»  et 
.^oasl  copreflBus  in  montibas  .£rmon. 

Quasi  paima  exaitata  som  in  littoribns, 
ei  quasi  plante  rosa  in  Jeridio. 

Quasi  olira  speclosa  In  campo :  et  qfuasi 
platanus  exaltata  sum. 

Sicnt  cinnamomum » et  aspaiatlius  aro- 
natnm  dedi  odorem  :  et  tanquain  myr- 
rha  electa  dedi  suavitateni  odoris. 

Quasi  galbanum  et  ungula  et  gutta ,  et 
^oasi  Lil»nl  vapor  in  tabemaeulo  : 


Ego  qnasi  terebinthus  expandi  lamos 
meoB :  et  rami  mei ,  rami  lionoris  et  gra- 
Ite. 

Ego  quasi  vitis  fnictiflcaTl  gratiam :  et 
flores  mei ,  fruetus  honoris  et  lionestatis. 


Accedite  ad  me,  qui  concuplscllis  me , 
et  k  generationibus  meis  adlmplenüni. 

Memoria  enim  mea  super  mei  dulels , 
et  hareditas  mea  super  mellis  fkvum. 


Qui  edunt  me ,  adhnc  esurient ;  et  qui 
bibunt  me ,  adbuc  sitient. 

Qui  audit  me ,  non  confundetur :  et  qui 
operantur  in  me ,  non  peccabunt. 


HiBc  omnla ,  Über  testamentl  Dei  Altls- 
Bimi: 


dvitate  sanetliieatfl  slmillter  Teqnlevi ,  et 
in  Jerusalem  potestas  mea. 

16.  Et  radicavi  In  populo  honoriflcato, 
et  In  parte  Dei  mei  hsereditas  llilus ,  et  in 
plenitudine  sanctorum  detentlo  mea. 

17.  Quasi  cedrus*exaltata  sum  in  Li- 
bano ,  et  quasi  cypreBsus  In  monte  Slon : 

18.  Quasi  palma  ezaKata  sum  in  Gadea, 
et  quasi  plantatio  rosaß  in  Jericho; 

19.  Quasi  oÜTa  speclosa  in  campls :  et 
quasi  platanus  exaltata  sum  juxta  aquam 
in  plateis. 

20.  Sf cut  cinnamomum ,  et  balsamum 
aromatizans  odorem  dedi :  quasi  myrrha 
electa  dedi  snavitatem  odoris. 

21.  Et  quasi  storax  et  galbanus  et  nn« 
gula  et  gutta ,  et  quasi  Libanus  non  in- 
c|sus  Taporavi  habltationem  meam;  et 
quasi  balsamum  non  mistum  oder  mens. 

22.  Ego  quasi  terebinthus  extendi  ra- 
mos  meos  :  et  rami  mei  honoris  et  gratis. 

23.  Ego  quasi  yitls  fractlfieavl  snavita- 
tem  odoris  :  et  flores  mei  fruetus  honoris 
et  honestatis. 

24.  Ego  mater  pulchrs  dllecUonis ,  et 
timoris,  et  agnitionis,  et  sanct«  spei. 

25.  In  me  gratia  omnis  vi«  et  veritatis : 
in  me  omnis  spes  vit»  virtutis. 

26.  Transite  ad  me,  omnes  qui  concn- 
piscitls  me ,  et  ä  generationibus  meis  im- 
plemlnl. 

27.  Spiritus  enim  mens  super  mei  dul- 
els ,  et  hsereditas  mea  super  mei  et  favum. 

28.  Memoria  mea  In  generationes  ssbcu- 
lorum. 

29.  Qui  edunt  me ,  adhuc  esurient ;  et 
qui  bibunt  me ,  adhuc  sitient. 

30.  Qui  audit  me ,  non  confundetur :  et 
qui  operantur  in  me ,  non  peccabunt. 

31.  Qui  elucidant  me,  vitam  stemam 
habebunt. 

32.  HsBc  omnia  über  vitae,  et  testamen- 
tum  Altisslml ,  et  agnitio  veritatis. 


IS.  In  parte  Dei  mei  hoerediiat  ilUus  :  saiHentiaD ,  id  est ,  mei ,  vide  Gr.  Detentio  mea,  do- 
niiciliani. 
17.  In  mome  Sion :  Gr.  In  monUbos  JErmon,  tlve  Hermon  :  noUssIiDlt. 
IS.  in  Codes:  AHI  in  Gaddi ,  sive Engaddi ,  ubi  paimeu nobilia , et bslMnras. In ilttorilNii : 

Gr. 

19.  Juxta  aquam  in  plateis;  ac  per  yicos  orbram  decurrentem. 

20.  Bt  balsamum,  Gr.  aspalalhus,  pltnta  odorifera  apod  pliniumetc«leros.  Myrrha  electa : 
opünuu 

31.  Ungula  (onyx) :  pro  nardo  quam  continet.  Gutta :  Gr.  sUcte ,  odoramenli  genos.  Quati 
Zibanu» :  Ihm. 

24.  Sgo  mater  pulchrce  dilectionis  :  tive  ut  alii  codkes  :  Ego  mater  dllectionls  illiospalehr» 
(qui  diligiUir  Deus) :  non  turpium  amorum  :  et  agniUonie  :  Dei  Terilalif :  vel ,  opUma  oog- 
niui. 

26.  J  generationibus ,  frucUbaa. 

27.  Spiritus  meus  :  memoria  mea  :  Gr. 

32.  ßcec  omnia  continet  liber  vitce :  Gr.  über  lestamenU,  sire  legfi. 
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Legen,  fuam  iBindiwU;  lf«grBt8,.taaare» 

ditatem  synagogia  Jaoob. 


Qni  implet  quau  Phteon  sapientian, «( 
aicttt  Tigris  in  di^MiA  novorunu 

Qui  adimplet  qoasl  EujArate»  SMSiiii^ 
^  quasi  Jordanis  in  diebus  mesais. 

Qui  emittit  disciplinam  ,  sicut  liieem , 
•fuaBi  Gehon  in  diebus  viademiiB. 

Non  consummavit  primus  sclre  ipMm  : 
et  Sic  ultimus  non  iavestigavlt  eam. 

A  mari  enim  abundavlt  cagitatio  ejns , 
et  coBsiiium  ejus  ab  abysso  magiiÄ. 

Et  ego ,  sicut  foesa  de  flumiae,  et  ^cut 
aquieduetus  exirvi  tn  paradisum. 

Dixi ,  Potabo  hortum  meum  :  et  in- 
•ebriabo  pratum  meum. 

Et  ecce  fiicta  est  mihi  fossa  in  fluTiom ; 
et  fluvius  meus  factus  est  in  mare. 

Adhuc  doctrinam ,  quasi  antelucanum  , 
älnminal)o ,  et  ostendam  eam  uaque  in 
longinquum. 


Adhuc  doctrinam ,  quasi  proph£tiam 
eifundam ;  et  relinquam  iliam  in  genera- 
tiooes  sflBeulorum« 


Legim  mnndo^  11  oystt  in  pntus^ 

tis  justitiarum ,  et  horedttalaii  duanl  im- 
oob ,  et  Isnei  praaiiflitoiiBB. 

34.  Posuit  David  poero  soo  enettave  w- 
gern  ex  ipso  fortissimum,  et  in  throno  ho- 
noris sedfentem  in  sempHennmu 

35.  Qui  implet  qoosi  Pliissn 
et  Bleut  Tigris  in  dietwa  novaranu 

3G.  Qui  adimplet  quaai  Evphratm 
snm  :  qui  nuiUipIicat  qwai  iordanla  in 
tempore  messis. 

37.  Qui  mittit  disciplinam  sicut  lucem, 
et  asaiatens  quasi  Gehon  in- die  Tindemis. 

38.  Qui  perflcit  primus  acire  Ipsam,  it 
infirmior  non  investigabft  aain. 

39.  A  marl  enim  abmiiaTtt  eogKitio 
ejus ,  et  ooosilium  iUiua  ab  abyaae  maguA. 

40.  Ego  sapientia  efTudl  flumina. 

41.  Ego  quasi  trames  aqus  immenss 
de  fluvio ;  ego  qua^  fluvil  DioiTX ,  ei  aic- 
ut  aqusBductus  exivi  de  pandiao. 

42.  Dixi :  Rigabo  hortum  meum  plaaMK 
tionum ,  et  inebriabo  prati  mei  friRtnm. 

43.  Et  ecce  flictus  estmHü  trames  aboA- 
dans ,  et  fluvius  meus  appropinquavit  ad 
mare  : 

44.  Quoniam  doctrinam  ,  quasi  anielur 
canum,  lllumino  onmibus;  et  enanabo 
illam  usque  ad  longinquum. 

46.  Pcnetrabo  omnes  inferiores  partes 
terrs ,  et  inspiciam  omnes  dormienfees ,  it 
illuminabo  omoes  sperantes  in  Domino. 

46.  Adhuc  doctrinam  quasi  propheliam 
effundam  ,  et  relinquam  illam  qusrentl' 
bns  sapientiam ;  et  non  desinam  in  pro- 
genies  iiiorum  usque  in  xvum  sanctum. 


33.  Domul  Jacob :  congregaüonibus  Jaoob :  Gr. 

34.  PasuU  David,  Hie  commemorai  Salomonaoi ,  ul  primum  •eBlantiarum  anelorem,  qnea 
ipse  imiletur :  Gr.deest. 

35.  Qui  implet  (Deus)  quasi  Phison  sapientiam.  In  Moysc  (sive  eliam  in  Salomone)  pleno 
flumine  decurrentem.  In  diebus  novorum  fructuum ;  quo  exundare  solet  solutis  nivibos  :  ot 
Jordanis  in  messe,  f.  seq. 

37.  Assislens  :  aflluens  ;  Gr.  deest. 

38.  Qui  perficit  primus  :  qui  primus  dedit  operam  saplenlis  :  et  infirmior  :  postremos ,  Gr. 
obi  eliam  lolus  Tersus  sie  hat)et :  non  consummavit  primus  scirc  Ipsam ,  ei  sie  uliimus  noo  io' 
▼estigabit  eam  ,  sapientiam  scilfcet ,  quam  nequeprimi ,  neque  poslremi  sapieniea,  aliorom 
licet  instituii  prsceplis ,  capere  potuerunl. 

39.  yimari  enim...  ab  abysso  :  tanquam  k  mari ,  tanquam  ab  Occano  :  cogitaliontbos  Ttlot 
i  profUndo ,  atque  inexbausto  mari  deduciis. 

40.  Sffudi  flumina  :  et  qu«  paradisum  ,  et  quee  mentes  hominum  tanlA  copiA  irrigaront. 

41.  Ego  (sapienlia  loquitur)  quasi  trames,  quasi  fossa.  Quasi  fluvii  Dioryx  :  alia  venio; 
dioryx  enim  fossa. 

43.  Trames :  Gr.  et  facta  est  mibi  fossa  in  Ouvium  ,  el  fluvius  in  mare  (crescenleet  exoih 
dante  doctrinA). 

44.  Doctrinam ,  quasi  antelucanum  :  tanquam  crepusculum  roaluiinum  :  Gr.  ortum  :  i^<t* 
mino  •'  accendam ;  illustrem  Taciam.  Etenarrabo  illam :  doctrinam  :  Gr.  ostendam,  declarabo 
ilia ,  qus  dixi ,  prapcepla  sapienti». 

45.  Impiciam  omnes  dorwienies  :  penetralx)  usque  ad  mortuorum  sedem. 

46.  In  progenies  :  in  generationes  ssculorum.  Usque  in  cevum  sanctum :  in  sempttemam 
Titam  reservaiam  sanctia. 


CAPUT  XXV. 


Sffl 


Yidete  quoDlam  noa  aoli  mihi  hboiavi,  1 .   47.  Videte  qnonkiM  bod  iM  nilii  kbo- 
sed  Omnibus  exquIrentilHis  eam.  1  ravi ,  8ed  omnlbi»  exi|alnDtibafi  T«r]lt- 

Item. 

CAPUT  XXV. 

Tria  opianda  .-  trta  exosa :  labora  Juvenis ,  5.  senum  glorta ,  e  et  seqq.  res  novem  juamitß 
semibus  :  decima  super  omnia  Umor  Domini,  9  et  leqq.  inter  pessima  nihil  p^ius  quam 
nrnlter  nequam,  15  ad  finem  :  midier  coniinenda  domi ,  S4. 


SIXTIMA  VERSIO. 

In  trlbns  decora  facta  sum ;  et  surrexl 
decora  eorem  I>omlno  et  homfnibus  : 

CoDcordta  fratrum ,  et  amicitfa  proxl- 
mornm ,  et  yir  et  mnlier  sibl  bene  con- 
seDtientes. 

Tres  Biitem  species  odivlt  anima  mea , 
et  Indignata  sum  vitce  lUorum : 

Panperem  superbum ,  et  dlYitem  meur 
dacem ;  senem  adultenim  diminatum  in- 
tellectn. 

In  juventute  toä  non  congregasti  :  et 
qnomodo  In  senectnte  tnA  invenles  ? 

Qakai  speciosum  canitiei  judlciom,  et 
presbyteris  cognoscere  consilium ! 

Qnhm  speciosa  veteranis  saplentia,  et 
gloriosls  intellectus  et  consilium ! 
Corona  senum  multa  peritla ,  ^t  gloria 
fllorum  timor  Domin!. 

Novem  cogllationes  beatiflcav!  In  corde, 
et  decimam  dicam  in  linguä  : 

Homo ,  qui  jocundatur  in  fllü»,  vivens, 
et  videns  subversionem  Inlmicorum. 

Beatus  qui  habilat  cum  muliere  sen- 
*satä  ,  et  qui  in  linguA  non  est  lapsus,  et 
qui  non  servivit  indigno  se  : 


VERSIO  VULGATA. 

1 .  In  tribus  placltum  est  spirltui  meo , 
quse  sunt  probata  coram  Deo  et  hominl- 
bus: 

2.  Concordia  fratrum ,  et  amor  proxi- 
morum ,  et  vir  et  mulier  bene  sibi  con- 
sentientes. 

3.  Tres  species  odivit  anima  mea ,  et 
aggravor  valde  anlmse  iUorum  : 

4.  Pauperem  superbum ,  divitem  men- 
dacem ,  senem  fatuum  et  insensatum. 

5.  Qua;  in  juventute  tuä  non  congre- 
gasti ,  quomodo  in  senectute  tuä  invenles? 

0.  Quam  speciosum  canitiei  Judicium , 
et  presbyteris  cognoscere  consilium ! 

7.  Quüim  speciosa  veteranis  sapientia, 
et  gloriosls  inlelleclus  et  consilium  ! 

8.  Corona  scniun  multa  peritla ,  et  glo- 
ria illorum  tlmor  Dei. 

9.  Novem  insusplcabilla  cordis  magni- 
ficavi ,  et  decimum  dicam  in  Unguä  ho- 
minibus  : 

10.  Homo ,  qui  jucundatur  In  filiis ,  vi- 
vens ,  et  videns  subversionem  Inlmicorum 
suorum. 

1 1 .  Beatus  qui  habitat  cum  mullere  sen- 
satA  ,  et  qui  in  llnguä  suä  non  est  lapsu^, 
et  qui  non  servivit  Indignis  se. 


47.  Fidele  :  quod  videtur  dicere,  DOn  ]am  ipsa  sapienlia,  qua  haclenus  locula  est,  tedbuj^ 
libri  anctor  :  ul  infri,  xxxiii.  18. 

i.  In  tribus.  In  Gr.  sapienlia  pergit  loqoi. 

4.  Divitem  mendacem  -.  quöd  deceal  eoi  liberaliler  agere,  non  instar  egenoruin,  multa 
mcnliri  ac  Callere  comparando  victu.  Senem  ftituum  :  aduilerum  .•  Gr. 

6.  Quam  speciosum  .-  quim  decet  canos  senesque  judicandi  offlcium  :  qaim  congruit  aeniO' 
ribus  cognoscere  consilium,  quod  denl  exquirenlibus .' 

7,  ^eferani«,  senibus,  0tor<(wfo«  honoratis,  optimalibus. 

9.  Novem  insuspicabilia  :  noYem  cogitationet  aeu  sosplciones  beates  exisliroavi  in  corde  meo, 
Gr.  novem  enim  iatlbeati  :  1.  in  prole  felix  ,  2.  diu  viveni ,  valensque,  3.  qui  videt  subveraos 
inimicoe,  4.  ru\  uxor  prudena  obtigit,  5.  cujas  verba  irreprebensa  sunt,  8.  qui  non  servit  indig- 
nis, 7.  qui  habet  amicum  verum  ,  8.  qui  Jura  aua,  quaque  opua  habeat,  enarraturüa ,  anrera 
attentam  ac  benevolam  nactua  est ,  9.  qui  tnvenit  sapienlia m  :  bsc  novem  exequitur  i  ^  11 
ad  14.  Decimum  auicm  omnia  supcrgressUm,  limorem  Domini,  f»  13,  14, 15,  16.  Sand  vivenlem 
valentemqoe ,  ac  videniem  subversos  intmicos ,  pro  duobus  nomerarous  :  alioquin  octo  Uin- 
tilm  essent  bona ,  ac  nonum  excidissel :  quod  autem  pro  aroico  vero ,  ^.  13.  Gr.  habet,  pru- 
dentiaan,  vix  ä  sapientift  scientiAque  seoernitur »  quam  nono  loco  rerert.  Qno  loco  sapienliam 
inleiligas,  prout  apud  homines  sumiiur  :  ciim  vera  sapienlia  sit  timor  Domini ,  decimo  gradu 
memoralus.  De  inimicia  verd  subversis  ,  meminerlmua  nos  audiro  hie  sensus  humanoe ,  per 
quos ,  velut  per  gradus  dcvenimus  ad  summam  iiiud ,  verumque  et  divinum  bonum ,  limorem 
Domini. 
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Beatas  «pü  Imrentt  pradentlam ;  et  qui 
Bamt  in  aures  aadlentiam. 

Qoim  magnas  est ,  qui  Invenit  sapien- 
tlam  I  sed  non  est  super  Umentem  Domi- 
mun, 

Timor  Domini  saper  omnia  se  saperpo- 
fuit: 

QuI  tenet  illum ,  eoi  assimilabitar  P 


Omnem  plagam ,  et  non  plagam  cordls : 

Et  omnem  neqaitiam ,  et  non  nequi- 
tiam  mulieris : 

Omnem  obductionem ,  et  non  obductlo- 
sem  odlentium : 

Et  omnem  yindictam ,  et  non  Tindictam 
Inimicorum. 

Non  est  caput  super  caput  colubri : 

Et  non  est  Ira  saper  Iram  inimici.  Com- 
morari  leoni  et  draconl  placebit  mihi, 
quam  habitare  cum  muliere  nequam. 

Blalitla  mulieris  immutat  faciem  ejus, 
et  obcsBcat  yultum  ejus  quasi  saccum.  In 
medio  proiimorum  saorum 

Goncidet  vir  ejus ,  et  aadlens  suspirarit 
amarö. 

Brevis  omnis  malltia  ad  malltlam  mu- 
lieris :  Bors  peccatoris  cadat  super.  iUam. 

Ascensns  arenosus  in  pedlbus  veterani : 
alc  muller  linguata  viro  quieto. 

Ne  procidas  ad  speciem  mulieris,  et 
non  concupiscas  mulierem. 

Ira ,  et  irreverentia,  et confuslo  magna; 
mulier ,  si  subministret  vlro  suo. 


12.  Beatus  qui  Invenit  amlcmn  vemm  f 
et  qui  enarrat  Justitiam  auri  audientl. 

13.  Quam  magnuB,  qui  invenit  sapien- 
tiam  et  scientiam !  sed  non  est  gaper  ti- 
mentem  Dominum. 

14.  Timor  Dei  super  omnia  se  snpeipo» 
suit. 

15.  Beatus  homo»  cui  donatum  est  ha- 
bere timorem  Dei :  qui  tenet  Illom ,  cid 
assimilabitar  ? 

16.  Timor  Del  initium  dilectUmis  cjos : 
fldei  autem  initium  agglutinandum  est  aL 

17.  Omnis  plaga  tristltia  cordls  est :  et 
omnis  malltia ,  nequltia  mulierla. 

18.  Et  omnem  plagam ,  et  md  plagua 
videbit  cordls  : 

19.  Et  omnem  nequitlam  p  et  non  ne- 
qultlam  mulieris  : 

20.  Et  omnem  obductum ,  et  ncsk  ob- 
ductum  odlentium : 

21.  Et  omnem  vlndictam ,  et  non  Tin- 
dictam inimicorum. 

22.  Non  est  caput  nequioa  super  caput 
colubri : 

23.  Et  non  est  ira  super  iram  mulieris» 
Gonunorari  leoni  et  draconl  placebit, 
quam  habitare  cam  mullere  neqoam. 

24.  Nequltia  mulieris  Immutat  fiiclem 
ejus,  ei  obcsecat  vultum  säum  tanquam 
ursus :  et  quasi  saccum  ostendit.  In  medio 
proxlmorum  ejus 

25.  Ingemuit  vir  ejus,  et  aadlens sospl- 
ravit  m^cum. 

26.  Brevis  omnis  malitla  super  maliüam 
mulieris  :  sors  peccatorum  cadat  soper 
lUam. 

27.  Slcut  ascensus  arenosus  in  pedibot 
veterani,  sie  mulier  linguata  honiini 
quieto. 

29.  Ne  resplclas  In  mulieris  speciem, 
et  non  concupiscas  mullerem  In  specle. 

'29.  Mulieris  Ira ,  et  irreverentia ,  et  con- 
fuslo magna. 


16.  Timor  Dei,  Hlc  venna  in  SixtinA  deett,  sopplendut  ex  alili  codiclbot.  fidei  aaim  M- 
Utan  ttggiutimmdum  ut  ei :  Gr.  fldes  inilium  aggltttlnindi  se  ei ,  slve  acyslutinalionls  (oobjudc- 
tioiiiB)  cam  eo. 

17.  Omnis  plaga  :  alia  lertio  sequeDlis  obacora  et  imminala  ;  Gr.  deeal. 

IS.  19.  Om>iem  plagam  :  videbit  vir  «quo  animo,  eed  non  plagam  cordii,  UtA  et  whienU » 
flruatrato  amore  et  violaia  Ode,  infirA,  91 ;  xxvi.  s  ;  xxvii.  M,  2s.  ita  Bt  omnem  nequiUams  ikI 
wm  mulieriSf  tanU  etl  vaft'iUe :  tot  artea  noeendi  noviL 

30.  Omnem  obducium  :  impetoin  advert«  forUin«. 

21.  Omnem  vindiclam  :  eiiam  i  pubiicA  poiettaie;  ettenim  exorabOis :  icd  noa  Wnfc»- 
tum ,  qui  10  uec  evilari ,  nee  placarf  sinuot. 

24.  Obcoecat  (obacurat)  vu/(iffR  ejus  :  exaiperando  alquo  elTerando :  i  oativl  forvft  inui 
tpeclem  mutat.  Tanquam  saccum  ostendit :  rugoaum  ei  squalidum  bcit. 

25.  Modicum  :  preiso  dolore  scilioet.  At  Gr.  aospiravit  amard  :  modicnin ,  Ibrti  i  seqoeiti 
petilam. 

n.Jscensus  arenosus  .-  tarn  gravit  verbota  mulier  viro  quieto,  quim  grave  est  aeni  gras 
sari  et  obrepere  per  clivurn  arenotum ,  nulle  pedum  ftilcimento. 
29.  Biulieris  ira^  et  irreverentia :  Inverecttndia :  et  con/Usio ,  cauu  padoris  magna:  addit 


CAPUT  XXVI. 


Sit 


80«  Möller,  8l  primatnm  habeat,  ood> 
traria  est  Tiro  auo. 

81.  Gor  homlle,  et  freies  trlstls»  et 
plaga  cordls ,  muller  nequain. 

32.  ManuB  debiles  et  genna  dissolata  » 
muller  qa»  non  beatlfleatylnmi  suimu 

33.  A  mullere  iiüUiim  factum  est  peo* 
catl ,  et  per  illam  omnes  morlmur. ' 

34.  Non  des  aquas  tu»  exltum ,  nee  nuv- 
dleum  :  nee  mulieri  netpiam  yenlam  pro* 
deundl. 

35.  Si  non  ambulaverit  ad  mannna 
tuam ,  confundet  te  In  eonspecto  Inlm^ 
conim. 

36.  A  camibus  tuis  abscinde  illam ,  ns 
semper  te  abutatnr. 

CAPUT  XXVI. 

De  mviiere  band,  i,  3,  l.  xeloiypa ,  s  et  seq.  muUer  nequam,  lo  et  seq.  fbnüearice  indida  » 
19.  /Ilfa  Hnferecunda ,  is  et  seqq.  mutier  bona,  10  et  seq.  äjMMlUd  ad  peeeaUtm  tramttua 
quam  odiotuM,  M.  n. 


Gor  humlle»  et  faeiee  tristls»  ei  plaga 
cordls ,  muller  nequam. 

Manns  debiles ,  et  genua  dissoluta,  qus 
non  beatifleablt  Timm  suum. 

A  mulieri  Inltium  peccati ,  et  per  illam 
omnes  morlmur. 

Ne  des  aqu»  exltnm »  nee  mullerl  n»> 
quam  potestatem. 

Sl  non  ambolaTerlt  ad  maaum  tuam,  k 
earnibus  tuls  abselnde  Illam. 


SIXTINA  TEHSIO. 

Mulierls  bon»  beatus  tIt  :  et  numerus 
annorum  iülus  duplex. 

Mulier  fortis  oblectat  virum  suum  :  et 
annos  illlus  impleblt  in  pace. 

Pars  bona  muller  bona ,  in  parte  ttmen- 
Unm  Dominum  dabltur. 

DlYitls  antem  et  pauperls  cor  bonum  in 
oani  tempore  vultus  hilaris. 

A  tribus  Umuit  cor  meum ,  et  in  quarto 
&cie  supplicayi ; 

Delaturam  civitatis ,  et  collectionem 
tnrbiB, 

Et  cainmnlam  mendacem,  super  mor^ 
tem  omnia  gravia. 

Dolor  cordls  et  luctus ,  muller 

Zelotypa  in  muUerem  idotypam ,  et  fla- 
gellnm  lingue  omnibus  conmiunicans« 
Booum  Jugum  quod  moyetur,  muller 


VERSIO  VULGATA. 

1.  Mulierls  bonas  beatus  rir:  numerus 
enim  annorum  illlus  duplex. 

2.  Muller  fortis  oblecUt  virum  suum  : 
et  annos  vlte  lUius  in  pace  implebit. 

3.  Pars  bona  muller  bona,  in  parte  ti* 
mentlum  Deum  dabltur  viro  pro  (kclis 
bonis. 

4.  Divitlsautem  et  pauperls  cor  bonum» 
in  omni  tempore  vultus  illorum  hilaris. 

5.  A  tribus  timult  cor  meum,  et  ia 
quarto  facies  mea  metuit : 

6.  Delaturam  civitatis,  et  collectionem 
populi : 

7.  Calumniam  mendacem :  super  mor- 
tem onmia  gravia. 

3.  Dolor  cordls  et  luctus,  muller  lelo- 
typa. 

9.  in  mullere  ielotyp&  flageUum  llngu»» 
onmibus  communlcans. 

10.  Sicut  boum  Jugum  quod  movetnr» 


Gr.  caottiB ;  aempe,  li  lalmiinisbret  viro  (quo  vlrtt) :  kl  enim  et  rlro  tnrpe,  et  mulieri  caiu^ 
•operbieodi  ae  ssTieiidl  in  vinun. 

Sl.  Plaga  eordli :  vlde  is. 

SS.  J  muUere  :  ei  Gen.,  ni. 

3S.  Jd  mmum  tuam  :  ad  imperimn  taiam ,  instar  Jugiüis  freno  obsequeatli. 


4.  Dipiliis  autem,  Sive  diviUs ,  live  pauperls  cor  Ifetum,  vulUun  exhUarat :  qua  senleati« 
leferri  videinr  ad  f.  a. 

6.  DeUuuram  etviialU :  Gr.  ikuXelk»,  Civitati  crimen  lllstom ,  nee  privtllf  tanldm ,  sed 
univeri«  oommunilati ,  per  calumniam.  CoUectionem  popuU :  Gr.  tnrlMB,  aive  iBaondit«  mal- 
litudiotf .  Caiumnlam  meudaeem :  mendacium,  Gr. 

i.  Holor  eordli.  Quartom  Ulud,  ima  peciorii  vuloerani  :  MuUer  zeloigpä  :  sive ,  nt  babet 
Gr.,  «nula  muIleri ;  urant  enim  te  mutod  «mul«  finmin«,  vimmque  velut  In  medio  depr»- 
benwim  reqaieieere  non  ilBunt. 

9.  in  muUere  zeUttwA,  ilve  mnulS ;  est  flageUmn  llnyaKB,  cmnibue  eommunteam  i  slve 
eonaMiBe.  Indicat  maledleU  communieiU  ae  dlüipaU  in  vulgBS. 

lt.  Boom  Jugum :  coiOaglnm  Jngnm  qnoddam :  quod  mouetur ,  eoneuUtBr ,  dbtrabtlnr « 1»» 
eenisqne  Ibrtnr  motibos  s  gaJtfvd/ayen  i  uM  viro  booo  nnUer  nequmn  eopulainr. 
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ECCLESIäSTICÜS. 


iieiiaam ;  qai  tenet  iitam ,  qBaBlfB&  appre- 
hendit  scorpionem. 

Ira  magaa ,  imllier  ebrlon :  et  torpitn- 
dinem  suam  ntn  eontegct. 

.  Foroicatlo  miifierls  In  extoMentti  ocu> 
lonm,  et  im  paljpebrls  illiiu  i^aoBcetur. 

In  UM  noo  averlcale  se,  flnaa  eosto- 
diam ;  ne  inventft  reminioae ,  utatar  te. 

BoBt  irrevflraiitem  «ciiliiiB  csve ;  ei  n» 
mireris,  si  in  te  deliqoerit. 

SiOBt  vIstor  Blticns  M  aperlt,  et  ab 
tmak  upA  proslmi  bibet ,  oantia  omnem 
palum  sedebit ,  et  contra  sagittam  aperlet 
pbareUam. 

Gratia  mulieris  delectabit  yiram  suum, 
et  ossa  lUius  impinguabit. 

Scientia  ipsius. 

Datum  Domini  est  mulier  taciturna :  et 
non  est  commutatio  eruditse  anims. 

Gratia  super  gratiam ,  mulier  pudorata : 

Et  Don  est  pondm  omne,  dlgn««  oon- 
tinentis  anim«. 

Soi  exoriens  in  altisslmls  Domini,  et 
species  mnlieri»  bon»  in  oroameBto  do- 
mAs  suc 

Lncema  loceae  super  candelabT«rm 
Banctum ,  et  species  faciei  in  setate  stabil!. 

Golumn»  anreie  super  iNiftlm  argenteam, 
ti  pedes  decopi  In  peetoi^us  stabiiis. 


In  duobus  contristatum  est  cor  meam , 
et  In  terüo  iraoundia  mihi  advenit. 

Vir  beliator  deficienB  per  inoplam  :  et 
Tiri  sensati  si  contemnanttir. 


Ita  et  mulier  neqnam  :  qnl  tenet  lllam, 
quasi  qui  apprehendit  scorpionem. 

11.  HaUer  eferioea ,  Ira  magna :  dt  eMh 
tumelia  et  tnrpltudo  tlUos  non  tegetor. 

12.  Fevnteatio  miditria  in  «KtsBeaCÜ 
oculorum,  et  in  palpcbris  UH»  a^DOsea» 
lor« 

13.  In  fllia  non  aTerten^  se ,  ftma  ei»* 
tedlam ;  «e  inrfcntä  oeeRkme,  aMnr  ee. 

14.  Ab  omni  irreverentia  oenkMnmi  ^» 
cavi;  «t  «»«Ireris,  sl  te  ne^etertt 

15.  Sicut  viaHor  sitieiw  ad  fenteH  m 
aperiet ,  et  ab  omni  aqu4  proximi  bü>et, 
et  contra  omnem  palum  sedebit,  et  contra 
omnem  sagittam  aperiet  pharetram ,  do- 
nec  deficiat. 

16.  Gratia  mulieris  sednlie  delectabit 
virum  suum ,  et  ossa  lllius  impinguabit. 

17.  Disciplina  illtus  datum  Dei  est 

18.  MuUer  sensata  et  tacita,  nen  «st 
immutatio  eroditae  anim». 

19.  Gratia  super  gratiam,  mnlier  saocta 
et  pudorata. 

90.  Oamis  autem  ponderatto  noa  est 
digna  continentis  aaims. 

21.  Slent  soi  oriens  mundo  in  alGsilmis 
Dei ,  Sic  muUerifl  bonoe  qpeef ea  in  oma- 
meatwn  dornte  ejns. 

22.  Lucema  splaadeM  mper  endeli- 
brum  sanctum,  et  species  faciei  super 
stdtem  stabilem.     • 

23.  ColumnsB  aure»  super  bases  ar;^ 
toaa,  et  pedes- firmi  super  plantas  stalaüs 
mulieris. 

24.  Fnadufmenta  ntema  snpra  petram 
solidam ,  et  mandata  Dei  in  corde  rnnlie- 
rts  sanettt. 

25.  In  duobus  contrfetafura  est  cor 
meum,  et  in  tertio  Iracundia  mihi  adve- 
nit. 

Sß.  Vir  beliator  deHeiens  per  faiopiam : 
et  vir  seneatOB  contemplos : 


n.  In  extollenliä  oeulorum :  in  inTerecundiH  et  protervi^,  et  in  palpebris  :  in  molliUe  : 
qQatw  »am  tili  ocufl ,  quos  vocat  Petros  adalteril  plenos.  11.  Pel.,  it.  I4. 

13.  In  fllid  non  avertente  se :  A^tuTpinru ,  quod  etiam  inverecundtm  sonaL 

14.  Irreverenüd:  inTereeundo  oculo:  Gr.  Si  te  neglexerit  .-li  maniu  taadc^merU.  Tide  Gr. 

15.  Sicut  Viator  sUiem  ab  omni  foule  potat ,  laatuaqae  ad  »00001  ptlim  eOMktobK ,  ac  de- 
llget  tenioriam,  ei  sicut  qui  lela  congerit,  ad  omnem  lagillam  pharetram  aperiet ,  donec  defi- 
tM  locosjsic  pnella  inrerecanda  omni  amori  patet ,  qnod  aiictor  per  modeatiam  relicet. 

18.  Malter  sensata  :  lupple,  doQum  quoque  Oei  est,  ex  antecedente.  Ifon  est  immidatfo  .- 
eommntatio ,  prellum ,  eruditoß  animce. 

22.  Candelabrum  sanctum  ;  in  templo  :  species  faciei  :  forma  palebriUido  :  auper  «fatem 
stabilem :  maturam ;  en  speeios  pudic»  moUeris,  sanctun  qaid»  ei  OMidciabri  «aacti  bcibos 
oomparaium. 

23.  ColumniB  aureas :  palchra  pulchris,  firma  firmls  fulu,  compant  nmlieri  super  pUmias 
llrmis  ▼estlgüscoMiflteati,  nee  Tag«  atque  inoiMBposit0;qaöd  magis  ad  animum  retoreadMa,« 
Ten.  seq.  stabiiis  mulieris ,  «i^ectfoC« ,  reols,  bene  libraki corpore  :  qiidd  auteaa  pro  c«^«^ 

qjiod  Vulgalua  iegiase  videuir,  id  est,  firaMmeatiiipedui)  aea  ptaatis,  Grso. "-^ 

«-cpyor$,  pectoribui » nuUo  seniu » ottnio»  repadiMdum» 


habet 


CAPUT  XXVII.. 


a» 


Ragfeilenskliislltlft  ad  peceatom ,  Do- 
■ton»  panAit  eun  ad  rhemikbeaflii. 

BtfBcHd  exaetnr  negoHaiia^  delicto;  et 
aaiJuatUkiaMiir  caupo  ä  peccato. 


sr.  Et  (fol  tfansgredttiiT  k  Jnstitia  ad 
peccatam,  Dens  paiavit  eam  ad  ihutt^ 
phaeam. 

28.  Bus  Bpeelei  dh&cUeB  et  perieuloso 
mihi  apparuenmt :  difflcild  exnitur  negiK 
tians  k  negligentia ;  et  non  Jastiflcabitur 
«aap«  k  peocatia  iabionim« 


CAPUT  XXVII. 

ifiopta ,  avariUa ,  emptlo  et  vendMo  ,1,2,3.  fOgUaiionum  ertbrallo ,  5.  eultura  animorwm 
6.  ex  Sermone  quemvis  explora,  8.  qucerenda  jusUUa  ;  veriUu ;  juramenUi ,  is.  maleäicla 
infUa  amieiUa :  areanarwn  prodUio,  ii  ei  leqq.  äi$9tmulator  sibi  ipais  accersit  pcenam^ 
tS'atMfq. 


SIXTISA  YEasio. 

Propter  indifferens  multi  dell<|iiermrt  : 
6t  qol  q4HBrit  locapletari ,  avertet  oeulam. 

In  medlo  eompaginifl  lapidam  palus 
flgetur,  et  Inter  medium  venditionis  et 
«Dptionis  angastlabitur  peceatum. 


Si  non  In  timore  Domini  tenuerlt  ae  in- 
stanter, cit6  subvertetor  domua  ejus. 

In  perenasurft  cribri  reraanet  fhnus;  sie 
qnisquilifle  liomlnls  In  cogltatione  ejus. 

Vasa  flgnli  probat  fornax,  et  tentatie 
hominis  in  sennocinatlone  ejus. 

Caltttiam  ligni  ostendit  fructus  ipsius ; 
Sic  verbum  excogitatum ,  hominis  cor. 

Ante  sermonem  non  landes  vlrum ;  liiec 
enim  tentatlo  est  liomlnum. 

Si  sequaris  Justitiam ,  apprehendes  :  et 
indues  illam ,  quasi  poderem  honoris. 


VolatiUa  ad  slbi  similia  divertent;  et 
Terftas  ad  eos,  qni  operantnr  ipsam,  re- 
vertetur. 

Leo  venationl  Insldiatmr  :  sie  peceata 
operantlbus  iniqua. 


VERSIO  VULCATA. 

1.  Propter  inoplam  multi  deliquerunt  r 
et  qui  querlt  ioeapletari ,  avertit  oculum 
suum. 

Z.  SIciit  in  medio  eompagfnis  lapidum 
palus  flgitur,  sie  et  inter  medium  vendl* 
tionis  et  emptionls  angustiabitar  pecca* 
tum. 

3.  Conteretur  cum  delinquente  delic- 
tum. 

4.  Si  noB  in  timore  Domini  tenueris  to 
instanter,  cito  subvertetur  domus  tua. 

5.  Sieut  in  percussurft  eribri  remaneblt 
pulvis ;  sicaporia  liomlnis  in  cogitatu  iliius» 

6.  Vasa  flguli  probat  fornax ,  et  homine& 
justos  tentatio  tribulationis. 

7.  Sieut  TUsUcatlo  de  iigno  ostendit 
fructum  illius,  sie  verbwn  ex  cogltata 
cordis  hominis. 

8.  Ante  sermonem  non  laudes  virum  ; 
baee  enim  tentatlo  est  liomlnum. 

9.  Si  sequaris  justitiam,  apprehendes 
lilam  :  et  indues,  quasi  poderem  honoris% 
et  inhabitabls  cum  ek ,  et  preteget  te  in 
sempltemum ;  et  in  die  agnitionis  Inve* 
nies  flrmamentom. 

10.  VolatiUa  ad  sibi  similia  conveniunt; 
et  Teritas  adeos ,  qui  operantur  illam ,  re- 
vertetur. 

ti.  L«o  venationi  Insidlatur  semper: 
Sic  peceata  operantibus  iniquitates. 


38.  IfegoUant :  mercator  :  ä  negligetitiä  :  mercatara  opuv  sotllcitnm :  eaupo  ä  peccalis  la^ 
blorum  •  an  cauponaria  scalena  mendaciis  ioQato  rerum  pretio. 

I.  Avertit  ocidam  :  i  lege,  siTe  k  maus  imminenUbas ,  quorum  afaritia  radix  est.  I.  Tim., 
Tl.  10. 

I  3.  Angustiobitwr  peccatum  ,  auyT/»i6«{9rroci ,  constriDgelur ,  flrmabitur. 

3.  Conteretur  :  alla  vereio.  Cum  delinquente :  abesi  i  Gr.  neqae  ullum  hal>et  sensnin. 

s.  Sieut  in  percussurä  ( conciusione)  cribri  remanet  pulvis  :lapllli,  arena,  sie  aporla, 
dabllatio  in  cogitatuM  raüocinatione  liominis:  relat  cribraiione  qu&dam  bona  malare  consilia 
ieeemmilor.  # 

T.  Sieta  rusüetitto :  Tide  Gr.  in  quo  tarnen  non  nibil  desfdere». 

ft,  Poätrem  :  IHiisIiibcb  ?esieni. 

10.  f^eriun quM  üperamur  iUum  :  tracian«,  medlunmr ,  eam  eiqae  assoeseitnt. 

II.  Leo  venationi,,»,  sie  peceata.  Ubl  consaetiidlneni  peeoandl  fecerlSf-repenie  ac  tanqaana 
ex  oeculto  irruanl,  et  imparato«  raplunt. 
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ECGLESIASTICÜS. 


Hamtlo  t>U  temper  Baplentla  :  stultos 
Mtem  ut  lona  mutatar. 

In  mddio  Insenntoram  aerva  tempas : 
hl  medio  aatem  eogitantiam  aasldaiis  esto. 

Narratio  fiitaoram  odioia ;  et  rUua  eo- 
ram  In  deUcils  peccatl. 

Lo<piela  mulUiin  jarantU  arriget  ca]^- 
los;  et  Jurglum  eoram  obtoratlo  aoriam. 

EflTüsio  sangoinU  rlxa  saperbonim :  et 
maledictio  illorum  auditus  gravis. 

Qal  denadat  arcana ,  lldem  perdidit ;  et 
son  InTeniet  amienm  ad  animum  säum. 

DlUga  amlcum » et  eonjangere  flde  eam 

Sl  aatem  denadaverto  aliscoiua  Ullas , 
aon  persequaris  post  enm. 

Sicut  enim  perdidit  homo  inlaücom 
soom;  sic.qui  perdidit  amicitiamprozlml. 

Et  Bleut  qal  dimisit  avem  de  mana  suA; 
tfe  dimlslsti  proxlmom ,  et  non  eom  ca- 
ples. 

Non  iUam  seqoaris,  qaoniam  longd  dls- 
ceislt  et  effugit  qaasl  caprea  de  laqueo. 


Oaeniam  valnus  est  eolUgare  :  et  male- 
dlcti  est  concordatio  : 

Qal  autem  denadaTit  mysteria,  despe- 
raTlt 

Annaensoculo  fiabrlcat  iniqaa;  et  nemo 
Ipsom  removebitab  ipso. 

In  conspecta  oculoram  taoram  indulr 
cabit  OS  tuam ,  et  saper  sermones  tuos  ad- 
mlrabitor.  Novlssimd  aatem  penrertet  os 
saam*,  et  in  yerbis  tuls  dabit  scandalam. 

Malta  odiTi ,  et  non  coeqaaTi  ei ;  et  Do- 
minus odiet  illum. 
Q«i  in  altom  mlttit  lapidem,  super  caput 


13.  Bomo  sanetna  In  siipieBtl&  manet 
sicut  sol :  nam  Btultns  aicat  lona  mata* 
tur. 

13.  In  mello  insensatorom  aerva  ver- 
bum  tempori :  in  medio  aatem  cogltan» 
tium  assiduus  esto. 

14.  Narratio  peccantiam  odiosa  :  et  ri- 
SOS  illoram  in  deliciis  peccatl. 

15.  Loqueia  multum  Jorans  horrlpila« 
tionem  capiti  statuet;  et  irreTerentia 
ipsios  obtoratlo  aurium. 

16.  EffUsio  sanguinis  in  rlxA  saperbo- 
rum:  et  maledictio  illoram  auditos  graris. 

17.  Qoi  denadat  arcana  amlci,  fldem 
perdit :  et  non  inveniet  amienm  ad  ani- 
mum suom* 

18.  Dilige  proxlmom,  et  eonjungsre 
flde  cum  lUo. 

19.  Qoöd  si  4enodaveriB  aheconsa  lUif», 
non  persequeris  post  eom. 

20.  Sicut  enim  homo  qui  perdit  anricom 
suum;  Sic  et  qui  perdit  amicitlam  proxi- 
mi  sul. 

21.  Et  Bleut  qui  dimittit  avem  de  manu 
suA  :  Sic  dereliquistl  proximam  taom ,  et 
non  eam  capies. 

22.  Non  illum  seqnaris ,  qnonlam  iongft 
abest ;  effügit  enim  quasi  caprea  de  la- 
queo ,  qaoniam  Tulnerata  est  anima 
ejus. 

23.  Ultra  eum  non  poteris  coUigare :  et 
maledicti  est  concordatio : 

24.  Denudare  autem  amlci  mysteria» 
desperatio  est  anim»  InfeUcis. 

25.  Annuens  ocuk)  fiibrlcat  inlqoa;  ei 
nemo  eum  abjiciet : 

26.  In  conspectu  oculorum  tuorum  con* 
culcablt  08  suum ,  et  super  sermones  tuos 
admlrabitur  :  novissimi  autem  perrertet 
08  suum, et  in  verbis  tuls  dabit  seanda- 
lum. 

27.  Multa  aodivl ,  et  non  conqoaTl  el; 
et  Dominus  odiet  illum. 

28.  Qui  in  aitum  mlttit  lapidem,  si^er 


IS.  im  medio...,.  ierva  verbum  tempori :  hebraUmiu ,  pro ,  lerTt  lempoi,  ii?e  opportanita- 
teoi,  ut  liabei  Gr.  parcö  et  cdm  lempufl  reaqite  poslubit ,  Terure  cttm  InsipleDtibos :  at,  i»  aa- 
dlo  cogitanUam ,  intelllgentiaui ,  <u»idiuu  esto . 

is. /rretreremia ;  Gr.  Jarglani  eorum,  obtwaüo  awiuiii ;  propter  jaramenla  iniefwrti* 
VIdewqq. 

19.  QiM  ti  demidaverlt :  Tide  f.  n. 

tt.  Qiü  perdit  amicam :  qal  cadit.  Seaiof  est  proditioneia  areanl  cadem  eiae  amiciti« ,  nac 
nagia  reaurgere  cosam  ac  mortiiam,  quam  amicum  (aut  iaimlcum)  aeei  dedllttn.  'Vide  an- 
ienaTen.32,  2S,34. 

as.  Non  poteris  cdUgare :  obUga^  Tolauf.  Ylde  Gr.  cajni  aeaau  ett ,  ot  oMigarl  etaaaarl 
valnaa ,  iu  malediclaoa  resarciri  pone;  at  areani  proditioae  rem  ia  dfisperaUooMB  addad. 

ts.  jitmuens  oeulo,  HAo  phrasi  desigoatur  artifez  plara  nutiboa  qaim  ferbU  eoatteleBa :  oaa- 
»la  mal«  rei  diailmulaior,  de  qao  iuprA,  ztx.  9S.  et  Pror^  n.  if ;  1.40.  Jfemo  esm  okl*€ei  * 
mpMdecUoat  Ictot  Un  eaati  cooeinnantisdokM. 

ai.  Non  oocBquwi  ei  qaenquaai ;  nihil  «qod  odi  atqae  Ipioai. 


CAPUT  XXVIII. 


5S5 


taom  mittlt :  et  piagt  dolon  dlTldet  toI- 


Qiü  foreun  fodii,  Ineidet  In  eam;  et 
qai  atatiiii  laquenm,  in  eo  eapleUir. 


Qoi  fecit  mala,  saper  Ipeum  UiTohen- 
tiir  ei  non  agnoacet  unde  adveniant  sibL 

niuBlo,  et  improperlum  raperborum » 
et  Tlndleta  sicai  leo  buldiabitar  Uli. 

Laqoeo  caplentur,  qnl  oblectantnr  eara 
Ja8lorum;et  dolor  oonaumet  Ulos  ante- 
foam  morlantor. 

Ira  et  ftiror ,  eUam  hmc  sont  abomlna- 
tiones,  et  Tlr  peecator  continena  erlt  illo- 
nun* 


capnt  tfiaA  eadet  t  et  plaga  doloaa ,  ddkwl 
dlTldet  Tulnera. 

39.  Et  qul  foTeam  fodlt ,  incldet  In  eam  t 
et  qol  ttatolt  lapldem  proximo,  offeodet 
In  eo  :  et  qul  laqaeum  alii  ponit,  perildt 
inUlo. 

30.  Faclenti  neqalnlmnm  consilinm» 
snper  Ipenm  derolTetor  :  et  non  agnoam 
ondeadvenlatUll. 

31 .  llluBlo ,  et  Improperlum  aoperbonmif 
et  vlndlcU  filcnt  leo  insidiabitar  IUI. 

32.  Laqueo  peribunt  qui  oblectantur  casa 
jQBtoram;  dolor  autem  conanmet  llloe 
antequam  morlantur. 

33.  Ira  et  lüror,  ntraque  exeerablUa 
sunt,  et  Tlr  peccalor  contlnena  erit  UIih 
nun« 


CAPUT  XXVIII. 

Jfon  ttfcifcejidiim,  I ad  10. non oontefideiMfiim«  10, et leqq.  biUtiguU^i^  lingua  ierlia,  an 
»erensjurgia^  10  et  Mqq.  coniinendtB  aures  ei  o$,n,  sermones  suos^iiUqu$  purgei, 

90,90. 


SIITIRA  TiaSIO. 

Qnl  Tindlcat ,  k  Domino  invenlet  Tlndlc- 
tam;  et  petita  UlioB  serrans  aerrabit. 

Remitte  injnriam  proxlmo  tno :  et  tune 
deprecanti  tibi  peccata  solventur. 

Homo  homlni  reaerrat  Iram ;  et  k  Deo 
quierit  medelam. 

In  bomlnem  simllem  aibi  non  habet 
misericordlam ;  et  de  peccatia  suis  depre- 
catur. 

Ipae  cäm  earo  slt ,  reaenrat  iram  :  quis 
propitlabit  peccata  111  los? 

Vemento  noTlsalmormn ,  et  deslne  ini- 
micari : 

Tabitndlnia  et  mortis :  et  permane  in 
niandatia. 

Memorare  mandata;  et  ne  Iraacarla 
proxlmo , 

Et  teatamentum  Altlaalmi,  et  deapice 
ignorantlam. 


vxaaio  yoLGATA. 

1.  Qui  vlndlcarl  Tult,  k  Domino  InTe- 
niet  Tlndictam  :  et  peccata  llllua  aefvana 
aerrabit. 

2.  Relinqae  proxlmo  tue  nocenU  te  t  et 
tone  deprecanti  tibi  peccata  solventur. 

3.  Homo  homlni  reservat  iram,  et i  Deo 
quiBrlt  medelam. 

4.  In  hominem  simllem  sibl  non  habet 
miaerlcordiam ,  et  de  peccaUs  suis  depre- 
catiir. 

5.  Ipse  cum  caro  slt ,  re^rrat  iram ,  et 
propiUationem  petit  k  Deo :  quIs  exonüi>it 
pro  delictis  illius  ? 

6.  Memento  novltsimorum ,  et  deslne 
inimlcari  r 

7.  Tabitudo  enlm  et  mors  Imminent  in 
mandatis  ejus. 

8.  Memorare  Umorem  Dei ,  et  non  Iraa- 
caris  proxlmo. 

0.  Memorare  teatamentum  AlUsslmi ;  ei 
despice  ignorantlam  proxlmi. 


as.  Plaga  doiOM  s  qni  eaoo  lein  ferit  per  tenebns,  lape  teipaaiB  Tolneral.  IHvtäet  vul- 
nera  :  dldncet;  ft>rte  etltni  TolBeribaf  difidet  camei. 
31.  IUu9io  et  Hnprcperlam,  poBoa  loiidUtrix ,  sical  leo,  Inieqoeiar  Olusoref ,  etc. 
33.  CofUinent  erU  Ulorwn :  obnoxla  s. 

%,  HeUifqme  :  dlmitte :  remitte  s  Gr. 

a.  Bomo  homM :  senriis  fervo.  Vide  Hatlh.,  Tna,  33. 

T.  TbMUHlo.....  im  numdaUe  ejnt :  sapple ,  In  nleliceniei :  ItttODtala  leineet  mortlf  pcsna  in 
Iransgrenorei  legifl,qaales  ilH  tont ,  qul  non  beneflMiunt  inimioo,  nee  pec«  qooqne  ^ni  re- 
daeunl  ad  aom;  uM  TerUiHianiit :  qnanld  magis  JnbeBtiir  ot  ipfttoi  silii  ?  Eiod.,  zun.  4,  s. 
Paulof  eUam  docei  velere  lege  Teiitaai  alUoneoi ;  Boau,  zu.  10 ,  90.  Yide  eüam  Uhid  DavMio 
«lUonenoi  deleiUnUf  de  Ntbilo.  L  Reg.,  zzt.  si ,  SS.  et  alle  pa«im. 

0.  Deepice ignorantiam: errorem : pfoxtaM le  hMtenlit :  vidoiar  enlm Igaorara kgeok  8iof 
mmitu  Uüi ;  non  enbn  editM  quid  fiicifmi,  Iino.»  uiu.  Oi* 


ECCLESIASTICÜS. 


AbsUne  k  lue ,  etminuM  pecoata. 

Homo  enim  iracundus  ineendet  titem  : 
•t  Ttar  peecator  tariialiU  amioeß,  et  in 
«Ndto  pacem  habenliiMi  imHlttit  calniiH 


Secundilim  materiam  ignis,  sie 
dcaecit  :  aeriindani  viitatem  hominis, 
Irw^ndfai  lUist  erlt  :  et  second^Ba  suIh 
stantiam  exaltabit  iramsoan  :  etseeo»* 
#■1  ftnnttatem  rix«  eaLardescet. 

Contentk)  feattnata  inceiidlt  Ignen,  et 
xixa  fflBtinaiM^effiiiidlt  tangulaem. 

Si  sufflaveris  scintlUam ,  exardesoet :  et 
£d  expneria  super  iiam.,  extioguetnr  :  et 
ntraque  ex  ove  tu«  proAciseiintar. 

Susorronem  et  billnguem  maledicere : 
muitos  enim  pacem  lia])ente8  perdidenmt. 

Lingua  tertia  muitos  commovit,  et  dis- 
perslt  illos  de  gente  in  gentem : 

Et  cHitates  mnnitas  destruxlt ,  et  domos 
magnatorum  subvertit. 


Lingua  tertia  mulieres  viriles  ejecit,  et 
privavit  illas  laborlbas  suis. 

Qoi  attendit  illi ,  non  inveniet  requiem^ 
nee  habitabit  cum  requie. 

Flagelli  plaga  livorem  faclet  :  plaga 
antem  lingus  comminuet  ossa. 

Multi  ceciderunt  in  ore  gladli :  et  non 
nt  II  qul  ceciderunt  per  llnguam. 

Beatus  qui  tectus  est  ab  eä ,  qui  in  ira- 
cundiä  Ulius  non  transivit ,  qui  non  traxlt 
jugum  lllius,  et  in  vinculis  lUius  non  est 
Ugatus. 

Jugum  enim  illius ,  jugum  ferreum  est ; 
et  vincula  illius,  vincula  ffirea. 


le.  AtaüD0<»  i  lite ,  et  nättom 

11.  Homo  enim  iracundus  incoidit 
lilem  :  et  Tir  peoeator  tarMM  mnden, 
et  in  ttfldiQ  paeem  htfcenHtnn  Imnittet 
inimicitiam. 

12.  Secundüm  enim  llgna  sUtsb  ,  sie 
ignis  exardestit;  et  aocamUlni  i^IrtailBm 
banilnit,  sie  iracimdla  ilUai  eflt,  «t  m^ 
cundüm  substantiam  suam  exaltabit  Iram 
sttaak 

13.  Cettamen     feitinatDm     inoendtt 
ignem,  et  U»  feattoaiB  eflaad&t 
nem,  et  linguatestlflcana  addueit  < 

14.  Si  Bufflaveris  in  selntiHnn,  qiwl 
ignisenydaUt :  et  si  ef^oeria  aoper  IMam, 
extingaetor:  nlnupieex  areproJIclBeifntnr. 

15.  Susurro  et  bilinguls  maledictoa  : 
muitos  enim  turbabit  pacem  habentes. 

16.  Lingua  tertia  muitos  commoTit,  et 
dispersit  illos  de  gente  in  gentem.   . 

17.  CtTttatesmuratasdiTitiim  destruxit, 
et  domos  magnatorum  effodlt. 

18.  Virtutes  populorum  concidlt,  et 
gentes  fortes  dtosolvit. 

>    19.  Lingua  tertia  mulieres  yiiatas  c^ecit, 
et  privavit  illas  laboribus  suis« 

20.  Qui  respicit  illam  ,  non  habebit  re- 
qniem;  nee  habebit  amlcum ,  in  quo  re- 
quiescat. 

21.  Flagelli  plaga  livorem  faeit  :  plaga 
autem  lingual  comminuet  ossa. 

22.  Multi  ceciderunt  in  ore  gladli :  sed  non 
sie  quasi  qui  interierunt  per  linguam  suam. 

23.  Beatus  qui  tectus  est  k  linguA  ne- 
quam,  qui  in  iracundiam  illius  non  trans- 
ivit, et  qui  non  attraxit  jugum  lUlus,  et 
in  vinculis  ejus  non  est  Ugatus. 

24.  Jugum  enim  illius ,  jugum  feiream 
est ;  et  vinculum  illius,  vinculum  aereum 
est. 


II.  Ittimicillam ,  calumnUm :  Gr. 

19.  S4etmddm  vtrtttlem  :  potentiam ,  vires.  Et  secmdum  sttbsianUofn :  qa6  diUor ,  et  poles- 
tale  flrmlor  ,  eö  iralior. 

13.  Certamen  fuUmUwn,,,.  lit  fesUnam ;  riza  soscepta  levi  anlno. 

14.  Utraque  ex  ore :  iodicai  rixas ,  vel  tccendi ,  vel  ezüDgui  adstanüum  aermoaibia. 

16.  Lingua  tertia :  oertiuima  lectio ,  quam  prsler  Volgatam  gr»ci  babeant  oodices  prasttn- 
tiaaiini.  Proverbialia  locuüo  in  CbaldaicA  Paraphrasi  frequena ,  ui  ad  Ps.  c.  Hcb.^  ci.  ven.  S.  el 
ad  Ptai.  cxxixz.  Heb.  cil.  vers.  12.  linguam  leriiam  volunt  esse  eam ,  qua  inter  duos  amioos 
serat  jurgia.  Unde  illi  pessima  quaeque  auribuunt ,  ul  l)ella  dissidiaqoe  inter  gentes ;  ble ,  ex> 
cidia  civiUlum ,  et  illuslriam  fiimiliaram  :  vers.  17  ,  18 ,  deniqne  conjugum  divortia ,  19,  etc. 
Reclö  autem  posl  linguam  duplicem  seu  fallacem  et  ancipitem,  vers.  is.  subdil  linguam  ter- 
tiam,  vulgi  usu  nouim.  Quod  verö  notal  Flaminius  ad  Vaileani  marginem  «DDcUUim  aMe  pro 
T/Mirqy ,  tertiam ,  T/scirqv,  seu  TcrpusrqjMiynvy  perforalam,  nemo  non  videi  ooajecturat  ease 
hominum  non  salis  oogiUnlium  quid  esset  lingua  rpinj ,  seu  terlia;  quamuam  ialeUigi  posMt 
Hogua  perforata,  quc  secrela  non  leneat :  quo  sensu  apud  Comicum : 

Pl«iMi»  riaunini  i«am ,  iiAe  tH/fam  Ulic  pnaao. 

M.  MtMeree  vfiwfoa^  mcdieret  fortes ,  qnemadmoddm  Vulgata  vertit  xzti.  2. 
tn.  Non  iic  qua*i  qui :  sie ,  redondat :  Vide  Gr.  Suam  .•  Gr.  deest  Hic  enim  noft  agitar  de  iis 
qniUngaa.f«a.patltranM  sed  qui  stsoluie  mala  liagoc  Tulneribua :  21, 23. 
23.  In  iracundiä :  qui  iralam  ei  s»Tietiieai>BOtt  eti  experluf. 


CAMJT  XXIX. 


Mmtb  niloi ,  num  iieqnUilDn ,  et  otiRs 
polUM  tofemiM  quam  Ula. 

Umi  «MtoeMt  plo»;  et  in  UmmA  flUto 
ntii  eooriMWBtiir. 

Qai  mUaqiHiBt  DenlfiiiHi ,  imidenC  in 
aaim  t  «et  esavdeMtln  Ulis,  et  mm  extin- 
guetur.  Immittetur  in  lllos  quasi  lea,  et 

^RMBft  PBtuSb  BefOBl  eVo» 

Ckofr^epi*  pOBMaDfoiioflk  loain  ^bIb* 


flttfgeBttiii  tumi  elMiiutt  tavni  aMigs : 
et  verbis  tuis  fac  jugum  et  «taleram  :  et 
ort  -Cuo  fftc  efltlum  et  veet^m. 

Attenle ,  ne  fertft  liAMiris  in  e&  :  ne  ca^ 
das  in  conspectti  in«lAftntlt. 


3k  M#r0  illSfifl,  mor»  neqalsiliiia,  et 
titillB  pettdft  tnfernuii  quim  Hia. 

2t.  Fenevennitia  Wla»  nen  permamMt, 
Bed  obtlmMtTiae  iqjVBtoriim  :  6t  In  flaoH 
fcnft  saA  non  comburet  justos. 

SfTk  Qni  reliiif  irtit  Benm,  ififadBitt  In 
lllam ;  et  exardelM  in  iHifr,  et  9»n  «tis- 
(guetur :  et  immittetur  in  illos  quasi  leo, 
let  quBSt  parAi»  tasAet  in«s. 

iqnam  noli  audf  re ,  et  ori  tuo  facito  ostfl  et 

fScf  SS« 

2^.  Aaram  tnnm  et  ai^erttum  tnuiA 
«onfla :  et  verbis  tuis  facito  iflatttimi ,  et 
-freue»  erl  tuo  reetes. 

M.  Et  sttende  ne  farM  labaria  ia  lingaft, 
let  cadas  in  conspeeta  Inimieorum  in^ 
Idfantittra  t!M ;  et  bK  caens  Itrae  iftuma- 
|biHa  in  inertem. 


CAPITT  XXIX. 


De  muiuo ,  et  fldejutsione,  toto  capHe :  camtä  miUub  accipiinte* ,  nee  solventes ,  4  ei  leqq. 
eoitfra  fwutmtin  dart  mutub,  ia  el  aeqt^  eleemoeyna,  14  et  Mfq.  sntfad  acetfUm, 
•fve,.26. 


SIXTIKA  TEBSIO. 

Qiü  faoit  rolaerioordian ,  ftsnerabilnr 
proxlmo  :  et  qui  prsevalet  manu  awä, 
mandata  aervat. 

Fceneran  proxlmo  in  tempore  neceasi- 
tatis  Ittk»  :  Ol  raran  ndde  pimimt  in 
tempore. 

GeanAnna  ▼eiijam ,  et  fldelitsr  age  cum 
llio ;  et  in  omni  teapoie  invenies  qood 
tibi  necessarium  est. 

Multi  quasi  inventionem  flOBtimiMrenint 
foHiua ,  et  praMtiterant  molestiam  iis  qni 
se  adJuTcrunt. 

Donec  accipiat,  oscuiabitur  manum 
ejus ,  et  in  pecuniis  proxlmi  humiliabit 
Tocem : 

Et  In  tempore  reddittonis  proCrahet  tem- 
pne,  et  reddet  verba  acedie,  et  tempas 
causabftnr  : 

Si  potnerlt ,  vlx  reddet  dimidlam ,  et 
computabit  illud ,  quasi  inventionem. 


VERSIO  VULCATA. 

1.  Qpk  faxSX  niaerieordimn,  fonerator 
proximo  suo :  et  qui  pnei^alet  manu ,  man* 
datasemt» 

2.  Fcsneitre  ppaKlmo  t«o  in  tempere 
necessitatis  illlus  :  et  iterum  redde  proxi- 
mo in  tempore  suo. 

3»  Gonibrma  verbum.  et  iMiter  age 
cum  «ilio :  et  in  omni  tempore  invenles 
quod  tibi  necessarium  est. 

4.  Multi  quasi  inventionem  sstimave- 
runt  foenus,  et  prasstiterunt  molestiam 
bis,  qui  se  adjuverunt. 

5.  Donec  acclpiant,  osculantpr  manus 
dantis,  et  in  premiasiOBibue  humlUant 
vocem  soam : 

6.  Et  In  Ipmpore  reddHionis  postniabit 
tempus ,  et  loqnetnr  verba  tiMili  el  nrar- 
mnnitfonum ,  et  tempus  causabltur : 

7-  Sl  antem  potncrit  rcddere ,  adversa- 
bitur,  solldl  vix  reddet  dimidium,  et 
computabit  illud  quasi  inventionem  : 


2S.  Quam  itla  :  mala  lingua. 

36.  Perieveranila :  non  lamen  valebit  semper ;  nam  vir  Unguosus  non  dlrlgetur  ( non  firma- 
blUir  )  In  terra :  vlrum  Injustum  mala  captent ,  etc.  Ps.  cxixix.  12. 

29.  Jurum  faiim....  confla :  expurgi. 

. 

t.  Qui  fmevatet  manu :  qni  manu  an  Ilberali. 

4.  MuUl  ^uä8i  invenUonmn  •  quasi  bonan  In? emom  ae  nMdtm  aeqairend«  rti :  Tertl  p^ 
Ml  lanqaa«  luemm  laeMpadaUim.  jßmmavenaH  fam^ :  naciid  aeceptaai ,  nee  reddfoia» 
pecuniam :  vide  veri.  7. 

a.  Ferba  tcedii :  hoc  est,  cnDCialionis.  Et  computabit  Illud  t paeanlam  eradlUm,  ^ßunl  >!»- 
veniionem  :  qnui  rem  l>ene  iofealam,  bene  partam :  aive  ezisilDBaTeniBi  pfocreMlnalloiMDi 
illam  quaai  pradarum  inventum. 


SS8 


ECGLESIASTICITS, 


Sin  9Xkiem,  fraudaTlt  illiim  pacimlis 
ejns,  et  possedit  Ulum  laimicum  gratis  : 

Ufaledicta  et  convitia  reddet  Uli :  et  pro 
honore  reddet  Uli  inhoDorationem, 

.    Malti  propter  nequiUam  avertenmt  : 
frandari  gratis  tlmuerunt. 

Vemmtamen  soper  humilem  longanimis 
etto :  et  pro  eleanosynA  non  protnübas 
Ulanu 

Propter  mandatnm  assimie  pauperem  : 
et  secundüm  inopiam  ejus  ne  dimittas 
eiun  Tacttum. 

Forde  pecuniam  propter  fratrem  et  ami- 
cum  :  et  non  contrahat  rabiginem  sab 
lapide  In  perditionem. 

Pone  tlüsaarum  tuum  secundüm  pn»- 
cepta  Altissiml :  et  proderlt  tibi  magls 
quim  aurum. 

Gonciudeeleemosynamin  celUstuis :  et 
hse  eruet  te  ex  omni  malo. 

Super  scutum  potenti«,  et  super  lan- 
ceam  rol>oris ,  adrersüs  inimicum  pngna- 
blt  pro  te. 

Vir  bonus  fldejubet  pro  proximo :  et 
qui  perdldlt  yerecundlam ,  d^elinquet  11- 
lum. 

Gratlas  fidejuasoris  ne  obllviscarls  :  de- 
dit  enlm  pro  te  animam  suam. 


8.  Sin  antem  fraadablt  inum  pecimli 
suA  y  et  possldebit  üium  inimicnm  gratis: 

9.  Et  oonvitla  et  matodicta  reddet  Uli : 
et  pro  honore  et  l)enefieio  reddet  iUi  een- 
tumellam. 

10.  Multi  non  eausA  nequiU»  non  to- 
neraU  sunt :  sed  fraudaii  igxatis  tinuio- 
runt. 

1 1.  Vemmtamen  super  humUem  animo 
fortior  esto  :  et  pro  eleemosynA  non  tia- 
bas  iUum. 

12.  Propter  mandatum  assume  paupe- 
rem :  et  propter  inopiam  ejus  ne  dimit- 
tas eum  vacuum, 

13.  Perde  pecuniam  propter  fratrem  et 
amicum  tuum  :  et  non  abecondas  iilsm 
sub  lapide  in  perditionem« 

14.  Pone  tbesaurum  tuum  in  prseceptls 
Altissiml :  et  proderlt  tibi  magis  quAm 
aurum. 

16*  Gonelude  eleemosynam  in  eorde 
pauperls :  et  hsc  pro  te  exorabit  ab  omni 
malo. 

16, 17, 18.  Super  scutum  potentis»  et 
super  lanceam  adversüs  inimicnm  Unun 
pugnabit. 

19.  Vir  bonus  fldem  fäcM  pro  proximo 
suo :  et  qui  perdlderit  conftikonem ,  de- 
relinquet  slbl. 

20.  Gratiam  lldejussoris  ne  obUTiseaiis : 
dedit  enlm  pro  te  animam  suam« 

31.  Repromlfliorem  ftiglt  peeeator  et 
Immundus. 

22.  Bona  repromissorls  sibi  adserS^t 
peeeator  :  et  ingratns  sensu  derelinquet 
li])erantem  se. 

23.  Vir  repromittit  de  proximo  suo  :  et 
cum  perdlderit  reTerentlam ,  dereUnqno* 
iur  ab  eo« 

S.  Sim  autem  :  rapple ,  non  poUierit  reddere. 

•.  Comiiia  ef  nudedicta  reddet  Uli ,  loeo  peeunlarum. 

lt.  Mtdtt  non  ooiwtf......  mulü  raot  qoi  i  nutno  dando  abborreat ,  non  eautä  ne^nüim  :wm 

perreno  animo :  eed  eö  qnöd  fnmdari  gratit  ( nuUS  ipe  emoiumenU  :  aea  poüda ,  nuUi  atit 
idooei  meUwadl  cauil )  UmuerutU ;  qnoi  lequentta  reprebeodunt  Gr.  miilü  per  nequitiaa 
STerUiDt  ( ae  4  maioo  dando  petenUtMu ) :  contra  quod  Dominaa :  Foienii  äu,ne  avtrtarU: 
Mauh.,  T.  43. 

11.  Jnlmo  fbrUor  t  ne  lis  adeo  meüeuloaoa ,  neque  dnro  animo  too  eam  excuaatloiiem  ob- 
tendu ,  qa«  est  fertn  prscedenli :  qaippe  qui  non  modo  moUiö  dare,  aed  eUam  nllro 
moajnam  proaUre  Jobearia ,  Tide  Tera.  is.  Ne  iraluUf  ne  prouiihaa ,  nee  in  longum  dueaa. 

12.  Probier  Inopiam  :  aecunddra  inopiam. 
IS.  Sieemoeynam  in  corde  pauperit :  in  alnu ,  latenter.  Fror.  xxi.  14.  Gr.  in  cdüa  tnia ; 

tempore  erogandam ,  nee  alii^  diatrabendam;  aint  cell«  ejuamodi ,  qu0  non  uni  Übt,  aed  polidi 
pauperi  frucUfer«  aint. 

19.  Fir  bonnt  ßdem  flaeii,  fldcjnbet  :  quS  ientenlil  naoUiuntur  et  expUcanlur  qnm  paaria 
im  ProrerWia  de  non  fidejabeodo  ferunuir.  ConfkMionem,  Tcrecondiam  :  qui  inTereeand6 
UegM opem auam  proximo  labortnU  t'ytereUnqnei  iUnm  (pniiin«M  annm) aiM...  awa  inopüas 
enjua  Tenöi  alia  interpreutto ,  led  motUa  et  obacura  ven.  39. 

si.  RepromiMiopem  s  üdefnaMren. 
.  93.  SiM  odscribit  g  Tide  6r. 

SS.  Fir  r$promim ;  Tide  is. 


Bona  lldejussoris  erertet  peeeator  :  et 
Ingratus  sensu  derelinquet  liberantem  se. 


CAPUT  XXX. 
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FidejQssio  multos  perdidit  dirigentes, 
et  commovit  illos  quasi  fluctus  maris. 

Viros  potentes  mlgrare  'fecit  :  et  vagati 
sunt  in  gentibus  alienis. 

Peccator  incidens  in  fldejusslonem ,  et 
sectans  redemptiones ,  incidet  Injadlcia. 


Recupera  proximum  secundüm  vlrtu- 
tem  taam  :  et  attende  tibi ,  ne  incidas. 

Initium  vitas ,  aqua  et  panis ,  et  vesti- 
mentum ,  et  domus  tegens  turpitudinem. 

• 

Melior  est  victus  pauperis  sub  tegmine 
asserum ,  quam  epulae  splendids  in  aiie- 
nis. 

Super  minlmum  et  magnum  placeat 
tibi 

Vita  nequam  de  domo  in  domum  :  et 
ubi  hospltabitur  ,  non  aperiet  os. 

Hospltlo  suscipies  ,  et  potabis  ad  ingra- 
ta ;  et  pra^tcrea  in  bis  amara  audies  : 

Transi  hospes ,  orna  mensam ;  et  si  quid 
In  manu  tuA ,  ciba  me. 

Exi  hospes  ä  facic  honoris  :  advenit 
mihi  hospitio  suscipiendus  f rater  :  opus 
est  domo. 

Gravia  haec  homini  liabcnti  sensum , 
increpatio  domüs,  et  improperium  foene- 
ratoris. 


24.  Repromissio  nequisslma  multos  per- 
didit dirigentes ,  et  commovit  illos  quasi 
fluctus  maris. 

25.  Viros  potentes  gyrans  migrare  fecit : 
et  vagati  sunt  in  gentibus  alienis. 

26.  Peccator  transgrediens  mandatum 
Domini,  incidet  in  promissionem  ne- 
quam :  et  qui  conatur  multa  agere ,  inci- 
det in  Judicium. 

27.  Recupera  proximum  secundüm  vir- 
tutem  tuaqd  :  et  attende  tibi ,  ne  Incidas« 

28.  Initium  vits  hominis  aqua  et  panis, 
et  vestimentum ,  et  domus  protegens  tur- 
pitudinem. 

29.  Melior  est  victus  pauperis  sub  teg- 
mine assenim ,  quAm  epulae  splendid»  ia 
peregrd  sine  domicilio. 

30.  Minimum  pro  magno  placeat  tibi , 
et  improperium  peregrinationis  non  au- 
dies. 

31.  Vita  nequam  hospitandi  de  domo  in 
domum  }  et  ubi  hospltabitur ,  non  fldu- 
cialiter  aget ,  nee  aperiet  os. 

32.  Hospltabitur,  et  pascet,  etpotabit 
Ingratos ;  et  ad  haec  amara  audlet. 

33.  Transi  hospes ,  et  orna  mensam;  et 
quae  in  manu  habes  ^  ciba  caeteros. 

34.  Exi  k  facie  honoris  amlcorum  meo- 
rum :  necessitudine  domüs  meae :  hospitio 
mihi  Cactus  est  frater. 

35.  Gravia  haec  homini  habentl  sensum : 
correptio  domüs,  et  Improperium  foene- 
ratoris.    . 


24.  Multos  perdidit  dirigentes ,  bene  babentes  :  multos  etiam  vir«  bonos  k  recio  tnmiio 
avertil,  Uum  se  frandibus  et  Yitiligationibui  expedire  utagunL  Vide  26. 

26.  Incidet  ( lanquam  in  baralbnim  )  in  promissionem :  fldejussionem.  Qui  conatur  multa ' 
agere  ut  te  expediai :  sive ,  ut  Gr.  babet ,  sectans  redemplionet ,  se  i  OdeJoBslone  expedire  sat- 
'  «geuf :  incidet  in  Judicium :  in  judicia ,  in  Utes  inextricabilet ;  aliler  :  qai  muliis  se  implicaC 
negotiis  :  lectans  redemptioneg,  ipyoAaScibe« ,  alienu  liles  emens  :  conductorem ,  redemplo- 
rem,  Inilitorem  agens,  mullaque  agenda  suscfpieni :  incidet,  etc. 

28.  Initium  vitOB :  Tita  paucis  eget :  qupd  qui  cogiuverit,  non  ad  fomora  adigetor,  qniboff 
sibi  exltium  accersat^  Vide  ven.  95.  domus turpitudinem,  occultani  qua  decenliüs  latenL 

29.  Inperegrl :  in  alieno  loco. 

31.  Vita  nequam :  pudenda. 

32.  Hospitabitur,  Nee'  minus  incommoda ,  aut  injucnnda  suaceptio  talinm  hospitum ,  qui 
mendicandi  consuetadine  frontem  perfricuerint. 

33.  Transi  hospes  ;  oratio  peregrini  impudenlis ,  cibot  ab  h.otpile  Unqoam  debitum ,  exfgen- 
lis  :  ciba  cceteros  :  me.  Gr. 

34.  Exi  ä  facie  honoris  :  oratio  excusanlls  ab  boapite  suscipiendo ;  deoede  ab  honoris  loco 
quem  concedo  amicis.  Necessitudine  domüs  mece :  domo  opus  babeo ;  hospes  aliui  supervenit, 
firatria  instar  can]8.Vlde  Gr. 

35.  Gravia  hasc  :  hnc  prscepta  sant  correptio  dom&s*i  inslruclio,  emendallo  :  improperium 
fceneratoris  :  ejus  qui  accipiendo  foenori ,  eö  inopi»  redaclus  est ,  ut  eveisA  re  dbmoque , 
vagus  ac  profogus  nulio  possil  loco  consistere. 
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SISO 


ECCLESIAStICUS. 


CAPUT  XXX. 

De  Uberis  ab  ineunte  mtate  eurandts,  ad  u.de  väletudine ,  a4  finem  usque  capiiii :  de  ^at 
preüo,  li  ad  32.  ad  eam  tervandam  adhihenda  latitia ,  23.  continenüa,  24.  et  in  cSbU  de- 
iectia  f  37.  fugiendte  eures :  trHüHa ,  Invldia ,  ira>  23, 24 ,  25, 26. 


SIXTIMA  TERSIO* 

De  Uberis. 

Qui  diligit  fllium  stium ,  assiduabit  Uli 
ilagella ,  nt  laetetnr  in  noTlssimo  suo. 

Qui  eradit  fllinm  snum ,  lucrabitur  in 
lllo ,  et  in  raedio  notoram  in  illo  gioria- 
])itur. 

Qui  docet  filiam  sunm ,  in  zelam  mittet 
iniraicom ;  et  in  medio  amicorum  gloda- 
l)itur  in  illo. 

Mortnus  est  pater  ejus,  et  quasi  non  est 
nortuus  :  similem  enim  sibl  reliquit  post 
se. 

In  vitA  sud  Yidit ,  et  Iffitatus  est ,  et  in 
obittt  Suo  non  est  contristatus.  • 

Contra  inimfcos  reiiquit  döfensorcni ,  et 
amicis  reddentem  gratiam. 

Refrlgcrans  filium,  colligabit  vulnera 
Sliins ;  et  ad  omnem  clamorem  turbabun- 
tur  viscera  sua. 

Equus  indoraitns  eradit  duros  :  et 
lUius  remissus  evadit  pra;ceps. 

Lacta  fllinm,  et  paventem  te  faciet  : 
lüde  cum  illo ,  et  contristabit  te. 

Ne  corrideas  Uli ,  ne  simul  doleas  :  et 
In  novissimo  qnaties  dentes. 

Non  des  illi  potestatem  in  juTentute  : 

Tunde  latera  illius ,  dum  infans  est :  ne 
fort^  induratus,  non  credat  tibi. 


Erudi  filium  tnum ,  et  operare  in  illo  ; 
ne  in  turpitudinem  tuam  offendat.  Et  ne 
despiclas  ig'norantias  illius :  cuna  cervi- 
cem  ejus  in  juventute. 

De  sanitate, 

Melior  est  pauper  sanus,  etfortis  viri- 
]>us ,  quam  dlves  flageliatus  in  corport«  suo. 

Sanltas  et   bona  habitudo  melior  est 


TERSIO  TVLGATA. 

1.  Qui  diligit  filium  sunm ,  assiduatilli 
fiagella,  ut  Isetetnr  in  novissimo  sno,  et 
non  palpet  proilmorum  Ostia. 

2.  Qui  docet  filium  sunm ,  laudabitnr 
In  Illo ,  et  In  medio  domesticorom  in  Ifio 
gloriabitur.  - 

3.  Qu!  docet  filiam  sunm ,  In  idum 
mittit  inimicum ;  et  In  medio  amicorom 
gloriabitur  in  illo. 

4.  Mortuus  est  pater  ejus ,  et  quasi  noa 
est  mortuus  :  similem  enim  reliquit  slbi 
post  se. 

5.  In  vitä  suä  vldit ,  et  tetatns  est  in 
illo:  in  obitu  suo  non  est  contristatus, 
nee  confusus  est  coram  inimlcis. 

6.  Reliquit  enim  defensorem  domus 
contra  inimicos,  et  amicis  reddentem 
gratiam. 

7.  Pro  animabus  fillornm  coUlgabitvul- 
nera  sua ;  et  super  omnem  vocem  turba- 
buntur  viscera  ejus. 

8.  Equus  indomitus  evadit  dnros  :  et 
Illius  remissus  evadet  prasceps. 

9.  Lacta  filium  ,  et  paventem  te  &det: 
lüde  cum  eo ,  et  contristabit  te. 

10.  Non  corrideas  illi ,  ne  doleas  :  et  in 
novissimo  obstupescent  dentes  tui. 

11.  Non  des  illi  potestatem  in  juventute, 
et  ne  despicias  c(^itatus  iUius. 

12.  Gurva  cervteem  ejus  in  juventute , 
et  tunde  latera  ejus,  dum  infans  est :  ne 
fort6  induret ,  et  non  credat  tibi ;  et  erit 
tibi  dolor  anlma;. 

1 3.  Doce  fllium  tuuYn,  et  operare  in  illo  r 
ne  in  turpitudinem  illius  olf^idas. 


14.  Melior  est  pauper  sanus,  et  fortis 
viribus ,  qnäm  dives  imbeclllis ,  et  fla§el- 
latus  malitiä. 

15.  Salus  anim»  in  sanctitate  justitls 


t.  Proximorum  osHa  :  erro ,  inops ,  vagus. 

7.  Pro  animabus  fHiorum,  Vlde  Gr.  Et  super  omnem  vocem  :  omnem  rumorem  malum  de 
fliio :  turbabuntur  viscera  ejus;  culparum  meiu,  et  emendaDdi  studio,  quod  est  curare Tulni». 

a.  Remissus :  dissolulas :  remissis  habenis  ac  sümulis. 

10.  Obstupescent  dentes  tui :  Stupor  dentium  pro  rrendore  :  ci  ifl  advertüs  filiam. 

«3.  Ne  in  turpitudinem  :  ne  lurpca  ejus  mores  tibi  probro  yerlant. 

14.  Melior.  Hie  tilalus  In  Gr.  de  yaleludinc ,  cuju»  pretlum  hie ,  tnends  raüones ,  ac  Borbo- 
Tom  causts  exequiiur,  i,  22  ad  finem.  Jülalitia  :  malo  corporis  habiiu. 


CAPUT  XXXI. 
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omni  aoro  :  et  corpus  valldumi  quam 
cenßus  immensus. 

Non  est  census  meüor  sanitate  corporis : 
et  noa  est  oblectämentiim  super  cordis 
^udium. 

Melior  est  mors,  quto  vita  amara, aut 
languor  persevdtuis. 

Bona  oiTusa  ad  os  clausuni,  apposi- 
tlooea  epularum  apposit»  super  sepul- 
crum. 

Quid  prodest  <^latio  idolo?  nee  enim 
manducabit ,  nee  odorabitur  : 
.   Sic  qui  persecutionem  patitur  k  Domino. 

Videos  oculis  et  ingemiscens,  sicut 
spado  complectens  virginem  et  suspirans. 

Non  des  in  tristitiam  animam  tuam  :  et 
non  aßligas  temetipsujn  in  consliio  tuo. 

Jocunditas  cordis,  hsc  est  vita  homi- 
nis :  et  exultatio  vir!  est  longsvitas. 

Dllige  animam  tuam »  et  consolare  cor 
4uttm  :  et  tristitiam  longo  expelle  ä  te. 

Multos  enim  occidit  trlstttia;  et  non 
€8t  utllitas  in  e4. 

Zelus  et  iracundla  minuunt  dies  :  et 
ante  tempus  senectam  adducet  cogitatus. 
In  Gr,  Cap.  xxxiii.  j^.  13. 

Splendidum  cor  et  bonum  in  epulis, 
ciborum  suorum  diligentiam  adhibebit. 


melior  est  omni  auro  et  argento :  et  cor- 
pus yalidum ,  quim  census  Immensus. 

16.  Non  est  census  super  censum  salutig 
corporis :  et  non  est  oblectamentum  super 
cordis  gaudium. 

17.  Melior  est  mors  quam  vita  amara, 
et  requies  asterna  quam  languor  perseve- 
rans. 

18.  Bona  abscondita  In  ore  clauso, 
quasi  apposltiones  epidarum  circumposite 
sepukro. 

19.  Quid  pi^erlt  libatio  idolo?  nee 
enim  manducabit,  nee  odorabit : 

20.  Sic  qui  elTugatur  k  Domino ,  portang 
mercedes  iniquitatis  : 

21.  Videns  oculis  et  ingemiscens,  sicut 
spado  complectens  virginem  et  suspirans. 

22.  Tristitiam  non  des  animae  tuae ;  et 
non  afiligas  temetipsum  in  consilio  tuo. 

23.  Jucunditas  cordis  hsec  est  vita  ho- 
minis ,  et  thesaurus  sine  defectione  sanc- 
titatis :  et  exultatio  viri  est  longaevitas. 

24.  Miserere  animsB  tuse  placens  Deo , 
et  contine  :  congrega  ccnt  tuom  in  sanc- 
titate  ejus ,  et  tristitiam  long^  repelle  k  te« 

25.  Multos  enim  occidit  trlstltia ,  et  non 
est  utilitas  in  iUä. 

26.  Zelus  et  iracundia  minuunt  dies :  et 
ante  tempus  senectam  adducet  cogitatus. 

27.  Splendidum  cor ,  et  bonum  in  epu- 
lis est :  epulas  enim  ilUus  diligenter  fiunt. 


CAPUT  XXXI. 

De  divitiU  eurisque  eonjuncUs  et  avaHUd  j  i  ad  i2.  de  convivUs ,  utque  ad  finem :  mensa 
divitU ,  Ibid.  ifUeliige  ex  te  ipso  quas  sunt  proximi ,  is.  tobrietas  prauerüm  in  vino ,  32 
ad  finem ,  valetudini  ulUis ,  ibid.  bomu  et  Überalis  conviva,  28 ,  39  *  41 ,  42. 


SIXTINA  VERSIO. 

Tn  Grotco  Ca^i  xxxiv. 

Vlgilia  divitiarum  tabefacit  carnes,  et 
cogitatus  illorum  aufert  somnum. 


VERSIO  VULGATA. 


1.  Vlgilia  honestatis  tabefacict  carnes, 
et  cogitatus  illius  auferet  somnum. 


17.  Requies  (  ceasaüo )  anterna :  mors ;  aliS  piirasi. 

18.  Bona  :  meliora  :  absconäita  in  ore  clausa  ;  sivo  moribundi  qui  jam  glulire  non  valet, 
palato  et  guUare  jam  exiucco.  Vide  Gr.  j^ppositiones  epularum.  AUudit  ad  anliquuro  morem, 
cujus  vesligiumsupererat  ad  nosu-am  usque  aelaiem  in  regum  ftineribus. 

20.  Sic  qui  etfugatur  :  qui  finem  habet :  Gr.  qui  persecutionem  patitur  ä  Domino  >  immisso 
exiiiali  morl)o. 

21.  Fidens  oculis,  oggestos  cibos,  vitoque  suslenUnds  avidus,  deficit  viribus. 

23.  Sanclitatis .-  forlö  saniuitis,  de  quA  liic  agitur;qus  Urnen  longo  valent  amplius  de  sani- 
tale  menlis  de  qua  seq.  f.  Gr.  deesL 

24.  Contine  :  conlioeDs  esto. 

26.  Zelus  :  Invidia ,  livor.  Cogitatus  :  Gr.  cura ,  solUcitudo.  Post  hunc  versum  mulU  habet 
Grecus  qu»  respondent  Vulgatae ,  cap.  zxxiii.  16  et  seqq.  usque  ad  finem  capitis ,  quo  loco 
coDvenientiüs  reponentur. 

27.  Splendidum,  cor :  liberale,  ingenuum  et  bonum :  laetum  :  bono  habitu  et  sano ,  et  hoc  ad 
valctudinem  pertinet,  ut  cibi  non  sordidö ,  sed  diligenter  apiöque.nec sine  deleciu  apparenlur; 
Hlc  versus  in  SixUno  legilur ,  vers  13.  cap.  xxxxii ,  alienissimo  loco,  ut  notabirous. 

1.  Figilia  honestatis  :sUe  diTitiarum  :  Gr.  hoc  est,  vlgilia  ex  soUicItudine  divitiarum ,  am- 
plaeqoe  et  hoDorabilis  Tito.  Porrö  bsDC  habentur  in  Gr.  cap.  xxxiv.  Cogitatus :  cura. 


£32 


EGCtESIASTICUS. 


SollicUudo  vigiliflß  interpellabit  dormi- 
tionem  :  'et  inflnnitatem  gravem  dlgeret 
«omnus. 

Laboravit  dives  In  congregatlone  pecu- 
nUuram,  et  io  requie  repletur  deliclis  snis. 

Laboravit  pauper  in  diminutlone  victds, 
cl  in  requie  indigens  fit. 

Qvl\  aurum  diligit,  non  Justiftcabitar  : 
«t  qui  insequltur  corruptionem ,  Ipse  re- 
jdebitur. 

Multi  dati  sunt  in  casum  propter  au- 
ram  :  et  facta  est  perditio  ipsorum  ad  fa- 
dem ipsorum. 

Lignum  oiTensionis  est  sacriflcantibus 
«i :  et  omnis  imprudens  capletur  in  illo. 

Beatus  dives ,  qui  inventus  est  sine  ma- 
«nid  ,  et  qui  post  aurum  non  ablit. 

Quis  est ,  et  beatiflcabimus  eum  ?  fecit 
•nim  mlrabilia  in  popuio  sno. 

Quis  probatus  est  in  illo ,  et  'perfectus 
«st?  et  Sit  in  gloriationem.  Quis  potuit 
transgredl,  et  non  est  transgressus;  et 
fiicere  mala ,  et  non  fecit? 

Stabiiientur  bona  illius :  et  eleemosynas 
iUlus  enarrabit  ecclesia. 

Super  mensam  magna  m  sedisti?  non 
-aperias  super  illam  fauces ,  et 

Ne  dicas  :  Multa  quidem  sunt,  qus 
eupcr  illam. 

Memento  quoniam  malum  est  oculus 
Aequam. 

Nequlus  oculo  quid  creatum  est  ?  Ideo 
ab  omni  facie  iacrymatur. 


3.  Gogftatus  praescIentiiB  avertlt  sen- 
8um  ;  et  infirmltas  gravis  sobriain  fiicit 
animara. 

3.  Laboravit  dives  in  congregatlone  snb- 
stantia) ,  et  in  requie  suA  replebitur  boais 
suis. 

4.  Laboravit  pauper  in  diminutlone  vie- 
tds ,  et  in  flne  inops  fit. 

5.  Qui  aurum  diliglt ,  non  JusUflcabi- 
tur  :  et  qui  insequltur  consumptionem^ 
replebitur  ex  eä, 

6.  Multi  dati  sunt  in  auri  casus:  et 
facta  est  in  specie  ipsius  perditio  illorunr. 

7.  Lignum  offensionis  est  aurum  sacri- 
flcantlum  :  vae  Ulis,  qui  sectantor  lUad : 
et  omnis  imprudens  deperiet  in  illo. 

8.  Beatus  dives,  qui  inventus  est  sine 
maculä;  et  qui  post  aurum  non  abiit, 
nee  speravit  in  pecunlA  et  thesauris. 

9.  Quis  est  hie,  et  laudabimus  eom? 
fecit  enim  mlrabilia  in  vltft  sui. 

10.  Qui  probatus  est  in  Illo ,  et  perfectus 
est,  erit  iili  glorla  aeterna  :  qui  potaft 
transgredl ,  et  non  est  transgressus :  fiicere 
mala ,  et  non  fecit. 

If.  Ideo  Stabilita  sunt  bona  illins  in 
Domino  :  et  eleemosynas  ilfius  enarrabit 
omnis  ecclesia  sanctorum. 

i  2.  Supra  mensam  magnam  sedisti?  noa 
aperias  super  illam  faucem  tuam  prior. 

13.  Non  dicas  sie  :  Multa  sunt,  qus 
super  illam  sunt. 

14.  Memento  quoniam  malus  est  ocolns 
nequam. 

16.  Nequlus  oculo  quid  creatom  est? 
ideo  ab  omni  facie  suä  lacrymabitur.  Cum 
viderit , 


2.  Cogitatu»  prcescientios  :  cogiuiio  prsscia  lüturoram  malorumqua  Imminent  diTitilns : 
4tvertii  sctuum  :  nihil  uti  cogiunti  relinquit.  At  Gr.  cura  TigUlao  (  seu  figil )  interpeUat  fopo- 
Tem  :  et  infhmitas  gravi»  :  Grate,  legriludineni  gravem  eluet  ( ailevabit )  tomnus. 

3, 4.  In  requie  9uA :  in  ceaBatiooe ,  in  fine ,  ut  habes  f.  4.  In  diminutione  victAs  :  in  dtsper* 

^ndo ,  sive  diailpando  victu  ,  id  est ,  opibus  quiboi  Tita  susientatur.  Semus  aulem  ntrinsque 

flenlenlie  est:  Alius  in coiligendo  laborai ,  aiios  in  dispergendo :  ad  extremum  ,  in  vilc  fine, 

ille  lalwrum  fhiclum ,  hie  egestatem  reperit ;  qn«  et  simllia  sl  ad  Tera  bona  referas ,  perfec- 

*Um  habebis  senientiam. 

5.  Consumptionem  :  Gr.  qui  insequltur  corruptionem ,  ipse  (et)  replebitur  ;  corrampelor, 
lieribit. 

6.  In  auri  casus :  in  eiiiium  propter  aurum  .  Gr.  in  specie  ipsius ,  aurl  icilicet.  Gr.  etbcU 
«at  perdiiio  ipsorum ,  ante  (Meiern  ipsoruqn  ,  manlfesta  et  ineluclabilis. 

1,  Lignum  offensionis :  (si?e  idolam)  est  aurum  sacrificantium  :  Gr.  (aurum  de  quo  ^.  ao- 
tecedente)  lignum  offensionis  est  (sive  idoluro) ,  sacriflcantibus  ei  (auro  scilicet) :  quod  coft- 
.jnilt  loco  Pauli :  avarilia  est  idoiorum  servitus.  Gol.,  ixi.  s.  Deperiet.  Vlde  Gr. 

9.  Laudabimus :  Gr.  beatiflcabimus ;  beatum  prsdlcabimus. 

10.  Qui  probatus  est  in  illo :  auro.  Yide  Gr. 

12.  Sitprä  mensam  magnam.  Jam  aggreditur  de  couTlfüs  :  qui  sermo  deducitur  ad  i»  19. 
sequentis  capitis,  ac  primdm  deacribit  divUuro  avarorum  magna  et  ioTisa  convivia ,  monelqae 
*iie  clboruro  copiaro,  sed  animum  prsbenlis  aspicias. 

14.  Oculus  nequam :  avarus ,  invidus ,  quasi  dicerei :  Quid  Istaris  afarorum  conTiriis  ?  qui  i 
üi  quid  parant  lautiüs ,  aspicientea  doient,  tibique  invident ;  ut  exponit  sequens. 

15.  jib  omni  fiicie  lacrymaMtur,  sive  lacrymal ;  Ule  avanu  confivii  initructor,  plorai 


CAPUT  XXXI. 


933 


Quöcumqae  aspexerlt ,  ne  extendas  ma- 
num  : 

Et  ne  compriinaris  cum  eo  in  catlno. 

InteUige  qu»  sunt  proximi ,  ex  te  ipso  : 
et  in  omni  re  cogita. 

Comede ,  ut  homo ,  quae  tibi  sunt  appo- 
aita;  et  non  devores,  ne  odio  habearis. 

Gessa  prior ,  eausft  disciplin»  et  noli 
esse  insatiabilis ,  ne  fortö  offendas. 

Et  si  In  medio  multorum  sedlsti,  prior 
3111s  ne  extendas  manum  tuam. 

QuAm  sui&ciens  est  homini  erudito  exi- 
guum !  et  in  lecto  suo  non  iaborat  astli- 
mate. 

Sumnus  sanltatis  in  intestino  mode- 
rato :  surrexit  prior;  et  anima  ipsius  cum 
ipso. 

Labor  vigllls,  et  choiers,  et  tortura 
cum  viro  insatiabili. 

Et  si  coactus  fueris  in  epulls ,  surge  in 
medlo  pomorum ,  et  requiesces. 


Audi  me ,  Ali ,  et  ne  spemas  me  :  et  in 
jiovissimo  invenies  verba  mea. 

In  Omnibus  operlbus  tuls  esto  velox  : 
et  omnis  Inflrmitas  non  occurret  tibi. 

Splendldum  in  panibus  benedlcent  la- 
bia :  et  testimonlum  bonitatis  lllius  Adele. 

Nequissimo  in  pane  obmnrmurabit  ci- 
Titas :  et  testimonlum  nequitis  iilius  cer- 
Iura. 

In  vino  noli  fortem  agere :  multos  enlm 
exterminavit  Vinum. 


16.  Ne  extendas  manum  tuam  prior » et 
invidiA  contaminatus  erubescas. 

17.  Ne  comprimaris  in  convivio. 

18.  Intellige  quas  sunt  proximi  tul  ex  im 
ipso. 

19.  Utere  quasi  homo  frugi  bis,  qu» 
tibi  apponuntur  :  ne,  cum  manducas 
multum ,  odlo  habearis. 

20.  Gcsssa  prior ,  causa  discipllnaB :  et 
noli  nimlus  esse,  ne  fortö  offendas. 

21.  Et  si  in  medio  multorum  sedlsti, 
prior  illls  ne  extendas  manum  tuam ,  nea 
prior  poscas  bibere. 

22.  Quam  sufficiens  est  homini  erudito 
vinum  exiguum !  et  in  dormiendo  non 
laborabis  ab  lllo ,  et  non  senties  dolorem. 

23.  Vigilia ,  cholera ,  et  tortura  vlro  in- 
frunito. 

24.  Somnus  sanltatis  in  homlne  parco  ; 
dormiet  usque  manö,  et  anima  lUius  cum 
ipso  delectcd>itur. 

25.  Et  si  coactus  fueris  In  edendo  mul- 
tum ,  surge  d  medio ,  evome :  et  refrige- 
rablt  te ,  et  non  adduces  corpori  tuo  Inflr- 
mitatem. 

26.  Audi  me ,  Ali ,  et  ne  spernas  me  : 
et  in  novissimo  invenies  verba  mea. 

27.  In  Omnibus  operlbus  tuis  esto  velox, 
et  omnis  inArmitas  non  occurret  tibi. 

28.  Splendldum  in  panibus  benedlcent 
labia  multorum  :  et  testimonium  veritatis 
iilius  Adele. 

29.  Nequissimo  in  pane  murmurablt 
ci Vitas :  et  testimonium  nequltlae  illlus  ve- 
rum est. 

30.  Diligentes  in  vino  noli  provocare  : 
multos  enim  extermlnavit  vinum. 


quot  ipie  uplclt  in  mensA  suA  tibi  administraloi.  Facies  pro  re  conspectui  oblaU.  Cum  vldc 
rii  :  Gr.  quöcumque  upexerit;  quemcumque  eibum  velut  oculb  desigDaveril;  ad  euni  tu. 

16.  Ne  extendas  manum,,.  etinvidid :  ne  invidia  :  («Tari  tibi  iovidentis  clbos) :  conlamina" 
tus  (ejoaqae  iividia  ocaiis  reprebensua) :  erutMscas :  Gr.  deest :  qnosalriato  cum  aequente  püK 
ntor  nexus. 

11.  Ne  comprimaris  :  Gr.  ne  odlidu  cum  eo  (manum  de  quA  agitur)  in  catino. 

i%.InleUige  quae  suntproJümL  Optima  regula  momm,  quam  ad  menaam  quoqae  adhiben- 
dam  dooei;  ai  quid  cencupiacia,  intellige  et  ab  alle  poaae  appeti :  et  largke  nitro ,  sive  di- 
mitte  copienti.  Addit  Gr.  et  in  omni  re  (qaam?is  exiguA)  cogita  (ac  te  prudentem  prabe). 

19.  i/tere  :  Gr.  comede  ul  homo ;  ne  beUu«  more  sis  vorax. 

20.  Causd  disctpUnm  :  temperantia. 

31.  Prior  iUis :  nontantüm  temperantia,  ted  etiam  lionorls cauiA. 

22.  Non  laborabis :  crudilate  et  crapuiA :  Gr.  astbmate. 

23.  f^igilia  et  cholera :  coocitata  bilii :  et  tortura  :  alii,  lonionea :  viro  infrwaito :  indocUir 
iotemperanli.  In  Gr.  i,  as,  24.  ordo  commutatur. 

2«.  In  homine  parco :  sobrio :  in  ventre  moderaio:  Gr.  Dormiet  usque  manh  :  Gr.  surrexll 
jMior  (iurrexit  mauilinua  ,  et  pra  aliis  TigU).  Et  anima  iilius  cum  ipso :  Tivtx,  suique  compos. 

25.  St  si  coactus,..  in  edendo :  in  epuiis ,  Gr. :  surge  h  medio  :  pomoram ,  Gr.  (ac  lecund» 
Bonsa)  evome ;  exantiqua  medicina  praceptia,  atque  inde  inoiitis  moribos.  Refrigerabit  U  : 
requieacei,  Gr.  detinet. 

28, 29.  Splendldum  in  panibus nequissimo  in  pane  :  ptnis ,  hebraismo  noto ,  pro  tot» 

victu. 

30.  Diligentes  in  vino  :  ad  potandum  alacres  :  Gr.  in  vino  ne  esto  fortii. 
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Fornax  probat  aciem  ferri  in  tincturft  : 
Bic  Yinam  corda  in  contentione  soperbo- 
Tum. 

iEquale  vitffi  vinum  homini ;  si  bllias 
Sllud  mensurft  soft. 

Qus  Ylta  ei ,  qui  minoltur  vino  ? 

Et  ipsum  creatum  est  in  Joconditatem 
hominis. 

Exuttatio  cordis,  et  laetitia  anims, 
vinum  potatum  in  tempore ,  quod  satia  sit. 


Amaritndo  animas  ylnum  potatum  mul- 
tum  in  irritatlone  et  contentione. 

Multiplicat  ebrietas  furorem  impruden- 
tis  in  olTensionem ,  minorans  yirtutem  , 
et  faciens  vulnera. 

In  compotatlone  vinl  non  arguas  pro\i~ 
mum ,  et  non  desplcias  eum  in  Jocundl- 
tate  illius. 

Yerbum  improperil  ne  dicas  illi :  et  non 
premas  illum  in  repetendo. 


31.  Ignlfl  probat  ferrnm  durum  :  äe 
vinum  corda  superborum  arguet  in  ebrie- 
täte  potatum. 

32.  ifiqtia  vita  hominibus  vinum  in  so- 
brietate :  si  bilMis  illud  moderat^ ,  eris  so- 
briUB. 

83.  Qu9B  vita  est  ei ,  qnt  mlnuitor  viuo? 

34.  Quid  defraudat  vitam  ?  moi^. 

35.  Vinum  in  Jueunditstem  creatum 
est ,  et  non  in  ebrietatem ,  ab  inftio. 

36.  Exultatio  animiB  et  cordis ,  vinnm 
moderatö  potatum. 

37.  Sanitas  est  anims  et  corpori  sobrins 
potus. 

38.  Vinum  multum  potatum  irritaUo- 
nem ,  et  iram ,  et  ruinas  multas  facit. 

39.  Amaritudo  anim»  vinum  multom 
potatum. 

40.  Ebrietatis  animositas,  imprudentiS 
offensio ,  minorans  virtutem ,  et  ftciens 
vulnera. 

41.  In  convivio  yini  non  argnas  praxi  • 
mum :  et  non  despicias-eum  in  jucundltate 
illius. 

42.  Verba  improperii  non  dicas  Uli :  et 
non  premas  illum  in  repetendo. 


CAPUT  XXXII. 

Dt  seetoribus  .•  ad  4.  quasi  untu  ex  iptis ,  i.  senei  loquantur  :  juniores  magis  audimit ,  i  et 
ieqq.  domi  moraruium  quam  maxhnh,  18.  viri  6oni « 18, 19.  prudenies,  23,  34.  eorreptio :  & 
quibus  absUnendum  viU,  25.  cautt  agendum,  27. 


SIXTIMA  VERSIO. 

In  Graco  Caput  xxxv. 
De  rectoribus, 

Rectorem  te  posuerunt?  noli  extoUi  : 
esto  in  Ulis ,  quasi  unus  ex  ipsis  : 

Cnram  illorum  habe ,  et  sie  conflde  :  et 
omni  curä  tuft  expIicitA  recumbe  : 
.  Ut  laeteris  propler  illos,  et  ornamenti 
gratiä  acciplas  coronam. 


VERSIO  VULGATA. 


1 .  Bectorem  te  posuerunt  f  noIl  extolli : 
esto  in  illis  quasi  unus  ex  ipais. 

2.  Curam  illorum  habe ,  et  sie  confide; 
et  omni  curft  tuä  expIicUä  recumbe  : 

3.  Ut  laeteris  propter  illos ,  et  omamen- 
tum  gratiae  accipias  coronam ,  et  digna- 
tionem  consequaris  corrogationis. 


81.  Sic  vinum,  Probitur  in  polttione  quo  iDgenio  quie  sit»  vino  arctna  resolTenle. 
S2.  jEqua  vita  :  vinum  lobrii  potum  «quibileffl  ac  temperttam  viUm  ftcU.  Si  bibas  mod^ 
rath  :  mensurA  suA,  Gr.  vide  36,  37. 
40.  Ebrietatis  animositas :  Gr.  multiplicat,  etc.,  minorani  virtutem;  minuens vires. 
42.  In  repetendo  :  debilo  eive  promisso. 

1.  Rectorem  convivii  ex  symbolis  ;  quod  antecedentibos  mtgis  oongmit.  Agit  antem  de  iBif 
oonviviis  gravibu8,moderati9que,  que ,  veterum  sapientam  more ,  optimia  sermonibiis  condie- 
bantor;  palet  ex  f.  4.  et  alila ,  senioribus  docentibus ,  Ucente  junionim  UirbA  ,  adbibiü  Mai 
mufici ,  verdm  at  par erat  io  Uli  convivio,  gravis  illa  et  sacra ,  de  qaA  xliv.  $.  qua  euplditttei 
componeret,  non  accenderet :  procu)  aulem  ille  crebr» ,  atque  ad  raultam  noctem  proiract» 
perpotatlones;  sed  quisque  monetninr  ut  matorus  domu  m  rediret ,  ibique  se  graviter  oUecUrrt, 
14, 15,  is.necpriosquamgratiifl  Deo  actis  discederet  :  i,  i7.  Non  igilor  immeritö  instruHiir 
ille  rector  qui  bis  reboa  praasit ,  quantö  aotem  magIs  ofBdo  suo  invigilet  popalonim  reeftr? 

2.  Omni  Card  tuA  explicltd  recumbe  :  rebus  omnibus  comparalis  aceumbe  ad  meDsam  cnn 
reliquit.  In  popalo  regendo  ne  qnieacas ,  nisi  oiBcio  ftinetos. 

8.  Ornamentum  gratice  :  vide  Gr.  digniiatem  consequaris  corrogationis :  deest  Gr.  Fortö : 
coromtionis ,  et  esaet  altera  versio  posteriori!  membri  faujus  versAs.  Coronas  aulem  ta  ctn- 
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Loqnere  major  natu  (  decet  enim  te  ). 

In  diligenti  scientiä ,  et  non  impediaa 
ma»ca« 

Ubi  est  aoroama,  non  effuadas  sermo- 
nem :  et  importunö  noU  saplentiam  o»ten- 
tare« 

SigiUnm  carbunculi  in  ornamento  au- 
reo,  concentuB  muBicorum  in  compota- 
tione  Tinl. 

In  fiibricatione  aureA  sigillum  imaragdi, 
modulatio  musicorum  In  vino  Jocundo. 


Adolescens  loqoere ,  cum  neceaeitas  tibi 
fuerit,  vix, 

6i  bi»  interrogatua  fueris.  In  summam 
coUige  sermonem  : 

In  paucis  multa  :  esto  quaai  sciena ,  et 
simul  tacens. 

In  medio  magnatorum  non  agas  squa- 
lern  :  et  allo  dicente«  ne  multa  garrias. 


Ante  tonitruun  featinat  coruscatio  :  et 
ante  verecundum  praeibit  gratia. 

In  horft  exurge,  et  non  aiaultimus  :  re- 
eurre  in  domum ,  et  ne  torpeaa.  Ibi  lüde  : 


4.  Loquere  m^or  natu :  decet  enim  te. 

5.  Primum  verbum ,  diligenti  scientiä  ^ 
et  non  impediaa  musicam. 

6.  Ubi  auditna  non  est,  non  effundaft 
sermonem,  et  importun^  noli  extolU  in 
sapienti&  tua. 

7.  Gemmula  carbunculi  In  ornamenti» 
auri ,  et  comparatlo  musicorum  in  coa- 
\ivio  vini. 

8.  Sicut  in  fabricatione  auri  Signum  est, 
smaragdi,  sie  numerus  musicorum  ia* 
jucundo  et  moderato  vino. 

9.  Audi  tacens,  et  pro  reverentiä  acco* 
det  tibi  bona  gratia. 

10.  Adoleacens  loquere  in  tuA  caiis&  vU» 

tu  Si  bis  interrogatua  fueris,  babeat 
Caput  responsum  tuum, 

12.  In  multis  esto  quasi  inscius :  et  audi 
tacens  simul  et  quaerens, 

13.  In  medio  magnatorum  non  prae- 
sumas  :  et  ubi  sunt  senes ,  non  multant 
loquaris. 

14.  Ante  grandinem  praeibit  coruscatio : 
et  ante  Tcrecundiara  praeibit  gratia ,  et  pr<» 
reverentiä  accedet  tibi  bona  gratia, 

15.  Et  horä  surgendi  non  te  trices ;  pr^p- 
curre  autem  prior  in  domum  tuam  :  et 
ilUc  ayocare ,  et  iUic  lüde. 


viyiis  adhibitu,  etiam  iUud  leilalur ;  Coronemus  noi  rosis  :  Sap.,  ii.  8.  quanl6  ergo  magi» 
rectori  quim  reiiquis  7 

5.  DUigmli  scientid  :  accuratft  t  non  impediat  musicam  in  conTivio  rcfonaotem  ,  al  ^.  7,  8  » 
aed  qaalem  mox  dizimus,  doclis  temperatiaqu«  sermonibus  coDgraentem :  Gr.  mueica,  neutr6 
plurali  :  inslrumentamosica,  cantus,  aubquibuB  etiam  comprehendubomiDumconsiliorum- 
qoe  ooacentuDi. 

6.  Ubi  audilus  non  est;  oU  tarba  nullaque  attentlo  dictis  :  contri  Gr.  abi acroama  est :  ubf 
mnfici  eanlofl,  ne  obloquare  :  importunt  noU  exloUi ,  ne  iDteropesUTö  sapieniem  aga8;no 
saplenUam  ostenies :  Gr.  ut  bciuhl  illi  qui  inler  caotus  ul  perili  bujus  artia ,  arguli  disserente^ 
obtnndont  alios ,  cum  audiendl ,  non  dicendi  sIt  locus.  Ailegorioö :  ne  pnlcbroa  et  concinnoft 
sermones  interuirlies. 

T.  Gemmula  carbunculi :  sigillom,  Grac.  comparatlo,  aive  concenias  ,  Gr.  muticorum, 

8.  Sicui  in  fOtricaiione  :  in  opere  aureo :  Signum,  sigillum  ,  Grnc.  est  smaragdi  numerus 
nuuicorum :  Gr.  melos,  modulatio. 

10.  In  lud  causd  :  cum  ad  te  aermo  dCTenerll  :  qua  id  GOnviTiia  quoqne  IHis  ad  sapientiana 
institotia ,  obterrata ,  ad  lotam  po6tea  Ttlam  irantrerantar. 

it.Si  bis :  Gr.  refert  ad  prccedenlem  :  habeat  eaput :  alt  ä  certo  caplle ,  Initioque  deduc- 
tnm  melida  cz  Gr.  UfedeU^w»  :  in  summam  conlrabe  sermonem ;  addit  :  paocls  mnlta  r 
•upple :  complectere. 

lt.  In  multis  esto  quasi  inscius.  luyisum  et  imporlnnum  bominum  genui ,  qui  omnla  scire 
se  TOlunt,  allosque  enecant  sermonibus  :  et  audi  tacens  simul  et  guagrens  :  interrogans; 
qufppe  qui  doceri,  qnim  docere  malls :  qaod  scpe  Aug.  de  se  profitetor  ,  prasertim  epiatolä 
non*  ad  Mercalorem  :  Gr.  aliter ,  sed  eodem  sensu :  esto  quasi  sciens  :  et  simul  tacens  (necos- 
tentea  seientiam).  I 

13.  Non  profsumas  :  ne  te  «quaveris  :  ne  te  geras  pro  squall,  Gr.  ubi  sunt  senes,  Vide  Gr.. 

14.  jinte  grandinem  :  ante  tonitruum ,  Grase,  ante  verecundiam  :  Gr.  ante  verecundum. 
Signiflcat  autem  Tcrecundi  adolesoenüa  dicu  quSdam  pudoris  gratis  commendari :  qua  gratia 
Um  pracedere  nau  ait,  quam  tonitrunm  pracedit  coruscatio.  Pro  reverentid :  iieratum  er 
jf .  9.  Gr.  deesL 

15.  ßord  surgendi  :  e  mensl :  non  te  trices :  nee  ?elut  impeditia  gresslbus  Tacilles,  aut  etiauB 
labare  temulentus ,  sive ,  neteinTOlTaa  trici8,Tanlsque  impedlmentls ;  aliamque  ex  aliare» 
nanendi  excuaationem  neciaa.  Vide  Gr.  Profcurre  prior :  Gr.  recnrre  In  domum  (ne  Tagere) : 
et  ne  torpeas  (lomno  aul  deiidia  oppreiias,  neque  ex  lorpore  resideaa  dooii ,  sed  animum  tt^ 
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Et  fac  cogitata  :  et  ne  pecces  yerbo  su- 
perbo. 

Et  super  bis  benedicito  enm  qui  feclt 
le ,  et  inebriantem  te  de  bonis  suis. 

QuI  timet  Dominum,  excipiet  doctrl- 
nam  :  et  qul  mand  vigilant,  inTenient 
benedictionem. 

Qui  quaerit  legem ,  replebitur  eä ;  et  qui 
^^mulat ,  scandalizabitur  in  eä. 

Qui  timent  Dominum ,  invenient  Judi- 
cium :  et  justificationes  quasi  Inmen  ac- 
cendent. 

Homo  peccator  vitat  correptionem  :  et 
BecundCün  voluntatem  snam  inveniet  com- 
parationem. 

Vir  coQsilii  non  desplciet  consideratio- 
nem :  alienus  et  superbus  non  pertimescet 
timorem , 

Etiam  postquam  fecit  secum  sine  con- 
BUio. 

Sine  consilio  nibil  facias :  et  in  faciendo 
te  non  poenitebit. 

In  viä  niinse  non  eas ,  et  non  offendes 
In  lapidosis.  Non  credas  te  Tis  non  ex- 
plorats. 

Et  k  flliis  tuis  cave. 

In  omni  opere  crede  animsß  tus  :  boc 
est  enim  observatio  mandatorum. 

Qui  credit  legi ,  attendit  mandatis  :  et 
qui  confldit  in  Domino,  non  minorabitur. 


16.  Et  age  conceptiones  toas,  et  non  in 
delictis  et  yerbo  superbo. 

17.  Et  super  bis  onmibus  benedicito 
Dominum ,  qui  feclt  te ,  et  inebriantem  te 
ab  Omnibus  bonis  suis. 

18.  Qui  timet  Dominum,  excipiet  doc- 
trinam  ejus  :  et  qui  TigilaTerint  ad  illum, 
invenient  benedictionem. 

19.  Qui  quaerit  legem ,  replebitur  ab  ei : 
et  qui  insldiosi  agit ,  scandalliabitur  in  d. 

20.  Qui  timent  Dominum ,  invenleDt 
Judicium  justum  :  et  justitias  quasi  lumen 
accendent. 

21.  Peccator  bomo  vitabit  correptio- 
nem :  et  secundüm  voluntatem  suam  ia- 
veniet  comparationem. 

22.  Vir  consiUl  non  disperdet  intelli- 
gentiam  :  alienus  et  superbus  non  perti- 
mescet timorem : 

23.  Eliam  postquam  fecit  cum  eo  sine 
consilio ,  et  suis  insectationibus  arguetor. 

24.  Pili ,  sine  consilio  nihil  facias  :  et 
post  factum  non  pcenitebis. 

26.  In  y\k  ruin«  non  eas ,  et  non  of- 
fendes in  lapides  :  nee  credas  te  vis  labo- 
rioss,  ne  ponas  anims  tus  scandalum. 

26.  Et  k  flüis  tuis  cave,  et  k  domes- 
ticis  tuis  attende. 

27.  In  omni  opere  tuo  crede  ex  fide 
animae  tuse  :  boc  est  enim  conservatio 
mandatorum. 

28.  Qui  credit  Deo ,  attendit  mandatiä, 
et  qui  confldit  in  illo  non  minorabitur. 


colligeDdi  studio).  lUlc  avocare^  Ülic  lüde :  ibi  dolces  losus ,  dulcia  «Dimi  aTOcamenla  quent, 
En  quim  lobrii ,  qaim  Mni  ex  Ulo  coDTirio  redeant ;  unde  lequilur  : 

10.  Bt  age  conceptiones  tuat.  Fac  que  Tis ,  age  ingenlo  tuo ,  duuuiiodo  ä  maus  ac  loperbit 
dictis  bcüique  absüneas. 

17.  Benedicito  Dominum.,,  inebriantem  te,  Ne  antö  discesieris  quAm  Deo ,  ut  vero  oooTiTU 
appanlori,  gratias  egeris;  qao  flne  condudilur  sermode  conTiriU. 

19.  Qui  inüdiptt  agit :  Gr.  simuittor :  bypocrila  :  scandaUzabitur  in  ed  .-  offendet  in  le- 
gem. 

21.  Comparationem  miyxptfi*  :  consensionem  :  fosdA  adaialione. 

39.  Jntelligentiam :  Gr.  cogitallonem  :  cousiderationem.  Mienus,  impios,  Infidellt ,  non  P^- 
ttnescet  timorem :  malö  securas  ex  inconsIderaDüa  et  aoimi  leTitate. 

23.  Btiam  postquam  fedt  cum  eo ,  secum ,  Gr»c.  id  est  (ex  proprift  sententia)  sine  consUio : 
etiamsi  res  luai  foriune  permiltat.  Suis  insectaUonibus  :  suis  ipse  consillli  capietor.  Deest 
Gr»c. 

25.  Jn  vid  ruinae :  prscipitii :  Gr.  Bt  non  offendas :  ne  offendas  in  lapides :  Gr.  in  lapidosii 
(et  difficiiibus  iUnerlbus)  nee  credas  te  vias  laboriosat,  inex|riorat«,  Gr.  Hie  obserra  tres  eri- 
tandas  vias  :  exiUoMs  sive  procipites ,  difficiies  et  periculosas,  inezploratas. 

26 ,  27.  Crede  non  liberis  ac  propinquis :  sed  animae  tuoB,  ipsi  tibi.:  age  prout  recu  ratio 
iuaserit.  Hoc  est  conservatio  mandatorum ,  si  non  alienl  ratione  ducaris,  sed  tua  ;  sive  etiam 
(Ide,  ut  habet  Yulgata  :  qoanquam  Gr.  deest. 
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Deum  timens  :  legi  credens,  i,  2,  3.  irrtsor,  e.  Deus ,  instar  figuli,  til  vuU  alios  erigit,  alias 
deprimit ,  t  ad  ts.justo  tarnen Judicio,  Ibid.  cöntrarlorum  sapiens  ordinator,  ts.  auctoris 
sedttUtas  in  conquirendis  sentenliis,  i« .  Fir  sapiens  ne  se  subdat  filio  :  non  udtori :  non  ati» 
vis  honUni ,  20  et  wtqq.  dimissianem  opum  reservet  testamento,  20, 24.  deservis  continendis, 
ac  benevoit  tractandis,  2&  ad  finem :  otiositas^  29. 


SIXTINA  TERSIO. 

In  Graco  Caput  xxxvi. 

Tlmenti  Dominum  non  occurret  ma- 
Inm ,  sed  in  tentatione  et  iterum  liberablt 
lilum. 

Vir  sapiens  non  odlet  legem  :  qui  au- 
lern  simulat  in  e&,  quasi  in  procellä, 
Davis. 

Homo  sensatus  credet  legi :  et  lex  ei 
fidelis, 

Sicut  Interrogatio  justorum.  Para  ver- 
bum ,  H  Sic  audieris  :  colliga  doctriham , 
et  responde. 

Rota  carri  praeeordia  fatul  :  et  quasi 
axis  qui^versatur ,  cogitatus  illius. 

Equus  ad  admlssuram ,  amicus  subsan- 
nator  :  snb  omni  supersedente  hinnit. 

Quare  dies  diem  superat,  et-omne  lu- 
men  diel  anni  k  sole  ? 
A  Domini  &cienti&  separatl  sunt : 

Et  immutavit  tempora,  et  dies  festos. 


Ex  ipsis  exaltavity  et  sanctiflcavit,  et 
ex  ipsis  posuit  in  numerum  dierum.  Et 
omnes  homines  de  solo  :  et  ex  terrd  crea- 
lus  est  Adam.  • 

In  mnititudine  scientise  Dominus  sepa- 
ravit  eos ,  et  immutavit  vias  illorum. 


VERSIO  VULGATA. 

1.  Timenti  Dominum  non  occurrent 
mala ,  sed  in  tentatione  Deus  111  um  con- 
servabit ,  et  liberablt  ä  malis. 

2.  Sapiens  non  oditmandata  et  justitias, 
et  non  illidetur  quasi  in  procellä  navis. 

3.  Homo  sensatus  credit  legi  De! :  et  lex 
ilii  fldelis. 

4.  Qui  interrogationem  manlfeslat ,  pa- 
rabit  verbum ,  et  sie  deprecatus  exaudie- 
tur  :  et  consenrablt  disciplinam ,  et  tunc 
resiK)ndebit. 

5.  Prscordia  fatui  quasi  rota  carri ,  et 
quasi  axis  versatilis  cogitatus  illius. 

6.  Equus  emissarius,  sie  et  amicus 
subsannator  :  sub  omni  suprasedente  hin- 
nit. 

7.  Quare  dies  dIem  superat ,  et  iterum 
lux  lucem  ,  et  annus  annum  ä  sole? 

8.  A  Domini  scientiä  separat!  suqt, 
facto  sole ,  et  prsceptum  custodlente. 

9.  Et  immutavit  tempora ,  et  dies  festos 
ipsorum ,  et  in  illis  dies  festos  celebrave- 
runt  ad  horam. 

10.  Ex  ipsis  exaltavit  et  magnlAcavlt 
Deus,  et  ex  ipsis  posuit  in  numerum  die- 
rum. Et  omnes  homines  de  solo ,  et  ex 
terra ,  unde  creatus  est  Adam. 

11.  In  multitudine  dlsciplin»  Dominos 
separavit  eos ,  et  immutavit  vias  eorum. 


2.  Et  non  illidetur  :  Gr.  Simulator  ( Iiypocrila)  quasi  in  procella  navis  :  lemper  agilatos , 
nuUo  cerlo  trimite. 

3.  Lex  Uli  fidelis :  addit  Gr.  sicut  (ostendit)  interrogalio  (sive  probalio)  jostorum. 

4.  Qui  interrogationem  :  Gt,  para  verbain  (meditare  qu»  dicas),  et  audieris. 

5.  Rota  carri  :  stridens  ,  imporlona ,  versaUlis. 

6.  Equus  emissarius,  amicus  subsannator ,  irrisor ,  sub  omni  suprasedente,  sub  omni  inses- 
flore  hinnit ,  quo  risam  significat ;  «quo  arridet ,  »quo  illadit  Omnibus. 

7.  Quare  dies  diem  superat  ?  Summa  est :  Qoemadmodum  lux  omnis  ».dies  oronis ,  annuf 
oronis  ü sole  est;  et  tamen  dies  die,  annus  anno  illusirior  ac  pulcbrior  (  Dei  enim  sapienUa 
discriminavit  dies ,  et  alios  quidem  In  festos  consecravit,  alios  instituit  ad  numerum  tantdm , 
et  ad  implendum  menslum  annorumque  curriculum ) :  Ita  homines  ab  unft  lerrA  ort! ,  dispo- 
nente  Deo,  alii  alHs  clariores.  H»c  summa  usque  ad  7.  is.  Jam  singuia  perpendamus : 

7.  Quare  dies  diem annus  eumum :  cdm  sint  omnes  ä  sole,  Annos  quoque  aliis  alios  ante- 

posilos  Vulgala  commemorat :  nee  absurdö ;  est  enim  annus  Jubilaus  singularis  inter  annos 
dignitatis  Gr.  Quare  dies  dIem  superat ,  et  (tamen)  omne  lomen  dtei  anni  (seu  per  annum)  k 
sole? 

8.  ji  Domltti  seientid  :  sapientM. 

9.  Dies  festos  ipsorum :  inter  ipsoi.  Jd  horam  :  suo  tempore. 

10.  MagnificavH  :  sanctlflcavit ,  Gr. 

tu  In  multitudine  disciplims :  doctrin»  et  saplentic 
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ECCLESIASTICÜS. 


Ex  ipsis  bcnedixit,  et  exaltavlt;  et  ex 
ipsis  sanctlflcavit ,  et  ad  se  applicavit :  ex 
ipsis  maledixit,  et  humiliavit,  et  evertit 
illos  k  statione  Ipsorum. 

Quasi  lutom  flgull  in  manu  ejus : 

Omnes  viae  ejus  secundüm  beneplacitum 
ejus.  Sic  homines  in  manu  illius  qui  fe- 
cit  eos ,  ad  reddendum  Ulis  secundüm  Ju- 
dicium suum. 

Contra  malum  bonum  est,  et  contra 
mortem  vila :  sie  contra  pium  peccator. 
Et  Sic  intuere  in  omnia  opera  Altissimi , 
duo  duo ,  unum  contra  unum. 

Et  ego  novissimus  evigllavi. 

Ai  Graoo  Caput  xxx.  j^.  IG. 

Quasi  qui  colligit  acinos  post  vindemia- 
tores  : 

In  benedictione  Domini  perveni  :  et 
quasi  qui  vlndemiat,  replevi  torcular. 

Respicite  quoniam  non  mihi  soll  labo- 
ravi,  sed  omnibus  exquirentibus  disci- 
plinam. 

Audite  me ,  magnates  popuii ;  et  rec- 
tores  ecciesis ,  auribus  percipite. 

Filio  et  mulieri ,  fratri  et  amico  non 
des  potestatem  super  te  in  vitÄ  tuä  :  et 
non  dederis  aliis  pecunias  tuas ;  ne  fort6 
pceniteat  te,  et  depreceris  pro  ilUs. 

Dum  adhuc  superes ,  et  spiratio  in  te , 
ne  alienes  te  ipsum  omni  carni. 

Meiius  est  enim ,  ut  ülii  tui  te  rogent , 
qu4m  te  respicere  in  manus  üliorum  tuo- 
Tum, 


12.  Ex  ipsis  benedixit ,  et  exaltavit :  et 
ex  ipsis  sanctiflcavit ,  et  ad  se  applicavit : 
et  ex  ipsis  maledixit,  et  humlUaYlt,  et 
convertit  illos  k  separatione  ipsorum. 

13.  Quasi  lutum  flguli  in  manu  ip^iis, 
plasmare  illud  et  dispooere. 

14.  Omnes  viae  ejus  secundüm  dispooi- 
tlonem  ejus  :  sie  homo  in  manu  illius  qui 
se  fecit,  et  reddet  Uli  ^undüm  Judicium 
suum. 

15.  Contra  malura  bonum  est ,  et  contra 
mortem  vita  :  sie  et  contra  virum  justum 
peccator.  Et  sie  intuere  in  omnia  opera 
Altissimi.  Duo  et  duo ,  et  unum  contra 
unum. 

16.  Et  ego  novissimus  evigilavl,  et 
quasi  qui  colligit  acinos  post  vlndemia- 
tores. 


17.  In  benedictione  Dei  et  ipse  speravi : 
et  quasi  qui  vindemiat ,  replevi  torcular. 

18.  Respicite  quoniam  non  mihi  soll  ia- 
boravi ,  sed  omnibus  exquirentibus  disci- 
pllnam. 

19.  Audite  me,  magnates,  et  omnes 
popuii ,  et  rectores  ecclesiae ,  auribus  per- 
cipite. 

20.  Filio  et  mulieri,  fratri  et  amico  non 
des  potestatem  super  te  in  y'iik  tuA :  et 
non  dederis  alii  possessionem  tuam :  ne 
fortö  poQniteat  te ,  et  depreceris  pro  Ulis. 

21.  Dum  adhuc  superes  et  aspiras ,  non 
immutabit  te  omnis  caro. 

22.  Melius  est  enim  ut  filii  tui  te  rogeot, 
quam  te  respicere  in  manus  flliorum  tuo- 
rum. 


13.  Sx  ipsU  sanctificavU,  et  ad  se  applicavU  :  lao  miBisterto  conaecrayU  tefilas  etAarants 
ftmiHam.  Ex  iptit  maledixit,  et  luaniliavit .-  ademit  Moerddiuin  tkmxMm  Heli ,  et  traniUiUt 
ab  Abiatbar,  ad  Sadoc.  I.  Reg., ii,  in ;  JII.  Reg.,  ii.  27, 35.  Convertit  illot  ä  separatione  ipsorum  : 
abetulii  hooorea  quibui  i  ccteris  separati  eranU  Gr.  A?erUt  sive  dejecit  illos  ä  sutione  ipao- 
rum,  iicutde  Sobna  dictum  :  Expellam  te  de  statione  tua ,  et  demirUsterio  tuo  deponam  te. 
Ii.,  XXII.  19.  quod  cilm  flat  pro  imperio  ac  polestate  sumroA,  fit  tarnen  reclo  Josioqae  Judiciot 
f.  13,  14. 

• 

15.  Contra  malum  bonum  est :  humana  contrariis  constaot  :  neque  purum  bonun,  ma- 
lumque  inest  rebus  :  duo  et  duo ,  omnia  gemina ;  ac  veiut  bina  procedunl :  sed  unum  contra 
unum  :  qusque  res  babet  adversarium ,  ut  veluü  civlli  beilo  cooficere  se  adycrsa  videanuir; 
sed  Dens  res  teroperat ,  et  sUre  orbem  Jubel.  Vide  infrA  xlu.  24. 

^  16.  Et  ego.  Solent  sacri  senlenliarum  auctores  harum  cursum  abrumpere  insertis  adboria- 
tionibnsad  animos  exciUndos  :  maximö  ubi  grandiora  vel  utiliora  prompturi  sunt :  sie  Salooioa» 
sie  Sapienlis  aucior,  ad  quorum  exemplum  hunc  sermonem  insliUiil  £acle6ia8ticus.i^ov»M<iiia 
aapienlum  evigilavi ;  posleaquam  Israelit»  A  ooUigendis  majorum  senlentiis  diuOssime  cessa- 
runt.  Quasi  gut  eoUigii  acinos  post  vindemiatores.  lu,  ego  post  Salomonem-,  poat  Agur,  post 
abos  magistros ,  quorum  senleolias  Eiecbi»  tempore  coUegerunt ;  Prov.,  xxv.  i;  xxx.  i.  fi»- 
demie  uberrim«  ooUegi  reliqulas ,  baud  minore  copiA  aiqueijli,  qui  Wneamprimi  mem»- 
runi :  ^.  17. 

20.  Et  mulieri:  uxori.  Possessionem  tuam  .•  res  tuas ,  Gr.  Et  depreceris  pro  iüU  :  reb«saci- 
licet  tuis  in  tuA  egesUle  suppliciler  repelendis. 

21.  Non  immutabit  te  omnis  caro :  Gr.  Ife  commutaveris  te  omni  carni ,  ne  te  ouiqiiam  ko- 
mini  vendideris ,  addixeris. 
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In  Omnibus  operlbns  tuis  praecdlens 

6StO. 

Ne  dederia  maculam  In  glorlä  ivA.  In 
die  consummationls  dieram  vit®  taae ,  et 
in  tempere  exitüs ,  distribne  hssreditatem 
tuam. 

De  servis, 

Pabula ,  et  vlrga ,  et  onera  asino  :  pa- 
ntoy  et  disciplina  ,  et  opus  serro. 

Opeiare  in  puero ,  et  invenies  requiem  : 
kxa  manos  illl ,  et  qusret  llbeitatem. 

Jogum  et  loram  curvabunt  collum  : 


Et  servo  maleflco  tortunB,  et  tonnenta. 
Miete  iUufn  In  operationem ,  ne  iracet. 
Multam  enim  malitiam  docuit  otiositas. 

In  opera  constitue  llium ,  prout  conde- 
eet  lllam.  Quod  si  non  olxaudierit  aggrava 
pedes  ejus ;  et  non  ampllflces  super  om- 
nem  carnem :  et  sine  judicio  nilill  facias. 

Si  est  tibi  servus,  sit  siout  tu  :  quoniam 
In  sanguine  comparasti  eum.  Si  est  tibi 
fiervus ,  tracta  eum  sicnt  teipsum  :  quo- 
niam tanquam  animft  tuä ,  egebia  eo. 

SI  afllixeris  eum ,  et  toliens  aufaglat, 


In  quA  vlA  qusres  Ulom  P 


23.  In  Omnibus  operibas  tnis  prscetlens 
esto. 

24.  Ne  dederis  maculam  in  giorlA  tuft. 
In  die  consnmmationis  dierum  vits  tuse , 
et  in  tempore  exitüs  tui ,  distribne  haere- 
ditatem  tuam. 

25.  Cibaria,  et  vlrga ,  et  onus  asino : 
panis ,  et  disciplina ,  et  opus  servo. 

26.  Operatur  in  disciplinA ,  et  qusrit 
requieecere  :  laxa  manus  Uli ,  et  quserit 
libertatem. 

37,  Jugum  et  lorum  curvant  collum  du- 
rum ,  et  servum  inclinant  operationes  as- 
siduffi. 

28.  Servo  malevolo  tortura  et  compe- 
des :  mitte  iilum  in  operationem  ne  vacet. 

29.  Muitam  enlm  malitiam  docuit  otio- 
sitas. 

80.  In  opera  constitue  eum  :  sie  enim 
condecet  ilium.  Quöd  si  non  obaudlerlt , 
curva  iUum  compedibus ;  et  non  amplifl- 
ces  super  omnem  carnem ;  verum  sine 
judicio  nihil  facias  grave. 

31.  Si  est  tibi  servus  fldeiis,  sit  tibi 
quasi  anima  tua  :  quasi  fratrem ,  sie  eum 
tracta  :  quoniam  In  sanguine  animae  comr 
parasti  iilum. 

.32.  Si  Iseseris  eum  Injustö ,  in  fügam 
convertetur : 

38.  Et  si  extoUens  discesserit,  quem 
qusras ,  et  in  qua  vift  queeras  llium  nescis. 


CAPUT  XXXIV. 


Somnia ,  divinatlones,  ad  $.  vera  prcevisio  fuUworum  ex  lege  ac  prondssU :  ex  experimeniU 
et  tapientum  consilio,  8  el  seqq.  spef  in  Deum,  is  et  seqq.  Jucloris  gravia p^icula ,  12,  IS. 
De  oblationibtu ,  21  et  seqq.  ex  iniquo  et  substantid  pauperum,  ibid.  oppressores  pauperim, 
35, 2«.  «HO  animo  agendum,  29,  29.  ne  inpeccata  recidas^  30,  Si. 


SIXTIKA  TERSIO. 

In  Gtccco  Caput  xxxi. 

Vanffi  v^ ,  et  mendaces  vlro  insensatö : 
et  somnia  volare  faciunt  imprudentes. 


VERSIO  VULGATA. 


L.Vana  spes,  et  mendacinm  viro  in- 
sensatö :  et  somnia  extollunt  Imprudentes. 


92.  Retpieere  in  mamu :  tawiaain  dona  expeeUntem ,  aique  inde  suspensom. 

24.  In  die  contummaiionii  .*  es  aotecedentibus  :  serTi  res  Inas  quandio  Tivis ,  tesiaiBeiito 
rellctiinis  eas  eui  oportoerit. 

25.  Cibaria  :  io  Gr.  Uiuius :  de  servis.  Cilfaria,.,  asino :  ne  tarnen  servos  haloeu  pro  mutis 
aniiDamibos,  docebit :  ^.  Si. 

26.  Operatur  in  dtsdpliud  .«servus  opere  exerdUis,  quarit  requiem  tantnm ;  renussis  autem 
nanibus ,  sive  oUosus ,  qusrit  überUlem  sive  ücenliam.  Gr.  Operare  In  puero  sive  servo 
(adneve  ttlum  operi) :  et  invenies  requiem. 

80.  Citrva  ütum  compedibus :  Gr.  aggrava  pedes  ejus ;  ne  lanen  plus  «quo  savias ,  subdit : 
non  amplifices  (ne  nlultiplices  piagas.  Gr.  ne  sis  nimius)  super  onrnem  carnem :  ne  sis  imml- 
•ericers  adversiks  omnem  bominem,  etiam  servum. 

81.  Sieut  anima  tua  :  sicnt  tu,  Gr.  Quasi  frairem :  sieut  leipsum ,  Gr.  In san§mine  w/ämas : 
in  sanguine,  Gr.  Alludit  ad  originem  serviuitis :  primi  enim  servi,  beilo  capU ;  sive  etiam  quöd 
empU  grandi  pecanit,  qu«  familiam  tuam  sie  vegeiat, ut  sanguis  ipsum corpus  :  sive , al  addit 
C^rsBeus,  tracta  eum  sicot  teipsum,  quoniam  tanquam  animA  Uli,  egeMs  illo. 

83.  Si  extoUens  discesserit :  si  toliens,  sive  rapians  aiiquid,  auAngerll. 

1.  MxtMml  .-Or.  ad  verbsm  :  volare  Cicfuttt  (dant  pennis);  eodem  teiua  :  asimos  addvnt , 
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Quasi  qui  apprehendlt  umbram ,  et  per- 
fieqaitur  yentum  :  sie  qui  aitendit  som- 
HÜB. 

Hoc  juxta  hoc ,  visio  somniorom  :  ante 
feciem  Bimilitudo  faciei. 

Ab  immündo  quid  mundabitur  ?  et  ä 
Dalao  quid  verum  erit? 

Divinationes ,  et  auguria ,  et  Bomnia 
vana  sunt : 

Et  sicut  parturientis ,  cor  pliantasias 
patitur.  Nisi  ab  Altissimo  fuerint  miBsa  in 
visitatione ,  ne  dederiB  ad  illa  cor  tuum. 

MultOB  errare  fecerunt  Bomnia ,  et  exci- 
derunt  sperantes  in  Ulis. 

Sine  mendacio  consununabitur  lex ,  et 
sapientia  ori  fldeli  perfectio. 

Vir  erudituB  novit  multa  :  et  qui  multa 
expertus  est ,  enarrablt  Intellectum. 

Qui  non  est  expertus ,  pauca  novit :  qui 
autem  vagatus  est ,  muitiplicabit  astu- 
tlam. 


Multa  vidi  in  circumerratione  me&  : 
et  plnra  verborura  meorum,  intellectus 
mens. 

Sffipe  usque  ad  mortem  periclitatus 
Bum;  et  salvatus  sum  horum  gratiA. 

Spiritus  timentium  Dominum  vivet : 


2.  Quasi  qui  apprehendlt  ambram ,  et 
persequitur  ventum  :  sie  et  qui  attendlt 
ad  Visa  mendacia. 

3.  Hoc  secundüm  hoc  visio  somnio- 
rum  :  ante  flaciem  hominis  slmilitudo  ho- 
minis. 

4.  Ab  immundo  quid  mundabitur  ?  et 
k  mendace  quid  verum  dlcetnr  ? 

6.  Bivinatio  erroris ,  et  auguria  menda- 
cia, etsomnia  malefacientium^vanltasesL 

6.  Et  sicut  parturientis ,  cor  tuum  phan- 
tasias  patitur.  Nisi  ab  Altissimo  ftaerit 
emissa  visltatlo,  ne  dederis  in  Ulis  cor 
tuum. 

7.  Multos  enim  errare  fecerunt  aomnia» 
et  exciderunt  sperantes  in  ilUs. 

8.  Sine  mendacio  consummabitur  ver- 
bum  legis ,  et  sapientia  in  ore  fldelis  comr 
planabitur. 

9.  Qui  non  est  tentatus ,  quid  seit?  Vir 
in  muitis  expertus ,  cogitabit  multa  :  at 
qui  multa  didicit ,  enarrablt  intellectum. 

10.  Qui  non  est  expertus »  pauca  recog- 
noscit :  qui  autem  in  muitis  factus  est, 
multiplicat  malitiam. 

11.  Qui  tentatus  non  est,  qualla  seit? 
qui  implanatuB  est,  abundablt  nequltift. 

12.  Multa  vidi  errando,etplurimasTer- 
borum  consuetudines. 

• 

13.  Aliquoties  usque  ad  mortem  peri- 
clitatus sum  horum  causa;  et  liberatos 
sum  gratiä  Del. 

14.  Spiritus  timentium  Deum  quaeritnr, 
et  in  respectu  illlus  benedicetur. 


facUit  flDgunl  omnia.  Alludil  ad'  eoi  qui  se  j[>eniutot  lomniant,  et  in  sobllme  npU». 

5.  Hoc  secundum  hoc,  Sic  le  lialiet  loinnium,  nihil  aliad  estquim  iiomim  exhibiia  hominis 
timiliUido  mendax ,  atque  ante  fttdem  :  tanquam  in  speculo  :  fhnilitudo  Taciei,  Gr. 

4,  A  mendace :  ä  Cilao,  Gr.  ü  aomnio,  qaod  nihii  nisi  mendacium  est. 

6.  Sicut  parturienüs,  Maüeres  getUntes  ulerom ,  qoilMis ,  qntoque  vehem^tibus  pbanttriif 
perUirbentur ,  notum  est. 

8.  Sine  mendacio.  Quasi  diceret :  Recurre  polids  ad  iegem  verlwmqae  divinum ,  nbl  Ift- 
comipta  veritas ,  ubi  per  certa  promiasa  ,  vcra  et  utilis  oognitio  ruUiromm ,  quemadmodaaa 
Isain,  Till.  19, 30.  Et  cum  dixerlnt :  Qucerlte  äpythonibta  et  ä  divinis.,,  ad  legem  magU  et  ad 
tetttnontum,  sive  oracalnm ,  quaie  ä  Deo  vero  miui  aolcL  Bt  tapientia  in  ore  fideiis  compto- 
nabitur  .•  plana  et  aperta  fleu  Gr.  perfecUo  (erit) .-  ad  perfectum  deduoeuir.  Sensos  est :  slfti- 
Iura  invesüganda  sunt ,  prater  legem  divinam ,  obtervari  pone  viromm  aapientiam  provida 
contUia  et  praBSciasoonJecturas ,  ut  dooent  seq. 

10.  Qui  in  mulUt  fiietiu  est,  Gr.  qui  malldm  peregrinatus  est :  per  moltas  regiones  :  Qui 
mores  faominum  mullonim  Tidit ;  et  nrbes  :  unde  f.  12.  Multa  vidi  errando  :  peregrinaado. 
MuUipltcat  malitiam  :  aiTO ,  ut  Gr.  astoliam. 

11.  Qui  tentatus.,,  qtü  implanatus :  gemina  versios  et  lO.  cujoi  hie  erit  sensus  :  qui  deee|H 
ins  est  flt  aslutlor :  alque  etiam  fit  nequior ,  animo  per  hominum  corruptelu  k  sineeriute  ac 
simplicitate  deflexo. 

12.  Plurimas  verborum  consuetudines :  agendiqoe  rationes :  hebraici  phrasi ,  verba  pro  re- 
bus. Gr.  planior :  multa  vidi  circumerrando  (peregrinando),  et  piun  verborum  meorum  in- 
teUectas  meus ;  qun  doceo ,  ea  plerumque  experimento  vera  comperi. 

18.  Usque  ad  mortem  :  Tide  cap.  i.i.  3  et  seqq.  Gralid  Dei :  Gr.  servatns  sum  horum  gra- 
tis :  non  per  iomnia  et  diVinaüonet ,  de  qulbus  ab  initio  capitis ,  sed  per  legem  et  Umorem  Dei 
ac  pracepta  qu»  nooc  Irado ,  sape  ipse  servatus  som. 

14. Spiritus  timentium  Deum  quccritur :  vivet,  Gr.  ^^urcu  pro  ^ijvrraiy  vivet 
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Spes  enim  lllorum  in  salvantem  illos. 

Qui  timet  Dominum ,  non  trepidabit,  et 
non  pavebit :  quonlam  ipse  est  spes  ejus. 

Timentls  Dominum  beata  est  anlma : 

Gui  intendlt  ?  et  quis  est  fortitudo  ejus  ? 

Oculi  Domini  super  diligentes  eum,  proP- 
tectio  potentia,  et  flrmamentum  virtutis : 
tegmen  ab  ardore ,  et  tegmen  k  meridie : 

Custodia  ab  oiTenslone ,  et  a^jutorium 
ä  casu  :  exaltans  anlmam ,  et  illuminans 
oculum  f  dans  sanitatcm ,  vitam  \  et  bene- 
dlctionem. 

Immolantis.  ex  iniquo  oblatio  subsan- 
nata  :  et  non  sunt  beneplacitse  subsanna- 
tiones  injustorum. 


Oblationes  implorum  non  probat  Altis- 
.fiimus  :  neque  in  multitudine  sacriflcio- 
rum  propltiatur  peccatis. 

Qui  ofitert  sacriflciumexsubstanti&  pau- 
penim ,  victimat  fllium  in  conspectu  pa~ 
tris  sui. 

Panis  egentium ,  vita  'pauperum  est  : 
qui  defraudat  illam,  homo  sanguinum  est. 

Qui  aufert  victum ,  occidit  proximum  : 

Et  qui  fraudat  raercedem  mercenaril, 
effundit  sanguinero. 

Unus  sdiflcans ,  et  unus  destruens  : 
quid  proflciunt  aliud ,  qukm  labores  ? 

Unus  orans,  et  unus  maledlcens :  cujus 
YOcem  exaudiet  Dominss? 

Qui  baptixatur  k  mortuo ,  et  iterum  tan- 
glt  eum  :  quid  profecit  lavatlone  suä  ? 

Sic  homo  qui  jejunat  in  peccatis  suis  , 
et  iterum  vadit ,  et  facit  eadem  :  oratio- 
nem  illius  quis  exaudiet ,  et  guid  profecit 
humlliando  se  ? 


15.  Spes  enkn  illorum  in  salvanteta  il- 
los ,  et  oculi  Del  In  diligentes  se. 

16.  Qui  timet  Dominum ,  nihil  trepida- 
bit ,  et  non  pavebit :  quoniam  ipse  est 
spes  ejus. 

17.  Timentis  Dominum  beata  est  anima 
ejus : 

18.  Ad  ({uem  respicit,  et  quis  est  for-, 
titttdo  ejus? 

19.  Oculi  Domini  super  timentes  eum, 
protector  potentiae,  flrmamentum  Tirtu- 
tis ,  tegimen  ardoris ,  et  umbraculum  me- 
ridianl. 

20.  Deprecatio  offensionis,  et  a^Juto- 
rium  casus :  exaltans  animam ,  et  illumi- 
nans oculos ,  dans  sanitatem ,  et  vitam » 
et  benedictlonem. 

21 .  Immolantis  ex  iniquo  oblatio  est  ma- 
culata  :  et  non  sunt  beneplacits  subsanr 
nationes  injustorum. 

22.  Dominus  solus  sustinentibns  se  in 
\\k  veritatis  et  justitis. 

23.  Dona  iniquorum  non  probat  Altissi- 
mus ,  nee  respicit  in  oblationes  iniquo- 
rum :  nee  in  multitudine  sacrificiornm 
eorum  propltiabitur  peccatis. 

24.  Qui  oflTert  Sacriflcium  ex  substantiA 
pauperum ,  quasi  qui  victimat  fllium  in 
conspectu  patris  sui. 

25.  Panis  egentium  vlta  pauperum  est : 
qui  defraudat  illum ,  homo  sanguinis  est. 

26.  Qui  aufert  in  sudore  panem,  quasi 
qui  occidit  proxlmum  suum. 

27.  Qui  elTundit  sanguinem ,  et  qui  frau- 
dem facit  mercenario ,  fratres  sunt. 

28.  Unus  aedificans ,  et  nnus  destruens : 
quid  prodest  illis,  nisi  labor? 

29.  Unus  orans ,  et  unus  maledicens  : 
cujus  vocem  exaudiet  Deus? 

30.  Qui  baptisatur  ä  mortuo ,  et  iterum 
tangit  eum  :  quid  proflcit  lavatio  illius  ? 

31.  Sic  homo  qui  jejunat  in  peccatis 
suis,  et  iterum  eadem  faciens,  quid  pro- 
flcit humlliando  se?  oratlonem  Illius  quis 
exaudiet  ? 


19.  Protector  potentice  .•.sine  quo  nulia  est  potenüa  noilra ,  seu ,  nuTis ,  protector  poteiu , 
noio  hebraismo.  Gr.  ad  Terbum  :  proleclio  opposito  sculo.Firmamfnfufn  virtutis  :  Talldum, 
iDCODCuuum ;  umbraculum  meridlani :  ä  meridie ,  et  qu4Ti>  teotatione  grari. 

20.  Deprecatio :  cuitodia  ab  offeiiBione ,  Gr»c. 

21.  Maculata  :  fitfxü>ixnfii)ni ,  k  itAfuni ,  probruiii,  macula.  Gr.  fAtfiMoifiävTit^  ridicula ,  risu 
digna.  Subsatmationes :  deriaionei  *,  if^ustorum ,  ex  iniquo  et  raplo  Immolaotlttin ,  Deoque 
Uludenüam. 

25.  Homo  tanguinis  :  c«dis  reus. 

26.  Qui  aufert  in  sudore,  sudanU  et  laboranU , ponem ;  seu  panem  sudore  partum. 

28, 29.  Unus  cediflcans  :  umts  orans  :  inteliige  in  eftdem  fiiinillA;  ul  doceauUir  comuiuni  stu- 
dio bene  agere. 
30.  Qui  bapUzatur  (lavatur)  redieni  ä  mortuo. 
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CAPUT  XXXV. 

Pergü  de  oMoUon^atf  ef  pnc^ms ,  toto  oapite :  kumHüm  pre€vm  vto ,  3i  ei  wqq. 


SIXTINA  VERSIO. 

Jn  Graco  Caput  xiui. 

Qui  conserrat  legem ,  moltiplicat  obia- 
Uones. 

Sacrificans  salutare ,  qui  atten^t  man- 
daU8. 


Qtti  retriboit  gratiam,  offert  similagl- 
oem :  et  qui  facit  eleeoiosynam ,  eifert  ea- 
criflclum  laudls. 

Beneplacitum  est  Domino  recedere  ab 
iniquitate ;  et  piopitiatio ,  recedere  ab  in- 
jastitid. 

Non  apparebis  ante  conspectum  Do- 
mini  vaeaus. 

Haec  enim  omnia  propter  mandatara. 

OUatio  justi  impinguat  altare ,  et  odor 
suavitatis  ejus  est  in  conspectu  Altissimi. 

Sacrificium  viri  justi  acceptum  est  :  et 
memoria  ejus  non  tradötur  obliTioni. 

In  iwno  oculo  gloriflea  Dominum;  et 
non  minuas  primitias  manoum  tuarum. 

In  onmi  datu  hilarem  fiac  vultum  tuum  : 
et  in  exuitatioae  sanctüca  deeimas. 

Da  AiUssimo  seeundilun  datum  ejus ,  et 
in  bono  oculo  inventionem  manAs. 

Quoniam  Dominus  retribuens  est,  et 
septies  tantiim  reddet  tibi. 

Ne  minua  de  munere  :  non  enim  sosci- 
piet  : 

Et  non  aitendas  sacrificio  injnsto  :  quo- 
niam Dominos  judex  est,  et  non  est  apud 
illum  gloria  personse. 

Non  acclpiet  personam  in  pauperem  : 
et  deprecationem  Issi  exaudiet. 

Non  despiciet  preces  pupllli;  nee  vi- 
dnam  ,  sl  elTnndat  loquelam. 


TEBSIO  VüLGATA. 

1 .  Qui  cons^rvat  legem,  multlplicat  oUa- 
tionem. 

2.  Sacrificium  salutare  est  attendere 
nmndatis ,  et  discedere  ab  omni  iniqnitate. 

3.  Et  propitlatienem  litare  sacrifleli  va- 
per  injustitias ,  et  deprecatio  pro  peeea- 
tis ,  recedere  ab  injustitiä. 

4.  Retribuet  gratiam  ,  qui  ofTert  simlla- 
ginem :  et  qui  focR  miserlcordiam ,  offert 
sacrificium. 

5.  Beneplacitum  est  Domino  recedere  ab 
iniquitate  :  et  deprecaUo  pro  peecatis,  re- 
cedere ab  ii^astitlä. 

6.  Non  apparebis  ante  conspectnm  Do- 
mini vacuus. 

7.  Haec  enim  omnia  propter  mandatom 
Del  fluni. 

8.  Oblatlo  justi  impinguat  altare,  et  odor 
suavitatis  est  in  conspectu  AHissimi. 

9.  Sacrificium  justi  acceptum  est  :  et 
memoriam  ejus  non  obÜTiscetur  Dominus. 

10.  Bono  animo  gloriam  redde  Deo  :  et 
non  minuas  primitias  manu  um  tuarom. 

1 1 .  In  omni  dato  hilarem  fac  vultum 
tuum ,  et  in  exultatione  sanctiflca  decimas 
tuas. 

12.  Da  Aitissimo  secundCim  datum  ejus, 
et  In  bono  oculo  adinventionem  focito 
manu  um  tuarum : 

13.  Quoniam  Dominus  retribuens  est; 
et  septies  tantüm  reddet  tibi. 

14.  Noii  offerre  munera  prava  :  non 
enim  suscipiet  illa. 

15.  Et  noli  inspicere  sacrificium  iq|as- 
tum ,  quoniam  Dominus  judex  est  :'et  noa 
est  apud  illum  gloria  personx. 

16.  Non  acclpiet  Dominus  personam  in 
pau^rem  ;  et  deprecationem  laesi  cmo- 
diet. 

17.  Non  despiciet  preces  pupilll ;  nee 
Yidoam ,  si  effondat  loquelam  gemHös. 


1.  Qui  conservat :  ipsa  legis  obsenratio  oblattonis  muUiplicalio  est. 

2.  Sacrificium  salutare :  Gr.  Mcrlficans  salutaris ,  genit.  casu  :  supple  :  oblalione ,  sire  pro 
Mlate. 

3.  Et  propitiationem  :  alleram  Tersionem  eamqae  planiorem,  vide  f.  5. 

4.  Retribuet  gratiam  :  Gr.  contrA  :  qui  retribuU  graliam  (bcneraclori)  offert  similaginen. 

10.  Bono  animo :  Gr.  in  Iwno  oculo ,  non  parco,  non  inTido.  Vide  12. 

11.  /n  omni  dato  :  donaUone  :  hilarem  fac :  Born.,  xii.  8;  II.  Cor.,  ix.  7. 

13.  In  bono  oaüo  :  cilm  Dens  erga  te  beneficos  :  ciüni  res  tuas  respexerit.  AdinventioMm 
manuum  :  dona  ex  üs  quas  acquisiveria  :  qua  sub  manu  luA  invenerta,  ptarasi  usilaU,  Levit., 
XIV.  21 ;  xxT.  26, 28.  etalibi  paasim.  Lsto  oculo  redde  inycnta ,  siTedona. 

14.  Munera  prava  :  diminaUi :  vide  Gr.  et  f.  lo. 

15.  Gloria  personce :  Gr.  ^ö^a ,  opinio ,  respeclua  seu  accepUo  persone. 
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Nenne  kicrym»  T!du»  ad  maxlllain  de- 
scendunt ,  et  etclamatlo  super  deducen- 
teneasf 


Qui  coDt,  in  beneplacito  suscipietnr  : 
et  deprecatk)  UHub  usque  ad  nabes  attin- 
gct. 

Oratio  fatmilliantis  ae  nnbes  penetravit; 
et  donec  proplnquet ,  non  revocabltur;  et 
non  dlscedet  donec  aspiciat  Altisslmus. 

Et  Jndlrablt  justA ,  et  feclct  Judicium , 
et  Dominus  non  tardabit :  et  non  haliebit 
in  illlB  patientlam ,  quousque  contribulet 
dorsnm  tmmisericordlum. 

Et  gentibus  reddet  Yindictam,  donec 
toUat  muUltudinem  8upert)orum ,  et  scep- 
tra  iniqnorum  contribulet : 

Donec  reddat  homini  secundüim  actus 
^08 ,  et  Opera  homlnum  secundüm'  cogt- 
tatlones  eorum : 

Donec  jadicet  Judicium  plebis  susß :  et 
tetificablt  eos  miserlcordift  suft. 

Speclosa  misericordia  in  tempore  tribu- 
latlonis  ejus ,  quasi  nubes  pluvlas  in  tem- 
pore siccitatis. 


18.  Nonne  lacrym»  vidns  ad  maxlllam 
descendunt ,  et  exclamatio  ejus  super  de- 
ducentem  easP 

19.  A  maxill&  enim  ascendunt  usque  ad 
ccelum ;  et  Dominus  exaudltor  non  delec- 
tabitur  in  illis. 

20.  Qui  adorat  Denm  in  oblatione,  sus- 
cipietnr ;  et  deprecatio  ilHus  Msqiie  ad  na- 
bes propinquabit. 

21.  Oratio  humlliantis  se,  nnbes  pene- 
trabit  y  et  donec  proplnquet ,  non  consola- 
bitur»  et  non  dlscedet,  donec  Altisslmus 
aspiciat.  , 

22.  Et  Dominus  non  elongabit,  sed  Ju- 
dicablt  Justos ,  et  faciet  Judicium  :  et  For- 
tlssimus  non  babebit  in  ilils  patientlam , 
ut  contribulet  dorsnm  ipsorum  : 

23.  Et  gentibus  reddet  yindictam ;  do- 
nec tollat  plenitudtnem  superborum,  et 
sceptra  Iniquorum  contribulet  : 

24.  Donec  reddat  homlnlbus  secundüm 
actus  suos,  et  secundüm  opera  Adee,  et 
secundüm  praesumptionem  Ullus : 

25.  Donec  Judicet  Judicium  plebis  suse : 
et  oblectablt  Justos  miserlcordift  suA. 

26.  Speclosa  misericordia  Del  in  tem- 
pore tribulatienis  quasi  nubes  pluvis  in 

I  tempore  siccitatis. 


CAPUT  XXXVI. 

Oratio  auctoris  pro  populo ,  et  tanctd  civitate  ab  inimtcis  etprincipfbus  vexatä,  ad  20.  orat 
ettam  pro  gadUfua,  A  et  seqq.  JaromiccB  famÜUB  digrätas ,  17.  De  rebus  iubtIiijudMo  dU* 
eemendit,  so.  ad  ftnem  .-  uxor  pulokratt  sapiens,  iliid. 


SIXT»A  TERSIO. 

In  Gr.  Caput  xxxiii. 

Miserere  nostri ,  Domine  Deus  omnium, 
et  respice. 


VERStO  VQLGATA. 

1.  Miserere  nostri,  Dens  omninm,  et 
respice  nos ;  et  ostende  nobis  lucem  mise- 
rationnm  taarum. 


20.  Qui  adorat  in  oblatione.  Gr.  cullor  (Dei),  etc. 

21.  Oratio  humiliantis  se  :  Gr.  hamill» ,  afllicti.  Donec  propinquet,  non  comolabitur :  non 
reTOcabitor  ,  fOt  itotooothi^fi :  non  desistet  i  cursn  ,  donec  oortm  Deo  stelerit  :  oratio  ,  legafti 
Instar ,  primüm  quiaem,  nnbes  penelrat :  2.  non  desistit  donec  perveniat  ad  Denm  :  s.  ob!  per- 
Tenit,  non  discedet,  donec  /iltisshnus  respteiat.  Vide  orattonis  improl)»  et  ad  molestiam 
usque  urgenlia  ingeniom  :  Luc,  xi.  7,  s  ;  xmi.  5. 

n.  Non  elongabit:  non  tardabit,  Gr.  non  habebit  in  Ulis  patieniiam  .-sie  Lac,  xviti.  7.  Deus 
autem  non  faciet  vindictam  electorwn  suorum.,..  et  patientiam  habebit  in  illis  ?  Ut  contribu- 
let :  conterat  :  vide  Grec. 

33.  Plenitudlnem  superbormn  :  conlumciiosomm  turinm  :  sceptra  :  (potenliam)  iniquorum 
confWfrM/ef  .«confringal,  atterat. 

34.  Adoi  rdativo  casa  :  Tidetar  ex  Heb.  yerlisae  ubi  loco ,  homini  acribitur ,  AdiD ;  sensusque 
est :  reddet  hominiboa  et  cuique  homini  secunddm  opera  sua  :  Imd  secundüm  prassumptio- 
nem,  aive ,  nt  habet  Gr.  aecunddip  cogitalionem  ilKns  :  arcanorum  testis ,  neque  tantdmope- 
mm ,  led  eilam  cogiuiionvm  vllor. 

I.  Miserere,  Poslquamcgiide  oblationibus  et  precibua,  ipso  ad  orandum  se  convertit.  Deus 
omnium  :  ed  qnöd  pro  gentibus  quoque  precatorus  sil;  et  congruil  locus ,  cum  de  perseou- 
tione  gentium  sit  acturus ;  qua  occasiono  de  gentium  conversione  yalicinari  Tidetor  s  quem 
apiriCum  magis  piagisque  effundebat  Deus  ,  accedenle  Christi  tempore ,  in  quo  benedicende 
eraol  genlea.  Vide  f,  z,  A,  5. 
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Et  immitte  timorem  tuum  super  omnes 
gentes. 


Extolle  manum  tuam  super  gentes  alie- 
nas ;  et  videant  potentlam  tuam. 

Sicut  coram  illis  sanctlflcatus  es  in  no- 
bis ;  ita  coram  nobis  magniflceris  in  illls. 

Et  agnoscant  te ,  seeundüm  quod  et  nos 
agnovimus ;  quoniam  non  est  Dens  prae- 
ter te ,  Domine. 

Innova  Signa ,  et  immuta  mirabilia  : 

Gloriflba  manum ,  et  brachium  dex- 
trum  : 

Excita  furorem ,  et  effunde  iram. 

Aufer  adversarium ,  et  alUige  inimicum. 

Festina  tempus,  et  memento  juramenti : 
et  enarrentur  mirabilia  tua. 

In  Irk  Ignis  devoretur ,  qui  salvatur  :  et 
qui  pessimant  plebem  tuam,  inveniant 
perditionem. 

Contere  capita  principum  inimicorum , 
dicentium  :  Non  est  praeter  nos. 

Gongrega  omnes  tribus  Jacob  *. 

Tn  Gr,  Caput  xxxvi.  f.  16. 

Et  haereditavi  eos ,  sicut  ab  initio. 
Miserere  plebi ,  Domine ,  vocatae  in  no- 


2.  Et  immitte  timorem  taum  super 
gentes ,  qu«  non  exquisierunt  te ;  ot  cog- 
noscant  quia  non  est  Deus  nisl  tu ,  et 
enarrent  magnaüa  tua. 

3.  Alleva  manum  tuam  super  gentes 
alienas,  ut  Tideant  potentiam  tuam. 

4.  Sicut  enim  in  conspectu  eorum  sanc- 
tlflcatus es  in  nobis ;  sie  in  conspecta 
nostro  magniflcaberis  in  eis. 

5.  Ut  cognoscant  te,  sicut  et  nos  cogno- 
vimus ;  quoniam  non  est  Deus  praeter  te , 
Domine. 

6.  Innova  Signa ,  et  immuta  mirabilia. 

7.  Gloriflca  manum  et  bn^chium  dex- 
trum. 

8.  Excita  furorem ,  et  effunde  iram. 

9.  Tolle  adversarium ,  et  alllige  inimi- 
cum. 

10.  Festina  tempus,  et  memento  iinis, 
ut  enarrent  mirabilia  tua. 

11.  In  ira  flammae  devoretur  qui  sal- 
vatur :  et  qui  pessimant  plebem  tuapi, 
inveniant  perditionem. 

12.  Contere  caput  principum  inimico- 
rum,dicentium  :  Non  est  alius  praeter  nw. 

13.  Gongrega  omdes  tribus  Jacob,  ot 
cognoscant  quia  non  est  Deus  nisi  tu ,  et 
enarrent  magnalia  tua  :.  et  haDreditabis 
eos  ,  sjcut  ab  initio. 

14.  Miserere  plebi  tus ,  super  quam  in- 


S.  Immula ,  ilera  ,  mirabilia, 

10.  Fttllna  tempui  :tccelera :  quod  est  gnvia  et  extremt  patfentiom.  Hemenio  finis  .-rem 
cilödeducas  ad  exitum  :  Gr.  memento  juramenti  (pactique  ac  jurati  cum  populo  tuo  roBderii). 
Hcc  ad  quod  tempus  pertineanl ,  per  hislorias  liquet.  Sane  loluili  captivitate  Baliyloiiicl  per 
CTnim ,  Judsi  alU  pace  politi  sunt  eub  Persarum  regibas  ,  sub  Alexandre  magno,  sub  Maccdo- 
nibus ;  neque  unquam  causA  religionis  inrisi ,  nisi  sub  Antlocbo  Epipliane  ort!  vexatione  tä  de 
qui  In  Prebtione  diximus  ;  el  tamen  bic  nonoihll  annotari  ö  re  erat. 

11.  Qui  salvatwr :  s&  quis  bostium  incolumis  ab  bominibos  abeat ,  eum  tu  ir«  tue  flaBBl 
corripe. 

12.  Principum  :  Syris,  quonim  regno  attributi :  inimieorwn  nostrommiegerentium  pro  düi, 
ac  supra  omne  numen  sese  efferenlium ;  unde  sequitur :  aique  dicenliwn:  Non  est  alimspretter 
nos :  cui  Judsi  servlantut  diis  ac  regibus.  Vide  infri,  i.i.  ac  prosertim  r-  7 ,  12,  I4.  Googniunt 
yerba  superba  qa»  passim  invenias  in  Macfaabaicis :  et  valicioia  Danielis  de  Antlocbo  Epi- 
pbane ,  vii.  25;  txii.  25 ;  xt.  36,  etc.  CalerQm  ^gyplü  reges  Hacedonicl  benevoli  adTersds  Ja* 
dffios  ftiere ,  el  k  Ptolenueo  quidem  Lagi  fliio  capu  Jerosolyma,  ampliflcandi  imperll  cansl,  nnllo 
gentis  odio ,  cum  capUvIs  benerecerit ,  et  ad  miüli«  honores  eveciis  regnum  luendom  tradi- 
deril.  Ptolemeus  Pbiladelpbus  ejus  filius ,  quantdm  pi»  genli  bverit,  notum,  cujus  quippe 
temporibus  acciti  lxx.  seniores  ,  judaica  religio  summo  honori  fuerit.  Ac  Ptolem»os  quidem 
Eyergetes  bujus  nominis  primus  Pbiladeipbi  fiiius,  multa  licet  comminatus,  quod  Onias  11 
consuetum  tribulum  denegasset ,  ä  Josepbo  tamen  Tobi»  filio  Jerosolymita  ,  usque  adeo  deO- 
nitus,  ut  sancta  gens  nusquam  clarior  baberetur ,  neque  secuti  reges  ab  eA  tententift  recesse- 
runt;  nam  quod  de  Plolemao  Pbilopalore  in  tertio  Macbabaico  refertur,  minas  potids  etoo- 
natum  quim  persecuttonem  fUisse ,  et  in  Prcfiitione  notavimus  et  ad  cap.  l.  copiosior  erit  di- 
cendi  locus. 

13.  Congrega  omnes  tribus :  peneculione  dispersas.  Hlc  in  Gr.  insertus  est  ^.  27.  cap.  xxx. 
de  conviTlis ,  aileoissiino  loco ,  ut  res  ipsa  demonstrat :  ex  quo  iiquet  in  Grascit  poüAs  quin 
in  Latinis  ordinem  perturbatum. 

ti.^Miserere.  ContlnuaUo  hojus  precallonis  Invenitur  in  Gr.  cap.  xxxvi.  IS.  usque  ad  20. 
Ex  quo  etiam  conflrmatur  in  Gr.  perturbatum  fuisse  ordinem ,  cum  non  constet  precatkmls 
iilius  serles.  Quem  coatquastl ,  sive  assimilasii ,  Gr.  primogentto  tuo :  quem  primogcaiii  bo- 
noredonasti. 


CAPUT  XXXVI. 


54S 


mine  tao;  et  Israel,  quem  pilmogenito 
assimilasti. 

Miserere  cWitaü  sancUficationis  tu®, 
Jerusalem ,  civitatl  requiei  tuas. 

Reple  SiOD  ad  extollenda  eloqala  tua , 
et  ä  gIori&  tu&  populum  tuum. 

Da  testimonlum  iis  qui  ah  initio  crea- 
turffi  tu»  sant :  et  suscita  prophetias,  qus 
in  nomine  tuo. 

Da  mercedem  sostlnenübas  te :  et  pro- 
phets  tul  fldeles  inveniantur. 

Exaudi ,  Domine ,  orationem  suppUcum 
tnorum ,  secundüm  benedictionem  Aaron 
de  populo  tuo.  Et  sclent  omnes  qui  super 
terram ,  quia  tu  Dominus  es  Deus  saecu- 
lorum. 

Omnem  escam  manducabit  venter ;  est 
autem  cibus  cibo  melior. 

Fauces  gustant  cibos  venationis  :  sie 
cor  sensatum  verlm  mendacia. 

Gor  pravum  dabit  tristitiam  :  et  homo 
peritus  retribuet  ei. 

Omnem  masculum  excipiet  mulier  :  est 
nutem  filla  melior  Qliä. 


vocatum  est  nomen  tuum ;  et  Israel  quent 
coaequasti  primogenito  tuo. 

15.  Miserere  civitati  sanctificationts  iua^ 
Jerusalem ,  civitati  requiei  tu». 

16.  Reple  Sion  inenarrabilibus  yerbis 
tuis ,  et  glorift  tuä  populum  tuum. 

17.  Da  testimonlum  bis,  qui  ab  initio 
creaturaß  tuaß  sunt :  et  suscita  praedicatio* 
nes ,  quas  locuti  sunt  in  nomine  tuo  pro- 
phetae  priores. 

IS.  Da  mercedem  sustinentibus  te »  ut 
prophetaB  tui  fldeles  Inveniantur :  et  exaudi 
oraUones  servorum  tuorum. 

19.  Secundüm  benedictionem  Aaron  da 
populo  tuo ;  et  dirige  nos  in  viam  justl- 
tiae  :  et  sciant  omnes  qui  habitant  terram» 
quia  tu  es  Deus  conspector  saecuiorum. 

20.  Omnem  escam  manducabit  venter  ; 
et  est  cibus  cibo  melior. 

21.  Fauces  contingunt  cibum  ferse;  et 
cor  sensatum  verba  mendacia. 

22.  Gor  pravum  dabit  tristitiam;  et 
homo  peritus  resistet  Illi. 

23.  Onmem  masculum  excipiet  mulier  : 
et  est  fllia  melior  fllia. 


15.  Civilati  sancUficationis  tuoe  (in  qui  est  templom  Uium)  Jerusalem,  Bmc  Indicant  vexa- 
tSonem,  quam  bic  deprecalur,  maximö  incubulsde  in  Jerusalem  et  templum  :  quod  reterA  fac- 
tum sub  Seleoco  Pbiiopalore  et  Anliocbo  Epiphane  ejus  filio,  nee  alils  uaquam.  'VidePraBlkt. 

17.  Creaturas  iuoB  stmi :  nominandi  casa  :  Gr.  creaturis  luls  ab  iniiio  :  priacis  temporibiis  r 
Jim  iode  ab  Abrabamo ,  seu ,  mavia  ,  ex  Semo  cui  lienedixit  Dominas  pre  cnterit  fratrilms  : 
Gen.,  IX.  26, 27.  non  sicat  Ctianaan ,  qui  ab  illo  initio  maledictos  :  ibid.,  25.  Proedicationes  : 
an  pradictiones  ?  6r.  susciu  prophetias  Danielis ,  Zacbari« ,  laaitt  quoque  et  aüomm  de  Ma- 
cbabaicif  vicioriis ,  deque  Syrie  regibcu  conterendis. 

19.  Secvndkm  benedictionem  Aaron.  potlulat  ot  pennaneat  apad  Israelitas  verum  ac  legfti — 
mum  sacerdotium  :  non  quale  erat  tbnc  sub  Antiocbo  Epipbane  renale ,  atque  infaodis  sacer- 
dotibus  Jason!,  ac  Menelao  prello  prosUiulum,  palao  Onii  Jll,  legitimo  ac  sanctissimo  ponlifice^ 
ut  babes  II.  Mach.,  xy.  8,  23.  Et  Jason  quidem  Oni»  frater  ac  de  Aaronis  genere :  Menelans 
ven^  cai  etiam  nomen  OnisB  füisse  Josepbus  memorat ,  frater  Simonis  Benjaminiis ,  II.  Mach., 
XII.  4;  IV.  23.  non  ergo  ab  Aaronis  stirpe,  nedum  OnisB  III ,  frater ,  quldquid  dieat  Joaephus  s 
Ortgin.,  xn.  6,  nara  qnod  aiunt :  ideo  dictom  Simonis  lllius  Benjaminlt»  fratrem ,  qoöd  ejitt 
sororem  duxerit;  celeniro  OnlsB  III.  et  Jasonis  germanum  fuiue:  gratis  dicilur  ,  nee  hislori» 
sacr«  congruit  :si  enim  ejusOniiB  atque  Jasonis  frater  füisset ,  Machabaica  bistoria  non  de  eo 
Sic  scriberet :  Mlsit  Jason  Menelaum  supradietl  Simonis  (ISenjaminiie)  fratrem  .-  sed  suana 
et  Onis  III.  ac  de  Menelao, ut  de  Jasone  dleeret,  quöd  proprium  fratrem  capttvaverat , 
II.  Machtb.,  IV.  23,  26.  cümque  isle  Menelaus  Oniam  III.  etiam  occiderit,  qnanto  magis  me- 
moraret  eumdem  parricidam ,  ac  proprü  fjratris  interfectorem  futsse  ?  de  quo  tarnen  reticet  s 
ibid.,  34.  neque  quidquam  aliud  de  .Meneiai  stirpe  memorat,  nisi  eum  Simonis  Benjaminito 
«flse  fratrem ;  quo  saiis  ostendit  h  sacerdolali  genero  alienum ,  uti  pradiximus.  Cujus  eliani 
loco  Lysimachus  ejus  frater  pontiflcatum  accepit.  OniA  IU,adbuc  superstile  :  ibid.  29.quarunK 
-oorruptelarum  occasione,  cum  eas  in  hsc  tempora  incidisse  demooslratum  ä  nobis  sil,  Eccle- 
jiasticus  bic  et  intri,  xlv.  31.  Aaronic»  fsmiü»  digniiatem ,  et  pontiflci»  successionis  ordineoa 
commendai.  De  bis  aulem,  deque  Josepbo  bic  non  semper  audiendo,  vide  Prief.  Atque  bic  pre« 
catio  desinit :  jam  aus  senlentis. 

30.  Omnem  escam cibus  cibo  melior.  Dicturus  de  rebus  subUli  judicio  discernendis  « 

binc  incipit ;  sicul  cibos  A  cibis ,  ita  cogitaliones  i  cogitationibus  quodam  gustu  secemendas 
quod  sequenli  coogniit. 

21.  Fauces  contingunt :  guUur  gustat  ferinam,  gustandoque  discernit  ab  aKA  quivis  escA  :  iUt 
et  cor  sensatum. 

32.  Homo  peritus  :  muita  expertus. 

33.  Omnem  masculum  :  in  mulieribus  Idem  texos ,  aed  tarnen  delectus  est  ?irginum  t  qu» 
inagis  necesse  est  discretione  uti. 

I.  23 
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Specieg  muUeris  exhilarat  faciem ,  et 
super  omnem  concupiscentiam  hominis 
soperdncit. 

Si  est  in  linguA  ejus  misericordia  et 
mansaetndo;  nonest  vir  illius  secundilun 
fliios  hominum. 

Qui  possidet  maUerem ,  inchoat  posses- 
0lonem,  adjutricem  secnndüm  se,  et  c(h 
lamnam  requletis. 

Ubi  non  est  sepes ,  diripietur  possessio ; 
et  ubi  non  est  mulier ,  ingemiscet  errans. 

Quis  enlm  credet  succincto  latroni  er- 
ranti  de  civitate  in  civitatem  P  sie  homini 
»on  habenti  nidum ,  et  defiectenti  ubi- 
cumqae  obscuraverit. 


24.  Species  muUerls  eihllarat  faciem 
vlri  sul,  et  super  omnem  concnidscen- 
tiam  hominis  superducit  derideri am. 

25.  Si  est  llngna  curationis ,  est  et  mi- 
tigationis  et  raiserlcordi»  :  non  est  vir  il- 
lius secundüm  filios  hominum. 

26.  Qui  possidet  mulierem  bonam,  in- 
choat possessionem  :  a4^]tortQm  secoo- 
dum  illum  est,  et  columna  Qt  reqoies. 

27.  Ubi  non  est  sepes ,  diripietur  pos- 
sessio :  et  ubi  non  est  mulier ,  ingcmiscit 
egens. 

28.  Quis  credit  ei,  qui  non  liabet  ni- 
dum ,  et  deflectens  ubicuroque  obscura- 
yerit ,  quasi  succlnctus  latro  exittens  de 
civitate  in  elvitatem  ? 


CAPUT  XXXVII. 

De  Verls  falsisque  amicis  et  contütariis  äignoscendis ,  ad  19.  ä  quo  pelenda  consiUa,  i^ 
Deut  imprimis  consultndut ,  19.  ratio  anleeedat  actus  ,  30.  veri  fiiUi^uesapUmlei,nfi 
teq.  quisgue  se probet,  SO,  31.  ul  a  cibis,  sie  ä  voluptatibus  temperandmn,  S3,  U ,  M. 


SIXTINA  VERSIO. 

Omnis  amicus  dicet ,  Et  ego  cum  illo 
amicitiam  copulavi :  sed  est  amicus  solo 
nomine  amicus. 

Nonne  tristitia  inest  usque  ad  mortem  , 
sodalis  et  amicus  convertens  se  ad  inimi- 
citlam  ? 

0  praesumptio  nequissima  ,  unde  devo- 
luta  es  cooperire  aridam  in  dolositate  ? 

Sodalis  amico  conjocundatur  in  oblec- 
tatione  ;  et  in  tempore  tribulationis  con- 
trarius erit. 


VERSIO  VÜLGATA. 

1.  Omnis  amicus  dicet :  Et  ego  amici- 
tiam copulavi  :  sed  est  amicus  solo  no- 
mine amicus.  Nonne  tristitia  inest  usque 
ad  mortem  ? 

2.  Sodalls  autem  et  amicus  ad  inimici- 
tiam  convertenlur. 

3.  0  prssumpUo  nequissima,  uode 
creata  es  cooperire  aridam  maliliä  et  do- 
lositate ilUus  ? 

4.  .Sodalis  amico  conjnciindatur  in  oIh 
lectatiohibus :  et  in  tempore  tribulationis 
adversarius  erit. 


34, 35.  Species  miäieris si  est  lingua  curationis :  Gr.  si  lingaa  illius  ( mulierii )  inot 

miiericordia  et  maiuueiudG,  non  est  vir  illius,  etc.  Sensus  esl :  muliebris  quideoi  form«  cupidias 
omnem  altam  hominis  cupidilatem  supergredil&r  ;aed  si  tccedet  lingu«  verboramqtteie&ilM, 
vir  ejus  communi  liominum  condiliooi  ezimendus.  Qu»  etsi  intricaUor«  in  inierpretatione  k- 
Uni ,  buc  tarnen  baud  incommodö  trahi  possunL  Lingua  curationis :  quee  viüa  enendet  rer- 
bis  sapienlibus ,  ac  lenilate  sanol  animi  »griUidinem. 

36.  Qui  possidet inchoat  possesaionem,  IniUan  omnis  bona  possessionis  est  bonam  mo- 

lierem  poasidere ;  inde  ordiendum  ei  qui  dives  esse  vulL  Adjutorlum  seewsdiBm  iUmm  est :  si- 
mile  sibi.  Gen,,  ix.  is.  ooogruum  ,  snoque  aoimo  consentaneum.  Columna  ul  requiet :  eotusna 
(  et  flrmamentum )  quietis.  Gr. 

37.  Ingemisctt  egens .-  erro,  Gr.  in  lutoexceptus  loeo :  ui  palet  ex  seq. 

38.  Quis  credit :  clarids  Gr.  Qais  credit  succincto  latroni  exerranti  de  orbe  in  nrbem?sir 
(  neque  creditur)  homini  non  habenti  nidam  (  hoc  est  familiam )  ae  solrenti  ( eqoam  rel  cor' 
ram )  ubtcumqoe  advesperascel ,  ubicumque  nox  oppreaserit :  qood  Vulgalus  rertit ,  nbicmn- 
que  obscuraverit :  significal  autem  vulgari  in  Tili  ac  veteris  testaraenli  conditione ,  viro  bono 
babendum  esse  lecloium,  ac  fldam  lecluli  coosortem ,  neqae  quAlibei  dtverlendum. 

1.  Est  amicus  solo  nomine :  et  hoc  de  dignoscendis  amicis  ad  discernendi  Judicium  pertinet, 
quA  de  re  agi  diximus  A  superioris  capitis  t*  30. 

2,  Sodalis  et  amicus :  Grac.  sie  neclil :  nonne  tristitia  intus,  usque  ad  monom,aodaiis  et 
amicus  conrertens  se  ad*  inimicitiam  ? 

9.  O  prcesumpiio :  Gr.  0  cogiuUo  prava ,  uude  (  quo  fbnie  )  dovoluu  es ,  ul  operiret  aridaa 
(  sire  terram)  dolls  ( mpto  amioitisB  fosdere ,  ae  subdolis  inreotis  aaaioiUls  )  r 
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Sodalis  amieo  eondolet  cauBft  Tentria  : 
contra  bellum  aedpiet  acutum: 

Ne  «bUviacaris  amiei  Iq  animo  tao  :  et 
non  immemor  als  ijyUus  in  &pVbm  tnis. 


Omnia  eonsillarioa  extoUit  oonailium  : 
sed  eat,  qui  conauJit  aibi  ipei. 

A  conailiario  aenra  anlmam  tuam  :  et 
»elto  priAa  que  alt  IUIub  neceaaitaa :  et- 
enim  ipae  sibi  oeoauiet : 

iXe  foctö  mittat  aaper  te  sortem ,  et  dlcat 
tibi: 

itona  est  via  tua  :  et  atabit  ö  contrario 
videre  quid  tibi  eveniat. 

Jioli  consUiari  cum  eo,  qui  te  suapec- 
tum  habet ,  et  k  zelantlbus  te  abeconde 
eonaiilnm  : 

Cum  muliere ,  de  semula  ejua ;  et  cum 
timido,  de  bello  ;  cum  negotiatore,  de 
permutatione ;  et  com  emptore  ,  de  ven- 
ditiooe ;  cum  invido,  de  gratila  reddendia ; 

Et  cum  immiaericorde ,  de  I)6neficen<- 
tia ;  cum  pigro ,  de  omni  opere ; 

• 

Et  cum  mercenario  domeatico ,  de  con- 
summatione ;  aenro  pigro ,  de  multa  ope- 
ratione  :  non  altendaa  hia  de  omni  con- 
aUio. 

Sed  cum  viro  aancto  aaslduua  eato» 
quem  cognoveris  obaervantem  mandata. 

Qui  in  anima  sua  est  aecundüm  ani- 
mam  tuam  :  et  ai  cecideris ,  condolebit 
tibi. 


5.  Sodalia  amico  condolet  cauaft  ren- 
tria  :  et  contra  hoatem  accipiet  acutum. 

6.  Non  obUviflcaria  amici  lul  in  anlmo 
ttto ,  et  non  immemor  sia  ilUua  in  opibus 
tuia. 

7.  Noli  conalliari  cum  eo ,  qui  tibi  inal- 
diatur ,  et  k  lelantiboa  te  al»conde  con- 
silium. 

a.  Omnia  contiliariua  prodit  c^tnaiiium : 
sed  eat  conailiarina  in  aemelipao  : 

9.  A  conailiario  aerva  anlmam  tuam  : 
priüa  adto  qus  alt  lillna  neceasitaa  :  et  ipae 
enim  aBlmo  auo  cogitabit : 

16.  l^e  fort6  mittat  audem  in  terram  p 
et  dicat  tibi : 

11.  Bona  eat  via  tua :  et  stet  ö  contrario 
videre  quid  tibi  eveniat. 

12.  Cum  vlro  irreligioso  tracla  de  sanc- 
titate ;  et  cum  injusto,  dejuatitia ;  et  cuoi 
muliere,  de  ea'quse  a»milatur;  cum  ti- 
mido ,  de  bello ;  cum  negotiatore ,  de  tra- 
jectione  ;  cum  emptore  ,  de  venditione  ; 
cum  viro  llvido ,  de  gratila  agendia ; 

13.  Com  Impio ,  de  pietate ;  cum  inho- 
nesto  ,  de  honestate  -,  cum  operarlo  agra* 
rio ,  de  omni  opere ;  * 

14.  Cum  operario  annuali ,  de  consnm- 
mätione  anni ;  cum  aervo  pIgro ,  de  mulUi 
operatione  :  non  attendas  bis  in  omni 
conailio. 

15.  Sed  cum  viro  aancto  asaiduus  esto  ^ 
qiiemcumque  cognoveria. obaervantem  ti- 
morem  Del ; 

IG.  Cujus  anima  est  aecundüm  animam 
tuam;  et  qui,  cum  titubaveris  in  tcne- 
bria ,  condolebit  tibi. 


5.  Condolet ,  sive  collaborat ,  Gr.  Contra  kostem  aedptet  seutum :  apede  nt  amicum  taea- 
tur ,  rerträ  ut  ventrl  suo  conaalaU 

7.  Noli  consiliari :  haoc  f.  Gr.  transtolit  post  ti.  A  zelantWus  te :  ab  emulis  luis. 

8.  Omnis  eonJtUiarius  (  Ulla )  prodit  comllium  :  Gr.  planior  :  omnis  consiliarius  eifert 
(  Jacut)  conailium  :  sed  est  contüiarius  in  semetipsum  :  quod  Yulg.  verlit  in  semettpto  .-est 
qui  oonaulat  albi. 

9.  A  €on8Uiario sciio  quae  necessitat ,  live  alilitaa.  Ne  petas  consillam ,  nee  arcaoa  tue 

prodae  eine  neceasitate.  Ipse  enim  animo  suo  cogitahit .-  Gr.  aibi  consulet. 

10.  Ne  forit  miUat  sudem  in  terram :  offendiculum  aliqaod  :  quod  lequentibus  verbls  con* 
gniU :  Gr.  soriem  super  te.  Grolius  conjicit  pro  xJifipov  lortem ,  reponeodum  axXripöv  durum 
quid ,  in  quod  impingat :  quod  Vulgatus  verlerit ,  suaem. 

12.  Cum  viro  irreligioso  .«apertö  excidit  negaiioqua  habetur  in  Grate,  subdit  enim  f,  14* 
Non  attendas  Ms  in  omni  consilio.  Sic  ergo  halMt  Grscus  :  Ne  tractaTeris  cum  co  qui  te  ras* 
peclara  babeat ,  et  ab  amulis  tute  abeconde  consilium ;  cum  uxore ,  de  emuia  ejus ;  cum  ti« 
bMo,  de  bello :  quisque  enim  consulet  secundüm  Ingenium  ac  ralionee  suas.  Jam  ad  aingula. 
Cum  negotiatore  de  trajectione :  de  conveciendsB  mercte  pretio  :  Grec.  de  permuuilione ,  sen 
Febfia  permutandte. 

13.  Cum  impio,  de  pietate :  cujus  loco,  Gr.  cum  immisericorde de  beneQcentiA.  Cum  ope- 
rario agrario  de  omni  opere  in  agris  Ciciendo ,  de  arando ,  de  meiendo :  Gr.  cum  pigro  d» 
omni  opere :  abhorrebit  enim  ac  dissuadebit ,  aut  iaborem  pluris  cslimabit. 

14.  Cum  operario  annuait ;  cum  mercenario  conducio  ad  cerlum  tempus  de  pra;6titnU>operi 
flne  :  Gr.  cum  mercenario  domeetico  de  consummalione  (slve  fineoperis) :  is'enim  in  longu» 
«itrabei  opus ,  ex  qpo  sIbi  luerum  parial,  aut  continuandum  suadeint. 

15.  Ttmorem :  Gr.  mandatum :  Dei, 
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Et  conBlIium  cordis  statue  :  hon  est 
enim  tibi  fldellor  ipso. 

Anima  enlm  vlrl  annuntiare  interdam 
consaevlt  mag\8  qu&m  Septem  circum- 
gpectores  sedentes  in  excelso  super  spe- 
culam. 

Et  in  his  omnibns  deprecare  Altissi- 
mum ,  ut  dirigat  in  verltate  viam  tuam. 

Principium  omnis  operis  verbum  :  et 
ante  omnem  actum ,  conslUum. 

Vestigium  mutationls  cordis.  Quatuor 
partes  oriuntur ,  bonum  et  malum ,  Tita 
et  mors :  et  dominatrli  assidud  illorum 
est  lingna. 


Est  vir  astutus ,  et  mnltorum  eruditor ; 
et  animx  propris  inutilis  est. 

Est  qul  sapientiam  ostentat  in  sermo- 
nibus  odibilis  :  hie  omni  alimento  defrau- 
dabitur. 

Non  est  enim  data  illi  ^  Domino  gratia ; 
omni  enim  sapientia  defraudatus  est. 

Est  sapiens  anim»  su» :  et  fructus  sen- 
BUS  illius  in  ore  fldeles. 

Vir  sapiens  *plebem  suam  erudiet  :  et 
fructus  sensüs  ililus  fldeles  sunt. 

Vir  sapiens  implebitur  benedictione  :'et 
beatiflcabunt  illum  omnes  qui  vident. 

Vita  viri  in  numero  dierum  :  dies  au- 
tem  Israel  innumerabiles  sunt. 

Sapiens  in  populo  suo  haereditabit  fldem : 

nomen  ejus  vivet  in  seternum. 


17.  Gor  boni  consilli  statue  tecum  :  non 
est  enim  tibi  aliud  pluris  illo. 

18.  Anima  Yirisanctl  enuntiatali([nando 
Vera,  qukm  Septem  circumspectores  se- 
dentes In  excelso  ad  speculandiim. 

19.  Et  in  his  omnlbus  deprecare  Altläsi- 
mum ,  ut  dirigat  in  veritatCTiam  tuam. 

20.  Ante  omnia  opera  yerbum  venx 
pnecedat  te ;  et  ante  omnem  actum  cod- 
silium  stabile. 

21.  Verbum  nequam  immatabit  cor :  ex 
quo  partes  quatuor  oriuntur,  bonum  et 
malum ,  yita  et  mors  :  et  domlnatrix  illo- 
rum est  assidua,  lingua.  Est  vir  astutus 
multorum  eruditor ,  et  anim»  sus  inutilis 
est. 

22.  Vir  perttus  multos  erudlvit,  et  ani- 
ms  sus  suavis  est^ 

23.  Qui  sophisticö  loquitur,  odibilis  est : 
in  omni  re  defraudabitur. 

24.  Non  est  illi  data  k  Domino  gratia; 
omni  enim  sapientia  defraudatus  est. 

25.  Est  sapiens  anims  sus  sapiens :  et 
fructus  sensüs  illius  laudabilis. 

26.  Vir  sapiens  piebem  supm  erudit ,  et 
fructus  sensiis  illius  fldeles  sunt. 

27.  Vir  sapiens  implebitur  benedicUoni- 
bus;  et  videntes  illum  laudabunU 

28.  Vita  viri  in  numero  dierum  :  dl« 
autem  Israel  innumerabiles  sunt. 

29.  Sapiens  in  populo  hsreditabit  ho- 
norem, et  nomen  illius  erit  vi vens  in  ster- 
num. 


17.  Cor  boni  consiUl :  slre ,  ut  btbel  Gr.  Gonsilium  cordis  staUie  tibi  t  quoad  fleri  poleit  Cape 
coDsiiiain  ex  le  ipso.  Piuris  Illo :  fideiior ,  Gr.  quod  sequentia  flrnunt. 

18.  Anima  viri :  sauf  cuique  animus  emuiUat  plus  quam  sepiem  circumspectores  :  Volgata 
meritö  addit ,  sancti :  oplimus  enim  eris  tibi  consiliarius ,  sl  iaaclus  sis ,  ei  vigUi  advemis  co- 
pidltates  aolmo. 

19.  Et  in  Ms  Omnibus :  cum  omnia  ex  his  prnceplls  prudenter  inttilueris,  adbac  diprecarc 
AUissimum. 

20.  Ante  omnia  opera :  planus  sensüs ,  ut  antequam  quidqoam  agas ,  vera  monearis.  AI  Gr. 
initium  operis  verbum ,  seu  poiiüs  ratio ;  eö  quöd  necesse  sit  tractare  et  oogttare  anteqaamaps. 

21.  Ferbum  nequam  ( ab  aliis  prolatam  alicui )  immutabit  cor  illius :  hinc  enim  ingeDeratnr 
ejus  animo  suspicio  :  ex  quA  in  partes  quatuor  sese  dividit  animus ,  atqoe  incipit  dobilare  io 
quovis  negotio,  an  sit  Bornim  malumve ,  seu  commodum  an  noxinm  :  peccatum  an  rect^  foc- 
tum,  sive  usiUU  pbrasi,  vita  et  mors  :  bis  enim  quatuor  viu  humana  verlitur.  AI  Gr.  tcsU- 
gium  mutalionis  cordis :  sive  h«c  sunt  quibus  perspicere  possis  animum  cujusque  immulaUun ; 
■i  inteliexeris  ex  aüquo  negotio  aliquid  cuique  noxium  aal  commodum  ,  reclö  aut  mali  bicUia 
aecutarum.  St  dominatrix  illorum  :  bis  rebus  imperat  sermo  assiduus  ,  ut  facilö  coojectare 
possis  quo  cujusqüe  animus  inclinaturus  sit,si  altenderis  quibuscum  assidue  coUoqnaUir :  hine 
enim  vei  maximö  afflcitur  animus. 

23.  Qui  sophisticb  loquitur  :  qui  argutö ,  non  candidi  :  meliUs  ex  Gr.  qut  sapiealem  se  fkcit, 
aapientiam  ostenUt.  Omni  re :  alimento :  Gr.  defraudabitur  :  carebit ,  privabitur ;  cujus  rei 
causa  est  id  qaod  sequitur  :  nempe  quöd  invisus ,  et  omnia  caliidd  machinari  visus ,  tibi  relin- 
quatur . 

25.  Est  sapient  animas  suoe ,  sibi  ipsi  uülis ,  non  ut  ilie  multa  monens  alios,  ankna  suas  in- 
uiiUs  :  de  quo  agilur  ^.21. 

2S.  yua  viri :  ne  te  ipsum  respexeris ,  Um  brevis  avi  fuUirum ;  sed  rempublicam,  qua  est 
inmortalis  :  apud  quam  nomen  tuum  in  ceternum  vivet,  f.  29. 
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Fili ,  in  vita  tna  tenta  antmam  tuam : 
et  vide  quid  malum  ei ,  et  non  des  ei : 

Non  enim  omnia  emnUras  expediant ; 
et  non  omni  anims  omnia  placent. 

Noli  esse  Insatiabiilsin  omnibus  dellciis : 
et  non  te  effundas  super  epulas. 

In  muHls  enim  e^is  erit  labor  :  et  in- 
satiabilltas  appropinquabit  usque  ad  cho- 
leram. 

.  Propter  edacitatem  multi  obiernnt :  qui 
autem  attendit ,  adjiciet  vltam. 


30.  Fili,  in  Tita  taa  tenta  animam 
tuam  :  et  sl  fuerit  nequam ,  non  des  IUI 
potestatem : 

3 1 .  Non  enim  omnia  omnibus  expediunt : 
et  non  omni  animae  omne  genus  placet. 

32.  Noli  avidus  esse  in  omni  epulaUone : 
et  non  te  effundas  super  omnem  escam : 

33.  In  multis  enim  escls  erit  inflrmitas : 
et  aviditas  appropinquabit  usque  ad  cho- 
leram. 

34.  Propter  crapulam  multi  oblerunt: 
qui  autem  al)stinens  est ,  adjiciet  vitam. 


CAPUT  XXXVIIL 

De  metUcU  ac  medicind :  eäque  occasione  de  mortis  et  morte ,  ad  2S.  pro  tegro  orel  medicus, 
14.  mortui  ut  lugendi ,  16  et  seqq.  et  quid  in  funeribus  cogitandum,2i ,  24.  Sapientia  pottw 
lat  oUum ,  25.  qua  occasione  de  artiwn  occupationibus  ac  primum  de  agriculturd ,  et  aUis  , 
26  ad  flnem :  dum  laborant,  Deum  legemque  recogilent ,  39. 


SIXTINA  VERSIO. 

Honora  medicum  ad  necessitates ,  ho- 
norlbus  illius  :  nam  et  lllum  creavit  Do- 
minus. 

Ab  altissimo  enim  est  medela  \  et  ä  rege 
acciplet  donationem. 

Scientia  medlci  exaltabit  caput  illius ; 
et  in  conspectu  magnatorum  suspicietur. 

Dominus  creavit  de  terra  medicamenta : 
et  vir  prudens  non  abhorrebit  illa. 

Nonne  ä  ligno  indulcata  est  aqua : 

Ut  cognosceretur  virtus  illius  ?  et  ipse 
dedit  hominibus  sclentiam ,  ut  gloriflca- 
retnr  in  mirabilibus  suis. 

In  bis  curavit,  et  abstullt  dolorem  ejus. 
Unguentarius  in  bis  faciet  misturam  :  et 
non  consummabit  opera  sua. 

Et  pax  ab  illo  est  super  faciem  terrae. 
Fili ,  in  inürmitate  tud  non  despicias ; 


yERSlO  VULGATA. 

1.  Honora  medicum  propter  necessita- 
tem :  etenim  illum  creavit  Altissi  mus. 

2.  A  Deo  est  enim  omnis  medela ,  et  k 
rege  acciplet  donationem. 

3.  DiscipUna  medici  exaltablt  caput 
illius  :  et  in  conspectu  magnatorum  col- 
laudabitur. 

4.  Altissimus  creavit  de  terra  medlca- 
tnenta  :  et  vir  prudens  non  abhorrebit 
illa. 

5  Nonne  k  ligno  indulcala  est  aqua 
amara? 

6.  Ad  ägnitioncm  hominum  virtus  illo- 
rum :  et  dedit  hominibus  sclentiam  Altis- 
simus ,  honorari  in  mirabilibus  suis. 

7.  In  his  curans  mltigabit  dolorem » et 
unguentarius  faciet  pigmenta  suavitatis, 
et  unctiones  conficiet  sanitatis  :  et  non 
consuramabuntur  opera  ejus. 

8.  Pax  enim  Del  super  faciem  terrae. 

9.  Fili ,  in  tua  inQrmitate  ne  despicias 


so.  Tenta  animam  tuam :  qood  est ,  Nosce  teipsum :  et  si  fuerit  nequam ;  si  in  mälum  pro- 
pendere  videris,  ne  permitte  eam  sibi. 

33.  Usque  ad  choleram :  lorsiones  ex  blie  et  cbolerA  ortas.  Allegorice  ;  ut  i  nimiis  epulis,  iu 
i  nimiis  voiaptatibus  abslinendon. 

.  1.  Honora  medicitm  :  qood  enim  eliam  compieclilor  mercedem  honorariam ,  ejus  arti  cura- 
que  debitam ;  quo  sensu  dicitur :  Honora  Dominwih  de  tuA  substaniiA,  Pro?.,  ui.  9.  atqne 
etiam  :  Honora  patrem  et  matrem.  Mallb.,  xt.  4  ,  5 , 6. 

5.  Nonne  ä  ligno :  qood  est  documenlo  inditas  virtutes  arboribus ,  sive  natura,  sive  supra 
naturam. 

6.  Firtus  lüorwrn :  medicamentonim  de  quibos  f,  4.  Grsc.  illius :  ligni ,  de  quo  f.  5. 

7.  Pigmenta :  mtoUiram ,  Graec ,  et  non  consummabuntur  :  nulinm  flnem  babebant  opera 
ejus :  tot  genera  condiraenlorum  pigmentoromque  sunt :  Gr.  non  consummabit ;  supple ,  un- 
fuentarius,  non  ad  perfectum  deducet ,  et  tamen  exinde. 

8.  Pax  Dei,  favor ,  benevolenlia :  ex  qui  plante  salnbres :  Gr.  pax  ab  illo :  sollieet  ungnen- 
lario,  et  grande  adjumeouim  vito  human».  Ouidam  bos  verios  sie  jungunt :  Non  consummor 
bit :  non  oassabit  onguentarias ,  donec  ab  Uio  pax,  seu  valeUido  tibi  sit. 
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ied  oia  Dominum,  et  ipne  ounbit  te. 

Amove  delictiim  :  et  dirige  manuSyet 
ab  omni  peccato  munda  cor. 

Da  fluavitatem  odoris,  et  memoriale 
aUnUagUüs,  et  impingua  oblaUonem  : 
quasi  non  sis.  Et  da  locum  medico  : 

Nam  et  iUum  Dominus  creavit :  et  non 
4iflcedat  k  te;  nam  et  ipso  opus  est. 

Bat  tempns ,  cum  et  in  manibua  eorum 
Buavitas  odoris. 

Nam  et  ipsi  Dominum  deprecabuntur, 
ut  dirlgat  ipsis  requiem  et  sanationem, 
propter  restltuendam  valetudinem.- 

4}iii  peccat  contra  eum  qul  fecit  eum , 
iBcidat  in  manus  mediei. 

Fili ,  super  mortuum  deduc  iacrymas  : 
et  quasi  dira  passus,  incipe  ploratum  :  et 
secundüm  Judicium  ejus»  contege  corpus 
lUius;et  non  despicias  sepulturam  iilius. 

Amarum  fac  ploratum :  et  calefac  plane- 
tum; 

Et  fac  luctum  secundilm  dignitatem 
ejus,  uno  die,  vel  duobus ,  propter  detrac- 
tloncm  :  et  admitte  consolatlonem  prop- 
ter tristltiam. 

Ex  tristitiä  enim  provenit  mors :  et  trls- 
tltia  cordis  flectet  virtutem.  '  ' 

In  al)ductione  transit  et  tristitia  :  et  vita 
panperis  secondüm  corda. 

Ne  dederis.in  tristltiam  cor  tuum;  re- 
peUeeam,  mcmor  novissimorum , 


te  ipsnm:  aed  oraDiiMaiaiim.et  ipaeeon- 

bitte. 

10.  Averte  k  delicto,  et  dirige  manus : 
et  aJ>  omni  dabcto  munda  cor  Iwim. 

11.  Da  fioavitatem  et  nemoriam  aimi- 
laginis ,  et  impingua  oblationem,  et  da  io- 
cum  medleo  : 

12.  Etenim  iilom  Domliuis  eraai^t :  et 
non  diacadat  k  te^quia  o|ien  f^  aoiit 
necessaria. 

13.  Est  entan  tempus  qnaiidd  in  manus 
illorum  incurras : 

14.  Ipsi  verö  Dominum  deprecabuntnr, 
ut  dirigat  requiem  eorum  et  sanitatem, 
propter  conversationem  illorum. 

1&.  Qai  delinqoit  in  conspectu  C!}q8  qoi 
fecit  eum ,  incidet  in  manus  mediei. 

16.  Ffll,  in  mortuum  prodnc  Iacrymas : 
et  quasi  dira  passus ,  incipe  plorare :  et 
secundüm  Judicium  contege  corpus  iilius, 
et  non  despicias  sepulturam  iilius. 

17.  Propter  delaturam  autem  amar^  fcr 
luctum  iilius  uno  die :  et  consolare  prop- 
ter tristltiam. 

18.  Et  fac  luctum  secundüm  meritum 
ejus,  uno  die  vel  duobus ,  propter  detrac- 
tionem. 

19.  A  tristitia  enim  festinat  mors  :  et 
cooperit  virtutem ,  et  tristitia  cordis  flectit 
cervlcem. 

20.  In  abductione  permanet  tristitia :  et 
substantia  inopis  secundüm  cor  ejns. 

21.  Ne  dederis  in  tristitia  cor  tuom,  sed 
repeile  eam  ä  te :  et  memento  novissimo- 
rum. 


9.  Ora  Dominum  :  nee  sis  ut  Amasias  qui  conflsus  est  in  arte  medicornm,  et  non  in  Domino. 
Sie  docet  Ecciesiastioua  declioare  ezlrema;  neque  oonlemnere,  neque  plnrit  qutai  oporieat , 
fiMtere  artem  medicara. 

10.  Dirige  manus  .•'Opera  toa  fac  recla.  Deeet  unde  e«e  debeat  initium  procurandi  morbi, 
nempe  k  procurando  peoeaio  :  quo  eüam  perlinei  sequeni. 

tu  Da  tuavitaiem :  da  sacriflcium  lx>ni  odoris  :  memotiam  :  memoriale  :  similaginit :  in 
sacriflcio  adhilieri  solita  :  impingua  oblaUonem :  Groc.  addit:  quasi  non  sis;  qaaii  in  eztremo 
Tita,  ac  sUtiramorituros,  nisi  Deum  placaveris. 

13.  In  manus  illorum  incurras :  ideo  non  contemnendus  k  sanis,  utfit :  Gr.  bic  et  Laünns, 
f,  seq.  docent  medicum ,  ut  ipse  quoque  pro  ngris  depreccluc,  ac  vicümam  Iwnl  odoris  offe- 
rat;  sie  enim  remedia  melius  successura. 

16.  Secundüm  Judicium  ejus  :  Gr.  secundüm  digniUlem,  ut^.  is.alli :  pro  more. 

17.  Propter  delaturam  :  ciim  efferlnr  corpus. 

18.  Propter  detractionem  :  ne  quis  tibi  delrabal ,  autdicat  parcö  k  tecelebratum  ademsem 
Inctum  :  et  tarnen  consolare  :  passivö  :  funde  oonsolabiles  Iacrymas. 

19.  J  IrisMid :  subaudi ,  care  tarnen  nimis  lugeas :  eö  quöd  a  tristitia ,  ete  ,  cooperit  virtw 
lern :  velut  fluclu  obruit,  ac  demergit  omnem  animi  vim.  Flectit  cervlcem :  sub  hoc  velntpon- 
dere  iacurralam. 

29.  In  aifductione :  abducto  cadavere  et  sepulto  permanet  tristiUa :  kaetenoa  penBanet : 
iNCjMc/i^ci.  Nune  Gr.  babet:  iraj»oe69c^yffc,  transit,  clariore  sensu  :  transit  (paulalim)  iriMi- 
tia :  et  substantia,  Grccö,  viu  inopis secundkm  cor  ejus :  luctu  terato,  rlia flt  tolior.  Alii  aBter 
logaut  et  Tvrtnnt,  obsouriasimo  sensu . 

ai.  Memenio  noviettmorum :  in  aliomm  fmieTe  raonem  taam  oogiu  t  boc  uOle :  non  aoteoi 
nt  te  Inctn  conflcias  :  alii :  mtmenio  mortis  quam  iageado  aecenas  i  ex  aaieaeienttbi. 
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Et  noii  oblivisci :  noD  est  enlm  redltas : 
et  hole  non  proderis ,  et  teipsnm  pessi- 
ooftbis. 

Memcnto  judicil  ejus ;  quoniam  bIc  ,  ut 
etiam  tuum  :  mihi  her\ ,  et  tibi  hodie. 

In  requle  mortui  qulescere  fac  memo* 
rlam  ^fus ;  et  consolationem  acclpe  in  eo, 
in  exltu  spiritüs  lUlus. 

Sapientia  scrib«  in  opporttmitate  oüi : 
et  qui  minoratur  actu  buo,  sapientiam 
perclpiet. 

Quomodo  sapientia  replebitur  qal  tenet 
aratrum ,  et  gloriatur  in  liasta  Stimuli ,' 
boves  agitat,  et  conversatur  in  operibus 
eorum ,  et  enarratio  ejus  In  fliiis  tauro- 
mm? 

Ck>r  soum  dablt  ad  versandos  sulcos ,  et 
\4gilia  ejus  in  sagina  vaccarum. 

Sic  omnls  faber,  et  architectus,  qui 
iiectem  tanquam  diem  transigit :  qui  scul- 
punt  sculpturas  signacuiorum ,  et  assidui- 
las  ejus  immutare  varietatem?  Cor  sawn 
dabit  ad  asslmilandam  picturam  :  et 
\igiiia  ejus,  perflcere  opus. 

Sic  faber  ferrarius  sedens  juxta  incu- 
dem ,  et  addiscens  pigro  ferro.  Vapor  ignis 
durabit  carnes  ejus ,  et  in  calore  fornacis 
concertabit. 

Vox  mallei  innovabit  aurem  ejus  :  et 
contra  similitudinem  vasis  oculi  ejus. 

Cor  suum  dablt  in  consummationem 
operum  :  etvigUia  ejus,  ornare  in  perfec- 
tionem. 

Sic  flgnius  sedens  ad  opus  suum,  et 


22.  Noii  oblivisci :  neqoe  enim  en  con- 
versio ,  et  huic  nihil  proderis ,  et  telpsmn 
pessimabis. 

*  23.  Memor  esto  judicii  mei :  sie  enim 
erlt  et  taum  :  mihi  herl ,  et  tibi  hodie. 

24.  In  requie  mortni  requiescere  fac 
memor iam  ejus;  et  eonsolare  lUum  in 
exitu  Spiritus  sui. 

25.  Sapfentla  seribte  in  tempore  VMuita- 
tis  :  et  qui  minoratur  actu ,  sapientiam 
percipiet :  qua  sapientia  replebitur. 

26.  Qui  tenet  aratrum ,  et  qui  gloriatur 
in  jaculo ,  stimulo  bovesagitat ,  et  conver- 
satur in  operibus  eorum ,  et  enarratio  ejus 
in  fllils  taurorum? 

27.  Cor  suum  dabit  ad  versandos  sul- 
cos ,  et  vigilia  ejus  in  sagina  vaccarum. 

28.  Sic  omnis  faber  et  archltectus,  qui 
noctem  tanquam  diem  transigit :  qui  scul- 
pit  signacula  scuIpUlia ,  et  assidnitas  ejus 
varlat  picturam :  cor  suum  dabit  in  simi- 
litudinem plcturaB ,  et  vigilia  sua  perfleiet 
opus. 

29.  Sic  faber  ferrarius  sedens  juxta  in- 
endem ,  et  considerans  opus  ferri.  Vapor 
ignis  uret  ciirnes  ejus ,  et  in  calore  forna- 
cis concertatur : 

30.  Vox  mallei  innovat  aurem  ejus;  et 
contra  similitudinem  vasis  oculus  ejus : 

31.  Cor  suum  dabit  in  consummatio- 
nem operum,  et  vigilia  sua  ornabit  in 
perfectionem. 

32.  Sic  flgulus  sedens  ad  opus  suum, 


112.  Noii  oblivisei  qae  moneo  de  moderando  loelu :  neque  enlm  est  conveMo  .-  sive  rever« 
aio  morUiorum ,  quantumvis  lugeas. 

23.  Memor  esto  :  quasi  nomine  mortui :  judicii  mei :  legis  quam  subii. 

24.  In  requie  mortui  requiescere,  seu  cessare,  fae  memor  iam  ejus :  tolle  lueturo  iidefenum 
ex  nimii  recordatione  :  consolare  iUum :  quasi  diceret  :  adhibe  solatia  »gro  quamdiu  vivit  : 
moriuum  ne  plus  a^uo  lugeas.  At.Gr.  coosolalionem  accipe  in  exilu  spirilüs  ejus :  ne  te  nimio 
lueiu  conflcias. 

25.  Sapientia  scrilHX  (  docioris)  in  tempore  ( in  opportuoitale ,  Gr. )  vacttitatis :  olii :  otiam 
ac  secessus  conquirends  sapientia  necessaria:  unde  MarllMB  soTIiciludo  increpalur,  Marie  bea- 
tlflsima  ad  pedes  Domini  laudatur  qutes.  Et  qui  minoratur  actu  ;qul  ab  actione  turbuienia  ac 
negoiüs  cessat,  sapientiam  percipiet :  quA  sapienild  replebitur  ?  per  inlerrogaiionem ,  aut,  ut 
habet  Gr.,  quomodo  sapientiA  replebitur  ? 

2S.  Qui  tenet  aratrum  :  qui  totus  in  bobus  est :  nihil  aliud  aot  cogitat ,  aut  toquitur,  vel  aliis 
flddiciusest  arlibus  quas  cnnmerat  4  26.  ad  Sä.  Qui  gloriatur  in  jaculo :  slimulo  ad  boves  agi- 
iandos :  conversatur ,  versatur ,  in  operibus  eorum ;  Is  ergo  quomodo  sapientia  atlendat  ? 

2B.  Sic  onmis  faber.  Jam  transit  ad  fabros ,  aiiaque  opera ,  in  quibus  omnis  arlifex  noctem 
tanquam  diem  (laborando)  transigit;  alque  adeo  nuilum  coleoda sapientia  relioqQit loeom. 
Qui  seulplt  signacula  scutptilia  :sigilionim  calaturas.  Assidnitas  ejus  variat ;  cor  suum  dabit 
ad  similitudinem.  Duo  enumerat  quibus  maximi  sculptorom  piciommque  oonstat  industria ; 
aiteruro ,  varietas  operis;  alterum ,  exacia  ad  oaturam  rerum  eipressio :  Tide  aulem  quim  hac 
lotum  occupent  animum :  assiduitas  ejus....  cor  suum  dablt. 

29.  Considerans  opus  ferri  .*  artem  exercens  in  rudi  ferro :  Kpy^ ,  nondum  facto.  Alli  ver- 
lunt :  pigro,  duro,  necducttli  aut  sequace,  emollitn  dilRcUi.  Concertatur  :  ooncertabii  :  Gr. 
labprabit :  vel  igneadliibiio,  ferri  rigorevtanquam  certando  vincet. 

30.  yox  mallei  Innovat  aurem  ejus :  assiduo  pulsu  iierata,  ei  innovala aurem  pereulit.  Con- 
tra similitudinem  :  altenius  exeraplari  vasis  quod  fobricat.  Ornabit  in  perfectionem  :  opus 
perpoltet ,  et  ad  srnnmuBi  artis  adducet. 
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convertens  pedibus  suis  rotam,  qui  in 
soUicItudine  positas  est  semper  in  opus 
8uum;  et  in  numero  omnia  operatio  ejus. 

In  brachio  buo  formabit  liitum  :  et  ante 
pedes  curvabit  virtutem  suam. 

Gor  Buam  dabit  ut  consummet  linitio- 
nem ;  et  vigilia  ejus ,  mundare  fornacem. 

Omnes  in  manibus  suis  speraverunt  : 
et  unusquisque  in  arte  sua  Bapiens  est. 

Sine  ipsis  non  aediflcabitar  civitas  : 

Nee  Inhabitabunt ,  nee  inambulabunt : 
et  in  eccie&ia  non  transillent ; 

Super  seliam  judlcisnon  sedebunt,  et 
te&tamentum  judicii  non  intelligent :  ne- 
que  palam  focient  justitiam  et  Judicium  : 
et  in  parabolift  non  inTenientur. 

Sed  creaturam  svi  confirmabunt  :  et 
deprecatio  eorum  in  operatione  artis ,  tan- 
tummodo  accommodantis  animam  suam , 
et  conquirentis  in  lege  Altissimi. 


convertena  pedibus  suis  rotam,  qui  in 
soUicitudlne  positus  est  semper  propter 
opus  suum ;  et  In  numero  est  omnis  ope- 
ratio ejus. 

33.  In  brachio  suo  formabit  lutum :  et 
ante  pedes  suos  curvabit  virtutem  suam. 

34.  Cor  suum  dablt  ut  consummet  lini- 
tlonem ;  et  vigilia  saa  mundabit  fornacem. 

35.  Omnes  hl  in  manibus  suis  sperave- 
runt :  et  unusquisque  in  arte  sua  sapiens 
est. 

36.  Sine  bis  omnibus  non  sdificatur 
civitas. 

37.  Et  non  inhabitabunt ,  nee  inambu- 
labunt ;  et  in  ecclesiam  non  transilient« 

38.  Super  seliam  judicis  non  sedebunt, 
et  testanlentum  judicii  non  intelligent : 
neque  palam  facient  disciplinam  et  Judi- 
cium ,  et  in  parabolis  non  invenientnr ; 

39.  Sed  creaturam  aevi  coniirmabant  : 
et  deprecatio  illorum  in  operatione  artis , 
accommodantes  animam  suam,  et  conqui- 
rentes  in  lege  Altissimi. 


CAPUT  XXXIX. 

St^iens  anüquorum  gesta  dictaque  inqmrit,  i,  3,  3.  in  publicis  caUbtuclarescet^  4.  äUemu 
gentes  peragrat,  discenäi  et  experiendi  gratiä ,  5.  mani  vigilat  oraUonit  eautä ,  6, 7.  lümc 
sapientta ,  8.  aucior  imtinclu  divino  actus  >  16 ,  17.  ^lorkfkcandut  Deut  ^  20.  ctii  niMi  miro- 
biie,  2S.  opera  ejus  perfecta,  26.  bona  quaque  malls  malh  vertunt ,  33.  ultoret  Spiritus,  st. 
creaturoe  omnes  uitrices  scelerum,  S5,  36.  omnia  bona  prasstat  Domlitus ,  sed  tempore  suo» 
39,  40.  ideo  laudandus ,  41. 


SIXTINA  VERSIO. 

Sapientiam  omnium  antiquorum  exqui- 
ret  sapiens ,  et  in  prophetiis  vacabit. 

Narrationes  virorum  nominatorum  con- 
servabit;  et  in  versutias  parabolarum 
simul  introibit. 

Occulta  proverbiorum  exquiret;  et  in 
cenigmatibus  parabolarum  conversabitur. 


VERSIO  VULGATA. 

1.  Sapientiam  omnium  antiquorum  ex- 
quiret  sapiens ,  et  in  prophetis  vacabit. 

2.  Narrationem  virorum  nominatorum 
conservabit ;  et  in  versutias  parabolarum 
simul  Introibit. 

3.  Occulta  proverbiorum  exquiret,  et 
in  ab^conditis  parabolarum  conversabi- 
tur. 


32.  In  numero :  In  quodam  numeroso  motu. 

35 ,  36.  Omnes  hi..,.  unusquisque  :  sapiens  est.,,,  sine  his;  quasi  dlceret:  Hec  quidem  opera 
suam  .liabent  sapientiam ,  bumana  societaü  necessariam,  inGmi  tarnen  ordinis,  non  rerum 
gutiernaculifl  natam ,  f.  3T  et  seqq.  neque  coroparandam  vera  sapientia,  de  qui  cap.  seq. 

37.  Et  non  inhabitabunt :  oraiionem  sie  construe ;  sine  bis  arübus  non  adiflcatur  civitas,  ut 
1^.  prscedenli :  et  non  inhabitabunt ,  nee  inambulabunt  liomines  in  el ;  civitate  scilicet;  arbea 
deserta  erant ,  atque  Inhabitabiles  i  et  tarnen  illi  artiQces  quorum  tanUt  prastaniia  est ,  in  ec- 
cUsiam,,  in  legilimos  coBtus  non  transilient }  non  ad  eos  vocabuntur ,  neque  lüli  parti  reipn- 
blica  praerunt,  ut  exprimil  seq. 

88.  Testamentum  judicii :  leges  Judiciorum  et  in  parabolis ,  arcanisque  sententiis  oonqui- 
rendis  non  invenientur:  neque  in  bis  adhibebunt  operam. 

39.  Sed  creaturam  cevi :  res  morules ,  ac  brevi  tempore  dorauiras  slabilienl,  confirmabwtt  t 
et  deprecatio  :  neque  altiüs  eorum  vota  pertingent ,  quim  ut  sua  artis  opera  pradarA  exe- 
quantur.  Ali! ,  Interim  tamen  non  sunt  alieni  i  Deo ,  quam  inter  operandum  Invocant.  jiceam- 
modantes  :  legi  et  ipsi  auscultantes  :  at  Gr.  irü^v  r^.O  I^Mvro« ,  praier  eom,  ioogi  ab  eo  qai 
se  totum  dedit  intelügenda  legi ,  que  vera  et  homino  digoa  sapientia  est :  de  qoJL  seq.  cap.  mi 
pradictum  est . 

3.  Narrationem,,,  versutias  parabolarum :  contri  ac  de  (kbris  dixerat :  supri,  38. 
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In  medlo  magnatomm  mlnUtraljlt;  et 
In  conspectu  pnesidis  apparebit. 

In  terram  allenigenaram  gentium  per- 
transiet :  bona  enim  et  mala  in  homlni- 
bns  tentavit. 

Gor  snam  tradet  ad  Ylgllandum  dilnculo 
ad  Dominum ,  qui  feeit  ilium ;  et  in  con- 
spectu Altlssimi  deprecabitur. 

Et  aperiet  os  suom  in  oratione  :  et  pro 
delictis  BQis  deprecabitur. 

Si  Dominus  magnus  voluerit ,  spiritu 
intelligentis  replebitur. 

Ipse  tanquam  imbres  emittet  verba  sa- 
plentis  BU8B ;  et  in  oratione  conÜtebitur 
Domino. 

Ipse  dirigit  consilinm  ^'us  et  scientlam, 
et  in  abseonditis  ejus  meditabitur. 

Ipse  palam  faciet  disciplinam  doctrins 
suas,  et  in  lege  testamenti  Domini  glorla- 
bitur. 

Gollaudabunt  multi  intelligentiam  ejus : 
usque  in  saeculum  non  delebitur. 

Non  recedet  memoria  ejus;  et  nomen 
ejus  TiTet  in  generationes  generationum. 

Sapientiam  ejus  enarrabunt  gentes;  et 
laudem  ejus  enuntiabit  ecclesia. 

Si  permanserit,  nomen  derelinquet 
plusquammille :  et  si  requieverlt,  acquirit 
sibi. 

Adhuc  meditatus  enarrabo :  et  tanquam 
plenilunium  repletua  sum. 

Exaudite  me ,  fllU  sancti ,  et  germinate, 
quasi  rosa  plantata  super  rivum  agri. 

Et  quasi  thus  odoremsuavitatis  emittite: 

Et  florete  florem ,  quasi  lilium  :  dlflün- 
dite  odorem ,  et  collaudate  canticam.  Be- 
nedlcite  Dominum  in  omnibus  operibus  : 

Date  nomini  ejus  magnificentiam :  et 
conflteminl  In  laudatlone  ejus ,  in  canticis 


4.  In  medlo  suignatomm  ministrablt » 
et  in  conspectu  praesidis  apparebit. 

5.  In  terram  alienlgenamm  gentium 
pertransiet :  bona  enim  et  mala  in  honü- 
nibus  tentabit. 

6.  Gor  suum  tradet  ad  yigliandum  di- 
lnculo ad  Dominum ,  qui  fecit  illum  :  et 
in  conspectu  Altissimi  deprecabitur. 

7.  Aperiet  os  suum  in  oratione  :  et  pro 
delictis  suis  deprecabitur. 

8.  Si  enim  Dominus  magnns  voinerit » 
spiritu  intelllgentis  replebit  lllnm  : 

9.  Et  ipse  tanquam  imbres  mittet  elo- 
quia  saplenti»  su» ;  et  in  oratione  oonll- 
tebitur  Domino : 

10.  Et  ipse  diriget  consilium  ejus  et 
disciplinam ,  et  in  abseonditis  suis  conä- 
liabitur. 

11.  Ipse  palam  faciet  disciplinam  doc- 
trinae  sus ,  et  in  lege  testamenti  Domini 
gloriabitur. 

12.  Gollaudabunt  multi  sapientiam  ejus; 
et  usque  in  saeculum  non  delebitur. 

13.  Non  recedet  memoria  ejus,  et  no- 
men ejus  requiretur  k  generatione  in  gene- 
rationem. 

14.  Sapientiam  ejus  enarrabunt  gentes ; 
et  laudem  c^us  enuntiabit  ecclesia. 

15.  Si  permanserit ,  nomen  derelinqnet 
plusquam  mille  :  et  si  requieverit ,  prode- 
rit  ilU. 

16.  Ac&uc  consiüabor,  ut  enarrem :  ut 
furore  enim  repietus  sum. 

17.  In  voce  dielt :  Obaudlte  me,  divini 
fructus,  et  quasi  rosa  plantata  super  riros 
aquarum ,  fructiflcate. 

18.  Quasi  Libanus  odorem  suavitatis 
habete. 

19.  Florete  flores,  quasi  lüium,  et  date 
odorem ,  et  frondete  in  gratiam  :  et  col- 
laudate cantlcum ,  et  benedlclte  Dominum 
in  operibus  suis. 

20.  Date  nomini  ejus  magnificentiam  : 
et  confitemini  IUI  in  voce  labiorum  ves- 


4.  In  medio :  jodicilMis  aaseBSor  dabilur. 

to.  ComiUabitur  :  inde  rerum  agendanim  conailia  sumel  :  aecundüm  iiiud  Paalmi  cxTin. 
Consilium  meum  jusUficaliones  iua. 

IS.  Si  permanserit :  n  viU  diulioA  perfruatur ,  nomen  indylam  relinquet  aupra  mille  aapien- 
tea.  El  si  requieverit :  si  inierieril :  sibi  ipii  lat>oraverit,  el  sierna  pramta  conquiaiTerit. 

Id.  Adhuc  consiliabor  :  non  bic  berelx) :  exaggeralK)  aermonea,  ad  aapientum  gloriam  com- 
mendandam.  Ut  furore  Domlni ,  atque  inalincUi  illo  grandt  ac  proplietico  repietus  sum  .- 
Gr.  quasi  plenilunium  repleloa  sum :  plenA  iuee  fulgeo  :  ^ixOfuii>ia, :  dimidiatus  mensia ,  aire 
bibriam  seclua ,  hoc  est  plenilunium. 

17.  In  voce  dicit :  arcanA  llia  voce  qua  Dominus  solel  in  cordibus  loqui ,  paasim  apud  pro- 
pbelaa  :  liic  ergo  arcanA  voce  Deos  basc  inapiravil,quibu8  adbortarer  pios.  Obaudlte  me,  äi" 
vM  fructus  .-dlvina  germlna  i  Deo  puiluianlia ,  aive ,  ut  Grsc,  fililaancU. 

lt.  Quasi  Libanus :  alve  ibua  :  Gr. 

19.  Florete  flores  :  fundite  florea;  effloreaciie  ot  lilium.  Collaudate  cantlcum  :  cantteom 
laudia  canite. 

90.  In  voce  labiorum  in  canUcis  labiorum  .*  duplex  venio  aeu  lecüo ;  ut  vidtUir.  Foee  fo- 


I. 
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]atl9nim,ei  bt  ftitiMfis.  Bt  «fe  dAdetls  it 

Opera  Aomiai  unlfersa  ^a  bona  valdd  e 
^  «moe  pr^cepUm  in  tempore  b«o  erit; 
ODinla  eoim  in  tempore  sao  qnoreBtiir. 

In  imho  <^m  steUt  aqua,  Bleut  conge^ 
rles;  el  in  sermone  orte  Ultasn ,  eieeptiria 
aquamro* 

Inprsceplo  ipafecui  «vne  benepfaicltun : 
et  non  est  qul  miniiat  ralutare  UHus. 

Open  MDiils  «aiafe  coram  iilo  :  et  non 
«8t  aliso0ttdi  ab  oculte  Bim, 


A  sttcato  in  «sealam  respexit :  et  nlhfl 
«8t  admirabile  in  conspeolu  iUlOB. 

Hob  efll  dlceret  Quid  est  hoc?  ad  quid 
lioe?  emniaenim  ad  itmu  ipwrnm  creata 
sunt. 

BeoedicUo  UUqb  iiaiasi  fluvius  in«n4avit : 

Et  qnomodo  cataclysmus  artdem  In* 
«Iriavtt :  sie  iramanam  geotes  beredltare 
faclet.« 

SIcui  ooorerttt  aqnas  In  salsuginem. 
YiflB  Ifliwi  aamotis  dlrecUe :  sie  faiiquiB  of* 
fensiones. 

Bona  boids  cicata  sunt  ali  initlo  :  sAt 
yoecAtorlbus  maia. 

Prindpinm  omnis  Tel  necessarl»  ad 
Litern  hominis,  aqua,  ignis,  et  ferrnm, 
«t  aal,  et  siilgo  trltlcl ,  et  mel ,  et  lae , 
aanguia  uvs ,  et  oleum ,  et  TesCtmenCum» 

fliec  enmia  sasctis  In  bona :  sie  pecca* 
teribus  in  mala  c^nTertentiir. 


trotum ,  et  fn  eutloto  Uufofulii:»  et  «Uul- 
ris.  Et  sie  dkscCIa  In  eoniGBUNie : 
21.  Opera  Donloi  nnlTena  bnu  vaU^ 


33.  in  itAö^faMOt  aq«a  aleal  ton- 
gerlea;  et  in  sennone  orte  iillfia,sleHt 
exceptoria  aquarum.     , 

28.  Qnonlam  te  pnecepto  Ipstaa  placor 
fit :  et  non  est  minaratlo  io  tthtte  IpslK. 

24.  Opera  cmnii  csmls  eomn  Hl« :  et 
non  est  quidqUam  abaeanditoBi  ab  ooilb 
^ua. 

35.*Aaec«loiisqiieln  jgcniumrtipici; 
et  nihil  est  mirabile  in  conspecta  t$m, 
«  26.  Non  est  dieere  :  Quid  est  Imk,  ant. 
Quid  est  istud  P  omate  enlm  in  teaipove 
suo  qusrentur. 

•  27.  Benedldlo  tIDns  4pus\  Ikttviua  Imm' 
daftt. 

28.  Quomodo  cataclysmus  aridam  in- 
eMartt :  sie  tra  ipslns  sentfls^^ucnoa 
eiquisierunt  eam ,  beredltBUt. 

29.  Qoomodo  convertit  aipias  in  decH 
totem ,  et  alccata  est  terra ;  et  Tis  1Sh& 
YÜs  iUorum  directae  sunt :  sie  peccatoribos 
oCtenstones  In  ira  cfns. 

30.  Bona  boBis  cieata  sunt  ab  Initla: 
Sic  aequlssimis  bona  et  mala. 

31.  Initlum  neoessarie  rel  tit«  iMBri- 
num,  aqua,  ignis,  et  ferrum,  sal,  he, 
et  panis  sbnflagliiens ,  «t  mel,  et  betras 
UV® ,  et  oleum,  et  vesttmentanu 

32.Haeomala8aBct]sinboiia:  aiect  im- 
piis  et  peecatoribos  in  mdaeonverteoinr. 


^i4nm  tt  tiffuirii :  iNMe  tarn  ItMinineatiB  amslei«  Jtnieia ,  Kbtma  fllnd :  isnfikjmtia,  lat- 
date ,  confessio ,  laus. 

St.  BvMk  tmldh :  aildU  Gr.  et^niiie  pneceptugBi  Ib  tempore  laaerii;  «Bnia  entas  ia 
fKire<uo  quareDtur  :  qiiod  ulliBMim  Vulgsta  babet  t.  96.  vMe  «Mass  ^  ss«  boc«si, 
aptat  personU ,  lods ,  temporibus,  rebus,  eiiam  elcmeotis ,  ul  sequei» ;  quo  foBl«  laananiBt  T^> 
teris  DOVflMiae  legii  disciimina. 

22.  Exceptoria  aquarum  :  staute  mar!  Bobm,  ac  si  receptaculis  teneretur. 

43.  maeor :  plaeenüa :  iMum  quid,  utsupri,  rr.  i3.  Gr«c.  omoe  beneplacttam ,  omirit  eaiut 
IMaoM.  Ntm€3t  fnin»r4iU^,  dlrainotio  <r  taktU  ip9ha  .<  qu»  per  ipmi«;  Tim  «Jus  aahrtarBa 
nibil  imminult. 

25.  Nihil  est  mirabile.  Nota  praclaram  sententian :  quoiiliniet  anteesAeaUa  «t  praaiaBila  et 
1\Btav»«eiile  eomplexvs,  nilnl  novi  inl«ettir ;  ad  biec  nlbil  qood  ejus  tnajestiteae  powuia 
non  Sit  infRrius. 

«.  QtM  est  hoc  ?9ttfd  est  ttttid  ?  Gr.  ad  qoid  Istud  ?  omnhi  enfm  tempore  smo  qmogretit»  : 
requlrentor  :  noceisarla  eaie  oompeiientur :  Gr.  oninia  ad  usna  suos  creata. 

M.  Cütadtftmiis  .-  Ifiundalio  ;  sie  inteHigi  polest :  sieut  dMiivium  sab  Noe  terram  {«ndsvit : 
sie  ira  ejus  hocrediutbit :  acliri  :  hsrediure ,  sorlirl  faeieL 

20.  ji^MSts  in  siceiiatem  .-  terra  exsucca  et  arida  ad  ininitteDdani  Annein  :  Gr.  ia  iaiiB|i» 
Bern  :  ut  hsbea ,  Ps.  cti.  34.  Terram  flucti feram  in  saUaginem  :  tn  BterfNutem ,  agris ,  vckit 
nie  eeBspenis  ;  sie  iinpii ,  steriles ,  tnilli  gratis ,  mRo  IVuctu.  rice  iUtus  viis  iUonm  :  Gr. 
planier  :  vi»  ilHus  ( Dei  seilleet )  sanctis  direcia  ( plan« ,  heiles )  :  sie  iiHqois  ofltensioBSa. 

30.  Bona  öonis;  bona  et  mala :  bona  pura  bonis  creata  comparauique  tufil  ab  Initio  in  |iiradiH> 
Tolupiatis  :  etnequissimis :  Gr.  peecatoribus ,  quanquam  mala  pura  eommeritls,  unen  ei  be» 
Bignliate  per  baue  THam  pr»paravit  Dem  mala  et  bona,  viismque  qua  maloniai  ae  loBoruai 
temperamento  constaL  Vide  32.  et  Gr. 

St.  Neeessarias  rei  :  vids  ITogilHaiem  et  sianplfdlatmi.  Femm  :  ad  antra ,  ad  nrileea. 
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SoBt  splrttiu  qni  ad  TindlcUm  creatl 
sunt,  ei  in  furore  suo  confirmaverunt 
flagelU  ftuft  : 

Et  in  tempore  consinnmaüonls  effün- 
dimt  vlrtutem :  et  furorem  ejus,  qui  feelt 
IHos ,  sedabunt. 

Ignia  et  graado ,  et  famea ,  et  moTs',  om* 
nla  baec  ad  vindictam  creata  sunt : 

BeaUaram  dentes ,  et  acorpli ,  et  Tiper», 
et  rhooiptuea  vindicans  in  eiterminium 
iinpioe. 

In  numdato  Ista^untur  -,  et  super  terram 
In  necesaitates  praeparabuntur :  et  in  tem* 
poribus  suis  non  practerient  verbum. 

Propterea  ab  inltio  confirmatus  sum , 
et  meditatus  sum ,  et  in  scripturA  reliqul. 

Omnta  opera  Domini  ]M>na  :  et  omnem 
usum  in  tempore  ejus  submlnistrabunt. 

Et  non  est  dicere :  Hoc  iilo  nequius  est  t 
omnia  enim  in  tempore  eomprol>abuntur. 

Et  nunc  in  omni  corde  et  ore  coUaudate, 
et  benediclte  nomen  Domini. 


33.  Sunt  Spiritus»  qui  ad  Tindietam 
creati  sunt ,  et  in  furore  suo  conflrmaTe- 
runt  tormenta  sua. 

34.  In  tempore  consummationis  eflün- 
dent  virtutem ;  et  furorem  ejus ,  qui  fecit 
illos ,  placabunt. 

36.  Igttis»  grando,  fiimes,  et  mors, 
omnia  haec  ad  vindictam  creata  sunt : 

36.  Bestiarum  dentes»  et  scorpil,  et 
serpentes,  et  rhomphaea  vindicans  in  ex- 
lerminium  implos. 

37.  In  mandatis  ejus  epulabuntur  :  et 
super  terram  in  neceasitatempraeparabun- 
tur  :  et  in  temporibus  suis  non  prasterient 
verbum. 

38.  Propterea  ab  initio  confirmatus 
sum,  et  conalliatus  sum,  et  cogitavl, 
et  scripta  dimisi. 

39.  Omnia  opera  Domini  bona :  et  omna 
opus  hora  sua  subministrabit. 

40.  Non  est  dicere  :  Hoc  iUo  nequius 
est :  omnia  enlm  tempore  suo  comproba* 
buntur. 

41.  Et  nunc  in  omni  corde  et  ore  cd- 
iaudate,  et  benedlcite  nomen  Domini. 


CAPUT  ysL. 

Jugum  grave  super  filios  Jdam  ^äf.tad  t2«  mors  inevItöMis,  13.  hnpiomm  inanes  divttUe, 
13.  Hberaftas,  14,  t7.  trifa  sibi  SHffidens,  is.  quid  cui  antepönmdum » 19  od  sv.  tHnor  Ho- 

SIXTINA  ¥BMIO.  1  VfilSIO  V1IUSATA. 

Occupatio  magna  creata  est  omni  ho*|  1.  Occupatio  magna  creata  est  ornnlbos 
mini,  et  Jugum  grave  super  filios  Adam,lhominibu8,  et  jugum  grave  super  filios 

SS.  Qui  ad  vhidietam  ereati  sunt .-  es  erentu ,  poitetqntm  I  Deo  deOBeenrot ,  ad  id  ordl- 
natl ,  ut  dhtDMB  Tindietam  et  Ipti  exclperent ,  et  In  alioi  exercerent  In  furort  suo  :  tn  irt 
qua  «dtersds  homlnsia  genui  exardeicunt ,  ut  pateUt  lequeme  f,  Confirmaverunt  tormenta, 
flageüa  sua,  i  m  ineuna,  gravem  In  Ictlbus  flnnabunt  mannm  :  bot  ergo  commemorat ,  uc 
doceat  qnonmi  ope ,  ex  f,  praoedenle ,  omnia  eliam  per  >e  Iwna ,  tarnen  malte  malo  rertant. 

34.  fn  tempore  consummationis :  InterttOa ,  intemecionii ,  aire  in  noTisaimls  dietms ;  e^iM- 
dem  pirttttem  :  Tim  illam  peitiferam :  et  fiurorem  ejus ,  qui  fedt  illos ,  placabunt  .<  exaalfa- 
buDt ,  digno  supplicio :  melids ,  tanUts  edent  atrages  ,  ut  Deum  inflectant  ad  miaericordiiaB 
et  veBlam.  Gare  auteni  inieiligai  tmaoandos  apirltus,  ac  senpiterao  aupplielo  deatinatos, 
ta*den  plaeataroa  Deam ;  quod  aenail  Origenea ,  ae<  femA  um»,  et  ab untvena  EccIesÜ  re- 
pfolialQB. 

SS.  Ignis,  grando,  fames,  Prnter  ea ,  qu»  cüaa  bona  aiot  malls  malo  verlunt ,  annt  qiHMlam 
per  ae  nosla  in  oltloiiem  comparata. 

S0.  Bkomphesa :  gladios  aneepa  renatilia. 

ST.  in  majidatis  ejuM  epsdsikuntur  :  l«tiiU  efferentar,  Gr.  creatnr»  ili»  alu-icea  :  alhidH  ad 
PS.  cx&Titi.  s.  ignls,  graisdo,  ms,  glaeies,,,  qum  factum  uerbum  ejus.  Quo  ecfam  aenaa  dto- 
tum  est :  Focavit  Dominus  famem,  lY.  Reg., viii,  i.  in  ngcessiiatem  prwparabumur :  in  ne- 
ceaaariam  uliiooem. 

SS.  Confirmatus  sum  :  in  limoro  Dei :  et  conslUatus  sum,  mediUUia  aom;  Gr.  cogllavi  Iriates 
exitna  impiorum :  et  (h«c)  scripta  dlmisi ,  acriplo  mandavi :  borum aulem  aumma  est,  id  quod 
aeqnitar : 

SS.  Omne  opus  hord  sud  :  tempore  ano. 

40.  Jfon  est  dicere :  Hoc  iUo  nequius  est :  apu  enim  aunt  omnia ,  et  snia  cooiliuiu  Anilms « 
jtque  ex  herum  nexu  par  exisUt  decor  :  unde  vera  raiio  laudandi  Deum« 

1.  Occupatio  magna  :  afllicilo.  Grave  jugum  :  de  quo  jogo ,  sive  onere  mberte  mortaliboi 
impoilto  ,ta«c  ponil :  primum,  QuM  iocubet  per  lotam  vUam  i  natali  ad  lepulturam ,  f.  i ; 
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i  die  exUAs  de  ventre  matris  eonim ,  na- 
que  in  diem  insepulturA  in  matrem  om- 
ninni. 

Cogitatlones  eorum,  et  timorem  cordis, 
consideraUo  expectatlonis ,  dies  flnitionis. 

A  residente  super  thronum  in  glorift ,  et 
iisque  ad  humiliatam  in  terrft  et  cinere : 

Ab  eo  qui  portal  hyacinthum ,  et  coro- 
nam ,  et  usque  ad  eum  qui  operitur  Uno 
crudo ,  furor ,  et  zelus  ,  et  tumnltus ,  et 
lEIuctuatio ,  et  timor  mortis ,  et  iracnndia 
perseverans ,  et  contentio  : 

Et  in  tempore  refectionis  in  cnbill  som- 
HUB  noctis ,  immutat  cognitionem  ejas. 

Modicnm  tanqnam  nihil  in  requle,*  et 
'ab  eo  in  somnis,  quasi  in  die  specuis, 

Gonturbatns  est  in  yisa  cordis  sui ,  tan- 
qnam qni  evasit  i  facie  belli  :  in  teihpore 
salutls  susB  exsurrexit,  et  admlrans  ad 
nullum  terrorem. 

Cum  omni  carne  ab  homine ,  usque  ad 
pecus :  et  super  pecc4itores  septupla. 

Ad  hffic ,  mors  et  sanguis ,  et  contentio, 
et  rhompbaea ,  oppressiones ,  fames ,  et 
contritio ,  et  flagelium. 

Super  peccatores  creata  sunt  haec  om~ 
jüa :  et  propter  iilos  lactus  est  cataclysmus. 

Omnia ,  quae  de  terr&  sunt,  in  terram  re- 
Tertuntur,  et  ab  aqiiis  in  mare  reflectunt. 

Omne  mupus  et  iniquitas  delebitur :  et 
ILdes  in  ssculum  stabit. 


Adam ,  k  die  exitAs  de  ventre  matris  eo- 
rum ,  usque  in  diem  sepultune  in  matran 
omnium. 

2.  Cogitatlones  eomm ,  et  timores  cor- 
dis ,  adinventio  expectatlonis ,  et  dies  flai- 
tionls : 

3.  A  residente  super  sedem  gloriosun , 
usque  ad  humiUatum  in  terr&  et  cinere : 

4.  Ab  eo ,  qui  utitur  hyacintho ,  et  por- 
tat  coronam ,  usqne  ad  eum ,  qui  operitur 
Uno  crudo  :  furor  ,  zelus ,  tumultns,  flne- 
tuatlo ,  et  timor  mortis ,  iracundia  perse- 
Terans,  et  contentio : 

5.  Et  in  tempore  refectionis  in  cnMÜ 
somnus  noctis ,  immutat  scientiam  ejus. 

6.  Modicum  tanquam  nihil  Inrequie;  et 
ab  eo  in  somnis  quasi  in  die  respectäs, 

7.  Ck)nturbatus  est  in  visn  conlis  soi, 
tanquam  qui  evaserit  in  die  beUI.  In  tem- 
pore salutis  auae  exsurrexit ,  et  admirans 
ad  nuUum  timorem. 

8.  Cum  omni  carne ,  ab  homine  nsq« 
ad  pecus ,  et  super  peccatores  septuplom. 

9.  Ad  hsec  mors ,  sanguis ,  contentio ,  et 
rhomphsa,  oppressiones,  £unes,  et  eoo- 
tritlo,  etflageUa. 

10.  Super  iniquos  creata  sunt  taac  ob- 
nia :  et  propter  iUos  foctus  est  cataclysmos. 

11.  Omnia  quae  de  terrA  sunt,  in  ter- 
ram convertentur ;  et  omnes  aqnaoLin  mare 
revertentur. 

13.  Omne  mnnus  et  iniqaitas  delehitiir : 
et  fldes  in  saeculum  stabil. 


aecundum ,  Quöd  sit  repotiluai  in  cnris ,  timoribas ,  raiiis  tpebos ,  reliqnb  aniinl  pertorbiii^ 
nibui,  f.  3,  4,  S  ttt  seqq.  atque  innumerii  calamiUltbui ,  f.  9, 10 ;  tertiom ,  Quöd  mqat  oone» 
premat,  summot ,  infimos,  medioi ,  cujutcumque  Status  bomines,  f.  3  et  seqq.  qua  de  re  pr»- 
clarö  Aug.  contra  Jul.,  ti.  lo ;  n.  3i  in  flne :  Parvulos  iotuere  quol  et  quant«  maU  paliaaünr ; 
in  qulbus  Tanitatibus,  cruciatibus,  erroribus,  terroribus  crescant;  delnde  Jam  grandci  etiaaa 
Seo  servientes  teniat  error,  ut  decipiat;  lentat dolor  aul  labor,  ul Trangal;  tenlat mceror^nt 
Jternat;  lentat  typhus  (superbia),  ut  exloliat :  et  quis  ezplicel  omnia  festinanter ,  qaibiis  grara- 
tur  Jugum  super  fliios  Adam  ?  quod  jugum  non  fuissel ,  nlsi  delicti  origioalis  merittim  pneco- 
aisieL 
ü.  Cogitaiiones,  QuaUior  bsBc  commeroorat,  qun  bominam  genus  mazimd  ftragilem  ,  cara , 

.  netos  ,  foilaoci  spes ;  postque  labores  Unlos ,  mors.  Jdinveiuio  expeetationis  : 
talionis :  Gr.  spei  ludibrla ,  qusB  vel  mazimö  bomines  disteodunt  et ezcrudant, qoibw 

« ^am  id qaod  Sequilar^.  4« 

5.  In  eubiU  tomnus,  qui  nee  cora  expers,  tot  turbida  Insomnia  terrest  et  ezagilanl, 
sdeniiamj  cogitatlones ,  ejut :  nova  tIu,  atque  aliam  cogitandi  et  imaginandi  raikmem  indnesL 

6.  Modicum  tanquam  nihil  in  reqtUe:  somnus  Initio  ad  momenlnm  quietos.  £1  oft  eo.  a  9» 
•  posl  lllud  minutum  quietis  tempus.  Qua8i  in  die  respedüs :  tpecula ,  Gr.  bomo  quaii  in  spc- 
-  coli  Tigil  collocatus ,  omnigena  vlsa  ac  monstra  persplcit. 

7.  Tanquam  qui  evaserit :  (tigibundus,  vlx  ab  beste  securus  :  cum  omnia  in  tulo  sint;  ■>> 
raturque  experrectus  tanlopere  exagitalum  se  ,  nuIlA  timendl  causa. 

8.  Cum  omni  carne  :  cum  omni  animante  :  supple,  ha»c  sunt 

9.  jid  hoBC  mors  .'eiiam  violenta  fuso  sangulne  contentio,  tiellum  :  conlriüo  et  ßa^dSm, 
morbl ,  ipsa  peslis. 

10.  Super  iniquos :  ergo  ab  inItIo  hcc  non  erant:  cataclysmus :  düurinm.  HaclenntdegnTi 
Jugo :  nunc  alia  sentenlio. 

11.  Omnia  :  ut  omnes  aqua  In  mare ,  ita  terrena  omnia  in  terram.  ' 

12.  Omne  munus :  omnis  in  Judiclis  corruptela.  St  iniquitas  delebitur  :  noUo  frocta  oorraet : 
'  fldes  autem  non  Ita ,  et  in  sceculum  stabit. 
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SabstantUB  iAfustonim  slcnt  flayius  ex- 
«iccabantur ;  et  sicut  toiütraum  magnum 
in  pluviä  personabit : 

In  aperiendo  ipaam  manus  suas ,  Iseta- 
bitur :  sie  prsyaricatores  in  consnmma- 
tionem  deflcient. 

Nepotes  Impiorum  non  multipiicant  ra- 
mos;  et  radices  inunund»  super  duram 
petram. 

Achi  Bupßr  omnem  aqnam ,  et  oram  flu- 
minis ,  ante  omne  foenum  evelletur. 

Gratia  sicut  paradisus,  in  l)enedictia* 
nibua  :  et  misericordia  in  ssculum  per- 
manet. 

Vita  sufflcientis  sibi  operarii  conduica- 
bitar ;  et  super  utraque ,  qui  invenit  tlie- 
saurum. 

Filii  et  aediflcatio  civitatis  conflrmant 
nomen  :  et  super  utraque,  mulier  Imma- 
culata computatur. 

VInum  et  musica  Istiflcant  cor  :  et  su- 
per utraque ,  dilectio  sapientis. 

Tibla  et  psalterium  jucundam  faciunt 
meiodiam  :  et  super  utraque ,  lingua  sua- 
vis. 

Gratiam  et  speciem  desiderabit  oculus 
tuufl:  et  super  utraque,  veritatem  sationis. 


13.  Substantis  injustorum  sicut  fluYins 
siccabuntur :  et  sicut  tonitruum  magnuni 
in  pluYi&  personabunt. 

14.  In  aperiendo  manus  suas ,  Istabitur  $ 
Sic  prsevaricatores  in  consummatione  ta- 
bescent. 

15.  Nepotes  impiorum  non  multlplica- 
bunt  ramos :  et  radices  immundae  super 
cacumen  petrae  sonant. 

16.  Super  omnem  aquam  viriditas,  et 
ad  oram  flumlnis  ante  omne  fosnum  evel- 
letur. 

17.  Gratia  sicut  paradisus  in  benedic- 
tionibus  :  et  misericordia  in  seeculum  per- 
manet. 

18.  Vita  sibi  sufiicientis  operarii  conduK 
cabitur :  et  in  eä  invenies  Uiesaurnm. 

19.  Filii,  et  sedlflcatio  civltaüs  conflr- 
mabit  nomen  :  et  super  hsc,  mulier 
Immaculata  computabitur. 

20.  Vinum  et  musica  Ixtificant  cor  :  et 
super  utraque ,  dilectio  sapientiae. 

21.  Tibis  et  psalterium  suavem  fa- 
ciunt meiodiam  :  et  super  utraque ,  lin- 
gua suavis. 

22.  Gratiam  et  speciem  desiderabit  ocu- 
lus tuus  :  et  super  hsec ,  Tirides  satlones. 


iZ,SulfSiatiiias :  res,  pecunin  ittfustonan  sUutfluvitu,  sicut  lorreni  deeurreot,«icea6im<ifrr 
el  sicut  UnUtruum  magnum  per  pluvtam  inani  tc  nihil  profkiUiro  per  Dubet  murmure  perMK 
nabunt :  in  diTilum  JacUtDlii  nihil  niti  sonilut  ac  tlrepltus. 

14.  Sicui  in  aperiendo  tnopi  manu»  tuas  loetabitur,  protperö  aget  (Tir  iranua) :  ita  ö  contra* 
fio,  pr€evaricatoret^  elc. 

15.  Nepotes  impiorum  non  muUipUcabunt  ramos,  »\cut  nee  radices  immundas,  plant»  tnfrii- 
gifer» ,  iÜBtabiles,  qua  aant  super  cacumen  petras  :  sea ,  super  duram  peu-am,  qui  Toce  ter- 
minauir  Gr.  VuIgaUia  addit.  sonant,  hoc  est,  illsB  plant»  Tentls  agitat» ,  inanem  tantdm  sonl- 
tum  edunt,  nulU  slirpe ,  nuUo  fruciu ;  sonant  autem,  ex  f.  seq.  eix'h  P*^  4"^  Vulgatns  In- 
terpres  leglsse  ridetur ,  v^;(cc ;  seu  potiüs,  iix9^h  >on«nt. 

16.  «fuper  a^iuzm  viridifoj.  Opponit siccitati  plant» super  petram  arcscentis,viridesberbaft 
super  aquam  crescentes;  iisque  virum  bonum  latenter  comparat.  Herl>a  aulem  illa  viridis  ad 
oram  fluminis ,  ante  omne  foenum  niaturescet ,  atque  adeo  prima  omnium,  evelletur ,  secaM- 
tor ,  demetetur  :  a;^«  ,  rariö  legunl  et  Interpretanlur ;  Grotio  »gyptia  vcx ,  signiflcans  illa  tU 
rentia  qua  Nile  exundante  orirt  soleani. 

17.  GraUa,  seu  collatum  beneflclum,  sicut  paradisus,  sicut  hortus  irrigaus  ,  amosnos  aa 
pomifer. 

18.  F'ita.,.  ccnduicabitur :  quam  Vit»  laborlsque  sibi  sufflcientis  dulcedinem  sentiebat  Paa- 

los  dicens :  Argentum  et  aurum,  aut  vestem  nullius  concupivi quoniam  ad  ea  quoe  mihi 

opus  erant ,  et  his  qui  mecum  sunt ,  ministraveruni  manus  istce :  quo  nihil  beatius ,  dicente 
Bomino  :  SeaUus  est  magis  dare ,  guäm  accipere,  Act.,  xx.  S3 ,  35.  Bt  in  eä  invenies  thesaw 
rum  :  inexhanstam  scilicet  bonorum  copiam ,  ac  beneflcenti»  fontem.  Gr.  non  Ita  commod^  : 
super  Qiraqne  est  (super  illam  sufflcientiam ,  et  super  illam  dulcedinem)  qui  invenit  thesan- 
rom ,  nuilo  sensu ,  nisl  verum  illum  thesaurum  intelligu  ,  de  quo  scribilur.  Thesaurus  desi^- 
derabilis,,..  in  haMlacuio  justi,  Prov.,  xxi.  20.  et,  sapientia,  inflnitus  thesaurns  est  Itomtniöus, 
Sap.,  VII.  14. 

19.  Filii.,,  eanftrmahit  nomen  :  Immorlale  hcleu  St  super  hcec ,  mutier  Immaculata  :  plu* 
illa  honoris  viro  conciliat  castitate  ac  pmdentlA ;  sie  Manasses  Judilhi  uxore  habetur  nobilis  & 
Judith.,  vin.  2.  sie  Ruth  MoabiUdls  i^orlA  commendalur  Boox  :  Ruth,  u,  in.  iilustrat  famlliaa 
fortis  iillus  mulieris  virtus  :  Surrexerunt  eniro  ftlii  ejus  ,  et  beatissimam  prcedicaverunt :  vir- 
ejus,  et  laudavit  eam.  Prov.,  xxxi.  28.  Animadverte  autem,  leclor ,  sequenies  versus,  ad  37» 
^usdem  flgur»  esse. 

22.  Gratiam,  vennstateo  et  tpedem  (pulchrltudinem),  el  super  hcec ,  viridei  satimies  :  r^' 
Tirescunt  enim  quotaniüf  arborei ;  vultOs  gratia  immedicabüUer  defloret  cit. 
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Amlcas  et  so&IIs  tn  tempore  occarren- 
tes  :  et  super  utraqoe ,  mulier  com  viro. 

Pratres  et  adjutorlnm  In  tempore  tri- 
Ibulatlonto  :  et  super  utraque  ,  eleemosyna 
llberablt. 

Aurnm  et  argcntum  statuent  pedem  : 
et  super  utraque,  consUium  beneplacet. 

Facultates  et  fbrtitudo  exaltabunt  cor  : 
et  super  utraque ,  tlmor  Domini. 

Non  est  timorl  Domini  minoratio  :  et 
Bon  est  in  eo  inquirere  a^jutorium. 

Timor  Domlni  sicut  paradisus  l)enedic- 
llonis  :  et  super  omnem  gloriam  operue- 
rnnt  Ülura. 

Pili,  vitam  mendicationis  ne  vivas  : 
melius  est  mori ,  quim  mendicare. 

Vir  respiciens  in  mensam  allenam ,  non 
est  Vita  ejus  in  eomputatlone  vits :  con- 
taminabit  animam  suam  in  clbis  alienis. 

Vir  autem  sciens  et  dlscipllnatus  custo- 
diet  se. 

In  ore  Impndentts  condnlcabltur  men- 
Aicatio  :  et  in  venire  ejus  ignis  ardeblt. 


S3.  Amieus  et  sodaKs  fn  tempore  con- 
venientes  :  et  super  ntroaque  mnlier  enm 
▼iro. 

24.  Pratres  In  a^iutoriiim  In  tempore 
tribnlationis  :  et  super  eos  mlserlcordit 
liberabit. 

25.  Aurnm  et  argentum  est  eonsUtotio 
pednm  :  et  super  utrmnqae,  eoDsiUuin 
bcneplacitum. 

26.  Pacnltates  et  vlrtntes  exaltant  cor : 
et  super  haec  timor  Domini.  - 

27.  Non  est  in  timore  Domini  minore- 
tlo  :  et  non  est  In  eo  Inquirere  adjoto- 
rlum. 

28.  Timor  Domini  sicut  paradisus  be- 
nedlctlonis :  et  super  omnem  gloriam  ope- 
ruerunt  illum. 

29.  Pili ,  in  tempore  vlls  tux  ne  indi- 
geas :  melius  estenim  mori,  quam  Indigere. 

90.  Vir  respiciens  In  meneam  alienam, 
non  est  vita  ejus  in  cogitatlone  victds. 
Alit  cnim  animam  suam  cibis  allenis. 

31.  Vir  autem  disciplinatus  et  eradttos 
custodiet  se. 

82.  In  ore  Impmdentls  condokabltor 
inopia  :  et  in  ventre  ejus  ignis  ardeblt. 


CAPUT  XLI. 

Pe  nwUe,  ad  t.  eui  amttra  auf  opteiute ,  i  tl  seq.  Sedoies  et  nomen  qwaie,  8  mi  is 
wntuimdnm ,  phuqtunn  vUa,  is.  bona  et  mala  vereenmUa ,  19  od  finem  .-  4e  ^flttkm 
beicendum,  ibid. 


SIXTIHA   VERSIO. 

0  mors ,  quam  amara  est  memoria  tua , 
iDomini  pacembabentl  in  substantiis  suis; 

Quieto ,  et  prosper^  agenti  in  omnibus, 
et  adhuc  valentl  accipere  cibom  ! 

0  mors ,  bonum  est  Judicium  tuum  bo- 
mlnl  indigenti,  et  qui  minoratur  viri- 
bus» 


VERSIO  WLCATA« 

1.  0  mors,  quam  amara  est  memoria 
tua ,  homlni  pacem  habenti  in  subsiantüi 
suis, 

2.  Viro  quieto,  et  cu^oft  viae  diveci« 
sunt  in  (»nnibus ,  et  adhuc  valentl  acd- 
pere  cibum  1 

3.  0  mors ,  bonum  est  jadlcium  toum 
homini  indigenti ,  et  qui  minoratur  viri- 
bus,    . 


tt.  OomenieiUeM  :  oocurrenlM :  Gr.  fuppla ,  Joounda  res  esu 
14,  Miuriearäia ,  tive  eleenpuyna. 

3ft»  4urum  et  argaUum  comUüUiQpedttm :  ooofUbiUent  pedem,  Gr.  faciant  ut . 
liilai  gradtt :  MUper  ulrumqut ,  eontUium  kencploeiiwm  est :  comiiaum  plaeei ,  Gr. 
ML  E»  vMuUs :  Gr.  robur. 
21.  W^oraUo :  danuuim :  et  mm  eU  imeo  :  quem  fi  baboeris,  nilliuaaUiid  ntTaiai 


lt.  Sit^r  cmnem  gloriam :  vesie  indoeniBt  ( hornjnes )  toper  onman  alkn  vtttem  imdpL 

39.  Filii ne  indigeas;  viUm  mendiciutis  ( sea  mendici)  ne  vixeris ,  Gr.  quam  imUgcrt : 

aendicare ,  Gf .  piopier  inerüan ,  ei  vagandi  neceüiialiin ,  aique  lade  orla  ftagHia»  ae  dede- 
«ort. 

aa.  Fir  retplcieiu non  est  vita  ^u$  in  eogitatione  vieüte :  dod  eil  Tita  ejw  u 

tioBO  «il« :  Gr.  ejiuaiMli  vivendi  ratio  aoo  est  reputanda  pro  vili. 

ai.  CiUbodiet  u  ab  ejiumodi  viU. 

tl.  In  ore  imprudentis,  impodenlis ,  AvcuioCi :  condulcabitur ,  doicif  erlt  iM^ia  :  Gr 
di0aiV>:  Invereciiiida licet  ac  Uirpii.  Bt  in  ventre  ei^iM :  sape  laborabit  ftiw. 

t.  Boman  est  Judicium  ruiim ;  deeretoria  lentenUa  de  mor  te. 


CAPUT  &LI. 
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MM»  w/tttaf  et  oai  emm  est  de  om- 
niboiY  et  difldeiitl»  et  <pil  perdidtt  j^ 
tlentlam! 

VMX  neCaere  Jwttoliiin  moids^  Memeoto 
pctorani  te,  etiMniiilmpniiii :  kee  ludl-' 
ciuin  ä  DoEoino  omni  earnl. 

Et  quid  renite  in  beoeplactte  AttisilBil  P 
elve  deeem ,  elre  centnm ,  slve  mUle  anni : 

11  QU  elt  In  Inferno  accoeajUo  ^ts. 

FUii  abominabtlee  flant  flltt  peecato- 
rnm ,  et  qol  oenrerfantar  paneetls  Imiile- 


Filionim  peccatorum  perlet  hnredltas : 
et  e«&  eemlne  iUorum  erit  aflsldaitae  im- 
properii« 

De  patre  impio  querentur  fllil  :  qao- 
niam  propfeer  Ulwn  In  opprekrie  enmt. 

Vft  voble ,  virt  üafO ,  qai  dereUquistis 
legem  Dei  altlssimi ! 

Et  8l  natl  torltli,  ad  maledietionem 
nascemial  ;  et  el  moltui  ftieritia ,  in  RUh 
ledictionem  separabimlni. 

Omnla  quee  de  terr&  sunt ,  in  terram  re- 
vertentur  :  sie  impii  k  maledicto  in  per- 
ditlonem. 

Luctus  bominum  In  corporlbas  Ipso- 
rum  :  nomen  autem  peccatorum  non  1)0- 
num  delebitur. 

Gnram  liabe  de  nenifte«  Boc  enim  ma- 
ISÜs  permanet  tably  qn&m  m&Ue  magoi  the- 
aanxl  amri. 

Bonas  vltas  numeras  dierum  :  et  bonam 
nemen  permanet  in  m^mm, 

]>iaoipIlnam  in  pace  conserrate  ,  fllii  : 
sapienüa  antem  abscondita ,  et  tbeflannis 
occnitus ,  qusB  utllitas  in  utrlsque  ? 

Helior  est  bomo  qni  abecondit  stnltl- 
Harn  snam ,  quAm  liomo  qol  abscondlt  sa- 
pientlam  suam. 

Igitur  revereamini  in  yerbo  meo. 


4.0efBcto  alatei  et  aal  de  omnüme  ewa 
est,  et  incndttm ,  qni  pefditpatlenilam  I 

6«  Neil  metoere  Jodictom  laortl».  M»- 
moito  qn»  ante  te  füerant ,  et  qne  «»- 
perventora  sunt  tibi :  boc  judicinm  &  Üe- 
mino  aBml  carni, 

6.  Et  quid  sapetreniet  iM  in  beaeplar* 
cilo  AltisalBilf  ahre  decem ,  «ite  eentum , 
slve  milie  anni. 

7«  Non  eet  enlm  In  inferno  aeoasatlo 

Tlt«. 

8.  Fiiil  abomlnallonam  Amt  fllll  pecca- 
tonm,  et  qid  eeovenaator  eecns  domoe 
bBj^erum« 

9.  Fiiiorum  peccatorum  periet  bieredl- 
tas ;  et  cum  lemine  Ulorum  assidvitas  ep- 
probrii. 

10.  De  patre  bnplo  queruntur  fllii :  quo- 
nlam  proptar  ilbim  sunt  in  epprobrie. 

tu  Vs  yoMb,  Tfrl  tmpli ,  q«l  dereü* 
f  uistis  legem  Domini  altlssimi  I 

12.  St  sl  naü  fueriUs,  in  maledieti^e 
nascendai :  et  sl  mortui  flieritis,  in  miL» 
ledictione  erit  pars  vestra. 

C3,  €imnla  ,  qu»  de  terr&  sunt ,  in  ter- 
ram convertentur  :  sie  impll  ä  maledicto 
in  perditionera. 

11.  Luctus  bominum  in  corpore  ipso- 
nun  :  nomen  autem  Impiorum  delebitur. 

15.  Curam  taabe  de  booo  somine  :  hoc 
enim  nia^  peraciaiieblt  tibi « quAm  miJlle 
^besanrl  i^etiosi  et  magiil» 

16.  Bons  Vit»  numerus  dierum  :  bo- 
Bom  autem  nomen  permaaiebit  in  farun. 

17.  IMselpUnsm  in  pace  conservate, 
fim  :  sapienita  enim  abscondita ,  et  the- 
saurus  invisus,  quse  ntilitas  In  utrlsque  ^ 

18.  Kelior  est  bomo,  qui  abscondit  stul- 
titiam  suam,  quam  bomo  qui  abscondit 
saplentiam  suam. 

19.  Yerumtamen  reveremini  ia  bis  iiiMI< 
prooedunt  de  ore  meo. 


4.  Defido  cetaie  :  esUreoii  «Ute,  Gr.  decrepilo ;  ad  da  omnibut  cura  est :  curis  exArcilo  « 
neque  cerli  qaidquam  babaoti.  Incredibüi :  imU  virium  diffidentiä ,  ut  nee  te  ipee  siifliiDtet» 
«t  nali»  TicUtt  Caüacat :  life  iocredulo ,  nee  ia  Deum  fldenii. 

6.  Quid  wperveniei :  qoasi  diceret :  Age,  die  qua  Übi  eventura  tint  ex  decretii  Dei ,  quan- 
lOTis  vivaa  uüspore  ?  Gr.  quid  reoues  in  beoeplaciio  Altifliimi  ?  quid  est  qfuöd  eludere  ac  de* 
cUnare  poais. 

7.  Non  enim.  eH  in  infamo  accusatio ,  sive  redargutlo  viue  :  hoc  eit ,  neque  aoie  mortem, 
evadere  poleria  quiB  Deus  decre?eril,  f,  preeedente ;  neque  poet  mortem  anteacu  mutare« 
reprebendere ,  aul  emendare  dabtUir  :  omniDO  evenlura  sunt  tibi  quaBcomque  Deus  dixerit. 

13.  In  maiediciione  nascemini.  Sonum  enim  erat  ei ,  si  nüiut  non  fUissei  homo  iUe,  MaUh.« 
xxTi.  34.  Pars  vestra ,  ton  Tcsira. 

iS.  ^  maiedicto  in  perdttionem  :  propler  peccata  maledtcli ,  ac  detiique  addlcli  suppllcio. 

14.  JLuctus  hominuin :  lugetur  in  Implta  non  tantum  perdltum  corpus ,  aed  etiara  Domen  ex- 
tftactam. 

19.  Ferumtmnen  revertnUnt :  fereesMtaminl  in  faii  qa^JamedliBefam.  De  rebus  Terendb 
dietunia ,  h«c  pramonet 
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Non  est  enim  bonum  omnem  rereren- 
tlam  observare  :  et  non  onmia  omnlbus  in 
flde  placent. 

Enibescite  k  patre  et  matre,  de  forni- 
cattone :  et  i  pnesidente  et  potente ,  de 
mendacio : 

A  judice  et  principe ,  de  delicto  :  k  syn- 
agogft  et  plebe,  de  iniquitate : 

A  socio  et  amlco ,  de  injostitiA  :  et  k 
loco ,  in  quo  liabitas , 

De.  fnrto :  et  k  veritate  Dei  et  testa- 
menti  :k  flxione  cublti  in  panibos,  ab 
obfuBcatione  accepti  et  dati : 

Et  k  salutantibuB  de  silenUo  :  ab  as- 
pectu  mulieris  fornicariae  :  et  ab  aver- 
sione  vaitüs  cognati : 

Ab  ablatione  partis  et  dationis  : 


A  consideratione  mulieris  coi^ugats;  k 
soliicitatione  ancUls  ejus :  et  ne  steteris 
super  lectum  ejus : 

Ab  amicis  de  sermonibus  improperii : 
et  postquam  dederis ,  ne  improperes. 


20.  Non  est  enim  bonmn  omnem  re?e- 
rentiam  obsenrare  :  et  non  omnia  omni- 
iMis  bene  placent  in  fide. 

2i.  Erobescite  k  patre  et  k  matre »  de 
fomicatione  :  et  k  praesidente  et  k  potente, 
de  mendacio  : 

22.  A  principe  et  k  judice ,  de  delicto : 
k  synagogft  et  piebe,  de  iniqAiiBie : 

23.  A  socio  et  amioo ,  de  ii^uaUtiA  :  et 
de  loco ,  in  quo  habitas , 

24.  De  furto ,  de  veriUte  Dei ,  et  tesla- 
mento  :  de  discubitu  in  panibus ,  et  ab 
obfüscatione  datl  et  accepti : 

25.  A  salutantlbus  de  siientio  :  k  re- 
spectu  mulieris  fornicaris :  et  ab  arereione 
vultüs  cognati. 

26.  Ne  avertas  laclem  k  proximo  tno : 
et  ab  auferendo  partem,  et  non  resti- 
tuendo. 

27.  Ne  re^icias  mulierem  ali«ii  Tiri ; 
et  ne  scruteris  anciUam  ejus  :  neqoe  ste- 
teris ad  lectum  ejus. 

28.  Ab  amicis  de  sennonibos  imprc^e- 
rii :  et  cum  dederis ,  ne  improperee. 


CAPUT  XLII. 

Pergildeverecundid,  sive  erubetcentid,  ejusqm  causis,  i  ad  12.  diUgenÜa  ad  rem  Utendam, 
e,  T.  curandas  ftUas,  9  ei  seqq.  muUeret,  12  et  seqq.  Incipit  coUaudare  Deum,  is.  adfinoL 
Omnia  plena  ejus  glorid,  I6.  omnia  novit,  eUam  corda  hominum  et  res  futuras,  18  et  seq. 
opera  ejus  inenarrabilia  :  irnmuXabiUs,  omnipotens ,  cui  omnia  obediunt,  24. 


SIXTINA  TEHSIO. 

Ab  iteratione ,  et  sermone  anditüs ,  et  k 
revelationibus  sennonum  absconditonim : 


VCRSIO  TVLGATA. 

I.  Non  duplices  sermonem  anditiHs  de 
revelaUone  sermonis  absconditl :  et  ens 


90.  Non  est  enhn  bonum  :  lUe ,  ut  hal>et  Gr.  neque  enim  quiBTif  Terecundia  bona  etL  St 
non  omnia  omnibus  beneplaceni  in  fide  :  dod  omoia  omDibas  cqui  fide  probanda  et  eici- 
pienda  sunt ;  diMrimen  enim  est  penonarum  et  rerom.  Hoc  itaque  sunt  qun  ex  atroqae  ca- 
pite  meritö  erul>e8caU8. 

21.  ji  patre..,  de  fornicatione :  quöd  rererentia  palerni  maternique  nominis ,  casueque  insti- 
tuüonis  domi  suscepta  ,  Indatar  per  intemperantiam.  J  praesidente ,  de  mendacio  :  qnod  est 
iDdicium  pesslma  indolis,  proserUm  erga  prassides  ac  magistralns ,  quitnis  nihil  majus  debe- 
tur  quim  yeritas ,  quA  el  sceieram  ulUo ,  et  ratio  ssqulutis  ,  et  unirers»  reipubllca  admlDls- 
tratio  nititar. 

22.  A  principe  et  ä  judice ,  de  delicto :  turpe  est  enim  eoram  eo  delinquere ,  qnl  nltor  est 
soeiemm.  Jam  i  prssidibus  sine  gubernaloribus  et  i  Judiclbus ,  allisqoe  magistratlbos  transit 
ad  popolum  ä  cujus  synagogd,  sive  cceiu  pubi|^,  erubescendnm  est  maximi  de  iniqmuae 
siTe  inJusUlii  eteaiumnia ,  qua  adrersds  pletMm  sunt  inTidiotiasima. 

23.  J  socio  et  amico,  de  injustitid :  quA  Tel  maximö  amicilia  et  socieUs  human«  sdTitiir  : 
de  loco  in  quo  ht^tas,  24.  de  furto :  probro  enim  tibi  vertil  indisciplinatum  Cuauliünm  •  ac 
domus  patens  latrociniis.  De  veritate  Dei  ei  testamento :  hoc  est ,  si  i  domo  tut  Dei  abett  reri- 
las ;  lex  eiulat.  De  discubitu  in  panibus :  Gr.  de  implngendis  cubitis(meD8«)  in  panibus  Ontar 
cibos)  qui  corporis  sitos  indecorus ,  et  rentri  deditom  monstrau  St  ab  obfüscatione  .*  si  in 
eompulo  dati  et  accepti  rationem  luToIvas  quo  fraodi  bcias  locum. 

25.  ji  satutantibus  de  siientio  :  fiutuosum  enim ,  salutantes  nee  alloquio  dignarl.  J  rt- 

spectu ab  aversione  vullüs  cognati.  Nihil  turpius  quim ,  si  rel  in  impudicam  malierem 

inteodas  ocuk» ,  rel  4  cognalo  quamtls  loope  arertas  per  superbiam  aut  immisericordiam. 

80.  j^b  auferendo ,  fürando ,  subtrahendo  partem ,  sortem  sive  rem  alicujus :  Gr.  ab  aiafe- 
rendl  parte  et  dono  atqoe  unlTersim  re  proximi ,  slre  hareditate  tife  donatione  aoceperiu 

37.  Ne  seruieris,  toUlelles ,  aut  clrcamTenlas  anciUam  ejus :  super  leettan  ^jui :  üBininiBO 
eisa :  anciU». 


CAPUT  XLII. 
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«t  erte  vereeiuidiu  veri » et  invenleas  gra- 
tiam  coram  omni  homlne  :  ne  pro  bis 
•coofundaris ,  et  ne  accipias  peraonam ,  nt 
•delinquas. 

De  lege  Altissimi ,  et  testamento ,  et  de 
jadlcio ,  Justiflcando  impium  : 

De*  verbo  socU ,  et  viatorom ,  et  de  da- 
tione  hsereditatis  amicprum : 

De  exactä  ratloaestatene  etponderam  : 
•de  acquisitione  multorum  et  paocorum  : 

De  indlfferenti  venditione  et  mercato- 
riun ,  et  de  mult&  dlsciplinüi  flliorum ,  et 
«erYO  pessimo  latus  sangulnare. 

Super  mulierem  nequam  bonum  est  n- 
;gillum. 

Et  ubi  manns  mults  sunt,  Claude. 
42uodcumque  tradideris ,  In  numero  et 
X>ondere  :  et  datio  et  acceptio ,  omnlbus 
jn  scripturft. 

De  di8ciplin&  Insenaati  et  stulti ,  et  de- 
crepiti  litigantis  cum  adolescentibus.  Et 
erls  eruditUB  verö ,  et  probatus  in  con- 
speetu  omni»  viventis. 

Filla  patri  abscondlta  ,  vigilia  $  et  solli- 
citudo  ciJus  aufert  somnum  :  in  juventute 
BuA,  ne  fort^  flat  superadulta  :  et  cum 
Tiro  commorata ,  ne  (ortb  odio  babeatur  : 

In  Tirginitate ,  ne  fortö  polluatur ,  et  in 
patem^  suis  gravida  invenlatur  :  cum 
Tiro  manens  ne  fortö  transgrediatur ;  et 
cum  cobabitaverit ,  ne  fortö  sit  sterilis« 

Super  Üilk  non  avertente  se  conflrma 
custodiam  :  ne  quando  fociat  te  gaudium 
inbnicis,  Cabulam  in  civitate ,  et  vocatum 


?erö  sine  eonfüsione ,  et  invenies  gratiam 
in  conspectu  omnium  bominum  :  ne  pro 
bis  Omnibus  confnndaris ,  et  ne  accipias 
personam ,  ut  deilnquas. 

2.  De  lege  Altissimi ,  et  testamento ,  et 
de  Judicio  Justiflcare  iroplnm  , 

3.  De  verbo  sociorum  et  viatorum ,  et  de 
dation^  baereditatis  amlcorum ; 

4.  De  aequalitate  statene  et  ponderum  : 
de  acquisitione  multorum  et  paueomm : 

5.  De  corruptione  emptionis  et  negotia- 
torum ,  et  de  multÄ  discipUn&  flliorum ; 
et  servo  pessimo  latus  sanguinare. 

6.  Super  mulierem  nequlam  bonum  est 
Signum. 

7.  Ubi  manus  multsD  sunt ,  Claude ;  et 
quodcumque  trades ,  numera  et  appende  : 
datum  verö  et  acceptum  omne  deseribe. 

8.  De  disciplin&  insensati  et  fatul ;  et  de 
senior ibus  qui  judicantur  ab  adolescentl- 
bus :  et  erls  eruditus  in  omnibus ,  et  pro- 
babilis,  in  conspectu  omnium  vivorum. 

9.  Fiiia  patris  abscondlta ,  est  vigllia ,  et 
soUicitudo  ejus  aufert  somnnm  :  ne  fortft 
in  adolescentiä  bu&  adulta  efficiatnr;  et 
cum  Yiro  commorata ,  odibilis  flat : 

10.  Ne  quando  polluatur  in  virginttate 
suA ,  et  in  patemis  suis  gravida  invenia- 
tur  :  ne  fortö  cum  viro  commorata  transr 
grediatur ;  aut  certö  sterilis  effielatiir. 

11.  Super  flliam  luxuriosam  conflrma 
custodiam  :  ne  quando  faciat  te  in  oppro- 
brium  venire  inimlcis,  k  detractione  in 


I.  St  erii  vtrh  sine  confusione,  Gr.  eteris  verecDodus  verö :  non  Mtä  flli  quam  diil  vere- 
enndia.  Ne  pro  hlt  omnibus,  qua  sequanlur,  confnndaris :  primum  in  accipiendo  penonam; 
eil  enim  in  ei  re  Qüsos  podor.  item. 

3.  De  lege  obserTanda  i  testamento ,  fcedere  :  judicio  :  rei  jodicat«  auctorltale  jusüficare  s 
Qtjualtficei  praTarlcalores.  Gare  eiiam  de  sequenUbus  enitiescat. 

3.  De  verbo  sociorum  et  viatorum :  de  tuendis  aociia  ac  peregrinia,  sive  de  serrandis  paclii 
circa  aocietatem ,  ac  peregrinationes  mercalar»  graUa.  De  datione ;  de  partiooda  bereditaie 
inter  amicos,  qui  fldei  tun  se  commiserinU 

4.  De  tequalilate^  de  acquisitione»  sive  posiessione  mu/£oriim  et  paucorum :  de  remm  pre  • 
tio  ex  mercium  quantitale.  Jam  ad  qualitaiem. 

5.  De  corruptione  :  siTe  aiteratione  specierum ,  rlni  pula ,  frumenll  :  Tulgatni  legit 
iutfx6poy^  quod  oorruplum  sonat :  Gr.  «itccföpouj  de  indlfferenti  venditione:  melius  iiafäpou^ 
ut  alii  Codices ;  hoc  est,  de  diversi  venditione  ,  sive  de  nalurA  mercium,  rerumque  preliis. 
Sanguinare  ;  cruenUure  flagris  :  supple,  ne  confundaris,  ex  ^.  i. 

6.  Super,.,,  bonum  est  Signum :  ad  versus  uxorem  malam  ac  rapacem ,  opus  est  slgillo  ad  res 
obiignandas  et  ciaudendas. 

.  8.  De  disdplind :  de  eruditione ;  lurpe  est  enim  docere  indociles  et  stullos ;  conllnuatio  est 
dictonim  f.  s.  sive  ordo  pertnrbatus  i  scriptoribus  :  seu  ^.  6  et  7.  per  parentbesin  inieraerti. 
De  tuendis  senioribus,  qiü  judicantur  ab  adolescentibus  :  quod  rebus  Uirpissimis  merito  annur 
merandum. 

a.  FiUa  pairts  QbseondUa,%\s^  virgo:  alma»  belwaici  est  vigiUa  :  causa  vigilandi.  Has 
causaa  quinque  commemorat:  i.  Neflorem  atatis  innupta  prsBtereat,  quod  lurpe  babeUir» 
I.  Gor.,  VII.  S6.  Altera  ,  ne  viro  tradlu ,  ei  odio  Sil :  3.  Me  virgo  delinqual ,  Dimiliaque  protiro 
Sit :  4.  Ne  nupU  adulleralur :  s.  Ne  sierilis  flat-  Ne  adulta  eßiciatur ,  soperaduiu,  1.  Gor., 
vu.  3«. 

II.  Super  ftUam  luxuriosam,..  ne  quando  faciat..,  ä  detracüone  .-propler  delraclionem  :  et 
objedione,  accusatione  pUbU ,  qua  tibi  lurpisslma  qttaque  objiciat  et  impateu  Hao  quidem 
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EGGLESIASTICUS. 


ptfiril;  ei  oonftudat  to  !■  maltitiidlBe 
pktrimorum* 

Onal  homiai  noii  Intaadere  tai  fe- 
dern :  et  in  media  mullenmi  noU  conti- 
d«re. 

De  vestimentis  enim  proeedlt  ttnea ,  et 
ä  muliere  inkiiiltaB  muUiri». 

Meliot  est  Intquito  vir! ,  qjskm  ranller 
benefiicieiis ,  et  maller  confündens  Im  op- 
prebiium. 

Mcnor  ero  i^tm'  opernm  Dominl ;  et 
qp»  vMi ,  enimbo  :  im  aemionlbus  Dd- 
mini  opera  ejus. 

Sol  Ülttmlnaiiii  per  «luiiA  respexlt :  et 
glorift  ejus  Plenum  est  opus  ejus. 

Nome  Indldlt  sanctis  Dominus  enar> 
Ttre  onmia  mlrabll^  ejus ,  qiw  oenllr- 
mavJt  Domimu  omnipttene ,  ut  flnoarctur 
In  glori&  ipsius  wiiversum  ? 

A^flBum  et  cor  InveitigaTit :  et  In  as- 
tutUs  eorum  meditatos  eit. 

OognoTlt  enlm  Donünus  omnem  seien- 
tiam :  et  ünpezit  In  sIgBnm  »vi  annoiH 
tlttis  qnie  praterleront,  et  quaLBiipefren- 
tora  sunt ;  et  revelant  vestlgla  oeoulto- 
nmu 

Nou  pnBterlit  iUun  omais  cogitatus  : 
nnalieeondlt  se  ab  eo  ullusaermo. 

Magnalia  sapleotia  sos  deooravlt ,  et 
qwtcnus  4Mt  ante  saeuhMi ,  et  In  sobcii- 
lum  :  Mque  adjeetum  ett  el. 

Ne^ae  Inuninntum ,  et  oMi  egalt  aliquo 
eenittiarlo. 

Qotoi  dcBiderabUla  emnia  opera  i^us , 
et  tanquam  scintillffi ,  est  conslderare ! 


elvititte  et  «Iftotl«!!«  pKMi ,  et  conftaniat 
te  In  multltudine  popoli. 

12.  Omni  homlftl  noM  Mendeietai  wp^ 

tie :  et  in  medio  muliemm  noli  cmumo- 
lari : 

13.  De  vestimentia  enim  precedli  tlnest 
et  ä  mallere  ftatquitas  tItL 

14.  Melier  est  eaim  iitfqnitaft  tM,  qaim 
mullcfr  bencCae]«Da,et  nraÜerowifandeK 
in  opprebrium. 

16.  Menor  ero  Igltar  openan  DeiniBi , 
et  qu»  vidi  annuatiabo.  In  senaonilai 
Domini  opera  ejua. 

I«.  Sol  UUaniaam  per  oamla  RSpeaül : 
et  glorift  Domini  plenum  est  opus  ^|aa. 

17.  Nenne  Domlaoa  feelt  sMictes  eoar- 
rare  omnla  nurabina  saa,  quB  eeoAr* 
mavit  Dominus  omiri  potens  siabllirl  in  glo- 
rlä  suA  ? 

15.  Abyssam  et  eor  liontfBimi  inverti' 
gavit :  et  in  astvtlA  eoram  exeegitaTit 

10.  GogRe>fit  imira  Deminas  enmea 
sclentiam ,  et  inspexlt  la  signnm  »vi :  aa- 
nuntSaas  qufe  piasterlemnt:  etqos  sapa*- 
Ventura  simt ,  revelaas  vesUgia  oeeafta- 
rum. 

20.  Nea  pnelerlt  Hhim  omnis  eogltalni : 
et  non  abseoadlt  te  ab  eo  ulhis  aenao. 

31.  MagnaRa  ecpientl»  su»  decoravlt : 
qui  est  ante  ssenlnm ,  et  nsque  In 
lum,<neque  a^Iectum  est. 

22.  Meque  minultur ,  et  non  eget 
jus  consilio. 

I2S.  Qu^m  desklerabilla  omaia 
ejus ,  et  tanquam  scintilla ,  qus  est  consir 
derare! 


In  Latinis.  Gr.  tulem :  ne  quando  te  (kciat  gindiaai,  etc.,  nominatom,  seu  poUiis  accusaUia  i 
po^lo,  enmque  quem  adducat  in  exemplum  malas  reL 

12.  Omni  homini :  cave  ioier  liomines  id  opUmum  dacu,  quod  est  pulcherriiBaffl  aOo^ 
BMrtiebrlf  species  le  ftcUlimft  caperet. 

f 8.  ItOquiku  vM.  Glarut  wnsot  •  at  Gr.  de  vestfinenio ,  ele.,  et  i  moliere ,  MqvHIa  aille- 
ris  :  quim  spoote  innascluir  vesü  Uaea,  Um  bcili  neqaiUa  mvNeri. 

14.  MmUer  benefttdem :  slre  prona  et  ficttls  minlBtra  toltiptatam » unde  labdll :  cättOotdmt 
in  opprobrium, 

*5.  Iffnnor  tro,  llbrl  oondaslo  qoiDenm  et  augnos  vires  latidat»  b(  in  PreOKioae  dtiiaaii, 
JM  Hrmomibtu  Ehnnfnl  opera  ejus  :  in  SeripUirit  sancUs ,  ut  docenl  seqnentla ;  De«  ealai  Ifi» 
auHB  ttobis  gioriam  enarravlt. 

18.  In  astuUd  eorum  excoglUivH :  astatissina  queqoe  et  ocenHinima  himan« 
•peklt. 

19.  In  Signum  oBVi :  infri ,  XLiii.  6.  Lona In  tempore  suo ,  oateMio  temporfs  et 

•Vf.  AHndit  ad  illod G«neseoa ,  i.  i4.  Fiant  luminarta et  shH  in  Migna  et  lempora  ,etäim» 

af  mmos.  VIdit  ergo  Deut  i  ae  imUtota  aigna  temponim ;  atqoe  omne  inde  deeurrem  ewm» 
SiflMilqae  et  qood  ftilc  et  qnod  attonim  est :  reveUmt  non  modd  manifesta  iigna ,  verum  «Maoa 
minntissima  queque  vesligia  oeuUorwn  :  imö  niliU  occultum :  ex  i.  leq. 

üf .  Qut  e$t  ante  »teöuium :  eö  qaöd  sH  aBterniis ,  et  omaia  sive  aoteeedentla  sivo  fbtata  alanl 
mente  compleeUtor,  Ideo :  negue  aitfeeifim  eat ,  22.  neqne  minuHur  opuaffai ;  ae  alattm  op«a 
iaa  ad  perflbetum  perdniHtiDe  monitore ,  sine  eoaslHo. 

)'  28.  Et  tanquam  selMiUa.  Operam  Del  non  magoftudiiiem  loUm ,  aol  iuoem  «aed  sdnijih» 
taatüm  morules  perspicere  possumus;  et  tarnen  intelilgimofl  res  «sae  consfderaUi  dignisilmis. 
Job,  xm,  14.  Gr.  et  •cintHln  instar :  aüa  iedio :  sieut  aeintlilaa  >  eaf  (  Neei )  «onaMepare  .*  aüa 
toeHo ;  nsque  ad  aelnittlam ;  ellam  arianlisiima  digaa  sunt  qn«  eoasiderei. 


-Onnta  hm  tItudI  ,  «t  maneiit  in 
ealum  inomnUms  uMeMltatBrns,  et  omnia 

Onuiit  dnpliela ,  mmiii  oontra  imum  : 
€t  aoa  feeit  qntoqQam  defloleiis. 

Uniini  aniuB  oonfirmavit  bona  :  et  qnls 
Mttabltnr,  viflent  gloriam  ejiu? 


CAPUT  XLIII.  5» 

34.  OBHUi  hffio  vtTUBt,  0t  mtnesi  in 
KBculom ,  et  in  on»l  n«e(MKat»  omnia 
elwodlHit  Ol* 

25.  Omnia  4opl!ela ,  unum  oontm 
anum  :  et  nim  feelt  ^idqnam  deoBee. 

26.  Uniuscqjiiflqne  eonflnnavit  bona,  fit 
f  nia  Botiabitnr ,  videna  gioriam  ejus  ? 


CAPUT  XLIII. 
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SIXTIMA  VERSIO. 

OloriaUo  altitadinlB ,  flimamenttim  pu- 
rltatis ,  speciea  eoeil  in  Yiaione  gloriiBk 

6ol  in  aapectu  annuntlans  in  eaita » vas 
admirabile,  opus  Excelai« 

In  meridiano  suo  «xalceat  regionem :  et 
in  canapectu  ardoria  ejus  quJs  sastlneblt; 
fornacem  sofflans  in  operibus  ardoria : 

Tripliclter  aol  exurena  montea ,  vaporea 
igneos  insufllans,  et  refulgens  radlis  oIh 
fiwoat  OQiiioa, 

Magnus  Dominus ,  qai  feeit  iliiun  :  et 
in  sermonibua  ^ua  featinavit  iter. 

Et  luaa  in  oauklbua  ia  tempwe  sne, 
oatenaionem  temporum ,  et  Signum  svi« 

A  lunä  Signum  diel  festi  :  lumin^re 
qnod  mlnuitur  super  conaummationem. 

Senats  seeuadüm  nomea  ejus  est :  eres- 
cens  mirabiliter  mutatlone. 


VERSIO  VULGATA. 

1.  Altitudiais  flrmamenlMro  pnidiiitvdo 
ejus  est,  species  ecesU  ia  visiooe  gloria. 

2«  Sol  in  aapeetu  anaunUana  ia  exita , 
vas  admirabUe ,  op6a  fixoelai. 

8.  In  meridiano  ^urü  temun :  et  in 
conspectu  ardoria  c^ua  quia  poterlt  aostl- 
nere?  Fornacem  eustodiens  in  operibus 
ardoria : 

4.  TripllettAr  soi  exnteos  moaieB»  la*- 
dios  igneos  exsulUans ,  et  refulgens  radiia 
ania  obooscat  ocoloa^ 

6.  Magans  Dondnua»  qni  fedi  iünm  :  et 
in  sermonibus  ejus  festinavit  iter. 

6.  Et  luna  in  omnibiis  in  tempore  auo, 
oatenaio  temporia ,  et  Signum  aB¥i. 

7.  A  lun&  Signum  diel  festi :  turnjawa 
quod  mlnuitur  in  conaaawnaUome. 

8.  Mensis  aecnndüm  aemen  ejua  est : 
lerescens  mirabiliter  in  conanmaMtimMu 


S4«  St  in  oimU  neeeuiUUe :  quoUeseiuaque  opus  est. 

9S.  Omnia  duplida,  seu  gemina  sont :  neqne  Unlüm  feeit  diem ,  Terdm  etlam  noclem ;  ne- 
quo  taBidm  loleni  qui  diei  praetset»  verdm  eiiam  luaaoi  qua  iieeti ;  nequo  lanldoi  aauna,  w 
adiB  etiam  frigua;  neque  laoidni  mare,  verüni  etiam  aridam  :  Yide  xxjuii«  la.  Nequa  feci^ 
quidquam  deesae :  binc  fit ,  ul  rerum  uoiTen itas  perfecta  sit ,  neque  deficiat  quiäq^aoL  Gr* 
Oomia  eaioi  soii  ioitrucla  tODt  oommodifl ,  iinde  subdU : 

36.  Untuscujusque  confirmavit  bona :  unicuiqae  propria  aUl)iU  onUaa  aUrilrait» 

1.  AUitiidMt  flrmamentwn :  excelsom  flrmamenittin  live  ccelom  pulchrifudo  eju»  est :  ea 
res  est  in  qui  maxlmö  elacescat  polobritudo  openim  Dei^vd  tempiom  ejus  esLad  domlrlltiim; 
ei  phrasl  aud  templum  in  Scriptaris  pauini  appeltator  decor.  species  cceli :  Ibrma  ccell  Tita 
pnaclara.  Gr.  Gloria  aldtadfnia ,  flrmaoietituni  pariltlia  ,  tpeciea  eceli ;  qalbas  eommendatnr 
cobH  pulciiritttdo ,  quöd  sil  exoelaum ,  quöd  purum  el  Incorniptum  ac  Ifmpida  Incb  ftnu ,  quM 
iUoatre  acsplendidum. 

%Soltn  aepeau  amrnnitans :  aol  orfena  ut  prinnkm  aspieilur ,  ac  Teint  h  careere  exit  curri- 
culum  peraclurus  ,  annunliat  Dei  gioriam ,  aive  iatiliam  morUlilnia.  in  exitu :  poat  noelii  1^ 
nebraa.  Taa  adMraMfa  ;  loatraaientuai ,  «KtGo« ,  macliiDa  adBOftrabllia :  Mc  orieaa ,  Jam  roari- 


S.  Fomaemn  eustodiens  :  inö ,  sofflana,  Gr.  ao  veiut  Mleai  accendena  hber  ferrariut ,  est 
Ia  opeHbut  opdoris  :  ingenlen  ardoreaa  cxciiat :  ila. 

4.  lytplieiler :  trlpld  aeu  moltd  iMgla  soi;  quippe  qni  exnrat  monlea.  HaOos  igneos  .-Ti^e  Gr. 

5.  ib  sermonibus  ejus :  Del ,  ipao  Jubeote  :  festinavit  iter :  ad  occasom  pracipltat. 

7.  J  lund  Signum  diei  ft9ti :  neomenia.  Zuminare  :  cujus  ea  nalura  eat,  ut  poalqoam  ad 
perfectum Tenlt,ataUm  deflcere iocipiat. 

8.  Mensis  secundüm  nomen  ejut  est ;  proul  looa  alla  et  alta  nominatur  creacena ,  aeu  decrea- 
«ena ,  ila  proceasus  menaia  agnoacltur.  In  consummatiorie  :  donec  perfecta  alt ,  plenoque  orba 
ipceatGr. creacena  mirabiliter;  mlra  incrementa  capiena  in  mutaUone :  aeu ,  crescena  mira- 
biliter Tsriatur. 
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ECCLESIASTICUS. 


Vag  castromm  in  celsitadtne,  in  flrma- 
mento  coeli  resplendens. 

Species  coeli ,  gloria  steUaram ,  omatus 
Uluminans ,  in  excelsis  Dominus. 

In  verbis  Sancti  slabunt  ad  Judicium , 
et  non  deflcient  in  vigiliis  suis. 

Ylde  arcum ,  et  benedic  eum  qui  fecit 
iilum :  valdö  speciosus  est  In  fulgore  suo. 

Gyravlt  coslum  in  circuitu  gloris  :  ma- 
nas  Excelsi  aperuerunt  iilum. 

Imperio  suo  acceieravit  nivem,  et  acce- 
lerat  coruscationes  judicii  sui. 

Propterea  aperti  sunt  thesauri ,  et  eyo- 
laverunt  nubes  sicut  aves. 

In  magnitudine  suft  confortavit  nubes  : 
et  confracti  sunt  bipides  grandinis. 
.  Et  in  aspectibus  ejus  commovebuntur 
montes  :  in  voluntate  spirabit  Notus. 

Voxtonitrui  ejus  parturire  fecit  terram : 
et  tempestas  aquilonis,  et  Tortex  spiritüs. 

Sicut  ayes  deorsum  Tobintes ,  dispergit 
nlvem :  et  sicut  locusta  divertens  descen- 
fius  ejus. 

Pulchritudinem  candoris  ejus  admira- 
bitur  oculus  :  et  super  imbrem  ejus  expa- 
Tesoet  cor. 

Et  prnlnam  sicut  salem  effundit  super 
terram  :  et  cum  congeiaverit ,  fit  cacu- 
mina  tribalomm. 

Frigidus  ventus  aquilo  ÜBb\f. ,  et  gelabit 
crystallus  ab  aqu& :  super  omnem  congre- 


'  9.  Yas  castroram  in  excekis.  In  finna- 
mento  coeli  resplendens  glorios^. 

10.  Species  coeli,  gloria  stellar  um ,  muA- 
dum  illuminans ,  in  excelais  Dominus. 

11.  In  verbis  Sancti  stabunt  ad  Judi- 
cium ,  et  non  deflcient  in  vigiliis  suis. 

12.  Vide  arcum,  et  benedic  eum  qnl 
fecit  iilum :  valde  speciosus  est  in  spien- 
dore  suo. 

13.  Gyravit  coelum  in  circuitu  glorias 
suse :  manus  Excelsi  aperuerunt  iUum. 

14.  Imperio  suo  acceieravit  nivem ,  et 
accelerat  coruscationes  emittere  judicll 
sui. 

15.  Propterea  aperti  sunt  thesauri ,  et 
evolaverunt  nebulae  sicut  aves. 

16.  In  magnitudine  suA  posnit  nubes :  et 
confracti  sunt  iapides  grandinis. 

17.  In  conspectu  ejus  commovebuntur 
montes  :  et  in  voluntate  ejus  aspirabit 
Notus. 

18.  Vox  tonitrul  ejus  verberabit  terram, 
tempestas  aquilonis,  et  congregatio  spi- 
ritüs : 

19.  Et  sicut  avis  deponens  ad  seden- 
dum,  aspergit  nivem  :  et  sicut  locusta 
demergens  descensus  ejus. 

20.  Pulcbritudinem  candoris  ejns  admi- 
rabitur  oculus :  et  super  imbrem  ejus  ex- 
pavescet  cor. 

21.  Gelu  sicut  salem  effundet  super  ter- 
ram :  et  dum  gelaverit ,  flet  tanquam  ca- 
cumina  tribuli. 

22.  Frigidus  ventus  aquilo  flavit ,  e^ge- 
iavit  crystallus  ab  aqua  :  super  omnem 


9.  Fa»  ( imtromentum  ,aiTe  opur )  cattrorum  in  exceUit.  Hlnc  Biellanim  ezerciuis  puilni 
apod  Prophelaa ;  qusque  suA  in  tpecuU  ac  sUlione  coUocatur,  velut  melalis ,  non  in  terra ,  aed 
in  exceho ,  caitris. 

10.  ^'pede«  cali^  pulcbriuido  coeli,  tteilarum  gloria  mnndus  illustrjs,  testatur  in  ezcdnf 
eiie  Dominum  omnia  oollusiranlem. 

11.  /n  verbis  sancti  ( Dei )  stabunt  ad  Judicium  :  aecandüm  judiciam,  aiTC  lege  et  ordine 
Kuo.  In  vigiUis  suis :  in  specuU  et  suüone  auA :  aicut  Bar.,  ixi.  ii ,  SS.  Stella  aulem  dederwH 
lumen  tri  cu«(uiiii«  aui9....  vocatm  sunt,  et  dixerunt :  jidsumus. 

IS.  Gyravit  ccelum:  accusatiTO  CttU ;  beu»  relui  ducui  circiuu  aescripiU  coelum  in  orMm: 
aperuerunt :  ezlenderunt,  Gr. 

14.  Coruscationes  juätdi  sui  :  testea. 

15.  jäperti  sunt  thesauri :  venti  velut  ex  theaauro  Dei  producti :  P8.cxxut.  t.  qulbua  cir- 
cumacUB  nubes  evolaverunt. 

16.  Confracti  sunt  Iapides  grandinis ,  felut  excia4  rupe ,  hinc  inde  iparguntur. 

IS.  Vox,  soniius^tonitrui  ejus  verberabit  terram  :Gr,  parturire  fecit,  Goocuasitycomno- 
Vit ,  ut  dolores  parientem.  Congregatio ,  Gr.  vortez ,  spiritüs :  ventorum  turbinea. 

19.  St  sicut  avis aspergit  nivem ,  ita  ut  ait  sicut  avis  deponens  ad  sedendum ,  dedinani 

ad  insidendum  terra.  Gr.  aicut  avea  deorsum  volitantes ,  apargit  nivem.  Et  sicut  locusta  de- 
mergens :  in  terram  devoluu.  Gr.  Sicut  locusta  divertens  deacensua  ejus  :  nix  tanli  copl4 
cadit,  quantA  iocuatarum  ex  alio  loco  in  alium  divertentium  nuliea ;  ut  fit  in  plagis  mundi  fer* 
ventioribua. 

20.  Super  imbrem  ejus  :  Dei :  expavescet  cor :  tanquam  rediUiro  diluTio. 

21.  Gelu  :  Groc.  pruinam ,  sicut  salem  :  ( qua  pruina )  concreta  fiel  ( sicut )  cacumtna  tri- 
buli :  in  aculeorum  formam.  Hac  quidem  de  pruinA  :  jam  ad  aquas  congelalaa. 

22.  GelavU,  ooncrevit  crystallus  ab  aqua,.,,.»,,,  sicut  loricA  induet  sc  aquii :  imö  nt  habet 
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gattonem  aqu»  reqnieseet,  et  tanqaam 
loricam  induet  aqua. 

Devorabit  montes ,  et  exuret  desertum , 
et  extinguet  vlride,  sicut  ignis. 

Medicina  omnium  infestinationenebula; 
T06  obvians  ab  ardore  exbilarabit. 

Gogitatlone  Bn&  pacarlt  abyssum :  et 
plantayit  eam  Jesus. 

Qui  enavigant  mare ,  enarrant  pericula 
ejus :  et  audlentes  auribns  nostrls  admi- 
raiDuf. 

Et  illic  Incredibilia  et  admirabilia  opera : 
Tarietas  omnis  animalis,  creatura  ceto- 
nun. 

Per  ipsQm  prosper  Processus ,  flnis  ejus : 
et  in  Terbo  ejus  composlta  sunt. 

Multa  dicemuB ,  et  non  assequemur  :  et 
consummatio  sermonum  ipee  est  in  om- 
nibns. 

Gloriflcantes  quo  valebimus?  Ipse  enim 
est  magnus  super  omnia  opera  sua. 

Terribilis  Dominus ,  et  magnus  vehe- 
menter;  et  mirabllis  potentia  Ipsius. 

Gloriflcantes  Dominum  exaltate ,  quan- 
tumcumque  potueritis  :  excedet  enim  et 
adhuc. 


Et  exaltantes  illum,  abundate  inyir- 


congregationem  aqnamm  reqniescet,  et 
sicut  loric&  induet  se  aquis. 

23.  Et  devorabit  montes  ^  et  exuret  de- 
sertum ,  et  extinguet  viride ,  sicut  igne. 

24.  Medicina  omnium  in  festinatione 
nebulas :  et  ros  obvians  ab  ardore  venientl 
humilem  efficiet  eum. 

25.  In  Sermone  ejus  siluit  ventus ,  et 
eogitatione  su&  placavit  abyssum,  et  plan- 
tavit  in  iUA  Dominus  insulas. 

26.  Qui  navigant  mare ,  enarrent  peri- 
cula ejus :  et  audlentes  auribus  nostris 
admirabimur. 

27.  Illic  praedara  opera  et  mirabilia : 
varla  bestiarum  genera  et  onmium  pec(H 
rum ,  et  creatura  belluarum. 

28.  Propter  ipsnm  conflrmatus  est  Itl- 
neris  flnis :  et  in  sermone  ejus  composlta 
sunt  omnia. 

29.  Multa  dicemus,  et  deflciemns  In 
verbis  :  consummatio  autem  sermonum, 
ipse  est  in  omnlbns. 

30.  Gioriantes  ad  quid  valebimus  P  ipse 
enim  omnipotens  super  omnia  opera  sua. 

31 .  Terribilis  Dominus ,  et  magnus  vehe- 
menter ;  et  mirabllis  potentia  ipsius. 

32.  Gloriflcantes  Dominum  quantum- 
cumque  potueritis  :  supervaleblt  enim 
adhuc,  et  admirabills  magniflcentia ejus. 

33.  Benedlcentes  Dominum,  exaltate 
illum  quantum  potestis  :  major  enim  est 
omni  lande. 

34.  Exaltantes  eum ,  replemini  virtnte. 


Or.,  Unquam  loricft  indaeUir  aqua ;  aquanim  moUiUes ,  glade  velut  loridi  teeU ,  ab  omni  lein 
touest. 

23.  Ei  devorabit  montet :  potaet  inielligi  de  venio  Borei ,  de  quo,  f,  32.  qui  immiiaa  glacie, 
exfliccaütque  herbii :  $xuret  desertum  :  notum  illud  t 

Bort«  penttraUle  trlga»  140111. 

ted  Bequenüa  veUnt :  melius ,  i  frigore  ad  tutam  traniit.  Devorabit  numtes,  Dens ,  per  atUros 
ardores. 

34.  Medicina  omnium  :  hujus  «itOs  omnia  exsiccanlis  et  connunentis  remedlam ,  lea  relH- 
geriam  est,  nebula  roeclda  instar  nnbis  subito  diffusa.  Et  rot  obvians,  humiiem,  quielum 
efficiet  eum  :  ostum,  ardorem.  Grco.  planior,  ab  ostu  ezhUaral>lt,  recrealMt,  rerrigeraUt; 
iopple ,  terram. 

35.  In  sermone  ejus  siluit  ventus.  Dixit,  et  stetit  Spiritus  proceUas et  statiUt  proeeilam 

ejus  in  auram ,  et  sUuerunt  fluctus  ejus.  Psalm,  cvi.  25 ,  29.  Pianiavit,  flzit  in  iUd ,  abysso, 
niari ,  Dominus  insulas :  circumflrementibus  licet  fluctibos ,  stabiles.  Gr.  plaDtavit  eam  Jesus : 
nullo  sensu  :  ii}«oG$,  Jesus,  pro  vijvouc ,  insulu. 

36.  Qui  navigant  mare :  allusum  ad  illud  Ps.  cvi.  23 ,  34.  Qui  descenduni  mare  in  navibus , 
fäcientes  operationem  in  aquis  multis ,  ipsi  viderunt  opera  Domirä. 

37.  Creatura  belluarum  :  cetorum ,  Grac. 

38.  Propter  ipsum :  per  ipsum  Deum  scilicet  conflrmatus  est :  prosperd  processit  itinerisper 
mare  flnis  :  ezitus,  Gr.  per  ipsum  (  Deum  )  feliz  processus  yl«  fiois  est  ejus ;  lioc  est,  per 
ipsum,  iter  per  mare  prospero  ezitu  desinit. 

29.  Consummatio  sermonum :  Gr.  summa  sermonum  (atque  )Xin{versum  ipse  est,  Deus  sci- 
licet :  EccI.,  Z1I.  13. 

30.  Gioriantes  ad  quid  valebimus  ?  Quid  proflclemus,  qoanlomTis  recld  dicendi  glorU  eflTe- 
Tamur,  cdm  ipse  non  tantüm  sermones  nostros,8ed  etiam  sua  opera  anlecedat:  qood  con- 
gniit  32,33,34. 

33.  Benedieenies :  altera  versto  prccedenti»« 
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late  s  BektereU^i  «m  ealm oMafrebaH 
detis. 

QiiIb  ¥idit  eiun»  et  enanaMtP  el^is 
Tiy^flyHUfti  eoni ,  aiout  est? 

Httlta  JÜMOondlta  BaatmaJonihii:  pauca 
enim  vidlmus  operum  ejus. 

Omnia  enlm  feoit  DosUauft :  et  piis  de- 
4a  npienUam. 


ECeLeSlABTIGUS. 

Me  lalioreiifl;  b«ii  enim  eenpMhMdfltt»» 


as.  Qnis  videbH  eum»  et  enambltP  et 
quis  magniflcabU  eum ,  sicot  est  ab  ini^ 
Uof 

36.  MoKa  abse^ndita  sunt  majen  bis : 
pauca  enim  Tidimus  operum  ejus. 

37.  Qmnta  aatem  Domkioa  feeit ;  et  pift 
agentlbus  dedit  sapieotiafli. 


CAPUT  XLIV. 

/fic/pll  lauM  virorwn  iüuitriwn ,  Snoeh  :  Ifoe :  Abraham .-  pnmiiiianei  :  Isaac :  /aeoK 


sirrmA  teksio. 
Patrwn  Hymnus, 

Uuideims  oanc  Tin»  glorlosos,  et  pa«* 
-nntes  noatros  geaerattoae. 

Multam  gloriam  creavit  Dominus ,  ma« 
giUllfieiitlam  suam  k  aasculo. 

DominaBtes  In  regnis  suis,  et  viri  no^ 
minati  in  potentl&,  coasiliantes  in  intel-> 
leetu  suo,  anauntiantes  in  propbetiis : 

Beetoies  populi  in  oonslUis ,  et  inteUectu 
litteraturs  pi^i  i 

€«pleates  sermones  in  dlscipUnA  eo* 
run :  requirentes  modos  musicos,  nar* 
jantee  cannina  in  Scripturü. 

Honines  divltes  subministrati  in  forti- 
tudlne,  pacem  babentes  in  habltationibus 

Omnes  isti  in  generationibus  gloriam 
.adepti  sunt;  et  In  diebos  ipsorum  glo- 
riatio. 

Sunt  eoram  qui  rellquerunt  nomen  ad 
enarrandum  laudes : 

Et  sunt  quorum  non  est  memoria ,  et 
perierunt  quasi  qui  non  fuerint :  et  nati 
sunt  quasi  non  nati ,  et  Ulli  eornm  post 
eos. 

Sed  hi  f  vir!  misericordise ,  quorum  Jus- 
titiar non  sunt  tradits  obUvioni. 

Cum  semine  eorum  permaneblt  bona 
heredltas ,  nepotes  eornm  : 


irCRSlO  TÜLGATA. 

1  «Laademus  tItos  gloriesos ,  et  paicntes 
noslros  in  generatione  sqA. 

2.  Multam  gloriam  fecit  Dominos  mag- 
nlfloentiä  sa4  h  ssbcoIo. 

3.  Dominantes  in  potestatiboa  suis ,  h$- 
mines  magni  virtute,  et  prodentIA  S9& 
praditl :  nuntiantes  in  proj^teüs  dlgDita- 
tem  propbetanim , 

4.  Et  imperantes  In  imesenti  pi^nlo; 
et  Tirtute  pmdenti»  populis  sancUssiBa 
verba. 

6.  In  perlti&  bu&  requirentea  aiodoa  m»- 
sicos;  et  narrantes  carmina  Scrlptma« 
rum. 

*  6.  Homines  divltes  in  virtute  ,  pnlcbri- 
tudinis  Studium  babentes :  paclflcantes  in 
domlbus  suis. 

7.  Omnes  isti  in  generationibus  genü» 
SQB  ^riam  adepti  sunt ;  et  in  diebaa  sab 
babentur  in  laudlbus. 

8.  Qai  de  Ulis  nati  sunt ,  reÜfDerunt 
nomen  narrandi  landes  eorum. 

9.  Et  sunt  quorum  non  est  memoria : 
perierunt  quasi  qui  non  fnerint ;  et  natf 
sunt  quasi  non  nati ,  et  fiUl  ipsomm  cam 
Ipsis. 

10.  Sed  Uli  virl  misericordi»  sunt,  quo- 
rum pietates  non  defuerunt. 

11.  Cum  semlne  eorum  peimaneDt 
bona; 


1.  Lauäemus  viros  gtoriotot:  In  his  laudfbui  doo  maximö  idvertenda  snot.  PriiBUUi,»t 
quennque  algnet  proprio  charactere  paucfs.  AUeram,  at  per  Tiros  illustres  quos  laudandoi  sas- 
cej^l,  brerem  toilus  popali  content  bbtoriam.  Quosauiem  Imprimls  laudaodos  seligat,espo- 
nei  ^  s ,  S  et  4.  In  generaUone  sud :  «Ute  ,  yiU. 

$.  /n  poiettatUftu :  Gr.  in  regnis  iuis  :  mmUanies  in  prophetii :  in  propbetiis ,  Gr.  «anoii- 
Uantes  aulem ,  sapple ,  futura.  En  ergo  quos  laudandos  susciplal;  propbetss,  et  populi  doctt; 
atque  bos  ioter  ponUflces,  qui  princlpes  popall  Tocabantur.  Unde  noa  modo  Aaronem,  i^rdns 
«liamPbineen,  Jesum  fillum  Josedec,  poslremö  Simonem  suA  ctale  nobUem. 

4.  Imperantes  in  prcesenii  populo :  rectores  populi  In  consUiis ,  Gr.  et  virtute  prudenlim  t 
8B0SQS  obseurns  ei  sospensus ,  neque  Gr.  darior.  Samiiia  ex  oUroque  texUi  cooflata ,  laudandoa 
esse  eos  qui  populo  erudito  ( lege  Domini )  pnidentiA  suA  praeant. 

s.  Jfodo«  miuicos  :  sacra  cantica  ,  in  ccetn  populi  prscinenda ,  puls  PsalniOi ,  allaque  i^os* 
nodi  carmina,  quod  eüam  ad  propbeüam  peitiaet. 


CAPUT  XLIV. 


087 


In  teBtamentifl  stellt  seinen  eorum. 

Et  flUi  eorom  propter  lUos :  iisque  in 
«ternum  manebit  semen  eorum ;  et  gloria 
illoTum  non  delefcdtvr. 

Goipos  Ipapnun  in  pace  s^oltain  est  t 
et  nomen  eorum  TiYit  in  generationes. 

Sapientiam  ipsorum  narralmnt  popnU , 
et  laudem  annuntiat  ecclesia. 

Enoch  placuit  Domino,  et  tranalatus 
est ,  exempium  pcenitentia  generaUonibaB« 

Noe  inventos  est  perfeetus  Justos :  in 
tempore  Iracundiffifactns  estreeonciliatio. 

Ideo  faernnt  relLqoiffi  Ipsi  terrse  :  Ideo 
lactam  est  diluvlam. 

Testamenta  sieculi  posita  sunt  ^ud 
IBum ,  ne  deleretur  dlkivio  omnis  caro* 

Abraham  magnus  pater  multitudinis 
gentium :  et  non  est  Inventus  similis  in 
gloriÄ  :  qul  conserraTit  legem  Excelsl,  et 
fuit  in  testamento  cum  IHo  : 

£t  in  came  sua  stare  fecit  testamen- 
tum ,  et  in  tentattone  inventus  est  fldelis« 

Ideo  in  Jurejurando  statuit  Uli  benedi« 
ceregentesin  semine  ipslus ,  multi^Ucare 
illum  quasi  terr®  cumulam , 

Et  sicut  stelias  esaltare  semen  ilüus ,  et 
hsereditatem  dare  Ulis  ä  marl  osque  ad  mare, 
et  k  flumine  usque  ad  extremum  terr». 

Et  in  Isaac  statuit  ita ,  propter  Al>ra« 
ham  patrem  ejus , 

Benedictionem  omnium  hominum,  et 
testamentum,  et  requievit  super  caput 
Jacob. 

Agnovit  eum  in  benedictionibus  suis, 
et  dedit  illi  in  hseredltate :  et  divisit  partes 
ejus :  in  tribüs  partitus  est  doodecim. 

fit  eduxlt  ex  eo  virum  misericordis , 
invenientem  gratiam  in  oculis  omnis 
carnis. 


12.  Hflereditas  sancta  nepotes  eormn,  et 
In  testamentls  stellt  semen  eorum : 

13«  Et  fiUl  eorum  propter  iilos  usque  in 
ffitemum  manent :  semen  eorum  et  gloria 
eorum  non  ^terefinquetBr. 

14.  Corpora  ipsorum  .in  pace  aspulta 
sunt :  et  nomeo  eorum  tItU  in  generatio- 
nem  et  generaticmem. 

16.  Sapientiam  ips^um  narrent  popoli« 
etJaudem  eorum  nuntiat  ecclesia. 

16.  Henocb  placuit  Deo ,  et  translalM 
est  in  pandlsum ,  ut  det  gentibm  poenl- 
tentlam. 

17.  Noe  inventus  estperfeetos,  justns: 
et  in  ten^ore  iracundi»  factus  est  reeon- 
clllatio. 

16.  Ideo  dimissum  est  reHqaam  teirs , 
cum  factum  est  diluvinm. 

19.  Teataoifinta  saeeuU  poflita  sunt  «pud 
iUum ,  ne  deleri  possit  dilnvlo  onnls  caio. 

20.  Abraham  magnus  pater  multltudinia 
gentium  s  et  non  est  inventus  sbnilis  illi  In 
glorlft  :  qui  consenravit  l^em  ExoeJsl^et 
fiuit  in  testamento  cum  iUo : 

21.  In  carne  ejus  stare  feoit  testamm- 
tum ,  et  in  tentatione  inventus  est  fidetts. 

22.  Ideo  jur^uiando  dedit  illi  gioriam 
in  gente  suA,  eresoere  Illum  quasi  tetns 
cumulum , 

23.  Et  ut  steUas  exaltare  semen  ^os ,  et 
hsereditare  illos  k  marl  aaqve  ad  raare ,  et 
k  flumine  usque  ad  terraines  terre. 

24.  Et  in  Isaac  eodon  modo-  fecit ,  prop* 
ter  Abraliam  patrem  fdus« 

25.  Benedictionem  omnhim  gentlom 
dedit  illi  Dominus,  et  teetamentttm  con- 
flrmavlt  super  caput  Jacob* 

26.  Agnovit  eum  in  benedictionibus 
suis ;  et  dedit  illi  1i«reditatem :  et  dlVislt 
illi  partem  in  tribubus  duodecim. 

27.  Et  consenravit  illi  homlnes  mlwri- 
cordis ,  invenientes  gratiam  in  oculis  om- 
nis carnis. 


12.  In  testamenUs ,  in  foedere  eum  Abramidis  picto. 

IS.  Henoch,  Primus  omniom  propter  pleuiem  donaU»  k  Deo ,  el  ad  ccelitm  translalUB ,  qui 
etiam  i  JudS  Apostolo  prophetasse  memoretur  :  Judoe  14.  retervaUis  deniqu«  ad  fiDemfflBCuli, 
ut  cum  Elia  prophetico  (iiogaiur  oiBcio  :  nempe  ut  det  gentibiu  pasnUenliam  :  ex  anUqua  bo» 
bralci  et  chrlstiani  populi  Iraditione.  Gr.  exeroplüm  pcbnitentia  generaiioDibua ,  aHaÜbus  teon- 
torls  ylx  ulk)  sensu, cdm  nee  peccatum  ejus, nee  poenitentia  memoreiur.  Ad  bunc  redit : 
xux,  ts. 

IT.  Reconciliatio :  commutalfo,  compensatio ,  Gr.  sceleribus  gentto  bonuna  hujua  virUite 
pensatls. 

IS.  Ideo  dlmissim  est  reliquum  terrce :  relictc  orbl  terrarnm  reliqui« ,  unde  genua  bunui- 
nnm  resnrgeret :  Graee.  obscurior. 

ts.  Testamenta  scecuti :  pactum  sempitemum. 

3f .  In  came  ejus,.,,  testamentum.  Allusum  ad  illud ,  Gen.,  xvii.  13.  Eriique  pactum  meum 
in  came  vestrd  in  foedus  cetemum ;  clrcurocislonis  sacramento. 

92.  Ideo  jurejurando :  Tide  Gr.  terra  cumulum :  arenam  innomerabUem. 

21.  A  mari  usque  ad  mare  :  ex  Ps.  lxxi.  S. 

VI,  Rcmlm$  miHrH^rdke :  Gr.  siagulari  numero :  Moytcn,  de  quo  cap.  seq. 


568  ECGLESIASTICUS. 

CAPUT  XLV. 

Moytes ,  äarim :  iacerdotiwn ,  dcarwi  et  flUit :  Daüum,  Ahiron,  Core ,  Phlnees, 


SIXTINA  YER8I0. 

Dllectum  k  Deo  et  hominibns  Moyeen , 
cujus  memoria  In  benedictionibus  est. 

Similem  iUum  fecit  glorise  sanctormn , 
et  magniflcavlt  eum  in  timoribus  inimi- 
corum  :  et  in  verbis  ejus  Signa  cessare 
fecit. 

Glorlflcavit  eum  in  conspectu  regum  : 
mandayit  Uli  ad  populum  suum  :  et  os* 
tendit  Uli  gloriam  suam. 

In  flde  et  lenitate  ipsius  sanctum  fecit , 
el^t  eum  ex  onmi  carne. 

Auditam  fecit  ei  vocem  suam  :  et  in- 
duxit  Ulum  in  caliginem. 

Et  dedit  Uli  coram  praecepta  legem  Titse 
et  scientiae,  docere  Jacob  testamentum 
SQum,  et  Judicia  sua  Israel. 

Excelsum  fecit  Aaron  sanctum  similem 
Uli  fratrem  ejus ,  de  tribu  Levi. 

Statuit  ei  testamentum  saecuii ,  et  dedit 
Uli  sacerdotium  poputi  :  beatiflcavit  illum 
In  decore , 

Et  circumcinxit  eum  8tol&  glorise.  In- 
dult eum  consummatione  gloriationis ,  et 
conflrmayit  eum  vasis  virtutis , 

Femoralia ,  et  poderem ,  et  humerale  : 
et  circnmdedit  eum  maiis  punicis  aureis , 
tintinnabuiis  plurimis  in  gyro , 

Ad  sonandum  vocem  in  gessibus  suis , 
ad  faciendum  audiri  sonitum  in  templo , 
In  memorlam  ftlils  populi  sui : 

Stol&  sanctA  auro ,  et  byacintho ,  et  pur- 
purä ,  opere  variatorls ,  rationali  judicii , 
manifestationibus  yeritatis , 

TortA  cocco,  opere  artiflcis,  lapidibus 
pretlosis  sculptursB  sigilli ,  in  ligaturft  aurl 
opere  lapidarli  in  memorlam  in  scripturä 
8culpt&  secundüm  numerum  tribu  um  Is- 
rael : 

Coronam  auream  super  mitram ,  effor- 


TERSIO  TULGATA.  ' 

1.  Dilectus  Deo  et  bominibus  Moyses,, 
cujus  memoria  in  benedictlone  est. 

2.  Similem  illum  fecit  In  gloriä  sancto- 
rum ;  et  magniflcavit  eum  in  tbnore  ini- 
micorum  :  et  in  verbis  suis  monstra  pb- 
cavit. 

3.  Gloriflcavit  illum  In  conspectu  re- 
gum, et  jussit  iUi  coram  populo  suo,  et 
ostendit  Uli  gloriam  suam. 

4.  In  flde  et  lenitate  ipsius  sanctum 
fecit  illum ,  et  elegit  eum  ex  omiü  carne. 

5.  Audivit  enim  eum ,  et  vocem  ipsius, 
et  induxit  illum  in  nubem. 

6.  Et  dedit  Uli  coram  praecepta,  et  le- 
gem vitse  et  discipünae ,  docere  Jacob  tes- 
tamentum suum ,  et  judicia  sua  Israel. 

7.  Excelsum  fecit  Aaron  fratrem  q'os , 
et  similem  sibi  de  tribu  Levi : 

8.  Statuit  ei  testamentum  aetemum ,  et 
dedit  IUI  sacerdotium  gentis  l  et  beatiflca- 
vit  illum  In  gloriä , 

9.  Et  circumcinxit  eum  zonA  glori« ,  et 
induit  eum  stolam  gloriae ,  et  coronarit 
eum  in  vasis  virtutis. 

10.  Gircumpedes,  et  femoralia,  et  bu- 
merale  posuit  ei :  et  cinxit  iUum  tintiniui- 
bulis  aurels  plurimis  in  gyro , 

11.  Dare  sonitum  in  incessu  sao,  andi- 
tum  facere  sonitum  in  templo ,  in  memo- 
riam  flliis  gentis  suse. 

13.  Stolam  sanctam ,  auro,  et  hyacis- 
tho ,  et  purpurä ,  opus  textile ,  virl  «apieo- 
tis ,  judicio  et  veritate  prsditi : 

13.  Torto  cocco  opus  artiflcis ,  gemmb 
pretlosis  flguratis  in  ligaturft  auri,  et 
opere  iapidarii  sculptis  in  memorlam  se- 
cundüm numerum  tribuum  Israel. 

14.  Corona  aurea  super  mitram  cju^ 


1.  Dilectus  :  Grec.  dileclam  Moyien ,  ex  uUimft  voce  prccedentls. 

3.  Mbmtra  placavH :  tigna  cessare  fecii :  Gr.  ea  qus  i  magifl  fiebant ;  tive  eUam, ea  qo» 
Diciebat  Daus ,  postqaam  ^gyptli  ad  pasnitenliam  verU  videbantur.  Exod.,  viii.  8, 29.  Haste 
enim  videbaiur  flagella  Del  habere  id  potestate ,  qui  non  modo  immittere,  ted  eUam  coercere 
poterat. 

9.  Stolam  glorioe  :  perrecllonem  glori« ,  Gr.  In  vatU  :  insUiimentis :  virtutis  :  roboris : 
preiSosis ,  locupleUiaiiDia. 

10.  drcumpedes  et  femoralia :  Gr.  femoralia  et  poderem :  vealem  ampUsiimtm ,  quam  Inttf  ' 
pres  eircumpedes  verUsse  videtur ,  qaöd  ad  pedet  usqae  perUngeret. 

13.  Opus.,,  sapientis  :  yariatoris :  Gr.  pictoria  egregii.  Judicio  et  veritate  prcediU.  Gr.  Batio- 
nali Judicii ,  manifeatatioiiibussiTe  aignia  yeritatis ,  quippe  cui  inaculplum  doctrioa  et  yerilai : 
quA  de  re ,  Ezod.,  xzvui;  Levil.,  yiu.  8. 

18.  Torto  cocco  opus  artificis :  opus  arUflcioiö  conlexUim  :  gemrnis :  figuraiis^  cslatfi,  in 
ligaturd  auri ,  tIdcUs  auro,  inclusis,  de  quibus  lapidibus,  Ezod.,  ibid. 

14.  Corona  aurea :  lamint  Ula  aorea,  de  quA  ibid.  8«.  Expressa,  sive  impreua  sigßio 


CAPUT  XLV. 


segr 


mationem  sigoaeali  sanctttaüB,  gloriam 
honoris  :  opus  Yirtutis ,  desideria  ocolo- 
nim  onmta,  polchra. 

Ante  ipsom  non  faerunt  talla  ustpie  in 
easciilum : 

Non  est  indutas  alienigena,  sed  Ulli  ejus 
80II ,  et  nepotes  ejus  per  omne  tempus. 

Sacriftcia  ipsius  ftent  hoioGarpomata 
quotidie  assidu^  bis. 

Imple\it  Moyses#Qanus ,  et  unxit  iüum 
oleo  sancto. 

Factum  est  illi  in  testamentum  »ter- 
num ,  et  in  semlne  ejus  in  diebus  coeü , 
ministrare  ei  simul ,  et  sacerdotio  fungi , 
et  benedicere  populum  ejus  in  nomine 
ejus. 

Ipsum  elegit  ex  omni  Tivente ,  offerre 
oblatlonem  Domino ,  incensuin,  et  Iwnom 
odorem  in  memoriam ,  placare  pro  populo 
8U0. 

Dedit  Ülum  in  mandatis  suis ,  potesta- 
tem  in  testamentis  Judiciorum,  docere  Ja- 
cob testimonia ,  et  in  lege  su&  lucem  dare 
Israel. 

Contra  etun  steterunt  alieni ,  et  lelave- 
runt  eum  in  deserto  :  bomines  qui  erant 
com  Dathan  et  Abiron,  et  congregatio 
Gore  in  furore  et  irft. 

Vidit  Dominus,  et  non  placuit  Uli :  et 
consumpti  sunt  in  impetu  iracundias. 

Fecit  Ulis  monstra,  ad  consumendum 
in  Igne  flamms  sus. 

Et  addidit  Aaron  gloriam ,  et  dedit  iUi 
hsredltatem.  Primitias  primiUvorum  di- 
vlslt  lUis. 

Panem  in  primls  paravit  satietatem  : 
nam  et  sacriflcia  Domini  edent ,  quffi  dedit 
et  ei ,  et  semini  ejus. 

Caeterüm  in  terra  populi  non  'haeredi- 
tabit :  et  pars  non  est  ilU  in  populo.  Ipse 
enim  pars  tua ,  hsereditas. 

Et  Phinees  fllius  Eleazari  tertius  est  in 


expressa  signo  sanetitatis,  et  glorii  hooo-. 
rls :  opus  Yirtutis ,  et  desideria  oculorum 
ornata. 

15.  Sic  pulchra  ante  ipsum  non  fuernnt 
talia  usque  ad  originem. 

16.  Non  est  indutus  illä  alienigena  aU- 
quis ,  sed  tantüm  fllii  ipsius  soU ,  et  ne^ 
potes  ejus  per  omne  tempus. 

17.  Sacriflcia  ipsius  consumpta  sunt 
igne  quoUdie. 

18.  GompleTit  Moyses  manus  ejus,  et 
unxit  iüum  oleo  sancto. 

19.  Factum  est  iUi  in  testamentum 
seternum,  et  semini  ejus  sicut  dies  coeU^ 
fungi  sacerdoUo,  et  habere  laudem,  et 
gloriflcare  populum  suum  in  nomine  ejus. 

20.  Ipsum  elegit  ab  omni  vivente ,  of- 
ferre sacriflcium  Deo,  incensum,  et  bo- 
num  odorem,  in  memoriam  placare  pro 
populo  suo. 

21.  Et  dedit  iUl  in  pneceptis  suis  potes- 
tatem ,  in  testamenUs  Judiciorum ,  docera 
Jacob  tesUmonia,  et  in  lege  suä  lucem  daie. 
Israel. 

23.  Quia  contra  iUum  steterunt  aUeni  p 
et  propter  invldiam  clrcumdederunt  iUuuL 
homines  in  deserto  ,  qul  erant  cum  Da- 
than et  Abiron ,  et  congregatio  Gore  la: 
iracundiä. 

33.  Vidit  Dominos  Dens ,  et  non  placuit 
illi :  et  consumpti  sunt  in  impetu  iracon-* 
dis. 

34.  Fecit  Ulis  monstra,  et  consumpsit 
iUos  in  flammä  ignis. 

36.  Et  addidit  Aaron  gloriam ,  et  dedit 
illi  haereditatem  :  et  primitias  frugnm 
terra;  divisit  Uli. 

36.  Panem  ipsis  in  primis  paravit  in- 
saUetatem  :  nam  et    sacriflcia    Domini 
edent ,  quffi  dedit  iUi ,  et  semini  ejus. 

37.  Gaeterüm  in  terra  gentes  non  hsere- 
ditabit,  et  pars  non  est  iUi  ingente  :  ipse- 
est  enim  pars  ejus,  et  hseredltas. 

38.  Phinees  iUius  Eleazari  tertius  in  glo- 


iitatU:  qnippe  eul  imculptum  erat  :  Sanctam  Domino  :  ibid.  GioriA,  ten  glorialione  Aono- 
Tis  :  id  eit ,  bonetliaiiiiia  ac  magnificeDUaaimft :  eüm  nihil  sil  gloriosios  quAm  praferre  inscal« 
ptam  fronU  nomea  Dei  8anctum;qnod  etl  opm  virtuti$ ,  ac  rolx>rit,  locupieiiasimum ,  nt 
BQpri ,  9.  sive  eUam  calaiurA  difBcili  in  produro  lapide.  Et  desideria  oculorum  ornata  :  rct 
per  M  visu  polchr»,  ac  roirum  in  modam  ornats. 

IT.  QuiMdie :  addit  Gr.  Jugiier ,  bis,  pro  rilu  Jugis  sacriflcii  mane  et  vespere  imperati ;  Nom., 
-j^pnii.  S4. 

IS.  CompievU  Moyses  manus  :  sanguine  viciim» ,  more  aolerooi :  Levit.,  viii.  34. 

t0.  Gtortftcare  populum  suum :  Grase,  benedicere  rilu  solemni. 

21.  Poiestalem  In  tesUmientis  :  id  est,  poiesutem  interpreunda  legis. 

27.  In  terra  gentes  :  pro  genlis  :  mendo  manifesto  :  Gr.  in  lerrA  populi :  quod  Iribui  Levl- 
üc«  in  terrA  CbananeA  nulla  sors-  altributa  est.  Ipse  enim  (  Deus)  est  pars  ejus  :  ex  decrelD 
legis  :  Num.,  zvui;  Deuter.,  x.  8, 9. 

28.  Phinees,,,,,  tertius  tn  glorid:  in  honore  ponliflcali,  post  palrem  Eleazarum,  et  avona 
Aaronem. 


I. 
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ECCLESIASTICUS. 


I^!ft ,  in  zeiando  eum  in  timore  Domlni , 
Et  stendo  in  yenione  popuH ,  in  lx>ni- 
tate  alacritatis  animae  sus :  et  placavit  pro 
brael. 

Ideo  Btatutum  est  Uli  testamentum  pa- 
eTs, prsesldem  sanctornm ,  et  populo  suo , 
'  vt  Sit  iUi  etftemini  ejus  sacerdotii  dignitas 
insscula. 

fit  testamentam  Davidl  fiüo  ex  tribu 
Joda  :  iixreditas  regis ,  fllli  ex  fllio  solo : 
tereditas  Aaron  et  semIni  ejus.  Det  vobis 
sapientlam  in  corde  vestro ,  Judicare  po- 
palum  suum  in  justitiä  :  ne  aboleantur 
bona  ipsorum :  et  glorla  eoram  in  genera- 
tlones  eoram. 


rift  est ,  imitando  enm  In  tfmore  Dominik 

29.  fit  Stare  in  rererentift  fentis :  in 
l)onitate  et  alacritate  anim»  so»  piaenit 
Deo  pro  Israel. 

30.  Ideo  statuit  llli  testamentum  pacig, 
prmcipem  sanctormn  et  gentis  sns,  ot 
Sit  illi  et  semini  ejus  sacerdotii  d^nttas  in 
sBternum. 

31.  Et  tesünnentnm  David  ttfi  fifio 
Jessaß  de  tribu  Juda  :  haereditas  ipsi  et  se- 
mini ejus :  ntdaret  sapifntiam  in  cor  nos- 
trum ,  judicare  gentem  soam  in  jnstiti& : 
ne  abolerentur  bona  ipsornm ,  et  gloriam 
ipsorum  in  gentem  eorum  artemam  fecfl. 


CAPUT  XLVI. 
Jörne ,  Caieb ,  Samuel,  Saül. 


SIXTINA  VERStO. 


VERSIO  VULGATA. 

;  1 .  FortiB  in  belio  lesos  HaT« ,  sueeeasor 
MoysI  in  prophetis ,  qui  fuit  magnoB  se- 
eundüm  nomen  suum. 

2.  Maximus  in  salutem  eiectorum  Bei, 
expugnare  insorgentes  bestes,  nl  cobsp- 
qoeretur  baereditatem  IsraeL 

3.  Quam  gloriam  adeptusesi  in  toBento 
manus  suas,  et  jactando  contra  civitates 
rbompbaeas ! 

4.  Qnls  ante  lilam  sie  restitH ,  nam  bes- 
tes ipse  Bominns  perduxH. 

5.  An  non  in  iracundiä  ejus  impeditns 
est  sol,  et  nna  dies  fiieta  est  quasi  duo? 

6.  Invocavit  AlUssimnm  polentan  in 


Fdrtis  in  bellis  Jesus  Nave,  et  successer 
Moysl  In  prophetiis,  quI  fuit  secundüm 
noBwn  suum , 

Magnus  in  salutem  electoram  ejus,  ex- 
pugnare  Insurgentes  hostes,  ut  haeredita- 
ret  Israel. 

Quam  gloriam  adeptus  est  in  toUendo 
nanas  suas ,  et  decHnanda  rhomplia»m 
contra  civitates  ! 

Qnis  ante  illum  sie  stetit?  nam  bostes 
Ipae  Dominus  perduxit. 

An  non  in  manu  ejus  retrocessit  sol?  et 
ima  dies  ficta  est  quasi  duae? 

Invocavit  Altisslmum  potentem ,  In  op- 

2f.  Siare  in  reverenüä  genUi :  Gr.  t^pojcft ,  reverentil,  pro  h  rpoint ,  in 
»uUlionepopaH;  ciim  populus  A  UmoreDei,«d  iicentiam  et  Ubidines  vertereior.  Piaaüt 
pro  Israel :  Gr.  placavit  pro  Israei :  nola  Pliinees  blslorit. 

30.  Principem  sandorum :  id  est,  sacroruin  praeidem. 

31.  El  testamentum  David,  Cur  hie  mentio  anÜcipaU  Davidla ,  cujus  laus  suo  loco  infri  d^ 
acribiiur  xlth  ?  Graca  declaraot,  qun  sie  habent  ad  verbum  :  Et  tesiamenUim  lea  pactu 
Davidl  (Bopple,  statuit ,  quod  f.  prscedenli )  Blio  ex  tribu  Jnda  :  hcreditas  regis  ttn  ei  fllio 
solo  :  haredius  Aaron  et  semini  ipiios ;  qua  oronia ,  sails  licet  perturbata  ,  indleairt  nt  regima 
bareditariam  Dividis  fkmilia,  iu  hareditariam  sacerdotium  Aarooli  filüi  auHbniam.  n 
äaret  eapientiam,  Hac  et  qua  sequuniur  in  Graco  quoqoe  oontbn ,  ad  verlmai  sie  hitaii : 
Det  vobii  sapienUam  in  corde  vesiro,  ad  judicandum  populum  ejus  in  jostttia^nt  non  aite- 
leanuir  bona  ipaonun ,  et  gtoriam  ejus  in  generatioaes  eorum.  Sic  qum  de  Aaronis  r 
dicavii ,  condusit  voto  facto ,  ut  popoii  res  tub  sacerdomm  Aaroniurum  regli 
cederet ;  quäle  votum  niioni  lemporis  accommodatisiimom  füit,<:&m  saeeräote» 
€irca  altarU  officia  dediii  eeeau ,  sed  eontempto  templo «  et  eacrifMU  negieelU , ,' 
parUcipes  fieri  palasstrce,  elc,  ut  scriptum  est  11.  Mach.«  iv.  14.  Quo  fiebalulfadai 
tio,8«acU  piebs  non  jam,  ut  iolebat,aacerdotes  pontifieemque  ohservirel,  sed 
magiilratusque  gentium ,  magno  religionfs  pericuio  :  nee  absimile  verö  jam  tum  ialar  iai^ 
lanta  comipieia  insurrexime  MatbaUa  Eeiom,alque  in  eum  ejosqne  UberoSysaactiB^ 
Asmonaonim  gentem  respici  cosptum.  Vide  xxxvi.  is. 

1.  In  prophells :  Gr.  in  prophetiis :  in  prophetico  munere.  Magnui  secunäim  nomen  sutm» 
quod  est,  Jesus ,  salvator  :  qnod  sequens  explicat. 

2.  l/i  comequeretur  tucreditatem  :  Gr.  ut  hsreditaret  Israel ;  activö ,  ut  sapc  jam ,  id  ert« 
«t  IsraeliUs  in  bareditatem  induqtis ,  terram  partiretur. 

3.  ToUendö  manus  suas  :  ad  feriendos  hostes. 
i.Vpfe  Domtnui  perduxit ;  in  manus  ejus  tradidit. 


CATOT  XLVI. 


ssrt 


pognaiido  iühiileM  nnHqne.  Et  andlvit 
ee»  magniis  Domk»» ,  In  wsi&  grandinis 
virtutta  Ibrtt« : 

Crapit  omitiB  gentem  b^nm,  et  in 
ddsoenso  perdldtt  contrarios , 

Ut  oagnoscant  gentes  integram  armatn- 
Tarn  eorum ,  quia  eoram  Domino  beDnm 
«fns.  Etenim  secntus  est  post  potentem : 

Et  In  4\ehQA  Hoysi  fecit  miserlcorÄam 
Jpae  et  Gaieb  Alias  J.ephone,  stare  contra 
inimiomn ,  prohibere  populum  k  peccato , 
eC  sedare  murmur  malitls. 

Et  ipa! ,  eCkm  dno  easent ,  sahati  sunt  ^ 
sexeentls  millibas,  Indncere  illos  In  tage- 
i«dltiitem,  in  terram  qnse  manat  lac  et 
meL 

Et  dedit  Dominus  ipsi  Caleb  fortitudi- 
nem,  et  usque  in  senectutem  pennansit 
ilU,  ut  ascenderet  in  excelsum  terne 
locum  :  et  semen  ejus  obtinuit  haeredita- 
tem : 

Ut  viderent  omnes  flill  Israel ,  quia  bo- 
niun  est  obaequi  Domino. 

Etjudices  singnll  suo  nomine ,  qnorum- 
eomque  cor  non  est  fomioatnm,  et  qni- 
cumque  non  suntaversi  k  Domino; 

Sit  memoria  eorum  In  beDedictioni1)Qs: 
ossa  eoram  puUalent  de  looo  suo , 

Et  nomen  eorum  restauratum ,  glorifi- 
€vtialpBislnfiUls. 

IMleetos  k  Domino  suo  Samuel  propheta 
Domini ,  constitntt  regnum ,  et  unxit  prin- 
dpes  super  gentem  suam. 

iB  lege  Domini  jadicavit  synagogam :  et 

vlsitavit  Dominus  Jacob ;  In  flde  suft  pro- 

batns  est  propheta. 

Et  cognitus  est  in  flde  suft  ildelis  visio- 
nto. 


i^pugMindo  Inimioos  tmdiqne  :  et  attdlvit 
iUiHB  raagnus  et  sanetus  Dens ,  in  sasfls 
grandinis  vlrtutis  valdö  fortls. 

T.  Impetom  ftolt  contra  gentem  hostl- 
lern ,  et  in  descensn  perdidit  contrariös  , 

8.  Ut  cognoscant  gentes  potenüam  ejus, 
quia  contra  Deum  pugnare  non  est  fticile» 
Et  secntus  est  k  tergo  potentls  : 

9.  Et  in  did)tts  M^l  misericordfant 
fecit  ipse  et  €aleb  flllus  Jepbone,  starer 
contra  bestem,  et  proliibere  gentem  k  pec- 
catis ,  et  perfringere   murmur  malitise. 

10.  Et  Ipsi  duo  consthutl ,  k  perieula 
liberaü  sunt  k  numero  sexcentorum  mlW 
lium  pe^tum ,  indncere  illos  In  httredita- 
tem ,  In  terram  quaB  manat  lac  et  mel. 

11.  Et  dedit  Dominus  ipsi  Caleb  fortitu- 
dinem ,  et  usque  in  senectutem  permansit 
illi  virtus,  ut  ascenderet  in  excelsum 
terrs  locum ;  et  semen  ipsius  obtinuit  hae- 
jreditatem: 

12.  Ut  viderent  omnes  Olli  Israel ,  quia 
^bonnm  est  (^iMequi  saneto  Deo. 

13.  Etjudices  singull  suo  nomine,  quo* 
rum  non  est  eonrnptum  cor  :  qni  non 

g-aversi  sunt  k  Domino ; 

14.  Utsit  memoria  illonim  in  benedic- 
tione ,  et  ossa  eoram  pullulent  de  loeo  suo, 

15.  Et  nomen  eorum  permaneat  in  aeter> 
num ,  permanens  ad  lllios  illorum,  sanc- 
torum  virorum  gloria. 

16.  Dlleetus  k  Domino  Deo  suo  Samuel 
propheta  Domini ,  renovavit  Imperium ,  et 
unxit  prinelpes  in  gente  suft. 

17.  In  lege  Dominus  congregationem  ju- 
dleavit:  et  vidit  Dens  Jacob,  et  hi  flde  suft 
probatus  est  propheta , 

18.  Et  cognitns  est  in  verbis  suis  Addis, 
quia  vidlt  Deum  lucls. 


a.  M  s(uU9  gftmäliä»  :  Jos.,  x.  u. 

a.  Secutui  est  ä  tergo  poteniU :  Deoas  ducero  MCutas  est. 

»•  MOaeHcorälmn  fßcU :  ooio  bebraiimo,  reolö  pi^ae  egftt :  miserioordes ,  pii :  Idem.  fpte 
€l  Caleb :  auctorei  popolo  eapesienda  tem. 

11.  Jpsi  Caleb  fortiludinem :  Jos.,  zir.  lo ,  ii. 

n,'Et  judices  singuli,  InteUige  «as  qui  k  Deo  coiutitoU ,  non  Abimeleciun  Gcdoonis  Olluni « 
qni  c«sls  fratribiu  tyrannidem  arripait,  nee  modesto  Judicis  contentus  titulo,  regium  sibi  no- 
men attribuit.  Jud.,  ix.  5, 6.  Csteri  ergo  omnes  hie  ut  Deo  prolNtil,  et  univena  genti  bonort 
bibitl ,  memorantar . 

14.  Ossa  eorwn  pullulent  :  formula  l>ene  apprecandi  morluls,  ut  patct,XLTX.  12.  qaasi 
dicerent :  Eorum  memoria  reOorescat.  AHudit  autem  ad  consuetudioom  collocandi  sepulcra  \m 
amcBDis  et  vlrentibus  locis ,  puta  hortis ,  IV.  Reg.,  xzi ,  I8 ,  36.  Christi  quoquc  rDooumenlo  in 
borlo  quodam  posiio  :  Joan.,  xix.  41 ,  credo  ad  oommendandam  pioram  perenncm  et  semper 
▼ireatem  memoriam,ac spem  resurrectionis :  qai  liorti  cdm  virescerent,  ipsa  ossa  de  loco  suo, 
id  est,  de  sepulcro  veluti  germinare ,  et  suo  qaodammodo  revtviscere  videbantac. 

16.  JUnatfavH  impeHum,  Gr.  coDüitoit  regnnm.  I.  Reg.,  tiei  ,  ix,  x.  l/nxtl  prtncipes  .*  Sau- 
Um  ei  Da? idem :  ibid.,  ix,  xti. 

17.  ridit,  ihipexH,  Deus  Jacob :  t6v  iaxM/8 ,  Jacobam,  aocusandi  casu.  IsraeHtb  proridit 
per  ttauitt  propbeiam,  untmnque  judloem . 

ti.  Bt  eognUu8.,„ßdeii$ :  tOdH  Gr.  riiionis ,  oertos  videndi  :  sea  cerla  ei  fora  vidMis; 
quippe  cdm  omaia  ejus  raticinit  de  Hell  el  Sstle  i«pleta  liau  I.  Reg.,  in,  !▼,  xv,  n4H  Deum 
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EGGLESIASTICUS. 


Et  inyocavit  Domlnom  potentem,  in 
oppagnando  hostea  suos  undique  in  cibla- 
tione  agni  lactentis. 

Et  intonait  de  cado  Dominus ;  et  in  80- 
nita  magno  andltam  fecit  Yocem  soam. 

Et  contrivit  principes  Tyrlonim,  et 
omnes  duces  PliUIsthüm. 

Et  ante  tempuB  dormitionia  sscoli  con- 
testatus  est  in  conspeetu  Domini,  et 
Christi :  pecunias  et  usque  ad  calceamenta 
ab  omni  carne  non  accepit :  et  non  accu- 
savit  eum  liomo. 

Et  postquam  donnivit,  proplietavit ,  et 
ostendit  regi  finem  ejus :  et  eialtavit  to- 
cem  suam  de  terra  in  proplietiä,  delere 
iniquitatem  popuü. 


19.  Et  inrocftTit  Dominum  omnlpoteo- 
tem ,  in  oppugnando  hoetes  circomstantes 
undique,  in  oblatione  agni  inviolati. 

20.  Et  intonuit  de  coeio  Dominus;  et  in 
Bonitu  magno  auditam  fedt  Tocem  snam. 

21.  Et  contrivit  principes  Tyrionun,  et 
omnes  duces  Ptiilisthiim. 

22.  Et  ante  tempus  finis  Tits  vom  et 
sseuU,  testimonium  pnebnit  in  con- 
speetu Domini,  et  Cliristi  :  pecunias  et 
usque  ad  calceamenta  ab  omni  carne  non 
accepit  :  et  non  aceusavit  illum  homo. 

23.  Et  poet  hsc  dormivit ;  et  notom  fecit 
regi ,  et  ostendit  iill  flnem  vits  so»  :  et 
exaltavlt  vocem  suam  de  terra  in  pn^e- 
tiä  deiere  impietatem  gentis. 


CAPUT  XLVII. 

Natium  :  David :  Sahnum :  Roboam :  Jeroboam. 


81XTINA  YERSIO. 

Et  post  hoc  surrexit  Nathan  prophetare 
in  diebus  David. 

Quasi  adeps  separatus  k  salutari ;  sie 
David  ä  flliis  Israel. 

Cum  ieonibus  lusit,  quasi  cum  agnis; 
et  in  ursis ,  sicut  in  agnis  ovium. 

In  Juventute  suA ,  numquid  non  occidit 
gigantem,  et  abstulit  opprobrlum  de  gente? 

In  tollendo  manum  In  saxo  fundae ,  et 
dejiciendo  exultationem  GoHsb. 

Nam  invocavit  Dominum  altissimum : 
et  dedlt  in  dexterA  ejus  robur,  tollere  ho- 
mlnem  fortem  in  hello»  exaltare  cornu 
gentis  sus. 

Sic  in  decem  miUibus  glorificavit  eum 
et  laudavit  eum  in  benedictionibus  Do- 
mini  ,  in  alTerendo  Uli  coronam  glorise. 

Contrivit  enim  inimicos  undique,  et 
extirpavit  Philisthiim  contrarios  :  usque 
in  hodiemum  diem  contrivit  cornu  ipso- 
rum. 

In  omni  opere  suo  dedit  confessionem 
Sancto  excelso ,  verbo  gloriae : 


TERSIO  VULGATA. 

1.  Post  h8Bc  surrexit  Nathan  propbeta 
in  diebus  David. 

2.  Et  quasi  adeps  separatus  k  carne ,  sie 
David  k  Ullis  Israel. 

3.  Cum  ieonibus  lusit ,  qoBsX  cum  agnis ; 
et  in  ursis  simiiiter  fecit  sicut  in  agnis 
ovium  in  juventute  suA. 

4.  Numquid  non  occidit  gigantem ,  et 
abstuiit  opprobrlum  de  gente  ? 

5.  In  toUendo  manimi ,  saxo  f onds  de- 
Jecit  exultationem  Golisß. 

6.  Nam  invocavit  Dominum  onmipoten- 
tem  :  et  dedit  in  dexterA  ejus  tollere  ho- 
minem  fortem  in  hello ,  et  exaltare  cornu 
gentis  suae. 

7.  Sic  in  decem  millibus  glorificavit 
eum ,  et  laudavit  eum  in  benedictionibus 
Domini ,  in  ofTerendo  Uli  coronam  g^ori«. 

8.  Contrivit  enim  inimicos  undique, et 
extirpavit  Philisthiim  contrarios,  usque 
in  hodiemum  diem  :  contrivit  cornu  ip- 
sorum  usque  in  seternum. 

9.  In  omni  opere  dedit  confessionem 
Sancto ,  et  excelso  in  verbo  gloriaB. 


lucis  :  tum,  cum  Uli  Um  cerU  visa  missasunt.  Variant  editiones  ;leguntenim  alii :  vidilDeus 
lucia  :  de  quo  scriptum  est :  Ipse  revelai  profunda  et  abtcondita,  et  tiovit  in  leneltrU  comü- 
«lila ,  et  lux  cum  eo  est :  Dan.,  ii.  22. 
19.  In  oppugnando  :  I.  Reg.,  vu.  9. 

22.  j4nte  tempus  :  ibid.,  zu. 

23.  Et  notum  fecit  regi :  Saüli.  De  Urrd :  apparitio  Samuelis  :  I.  Aeg.,  ^vui.  13 ,  etc.  Impie- 
tatem gentis  :  Saülem  ipsum  impium ,  nee  Deo  obsequentem. 

1.  Post  tUBC.,.,  Nathan,  Seriem  proplieUnim  edilums,  i  Samuele  pergit  ad  Nathan ,  quo 
proplieUnte ,  res  Davidis.  Is  enim  est,  quo  auctore,  de  templo  et  regiA  sacceviooe  promissa 
suicepit ,  et  psnitenliam  egit ,  et  Salomonem  unxit :  II.  Reg.,  vu,  xii;  HL  Reg.,  t. 

2.  Et  quasi  adeps  separatus  ä  carne,  Comparalio  ducta  k  ritu  aacrilleioram.  Adept  pars 
optima  aacriOcii, ac  Domino  separaU ,  iu  David.  Grec.  separatus  A  salutari,  A  victimA  pro 
salttte ,  LeriL,  ui.  9.  eodem  f ensu.  De  reliquii  Tide  U  ei  U.  Heg. 


CAPUT  XLVIL 
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In  omni  corde  sno  laadavit ,  et  dilexlt 
com  qoi  fecit  ip^om. 

Et  Stare  fecit  cantores  contra  altare ,  et 
ex  BODO  eoriim  dulces  fecit  modos. 

Dedit  in  celebritatibus  decoB ,  et  omavit 
tempora  uaque  ad  consummationem;  in 
laudando  ipsos  nomen  sanctum  <yu8,  et& 
mane  peraonando  sancütatem. 

Dominus  abstiilit  peccata  ipsins,  et 
exaltavit  in  stemum  comu  ejus :  et  dedit 
Uli  testamentum  regom ,  et  thronnm  glo- 
rl»  in  Israel. 

Cum  hoc  surrexlt  fllius  sciens ,  et  prop- 
ter  illum  habitavit  in  latitudine. 

Salomon  regnavit  in  diebus  pacis ,  coi 
Deus  requiem  dedit  in  circuitu ;  ut  conde- 
ret  domum  in  nomine  ejus,  et  pararet 
aanctitatem  in  sempiternum. 

Qnhm  sapiens  fuisti  in  Ju\entute  tuä : 
et  impIetuB  es ,  quasi  flumen,  Inteliectu  1 
Terram  contexit  anima  tua  : 

Et  replesti  in  parabolls  aenigmatum.  Ad 
Insulas  longo  pervenit  nomen  tuum;  et 
dilectus  fuisti  in  pace  tuä. 

In  cantllenis  et  proverbiis  et  paralwlis 
et  interpretationibus ,  te  mirats  sunt 
terr«. 

In  nomine  Domini  Dei ,  cui  cognomen 
est  Deus  Israef. 

Coliegisti  quasi  stannum  aurum;  et  ut 
plumbum  multlplicasti  argentum. 

Inclinasti  femora  tua  mulieribus,  et 
aubjugatus  es  in  corpore  tuo.     . 

Dedisti  maculam  in  glorift  tuft,  et  pro- 
fanasti  semen  tuum ,  inducere  iram  super 
fllios  tuos  :  et  compunctus  sum  super  stul- 
titift  tuA  : 

Ut  fleret  Imperium  bipartitum ,  et  ex 


10.  De  omni  corde  sao  landavit  Domi- 
num ,  et  dilexit  Deum ,  qui  fecit  iUom  f  et 
dedit  illi  contra  inimicos  potentiam. 

11.  Et  Stare  fecit  cantores  contra  altare, 
et  in  sono  eorum  dulces  fecit  modos. 

12.  Et  dedit  in  celebrationibus  decus, 
et  ornavit  tempora  nsque  ad  consumma- 
tionem  vits  :  ut  laudarent  nomen  8anc-> 
tum  Domini ,  et  ampllflcarent  manö  Del 
sanctitatem. 

13.  Dominus  purgavit  peccata  ipsios,  et 
exaltavit  in  setemum  cornu  ejus :  et  dedit 
illi  testamentum  regnl ,  et  sedem  glorls 
in  Israel. 

14.  Post  ipsum  snrrexit  fllius  sensatos; 
et  propter  lilum  dejecit  omnem  potentiam 
inimicorum. 

16.  Salomon  imperavit  in  diebus  pacls, 
cui  subjecit  Deus  onmes  hostes ;  ut  con- 
deret  domum  in  nomine  suo ,  et  pararet 
sanctitatem  in  sempiternum.  Quemadmo- 
dum  eruditus  es  in  juventute  tuA ; 

16.  Et  impletus  es ,  quasi  tfumen ,  sa- 
pienti& :  et  terram  retexit  anima  tua. 

17.  Et  replesti  in  comparationibus  «nig- 
mata  :  ad  insulas  longo  diyulgatum  est 
nomen  tuum ,  et  dilectus  in  pace  tu&. 

18.  In  cantilenis ,  et  proverbiis ,  et  com- 
parationibus,  et  interpretationibus  mi- 
rate  sunt  terrie, 

19.  Et  in  nomine  Domini  Dei ,  cui  est 
cognomen  Deus  Israel. 

20. Coliegisti  quasi  aurichalcum  aurum; 
et  ut  plumbum  complesti  argentum. 

21.  Et  inclinasti  femora  tua  mulleribus : 
potestatem  habuisti  in  corpore  tuo : 

22.  Dedisti  maculam  in  gloriä  tuA,  et 
profanasti  semen  tuum  inducere  iracun- 
diam  ad  liberos  tuos ,  et  incltari  stultitiam 
tuam  : 

23.  Ut  faceres  Imperium  bipartitum ,  et 


11.  Stare  fecit  cantores :  ordinavlt  levlUcI  ordlnit  offleia.  I.  Par.,  xxiii  et  seqq. 
13.  Purgavit  peccata  :  Ü.  Reg.,  xii.  13.  Testamentum  regni ,  legem  de  regno  ejus  donnl 
dando  in  barediUtem.  I.  Reg.,  vii.  la  et  seqq. 

15.  Eruditus  es  in  juventute  tud.  Conveno  iermoDe  ad  Salomonem ;  qai  k  Deo  doclos  paer , 
et  ab  ioitio  regni ,  UT.  Reg.,  in.  eC  Jam  lode  ab  orta  vidit  David  parentem  de  lemplo  aiaidaA 
cogilant^m  :  II.  Reg.,  vii,  xxiv. 

16.  Terram  retexit  ( contexit.  Gr. )  anima  tua :  quod  expllcatur  ^  17 ,  18.  Replevil  enim 
terram  proverbiis,  paraboiia,  sive  comparationibus,  id  est , similitadinibof ,  anigmatibui  , 
canticit,  cujus  quippe  parabola  ad  tria  millia  füerint,  carmina  autem  ad  quinque  miliia  : 
m.  Reg.,  IV.  st  ,  32 ;  z.  24.  De  Salomonis  autem  longo  latAque ,  et  usque  ad  insulas,  hoc  eat, 
phrui bebraicS ,  ad  eztrema  terrarum  difulgalo  nomine, baties, III.  Reg.,  iv.  31»  34.  tum  cap. 
X.  1,11,  93. 

20.  Coliegisti.,.,.  aurum.  De  auri  argentique  eopiS  :  ibid.,  14, 20;  II.  Par.,  ix.  IS  ,27 ,  etc. 

21.  Potestatem  habuisti  In  corpore  tuo  :  quaii  accepU  iiceotUk  eo  utendi  pro  libidine,  vel  ex 
Or.  perdomitos  es ;  tub  jugom  mlisui  et  in  corpore  tuo ,  mniieliribai  Uleeebrii  victus. 

92.  Inducere  iracundiam  .*  iu  ut  induceretur.  St  incitari  stuUitiam  tuam :  sUiluun  amorem 
mulienim.  Gr.  compunctus  tum ,  attonilus  aam ,  etc. 
29.  Sx  Bphraim :  ex  Jeroboam  EphraimiUoo ,  atque  ex  decem  tribubos ,  qu»  i»pe  Ephraim 
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ECCLESIASTICUS. 


Efiunim  inelpeMl  ngniaa  IwdMÜens. 
DonfaMis  avUia  bm  dereHnquet  mis»* 
TicordiMi  snaa ,  et  dmi  connonpet  opera 
flBi ,  nee  deloUt  «leell  n^Mtet;  et  aeraen 
ejus,  qai  ipsam  dllexit,  bod  toUeC 

Et  dedit  rellqnlas  Jaeob,  ei  Dttidl  ex 
JpM  redloeni. 
Bt  requlevlt  SBlooMa  com  pMribos  : 

EtrBÜQQttpostMydeBeoiiaefQo,  gen- 

tiB  BtullitiUD ; 

Et  Imminutiiiii  pnidentlA  Roboam ,  qui 
avertit  gentem  consilio  sao  : 

Et  HIenriboam ,  fittnm  Nalnt ,  qui  pec- 
cave  teolt  biael,  et  deiUt  viam  peccati  ipsl 
Ephraim.  Et  redundaveriint  peccata  ipso* 
xmi  valdö; 

Ut  averteret  eos  k  teni. 

Et  quaDaivcmot  onmem  Bequitiam,  do- 
Bee  viadieta  venecü  saper  eos. 


es  EpIufviA  iiBperare  fanperivm  domii« 
24.  Dens  antem  no»  deKlInqnel  mtae- 
ricordiam  snam ,  et  non  cormmpet ,  nee 
Malilt  <^ra  soa ,  neqne  pMdet  ä  sUrpe 
nepotes  eieeti  sni ;  et  eenen  ejoa ,  ^  Ä- 
llgit  DomiDoni ,  non  cerrampeL 

•  25.  Dedit  antem  reliqunm  Jaeeb ,  et  Sfr- 
irid  de  IpeA  stirpe. 

26.  Et  flnem  habiiK  Salomon  enm  palii- 

J>Q8  suis. 

27.  Bt  derellqatt post  se ,  de sentee eno, 
:genU8  stokitiam ; 

28.  Et  lmminot«n  k  pra#BBltt,  Re» 
boam,  qui  avertit  gentem  conaillo  suo  : 

29.  Et  Jeroboam ,  ilinn  Nabat ,  qnl 
peccare  feeit  Israel ,  et  dedit  yiam  pee» 
candi  Epliraim :  et  plurima  redundaTenmt 
peecata  ipsornm. 

30.  Yaldd  averterunt  iDos  k  Unk  soi. 

31.  Et  qucsivit  orones  nequMas ,  nsqao 
dum  penreniret  ad  Mob  delmslo:  et  ab 
Omnibus  peccatis  liberavlt  eos. 


CAPUT  XLVIII. 

SU4U,  Biiueu»,BiecUas,  Jsaias propkeia  magnus,  3i. 40 ducc Uberaü ,  21.  ^^preaaisa. 


SIXTÜTA  VEaSIO. 


Et  surrexlt  Ellas  propheta  quasi  ignis  : 
et  verbom  iUius  quasi  faoula  ardebat. 

Qui  induxit  in  illos  famem  :  et  zelo  suo 
paucoe  fedt  eos. 


In  verbo  Domini  continult  coelum :  de- 
dmüt  Sic  ter  ignem. 

Quiün  gloriflcatus  foisti ,  Elias  in  mira- 
bUibw  tuis  I  et  quis  simUis  Ubi ,  ut  glorie- 
tor? 

Qui  suscitasti  cadaver  a  morte  et  ab  in- 
feris ,  in  verbo  Aitissimi. 

Qui  dejecisti  reges  in  perniciem ,  et  glo- 
rioses de  iecto  suo. 

Qui  audis  in  SinA  eorrepUonem »  et  in 
Ghoreb  judicia  vindictae. 


VERSIO  VULGATA. 

1  •  Et  surrexit  Ellas  propheta  quaai  ignis : 
et  verbum  ipsius  quasi  fiacuiaardelMt. 

2.  Qui  induxit  in  illos  famem ;  et  irri- 
tantes  illum  invidiA  suä  panci  facti  sunt : 
non  enim  poterant  sustiaere  pneoepta 
Domini. 

3.  Verbo  Domini  conUnuit ;  c(elum  et 
dejecit  de  ccelo  ignem  ter. 

4.  Sic  amplificatus  est  Elias  in  mira- 
bilibus  suis.  Et  quis  potest  similitersic 
gloriari  Ubi  ? 

5.  Qui  sustullsti  mortuum  ab  inferis  da 
sorte  mortis,  in  verbo  Domini  Dei. 

6.  Qui  dejecisti  reges  ad  perniciem ,  et 
confregisti  facilö  potentlam  ipsornm;  ft 
glorioses  de  iecto  suo. 

7.  Qui  audis  in  Sln&  Judicium .  et  in 
Horeb  judicia  defensionis. 

imr  :  imperan  imp^rimn  durum  .•  Gr.  iactpere  ( eyuxgere )  imperiiim  inoliedicBS » 
•ive  perduelie. 

».DedU  rHiqwan .-  rettquiai  Jacob  ei  Dovid  :  tm  \mmßj  tm  AocimA  :  datiro  casn  :  dt 
ip«d  «tirpe  .•  Salomoait. 

9ß.Finem  habuit  .dormiTU»  reqalevU:Gr.  III.  Reg«, u.  43. 

so.  Qiä  peccare  fedt  Israel :  Quo  elogio  semper  deiigiiaUir  in  ScripUiris,  ut  yidere  est  paniia 
litara  Reg.,  ui.  et  it. 

so.  ji  terra :  prominft ,  ex  quA  Irantlati  sunt  in  Anyrtam  propter  peccata  sua ,  qnomai  im- 
tium  lüit  iUa  tecoaiio  i  Juda ,  auclore  JeroboaaM»,  IV.  Rag.,  st  11.  4 ,  21 ,  etc. 

St.  QumeMi  omnee  neqmiUae  :  vide  Gr.  in  Latinis  defeBtio  pro  ultione ;  ut  in  iUoPaolit 
Rom.,  XII.  ta.  fioB  vaemetipioi  dcfenäenUs :  Gr.  ulciacenlfli.  Ab  omnibiu  peccalit :  Gr.  deett. 

1.  Quast  tgntM.,,,  quasi  ffaeuia :  propter  ardentem  idnm :  nnde  igne  raptus  in  cedom.  De 
rebus  autem  EU»  ,111.  Reg.,  xtii.  et  teqq. 
7.  /n  Sind,,.,  in  B^reb :  qaod  est  jugom  montis  Sias :  UL  Reg.,  m.  t.  DefauUmU : 
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Qni  nngU  r^tge^  in  retribnthmem ,  et 
prophetas  snccessores  post  teipsum. 

Qni  assnnptos  es  in  turtine  ignls ,  in 
cnrru  etporum  igneornm. 

Qni  descriptus  es  in  correptionibtis  ad 
tempora  lenlre  iram  ante  fnrorem ,  et 
conciliare  cor  patris  ad  fliium ,  et  resti- 
tuere  tribns  Jacob. 

Beatiqai  te  Tidernnt,  et  qui  in  amlcltiä 
«lecorati  sunt. 

Nam  et  nos  vitA  vivemus. 


Elias,  qni  in  tnrbine  tectns  est  :  et 
Elisaßus  impletus  est  spiritu  illins.  Et  In 
4iebus  suis  non  est  commotus  ä  principe : 
€t  non  subjugaTit  eum  quisqnam. 

Non  superavit  lUum  aHqnod  yerbum » et 
In  dormitione  proplietavit  cor  ejus. 

Et  in  vit&  suft  fecit  monstra ,  et  in 
morte  mirabiila  opera  ejus. 

In  Omnibus  bis  non  pODnitnit  populus , 
€t  non  recesserunt  ä  peccatis ,  usque  dum 
dlrepti  sunt  de  terrft  suä ,  et  dlspersl  sunt 
in  omnem  terram. 

Etrellcta  est  gens  perpauca ,  etprinceps 
domui  David. 

Qaldam  sani  ipsorum  fecerunt  quod 
placeret :  quidam  autem  multa  commise- 
runt  peccata. 

Ezecblas  munivit  civitatem  suam,  et 
induxit  in  medio  ipsorum  Gog :  fodlt  ferro 
rupem ,  et  {ediflcavit  puteos  ad  aquas. 

In  dielms  Ipslus  ascendit  Nacherim ,  et 
mlslt  Rabsacem ,  et  promovlt.  Et  promo- 
Tlt  manus  ejus  In  Sion :  et  jactavit  se  In 
superbiä  sud. 

Tunc  commola  sunt  corda  et  manus 


8.  Qni  imgis  reges  ad  poenitentiam ;  et 
propbeta^  facis  successores  post  te. 

0.  Qni  receptns  es  in  turblne  Ignis,  in 
cnrru  equomm  Igneorum. 

10.  Qui  scriptus  es  in  Jndlcils  temporum 
lenire  iracundiam  Domlnl ;  conciliare  cor 
patris  ad  ülium ,  et  restltuere  tribns  Jacob. 

11.  Beati  sunt  qni  te  vldernnt,  et  in 
amicitiä  tu&  decorati  sunt. 

12.  Nam  nos  vlt&  vivirnus  tantäm :  post 
mortem  uutem  non  erlt  tale  nomen  nos- 
trum. 

13.  Ellas  quidem  In  turblne  tectus  est; 
et  in  Ellseo  completus  est  spiritns  ejus. 
In  dlebus  suis  non  pertimuit  prlnclpem  f 
et  potentlA  nemo  viclt  Illnm. 

14.  Nee  superavit  ilium  verbnm  aliquod  r 
et  mortuum  propbetaTit  corpus  ejns. 

15.  In  TltA  suä  fecit  monstra,  et  In 
morte  mirabllla  operatus  est. 

16.  In  Omnibus  Istlsnon  poenitnlt  popu- 
lus, et  non  recessemnt  ft  peccatis  suis, 
usque  dum  ejectl  sunt  de  terr&  suA,  et 
dlsperti  sunt  in  omnem  terram. 

17.  Et  rellcta  est  gens  perpauca,  et 
princeps  in  domo  Bavid. 

IS.'Quidam  Ipsorum  fecerunt  quod  pla- 
ceret Deo  :  all!  autem  molta  commise- 
runt  peccata. 

19.  Ezeclilas  munivit  civitatem  suam» 
et  induxit  in  medium  Ipslas  aquam ;  et 
:  fodlt  ferro  rupem ,  et  sdlflcavlt  ad  aquam 
[puteum. 

20.  In  diebus  ipslus  ascendit  Sennache- 
Tlb ;  et  misit  Rabsacen ,  et  snstulit  raa- 
num  suam  contra  illos ,  et  extuüt  manum 
suam  in  Sion ;  et  superbus  factus  est  po- 
tentlA suA. 

21.  Tunc  mota  sunt  corda  et  manus  ip- 


Bis ,  vide  zltii.  SI.  Qaa  latem  JadicU ,  quu  nlUones ,  Elias ,  inaUtr  ilteriof  Mo^ftk ,  in  Sisi  M- 
dierit ,  Tide  III.  Reg.,  lu.  iT. 

S.  Qut  wngit  reges  :  UM.,  is,  la.  ^d  pcenitenUam  :  Gr.  ad  retribatiooem,  tive  rcpendeodis 
Ticei ,  pecc«tlt  fcilicet ,  quo«d  poBnilenUam  provocentur.  Bt  ftrephetai 4sceef«eref  .•  Ibid. 

la.  Qui  seiipius  es.  Tide  eUam  Gr.  Hcc  lubdeoi  poM  Wm  nptam  in  eoBtan ,  nOs  iodleat 
Elia  oflelotn  nondam  esie  oonpietum ,  retervarique  euaa  ad  leotendaai  deäUnalo  tempor» 
Del  Irteundiam ;  qaod  ptrUm  Impletum  in  Joaaae  BapUtU  quem  Ellu  flgarabit ,  parth»  Im« 
plemlum  Elia  ad? eiitoro  ante  lecmiduin  Cbrteii  advenium ,  ex  anliqiilitiDa  HetraMram  Cbrli- 
iiaiioniiiique  doetrlna ,  qai  de  re ,  PrsOAiODe  In  Apoealypilin ,  diilflMit.  ConiMrendiu  auasai 
bic  locui  eum  iUo  de  Enocb ,  suprA ,  zuv.  le.  Cor  patrtan  ad  ftUos :  jozta  Mal.,  it.  6. 

13.  In  SUseo  spirUus  ejuM  .*  qua  de  re  et  aliis  Elise!  gestis,  IV.  Reg.,  ii.  et  seq. 

14.  Nee  tuperavit  :  nee  res  uUa  super  iilam  fuU;  Terbum  pro  re ,  scpe  nolalo  hebiaifmo. 
Morluum  praphe$avU :  miraculo  ediio  ,ac  suseilalo  morluo  :  IV.  Reg.,  xiu.  ai. 

16.  Ifon  pcenUuit  .*  non  sunt  emendaUa  deceai  irlbna ,  tot  aniraeiiHa  ei  oraculis  monil«. 

n.  Gen»  perpamea,  Soleftani  in  lliie  migratioalbQs  paoeiaslmoi  rellnquere  ad  cotendos  agres , 
«i  opiflcia  necessarla ;  liaque  paacisstnii  ez  deeeas  trtbalMM  In  terra  soa  relieii.  IV.  Reg.,  xvii, 
niT.  PrHwepe  in  dem»  David.  DeiieeUs  reglbut , nnttns  lam,nisi  In  ea  domo,  printipatas. 

15.  Qutdam  ip$erwn  :  princlpnm  *  Davldis  famUli. 

lt.  Munivü  c<v<iai«m.A.  indtucU,,,,  aquam,  n.  Par.,  zzzii.  s« 
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ipMmm :  et  doluenxnt  quasi  parturientes. 

Et  invocaverant  Dominum  misericor- 
dem ,  expandentes  mamis  suaa  ad  eum. 
Et  Sanctos  de  coeio  cit6  exaudivit  eos. 

Et  redemit  eos  in  manu  Esaiae. 


Percussit  castra  Assyriorum  i  et  contri- 
Vit  eos  angelus  ejus. 

Nam  fecit  Ezechias  quod  placuit  Do- 
mino ,  et  foftiter  foit  in  vils  David  patris 
sui ,  quas  mandavit  Esaias  proptieta  mag- 
nus ,  et  fldelis  in  visione  ipsius. 

In  diebus  Ipsiua  retro  rediit  soi ,  et  ad- 
dJdit  regi  vitam. 

Spiritu  magno  vidit  ultima  ,  et  conso- 
latus  est  lugentes  in  Sion.  Usque  in  sem- 
piternum. 

Ostendit  futura  et  abscondita,  ante- 
quam  Ipsa  evenirent. 


sorum  :  et  doliierttnt  qoati  parturientes 
mulieres. 

22.  Et  invocaverant  Dominum  mlseri- 
cordem,  et  expandentes  manus  suas,  ex- 
tulerunt  ad  coelum :  et  sanctus  Dominus 
DeuB  audivit  cito  vocem  ipsorum. 

23.  Non  est  commemoratus  peecatornm 
lliorum ,  neque  dedit  illos  inimids  suis , 
sed  purgavit  eos  in  manu  Isaias  sancti 
prophetffi. 

24.  Dejecit  castra  Assyriorum  ;  et  con- 
trlvit  illos  angelus  Domini. 

25.  Nam  fecit  Exechlas  quod  placuit 
Deo  :  et  fortiter  ivit  in  vi4  David  patris 
sui ,  quam  mandavit  illi  Isaias  propiieta 
magnus ,  et  fidells  in  conspectu  Dei. 

26.  In  diebus  ipsius  retro  redllt  soi,  et 
addidit  regi  vitam. 

27.  Spiritu  magno  vidit  ultima  ,  et  eon- 
solatus  est  lugentes  in  Sion  usque  in  sem- 
pitemum. 

2B.  Ostendit  futura  et  abscondita ,  an- 
tequam  evenirent. 


CAPUT  XLIX. 

Josias ,  Jeremiai ,  Bzechid ,  duodeeim  PrapheUe ,  Zorobabel ,  Jesut  fiUus  Joiedee ,  ITeh^ 

miat,  Snoch ,  Joseph ,  Seih  et  Sem. 


SIXTINA  VEasio. 

Memoria  Josia  in  composiUonem  in- 
censi ,  facta  opere  unguentarii. 

In  omni  ore  quasi  mel  indulcabitur ,  et 
ut  musica  in  convivio  vini. 

Ipse  directus  est  in  conversione  popull , 
et  abstulit  abominationes  iniquitatis. 

Direxit  ad  Dominum  cor  suum  :  In  die- 
bus iniquorum  corroboravit  pietatem. 


VERSIO  WL6ATA. 

1.  Memoria  Josias  In  compositlonem 
odoris  fkcta  opus  pigmentarii. 

2.  In  omni  ore  quasi  mel  indulcabitur 
ejus  memoria ,  et  ut  musica  in  convivio 
vini. 

3.  Ipse  est  directus  divinitus  iif  pcenl- 
tentlam  gentis ,  et  tullt  abominationes  Im- 
pietatis. 

4.  Et  gubernavit  ad  Dominum  cor  ip- 
sius :  et  in  diebus  peccatorum  corroboia- 
vit  pietatem. 


31.  Quasi  pariurientes :  IV.  Reg.,  iix.  3. 

33.  Invocttverunt  Dominum  :  Eiechiu  et  Inlas ,  ibid.  is.  II.  Par.,  xxxii.  30. 

3S.  Purgavit  eot :  iilieritit :  Gr.  in  manu  Isaice  :  eo  duoe  orante  ei  prophetanle  :  ibid. 

3S.  In  eontpectu  Dei :  in  visis  *  Deo  miaiis :  Gr. 

37, 3S.  Spiritu  magno ,  forü ,  excelto :  vidit  ulUma  :  extrema  calamitatam  et  immineng  ei- 
cidium  urbi ,  sive  eUam  ultima,  A  temporibiu  suis  remotisaima  :  quod  sequeoti  congruit.  U»- 
gue  in  umpiternum  ostendit :  qua  longo  poat  tempore  e? entura  erant ,  puta  de  Cyro  el  aiils ; 
qua  etiam  in  »temum  duratura ,  de  Gbrislo  ejuaque  EccieaiA.  Qu»  etsi  aliia  propiieUf  conve- 
niaot,  iMi«  tarnen  speciatim  tribuuntur,  quo  nemo  plura ,  remotiora ,  clarlora  ac  luculentiora 
vidit. 

1, 3.  In  compositionem in  omni  ore :  et  liujuf  pras  caterii,  suaris  memoria ,  propter  ad- 

mirabilem  pietatem  atque  innocentiam ,  quöd  octo  annoa  natus,  Deum  oolere  coeperit,  neque 
nnquam  destiterit :  lY.  Reg.,  xxix ,  xxiii ,  neque  quisquam  f imlli«  iUi  fuiise  memoratur ,  aot 
pari  ittctu  defletua ,  ab  ipso  JeremlA  editis  famenUUooiboB.II.  Par.,  xxxv.  34,  3S. 

S.  Directus  divinitus  :Gr.  ipae  protperi  egit,  etc.  TuUt  abominationes  ^  eUam  exoeisa  qam 
•diflcaTerat  Salomon ,  prAtermiiaa  Eiecbf«  aliitque  püs  regibus.  IV.  Reg.,  xxiu.  13. 

4.  Cor  ipsius  :  suum ;  in  didfus  peceatorum  :  ciim  iniquilas  per  tot  prava  exempla  usque 
adeo  Invaiesceret,  ut  Deut  jam  piebi  noa  enet  placaUis,  nee  propter  tantam  Jotise  pietatenu 
IV.  Reg.,  xxm.  3«. 
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Praeter  David  et  Eieehiam,  et  Josiam, 
omnes  dellctom  deliqueront. 

Nam  rellquerunt  legem  Altissimi :  reges 
Jada  defecerunt. 

Dederunt  enim  coma  säum  allia,  et 
gloriam  Buam  alienie  genti. 

Incenderunt  electam  sanctltatis  civita- 
lern,  et  desertas  fecerunt  vlas  Iptius  in 
manu  Hieremi». 

Nam  malö  tracta;rerant  iUom  :  et  ipee 
in  utero  consecratus  est  propheta ,  eradi- 
care,  et  ailUgere,  et  perdere,  simlUter 
»dlflcare  et  plantare. 

Eiechlel,  qui  vidit  conspectum  glori», 
quam  ostendit  Uli  in  curru  Ciherubim. 

Nam  commemoratus  est  inimlcorum  in 
Imbre,  et  benelacere  Ulis  qui  dirigunt 
vias. 

Et  duodecim  Prophetarum  ossa  pullu- 
lent  de  loco  suo.  Consolatus  est  autem 
Jacob ,  et  redemit  eos  In  flde  spei. 

Quomodo  ampUflcemus  Zorobabel?  nam 
et  Ipse  quasi  signaculum  in  deitr&  manu. 


5.  Prster  Darld,  et  Ezechiam,  et  Jo- 
siam ,  omnes  peccatnm  commiserunt. 

6.  Nam  rellquerunt  legem  Altlsslml  re- 
ges Juda ,  et  contempserunt  tlmorem  Del. 

7.  Dederunt  enim  regnum  suum  aliis . 
et  gloriam  suam  alienigense  genti. 

8.  Incenderunt  electam  sanctitatis  cl- 
vitatcm ,  et  desertas  fecerunt  vias  Ipsius 
in  manu  leremis. 

9.  Nam  mald  tractaverunt  iUum ,  qui  k 
ventre  matris  consecratus  est  propheta , 
eyertere ,  et  eruere ,  et  perdere ,  et  iterum 
ffidiflcare ,  et  renovare. 

10.  Ezechlel ,  qui  vldit  conspectum  glo<- 
rias ,  quam  ostendit  iUi  in  curru  Cheru- 
bim. 

11.  Nam  commemoratus  est  inimlco- 
rum in  imbre ,  benefiicereillis,  qui  osten- 
derunt  rectas  vias. 

12.  Et  duodecim  Prophetarum  ossa  pul- 
lulent  de  loco  suo  :  nam  corroboraverunt 
Jacob ,  et  redemerunt  se  in  flde  virtutis. 

13.  Quomodo  ampliflcemus  Zorobabel? 
nam  et  ipse  quasi  Signum  in  dexterä 
manu  : 


5.  Preeter  David ,  et  EzecMam  :  atqui  nee  Eiechias  prorsos  Irreprehensiu ;  sicut  scrlptam. 
est :  AUamen  in  legatione prineipum  Batylonls,.,, dereliquil  eum  Dens,  etc.,  II.  Par.,  xzxu. 
31.  imö  acriter  increpaüis  ab  ItilA.  lY.  Reg.,  xz.  16.  Ergo  IntelligeDdum  vldetur  es  trea  reget 
tanlüm  fuiaia  qui  Dlbü  oommlaerinl  oonU-a  cultum  Dei ,  ciim  de  ipto  kaä  et  ejuadem  fUio  Jo- 
saphat  um  piii  memoretur ,  exceUa  tum  abstuUt.  ni.  Reg.,  zf .  14  ;  xzii.  44.  Addamua  tret 
illoe  reget  non  peccaste  uUum  grande  peccaUim  direclA  conlra  legem  :  nam  peccata  DaTidii 
tot  ehita  lacrymii ,  ooram  Deo  pro  infectb  ic  naUit  habentur,  ad  commendandam  vim  poeni- 
tenÜB. 

6.  Hege»  Juda  :  homm  pan  mazima. 

7.  Dedenaa  regnum  suum :  Deom  per  toa  peccau  perpulerunt  ut  daret. 

S.  incenderunt :  alienl :  de  quibut  f,  praBcedenti.  lY.  Reg.,  xxt.  9.  In  manu  Jeremice  :  id 
TatlcinaDle  JeremiA. 

9.  A  venire  matris  .*  Jerem.,  i.  5.  Bverler^:  Ibid.  lo.  ut  eveUas  et  destruas,  etc. 

10.  Sxechlel  gui  vidit  conspectum  glorios  :  ejosdem  Ezecb.,  x.  ex  quo  vito  omnlt  ejot  pro- 
phetia  pendel :  ibid.,  tiu.  2 ;  x.  i ,  2 ,  eie. 

11.  /n  imbre:  comminatut  procellam,  et  Imbrem  inmidanlem ,  et  lapldet  grandea  ad  dltti- 
pandot  faltonim  prophetarum  conatua.  Ezech.,  xiii.  ii ,  iS.  Benefacere  Ulis  qui :  nee  tanidm 
impiit  minu;  aed  bene  agentibot  ac  pcsnltenlibat  Ikutta  promiata  protulit  :  ztiii,zxtix» 
xxxiT.  2S.  praotertim  tero  xl.  et  aeqq. 

12.  St  duodecim  Proplutarum.  Ex  bis  patet ,  jam  tarn ,  nt  latiam  ,  Jeremiam ,  Ezecbielem 
seortom,  xltxii.  23;  xlix.  9 ,  lo.  ita  duodecim  Propbeus  tfmul ,  tingolareifa  librum  fecitae; 
quod  rectA  notavit  netter  Daniel  HueUiit ,  Tlr  erudiiitalrons,  nunc  Atvlncensto  episcoput.  De 
Daniele  auiem  blc  tarilum,  quöd  Hebrci  non  solerent  recenaere  enm  inier  Propbeiat ;  quippe 
qui  non  propheticam,  ted  tatrapicam,  ot  aiunt,  Tliam  egerit,  ted  inier  hagiograpbot ,  refe- 
rente  Hleronymo,  et  iu  Scrlplurain  ordinantc  in  suo  caoone  quem  docli  Benedictinl  adornant  :- 
quo  loco  iidem  Hebrasi  posl  Job,  Davidis,  Salomonis,  et  aliot  haud  minus  divinitus  intpiratot 
librot  rcponunt.  Sani  Daniel  apud  Ezecbielem  non  semel :  xit,  xxtiii.  3.  ejus  autem  über 
inier  Scripluras  memoralur  ante  Chriitum,  l.  Macb.,  ii.  59,  60.  temporibua  Ecciesiastico 
proximis,  ut  dizimus.  Ossa  pullulent ;  de  bAc  formulä  vide  zlvi.  14.  Corroboraverunt  Jacob  .- 
redemerunt  se  :  eot.  Gr.  Deo  iribuil :  per  prophelas  scilicet ,  eodem^ensu :  In  flde  virtutis  : 
Dei  Yirtute  freU.  Gr.  in  fide  spei :  spe  cerlA  Gde  niiA. 

13.  Quomodo  amplificemus ;  magniflcerous  :  Gr.  Zorobabel  .-14.  Jesum  fllium  Josedec :  is. 
et  Nehemias.  Nulla  bic  Esdra  menllo  :  quöd  untüm  commemorel  propbetaa  et  poppü  duoet ; 
quo  etiam  nomine  veniunt  sacrorum  prcsides,  ui  diximus :  ad  xlxt.  3,  4.  tani  Esdrat  scrilw» 
•ive  doctoris,  non  propbetas  nomine  insigniius.  Zorobabel  auiem  dux  genlis.  Quasi  Signum  in 
dexterä  manu,  res  conjunciisaima ,  leciissima,  diligeniissimö  custodita  :  ab  Aggffio  repeiilum  - 
n.  24.  ubi  de  Zorobabele  dicitur  :  Ponom  le,  quasi  signaculum,  quia  te  elegi.  Quo  tentu  in 

I.  S$ 
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ECGtSSIASTICUS. 


Sic  Jesus  Mufr  Josedec  Qoi  la  diebus 
8ul8  sedificaTeruDt  domiim,  ei  exaltave-^ 
runt  populum  sanctiua  Domino  paratum 
in  gloriam  flempitaxaam«  • 

Et  Nehemisß  memoria  in  moUnni  tem- 
pus,  qiii  erexit  nobis  murot  e¥enos,  ei 
Stare  fecit  portas  et  seraa,  et  erexit  sola 
domorum  noatiarom. 

Nemo  creatus  est,  quali»  Enoeh-,  taUu^ 
In  terra :  nom  et  ipae  a»8umf  tns  est  k 
terrl. 

Noipe  sicot  Joseph  nata»  est  vir  prin- 
eeps  fratrum ,  stabilimentum  popiiU. 

Et  ossa  ipsins  visUata  sunt« 

Sem  et  Setli  apod  homines  gloriam 
adepti  sunt.  Et  saper  omoe  animai  ia  crea- 
tione  Adam. 


14.  Stc  et.  Jesomfllam  loMdecb^gol 
in  diebns  suis  aditaiTermit  dMMmt  ^ 
CKaltaTeniBi  tempima  «anctum  Domteo , 
paratum  in  gloriam  semidteiuam. 

1^.  Et  NdMmias  lamemorlA  mäHkitm- 
porls ,  qui  erexit  nobis.  muros>«v«r8€s>,  et 
Stare  feeit  portas  et  scras,  qni  erexit  do- 
mos  nostras* 

16.  Nemo  natas  est  in  ttnt  «lualis  Bh 
noch  :  nam  et. ipse  receptna  estä  terriL 


17.  NequiB  ni  Jascpb»,  qai 
princeps  fratrum ,  flnBamantiui»  ffanÜSy 
^eelor  fratmifti  stabilimentum  pepaJI : 

18«.  Et  oisa  ipaiaa  visitata  sunt ,  et  psi( 
mortem  prophetayerunt. 

19.  Selb,  et  Sem  apud  homioes  gkrlam 
adepÜ'Siint :  et  super  omaem  anlmam  ia 
orlgine  Adam. 


CAPUT  L, 

^Imon  OniCB  pUus,  ejiif  oratio  :  adhoftatia  ad  oraadimi ;  dtiop  yoUtf«  imi§mi 

cenda  gern  :  libri  aucior» 


ummwMdi- 


SIXTINA    YEaSIO. 


Simon  O^ise  filius ,  saeerdos  magnus , 
4|n1  in  Tita  soft  saffulsU  domum »  et  in 
diebus  suis  corroboravit  templom. 

Et  ab  ipso  fundata  est  altitudo  duplicis» 
separatio  excelsa  ambitüs  tempU. 


VEaSIO  TULCATA. 

1 .  Simon  Oni»  fiUna ,  safiSfdoe 
qui  in  vit^  suasuffttlsU  dornnm»  et  In  die- 
bus suis  corroboimYlt  templum. 

2«  Tempil  etkmi  aHltndo  ab  Ipso  ftm- 
data  est ,  duplex  sdifleatio ,  et  excelsl  psr 
rietes  templi. 


GanUcit,  yut.  6.  Pone  me  ut  »ignaadtan  »uper  braehiumtuwn.  De.  Jen  Blie  jDMdee 
eicerdote  et  de  NehemiA  ootam.»  ex  Aui»o., ZacbariA ,  vi.. it.  priieo ei  Mcoodo  Fidle 

16.  Qualis  Henoch,  Redit  ad  eum » ä  quo  exorsuf  est,  xi.it«  ta.  taotun  Tiniei«  ol 
lieei  i  terril ,  terra  tarnen  non  caperet :  eique  oonjungil  velut  exU>a  ordinem 
et  Sem. 

17.  Qui  natM  est  homo  princeps :  k  DaÜTltate  desUaauis.:  sed  Gr.  aliler  ac  ai 

18.  Ossa  ipsius  visitata  sunt:  translala  tunt  ab  JEgjplo»  quenadoiodaie  ipae 
Gen.,  L.  23 ,  24 ;  Exod«,  xui.  19.  Post  mortem  prophetas/erwulk  *  Impleia  wmii»  de  ^w  evitsit 
TaUcinia ,  qus  ipse  vivus  edideraL  Ibid. 

10.  Seih  et  Sem  .-selb  4  quo  ortuf  Noe  et  piorun  progenlee,  ii  sdlieet  qni  aelediloiria» 
fnu  Dei  YOcalMntur  :  Gen.,  ti.  2, 4.  Idee  oonjuncUia  cum  Sem,  qui  et  ipae  i  diluYlo  origS'pi» 
gentis ,  Abraliaml  et  Abramidanim.  parens,  ä  Deo  pr«  c«leria  llrairilMu  beDedieUHu  Gca 
36 ,  27.  Super  omnem  animam :  ideo  pra  caterii  Adani  flliis  clari  et  exeelai  babeotos. 
autem  nonniai  in  filiis  memorauir ,  neque  allA  ullA  laude  donatur. :  qaippe  peocaii,  et 
bujnani,  auctor. 

1.  Simon.  Daoa  pontiflces  bojus  nominis  ftiiise  in  Prsfaüone  dixinint;  Simon I^Jatfiis«. 
Seleneo  Nicanore  Sjria ,  Plolemvo  Lag!  filio  .£g7pli  regibus,  in  ipaii  imperii  Macedonid  ini- 
Uta ,  floniit :  cujus  nepoa  Simon  II ,  posl Eleazarum ac  Manassen  pairuos  ei Oniam  II, pare»- 
tem  octaginta  ferö  annis ,  postquam  arus  coeperai,  Antiocbo  Magno  ac  PlolemaBO  Philopalore 
Syri»  et  ^gypti  regfbus ,  vigf nti  aonos  prsniit.  Hunc  miris  exlollii  laudibus ,  recente  Tirt  me- 
iiiorlA;ad  concUiandaro  quoque  graüam  Onis  IIT,  ejus  fliio  viro  maximo,  ex  patemanua 
iFirtuiom  ac  beneflciornm  commemoraiione ,  ad  versus  inlrusos  nerarioa  sacerdotes  JaMoesn« 
Menelaum ,  Lysiroaclium ,  k  qoibus  iile  sacerdoUo  exulus,  ut  in  eädem  Prafatione  dictum.  In 
vitä  Sita  :  in  diebus  suis.  Sic  de  nortuis  loqui  solent.  Idem,  ^.  S.  Tide  Pre^U  SußuUÜ, Gr. 
nreivit :  domum  .*  templum. 

2.  Fundata  est :  fblu  est ;  suprA ,  xxii.  lo.  Duplex  cediflcatio.  Duplex  muros  in  ambita  leo^ 
ad  muniendum  locum.  Gr.  ab  ipso  HindaU  est  alliuido  duplicis;  AffJii^supple,  vnormx^ss^* 
substructionis ,  muri,  (quod  eil)  munimenUim  ezceiaum  ambiiOs  tempU.  Boram  ante»  ei 


CAPUT  L. 


sov 


lar  dtebiM'ip«iu8  immlButBiB  esl  recep- 
taculom,  sßs  qaasi  maris  perimetram. 

Guram  gerens  popidi  sai  k  t8sa ,  et  for- 
Ufloanftclvltateni  ad  ohsidendum. 

Qßkm  gloriflcatus  est  ia  coavenattone 
P9PQli ,  in  egreasu  domü»TeIaiiieatt  i 


Quasi  Stella  matniina  in  medio  noldis 
qpiasl  lima  plena  In  diebnt. 

ftaml  sol  refttlgen»  snper  tampiom  Al«> 
tlssiml  :  et 

Quasi  areus  refuigens  Inter  nubes  glo- 
liis  :  quasi  flos  rosaimm  In  diebus  vemia, 
quasi  Ulla  saper  transitus  aqu»  :  qoasl 
gennen  Libanl  in  diel^as  aastatis  : 


3.  In^  dtebofe  ip^lns-  emamfisnint  putel 
aquarum,  et  quasi  mare  adimpletl  sunt 
supra  010401». 

4.  Qui  curavit  gentem  suam,  et^libeni-' 
vH  eam  k  penUtimie. 

5.  Qui  pracvaluit  anipllflcare*clvitatem'$' 
qui-  adep&ui  est  gloriam  !n  coniMOßsatiöniy 
gentis  :  et  ingra8sum<  domüB  et  atrit  am»-> 
plificavlt. 

6.  Quasi  Stella  matntina  in  medl6  n»** 
bttla  t  et  quasi  lana  plana  ImdielN»  sAIs 
lueeU 

7.  Et  quasi  8(4  reftilgan»,  sie  iUseffulflt) 
in  templo  Dei. 

8.'  Q^si  aroufl  refttigena  inter  ndbnllui 
gloffi«,  et  quasi  flos  rosaram  in  dhikw 
Y^nis ,  et  quasi  lilia  qniB  sunt  in  translta 
aqu» ,  et  qnaBi  tlMlfr  redolena  in  diebo» 

»BtaiUfr: 


alionim  opemm ,  f,  3,  s.  doUh,  pratorquam  hie ,  manflvia.  Tempioni  mb  iMse  tempoia ,  ma- 
nlmenti  iiuur  ruisie ,  videas  in  Ma«bii)aici»paMiitt. 

3.  Puiei  aquarum :  Gr.  imminutum  est  aquarum  receptaculum  ( sire  ploraU  namero,  Imini- 
nnU  reeepUcula )  :  «•  qaaal  maris  ambilos ,  4d  est ,  aquarum  recepUcuIa  ( palei ,  aquasdue- 
tut,  cetera  ejusmodi  ad  latand!  et  potxndi  usum ) ,  cum  antea  Imminota  esaent,  hajui  ponli. 
flHs  tempore  facta  sont  ut  mare  lUud  sreum  antplissimum»  io  templo  collocaium.  in.  Reg., 
TU.  23;  Hl  Piral.,  ir.  a.  AHalectlo  Indfcat  mare  illud  aneum  hciam  esse  tripliclter  majus. 

A,LiberavU  eam  ä  p«f diiioti«.  Qttt  Plolemsum  Pbiiopalorem  ^gjpü  regem  »negatoAJu- 
dttistaocluarll  adita,  extrema  tntentantem ,  ac  propö  Jam  ittvienlem ,  precibus  ad  Deum  ftisis 
sacro  looo  prohibuit,  quo  initio  regia  viciortt  tomidi  fracta  saperbla ,  mutataque  mens  In  me- 
Uox ,  non  modo  salvts  Jadsls  et  ab  omni  vt  tulia ,  verum  eiiam  oppressla ,  qiU  eoa  ad  TincuU 
cflbdemqoe  poacerent.  Scriptam  DI.  Macb.  aotiquo  sanö  libro,  licet  non  canonico,  cap«!,  n. 
TX,  Tn.  Gr.  breriüa  :  qui  curam  geuit  popuH  tul  i  casu,  live  ab  excidio  ( liberandi ). 

S.  Qtü  prcevalUU :  Gr.  qai  munivll  civitalem  ad  obaldendum  ( si  obsideri  oonlingeret) :  qad 
etlam  quidam  referunt  antecedentia ,  nempe  Simonem  populo  cavisae  ab  exddio ;  eö  qadd 
munimenUi  addilis ,  urlMm  dilBciliorem  oppugnalu  flecerit.  Sed  aliud  posluiant  ipaa  Simonis 
res ,  Ipeaque  verborum  vis ;  quibus  gens  non  i  Tuturo  ac  remoto ,  aed  ab  imminente  exiUo  übe* 
rata  füisse  videator  :  ex  limilibus  locia  li.  3.  et  aliis ,  praeserUm  li  aUenderia  ad  antiquam  lee- 
tionem  quam  Vulgau  lecuU  ait,  cujus  vel  maximam  haberi  oportere  ralionem,  in  aliis  quoqu» 
locis  band  paucls  vidimus.  In  conversatione  gentU:  converstonem  intellexit,  pro  quoprocli?e 
llbrariis  conversationem  reponere ;  ut  aupri ,  xtxii  ,  24.  Quid  autem  est  Simoni  obtigisie  glo- 
riam :  tn  convertione  gentis  ?  niii  cum  claruisse  cäm  res  populi  ö  tranquiUo  statu  in  (repidum. 
ac  turbidum  Tcrterentur,  quA  in  conversione  Simonem  illustrem  babitum  etiam  sequentia  de- 
ttonstrabunt.  Aiioquin  certum  est  Simoni  obveniase  gloriam  ex  conversatione  geniis ,  quam 
diclo  audlentem,et  legi  obsequentem  semper  habuerit.  Gr.  iv7r</9i9T/9CfSjJlaoC,  quod  etiam 
Terti  potest :  in  circumstanliS  populi ;  qui  interpretalione  IsU  pars  versus  in  Gr.  sie  liabebit  t 
QuAm  gloriflcatus  est  in  multitudine  populi  circumstantis,  in  egressu  domüs  velamentir  id 
est ,  cdm  stato  die  ex  Levit.,  xvi.  is.  sanctuarium  ingressus,  ex  velamento  domüs  templi,  id 
est ,  ex  ipso  adyto ,  rursus  exiret  ad  muIUtudinem !  cui  sequentia  oohgruuoL 

e.  Quasi  Stella  matutina.  PoniiQcem  ei  adyU  velo ,  ac  templo  prodeuntem  oonvenientlssimA 
comparat  lucifsro  inter  nebulas  exorienti,  ac  velo t  noctis  vela  rompenti,c«terisque  rebus 
splendidis  postea  referendis :  f,  7.  et  seqq.  Gonjicere  autem  dauir ,  Simonem  unum ,  pra  c»- 
teris  quorum  meminissent  ponüficibus,  insigni  decore  sacris  operatum,specie  aacerdotiodignS* 
SanÄ  commemorat  pr»  csteris  csremoniis  ingressum  in  adytum ,  quod  solus  pontifex  eo  lio- 
nore  poUeret.  Nee  absurdum  Simonem  in  eä  csremoniS  dariorero  visum  cssieria ,  qudd  ia  sacrl 
adyU  religionem,  ac  pontificiam  prarogativam  magniQc^  defenderit  i  Plolemssi  conatibus,  ut 
Tidimua.  Que  quidem ,  recenlissimS  memorU ,  enarrau  iis  qui  viderant,  afficere  solent  aui- 
nos  lanli  splendoris  digniuiisque  memores. 

7.  Quasi  sol :  Gr.  quasi  sol  refolgens  supra  templnm  Alüsstmi :  supra  ooslom  qoas  est  Dei 
sedes,  ipso  templo  reprsssenUita. 

8*  Quasi  arcus  refulgens.  Hac  et  sequentia  pertinent  ad  oommendandas  pontiflcias  Testet 
oolorum  varietate,  ac  splendore  gemmarum.  Quasi  thus  redolens :  9.  Quasi  thu$  artient» 
PonUfices ,  quöd  Deo  tbymiama  adolerent,  arcamque  et  ul)ernaGulttm  et  altere,  aliaque  teoiptt 
uteBsUia  oleo  perlinirent ,  prodibant  et  ipsl  odoratissimo  vapore  ac  liquore  perfUsi :  Siod.,  uuc. 


SSO 


ECCLESTASTICUS. 


Ooasi  ig:ni8  et  Üras  super  foetun : 

Quasi  ras  aar!  solidum ,  oinatain  omni 
lapide  pretioflo : 

Quasi  oliya  palliilans  fnictas ,  et  quasi 
eypresfius  exaltata  in  nubibns.  In  acci- 
piendo  ipsum  stolam  glorisB ,  et  induendo 
consiunmationem  gloriationis : 

In  ascensu  altaris  'sancti  gloriam  dedit 
amictui  sanctitatis : 

In  aceipiendo  autem  m^mbra  de  mani- 
bus  sacerdotnm,  et  ipse  stans  joxta  fo* 
cum  ars,  circa  Ulnm  Corona  fratrum, 
quasi  piantatio  cedri  in  Lil>ano  : 

Et  circumdederunt  iilum  quasi  rami  pal- 
marum ,  et  omnes  fllii  Aaron  in  gloriA  suA. 

Et  oblatio  Domini  in  manibos  Ipsorum 
coram  omni  ecclesla  Israel.  Et  consum- 
matlone  fungens  super  aras  ad  ornandum 
oblationem  Excelsi  omnlpotentis , 

Porrexit  manum  suam  super  libatorlum, 
et  libayit  de  sanguine  uys  : 


9.  Quasi  ignis  eflülgens ,  et  thus  ardens 
in  igne : 

10.  Quasi  yas  auri  soUdum,  omatum 
omni  lapide  pretioso : 

11.  Quasi  oliva  puUulans,  et  cypressos 
in  altitndinem  se  extoUens ,  in  aceipiendo 
ipsum  stolam  gloris ,  et  Testiri  eum  is 
consummationem  virtutis : 

12.  In  ascensu  altaris  sancti,  gloiiam 
dedit  sanctitatis  amictum. 

13.  In  aceipiendo  autem  partes  de  manit 
sacerdotum ,  et  Ipse  stans  juxta  ararn.  Et 
circa  illum  Corona  fratrum ;  quasi  ^an- 
tatio  cedri  in  monte  Libano  : 

14.  Sic  circa  illum  sleterunt  quasi  rami 
palms ,  et  omnes  fllii  Aaron  in  gloriA  sul. 

15.  Oblatio  autem  Domini  in  manibos 
ipsorum ,  coram  omni  synagogft  Israel :  et 
consummatione  fungens  in  arft,  amplifi- 
care  oblationem  excelsi  regis , 

16.  Porrexit  manum  suam  in  libatlone , 
et  libarit  de  sanguine  uvae. 


11.  Quasi  oliva  pullulans,  et  cypressus  in  altiludinem,  Qudd  pontifex,  erecto  corpor«, 
sicri  eiiam  Üarft  veoerandus ,  propter  liabitüi  nuJeiUlein  ceCeris  quoque  morUlibus  aii^i«r 
«e  procerior  lul>eretur.  Stolam  glorios :  ipIeDdidain,  iliiutrem.  Jn  consummaüone,  sire  per- 
ÜBcUoDe  :  virtutis  :  Gr.  glorialiODis ,  deoorU ,  nugniflcenütt. 

12.  In  ascensu.  Mirum  Tideri  potiit  EccletiaBlicum  Simonii  ponUflcis  gesU  predictniem, 
totfs undecim  Tenibus,  ab  lioc  scilicei luque  ad  24.  nihil  aliud  agere,  quAm  Ol  sacrifidi,  nee 
omnis,  led  paciflcl,  Bive  eucbariaüci  ac  salutariB,  quorum  idem  luui,  siudiosö  detcribat 
ceremonias  A  quoyls  ponüflce ,  Imö  eUam  A  quoTis  sacerdote  per  ponUflcii  absenUam  ncrif 
prsiidente,  peragi  soltlas.  Äliö  ergo  apecUl :  nehipe  ad  illud  iniigne  mtraculum  de  quo  ad  ^.  4. 
quo  aan^  miraculo  vel  maximi  constat  SimoniB  bujua  laus.  Sand  quA  die  illud  evenil,  PHrfe- 
nuevu  philopator  in  ipiis  Jerosol jmis ,  In  ipeo  templi  looo ,  pro  iogenie  reportati  de  Sjria  rie- 
loriA,  eucbarlsticum  sacrificium  offerebat,  Simone  ponUfice  sacra  peragente.  Quibus  expleCif 
omnilNisqae  ordine  gestis ,  rex  ad  ipeum  templum  accessit,  sacritque  ritUms ,  ac  loci  majertate» 
miniBtenorumqae  ordine  stupefactus  ,  non  modo  unctum  locum ,  qud  solia  sacerdoÜtNia ,  Te- 
nkm  eiiam  sancta  lanctorum,  quo  soll  pontifici ,  idque  semel  in  anno  peneu-are  bs  erat,  ingredi 
TOluit :  Ilf.  Mach.,  cap.  i.  Cdmque  nullis  precibus  aut  adbortationibus  flecterelur ,  Simon  poo- 
tHIex ,  lacris  ut  erat  indutus  Testitras ,  conrersas  ad  teroplum ,  Tudii  orationem  eam  qua  liabeuir 
UM.  cap.  2.  cujus  vim  mirabilem  ex  eodemcapite  Btatim  memoraTiroos ,  ad  i.  icilicet  4.TaDta 
ergo  celelnitatii ,  rerumque  in  eA  gestarum  memor  EcclesiasUcus ,  solemnisiimi  lacriflcii  or- 
dinem  exequltnr  ad  f.  23.  quo  ioco  post  sacra  iteratam  sancti  ponlificls  precationem,  ejiuqoe 
Tim  eelebrat ;  eo  denique  ezemplo  populum  bortatur ,  ut  piis  prectbus  Deum  ioflecUt  ad  mtse- 
rioordiam ,  f-  24  et  seqq.  Summa  hsc  :  jam  ad  singula.  In  ascensu  altaris  sancti  :  eäm  subli- 
mto  pontifex  cllvum  altaris  inscenderet,  toium  ambilum  illuslraTit  ex  circumnilgentU  sacra 
Testfs;  quo  ab  inttio  describere  incipit  sacrifidi  ritum,  non  Urnen  alterius  quim  pacifid,  ot 
snprä  memoravimus, ac  diligentissim6  obserrari  volumus. 

13.  in  aceipiendo  partes :  fitpvi ,  Gr.  fiOyj :  membra ,  eodem  sensu.  In  pacificis  enim  saeri- 
lldis  non  tota  Tictima,  sed  ejus  pars  aliqua ,  membrum  aliquod ,  renes  ,  pectus ,  Jecur  ,  adeps, 
catera  in  Levitico  designata ,  vel  cedebant  in  partem  Äaronis ,  hoc  est,  pontlficis,  seu  cuica»- 
que  sacro  praerat ,  vel  ab  eo  igni  tradebantur :  quarum  rerum  gratii  i  singulis  tacerdoUbuf 
sacTOrum  prcsidi  deferebintur  in  manus.  Levit.,  vii,  29  et  seq. ;tx,  18  el  seq.  Circa  iUum 
Corona  fratrum  :  sacerdotum  :  ex  eidem  Aaronis  slirpe ,  ut  f.  seqq. 

14.  Qttasi  rami  palmce,  seu  quasi  palma  ramosa ,  in  glorid  sud :  in  omaUi  suo,  in  ncrif 
▼esübos. 

19.  Bt  consummatione  fungens :  Grae.  et  ministerium  perfecta  implens  ( pontitex  )imard: 
Gr.  super  aras  :  tnl  ßotfiQv  :  ara  enim  nomine  venielMnl  non  modo  altare  illud  insigne,  in 
quo  holocausta ,  adeps,  et  catera  hujusmodi  eremaiMntur ,  verum  eliara  mens«  ad  qoas  vic- 
tima  offerri ,  et  immolari ,  seu  csdi  soleiMnt :  ad  has  igitur  aras  ponUfex  mintstrabat,  odmab 
uoi  ad  aliam,  viciiroa,  adeps  ,  et  catera ,  sanguis  etiam  in  paterls  deferretar ,  in  Bxodo  et  I^ 
▼iUoo  pasiim.  jimplificare  oblationem ,  ad  amplillcandam ,  Gr.  ad  omandam,  id  est ,  casit  ac 
deeord  celebrandam  oblationem  : 
.  16.  Porrexit  manam  suam :  quo  Ioco  ad  libationei,  versu  deinde  17,  ad  fufBtoi  Tenil,  qo«  est 


CAPUT  L. 
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Effadit  ad  fundamenta  altaris  odoran 
saavitatifl  excelso  omnlam  regi. 

Tunc  exclamaverunt  fllii  Aaron  :  in  tu- 
hlB  ductUibus  sonuenint ;  auditam  fece- 
runt  vocem  magna m  in  memoriam  coram 
Altiasimo. 

Tanc  onuUs  popalus  simul  properayit; 
et  ceciderunt  in  laciem  auper  terram, 
adorare  Dominum  suum  omnipotentem 
Deum  excelsum. 

Et  laadaverunt  psallentea  in  vocibus 
«als :  In  magnA  domo  dolce  iactnm  est 
meloa. 

Et  rogavit  popolas  Dominum  excelaum 
in  prece  ante  miserlcor^dem ,  usque  dum 
perfectus  est  honor  Domini ,  et  ministe- 
rium  ejus  perfecenint.' 

Tune  descendens  manus  suas  .extullt 
In  omnem  ecclesiam  flliorum  Israel  dare 
benedictionem  Domino  in  labiis  suis ,  et 
In  nomine  ipsius  glorlari. 

Et  iteravit  in  adoratione ,  ad  ostenden- 
&um  benedictionem  ab  Aitissimo. 

Et  nunc  benedlcite  Deum  omnes ,  qui 
magna  facit  ubique ,  qui  exaltat  dies  nos- 
tros  ab  utero,  et  facit  nobiscum  secun- 
dum  misericordlam  suam. 

Det  nobis  Jocunditatem  cordis ,  et  fleri 


17.  Effadit  in  fdndamento  altaria  odo- 
rem  diyinum  excelso  principi. 

18.  Tunc  exclamaverunt  fllii  Aaron ,  In 
tubis  productüibus  sonuerunt ,  et  audltant 
fecerunt  yocem  magnam  in  memoriam 
coram  Deo. 

19.  Tunc  omnis  populns  simul  propera- 
verunt^,  et  ceciderunt  in  Cactem  super 
tePram ,  adorare  Dominum  Deum  suühi » 
et  dare  preces  omnipotent!  Deo  excelso. 

20.  Et  ampliflcaverunt  psallentes  in  vo- 
cibus suis;  et  in  magna  domo  auctus  est 
sonus  suavitatis  plenus. 

21«  Et  rogavit  populus  Dominum  excel- 
sum  in  preca,  usque  dum  perfectus  est 
honor  Domini ,  et  munus  suum  perfeee- 
runt. 

22.  Tunc  descendens  manus  suas  ex- 
tulit  in  omnem  congregationem  flllomm 
Israel  dare  gloriam  Deo  k  labiis  suis ,  et  in 
nomine  ipsius  glorlari. 

23.  Et  iteravit  orationem  suam,  volens 
ostendere  vlrtutem  Del. 

24.  Et  nunc  orate  Deum  omnlum ,  qui 
magna  fecit  in  omni  terra ,  qui  anxit  dies 
nostros  ä  ventre  matris  nostrs,  et  fecit 
nobiscum secundüm  suam  misericordlam: 

26.  Det  nobis  jucunditatem  cordis ,  et 


pari  vel  palcherrima  lacra  acUonis.  SxceUo  principi :  excelso  omnium  ragt  x  neifißatüie, 
18.  in  tubit  produciilibui  :  ex  ducUll  maieria  faclis.  Stcerdotum  autem  erat  dtngere  Uibii^ 

super  pacificis  quoque  viclimit :  Num.  x. 
30.  jimplißcaveruni :  magDificarant,  laudaruDt.  Gr. 

23.  Tune,  peracüt  omnitNu,  perfectoque  honüre  Dei  ac  mtaure,  ilve  mtniiterio ,  Gr.  ^• 
prooedente  :  ponlifex  detcendinu  ab  aluri,  mofiiia  suas  extulit,  exlendit  ad  Iwnedicendnnt 
populam.  Levll.,  ix. »;  Nam.,  vi.  37.  quo  floe  dimiUelMUir  coetus :  ibid. 

3S.  Bt  iteravit  orationem  suam.  Mantfesti  spectat  ad  orationem  eam,  quam,  Phllopalore 
jam  in  templam  imienle ,  Simon  efltiderai;  slgnauier  enim  dictum  III.  Mach.,  i ,  s,  lo,  ii> 
•abaoinio  sacrifleio  id  factum  :  cum  rex  ab  ipto  loco  in  quo  aacra  spectabat,  jam  accederet  ad 
-templam ,  ejuflque  optimam  ditpcaitioaem  admiratus,  vi  pararet  iogressum.  Igitur  ileravii 
^imon  orationem  suam :  novia  reimt  coorUs  de  iotegro  orare  ooepit,  idque  flexis  genibus ,  et 
nuinaa  deoenter  extendeni,  ibid.,  ii.  i.  dolens  ostendere  virtutem  Dei :  tive,  ut  habet  Gr., 
-benedictionem  i  Deo  territuro impium  regem,  ne  infanda  cospta  perageret.  Jam  ergo  totlua 
hujua  loci  A  H3.  tibi  constai  tenaut ,  et  abtque  bis  quidem  nuUa  cauaa  auberat ,  cur  Ecclesia»- 
ticuf  paciflci  aacrlflcil  ritua  omnea  et  aingula  olBcta  aacerdotalla ,  Unquam  eximias  ae  proprias 
Simonis  res,  tantA  diligentia  et  copit  referret;  qu«  aanö  laudatio  perquim  frlgida  et  Inanlt 
caael.  Nune  res  loui  damit,  ceruque  praalo  est  ratio ,  cur  omiaaia  allia  aacriflcila ,  pro  peocau» 
scilicet  atque  bolocauatia;  euebariatlca  Untdm  deaerlbenda  susceperit;  quippe  cdm  Simoni 
meiro  taüa  laera ,  in  liie  temporum  neoesaitudine ,  peragenda  conügerint :  qna  adbuc  recen- 
tia  eC  vulgo  notiatlma  clarida  ac  diatinctiiks  dealgnari  nlbli  attinebat :  nee  aliter  res  nota  In  alH» 
ScrlpUir«  locla,  proaertim  in  Paalmla  referanuir.  In  Gr.,  pro  iteravit  orationem,  legimus« 
ileravit  in  adoratione.  Orare ,  adorare,  ac  venerari  etgr»c6  et  latine  paaaim  pro  IpsA  orationo 
habentar. 

24.  St  nune  orate.  In  Simonis  oratiotte  tanta  vlsfuit,  ut  rex  confeatim  flagellatuf  i  Deo» 
atque  inaUr  amndlnia  agitatna  ,  et  proatratua  in  terram,  re  infectS  reporUretur  domum ,  III. 
Mach.,!.  16, 17 ,  ts,  et  quidem  nulliua  Aiao  aanguine ;  quo  nihil  mlraUUoa ,  cum  pleba  in  ne- 
cem  ruere^  poüika  qoim  violari  aineret  aacri  loci  rellgionem,  Ipae  rex  fureret,  et  ananms 
extrema  videreuir.  Neque  minus eflBcax  Aiit  deprecaiio ,  cum  Idem rex,  nondum remiaaa  tri» 
JndaM»  Alexandrtnoa  eiephantis  prad«  datunia ,  iiadem  Judala ,  ad  exemplum  Jeroaolymiiar 
mm  acSimonIa  orantibua,  percolaua  amenliA  i  propoaito  deatitit,  muluque  ac  magna  ben»- 
flda  in  plam  gentem  conUilit :  ibid.,  5,6,7.  Meriiö  ergo  Ecdealaaticua  hia  oommemoratia 
addit :  et  nunc,  Unio  exemplo  docü ,  quanla«f<l  virius  Dei :  i,  praced.  ei  quid  precallo  possit» 
araie  Deum  omtüum  pro  pace  et  incoiumiUie  popuU :  blc  et  seq. 
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INieem  in  ^ebm  .noatife  In  Imel  seoun- 
düm  dies  sasottU , 

Fidelem  Isuslendo  boIiIsgiiiii  «IseFioor- 
4lam  (NiBm ;  et  in  diaba»  e^os  überet  m». 

Dnas  gentes  odit  anima  mea  :  tertia  an- 
linnsonntgeas  : 

Qui  aedent  in  moote  SaraaTl«,  MtUs- 
Ihüm,  et  fttnUiu'populus  qui  lial>iUit*in 
SiolümiB. 

Doctrinam  intelleetÜB  et  aoicniis  soiipsi 
in  e«Uee  lato ,  Jesus  fliius  Siraoli  Hiero- 
aolymita ,  qul  dilFudUnpicntlain  de  eorde 

4110. 

Beatos  «qui  in  istla  versaiiltar  :  et  qal 
^poBOtfit  Uia  tai eocdesaOrS^^iona  erit. 

8i  fioim  luec  feoerit ,  ad  «nnla  valebit : 
ifuiiaiux  DoDiini  Testi^kun  ejus. 


flerl pacem  Indlebna aoatris^ln Inael per 
dies  sempiterBM ; 

26.  GMdeve  Israel  noMeam  esse  Dti 
miseriaonUam ,  nt  llberet  nos  In  didtaa 
«als. 

27.  Duas  gentes  odit  anima  nma :  tei^ 
anlem  aon  est  gens ,  qvam  oderlra  s 

38.  Qui  sedent  In  «onte  Seir ,  et  MUla- 
tbiim ,  et  atultns  popidos ,  qnf  tiabitat  ta 
Sichimis. 

29.  Dodrinam  aaplesCis  et  ^Heei^ins 
scripalt  Je  eodiee  Mo  JesM  filloa  Sifaeh 
Jerosolymita ,  qui  renovavit  sapientieffl 
de  oopde  suo. 

80.  Seatas,  qni  fn  fslis  YorsatnrlMiii»; 
qai  ponit  illa  in  ,eofde  «lo,  saplemeift 
semper. 

81 .  'Si  enim  hiee  feceilt ,  ad  emnfa  val&> 
bit ;  qaia  lux  Del  yastl^nmojaB  est. 


CAPCT  LI. 

J  morte  liberatus ,  Deo  agii  graUas :  populnm  adhortatur  ad  $utaidam  txemph  cC  daoii 
suo  sapientiam  :  daiUi  sopienUam  dat  gloriam ,  23.  modicum  lakwmiU  magna  «fawalf  rc 
qui^,  3S.  operanU  ante  temput  merces  daltar  in  tempore,  ZS, 

SIXTINA  TERSIO.  tt  YERSIO  WJLGATA. 

OrKUio  Juu  filU  Sirach.  I 

Confitebor  tibi,  Don^e  rex,  et  collau-|     I.  Oratio  Jesu  fiiii  Sirach;  Confltebor 
dabo  te  Demn  salyatorem  memn.  i  tibi ,  Domine  i«x ,  et  eeliaod^  te 

*  saWatorem  memn. 


31».  Fierl  pacem :  rexationibu«  qao  ounc  iiutaiü ,  es  cap.xxxTi.  in  melius  Tartii. 
*  20.  Credere  Israel :  ita  ut  credat  Israel. 

27, 28.  Duas  gentes tertia nonjgens gui  sedent  in  monte  Seir:lduvuAt  SnA aive 

£doin  posteri ,  perpeUii ,  Jam  inde  ab  initio  Israelitarum  liottei ,  «l  liioc  quoqoe  iofeari»imi : 
I. Mach.,  T. 3,  etc.  Pro  monte  Seir  in  Scriptoris  noto,fttque  Eaaü  pQ8terisaUxibiilo,X»r.iB 
^ODte  Samaris ;  qus  pessima  ac  prorsus  rejicienda  lectio ,  cum  de  Samaritaiiia  mox  afttv. 
J*MIisthiim  .-qui  hoetiU semper  animo , certissimumque  fügatis  bostibus  perfiigiom. I. Madin 
jii.  24.  Stultus  populus  in  Sichimis :  Samariianus  cujus  caput  Sicliem :  stuitug  reYerft  gogsim , 
imperitus,  qui  licet  legis  gnaras ,  tarnen  k  praescripüs  legia  veroqiie  cullu  ac  popuio  Dei 
jiecesserit :  ideo  invisa  gens,  nee  gentis  nomine  appellanda,  quippe  qoe  nee  saia  ipa  altt 
legibus.  Quantum  autem  per  h»c  tempora  Judsis  nocueril,  testantur  omnes  bistoriaa. 

9$,  Doctrinam :  Hsc  et  qusB  sunt  in  seq.  capiie,  Hugo  Groüus  i  nepote  addtta  polat  afi 
auctoris  si^iplis ;  quo  argumenlo ,  quAve  conjecturä ,  non  dizerim ,  cum  naliaBi  afferaL  Cwto 
rüm  bsc  immeritö  rejici  in  nepotem  facllö  evicero ,  cum  nibil  sIt  quod  non  avo  coQTtiiiat. 
JcMs  filius  Sirach  Jerosolymita,  Sic  antiqui  oomea ,  parenlem ,  patriam  inserebanl  libf  ia ;  MC 
xefert ,  an  in  capite ,  an  in  clausula.  Quin  etiam  Ecclesiastes  posteaquam  in  ipso  initio  noiaoa 
»wuil,  in  extremo  sie  scribit :  Cümque  esset  sapieniissimus  Ecclesiastes,  dociit  jMfMitea^  etc. 
Eccl.»  XII-  9.  quod  iste  videiur  imitatos. 

30.  JSeatfis ,  gui  in  his  versatur  bonis  :  6r.  aimpliciler  :  beatus  qui  in  bis  versatur.  Sic  9cäf 
tores  divinitus  inspirali  solent  commendare  doctrinam  suam  :  imö  non  suam,  sed  Dei,  Uli  in 
PrsTatione  c«p.  uU.  merooraTimus :  sie  ipse  Salomoa  passim«  sie  iaie.  aupri ,  cap.  XAttu»  i% 
tSt  19«  XXXIX 9  ts  et  seq.  sie  sequente  capite ,  19  •  22»  23,  30 ,  3i  •  eic. 

31.  Lux  Dei  vestigium  ßjus  est :  qai  sciUcet  hcec  fecerit  dlvinolaiaiae  signala  sunt  t< 
quAsectetur.  • 

1.  Ofitffo  seu  precatio  Jesu  fUii  &raeh :  ejus  procol  dubio  ciijos  est  Rber  totos ,  nt  fp* 
festatur  Inscriptio.  Hoc  caput,  quidam  Codices  non  babent ,  «ddilumqae  omnJno  est  übrictea- 
Buitt  iUi  quam  yidimus  :  BuprÜ ,  l.  29.  Csterüm  ejusmodi  addi  solere  ab  ipsis  audortboi* 
neque  ulla  ratio  yetat,  et  6  contra  probat  vel  Joan.,  cap.  xxi.  addilom  post  daasotam  cap.  xz. 
#.  30y  31.  neque  quidqmm  est  quod  non  ipal  aactori  congroat ,  ut  mox  videbinius.  CÖnfitf 
bor  tibi :  coUaudabo ;  conceiebrabo  te. 
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tector  et  ad^otor  factas  es  mW. 

Et  Ubtomtl  oorpus  mem  i.  perditioae, 
et*  k  ii(|oeo  <ealaiBiite  llogii» ,  ä  Itbito  ope- 
rantium  mendacinm  :  et  ta  centpedta 
«ifttioittan  fiMtQi  es  mihi  adUutor. 

Et  Uberaati  me  seeandütn  nmllitiidiiMm 
m^^ltoMm  et  nominis  toi ,  ä  nigleiitSkus 
fvttparateram  ad  eeeam , 

De  mana  quaerentium  animam  meam  i 
«tonmltit  tvIbuIatiODibaB,  ({«as  kabui  : 


A  suffocatione  flamm»  In  eirenita ,  et 
4&m<Mo  ignls,  nhl  non  stim  sBBtoau» : 

Ab  alütndine  ventris  inferni ,  et  ä  lln- 
gnft  o<Aiiqiiiinrt& ,  et  k  verbo  mendacli 
regl ,  eaHunnlA  lingas  injastn. 

Appropinqaayit  usqtie  ad  mortem  anima 
mea: 

Et  Vita  mea  erat  approplnquans  infemo 
^eonum. 

dircamdedermit  me  -undiqiie,  et  non 
erat  qu\  adjavaret :  reepielens  ad  aiQvrto- 
if  nm  dominum ,  et  non  erat. 

f:t  meinoratas  sum  mlserlcordls  tu«, 
Domlne,  et  operatlonis  tns,  qiue  k  ssectüo. 

{Mo^vn  eniis  eustioentes  te,  et  salvas 
eoB  de  BMW  gentium. 

Et  esaHavl  super  terram  soppllciitlonem 
itleam,  et  pro  mortis  lil)eratlone  depreca- 
tos  sum. 

Tnvocavi  Bomlnmn  patrem  Bomini  mei. 
Vi  non  derelinqnat  me  in  dlebus  tribula- 


3.  Gendtebor  nomlttl  Iud  ;  -qüoMam  ad- 
Jutor  et  protector  factas  es  mihi ; 

3.  Et  Uberasti  eor  meam  k  perditlone  , 
k  laqueo  Üngu«  inlqn»,  et  k  lablls  ope- 
rantlam  mendacium;  et  in  conspecta 
adstanümn  faetus  es  mHii  adjntor.  ^ 

4.  Et  llberasH  me  secundüm  mnititadl- 
nem  mlserleordlsc  nominis  tnl  k  ragienti- 
bus ,  pneparatis  ad  escam , 

5.  De  manibns  qüsrentiam  animam 
meam,  et  de  portis  trlbulationnm  qns 
(^enmdedenint  me ; 

6.  A  pressurft  flammae ,  qus  circmndedtt 
me;  et  in  meAo  l^isnon  sam  sstnatns: 

7.  De  aititudine  ventrla.inferi,  et  k  lin- 
guA  coinquinatt,  etä  Terbo  mendaeU/i 
rege  iniquo ,  et  k  Ilngu&Jii^istA. 

8.  Laudabit  usque  ad  mortem  anima 
mea  Dominum ; 

9.  Et  vita  mea  appropinquans  eitt  1» 
infemo  deoi^iim. 

10.  CireuBdedermt  me  vindH|Qe,  M 
non  erat  qul  ai^uraret :  respiciens  eram 
ad  adjntortmn  hominum ,  et  non  erat. 

11.  Hemoratuseum  miaericordie  tu»» 
Domlne ;  et  operationis  tu» ,  qu»  k  soonlo 
sunt. 

12.  Quoniam  ernte  sustlnentes  te ,  Do* 
mfaie ,  et  Ul)eras  eos  detnanfbqs  gentimn. 

13.  Exaltasti  super  terram  habitatlonem 
meam ,  et  pro  morte  defluente  deprecatos 
sum. 

14.  Invocavi  Dominum  patrem  Domlnl 
mei ,  ut  non  derelinqnat  me  io  die  tribn* 


S.  XdbtMttÜ  äperäUime,  k  ferünima  nece,  qnod  ipri  audari  non  temel  oontigine  fpie 
•ettaHir ,  nur.  is.  Googruunt  tempori ,  oüm  Mb  Onli  III ,  quo  ponMee  SIraciden  sciipBhM 
OftendiRHif ,  homloUt«  tterent,  II.  Maeb.,  it.  i.  tub  Sdeoco  quidem  Phitopitore :  quanfft 
nagb  «ilMB  sab  Aolioclio  Epipinne  «los  llllo ,  quo  rege  ipM  Ontag  per  prodlUonem  k  Mene- 
lao  OMM  «ft :  ibid.,  84.  J  laqueo  Ungwe-Mqua  .*Gr.  k  taqoeo  cilamni».  A  UtbiU  operanthtm 
MaMtoctem.  QaaUt  ftierit  Simoii  ille  Benjaminiies ,  qoi  «moUim  poDÜfioem  adortus  calumnHs  » 
Tfnyimnn  genitt  laddiii  ioBiüitorMu  regnl  dicere :  ibM.,  i,  2.  qaiboi  ealuranlft  et  hfe  et  bI- 
Bil«  in  BoelesiasüeaM^iwiqua  MBTire  pcjui^nnv  Hleauiem  obierfnidani  Sirteideo  nuM|ttam 
kU  oonmeaorare  etosaai  rellgieoU ,  aut  odhin  gentii ,  eö  q«6d  in  hujui  Tfsaliooit  foftüs 
Jadaonun  hoiies  MMMtom  apertaa  inimiciüäs  profeati  adferada  Jadaoa ,  Simonla  ,  bajna  Ben- 
larainito,  JaioBto,  Biendai ,  LiaimaoM  et  aKonm  Judsorom  operi  utereacnr ;  «iqne  odio 
eeatia  ae  rdiglonia^laa»  «MJeaUrtia  criaMn  obiendereat ;  qoale  peneooilonta  genas  sab  JMtaao 
ApealeU  Gtariaftiaiil  qaoqne  eiperü  mint.  Sic  orgo  ipae  Siracides  ad  extremom  vi«0  dedueuis  m, 
■arinii— .  m  comfectu  tuUtantiwn  :  aocuaantittm ,  adferatMlum :  Ayric^l^^^f^^/  ^t^  ha- 
JMnt  quldam  eodicea. 

4j9,A  rugieHUhu...  ä  pretturd  flammm..,.  In  medio  ignit :  iimfNMdlBes ,  qnibos  deslgoa- 
lar  calauuln  Tis,  et  »tremum  Tic»  dlscrimeD. 

Y. BeäHmiidine vemri$ inferi : sire ftil^mi , de proftotidlnfnio sepulcro , Site  etlMi carcere; 
iqftto  tena  leremias :  L&j^  est  in  hteum  vUa  mea :  et  posuertint  It^idem  tuper  me .-  Lam.,  tn. 
6S.  el  Ps.  LMXT11.  l.Ponienaaine  in  lacujtnftriori,  in  tenebrosis,  etfn  umbrd  mortis.  A  rege 
ihigm  :  A&iloclM  Eptphane ,  ot  videtar ,  Jam  tn  sanetos  ssYire  aggreaso.  A  veHfO  mendaeii  r 
Gr.  regt  (diclo ,  ad  regem  dam  sen  |>alam  ällalo :  et  i )  calumniA,  etc. 

9.  Bt  vita  mea  appropinquans :  Tide  praBcedeatem. 

1Ü.  De  mmtibus  gentium :  s\re  etfam  soperborum ,  de  qulbos  f,  14.  Indicat  antem  Texatfo- 
toem  )am  k  gentUlbos  cttptam. 

14.  Tnvotavi  Dominam  patrem  D<nnfni  mef.  Till  mlraa  Intocari  Dominum  patrem  Domtnf» 
cdm  ad  id  iufliciat  ieglise  Tel  illud  Darldicnm :  IMxli  Dgminus  Domino  meo :  et  tn  eodeaa 
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tionifl,  in  tempore  saperborum  desUtuUo- 
Dis. 

Laudabo  nomen  tuum  aasidud ,  et  eol- 
laadabo  in  confessione.  Et  eiaudita  est 
oratio  mea. 

SalvastI  enim  me  de  perdltlone,  et  erl- 
puisti  me  de  tempore  Iniquo. 

Propterea  confltebor,  et  laudem  dicam 
tibi ,  et  benedicam  nomen  Domini. 

Cum  adhuc  junior  essem,  priusquam 
oberrarem ,  qusBsivi  sapientiam  palam  in 
oratione  meä. 

Ante  templum  postuiabam  prp  illÄ :  et 


lationis  meA,  et  in  tempore  Aiperbomiii 
sine  adJutorio. 

15«  Laudabo  nomen  tnum  asaldnö,  et 
coUaudabo  iliud  in  confessione;  et  exan- 
dita  est  oratio  mea. 

16.  Et  Uberasti  me  de  perdittone,  et 
eripuisti  me  de  tempore  iniquo. 

17.  Propterea  confltebor,  et  laadem 
dicam  tibi,  et  benedicam  nomini  Do- 
mini. 

18.  GiUn  adhuc  junior  essem,  prin»- 
qnam  oberrarem,  quaesivi  sapientiam 
palam  in  oratione  me& : 

19.  Ante  templum  postuiabam  j^  iUi» 


Pulmo  Uiud :  Jnte  luclferum  genui  te :  quod  per  eadem  tempora  i  lxz.  quoque  proditnm;  vt 
catera  omiiumiu ,  toi  ac  UnU  letümonla  de  fliio  Dei ,  ex  quibua  Ecdeiiasücas  umas  rlr  , 
Um  In  Scriplurij  v^^^tui,  ne  quid  dicam  ampUus,  Domini  >ol  Dominum  eumdemque  pitreii^ 
et  agnoscere  et  invöcare  poiuit.  lu  inlerpreies  passim  .•  iu  catholici;  iia  alii ,  Drosios ,  ccleri. 
At  Grotius  decretoriö :  Chriatiani  illud  xuptov  hlc  addidere  :  Jesum  acripsiase ,  crede :  InrociTi 
Dominum  patram  meum.  £n  dictau  magistrl,  et  oracula  lanquam  de  trlpode.  Quid  igitur  7 
adeone  alMurdum  est  et  i  Scripturaram  aensu  alienum ,  de  fiiio  Dei  dioere ,  ut  slcobi  seripttia 
in  antiquia  acriptis  rldeaa,autim  incuwa  flagilium  adultere  manüa,  Uioque  judicio  pian  Tooem 
eradaa  ?  aiqui  tam  Tulgare  apud  Judooa  Chriatam  Ailurum  Dei  filium ,  ut  non  alio  magli  no- 
mine appeilarenl;quin  ipae  ponlirex  iU  adjurarel:  Tu  et  Christus  filius  Dei  :  MaHli.,  xzn. 
63.  et  ille  apud  Joannem  i.  49.  Tu  es  filius  Dei  »tuesrex  Israel :  ul  eaa  Tocei ,  Chrietus,  Dei 
filius,  rex  Israel,  aliaiqae  limiles  pro  unA  eädemque  sumerent,  passim  in  Evangeliia :  neqne 
unquam  objecerunt  Gbrislo,  qudd  Christum  Dei  filium,  sed  quöd  se  Christum,  adeoque  Def 
fllium  beeret ;queia  iiquet  tam  triUm,  tam  pervulgsUm  fUisse  eam  appellallODem,  quin 
Ipsiua  Ghrlati :  unde  autem  perrulgatam  ,.ni8i  ab  ipsis  patribus  ad  uälrersam  gentem  penna- 
naasel?  Et  mimm  ridebiiur  si  Ecdesiasticus  prophetids  oraculis  erudims,  pias  Toees  noterit? 
quid  quöd  ipse  pradicat  primogenium  Dei  sapientiam :  xxit.  5.  hoc  est,  posi  SaloiiioiMB. 
ipsum  Dei  filium  ?  quid  quöd  in  SapientiA  legerat :  Si  est  verus  filius  Dei,,.  liberabii  ewn ,  n. 
II.  nisi  hoc  quoque  A  CbrisUanis  oblrusa  fuerlnt ;  tanquam  non  ücuerit  ante  Christum  Chris- 
tian^ dicere ,  falsumque  sit  Paulinum  tllud ,  flde ,  utique  renUiri  ae  pafturi  Christi ,  omnia 
gesla  esse  ah  antiquia  sanctis.  Heb.,  xi ,  etc.  Quid  quöd  illud  Grotianum ,  Invocafi  Dominoffl 
paUrem  meum ,  rix  ac  ne  rix  quidem ,  quantüm  equidem  commemlni ,  in  Seripturia  reperiai? 
San6  de  Davide  dictum  k  Deo  est :  Ipse  inyocabit  me  :  Pater  mens  es  tu:V%.  lxxxtiii.  IT. 
aed  apeciaii  cauaA,  sed  in  persona  Christi ,  sed  ea  Tocatione  quA  sequente  Tersn  addiUiiD,  St  ego 
primogenitum  ponam  illum  .•  neo  ideo  permissum  passim :  nee  ab  ipso  Davide  uaquam  BsarpatiiiB 
in  toto  Psaimonim  opere :  docüque  omnino  sumus,  Deum  patrem  nostrum ,  commani  adop- 
tionis  tiiulo^  non  proprio  ac  singulatim  quosque  patrem  suum  dioere ,  quo  ritn  apud  Prophe- 
Um  :  Tupater  noster,  et  Abraham  nescivit  nos,  etc.  Is.,  lxii.  16.  ac  signanter  Cbriatns :  Js- 
eendo  ad  patrem  meum  et  patrem  vestrum  :  Joan.,  xz.  IT.  ut  si  exquisit^  loqui  volumus ,  sohif 
Ule  Deum  Kvjoioc pau-em  suum;  solus  ille  singuhuriter  se dleat  Dei  fllium  qui  talis  nattit  c*. 
l^eque  Umen  pairem  meum  dici ,  absolutö  ac  prcciaö  refugimua  ,  Untüm  indicamus  non  videff 
consuemdinis  Scripturaram :  quod  hie  satis  est.  Cave  ergo  admittas  illud  cenaorium :  Tu,  crede 
k  ChriatUno  interserum  vocem ;  cum  ego  potiori  jure  dixerim  :  Tu  ne  moveas  patmn  lerai^ 
iios,neque  animum  induxeria  sacroa  libros  A  Christianis  violatos ,  nullo  ejus  inierpotatkmii 
«xemplo;  neque  ipse  palalo  Uio  UnUim  trihuas ,  ut  ejua  arbitrila  antiquaa  leetiooes  praferUn 
in  UniA  re  soUicites;  neque  absurdum  credilo,  si  Eodesiaatieua  pro  juatiliA  tot  ac  UnU  perpst- 
«ua  »quo  ac  cateri  saftcti,  Jam  Uim  respexerit  in  auclorem  fldei  nostra  et  eonsuaunatofeB 
Jesum ,  ejusque  paürem ,  ac  Mosis  exemplo  improperium  Christi ,  poüores  duzeril  diviiias 
regum  potesuie  aUfue  opibus :  Heb.,  xi.  3«;  ui.  2.  Hae  quidem  A  nobis  dieu  sinl ,  wm  siadio 
Ucessendi  doctissimi  vtri  Hugonis  Grotii ,  quem  ipsi  Uudemua  in  graqpmaticia ,  in  bitloricis, 
aape  eilam  in  moralibua ;  mulu  quoque  putemus  emendaturum  fUisse ,  si ,  quod  anino  propo- 
situm  liahuiae  credimus ,  lotum  se  catholicis  partibus  addixisset ;  neque  ejus  UhoreaexcosMun 
imusex  eruditoram  manilnia ;  denique  id  UnUkm  j[olumus ,  uieum  adjuterem,  non  ducefSi 
non  magistram  habeant.  In  tempore  superborum  :  quod  est  sape  impiorum;  vel  ut  f.  is.  d$ 
tempore  iniquo :  hoc  est,  iniquo  piia  sanctisque ;  quod  idem  est ,  ac  suprA  de  manibia  genUas  : 

II.  Cum  adhuc  Junior,  Hie  Ecdesiasticus  exemplo  suo  dooet  quibus  artibns  sapientisai 
pares  :  nempe  si  ab  ineunte  aute,si  docUi  animo.si  multolabore,  adhibitA  quoque  preeatiooA 
quasieris,  tum  accepum  Deo  retuleris.  Priusquam  oberrarem :  peregrinarer ,  quod  redase  le 
lefert  conquirenda  sapientia  graüA :  xxxir.  9, 10,  li,  12. 
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luqne  in  ^loyissima  Inqolram  eam.  Ex 
flore  tanqaam  maturescentis  uv» , 

Lietatum  est  cor  meum  In  eÄ  :  ascendit 
pe0  mens  In  recütucAne ;  k  Jüventute  me& 
investigavi  eam. 

Inclinavi  modlcö  auremmeam,  et  ex- 
cepl : 

Et  multam  inveni  mihi  doctrinam  : 
profectus  est  milii  factus  in  eA. 

Danti  milü  sapientiam,  dabo  gloriam. 

ConsÜiatns  snm  enim,  nt  facerem 
iOam :  et  lelatus  sum  bonum ,  et  non  con- 
ftindar. 

Colluctata  est  anima  mea  in  JllA ,  et  in 
actione  fiimls  diligenter  egi. 

Haaus  meas  extendi  in  altum ,  et  igno- 
rantias  ejus  luxi. 

Animam  meam  direxi  ad  Ülam  : 

Cor  acquisivi  cum  eis  ab  Initio,  et  in 
pnriflcatione  inyeni  eam.  Propter  hoc  non 
dereiinquar. 

Et  Tenter  mens  conturbatus  est  quae- 
rendo  eam.  Propterea  l>onam  possedi  pos- 
sesslonem. 

Dedit  Dominus  iinguam  mihi  merce- 
dem  meam  :  et  in  eA  landabo  eum. 

Appropiäte  ad  me,  indocti,  et  commo- 
ramini  in  domo  disclplin®. 

Qnid  tardatis  In  bis,  et  anImiB  vestrse 
sitiunt  vehementer  ? 

Apenii  OS  menm ,  et  iocntus  sum :  com- 
parate  vobis  sine  argento. 

Collum  yestrum  sabjicite  Jngo :  et  sns- 
clplat  anIma  yestra  discipUnam  :  in  pro- 
ximo  est  inyenire  eam. 

Tide  te  oculis  vestris,  qnia  modicum 
laborayi ,  et  inyeni  mihi  multam  requiem. 

Acquirite  disciplinam  in  multo  nnmero 
aigenti,  et  copiosum  aurumpossidete  in  eA. 

Laeletur  anima  vestra  in  misericordlÄ 
ejus  :  et  non  conAmdamIni  In  laude  ip- 
sius. 

Operamini  opus  vestrum  ante  tempus  x 


et  usque  in  novisslmis  inqoiram  eam«  Et 
elDoruit  tanquam  praecox  uva , 

20.  Lstatum  est  cor  meum  In  eA.  Xm- 
buiarit  pes-  mens  iter  rectum ;  A  Juventuta 
meA  Inyestlgabam  eam. 

21.  Inclinavi  modlet  aurem  meam,  et 
excepi  illam, 

22.  Multam  inveni  In  melpso  sapientlam, 
et  multnm  profeci  in  eA. 

23.  Danti  mihi  sapientiam,  dabo  glo- 
riam. 

24.  Gonsiliatus  sum  enim,  nt  facerem 
ülam  :  zelatus  sum  bonum ,  et  non  con- 
fundar. 

26.  CoMuctata  est  anima  mea  In  illA,  et 
in  ÜEiciendo  eam  conflrmatus  sum. 

26.  Manns  meas  extendi  in  altum  :  et 
insipientiam  ejus  luxi. 

27.  Animam  meam  direxi  ad  Ülam  :  et 
in  agnitione  inveni  eam. 

28.  Possedi  cum  ipsA  cor  ab  initio  : 
propter  hoc  non  derelinquar. 

29.  Yenter  mens  conturbatus  est  qua&- 
rendo  lUam  :  propterea  bonam  possidebo 
possessionem. 

30.  Dedit  mihi  Dominus  llnguam  merce- 
dem  meam  :  et  in  ipsA  laudabo  eum. 

31.  Appropiäte  ad  me ,  indocti,  et  eon- 
gregate  vos  In  domom  disciplinas. 

'  32.  Quid  adhuc  retardatls  P  et  quid  dict- 
tis  in  bis?  animas  vestraD  sitiunt  vehe- 
menter. 

33.  Aperui  os  meum ,  et  locntns  snm  : 
comparate  vobis  sine  argento ; 

34.  Et  coUum  vestrum  subjicite  Jngo, 
et  susciplat  anima  vestra  disciplinam :  in 
proximo  est  enlm  Invenire  eam. 

35.  Yldete  ocuüs  vestris,  qula  modicum 
laboravi ,  et  inveni  mihi  multam  requiem. 

36.  AsBumite  disciplinam  in  multo  nn- 
mero argenti,  et  copiosum  aurum  poasi- 
dete  in  eA. 

37.  Laetetur  anima  vestra  in  misericor- 
dlÄ ejus ,  et  non  confündemini  in  laude 
Ipsius. 

38.  Operamini  opns  vestrum  ante  tem- 


21.  IncUnavi  modlet :  ptmmper  ,quöd  ipta  npientia  uitro  se  inferat,  ubi  primikm  intendero 
c<Bperis.  Tide  ss. 

34.  ContiUaiui  sum ,  cogiuvi ,  cousUittin  oepl ,  nl  ixxn.  16.  fiietrem  (exercerem )  Utam  / 
Üueresapienüam ,  ex  ejm  praeepüi  rium  ioiliUiere,  beere  Mptenter. 

2S.  In  fiteiendo  eam  :  Grmc.  in  Sixüno  oodice  viz  nUum  batwt  sensum ;  aUufl  codex  penpl- 
euA  :  In  acüone  mea  diHgent  ftal. 

M.  ItuipienUam  :  ( Gr.  ignoraniiai )  ÜUum  hui :  deptorandoe  duxl  qui  eam  ignofami. 

SO.  Dedii  mihi  Dominus :  eleganter  Groüufl  :  Deoi  mihi  eloquentiam  dedit,  prunium  fla- 
dlorum  meonim  ( ic  laborum  rruetum  ). 

SS.  In  ( Ben  cum )  mtillo  numero,..,  ei  copiosum  aurum  :  ditciplina ,  indntlria ,  saplentia 
cAm  lit  profida,  ledala ,  OMNleraia,  unA  eüm  calerli  bonlsetiam  divitiit  parat 

31.  OpermnisU  «He  iä^us  :  Paiih» ,  GaL,  vi.  9.  Bmum  ftteiiMu  non  deßdamuM ;  iempoH 


EXPLICAflON 

8U0.  I  tempore  «ao. 

libro  agitar ,  non  tenMMibw«  noft  lealtnliii»  led  operibus  eoDtineri,  eöqae ' 


EXPLICATTON 

DE  LA  PROPHfiTIE  D'ISAIE 

SDR  rENFAMlSMENT  DE  LA  SAmXE  VICRGE, 

ET  Du  PSAUME  XXL 


AVERTISSEBIENT. 

^ndant  qae  je  m'oecnpois  ä  döcoanfr  les  errenrs  des  critiiines  jinfitf- 
sants,  je  sentbis  mon  esprit  ^mu  en  soi-mßme,  an  voyant  des  «SiräieBS» 
et  des  chrätiens  sayaiits  qui  sembloient  mßme  z^^  pour  U  reUgion»  a«  liea 
^  Iravailler,  nomine  ils  le  devoieBl ,  k  l^MUficalion  de  la  foi ,  empl<yyer  loote 
leur  subtOltä  k  ^luder  les  proph^ties  aar  lesquelles  die  est  appoy^to;  ^  plot 
dangereux  que  les  nd>lHfis,  leur  fonrnir  des  armes  pour  eembattre  les  sipfntes 
€ft  76sus-Christ  mßme.  Les  sociniens  avoient  ouyert  celte  dispute,  et  la 
Üceace  aiigaieDtoit  tous  les  jows.  n  me  paroissoit  qu\uie  courte  intecprita- 
tion  de  quelques  anoteniies  propMtids  pouvoit  6tre  ttnreaii&de«tttti^dif4§6 
qnVIfieace  contre  uti  si  grand  mal :  et  alors  ü  arrii^a  qn^uii  de  nes  amis 
in'ayant  propos^  ses  diffieuK^  sur  la  pr^cüon  dlsalc,  oü  renftmtemeot 
d'une  Yierge  ätoit  expliqu^,  j'avois  tdch^  d^y  r^pondre  avec  toutela  netlel^ 
et  tottte  la  pr^ctsion  possiUe,  et  n^anmoins  en  faisant  seatir  la  force  des 
prauves  de  la  mission  de  Jösns-Christ ,  et  un  caruciäre  eortaai  de  sa  difWt^. 

,fin  mdafie  temps  je  me  souvenois  >d*atofr  pr^ch^,fl  j  a  deox  ^ns,  une 
Explication  du  Psaume  xxi,  oü  j^avois  dömontr^  d^ine  mani^re  sensible  i 
toute  Urne  fid^le,  la  passion,  le  erucifiement ,  la  rösurrection  de  notre  Sau^ 
Teur ,  et  sa  gloire  qui  devoit  paroitre  dans  la  conversion  des  Genius. 

Je  me  sentois  aossi  aollidt^,  durant  une  convalescence  qui  ne  me  pennet- 
toit  pas  tout-Ä-fait  Pusage  de  mes  r^flexions,  d^entretenir  mon  esprit  de 
saintes  pens^es,  capables  de  le  söutenir;  et  c^est  ce  qui  a  prodult  ces  peftts 
Berits. 

Dieu  ayant  mis  dans  le  coeur  de  plusienrs  personnes  pieuses  dYn  de* 
mander  des  copies,  ön  a  eu  plus  löt  fait  de  les  imprimer,  et  les  toQä  tels 
qu'ils  oont  sortis  d^une  ^tude  qoi  n'a  rien  eu  de  penible.  Qui  seit  si  Dien  ne 
Vöudra  pas  se  sernr  de  cet  exemple,  pour  excltcr  des  mahis  plus  habiles  a 
donner  de  pareils  ouvrages  ä  Pedification  publique,  et  apprendre  aux  cbrö- 
tiens,  non  pas  k  disputer  oentre  les  Mh^  ee  qui  ae predoü qtte de aeoiiei 
Kltercattovts,  mais  i  poser  <8oHdemettt  les  principes  de  la  foi;  afin  que  la 
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teobOioa  «enanc  peuuficre  4aDs  1a  nite  4  Mlweic  p«r  tes  «seoiirs  4m 
UberlöM,  «ussi  reuwilts  d^ignomnce  ^[ue  dlnMiwiööration,  eile  oe  «roviB 
beiurdOMDieat  pröyenue  parenedoetfiBe  ^blie  m/lafnerre,  qui  e«p6dtt 
jKm-seuleBieiit  les  ongea  et  les  Ieiqp6tes,  mtU  eacore  qui  d^aotne ju*- 
qu'aux  moindres  doutes;  et  que  noas  marchions  d^un  pas  ferme ,  comme  ont 
l^t  ttos  p^resy  8ur  le  fondement  des  apdlres  et  des  prophötes? 

'<w»cxg=Li.  mm    III   II  '  r   ■    I      I II     iin    lim     i-i  ,   n     i  tgts 

EXPLICATION  DE  LA  PROPHifiTIE  D'ISAIE 

8ÜR  n^NFAN'TfilffiNT  DE  LA  SkWtE  VIERGfi  : 

ISAIE,  CHAP.   VII,   f,  14. 

Üoexpose  U  difflcultö,  et  oa  y  r^pond:  Que  c'toit  un des  oaraeUiM  du  HeBsie,  dB 
Baitre  d'une  vierge ;  et  qu'il  devolt  6tre  connu  en  son  temps :  que  le  Sauveur  dea 
homines  est  le  vral  Emmanuel. 

Voici  d^abord  la  dllTicuItö,  teile  qu'elle  me  fut  proposäe  dans 
une  lettre  du  17  septembre  1703,  k  roccasion  de  ma  Dissertation 
sur  Grotius,  oü  je  d6couvre  en  particulier  les  erreurs  de  ce  critigue 
contre  les  propbötes  qui  ont  pr^dit  Jäsus-Christ. 

DIFFICULT*. 

4Seee  Tlrgo  eonoiplet,  et  pariet  tMlum ,  et  Tocabltur  nomen  ejns  Enrmanuel :  Une 
V4ergeoono$vra  H  enfmnUraMn  fUs,  eiüsef^appeU  Bmmanud;  €^et^-^Hiire»J)i9u 
aivec  nout,  Is.,  vii.  14;  Blattb.,  i.  23. 

Cette  prophötie  n'a  pu  donner  aux  Juifs  aucime  losH^fe  poor 
•coimottre  <|iie  J6sus -Christ  füt  le  Ifassie ;  mx  ooDtraire^  eile  a  du 
lern*  fiaire  croire  qu -fl  ne  Vibait  pas. 

DoDC  samt  Mattbiea  n'a  pas  dd  ralii&gtter  ooomie  propMtie  :  donc 
ioe  n^en  est  pas  une. 

Je  prouve  ma  proposltion* 

Selon  la  pniph^tie,  le  Measie  doit  nattre  d'ttne  Tierge  :  les  Juib 
Yoient  Jfeus- Christ,  fils  d'une  femme  marife,  sans  avoir  aucom 
Moyen  de  juger  qu'ette  est  riecge. 

Le  Messie  doit  s'appeler  Emmanuel :  Msus^Cfarist  a  nn  autre  nom. 

Donc  les  Aiifs  ont  eu  raison  de  croire,  anx  termes  de  cette  pro- 
fpii^tie,  que  J^us- Christ,  fils  deüaria,  femme  de  los^h,  n'^toit 
•pas  le  Measie. 

REPONSE.  — PREMifeRE  LETTRE. 

Quand  on  dit  que  la  virgmitö  de  la  sainte  Vierge  est  donn^e  cn 
signe  proph^tique  aux  Juifs,  on  voit  bten  que  Tintention  n'est  pas 
fle  dtre  qne  ee  doit  6tre  tme  preave  dans  le  moment,  et  nv^p  tous 
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les  Juifs  fussent  Obligo  de  reconnoitre  d'abord,  ni  qu^on  püt  jamais 
connottre ,  par  aucune  marque  extörieure  et  sensible ,  qu'dle  eüt 
con^^u  6tant  yierge ,  ou  i  la  mantöre  ordinaire  :  un  senüment  si 
grossier  ne  peut  pas  entrer  dans  Fesprit  d'un  homme.  Le  dessein 
d'Isaie  est  de  marquer  en  g^n^ral,  par  la  propri^tö  du  terme  dont 
11  se  sert ,  qu'un  des  caract^res  du  Messie ,  c'est  d'dtre  fils  d'une 
vierge  :  ce  qui  est  si  particulier  Ä  J^us- Christ,  que  Jamals  autre 
que  lui  ne  s'est  donnä  cette  gloire.  Car  de  qui  a-t-on  jamais  prfichö 
qu'il  alt  6t6  con^u  du  Saint -Esprit,  et  qu'il  soit  n6  d'une  vieiige? 
Qui  est-ce  qui  s'est  jamais  glorißä  qu'un  ange  ait  annonc^  cette 
naissance  vii^nale,  ni  qu'une  vierge,  en  consentant  k  ce  myst&re, 
ait  6t6  remplie  du  Saint- Esprit ,  et  couverte  de  la  vertu  du  Trte- 
Haut?  Onn'avoit  pas  m6me  encore  seulement  imaginä  ime  si  grande 
merveille. 

Les  preuves  indicatives  de  la  venue  du  Messie  devoient  ^tre  dis- 
tribu6es  de  maniäre  qu'elles  fussent  connues  chacune  en  leur  temps» 
Celle-ci  a  6t6  r^välöe  quand  et  i  qui  il  a  fallu  :  la  sainte  Vierge  Fa 
sue  d'abord;  quelque  temps  aprte,  saint  Joseph,  sön  mari,  Fa 
apprise  du  ciel,  et  Fa  crue,  lui  qui  y  avoit  le  plus  d'int^röt  :  saint 
Matthieu  la  rapporte  comme  une  y^rit^  d^ji  rev616e  k  toute  FEglise; 
et  maintenant,  aprös  la  pr6dication  de  FEvangile,  Jösus- Christ 
demeure  le  seul  honor6  de  ce  titre  de  fils  d'une  vierge ,  sans  que 
ses  plus  grands  ennemis^  tels  qu'ötoit  un  Mahomet,  aient  os6  seu- 
lement le  contester. 

C'est  donc  ainsi  que  la  virginit^  de  Marie ,  en  tant  qu'elle  a  Üi 
pr6ch6e  et  reconnue  par  tout  Funivers ,  est  un  signe  qui.  ne  doit 
laisser  aux  Juifs  aucun  doute  du  Christ :  c'est  d'elle  que  devoit 
naitre  le  vrai  Emmanuel ,  Dieu  avec  nous,  vrai  Dieu  et  vrai  homme, 
qui  nous  a  öternellement  r^unis  k  Dieu :  et  c'est  la  vraie  signification 
du  nom  de  J6sus,  c'est-ä-dire,  du  Sauveur,  venu  au  monde  poor 
en  öter  le  p6ch6 ,  qui  seul  nous  söparoit  d'avec  Dieu. 

Au  reste,  Monsieur,  ce  n'^toit  pas  le  dessein  de  Fouvrage  dont 
Tous  m'6crivez ,  d'expliquer  le  fond  des  prophöties ;  puisque  mteie 
je  me  suis  assez  6tendu  sur  cette  mauere  dans  la  seconde  partie 
du  Discaurs  sur  tHistoire  unwerseüe,  oü  j'ai  däduit  dans  un  ordre 
historique  toutes  les  preuves  de  fait  qui  d^montrent  que  les  öcrh 
tures  de  Fanden  et  du  nouveau  Testament  sont  vraiment  un  livre 
proph^tique;  principalement  en  ce  qui  regarde  la  venue  actudle 
du  Christ ,  dont  toutes  les  circonstanoes ,  et  le  temps  möme  de  leur 
accomplissement ,  sont  si  ^videmment  marquäs,  tant  de  si6cles 
auparavant  (Ju'il  ait  paru  sur  la  terre. 

Vous  n'avez  qjik  lire  k  votre  loisir  mes  Commentaires  sor  les 
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Psaumes,  et  ce  <iue  j'ai  6mi  k  la  suite  des  Livres  de  Salomon, 
dans  la  IMssertation  qui  a  pour  titre  :  Supplenda  in  Psalmos ;  pour  y 
apprendre  que  David  est  un  y^ritable  övangäiste ,  qui  a  vu  mani- 
festement  toutes  les  merveilles  de  J^us-Christ,  c'est-&-dire  sa  divi- 
nit^,  sa  g^n^ration  ^temelle, son  sacerdoce,  et  jusqu'aux  moindres 
cireonstances  de  sa  pgssion  et  de  sa  rösurrection.  La  vocation  des 
Gastils  et  la  r6probation  des  Juifs  sont  choses  si  publiques  et  si 
authentiques,  qu'il  faut  6tre  aveugle  pour  ne  les  voir  pas  comme 
les  marques  infaiOibles  du  Messie  actuellement  venu  au  'monde. 

Et  quand  il  s'en  faudroit  tenir  k  mon  dernier  ouvrage,  Grotius 
n'y  est-il  pas  convuncu  d'avoir  falsilSö  les  prophäties  en  disant  que 
ce  qui  se  trouve  clairement  6crit  dans  le  livre  de  la  Sagesse ,  sur 
la  passion  du  Sauveur  %  a  öt6  ajoutö  aprte  coup  par  les  chr6tiens ; 
comme  ausä  ce  qui  est  dit  dans  TEcclfeiastique,  qui  regarde  mani- 
festement  la  personne  du  Fils  de  Dieu  :  Invocavi  Dominum  pairem 
Damini  mei  *  :  fai  invoquS  le  Seigneur ,  p^e  de  mon  Seigneur ,-  ce 
que  le  m£me  Grotius  ose  encore  rejeter  comme  suppos6  par  les 
chr6tiens ,  quoiqu'il  n'appuie  pas  ees  deux  pr6tendues  suppositions 
de  la  moindre  conjecture  :  ce  qui  montre  plus  clair  que  le  jour  un 
esprit  ennemi  des  proph^ties ,  et  qui  ne  tend  qu'i  secouer  le  joug 
dela  v6rit6'? 

\oilk  ce  que  Dieu  m'a  donnö  pour  vous,  sur  votre  demi^re 
lettre  :  je  vous  en  fais  part ,  quoique  je  sache  que  votre  foi  n'a  pas 
besoin  de  cette  Instruction ;  mais  je  ne  puis  m'empteher  de  dö- 
plorer  avec  vous  cet  esprit  d'incr6dulit6  qui  se  trouve  en  effet  dans 
les  chr6tiens ,  vous  exhortant  de  tout  mon  cceur  k  inspirer  k  tout 
le  monde  dans  Foccasion,  le  d^ir  d'apprendre  ce  qui  en  effet  est 
poUr  eux  la  vie  ötemeOe. 

Signe  t  L  B^igne  ,  6v6que  de  Meaux. 

A  Paris,  l6  Premier  oclobre  iTOS. 

DEUXIEME  LETTRE. 

SUR  LA  H^ME  DIFFICCLT^ 

Et  sar  quelques  r^fleiions  dont  on  la  soutient;  oü  11  est  prouT^  que  J^ns-Chrlst  a 
d*abord  autoris^  sa  misslon  par  ses  miracles :  que  la  plupart  des  prophätles  n*^toient 
pas  connues  durant  sa  vle ;  que  celle  de  renfantement  vlrginal  est  de  ce  nombre ; 
que  plusienrs  de  ses  disciples  Tont  ignor^e ,  et  qu'II  ne  s'est  pas  press^  de  les  instrulre 
8UT  ce  point ,  non  plus  que  sur  beaucoup  d'autres ;  qu'il  ötoit  du  conseil  de  Diea 
que  ce  mystdre  s'accomplit  sous  le  volle  du  maf  läge :  quelles  ont  et^  les  dispositions 
de  la  divlne  Providence ,  pour  pr^parer  le  monde  k  un  si  grand  mystdre. 

J'ai, Monsieur,  reju  votre  lettre  du  11  d'octobre,  et  j'ai  vu  celle 
de  m£me  date  que  vous  6crivez  k  M.  ***,  oü  vous  le  priez  de  me 

«  Sap„  II.  13, 13, 14,  etc.  —  a  Eccli.,  u.  u.  — '  Vojez  Ditsertat.  sur  Grotius,  n.  y.  dans  la 
seconde  Instructi<m  sur  le  noweau  Test,  de  Trivoux,  d-apr^  tom.  n. 
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propoMMiae  noavelle  dilBoull^ ,  si  tootefoi» eile  est  iiowreUB> :  ear, 
pour  mol,  je  crois  y  avoir  d^jä  satisfait  dans  ma  lettre  ppteMeate, 
en  Yous  faisaikt  observer  que  les  preuves  indicaü^es  de  la  veeuo 
du  Messie  devoieot  6tre  disUräbuöc» ,  de  sorte  qa'eUes  soi^ii  d^ 
dar^  cbacune  en  soa  t^nps  ^  ainsi  qu'il  ne  faut  paa  ipoQver  ötraag^ 
qu'elles  ne  pusseot  d'abord  6tre  touies-  resaait^i^ea  par  les  Joife. 
Voa  oe  dcttt  pas  crokre  pour  cela  qu'il  leur  f ut  penaois  de  tenir  lewr 
eqprit  ea  su^pens  sur  la  oaissioa  de  Jäsus- Christ ;  piusqu^ootr» 
d'auifes  prof^^ties  plus  clalres  que  le  seteil  qu'ib  avoieBt  dßwat 
les  yeux,  le  Sauveur  leur  coa&rmoU  sa  venue  par  taut  de  UMrades, 
qu'on  oe  pouvoitlairefuser  sa  cr^ttnce  sausuneaauifesteinfidäiti^^ 
coQune  il  dit  lui-mdme  ea  ces.termes  :  Sije  n'itoü pa^ vemu ,  nj^s 
neUuraim»paifUpusrle,  eique  j^n'eusM  pas  faU^n^leur  presmue  ie^ 
prodigea  que  ntU  mUre  n'a  faiU  aeagU  mot ,  ils  ti- at4re  JHU  pokU  d&^ 
pichdi  fiMM  mainieMiU  Imur  ineredidilfi  n^a^paini  i$x9u$€  ^  IIa  de^ 
Yoient  doue  commeucer  par  croire,  et  deoieurer  persuadte  que  Je 
particulier  dea  prophities  se  d^uvriroit  en  son  t^Enp^ 

Par  ei^emple,  c'^toH  une  laarque  pour  coHBottre  le  Christ,  cpEi'il 
deyoUcoBvertir  lesGentUs.  Maas  encore  que  Notre-Seigueur  dtfeodtt 
i  ses  apötres  d'enirer  dofM  la  ime  des  GenUls ,  et  de  prieker  dam  k» 
vüles  de  Samarie  %  il  ne  falloit  pas  pour  cela  ref user  de  croke  eette 
belle  mm*que  de  sa  venue  :  et  au  contrake ,  il  falloit  croire  avec  une 
ferme  foi  que  tout  ce  qui  ^toit  pr^dit  de  J^s-€brist  s'aeeompliraitr 
Fua  aprto  Tautre,  au  temps-  et  par  les  moyens  destinäs  de  Dieo. 
Jteus-Christ  lui-möme  ayoit  d6clar6  qu'il  donneroit  aux  Juifs,  das» 
sa  r^urrection,  le  signe  du  proph&te  Jonas '.  S'ensuit'il  de  ü  qu'iis 
dussent  demeurer  en  suspens  jusqu'ä  ce  qu'ils  eussent  vu  raeeom-* 
plissement  de  ses  paroles  ?  Point  du  tout  \  puisqu'ils  devoieni  teaskir 
pour  certaia  que  celui  qui  commandoit  k  la  mer  et  aux  tempötes  ^ 
qui  gu6rissoit  les  aveug]es-n6s ,  qui  avoit  la  clef  de  renfer  et  de 
la  mort ,  tirant  les  morts  du  tombeau  quatre  jours  aprös  leur  s^ul- 
ture,  lorsque  d6jÄ  ils  sentoient  mauvais,  et  qui  enfin  se  montroit 
le  mattre  de  toute  la  natnre,  ^toit  assez  puissant  pour  accomplir  tout 
ce  qu'ii  avoit  promis.  11-  ätoit  pridit  bien  clairement  que  le  Ctmit 
nattroit4Bethl6em :  plusieurs  Juifs  ne  savoient  pas  que  J&us-Christ 
y  fdt  n^^  Philippe  m6me,  un  de  ses  apötres,  s^nble  Favoir  ignorö 
lorsque,  Tindiquant  k  Nathanael  comme  le  Messie,  il  lui  dit :  Nims 
acons  trouve  Jdsus,  fik  de  Joseph  de  Nazareth  *,-  et  Nathanael  lui  ayant 
fait  Fobjection  en  ces  termes  :  PetU-il  venir  qwlqw  chose  de  bonde 
Nhzareth?  Philippe  ne  lui  r^pond  autre  chose,  sinon  :  f^enex  ei 
voyez  i  c'est-A-dire ,  reconnoissez  par  vous-möme  les  merveilles  qui 
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vom  coimiiiieroiit  qu'Uest  le  IfaaBie.  Aiom  Jteos-Cbrkit  rnftnenes» 
fsnmsBt  pas  de  le9-6Qlurer  sur  ce  poiht.  Et  quwd  le»  i^amieBft  di^ 
soieiit  ä  Nicodöme,  ua  de»  leujs  :  Appn^^ndw^»  k^  Eerikurea ,  0^ 
TBeonnomex^  §U0  le  prophüe  (que  AOuaatteodoBs)  na  deii  poitU  vmim 
i^GMig  '^  nous  Ae  vojcmS'  pas^qn»  ce  phame»,  qiioiqpie  d'aiUeiuai 
affactioiiQi6  k  Jisus^-Cytirist,  eät  rien  4  teur  röpoDdre,  coDleot  da 
savoir  en  göniSfal  que  md  kommA  ite  j^imoo«^  /ionre  l$$>prodige$  ^'il 
faisoii  y  8%  Dieu  n'^toit  avec  lui  *.  Bien  plus ,  J^us-Christ  lut-mdme  na 
i^pondoit  riea  k  ceux  qui  disoiant  que  le  ChrUt  devoU  sartir  de 
IkuM,  et  de  la  viUe  de  BtlhUem  *.  Kien  ne  pressoit^  et  J^us^<Uuirt. 
ayant  par  avanee  monkö  sa  venue  par  les  sigqes  les  phis  autheoti« 
ques^  qui  ötoieut  les  (BUTres  de  son  Pire ,  c'est-ÄHlire  par  le  tänoir* 
gnage  le  plus  Eminent  et  le  plusi  sublime  que  le  ciel  eitt  jamais.  pu 
doDBer  ä  li  terre  y  il  avoit  sufflsamment  fondä  la  foi  qu- oa  devoit 
ayoir  k  ses  paroles ,  encore  qu'on  n'entendtt  pas  quelques  propb^ea 
particuli^es :  carc'^toit  aasez  qu'on  vft  clairemeotque  les  merveilleSi 
qu'il  opöroit  ötoient  une  preuve  certaine  et  plus  que  d^onstratiYa 
desamissioQ. 

Au  surpIua^.Qoiib-seuteHieDt  raecomplissement  des  proph^ties, 
mais  encore  leur  intdligßnee ,  avoit  son  temps  :  souvent  elles  s'ac- 
complissoient  aux  yeux  et  entre  les  mains  des  apötres  mfimes ,  san& 
qaUls  s'en  aper^ussent^  comme  il  est  express^ment  marquö  en  deuoe 
endioits  de  $aint  Jean^  c'est-A-dira  au<  chap.  iii,  f.  22»  et  au  chap.  xii^ 
f.  16,  dans  lequeliL  est  niarqu^  que  lesapbtres  n'entendoientpas  le& 
propÜties  qu'ils  aceomplissoient  eux-m£mes. 

Quanddonc  on  dira  que  lesiguede^renfantement  de  la  Vierge  ^toif; 
nn  de  ceux  qui  devoiebt  6tre  r^väte  des  derniers ,  et  quele  commua 
du  peuple:,  pouj»  y  faire  Tattentioa  convenable,  avoit  besoia  d'6tre 
averti,  comme  il  le  fut  par  r^vangil^  de  saint  Matthiea,  il  n'y  auca. 
rien  lä  d'extraordioaire ,  ni  qui  affoiblisse  la  preuve  de  la  venue  da 
Christ 

Eb  effet ,  nous  ne  voyoos  pas  dans.  tout  TEvangile  que  les  JuiGi 
eussent  la  moindre  attention  k  Foracle  d'Isaie.  Ils  objjectoient  aa 
Sauveur  la  proph^tie  de  Michte  sur  la  naissance  du  Christ  en  Beth- 
14em.^mais  ils  ne  lul  disent  jamais  un  ^ul  mot  surce  qu'il  devoit 
nattre  d'une  viei^e,  et  il  ne  faut  pas  s'en  ötonner. 

Gar  si  les  apötres  y  apr^s  avoir  conv^rsä  trois  ans  avec  leur  mattre, 
eurent  besoin  qu'il  leur  ouvrU  le  8en&  des  Ecrituresfow  6tre  capable» 
de  Tentendre ,  comme  il  est  portä  dans  saint  Luc ,  chap»  xxiv,  t*  ^K 
Gombien  plus  le  commun  du  peuple  avoit*il  besoin  qu'on  lui  montrftt, 
comme  au  doigt,  le  sens  de  certaiaes  proph^lies  plus  enveloppto, 

^.JOQfh,  Tn.  M^ »% — t/M.«  ux.  2.  —  I  JHd,s  to.^. 
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que  de  lui-möme  il  n'eüt  pas  pu  d^mdler  dans  les  endroits  oü  eHes 
itoient  insörto !  et  on  doit  toujours  se  souvenir  que  cette  naissanoe 
Tirginale  ne  pouvant  £tre  connue  par  aucune  marque  sensible ,  ni 
autrement  que  par  un  t^molgnage  divin ,  il  falloit  rendre  ce  t^moi- 
gnage  authentique  et  irr^prochable  par  une  longue  suite  de  tant  de 
merveilles ,  que  tous  les  esprits  demeurassent  convaincus  de  cette 
naissance ,  comme  d'un  caract&re  spteial ,  et  digne  de  la  personne 
seule  du  Messie. 

Mais ,  dites-vous ,  ce  n'est  pas  Ik  votre  peine  :  le  fond  de  votre 
objection  n'est  pas  seulement  que  la  propb^tie  d'Isaie  n'Maircissoit 
point  les  Juifs ,  mais  encore  qu'elle  les  aveugloit ,  et  leur  fournissoit 
un  argument  contre  Jteus-Christ ,  auquel  ils  ne  pouvoient  trouver 
aucune  r^plique  :  puisqu'^tant  n6  d'une  femme  marine  ^Is  ne  pou- 
voient croire  raisonnablement  autre  chose,  sinon  qu'il  6toit  le  fruit 
de  ce  mariage :  et  par  cons^quent,  dites-vous ,  ils  ne  pouvoient  re- 
connottre  Notre-Seigneur  pour  Messie ,  sans  d^mentir  le  prophöte  : 
ce  sont  vos  propres  paroles. 

Permettez-moi  ici  de  vous  demander  si  vous  trouvez  quelque  part 
dans  FEvangile  que  le  peuple  ou  les  pharisiens  aient  fait,  ou  insinu6 
par  le  moindre  mot ,  cette  objection  ä  Jfeus-Christ.  Vous  croyez  la 
trouver  en  quelque  fa^on  dans  un  passage  de  Saint  Jean  :  mais  nous 
dömontrerons  bientöt  que  ce  passage  n'a  point  de  rapport  k  notre 
sujet ,  et  je  conclurai ,  en  attendant,  que  vous  ne  devez  pas  attribuer 
aux  Juifs  une  objection  dont  ils  ne  se  sont  jamais  avis^. 

Votre  objection  porte  que  c'eüt  6t6  d^mentir  la  propb6tie ,  de  re- 
connoltre  pour  vierge  la  mfere  du  Sauveur ,  que  Fon  voyoit  dans  le 
mariage.  Cela  seroitvrai,  s'il  n'y'avoit  point  demilieu  entre  fitre 
marine  et  n'Ätre  pas  vierge:  far  si,  selon  le  prophite,  Dieu  pou- 
voit  faire  enfanter  une  vierge ,  qui  empÄchoit  qu'il  n'opörÄt  un  si 
grand  mystfere  sous  le  voile  sacr6  du  mariage  ?  c'^toit ,  au  contraire, 
ce  quQ  demandöit  la  convenance  des  conseils  de  Dieu ,  et  Fordre 
de  sa  sagesse  aussi  douce  qu'eflicace.  Et ,  apris  tout ,  s'il  en  faut 
venir  k  cette  discussion ,  eüt-ce  6t6  une  oeuvre  convenable  k  Dieu, 
de  donner  en  spectacle  aux  hommes  une  fille  avec  son  enfant, 
pour  6tre  le  scandale  de  toule  la  terre ,  le  sujet  de  ses  d^risions ,  et 
Fobjet  inövitable  de  ses  calomnies  ?  Quand  eile  auröit  assur6  qu'eDe 
6toit  vierge ,  sa  parole  particuli^re  n'eüt  pas  6t6  un  tömoignage  süf- 
fisant pour  Faffermissement  de  la  foi :  il  falloit  que  la  r6v61ation  d'un 
si  grand  mystfere  föt  pr6par^  par  tous  les  miracles  de  J&us-Christ  et 
de  ses  apötres ,  avant  qu'elle  föt  recue  avec  une  autorit6  digne  de 
cr6ance.  Ainsi  c'6toit  un  conseil  digne  de  Dieu ,  de  faire  nattre  dans 
le  mariage  le  fils  de  la  Vierge,  afin  que  sa  naissance  parAt  du  moins 
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honndte ,  jusqu'ä  oe  que  le  temps  f  At  venu  de  la  faire  parottre  sur- 
naturelle et  divine. 

Ce  n'^toit  douc  pas ,  comme  porte  votre  objection ,  dämenUr  ht 
prophätie,  de  reconnottre  que  Notre-Seigneur,  fils  d'une  m&re  ma- 
rife ,  f üt  le  Christ  \  Isaie  ayant  bien  dit  que  la  märe  du  Christ  seroit 
Tierge ,  mais  n'ayant  dit  nulle  part  que  cette  vierge  ne  seroit  point 
marine/ 

Dieu  a  dit  pr6cis^ment  oe  qu'il  vouloit  dire ,  et  ce  qui  devoit  arriver 
Selon  Fordre  de  ses  conseils  6temels.  C'est  aussi  ce  qui  convenoit  ä 
sa  prescience :  ainsi  on  ne  sauroit  trop  remarquer  qu'ii  a  prononcö 
par  son  prophfete  que  cette  märe  seroit  vierge,  parce  que  c'^toit  lä  ce 
qu'il  youloiU  et  ce  qui  en  effet  devoit  arriver :  mais  par  la  m6me 
raison  il  n'a  pas  dit  qu'elle  ne  seroit  pas  mariäe^  parce  quece  n'ötoit 
pas  en  cette  matifere  qu'il  avoit  disposö  les  choses.  D'oü  il  s'ensuit 
qu'on  auroit  tort  de  regarder  comme  incompatibles  ces  deux  paroles, 
vierge  et  mariie  :  puisqu'au  contraire,  quelle  que  püt  6tre  cette 
yierge-m^re,  et  dans  quelque  temps  qu'elle  pAt  venic,  la  convenance 
des  conseils  divins  demandoit  que  ce  myst^re  f  At  envelopp6  sous  la 
saintetö  du  mariage. 

.   £n  effet  nous  ne  lisons  pas  que  la  sainte  Vierge  voulAt  passer  pour 

autre  chose  que  pouir  une  femme  du  commun ,  k  ^ui  rien  n'6toit 

arrivä  d'extraordinaire :  elle-m6me  eile  appeloit  saint  Joseph  pöre  de 

Jäsus-Christ ,  ce  qu'aussi  il  ätoiten  un  certain  sens,  par  le  soin  qu'il 

en'I)renoit  comme  de  son  fils  \  c'est  ce  qui  parolt  dans  ses  paroles  : 

f^oirepire  ei  moi,  agligis,  vous  cherchiane  parmi  les  iraupee  ^:  pour 

montrer  que  saint  Joseph,  son  öpouXfiMU'tageoit  avec  eile  les  inqui^* 

tudes  que  Fenfant  leur  avoit  caus^es  en  se  d^robant  d'avec  eux 

conune  il  avoit  fait.  J6sus-Christ  lui-möme  avoit,  pour  ainsi  parier, 

les  oreilles  rebattues  de  ce  reproche  :  I^est-ce  pas  lä  le  fils  de  Joseph  ^ 

cet  artison  que  nous  connoissans ;  ei  cammeni  ose-i-^  dire  qu'ü  est 

descendu  du  del  *  ?  Nous  ne  voyons  pas  que  le  Sauveur  se  soit  mis 

en  peine  de  les  d6sabuser,  ni  de  leur  dire  comment  il  ötoit  venu  au 

monde :  ce  n'est  pas  qu'il  ne  le  flt  assez  entendre,  toutes  les  fois 

qu'il  disoit  qu'il  venoit  de  Dieu ,  qu'il  itoit  descendu  du  cid ,  et  qu'il 

ne  reconnoissoit  d'autre  pöre  que  Dieu  m6me  :  mais  pour  dire  en 

termes  exprte  qu'il  6toit  fik  d'une  vierge ,  et  que  Joseph  n'ötoit  pas 

son  pöre ,  il  ne  Ta  pas  voulu  faire  -,  parce  qu'il  falloit  qu'une  v^ritö 

que  le  monde  n'auroit  pu  porter  f  At  präcöd^e  par  rentiere  pr^dica- 

tion  de  son  Evangile. 

Votre  objection  porte  encore  que  le  mariage  de  la  sainte  Vierge 
ätoit  aux  Juifs  un  argument  auquel  ils  ne  peuvoient  trouver  de  r6- 

t  Lue.,  n.  4«.  —  s  MeUh,,  xui.  Sl ,  SS ;  Marc,  ti.  S  ;  Joan,,  tx.  43. 
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poQse :  VOQS  en  pourriez  dire  aatant  de  la  r^sarrecüoii  de  Notre4ei- 
gneur.  Quand  un  homme  est  mort ,  il  demeure  mort  et  Ton  ne  doit 
pas  citHre  naturettement  qu'il  ressuscite ,  sans  saycMr  d^aiHeors  par 
des  t6moignages  certams  qu'il  est  sorti  du  tombeau.  Ainsi  natordle- 
ment  on  d<Mt  crmre  que  tout  enfant  a  un  p^  comme  une  mire,  i 
moins  que  Dieu  ne  i^vMe  express^ment  le  contraire  -,  ee  qu'il  peut 
faire  ^alement,  soit  que  la  möre  soit  mari^ ,  soit  qu'elle  ne  le  seit 
pas  :  ainsi  vous  voyez  que  le  mariage  n'y  fait  rien ,  et  que  votre  ob- 
jeotion  est  vaine. 

II  est  vrai  qu'on  prfemne  qu'un  enfant  qui  est  n6  dans  le  mariage 
en  est  sorti :  mais  si  Dieu  en  a  disposö  autrement ,  et  qu'Q  veiHHe 
faire  pr6venir  par  son  Saint^lsprit  tout  ce  qui  a  coulame  iTarriyer 
penni  les  hommes,  qu'ont-ils  k  dire  contre  sa  puissane??  Saint  Päd 
disoit  autrefois  au  conseil  des  luifs  :  F'ous  semble-t-it  incrm/aik  que 
Dieu  rß9$mcite  ks  marts  *  ?  Pourquöi  celui  qui  a  donnä  une  fois  la 
Yie  ne  pourra-t-U  pas  la  rendre  4  ceux  qui  Tauront  perdue  ?  On  pour^ 
T<»t  dire  de  mdme  :  Vous  semble-t-il  incroyable  que  Dieu  fasse  con- 
cevoir  une  vierge  ?  Ne  tient«il  pas  riunie  dans  sa  puissance  tonte  la 
fteondit6  qu'il  a  distribu6e  entre  les  deux  sexes?  Et  ne  peut-D  pas 
suppiger,  par  son  Saint-Esprit,  tout  ce  qui  auroit  manqu6  aux  ferces 
de  la  nature?  C'est  ce  qu'on  ne  peul^  nier  sans  erreur ,  quoiqtfon 
puisse  bien  l'ignorer,  et  mteie  ne  le  pas  croire ,  quand  le  temps  n'est 
pas  arrivö  oü  Dieu  le  veut  r^vfler  express6ment  :  ce  qui  parolt 
möme  dans  l'apötre  saint  Philippe,  qui,  comme  nous  avons  vn, 
appelle  Jösus-Christ  tout  court  le  ftls  de  Joseph  *,  quoiqu'en  mtoe 
temps  il  le  reconnoisse  hautement  pour  le  Messie. 

Vous  croyez  apercevoir  votre  objection  dans  ces  paroles  des  Juifs, 
en  Saint  Jean ,  eh.  vii ,  t.  27,  oü  il  est  parl6  de  cette  sorte :  Lorsfu  fe 
Metsieviendra,  on  nesaurad'oü  il  est  venu;  mais  pour  celui-ld  y  nous 
savons  d*oü  il  vient :  mais  il  est  vislble  que  cette  peine  des.Juifs  a  nn 
autre  objet.  Jösus-Christ  devoit  avoir  deux  naissances ,  Tune  divine 
et  eternelle ,  et  Tautre  humaine  et  dans  le  temps  :  cette  prcmM« 
naissance  devoit  6tre  inconnue  aux  hommes :  de  lä  s'etoit  röoandu 
le  bruit  qu'on  ne  sauroit  pas  d'oü  le  Messie  devoit  venir,  ce  qui  donna 
lieu  k  l'objection  des  Julfs  sur  Tincertitude  de  l'origine  du  Messie. 
Mais  pour  concilier  toutes  choses ,  J^sus-Christ  s'^cria  k  haute  voix : 
Et  vous  savez  qui  je  suiSy  et  vous  savez  d'oü  je  viens;  et  je  ne  suispas 
venu  de  moi-mime  :  mais  celui  qui  m'a  envoyS  est  viritable ,  et  ron* 
ne  le  connoissez  pas  •.  Ainsi  d'un  cdt6  vous  me  connoissez ,  et  voos 
savez  d'oü  je  dois  venir ,  puisqu'il  vous  a  ii6  röv^W  que  je  dois  sortir 
du  sang  de  David,  et  de  Bethlöem  qui  itoit  sa  vffle  :  mais  je  tous 

i  Jet,,  xxTi,  «,  —  t  Joan,,  i.  is.  —  s  Md.,  tu.  38. 
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Ullis  i&eoAiia  ^  hü  autre  sens ;  pfiisqne ,  comme  fl  dit  ftiUeurs  :  f^ott» 
üe  e<mnm$8ez  ni  moi  ni  man  Pitt  ^ 

U  «Bt  Yni  qcie  4es  lu^i»  se  trompoktot  empöre  e^  croyant  I^sus^Christ 
ie  BtB  de  lijmfii ,  pour  conclwe  de  16  que  c'^toft  un  bomme  sans 
liU^mture ,  et  sans  aucun  talent  e^traordinaire ,  qvri  aassi  ne  devcMt 
paB  ae  dire  desoendu  du  ciel  *^fnais  pour  ce  qui  estd'induire  que  sa 
mire  ne  püt  fitre  vierge,  parce  qu'elle  6toit  marite,  nous  avons  d6ji 
remarqu^  qu' il  ne  leur  €St  jamais  arriy6  de  faire  ce  raisonnement , 
ni'de  tcHirner  en  ce  sens  Forade  dlsaie,  qui  n'arvoH  point  parl6  de 
oette  ftorle. 

CoBOluons  donc  que  Ie  mariage  de  la  sainte  Vierge  ne  pouvoit  ^tre 
löie  /preuve  contre  sa  vffginite ,  Dieu  ayant  rövöe  Ie  contraire  en 
celte  occa^on  per  des  t6moignages  certains.  Nous  pourrions  dire 
que  Ie  premier  t^moin  6toit  Marie  elle-^m6me,  dont  la  pudeur  et  la 
vertu  reconnues  parloient  pour  son  innocence.  Afin  d'accomplir  la 
•pr^diction  d'Isai|k^  la  premi^re  chose  que  Dieu  devoit  faire  6toit 
d^imspirer  h  celle  qu'il  avoit  choisie  Pamour  jusqu'alors  inconnu  de 
la  virgtnitä ,  et  la  volonte  d6termin6e  de  la  consacrer  k  Dieu.  Marie 
arveft  d6j4  regu  ce  don  de  Dieu,  quand  Tange  lui  vint  annoncer 
qu'elle  seroit  la  mfere  du  Fils  du  Trfes-Haut.  Pour  op6rer  en  eile  ce 
jniracle ,  Dieu  n'avoit  pas  besoin  de  son  consentement  \  mais  outre 
les  autres  raisons  qu'il  eut  de  Ie  demander,  s'il  n'avoit  envoy6  son 
«Ige  pour  Ie  recevoir,  nous  n'aurions  jamais  su  cette  haute  rdsolu- 
tion  de  la  sainte  Vierge,  de  ne  se  laisser  approcher  par  aucun  homme. 
II  lui  fait  donc  proposer  ce  qu'il  souhaitoit  d'elle ;  et  il  juge  digne 
d'dtre  la  mfere  de  soA  Fils  incam6  celle  qui  la  premiire  de  toutes  les 
femmes  avoit  couqu  Ie  dessein  et  fonn6  Ie  voeu  d'Ätre  vierge  perp6- 
tuelle. 

Hais  il  y  a  un  second  tömoin  de  la  puret6  de  Marie ,  qui  est  sans 
reproche  •,  et  c'est  saint  Joseph ,  que  Dieu  lui  avoit  donn6  pour  mari , 
poar  Ätre  non-seulement  Ie  gardien,  mais  encore  !e  t^moin  non  sus- 
pect  d'une  si  grande  merveille.  Quand  il  s'aper^ut  qu'elle  ötoit  en- 
eeinte,  nous  savons  qu'il  fut  frapp*  de  r6tat  oü  il  la  trouva,  et 
qu'il  avoit  pris  des  r6solulions  convenables  k  un  homme  sage  : 
mais  apr^  tout,  quoi  que  la  vertu  de  sa  sainte  äpouse  lui  pAt  dire 
ch  sa  faveur  pour  modörer  ses  soupgons ,  il  ne  c6da  qu'i  un  aver- 
tissetoient  du  ciel  5  et  Ie  tendre  amour  qu'il  montra  toujours  pour 
la  möre  et  pour  l'enfant  fut  la  preuve  incontestable  de  la  parfaito 
id61it6  que  la  Vierge  lui  avoit  gardöe,  dontaussi  Dieu  mÄme  lui  6toit 
garant. 

S'il  faut  ici  rapporter  les  autres  premiers  t^moins  de  la  virginitd 
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de  Marie,  nous  pouvons  compter  sainte  Elisabeth,  kNrsqu'dle  dit  k 
la  sainte  Yierge :  f^om  iU$  btenkeureuied^awnrcru;  ei  Umice  fuivou$ 
a  SU  du  de  la  part  de  Djeu  s'aecamplira  *  :  one  femme  siärile  qai 
ayoit  con^u  par  miracle  ^toit  un  digne  tänoin  d'une  naissance  vir- 
ginale.  JeaD-Bq>tiste  sentit  Teffet  de  la  pr^nce  de  cette  vierge-mäne ; 
et  il  ^toit  convenable  que  le  fils  de  la  sterile  rendit  hommage  an  GIs 
de  la  vierge. 

Je  donnerai  encore  pour  t6moin  le  saint  vieillard  Simöon,  qai, 
tenant  Tenfant  entre  ses  bras  au  jour  qu'il  füt  pr6sentö  au  temple  % 
n'attribua  qu'i  Marie  seule  le  coup  de  T^päe  qui  la  devoit  perow  un 
jour,  et  la  douleur  matemelle  qu'elle  deyoit  sentir  au  pied  de  la  croix. 

Mais  encore  que  J^us-Christ,  attendant  le  temps  oonvcaiable, 
comme  nous  Tavons  remarquö,  n'ait  pas  voulu  exprimc^  en  termes 
formeis  toute  la  merveille  de  ita  naissance ,  il  y  pr^paroit  les  e^nrits 
toutes  les  fois  qu'il  disoit  qu'il  ötoit  descendu  du  ciel ,  qu'il  ötoit  n6 
et  sorti  de  Dieu,  et  ainsi  du  reste  :  ce  qu'il  n'aurmt  jamais  fait,  s'ü« 
^it  venu  au  monde  k  la  fa$on  ordinaire :  de  sor(!e  que  tous  les  mi- 
racles  qu'il  aop^r6s  pour  montrer  que  Dieu  seul  ötoitson  p6re,  dans 
le  fond  sont  confinn^tifs  de  cette  YÖrit6,  que  Joseph  ne  le  pouvoit 
£tre ,  et  qu'ü  6toit  ni  d'une  yierge. 

C'est  ainsi  que  Dieu  alloit  disposant  le  monde  k  la  claire  intdii- 
gence  de  Toracle  d'Isaie ,  qui  est  demeur^  si  propre  k  J^us-Christ , 
que  jamais  il  n'a  iti  attribuä  k  autre  qu'i  lui ,  et  ne  le  peut  jamais 
£tre ,  ^tant  le  seul  dont  on  a  dit  qu'il  a  iU  can^  du  Saini-Espriiy  ei 
qu'il  est  ni  d^une  vierge '. 

n  me  resteroit  k  vous  avertir  qu'il  seroit  facüe  de  vous  {Nrouver 
parlesPires,  et  surtoutpar  saint  Chrysostome,  principalement  dans 
ses  HomSlies  de  FobscuritS  des  prophSties  S  et  par  saint  J6röme  en  di- 
vers endroits,  la  doctrine  avanc6e  dans  cette  lettre :  mais  je  ne  crois 
pas  ce  travail  nöcessaire ,  puisque  la  chose  est  si  constante  par  les 
Ecritures.  Au  surplus ,  ne  croyez  pas ,  je  vous  prie ,  que  cette  lA- 
ponse  m'ait  pein^ ,  dans  l'obligation  oü  je  suis  de  mönager  mes  forces : 
au  contraire,  eile  m'a  donnö  une  particuliöre  consolation ;  et  j^avoue 
que  je  suis  bien  aise  de  voir  perp^tuer  dans  FEglise  la  sainte  cou- 
turne  qui  faisoit  consulter  les  docteurs  aux  laiques ,  et  aux  tonmes 
m6mes ,  sur  I'intelligence  des  Ecritures.  Je  pourrois  vous  dire  bearf- 
coup  d'autres  choses  sur  cet  endroit  d'Isaie ;  mais  aujourd'hui  il  me 
suffit  d'avoir  satisfait  ä  votre  doute,  et  je  consacre  de  tout  mon  cceor 
cette  explication  v^ritable  au  fils  de  la  Vierge,  qui  est  Dieu  b^ni  aux 
siteles  des  siides. 

i  Ziic,  1. 4S. — « Ibid.,  II.  u ,  35.—  s  Ibid.,  i.  SI,  SS. —4  OBä».  de  S.  Chrfft,,  toa.  m.  IIa 
Ab.  ( Edii.  Ben.,  tom.  ti;  et  lur  S.  HatOi.,  Bomil.  ij  et  t.) 
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Poor  ne  finir  pas  comme  un  sermoa,  j'igoute  les  afisuranoes  d'im 
attachement  sincire. 

Sign6  +  J.  BENIGNE,  6ydque  de  Meaux.  * 

A  Pvif ,  le  26  d'octobre  not. 

TROISräME  LETTRE, 

Qai  contient  reiplicatlon  k  fond  de  la  priWcüon  dluie,  chap.  tu  »  f.  14, 

etcbap.  IX,  f.B. 

Puisque  j'ai  une  fois  commencö  k  glorifier  le  Gls  d'une  yierge  dans 
la  pr^diction  d'Isaie ,  j'en  continuerai  rezplication  avec  la  grAce  de 
Dieu ,  qui  me  le  met  dans  Tesprit :  et  je  voiis  Tadresse ,  monsieor, 
comme  k  celui  dont  les  lettres  en  ont  ötö  Toccasion. 

Je  dirai  donc ,  avant  toutes  choses ,  qu'il  n'y  a  rien  de  plus  präcia 
que  les  paroles  du  proph^te  pour  signiüer  la  vierge-mire ;  et  je  dirai 
en  second  lieu  qu'elle  ne  pent  6tre  que  la  märe  de  J6sus-Cbrist. 

Rdeitons  d'abord  la  propb^tie  conune  eile  est  dans  saint  Matthieu : 
Une  vierge  cancetra  et  enfantem  un  ßb  :  et  ü  sera  appeU  Emmanuel j 
c^eet-^i-dire  Dieu  avec  nous  ^  II  faut  soigneusement  remarquer  que 
rävangäiste  renfenne  toute  la  propb^tle  dans  ces  paroles.  On  pour- 
roit  traduire ,  et  peut-6tre  mieux  :  la  Vierge ,  non  pas  une  vierge 
indöfiniment ,  mais  celle  que  Dieu  avoit  en  vue ,  et  qu'U  YOiüoit 
montrer  en  esprit  k  son  prophäte.  Quoi  qu'il  en  soit ,  la  version  de 
rövangäiste  ne  peut  6tre  suspecte  aux  Juifs ,  pmsqu'U  n'a  fait  que 
suivre  celle  des  Septante ,  publik  plusieurs  siMes  avant  Jäsus-Cbrist , 
et  par  cons^uent  dans  un  temps  oü  ü  ne  s'agissoit  d'autre  chose 
que  d'expliquer  la  viritä  de  TEcriture,  selon  que  les  esprits  ea 
itoient  naturellement  flrapp6s.  On  sait  que  cette  version  6toit  celle 
qu'on  lisoit  dans  toutes  les  synagogues  d'Asie ,  de  Grtee  et  d'autres 
lieux  infinis ,  oü  Fhäbreu  et  le  Syrien  n'ötoient  pas  connus ,  et  oü 
nöanmoins  les  synagogues  mömes  de  Jerusalem  et  de  Syrie  fr^en- 
toient  tous  les  jours ;  de  sorte  qu'elle  6toit  approuv6e  et  regue  de 
tout  le  peuple  de  Dieu.  On  lit  encore  ici  le  mdme  mot  de  vierge  dans 
les  anciennes  paraphrases  des  Juifs,  qu'ils  appeloient  Targum,  dans 
celle  d'Onkälos  et  dans  celle  de  Jonatban ,  c'est-ji-dire  dans  leurs 
livres  les  plus  autbentiques,  et  oü  ils  ont  mieu^  conservä  les  tradi- 
Uons  de  leurs  pires.  Mais ,  sans  avoir  besoin  de  nous  arröter  k  ces 
öruditions  rabbiniques ,  il  nous  suflit  que  ce  terme  de  vierge  se  soit 
trouvö  si  propre  et  si  naturel  en  cet  endroit ,  qu'U  ne  s'en  est  pas 
pr^ntä  d'autre  k  la  pensäe  des  Septante,  c'est-ä-dire  des  interprätes 
regus  dans  la  nation  \  et  que  saint  Mattbieu  n'ait  pu  rapporter  cette 
propbötie  que  de  la  seule  version  qui  ötoit  alors  en  usage.  Pour  ce 
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quiest  des  iBterinrMes  post^riears  k  la  venoe  de  I^ras-Oiitst,  CMttne 
Symmaque  et  Thöodotion,  qui  ont  tAch6  d'affoibltr  1a  proph^tie,  tm 
ne  -doit  pas  les  6couter ,  puuqu'on  sait  que ,  Juifs  eux-mömes ,  ils 
n'ont  fait  leurs  traductions,  aussi  bien  qu'AquQa,  que  pour  contre- 
dire  les  chr6tiens  et  flatter  Tincrödulitä  de  lenr  nation. 

Saint  J6röme  reiharque  ici  tr&s-ji-propos  que  le  mot  h^breu  est 
almä ,  qui  signifie  dans  son  origine  cachie  ^  renfermie ,  c^est^-dire 
non-seulement  une  fiUe ,  mais  une  fille  comme  recluse  et  inacces- 
sible,  k  la  maniöre  d*uiie  chose  sacr6e,  dont  il  n'est  pas  permis  d'^p- 
procher.  C'est  pourquoi  nous  vöyons  dans  les  Machab^  *  que,  sdon 
tette  origine,  les  fiUes  sont  appel6es  redmesy  renfermies,  »BCT&xi«^oi. 
Aussi  I'usage  du  mot  (üma  est-il  constant  dans  l*Ecriture  pour  signi- 
Ber  une  vierge  \  et  il  ne  s'y  trouve  Jamals  Joint  avec  les  termes  de 
cöncevoir  ou  d^enfanter  qu'en  ce  seul  endroit :  par  consöquent  ccs 
deüx  mots  de  vierge  et  d'enfantement  %ont  mis  lä  pour  signifler  un 
fait  unique,  et  qui  n'a  point  d'autre  exemple  qug  celui  que  nous 
propose  la  foi  chr^tienne. 

Les  Juifs  disent  qu'il  n'y  faut  pas  chercher  tant  de  finesse ,  et  que 
le  prophfete  suppose  que  cette  vierge ,  qui  devoit  enfanter,  ccsseroit 
d'fitre  vierge  quand  eile  deviendroit  mire.  Mais  qu*y  auroit-ü  li 
d'extraordinaire,  et  qui  möritdt  d'dtre  dönnä  par  un  prophöte  comme 
un  fait  singulier  et  prodigieux  ?  C'est  au  contraire  ce  qui  arrive  k 
tontes  les  femmes  5  et  toutes  celles  qui  deviennent  mires  ont  6t6  pre- 
miferement  vierges :  de  sorte  que  ces  deux  mots  vierge  et  poriant  un 
enfant  dans  son  sein ,  sont  regardfe  naturellement  comme  incompa- 
tibles. 

On  demandera  peut-6tre  quelle  preuve  on  a  que  ce  fils,  port6  dans 
le  sein  d'une  vierge ,  soit  J6sus-Christ.  Mais  c'est  ce  qui  n'a  point  de 
difficult^,  puisque,  d'un  cöt6,  celui  qui  sera  le  fils  d'une  vierge  n*i- 
gnorera  point  ce  don  de  Dieu  5  et  de  Fautre ,  qu'on  ne  connolt  que 
le  seul  Jesus-Christ  k  qui  on  ait  appliquö  ce  titre  de  fils  d'une  vierge; 
Dieu  n'ayant  pas  m^me  voulu  qu'il  restät  la  moindre  ambiguit6  dans 
cette  application. 

Les  Juifs  demandent  k  quel  propos  il  seroit  ici  parl6  de  Jfeus-Christ, 
et  quel  rapport  pourroit  avoir  avec  Achaz  cet  enfantement  virginal, 
pour  Ätre  donn6  en  signe  k  ce  roi ,  qui  vivoit  plus  de  sept  cents  ans 
auparavant.  Mais  cette  nation  aveugle ,  qui  ne  connott  pas  les  Präro- 
gatives du  Christ  qu'elle  attend,  a  ignor6  qu'il  vient  toujours  k  pro- 
pos dans  tout  Tancien  Testament ;  puisqu'il  devoit  fitre  la  fin  de  la 
loi ,  et  Tobjet  non-seulement  de  toutes  les  proph6ties ,  mais  encore 
de  tous  les  6v6nements  remarquables ,  qui  ne  sont  qu'une  figure  des 
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merveOles  de  son  r^e.  Au  surplus,  qu'on  parcoure  toutes  1«s  pro* 
phöties ,  on  tronvera  que ,  non  plus  que  celle-K^i ,  la  pltipart  ne  pa- 
Toissent  pas  avoir  de  liaison  avec  le  reste  du  discours  oA  elles  soat 
fiis^rtes.  David ,  dans  le  psaume  lxxi  ,  ne  vouloit  parier  d'abord  que 
du  r^ne  de  Salomon ,  quil  avoit  nomm6  son  successeur :  mais  Dien , 
quand  il  lui  a  plu ,  lui  a  äev^  Pesprit ,  et  Ta  transportö  au  temps  de 
oelui  que  tous  les  rois  et*tous  les  gentils  deroient  adorer,  dont  Teoh 
jwpe  devoit  s*6tendre  par  toute  la  terre,  qui  6toil  devant  le  sdldl,  et 
en  qtii  toutes  les  nations  de  Funlvers  devoient  Ätre  bönites,  c'est-4- 
dire  J^us-Ghrist,  dont  Salomon  ätoit  une  si  noble  figure.C^est  pour 
la  m6me  raison  qu'au  psaume  xliv,  qui  regarde  directement  le  mdme 
Salomon ,  tout  d*un  coup  il  Tappelle  Dieu ,  et  Toint  par  exceDence ; 
ce  qui  ne  peut  convenir  qu'Ä  J^sus-Chtist.  11  en  est  de  mftme  des 
autres  prophöties  oü,  sans  liaison  avec  la  suite  du  discours,  celui-tt 
lious  est  annonc6,  qui  devoit  Ätre  abreuv6  devinaigre  *,  vendu  trente 
deniers  destinds  k  Tachat  du  champ  d'un  potier  ou  d'un  sculpteur, 
ttiont6  sur  un  ftne  pour  faire  son  entr6e  royale' :  ainsi  du  reste,  qui 
convient  manifestement  k  Ifeus-Christ  seul.  If  n'en  6toit  point  parlÄ 
d'abord  dans  le  proph6te  Michde :  mais  soudain  il  le  voit  sortir  de  la 
petite  ville  de  Bethltem ,  comme  chef  du  peuple  d'lsrael ,  dont  il 
t^oute  que  la  nativitö  6toit  6ternelle  •.  C'est  ainsi  que  Dieu  agit  or- 
dinairement  dans  les  proph^tes  :  et  il  leur  fait  mdler  dans  leurs  dis- 
cours J6sus-Ghrist  si  dätach6  de  toute  autre  chose,  qu^on  voit  bien 
qu'il  n'y  a  point  d'autre  cause  qui  ait  fait  parier  de  lui  si  dairement 
cn  ces  endroits,  si  ce  n'est  Tinstinct  du  Saint-Esprit ,  qui  souffle  oü 
il  veut ,  et  qui  sait  bien  s'aflRranchir  de  toutes  les  r^gles  des  discours 
\ulgaires.        • 

S'il  faut  n6anmoins  marquer  dans  la  prfediction  d'Isaie  l'occasion 
qui  le  fait  parier  du  fils  de  la  vierge,  Ü  ne  sera  pas  malais^  de  la 
trouver.  II  s'agissoit  de  J6rusalem  d61ivr6e  des  mains  de  Rasin,  roi 
de  Syrie,  etdePhacto,  fils  de  Rcyndie,  roi  dlsrael.  Ce  qu'il  y  eut 
de  particulier  dans  cette  ddivrance ,  c'est  que  les  enfants  d'Isaie  fu- 
rent  donnäs  k  tont  le  peuple  comme  un  prodige  qui  leur  pronostiquoit 
ce  favorable  6v6nement,  ainsi  quHl  le  marque  lui-mÄme  en  termes 
exprÄs  dans  le  chap.  viii ,  t.  18  de  sa  prophitie  :  Me  voilä  avec  mes 
tnfants  que  le  Seigneur  m*a  donnis ,  pour  itre  un  signe  et  un  presage 
de  Vavenir  d  fsraäl :  In  Signum  et  portentum.  C'est  par  la  mÄme  raison 
^u'il  est  ordonn6,  au  chap.  vii,  t.  3,  au  mÄme  prophfete,  d' aller  d 
la  rencontre  tPAchaz  avec  son  fils  Jasub  qui  lui  resfoit  ( comme  un 
gage  des  6v6nements  favorables  dont  il  avoit  6t61epronostic) ,  pour 
lui  annoncer  avec  lui  la  prompte  d^faite  de  ses  ennemis.  II  est  aussi 
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Gominandö  au  saint  propböte  de  donner  au  fib  de  la  frofhüeste, 
qu'il  ^pousa  dans  les  formes,  un  nom  qui  seroit  le  pr^sage  de  ce 
Bucote  avantageux^ 

A  roocasion  de  ces  merveilleux  enfants,  il  plalt  k  Dieu,  dans  le 
chap.  IX,  t«  69  de  la  möme  prophötie,  de  parier  d'nn  autre  enfant 
qui,  plus  merveilleux  que  ceux  du  proph^te,  eu  ce  qu'il  itoit  fils, 
iion<<8eulement  d'une  propbötesse,  mais  eneore  d'une  vierge,  devoit 
aussi  präsager  une  d^UvrauGe  plus  haute,  c'est^-dire  ceUe  dont 
Msus-Ghrist  est  le  seul  auteur.  Aussi  u'est-cepointiAdiaz  seulque 
Dieu  a  donnö  ce  signe,  que  ce  prince  avoit  möme  refusö  de  d^nan- 
der  :  iVofi  peiam  :  c'est  Dieu  qui  le  donne  de  lui-m6me  k  toute  la 
maison  de  David  * :  non  point  k  Achaz ,  A  qui  il  avoit  dit :  Pete  iOn : 
demande  paur  toi^  mais  i4out  le  peuple,  Dabo  vcbis  Signum^  et  k 
toute  la  maisou  de  David,  AudiU,  domus  David;  de  mdme  que  s^il 
leur  eüt  dit  :  Si  j'ai  doonö  aux  Juifs  du  temps  d'Achaz  les  enfants 
d'Isaie  comme  un  Jasub ,  et  comme  celui  qu'il  a  eu  de  lH  proph6tesse , 
pour  leur  6tre  un  signe  de  dälivrance ,  que  ne  devez-vous  pas  attendre 
du  signe  nouveau  que  je  vous  donne  en  la  personne  d'un  äifant, 
fils  d'une  vierge  ? 

Cest  cet  enfant  que  vous  devez  appeler  Emmanuel ,  Dieu  aioec 
nom :  non-seulement  parce  qu'il  fera  votre  räconciliation  avec  Dieu ; 
mais  encore  parce  qu'il  sera  un  compose  miraculeux  de  Dieu  et  de 
Thomme ,  en  qui  la  divinitö  habitera  corporellement. 

G'est  pourquoi  bientöt  aprte  le  proph^te  nous  parlera  d'tin  petii 
enfant  qui  nous  est  ni,et  d'unßls  qui  nous  a  et6  donne,  dont.la  prinr 
eipauU  est  sur  ses  Spauks  *;  soit  qu'U  faille  entendre  la  marque  royale 
dont  il  seroit  revötu ,  comme  qui  diroit  la  pourpro  parmi  les  Ro- 
mains ;  soit  qu'avec  les  F^res  nous  devions  entendre  la  croix  que 
J^us  poita ,  et  oü ,  par  une  secrdte  Inspiration ,  le  titre  de  sa  royaut6 
devoit  dtre  icrit.  Mais  ce  qu'igoute  le  saint  propb&te  est  beaucoup 
plus  remarquable,  puisqu'il  dit  que  cet  enfant  sera  nomm6  admi- 
raUe,  conseiller,  Dieu^  fort,  kpire  du  siede  futur,  le  prince  de  la 
paix ;  qu'il  prendra  sa  place  dans  le  trdne  de  David,  ou  il  itablira  la 
papx  et  la  justice,  et  enfin  qu*%l  Vaffermira  pour  toute  VitemM. 

VoiUt  donc  ce  petit  enfant,  auquel  Isaie  donne  six  beaux  noms, 
qui  tdus  r^livent  au-dessus  des  hommes ,  et  forment  le  caract^re 
du  Messie.  Premiirement  il  est  admirable  :  car  quel  enfant  plus  ad- 
mirable  que  celui  qui  est  ni  d'une  vierge ,  et  dont  on  a  dit  ^  Jamais 
aucun  komme  n'a  parU  comme  celuirci  S  et  n'a  rien  fait  de  semblable 
aux  (Buvres  qui  sont  sorties  de  ses  mains  *  ?  Secondement,  il  est 
eonseiUer  par  excellence,  parce  que  par  lui  se  sont  consonunös  les 


u,  Tin.  I,  8,  S.  —I  Aid.«  TU.  11, 18>  lt.—  1  Ib., iz.  6»  7.-4  Jotm^  tu. M.— W^.«  M* 


DE  LA  PR0PH£TIE  D'ISAIE.  601 

plus  aecrets  oonseils  de  Dien.  Troisi^mement,  H  est  fort:  c'est/e  Sei- 
gneur  Dieu  des  armSes ,  le  fort  d'Iiraäl ,  dit  aiUeurs  Isaie ' :  celui  dont 
il  est  terit  que  nul  ne  peui  6ter  de  $a  main  ceux  que  son  Pire  lui  a 
donnes  *.  II  est  le  pire  du  stick  futur,  c'est-ji-dire  du  nouveau  peuple 
qu'il  deyoit  cr6er  pour  le  faire  r^gner  ^temellement.  II  est  le  prince 
de  la  paix,  et  seu}  il  a  paciGö  le  ciel  et  la  terre.  Mais  ce  qu'il  y  a  de 
plus  remarquable,  c'est  que  ce  proph^te  Fappelle  Dieu,  en  nombre 
singulier ,  et  absolument ,  qui  est  le  caraetöre  essentiel  pour  expri- 
mer  la  Divinitö  :  par  consöquent  il  est  Dieu  et  homme ,  le  vrai  Em- 
manuel, Dieu  uni  ä  nous,  et  le  seul  digne  de  naitre  d'une  vierge, 
afin  de  n'avoir  que  Dieu  seul  pour  pöre.  On  voit  par-lA  le  rapport 
manifeste  de  cet  enfant,  dont  il  est  parlö  au  eh.  ix  avec  celui  qui 
devoit  dtre  le  fils  d'une  yierge  dans  le  cbap.  vii. 

Toute  la  suite  de  Tövangile  atteste  cette  v^rit6.  Quand  il  s'est  ap- 
pelö  sisouvent  le  Fils  de  rbomme,  c'ötoit  par  rapport  k  sa  sainte 
m^re:  c'est  la  mdme  cbose  que  saint  Paul  a  exprim6e,  en  disant 
qu'il  a  it&  faii  d'une  femme,  factum  ex  muliere  * :  et  les  termes  de  Füs 
de  rhomme ,  ä  celui  qui  ne  connoissoit  de  p6re  que  Dieu ,  ne  pou* 
voient  signifier  autre  cbose  que  fils  d'une  märe  vierge.  C'^toit  en 
m6me  temps,  et  par  la  mdme  raison ,  nonnseulement  levrai  Emma- 
nuel, mais  encore  le  vrai  Melcb&^ecb  %  sans  pire  en  terre,  sans 
märe  au  ciel,  digne  d'6tre  notre  pontife,  ätant  saint,  innocent, 
Sans  tacbe  par  le  seul  droit  de  sa  conception  et  de  sa  naissance,  ä 
cause  qu'il  ^toit  congu  du  Saint-Esprit. 

II  convenoit  aussi  k  J6sus-Cbrist ,  comme  ötant  le  fils d'une vierge, 
d'dtre  le  premier  qui  ait  proposd  au  monde  la  baute  perfection  de  la 
puret6  virginale,  et  celle  de  ces  eunuques  spirituels,  dont  la  grAce 
est  si  Eminente ,  qa'k  peine  la  peut-on  comprendre* :  ils'est  d6slar6 
r^poux  de  toutes  les  vierges :  le  fruit  de  la  prMication  de  son  Evan- 
gile,  c'est  qu'on  ena  vu  une  infinite  qui  ont  marcbä  sur  ses  pas,  et 
la  chastetö  comme  la  foi  a  eu  ses  martyrs. 

Les  convenances  de  ce  qui  est  dit  de  la  vierge  märe  ne  sont  pas 
moins  remarquables.  En  mäme  temps  que ,  pour  Fälever  au  falte  de 
la  grandeur,  Dieu  voulut  räunir  en  sa  personne  toute  la  perfection 
de  son  seze,  c'est-&-dire  la  souveraine  et  virginale  pudeur ,  avec  la 
f^conditö,  qui  est  portäe  jusqu'i  la  faire  märe  de  Dieu;  il  lui  in- 
spira  aussi  la  plus  parfaite  et  la  plus  profonde  bumilitä  *.  J6sus-€brist 
dit  qu'il  est  digne  de  creance  dans  le  tämoignage  qu'il  se  rend  k  luir 
mdme ,  k  cause  qu'il  n'y  recbercbe  que  la  gloire  de  son  Päre  ^ :  nous 
IK>uvons  appliquer  cette  parolei  la  sainte  Vierge,  qui,  sans  tirer 
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ayantage  des  merveiUes  qoi  s'itoi^it  aocomidies  en  eDe,  ne  reoon« 
nolt  de  grandeur  qvCea  Dieu  qu'elle  glorifie :  A  eile  est  tranqwitfe 
de  joie,  ce  n'est  qu'en  Dieu  son  Sauveur :  si ,  plus  glorieuse  pit>pli6- 
tesse  que  eelle  d'Isaie,  qui  aussi,  selon  saint  J^me,  n^en  est 
qu'une  flgore  imparfaite,  eile  voit  que  toutes  les  iiices  fütnres  la 
publieront  bienheureuse,  c'est  k  cause  qu'il  aplu  k  Dteuderegarder 
la  bassesse  de  sa  servante  ^  :  il  semble  qu'elle  n'ose  dire  qo^dle  est 
vierge  et  mbre  tout  ensemble ;  et  eile  n'exprime  un  si  grand  doa 
qu'en  dlsant  que  celui  qui  seul  est  puissant  lui  a  fait  de  grandes 
choses,  et  qu'il  a  youlu  exeroer  la  toute-puissanoe  de  son  bras  '.  Au 
surplus ,  p«rs(Hine  u^ignore  qu'entradant  parier  tout  le  monde  de 
son  fils,  eile  garde  un  perp6tuel  silence ,  sans  dire  ce  qu'elle  en  sa- 
Toit,  ni  la  maniöre  dont  11  lui  ayoit  ötö  donnö :  de  sorte  que  la  plus 
excellente  de  toutes  les  crtetures  ötoit  en  mdme  temps  la  plus 
bumble,  et  edle  qui  sedistinguoit  lemoinsdu  commundes  tomnes. 
On  yoit  donc  la  ccmyenance  manifeste  de  tout  le  myst^,  rien 
n'^tant  plus  propre  k  une  vierge  que  le  silmee  et  Thuinilitä. 

Que  ce  soit  donc  Ui  le  glorieux  titre  du  Messie,  d-^xe  fils  d'une 
yierge :  qu'il  soit  seul  caract6ris^  par  ce  beau  nom.  Songeons  qu'ila 
trouvö  au-dessous  de  lui,  m6me  la  saintet^  nuptiale;  pulsquil 
n'a  voultt  lui  donner  aucune  part*^  sa  naissance  :  purifions  notre 
consdence  de  tous  les  d^sirs  charoels  :  quand  il  nous  faodra  par- 
ticiper  k  cetto  chair  virginale,  songeons  k  la  puretö  de  la  viaige 
qui  le  re^ut  dans  son  sein  :  bonorons  ensemble,  avecla  distinction 
convenable,  le  flis  de  la  vierge  etla  m^re  vierge ',  puisque  le  fils  de 
la  yierge  est  le  fils  de  Dieu,  et  que  la  mire  yierge  est  m^rede  Dieu; 
reconnoissons  dans  ces  deux  mots,  mire  vierge ,  et  fiU  de  la  vierge, 
la  plus  belle  relation  qui  puisse  jamais  Mre  c(msue:  adorons  Iteus- 
Christ  comme  vrai  Dieu  \  mais  confessons  k  la  fois  que  ce  qui  ale 
idus  approch^  de  lui  est  celle  qu'en  se  faisant  homme  il  a  daign6 
choisir  pour  ötre  sa  m^re. 

Je  pourrois  m'ouvrir  encore  id  une  nouvdle  et  longue  earrifare, 
491  je  voulois  rechercber  avecles saints  Pires  les  causes derobscuritö 
de  quelques  propböües.  Saint  Pierre  nous  dit ,  dans  sa  seeonde 
^pttre,  que  noue  n*ae(m$  rien  de  plus  ferme  que  le  disetmrepraphSHque; 
^  que  nous  devons  y  6tre  aUentifs  comme  d  un  flambeau  qui  reluU 
dans  un  lieu  obseur  et  Unihreux  *.  G'est  donc  un  flambeau,  mais  qui 
rduit  dans  un  lieu  obseur,  dont  Une  dissipepas  toutes  les  tönän^es. 
Si  tout  ätoit  obseur  dans  les  propböties^  nous  marcfaaions  ccmmie  k 
tttons  dans  une  nuit  profonde,  en  danger  de  nous  beurter  k  cbaque 
pas ,  et  Sans  jamais  pouvoir  nous  convaincre  :  mais  aussi ,  si  tout  y 
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6toit  ehdr,  nous  croirions  6tre«dans  la  patrie  et  dans  la  pleine  lu- 
miöre  de  la  y6rit6 ,  satis  reconnotfre  le  besoin  que  nous  avons  d'6tre 
guidäs,  d'6tre  instruits,  d'6tre  6clair^  dans  rintörieur  par  le  Saint- 
Esprit ,  et  au  dehors  par  Tautoritö  de  PEgHse.  Je  pourrois  encoreme 
jeter  dans  une  plus  haute  contemplation  sur  le  tissudes  Ecritures 
que  Dieu  a  voulu  composer  exprös  d'obscurit6  et  de  lumi^re ;  afin , 
conune  dit  saint  Augustin ,  de  rassasier  notre  inteUigence  par  la  lu-  ' 
miöre  manifeste,  et  de  mettre  notre  foi  ä  l'^preuye  par  les  endroits 
obscurs.  En  un  mot ,  il  a  voulu  qu'on  ait  pu  faire  k  TEglise  de  mau- 
vais  procös  -,  mais  il  a  youIu  aussi  que  les  humbles  enfants  de  TEglise 
y  pussent  assez  ais6ment  trouver  des  principes  pour  les  ddcider  :  et 
s'il  reste,  comme  11  en  reste  beaucoup ,  des  endroits  imp6nötrables , 
ou  k  quelques-uns  de  nous ,  ou  k  nous  tous  dans  cette  vie,  le  mdme 
Saint  Augustin  nous  console ,  en  nous  disant  que ,  soit  dans  les  lieuK 
obscurs,  soit  dans  les  lieux  clairs,  l^riture  contient  toujours  les 
mdmes  y6rit6s ,  qu^on  est  bien  aise  d'avoir  k  chercher ,  pour  les  mieux 
goüter  quand  on  les  trouye :  et  oü  Tonne  trouye  rien ,  on  demeure 
aussi  content  de  son  ignorance  que  de  son  savoir ;  puisqu'aprte  tout 
il  est  aussi  beau  de*youloir  bien  ignorer  ce  que  Dieu  nous  Cache, 
que  d'entendre  et  de  contempler  ce  qu'U  nous  döcouvre.  Harchons 
donc  dans  les  Ecritures  en  toute  humilit6  et  tremblement :  et  pour 
ne  chopper  jamais,  ne  soyons  pas  plus  sages  ni  plus  savants  qu'il 
ne  faut;  mais  tenons*nous  chacun  renferm^  dans  les  bomes  qui 
nous  sont  donnies. 

Je  prie  Dieu  qu'il  yous  conserve  la  sant6,  et  vous  donne  tout  le 
repos  que  peut  souhaiter  un  homme  de  l»en. 

Signi  f  J.  B£i«iGira ,  ivÄque  de  Meaux. 

▲  Parif ,  le  0  de  noTemlbre  i70t« 


EXPUCATION  UTTfiRALE  DU  PSAÜME  XXI, 

SUH  LA  PASSION  ET  LE  d£LAISSEMENT  DE  NOTRE-SEIGNEUR. 


S  L  Remarques  prdliminalres ,  oA  ron  präsoppose  quelques  v^ritds  constantes. 

Pour  conduire  les  plus  ignorants  et  les  plus  simples,  pounru  seu- 
lement  qu'ils  soient  attentifs  k  la  parfiedte  inteUigence  de  ce  diyin 
psaume  et  de  toute  la  prophitie  quMl  renferme,  je  remarquerai  ayant 
toutes  choses  quelques  y6rit6s  qui  y  pröpareront  les  yoies. 

La  premiire ,  que  ce  psaume  est  constamment  de  Dayid ,  puisque 
de  tout  temps  et  dans  tous  les  textes ,  et  dans  Fhöbreu  comme  dans  les 
Septante ,  il  est  toujours  inüt\ü&  Caniique  de  Damdf 
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La  seconde  pr6suppo8ition,  c'est  qu'il^est  familier  aux  pn^hiteff 
de  parier  en  la  personne  de  celm  dont  ils  annoncent  les  ^vön^nento, 
et  principalement  de  Jäsus-Christ  •,  et  c'est  pourquoi  cet  eunuque, 
si  attachö  ä  la  lecture  des  saints  liyres ,  lorsqu'il  trouve  ces  mots 

dans  Isaie  :  //  a  616  conduit  d  la  mori  camme  une  brebis ei  ü  n'a 

pas  ouvert  la  bauche  :  la  premi^re  pensto  qui  lui  yient ,  c'est  de  de- 
mander  k  son  interpröte  :  Je  vaus  prie ,  eit-ce  de  lui-^mime  que  parle 
leproph6te  ,cude  quelque  auire  ^  ? 

La  troisiöme  pr6supposition ,  c'est  qu'il  appartient  k  David  plus  qu*jb 
tout  autre  de  parier  au  nom  de  Jteus-Christ ,  parce  qu'il  en  est  1& 
pire,  la  Ggure  et  le  proph^te. 

C'est  k  peu  prös  le  raisonnement  que  fait  Tapötre  saint  Pierre, 
lorsque,  trouvant  dans  le  psaume  xv  ces  mots  prononc6s  en  pre- 
miäre  personne  :  Javois  toujours  Dieupr6$eni  d  mes  yeux ,  parce  qu'ü 
est  d  ma  droite  pour  me  proUger.  f^aus  ne  laisserez  pas  mon  äme  dan$ 
l'enfer,  ei  vom  ne  permeiirez  pas  que  votre  saini  6prouve  la  camgh- 
ium :  vaus  m'avez  monir6  le  chemin  ei  k  reiour  d  la  vie ;  aprös  aToir 
observä  que  cette  incorruptibilit6  et  cette  resurrection  ne  convien- 
nent  pas  k  David ,  il  conclut  que  Dacid  6iani  pttpheie ,  ei  Dieu  hi 
ayanipromis  d*6iabl%r  quelqu'un  de  son  sang  sur  son  iröne,  a  parli 
dans  sa  pr6voyance  de  la  r6surrecium  de  J6sus-Chrisi  *. 

La  quatriöme  pr^supposition ,  et  la  plus  importante  de  toutes ,  est 
que  nous  avons  une  raison  particuliire  d'attribuer  ce  psaume  k  J6- 
sus-Christ,  parce  que  lui-m6me  ^tant  jila  croix,  se  Fest  appliquö^ 
Qui  ne  respecteroit  un  tel  interprdte,  qui,  arros^de  son  sang,  atta- 
ch6  k  la  croix ,  d^hir6  de  plaies,  et  au  milieu  de  ses  tourments  les 
plus  cruels,  pendant  qu'il  accomplit  la  prophätie,  se  Fapplique,  en 
disant  lui-mdme  :  Mon  Dieu !  mon  Dieu  l  pourquoi  tn^avez-vaus  d6~ 
laiss6  ? 

II  est  vrai  qu'il  ne  r6p6te  que  ces  premiires  paroles ;  mais  nous 
.yerrons  bientöt  qu'ille  fait  ainsi  k  cause  que,  sous  le  seul  d^laisse- 
ment ,  toutes  les  autres  cireonstances  de  sa  passion  sont  renferm6es^ 
et  i  la  fois  tous  les  glorieux  efiets  de  sa  mort. 

S  n.  On  met  aux  fiddes  la  olef  de  la  proph^Ue  ä  la  main. 

Pappelle  la  clef  et  le  d^nouement  de  la  prophötie ,  les  versets  qui 
isaract^risent  Jteus-Christ  cruciG6 :  tels  que  sont  ceux-ci,  17, 18  et 
19.  Ils  oni  perc6  mes  mains  ei  mes  pieds :  on  compieroii  ious  mes  os ; 
et  encore  :  Ils  oni  pariag6  jnes  viiemenis ,  ei  oni  jei6  le  sori  sur  ma 
robe.  Pappelle  ces  trois  versets  la  clef  de  la  proph^tie,  parce  que 
tout  le  reste  qui  suit  s'y  rapporte ,  et  en  fait  le  singulier  et  le  mer- 

jid.,  Tni.  28,  so,  s^ ;  li.,  Lm.  T.  —  «  JcL,  n.  IMl.  ^  •  MMk.,  mxtn.  4«. 


DU  PSAUME  XXI.  605 

Teüleux :  n*y  ayant  rien  de  plus  surprenant  que  de  voir  celui  qui  a 
dit  qu'il  ^toit  crucifi6 ,  et  qiü  a  marquö  dans  le  partage  de  ses  ha- 
bits  les  circonstances.pröcises  de  son  crucifiement,  dire  apr^s  qu'il 
annoncera  le  nom  de  Dieu  k  ses  frires ,  et  qu'il  convertira  ä  la  foi^ 
noD-seuIemeiit  un  grand  nombre  de  Juifs,  mais  encore  tous  les  gen- 
tils ,  Selon  les  termes  exprbs  de  la  proph^tie. 

Voici  done  ce  que  j'appelle  le  d^nouemen  t  de  cet  oracIe  prophöUque. 
Le  dÜaUU  de  ce  psaume  est  pouss6  jusqu'i  la  mort  de  la  croix  : 
les  soldats  qui  Fy  avoient  attach^  et  qui  le  gardoient  ont  suivi  leur 
proie :  comme  ils  Tavoient  d^pouill6  pour  le  mettre  en  croix ,  11  re- 
gardoient  aussi  ses  habits  comme  6tant  k  eux  :  ils  les  partagent,  ils 
les  jouent;  c'est  \k  une  circonstance  de  son  crueifiement :  on  Yoit 
aprte  qu'il  ressuscite ,  puisqu'il  raconte  le  nom  de  Dieu  k  ses  frires ; 
et  la  conversion  des  gentils  est  la  suite  heureuse  et  prochaine  de  tous 
ces  grands  övönements.  Tout  homme  od  ces  caractires  ne  se  trou-* 
vent  pas,  n'estpasle  d^laissö  que  nous  cherchons. 

Je  pourröis  encore  ajouter  que  ce  qui  pr6c6de  est  comme  un  pr^ 
paratoire  k  ces  deux  versets  5  parce  que  c'est  U  que  le  prophite  en 
yeut  venir ,  comme  au  demier  effet  du  d^Iaissement. 

Voili  donc  ce  que  j'appelle  la^clef  et  le  d^nouement  de  la  proph6- 
tie ;  parce  que  c'est  un  caractöre  particulier  qui  est  relatif  k  tout  le 
reste ,  et  qui  d^termine  tout  le  psaume  k  J6sus-Christ  seul. 

S  UI.  On  va  aa-devant  de  quelques  obJecUouB. 

Ces  fondements  prteuppos^ ,  j'entrerois  d'abord  dans  Texplica- 
tion  de  la  proph^tie ,  si  ce  n'^toit  que  je  trouve  plus  k  propos  de 
faire  connottre  auparavant  les  absurdit^ ,  tant  des  Juifs  que  des 
critiques  judaisants ;  afin  qu'6tant  rejet6es,  notre  explication  coule 
d'elle-m£me  naturellement ,  et  sans  6tre  interrompue  d'aucune  dis- 
pute, n  faut  donc  voir  en  peu  de  mots  comment  ils  mettent  leur  es- 
prit  k  la  torture  pour  61uder  une  prMiction  sl  Evidente. 

Selon  euz,  percer  les  mains  et  les  pieds  n'est  autre  chose  qu'une 
m6taphore ,  qui  signifie  dötruire  les  forces.  Mais  qui  jamais  a  us6  de 
cette  figure  ?  outre  que  le  reste  n*y  convient  pas ,  et  que  le  d6nom- 
brement  des  os  caus^  par  la  Suspension  de  tout  le  corps  n'appartient 
qu'au  crueifiement  vöritable-,  en  un  mot,  le  discours  n'a  rien  de 
suivi,  si  Fon  n'y  entend  la  croiz.  Pourquoi  donc  chercher  des  all6- 
gories ,  lorsqu'on  trouve  en  J^us-Christ  un  sens  litt^ral  si  pr(Q)re 
et  si  suivi  7 

Aussi  les  Juifs ,  et  ceux  qui  les  suivent ,  n'ont  pu  s'y  arröter  \  et  il 
a  fallu  en  venir  k  Falt^ration  du  texte  pour  du  moins  le  rendre  dou- 
teux.  Cette  altöration  consiste  en  ce  que,  par  le  retranchement  d*ua 
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petit  trait  dans  une  lettre,  au  lieu  de  lire,  il$  ontpercS,  earu,  ib 
veulent  lire,  eaari  :  comme  un  lion ,  mes  mains  et  mespieds.  Hais  pre- 
mtörement,  la  raison  s'y  oppose  :  car  que  veulent  dire  ces  mots  : 
Camme  un  lion ,  mes  mains  ei  mes  pieds  P  et  quand  il  faudroit  suppig 
qu'ils  les  ont  mordus  et  d^hir^s,  le  bon  sens  ne  permettroit  pas 
d'introduire  ici  un  lion.  La  comparaison  du  lion  avoit  däji  eu  tout 
son  effet  dans  ces  paroles  du  verset  14  :  Ib  ont  ouoert  kur  gueule 
sur  moi ,  comme  un  lion  ravisseur  et  mgissant. 

YoiUi  un  vrai  lion  avec  ses  caract&res  naturels ,  qui  s'attaque  k 
toute  la  personne.  Pourquoi  le  faire  revenir  encore  une  fois ,  poor 
ne  s'en  prendre  qu'aux  mains  et  aux  pieds  ?  Mais  laisson»-lä  le  rai- 
sonnement,  puisque  nousavons  pour  nous  les  faits  positifs. 

Plusieurs  si6cles  avant  J6sus-Christ ,  les  Septante  ont  traduit  tout 
simplement :  fls  ontperci,  etc.  Etoit-ce  pour  favoriser  les  chr^ens, 
ou  pour  suivre  la  y^ritö  du  tezte  qu'ils  avoient  devant  les  yeux  ?  Di- 
sons  plus ,  Saint  Justin ,  martyr,  oppose  aux  Juifs  ce  verset :  Ib  <nU 
perci  mes  mains  et  mes  pieds  :  et  quoiqu'il  ait  accoutumö  de  leur 
reprocher  leurs  alt^rations ,  il  ne  leur  en  dit  mot  en  ce  lieu  \  marque 
certaine  que  de  son  temps ,  c'est-i-dire  au  second  sitele ,  eile  n'avdt 
pas  6t6  encore  faite ,  et  que  les  Juifs  lisoient  comme  nous ,  et  comme 
ont  lu  les  Septante.  J'en  dis  autant  dfes  saints  Päres  qui  ont  öcrit  apcte 
lui :  et  AquÜa  mdme ,  ce  Juif  perfide ,  qui  a  fait  sa  traduction  ex- 
pressöment  pour  contredire  les  chr^tiens ,  a  toumö ,  non  pas  eomm» 
im  lion ,  mais  ib  ont  dSskonorö  mes  mains  et  mes  pieds,  ce  qui  pr6sup- 
pose  qu'il  a  lu  comme  les  Septante.  Hais  il  n'y  a  aucun  sens  dans  ces 
paroles  :  Ils  ont  deshonori  mes  mains  et  mes  pieds,  si  ce  n^est  qu'on 
veuUle  dire  que  dishonorer  les  mains  et  ks  pieds ,  c'est  y  faire  une 
plaiehonteuse,  teile  qu'on  la  voit  A  la  croix,  qui  est  le  plusignomi- 
nieux  de  tous  les  supplices.  Enfin,  les  Juifs  n'ont  os6  nier  que  la  lesoQ 
caru  ne  f üt  bonne  et  ancienne  :  ils  se  contentent  de  laisser  la  chose 
ambigue,  sans  vouloir  songer  qu'entre  deux  textes  il  faudroit  se  d6ter- 
miner.i  cdui  qui  a  un  sens  naturel,  comme  caru,  par  pröföreocei 
celui  qui  n'en  a  aucun ,  comme  caari,  ainsi  qu'il  a  6t6  dit. 

Xon^luons  donc  que  la  traduction  Us  ont  perc4,ete,y  est  la  seule 
qui  peut  6tre  soufferte ;  la  seule  aussi  qui  a  6t6  faite  de  bonne  foi  par 
les  Septante ,  si  longtemps  avant  la  naissance  du  christianisme ,  et 
sans  aucune  Prävention ,  et  la  seule  qui  se  trouve  avöir  un  sens  litttod 
et  un  manifeste  accomplissement  -,  au  lieu  qu'on  ne  sait  qu'imaginer 
pour  Taccommoder  k  David :  mais  quand  on  en  aura  trouv6  le  moyen^ 
on  n'aura  pas  pour  cela  öludö  la  propb^tie^  et  ce  que  disent  les  ju- 
daisants  sur  le  partage  des  babits  est  encore  plus  visiblement  absurde. 

Tbtodorede>fa^ueste,  un  bör^tique  du  quatri^me  siöde,  dludoit 
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cette  proph^tie,  comme  il  faisoit  toutes  les  autres,  et  disoit  que  ce 
malheur  ötoit  arriYÖ  ä  David,  lorsqu'Absalom  entra  dans  sa  maison , 
la  piUa,  et  se  saisit  de  ses  vötements.  Je  ne  dirai  pas  qu'il  fit  hoireur 
au  pape  VigQe,  et  aux  P6res  du  cinqui^me  concile :  je  ne  m'attache- 
rai  qu'au  ridicule  qui  saute  aux  yeux  dans  cette  Interpretation  ^  car 
aussi  dans  le  pillage  universel  d'une  maison ,  n'a-t-on  k  considärer 
que  les  habits  enlevte  ?  Mais  quel  besoin  en  ce  cas  de  distinguer  les 
habits  qu'on  partage  d'avec  la  robe  qu'on  jette  au  sort  sans  la  parta- 
ger,  k  cause  qfx'elle  6toit  $an$  couture ,  et  depuis  le  haut  jwqu'en  bas  de 
mhne  iiesu  ^  ?  On  voit  bien  que  cet  endroit  de  la  proph^tie  n'a  aucun 
rapporti  David, et  qu'elle.ne  peut  convenir  qu'ä  J^us-Christ  notre 
Sauveur. 

C'est  donc  avec  raison  que  nous  en  avons  donnä  pour  clef  ou  pour 
dönouement  les  versets  17, 18  et  19,  que  nous  venons  de  röciter ; 
poisque  d'un  cöt6  il  est  visU>le  qu'ils  ne  conviennent  qu'k  l^us- 
Cbrist,  et  que  de  Fautre  ils  y  attirent  tout  le  reste,  ainsi  qu'on  a  pu 
voir. 

Mais  quand  on  auroit  d^tournö  un  sens  si  clair  k  un  autre  qu'ä 
J6sus-Ghrist,  il  Xaudra  encore  venir  &  la  conversion  des  gentils,  qui 
nepeutötre  ignorte,  ni  d^uis6e  ou  dissimul6e,  quand  eile  arrive; 
ä  cause  qu'en  la  niant,  on  auroit  Tunivers  entier  pour  jt6moin 
contre  soi. 

On  peut  donc  aisäment  trpuver  quelque  particularit6  de  la  vie  de 
David  oü  il  se  plaindroit  d'ötre  däaissö,  comme  lorsque,  poursuivi 
par  Saül  dans  toute  la  terre  d'Israel,  il  se  voyoit  k  chaque  moment 
en  ^tat  d'dtre  livr^  entre  les  mains  d'un  si  puissant  et  si  implacable 
comemi  ^  ou  lorsqu'il  füt  ohlig^  de  prendre  la  fuite  devant  son  Als 
Absalom ,  qui  n'oublioit  rien  pour  Foutrager.  On  peut  aussi  trouver 
des  endroits  oü  il  sera  cbai^ö  d'opprobres  par  des  personnes  m6^ 
prisables,  tdles  que  füt  un  S^md,  qui  m6me  lui  jeta  des  pierres, 
tant  il  f ut  empörte  et  violent.  Quand  donc  on  aura  trouv6  toutes  c^ 
cihoses,  et  qu'on  voudra  supposer  que  David  les  aura  enflöes  et 
exagör^es  dans  son  discours ;  si  Ton  ne  trouve  des  faits  positifs  teb 
que  celui  des  mains  et  des  pieds  perc^s ,  des  habits  jou6s  et  partag^s, 
et,  ce  qui  est  encore  plus  Evident,  celui  de  la  gentilitö  convertie, 
Ton  n'aura  pas  ddcouvert  le  dilam6  que  nous  cberchons.  Mais  il 
Mramaintenant  aisö  de  le  döcouvrir  par  la  seule  lecture  du  psaume 
dont  nous  allons  repräsenter  la  traduction  :  nous  ne  laisserons  pas 
d'y  igouter  une  explication ,  mais  si  pr^cise  et  si  litt^rale ,  qu'il  n'y 
restera  pas  le  moindre  embarras. 
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Siv. 
TRADUGTION  DU  PSAUME  XXI, 

SELON  L'H^BREU  ET  LES  SEPTANTE. 


TIUDUCTION    SELON    SAINT    j£r6hE  ,     SOR 

l'h^breh. 

1.  Gantiqae  de  David  :  aa  vainqueur  , 
victori  :  d'aatres  tradulsent  aa  chantre , 
praeeniori ,  au  maltre  du  choBur ,  au  mo- 
d^rateur  da  chant  :  pour  le  cerf  ou  poar 
la  biche  da  matin  (sur  le  ton  d*an  air 
eonna ,  qui  commen^it  en  cette  sorte ). 


2.  Hon  Dien ,  mon  DIeu !  pourquoi  m'a- 
Tei-Yous  d^lalss^P  La  yolx  de  mon  rugls- 
sement  est  bien  ^lolgn^e  de  mon  salut  ( la 
Toix  de  mon  ruglssement  ne  sufflt  pas 
pour  empöcher  que  mon  salat  ne  s'ö- 
loigne ). 

3.  Mon  Dieu ,  Je  crierai  pendant  le  Joar ; 
et  Tous  ne  m'^outerez  point :  et  la  nuit 
je  ne  gardenü  pas  le  silence. 

4.  Et  Yoas,  ö  Saint,  qal  habltes  (au 
mlllea  de  noas ) ,  et  qui  dtes  la  louange 
d'Israöl  ( qui  en  faites  le  perp^tuel  suJet) : 

5.  Nos  p^res  se  sont  confl^  en  vous; 
Us  s'y  Bont  confl^,  et  vous  les  avez  sau- 

6.  Hs  ont  poass^  leurs  cris  jusqu'ä  yous, 
et  lls  ont  eti  sauv^s  :  ils  ont  mis  en  toos 
leur  conflance,  et  lis  n'ont  polnt  M  con- 
fondus. 

7.  Mais  pour  moi,  je  suis  un  ver  de 
terre ,  et  non  pas  un  homme ,  l'opprobre 
des  hommes ,  et  le  m^prls  ( ou  le  rebut ) 
da  peuple. 

8.  TouB  ceux  qal  me  yolent  se  moquent 
de  mol  ayec  Insulte  :  lls  remaent  leurs 
löTtes  ( par  un  ris  moqueur ) ;  ils  branlent 
la  täte  ( d'une  maniöre  insaltante ). 

9.  II  a  eu  recours  au  Seigneur ;  qu'll  le 
aauYe,  qu'il  le  d^livre,  puisqu'il  l'aime. 

10.  Vous  6tes  n&nmoins  mon  d^fen- 
seur ,  d^  le  ventre  de  ma  mire ;  ma  con- 
flance  dte  le  temps  que  J'en  suqois  la  ma- 
meile. 

11.  ( En  sortant)  du  sein  de  ma  m^re , 
J*al  M  JeUS  entre  yos  bras;  yous  £tes  mon 
Dieu  dös  le  Yentre  de  ma  möre. 

12.  Ne  YOUS  ^olgnei  pas  de  moi ,  maln- 


TRADUGTION    SELON    LES  SIPTANTB  ET   LA 

YULGATE. 

1.  Psaume  de  David  ,  A  la  fin ,  in  finemt 
les  Pöres  entendent  au  Christ ,  qui  est  la 
flu  de  la  lol :  pour  la  r^ptlon  du  matln, 
pro  suicepHone  matuHnd  ( soit  que  ce  soit 
une  offrande  pour  implorer  d^  le  matin 
le  secours  divin ,  comme  l'entend  le  chal- 
daique ;  ou  quelque  autre  chose »  qnl  ne 
soit  point  venu  A  notre  connoissanee  )• 

2.  0  Dieu ,  mon  Dieu !  regardes-moi : 
pourquoi  m'avefe-YOUs  däalssti?  las  paroles 
de  mes  p^ches  sont  bleu  tiolgnto  de  mon 
salut. 


3.  Mon  Dieu ,  Je  crierai  pendant  le  Jour : 
et  YOUS  ne  m'öcouteres  pas,  et  (je  crie- 
rai encore )  pendant  la  nult ,  et  ce  n'est 
point  A  moi  une  folle. 

4.  Mais  YOUS  habitez  dans  le  sanctnaife, 
vous  qui  ötes  la  louange  d'Israä. 

5.  Nos  pöres  ont  esp^r6  en  yous  ;  Ib  | 
ont  esp^rö ,  et  yous  les  aYCs  dälYrds. 

6.  Ils  ont  pouss^  leurs  cris  josqn'A  toos, 
et  lls  ont  eii  sauv^  :  ils  ont  mis  en  vous 
leur  conflance ,  et  lls  n'ont  polnt  M  eoo- 
fondus. 

7.  Mais  pour  moi  je  suis  un  ver  de  terre, 
et  non  pas  un  homme ,  Topprobre  des 
hommes ,  et  le  m^prls  ( ou  le  rebot )  da 
peuple. 

8.  Tons  ceux  qui  me  Yolent  se  moqoent 
de  moi  aYec  Insulte  :  Us  ont  IkU  sortlr 
de  leurs  lövres  (des paroles  outrageantes), 
et  ils  ont  branlö  la  töte  ( d'une  manlä« 
insultante ). 

9.  11  a  esp^^  au  Selgneor  s  qu'll  Tar- 
rache  de  nos  malus,  qu'll  le  sanve,  poia- 
qn'U  l'aime. 

10.  G'est  YOUS  n^anmoins  qui  m'vm 
tir^du  ventre  de  ma  möre :  Youaötes  mon 
esp^ranoe  dto  le  temps  que  je  su^is  sa 
mamelle. 

11.  ( En  sortant)  de  son  sein ,  J'ai  M 
jet^  entre  vos  bras  :  yous  6tes  mon  Dieo, 
dte  que  je  suis  sorti  de  ses  entraiUes. 

12.  Ne  m'abandonnez  pas,  paroeqoe  I'a^ 
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tenant  que  la  tribulatiOQ  ( la  grande  af- 
fliction )  approche,  et  que  Je  n'aiaucun 
secours. 

13.  De  Jeanes  taureaux  m'ont  envi- 
ronnö ;  des  taureaux  gras  tn'ont  assi^ö. 

14.  Ils  ont  ouvert  leur  gueule  sur  moi , 
'  comme  uu  lion  ravisseur  et  rugissant. 

15.  J'ai  ^t^  ^panch^  comme  de  l'eau  , 
et  tous  mes  os  ont  M  s^pares  («les  ujis  des 
autres]  :  mon  cceur  est  devenu  comme 
iine  cire  fondue  au  milieu  de  mes  en- 
tralHes. 

16.  Ma  force  s'est  dessäch^e  comme  un 
tot  de  pot  cassä ;  et  ma  langue  s'est  atr 
tachöe  ä  mon  palais ;  et  yous  m'avez  r^ 
duit  ä  la  poussiere  de  la  mort. 

17.  Des  veneurs  m'ont  entour^  :  le  con- 
ßell  des  m^hants  m'a  assi^e  :  ils  ont 
percö  mes  mainfi  et  mes  pleds, 

18.  On  compterolt  tous  mes  os  ( de  mot 
ä  mot,  j'al  comptä  tous  mes  os) :  voilii 
ce  qu*ils  ont  vu  en  moi ,  lorsqu'ils  m'ont 
regard^. 

19.  HS  ont  partag6  mes  vötements  entre 
eux ;  et  ils  ont  jetö  le  sort  sur  ma  robe. 

20.  Hais  TOUS,  Seigneur ,  ne  voub  ^oi- 
gaei  pas  :  tous  qul  ötes  ma  force ,  li&tez- 
Tous  de  renir  k  mon  secours. 

21.  Urei  mon  Arne  de  Täpte  (d'nne 
mort  Yiolente) ;  et  mon  unlque  de  la  main 
du  chien. 

22.  SauTex-mol  de  la  gnenle  du  lion ;  et 
exances-moi  contre  les  eoroes  de  la  11- 
corne. 

23.  Je  raconterai  votre  nom  k  mes  fröres : 
Je  TOUS  lonerai  au  milieu  de  TEgUse. 

24.  Louez  le  Seigneur ,  yous  qui  le  cral- 
gnez  :  gloriflez-le,  races  de  Jacob ,  partout 
oü  YOUS  ötes  ^tendues :  craignez-le,  yous 
tous  qul  composez  la  posU^rtt^  dlsrael. 

25.  Parce  qu'il  n'a  point  d^daignö  ni  re^ 
"but^  la  modestie  du  pauYre  ( tfesl-dHlire, 
0on  hnmilit^,  son  humble  pridre) ,  et  qu'il 
ne  lui  a  point  cachö  sa  face,  et  qu'il  Ta 
exauc^  quand  Ü  crloit  ( quand  il  r^cla- 
moit  son  secours ). 

26.  Ha  louange  sera  doYant  yous  dans 
la  nombreuse  (ou  grande)  Eglise  (on  y 
publiera  la  louange  que  je  dois  k  yos  im- 
menses bont^ ) :  je  ren^l  met  Yoeux  en 
la  prösence  de  ceux  qui  craignent  Dieu. 

27.  Les  pauYres  ( seUm  Vhiibreu  de  mot 
6  mot,  ceux  qul  sont  doux  et  humbles  de 
ecBur,  mites,  patt|»«re()«mangeront,  et  se- 
Tont  rassasies :  ceux  qui  cherchent  le  Sei- 
gneur le  loueront ;  Yotre  coeur  Yivra  k  ]a- 
nuift. 


SEPT.  YVLG. 


flictlon  s'approche ,  et  que  je  n'ai  per- 
sonne qui  me  secoure. 

13.  Dejeunes  taureaux  m'ont  enYironnä; 
des  taureaux  gras  m'ont  assi^ge. 

14.  US  ont  ouYort  leur  gueule  sur  moi , 
comme  un  Ilon  ravisseur  et  rugissant. 

15.  J'ai  ^t^  öpanchö  conune  de  l'eau ,  et 
tous  mes  os  ont  ^te  s^par^s  ( les  uns  des 
autres)  :  mon  coeur  est  deYenu  conmie 
une  cire  fondue  au  milieu  de  mes  en- 
trailles. 

16.  Ma  force  s'est  dessäcbäe  comme  un 
tat  de  pot  cass^;  et  ma  langue  s'est  at- 
tachöe  k  mon  palais :  et  yous  m'aYez  con- 
duit  ä  la  poussiere  de  la  mort. 

17.  Un  grand  nombre  de  chiens  m'a  en- 
Yironn^  :  le  conseil  des  möchants  m'a  as- 
siegö :  ils  ont  perc^  mes  mains  et  mes  pieds. 

18.  Ils  ont  comptö  tous  mes  os  :  ils 
m'ont  considär^  et  regardö  attentlYcment. 


19.  Ils  ont  partagd  mes  Ydtements  entre 
eux  :  et  ils  ont  jetS  le  sort  sur  ma  robe. 

20.  Mals  YOUS ,  Seigneur ,  n'<&loignez  pas 
de  moi  Yotre  secours :  pourYoyez  ä  ma  dö> 
fense. 

21.  Tirez  mon  ftme  de  l'^p^  (d'une 
mort  Yiolente ) ;  et  mon  unlque  de  la  main 
du  chien. 

*  22.  SauYez-moi  de  la  gueule  du  lion ;  et 
sauYez  ma  foiblesse  des  comes  de  la  li- 
corne. 

23.  Je  raconterai  Yotre  nom  k  mes  fröres : 
je  YOUS  louerai  au  milieu  de  l'Eglise. 

24.  Louez  le  Seigneur ,  yous  qui  le  crai- 
gnez  :  gloriflez-le ,  races  de  Jacob ,  partout 
oü  YOUS  ötes  ^tendues  :  craigneis-le ,  yous 
tous  qui  composez  la  post^ritö  d'Israel. 

25.  Que  toute  la  race  d'Israel  le  cralgne : 
parce  qu'ii  n'a  pas  mäpris^  ni  dedaign^  la 
pritoe  du  pauYre ,  et  qu'il  n'a  point  dö> 
toum<&  de  moi  sa  fSsce ,  et  qu'il  m'a  ^ont6, 
pendant  que  je  le  r^clamois. 

26.  Ha  louange  sera  dOYant  yous  dans 
la  grande  Eglise :  je  rendrai  mes  yobux  en 
la  pr6sence  de  ceux  qui  craignent  Dieu. 


27.  Les  pauYres  mangeront ,  et  seront 
rassasi^  :  ceux  qul  recherchent  le  Sei- 
gneur ,  le  loueront ;  lenn  coeurs  YlYTont  ä 
Jamals. 
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28.  Toutes  les  extr^mlt^  de  ia  terra  se 
TegBoaviendront  da  Selgnear ,  et  se  con- 
Tertiront  &  lui ;  et  toutes  les  famllles  des 
gentlls  Tadoreront. 

29.  Parce  qve  le  r^e  appartient  an  Sei- 
gneur ;  et  il  domlnera  sur  les  geotlls. 

30.  Tbas  les  riches  de  la  terre  ( mot  ä 
mot ,  les  gras  de  la  terre)  ont  mangä  et 
ador^  devant  sa  face ;  tous  ceux  qul  se  r^ 
duisent  en  poussiöre  ( e'er^d-dtre  tous  ceux 
qal  sont  sujets  k  la  mort ,  en  un  mot  tous 
les  mortels) ,  fltehiront  le  genou  ( devant 
lul } ,  et  son  Arne  ne  vlvra  pas. 

31.  Sa  post^rlt^  le  senrlra  dans  la  race 
Buivante :  on  racontera  (ses  louanges)  au 
Seigneur  :  on  les  ci^Ubrera  dans  les  as- 
Bembl^es  solennelles  ( du  peuple  de  Dieu ). 

32.  üs  Ylendront,  et  ils  annonceront  sa 
Justice  au  peuple  qul  naitra,  etquMl  a 

ÜElit. 
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28.  Toutes  les  extr&nlt^  de  la  terre  se 
ressouYiendront  du  Seigneur,  et  se  con- 
vertiront  ä  lui ;  et  toutes  les  fiunllles  des 
gentlls  l'adoreront. 

29.  Parce  one  le  r^e  appartient  an 
Seigneur ;  et  u  domlnera  sur  les  gentlls. 

30.  Tons  les  riches  de  la  terre  ( mot  ä 
mot ,  les  gras  de  la  terre )  ont  mange  et 
adorö ;  tous  ceux  qui  descendent  dans  la 
terre  (tous  ceux  qui  descendent  dans  le 
tombeau,  e'etfrd^ire  tous  les  mortels  J 
tomberont  k  ses  pieds. 

31.  Et  mon  ftme  yivra  pour  lui :  et  ma 
postärit6.1e  servlra. 


32.  La  race  qui  doit  yenir  sera  annon- 
cöe  au  Seigneur  ( on  en  r^citera  la  con- 
Version  devant  lui ,  et  dans  TassembliSe  du 
peuple  Saint] ;  et  les  eieux  annonceront 
sa  Justice  au  peuple  qui  naitra ,  et  que  te 
Seigneur  a  fieiit  lul-möme. 


S  V.  Obeervations  lAir  les  textes. 

1.  Ceux  qui  seroient  surpris  des  diversitte  de  Fhöbreu  et  des  Sep- 
taute  peuyent  entendre  aisäment  que  les  Septante  auront  vu  des 
exemplaires  oü  il  y  aura  quelque  difförence,  et  mdme  quelque  chose 
d'ajoutö  par  maniöred'interpritation;  mais  que  ces  difKrences  ötant 
l^res ,  et  n'alt^rant  eu  aucune  sorte  le  sens,  on  les  a  laissö  passer, 
«aus  croire  y  devoir  apporter  beaucoup  d'attenüou. 

2.  On  doit  done  ici  observer  que  les  diversitäs  qu'on  a  lemarqu^ 
tant  dans  le  titre  que  dans  le  texte,  laissent ,  non-seulementlamtaie 
substance ,  mais  encore  les  mdmes  mots  essentiels ,  sans  qu^il  y  ait 
le  moindre  changement. 

3.  €e  qu'il  y  a  d'important  dans.le  titre ,  c'est  que  d'un  cöt6  on  y 
trouye  que  ce  psaume  est  un  cantique  et  un  psaume  de  David,  eanr 
iieum  David  ypsalmus  Z>atHcl^oommeilad6ji6tädit;etd'aulrepaft, 
que  le  reste  du  titre  n'est  d'aucune  cons6quence ,  et  n'a  rien  de 
clairnidecertain. 

4.  On  yerra  aussi  d'un  coup  d*GBil  que  ce  qu'il  y  a  d'essentid, 
c'est-i-dire'les  mains  et  les  pieds  perc^,  le  d^nombrement  des  os, 
les  habillemenU  partagös  ou  jouäs,  les  louanges  que  le  delaUid  jus- 
qu'k  la  mort  de  la  croix  doit  donner  k  Dieu  dans  rassembl6e  des 
fidöles  et  au  milieu  de  FEglise ,  et  la  oonverston  des  gentils ,  se 
trouvent  dement, ^dans  les  deux  textes, exprimfe  par  les  mteies 
termes. 

5.  liest  remarquable  que  Jäus*Ghrist  en  commencant  ce  psaume 
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k  la  croix,  Fa  prononc6  selon  Fhöbreu  \  il  n'a  pas  dit  ayec  les  Sep- 
•tante  :  0  Dieu,  man  Dieu  !  regßrdex-moi  :pourquo%  m'aveX'Vous  46^ 
iai$96?  mm  il  a  dit  simplement ,  selon  Thöbreu  :  M<m  Dieu,  mon 
Dieu  Ipourquoi  m'avex'vaus  delaissi?  Ce  qui  nous  donnera  lieu  de 
confonnerärhöbreu  toute  notre  explication,  comme  6tant  plus  net 
elt  plus  prteis,  saus  näanmoins  omettre  entiörement  les  Septante, 
dont  nous  donnerons  en  peu  de  mots  une  explication  k  part.  Nous 
allons  donc  commencer  par  Texplication  du  texte  h^breu  selon 
Saint  Järöme,  pour  le  suivre  sans  interruption  jusqu'i  la  fin. 

6.  Et  comme  nous  avons  prouv6,  par  la  conförence  des  textes, 
que  ce  psaume  se  rapporte  k  une  seule  et  m6me  personne,  nous 
f erons  aussi  voir  que  tout  regarde  naturdlement ,  litt6ralement  et 

uniquement  JösuM^hrist. 

* 

S  VI«  Explication  da  psaume  xxi ,  selon  salnt  J^röm^  et  sa  divlsion  en  deux  parüea. 

Charge  des  pöchös  du  monde,  J6sus- Christ)  qui  vouloit  nous 
.faire  sentir  que  ce  divin  psaume  ötoit  tout  k  lui,  depuis  le  premier 
mot  jusqu'äu  demier,  le  commenga  sur  la  croix  avec  un  grand  cri, 
.pour  nous  apprendre  k  le  continuer  dans  le  m6me  sens,  et,  pour 
ainsi  dire ,  sur  le  möme  ton ;  et  poussa  en  son  propre  nom  jusqu*au 
ciel,  qui  lui  paroissoit  implacable,  cette  plainte  :  Mon  Dieu,  mon 
Dieu !  paurquoi  m'aoex-^ous  dilaissi  ^P  • 

Les  6yang61istes  remarquent  expressöment  cette  yiolente  dameur, 
lorsqu'ils  disent :  qu'd  la  neuivüme  heure  Jime-^^irUt  s'icria  :  Mm 
Dieu ,  mon  Dieu  ^ !  et  le  reste  que  nous  yenons  de  r^citer.  Saint  Paul, 
dans  FEpltre  aux  H6breux ,  Joint  les  larmes  k  ces  cris ' :  et  si  i^sas  a 
pleur6  si  amörement  sur  la  ruine  procbaine  de  Jerusalem ,  s'il  a  pleurö 
Lazare  mort,  encore  qu'ilFall&t  ressuscit^,  on  doit  bien  croirequ'fl 
n'aura  pas  ipiurgai  ses  larmes  sur  la  croix ,  oü  il  d^oroit  les  ptehte 
et  les  misöres  du  genre  humain.  Ce  fut  donc  avec  un  grand  eri  et 
beaucaup  de  larmes  ^  qu'il  pronon^a  ces  paroles  :  Man  Dieu ,  man 
Dieu*,paurquai  m'avex'pou»  düai$$4  *? 

Ces  mots  contenoient  aussi  en  abr^  tout  Tessentiel  de  son  sup- 
]dice  dans  le  personnage  qu'il  faisoit  alors  de  pöcheur  \  puisque  la 
propre  punition  du  pächeur ,  c'est  d'ötre  d61aiss6  de  Dieu ,  qu'il  a 
quittö  le  Premier,  pour  6tre  liyr6  k  ses  ennemis  et  k  soi*mdme.  Or, 
pour  entendre  oomment  Jteus^hrist,  qui  6toit  la  saintetö  m6me,  a 
pu  deyenir  p6cheur,  U  faut  se  souvenir  avant  toutes  dioses  qu'il  ne 
Test  pas  devenu  par  une  saüite  ficüon,  mais  selon  la  y^ritö  de  cette 
parole  :  Dieu  a  mis  mr  lui  Piniquüe  de  nau$  taus^ ;  eteneore :  Il  a 

t  Jfollil.,  xxm.  4e.  —  s  Marc,  xt.  S4.  —  i  Beb.,  y.  y.  ~  4  JM.  —  f  MmUL,  xxm.  i$; 
Marc»,  vr,  u,  —  « Is^  i>iii.  6. 
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. forte nospichis da/M  son  corps  $ur  le  bois  de  la  crotx,  a^  gue  morts 
au  piche,  nous  vivions  d  la  justice.^;  et  encore  :  Celui  qui  n*a  pas 
connu  le  pöcki,  Dieu  l'a  fait  peehe  pour  fum$ ,  afin  que  naw  fuisians 
faüs  en  lui  justice  de  Dieu  '. 

Quiconque  se  rend  caution,  se  rend  vöritablement  döbiteor :  J^sus- 
Christ  s'est  Obligo  i  nous  acquitter  envers  la  justice  de  Dien,  en  sorte 
qu'aucuns  pech6s  ne  seront  remis,  que  ceux  dont  ü  aura  poii6  la 
peine ;  niaueuns  pteheurs räconcili^,  sinon  ceux  pour  qui  ü  aura, 
non-seulement  r6pondu ,  mais  encore  payö  la  dette  en  toute  rigaeur 
de  justice.  Ainsi  ila  exprim6  tout  le  fond  de  son  supplioe,  quand  il 
a  cri6  avec  tant  de  force  :  Pourquoi  m'aDez-wms  dehUssS  P  et  ces  pa- 
roles  emportent  qu'il  va  6tre  Iivr6  k  ses  ennemis  et  k  soi-mteie.  II 
est  d^biteur,  il  est  tenu  de  tous  les  p6ch^s  du  monde ;  il  est  pdcj^eur 
en  ce  sens  trös-v^ritable :  tous  tes  p6chäs  des  hommes  sont  les  si^is; 
il  est  victime  pour  le  fMh6 ;  tout  pänöträ  de  ptehö,  p6cbä  lui-m£me 
pour  ainsi  dire.  Dieu  ne  yoit  plus  en  lui  que  le  p6chö,  dont  il  s'est 
entiörement  revfitu  \  il  ne  peut  plus  le  regarder  que  de  Toeil  d'un  exac- 
teur  rigoureux,  qui,  selon  Tordre  de  la  justice,  lui  redemande  la 
dette  dont  il  s'est  cbargä  \  et  dans  cette  vue,  il  ne  lui  est  plus  d6sor- 
mais  qu'un  objet  d'horreur. 

II  ne  fautdonc  pas  s'6tonner  si  nous  allons  voir  Jteus^Ihrist  aban- 
dqpnä  au  dedans  et  au  dehors  k  la  cruaut6  de  ses  ennemis  :  au  de- 
dans,  k  ses  propres  passions ,  dont  il  avoit  la  viyacit^  et  le  sentimait, 
quoiqu'il  n'en  eüt  pas  le  däsordre;  c'est-i-dire  k  une  tristesse 
mortelle,  k  ses  frayeurs,  k  son  6pouvante  incroyable,  k  une  loogue 
et  accablante  agonie,  k  une  entiire  d6solation,  que  nous  pouvons 
bien  appeler  d^uragement,  par  rapport  k  ce  oourage  sensible  qoi 
soutient  Fftme  parmi  les  souffinances :  telles  sont  les  plaies  de  Jisoar 
Christ ,  bien  plus  rüdes,  et ,  pour  ainsi  dire ,  plus  insupportables que 
Celles  de  ses  mains.  Les  6yang61istes  les  ont  rapport^,  et  nous  yer- 
rons  queDayid  ne  les  oublie  pas^  carilatoutyu,etilaaussibiai 
connu  les  circonstances  du  dölaissement  de  J^us-Christ  qae  s'il 
ayoit  öt6  pr^nt  k  toutes  ses  actions  et  k  toutes  ses  paroles. 

Mais  quelque  dölaiss^  que  soit  le  juste,  il  reyient  toujours  k  Dieu. 
Usemble  que  le  Fils  de  Dieu  soit  poussäjibout;  mais  ce  n'€stpassans 
retour  :  il  persiste  k  prier  son  P6re  :  quoique  son  P^  paroisse  d^ 
termin^  k  sa  perte,  k  ce  ooup  il  exauce  sa  pri^re,  il  lui  rend  la  yie^ 
et  en  r^mpense  de  la  soumission  qu'il  a  pratiqu6e  parmi  les  hor- 
reurs  de  son  däaissement ,  il  lui  accorde  non-«eulement  la  conver- 
sion  de  ses  fräres,  mais  encore  celle  des  gentils,  T^tablissement  de 
TEglise,  et  Texaltation  de  son  nom  par  toute  la  terre. 

«  1.  Peir,,  ir.  31. —s  3.  Cor,,  t,  2I. 
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C'est  ce  qu'exteute  David  dans  ce  psaume,  plotöt  historique  que 
proph^tique ;  tant  9ont  pr^ises  les  circonstances  du  crucifiement  de 
Jteus-Ghrist ,  que  Dieu  lui  montre  en  esprit ,  et  tant  sont  fid^lement 
rapport^  les  suites  glorieuses  d'un  d^laissement  si  Strange  :  c'est 
ce  que  nous  allons  voir  plus  expressöment  en  pesant  toutes  les  pa- 
roles  de  ce  divin  psaume. 

Et  comme  J6sus-Ghrist  y  m61e  sa  mort  douloureuse  avec  sa  glo« 
rieuse  r^urrection ,  U  faudroit ,  pour  entrer  dans  son  esprit ,  faire 
succMer  au  ton  plaintif  de  J^r^mie ,  qui  seul  a  pu  ^aler  les  lamen- 
tations  aux  calamit^,  le  ton  triomphant  de  Molse,  lorsqu'apr^s  le 
passage  de  la  mer  Rouge ,  il  a  chantö  Pharaon  d6fait  en  sa  personne , 
avec  son  armto  ensevelie  sous  les  eaux.  Heureux  ceux  qui,  en 
r^itant  ce  divin  psaume ,  se  trouveront  avec  J^us-Christ  si  sainte- 
ment  contrist^  et  si  divinement  r6jouis  !  Cest  tout  le  dessein  de 
cette  Interpretation. 

S  Vn.  Premiere  partie  du  psaume ,  oü  est  exprimö  le  dölaissement  de  Jesu&4}hrist. 

t.  2.  Mon  Dieu,  mon  Dieu!  paurquoi  m'aivex-vous  dSlaissöP  On  ne 
sauroit  trop  remarquer  que  ce  sont  les  propres  paroles  par  oü  J^us- 
Christ  a  conunencö  le  psaume,  et  qu'il  les  a  prof6r6es  selon  rh6- 
breu. 

Aureste,  ce  n'esjt  pas  ici  une  plainte  comme  on  la  peut  faire  dans 
Tapproche  d'un  graad  mal.  Jteus-Christ  parle  sur  la  croix,  oü  ilest 
effectivement  enfonc6  dans  Tabtme  des  soufTrances  les  plus  acca- 
blantes ,  et  jamais  le  däaissement  n'a  6tA  si  r6el ,  ni  pouss6  plus  loin ; 
puisqu'il  Fa  6tA  jusqu'ji  la  mort  et  k  la  mort  de  la  croix ,  qui ,  par 
une  horreur  naturelle ,  faisoit  fr^mir  en  J^us-Christ  son  humanit6 
tout  enti^re.  La  voix  de  mon  rugissement  est  bien  Üoignie  de  mon  salut 
( la  voix  de  mon  rugissement  ne  suiSt  pas  pour  empteher  que  mon 
salut  ne  s'äloigne).  Mes  cris,  quoique  semblables,  parleur  violence, 
au  rugissement  du  lion ,  n'avancent  pas  le  salut  que  je  demande , 
etrien  ne  me  peut  sauver  de  la  croix :  Dieu  demeure  toujours  inexo- 
rable ,« sans  se  laisser  adoucir  par  les  cris  de  rtiumanitö  däsolöe. 

t«  3.  Mon  Dieu,  je  crierai  pendant  k  jour ,  ei  vous  ne  m'icouUrez 
pdnt;  et  la  nuit  je  ne  garderaipas  le  silence.  L'ötat  du  d^laissö  est 
döplorable  :  dans  les  approches  de  sa  mort ,  il  passe  les  jours  et  les 
nuits  är^clamer  le  secours  d'un  Dieu  irritä^  il  n'obtient  rien  par  ses 
cris ,  et  ä  la  croix  il  se  sent  tellement  däaiss^  de  Dieu,  qu'il  semble 
qu'il  n'ose  plus  Tappeler  son  P^re  comme  auparavant :  il  ne  le  nomme 
que  son  Dieu  :  Eli ,  Eli ,  mon  Dieu ,  mon  Dieu  ^!  Ce  n'est  plus  celui 
qui  disoit :  Monpire,  je  sais  que  vous  m'icouiez  toujours*;  c'est  un 
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Dieu  offens^  qui  reftise  de  l'entendre ,  et  il  demeure  destttnö  de 
toute  assistance« 

t*  4.  Mais  vous,  6  Saint,  qui  haütex  ( au  milieu  de  nous  )eijui 
ttes  la  louange  dUsraÜ  ( qui  en  faites  le  perp^tuel  sujet ) ,  c'est4- 
dire  vous  qui  demeurez  au  milieu  de  votre  peuple ,  et  qui  faites  le 
siqet  perpötuel  de  ses  louanges,  il  ne  cesse  de  c^löbrer  vos  misäi- 
Cordes :  toutes  les  priores  abordent  k  yous  des  extr^mitäs  dela  terre 
et  des  mers  les  plus  äoigntes ;  nospöres  y  ont  eu  recours,  et  ce  n'a 
pas  6t^  inutilement,  et  je  suis  le  seul  que  vous  ne  voulez  plus  en^ 
tendre :  c'est  ce  qu*il  explique  dans  la  suite  de  la  mani^re  du  monde 
la  plus  touchante. 

t.  5.  NospH'es  $e  sont  con/Us  en  vous  :  iU  8*y  sont  confiis,  ei  tMNts 
les  avex  sauoSe. 

t.  6.  Tb  onipousei  leurs  crisjusqu'ä  vous,  et  üs  ont  Stes(mv6s;ib 
ont  mis  en  vous  leur  confiancej  et  ih  n'ontpoint  iU  eonfimdus. 

t.  7.  Mais  pour  «not  je  suis  un  ver  de  terre,  non  pas  ua  komme; 
Topprohre  des  hommes,  et  le  m^pris  (ou  le  rebut)  du  peuple.  Comme 
s'il  eüt  dit :  Notre  pöre  Abraham  a  r6clam6  yotre  secours,  et  yous 
avez  livrö  entre  ses  mains  les  d^pouilles  des  cinq  rois  qui  ayoient 
mis  au  pillage  ses  aUiäs ,  et  qui  enlevoient  son  neveu  Lot ;  notre  pöre 
Isaac  yous  a  r^Iamä ,  et  vous  Favez  d61ivr6  de  Foppression  des  rois 
et  des  peuples  de  la  Palestine ;  notre  pöre  Jacob  vous  a  röclamö,  et 
yous  Favez  d6Iivr6  lui  et  sa  famitle  des  mains  de  son  beau-pire 
Laban  et  de  son  fröre  Esaü ;  notre  pöre  Joseph  a  pareillement  r6* 
clamö  votre  saint  nom ,  et  vous  Favez  retirö  de  la  prison  pour  le  faire 
gouvemeur  de  FEgypte ;  nos  pöres  les  IsraöUtes  ont  pouss6  leurs 
cris  vers  vous ,  et  vous  les  avez  affranchis  du  jopg  de  fer  des  Egyp* 
tiens ,  et  de  la  tyrannie  de  Pharaon ;  enfin ,  nul  n'a  implori  votre 
secours ,  qu'il  n'ait  ressenti  des  effets  de  votre  bont^.  Mais  pour  moi, 
dans  ce  jour  de  dösolation  et  d'horreur ,  je  ne  suis  plus  considär6 
comme  un  homme  ^  on  ne  garde  avec  moi  aucune  mesure ;  je  ne 
suis  qu'un  ver  de  terre ,  qu'on  croit  pouvoir  6craser  impuniment, 
et  Sans  qu'il  ait  droit  dese  plaindrä ;  je  suis  Fopprobre  des  hommes, 
et  yous  les  laissez  tout  entreprendre  contre  moi :  mon  juge,  mfime 
en  reconnoissant  mon  innocence ,  ne  laisse  pas  de  m'envoyer  k  la 
croix,  et  de  me  sacrifier  k  sa  politique,  comme  un  sujet  odieux,  et 
qui  n'est  d'ailleurs  d'aucun  prix  parmi  les  hommes.  G'est  ce  qu'fl  va 
encore  exprimer  par  les  paroles  suivantes  : 

t.  8.  Tous  ceux  qui  me  voient  se  moqtient  de  moi  avee  insulte  :  ik 
remuent  leurs  livres  ( par  un  ris  moqueur ) ;  ib  branlent  la  tite  (d'une 
maniöre  insultante  ).  C'est  ce  qui  fut  accompii,  lorsque,  par  une 
dörision  sanglante ,  ceux  qui  passoient  devant  sa  croix  bks^phemoknt 
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ctmtre  bU,  ei  bnmloimt  la  Hie,  en  Ini  criant :  Toi  qtddiiruis le  iemple 
deDieu,  eiqui  k  rebäüs  en  iraisjours,  8auve^tai,ioirfntme;etleTestß, 
qui  est  rapportö  par  les  öyangölistes  ^ 

f.9.  n  a  eu  recours  au  Seigneur^  qu'ü  k  sauve,  qu'ü  k  dSlivre, 
piriiqu'ü  Vaime.  Cest  le  reproche  que  met  David  en  la  bouche  des 
ennemis  de  i6sas  -  Christ.  Nous  ne  lisons  pas  dans  rhistoire  de  ce 
prince  qu'on  lui  ait  jamais  fait  un  tel  reproche ;  quoique  nous  y 
Toyions  tont  au  long  les  sanglants  outrages ,  ou  les  impr^tions 
d'un  S^ei.  II  n'y  a  que  J^us-<;hrist  seul  en  qui  cette  plainte  ait 
un  aecomplissement  litt^l  -,  car  David  ne  fait  autre  chose ,  en  cet 
endroit,  que  de  rapporter  en  abr^  ce  qu'ont  äcrit  de  J6su^-Cbrist 
les  övangilistes ,  que  ks  prineee  des  pritres  se  moqtUreni  ausei  de  lui 
avec  k$  docieun  de  la  lai  ei  ks  sinaieurs,  en  disani  :  II  a  sauo6  ks 
auires ,  eiü  ne  sauraU  se  sauver  lui-mSme.  S^ü  esi  k  rai  d^lsraiül, 
qu'ü  deeeende  priseniemeni  de  la  eroix,  ei  nous  eroirons  en  lui;  il  met 
$a  confUmee  en  Dieu;  si  done  Dieti  Faime,  qu'ü  k  dilicre,  puisqtJ^il  (t 
dii :  Je  suis  k  fils  de  Dieu  '. 

n  faut  ici  remarquer*en  particulier  ces  paroles,  qu'ü  le  dilivre, 
puisqu'ü  Vaime ,  que  David  n'a  pas  oubli^ ,  et  qui  contiennent  tout 
ressentiel  du  reproche  qu'on  faisoit  ä  Jfeus-Ghrist. 

Dieu  a  permis  que  ce  propfaöte  ait  vu  en  esprit  toute  la  substance 
des  blasph^mes  que  ces  bouches  impies  vomissoient  contre  J6sus- 
Christ ;  mais  le  Saint-Esprit ,  qui  a  voulu  que  David  les  rapportftt 
en  abr^,  les  a  6tendues  plusieurs  siteles  avant  Jfeus-Christ  dans 
le  livre  de  la  Sainence,  qui  fait  prononcer  ces  paroles  aux  impies 
contre  le  juste  :  n  se  glärifie  d'avoir  Dieu  pour  pere ;  voyons  done  si 
$es  discours  soni  vSriieAks,  ei  quelle  sera  Fiisue  de  ses  enireprises  : 
$'ü  esi  vraimeni  k  fils  de  Dieu,  ü  sawa  him  le  proUger,  ei  k  dili^ 
vrer  des  mains  de  ses  ennemis  *  ^  et  le  reste.  C'est  aussi  ce  que  di- 
soient  les  Juifs  :  S'il  esi  k  fik  de  Dieu,  qu'ü  deseende  de  la  croix,  et 
nous  eroirons  en  lui :  Os  croyoient  avoir  forcö  Dieä  k  le  däsavouer 
pour  son  fils ;  et  m6me  ils  lui  fönt  un  crime  de  sa  confiance.  Diea 
a  vbulu  que  les  anciens  justes ,  qui  ont  pr6c6A6  Jäsus4]hrist ,  aient 
TU  ces  cruels  reproches  comme  Fexpiation  de  leurs  crimes ,  et  pour 
dtre  leur  consolation  dans  leurs  soufiflrances. 

Aprte  avoir  exprimö  Tabandonnement  de  Jfeus- Christ,  en  le 
comparant  avec  les  pöres  qui  n'ont  pas  invoquö  Dieu  inutilement , 
David  vient  k  J^us-Christ  m£me ,  et  ü  remarque  qu'il  n'a  pas  tou- 
jours  6t6  traiti  avec  cette  duret6 ;  c'est  le  sujet  de  ces  paroles  du 
psaume: 

t  Matth,,  ntn.  19, 40; Kofc,  xr.  99,  to; Xvc«  xzin.  3S.  —  t Matth., zxth«  41|  tti  41  et 
«eqq.  —  >  sap„  n,  16>  17,  it. 
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» 

1. 10.  f^ous  ite$  nSanmoins  m<m  defenseur  des  le  venire  de  ma  mire; 
ma  confiance  dis  le  temps  que  j'en  stigois  la  mameüe. 

t.  11.  ( En  sortant)  du  sein  de  ma  mire ,  fai  ite  jeti  entre  vos  hras  : 
dis  le  venire  de  ma  mire,vous  iies  mon  Dieu, 

f.  12.  Ne  vom  eloignez  pas  de  moi,  mainienani  que  la  irünäatwn 
(Ja  grande  affliction)  approche ,  ei  que  je  n'ai  aucun  secours,  comme 
s'il  eüt  dit :  D'oü  vient  ce  changement?  vous  ne  m'ayez  pas  toujours 
däaissö  de  cette  sorte.  En  effet,  ä  peine  6toit-il  .entrö  au  monde, 
qu'il  causa  de  la  Jalousie  k  de  grands  rois ,  et  le  vieil  Herode  le  cher^ 
cha  pour  le  perdre  ^  ^  mais  Dieu  ne  le  d^laissa  pas  alors ,  et  son  ange 
lui  fit  trouver  un  asile  dansTEgypte :  lemimeangene  lerappeladans 
la  ierre  d'Israäl  qu' apres  la  mori  de  ceux  qui  en  vouloieni  dlaviede 
Venfani  *.  Gar  H6rode  avoit  laiss^  des  Instructions  contre  lui  dans 
sa  famille;  c'est  pourquoi,  comme  Arch^Iaäs  son  fiis  rägnoit  en 
Jud6e ,  Tange  prit  soin  de  le  soustraire  k  sa  vue ,  et  lui  fit  faire  son 
s^jour  ä  Nazareth ' ,  qui  n'^toit  pas  du  royaume  de  ce  prince.  Qui 
jamais  avoit  re^^u  tant  de  marques  dans  son  enfance  de  la  protectioa 
divine,  et  qui  fut  jamais  plus  abandonnä  k  la  fin  de  sa  vie? 

li  veut  donc  ici  qu'on  observe  distinctement  qu'il  n'est  sorü  da 
sein  de  sa  märe  que  pour  ötre  comme  jet6  entre  ies  bras  de  Dieu ; 
et  apr^s  le  tendre  souvenir  de  cette  protection  pass6e ,  il  va  entrer 
dans  le  räcit  de  ses  maux  prösents ,  oü ,  comme  il  vient  de  le  dire  y 
k  la  lettre ,  il  ne  trouvoit  aucun  secours ,  parce  que  c'eioii  Vkeure  de 
ses  ennemiSf  ei  de  lapuissance  des  ienebres*', 

Les  ennemis  de  J^us  ötoient  tous  Ies  hypocrites  et  tous  Ies  m6- 
cbants  ^  de  sorte  que  jamais  haine  ne  fut  plus  envenimde,  ni  plus 
allumöe  que  la  leur;  et  c'est  pourquoi  il  les  repr^nte  sous  ces  af- 
fjreuses  figures. 

1. 13.  Dejeunes  iaureaux  m'oni  environni ,  des  iaureaux  gras  m'emi 
assiegä :  ce  qui  montre  les  därisions  sanglantes ,  les  insultes  et  T^n- 
portement  dans  les  uns ,  avec  une  afireuse  fureur  et  f6rocit6  dans 
les  autres. 

1. 14.  (Mes  ennemis)  oniouverisurmoi  leurgueule  (dövorante)  comme* 
un  Hon  ravisseur  ei  rugissani :  ce  qui  montre  leurs  d^birements, 
et  Tatrocitö  de  leurs  cris.  Mais  voyons  T^tat  pitoyable  oü  ils  Tont  mis. 

t.  15.  fai  ete  ipanche  comme  de  Veau,  ei  iousmesosoni  iiS  siparis 
( les  uns  des  autres ) ;  mes  chairs  se  sont  fondues  et  att^nu^  \  mon 
sang  a  coul6  ä  terre  conune  celi/i  des  victimes ;  mes  os  ne  se  tiennent 
plus  les  uns  aux  autres;  j'ai  6t6 comme  un.squelette  encore  un  peu 
anim6,  mais  qui  pourtant  n'a  plus  qu'un  soufQe.  C'est  Fötat  de 
I6sus-Christ  k  la  croix ,  que  David  commence  pour  ainsi  dire  k  d6- 

«  MatOuy  II.  13 ,  16.  —  t  Ibid.,  u.  14,  19,  20, 22,  23.  —  s  Ibid.  —  4  Lue»,  xxn.  S3. 
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signer,  et  qu'il  repr^sentera  bientöt  par  des  traits  plus  vifs,  et  par 
des  termes  propres  et  pr6cis ;  mais  ^outons  auparavant  la  fin  du 
verset : 

Afofi  ccmr  a  iU  eomme  une  cire  fondue  au  milieu  de  mes  entrailks : 
c'est  ce  qui  s'accomplit  i  la  lettre  en  J6sus-Ghrist ,  lorsqu'il  fut  ploDg6 
dans  la  tristesse,  qui  lui  fit  dire :  Man  Amt  est  triste  jusqu'd  la  mort  %* 
lorsqu'il  tomba  dans  le  trouble ,  qui  lui  fit*  dire  :  Man  Arne  est  trau-- 
hUe  *,  et  dans  Tirr^olution  marqu6e  par  ces  paroles  :  Que  dirai-jeF 
C'est  qu'alors  toutes  les  forces  ätant  retir^  dans  le  plus  intime  de 
rftme,  le  reste  fut  livr6  k  l'^pouvante,  cmpitpavere,  k  la  foiblesse, 
k  cette  Strange  d^olation  que  saint  Marc  appelle  uSr,/Mvtxv ,  c'est-Ä- 
dire,  k  Fexprimer  dans  toute  sa  force,  se  laisser  dbattre/se  dicau- 
rager  *,  jusque-lä  que,  dans  ses  frayeursi  il  lui  vint  une  sueur 
eomme  des  gouttes  de^sang  qui  dScouloient  jusqu'd  terre,  et  il  tomba 
en  agonie ,  dit  saint  Luc  ^. 

Ce  n'est  donc  plus  ce  J6sus-  Christ  qui ,  transport6  du  d&ir  de  se 
plonger  promptement  pour  notre  salut  dans  ce  baptdme  de  sang  qui 
lui  6toit  pr6par6 :  Je  dots^  disoit-il,  itre  baptisd  d*un  baptSme^  et  com-* 
hien  me  sens-je  pressi  jusqu'd  ce  que  je  Vaccomplisse '  /  Maintenant  il 
semble  vouloir  reculer ,  et  ne  s'arracher  k  lui-mÄme  que  par  vive 
force  le  consentement  qu'H  donne  aux  ordres  du  ciel :  tout  le  sen- 
sible est  livrö  k  la  d^olation  et  k  la  foiblesse :  et  ce  n'est  qu'un  com- 
mandement  absolu  de  la  partie  haute  qui  lui  fait  dire  k  la  fin  de  sä 
priire  :  Que  ma  volont6  ne  se  fasse  pas,  mais  la  vötre^P 

Ce  n'est  pas  k  moi  k  traiter  ici  tout  le  fond  d'un  si  grand  mystire; 
et  il  me  suffit  de  dire  en  un  mot  que ,  J6sus-Christ  paroissant  eomme 
un  pteheur  däaiss6  k  lui-m6me ,  il  convenoit  a  cet  6tat  qu'il  parüt 
aussi  une  espfece  d'opposition  entre  sa  volonte  et  celle  de  Dieu.  David 
exprime  en  un  mot  tout  ce  grand  mystire  des  foiblesses  de  J6sus- 
Christ  et  de  son  d^couragement ,  lorsqu'il  lui  fait  dire,  ainsi  qu'on 
Farteiti  dans  le  verset  15  :  Mon  ccsur  s'est  fondu  et  liquefii  au  milieu 
de  mes  entrailles  :  je  ne  me  sens  plus  de  courage ,  et  je  ne  me  trouve 
ni  force,  ni  hardiesse,  ni  r6solution ,  ni  consistance.  Suivons  : 

t.  16.  Ma  force  s'est  dessichie  eomme  le  tH  d'un  pot  casse  ,•  ma 
langue  s'est  attachie  d  man  palais ,  et  vous  m'avez  reduit  d  lapoussiire 
de  la  mort.  Comme  David  nous  va  faire  voir  en  termes  formeis  J6sus- 
Christ  attach6  ä  la  croix  au  verset  17,  et  qu'il  en  a  d6jä  6bauch6  le 
tableau  dans  le  verset  15,  il  n'a  pas  du  oublier  ce  prodigieux  dess6- 
chement  qui  doit  arriver  k  ceux  qui  sont  condamn6s  ä  ce  supplice , 
dans  un  corps  6puis6  de  sang,  et  des  membres  comme  disloqu6s  par 
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une  torture  et  Suspension  violente.  De  Ik  Went  la  brülante  so|f  qoe 
David  exprime  par  ces  mots :  Ma  langue  s'est  attadUe  ä  manpalaU: 
c'est  peut-6tre  le  plus  grand  tourment  des  cnicifite,  et  la  plus 
certaine  disposition  k  la  mort;  J6sus- Christ  a  voulu  la  ressentir, 
lorsqu'il  s'6cria  :  Sitio,  j'ai  soif^ ,  et  rendit  r&me  un  moment  aprte» 

f^ous  m*avez  riduit  ä  la  potusiire  de  la  mari :  c^est-ä-dire  k  U 
mort  möme ;  et  si  Ton  yeut,  au  tombeau ,  k  la  poussiere,  k  la  oor- 
ruption ,  quant  k  la  disposition ,  ([uoiciue  non  quant  k  Feffet.  Jisos^ 
Christ  devoit  naturellement  6tre  pouss6  jusque-lä ,  si  Dieu  ne  Teüt 
voulu  ressusciter,  comme  David  le  va  exprimer  dans  un  moment; 
et  comme  il  Tavoit  däji  prödit  ailleurs  dans  le  pssuome  xv ,  oü  il 
faut  prinqipalement  remarquer  ces  paroles  :  P^ous  ne  permeUrex 
poini  que  votre  saint  voie  la  carruptum :  Non  dabis  $ancti»m  tuum 
videre  corruptionem  *,  comme  s'il  disoit  :  naturellement  il  devoit 
^prouver  la  corruption ,  ainsi  que  les  autres  morts  ^  mais  vous  ne 
Favez  pas  permis ;  et  au  contraire,  il  vous  a  plu  de  me  privenir, 
en  me  montrant  le  chemia  et  le  retour  k  la  vie.  C'est  en  cetie  sorte 
que  David  fait  parier  Jösus-Christ  en  cet  endroit-lA ,  et  nous  allons 
voir  qu'il  ne  s'exprimera  pas  moins  exactement  en  celui-ci :  mais 
il  faut  auparavant  le  consid^rer  attachö  k  la  croix . 

t.  17.  Des  veneurs  m'ont  environn^ :  les  Juifs  ötoient  ces  rades 
veneurs  qui  pressoientet  poursuivoient  J&us-Christavecd'horriUes 
clameurs,  en  s'^criant :  Crucifiez-le,  crucifiez-le !  Crucifige ,  crt&cifige 


eum*! 


Le  conseil  des  mechanls  m'a  assUgi :  il  se  piain t  ici  de  la  conjuraüon 
des  Juifs  et  des  gentils  pour  sa  perte;  les  premiers  demandant  qu'on 
le  crucifiät,  et  les  Romains  Tayant  mis  effectivement  k  la  croix,  qui 
^toit  un  supplice  ordinaire  parmi  eux  :  Ils  onl  perce  mes  mains  ei 
tnes  pieds* 

1. 18.  fai  compte  moi-mime  tous  mes  os  :  voüd  ce  quHls  orU  vu  en 
moi,  lorsqu'ils  m'ont  considire. 

t*  19.  Ils  onfpartage  mes  vitements  enire  eux :  et  ils  ont  jeU  le  sort 
8ur  ma  rohe.  A  ce  coup  il  n'y  a  pas  moyen  de  meconnoitre  J&us- 
Christ  :  et  pour  exprimer  son  crucifiement,  il  n'y  avoit  point  de 
termes  plus  propres  que  ceux-ci :  Ils  onl  perce  mes  mains  et  mes 
pieds ;  ni  rien  de  plus  expressif  que  ce  dänombrement  des  os  dans 
un  Corps  d6charn6,  et  qui  n'6toit  plus  qu'un  squelette,  pour  signiBer 
cette  extension  violente  des  membres  suspendiis ,  qui  pesoient  sur 
leurs  plaies ,  et  ne  pouvoient ,  pour  ainsi  parier ,  que  se  disloquer 
eux-mömes  par  leur  propre  poids. 

Mais  pesons  en  particulier  ces  paroles  du  verset  18 :  f^oitd  ce  qu'ils 
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Mivum  mai,  hr$qu*iU  m'ant  eonfiidirdi  c'est-&-dire,  ils  ont  tu 
mes mains  et  mes  pieds  percte  :  Us  ont  tu  mon  corps  ötendo,  et 
wes  06  qu'on  pouvoit  compter  :  ils  m'ont  yu  expos6  na  aox  yeux 
du  peuple  et  aux  leurs  :  ils  ont  oonsidört  attentiyement  ma  nudit6 
ignominieuse ;  et  ajpris  m'ayoir  d^uiliö ,  üs  oni  partage  mes  vtte-- 
%MnU entre  eux^etontjeti  lesortsur  ma robe.  II  faut  ici  remarquer 
qu'il  parloit  de  ceox-lä  möme  qul  ont  perc6  ses  mains  et  ses  pieds ; 
et  eette  oirocxistance  des  habits  partagte  n'est  pas  indi£R&rente  au 
crucifiement  \  car  eile  en  fait  yoir  une  suite  -,  et  cette  suite ,  c'est  que 
les  soldats  qui  Font  mis  en  croix ,  oü  ils  devoient  le  garder,  et  qui 
hii  avoient  dt6  ses  habits ,  les  ont  regard^  comme  leurs  döpouüles , 
et  les  ont  partagte  ^ ,  comme  on  fait  ceux  d'un  bomme  mort,  et  qui 
n'a  plus  rien  sur  la  terre. 

Qu'on  dise  maintenant  en  quel  endroit  de  la  vie  de  David  on  peut 
placer  des  ^vönements  si  pröcls  :  quand  est-ce*qu'il  a  ötö  mis  en  cet 
itat  de  Suspension  violente?  mais  quand  e^-ce  qu'il  a  vu  jouer  ses 
habits  ayec  cette  distinction  de  jet^  le  sort  sur  sa  robe  ?  quand  est- 
ce ,  encore  un  coup ,  qu'il  s'est  vu  d^pouillö ,  et  qu'il  a  vu  du  haut 
d'une  croix  jouer  ses  habits  ä  des  soldats  qui  venoient  de  lui  percer 
les  mains  et  les  pieds?  Toute  Tinfidölitö  des  hommes  ne  peut  que 
demeurer  court,  et  avoir  la  bouche  fermte  en  cet  endroit  du  Psal- 
miste. 

C'est  ainsi  que  le  iäaissi  fut  poussö  k  Texträmitä  :  U  est  enfin  k 
la  croix ,  d'oü ,  parmi  les  horreurs  du  demier  supplice ,  il  voit  par- 
tager  ses  habits  ^  et  apr^  une  si  sanglante  exteution ,  il  parolt  qu'il 
ne  reste  aucune  ressource  k  rhumanitö  d6sol6e  :  mais  il  n'en  est 
pas  ainsi  ^  et  au  contraire ,  c'est  \k  que  commencent  les  merveilles 
de  Dieu ,  dans  la  seconde  partie  de  ce  divin  psaume. 

S  VIII.  Seeonde  partie  da  psaume,  J^afr-Ohrist  Invoque  Dieu  de  nouveau :  ä  ce  coup 

11  est  ^coutö :  11  ressuscite ,  et  convertit  les  gentlls. 

Je  rapporterai  d'abord  en  abr^6  ces  merveilles  de  Dieu  sur  Jteus- 
Christ.  Gonduit  au  supplice  de  la  croix,  contre  lequel  il  s'ätoit  tant 
rtoriö ,  il  paroissoit  d^hu  de  toute  espärance ;  mais  comme  il  s'6toit 
sounus  9  il  retoume  k  Dieu  par  une  nouvelle  priöre  \  et  celui  qui  n*a 
pas  6tö  tir6  de  la  croix  demande  d'dtre  dälivrö  des  mains  de  ses 
ennemis  d'une  mani6re  plus  haute  par  sa  glorieuse  r^urrection.  A 
ce  coup  il  est  öcoutö :  il  ressuscite  \  il  se  represente  comme  racontant 
d  86$  fr  er  es  la  ghire  de  DUu  :  Narrabo  nomen  tuum  fratribus  meis , 
t.  23 ;  et  les  Juifs  qui  furent  t6moins  de  ses  plaintes,  lorsqu'il  avoit 
criö  si  haut  i  la  croix  :  Mon  Dieu,  mon  Dieu!  pourquoi  m'aoex^vous 
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d6lai$s6?  sont  invitös  iiiaiiiteiiai4  i  reconnotlre  que  Dim  a  exanU 
ses  vcBUx ;  f.  24  et  25.  Aussitöt  apräs  on  voit  les  gentils  ooup  sur 
coap  yenir  s'agriger  ä  son  Eglise,  f.  28,  eic.,  et  par  ses  däaissements 
il  entre  dans  la  pI6nitude  de  sa  gloire ,  comme  il  Favoit  si  souYent 
prädit ,  et  comme  tous  les  prophötes  Favoient  attestä.  G'est  ce  que 
nous  allons  voir  verset  k  verset,  et  ce  qu'on  d^couvrira  clairemeDt, 
pour  peu  qu'on  soit  attentif. 

t.  20.  Ne  vom  6loignex  pas,  Seigneur;  vous  qui  ites  ma  farce,  MUeX" 
vaus  de  venir  d  man  secours ; 

f,  21.  JHrez  num  äme  de  Vipee,  et  mon  unique  de  la  main  d»  chien. 

t«  22.  Sauoex'-moi  de  la  gueuie  du  lian ,  et  exaueex-mai  conire  le$ 
comee  de  la  licome. 

f.  23.  Je  raconterai  votre  nam  d  mes  frires. 

On  connoit  bien  que  par  son  unique  il  entend  sa  vie  et  son  lüne, 
comme  la  chose  qui'  nous  est  uniquement  ch^re.  A  F6gard  de  la 
licorne ,  je  n'ai  pas  besoin  de  rechercher  curieusement  qael  animal 
c'est  ^  et  il  me  suIQt  qu'il  en  soit  souvent  parl6  dans  les  Psaumes 
mömes  comme  d*un  animal  cruel  et  furieux. 

Mais  pour  entendre  la  suite  de  ces  quatre  versets,  c'est  m  qae 
commence  la  seconde  partie  du  psaume,  parce  que  dte  les  premiors 
mots ,  si  on  y  prend  garde ,  David  insinue  la  rdsurrection  de  J^sos- 
Christ.  Car  que  lui  servoit  aprte  le  demier  supplice  de  tani  häter  le 
$ecaur$  de  Dieu  ?  Celui  qui  a  dit  :  Us  ont  perce  mes  tname  ei  mes 
pieds,  et  qui  s'est  repr^entö  lui-m6me  comme  condamn6  et  «cdcut6 
ä  mort,  qu'a-t-il  dösormais  ä  demander  k  Dieu ,  sinon  de  ressuseiier, 
et  d'6tre  glorifiä  ?  Certainement  on  voit  bien  qu'il  ne  restoit  plus 
qu'k  le  tirer  du  tombeau ,  et  ä  d6fendre  sa  gloire  contre  les  outrages 
des  Juifs  :  il  a  döjä  6t^  pass6  au  fil  de  F6p6e ,  qui  signifie  dans  FE- 
criture  une  mort  violente  :  comment  peut-il  6tre  tir6  de  Töpfe 
qu'en  ressuscitant?  comment  peut-on  autrement  le  retirer  de  la 
gueule  du  lion ,  de  la  main  du  chien ,  et  des  comes  de  la  furieuse 
licorne,  aprte  que  le  lion  Fa  englouti,  que  le  chien  Fa  d6vor6,  et 
que  la  licorne,  pour  ainsi  parier,  Fa  misen  pitees^  c'est-i-dire, 
aprfes  que  ses  bourreaux  Font  d6chir6  comme  par  morceaux,  et  lui 
ont  6t6  la  vie  ?  Ainsi  cette  seconde  prifere  ne  peut  aboutir  k  autre 
chose,  sinon  k  demander  qu'apris  avoir  6t6  dölaissö  jusqu'ä  la  mort 
de  la  croix,  Dieu  le  ressuscite ,  eti  arrSlant,  comme  dit  saint  Pierre, 
les  douleurs  de  Venfer,  itant  impossible  quHl  y  fAt  retenu  *  ,•  c'est  aussi 
ce  que  le  Psalmiste  exprime  ici ,  en  ajoutant  aux  autres  versets  le 
verset  23 ,  dont  les  paroles  sont  d6cisi ves  pour  la  r6surrection . 
t.  23.  Je  rausonterai  votre  nom  d  mes  frires.  Ces  paroles  en  elles- 
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mdmei»,  et  d6taohies  de  tout  le  reste  du  discours ,  n'ont  rien  d'ex- 
traordinaire  ^  mais  aussi  faot-il  remarquer  que  celui  qui  s'est  plaint 
qu'ofi  aioaii  perei  ses  maim  et  ses  pieds,  qui  s'est  vu  d6pouill6  poiir 
6tre  attadi6  k  la  croix ,  et  ses  habits  joute  par  lea  soldats  qui  Vj 
gardoient ;  celui  qui,  par  cons^quent,  s'est  yu  condamnö  et  enicnti 
ä  mort,  ainsi  qu'Ü  vient  d'dtre  dtt,  et  a  subi  le  dernier  et  le  plus  iiH 
f&me  de  tous  les  suppllces ,  c'est  le  mdme  qui  dit  maintenant :  Je  roh 
eofilera«  voire  nom  ä  mes  frires :  par  ce  moyen  tout  le  mystöre  est 
döyelopp6,  celui  qui  a  6\A  d61aiss6  jusqu'ji  la  mort  de  la  croix  estle 
mdme  qui  a  6tA  exauc6  pour  ötreramenö  ä  la  yie,  pour  denouveau 
glorifier  Dieu  panni  ses  fröres  :  et  sa  r^urrection  n'est  pas  moins 
clairement  exprim^e  que  sa  mort. 

Qu'on  parcoure  les  quatre  övangtiistes,  et  qu'on  voie  oü  J^us- 
Christ  a  donn6  de  sa  propre  boucbe  k  ses  apötres  le  nom  de  ses 
fröres;  on  ne  trouyera  que  le  seul  endroit  oü  ü  ordonne  aux  Ifaries 
de  leur  annoncer  sa  räsurrection  :  Ne  craignex  paint ,  leur  dit-ii; 
aUex,  ei  annoncex  d  mes  frire$  qu'üs  aillent  en  GaliUe  :  Us  me  ver^ 
rmt  IdK  Saint  Jean  remarque aussi  que  cette parole,  qui  annonce  la 
r^urrection,  est  spteialement  port6e  k  Marie-Bfadeleine  en  cette 
mani^re  :  f^a  trouver  mes  freres,  et  leur  dis  :  Je  vais  monter  d  man 
pire  et  d  votre  pire ,  d  man  Dieu  et  d  votre  Dieu  * ;  oü  il  explique  dis- 
tinctement  k.  fratemitä  des  apötres  avec  J^us-Ghrist,*comme  eile 
peut  convenir  k  de  purs  hommes. 

Mais  d'oü  vient  que  dans  tous  les  övangiles  il  ne  se  sert  que  cette 
fois  seulement  de  cette  expression  :  Dites  d  mes  frires  ?  si  ce  n'est 
que ,  David  ayant  exprimö  la  r6surrection  de  Jesus-Christ  par  ces 
mots  :  Je  raamterai  votre  nom  d  mes  freres,  le  mdme  Jäsus-Christ  a 
voulu  nous  faire  entendre  que  lorsqu'il  a  dit,  Dites  d  mes  frires, 
c'^toit  prteis6ment  cette  prophötie  qu'il  avoit  dessein  d'accomplir  ? 
Si  donc  David  lui  fait  dire  au  m6me  verset ,  Je  vaus  lauerai  au  mi- 
lieude  VEglise :  par  TEglise  oü  il  louele  nom  de  Dieu,  nous  devons 
entendre  Tassemblto  des  apötres ,  qui  une  fois  s'est  augmentie ,  comme 
dit  Saint  Paul  * ,  jusqu'd  cinq  cents  frires  et  au^deld,  k  qui  Jösus-Christ 
ressusdtö  a  annonc^  la  gloire  de  son  P6re.  Qui  peut  parier  de  cette 
Sorte,  sinon  celui  qui  a  dit  dans  TApocalypse  :  fai  ite  mort,  et  je 
suis  vivant  ^  P 

Je  ne  veux  pourtant  pas  nier  que  la  signiGcation  de  ce  mot  frires, 
dans  la  prophötie  de  David ,  t  •  ^ »  ne  comprenne  les  Juifs ,  qui  aussi 
ötoient  fröres  de  Jteus-Christ,  selon  que  dit  saint  Paul ' ,  qfiBjisus- 
Christ  est  sorti  d'eux^  et  ji  qui  il  aannoncö  le  nom  de  son  P^re  par  le 
ministöre  de  ses  apötres.  Mais  en  ce  sens  Jösiis-Christ  est  toujours 
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rogard^  comme  vivant ,  puisqu'il  est  regardä  oomme  Tauteiir  rin- 
table  de  la  pr^dicatioii  des  apötres,  k  cause  qa'elle  est  Caite,  noo- 
aeulement  par  son  ordre,  niais  eacore  par  le  Saint-^lsprit,  qa'il  en- 
yoie  actueU6mmt  du  plus  haut  des  deux,  eouform^ment  k  oette 
parolidiSijenem'mvaii,  le  Paradetne  niendra  pabU^nuxis  rijem^m 
paii,je  vom  Venverrai  ^ :  ainsi  Fenvoi  du Saint^lsprit  est une  proare 
que  Jteua-€hrist  est  yi^ant,  et  m£ine  yivant  dans  les  deux;  pois- 
qu'ii  est  par  oet  Eqprit  Tauteur  de  la  prddication  aposhdique;  Mais 
eile  ne  devoit  pas  se  bor&er  aux  Juib;  et  la  gloire  anmmofe  k  ce 
peuple  flu  devoit  bientdt  aprte  dtre  portfe  aux  geutüs.  C'est  ee  que 
David  nous  eiq>liquera  distmctement  et  par  ordre ,  oomme  nous 
allons  voir.  Mais  k  präsent  il  faut  reprendre  le  texte. 

t.  24.  Louez  kSeigneur,  txnuguile  craignex  :raees  deJaeobj  gUh 
rilie»'4e  partoui  aü  vcus  iUs  Sienduei  :  eraignex-le ,  6  wmt  Um$  fm 
eompasex  la  poiUriU  dCisraä. 

f.  25.  Parce  qu'ü  n'apoini  mepr%$6,  ni  dUaigni  la  moduUe  ( rhu- 
militä,  rhumble  pri6re)  dupauiore  (du  däaissi^du  döpouilli) :  eiü 
ne  hA  apoini cachi  $a  face^  etqtumd  ü  crioU  d  /u»,  üPa  examd. 

Quoi  donc !  celui  qui  se  plaint  avec  tant  de  larmes  de  n'dtre  point 
exauc6  invite  mainteuant  les  Israölites  sous  ces  deux  titres,  raeede 
Jacob,  etpoiUrite  d'firagl,  k  rendre  grftces  ä  Dieu  d'avoir  exauc6  sa 
priöre  ?  c'est  visiblement  que  les  choses  sont  diangäes :  le  dipouill6, 
le  däaissö  ne  Test  plus  :  ahandonnö  une  fois  k  la  morij  ü  est 
ressusdtö  Jl jamais;  et  11  entre par  ce moyen  dans  sa  ^oire  :  c'est 
oe  qui  devoit  6treannonc6  k  toute  la  race  d'lsrael,  selon  lesparoies 
du  Psahniste.  Cest  ce  qui  le  f  ut  en  eflTet  par  oette  dödaration  de  saint 
Pierre  :  Sache  tauie  la  maieon'd'ltraü  qitc  Dieu  a  faü  Seigneur  ei  Ckritl 
ee  Jime  que  vous  acex cruei/U*. 

Par  ce  moyen  les  Isra61ites  sont  en  effet  invitös ,  tant  par  David 
que  par  les  apötres,  k  croire  que  le  m6me  qui  avoit  6i6  d^bissö 
itoit  mainteuant  ölevä  au  comble  de  la  gloire,  puisqu'il  6toit  faU 
Seigneur  et  Christ.  Les  gentils  viendront  k  leur  tour  :  mais  11  fal- 
loit  commencer  par  les  Juifs ,  k  qui  le  salut  devoit  6tre  premiöre- 
ment  annoncä.  Or  voici  ce  qui  devoit  encore  arriver,  selon  le  Psal- 
miste  : 

t-  26.  Ma  bmange  $era  devant  vous  dans  la  nomkreuse  on  grande 
Eglise  ( on  y  publiera  la  louange  que  je  dois  k  votre  immense  bont6) : 
pour  m'avoir  rendu  la  gloire  que  favois  devant  vous  avant  la  eonsiUur 
tion  du  monde.  La  grande  ou  la  nombreuse  Eglise  signifie  naturelle- 
ment  la  grande  assemblöe  de  tout  le  peuple ;  mais  dans  cet  oidroit 
du  psaume  il  y  a  une  raison  particuli6re  d'employerce  terme ,  comme 
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s'jl  diaoit :  TE^ise  aora  bientöt  toute  sa  grandeur ,  quand  die  awa 
enfenaä  dans  son  sein  IdigflotjIM  coDTertie : mm ,  en  attendant,  fl 
fallt  compraidre  que  TEglise  de  Maus-Christ  n'a  commencö  d'öfare 
ynumeat  nombrouse ,  mdme  parmi les  Jiiili,  qu'aprte  son  crucifie- 
ment ,  confonn^ment  ä  cette  parole  qn'il  avoit  Ini-mdme  prononede : 
Lor$qm  vom  aurex  ileoS  de  terre  le  Fils  de  l'hamme,  vaui  eomuAirez 
quije tuie  ^ :  car  alors^  dto  la premi^ pr^dication,  trois  mille  bcmi- 
mes  ftirent  convertis,  qui  furent aussitöt mMPtesuivis  de  dnq  mille 
autres  *  \  et  saint  Jacques  dit  k  saint  Paul :  f^ous  eoyex ,  mon  fr6r$, 
combien  de  miUien  de  Juifs  oni  eru ' . 

Voili  donc  parmi  les  Juifs  une  grande  et  nombreuse  Eglise  :  die 
aura  parmi  les  gentils  un  bien  autre  accroissement,  comme  on  ya 
Yoir ;  mais  il  falloit  avant  toutes  choses  expliquer  ce  qui  deyoit 
arriver  aux  Juifis ;  et  le  yoici : 

t«  26.  Je  rendrai  mes  vcnuß  en  la  prisenee  de  eeux  qui  eraigneni 
Dieu^.  II  ne  s'agit  pas  de  Dayid  :  c'est  toujours  le  crucifiö  et  le  rech 
suscitö  qui  parle,  c'est  lui  qui  rend  ses  yoeux.  Rendre  ses  yoeux, 
aelon  rEcriture ,  c'est  ofiEhr  ä  Dieu  un  sacrifice  d'action  de  grAces  ou 
d'eucbaristie,  quand  on  a  obtenu  ce  qu'on  demandoit  :  comme  si 
Jteus-Ghrist  crucifiö  et  ressusdtö  eüt  dit :  Je  me  suis  döyouö  moi- 
mAme  pour  le  genre  bümain  :  j*ai  fait  yoeu  d'immoler  ma  yie  pour 
le  monde,  afin  d'en  effacer  les  ptehte :  Dieu  qui  ayoit  dtelarö  qu'ü 
n'agrdaii  pomt  les  hotocaustes  et  le$  vicHtnes  pour  le  pichi,  m'a  regu 
seul  k  la  place  de  toutes  les  autres  bosties  :  je  me  suis  oflTert  mm- 
mAmei  la  croix,  et  j'ai  obtenu  le  salut  des  bommes  :  que  reste44 
donc  aijgourd'hui,  sinon  que  pour  ayoir  obtenu  l'effrt  de  mes  yoeux, 
je  lui  offre  le  sacrifice  qui  soit  prindpalement  d'action  de  grftees  ? 
C'est  ce  qu'a  fait7ösus-Ghrist  aprte  sa  r^urrection :  et  parce  que  le 
propre  de  ce  sacrifice  est  de  se  toumer  en  banquet  sacrö,  le  proph&te 
le  dteigne  aussi  par  ce  caractöre.  ^ 

t.  27.  Lespauvres  (Selon  Thöbreu,  demot  k  mot  eeux  qui  soni 
doux  et  humbles  de  cesur,  mites,  pauperes)  mangeront  etserant  ra$^ 
^oiiäi :  eeux  qui  cherchent  le  Seigneur  le  loueront ;  votre  ecmr  vivra  d 
jamaie.  II  indique  ici  le  sacrifice  de  Feucharistie,  qui  commenga 
alors  d'6tre  cdöbrö  dans  TEglise  naissante  en  simplicitö  de  cceur;  et 
on  sait  que  c'est  J^us-Gbrist  qui  le  cdlöbre  toujours ,  puisqu'O  se 
fait  non-seulement  en  son  nom,  maispar  ses  propres  paroles :  com- 
prenons  donc  que  Us  paw>re$,  les  bumbles  de  eoeur,  tnangenmi  : 
que  mangeront-ils ,  si  ce  n'est,  selon  la  coutume,  les  chairs  immo- 
16es  dans  le  sacrifice  de  Feucharistie,  qui  sont  en  effet  edles  de 
Jösus-Christ?  car  il  n'y  a  plus  pour  nous  d'autre  yictime  que  ceile- 
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]k.  Ei  ÜB  senmt  rassasUs :  de  quoi ,  sinon  des  opprobres ,  des  soof- 
frances  de  Jteus^hrist ,  et  de  ses  humiliations  ?  mais  ils  ne  doivent 
pas  poor  cela  murmurer,  ni  se  rebuter  de  ce  sacrifice ,  puisqae  c'est 
par  les  opprobres  de  Jäsus-Christ^que  nous  devons  avoir  part  k  sa 
vie  et  ä  sa  g^oire ,  et  qu'en  effet  le  psaume  leur  dit  sous  le  nom  de 
Jteus-Christ  :  f^os  eomrs  vivront  aux  sücksdes  siicles  :  et  yous  au- 
rez  part  k  la  nourriture  dont  j'ai  prononcö :  Quitnemange  vivrapour 
moi,  etüne  mourra  jamais  \ 

t.  28.  Ttmieg  les  extrimites  de  la  terre  se  ressmwiendroni  du  Sei- 
gneur ,  et  se  convertiront  d  lui  :  et  toutes  les  famüles  des  gentils  Fado- 
reront. 

f.  29.  Parce  que  le  rigne  appartieni  au  Seigneur  :  et  ü  dommera 
sur  les  gefUils. 

t.  30.  Taus  les  riches  et  puissants  de  la  terre  (mot  k  mot  les  gras 
de  la  terre )  ont  mange  et  adori  devant  sa  face  :  tous  eeux  qui  se  re- 
duisent  en  paussüre  ( tous  eeux  qui  sont  sujets  k  la  mort ,  en  un  mot, 
tous  les  mortels )  flSchirant  le  genou  devant  lui. 

La  premi^re  et  ia  plus  ancienne  connoissance  du  genre  bumain 
est  Celle  de  4a  Divinit^  :  Fidolfttrie,  röpandue  depuis  taut  de  siteles 
par  toute  la  terre,  n'ötoit  autre  cbose  qu'un  long  et  profond  oubli 
de  Dieu  :  rentrer  dans  cette  connoissance,  et  revenir  k  soi-m6me 
aprto  un  si  mortel  assoupissement ,  pour  reconnottre  Dieu  qui  nous 
a  faits,  c'est  ce  que  David  appelle  s'en  ressouvenir;  et  il  expliqne 
dans  ces  trois  versets  que  ce  devoit  6tre  Theureuse  et  procbaine 
suite  du  crucifiement  de  Jteus-Ghrist.  C'est  donc  ici  le  demier  ac- 
croissement  qui  rend  complöte  la  grande  Eglise,  et  lui  donne  son 
^tendue  tout  entiöre.  J6sus-Ghrist  avoittlit  cette  parole.  faid'auires 
hrefns  qui  ne  sant  pas  de  ce  bercail;  et  il  faut  que  je  Tes  amene,  etqu'ä 
se  fasse  un  seul  bercaü  et  unseulpasteur ' :  on  sait  qu'il  entendoit  les 
gentils,  qui,  unis  aux  Juifs  convertis,  compos6rent  le  grand  bercail 
de  FEglise  catholique. 

Mais  pour  accomplir  cet  ouvrage ,  il  devoit  arriver  deux  cboses : 
la  premiöre ,  le  crucifiement  de  Jäsus-Christ  et  sa  r6surrection  -,  et 
laseconde,  la  conversion  des  Juifs  qui  devoient  croire. 

La  premiöre  v6rit6  est  stabile  par  la  parole  du  Sauveur ,  k  qui 
Ton  vint  dire ,  pr^  de  sa  fin ,  que  quelques  gentils  le  vouloient  voir '  \ 
alors  ötendant  sa  vue  sur  la  gentilit6  qui  alloit  6tre  convertie,  il  dit 
ces  mots  :  Si  le  grain  de  froment  ne  meurt  en  tombant  d  terre,  il  de- 
meure  setd;  mais  s*il  meurt,  il  portera  un  grand  fruit  *.  Ce  fruit 
n'ötoit  autre  chose  que  la  gentilitä  convertie ,  ce  qu'il  confirme  en 
disant  :  Quand  j'aurai  6U  4lev6  de  terre,  c'est-A-dire  cruclfiö,  je  ti- 
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rerai  tout  d  mai  %  et  nonnseideineiit  oeax  des  luifs  qui  seront 
prtdestiii^  &  la  yie  öteraelle,  mais  encoFe  tous  les  gentils  tiräs  des 
exträmitös  du  monde.  Avant  que  de  convertir  les  gentils,  Jdsus- 
Christ  devoit  mourir  sor  la  croix  :  et  saint  Paul  a  prouv6  par  les 
Ecritures  qu*ü  seroii  k  pr emier  qui,  resnucOS  dee  morU,  mmonee^ 
roii  la  lumiire  aux  gentils  \  Mais  la  seconde  yöritö  n*est  pas  moins 
oertaine ,  que  les  gentils  ne  devoient  ^tre  appelte  k  FEvangile  quV 
prte  qu'il  auroit  6t6  prdchö  aux  Juifs*,  et  qu*un  grand  nombre 
rauroit  cru. 

II  est  admirable  que  David  non-seulement  ait  vu  des  choses  si 
äoignöes ,  mais  encore  qu'il  les  ait  vues  dans  Fordre  qu'elles  de- 
voient arriver :  car  il  a  vu  premi^rement  le  cruciflö  avec  ses  mains 
et  ses  pieds  percös ,  aussi  bien  qu'avec  ses  os  oomptäs,  et  le  partage 
de  ses  habits  entre  ses  bourreaux  :  ensuite  il  Ta  vu  ressuscit^  et 
annoncer  le  nom  de  Dieu  ä  ses  Mres,  a  commencer  par  les  Juib, 
et  enfin  flnir  par  les  gentils ,  selon  Pordre  de  la  prMestination  dter* 
neUe ,  ainsi  que  nous  Favons  montr^  distinetement. 

Et  remarquez  quil  ne  dit  pas  que  tous  les  Juifs  doivent  croire; 
mais  seulement  que  la  parole  devoit  dtre  adressto  k  toute  la  race 
d'brael :  et  au  contraire  pour  les  gentils ,  il  dit  clairement  que  toutes 
les  nations,  toutes  les  familles  des  gentils  se  convertiroient,  pour 
montrer  que  leur  eonversion  actuelle,  et  leur  abord  en  foule  dans 
FE^lise  y  devoit  6tre  Teffet  principal  de  la  prödication  de  TEvangile. 

Cest  ici  la  gnmde  merveille  :  car ,  qui  ne  s'^nneroit  que  les 
gentils  depuis  tant  de  siöcles,  plus  sourds  et  plus  muets  que  les 
idoles  qu*ils  servoient,  etr  qui  avoient  si  profond^ment  oubliö  Dieu, 
qu'ils  sembloient  n'en  avoir  retenu  le  nom  que  pour  le  profaner, 
tout  d*un  coup  se  soient  r6veiOte  au  nom  de  Jäsus-Christ  ressus- 
citä ,  et  qu'ils  soient  venus  les  uns  sür  les  autres  de  toutes  les  parties 
du  monde,  comme  pour  composer  la  grande  Eglise,  qui  6Unt  des- 
tinte  au  Äuveur  du  monde?  G'est  de  quoi  on  ne  peut  jamais  s'6^ 
tonner  assez ,  ni  assez  remercier  celui  qui  a  fait  prMire  oe  grand 
övänement  par  David,  en  la  personne  de  Jdsuft-Ghrist,  lorsqu'il  n'y 
paroissoit  pas  encore ,  ni  du  temps  de  David ,  ni  tant  de  siteles  aprte , 
du  temps  de  Jteu»€brist  möme,  la  moindre  disposition,  mais  plu* 
tot  un  äloignement  extreme  et  prodigieux. 

Au  reste ,  Ton  a  pu  voir  que  David  parle  deux  fois  du  festin  sacr6 : 
car  aprte  avoir  dit,  f.  27  :  Lee  paiwree,  ceux  qui  sont  doux  et 
humbles  de  ooeur,  müee,  pawperee,  qui  sont  termes  Äquivalents, 
mmugermU  le  pain  de  vie,  il  dit  encore,  t»  30 :  £e»  gras  de  la  ierre, 
les  riches  et  les  'puissants  du  monde  cnt  mangi  et  adari^  pour  insi- 
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nuer  que  les  ridies,  pingufs  terrm,  et  mtene  les  tm  de  b  tenre 
viendront  les  deroiers ,  et  comme  entralnte  par  les  autres,  au  bau- 
quet  de  iteus-Christ. 

t.  30.  Stim  dffie  ne  tivra  pa$ : soa  Arne,  e'eat  9a  hä)raisiiie  owhq 
poursignifier  sapencmne,  et  c'est-«-dire,  eaunmot,  ttperdralavie, 

t.  31.  Sapo$Urüe  |e  $ervira  dan$  la  raee  $uimtik  :  m  rßconUrß 
(ses  louanges)  au  Seignmr  ;  (pn  las  c^lebrera  dans  los  assembl^ 
solenndles  du  peuple  de  Dieu.) 

t.  32.  Tis  viendront ,  et  ih  anmmceront  sa  justice  au  pf^k  qui 
ttallra,  ei  qu'il  a  faii, 

VotUi  les  troid  demiers  versets ,  oü ,  encore  que  le  Psalmista  cbanga 
de  personoe,  il  les  faut  pourUnt  rapporter  au  m^Q  dont  ü  est 
parlö  dans  tout  le  psaume,  qui  pe  peut  ötre,  comme  on  a  vu ,  qua 
Jösus-Cbrist.  C'est  dQüp  lui  dont  il  est  torit :  Ilperdra  lavU^^elum 
langue  posUriU  le  servira :  c'est  eonstamment  iteufr-Cbrist  i  qui  sa 
mort  donnera  une  longue  suite  d'enfants  ^  et  c'est  la  mönie  cbose 
qu'lsaie  pr^it  en  ces  mote ;  Sil  dornte  sa  vie pawr  le peehi,U  varra 
une  kmgue  race,et  la  viAmle  du  Seigneur  sera  dispoiee  m ea shwi S 
sera  ex6eut^  par  sa  puissance. 

f.  32.  Üs  eiendrant :  ce  sont  les.apötres  :  ei  ^$  amumoeront  t^ju^- 
üee  :  c'est  celle  de  Jäsus-Christ :  au  jpeiq»/e  qui  noflra  :  au  peupie 
du  nouveau  Testament,  qui  nattra  priucipalemeat  parmi  les  ge&üte 
par  sa  mort,  et  qu'il  a  fait  en  donnaut  sa  viei 

C'est  la  (in  de  la  propb^Ue  selon  Thä^i'eu,  oü  les  chräti^os  ont 
ravantage ,  premii^rem^t ,  que  s'il  y  a  quelque  verset  qui  puisse 
eu  qu^ue  facon  ötre  adapt6  k  David ,  oomme  itgnt  ^ne  exceUeate 
%uie  de  J^us-Cbrist',  il  y  a  aussi  les  gnmds  caractöres  plus  dairs 
que  le  sdeil  qui  ne  lui  peuvent  convenir  en  aucune  sorta :  et  en 
seoond  lieu ,  pour  ce  qui  regarde  J^usr{ü^ist ,  non-sepleineat  ces 
grands  caract^res  qu'on  a  donnte  pour  elef  de  la  propb^tie  lui  coo* 
vieraient  de  mot  k  mot ,  mais  encore  tous  les  venets  lui  o^viemieDt 
effectivement,  et  dans  un  seps  n^turel  et  prcqpre,  ainsi  qu'il  a  pani 
dans  cette  exi^ication  :  de  aorte  que  si  on  conaidör^  le  total ,  tout 
est  manifestement  k  J^us-Ghrist ,  qui  aussi  ciHumaice  par  sq  fai^ 
piiquer,en  s'to*iant &  la  croix:  üfon  Dieu, mm  DieiUspwrquQiw^'a' 
veX'WUS  delaiesi? 

S  IX.  DUr^rences  des  Septante  d'avec  l'li^rea. 

n  est  bon  maintenant  de  consid^rar  ee  que  noua  dirwt  ks  Sep* 
taute.  Nous  en  avons  d^jÄ  r^port6  le  titre.  Au  lieu  qu'aa  seeond 
verset,  Fb^breu  porte  aimplemeat ;  Ifoii  IHeu,  moia  Dkm,  fmrfUfii 
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m'iMx^^fmii  iiUMt6?  ainsi  qüe  nous  le  trouvoBS  röcitö  par  J^us* 
ChHflt  mdme  fiur  la  croix ,  les  Septante  ont  insörö  :  Regardez-moi : 
poto  expUquer  que  I^s-Christ,  aocoutum^  aux  t^odres  regards  de 
son  P6re,  ne  peut  souffrir  d'en  6tre  privä,  lui  qui  est  Tobjet  ^ternel 
de  ses  complaisances.  Mais  il  Importe  de  bien  remarquer  dans  jes 
6yangäiBtes  que  i^sus-Christ  n'a  point  prononcö  cette  parole,  et 
qu'il  n'a  fait  que  suivre  rhölnreu,  en  disant :  Man  Dieu,  man  Dieu  l 
Sana  dire  regardez^moi. 

Au  m6me  verset,  au  lieu  de  ces  mots  :  Les  paroles  de  man  rugis- 
semekt,  les  Sehnte  ont  lu  :  Le$  parotes  de  mes  peehes,  c'est-ä-dire 
les  p6ch^  du  moode  qui  ötoient  devenus  les  siens ,  comme  on  a  dit« 

Ao  Verset  3 ,  ils  ajoutent  que  ce  h'est  pas  d  lui  une  folie  de  re- 
courir  ä  Dieu  saus  se  rebuter ,  paroe  que  le  fidäle ,  quelque  d^dain 
qu'H  ^rouve  du  cöt6  de  Dieu,  doit  toujours  y  avoi?  reeours;  aiofsi 
qu'a  fait  Jteus^hrist ,  en  retournant  par  trois  fois  i  la  priöre  dans 
le  sttcri  jardtn  des  OUves. 

Au  verset  4  y  les  Septante  traduisent :  P^aus  habiiez  dans  le  sane* 
kunre ,  tous  qui  Stea  la  louange  d'IsroBl;  oü  le  sanctuaire  est  marquö 
oonme  le  lieu  ou  Dieu  teoule  toutesles  priores  et  re^oit  les  louanges 
de  tout  Israel,  qui  cä^roit  ötemdlement  ses  misörieordes.  G'est 
donc  pour  nous  les  marquer  que  les  Septante  ont  traduit  de  cette 
Sorte. 

Au  verset  20,  les  Septante  ajoutent :  Pourvojez  d  ma  defense  :  par 
oü  nous  pouvons  entendre  que  I6sus-Christ  demandoit  k  Dieu  qu'il 
d6fend{t  sa  pei^onneet  sa  doctrinede  tous  les  outrages  que  les  Juifs 
lui  faisoient.  JusquMci  on  voit  elairement  que  les  diff6rences  des 
Septante  ne  ehangeif t  rien  dans  le  sens ;  mais  en  voici  une  qui  pa- 
roltra  plus  considörable  :  Th^breu  lit  au  verset  30  :  San  Arne  ne 
vivra  pas :  au  lieu  que  les  Septante  ont  traduit :  Man  dme  vivra  paur 
lui :  t.  31 ,  Selon  la  Vulgate.  Ceux  qui  ont  seulement  appris  les  Pre- 
miers ^16ments  de  la  langue  h^braique  savent  qu'ici  la  diffi&rente 
le^n  de  Th^breu  ne  vient  que  d^nn  trait  qui  fait  1^  changement  de 
personne ,  et  d^une  simple  lettre  qui  aura  ^^happö  dans  Fexemplaire 
des  Septante  :  mais  au  fond ,  si  Ton  prend  la  pelne  de  se  souvenii* 
que  cdui  dont  il  est  6crit  :  Man  äme  vivra  paur  Dieu ,  ayant  dit 
anparavant  quUl  ätoit  mort ,  ainsi  que  nous  Tavons  remarqu6 ,  s'it 
Vit  k  präsent,  c'est  qu'il  ressuscite  :  aussi  ne  vit-il  que  pour  Keu, 
et  comme  dit  le  samt  apdtre ,  S*il  est  mart  une  fois,  c'estpour  le  pe-* 
che;  et  iü  vit  maintenant ,  c'est  paur  Dieu  ^ 

Ce  que  les  Septante  ajoutent :  Que  la  posUriU  de  Jisus-^hrist  ser- 
vira  Dieu,  et  qyfan  mnoncera  devmf  le  Seigneur  wne  race  future, 
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ii*est  qu'ane  plus  claire  explication  du  peufde  qoe  It  rtemeeticMi 
de  J&U8- Christ  fem  nattre ;  et  tont  oda  ne  fait  viflOdeoieiit  qa*iin 
seul  et  mdme  seng  avec  le  texte  original  ,'saiis  qu'fl  y  ait  le  moindre 
changement  qui  m^rite  qu*on  le  consid&re,  comme  il  a  d^  M  re- 
mtrquö. 

Je  n'en  dirai  pas  davantage ;  et  je  n'ai  plus  qu'i  louer  Diea  qui 
nous  a  donn6  dans  ce  psaume  une  si  claire  proph6tie ,  ou  {dotOi  une 
histoire  si  preise  des  souffrances  et  de  la  gloire  de  J^sos-ChriflL  fl 
n'y  a  neu  lA  pour  David,  qui  n'a  pas  Ük  cracifii,  qui  n*a  pas  yu 
jouer  ses  habits  du  haut  d'une  croix,  qui  n'est  point  ressdsciti 
pour  annoncer  i  ses  Mres  la  gloire  de  IMeu,  qui  n'a  point  oon- 
verti  les  Juifs  par  sa  mort ,  ni  rappelt  k  la  connoissance  de  Dien 
toute  la  genülitö  \  tout  cela  ne  convient  qu'i  Jäsus-Christ  Dayid 
n'a  pas  oubli^  reucharistie ;  et  c*est  avec  consdation  qu'cMi  la  voit 
parottre  par  deux  fois  dans  un  psaume  oA  sont  racontis  par  ordre 
les  myst&res  du  cruciGä.  Et  il  n'y  a  qu'i  condure  ce  raisonnement 
par  oü  il  a  conunenc^,  en  reconnoissant  que  David,  comme pJK, 
comme  prophöte,  et  comme  flgure  de  J^sus-Christ,  a  pu  dire  soos 
son  nom  tant  de  choses  merveilleuses  et  pr^dses,  qui  sans  aueon 
doute  ne  conviennent  pas  k  David  lui-mdme. 

S  X.  Rdflexlons  bot  le  d^laisaement  de  J^snft-Christ« 

Si  nous  voulons  tirer  maintenant  de  la  doctrine  prteödente  toute 
Futiliti  possible,  il  faut  encore  äever  plus  bautnotre  penate,  et 
pour  demiire  consid^ration,  songer  que  celul  qui  vient  de  se  {dainilre 
avec  tant  de  gämissement  d'ötre  däaissö  de  Dieu  est  Dieu  luinaitaie ; 
mais  un  Dieu  qui,  se  faisant  homme  pour  nous  rapprocher  de  loi, 
a  voulu  prendre  la  nature  humaine ,  non^  pas  teile  qu'dle  Üait 
avant  le  p6cbi ,  heureuse ,  Immortelle  et  Invulnärable ,  mais  teDe 
que  le  ptehi  Ta  faite,  couverte  de  plaies,  et  atlendant  k  diaque 
moment  le  demier  eoup  de  la  mort ;  aGn  que,  portant  pour  nous 
les peines  du  pAchö,  sans  en  avoir  la  tache  et  le  d^Mte,  il  püt 
£tre  le  lib^rateur  de  tous  les  p6cheurs«  C'est  pourquoi  Isaie  Fa  vu 
comme  un  Upreux;  commeunhamme  frappi  de  Dieu  ethumUU:  c'est 
par  li  qu'ü  est  devenu  Fhamme  de  d(ndeur$,  ei  qui  eaU  Tin/Ermitf  *  : 
qui  la  sait  non-seulement  par  sdenoe ,  mais  racore  par  une  exp6- 
rience  rteUe,  et  qui  est,  comme  dit  saint  Paul ,  le  plus  tendre  et  le 
plus  compatissant  de  tous  les  hommes ,  paroe  qu*fl  a  6Vk  le  plus 
afflig6,  et  mis  k  de  plus  rüdes  ^preuves  *• 

Ce  n'est  donc  point  par  foiblesse  qu'il  a  pris  nos  infirmitte ;  k  Dieu 
ne  plaise !  c'est  par  puissance  et  par  choix ;  c*est  par  puiasance  qu'il 
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est  DM^tel  et  flooffirant ;  c'est  par  puteanoe  qn'fl  est  mort,  et  nul  ne 
lui  a  pu  arracher  son  ftme;inai8  0  la donne  de son bon  gr6* :  on  le 
voit  sur  la  croix  eonsidärer  ce  qui  manquoit  encore  i  son  ouvrage , 
et  ne  rendre  r&me  qu'aprös  avoir  dit :  Tbu I  e$i  canBomnU  * :  et  aprte 
ay oir  en  effet  cofMonim^  Vemvre^  $€n  Pire  Imi  avoii  mm  m  mam\ 

Gamme  donc  ü  est  mort  par  puissance ;  qu'fl  a  pris  auasi  par 
puissanoe  toutes  les  passions,  qui  sont  des  apparträancea  et  des 
apanages  de  la  nature  humaine ;  nous  avons  dit  qu'U  eo  a  pris  k 
viyacit6 ,  la  sensibilitö ,  la  yörit6 ,  tout  ce  qu'elles  ont  d*aflligeant  et 
de  douloureux.  Jamais  homme  n'a  du  ressentir  jlus  d'borreur  pour 
la  mort  qoe  Jteus-Christ ,  puisqu'U  Ta  regardte  par  rappcMl  aa  p6* 
ch6,  qui,  ötant  ^tranger  au  monde,  yuÜA  introduit  par  le  dkam : 
il  yoyoit  d'ailleurs  tous  les  blasphteies  et  tous  les  Grimes  qui  de- 
yoient  aocompagn^  la  sienne  :  c'est  pourquoi  0  a  ressenti  oette 
ipouyante,  oes  flrayeurs,  ces  tristesses  que  nous  ayons  yues. 

Nul  homme  n^a  jamais  eu  un  sentiment  plus  exquis  :  mais  pour 
cda  il  ne  faut  pas  croire  que  Tagitation  de  ses  passions  turbulentes 
ait  pänötr6  la  haute  partie  de  son  ftme  :  ses  agonies  n'ont  pas  Übi 
jusque  tt,  et  le  trouble  mtaie  n'a  pas  troubl6  cet  endroit  intime  et 
impertnrbalde :  il  en  a  ^  i  peu  i»^  oomme  de  ces  hautes  mon- 
tagneSy  qui  sont  battues  de  Forage  et  des  tempdtes  dans  leurs  parties 
basses,  pendant  qu'au  sommet  elles  jouissent  d'un  beau  soiefl  et  de 
la  sörfoitö  parfiiite. 

Ceux  qui  ont  os6  retrancher  de  r^yangile  de  saint  Luc  ränge  que 
Dieu  envofia  d  Miui'^riii  paar  le  fariifief^,  n'ont  pas  compris  ee. 
mystire,  et  que  Dieu,  en  retirant  dans  le  ^us  intime  tonte  la  force 
de  r&me ,  et  lui  enyoyant  son  saint  ange  pour  le  consoler  dans  ses 
dötresses,  n*a  pas  pi^tendu  par  li  döroger  k  sa  dignit^,  mais  seu- 
lement  lui  faire  öprouyer  qu'il  itoit  homme,  abaieeS  par  sa  nature 
humaine  im  peu  mhdeesome  de  fange :  MimiiH  eumpoM  mtm»«  «ft 
emgelis :  et  ezpiant  le  dfeordre  de  nos  passions ,  loin  de  le  prendre , 
lorsqu'il  en  a  youlu  souffrir  le  tourment. 

Ayec  rexpiation  des  p6chte  que  les  passions  nous  fönt  CMunettre, 
nous  ayons  encore  dans  les  siennes  la  parfaite  Instruction  de  Tusage 
que  nous  deyons  faire  des  nötres.  Consid^rez  JäBUS-Ghrist  dans  ses 
demi&res  et  terribles  transes,  qu'fl  ressentitisamortetisa  passion : 
il  prend  ayec  lui  trois  de  ses  disciples  qu*il  estimoit  les  jim  fidtfes: 
il  leur  ordonne  de  yeiller»  et  ya  faire  sa  priire  dans  son  agimie :  il 
reyient  i  eux  par  trois  fois* :  yous  diriez  qu'il  aR  besom  du  soutien 
de  leur  prfeence,  et  que  ses  allios  et  ses  yenues  sont  les  eflTets  de 
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rininiiötttde  qni  aceompagne  ks  ptsaioitf  :  tms  ncm »  cette  iqppa« 
rence  d'impiiittide  est  eo  effet  une  instruction. 

Qttsrnd  il  fait  oe  reprocbe  ä  ses  disciples  :  Fom  n*€ßez  pu  veiUer 
MM  hemre  amemoi  :it  lenr  eüaeigae  oe  qu'ilfl  doivent  fliir0,4r^rd 
de  oeux  qui  se  troaveroient  dms  la  d6tras6e  :  ce  n'est  pas  qu'S  eAt 
besoin  de  bar  TeiDe ;  mais  il  a  voulu  leiir  numtrer  qQ'ils  avoient 
besoin  de  yciUer  eux^^mtoies,  et  qu'U  leur  ^toit  utile  de  penaer  que 
Utsprit  doit  Itre  promfi  et  vif ,  qmAque  la  ckair  ml  ii^rme. 

CepeQdant  le  Vertie  divin ,  qui  ätoit  le  mod^rateur  cadiö  de  toules 
ks  «ctions  et  de  tous  les  monv^nents  de  J6sus<^hrist ,  y  inspirok  au 
dedans  uae  valeur  infinie ,  ee  qui  les  rendoit  dignes  de  fiiea ,  et  aous 
donnoit  uae  victime  capable  seulede  racheter  mille  et  mille  mondes. 

C'esl  oe  qse  voient  tous  ceux  qui  reconuoiaseitt  qve  le  düiksi 
est  Dieu ;  c'est  ce  qu'ont  vu  eu  esprit  les  anctens  juates  -,  c'est  ee 
qu'a  vu  David,  lorsqu'il  appelle  lisus-Gfarist  son  Se^^ur,  eoxott 
qa'il  soit  son.  fiia  ^ ;  e'est  ce  qu'a  vu  Uaie,  luraqu'il  dit  si  express6- 
meiit  que  le  petit  eafant  qui  nous  est  donn6  est  Dieu  * :  c'est  ee 
qu'a  vu  Mcfate ,  lorsqu'en  voyant  nattre  dans  Bethl^em  le  chef 
d'Israel ,  tout  d'un  eoup  il  est  üßyi  jusqu'ä  voir  que  son  origiae 
est  äternelle  et  divine' ;  c'estoe  qu'ont  vu  tous  lesprophötes  et  tous 
les  an^iena  patriarches  :^knibimat)tt  son  joiir>el  U  »'m  esirejm^: 
ilavu  ee  jour  si  dair  de  Fiterait^,  elte  ^Mre  que  Mms-ChrUi 
avoit  aupris  de  son  Pire  avant  VeUMis$ement  du  mmdt ' ;  ü  a  VU  que 
MtM'- Christ  itöü  avMt  que  iui,  j^hr^kam,  eüt  i^  fait  * :  (m  peat. 
juger  des  autres  par  ceuii-Ui^  et  Tavantage  que  bous  avons,  o'est 
de  voir  plus  expreasöment  et  de  prös  ce  qu'ila  ont  vu  de  loin  et  sous 
desombres* 

G'est  ainsi  que  Jesos^Christ  a  acconq>li  toute  justice :  tout  rhonmie 
aera  aauvä,  paree  qu'il  a  pris  tottt  ce  qui  appartient  k  la  uature  hU" 
maiBe ,  et  s'en  est  servi  poor  expier  te  fiehA.  II  a  aussi  aecoapli 
tont  ce  quil  faUoit  pcrar  dtre  le  parfait  modde  du  genre  huouuBy 
et  nous  a  appris  ä  faire  un  bon  usage  de  dos  passions. 

II  um»  monü^e  k  oraia<fape  la  mort ,  paroe  qu'eUe  est  la  peiae  da 
pMaAj  dbiit  OD  ne  peut  avoir  trop  d^hoireur.  II  nous  montre  qa'S 
ne  £aut  Jamals  abandonner  Diea,  kM  mdme  qu'il  aeiable  le  phis 
uoua  abaadoimer :  ear  cdui  qui  dit :  Mm  IHeu^  mm  Dieu,  po^ 
qmi  m'aveis^^vMs  ielaiae?  ne  liisse  pas,  malgr6  ce  dümasiamii 
de  se  souvcmir  que  oe  Dieu  qui  le  däaisse  est  son  pire;  puisqu'il 
retDurne  4 kii,  eü  dis&tnt :  ^afi  P^re,  pardQmie»4mr :  et  eaeore : 
Mm  Pire,  je  reeommundemm  e^t  enire  vas  tnains  \ 
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Venez,  ftmes  däaissöes,  malgr6  toates  vos  steheresses  et  votre 
abandon,  venez  toujours  mettre  en  lui  votre  confiance,  assur^  que 
Dieu  peut  m6me  vous  ressusciter  des  morts ,  comme  il  a  fait  J^us- 
Christ :  et  dans  cette  foi ,  dites ,  ä  Texemple  du  Saint  homme  Job  : 
Qiumd  il  tne  donneroii  la  mort^je  mettrai  toujours  en  lui  mon  espi- 
rance ^  Humiliez-vom  sous  la  puisgante  main  de  Dieu,  et,  comme 
ajoute  Fapötre  saint  Kerre* ^rejetez  sur  lui  toute  votre  sollicitude. 

Ne  cessons  donc  pas  de  regarder ,  ayec  saint  Paul ,  Jesus  qui  est 
Vauteur  et  le  consommateur  de  notre  foi  ? :  lorsque  notre  ftme  sera 
troublte,  et  que  nous  serons  pouss^  jusqu'ä  Fagonie,  apprenons  a 
dire  avec  lui  la  priire  du  sacrä  jardin,  c'est-A-dire,  cette  courageuse 
priire :  Que  ma  volonte  ne  se  fasse  pas,  mais  la  vdtre^;  et  louons  celui 
qui  nous  donne  part  k  ses  däaissements ,  pour  aussi  nous  donner 
part  k  sa  gloire ,  si  nous  savons  imiter  son  ob6issan(%. 

i  Job.  IUI.  IS,  —  1 1  Pcir.,  T.  e ,  7.  —  I  Beb.,  zii.  3.  i-  4  Mauh,,  xxn.  99 ;  Marc,  zit.  3I  ; 
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